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Sur  l'état  actuel  de  la  Botanique ,  sur  Us  causes  qui  ont  contribué  à-  ses 
progris ,  et  sur  celles  qui  peuvent  les  retarder  ou  Us  accélérer. 


L/EPUIS  que  l'étude  des  plantas  a  cessé 
d'ècre  celle  des  betbes  médicinales,  et  que 
le  chuUtanïsme  a  petdu  cet  empire  qu'il 
usurpoît  dans  la  plus  aimable  des  sciences ,  ta 
botanique  a  fait ,  en  peu  d'années ,  plus  de 
progrès  qu'elle  n'en  avoic  fait  pendant  plu- 
sieurs siècles.  Tourhefoit  avoit  ouvett  la  car- 
rière :  Linné  l'a  parcourue  à  pas  de  géant  :  il 
a  tracé  de  nouvelles  routes  j  il  en  a  tendu 
laccès  agtéable;  facile,  tes  a  toutes  éclai- 
iét.'s  du  teu  de  son  génie,  et  n'a  cessé,  pen- 
dant tonte  sa  vie,  de  travailler  ii  la  construc- 
tion de  ce  vaste  édifice,  élevé  aux  ptogtès 
Jls  sciences  nacuteltes,  le  composant  de  tout 
Ci  que  l'Univets  ptodult  de  plus  brillant  dans 
Sl-s  ttois  règnes.  Saisissant  l'ensemble  de  cette 
science,  écanant  les  obstacles  qui  en  airê- 
toieni  les  progtès ,  il  osa ,  jeune  encore ,  en 
[^ntec  U  réforme,  et  |iresqu'en  devenir  le 
créateoi.  Chacun  connoît  ses  nombreux  ou- 
vrages, qu'on  ne  peut  comparer,  pour  l'in- 
vention ,  le  génie  et  la  ptécisîon,  qu'à  ceux 
dj  célèbre  Acisiote.  Après  avoit  posé  les  ba- 
s^s  de  la  science  dans  son  Fundamtmum  bota- 
nhcs  et  son  Philosophia  botanka^  il  réduisit 
S:s  principes  en  pratique,  en  publiant  un  Spe- 
i-.ii  Piamarum.  Peu  aupativant  îl  avoît  niii 
paroure  un  Gtnera,  dans  lequel  cliaque  genre 
é:oi[  caractérisé  par  toutes  les  parties  de  la 
fi'jctification;  mais  il  reconnut  ensuite  qu'il 
d^voii  extraite  de  ces  caractètes  généraux 
ciux  qui  disilngooient  plus  patticuliérement 
un  génie  d'un  aucie  ^  il  créa  des  classes  pout 
les  plantes ,  sous  le  nom  de  système  sexuel , 
rroduccion  qui  annonce  autant  de  profondeur 
ùjns  Us  idées ,  que  de  chaleut  et  de  brillant 
dans  l'imagination.  Quel  que  soit  le  sort  de 
ce  dernier  travail ,  qui  a,  comme  toutes  les 
ircthodes  artificielles,  ses  avantages  et  ses 
iiiconvcniens,  la  réforme  établie  par  Linné 
liins  la  nomenclature  des  espèces,  chacune 
Botanique.  Supplément.  Tome  J. 


d'elles ,  réduite  i  deux  noms ,  sera,  coujour» 
une  des  bases  immuables  de  la  science  j  elle 
a  soumis,  entraîné  tous  les  esprits ,  et  nous 
ne  ctaignons  pas  de  dite  que  c'est  i  cette  idée 
lumineuse  que  la  science  doit  une  pattie  de 
ses  progrès  ;  idée  qui  a  été  ^ilement  întto* 
duite  depuis  dans  les  auttes  sciences,  dans  la 
chimie ,  la  minéralogie ,  la  médecine ,  l'ana- 
tomie ,  etc. 

Linné  avoit  consttuit  un  cadre  qu'il  ne 
s'agissoit  plus  que  de  remplir.  C'est  alors 
qu'on  vit  naître  cette  noble  émulation  qui 
transporta  dans  les  différentes  parties  du 
Monde,  les  nombreux  élèves  du  professeur 
suédois.  Une  immense  quantlré  de  plantes 
jusqu'alors  inconnues  fuient  le  fiuit  de  leurs 
infatigables  recheiches.  Plus  les  découvenes 
se  mulciplioient ,  plus  l'étude  de  la  botanique 
étoit  cultivée.  On  vit  partout  tes  nacuialistes 
les  plus  distingués  s'aiiacher  aux  douceurs  da 
la  vie  domestique,  abandonner  leur  patrie 
pour  satisfaite,  dans  des  climats  lointains  ,- 
une  passion  impérieuse  qui  leurfaisoit  oubliée 
les  fatigues  et  les  dangers  de  cette  pénible 
carrière.  Beaucoup  d'enti'eux  devinrent  \es 
victimes  de  leut  zèle,  sans  qu'il  fiît  ralenti 
dans  ceux  qui  leur  survécurent.  Ce  fut  atotï 
que  la  science  s'avança  rapidement  Vi;rs  la. 

Eerfection.  En  peu  de  tems ,  les  genres  éca-» 
lis  pat  Linné  nitent  plus  que  doublés ,  les 
espèces  multipliées  ptesqu'à  l'infini.  Alors 
on  vit  patoîtie  des  Flotes  de  tous  les  pays  , 
d^  catalogues  très-étendus  d'espèces  nouvel- 
les, des  monographies  intéressantes.  La  plu-i 
parc  de  ces  ouvrages  furent  accompagnés  de 
bonnes  figures  :  l'on  y  joignît,  ce  que  l'on. 
avoir  trop  négligé  auparavant,  des  détails: 
importans  sur  les  parties  les  plus  essentielles 
de  la  iruciificaùon.  Le  nombte  des  genres  ec- 
des  espèces >'accrut  tellement,  qu'il  fut  im- 
possible à  l'esprit  le  plus  actif  d'en  suivre  k. 
h 


DISCOURS   PRÉLIMINAIRE. 


Frogression  y  ettie  stîsir  tlans  tous  %es  détails- 
ensemble  de  cène  vaste  science. 

Au  milieu  de  cette  accumulation  de  ri- 
di^ssesjde  bons  esprits  conçurent  que,  pour 
en  jouir  avec  dus  davantage ,  il  fàlloit  se  di* 
viser  le  travail,  et  que,  vouloir  Tenibrasser 
dans  toutes  ses  parties ,  c*étoic  renoncer  à  des 
dérails,  minutieux  en  apparence,  mais  néces- 
saires pottr  la  pcrâsction  de  la  science.  Cette 
îdéeî  une  des  plus  Heureuses  peut-être  qui  aient 
été  produites ,  donna  une  marche  nouvelle  à 
l'étude  des  plantes.  Au  lieu  de  se  perdre  dans 
Pimmensiré  d'un  travail  général,  les  bota- 
nistes csurent  qu*il  seroit  bien  plus,  utile  de 
le  panager.  En  conséquence ,  les  uns  s'atta* 
chèrent  particulièrement  i  l'étude  d'une  hi- 
mille  j  les  autres ,  â  ta  monographie  des  gén- 
ies nombreux  en  espèces.  Plusieurs  de  ces 
genres  avoient  été  très-négligés  ou  s'étoient 
accrus  d'une  manière  monstrueuse,  en  y  rap- 
portant beaucoup  d  espèces  nouvelles  qui  n'y 
convenoienc  que  très-imparfaitemenr4  II  fàl- 
loit donc  une  révision  scrupuleuse  j  elle  fut 
exécutée  pour  plusieurs  genres.  Le  succès  de 
ce  travail  encouragea  les  recherches ,  ec  Ton 
vit  avec  surprise  de  grandes  familles ,  â  peine 
connues ,  sortir  du  chaos  dans  lequel  elles 
étoient  ensevelies ,  que  Linné  lui-même  it  a« 
voit  pu  qu'it^iquer,  entraîné  ailleurs  par 
Ifimmensité  de  son  travail. 

Ce  for  parciculiéremenr  dans  rénade  des 
plantes  cryptogames ,  que  l'on  reconnut  les 
avantages  de  ce  nouveau  plan.  Ces  planres 
étoient  restées  méconnues  ou  négligées  i 
cause  de  leur  petitesse  et  de  leur  obscurité  : 
néanmoins  la  plupart  d  entr'elles,  placées  sur 
ks  limites  du  règne  animal  et  végétal,  dé- 
voient êtpe  d  un  grand  intérêt  aux  yeux  de 
robservateor.On  ne  tarda  pas  â  s'en  apper- 
ce  voir ,  et  Ton  neconnuc  mt  la  Nature  n*é- 
toit  pas  moins  admirable  dans  les  productions 
qui  échappent  presqu'i  nos  sens ,  que  dans 
celles  qui  nous  frappent  par  leur  grandeur , 
lleur  élégance  et  leur  beauté» 

Micheli  s'étoir  occupé  avec  succès  d*un 
ptand -travail  sur  la  fàmiUe  des  champignons^ 
Depuis  lut ,  SchcefTcr ,  Bolton  ,  Gleditsch  et 
^usîeucs  autres  s'éroient  livrés  au  même  tu- 


vxil.  Bulliard,  devenu  en  quelque  sorte  ha* 
bitantdes  bois,  le  continua  nvec  une  grande 
activité.  Après  Ipi,  MM.  Paulct .  Todde , 
HoiFmari,  Bacsch,  DecandoAle,  Prrlisot  de 
Beauvois,  et  surtout  Persoon,  étendirent  ne 
plus  en  plus  des  recherches  auxquelles  Bul* 
liard  avoir  été  arrs^ché  par  une  mort  préma^ 
turée.  Des  plantes  parasites ,  qdi  ne  se  pré- 
sentent sur  .les  feuilles  ec  les  tiges^  des  autres 
végétaux  que  comme  des  taches,  des  piqûres^ 
des  points  presqu'impetceptîWcs  ,'  vrnrcnt 
prendre  une  place  provisoh:edans  cette  grande 
famille ,  et  omirent  aux  observateurs  des  phé** 
nomènes  particuliers  ;  elles  filrent  disrribuées , 
comme  les  autres ,  en  genres  et  en  espèces. 

Le^  mousses  ne  formorent  que  trois  grands 
genres  dans  les  ouvrages  de-Linné,  et  quel* 
ques  autres  moins  nombreux  en  espèces.  Ces 

[liantes  avoient  été  l'objet  du  travail  de  Dil- 
en,  de  Micheli ,  de  Necker,  de  Weiss,  de 
Weber.  Soumises  â  Kexamen  d'Hcdwîg,  elles 

f>rirent  un  caractère  tout  différent ,  quoique 
e  voile  qui  cache  leur  fiructification  soit  ea- 
core  bien  peu  transparent.  Aux  travaux  de 
cet  infatigable  observateur  succédèrent  ceux 
de  MM.  Bridel  et  Palisor  de  Beauvois.  Ce 
dernier  surtout  a  présenté  sur  lès  mousses 
beaucoup  d'observations  neuves,  et  une  dis- 
tributîon  prticulièie  qui  doit  en  rendre  l'é* 
rude  plus  Êicile. 

Nous  avions  sur  les  fougères  des  maté- 
riaux très-étendus ,  un  excellent  ouvrage  de 
Plumier  sur  celles  de  l'Amérique,  accompa- 
gné de  belles  gravures;  mais  il  nous  manquoir 
de  bonnes  divisions  :  c'étoit  un  travail  près-» 
que  neuf,  donr  M.  Svartz  s*est  emparé.  Nous 
lui  devons  une  monographie  intéressante  sur 
cette  famille,,  dans  laquelle  il  a  établi  beau- 
coup de  genres  nouveaux ,  d'après  des  carac- 
rères  de  fiructification  qui  avoient  échappé 
aux  premiecs  observateurs.  M.  Smith  avoir 
déjà  introduit  des  réformes  très-utiles  dans 
cette  famille. 

Il  en  fut  de  même  des  lichens  ,  d'abord 
réunis  par  Linné  en  un  seul  genre  ;  ils  de- 
vinrent depuis  le  type  d'une  nouvelle  famille, 
sur  laquelle  Acharius  nous  a  donné  un  ouvrage 
très'-étendu.  Uoftnan  ^  Dickson  et  beaucoup 
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tiom  botaniques  de  Thunbcrg  et  de  Jacquin  ; 
.les  Plantes  du  Corollaire  de  Tournejortj  par 
M«:I>esfeocatnes;  les  Annales  de  Bjotanique 
de  Roemer  et  Usceri^  le  Choix  des  Plantes 
de  Vencénat  \  ie  Retiquis  Kœmpferians  de 
Bancks  ^  divers  Fascicules  de  Lhéricier;  les 
Observations  botaniques  de  Rerz  ;  le  Symbole 
jet  les  Églogues  de  Vahl  *,  les  Illustrations  de 
Gouan  ;  les  Plantes  rares  ou  peu  connues  de  la 
France  ^  figurées  par  Decandolle ,  erc.  'y  mais 
un  des  ouvrages  le  plus  marquant,  le  plus 
utile  »  le  mieux  conçu  est  celui  de  M.  de 
Lamarçk,  sous  le  titre  ai  Illustrations  des 
Genres  j  contenant  neuf  centuries  de  gtavu- 
ses  f  qui  font  partie  des  planches  de  VEn^ 
fyclopédie  par  ordre  .de  matières.  Tous  les 
genres  connus  i  Tépoque  de  sa  publication 
y  sont  figurés  ave^  des  détails  très-étendus 
sur  les  caraaères  particuliers  â  chaque  genre , 
avec  une  ou  plusieurs  espèces  souvent  nou* 
velles  ou  peu  connues»  destinées  à  servir 
d'exemple» 

Tandis  qu  un  grand  nombre  de  naturalisa 
tes  s'occupoient  »  par  des  analyses  scrupuleu- 
ses, par  Vexactitude  des  descriptions  et  iç% 
figures^  â  faire  conncitre  les  plantes  qu'ils 
tvoient  découvertes,  tant  dans  leurs  excur- 
lions  que  dans  les  voyages  de  long  cours , 
d'autres  ,  concentrés  dans  leur  cabinet ,  con* 
aacroîent  tous  leurs  momens  à  àes  recherches 
non  moins  intéressantes  sur  1  anatomie  et  la 
physiologie  des  végétaux,  ainsi  que  sur  le  meil- 
leur mode  de  classification.  Ces  savans  senti- 
ment très-bien  que  l'examen  des  parties  exté- 
rieures des  plantes  étoit  insuffisant  pour  fixer 
ies  principes  fbndamenraux  de  la  science  ; 
qu'ils  resceroient  toujours  douteux  tant  que 
les  caractères  établis  sur  cène  partie  ne  se- 
ioient.pas  confirmés  par  la  connoissance  des 
ergaoc^  intérienis^  surtout  desplus  essentiels , 
de  ceux  qui,  par  leur  forme,  leur  narure,  leur 
position*^  etc^écablissoiear  la  différence  d'une 

rlanre  i  uae  autse*.  Il  in)portoit  de  connokre 
tnfloence  que  cesonganes  avoîent  suc  les  au^ 
nbs  parties  de  la  plante,  et  les  causes  qui  en 
fbrmoionc  la  difïéreace. 
.  On  âvoic  àé]i^  sur  l'anaromie  Ae%  planres , 
MT  leur  acccoissemenr  et  leur  développement» 
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des  idées  générales ,  firuit  des  observations  de 
Grew,  Malpighi,  Duhamel, «rc  Ces  obser-^ 
varions  furent  depuis  modifiées,  étendues» 
plus  développées ,  rectifiées  ou  confirmées 
par  plusieurs  autres  savans,  comme  je  le  dirai 
plus  bas. 

'  On  retrouvoit  dans  les  grands  végétaux 
ligneux ,  dans  les  plantes  herbacées ,  les  mé«* 
mes  principe»,  le  mèmv  mode  d'accffoisse-r 
ment;  mats  on  avoir  observé  dans' les  tins 
des  parcrcularirés  qui  n'existoient  pas  dans  les 
autres.  On  voulut  cofinoitre  la  jcause  de  cext% 
diffèrence  :  on  la*  trouva  dans  les  semences. 
On  remarqua  avec  étomtemeot ,  qneles  unes 
n'avoient  qu'un  seul  cotylédon,  et  .que*  les 
autres  (les  plus  nombreuses)  en  avoienr  deuXi 
Cette  découverte  fournit  deux  grandes  coupes 
naturelles»  et  les  plantes  qui  appartenoient  â 
l'une  ou  à  l'autre  o&irenc  dans  toutes  leurs 
parties ,  tant  externes  quiotemes ,  des  dtfiS^ 
rences  constaïues  rrès^  témarqual^es...  Çérte 
intéressante  théorie  aité  étendue  et  cooéiw 
mée  par  M.  J>^sfontaines  danji  une  suite  de 
belles  observations,  d'atitant  pluslumtnei^ 
ses ,  qu'elles  n'ont  pas  besoin ,,  pow  ôtrevé* 
rifiées ,  du  secours  du  microscope ,  avec  le- 
quel trop  souvent  chacun  ne  voit  que  ce  qu'il 
veut  voir.  C'étoit  sur  de  semblables  observa^ 
rions  que  le  célèbre  Bernard  de  Jussieur  avoir 
|eté  les  fondemcns  d'une  méthode  naturelle, 
que  M.  Laurent  de  Jossieu  son  neveu  a  si 
savamment  développée,  et  qu'il  s'attache 
tous  les  jours  à  perfectionner.  Les  méthodes 
arrificielles,  dont  on  teconnoissoit  l'utilité, 
rebutoient  néanmoins  tons  les  bons  esprits, 
qui  ne  pouvoient  sedéterminer  4  rapproclvec 
des  'plantes  qui*  n'avoient  de  rapport  entre 
elles  que  dans  le  nombre  de  leurs  élimines  , 
de  leurs  styles  ou  dans  la  ferme  de  leur  co* 
rolle,  et  qui  d  ailleurs  se  trouvoiem ,  par  ces 
divisions  arbitraires,  très-éloignées  de  celles 
desquelles  elles  se  rapprochoicnt  le  plus  par 
une  foule  d'antres  caractères.  Dès*lors  il  fut 
prouvé  qiie  la  pcrfeaiov^de  la  science  dépend- 
doit  de  celle  de  la  méthode  naturelle.  Les. 
planres  forent  doiK  rédnies  par  fiimiUes,  et  les 
Ikniilles  placées  4  la^sutce  les  unes  des  autres  » 
selon  leurs  rapport}  plus  ou  moins  étendus» 
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4è  dcmBance  dam  bob  idées  ^  ils  cnseoc  poiK 
voir  arbiccairement  changer  lei^om  des  pUa-< 
«es  dèsqu'tt  ne  leur  convenoic  pas, les  uns  isans 
pouvoir  en  donner  aacime  ratson ,  les  autres^ 
d'après  des  principes  qu'ils  s  ecoienc  fermés  i; 
eux-mêmes ,  et  souvent  sur  les  prétextes  les* 
plijs  légers.  Or ,  en  fait  de  principes ,  comme 
chacun  a  les  siens ,  chacun  aussi  a  cru  avoir  le 
nitéme  droite  et  ne  pas  l'exercer  c^eot  été,  aux 
yeux  de  lamour-propre^  adopter  Topinibn 
des  autres ,  tandis  qu'il  est  si  doux  d  avoir  la 
sienne.  On  a  respecté  assez  long-cems  les 
noms  donnés  par  Linné  »  quoique  cette  ré* 
serve  n'ait  pas  été  générale  ;  mais  ceux  em-- 
ployés  par  les  botanistes  qui  ont  écrit  après 
ki,  paries  naturalistes- voy Meurs ^en  un  root 
pat  tous  ceux  qui  ont  ^Mt  Ta  découverte  de 
nouvelles  espèces^  ont  la  plupart  écé-  rejetés. 
£n  ne  pouvant  pas  oier  â  son  auteur  rhon- 
neur  de  la  découverte  d'une  nouvelle  plante, 
du  moins  il  semble  qu'en  J'affbibiisse  par  le 
changement  de  nom  :  misérable  subtilité  'de 
Tamour-propre ,  qui  réussit  assez  bien  dans 
des  ouviages  généraux ,  plus  connus,  plus 
usuels,  que  les  ouvrages  partiels  donc  ils  se 


composent  !  C'est  ainsi  que  presque  tous  les    consulter  les  ouvrages  postérieurs 


noms,  tant  génériques  que  spécifiques,  don- 
nés par  Âublet  aux  pbntes  de  la  Guiane,  ont 
été  supprimés  par  Schreber  et  autres ,  sans 
autre  motif  plausible  que  celui ,  sans  doute , 
d'icre  cités  de  préférence.  C'est  ainsi  que  cous 
les  jours ,  dès  qu'un  auteur  fait  connoltre  une 
espèce  nouvelle,  le  premier  qui  écrit  après 
lui,  s'emparant  de  l'espèce,  lui  donne  un 
autre  nom  ;  mais  bientôt  le  réformateur  est 
réformé  à  son  tour.  Jejpourrois  en  citer  mille 
exemples;  mais  il  sumt,  pour  %t\\  convain«- 
ae,  de  jeter  les  yeux  sur  la  synonymie  placée 
dans  cer  ouvrage  â  la  tète  de  chaque  espèce. 

Je  ne  conçois  pas  comment  des  auteun , 
infiniment  estimables  d'ailleurs ,  ont  pu  se 
laisser  entraîner  par  cet  abus  si  nuisible  à  la 
science ,  et  donner  l'exemple  d'une  innova* 
tjon  qui  fait  presque  le  seul  mérite  d'une 
feule  de  compilateurs ,  donc  les  travaux ,  en 
téoiûssant  en  un  seul  corps  les  découvertes 
épaises  dans  des  feuilles  périodiques  et  au«^ 
nés,  servîioîeiu  infiniment  â  fiûre  connoitre 


les  progtis  de  ht  stienee  s'ftsVy^^êwSéntT^au 
contraire  y  le  pkw  g^and  àéM^^  par  VMti 
pcécèndoes  réifbrmei.  J'en  deMtfnde  pardon 
\  plusieurs  hommes  célèbres  ;  mais  )e  ne  peux 
m'empècher  de  mVélever  comte  tm'^psfYeib 
abus ,  qui  finira  par  écraser  ta  sdiehd^  sous  le§' 
mots.  En  effise,  qu*arrive^t^i)  'tonqiM-  Tën' 
changp  le  nott^  d:uae  plante?  It  fiiufidè'tlooté 
nécessité  rappeler  le  premier,  aotreMieht^bn^' 
introdûiroit  comme  nodveHe,  danstécata^ 
loguedes  espèées,  une'pltote  déjà  connue. 
Bientôt  au  premier  réformateur  en  succède- 
un  amro ,  et  dès^ors  voilà  une  plante  stgha- 
lée  sous  trois,  quatre,  cinq  noms  et  plus: 
j'err  connois^ai  en  ont  jusqu'à  "huit  ou  dix. 
N'est-ce  pas  surcharget  pénibtethefDt  la  me-* 
moiije  d'une ' nomeridMWé  fatigante,  sans' 
rien  ajouter  d  nos  coilnotsMnces  ?  Lie  tabyen' 
de  se  reconnoître  au  milieu  Recette  ér^mellQ' 
et  rebutante  synonymie  !  Lequel  dt  ceMoitis> 
adopter  ?  Chacun  en  rela  se  cii^duit  atbkrai*' 
rement,  et  l'on  ne  peat  gnève  faire  tmt^' 
menr ,  à  moins  de^  revenir  ao  ptfanier^Yiom  ■ 
établi;  mais  toujours  *fiu|d^-t-il  con^tre 
ceux  qui  y  ont  été  ajoutés  quand- oïl'  voudra 


A  ce  premier  inconvénient,  comme  s'il 
n'étoit  pas  suffisant ,  on  en  a  ajouté  un  autre 
qui  achève  laconfesion>  Souvent  on  supprime' 
le  nom  donné  à  une  plante,  et  ensuite  on  le 
reprend  poUr  le  donner  â  une  autre.  Des  êtres 
coalisés  pour  dégoûter  de  l'étude  tous  ies  gens 
raisonnables  , .  ne  pourroient  p^  s'y  prendre  ' 
plus  adroitement  pour  réussir  complètement. 
En  effet,  si  je  cite,  par  ekemple,  le  it>/ii- 
keya  >  on  ne  manquera  pas  de  me  demander  • 
si  je  veux  parler  du  iombeya  de  Lamarck ,  qui 
est  \ araucaria  Jusst  ;  du  domkcya  de  Cava- 
nilles,  qui  se  rappotteà  quelques  espèces  de 
ptntapefffsà!t\ÀtkTA\  dilétom^dytf  deLhéritier^ 
qui  est  le  tutrttïa  de  Dôntbey ,  etc.  Cette  ex-  ' 

tylication  suffit  pour  tehii  qui  ne  cherche  que 
e  nom  d'une  pfamre  ;  mais  s'il  s*agir  At  donner  ' 
un  travail  san^  les  genres ^  H  faut  qM^l'auteur 
se  décide  pont  adopter  un  de  ces 'ilèmA^Vr,  è- 
moins  qu'i  tne  ptéfôre  lef  rejeter  toM^  |s<»n|imo  ' 
il  arrive  pour  ttancheir4adtff&cUl9é>,«tr^tolbtir: 

de  nouveaux-noms  pliKÔc  poui  sa 
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de  la  réfocme  dévient  dominant ,  quand  on  y 
flccadbe  sans  rtscriction  une  trop  grande  itn^ 

i>onance  »  dè$-loi3,  s'emparant  de  ces  esprits 
ëgers ,  peu  judicieux ,  il  les  empone  au-delà 
des  bornes  :  c'est  ce  qui  est  arrivé  pour  la  bo- 
tanique. Les  novateuis  ont  fait  ici  ce  qu'ils 
^voient  déjà  fait  pour  le  nom  des  plantes  y  ils 
ont  donné  aux  parties  des  plantes ,  des  noms 
différens  de  ceux  qu'elles  portoient  depuis 
tong-tem9,  et  leur  travail  s  est  borné,  on  i 
des  distinctions  subtiles,  ou  à  substituer  un 
nom  â  un  autre ,  sans  présenter  une  idée 
neuve.  Par  exemple,  Linné  avoit  donné  à  la 
queue  ou  au  support  des  feuilles  le  nom  de 
pétiole;  à  celui  des  Beurs,  le  nom  de  pédon- 
cule 9  et  de  pédicelU  aux  pédoncules  panîels , 
nom. qui  a  été  également  employé  pour  les 
supports  des  folioles.  On  a  encore  dit  qu'un 
fruit,  un  ovaire  ito'itpédicellé  quand  il  étoit 
supporté  dans  le  calice  par  un  pédicelle  parti- 
culier. Il  me  paroît  que  cette  expression  étoit 
suffisamment  entendue;  mais  on  a  cru,  vu 
sa*  situation  dans  le  calice  et.  son  caractère 
particulier,  dévoir  lui  donner  le  nom.  scien- 
tifique de  thécaphorej  dont  on  distingue  deux 
espèces  :  la  première,  lorsqu'il  est  produit  par 
le  rétrécissement  de  la  .partie  inférieure  du 
^stil ,  porte  le  nom  de  basigy ne.  j. comme 
dans  le  lychnis  et  l'euphorbe  ;  la  seconde , 
lorsqu'il  n'est.qu'un  prolongement  du  pédon- 
cule 9  portant  plusieurs  ovaires ,  se  nomme 
poiyphore  j  CQïnme  dans  le^  renoncules  :  c'e^t 
un  polyphore  succulent  j  qui, .dit-on,  forme 
le  ff  uit  de  la  fraise.  On  l'a  voit  regardé  comme 
un  récepucle ,  et  il  me  semble  qu'alors  on 
s'entendoit  un  peu  mieux ,  avec  moins  de 
subtilité.  .      '     ' 

.  ;.l^on  ob[et  n>'Àant  pas  et  ne  pouvant  être 
depat'Çourir  ainsi  la  liste  des  noms  nouveaux 
donn^,*Qu  à  des  parties  déjà  connues,  ou  à 
des  modifications  peu  importantes  de  ces  mê- 
mes parties  ,  qui  pouvoient  être  exprimées 
aussi  oien  par  une  épithète,  sans  changement 
de  nom  »  je  me  bornerai  à  faire  remarquer 
qu'outre  l'obscurité  et  l'embarras  que. cette 
nomenclature,  souvent  barbare,  jette  dan$ 
l'étude,  elle  la  rend  trop  minutieuse,  et  subs* 
ciiue  souvent  des  idées  systématiques  à  la. 


place  de  celles  !que  noosidabBétoiridt'seuIe 
uispeccion  des  plantes  lorsque  notre;  esprit 
n'est  occupé  par  aucun  préfugé;  *car  il  esc  à 
remarquer  que  ces  noms  assignés  ài  chaque 
partie  des  plantes  sont  la  plupart  établis  d  a« 
près  les  systèmes  et  les  opinions  quie  chacun 
s'est  formés ,  et  qu'ils  y  tiennent  par  leur  sens 
ec  leur  étymologie  ;  de  sorte  qu'ils  ne  peuvent 
être  adoptés  par  ceux  qui  ont  uneopifatooi  dif«> 
férente,  à  qui  pat  conséquent  il  fiiut  âés  noms 
diiférens.  ,i  /;•'    t.  .  - 

Les  noms  nouveaux  nei  doivent  ètn  éca^ 
blis  que  pour  des  organes  nouvellement  àé^ 
couvens ,  qui  ont  des  fonctions  particulières 
bien  distinctes ,  bien  vérifiées  ;  mais  si  res 
organes'  ne  sont  que  des  modifications  dim 
autre  déjà  connu ,  il  sera  toufoursi  suffisant  de 
l'exprimer  par  une  épithète,  et  non  pat  uni 
nom  particulier.  Combien ,  d  après  ce  ^tin^ 
cipe  ,  n'aurois-je  point  à  dire  ,  si  je  portois 
une  sévère  critique  sur  tous*  ces  noms  noo-» 
veaux,  imaginés  depub  un  certain  nombre 
d'années  pour  des  organes  connus  depuis  des 
siècles  !  Quel  dédale  lorsqu'il  s'agit  xle  péné«* 
trer  dans  cette  obscure  nomenclature ,  d'assi- 
gnet  le  sens  convenable  à  chaque  expression , 
et  sunout  d'en  fiiire  une  application  générale 
à  tous  les  êtres  de  la  végétation  ! 

J'ai  dit  plus  haut  que  les  nombreux  ouvra* 
ges  publiés  depuis  un  certain  nombre  d  an- 
nées sur  les  différentes  panies  de  la  botanique, 
en  avoient  considérablement  étendu  le  do- 
maine ;  je  dois  dire  aussi  qu'on  aiiroic  pu  ren- 
dre ces  ouvrages  bien  plus  utiles  s'ils  eussent 
été  mieux  combinés,  si  tous  avoient  été  tra^ 
vailles  sur  un  plan  uniforme ,  tendant  au 
même  but ,  et  surtout  rendusd'une  acquisition 
plus  ^cile  en  écaitanc  ce  luxe  de  gravures  et 
de  typographie  qui  les  porte  à  un  prix  auquel 
ne  peut  atteindre  la  fortune  ordinairement 
assez  médiocre  de  ceux  qui  cultivent  les  scien- 
ces.  Quelle  somme  effrayante  ne  faudroit-il 
pas  réunir  pour  acquérir  les  plus  importans  de 
ces  ouvrages ,  tels-que  les  differeas  Fascicules 
de  Lhéritier,  les  beaux  et  nombreux  ouvrages 
de  Jacquin ,  le  Jardin  de  la  Malmaison  y  les 
Lilhacées  de  Redouté ,  les  Plantes  grasses  de  De- 
candolU  >  h:  Flore  danoise  ^  les  Icouês  rariores 

de 


XlV 


DISCOURS  PRÉLIMINAIRE. 


d'oavrages  ne  doivent  présenter  les  plantes 
qu'avec  une  phrase  spécifique ,  une  synony- 
mie choisie ,  une  très*courte  description  lors- 
qu'elle est  nécessaire,  quelques  observtrions 
Iarticulières ,  peu  ou  point  de  gravures ,  mais 
'indication  de  celles  qui  existent  dans  d'au- 
tres ouvrages  :  ce  sont  des  espèces  de  catalo- 
gues raisonnes,  Tinventalre  de  nos  richesses, 
alimentés  par  les  nouvelles  découvertes ,  et 
qu'il  faut  refaire  au  bout  de  quelques  années. 

Il  n'en  est  pas  ainsi  des  grands  ouvrages 
publiés  avec  figures,  et  qui  présentent  ou 
doivent  présenter  tout  ce  qu'il  est  intéressant 
de  connoîrre  sur  chaque  espèce  de  plantes» 
des  descriptions  pins  étendaes,  des  disserta- 
tions historiques ,  lirtéraires  ou  critiques  sut 
leurs  caractères ,  sur  leurs  rapports  avec  d  au- 
tres plantes,  sur  l'époque  de  leur  découverte, 
sur  leur  culture,  leur  germination,  leurs  pro- 
priétés économiques  ou  médicales ,  leur  na- 
turalisation ,  etc.  :  telle  est  en  particulier  V His- 
toire des  Plantes  de  J.  Bauhin ,  ouvrage  uni- 
que, étonnant  par  son  érudition,  souvent  un 
peu  trop  diffus ,  qu'on  n'a  pas  encore  imité , 
qui  cependant  pourroit  servir  de  modèle, 
avec  les  cotrections  convenables ,  et  en  éla- 
guant toutes  ces  longues  recettes  de  méde- 
cine, sur  lesquelles  on  ne  peut  être  trop 
réservé. 

De  ces  observations  )e  conclus  que  les  ou- 
vrages classiques  sont  aujourd'hui  i  peu  près 
ce  qu'ils  doivent  être  ;  qu'ils  doivent  acquérir 
tous  les  jours  phis  de  perfection  par  les  oh^ 
*  servations  particulières  qui  en  rectifient  les 
erreurs ,  ler  doubles  emplois  presqu'inévîta- 
bles  dans  ces  sottes  d'ouvrages ,  faute  d'avoir 
'  sous  les  yeux  toutes  les  plantes  qui  s'y  trou* 
venc  mentionnées  :  cependant  un  ouvrage 
essentiel  qui  nous  manque ,  et  oui ,  pins  que 
tout  autre ,  nous  feroit  apprécier  les  caractères 
génériques ,  c'esr  un  Species  distribué  d'après 
la  méthode  naturelle.  Puissions-nous  l'obte- 
nir un  jour  du  célèbre  professeur  qui  a  tant 
tbntribué  si  la  perfection  de  cette  méthode  ! 

Quant  aur  grands  ouvrages  enrichis  de 
ligures  et  publiés  avec  luxe ,  il  faut  qu'ils  res-  { 
tent  vt\%  qu'ils  sont ,  avec  leurs  erreuts ,  leurs  ! 
klé^rs^  souvent  sans  être  terminés.  £n  sap«*  | 


posant  même  qu'ils  le  soient ,  et  quHls  aicrit 
toute  la  perfection  dont  ils  sont  susceptibles, 
ils  n'en  sont  pas  moins  des  ouvra^  isolés , 
sans  ensemble ,  faute  d'avoir  été  faits  sur  un 
plan  uniforme;  souvent  répétant  ce  que  d'au- 
tres ont  déjà  dit,  ou  donnant  la  figure  de 
plantes  qui  ont  été  déjà  plusieurs  fois  repré- 
sentées. Cette  opétation  est  mêpe  quelque- 
fois nécessaire,  surtout  lorsque  lx>n  veur  com- 
pléter un  travailsnr  un  genre,  sur  une  famille, 
sur  la  Flore  d'un  pays ,  etc.  :  tels  sont  les  U- 
liacées ,  les  astragales ,  les  géranium  j  les  mal- 
vacées,  les  plantes  grasses,  etc.  On  recotmoîc 
évidemment  que  tes  auteur^  de  ces  be^ux  od- 
vrages  auroient  en  partie  '  manqué  leur  bdt 
s'ils  eussent  renvoyé  le  lecteur  aux  gravures 
déjà  faires,  et  <)a'ils  se  ilissent  bornés  i  figu- 
rer les  plantes  qui  ne  Taviiieiit  pas  encore  été. 
Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que ,  sous  bien  des 
rapports,  c'est  mnltipUer  i  grands  firais  fa 
réperition  d^  mêmes  plantes,  tandis  qur*', 
d'un  autre  côté  ;  ces  ouvirages ,  aij  bout  db 

Îuelques  années,  susceptibles  de  beauc/oup 
'augmentations,  restent  alors  bien  au  des- 
sous de  la  science ,  et  qu'ils  laissent  beaucoup 
â  désirer. 

En  réfléchissant  sur  ce  genre  de  travail, 
j'ai  reconnu  qu'il  eût  été  facile  d'évitet  tous 
ces  inconvéniens,  de  rendre  des  sottes  de  tra- 
vaux d'une  utilité  plu^générale  er  d'une  ficib 
acquisition,  avec  les  moyens  de  les  perfec- 
tionner â  volbifté  ]  qu'il  ne  falloir  ^ur  cela 
que  rattacher  tous  ces  ouvrages  i  un  plan  gé- 
nétal,  et  que  s'ils  eussent  éié,  dès  le  prin- 
cipe, dirigés  de  la  manière  dont  je  vais  l'in- 
diquer, er  i  laquelle  il  est  encore  facile  dé 
revenir,  îl  ne  sagiroit  plus  aujourd'hui  que 
d'ajouter  à  ce  qui  a  été  fiit. 

Tant  qu'on  se  livrera  à  la  passion  de  pu- 
blier sur  la  botanique  des  ouvrages  de  luxe , 
ils  seront  presque  toujours  ruineux  pour  les 
éditeurs,  par  les  avances  effrayantes  qu'ils 
exigent ,  nuls  pour  Uti  grand  fh>mbre  de  sa^ 
vans ,  oui  ne  peuvent  y  mettre  le  haut  prix 
auq[uel  ils  sont  portés.  Oft  évitera  ces.  deux 
inconvéniens  par*  une  cothbinaisbn  irès-sîm- 
pie ,  et  bien  plus  utile  pour  la  science.* 
1^*  U  faut  renoncer  à  donner  aucuA  ou- 
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général  ^  ouvrage  interminable  i  la  vérité  » 
ec  qui  nauroir d'autres  boraes  que  celles  des 
découvertes,  mais  qui,  d  tel  point  qu'on  le 
prenne ,  seroit  toujours  infiniment  utile ,  et 
pourroit  être  i  volonté  suspendu,  continué» 
sans  être  obligé  de  revenir  sur  ce  qui  auroit 
été  fait. 

II  suit  de  ces  considérations ,  que  cet  ou- 
vrage, d'une  facile  acquisition,  muitiplieroit 
à  peu  de  fiais,  les  moyens  d'instruction.  Sans 
doute  Templette  en  totalité  formeroic  par  la 
suite  une  forte  dépense  ^  mais  outre  qu  elle 
n'est  pas  nécessaire  pour  ceux  qui  n'embrassent 
pomt  la  science  dans  toutes  ses  parties ,  corn* 
bien  de  gens  dépensent  beaucoup  plus  pour 
acquérir  la  plupart  des  ouvrages  nouveaux  que; 
Ton  publie  tous  les  jours  avec  luxe,  et  qui^ 
sans  rien  diminuer  ne  leur  mérite  particu* 
lier ,  ne  se  rattachent  au  grand  édifice  de  la 
science,  considérée  dans  son  ensemble,  que 
comme  des  pierres  mal  taillées.  D'ailleurs, 
je  ne  peux  trop  le  répéter,  cet  ouvrage,  qu'on 
peut  acquérir  en  aussi  petites  parties  qu'on  le 
désire,  offre  la  plus  grande  facilité,  même 
aux  moins  fortunés.  En  se  bornant  à  une  Flore 
particulière ,  aux  seuls  genres  4*une  Flore.,, 
ou,  si  Ton  veut,  aux  plus  difficiles  d'entre 
eux,  la  dépense  devient  très-légère  pour  l'ac- 
quéreur y  elle  ne  monteroit  que  propor- 
tionnellement i  ses  connoissances  dans  l'é- 
tude des  végétaux.  Quel  avantage  de  pouvoir 
se  procurer,  ou  des  monographies  isolées, 
ou  compléter  les  espèces  d'un  même  genre , 
les  genres  d'une  même  £imllle  !  de  placer, 
si  Ton  veut,  dans  les  herbiers,  au  déhiut  des 
plantes  qui  y  manquent,  les  gravures  qui  les 
représentent,  ou  enfin  de  borner  ses  dépenses 
aux  seules  espèces  difficiles  à  rencontrer  ou  à 
distinguer  !  Je  suppose  que  l'on  soit  déjà  pos< 
sesseur  d'un  certain  nombre  de  bons  ouvrages 
sur  la  botanique,  et  que  l'on  veuille  âvitet  la 
répétition  des  gravures  d'une  même  plante  : 
en  formant  un  catalogue  de  celles  que  l'on 
possède  ,  on  pourra  se  borner  à  l'acquisition 
de  celles  qui  manquent* 

Avec  quel  plaisir  le  moins  fortuné  forme- 
roic de.  petites  économies  pour  acquérir  de 


ums  en  tems  quelques-unes  des  plantes  qu'i 
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est  le  plus  désireux  de  posséder  !  La  somtne 
la  plus  modique  suffiroit  pour  satisfaire  à  une 
partie  de  st$  désirs  :  une  dépense  faite  par- 
tiellement ec  i  volonté  n'épouvante  p(tf ,  ne 
gêne  pas,  et  se  trouve  à  la  longue  ttè$*consi- 
dérable*  Voilà  pourquoi  un  grand  nombre 
d'ouvrages, distribués  par  livraisons,  ont  sou* 
veut  plus  de  succès,  que  s'ils  écoient  vendus 
d'abord  en  totalité.  L'avantage  est  ici  biea 
supérieur ,  puisque  chaque  livraison  peut  for- 
mer un  ensemble,presqu'un  ouvrage  que  loa 
peut  restreindre  ou  étendre  â  volopté. 

Je  ne  me  suis  guère  arrêté  jusqu'ici  qu'aux 
moyens  d'exécuter  une  entreprise  qui  patoît 
effrayante  au  premier  aspect,  mais  qui.de* 
vient,  comme  on  l'a  vu,  facile  dans  ses  dé- 
tails ;  je  vais  exposer  maintenant  les  avanta-» 
ges  qui  çn  résulteroienr  pour  les  progrès  des 
sciences  naturelles.  ,^^ 

i^«  On  a  reconnu  o^uis  quelque  tems, 
avec  beaucoup  de  raison,  que  la  meilleure 
descripcion,quelque  exacte  qu'elle  puisseètre  , 
étoir  souvent  iiuuffisante  pour  beaucoup  d^ps* 
pèçes,  surtout  pour  celles  qui  sont  très-rap- 
pcochées;  qu'il  falloit  y  ajouter  de  bonnes 
figures ,  dont  l'utilité ,  quand  elles  sont  très* 
fidelles,  étoit  d'abréger  beaucoup  les  descrip* 
rions,  de  faire  supprimer  tout  ce  que  Ta;!! 
pouvolt  saisir ,  et  d  empêcher  de  confondre 
une  plaare  a;vec  une  autre  ;  aussi  ne  recon- 
noît-on  guère  aujourd  hui  de  plantes  comme 
bien  déterminées,  que  celles  qui  sont  figu- 
rées, a  moins  qu'eUes^n'offirent  des  catactères 
bien  tranchés.  Tout  ce  que  Ton  publie  actuel* 
lemenc  de  nouveau  en  botï^riique ,  monogra- 
phies, flores  particulières,  etc.,  est  presque 
toujours  accompagné  de  figures}  mais  (;elles- 
ci  étant  épacses  dans  ua  g^and  nombre  d  ou- 
vrages, combien  ne  fautil  pas  souvent  en 
consulter  pour  les  espèces  d'un  s^l  genre  ! 
Quel  avantage  de  pouvoir  les  réunir  à  peu  do 
frais  ! 

a^  Il  est  impossible  en  histoire  naturelle, 
comme  dans  toutes  les  scienc<^  d'observa- 
tion  ,  d'avoir  rien  de  complet.  Un^  nouvelle 
découverte  vient  se  joindre  à  la:  découverte 
la  plus  n)oderne  :  une  observation  en  dé- 
tjruit,  en  modifie  4iue  antccéd^ote  moine 
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gic-ît?  De  vendre  isolément  chaque  gravure  ; 
de  mecci-e  un  tel  ordre  dans  leur  publicarion, 
que  vingc<inq ,  cinquante,  cent  gravures,  ecc« 
offrcnc  autant  de  groupes  ou  d'ouvrages  sépa- 
rés ,  étant  d'ailleurs  dirigés  de  manière  à  ror- 
mer ,  avec  le  rems ,  un  ouvrage  général ,  qu'il 
ne  faut  {>as  comparer  à  ces  entreprises  qui 
restent  presque  sans  succès  si  elles  ne  sont 
point  achevées ,  et  qui  laissent  dans  Tincer- 
titude  de  leut  continuation  l'acquéreur  des 
premières  livraisons. 

J'ose  avancer^  en  attendant ,  <|ue  les  Illus- 
traitons  des  Genres  publiées  par  M.  de  La- 


matck,  et  le  *  complément  de  ce  Diaion- 
naire,  seront  long-tems  le  recueil  le  plus  utile 
pour  tous  ceux  qui  voudront  se  livrera  l'étude 
générale  é&%  plantes ,  et  qu'il  n'eïiste  jusqu'a- 
lors aucun  ouvrage  qui  puisse  lui  être  com« 
paré.  Sans  doute  il  n'est  pas  sans  défauts  \ 
mais  j'ose  croire  que  tout  savant  impartial , 
en  les  faisant  connoitre ,  saura ,  d'un  autre 
coté,  apprécier  les  peines  et  les  recherches 
incalculables  qu'il  en  a  coûté  pour  conduire 
cet  ouvrage  i  sa  fin.  Si  j'ai  erré ,  c'est  souvent 
d'après  d'autres,  n'étant  pas  toujours  dans  la 
possibilité  de  vérifier  leurs  observations. 


M. 


♦        ♦        • 
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Sr  ABU 

Ses  tiges  font  hantes  de  dix  i  douze  pieds ,  rft- 
meufes  ,  garnies  de  feiûHcs  lancéolées»  oblon- 
gucs  y  pbnes ,  lilTes ,  entières  à  leurs  bords ,  aiguës 
à  leur  fommet.  Les  fleurs  (hntdifpofôeç  eirgrtp-^ 
pes»  fititées  dans  rai(Tel!e  des  rameaux  rnpërieurf. 
Cet  arbriiïeau  croit  au  Pérou.  Ses  feuilles  >  ainfi 
que  celhs  de  Teipèce  précédente ,  rourniirentUne' 
couleiir  noire,  i) 

ABERÈMr.  Aocremoa.  AhW.  Cette  f  bnre  doit 
erre  réunie  aux  uvarla.  (  f^oye^  C  AN  ANC,  SappL 
&  non  le  mot  Jerlcoux  que  M,  de  Laniarcfen'a 
pas  employé.) 

ABIES.  (  Ptfj'ff  Sapin.  ) 

AfiLANIA.  (  y^oyf^  Amanibr.  >  • 

AUrjANIF.R.  Ahianid.  Aubl.  &  Lam.  IIK  taK 
479.  C'eft  le  trtchocarpm  laurtfoUa,  Schreb.  Gcn. 
&  Willd.  Spec.  Plant,  vol;  1.  pag.  1214. 

ABOLA.  Adanf.  C'eft  le  genre  cinna.  Linn. 

ABRASIN.  (Dryandrj  c^rdtata,  Thunb.  Fier* 
jap.  tab.  17.  )  (  yoyti  Driandre.) 

ABRÛM A«  (  yoyi\.  Ambromb.  ) 

ABRONIA*  Juff.  (  Kay«t^TRïCRATB.  ) 

ABROTANUM.  TottrOi  {V^ofH  ARMOl«t-> 

ABSINTHE.  (  yaytx  Armoise.  ) 

AssiNTïîtf  bitarde  ,  nom  oue  porte,  i  Saint- 
Domîngue  »    le  panhtniiêm-  hyfirrophorué    Linn. 

{  Voyei  PaRTHLNE.) 

Absinthb  de  monttgm.  La  plante  ainft  tinrn» 
mée  a  Ssint*  Domingue  paroic  être  une  efpèce 
d'ambroifie  >  fuivant  le  médecin  Defporres,  q^ii 
Tindique  comme  un  bon  réfoluttfdans  ks  rumeurs» 
les  fluxions  ^  les  rhumatifmes.  C'eft  peut-être  la 
même  plante  que  la  précédente.  {JuJT) 

ABULPALI.   Genre  d^AdaUfen.   Cefi  le 

thymhr.i  fpicata  Linn. 

ABUMON.  Adanf.  C'eft  te  cn/iam  afncanum 
Linn. ,  Yag.iparuku$  de  Lhérit.  »  vuigairtment  la  tu- 
béreufe  bleue* 

ABUTA.  AubL  (Kcyrf  MÉnt^FeRKiE  abata^ 

n*.  19.) 

ABUTILON.  Sida.  Ce  genre  ,  coiffidérable- 
mpDt  augineoté  furcom  pac  GafiaUleif  t-été  dî* 
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vifé,  par  ce  même  favant  ^  en  trois  autres  ,  d'a- 
uprès, la  confûiérauon  du. fruit,  réfervaiK  pour  les 
\fida  ceux*  qui  font  compofés  de  plufieurs  capfules 
•  mtmofpemies  ou  pnlyfpifrmes ,  difpofées  otbicu- 
lairementy  renvoyant  au  genre  anoda  ceux  qui 
n'oifrent  qu'une  feule  capfute  â  plufieurs  loges 
\  menofpermes ,  &  au  ^ttirep^lava  ceux  â  plufieurs 
capfules  n>onofpermes  ^  qui  ne  s'ouvrent  point  & 
qui  font  agglomérées  ou  comme  amoncelet-s  dans 
le  calice  perfiftant.  Il  faut  donc  retrancher  Ac^fick^ 
\tfrdtxcrifinitL\nx\,  (abutilon  dirMexioUr.n*'. }  i  )*, 
fc  le  phcerparmfi  les  anodu,  Cavanîller  a  encore 
réuni  aux  fida  le  gtiùe^nùfÈA  «  qui' n'en  dif&re  qUe 
par  fes  Heurs  fouvent  dioïques. 

Ooftrvationss  Les  j7«^  ont  des  feiûUes  alternes -, 
p/tiolées,  accompagnées  de  diux  (Upules  à  la 
bafe  des  pétioles.  La  diverfité  de  leurs  formes  a 
fourni  le  caraâère  de  plutieuts-foudivi fions-  adop^ 
tées par  Willdenow.  Elles^fom  c  1^.  les  unes  ètroi* 
tes,  lancéolées  j  oblongues  ou  ovalesi  i-^*  les  au* 
tre^  rétrécies  en  coin  1  leur  bafe  %  ^^.  d'autres 
en  coeur»  très-entière  s  i  4**.  d'autres  en  cœur, 
dentées;  les  pédoncules  unifleres  (c'eft  le  plus 
gtftnd  nombre)  ;  |^.  mêmes  feuilles*,  les  péiion* 
cules  fupportanrplufieursflett's^refqu'en  grappes  ; 
6^.  enfin,  des*  feuillts  en  cœur,  à  trois  pointes  ou 
aiigtileufes  i  leur  bafe.  *  Ces  divîfions  ,  dans:  ce 


coupes  lofent  tres-mégaies. 
deux  foudivifions,  d'après  le  nombre  des  capfules» 
renfermant  dans  la  première  ,  les  eQ>èces  donticis 
fruits  font*  compotes  de  cinq  capfules  8e  (  lus  ^  Bt 
dans  la  féconde  celles  dont  les  thiics  ont  dix  cap- 
fules &  plus. 

Cavanilles  ayant  eu  un  bien  plus  grand  nombre 
d*efpèces  à  décrire  ,  a  multiplié  fts  foudivîfions» 
dont  1(S  piincipcles  font  également  appuyées  fus 
la  confidération  du  fruit.  II  partage  a'abord  ce 
genre  en  deux  grandes  coupes,  d'après  le  nombre 
des  femences  dans  chaque  capfule  :  il  diftingue  en 
conféouence,  i^  les  capfules  â  une  feule  femence; 
1^.  celles  à  trois  femences.  Chaque  coupe  cfl  de 
nouveau  oivifée  d'après  le  nombre  des  capfu'esi 
i^.  de  cinq  à  fept  capfules  s  a^.  de  fept  à  dix  \  )^  de 
dix  à  trente.  Confidérant  enfuite  les  feuilles  dans 
les  pmportiom  de  leur  grandeur ,  il  diftingue , 
i^  celles  dont  la  longueur  eft  égale  à  la  hrgeuf 
eu  an  neu  plus  grande ,  mais  jamais  double  ;  x". 
ceHes  dont  la  lenjgutuf  eft  le  double  &  plus  de  la 
largeur.  Quo'que  ces  coupes  foienr  plus  artifi- 
cielles que  iiatiirelks^  cependant  Cavanilles ,  d'à- 
ppès  l'examen  d'un  i¥ès«gtand  nombre  d'cfpèces, 
a*  eiTayë  d'étabtir  quelques  principes  généraux, 
'  dent  il  a  vu  peu  d'etceprrons $  c'eft  ainfi  que  >  dans 
les  efoècesdont  les  firiHts  ne  contiennent  pas  au- 
delà  ne  dix  capfules  morrofperme*,  il  a  remarqué 
que  la  corolle  avoir  fes  pétales  échancrés  en  dc«< 
lobes  inégaux»  l'un  plus  aloogé  &  fouirent  aigus 
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très^aiguè's.  Les  fleur?  font  médiocrement  petto* 
lécs  y  agglomérées  à  l'extrémité  des  tigrs  &  des 
rameaux ,  entourées  d'une  forte  d'involucre  da 
folioles  inégales,  les  unes femblables  aux  feuilles^ 
d'autres  beaucoup  plu^  étroites,  (quelques-unes 
prefcjue  filifoim:s»  ciliées,  plumeules.  Le  calice 
cft  divifë  ^  jufque  vers  fa  moitié  «  en  cinq  décou- 
pures lancéolées  j  ciliées.  La  corolle  eft  jaune  i  le 
fruit  renfermé  dans  le  calice ,  compofé  de  capfules 
arrondies  &r  fans  arête  à  leur  fommet. 

.  Cette  plante  croît  au  Bréfil ,  où  elle  a  été  re- 
çu illie  par  Coaimerfon.  (Defcript  ex  Cavan.)  Les 
folioles  qui  accompagnent  les  fleurs  ne  forment 
pas  un  véritable  involucre ,  tel  que  celui  des  maia^ 
chra;  &  cette  plante  ayant  d'ailleurs  tous  les  au- 
tres caraâè^es  desfida,  il  me  femble  qu'on  doit 
la  conferver  dans  ce  genre. 

;.  Abxttilon  à  feuilles  de  véronique.  SUa  ve- 
ronicâfoiia,  Lam. 

Sida  caule  hirto;  Jbliis  cordith\  a  eut  h ,  inàqua^ 
Hier  dentatis  ;  fedunculis  longijpmis  ^fuberetlis  ,  pi- 
/o/j.  Cavan.  DilTert.  bot.  i.  pag.  7.  tab.  i.  fig.  }., 
&  Differt.  y,  pag.  Z74.  tab,  U7.  fig..  }..  —  Lam. 
J)\(X.  vol.  I.  n^.  II. 

Sida  humîiis,  var.  y.  WiUI»  Spec*  Plant.  voK  j. 
pag.  744.  D?.  i  I. 

Ses  fruits  font  renfermés  dans  Te  ca*ice^  com- 
pofés  de  cinq  capfules  terminées  chacune  par 
deux  pointes  aiguës  i  ce  qui  dil!ingite  particuliè- 
rement cette  efpèce  du  fida  humiiis.  l^  calice  eft 
létréci ,.  aigu  à  fa  bafe ,  divifé,  iufqu'à  fa  moitié, 
en  cinq  découpures  lancéoléef .  La  corolle  efi  blan- 
châtre» les  capfules  ^  au  nombre  de  cioq^  termi- 
nées par  deux  pointes. 

4.  Aeutilon  à  tige  baffe.  Sida  kumiiis,  Cavan. 

Sida  caule  fpitkamio ,  Jcairo  ;  filiis  cordaùs  ^  cre^ 
nitis  y  orbiculatis ,  villofis.  Cavan.  Differt.  bot.  j. 
pag.  177.  tab.  L54.  fig.  I. 

Sida  (  humilis)  ^  foliis  fuhrotundo  cordatis ,  fétprà 
pilofis  yfi/rans  ;  pedumudis  fubfvlitariis ,  petiolo  lofi" 
gioribus;  capfulis  mutiçis^  Willd.  Spec.  Plant.  Vol. 

S;?s  tiçps  font  droites  >  à  peine  hautes  de  fix 
pouces,  brunes,  rudes  au  toucher  «  très-rameufes 
a  Icur  bafe  ;  1  -s  rameaux  étales  horizontalement , 
gari:is  de  feuilles  alternes^  petites,  en  caur  j 
pr.  fque  de  la  longueur  des  pétioles,  ua  peu  or- 
bicuhirf»s ,  acuminées  à  leur  fommet  >  velues, 
crén.Iécs  à  leur  contour  »  les  flipuleséuléesj.ru- 
bulecs. 

Les  fleurs  font  folîtatres.»  axillairei»  foutenuM 
fur  des  péiontules  droits  >  plus  lon^s  que  le.s 
feuilles.  Le  calice  eft  pentagone,  à  cmq  décou- 
puies^  Lx  coroLe  eft  jaune  ^  éxalee ,,  un  peu  plus 
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grande  que  le  calke  \  les  pétales  tti  coeur  ren- 
verféi  le  tube  des  étamines  court ,  terminé  par 
desfUamens  très-courts  ^  foutenant  des  anthères 
fort  petites ,  jaunâtres ,  en  forme  de  rein.  L'o- 
v^re  eft  à  cinq  côtes  ^  furmonté  de  cinq  ftyUs^ 
les  ftigmates  rouReicres>  globuleui.  Le  fruit ,  ren- 
fermé dans  le  calice  «  eft  compofé  de  cinq  capfules 
obtufes  j  à  une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  O 

j.  Aeutilon  untloculaire.  Sida  uniiocularis. 
Lhérit. 

Sida  foliis  roiundatù-cordatis  ,  dentatis  j  mgcfis  ; 
feminiùus  femiariilauj.  Lhéfit.  Sli(p.  NoVt  I.  pag. 
1x7  ^/ij  tab.  f6bis* 

Sida  humilis,  var.  «.  Willd.  Spec*  Plant,  vol.  j. 

pag-744-»'*- J»- 

Sida  (  ptlofa  ) ,  foGis  fiiBrctundis  »  cordatis ,  fer- 
ratis  ,  fuprk  pitojii  ;femiaibus  icomibai»  Retz.  Obf» 
bot.  I.  pag.  1}. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  »  rodes , 
pfleufes  J  à  rameaux  étalés  ,  garnis  de  Souilles  al- 
ternes^  ovaks^  arrondies  «  en  coeur,  acuminées, 
ridées  I  velues  >  dentées  en  fcie»  i  nervures  fail- 
lantes,  roiigeâtres  ^  accompagnées  de  ftipules  ve- 
lues, fubulées  J  étalées.  Les  fleurs  font  fblitaires  • 
axillaires ,  quelquefois  deux ,  portées  fur  des  pé- 
doncules filiformes  »  de  la  longueur  des  pétioles. 
La  corolle  eft  jaune ,  un  peu  plus  grande  oue  le 
calice  ;  les  pétales  échancrés  obliquement  a  leur 
fommet  ;  le  calice  campanule»  à  cmq  découpures 
velues,  lancéolées,  aiguës.  L'ovaire  eft  arrondi  ^ 
pentagone  >  furmonté  d'un  ftyie  filiforme ,  i  cinq 
divifions  étalées  $  les  ftigmates  rougeacres  ,  eu 
tête.  Le  fruit  eft  compofé  de  cino  capfules  mem* 
braneufes,  roonofpermes ,  lefquelies»  confîdciées 
comme  cinq  arilles  par  Lhéiicier ,  femUent  alors 
conftituer  un  fruit  capfulaire,  à  une  feule  loge. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfoa 
dans  les  Indes  orientales,  à  t'ile  Maurice.   O 

6.  AiUTiLON  rampant.  Sida  reptns*  Cavan. 

Sida  eau  te  filiformi ,  Longo  ,  prcjirato  ;  fo/Us  cor^ 
djtis  ,  crenatis ,  utri.nquè  kijpidls  ;  peduncuHs  unifio'^ 
tii.  Cavan.  Differt.  bot.  1.  pag.  7.  tab.  i.  fig.  x. 

Sida  reptus  ,  fMs  fuhrotundo- cordatis. ,  denutis  ^ 
utrinquï  kifpidis  ;  pcduncuiis  foli tarii s ,  petiolo  ion^ 
gioriius  ;  cjuU  filifurmi  ,  projtrato^  Wilîdep.  Spec. 
Plant,  vol.  5.  pag.  745.  n^.  )i« 
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désfe«iHles>  Ibocmiuts  par- des  péd^nnileA  fikh- 

pies ,  droits ,  légèrement  pileux  ^  un  peu  plusJangS' 
que  4e5  pétioles*  te  calice  eft  ovale  ^  nériflé^e 

Eoils^  divifé  en  cinq  découpures  ovales  j  aiguës.^ 
a  corolle  e(l  jaune  «  un  peu  plu>  ^i^\dc  oue  le' 
calice  ;  le  fruic  globuleux  j  renferme  dans  le  ca-* 
lice  >  compofédc  cinq  capTules  lenninées  par  àeaxz 

poioteK  courtes. 

•  • 

Cette  plante  croît  à  llle-de-France  ^  où  Com- 
nierfon  l'a  pbfervée.  ( Dtjcript,  ex  Càv'an.  ) 

lo.  Abutilon  de  Tile  Bourbon.  Siduècrif* 
nica .  , 

-  Sida  cAuh  treÛOy  fAtnofo  ^  hino  ;  ^/nôr  tard^tu  > 
fidret^utdo-'àcueis  ^  dfntatis.  ;  fiariéuj  .foiétiirJis,,*  anit"- 
iarihus  ;  pidwtculis  petioia.pauiè>iongif>rHMf.Cti\3ta. 
DifleKC.h0t.'i..{»g«'9..tal^.  ?io.*fi^  i^-.    ..  ,.\     . 

^  Sida  bqrbonha\tolîhfubrotuni6eohlaiîs\'aclïiCis^ 
dentatis  ;  peduncuhs  foi i lattis  ^  pétiolo[ton^îoribus  y 
capfulis  biariputîi  y  anflis  calice  /ongioritui ,  Wîlfd. 

Spec.  'Plautu  voL  13 .  pag.  754.  W*.  66i     1     ' 

Cette  plante  a  fes  tiges  hériifées ,  droites  »  ra- 
meuCes»  hautes  d'envirop  deux  pted&i  Us  ram^at^x 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées^  ovales  ^  un 
peu  arrondies  «  écbancrées.  en  cœur  à.  leur  baie» 
prefque  ^abrts.^  dt-ntées  ^leur  ci^nrour  ,,iiC\imi' 
i)ëes  à  leur  Commet,  foniicnues. par  des  pétioles 
hilpicies  »  plus  courts  que  le;s  feuilles. 


I    .t 
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Les  fleufs (ont asinaiFesj'ibDHMres^iTâpponées 

r  ^es  pédoncules  (impies,  prefque  fili tonnes» 

ériifés ,  plus  longs  que  les  pétioles.  \£  calice  eft 

ovale  j  divifé,  jufqu'à  fa  moitié  j  eh  cinq  décou- 

fruits  terminées  en  den;s  '^igu^sj  la jçorolle  >auqe  ; 
es  pétales  rétrécis  à  Itiir  lommet,  olJli*juement 
échancrés  >  les  échancrures  inégales.  Vovaire  eft 
globuleux  ;  te  «iU>e  des  «lanthies  iuf^rumt  «  ion 
lbmmet*des  anthèvet  peciMs^,  iattl«s^  Lefrukdi 
panferitié  'd^i  le  calicc'i  il  ^(t  compolé  d»  cinq 
capfules  à  doubles  pointes  »  'ph»  longuet  que  le 
calice. 

« 

Ge«te  fianve  a^tëi>arttt»Hiei  i;ite  Carbon  par 
Commeribn.  (  Défiript.  §»  Ca^oan,) 

.  ,  •  < 

IX.  Abutilon  à  grand'  'càllcel  Sida  cdUcha. 
Cavan. 

Sida  fo lits,  co'ddtîs  ^  crîtiatls  ;  calice  ma^gno ,  autn- 

Îuepartrto  ;  coruilis  m^gnis ,  patenùbus,  Cavan.  Uitt* 
»ot.  z.  pa^.  9.  tab.  8.  'f}^,  1. 

-  Sida  cMlklna  ,  foéiss  fJ>$0tundo^otdmtis  j  ^atfni* 
Hâiis ,  rgpéméo'dM4dSès  fpedamalh  Jôltà^iis  ^  peùol^ 
kmgionkui  ;  cmpfiàii^  mmicU  J  Jpyhfarmtb^,  Willd. 
Spec.  Plant.  ivo4.  3.  pag.  T^.'n*'.  39. 

S^n  port  &  fes  tiges  font  les  mêmes  que  dans  le 
fida  horlKonica;  mais  Xes  feuilks  jont  4<^  larges  C4'é- 
tfelaïcs  obtufes ,  inégales  5  elles  font  ôvahs ,  en 
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ooétir  i'ieuir  bife,ifcfimûitfes4)leiit  AnuMC,  fett^ 
tenues  )pu  4«i  pétinlQs  futyis  imirc^  que  lesTeuiN 
les  ,  accompagnés  de  deux  Aipufes  féciçées,  ar* 
•  quées  3  redrçfléej.  .  . 

'  Les  fleurs  Ibor  axitûices,  falitaires,. /apportée» 
!  par  des  pédoncules  hmples,  droits,  géniculés , 
prefqu'une  ifbîs  plus  longs  que  les  pétioles.  Le  ca« 
lice  «A  grand ,  divifé  profondément  en  cinq  de- 
eoupuees  oUongu^>  laucéoléaf ,  ai^uëi.  La  con 
relie  elt  grande,  étalée,  de  couleur. lanne  :  il  lui 
fuccèdeun  fr^it  renfermé  dans  le  calice,  compofé 
de  cinq  capfules  moiio.fpesaies>ea  forR»e  de  poire  . 
(^ns  pointes. 

'  Ce trfe- plante  croît  i  l'île  Uoutbon ,  où  eflea 
été  découverte  par  Cominerfon.  (  Defcript.  <x 


iz.  i<BUTaqH  pileux,  pidafi^çfi.  Cavan. .      ^ 

Stda  cault  pilofo ,  ramofo  ;[jhtiiS' itêna$i4  ^  wfc- 
rioribus  cordatîs  ^  fubrotundis  ^  pdrvis  ^  reliquis  cor^ 
dMtù^to^aiis  f,pai99c^lb  doHgiH',  gemçui^h^  P'^^^-' 
Cavan.  Didcrt.  bot.  i.  pag.  9.  cab.  i«:fig«  &. 

Sida  pUcfd  ^fiftHt  ovaic^eordàùs  ,  -okiujis  ,  d^Hfa^ 
tis  ;  pédiOiGulit  foli(ariis  ^  fetiolo  lon^iofi^s  ;  o^^p" 
fiàlis  hifoflram^  calice  httvioriiiM,  WiUden.  5pec« 
Plant,  vol.  3.  pag.  756.  n®.  6j. 

''"$.,  Eadem  yC'éMtiiu£  p^duncUlifyme^^^ns. 

Cette  plante  eft  hériffée,  fur  toutes  fes  parties^ 
de  poils  nombreux.  Ses  tiges'foni  gr'êles,  droites , 
rameufes ,  hautes  d'environ  <Jeux  pieds  ;  les  ra- 
meaux alternes  j  garnis  de  'fautlks  plétiolées  ,  "cré- 
nelées à  leur  contour ,  un  peu  motUs  »  v^1v^$i  let 
inférieures  plus  petites  j  arrondies  ^  en  coeur  \  les 
autres  ovalos,  plus  grandes ,  tehancréasen  cneur 
à  )ettr  bafeî  lês'fliputes  petires^  étalées,  fubu* 
lé 


Les  fleurs  font. foIitaires,.axniaires^  placées  fur 
le  coté  des  rameaux,  foutenues  par  dcs.pé-loncules 
ptas  longs  que  les  pépoles ,  hirilTés,  unifiores.  Le 
calice  en  petit ,  globulewc,  ï  c\\^  f.icés,  à  cinq 
découpures  aigucs  à  kur  fomniet.  Le  fruit,  ren- 
fermé dans  le  calice ,  eft  compofé  de  cinq  cap- 
fules rerrtiinées  par  deux  jointes. 

Cette  phnte  a  été  obfdrvée  àSaint-Domini^iie 
par  M.  Defporres  :  quelquefois  elle  eft  4>refque 
emiérement, glabre.  (^Dijcript.  ex  Cavan,') 

13.  Abutilon  i  ti^s  notubreufes.  Sid;^  multl- 
coiuis,  Cavan. 

SîdJ  eauf lûtes  tenu^tts  j  îoMe^to^cimeJctmtihuj  ;f6» 
iirs^fiilftotundo^cûréatiis^^éentaHS  ,  pAl^iruitntii  ,  vti^ 
lofis,  Cavan.  DilTerc.  botan.  i.  pag.  10.  «tab.  i. 
ng.  •^.  • 

Sida  mùlticauth  ,  Jhlih  fahroiitndO'C^nUfh  aci" 
tis,  dtniatis i  peduttculis  foliuriis ^  petioip    da^t^ 
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ules  entkn  •  obtus.  Le  fruic  eft  reRFernié  (Uns  la 
calice  »  à  cinq  angles  ,  compofé  de  cinq  caprulet 
tellemenc  adhérences  qu'on  pouiroic  «  au  premiec 
afpeâ  j  les  confiiérer  comme  ne  forn^ant  qu'une 
feule  capfule  à  cinq  loges  monofpermes;  cnacjue 
capfule  s'ouvte  en  deux  valves  ootufes ,  i  peine 
bidentées. 

Cette  plante  croie  i  Tile  de  Saint  •Dimingue. 
i  K,  f.  in  hirh.  Juf.  ) 

17.  A9UTILON  verticillë.  Sida  veniciilata, 
Cavan. 

Sida  cauie  pUofo  }  foliis  cordais  ,  acaminads  ^ 
crenatis  ;  fioribus  fubvtniciUatis  ^  fejfiiibus.  Cavan« 
Diflert.  bot.  i,  pag.  13.  tab.  1.  fig.  I2« 

*  Sida  veriicii/aea ,  foliis  ovato^cordatis  ,  acumina" 
tu ,  dentatis  ;  fioribus  fuhfejfilibus ,  aggregatis  ,  vf r- 
tiùitatis  }  çapjulis  fubmuiieis.  Wllld.  Spec.  Plant, 
vol.  5- pag.  7î8.  n*.  74. 

Cette  efpèce  a  fes  tiges  pilenfes»  droites ^  cy- 
lindriques  «  garnies  de  feuilles  alternes ,  difiantes, 
ovales»  échancrées  en  cœur^  acuminées»  dentées 
à  Iturs  bords;  les  pétioles  deux  fois  plus  courts 
que  les  feuilles  i  les  ftipules  très^courtes ,  capillai- 
res, étalées.  Les  fleurs  font  prefque  fcflîles  »  axiU 
laires,  ramalfées  par  paquets  prelqu'en  verticîiles. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  pileufes^ 
aiguës.  Les  Fruits  font  compofés  de  cinq  capfules 
prefque  muuques  j  monofpermes. 

Cette  plante  croit  au  Bréfil  j  fur  les  bords  du 
Rio-Janeiro^  où  elle  a  été  découverte  par  Corn- 
merfon.  (  K./.  in  herb.  Juff,) 

i8.  Abutilon  odorant.  Sidafragram,  Lhérit. 

Sida  foliis  imbricato^cordatis  y  rotundatis ,  iigaU' 
to-acuminatis  ,  dentatis  ;  ptdunculis  folituriis  ,  pt* 
tioio  brevioribus,  Lhérit.  Stîrp.  Noi^.  voL  I.  pag. 
iii.  tab.  55. 

•  Sida  (  fragrans  )  ^foliis  fubrotunio-cordatis  ,  acu- 
minatis  ,  crenatis ^  nirfuto-vifcofis  ;  pedunculis  foi^ 
tariis  y  petiolo  hrevioribus  ;  capfu/is  bifaojis,  Willd. 
iipcc.  Plant,  vol.  j.  pag.  74 j.  n®.  18. 

Cette  plante  eft  odorante  «  velue,  légèrement 
vifqueufe.  Ses  tiges  font  droites  »  cylindriques  « 
Velues  9  rameufes  »  prefc^ue  ligneufes  j  fes  rameaux 
alternes  ,  verdâtres  ,  vifqueux ,  garnis  de  feuilles 
j>étiolées ,  alternes  ,  prei qu'imbriquées  ,  ovales , 
'en  cœur,  jTefqiie  rondes»  dentées,  acuminées, 
molles ,  velues  ,  d'un  vert-gai ,  très-éralées ,  fou- 
lent pendantes,  amples,  de  la  même  longueur 
que  les  pétioles  ;  les  (lipules  fubulées ,  arquées , 
velues. 

Les  fleurs  font  axillaîres,  folîtaîres  «  foutcnues 
par  dcs  pédoncules  droits  ,  filiformes  ,  velus ,  ar- 
ticulés dans  leur  milieu.  Le  calice  fe  divife  en  ciàiq 
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décottpurer  obl<)Maet ,  acumirt^t»  vehiéi,  <?«; 
lées ,  longues  de  Sx  lignes.  La  corolle  eft  jaune , 
un  peu  campanulée  \  les  pétales  un  peu  arrondis , 
cunéiformes  &  velus  à  leur  bafe ,  une  f(>ts  plus 
longs  ^ue  le  calice  j  les  anthères  réniformes,  pé- 
dicellees  1  l'ovaire  pentagone ,  velus  le  flyle  plus 
long  que  les  ëtamines,  à  cinq  découpures;  les 
fiigmates  en  tére.  I-e  fruit  confifte  en  cinq  capfu- 
les velues  ,  monofpermes  ,  i  deux  pointes  (eta- 
cées  \  tes  femeoces  folitaires ,  arrondies .  un  peu 
pubefcentes. 

Cette  plante  croit  i  la  Nouvelle-Efpagne.  T> 
(Defcript.  ex  Lhérit.  ) 

19.  Abutilon  élégant.  Sida  arguta.  Svortz» 

Sida  foliis  eordatii,  ferratis^  apice  atténuants  ; 
eaule  virgato;  pedunculis  axiliaribus  ^  fUiformibus  , 
unifioris,  Svartz ,  Prodr.  pag.  101  ,  &  Flor.  Ind. 
occid.  vol.  1.  pag.  izoy.  -<-  Willd.  Spec.  Plant* 
Vol.  J.  pag.  7J9.  n*»  63. 

Sida  (  glabra)  ,  foltis  eordatis ,  ferratis ,  acumi" 
natis  fglubns  ;  cauie  ramofo ;  pedunculis  axillaribus  ^ 
unifloris.  Mill.  Diâ.  n^.  14. 

Malvavinda  abutilifolio  ,  acuminato  ;  Jloribus  par* 
vis  ,  luteis ,  ex  alis  foliorum  i  femine  bidentt.  Houft. 

Arbuftd  dont  les  tiges  font  ligneufes,  un  peo 
grimpantes ,  Foibles  «  cylindriques ,  rameufes  \  les 
rameaux  étalés ,  très-longs,  effilés,  glabres,  cy- 
lindriques ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  ovales ,  en 
coeur  ,  longuement  rétrécies  à  leur  fommet ,  iné- 
gaiement  dentées  en  fcie  â  leurs  bords  ,  glabres  i 
leurs  deux  faces;  les  pétioles  filiformes,  de  la 
longueur  des  feuilles;  les  (lipules  fubulées,  ap- 
pliquées contre  les  tiges. 

Les  fleurs  font  folitaires,  nxillaires,  fcutenues 
par  des  pédoncules  fimples,  filiformes  ,  plus  courts 

3ue  les  feuilles.  Le  calice  eft  pentagone  ,  à  ci.  q 
écoupures  droites,  membmneufes  ,  ovales,  ai- 
guës, perfiftantes  ;  la  corolle  jaune»  les  pétales 
ovales  «  un  peu  linués  à  leurs  bords  $  les  étamines 
monadelphiques  ;  cinq  fiyles  étalés  ,  autant  de 
ftigmates  obtus.  Les  capfules  fonc  glabres,  au 
nombre  de  cinq,  monofpermes  «  terminées  par 
deux  pointes. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio-» 
nales  de  la  Jamaïque  ,.aux  lieux  arides  ,  parmi  les 
brouflailles.  I)  (^Defcript.  ex  Swart^,  ) 

lo.  Abutilon  d*s  buiflfons.  Sida  dumofà. 
Svartz. 

Sida  foliis  eordatis  »  ovatis  ,  actiminatis  ^  ft^rra* 
tis  ^  turinquk  glabris  ;  Jloribus  paniculatis,  Swictz. 
Prodr.  pag.  loi ,  &  tlor.  Ind.  occid.  ▼oL  2.  pag! 
1109. —  Willden,  Spec.  Plant,  vol.   3.  pag,  --60. 
n''.  79, 

Ses 
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17.  AatmiON  ligneux.  SiJafniufcent.  Cavan. 

S:da  Joliis  ovato-oblonpi ,  fcrratit ,  fuiiht  alii~ 
iimiiiu  i  pedHMtuiiM  trt&is ,  unifiorU  ,  folio  duplà 
n/n^ri'^ur,  Cavan.  Difleic.  bot.  1 .  pig.  11.  ub.  ta 

Sida  fhtttfftJU ,  filas  ovau-oihngU  ,  ftrraiis  ; 
ftéuniidis  tiaiforit,  axUlariiui  j  fapJïHù  birofiratis. 
U  lild.  Spec.  PUnt.  vol.  }.  pag,  7  je.  n°.  7. 

Ses  tiges  foni  droites ,  lîgneures ,  cylindriques , 
[imeufes ,  hautes  de  cjuatre  piedi ,  ud  peu  corn- 
primpn  &  légèrement  pubelcentes  â  leur  partie 
fupécieure,  d'un  brun-Foncé,  giinies  de  feuilles 
aliemeSj  tnédiocinnent  pétiolées ,  ovales-oblon- 
gu« ,  nombreufes,  rëtrecies  à  leur  bafe ,  i  peine 
aig.:«  à  leur  fommet,  iégéremeot  pubercentes  , 
pTclque  glabres ,  denrées  en  fcie,  accompagnées 
à  Um  bafe  de  fttpules  droites ,  capillaires. 

Les  fieun  font  axiltaires.  folitaireSt  foucenues 
piT  des  pédoDcuUs  lïmples  j  oèriiculéf,  une  fois 
plui  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  ell  anguleux, 
de  fonne  pyramidale ,  à  cinq  découpures  planes , 
ait^ties  i  la  corolle  jaune ,  peu  buvette  (  les  pétales 
eiDjocrés  au  fommet  en  deux  lobes  inégaux  {  un 
ovaire  globuleux ,  furmonté  de  cinq  llyles  &  d'au* 
tint  de  âigmates  en  tête.  Le  fiuii  efl  contenu 
dins  le  calice  j  compofé  de  cinq  capfulei  i  deux 
fOintet. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  mérliio- 
rjle.  On  u  cultive  au  Jaidin  des  Plantes  de  Paris. 

1%.  AsDTiLON  bicoloi.  £i^  bUolor.  Cavan. 

Sida  taalt  fratieofo ,  trtQa;  ramii  patulis ;  foliit' 
Li'utiiUiit,  valdi  aeuminatit ,  ferratU  i  fioribtu  ajeil~ 
Lr-.iui ,  fotaariii.  CavaD.  Icon. Bar.  toI.  4.  pag.  6. 
ub.  511. 

£es  tiges  foiu  cylindriques,  hautes  de  deux 
y-<^^i.  d'un  vett  tirant  fur  le  violet,  divifées  en 
tiT.fiax  étalét,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétio- 
le;),  lancéolées,  très  -  acuminées  ,  dentées  en 
fa; ,  entières  i  leur  bafe,  lei  fupérieures  longues 
d;  d^ui  i  trois  ponces  j  les  pétioles  beaucoup  plus 
courts  que  les  feuilles,  accompagnés  de  deux 
l:ipuies  lubulées ,  caduques. 

Lf s  AeBiit  font  Tolitaires ,  axillaîres ,  foutenues 
pir  des  pédoncules  droits,  longs  d'un  pouce.  Le 
ciKe  e(l  divifé en cina  découpures  colorées,  ai- 
t;  e^  ;  la  corolle  rougeatre  en  dehors ,  d'un  jaune- 
tonce  en  dedans;  les  pétales  étalés,  rétrécis  à  leur 
tife ,  un  peu  écbancréc  inégalrment  à  leur  fom- 
t,n;  les  aotbèies  ovales*  pédicetlées:  l'oiaîte 


iiiuiiqucs  i  K9  icmenccï  renitormes. 

Cette  plante  croît  i  la  Nouvelle-Erpagne  s  elto 
Seuric  au  mois  d'oânbre  dans  le  Jardin  de  Ma- 
drid. 3f.  {Dtfiript.  tx  Cavaa,  ) 

29.  Abutilon  échancré.  ^ii^  tmarginan. 
WiUd. 

Sida  foliit  ovato-laneeoUtis  ,  cordotit ,  dentati* , 
apiee  tnineatit ,  retufis ,-  ptdunculis  pttiolo  duplb  brt- 
vioriiui ,  eapfu/is  birofiraiit.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  î.pag.  7Î7.  n^70. 

Sidi  ^tiancita) ,  follis  cordaio-ob/ongii ,  rctufls , 
ferratiji^ipuliifetMtij,nodùfaitr'Jpinpfii.Lheàt. 
Stirp.  Nov.  1.  pag.  IC7.  tab.  yi. 

Cette  plante  s'élève  i  la  hauteur  de  deux  pieds , 
fur  une  lige  droite,cylindrique,unpeuligneufe, 
divirée  en  rameaux  très-etalés ,  fouvetit  munis  dtt 
trois  petites  épines  i  leurs  noeuds.  Les  feuilles 
font  ovales- oblongues ,  en  cœur,  tronquées  â 
leur  fommet,  un  peu  tidées,  dentées  i  leur  con- 
tour ,  venes ,  glabres  à  leur  face  fupérieure ,  Mi 
peu  pubefcentes  en  delTout ,  longues  de  trois 
pouces  &  plus,  foutenues  pir  des  pétioles  ptel^ 
que  de  moitié  plus  coutis  que  les  feuillesi  les  &i- 
pules  droites,  uibulées. 

Les  fleurs  font  rolitaires,'axiIIairest  les  pédon- 
cules Hlifonnes ,  articulés  à  lenr  fommet ,  çlus 
counsqueles  pétioles  j  le  calice  pubefcent,  cam- 
panule,  à  cinq  décmtpures  étalées,  lancéolées, 
aiguës  I  ta  corolle  jaune ,  un  peu  plus  longue  que 
le  calicej  les  pétales  oblotigs,  triangulaires,  tron- 
qués obliquement  à  leur  fommet,  â  échancrurc 
inégale,  un  peu  pubefcensi  les  anthères  rértîfoi- 
mes,  pédicelléesj  l'ovaire  velu,  pentagone]  un 
ftyle  1  cinq  découpures  réfléchies  ;  les  Higmates 
jauriâires,  en  tête.  Le  fruit  t&  cOmpofé  de  cinq 
capfules  monofpermes,  renfermées  dans  le  calice* 
brunes,  velues,  i  deux  cornes. 

Cette  plante  cioît  i  la  Nouvelle-Ëlpagnek  ifl 

)0.  Abutilon  couché.  Sida  fupina.  Lhéri^ 

Sida  foliit  fubrotando  cordattt ,  oitujLfeulis ,  en- 
naùs  ;  ptduncuUs  foUtanit ,  petiolo  lorglonbiu  ;  tà^ 
falis  biarifittii ,  caidt  procatnbtna.  WtUdcO.  SpïC. 
Plant,  vol.  J.  pag.  7)6.  n".  (S/. 

Sida  {Capn») ,  foiiit  eordMo-ovttii,  tnnatis ; 
caulibiii  fitiformibiu  ,  prt^/lratit.  Lhéiit.  Sdrp.  NoT. 
1.  pag.  109.  tab.  fl. 

Sida  (ptocunibtni') ,  foliit  eordaiii ,  ovato-fubiv 
timdit,  fimtiig  vitiêSti  <aitli(mt  profmnitoUiiu. 
B  X 
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Sida  (  vrrcôfa)  ,  foilis  avûto-cordaù*  ,  iKWnima'^ 
tis  I  unuffimh  ftrrêtis  ,  tomentofo^vifcofis  ,  piiojls  ; 
ftdunculis  fuhfolitA' ih  ^  pttioio  longhnbus  ;  cafful'u 

muiicU.  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  746. 
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Sîda  vîfcofa  ftu  villofa ,  foliis  coriatîs ,  acumi" 
nazis  ipeùolis  longis  /  peduruuJis  unuibuâ  9  foUtariis, 
firovn  ^  Jam.  pag.  a8o. 

Akkta  popttii/çlio,  viliofo,  UvUerftrrato.SXozXk^ 
Jim,  98.  Hift.  1.  pag.  221.  tab..i}9.  fig.  4. 

5£<^  vîfcofa.  Lam.  Diâ.  vol.  z.  n°«  10.  Non 
Uérit. 

Celi  un  arbrifleau  donc  les  tiges  s'élèvent  à  la 
lauteur  de  trois  i  quatre  pieds  9  dîvirées  en  ra- 
meaux étalés.  Les  fleurs  font  jaunes.  Les  fruits 
«enferment  fept  capfules  comprimées  latéralement, 
obtufes  â  It'ur  fommet.  M.  Poiteau  l'a  recueillie 
à  Saint-Domingue.  T>  (  ^-Z)  Toute  la  plante  eft 
vifqueufe»  &  répand  une  odeur  forte. 

}7.  Abutilon  de  la  Januïque.  Sida  jamaictn- 
fis.  Linn. 

Sida  foliis  ùvatis^  ferraiiSf  tomemtofis  ;  forions 
axillarilus  ^  fu&pediuuulatis  ;  ft minibus  quinis,  èf- 
cornibus.  Linc.  Spec.  Thnr.  vol.  2.  pag.  ^61.'^^ 
Amœn.  acad.  vol.  f.  pag.  401.  —  Swartz^  Obf. 
bot.  paf.i^ft.  — Cavan.'Duierubaf.  i.pag.  17. 
tab.  %.  fig.  5*  •«-  WJild.  Spec.  Plant*  vol.  }.  pag. 
737.  n^  9»  •-  Lam.  Diâ.  vol.  i. 

Sida  humilior,  foliis  ovaiis  ,  ferraiis ,  difiiche 
Jtiîsf  pettotis  &  pedunculis  bnvibus  j  ramuiis  fiori' 
feris  foliolatis  ,  alaribus,  Brovo  y  Jam.  280. 

Abottlon  â  feuilles  d'one.  Lfem.  n<*.  9« 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  s  Tes  feuilles 
ovales 4  aiguës}  les  (Itpulet  droites  ^  lancéolées; 
les  fteurs  axiHakes»  prefique  felîfesi  le  cafice  ^o- 
Uiieux  ;  les  fruits  ffeofiarmés  dans  le  calice  «  com- 
pofés  de  cinq  cspTules  tenataées  par  <kiix  pointes 
aiguës. 

)8*  Abutilom  i  Aeurr  agglométées.  Sida  gio- 
wieraia.  Cawan. 

Sidafoiiis  ovato-tanceolatis  ,  dentatîs^  fubjiffiti* 
luSiforibus  congtomeratis,  ftjjilibus^  Cavan.  Dilfert. 
bot.  pag.  18.  tab.  2.  fig.  6. 

Sida  giomerata  ^foUit  ovato^lanceoUtis  ^  firraiis; 
Jhribus  fubguinis ,  axHtaribus  ^  fubfefilibus  ;  capfulis 
àicomibus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  7}S. 
n*.  II. 

|.  Eadim,foiiis  majoribus,  capfulis  muticis» 

Cette  efpèce  s'élève  i  la  hauteuc  d'environ  00 
pied  t  fur  une  tîge  droite  >  fimpie  »  tomenteufe.^ 
Les  teuillt:S  font  ovalevlaitcéolées ,  à  peine  pétio»' 
lées«  dentées  M  .feie  •  tomeoteufiis  ;  les  ftipules 
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miroites  ^  lancéolées.  Les  fleurs  font  feffilesM  pref- 
que  fe(files ,  réunies  au  nombre  de  cino  à  fix  par 

Eaquers  dans  Taiflelle  des  feuilles.  Le  calice  eft  ci- 
é  i  la  corolle  jaune  i  le  fruit  compofé  de  cinq 
capfules  à  deux  pointes.  La  variété  fi  a  les  feuilles 
plus  grandes  «  &  les  capfules  prefqu'obtufes. 

Le  lieu  naul  de  cette  plante  n'eft  pas  connu. 

(r.finhtrb.Jyf.) 

39.  Abutiloh  à  coifle.  Sida  calyptrata.  Cavan. 

Sîda  cauii  kirbaceo,  giabro  y  foiiis  cordât is  y  ova" 
to-ianceoiatis  ,  oblongis^  dcntatis  ijbribus  folitariis, 
ftminibus  ca^yptratis»  Cavan.  Dincrt.  ^.  pag.  57. 
n*.  93  «  &  Diflert.  f.  pag.  276.  tab.  133.  ng.  x. 

Sida  (  nntans  )  ,  foiiis  cordatis  ,  acutis ,  dentatis  ; 
capfulis  deprtfis  j  nudtHocularibus  ;  loculamcntii  in^ 
trorsiâm  appcndiculatis.  Lhérit.  Stirp.  Nov.  X.  pag. 
X 19.  tab.  f  7  bis. 

Sida  nutans  y  foiiis  ohlongo-cordatis  ^  acutis  ,  dtn^ 
tatîs  ;  pedwuulis  fttbgeminatis ,  pttioio  iongioribus  / 
fioriferis  niuantious ,  caffulis  obtufis.  Wxlld.  Spec* 

Plant,  vol.  3.  pag.  754.  n^.  59. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  herbacées,  cy- 
lindriques I  hautes  de  plus  de  trois  pieds ,  diviiées 
en  rameaux  redrelfési  1  s  feuilles  diftames^  pétio* 
lees,  ovales-lancéolées,  en  forme  de  cœur,  ob* 
longues,  acuminées  à  leur  fommet^  dentées  en  fcie 
i  leur  contour  )  tes  pétioles  plus  courts  oue  les 
feuilles  j  accompagnés  i  leur  bafe  de  deux  ttipules 
droites,  capillaires. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  folitaires  «  foutenues 
par  des  pédoncules  fimpies ,  quelquefois  géminés  ^ 
très-Ion^,  redrelfés,  capillaires ,  géniculés ,  oni- 
flores  j  inclinés  au  moment  de  la  floraifon.  Le  ca* 
lice  eft  globuleux ,  i  cinq  découpures  élargies  , 
aiguës;  ta  cord'e  d'un  jaune  de  foufre-foncé ,  éta- 
lée »  une  fois  plus  longue  que  le  calice  s  les  pétales 
inégalement  échancrés  j  les  étamines  fituées  à  l'ex- 
trémité du  tube  des  filamens»  les  anthères  arron- 
dies. Le  flyle  eft  globuleux  j  fiUonné,  furmoncé 
de  dix  ftigmates.  Le  fruit  eft  prefque  rond,  coo^^ 
primé ,  à  dix  cannelures ,  un  peu  plus  long  que  le 
rdice,  compofé ^e  dix  -capfules  obtufes,  mono* 
fpermesi  les  femences  pretqu'ovales ,  compri- 
mées ,  placées  au  fond  des  capfules  »  recouvertes 
d'une  forte  de  coiffe  arquée, lancéolée,  munie  da 
chaque  c6té  de  dents  faillantes ,  s'étaSant  lorfque 
les  capfules  s'ouvrent.  Ce  caraâère  fe  reuouve 
dans,  le  fida  occidentuUs, 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Liou,  iiaos 
les  lieux  (abloneux ,  où  elle  a  été  découvene  par 
Dombey.  O  ?  (  Dcfcripu  tx  Cavan.  ) 

40.  AsvTitON  à  feuilles  d'aulne.  Sida  alntfoUa. 
Linn. 

Sida.  foU'u  ftrratis  ^  fubviiiofis^  imfinori 


SJi  jk-foHa,JaIi!t  oriiaiUtU  ,ftrratis  ,pHcaùt. 
V:.?..  Spsc.  Plini.  vol.  1.  n*.  4. 

S  di  alnifolia ,  fùUu  fubrotunjo-viavtais  ,  JtaU' 
iji .  j.^  intigtrrimis  ;  ftMUtculiâ  piariiitt ,  axiUari- 
^■.i .  juiio  brt-vioribus  i  caffulÎM  iieoriùiiu.  Wikl^D. 
fLïC.i'ant.  vq\.  )■  pas-  741.  n".  It. 

S£i  cinifoiia.  Lam.  DiÛ.  n*.  J. 

Us  rculilcs-inféii^ures  font  anondies ,  en  cceur; 
t:  -i  du  milieu  elliptiques,  Its  rupérieuies  hn> 
it ^'d'.s i k'ï  flipules droites  ,  fubulces  1  légèrement 
(:  -m  i  lei  6eurs  femblables  i  celles  de  l'abutiton 
en  itur  Le  fruit  cfl  renferma  dam  le  calice  ,  coin- 
ru:e  de  cinq  i.  fept:  capfules  tecmiaécs  par  deux 
i'-.^^m,  (  y^yt^  AfitniLOM  à  feuilles,  d'aulne, 

-"'■  y) 

*  *  Caffmle»  em  nowîirt  defipt  i  dix, 

41.  Aeutilon  i  feuilles  de  charme.  Sida  ear- 
•r'.y^U.  Linn, 

i'.iifrutltofa ,  foliU  blfin'ii  ,  avata-lMiceolalU , 
;i'jrij;  ftrraiarit  ar3aui  ,  umMtU  axiUaribta. 
i-r  t.  Soppl.pag.  JC7. — Jac<).)con.  Rar.vol.  i. 
r?  i;f,  flf  Co;Itâ.  vol.  i.pag.  ^8.  —  Cavan. 
':  ':.K.  boi.  f .  pag.  174.  tab.  1 54.  ng.  I ,  &  Oif- 
i^rM.p-g.  11. 

5  \iii  ^a'pittifaUa  ifoGît  avato-ablongis ,  fuhdiipli'- 
I-.:  j\ "./il ,- ptduncuUi  axiilanius,  fubquiidriporit  ; 
i-rlji  t,-efiwii.  Wil!d.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag. 

";-.  a',  s. 

^  '■!  (  planicanlts  )  ,  folih  ovato  •  lanttolatit , 
''■■-:<•;  cBuU  eomprtffù  .  fioribu4  fubfigirdur.  Ca- 
^-■-■.  Diiiect.  bot.  1.  pag.  24.  tab.  j.  fig.  11.  (/u- 
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maUtnfi ,  var.  ^  >  earfinifoUa.  Lam.  Diâ. 
[.p;g.4.  n".  9. 

~ïire  plante  paroît  tenir  le  milieu  entre  \efida 
■:ii'-fu  &  le  Jida  glomiraia ;  elle  eft  bien  dif- 
;e  dî  ctj  deux  efpèces  par  fon  port  &  pir  Tes 
■-'.a  plus  nombreufes. Ses  tiges  font  droites, 
-.'i'.n  ,  hautes  d'un  à  deux  piedï  &  plus  (  Tes 
;iut  étalés,  diffus,  comprimés,  léGérement 
t ,  fut  Heui  rargs  oppofés  ,  garnis  de  feuilles 
.'Ciement  péiîoléfs,  phcées  fur  deiK  ranps, 
-i ,  lincéoiées  ,  glabres  à  leurs  tieux  faces ,  fi- 
■=■■1  &'  un  peu  inégalement  dentées  en  fcie  , 
'-is;  ch'que  dentelure  terminée  par  un  peiit 
■o:it;  les  Oipules  droites,  fubulées,  conni- 
■■■-s,  plus  longues  que  les  pétioles. 

c  Seurs,  rarement  folîtaîrei,  font  difpofées 
>  1  cm<]  enfrmble  ,  dans  l'aifTcUe  des  feuilles  , 
-.■^t  de  petites  otnbclles  pileufes ,  de  U  lon- 
-:  i:s  pétioles.  Leut  calice  ïft  glabre ,  U  co- 


pointes  un  peu  divergente».  Le  0da  plaajtMdii  Ae 
Caviiulles  cQ  la  même  plante ,  mqit  plus  jeune. 

Cette  plante  croit  i  l'île  de  Madère,  à  Saint- 
Domingue.  i>  (rv/.j 

41.  ABUTlLONà  feuilles  émoulTées.  Sidaretufa. 

Linn. 

Sida/oiiit  cuatifiirmihat  ,  nujh ,  frrratli ,  fi^â» 
tomtnuifii.  Linn.  Spec.  vol,  x,  n",  d.  —  Gav.  Dilf- 
bot.  i.pag.iS.tab.  3,.  fig.4.,  8EDitbR..j,p.  Z74, 
tab.  i}i.  fig.  i. 

Sida  ntuja ,  ftlîu  ohovaiU  ,  aptce  ditMMrt ,  r*utt 
fir,  fuhtiù  toir.tntepi  ;  ptHunculis  friitariit ,  foUo 
lengioriiut ;  tapfulif  mulicit.  Willd,  Spec,  Plant, 
vol.  ).  pag.  740.  n";  10.  —  Rhumph.  &  PluSen. 

S-da  ret„fj.  Lam.  THQ.  vol.  i.  n".  t. 

Set  (cuiilei  foDnaccemp ignées  r^  leur  bifir,  4» 
deux  petites  fllpiiles  droites,  fsbutées.  Le  caKc* 
ell  anguleux;  il  renferme  un  fruk  compofédo  neuf 
capruïes  dépourvues  de  pointes,  (./''o^tj  Abwti- 
LON  à  feuillet  émtuiITées.  ) 

4}.  Abutilon  i  fleurs  nombreufes.  S^  mul- 
tifiont.  Cavan. 

I  Sida  faliii  ovath  ,  dtaiatis  ,  laminro/ûi  foriia» 
irumtrofii ,  pedimculit  /étiola  iongioribus.  CaviP; 
OilTen,  bot.  i.  pag.  18.  tab.  }.  fig.  j. 

Sida  muliifiora  ,  follis  ovato-cofd^iir,  ot*^*f- 
ailis,dtittaxit,  lomtniofis ;  pedwuaiù  fa/i uriii .  pf 
liolo  longiarikiu  ;  eapfuUi  birofiratit.  WiHdt  SpCÏ. 
Plant,  vol.  ).  pag.  746.  n*.  jj. 

Ses  tiges  font  cylîndn'ques  &  tomenteufei  ;  fe» 
feuilles  légèrement  pétiotées,  ovales,  un  peu  eu 
cccur,  méiliocrement  obtufes  ,  dentées  en  fcie, 
tomenieulês.,  accompat^ées  de  Itiputef  dtoires, 
fubulées,  velues.  Les  fleurs  font  folicaîre»,  axH- 
laires,  nombreufes,  fituéss  vers  l'extrémité  de* 
rameaux ,  rapprochées  de  fupportéei  par  des  pé- 
doncules velus,  uniflores,  un  peu  plus  longs-qur 
les  pétioles.  Le  calice  rft  un  peu  globuleux,  an- 
guleux ,  à  cinq  découpures  lancéolées  ;  la  coiolle 
jaune  j  !e  fruit  renfermé  dans  le  calice  ,  compofé 
de  neuf  cipfules  i  deux  pointes  alongées.  Cet 
pointes  forment ,  par  leur  rapprochement ,  un 
taifceau  remarquable. 

Cette  efpèce  croît  au  Bréfil ,  où  elle  a  été  re- 
cuoillieparCommerfon.  (K.f.iahtrS.Ju^.'i 

44.  Aeotilon  i' feuillet  Mcontr:  Sidm  Carii- 
folia.  Linn. 

S'dafoliit  cordaiis  ,fuianguiati* ,fcrraài ,  viU^- 
fit.  Lirn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ^61.  —  Cavan. 
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Diflert.  bot.  i«  pag.  19.  ^b.  ).  fig.  1.  —  Dillen. 
&  Pluken. 

Sida  cordlfolia  y  Mtis  avatù^  cordatis  ^  dentatis  , 
fiibangulatis  j  ohtupuftulis  ;  peduncaiis  /blitariis  ,  pe^ 
tioto  pauI6  hnvîpribus  ;  cépfuiis  Urofiratis.  Willd* 
Spec.  Plant,  vol.  j.pag.  758.  n*.  71. 

Sida  cordifoliéi»  Lam.  Diâ.  n^.  l6. 

Ses  feuilles  font  quelouefois  médiocrement  an- 
guleufes^  plus  fouvenc  nmples  t  dentées  en  fcie^ 
les  ftipules  droites  ,  pileufes»  fétacées  s  les  pédon- 
cules axillaires  j  redreflés ,  géoiculés}  le  calice  i 
cinq  faces  *  à  dix  firies  ;  les  pétales  médiocrement 
étalés >  à  deux  lobes  courts  j  inégaux.  Le  fruit, 
renfermé  dans  le  calice ,  efi  compofé  de  dix  cap- 
fules  à  deux  pointes^  rapprochées  en  faifceau. 
(^  Voyei  Abutxlon  à  feuilles  en  cœur  j  n^.  i6,  ) 

'   4J.  Abutilon  herbacé.  Sida  herhacea.  Cavan. 

Sida  eaulc  ereBo  ^  pilofo  ,  ramofoi  foliis  fubcorda* 
lis  s  creiuuo'dintatis }  pedunculis  ptiiolo  paulà  hrt- 
^ioribus  ;  eapfulis  novcm,  hiroftratis.  Cavan.  Diff. 
bot.  i.pag.  19.  tab.  13.  fig.  i. 

Sida  herbacta  ^  foliis  oblongts,  acutis  ^  dentatis  , 
hafi  cordai is  ;  pedunculis  foiitariis ,  petiolo  paulà  brc 
vioribus  ;  eapfulis  biariftaiis.  Willd.  Spec.  Plant. 

vol.  }.  pag.  757.  n*.  6€^, 

Cette  efpèce  eft  toute  couverte  de  poils  mous. 
Ses  tiges  font  pileufest  cylindriques^  rameufesj  fes 
feuilles  longuement  péciolées  «  ovales- oblongues  « 
échancrées  en  cœur  i  leur  bafe  »  un  peu  aiguës  , 
crénelées  &  dentées  à  leur  contour^  pileufes  ;  les 
ftipules  droites  j  capillaires  $  les  fleurs  folitaires, 
axillaires,  fupportées  par  des  pédoncules  un  peu 
plus  courts  que  les  pétioles.  Le  calice  eft  à  cinq 
angles,  divilé  jufqu'â  fa  moitié  en  cinq  découpu- 
res i  la  corolle  jaune  ;  le  fruit  globuleux ,  renfermé 
dans  le  calice ,  compofé  de  neuf  capfules  i  deux 
pointes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
(  y.  /.  in  herb.  Lam,  ) 

• 

46.  Abutilon  à  poils  luifans.  Sida  micans, 
Cavan. 

Sida  foliis  fub  cordât  is  ,  ovato-lanceolatis  ^  dtnta^ 
tis  ,  tomento  moUiJpmo  micantibus  ;  calicibus  globo- 
fis ,  decem  angulaùs.  Cavan.  Diflert.  bot.  I.  pag. 
19.  tab.  )•  fig.  I. 

I 

Sida  micans  «  foliis  ovatis  , .  obtufis ,  fermtis  ,  ro- 
mentofis^  fùddis  ;  pedunculis  foiitariis  ,  petiolo  multà 
tongioribus  ;  eapfulis  biiornibus.\f\\\ii.  Spec.  Plant. 

voL  }.  pag.  739.  n*.  16. 

Ses  tiges  font  droites ,  rameufes ,  tomenteufes , 
hautes  de  deux  pieds  &  plus  \  fes  feuilles  ovales* 
lancéolées  ;  lé|;érement  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe.  dentées  i  leur  contour  «  obtufes  j  un  peu  ri* 
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dée$  j  couvertes  de  poils  tomeotenx  &  luifans  ; 
les  pétioles  une  f«is  plus  courts  que  les  feuilles  » 
munis  à  leur  bafe  de  deuxftipules  fubuléeSj  ar- 
quées j  redreffées. 

Les  fleurs  font  folitaires^  axillaires,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimples,  génie ulés ,  velus,  un 
peu  plus  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  eft  glo- 
buleux j  i  dix  angles  ,  tomenteux  j  divifé,  juique 
vers  fa  moitié ,  en  cinq  découpures  à  peine  ai- 
guës »  la  corolle  jaune,  ouverte.  Le  fruit,  ren- 
fermé dans  le  calice ,  eft  compofé  de  neuf  capfules 
terminées  par  deux  pointes. 

Cette  plante  croit  naturellement  ï  llle  de  Saint- 
Domingue.  (  y.f  in  herb.  Juf.) 

47.  Abutilou  tacheté.  Sida  maeulata.  Cavan. 

Sida  foliis  cvatis  »  ferratis  y  tomentofis  ;  fioribus 
fpicatisy  terminalibus  ;  coroilis .  maeulaiis.  Cavan. 
Dilfert.  bot.  i.  pag.  20.  tab.  3.  fig.  7. 

Sida  maeulata  ^  foliis  ovatis,  obtufis  y  ferratis  y  to-^ 
mentops  ;  pedunculis  axillaribus  j  apice  caulis  race^ 
mofisy  eapfulis  bicornibus»  Willd.  Spec.  Plant,  vol. 
3.  pag.  738.  n*.  11. 

Cette  plante  a  des  ttges  dures,  ligneufes,  to« 
menteufes,  garnies  de  feuilles  a'terties ,  pétioléts; 
les  inférieures  orbiculaires  3  les  fupérieures  ova- 
les ,  obtufes ,  prefque  tronquées  i  leur  fommet^ 
avec  une  pointe  dans  fon  milieu,  tomenteufes^ 
dentées  en  fcie  â  leur  contour  \  les  pétioles  bien 

Elus  courts  que  les  feuilles,  accompagnés  à  leur 
afe  de  deux  ftipules  droites,  fubulées^  tomen- 
teufes. 

Sts  fleurs  font  folitai res ,  axillaires ,  difpofées  ^  i 
l'extrémité  des  rameaux ,  en  forme  d*un  épi  lâche  , 
foutenues  par  des  pédoncules  géntculés ,  i  peine 
plus  long3  que  les  pétioles.  Le  lealice  eU  velu  y  a 
cinq  faces ,  à  cinq  découpures  aiguës  ;  la  corolle 
grande, étalée,  jaunâtre,  marquée,  dans  fon  cen- 
tre, de  cinq  taches  rougeàtres.  Le  fruît  eft  ren- 
fermé dans  le  calice  ;  il  eft  compofé  de  neuf  cap- 
fules â  deux  pointes. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  de  Saint-Domingue.  1> 
{V.finherb.JuJ.) 

48.  Abutiloh  i  feuilles  rondes.  Sida  rotundi'^ 
folia,  Lam* 

.  Sida  foliis  fubcordaiis  9  fuirotundis,  erenaiis  ,  ro^ 
mentops  ;  eapfularum  roftris  fafctculatiSj  hirtis,  Ca- 
van.  Diilert.  bot.  i.pag.  10.  tab.  3.  ng.  6. 

Sida  rotund/folia  t  foliis  fubrotunJo^ovatis  ,  lor^ 
datis ,  obtufis  ,  dentatis  ;  pedunculis  foiitariis ,  petiola 
multà  longioribus  ;  cjpfuUs  biahftatis  ^  an  fit  s  ealn,€ 
longioribus,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  7^6. 
n*.  66. 


Sida  rotunaifolia,  Lam.  Diâ.  I.  n^  ij. 
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brunes ,  comprimées  *  anguleures  i  lesr  bord  in* 
terne  ^  monolpermes^  terminées  par  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  aux  ites  Canaries.  Elle  m'a 
été  communiquée  par  M.  Ledru.  J)  (  ^./.  ) 

Quelaues  habîtans  des  iUs  Canaries  fubflituent 
Tes  feuilles  au  thé,  qu'ils  appellent  en  effet  de  ce 
nom.  £llesfont  fudorifiques^  d'une  faveur  un  peu 
amère»  aflez  agréable.  On  enlève  ces  feuilles  des 
tiges  avec  précaution  «  &  on  les  mec  fécher  dans 
un  lieu  fec ,  à  l'abri  du  foleil  ;  &  pour  juger  fi 
elles  ont  perdu  toute  leur  humidité  ,  on  les  cou- 
vre d'un  papier,  &  l'on  pafle  deffus  des  lames  de 
fer  chaud.  Dès  que  le  papier  ne  prend  plus  d'hu- 
midité ,  ces  feuilles  font  renfermées  dans  des  va- 
fes  bien  nétoyés  j  fans  odeur  ^  pour  s'en  fervir 
au  befoin. 

f  9.  Abutilon  à  longues  flipules.  SitUftipulata. 
Cavan. 

Sîdafolits  ianceoiatîs,  dentatis  ,  acuiis  ^  pilofis; 
fitpulis  longis ,  linearibus  ,  citiatis  ,  flore  longioriius» 
Cavan.  Diflert.  bot.  i.  pag.  la.  tab.  ).  fig.  to. 

Stda  (  lanceolata  ) ,  foUis  lanctolatis  ,  fcnatis  ; 
fiipulis  linearibus  ^  acutis  ^  ntrvofis.  Retz.  Obferv. 

4.  pag.  aS. 

Sida  lanceolata  y  fotiîs  ohlàngo*  lanceolata  ^  den- 
tatist  glabriufcidis;  peduncuUs  axillaribuj  ,  foli ta- 
ri is  ;  cap f  dis  birofiratis  y  fiipulis  linearibus ,  nervo- 
pi  j  pedunculç  longloribuâ*  Willdeo.  Spec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  736.  n^  j. 

Cette  plante  eft  haute  d'environ  tin  pied.  St% 
tiges,  ordinairement  coudées  à  leur  partie  infé* 
rieure  ,  font  droites  ,  cylindriques  y  dures  ,  ra- 
meufes,  prefque  glabres  ou  légèrement  tomen- 
teufes^  garnies  de  feuilles  alternes  ,  lancéolées  « 
médiocrement  pétiolées  ,  oblongues  ,  aiguës  â 
leur  fommet,  rétrécies  i  leur  bafe,  denrées  en 
fcie>  prefque  glabres  ou  un  peu  pileufes  >  longues 
de  deux  pouces  &  plus  ,  accompagnées  de  deux 
ftipules  linéaires }  ciliées ,  nerveufes,  plus  longues 
que  les  pédoncules  >  fouvenc  Tune  des  deux  eft 
filiforme. 

Les  fleurs  font  folitaires>  axillaires ,  foutenues 

f)ar  des  pédoncules  courts  ,  fimplcs,  i  peine  plus 
ongs  ]ue  les  pétioles,  géniculés  vers  leur  milieu. 
Lecalice  efi  globuleux,  a  cinq  découpures  ovales» 
aiguës  ;  la  corolle  jaune  ^  le  fruit  renfermé  dans  le 
calice  »  compofé  de  cinq  â  fept  capfults  terminées 
par  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  ï  TIle-de-France^  &  dans  les 
Indes  orientales.  Elle  m'a  été  communiquée  par 
M.Dupuis.  :f?(  K"./.) 

60.  Abutilon  rhomboidal.  Sida  rhombîfoUa. 
Linn. 

Sida  foliis  lanceolaiis  *  rkomboidibus  j^  /ennuis  ^  * 
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attUlis  ftAfpiHofis .  Liim.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
5^1.  «-Cavan.  Diflert.  bot.  i.  pag.  13.  tab.  5. 
fig.  la , &  Diflert.  a.  p.  48.  —  Sirartx ,  Obf.  a; 7. 

Sida  rkomUfolia  ,  foliis  ohlongato^lanceolatis  « 
dentatis  ,  bafi  cuneifarmibus  ,  integerrimis  ;  peduncu^ 
lis  petiolis  multà  loagioribus  j  capfulis  bicornibus. 
Willd»  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  740.  n^.  i8. 

Sida  (rhombifolia),  foliis  laneeolato^omboî'^ 
deis  ^  ferratis  y  breviter  pttioiatis  i  fiipulis  capillari» 
fetaceis  ,  axillis  fubfpinops  ,  ûoribus  longk  peduncu' 

latis,  Michaux,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  a.  p.  4). 

Maha  minor,  ereHa  ,  betonicsfono  ^  fore  luteo  ; 
ftmine  duplici ,  rofiro  prédita.  Sloan  ,  Catal.  96. 
Hift.  I.  pag.  Z17. 

Sida  rhombifolia»  Lam.  Dîâ.  I.  n^.  4. 

Ses  feuilles  font  ovales-lancéolées ,  entières  ic 
rétrécies  prefqu'en  coin  à  leur  partie  inférieure , 
dentées  à  leur  partie  fupérieure  i  elles  deviennent 
fouvent ,  à  la  féconde  année  de  culture ,  ovales- 
obtongues ,  point  rhomboïdales.  Les  ftipules  font 
droites  »  fubulées»  les  fruits  compofés  de  neuf  cap* 
fuies  terminées  par  deux  pointes.  (  f^oye^  Abuti- 
lon i  feuilles  en  rhombês,  n^.  4.) 

éi.  Abutilon  blanchâtre.  Sida  canefcens.  Cav. 

Sida  caule  humili  ^fruticofo  ;  foliis  rkomboidibus  , 
fobtùs  villofiffimis  ,   fubfejjilibus  ;  fiipulis  fetaceis  , 

nigris,  créais,  Cavan.  Giflert»  bocan.  t«  pag.  15. 
tab.  8.  fig.  }. 

Sida  canefcens  f  foliis  rhombeo-ovatis  ^  apice  den^ 
tatis  ,  fubtùs  tomentofis  ;  peduncuUs  folio  longiori^ 

bus.  Willi.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  740.  n^.  19. 

Cette  plante  s'élève  peu.  Srs  tiges  font  i  peine 
longues  d'un  pied ,  ligneufes,  très-rameufes ,  pour- 
vues de  longues  racines  perpendiculaires  «  très  du- 
res i  les  rameaux  pendans  ,  garnis  de  feuilles  al- 
ternes, à  peine  périolées,  petites ,  rhombokJales , 
dentées  vers  leur  fommet,  gLibres  en  deflus  ,  blan- 
châtres &  tomcnreufes  en  deflbus  s  les  ftipaUs 
droites,  fécacées,  noirâtres.  Les  fleurs  font  axil- 
laires ,  folitaires  -,  les  pédoncules  géniculés  ,  plus 
longs  que  les  feuilles.  Lesautres  parties  n'ont  point 
été  obfervées. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal ,  où  elle  a  été 
recueillie  par  M.  Adanfon.  T)  (  Defcript.  ex  Cav.) 

62.  Abutilon  du  Cap.  Sida  capenjis.  Cavan. 

Sida  caule  ramopjpmo  ,*  foliis  ovato- lanctolatis  ^ 
quandoque  fubrotundo-^ivatis  «  dentatis  ;  fiipulis  ciiis- 
tis  ,  capfolis  muticis,  Cavan.  Diflert.  bot.  i .  p.  13. 
tab.  ia..fig.  9  ,  &  Difliert.  1.  pag.  49. 

Sida  capenfis  ,  foliis  ovaîo-4anceolatis ,  dentatis  ; 
peduncuUs  foUtariis  ;  fiipulis  linearibus  ,  ci  liât  i  s  ,  pé- 
tiole hngioribus  ;  c^pilis  muticis,.   Wilid.    S^>ec» 

Plam. vol.  i-i^*7i9^o9'  14- 
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peu  3f  rtMidies ,  dentées  en  fcie  i  leurs  boids  (  les 
flipujes  droites ,  linéaires ,  élargies ,  ciliées ,  plus 
longues  que  les  pédoncules.  Les  fleurs  font  axil- 
Ujres ,  foliuires ,  médiocrement  péiionculées  i  le 
olice  à  cinq  faces  pyramidales  ,  a  cinq  découpu- 
res aiguës;  la  corolle  jaune  ;  le  iiuii  prefque  glo- 
buleux ,  renfermé  dins  le  calice,  coropofé  d'en- 
viron neuf  ou  dix  capfules  obiiifes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérance. 
£I!e  Y  a  été  recueillie  par  M.  StMuierat.  {Dtfeript. 
tz  Cavaa.  ) 

6;.  Abutilon  fubéreux.  S'dU  fubtroft.  Lhérit. 

Sija  fetiis  ovalibui  ,  fiiiiuifo  -  dtntatit  j  cortiee 
f.:trofo.  Lhérit.  âctrp.  Nov.  i.  pag.  ii}.  tab.  ^4. 

S'.da  (ruberofa),  foLis  ovath,  dtniaùi,  hirfu- 
1.1  ;  ptiùintulii  axiiUriius ,  latifiorii  ,  ptiiolo  duplà 
h-.'poribiis  i  capful'a  bicornibui ,  ca^lt  ba^  fubtrofo, 
\\  :i;j.  Spec.  Plam.  vol.  j.  pig.  738. 11°.  1  j. 

.^rbrilTeau  dont  les  tigts  font  droites,  rameu- 
rs ,  velues  j  hautes  d'un  à  deux  pieds,  revêtues  , 
piincipalernent  i  leur  bafe ,  d'une  écoice  fendue 
&  prefque  fubéreufe.  Les  feuilles  font  ovales , 
prcfqu'en  cœur ,  déniées ,  prefqu'incifées ,  ner- 
^eufcs,  plilTées  dans  leur  jeuneiTe ,  pâles^  velues . 
lin  pru  pendantes ,  longues  de  deux  pouces,  (ur 
in  pouce  &  demi  &  plus  de  large }  les  pétioles 
\-\i\i ,  une  fois  plus  courts  t^ue  les  feiiilles;  les 
^  .'ul^sdroices,  Aibulées.  heiijeesj  uès-cadu- 

Les  fleurs  font  folitaïres,  axîllaires,  fBpportées 
pr  des  pédoncules  droits,  articulés ,  plus  longs 
i;ue  !és  pétioles.  Le  calice  eft  velu ,  à  cinq  décou- 
[ures  ovales,  acumînées  ;  la  corolle  jaur.âite,pur- 
['i.iiite  V£rs  fa  bafe  ;  les  pérales  cunéiformes  ,  à 
neuxlubés  inégaux,  obliques,  légèrement  linués} 
le  \Me  des  étamines  velu,  tern.iné  par  des  £ta- 
n.:ri  courts,  capillaires,  fuppoTiani  des  anthères 
le  .11  ormes,  à  une  loge.  L'ovjire  eft  conique,  fui- 
imjT.w  de  nsuf  Hylts  connivens  â  leur  baie  ,  jau- 
titci  à  ienr  foîimet>  les  Higmates  en  rête  ,  de 
iDjlijiit  putpuiine.  Le  fiuit  elt  comyoié  de  neuf 
'î,>iii!es  m(jin)!"p;riiies ,  ridées  &  en  bo/Te  exté- 
t-.  ,r-niciii ,  iciminées  par  dtux  pointes  i  les  fe- 
n.-r.ccs  brunes ,  folitairus. 

C^i:e  plaiiiï  croît  i,  la  Nouvtlle-Efpagne.  '^ 
i\.  AeuTiLON  ailé.  5iti!a/:in«j(ii.Cavan. 
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pétiole  phne  .  élargi  i  fa  bafe  i  les  deux  folioles 
inférieures  imitant  deux  ftii'ul'-s  fubulées. 

Les  fleurs  fort  folitaires,  fellilf  s  ,  axiHaireSi 
leur  calice  ovale,  velu,  à  cinq  découpures  aiguës  1 
la  corolle  jaunâtre ,  à  cinq  pétales  ovales,  oblonjs, 
obtus  J  les  anthères  tougeattes,  prefque  feflîlts, 
placées  i  l'extrémité  d'un  tube  ventru  à  fa  bafe. 
L'ovaire  eft  globuleux,con>primé,  àonze  ou  tfe'ze 
filions  île  flyle  fimple,  dJvifé  en  autant  de  parties  ; 
les  ftigmates  épais.  Le  fruit  efï  globuleux  ,  com- 
pofé  de  onze  à  treize  capfutes  monofpennes  |  le» 
femences  rénifotmes. 

Ceire  plante  croît  au  Pérou  ,  ait  pied  du  mont 
Chimboraco.  if  (Dtfcripi.  ex  Cavaa.) 

£|.  AbvtilOn  fans  tige.  Sida  aeauUi.  Cavan. 

Sida  follis  miautii  ,  pinnatit  y  pinnulis  qainque 
trifidi*  ,  lomtntofii.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  J.  pag. 
iî.cab.441.  fig.  1. 

Ses  racines  refTembtent  à  celles  de  l'efpèce  pré- 
cédente. Ses  feuiiles  foni  toutes  radicales,  tomsn- 
teufes,  fort  petites  ,  ailées  ,  compolees  de  cinq 
folioles  trifîJes,  obiufesi  les  ftipuUs,  !e«  pétioles 
&  les  fleurs  comme  dans  l'efpéce  précédente.  L« 
calice  eft  lomenreux ,  à  cinq  déioupures ;  la  co- 
rolle jaune,  une  fois  plus  longue  que  le  calice; 
les  pétales  oblongs,  obtus,  rétrécis  en  oncUt  i 
leur  baie.  L'ovaite  eft  gicbuleux  ;  le  f'yle  liiii^Ic-i 
fepi  ftigmates  épais  &  rougea'tes.  Le  ftuit  ert 
compofe  de  fept  capfules  fort  petites ,  mutiques. 
monofpermes. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  ^  (  Difript.  « 

ce.  Abutilon  à  feuilles  linéaires.  Sida  fintarit. 
Cavan. 

S'dafoHis  linearibut,  ftrratit  ;  peihlii  buf  fpino- 
pi ,  fiiiiii/ut  fulitarin.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  4. 
pjg.  6.  tab,  jii,  Hg,  i. 

Sous-arbii(feaii  dont  les  tiges,  droites,  peu  w- 
meufes,  s'élèvent  à  U  h.iuieurd'un  pied  &  dimi, 
garnies  de  feuilk-s  glabres,  alternes,  lin-iarres  , 
elliptiques,  déniées  en  fcie  à  leur  cor^tour ,  plu- 
fieiits  fois  plu;  longues  que  \ci  pétiote^i  ceux-ci 
munis  à  leur  Iwfe  d'une  p-'tiie  épine  cecouibeaj 
Ils  ftipules  lantiuléts  ,  legerijmein  pileufi;s. 

L;sfl.ursfonc  axi'.laircSjfuliuiiifS,  plus  courtes 


/ 


/ 
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que  leur  pédoncule.  Leur  calice  eft  njrblnë,  pcn-  '^ 
Ugotie  j  à  cinq  dents  ;  la  corolle  jaune  j  plus  grande 
que  le  calice  ^  i  peîne  ou^rce  ;  l'ovaire  globu- 
leux «  comprimé  ^  â  dix  filions  i  dix  flyles  furmon- 
tés  de  fligmates  globuleux.  Le  fruit  eft  compofë 
de  dix  capfules  renfermées  dans  le  calice  «  muti- 
ques  j  monorpermes. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle-Efpagne }  elle 
fleurit  au  mois  d'oâobre  dans  le  Jarain  de  Ma- 
drid. '^  {Défiript,  ex  Cavan.) 

67.  Abutilok  fétide.  Sîda  fetida.  Cavan. 

Sida  foUU  fubrotundo^cordatis  ^  acutiufcufis  ,  den^ 
tatis  ,  tomentofis  ;  ptdunculis  folUariis  ,  petiolo  bre^ 
viorihus  ;  capfulis  muticis,  Wîlld.  Spec.  Plant.  Vol. 

3-  pag-  747-  i^""-  }8. 

Sida  fitida ,  cauie  ereQo  ,  atroparpureo  ;  foiiis 
ovatis  y  cordatis ,  ferraùs  ,  feûdit.  Cavan«  DUTert. 
bot.  6.  pag.  }49. 

Sida  (  vifcofa  )  ,  foiiis  cordatis  «  dentatis  ;  capfuiis 
ftptemlocuUribus  ^  cauU  vifcido.  Lhérit.  Stirp.  Nov. 
pag.  III  his.  tab.  55  his. 

Sida  fruticuiofa ,  vifcofa  &  villofa  ^  foiiis  cordatO' 
-acumittotispfupttioribus  leniter  &  acuti  crenatis ; pe- 
Moiis  longis  y  fcduaculis  ttmdhus ,  folitariis  ad  alas» 
Brovnj  Jam.  pag.  z8o. 

Alcca  populifcUo  4  villofo  j  levîter  ferrato,  Sloan  , 
Hift.  211.  ub.  139.  iig.  4* 

Toute  la  plante  eft  vilqueufe^  d'une  odeur  forte 
&  défagréable.  Ses  tiges  font  iigneufes,  hautes 
4l'un  demi*pied  3  cyliniriques  «  médiocrement  ra- 
meufess  les  rameaux  alternes,  étalés  ,  garnis  de 
feuilles  longuement  pétiolëes,  ovaUs,  en  cœur  , 
•acuminées  9  prefquepeltées»  dentées  à  ieurs  bords, 
tomenteufes ,  traverfées  par  des  nervures  purpu- 
rines, pendantes  «  longues  de  deux  pouces  &  plus  s 
Jcs  lUpules  fubulées»  caduques. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  folitaires  >  foutenues 
^r  des  pédoncules  filiformes ,  velus  ,  plus  courts 
€\\xt  les  Veuilles ,  articulés  à  leur  fommet.  Leur  ca- 
lic  '  eft  velu }  glutineux ,  à  cinq  découpures  éta- 
lées ,  lancéolées ,  aiguës  \  la  corolle  petite ,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice;  les  pétales  arrondis,  un 
peu  pubefcensen  deffous}  les  anthères  rénifor- 
mcs^  pédicellées;  l'ovaire  un  peu  arrondi;  fept 
à  neut  ftyles  capillaires  «  réfléchis ,  de  la  longueur 
des  étamines}  les  ftigmates  en  têie.  Le  fruit  eft 
compofé  de  fept  i  neuf  capfu Us  mono fpermes, 
pubefcentes ,  ootufes,  comprimées. 

Cette  plante  croit  à  la  Martinique  &  à  la  Ja- 
m^ique.  1>  (^'  f) 

68.  Abutilon  i  ftuilUs  de  guimauve.  Sida 
a^tkcâfolia,  Lhérit. 

Sida  foiiis  cordat<hovatis ^  dentatis  ,  utrinqui  to- 
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mentofls  ;  fiariius  paniculato-cùnferth.  Lhérit.  StIrp. 
Nov.  I.  pag.  m  èis. 

Sida  aLkeéfolia  ,  foiiis  cordatis ,  fubarrgulatis  , 
ohtiips  ,  ferrato  cenatis ,  utrinquè  tomentefis  ,*  rvjlris 
feminum  calice  hrevioriùus.Sw^rxz^FTO Av.  pag.  101, 
&  Flor.  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  1107.  — Willd. 
Spec.  Plane,  vol.  }.  pag.  yyj.  n*.  56. 

Althaafore  luteô.  Sloan j  Jam.  Hift.  i.  pag.  zi8« 
tab.  i}6.  iig.  2. 

Cette  plante  eft  très*  molle  i  blanchitre ,  tomen- 
teufe  fur  toutes  fes  parties.  Ses  tiges  font  un  peu 
ligneufes,  droites,  nautes  d'un  i  deux  pieds  ;  fes 
feuilles  alternes ,  prefque  verticilléts»  ovales ,  en 
cœur,  obtufément  anguleufes,  dentées,  aiguës, 
un  peu  épatlfes;  les  pétioles  étalés,  cylindriques, 

[>lus  courts  que  les  teuilles  s  les  fiipules  courtes , 
inéaires,  fubulées. 

Les  fleurs  font  axilbires,  très -rapprochées, 
formant  par  leur  enfemble  une  forte  de  panicule 
à  l'extrémité  dt5  rameaux  $  les  pédoncules  réunis 
deux  ou  trois  ,  feuvent  foliuires ,  à  une  ou  i  plu- 
fieurs  fleurs.  Les  calices  font  légèrement  angu- 
leux ,  â  cinq  découpures  droites ,  courtes  ,  élar- 
gies ,  aiguës  'y  la  corolle  jaune  s  les  pétales  arron* 
dis,  échancrés ,  on  peu  ondulés  i  dix  à  douze  ftyles 
plus  longs  que  les  filamens  ;  \es  ftigmates  bruns, 
en  tête.  Le  fruit  eft  compoié  de  dix  i  douze  cap* 
fules  monofpermes  «  à  deux  pointes  courtes. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque ,  dans  tes  cam- 
pagnes arides.  I> 

*  ♦  *  Trente  capfules  environ* 

69.  Abutilon  i  épi.  Sidafpicata.  Cavan. 

Sida  foHis  fukcordatis ,  acuminatis  y  peduncidis 
petiolo  parvo  vtx  longioribus  ;  capfulis  ptndulis ,  oc»- 
titfis  ;  fioribus  fpicatis.  Cavan.  DilFert.  bot.  1.  pag. 
24.  tab.  8  fig.  1. 

Sidafpicata  ^  foiiis  ovatis^  cordatis  ,  acutis ,  den^ 
tatts;  racemo  termina/i,  nudo  ;  capfulis  muticis  »  ca^ 
pitatis  y  calice  majoribus.  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  761.  n*.  81  • 

Abutilon  veficarium  ,  flore  luteo ,  majas,  Plum« 
Hift.  Mfl*.  tab.  4.  pag.  14,  Ik  apud  Burm.  Amer. 
tab.  2.  fig.  I. 

Arbriffeau  dont  les  raneaux  font  très-longs» 
épais,  nombreux,  redrelfés ,  garnis  de  fi^uiilcs 
ovales  ,  un  peu  alongées,  légèrement  échancrécs 
en  cœur  â  leur  bafe ,  aigtës  à  leur  fommet ,  den- 
tées, d'un  vert-blanchâtre,  légèrement  velues  $ 
les  dentelures  courtes  ,  diftantcs  s  les  ftipules  in- 
connues. 

Les  fleurs  font  alternes ,  fituées  i  Textrémité 

des  rameaux ,  en  une  forte  d'épi  fimple  j  les  infe- 

!  rieures  axillaires ,  les  autres  nues  «  foutenues  par 
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ai 


iet  péd' 

ti.  V*.  I 

t'-î'.ii, 

gurJe  i 

bi  crene 

h:i;oiip  plut  g'ind  que  Te  caîice ,  comporé  d'un 

irrjnj  nombre  de  cip[ul«s  cumprimées ,  mono- 

f.iTHKïj  le*  leinfiic»  noirâircïj  arrondit  s,  ai- 

l-Ki  3  un  de  leurs  bords. 

C::w  plante  crcîc  à  I1!e  de  S»în--Domingue, 
<-ii  ell^  a  éxé  découverte  par  le  Père  Plumier.  T) 
[Dij.rift.  tx  Cavati. ) 

■:.  Abutilom  d'occidant.  Sida  ocddeiualU. 


,S";^-a  foliû  cordatit ,  fuhlobatîi  ,■  fiipulii  patemi- 
itj  ;  pijimtuiîi  peiiolo  bnviorihai  ;  tapfalit  multo- 
Li:Jdn>iii,  peiiiulls ,  okujis.  Ltnn.  Spec.  Plant. 
Mil  1.  pig.  96+,  —  Amœn.  acad.  vol.  4.  pag. 
Uf  —  Cavan.  Diffiit.  bot.  1.  pag.  z^.  tab.  4. 

hi- 

SiJj  cecideilalii , /o/Hl  oblongo-cordath  ,  denta- 
!■'  ,  j^iletiaiii  ;  piaunca'is  foliiiiriii ,  pttiolo  brtvio- 
r.'^i ,  CJpflJîs  okliifi,  ,  gloUfis  ,  nutanliiiu.  Wîlld. 
î  «.  Piant.  vol.  j.  pag.  749.  n'.^j. 

i;-:-!  ce.-identtlif.  Lam.  DiÛ.  I.  n'.  i^. 

I  e(  itgsî  font  cylindiique^ ,  tomenteuffl*  à  leur 
pr.w  fupdrieure  ,  rameules  ;  les  feuilles  inférJeu- 
iM  jlki  grandes,  un  peu  arguleufcs;  les  (upé- 
fi  11-ii  liilbnres ,  p'uî  petites  ,  bien  moin«  pétio- 
I-;?i,  p'iint  jn^iileufes  ,  médiocre tnem  dentées  } 
l-s  Kipulcs  feiacées,  courbées ,  redrelTees  {  (es 
V.  '.nriciiles  rDuvciit  plus  long*  cjue  les  pétioles, 
f  n^uitement  3iiï  feuilles  rupérieures.  Les  cap- 
^' H  luitt  iTW tnbraneufes  ,  très-minces  ,  tranfpa- 
i--ei,  comprimées,  un  peu  vélïculeurcs  ,  mo- 
'■  -ri  me  Si  les  femences  placées  fous  une  forte 
f:  rL^mile  arqtée.  i,yoye\  Abutilon  d'ucci- 

~i.  Adutilon  à  feuilles  découpées.  Sida  mul- 
','-;.  Civan. 

S:-i  foliis  multlfdis  ,  eauU  pro^rato  .  fioribui  fi- 
t-'.^^t  yir.-us  ttnam  ,  fiminiùu  ^laii,.  C»t.  Dillctt. 
ij .  i.  pig.  15.  tab.  4.  fig.  z. 

i'j'j  (iittrorpefma),_/j/m  infamio-pinaatifidis, 
'.    ..  ;i  ij  }Msque  ojlajii  ,  arilUi  m^mbranacro-appia- 

—  .Uni.  Lhéiit.  Stirp.  Nov.  i.pag.  119.  tab.  jy. 
S.^s  pnrofferma ,  fjliii  tripartiûs ,  Idciniii  linta- 

•    ..  ,  >cp^.-.ào  fti-jatis  ;  fio-ihui  fubraccmofis ,  tap. 

-  -i  3  uLi.  \\  i.ld.  spec.  Plint.  v»'-  J-  P»S-  7^S- 
■■'■  ;',■ 

f.  rtt;  plirite  a  i(S  racines  (ibreuTes  qui  produi- 
-.:  u  c  tigs  touchîe^dichotome,  tièsumeute,. 


[arnie  de  feoilles  longuement  pétioléei ,  ptofun- 
iément  paitagées  en  trois  ou  queltjuet'ois  cin<|  de- 
oupures  étroites  ,  linéaires  ,  inégalement  fmué^s 
.  leurs  bords,  obiul'es  à  leur  fominec ,  glabres  lani 
n  dclfus  qu'en  delfous,  accompagnées  de  Uipules 
petites,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  les  unes  folitaires.aïillaires;  Ie9 
autres  alternes .  terminales,  fans  feuilles,  en  forma 
de  grappe,  toutts  coutnées  vers  la  terre,  fuppor- 
técs  p:ir  des  pédoncules  génicules,  à  peins  auflï 
long)  que  les  pétioles.  Le  calice  eft  globuleux ,  à 
demi  divifé  en  cinq  découpures  ciliées,  denticu- 
lées  { la  corolle  blanche ,  étalée.  Le  tiruit  eil  orbi- 
culaire,  comprimé,  plus  grand  que  le  calice* 
compo^  de  vingt- buit  capfules  ailies,  mono- 
fpermes. 

Cette  plante  croît  am  environs  de  Lrma,  dant 
les  plaints  fabtoneufes ,  otl  elle  a  été  découveit* 
parDombey.  O  (^./) 

71.  Abutilck  fans  (lipules.  Sida  txflipuLint. 
Cav.tn.        , 

Sida  fuliii  cordatit ,  acittis  ,  Jaitoattntojtt ,  txfli^ 
pulatis  ;  pcduieidis  axtUaribus ,  Jhiitartis ,  unifions  , 
petiolo  6rtvioriiuJ.  Cavan.  Differt.  bot.  1.  pag.  jfC 
tab.  14.  fig.  1. 

Sidatx^ipularit.  CaTaD.  Diffcrc  fcot.  l.pag.  jl* 
tab.  7.  fig  ;.  DtUatar  dtftripùi^. 

Sida  txjlipularii  yfolils  ovato-cordatit ,  acumina- 
lis  ;  pcduaculit  foittiims  ,  ptiioio  brevioribui  ;  cap- 
[ulit  miuicij,  eJict  irivioriiut.WinA.  Spec.  PUnU 
voL  j.p^.  754.  n".;». 

C;tte  plante  a  des  tiges  liantes,  cylîn Jritjiiei , 

lomenceiifes  ,  droites,  divilees  en  rameiui  alter- 
nes ,  élancés,  garnis  d;  feuilles  longuement  pi- 
tfoleen ,  ovales,  en  coejr,  toiieiitcures  à  leur» 
deux  fjces,  crénelées  ou  légèrement  Itnuees  i 
leurs  bords,  blanchâtres  en  JsiIdus,  iré^iiguës 
à  leur  fommet ,  allez.  gTan:les  ;  les  pétioles  pileut  * 
cylindrique!,  au  moi:isauûl  longs  ^ue  Ls  teuiiks, 
dépourvus  de  IlipuUs. 

Les  fleurs  font  folit.ii'res,  axiHaires,  foutenjcs 
par  des  péioncu'es  droits,  treslimpLs  ,  ginicu- 
ics ,  deux  ou  trois  fois  plus  courts  q Je  l;s  pétioles. 
Le  cali(.e  elt  p^ntagonâ  ,  obtus  a  fa  pjitie  infé- 
rieure, divife,  à  la  partie  fuperieiire,  en  cin^ 
déLoupuïLS  étalées,  !,i,ïcéolé:s,  aigués;  la  corolle 
jaune  ,  pomt  t.-rcheiee.  très-grande  ,  ouverte ,  lon- 
gue d'un  pouce  Se  demi  ;  les  pétales  entiers  ,  iné- 
galement arron.iis  à  leur  fommet;  le  tube  des 
fiUnietisélaigi  à  fa  bafe,  terminé  par  des  étamines 
nombriufes.  L'ovaire  elt  gtoliul-.ui:  ;  le  ftyle  à  pli», 
iîeurs  vivifions.  Le  fruit  t-ll  tonienteuit ,  prelque 
tylin.)iique,  un  psu  plus  grand  que  le  calice, 
coinpofc  d'environ  trente  djifulcs  uionofpetines  , 
iron^Liiées  à  leur  fomm.:c. 


{Dij,fift.  IX  Cixyaa.') 
97.  Abutiion  i  pétales  ntfourbés.  Sida  rtfexa, 

5.'ij  foliit  futroitaJa-cordeth  t  atuth ,  tomenio- 
jii,v'foliti  trm  'lit  ;  toroUit  magnii ,  rrjiexis ,'coe- 
■lui.  Cavm.  Diflett.  bot.  i.  pag.  ^6.  tjb.  y- 
^i.  f.ti  Difkn.  1.  pig.  J4i  atque  Diffeit.  6. 
F^S  (49- wt>.  ijij.  Rg.  I. 

S'iU  rtfexa  ,  foliit  fiérotMitJa-cordatis ,  aeumina- 
III,  cinatis ,  lomauefit  i  pidiuuiilit  foUtariii  ,  pi- 
iii-to  langioriiai  i  ptiatit  euittifonKilnii ,  apice  dtn- 
l^::s ,  rifixit.  Wjlld.  Spec  PuM.  vol.  3.pag.744. 
r".  )0. 

S.'-«  (  rcTrorfa  )  ,  foliii  cordatit  ,  cnnatit  ;  ffta- 
i.<  'if.piaaiii.  Lhériï.  Stirp.  Nov.   i.  pag.   ijj. 

SiU  rrjtixa.  Lam.  Diâ-  I .  n*.  20. 

D;ns  cette  eCptce  fi  remarquable  par  fa  corolle 
i;;juTnce&touT-i-faitTabaituerurlâpé'Ioncul&t 
l'>ti:ie  efi  ovale  ,  filloné,  fucmonté  de  doux« 
(<;'■:'  ;  le  fruit  eft  cotnpnfé  de  douse  capfultss  à 
tio;5 'emences.  {  f^cyti  Abutilon  à  péuiet  ic^ 

I01l:tiîi,  d".  10.) 

■/S.  Abutilon  d'Amérique.    Sida  ùiturieaiut. 

^,ii  foliit  cordaài ,  oHoitgit ,  i<idivifij  ;  eapfidit 
'SdocutariliuJ,  l»ngitudine  caiicil i  loculit  taneto- 
'<■■■■■>.  Liiin.Spec.  Plant,  vol.  t.  pa^.$6{.  — Willd. 
.■  :c.  PLni.  vol.  j.  pag.  749.  n".  46.  —  Cavan. 
laitit.bot.  i.pag.}7.  n*.8i. 

!.  Lam.  D\&.  i.n".  21. 


Ls capruUs.au  iwmbre de dftute,  contiennent 
'■'Jcune  trois  remences  Doirittei.  (  V^yt^  Abo- 
I  :os*  d'Amérique.  ) 

ne.  Abutiion  véficuleus.  Sida  vtJicaTia. 

^■î~  foliit  cordatit ,  dentatit ,  fuktrilobis ;  fruSa 

■  'j^i^iCjjfulit  deeem ptiUtiJpirmii.Civan.  DilTerl. 

■  t  î-pjg.  îf.  tab.  i4.fig.  j. 

SiJi  vfficaria  ^  foliis  ovalo-t^rdiitit  ,  dtnwtis  , 
I .^■■•■çjfpiaatii i  ptduaeulit  foiitariii  ,  axillaribuS , 
.  ■:  -.'^  longio'iliui ,'  tapfiilis  tniacatit  y  mucicit ,  acu- 
:-:j,i.  Wilîdeu.  Spec.  Plant,  vol.  î- pag.  761. 


:e  pfpèce  a  des  tiges  droites,  preT^ue  gla- 
un  peu  p^irputinei ,  hautes  de  iroit  pi«-âs, 
i  ta  lameaui  alternes,  gatni&  de  feiUIles 


pules  étroites ■  linéaires,  d'abord  étalées ^puts 
rabattues. 

Les  fleurs  font  a»iltaireï,  folitaires,  inclinées 
avant  leur  épanduifftniîntj  puis  redreffécs,  fou-^ 
tenues  fur  de  longs  pédoncules  dfîes,  géniculés,, 
plus  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  ett  ovale  .' 
acucniné  ,  pentagone  ,  pru  fou  dément  divifé  en 
cinq  découpures  ovales  ,  aiguë; ,  relevées  en  ca- 
'rène.  La  corolle  cft  grande,  très-ouverte,  d'un' 
jaune  de  fbufre  {  les  pétales  en  ccrur  renverfé , 
élargis,  un  peu  échanciés  à  leur  fommet,  réttéci»- 
à  leur  bafe  ;  les  anthères  fupportées  par  des  61»^ 
mens  courts ,  à  l'extréniité  du  tube  j  l'ovaite  glo* 
buleux.filloné  ,  furmontéde  dix  Hyles  plus  longs 
que  les  étamines ,  terminés  par  des  ftigmaies  glo- 
buleux. Le  fruit  eft  prefgue  fphérique,  renBé  »• 
ombiliqué  à  fun  fnnimei  j  tl  parvient  i  ta  grolTc-nc . 
d'une  cerife ,  de  forme  ovale ,  plus  grand  que  le 
calice ,  tbrmé  de  dis  capfules  tronquées  avec  une' 
petite  pointe.  Les  femences  font  au  nombre  de, 
cinq.  , 

;    Cette  plante  croit  au  Mexique,  fi  (JDtJirîpt.  ** 
■Cavait.^  '      ^ 

icd.  Abutilc»  a  grandes  fleuri.  Si^  gramUi— 

Sida  (  arborea  )  ,  fililt  »iiiaJa'o-:ordatis  ,  cn- 
natit, lomtiuojîi;  prduruulit  geminii ,  peûolo  le*- 
gioriiut;  carfu/rt  miuieis ,  trujteatii;  caele  arhorto. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  748.  n".  4J. 

Sida  {  arbores  ]  .  foliit  tordatit  .  peltatït  ,  «n- 
natit  f  fioribut  eampaauUtii  ,  (ault  arltorto,  Lbértt. 
Stirp.  Nov.  i.pag.  iji.tab.  6j. 

Sida  ariona ,  foliit  tordatit  ,  cvatit ,  acuminj- 
tit ,  çrtntuit ,  quinqutntrviil  ,  molliifflini  tomtitiofii  ; 
peauncufit  axilLiribat  ,  usiflorit.  Linn.  f,  Suppl. 
pag.  307. 

Sida  arborta.  Cavan:  Diflert.  bot.  t.  pag.  ;t).  — 
Lam.  Dia.  ï.n".  18. 

Sidti  (peruviana),  foliit  fubroiundo-eordatis , 
atuminatit  ,  crenatit,  toauatofis  ;  ptdunculit  aKÎlla- 
rihus  ,  wiforit  ,  longii  ;  fioribut  maximis  ;  fiipulit 
lanctelatis ,  ciliaiii  ,p.italii.  Cavao.  DiiTcrt.  bot.  1. 
pag.  56.  tab.  7.  fig.  8- 


Sida  piruviana.  I  an).  Di£i.  i .  n 


•9-. 


'  11  eft  hors  de  douta  que  le  fida  ptravidna  eft  la  ' 
niéiT.e  plante  que  le  fda  arborea  de  tinné  fils. 
Quelques  différences  dans  !e  piirt;  océalînnnéej  ■ 
par  11  culture  ,  qu-lijiies  erreurs  fur  le  nombre  ds 
capliiks  le*  avoieet  Uù  prendre  p«iit  deux  plantes  ' 


A  C  A 


4« 


i  la  corolle  ;  les  anthères  arron* 
)le.  Le  fiuit  n'a  poinc  été  ob< 


yu-noft  (  fîaenuiîenfis  ) , /ô/i7f  pirmaiis ,  iri- 
]  .c- 1  ;  f^ribut  ractmo^t ,  Uguminihui ,  longi/Jimis- 
F;ri'  5vnopr.  Plant,  vol.  i.  pag.  261,  n".  11.  — 
A'jt>l.  Guian.  vol.  i.  pag.  945. 

l'gj  Jîliquii  ioagiffimu  .  vu/gi  pacai.  Feiiillée  > 
Firjv.  vol.  2.  pag,  27.  t»b.  19, 

S^j  feuilles  font  compofées  de  quatre  i  neuf 
r!:rei  ife  folioles  prefqu 'égales ,  longues  de  trois 
ou  quaite pouces, lancéolées,  luifantes,  très-gla- 
bres i  leurs  deux  faces,  terminées  par  une  lon- 
gue pointe  obtufe  {  leur  pétiole  ailé ,  articulé 
e'.rre  les  folioles,  munies,  dans  leurs  ailTeiles  , 
d  u:ie  glande  fellile  &  comprimée.  Ses  goufles  font 
F  -nés,  feflîles. 

La  figure  de  Feuillée  ne  diffère  de  cette  plante 
qu;  pat  les  folioles  plus  petites.  Sielleeft  la  même 
Qje  celle  qui  vient  d'être  mentionnée,  ce  fetoit 
iiH  jrbie  haut  d'environ  vingt-cinq  à  trente  pieds  , 
jvint  le  tronc  de  la  grolTeur  d'un  homme;  les  tieurs 
ciipolees  en  épis  aailUires,  fefTiles  Tur  le  pédon- 
i^'é  commun.  Ses  gouffesToni  pleines  d'une  pulpe 
o.inchatre  &  Tucrée. 


Ci-.K    pi. 

tLit ,  au j 


DÎt  dans  l'Amérique  m^ridïo- 
de  Caracas.  1j 


II.  AcAClE  blanche.  Mimofa  alba.  Svaitz. 

Mimofa  (  inga  alba  ) ,  int'mif,  folUs  trijugls  ,-/<i- 
!.■■!: I  oitiongii ,  aainiimtit ,  *qaali6us ,  gtabris,  glan- 
£..---  :r.ur  amiiia  paria  ;  ptiiolo  alaio ,  fpkit  ovalit. 
U  i!,j.  Spec.  Plaoï.  vol.  4.  pag.  101).  n".  11. 

M;-nofa  (alba)  ,  inermit ,  foliit  pinnaih .  trî- 
/-r-i  ;  pinnit  tJiualihui ,  ovot'ts  ,  acuminaiis i  pttiolo 
^.T.^rgir.ato  ,  fpieu  ovjtii ,  fioriiui  mofiadtlpkit. 
-t'iri£,Pcodr.  pag. 85.  &  Flor. Ind.  occid.  vol.  2. 

r-5-  9-6. 

Arbufte  dont  les  rameaux  fontlifTes,  anguleux. 
'et  plui  jeunes  flexueux  ;  les  feuilles  alternes ,  ai- 
'--.ii,  compofées  de  trois,  rarement  quatre  paires 
ce  Ir'lioles  ptefque  felTiles,  oblongues,  acumi- 
tres,  obliques,  entières,  allez  grandes,  glabres 
9  fjii  deux  taces,  veinées,  nerveufes  ;  les  pétro- 
Its  anguleux,  épailfis  à  lâut  baie,  dilatée  a  l'in- 
[:;-.:(>n  des  fulictles  j  une  glande  arrondie,  aiTez 
ï -[is,  creut'e,  fituée  entre  chaque  paire  de  fo- 

Les  fleurs  font  axillaires ,  géminées ,  réunies  par 
f  c:cvles  fut  un  pé^loncule  commun,  divifé  en 
c  'le-jfî  pedicelles  formant  un  épi  ovale.  Leca- 
1  .ï  tlt  fort  petit,  à  cinq  dents;  la  corolle  verdà- 
;  ; ,  tubulée  ;  le  limbe  élargi ,  à  cinq  découpures 
li  ..ii^^ilesfi'jmens  réunis  en  tube,  deux  OU  tiois 
Hoi^r.i^ue.  Supplément.  Tome  I. 


Cette  plante  croît  i  Cayenne.  f)  (Vtfinpi.  t« 
Swjri^.  ) 

1^,  AcACiE  i  feuilles  de  caffe.  Mimofa  quaj^t- 

Mimofa  (ingaqualTizfolta),  iatrmii,foUii  pln- 
natit ,  bijagis  ;  folialii  ovato-obiongis ,  acuminatis  , 
utrinqu'e  niiidii ,  fupirioribut  majoriiius;  gUndulâ  ia- 
icr  cmnia  paria  ;  peiiolo  aialo  ,  fpicis  axiUaribus  , 
corollis  viliofu.  Waiden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag. 
loij.  n'.  ij. 

Ses  rameaux  font  glabres,  garnis  de  feuilles  ai- 
lées, compofées  de  deuï  paires  de  folioles  ovales, 
oblongues,  acnminéeSj  luifantes,  gbbres  à  Iturs 
deuxuces;  les  fupérieures  longues  de  trois  pouces 
&  plus }  les  inférieures  d'un  pouce  &  demi ,  ayant 
dans  leurs  aiffelles  une  glande  feffile ,  en  gOiUtj 
1:  pétiole  ailé  entre  ks  folioles  jurqu'i  la  bafe  , 
linéaire,  prefque  cunéiforme.  Les  fleurs  font  dil- 
poféesen  épis  axillaires,  folicaires,  pédoncules  [ 
le  pédoncule  commun  couvert  de  poils  tares  >  la 
corolle  roide,  velue. 

Cène  plante  aotc  au  Brélït ,  dans  la  province 
de  Para,  tt  {Dtfrip,.  »  WMd.) 

24.  AcACiE  lutfante.  Mimofa  lùtida, 
Mimofa  (  inga  tûuAi) ,  intrmis .  foliit  pinaait , 
iijugii  ;  foliolis  oklongo-laaceotatit ,  utrinqut  nicidii^ 
faperioribut  mjjaribus  ;  glandulâ  inur  omniu  paria  , 
peiiolo  a  lato ,  fpieii  axillaribas ,  corollis  villufis, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1014.  n".  24. 

Cette  efpèce  diff'ère  de  la  précédente  par  fes 
folioles  beaucoup  plus  alongées  i  par  ffs  épis  ob- 
longs  de  non  ovales  ,  longuement  pédoncules. 

Les  branches  font  cylindriques,  ponÛuées  de 
blanc  j  les  jeunes  rameaux  hériffés,  garnis  de 
feuilles  compofses  de  deux  paires  de  folioles  ob- 
longues, lancéolées;  Us  plus  jeunes  mucronées 
comme  dans  l'efpèce  précédente,  Itiif^ntes  à  leurs 
deux  faces,  munies  en  deffus  de  poils  rares ,  beau- 
coup plus  abondans  fur  les  nervures  ;  les  fnperie li- 
res longues  de  quatre  ou  cinq  pouces,  les  infé- 
rieures de  deux  pouces.  Les  fleurs  font  difjjofées 
en  épis  axilbirfs,  folicaites  ,  longuement  pédon- 
cules i  la  corolle  très-toide  &  velue. 

Cette  plante  croû  au  Bréfil,  dans  Ii  province 
de  Para.  T>  {Defcip,.  «  WdU.) 

if.  ACACIE  fadueufe.  Mimofa  f^fiuofa.  Jacq.    , 

Mimofa  (  inga  faftuofa)  ,  itermis  ,  Joliit  pinna- 

lii  ,■  qaaJri/ugli  ;  fuliofu   ovato-oblongis  .  acatis  , 

fuprà  glabni  ,  fkiu  firrug^ato  -  hirfirh ,-  glunduld 


;9.  A 

V.hl. 


Mimofa  vifyu/«yi.,Vahl , Egl.  Deod.  i.  lab.  lo. 

S;s  rimeauxfont  cylindrii^Mes,  giê^es,  alongés, 
p.^'.'ciienSjdivilés  en  un  grand  nombre  d'autres . 
;l::ru:s,  très-courtï ,  fjns  épines  ,  garnis  de  feuil- 
lr5ji!eÊS,  composes  de  irois  à  cinq  paires  de 
f  'j'.lei  oviks ,  coriaces ,  luifantcs ,  relTiles ,  gla- 
b,:i  à  leurs  deux  faces  .rlongues  de  cin(|  à  {\x  ]i< 
f^^s,  fur  à  peine  trois  lignes  de  large;  les  pétioles 
5:;iiules ,  compriméSj  prefqu'ailés. 

Le5  fieurs  fom  diCpofées  en  ombelles  Gmples , 
JM.ij'tes ,  lîiuées  vers  l'extrémité  des  jeunes  ra- 
n  --.m»  ,  à  peine  plus  longues  ^ue  les  feuilles.  Les 
r^-l'-ncules  font  courts,  filiformes;  les  calices 
i.'rs-pttiiSj  à  cinq  dents  peu  fenfibles  ;  la  corolle 
l'jbjlee  ,  au  moins  iquatre  fois  plus  longue  que  le 
(j'ce;  le  limbe  partagé  en  cmq  dents  droites, 
•  Mssi  les  fitamens  nombreux,  réunis  en  un  tube 
f  Je .  raillant  hors  de  la  corolle  ,  terminé  i  fon 
li^n-net  par  une  houpe  de  filets  capillaires  ;  les 
i  :hires  fort  petites.   Je   ne  connois  point  le 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Cayenne.  ft  (V.  f. 

ir.-..rl,.Ùafo«.) 

*  *  *  •  ftuillet  eonjugulit-ailits, 
iO.  AcACiE   à  EouITes  en  fpirale.  Mïmofa  co- 

Mmofd  (inga  cochleata),  intrmh,  foliis  ton- 
l'ini-pinnatit  ;  pinnii  panidlibus  ttijugis  i  fatiotis 
i.-r.i::ii  ,  acuminatu  ,  nitidis  ;  giandu/J  oifiurd 
'-■'''■  ■imita  paria  ;  fioribus  umbtilalii  ,  Itgumine  co- 
'-.fj.u.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pjg.  loio. 

Si  tigss  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
(i'.nl)!un-cendré,  garnis  de  feuiUes  conjuguées- 
1-  :t:i  ;  les  pinimles  partielles  comportes  de  trois 
1  l'fs  de  folioles  obloiigues,  el'iptiquei,  acumi- 
<---i,  aiguës j  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 
^  '-tmï ,  luifantes.  d'un  veit-foncé  en  delfus ,  un 
V---^  l^unàtres  en  deffous  >  glabres  à  leurs  deux 
\'':i;  le  pétiole  commun  cylindrique {  les  par- 
iât à  demi  cylindriques,  tous  glabres,  munis, 
'•-!•:  l;s  fotioes  &  au  fommet  des  divifions,  d'un 
'■•'■■-■•.  oïliiculaire ,  glanduleux. 


L=< 


H^uti  fcnt  dirporées  en  one  ombelle  foli- 
quelqutfois  deux,  pédonculées  i  le  calice 
coiolîe  glabres.  Le  fiuii  confifle  eo  une 


pato-pinnaiis  ;  pinttit  panialibus  ptniafhyl/is  ,■  Ja- 
liaiis  ovato-ob/ongis ,  t<rminal:bui  oppvjîiîs  ,  iatt- 
lalibui  alitrnli  ;  foribas  umbeilaiii ,  idierdLbus, 
Willd.  Spec,  Plant,  vol.  4.  pag.  .icii.  n".  40. 
Mimofa  hùfolia.  Lam.  Dift.  4.  n".  6, 
Mimofi  (lalifolia),  Ifirrmh  ,  foliis  eonjugatis  ; 
pinnis  terminalibui  ùppcfitis  ,  iaurjlisiu  alitrnii. 
Linn.  Sptc.  Plant,  vol.  z.  pag.  1499. 

Les  deux  folioles  terminales  font  les  feules  qui 
foient  oppofées  dans  chaque  pînnule  ;  le  petio'e 
n'a  point  de  glandes  apparentes;  le  calice  S.  la 
corolle  font  glabres.  (  Kcyej  Acacie  à  feuillvS 
larges  ,  n".  6.  ) 

.41.  AcAciE  J  tige  fleurie.  Mimofa  caulifora. 

Mimofa  (inga  CJuiiflora)  ,  inermls ,  foliis  con- 
jugaïa-pinnatis  ;  pinnis  triJLgit ;  folioîis  ob-ongii  , 
intqujlibas ,  termintiliius ,  biijî  injiquali:us ;  glar.' 
aulà  inier  omiiia  paria ,-  foriiui  umbelidtis  ,  laitrali- 
bui.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lOii. 
n»,4l. 

Celte  efpèce  redemble  beaucoup  à  la  précé- 
dente ,  mais  toutes  les  folioles  font  oppofées ,  & 
Tes  fieuis  font  beaucoup  plus  petites. 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  de  couleur  cer- 
dtée  i  Tes  feuilles  conjuguées,  ailées;  lespinnules 
partielles,  compofées  de  trois  paires  de  folioles 
oblongues ,  acuminées  ;  Us  deux  terminales  lon- 
gues de  trois  poiKes,réirécies  à  leurbafe,  au  côté 
ijiiérieur  ;  les  autres  longues  d'environ  deux  pou- 
ces &  demi ,  tuiranies,  d'un  vertfoncéen  delTuSj 
plus  pâles  en  deffous  ;  les  pétioles  à  demi  cylir- 
■hiques  i  une  glande  comprimée  i  la  divifion  du 
pétiole  &  entre  les  aiffelles  des  folioles.  Les  fl?uri 
font  dilpofées  en  ombelles  latérales,  méJiocre- 
m£ni  pédonculées,  placées  le  long  des  rameaux. 
Le  calice  &  la  corolle  fout  glabres. 

Cette  plante  croît  au  Bréfii  ,  dans  la  province 
de  Para.  îj  (Dtfiript.tx  iVilld.) 

<{.   AcAClE  à  fleurs  pourpres.  Mimofa  pur- 

Mimofa  (ingapurpurea),   inemtii ,  foliis  coH- 

jugato-pinnaiii  ;  pinnis  quadrijugii  ifoiwlis  oblongiS, 
obiufs  ,  imji  iii*quali!<ui  ;  ptiiolii  tglandahfj ,  capi- 
laiis ,  ptdunculatis.V^ \\\&.  Spec.  PUot.  Vol. 4.  pag. 
ton,  a".  \u 


;■  jl<.rii:eeï,  lou'ees  en  l;jii..l.-i,  en  Jittiîce  tl- 
:  'ic.lEnier.i  .par  !e  taratle-e  <ie  Tes  ftuillci. 
t  »,,(i  Ac.LiE  i  ccrtlts,  n°.  ;&.) 

**»  *  *  ftui.'/tt  deux  fuU  aiUu. 
iO.  AcACiE  cotoneufc.  Mimofi puLifera.   ■ 
Miwfa  (  ii-ga  tiiiereï  )  ,  i^îtr/nû  ,  /n/;«  hiph- 
-'lit  ;  ptutidiiéui  quiuqutji^giS  ,  profriis  J^hfcxjugit  ; 

■  '■i>u.io~.g,i^O!-iufis  ,  tuji  iiti^aiibut ,  fuiiùi  inea- 
'.  '  mtiutf,,.  WillA  Sp.:t.PJani,vol.  4.  p.  1014. 

Inga  c'mtna,  Huir.b.  &  SonpI. 

S;s  figes  Te  divif'rt  en  rameaux  rj'lindrîiniw , 
i.bcjtens;  fts  fcutles  font  deux  tois  ailces.a 
'■q  piiirt  de  pinnuks  ;  les  pinmiles  fupériturc» 
iiiiioletï  de  lept  paires  de  foljoles  j  les  intu- 
curtsde  quatre  j  les  folioles  longues  d'un  dcmi- 
u'cà  un  (>uu(e,  ovales  ,  oblonsnrs  ,  olxuûs, 
^.ton;ts,  dîbters  au  cô-é  lupeiieur  de  leur 
'■'■•:,  letrécies  au  rôié  intérieur,  giatres  &  lui- 
"11  en  deffus,  liianchàtres  &  lumtiKeufes  (n 
il'us;  les  flcurtdilpoféiS  tn  peiites  lètcs  p  é- 
"iiil=es. 

Ctttf  pbnte  croît  dan»  t'Amér^ue  inéridin- 
t  ,.ui  enviions  de  Cataca».  ^    {Difii-tj.i.  « 

fo.  AcAClE  iitti».  Mtm«fa  funan.  Jacq. 

.Viro/j  (  îngl  fiman  )  ,  incrmU  ,foi:ii  iiplinj- 
.p^uatibui  fcxj-^il  ,  prvpriis  ful/ltxjugis  ;  folio- 
■jvi'o-obiorgis  ,  ubtujit  ;  ttnninaU.-ii$  mtquila- 
■ ,  y.ixij  petiol.fqui  pubtfienâiut.  Willd.  Spcc. 

^- 1.  vol.  ^.  pag.  1014.  n".  49. 

y^--!::fj  fjm^n.  Jacq.  Fragm.  bot.  p.  j.  tab,  9. 
CMt  un  de  5  arbres  les  plus  fons&r  les  plus  éle- 
i  -!e  ce  genre.  Ses  teuiljes  font  .'eux  fois  ailées , 
"roTées  de  ûx  paires  de  pinnules)  les  pinnuli.s 
-:ii:uteï  compiiiécs  de  fipi  à  huit  pa-ies  do  («- 

■  ->  i  les  inférieures  de  deux  ou  trris.  Les  l-V,liu- 
'  Un:  ovalet,  oblongues  ,  «biufes ,  Toi.fta.s 
^r-s  &  d'un  vert  gai  tn  dtlTus ,  pubîfttr.t-s  tr 
■' -M;  Us  folioles  TupéiieuTes  longuts  de  troi- 
lutii  lei  intérieures  d'un  demi  ponte  1  le  tti- 
■■  îles  à  côi  s  inégaux  ;  Its  pétioKs  piibcTccrf, 
.- blinde  compr'fîiée  &  en  godet  enire  toiitis 

i-.ires  de  ti.Iioles&les  péEÎoles  commune.  Les 
.  !•  l'.nt  Tfunifs  en  une  p.  tire  tête  g  oSuUu  e  , 
..  'lie  ,  pe.*oncvIee ,  conttnsnt  quatre  à  fix 
.-ri  itIL  s  produisent  nne  goufle  plane ,  linéairCj 


Af/mc/j  (inga  fiifcin.i)  ,  htrmh  ,  [ollU  iipin. 
n,uis  ,  yanulU'us  lic^urj^gU ,  fropûit  ma.'.vyuj;',  j 
juholis  /intariéui  iJpi.a  Ui  gt  fcdun.u.'a/à ,  r.uniait, 
WiliJ,  S()ec.  Plani,  vol.  4.  p.ig.  icij.  n".  jo. 

Ses  iimeâux  funi  cylindriques ,  de  roulem 
brune,  fesfemll-s  deux  fois  ailée^  à  dix  paires 
de  pinnuUj;  ces  dtrrièrts  compolétt  d'un  grand 
nombre  de  folioles  tiné.iiies,  obtufes,  uu  peu 
mucronées  ,  longues  d'environ  fix  lignes  ,  hiilan- 
tei  &  d'un  vert-roncé  tn  d.lTus ,  }àK's ,  un  ptil 
couleur  de  rouille  en  d-ffuus,  tion;;Uces  au  tôté 
intérieur  d;  leur  bafe  ,  arrondies  au  côté  txté- 
iirur  i  tes  pétioles  fertuç;ineux  ,  ^ubercer»  \  le  pé- 
tiole commun  cyliniiique^  lei  partiels  canalicuhr. 
Lis  fl-uts  Ii-ipt  ûilpofées  en  un  épi  pédoitcule, 
p>.n.lan[ ,  long  d'u»  pouc*  Si.  demi  ;  le  pédoncule 
ccmmun  cooiprimé  ,  pubefccnt^  fenugineux^ 
long  de  huit  pouces. 

Cei:e  plar:s  croît  au  BrÉ'iîl,  djns  la  province 
de  Para:  b  {D.firljn.  .x  IVUid.) 

fl.  ACACTE  pEndarte.  Mintofii  pendulu, 

Mim<-fa  (iiiga  ^erdula),  uHrmU  .  johi,  liplK. 
nalti  ,pariiùlli,ui  -iiycnùj.  g  i,  p.-opriii  mulii/i.-t'i  j 
f  -Uhs  tmtafiia,  ;  JpuU  ^Uo'u  ,   .ong}  f  ttu.uula- 

III ,  peaduUt.  Willu.  S,'ec.  fiam.  vol.  4.  p.  loij. 

Ses  tiges  fe  divifenr  en  rameaux  cy'indriques, 
vtrt'.queux  i  les  feuilles  font  deux  fuis  ai'éos  , 
.■"mpofées  dé  vingt  caiics  de  pinnuLs,  chirgcÊS 
.ie  folioles  ifè'<-noii.breules  ,  linéaires,  aipues, 
ciliées  principalement  vers  leur  bafe  ;  Us  péiioUs 
(ommuns  à  demi  cj-linlriqucs  ,  pubefcens  en  d.  f- 
'us  ;  les  partit  Is  puUfcens  }  une  p.lande  ofl-.i 
Cr-nJe  ,  conipriniee ,  fituée  au  d.ffus  de  la  bafe 
du  pé[ii.b. 

L?s  fleurs  font  dirpofées  en  épis  plnbuleux, 
lonfit  d'un  ponce  &  plus,  rétrécis  à  leur  partie 
inférieure  ,  pédoriculés  j.  le  pedoiiculr  commun 
ompiimé  ,  U)ng  d'un  pi<.d  j  (uure  pedoncuUs 
naniels,  pendans,  longs  d'un  demi-pied,  termi- 
nés par  un  feul  épi. 

Cette  pUnte  croît  au  Br'fil ,  dam  la  province 
dî  Para.  I,  {Dtfcript.  «  lf,//>i.) 

Si-  AcACEE  à  deux  globes.  Mimofj  Hgloiofà. 
larq. 

«1/  J  foliU  ii- 


Mimofa  (ingi  biglobofa),  i 


M.irofi  aealtaia ,  fàGU  Upianatis  ,  maltijugit ; 
liT'idii  itxitlafiinu  ,foi<tariii;  Ugaminibus  fiiaaùt , 
ti.l,  fcjitditttt.  Loiir.  Flor.  cochin.  i6i.  i.  p.  801. 
—  U  il,tl,  Spec.  Phni,  vol.  4.  pag.  1059.  a".  18. 

Sf5  tiget  font  grïnipames,  lignpurei,  rsmeu- 
fM.alortjées,  armées  d'aiguillor-s  )  les  feuilles 
dr,.!  fois  «liées ,  CDnipoTées  de  pirmules  nombreii- 
Ir',  linsairei,  toit  petites.  Lej  flpurs  font  anîl- 
11::»,  lëunies  en  petites  lêtes  glnbulsufes,  for 
A:s  pedoncoleï  alongét  Si  rolitaircs.  Le  caiîce, 
U'^t  djns  lei  âeun  hermaphrodites  i^ue  dins  les 
lîciiti  mile*  ,  eft  dîvifé  en  quatre  découpures 
i-rwdies:  il  n'y  a  point  de  coioile.  Le»  goiides 
r.fi(  dioit^s  ,  alongées ,  comprimées  ,  tmiées , 
cunitnint  des  Teniences  planes  &  oblongues. 

Certe  phnie- croît  dans  les  grandes  fmtra,  i  h 
CothinchJne.  Ij  (  Dtftript.  ex  Leur.  ) 

SS.  AcAciE  à  petites  tétei.  Mimofa  micnte- 

r-.4.  Wiiid. 

Mimo/j  iarrmit ,  foliit  hifinnatU,  fmn'imlibmft- 
*<^i'"ji'giMtproprnfmiiàijugit;rae€-nisfo(!t3Tiii,xer' 
"linaiisus ;  capiiutu  oiicrmii ,  ftmiiMÙs.  Willdeil. 
ifa.  Plant.  voL  4,  pag.  1040.  n*.  19. 

Mmnft  imcrocepfuda.  Humb.  St  BonpI. 

Certe  plante  f»ffre,  wr  fon  feuillage.  l'afpeft  du 
mm,fa  (intrta.  Scs  lameaus  font  rudes  ,  cylindri- 
(jUfs ,  pubefcens  ,  dépourvue  d'épines  ,  garnis 
■ie  ffuilltsdeii»  fois  ailées,  compofées  de  feixe 
T'Jrfj  depinnules>  le*  folioles  nombreures  ,  lî- 
'•^■Àiti,  fan»  nervures  ftinflblei ,  légèrement  ci- 
I'"  s  i  lems  bonis!  le  pétiole  cctnmiin  rude, 
!  ubdrcËnt  i  les  paniels  couverts  -  de  longs  poils 

Lf  i  fleurs  font  difpofées ,  à  l'eKir^mité  des  ri- 
gci  i  des  rameaux,  en  grappes  filitormes.  lon- 
%  :ei  de  i/oii  i  cinq  pouces  ,  garnies ,  X  leur  par- 
ue niéfiture  ,  de  feuilles  deui  (oîs  atiées  ,  à  trois 
O'i  fjjit  paires  de  pinnules;  les  téies  de  fleurs  de 
1;  crf  fft'iir  d'un  grain  de  moutarde ,  placées  fur  de 
n  !rts  grappes  courtes,  parti<!lles,  deux  ^  deux 
i>:  j'rctiies  j  les  pédoncules  vtlus  ,  à  peu  près  auHÎ 
i'ici  que  les  têtes.  Les  goutTes  font  longues  d'un 
p  lice  ,  linéaires  ,  ï  cinq  ou  fept  articulations  ru- 
"s ,  acu.Tiinées .  finuées  i  leurs  denx  bords. 

Cttt;  plante  croit  dans  l'Amérique  mérîdio- 
f->,  fi"r  les  bords  ds  l'Oiénoque.  b  (Deùript. 

?■)■  AcACiE  ï  deux  ^it.  Mimoft  difiichya. 


Mimofa  d'fiachya ,  caule  frutitofo^  inermi  ,  fui' 
taio  ;  faliis  bipinnatif  ;  foliotit  ovJtit  ;  fiorum  fpîcU 
axil-.uriiu*,  gtrnlnit.  Cavan.  Icon.  Rar.  vot.  f, 
pag.  48.  tab.  i^j. 

Ses  tifes  fort  ligneufes,  dépourvues  d'éptneSj 
cann;-léeSjrameures,  garnies  de  tenilles  alternes, 
pétiolées  ,  deux  foiï  ailées  ,  cornpoféei  éi  quatre 
paires  de  pinnules;  chaqi-epimmle  contenant  trois 
ou  quatre  paires  d^  folioles  elliptiques ,  en  ovale- 
renverlé,  touveites  ,i  leurs  rttux  fices,  de  poils 
couché).  Les  fleurs  l'ont  dirpofées  ,  dans  l'aiflelle 
des  feuilles,  en  épis  géminés  ,  cylindriques,  pé- 
doncules, longs  d  un  pouce.  Les  fruits  n'ont  point 
été  obfervés. 

Certe  phme  croît  dans  la  NauTelIe-Elpaitw. 
B  (  Dtftript.  ex  Ciivatt.  ) . 


Mimofa  îitemit ,  féllis  itpimatjt ,  cirHi»  ttrmi- 
naiii ,  partiaiiiut  l'iquadnjugîfvt ,  propriii  ft*iapsj 
jpitii  cyliadraciis ,  thngaiit  ,  urminaUhus.  Wllld. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1040.  n*.  31. 

Mimofa  Folyjtûihia ,  inermù  ,  feiiit  iîpiimttit  , 
pariialiiut  pinnifqutftxj.-gii,  oh/ongit,  Linn.  Syû. 
veget.  pag.  769.  —  Jacq.  Amer-  pag.  lé;.  xab, 
18},  fig.  9}. 

(J.Afi-nop  (entama),  ir.ermlt ,  fofUi  klphnatU , 
tinko  itrminatii ,  paniaLhut  éHJugii ,  prepriis  qua- 
d'ifiuquir.quijiigif,  entarginatit ;  jpica  cyiindratec 
fifo'm,buS  ,  Urmina!ibul.   Willjtn.    SpcfC.    Plant.' 

vol.  4.  pig.  lo^I.n^  ji. 

Mimofa  (entada)  t  itt-fit  ,  faliis  Hptnnatit-f 
tirrho  ttrminaùs ,  partialibiu  quinquijugit,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  i  [01.  —  Flor.  lêvl.  119. 
—  Lam.  Dift.   1.  Var.  ji. 

Mimofj po.'yftachia.  Lam,  Diâ.  t.  n*.  7. 

Ces  deux  plantes  font  irè^-rapprochéei ,  &  pa- 
roiiïent  bien  appartenir  à  la  même  efpèce,  La 
plante  f  diffère  de  la  première  par  fes  foMes  e!- 
IrpiiquifS,  échancrées  ,  réunies  en  trois  ou  cinq 

[laires  de  pinnules.  Les  épis  font  p'us  étroits,  cj- 
indiiinies,  firiformes.  (  Foyt[  Acacie  à  épis 
nombreux ,  n*.  7.  ) 

{.  IIL  SCHRANKIA,  WillJ.  Tleun  h*miapl<ra£*- 
lit  ;  catite  à  cinq  drtut  ;  ecrolli  à  cinq  dfci'upuréi  ï 
h:iii  a  dix  étaminâi  ;  un  fi-^le  j  gou0t  à  quaiM 
Vjhci  i  point  dt  I  ifiil  dans  Us  jiiurt  màUf. 


♦  T^get  dipourvuts  itipintt. 
54-  AcAciE  des  nuiais.  Mimofa  lacufins. 

Mj-T.cfi  {  defininthus  hcuflris  )  ,  inermU ,  fo- 
/.-i  b.fiiruitis  ,  partialibus  crijugit ,  propriis  mâlii- 
l-!-'  IJF'''*  ovaiii  j  pedanculii  braStatis ;  cauU  n- 
i'U,  urtii.  Willd.  Spec.  Plant-  vol.  4.  pig.  104^. 

11°.  I. 

Mimojalaeufiru.  Hucnb.  8r  BonpI. 

Â;i  mimopi  aquatica  !  Hort.  Parif. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  rampantes .  cylindiî- 
(ju«,  dépourvues  d'épines,  garnies  de  feuilles 
ii^rnes,  péttalées,  deux  lois  ailées,  compofées 
d^uois  piires  de  pinnules  longues  d'un  pouce  & 
d-Jiii,  &  de  folioUs  nombreufes ,  linéaires ,  ob- 
t-1.5  i  Uurs  deux  extrémités.  Lts  fleurs  font  dif- 
po  ;rt  tn  un  épi  ovale  ,  longi^menc  pédoncule  , 
louicnar.t  des  fleurs  màles  à  ("a  bafe  ;  le  pédoncule 
FMi  long  que  les  feuilles ,  accompagné  de  deux 
ou  rtfii  bradées  ovales,  lancéolées,  caduques. 
Us  gduffcs  fout  oblongues ,  acuminées,  conte- 
n.n;  Je  quatre  à  Çxfemences, 

Celte  plante  croit  dans  l'Amérique  méridlo- 
fie.  îux  lieux  marécageux.  :y   {JDefeript.  tx 

9(.  AcAcie  nageante.  Mimofa  natans. 

M  -iL'fa  (  defmanthus  natans  )  ,  intrmù,  fbliU 
f".T!j;ij,  panialibiu  trijugis  ,  propriU  trtdttim- 
i-i'i  ;  f: icis  ablùngii ,  inurruptis  ;  ptdunculo  nudo  ; 
'-■(  urai,  radicaHU.  Willd.  SpCC.  Plant,  vol.  4. 
F^g.  10+4.  u".  1. 

H-.-r.cfa  (natans), ^/l'/'j  Bipinnacii ,  ii  [ta  tri- 
.•'iis ;  fa.'wtit  trtdtcimjugh ,  capiiulii  oblongU;  cauli 
p-uofo,  infemi  mdUaati.  \ aM  ,Sy mbo\.  \o\.  j. 
p!g.  icz,  —  Roib.  Corom.  1.  pag.  1 1.  tab.  1  [9. 

SiTtuaia  (  oleracea  )  ,  foliis  hip'autatis  ;  fpUii 
'rniiji ,  lauraliiiu.  Loureit.  FIoi.  cochin.  vol.  1. 

r-i-  804. 

^'iii-iodda-vaddi.Hiieei.  Hort.  Malab.  vol.  9. 
[-'•  3f-  "b.  10. 

EUe  a  de  grands  rapports  avec  l'erpèce  prëcé- 
ceve.  Ses  tiges  font  flexueufes,  cylindriques,  flot- 
i-'-ti  au  defl'us  des  eaux,  radicantes  i  leur  pacti.- 
■  irieure ,  fouvent  calleufes  &  renflées ,  garnies 
'■'■-  l-.uillcs  deux  fois  ailées,  compofées  de  deux 
'  -  trr.is  paires  de  pinnules,  longues  d'un  demi- 

~ce ,  garnies  chacune  de  dix  â  treize  paires  de 
Bjiani^iu.  SuppUmeiU.   Tomt  I. 


Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales  tt 
à  la  Cocbinchine.  Q  {Difeript.  tu  Willd.) 

ç6.  AcAcie  i  tige  triangulaire.  Mimofa  trt- 
quttra.  Vahl. 

Mimofa  (  defmanthus  triquetrus  )  ,  intrmis ,  fo- 
liis  iipianatis ,  partialiltus  bi-trijugifvt ,  propriis  duo- 
dccimjagit  ;  fpiiis  globolîi  ;  ptdunculo  braSeacof  cault 
profirato  ,  fuperni  iriqutlra.  WiUden.  Spec.  Plant, 
vo).  4.  pag.  104Ï.  n".  j. 

Mimofa  (triquetta),  inermit ,  procamhru  ,  fo- 
liis bijugis  ;  capitutîs  fubrotaadis  i  eaulihat  infime 
comprijjîs ,  fuperni  triqattrit.  Vahl,  Symbol.  3. 
pag.  101. 

Mimofa  (  natans  )  ,  intrmit ,  procuiniau  ,  foliit 
iij^gis  ;  çapitulis  fairouindit ,-  fioribui  dtcandrit ,  ra~ 
dictilibiu  fitrilibus  ,  majoribut,  Linn.  £.  Suppl.  pag. 
4J9' 

Mimofa  oritnialis ,  nonfpinofa,  rarioribus  tvntsi 
fiorihusfpieaiiî.  Pluken.  Almag.  pag.  aji,  &  Phy- 
togT.  lab.  }07.  fig.  4. 

Mimofa  profirata.  Lam.  DJâ.  a'.  10.  var.  f. 

La  différence  qui  exifle  entre  cette  efpèce  S: 
les  deux  précédentes  efl  ft  foible,  qu'elle  laifli» 
lieu  de  foupçontier  qu'elles  appartiennent  à  la 
même  plante.  Dans  celle-ci  les  fleurs  font  ramaf- 
fées  davantage  en  tête  ou  en  un  épi  court ,  un  peu 
globuleux,  point  interrompu.  Ses  racines  font  IJ- 
gneufes,  fes  tiges  nombreufes,  couchées,  com- 
primées à  leur  partie  inférieure,  triangulaires  & 
itriées  vers  leur  fommet ,  longues  de  quatre  à  dix 
pouces.  Les  feuilles  font  deux  fois  ailées ,  compo- 
fées  de  deux  ,  quelquefois  de  trois  paires  de  pin- 
nules ,  garnies  de  dix  à  douze  paires  de  folioles 
lir^éaires,  obtufes,  ciliées  à  leurs  bords  )  les  pé- 
doncules ï  peu  près  aulTi  longs  que  les  feuilles, 
munis  de  deux  petites  brnâées  caduques.  Les' 
gouRes  font  oblongues.  obtufes,  à  cinq  ou  fix 
femences. 
'  Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  if^ 

.97.  AcAciE  â  fleurs  pleines.  Mimofa  pUna. 
Unn. 

Mimofa  (defmanthus  ^Ktnui),  intrmli ,  fi>tiis' 

nipinnacis  f  pariialiius  trt-qaadrîijg'fvc  ,  propriis 
duodicimj-.gij  ;  fpicil  ovaiis  ;  ptdjnculo  braUtato  ; 
cault  profirato ,  comprtjfo.  Wîlld.  Spec.  Plant.  Yol. 
4.  pag.  104Î.  n".  4. 

Mimofa  (plena),  intrmit ,  ftliis hipiimatïti fpieii 


l'i- 

fig.  1048.  n".  n 

Mtmafadivarii 


ta.  Hortulanor. 


E-giii-dinuBo.  Biuce ,  Idn.  f.  pig.  {4.  leon.  8c 
(iii.  germ.  vol.  f.  pag.  4J.  tib.  e. 

ArbrilTeau  qur  s'élève  i  h  hauteur  de  fix  à  fept 
piids ,  tris-rameux.  Les  rameaux  font  étalés ,  dtf- 
fut ,  annetés ,  parfemés  de  venues  blanchâtres, 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiole»,  deux  fois 
a:le»,  coiDpofées  de  (ix  i  neuf,  plus  ordinaire- 
ment huiipaites  de  pinnules,  chargées  d'un  grmd 
n-mbte  de  folioles  linéaires ,  anguleufes  i  leur 
bik.chiéet  i  lear  contour.  Les  épines  font  droî- 
tes .  loides ,  fubulées ,  folïtaites ,  quelquefois  gé- 
n:i'ieet.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  géminés. 
finiim ,  axillaires ,  cylindriques  :  il  leur  fuccède 
d^gauties  linéaires,  contournées. 

On  Toupçonne  cette  plante  originaire  de  l'Abif- 
Cii.  î,  {DtfiHpt.  €x  fyuid.) 

\.  V.  Acacia.  Willd.  TUart  htrmaphroJjiM  j  ca- 
Itct  à  cinq  tUats  y  cùnUt  k  cinq  tÛcoupurts  pu  à 
ci'jf  pétaltt  i  étamiatt  de  quatre  à  etntj  un  fiyle  ; 
M  u  puj/i  tivahe  ;  point  dt  fyie  dam  Ut  ficurt 

*  Ftuitla  fimpUt. 
IC4.  AcAQE  vcTlicillée.  Mimefa  vtnitilluta, 

M-.-nafa  (acacia  verticiiIata),iMnMM,/o/iM  li- 
iti'i-fiiulatit ,  miurormtit ,  rigidii  ,  pungtniiiut  ^ 
•■!".  dUtit i  fpidt  cyliitdraieii  ,  foUtanii.  Willd. 
;.:--c.  Pont.  vol.  4.  pag.  IO49.  n".  1. 

M:mi-Jj  (vertici\\iza),foliirvtnieillatit,t!Heii' 
1J-1 ,  pungtntibut.  Ait.  Hort.  Ke».  vol.  }.  p.  4^8. 

—  Lh^rit.  Sert.  Angl.  pag.  jo.  —  Cuttis ,  Magaz. 
lia.  1 10. 

Sa  tiges  fe  divif«nt  en  rameaux  fouples ,  grêles , 
F!r:-m^s  de  quelques  poils  rares  dans  leur  jeu- 
r.:-y.i ,  depoorvus  d'épines ,  garnis  de  feuilles  roi- 
t:;i,  tifs-éuoites,  fediles,  piquantes,  linéalres- 
N-'-i^es.mucronées  i  leur  fommei,  longues  de 

-  lire  ou  cinq  lignes ,  réunies  de  trois  à  fïx,  en 
ir.-ni  de  verticiHe.  Les  fleurs  font  dirpofées,  rets 
Itvtimité  des  rameaux,  en  épis  axillaires,  foli- 
'-  :es ,  alternes ,  rarement  oppôfés ,  épais,  cjrlin- 
-■■-'. lis,  obtus,  pédoncules,  d'un  jaune  de  fou- 
:■: ,  longs  d'environ  uti  demi-pouce. 

rei:e  pUnte  croit  dans  U  Nouvelle-Hollande. 
''~  il  cultive  dam  les  iscdint  botaniques  de  l'Eu- 
•■-'■^.  t,  (K./.) 


riani.  voi.  4.  pig.  1049.  n  .  z. 

Mimofa  (ulicîEolîa),  iiurmis ,  /ôliir /parfit ,  ^' 
ntaribut ,  mueroaatii ,  jlipulatis  y  fioriiat  eapitatit. 
Wendl.  CoUeO.  Plant,  pag.  a;,  ub.  6. 

Quoique  très  -  rapprochée  de  l'erpèce  précé- 
dente ,  celle-ci  en  diRère  par  la  difpoiitioD  de  fet 
feuilles  &  par  la  forme  de  fes  épis.  Ses  tiges  fs 
d^vifent  en  rameaux  cylindriques,  pnbefcens,  gar- 
nis de  feuilles  fefTiIes.  alternes,  point  verticil- 
lées  ,  nombreufes ,  rapprochées ,  linéaires ,  trfct- 
éiroites ,  roidcs ,  piquantes ,  mncronées  i  leut 
fommet.  Les  fleurs  font  difpôTées  en  épis  globu- 
leux, de  la  grofleur  d'un  pois,  alternes,  axih 
laires,  longuemenr  pédonculécs  :  il  leur  fuccède 
une  goufle  plane ,  lancéolée,  contenant  deux  iè- 
mences. 

Cette  plante  croît  I  la  Nouvelle -Hollande,  b 

(*'•/■> 

106.  ACACIE  à  feuilles  d'if.  Mimofa  taxifoUa. 
Mimofa  (  acacia  laxifolia  )  ,  iiurmis  ,  foliit  Jan^ 

etoiaiit,  vtrtitiUiitii ,  lernit  ;  Jpieit  fuiovatit ,  JoU- 
tariit.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lOfo. 
n'.  ). 

Mimofa  (llellata],  iatmlt ,  foliit  fitUatît ,  ttr» 
lui  ;  eapitulit  ovatii.  Loureir.  Flor.  ciichin.  vol.  l, 
pag.  800. 

ArbiilTeau  dont  les  tiges  s'élèvent  i  la  hauteur 
de  huit  à  dix  pieds,  divifées  en  ramejux  afcen- 
dans ,  dépourvus  d'éuines ,  garnis  de  feuilles  fim- 

[>ies  ,  feffiies,  lancéolées,  très-entières ,  glabres  à 
euTs  deux  faces ,  rapprochées  trois  par  trots  en 
verticilte.  Les  fleurs  font  polygames ,  terminales, 
de  couleur  pâle,  réunies  en  tète  prefqu' ovale  ;  le 
calice  &  la  corolle  1  quatre  diviflonst  lesétaminel 
au  nombre  de  quatre.  Les  gouOes  font  courtes. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  de  la  Ce- 
chincbine.  fe  {Defiript.  ex  Loureir.) 

107.  AcAClB  odorante.  Mimofa  fnavtoleiu, 
Smith. 

Mimofa  (acacia  fuaveolens),  inermh ^  fotUt  H- 
tieaributtkàjiatUHUdtit  ,mucroaatitffpiçitelobofis^ 
ptduitcuUtit ,  ractmofit;  ramis  trigaetrit,  Willdent 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lojo.  a'.  4. 

Mimofa  (  fuaveolens  ) ,  fftHt  liiitarihat  ,  acumi- 
natit ,  rtSit ,  ntargitii  eanilagineit ,  pnmordia/iiut 
pinnatit  ;  ramit  triquetrit.  Smith  ,  A£l.  Soc.  Linn. 
Lond.  vol.  I.  pag.  ajj.  —  Labillard.  Not.  HoIL 
roi.  1.  pag.  87.  tab.  ijtf. 

H  1 
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Mimofa  (  obliqua  )  «  înermîs  j  pttioUs  planis  » 
iineari'Ianceoiatis  ^  obiiquis ,  nudis  ^  foliiformihus  y 
fpicis  axillaribus ,  giobojis,  Lam.  Journ.  Hift.  Nat. 

Yol.  I.  pag.  89.  tab.  5.  . 

• 

.  Ses  tiges  fç  divifent  en  rameaux  glabres,  al- 
ternes »  à  trois  faces ,  garnis  de  feuilles  linéaires , 
feifiles^  rétrécies  i  leur  baCe,  mucronées  à  leur 
fommet  ^  longues  d'un  pouce  -ic  demi  ou  deux 
ipbuces^  terminées  par  une  pointe  courte,  glabres 
a  leurs  deux  faces ,  traverfées  par  une  feule  ner- 
vure ,  entières ,  épaifles  à  leurs  bords  s  les  pre- 
mières feuilles  deux  fois  ailées  »  à  l'extrémité  d'un 
pétiole  plane.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis 
globuleux  ,  ficuécs  dans  l'aiffelle  des  feuilles  ^  pé* 
donculéeSj  formant  j  par  leur  enfemble^  une  pe- 
tite grappe  coutte.  Le  calice  eft  divifé  en  quatre 
ou  plus  fouvent  cinq  découpures  acuminées  >  ci- 
liées à  leur  fommet.  La  corolle  eft  compofée  de 
cinq  péules  ovales ,  oblongs>  cinquante  à  foixante 
étamines.  Les  goufles  font  ovales  »  rhomboïdales 
ou  oblpngues  j  comprimées  «  à  deux  loges ,  à  deux 
valves  3  contenant  environ  fix  femences  brunes , 
oblongues* 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

108.  AcAçiE  i  fleurs  nombreufes.  Mimofa  fio- 
ribunda.  Vent. 

Mimofa  (  acacia  floribunda  )  >  inermis  ^  foliis  ii* 
nearibus ,  utrinque  atunuatis  ,  mucronatis  ^  arcuatis  , 
firiatis  ;  florijus   intcrrupù  fpicatis  y   ramis  ureti-- 

bus,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  105 1. 

Mimofa  (  floribunda  )  ,  foUis  f parfis ,  ianceoiaio- 
linearibus  ffubfûlcatis  ;  Jpicis  axitlarilus  ,  longitudine 
foliorum  y  pttalis  rtfexis.  Vent.  Choix  de  Plantes  ^ 
pag.  1).  tab.  I}. 

Arbriiïeau  d'un  port  élégant^  qui  s'élève  i  la 
hauteur  de  huit  à  dix  pieds  j  &  fe  divife  en  ra- 
meaux alternes  ^  flexibles ,  d'un  brun-rougeâtre  » 
garnis  de  feuilles  fia  pies  «  éparfes,  ftflîles^  arti- 
culées fur  un  tubercule  faillant  &  perfidant  après 
la  chute  des  feuilles  »  linéaires ^  lancéolées  ^  un  peu 
courbées  en  faucille  ,  ftriées  »  a«guës  i  leurs  deux 
extrémités  9  longues  de  deux  ou  trois  pouces  & 
plus  >  larges  de  deux  à  trois  lignes ,  glabres  à  leurs 
deux  faces  i  d'un  vert-eai  4  blanchâtres  ic  cartila- 
gineufes  fur  leurs  bords }  les  fupérieures  infenfi* 
blement  plus  courtes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  nombreux  ^ 
•xillairesj  grêles  «  de  la  longueur  des  feuilles; 
fefliles  fur  Taxe  commun  ^  rapprochées  deux  a 
deux  >  prefqu'oppofées  »  hermaphrodites  ^  quel- 
quefois mâles  j  d'un  jaune  de  foufre  ^  répandant 
une  légère  odeur  de  jafmin  ,  munies  de  bradées 
ovales  >  obtufes  j  membraneufes  ^  caduques  j  cou- 
leur de  rouille.  Le  calice  eft  campanule,  a  quatre 
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ou  cinq  dents  ;  la  corolle  compofée  de  quatre  ou 
cinq  pétales  ovales  ^  aigus  «  réfléchis  \  les  étamines 
nombreufes;  les  anthères  droites  >  â  deux  lobes î 
un  ftyle  latéral  ^  capillaire  ,  plus  long  que  les  éta- 
mines }  le  ftîgmate  fimple.  Les  fruits  n'ont  point 
été  obfervés. 

Cette  plante  croît  i  Botany-Bay ,  dans  la  Nou- 
velle-Hollande. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  T>  (  ^.  v.  ) 

109.  AcAciE  à  feuilles  de  Un.  Mimofa  HnifoUa, 
Vent. 

Mimofa  (acacia  linifolia),  inermis ^  foliis  li» 
nearibus  y  bafi  attenuatis  ,  firiàis ,  mucronatis  ;  fpicis 
giobofis ,  peduncuiatis  y  racemofis  i  racemis  foiia  fub' 
éouantibus.  Willd.  Sptc.  Plant,  vo!.  4.  pag.  1051. 
n^  6. 

Mimofa  (  linifolia  )  ,  foiiîs  iineari'ianceolatls , 
fparfii  y  racemis  axiltarihus ,  pardculatis  ,  iongitudint 
foliorum*  Vent.  Hort.  Ceif.  pag.  1.  tab.  i, 

Mimofa  pinifblia.  Hortulanor. 

Arbrifleau  à  tige  gréte ,  divifée  en  un  grand 
nombre  de  rameaux  glabres,  d'un  pourpre-foncé, 
fouples, étalés, anguleux  a  Irur  partie  fupérieure» 
garnis  de  feui'hs  éparfes,  fefliles,  linéaires^  re* 
trécies  à  leurs  deux  extrémités ,  un  peu  ciliées  i 
leur  bafe ,  terminées  par  une  petite  pointe  ,  mu- 
nies de  flipules  glabres^  d'un  vert-foncé  )  la  bafe 
des  feuilles  renflée,  fe  prolongeant  fur. les  ra- 
meaux. Les  premières  feuilles ,  dans  les  jeunes  in- 
dividus ,  deviennent  de  vrais  pétioles  qui  fe  di» 
vifent ,  à  leur  fommet ,  en  deux  côtes ,  chargées 
chacune  de  huit  folioles  impaires  fur  deux  rang^ 
oppofés. 

Les  fleurs  font  axillaîres ,  pédicellées^  réunies, 
fur  un  pédvincule  commun ,  en  une  petite  grappe 
de  la  longueur  des  feuilles  ,  formant ,  par  leur  en- 
femble,  une  panicule  ferrée ,  feuiilée  ^  aloneée  : 
ces  fleurs  font  de  la  groflisur  d'un  grain  de  mill  r, 
rapprochées ,  au  nombre  de  fept  à  huit^  en  tètes 
de  la  forme  d'un  pois  ^  d'un  jaune  de  foufre,  très- 
odorantes,  accompagnées  de  braâées  ovales ,  ai- 
guës ,  ciliées  à  leurs  bords.   Le  calice  efl  très- 
court  ,  i  cinq  diviiions  ;  la  corolle  compofëe  de 
cinq  pétales  droits,  obiongs,  conca%'e!s,  aigus; les 
étamines  nombreufes  j  un  fiyle  capillaire  ,  latéral  i 
un  ftîgmate  fimple.  Les  fruits  n*ont  point  encore 
été  obfervés. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle^Hollande  « 
i  Botany-Bay.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  ^  (  K.  v.  ) 

iio.  AcACiB  i  feuilles  de  fapin.  Mimofa  abîtn 
tiaa. 


imofa  (  acacia  abietina  ),  inermis  »  fo/iU  iinea^ 
rikuâ^  hafi  ûttenuaiis^  ftrtSis  ^  mucronatis  £  fpuiê^ 
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Mimafa  Hâtant,  Honulioor. 

Elle  teflimible  beaucoup  il'erpèce  précédente; 
nais  fei  gtappei  de  fl:Uis  font  plus  épaifles ,  plus 
l.->n?iies  que  les  feuillts  ;  les  têtes  plus  grofTes ,  les 
feuilts  plus  courtes.  Peut-être  les  fruits  offri- 
l'^icfiril!  auflî  i^uelques  différences  s'ils  étoicnt 
conrus.  Les  rameaux  font  anguleux;  les  feuilles 
linfiirts,  rétrécîes  à  leur  bafe,  obiufes  &  mu- 
cirnees  à  leur  rominei ,  ï  peine  longues  d'un 
foute,  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  rap- 
p'nchéfs ,  aiillairej ,  compofées  de  têtes  pédicel- 
Icci,  de  la  grofleur  d'une  femeiKe  de  coriandre. 

Celte  plante  croît  dans  la  Nouvelle-HolIaDde. 
Tj  (Dffiript.txif^U/d.) 

i:i.  AcACiE  i  rameaux  roides.  Mimofafiriaa. 

Ardr. 

Mi-r„fj  (acacia  ftriai),  inermh,fi/iù  Hatan- 
L'.itoLtit ,  iaji  aiunu^iit ,  ùitufis  ;  Jpicis  glohopt , 
ci:tUni)ut ,  peduncuùlit ,  gtmiaotis.  Willd.  Spec. 
Pijnt.  vol.  4.  pag.  lOjl.  n".  8. 

Mimofa  {  fttiâa  ) .  foliii  fimplicitut  ,  utriagui 
virojh,  lÎBMriim ,  oititjii ;  ramù  JlriSi^mh  f  ta- 
tiiuHs  gtmiitaùs  ,  oppojitit ,  tx  al'ti  faliorum,  Aiidr. 
Eiin.  Repof.  pag.  5).  tab.  JJ. 

Ses  nmeaui  font  glabres ,  roides,  alternes,  an- 
guleux, garnis  de  feuilles  alternes,  linéairet ,  lan- 
te^ildes,  rétrécies  à  leur  bafe  en  pétiole,  arton- 
s'e^  ic  obtufes  i  leur  fommet ,  gUores ,  veinées  i 
'•-.m  ■\tMx  fjces,  longues  d'environ  deux  pouces. 
Us  fleurs  font  fituées  dans  i'ailfelle  des  feuilles  , 
M'jv.iti  en  épis  globuleux,  géminés,  pédoncuUs, 
d;  h  gtoll^ur  d'un  pots. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
î)  (  D.fiript.  tx  WiUd.  ) 

111.  AcACiE  i  longs  épis.  Mimofa  m4erofia~ 

\f:'nofâ  (acacia  longifolia),  (>Kr<ni*,/i)/i«  H- 
c..''!  -  ijneteialii  ,  utriaqu'e  angujljih  ,  trintrviii  , 
f:.tii  ;  fpUis  axil'aribjs  ,  gtminatii ,  cylindractU. 
"V-  ;i.J.  Spec.  Plani.  vol.  4.  pag.  loji.  W.  9. 

AÎ,mcyfl(!on6Îfolia),/D/i"  inugrû^  longi^lmis ^ 
i:-.r.3:ii  gtjiris  ,  obtujît  ;  capiiulis  gtminaiii  ,  race- 
T^'ii ,  loagllfimis  fOFpofiiii ,  ùitels  ,  fubctrnuit.  An- 
flr.v.  Botan.  Depof.  pag.  107.  tab.  107. 

in  tiges  font  droites  ,  fes  rameaux  glabrfs , 
cvIr'Jtiques  ,  anguleux  dans  leur  jeunefTe ,  garnis 
iz  tcuilles  alternes,  linéaires,  lancéolées ,  longues 
C(  deux  pouces  Se  plus*  médiocrement  rétrécies 
i  .euri  deox  extrémités,  principalement  i  leur 
b.ie ,  un  peu  obiufes  i  leur  fommet ,  glabies  à 


UTS  deux  faces,  ftriées ,  matc|uées  de  trois  ner* 
jres  légèrement  mucronées.  Les  ieurs  font  fau- 
nes ,  fediles ,  oppofées ,  un  peu  inclinées ,  difpo- 
fées  en  épis  axillaites ,  géminées ,  i  peine  pédon- 
culées,  longues  à  peine  d'un  pouce  &  demi. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  '& 

1 1 J.  AcAClG  glauque.  Mimofa  glauctfcens. 

Mimofa  {acich  glaucefcens  ),  inermis  ,  foliit 
lanciolalis  ifuifûlcaiU ,  baji  atltnualit,otlafit ,fu6- 
iinervUs ,  g/aucefceniièiu  ;  fpicii  axil/ariius.  Willd, 
Spec.  Planr.  vo).  4.  pag.  lOf  %.  n".  10. 

Mimofa  (binervia),  inermii,  foUit  oi/ongit , 
futenfifitrmil>ui  ,  6ia<ivoJît  ,  glandalpjîs  ,  glaii'it  , 
trtBis  i  inftrioribui  primis  pinnatis  ,■  fioribai  axii' 
/ariiut ,  fpicuiis ,  iuitii.  Vendl.  Obfetv.  ^6. 

Ses  liges  font  rameufes,  dépourvues  d'épines, 
garnies  de  feuilles  alternes,  lancéolées,  oblon- 
gues ,  un  peu  courbées  en  faucille ,  rétrécies  i 
[eut  bafe,  glabres  i  leurs  deux  faces,  glanduleu- 
Tes  ,  de  couleur  prefque  glauque  ,  llriées  ,  obtufes 
à  leur  fommet.  Les  deux  inférieures,  converries 
en  pétiole,  produifent  des  folioles  ailées.  Les 
fteurs  font  jaunes ,  difpofées  en  épis  axiliaices. 

Cette  plante  croît  i  la  Nouvelle-Hollande.  Jt 

114.  ACACIE  en  faucille.  Mimofa  falcata. 

Mitiofa  (  acacia  falcata  )  ,  intrmis ,  faliit  oblon- 
gis  ,  falcatis  ,  baji  atiinuatit ,  acuùs ,  vtnofit  ;  ramis 
ancipitibui.VifilXA.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  l8(}. 
Il",  II. 

Mimofa  (  obliqua  )  ,  intrmis,  foliit  o'<irquii ,  tu- 
fiformiius  ,  gtandulojii ,  g'abris ,  paiulii ,  inftrio- 
libus  primit  ptnnaiis  ;  fioribiit  axiliaribus,  VendU 
Obferv.  17. 

Ses  rameaux  font  glabres ,  alternes ,  dépourvus 
d'épines,  garnis  de  feuilles  oblonRues,  bbliquei. 
courbées  en  faucille  ,  glanduleuTes  ,  limsues  au 
moins  de  trois  pouces,étalées,gbbres  à  leurs d'iux 
faces,  fortement  rétrécies  à'eur  baie,  ai gi  es  à  leur 
fommet,  veinées  des  deux  côtés ,  traverfées  inégi- 
lement  par  la  nervure  du  milieu.  Les  deux  feuilles 
inférieures ,  converties  en  pétiole  ,  produifent 
plusieurs  paires  de  folioles  ailées.  Les  fleurs  font 
aiillaires. 

Cette  plante  croît  dans  b  Nouvelle  -  Hol- 
lande. 1) 

1 1 J.  AcAClE  à  feuilles  lîmples.  Mimofa  fimplici- 
foiia.  Linn. 

-  Mimofa  C  acacia  laurifolîi  )  ,  intrmis  ,  foliis  ova- 
tis  ,  aciais  ,  muitiittrviii  i  Jpicis  glabofii  ^  ptdiuuu- 
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Utis}  ttgmmuAus  faleatit.  WiUdM.  SpecWane. 
vol.  4.  pag.  xof  3.  n*.  11. 

Mimofa  (  fimplîcifolia) ,  inermis  j  arhorta ,  /b/f/i 
#V4tff/  ^  integerrithîs  y  nervojls  »  ohtajis  ;  fpicis  gio* 
àojis  »  pedunculaih.  Linn.  f.  SuppL  pag.  436. 

Mimofa  mangîum.  Fcriler  j  Prodr.  n*.  }<^y.  (£>?- 
clufo  fynonymo  Rumphii,  ) 

jl.  Mimofa  (  acacia  mangium  )  j  inermis  ^  foliis 
ovâtis^  acutis  y  oblique  venofis  ;  leguminibus  faUaùs  ^ 
ramis  tri^uetriê,  Willd.  Spec.  Plant,  voi.  4.  p.  1OJ5. 
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Mangium  montanum,  Rumph.  Amboin.Tol.  3. 
pag.  113.  tab.  81. 

Cell  un  arbtifte  fort  élégant  «  dont  les  tiges  font 
dépourvues  d'épines,  revêtues  d'une  écorce  gla- 
bre 4  de  couleur  cendrée ,  les  rameaux  à  peine  an- 
guleux i  garnies  de  feuilles  alTez  grandes ,  ovales 
ou  oblonguesj  planes  «  très-entières  j  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  aiguës  à  leur  fommet ,  médio- 
crement pétiolées,  fans  côte  dans  leur  milieu^ 
munies  d'un  grand  nombre  de  nervures  faillantes, 
longitudinales  ;  point  de  ftipules.  Les  fl^^urs  font 
difporées  en  épis  globuleux  3  axillaires.  fort  pe- 
tits ,  légèrement  pédoncules  :  il  leur  fuccède  une 
goulTe  comprimée  3  courbée  en  dedans  j  toru- 
leufe,  de  la  longueur  des  feuilles. 

La  plante  f  ^  fi  elle  D*eft  point  une  efpèce  diffé- 
rente «  en  efi  au  moins  une  variété  très-remarqua- 
ble ,  ayant  des  rameaux  à  trois  angles,  des  feuilles 
divifées  inégalement  par  une  c6te  longitudinale  » 
munie  feulement  de  trois  nervures  d'un  feu!  c6té. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  des  Amis ,  à  la 
Nouvelle-Calédonie .  &  la  variété  p  aux  Moluques. 

1 16.  AcAciE  i  feuilles  de  myrte.  Mimofa  myr- 
zifiiia,  Smith. 

Mimofa  (  acacia  myrtifolia)  »  inermis  ^  foliis  olh- 
iongis  ,  acuminatis  ,  venofis  ;  fpicis  glohofis  ,  pedunr 
ealatis,  racemofis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag. 
IOJ4.  n*.  14. 

Mimofa  (myrtifolia),  inermis  ,  foliis  fimpUci" 

bus  ,  elliptico  ianceolaiis ,  ohliquis ,  margine  cartiLh 

gineis  ,  iniegerrimis  ;  capitulis  axillarièus ,  racemo^ 

fis  i  leguminihus  margine  incraffatis,  Smith ,  Nov. 

Holl.  pag.  51.  tab.  15. 

Mimofa  foliis  ovato-lanceolatis ,  ohliquis  ,  undu' 
iatis  J  acuminatis ,  margine  canilagineis  s  primordia- 
lièus  pinnatis.SwÀûkyAGi'  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  i. 
pag.  iji. 

Ses  tiges  font  dépourvues  d'épines;  Tes  rameaux 
glabres,  ï  deux  angles  oppofés  ;  fes  feuilles  pref- 

2ue  feffil^ ,  oblongues  >  d'environ  un  pouce  & 
emi  de  longueur  »  rétrécies  i  leurs  deux  exué* 
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«iltéi  J  en  formo  de  piq|ue  j  acumlnées  i  leuf  fom- 
met j  entières ,  cartilagineufes  i  leurs  bords,  vei- 
nées ,  glabres  i  leurs  deux  faces ,  parugées  iné- 
galtment  par  la  cote  du  milieu*  Les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  globuleux  j  pédoncules ,  de  la 
grofleur  d'un  grain  de  poivre ,  réunis  en  grappes 
axillaires,  de  la  Ibngueur  des  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
|>  (Defcript.  ex  WWd.  ) 

117.  AcACiE  en  coquille.  Mimofa  cockiearis* 
Labillard. 

Mimofa  foliis  lanceolatis  ,  mucronatis  ,  nervofs  ; 
capitulis  vix  foliorum  longitudine,  pedunculatis  ;  ea* 
lieinis  foliolis  cochleariformihus»  Labill.  Nov.  Holl. 
vol.  1.  pag.  8f.  tab.  234. 

Arbriflfeau  très-rameux ,  haut  de  quatre  â  fix 
pieds  \  les  rameaux  cylindriques  \  les  plus  jeunes 
comprimés,  prefque  triangulaires •  légèrement  pi- 
leux,  garnis  de  feuilles  amples,  lancéolées,  à 
trois  ou  quatre  nervures ,  feffiles,  alternes,  un  peu 
pileufes ,  mucronées  par  une  pointe  roîie  &  rouf* 
ftâtres  les  fiipules  fuoulées ,  caduques. 

Les  fl?urs  font  difpofées  en  têtes  foliaires,  pé* 
donculées .  axillaires  «  un  peu  plus  courtes  que  les 
feuilles  $  cnaque  fleur  accompagnée  d'une  écaille 
ovale,  caduque.  Le  calice  eft  aivifé  en  cinq  fo- 
lioles elliptiques,  dilatées,  concaves  i  leur  fom- 
met ,  ciliées  â  leurs  bords  i  la  corolle  tubulée ,  i 
peine  plus  longue  que  le  calice ,  â  cinq  décou- 
pures ovales ,  courbées  en  dedans }  les  étamines 
nombreufes  \  les  anthères  prefqu'orbiculaires  ,  i 
deux  loges.  Le  fruit  efi  une  gaufle  linéaire  ,  ob- 
longue,  aflez  droite ,  acuminée  à  fes  deux  extré- 
mités ,  i  une  loge,  ï  deux  valves»  contenant  en- 
viron huit  femences  elliptiques ,  comprimées , 
roufleitres. 

Cette  plante  croit  dans  la  terre  de  Van-Leuvin, 
où  ^lle  a  été  découverte  par  M.  de  Labillardière. 
T>  ( Defcript. ex  laUlL) 

118.  AcACiB  hifpide.  Mimofa  hifpidttia.  Smith* 

Mimofa  (acacia  hifpidula),  inermis ^  foUis  fef- 
filihus  ,  oUongis  ,  cufpidatis  ,  dtnticalatis  ,  fcabris  ; 
fpicis  gkobofis,  Jolitariis  «  axillarihus.  Wilid.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1054.  n*.  if . 

Mimofa  {hifpiduU)  ,  foliis  fimplicihus  ,  elUpti" 
cis  ,  ohliquis  ,  utrinquè  margineque  fcahris  ;  ramulis 
hifpido  -  puhefcentibus  ,  capitulis  folitariis*  Smith  , 
Nov.  Holl.  pag*  f  3*  tab.  i6. 

Set  rameaux  font  cylindriques ,  hériflés  de  poils 
courts ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  fefliles,  oblon- 
gues, prefqu'en  fer  de  épique ,  longues  d'un  demi* 
pouce  &  plus  •  denticulées  à  leurs  bords  >  parta- 
gées inégalement  par  la  c6te  du  milieu ,  rudes  & 
légéremeiit  hifpides  à.leurs  deux  faces.  Les  fixais 
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Cène  plante  croît  dans  li  Nouvelle-Holbnde. 
fi  {Dtfeript.t^  Wiltd.) 

1 1 9-  ACACIE  faâtéiophylte.  Mimofa  kiUropkyUa. 

M'mefa  (acacia  htnn^fWi) ,  foTùs ptuplià- 
isis  bipiaaatifqut ,  fimplieihus  Untaribut ,  falcaiit  , 
f'fjît ,  muCfOModt ,  iriaerviit ,  finatu  i  fpicit  glo- 
iofi ,  piàiAtuIatît ,  axiltariltus.  Willd.  Spcc.  Pbnt. 
vol.^.pag.  1054.  n".  16. 

Mimof»  (heierophylla)  ,  iatrmix ,  foliii  iipin- 
lûiii ,  puhefttntiyut  ;  pttioliJ  Qmniius  pîamit ,  lamu- 
larjm  ftniÙum  falcatis ,  nudis  ;  fpUit  gtobojù.  Ltm. 
Journ.  d'Hîll.  Nat.  vol.  l-pag-  291.  nt>.  If. 

Mimof*  ktttrwfJiylla.  Um,  Diâ.  I.  n°.  iS. 

Cette  efp^e ,  très-diftinae  du  mimofa  ^pUd- 
fo'ia ,  avec  lequel  elle  a  néanmoini  de  très-graniti 
lapports,  a  Tes  têtes  de  fleurs  pédonculées,  dif- 
pnfécs  en  grappes  aiilhîres  très-couttes.  Les  pé- 
doncules fort  munis ,  à  leur  bafe ,  de  quelques 
b-^Clécs  ovala,  concaves ,  aiguës.  Les  gouffes 
font  glabres  ,  arquées  ,  comprimées  ,  longues  de 
plus  de  deux  pouces ,  (ur  environ  trois  lignes  & 
demie  de  largeur.  (  foy'i  Acaci£  héc^FophfUe, 
d".  18.  ) 

no.  AcACTB  ofier.  Mimofa  fjlîgna.  Labtll. 

Mimofa  foUis  iiatariitts  ,  tntrviît ,  toagiffimit  ; 
cupiiulii  peauacuiatit ,  vaUè/o/io  trcviariitu.  LabiUt 
^t>v.  HoU.  vol.  2.  pag.  86.  tab.  i);. 

ArbrtlTeau  qui  s'élève  i  la  hauteur  -de  huit  i 
diip-edSj  &  Te  divife  en  branches  c^Undiiquei 
le^eren^ent  flexueufes  &  en  rameaux  triangulaires, 
firnh  de  fcuillfs  linéaires ,  acuminées  i  leurs  deux 
otremir^ ,  un  peu  trqtiées ,  fam  nerrures  fenlî- 
b  e^ ,  longues  de  trois  à  quatre  pouces  8c  plus , 
%'ibm  i  leundeui  faces,  aînfi  que  toutes  lasju- 
tiet  pirtiesde  la  pUnte. 

Les  fleurs  Tont  axïllaires,  folitaires,  réunies  eii 
té:e  à  reirrémiié  d'un  pédoncule  llrié ,  plus  court 
qie  les  feuilles;  les  hermaphrodites  mélancéet 
avec  les  mâles,  munies  i  leur  bafè  d'une  écaille 
ov  i\t ,  aiguë ,  caduque.  1  eur  calice  ef)  arvguleux , 
à  c'nq  dents  i  U  corolle  i  peine  plus  langue  que 
lïcitice,  à  (inq  découpures  ovales,  oblongues { 
le»  RUinens  trës^nombreuxi  les  anthères  i  deux 
loges.  Le  fruit  confille  en  one  goufli:  hndaire , 
il<<n:ée,  comprimée,  étroite,  fînuée  à  fes  deux 
Wds ,  aiguës  1  Tes  deux  extrémités  j  à  une  Teule 
l<~'g<: .  à  deux  valves ,  renfermant  ettvîron  dix  Te- 
ncQcet  QKBfÛMiAi*,  cUipiiquet* 


plwM  croît  lu  cap  Vait-IHënien  «  dans  k 
B-HoUande.  1;  (T./) 

A.CACIB  Cophoia.  Mimofa  fofh^r*.  LabiU. 

fa  foiiÎ3  oiovaio-oilongif  jntrvopStprimof 
Salibut  t  piitnatii  ;  fpicis  geminù  ,ff0iiui;  torolti 
tttrapeuià,ùgiaainihiufiiiloniÙifit.iAbiiiud.KoV' 
Holl.  vol.  2.  pag.  87.  tab.  2^7. 

Ses  fleurs  en  épis  ',  &  non  en  tJte,  le  diftinguent 
du  mimofa  htttropkylia  Lam. ,  Ht  Tes  fleurt,  «înff 
que  fes  fruits  j  du  mimofa  longifolia  Andr. 

C'ed  un  arbre  qui  parvient  ï  la  hauteur  de  vingt 
cinq  ou  trente  pieds ,  fur  un  tronc  d'environ  un 
pied  de  diamètre.  Ses  rameaux  font  diffus,  cylin- 
driques ,  tris-nombreux ,  garnis  de  feuilles  ovales- 
oblongues,  lancéolées ,  i  deux  ou  cinq  nervures, 
marquées  de  points  nombreux,  vertes  ou  un  peu 
brunes ,  rudes  à  leurs  deux  Faces .  ï  peine  péiio- 
lées  t  les  premières  deux  fois  ailées  fur  un  pétiole 
commun,  linéaire,  un  peu  cylindrique  où  foliacé, 
dilaté  à  les  deux  bords. 

Les  fleurs  font  dirpoliée*  en  éya  felTtles ,  «11- 
laires,  fouvent  géminés,  courrs,  épais:  chaque 
fleur  accompagnée  d'une  écaille  ciliée  ,  prerqus 
orbiculaire.  Les  calices  font  partagés  en  quant 
découpures ,  de  moitié  plus  courts  quel*  cproilei 
quatre  pétales  ovales  ;  environ  trente  filamens 
un  peu  plus  Longs  que  la  corolle  ;  I  Wtîre  globu- 
leux ,  un  peu  pileux.  Les  gouffes  font  Bexueufes , 
un  peu  cylindriques ,  prefque  toruleujês  ,  acuoû- 
nées  à  leurs  deux  extrémités ,  une  foi»  plus  loa> 
gués  que  les  feuilles ,  i  une  feule  loge,  â  deux  val- 
ves, contenant  environ  huit  femences. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande , 
au  cap  Van-Oiémen.  "b  {.y-f) 

*  *  FtHtUtt  coiyuguin  ,  ailieit 

121.  AcA'ciE  lylocarpe.  Mimofa  myloeoTM* 
Roxb. 

Mimofa  (  meîa  xylocarpa  ) ,  întrmît ,  foliit 
conjagatB'pirutaiis  ;  pinnii  qmidrijugig  ;  foliolit  av*« 
to-oUongi) ,  aeaiit  ;  fpicit  gtoiojit  ,  pidunculalit , 
gemiaatu,  Willd.  SjMC.  Plant.  VOl.  4.  pa|.  lOf  f . 
n".  17. 

Mimofa  xylocar^a.  Roxb.  Corom.  I.  pag.  ë8. 
tab.  100. 

Ses  tiges  font  dépourvues  d'épines  1  fes  rameaux 
alternes,  garnis  de  feuilles  oonjugéf  s,  ailées  1  les 
pinnulei  compofées  de  quatre  paires  de  folioles 
ovales  ,  obiongues ,  glabres  i  leurs  deut  fjces  , 
aiguës  à  leur  foinmet  j  les  fupiérieures  longues  de 
cinq  pouces  1  les  inferieurei  de  deux.  Les  fleurs 
font  difporéesenépis  pédoncules,  axiltaiies , glo* 
buleux,  géminés,  delagroCtur  d'une  ccrifei  les 
pédoncules  longs  de  denx  pouces  Se  plusi  let 
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de  folioles  linéiires  «  un  peu  obtufes  «  ctlié?s  i 
leurs  bords ,  couvertes  en  deffous  de  poils  cou* 
chësi  les  pétioles  pubefcens. 

Les  fleurs  font  difporées  en  épis  globuleux  ^ 
axtllaires ,  réunis  au  nombre  de  trois  ou  quatre , 
longuement  pédoncules.  Les  étamines  font  très- 
longues  ^  purpurines. 

Cette  plante  croit  dans  TAménque  méridio- 
nale y  aux  environs  de  Caracas.  J)  (  Defcript.  ix 
Willd.  ) 

i6z.  AcACiE  de  Porto-Ricco.  Mimofa  portori- 
cenfis,  Jacq. 

Mimofa  (  acacia  portoricenfis  )  ^  înermis,  foliis 
hipînnatis  ^  partiaithas  quinquejLgis  ^  propriis  mu/ti' 
jugis^  linearibus ,  acatis  ;  fpicis  giobofis  ^  axiUaribuSy 
fubtemîs  ;  calUibus  margine  ciliatis,  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1069.  n^.  49. 

Mimofd  (  portoricenfis  ),  inermis,  foiUs  bipin^ 
natis  ,  purtiaiibûs  fubqulnquejagis  ,  propriis  .  mïdd' 
jugis  ;  cauie  giabro  ,  calicibus  ad  oras  eiHatii,  Jacq. 
Icon.  Rar.  vol.  ).  nb.  6)3,  &  Colledt.  vol  4. 

m 

Cette  plante  a  de  très- grands  rapports  avec  la 

] précédente  ;  elle  en  diffère  par  Tes  rameaux  canné- 
es ^  par  fcs  folioles  un  peu  plus  grandes  ,  beau- 
-coop  plus  pubefcentes  &  même  prefque  tomen- 
teuies  en  deflbus  »  blanchâtres  &  pubefcentes  i 
leurs  deux  faces  dans  leur  jeiinefle.  Les  calices 
/ont  ciliés  â  leurs  bords  s  les  filameos  blancs  & 
non  de  couleur  purpurine. 

'  Cette  plante  croit  ï  Porto-Ricco^  aux  lieux  mon- 
tueux.  T)  (  ^.  /.  ) 

•  •  • 

lé).  AcAciEqiiadrangulaire..itfimi>/4i  quadran-- 
guiarit» 

Mimofa  (  acacia  tetragona  ) ,  inermis  ,  foliis  bi- 

pinnatis  ,  pardalibus  quinàuejugis ,  propriis  muiii- 
jugis  ,  linearibus  ,  acutis  y  fpicis  globofis  ,  axi/iaribus, 
fubttrnis}  ramss  teiragonis.  Willd.  Spec.  Plant.  V.  4. 

pag*  1069.  n**.  50. 

Cette  acacie  diffère  de  Tacacie  de  Porto-Ricco 
jtar  fes  rameaux  quadrangulaires  &  par  les  folioles 
parfaitement  glabres  â  leurs  deux  races.  &^%  tiges 
font  droites  ^  hautes  d'environ  huit  pieds  ^  glabres , 
tameufes.  Les  feuilles  font  deux  fois  aîlëes  ^  ï  cinq 
"OU  fix  paires  de  pinnules  «  compofëes  d'environ 
•feize  à  viogt-neut  paires  de  folioles  linéaires^  ai- 
«fluès  %  left  eitérieures  plus  grandes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axilUires  «  glo- 
Juileux  «  pédoncules»  ordînaîfement  réunis  trois 
enremble.  Le  s  filimens  font  Uancs  &  très-longs  \ 
Jes  |[ouffes  longues  de  «quatre  pouces ,  prefque 
linéaires  •  obti^ts ,  rétrécics  à  leur  hafe ,  épaifles 
;àj6tti».bprds, 
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Cette  plante  croît  en  Amériaue ,  dans  la  pro- 
vince de  Caracas^  fur  les  bords  fablonneux  du 
fleuve  Guairito.  1>  (  Dtfcripu  ex  Willd.  ) 

164.  AcAciE  à  ranieaux  lâches-  Mimofa  taxa. 

Mimofa  (  acacia  taxa  )  ,  inermîs  ,  foliis  bipinna" 
iis ,  partialibus  quadrijugis  ,  propriis  maltijugis, 
fubths  glaucis  ;  fpicis  globofis ,  pedunculatis  ,  ûxj7- 
laribus  ;  ramis  teretibus ,  divaricaiis»  Willd.  Spcc, 
Plant,  vol.  4.  pag.  1069.  n**.  ji« 

Arbriffeau  d'environ  quinze  pieds  de  haut ,  di« 
vifé  en  rameaux  alternes  ^  cylindriques  «  diffus  « 
écartés ,  de  couleur  cendrée ,  garnis  de  feuilles 
deux  fois  ailées ,  à  quatre  paires  de  pinnules , 
chacune  d'elles  compofées  de  douze  i  vingt-qua- 
tre paires  de  folioles  linéaires  j  oblongues ,  un  pea 
obtufes  j  inégalement  partagées  par  la  oincipale 
nervure^  rétrécies  au  côté  extérieur  de  leur  bafe^ 
arrondies  à  l'intérieur,  d  un  vert-foncé  en  deflus, 
gl.iuques  en  deflbus ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ; 
les  pétioles  couverts  de  poils  couleur  de  rouilie. 
Les  fleurs  font  dîfpofees  en  épis  globuleux, 
pédoncules  ^  axillaires  \  les  fllamens  de  couleur 
purpurine.  Les  fruits  confident  en  une  goufle 
comprimée,  longue  de  quatre  pouces,  rétrécie 
i  fa  bafe.  t 

Cette  plante  croit  en  Amérique  «  aux  environs 
det:aracas-  T>  (  Defcn'pt.  ex  mUd.  ) 

léy.    AcACIB   diffufe.    Mimofa    divaricau, 
Jacq. 

Mimofa  (  acacia  divaricata  )  ,  inermis ,  foliis 
bipinnatis  ,  partialibus  f<x  feu  novemjugis  ,  propriis 
multijugis  ,  glahris  ;  ftipulis  femiovatis  ,  fakaiis  ; 
glandulà  petiolari  ;  fpicis  globofis  ,  peduncularis , 
axillaribus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  107c. 
n®.  51. 

Mimofa  (  divaricata  ) ,  inermis  ,  foliis  bipinna^ 
iis  y  partialibus  fex  vel  novemjugis  ,  propriis  quadrof 
gintajugis  i  fiipulis  dimidiato-triangulariàus  ;  fpicis 
globofis  ;  fioribus  monadelphis ,  polyandris,  Jacq. 
Hort.  S^hoenb.  vol.  ).  pag.  7e.  ub.  }95. 

Ses  tiges  fe  divilent  en  rameaux  diffus»  cylin- 
driques,  ponâués ,  garnis  de  feuilles  alternas, 
deux  fois  ailées,  compofées  de  fix  â  neuf  paires 
de  pinnules  ,  chacune  d'elles  fupportant  environ 
quarante  paires  de  folioles  linéaires,  obtufes j 
glabres  à  leurs  deux  faces;  une  glande  convexe  , 
(effile ,  placée  fous  la  paire  inférieure  de  pmnule , 
fur  le  pétiole  commun  ;  de  grandes  ftipules  à  demi- 
ovales^prefqu'en  faucille,  aflez  femblables  à  celles 
de  Y  acacia  lanfiUqua,  Les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  globuleux,  axillaires*,  pédoncules,  foevent 
ternes  ,-quelquefois'prefqu'en  grappes.  Ces  fleurs 
ont  un  grand  nombre  de  filtoiens  contiivens  à  leur 
partie  inférieure. 

'   Cecceplante  croit  dans  leslndes  occidentales.  ^ 

166.  ACACU 


ts-  à  c  a 

tab.  4.    ,    . 

r  Mimçfa  jMifhu.  Laon.  Diâ.  r.  n*.  47. . 

*  Ses  pëclolçs  font  lëgërcipert  pubefcw ,  munis, 
au  deflfus  de  leur  bafe  &  entre  ies  deux  den  ières 
paîrçs  lennioales  de  pinnules  j  d'uoe  isifiande  com- 

Ïciniée,  Les  gou0es  contiennent  environ  cinq  à 
X  femenc^. .(  ^oye\  Acacie  cachou»  H**.  4/0 

'**  T87.  Acacie  très-épiheufe.  Mimofa  fpinofif^ 
fima. 

.  Mimofa  {acacia  folyacamha)  »  ûcuImis  gemînîs,^ 
âipuiariàtuâ  ,  diiaiaus  ;  /b/iij  bipinnatis ,  partialikus 
dfcemjjgis  ,  propriis  multijugis^  çtli^tis;  glanduld  in 
apict  ^  btifi  pttioli  commuais  ^  fubtiu  ac^Uati  $  fpicis 
^i^HfUrattù ^  gtminii  «  qxiUankus.  Willdco.  Spec* 
Plant,  vol.  4.  pag.  1079.  n^.  74. 

•:  Ses  iigei  r$  divifent  en  rameaui  cylindriques , 
munis  de  deux  aiguillors  ovales,  comprimés,  fti« 
pulaires,  garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées  ^  corn* 
pQfées  de  neuf  à  dix  paires  dé.pinoules».fo'ut^i&nt 
chacune  trente  à  quarante  paires  de  foliotes  |i- 
ifëaires ,  ob^ufes^  ciliées  i  leurs  bords.  Le  pétiole 
commun  eft  armé  en  deflous  d*aigui11ons  recour- 
blés  ,  folitaires  entre  chaque  paire  de  pinnules  j  les 
pétioles  partiets  pub^fcens^  privés  d'aiguillons  î 
ime  glmde  comprimée  au  deflbs  de  la  bafe  ic  au 
fommet  du  pétiole  commun.  Les  fleurs  font  dif- 
poféès  en  épis  axilUires  &  cylindriques  ,  pédoa« 
culés ,  longs  de  trois  à  quatre  pouces. 

'  Cett^  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  T> 
(D€fçript.ix  Willd.) 

^iSS.  AçAcifi  porte- corne.  Mmofa  comigrrm* 
Uon, 

Mihiofa  (  acacia  comîgcra  ) ,  fpitûs  ftîpuUrihus^ 

cônnatîs  ,  comprejps  ;  foUis  bipinnatis  ^  panialibus 
fi^"P^  »  ^ro/>r/Vi  vigintijugis ,  glabris  ;  glandtdâ 
pmchari  i  fpicis' axîUaribus  ,  cylindraciis.  Wllldeii. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ic8o.  n*.  75. 

Mimofa  (  cornfgera  )  ,  /pinis  fiipuUrlhus  j  gémi- 
nis  j  connatis  ;  foliis  bipinnatis,  Linn.  Hort.  Ciiff. 
pag,  108. 

Mimofa  cornigera.  Lam.  Di£l.  I.  n°.  ^7.    . 

.Ce^te  cfpèce  eft  reiparquable  par  deux  longues 
épines  cornées  »  épaifles  »  adhérantes  par  leur  bafe  » 
TciTemblant  à  deux  cornes  àt  bœuf.  (  ^oyej  Aca- 
cie porte-corpe  »  n^.  }7-  )  * 

#  #  #  4  #  feullUs  itux  foi$  aiims-;  rameaux  armé* 

d^ipints  ou  d^ aiguillons  ^ .  épis  globuleux. 

A.  Aigtiiilofis  ôppûjh^  -   ' 

l8jb  MAÇlîf  i  gCOiTift^éeîl^S.  Jfi^tpfa^  mucfmi 
^ntka.  .     .  .      '\ 
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.  Mihroiu  (il^oja  mtcrocancha  )«  'fptéis'frpaM^, 

b;is,  g<mini^  ianetoUth  s  fompreffa  %  folia  Jmbâqmn^ 

tibus  ;  folUs  bipiiinatis  ^  panialibus  duodecimja^i^ 

propriis  muit^j'^gis  ;  gtjndutâ  in  api  et  6f  hap  cetioli^ 

comfàunis  ;  fpieis  gïohofit ,  pedUnctdaîis»  Wiilden. 

Spec.  Piant.  vol.  4.  pag.  1080.  n*.  76. 

Acacia  macrocatitka,  Huir^.b.  &  BonpL 

Les  ramea*ix  font  flriés ,  médiocrement  cylin- 
driques ;  les  feuilles  deux  fois  ailées,  comofées 
de  '^ouzeà  treize  paires  de  pinnules,  foutenant 
environ  trente  paites  de  folioles  litiéaires,  obtu-' 
fts,  ciliées  i  leur  contour;  les  pétioles  pubei- 
cens ,  munis ,  au  deflus  de  leur  bafe  &  vers  leur 
fommet ,  d'une  glande  comprimée.  Les  épines  font 
f'ipulairesi  prefque  de  la  lomçueur  des  feuiileSt. 
piquantes  »  compriirées  >  lancéolées ,  acuminées ,  > 
ouvette^  en  a  ^gls.  droit  »  langues  de  deux  pouces. 
&  plus.  Les  fleurs  font  difpofees  en  épis  globu- 
leux j  ax^llaires ,  géminées ,  longuement  pédoncu- , 
.'lées,  de  la  grofleur  d'un  grain  ne  poivre^  formant' 
prefqu'uiie  grappe  à  rextréoiîtédes  rameaux. 

f    Cette  plante  croit  dans  rAtnérique  méridio- 
nale. J) 

19b.  Acacie  l  épines  concaves.  Mimofa  r«- 

.chliacan:ha, 

Mimofa  (acacia  cochliacantha ) ,  /pinii fiipuia^ 

ribus  t  geminis,,  cùnnatis  ,  ovato-lanceoiatis ,  conca* 
vis;fûliis  bipinnatis ,  part iati bus  deamjugis^  propriis 
[vigintijugis  ^  glandulà  in  apice  fy  baji  pttioli  corn- 
munis  ;  Jpicis'  globojls ,  peduàculatis,  Willd.  Spec. 

Plane,  vol.  4.  pag.  108  t.  n**.  77. 
'  Acacia  cochliacantha.  Humb.  &  BonpL 

Ses  tiges  fe  divilènt  en  rtmeaux  cylindriques , 
flriés ,  légèrement  pubefcens ,  armés  d'épines  gé« 
minées  ^  ftipuUires  ^  adhérentes  par  leur  bafe , 
blanches  j  ovales  ,  lancéolées  ^  acumînées  •  Ion» 
gués  d'un  pouce  j  convexes  d'un  c&té ,  concaves 
de  l'autre  ^  en  forme  de  coquille.  Les  feuilles  font 
deux  Fois  ailées ,  à  dix  ou  treize  paires  de  pinnu- 
les ,  com()ofées  chacune  de  vingt  ou  viogt- trois 
paires  de  folioles  linéaires ,  obuif^s,  ciliées  i  leurs 
bords  »  les  pétioles  pubefcens ,  fupporant  »  â  leur 
fommet  &  entre  la  paire  inférieure  des  pinnules  , 
une  glande  comprimée.  Les  fleurs  font  dsfpofées 
en  épis  globuleux  «  pédoncules  ^  de  la  groffeur 
d'un  graiii  de  poivre  >  fermant  prefqu'une  grappe 
à  l'extrémité  aes  rameaux. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio« 
nale.  T>  (  Dtfcrift.  ex  WiUd.  )    . 

191.  Acacie  à  épines  d'ivoire.  Mimofa  tbumea» 
JLinn.  !*•    •         •  •     •  ' 

I  Mîmofià  (  acacia,  eburnca  ) ,  fpinis  JUpuiaribMS  , 
weininlf^  eamatisifiUiis  bipinnatis ,  partiaiibus  que'" 
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Mimofà  (  tortuoCi  )  ,  J^inh  JUputarlhus  /  foliU 

iîpinnctis  ^  quadrijugh  i  ^lanàulâ  intcr  infima , 
pnmisfedccimjugis^Jpicisgluhofii,  Linn.  SpeCt  rlADC. 
Vol.  1.  pag.  1  jof.  —  Swaru ,  Obîerv.  391. 

Mimçfa  torwofa,  Lam.  Diâ.  i.  n^«  }9* 

Ses  épines  font  très-forces  ^  cooniveotes  i  leur 
bafe^  blanches^  cylindriques  «  épaifles^  fubulées» 
longues  d'un  à  deux  pouces  s  les  goufles  pubef- 
centes,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  j^ étroites, 
renflées^  un  peu  torfes,  polyfpermes*  (  f^oy^ 
AcACiE  tôrtueufe^n^.  39.  ; 

'    196.  AcACiE  de  Fzïïïèk.  ^Mimofa /armjutna, 

Linn. 

i  ' 

.    Mtmofo  ('  acacia  fztxxe&zfiz) ,  fpinis  flipularihus 

fetaceis  ,   dijUnSis  }  foiiis  ^ipmnatis  ,  parthlitus 

quinqiu  feu  oQojugis,  «  propriis   muliijugîs  /  fpicis 

giohoJU  ,  fubfeffiUhtu.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1083.  D^.  83. 

'  Mimofa  (  farnefiana  )* ,  fpinis  fipularibus  ,  dif^ 
tin&is  ;  foiiis  hipinnatis,  parti aiihus  oBojugis^  fpicis 

fbhofis,  fefiiibus,  Linn.  Hort.  Upf.  146. 

Acacia  dgyptiaca.  Barrel.  Icon.  Rar.  tab.  11 38. 

.;  Mèmrfa  faraefidua,*,  Lam.  Diâ.  i.  n®4  41. 

Les  pétioles  fupportent  une  glande  placée  un 
peu  au  dêffouStdes^oUoles.  Ses  fleurs  répandent 
une  çdeur  fuaye..  Placées  entre  les  vétemens  de 
laine  ^  elles  en  écartent  les.  teignes.  Elles  entrent 
dins  U  compofitiof»  des  parfums.  Cyoyei  AcACifi 
Oe  Famèfe.  Lam: Diâ.  i. n^  41.  )     .  ^  - 

197.  AcAciE  des  Indes.  Mimof»  intUcM.  H«rt 

Pifin-  ;-•""•'        '    • 

•  « 

Mi mofa  fpinis  fiipularibus  ^fubufatis  ,  .difUnBis  y 
j6/i/x  hipinnatis  ^  panialijfus  fuhtrtdccimjugis  »  pro*- 
priés  muirijugis  j/oïioiis  mintaijfimis 9  lincaribus yok^- 

iufis.i:^.) 

Cette  efpècè  fe  rapproche  beaucoup ,  par  (bA 
port }  de  la  précédente  \  mais'  fa  fhiâffication 
9'eft  pas  encore  connue*  Les  folioles  font  beau- 
coup plus  fines,  plusnombreufes^au  moins  une 
tpis  plus  petites.  Ses  tiges  font  divifées  en;  ra- 
meaux glaores  ^  rougeâtresi  cylindriques  y  munis 
()e  deux  épines  courtes ,  fut>tuées  »  rougeâtres  ^ 
^ès-fines»  Le» feuilles  font  deou  fois  ailées,  corn- 
pofées  de  doi^ie  à  treize  paires  «de  pinnuies  t  fou- 
tenant  un  très*granii  nonr>bre>de  fol  joies  Unéaii^s  j 
obtufes  à  leurs  deux  extrémités^  glabres  ï  leurs 
deux  faces  \  les  pétioles  légèrement' pubefcens. 

Cette  plante  croît  dans  les;  Indes  orientales  « 
fc  fe  cultive  dtpui6  long-tems  ^u  Jardin  des  Plantes 
deParis.  1>  (  T.v.) 

'  198.  AcAax  des  Antilles.  Mimofa  AntHUrum. 
Lam.  '    ' 
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Mimofa  t  acacia  parvifblia  )  .fpinhJi^Uriiât^ 
jvCitariis  y  foiiis  bipimatis  j  pariiaiibus  fnhnoMm^ 
JH^^  i  P'^priis  multijufis  ;  glandulâ  petiolari  ;  /picf'l 
gioècfis^  foiitari/s  ,  axilUnbus*  Willd.  Spec.  Plaot. 
vol.  4.  pag.  1086.  n**.  89. 

^  Mimofa  (  parvifolia  ) ,  fpinis  fiiptdanbus ,  /ô//- 
tariis ,  brevibus  ;  foiiis  hipinnatis  ,  fubnovemjugis  ; 
fpicis  globofis  ,  axiUaribus^f  foiitariis  y  foribus  mo* 
nadelphis^  SvarUj  Flor.  Ind.  occident,  vol.  1. 
pag.  984. 

Mimofa  (  mangenfis  } ,  fpinis  ftipsdaribus  ^  dif" 
tinàis  ;  foiiis  hipinnatis  i  panialihus  quinqucjugatis , 
propriis  fedecimjugaiis  y  glandulâ  fupra  bajia  foiu, 

Svartz,  Prodr.  8j.-^Jacq.  Amer.  %6jA 

• 

Arbufte  dont  les  branches  &  les  rameaux  font 
ouverts  borixoiftaletfient ,  rdides  »  cylindriques  « 
flexueux^  revêtus  d'une  écorce  blanchâtre  t^ 
cendrée  ^  armés  «  à  leur  point  d'infertioa^d'épipet 
folitaires»  prer<)u'axillatres«  fortes  »  longues  de 
quatre  \  cinq  lignes  i  \t$,  feuilles  font  deux  foii 
ailées  ^  comppfées  d'environ  neuf  paires  de  pin* 
nules  y  foutenant  chacune  vingt  i  trente  paires  de 
folioles  petites  «  ovales^  obtufes  «  pubefcentesj  I 
peine  longues  de  trois  lignes  \  les  pétioles  pubef- 
cens ,  accompagnés  de  deux  ftipules  lancéolées , 
meni>raneufes  j  obtufes  j  caduques  >  longues  de 
fix  lignes  \  une  glande  folitaire  j  conc^vç  au  mi*. 
lieu  du  pétiole  4  entre  les  pinnuies..     . 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  épis  globuleux . 
axillab-es  j  foiitaires  ^  pédoncules.  Leur  calice  e(r 
court  >  à  cinq  dents  \  la  corolle  jaunâtre  ou  d'un 
vert  blanchâtre  j  tubulée^  trois  fois  plus  longue 
que  le  calice}  environ  vingt  filamens  monadel* 
phes ,  pâles ,  capillaires  1  le  fiyle  de  la  longueur 
des  étamifies. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles  »  fur  les  rives 
fablonneufes.  D  (  Defcript.  em  Swart.  ) 

199.  AcAax  onguiculée.  Mimofa  wuintlU. 

Mimofa  fpinis  fûhjblitariié  ^  JUpuiarihus  ;  foiiis 
hipinnatis  ,  partialibus  ftthoSojtigis  ,  propriis  fubduo' 
dtcimjugis  y  glandulâ  pttiolari  y  fpicis  giohofis  ,  /ô- 
litariis  ,  axiUarihus  y  legumimhus  eomprtjps,  foUatis^ 
fafciculatis  ^  futurâ  sxtericrt  aculeatis.  (  N. } 

Ses  rameaux  font  glabres»  cylindriques,  gri- 
(atres  •  armés  >  à  l'infertion  des  pinnuies ,  d'épines 
courtes ,  crochues ,  élargies  i  leur  bafe  j  garnis 
de  feuilles  deux  fois  ailées  ,  compofées  d'environ 
huit  paires  de  pinnuies  1  foutenant  chacune  de 
huit  a  douze  paires  de  folioles  fort  petites ,  li- 
néaires^ obtufes  à  leurs  deux  extrémités  ^  légè- 
rement pubefcentes  i  les  pétioles  munis  d'une 

glande  a  leur  bafé. 

•  •  » 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires ,  pé- 
doncules »  globuleux-,  au  mokis  de  moitié  plus 
courts  que  les  feuilles  >4es  ^édooculcs^j  ainfi  a<ie 
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ACÉNA.  (  Kayet  AcANA.  Suppi.) 

ACER.  (Foyii  Érable.) 

ACERAS.  M.  Perfoon  en  a  fait  une  divîfion  du 
^nrt  fatjrium.  Il  j  rapporte  plufieurs  efpèces 
d'opkrys  de  Linné ,  celles  qui  n'ont  point  d'épe- 
nn  diftind.    (^py^  Ophrys   &  Satyrxum. 

ACHANIA.  Sw.  Ait.  (  Foyei  Maurisque.) 

ACHAOVAN.  Profper  Alpin ,  dam  fes  Plantes 
^Egypte ,  cite«  fous  ce  nom^  une  herbe  qui  a  le 
pofc  &  les  fleurs  de  la  camomille  ,  que  l'on  em- 
ploie dins  les  obftruâions  &  la  jauniiTe.  Bauhin 
en  flic  une  matricasre»  Il  n'en  eft  point  fait  men- 
tion dans  Forskhal. 

ACHAOVAN-ABIAT.  Antre  plante  dtée  par 
Profoer  Alpin  ,  qui  croit  aux  environs  du  Caire. 
Sa  Bgure  &  fa  defcription  font  croire  que  c'efl  la 
cinéraire  maritime  ^  &  Bauhin  adopte  cette  opt- 
uion.  Elle  eft  indiquée  comme  bonne  dans  les 
obitruâions  &  les  maladies  des  femmes.  {Juff.) 

ACHARIE.  Ackaria.  Genre  de  plantes  à  fleurs 
ircoaiplètes,  monoïques  ,  établi  par  Thunberg^ 
Cl  donc  le  caraâère  eUentiel  elt  d'avoir  : 

Un  calice  a  deux  folioles  ;  une  corolle  monopétale  , 
vclut,  à  trois  di coupures  ;  dans  les  fleurs  mâles  ^  trois 
éumines  inférées  fous  les  lobes  de  la  corolle;  dans  les 
fuurs  femelles  j  un  ovaire  libre  ,-  un  ftyle  ;  trois  ftig- 
rr.ates  ;  une  capfule  a  une  feule  loge ,  s' ouvrant  en 
trois  valves  î  une  Jiule  fimence  globule ufe, 

ÔbferveLtions.  Il  eft  probable,  dit  M.  de  Juffieu  , 
que  la  corolle  de  Thunberg  n'eft  qu'un  calice  ac* 
compaf^né  de  deux  braâées  :  h  fituacion  des  éta- 
rr.ines  femblele  prouver.  Il  faudroit  voir  la  plante 
P'jur  la  rapporter  avec  certitude  i  fa  famille  na- 
turelle. Elle  rentrera  peut-être  dans  celle  des  or* 
ti:s;  mais  dans  cette  ftjppofition,  l'exifience  de 
hc:!prute  feroit  un  obftade  à  cette  réunion  ^  ï 
R  }in$  que  cette  capfule  ne  foit  autre  chofe  que  le 
olice  fubfiflant. 

EsPicE. 

AcHARlE  i  trois  lobes;  Acharia  tragodes.  Tbunb. 

Ackaria  foUis  altemis^  trilobis  ;  pedunculis  ûxil- 
U-ibus ,  mniforis,  (N.)  Lam.  111.  tab.  755. 

Acharia  tmgodu.  Thunb.  Prodr.  pag.  14.  Icon. 
—  U'iUd.  Spea  Plam.  vol.  4.  pag.  jiy. 

PUnte  herbacée,  dont  les  tiges  font  touffues ^ 
tTe«-Tatiicufes«  éulées^  longues  d'un  pied  ,  grêles. 
Velues  ,  cylindriques,  garnies  de  feuilles  alternes, 
ft violées ,  ^virées  la  plupart  en  trois  lobes  irrégu- 
i'^tts  »  ikuîéts  ott  deotées)  les  dentelures  obuifes. 
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plu*  OU  moins  profondes ,  couvertes  d'un  léger. 
duvetf  Les  pédoncules  font  folicaires ,  axillaires, 
beaucoup  plus  courts  que  les  pétioles,  à  une  f^ule 
fleur  pendante.  Les  fleurs  fupérieures  fonc  mâles  , 
à  trois  étimines  beaucoup  plus  courtes  que  la  co- 
rolle }  les  fleurs  inférieures  femelles  :  l'ovaire  eft 
libre,  petit»  ovale  «  légèrement  pubefcent  :  il  lui 
fuccède  une  capfule  ovale  ^  à  trois  valves  ,  à  une 
feule  loge ,  renfermant  une  feule  femence  globu* 
leufe,  inégale  à  fa  furface. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  :y 

ACHE.  (Foyei?EKSiL,  n^.  i.) 

AcHE  d'eau.  (  f^oyei  Berle.  ) 

AcHE  de  montagne.  (Foy. Angélique  ,  n*.  8.) 

{Liguflicum  Uvîfiicum,  ) 

ACHILLEA.  {Vayei  Achxllée) 

ACHILLEE.  Achillea^  Ce  genre,  de  la  famille 
des  corymbifèresj  a  des  rapports  avec  les  anthe" 
mis  ;  il  s'en  difiingue  par  fon  caraâère  eifentiel  ^ 
qui  confifte  en 

Un  calice  ovale  ,  imbriqué;  cinq  à  dix  demi^fleU'- 
rons  femelles  if  fertiles^  à  la  circonférence  ;  des  fe* 
menées  nues,  placées  fur  un  réceptacle  garni  de  pail' 
lettesn 

Le  plus  grand  norhbre  des  efpèces  qui  compo- 
fent  ce  genre  font  remarquables  par  des  fleurs  pe- 
tites ,  dont  les  demi-fleurons  du  centre  font  courts  » 
de  couleur  jaune  ou  blanche ,  quelquefois  purpu- 
rine ,  difpofées  en  corymbes  touffus ,  étalés  ,  aflei 
fouvent  planes  en  defliis  »  d'un  afpeâ  agréable. 
Les^  achillées  forment  un  genre  très-naturel ,  i 
feuilles  alternes,  ailées  »  plus  ou  moins  finement 
découpées,  quelques-unes  fimples  &  dentées 
(  c'étoient  les  ptarmiea  de  Tournefort).  Il  y  a  plu* 
(leurs  efpèces  qui  varient ,  foit  par  la  culture  » 
foit  même  dans  la  nature  ,  &  dont  la  détermina- 
tion offre  des  difficultés  ,  &  ont  occaiionné  quel- 
que confufion  dans  les  auteurs.  VachilUa  mille^ 
folium  &  quelques  efpèces  qui  s'en  rapprochent  • 
en  font  un  exemple.  Prefque  toutes  ces  plantes 
font  originaires  de  l'Europe^  du^e^ant ,  des iles 
de  l'Archipel  \  la  plupart  fe  trouvent  fur  les  hautes 
montagnes.  On  en  connoit  à  peine  de  l'Amérique. 
Elles  font  prefque  toutes  herbacées,  vivaces^  plus 
ou  moins  odorantes  dans  toutes  leurs  parties. 

Espèces. 

^  *  Lis  demi^fleurons  jaunes. 

I.  AcKiLLEfi  vif(|ueufe.    Ackillea   ageratumw 
I  Linn. 


a,. 

Sut 

tV:;ll;i 
|!-'J(êi 

l'''-'P'  _       -  .       . 

«'j  jnég^lemeni  dentées,  ouvertei  verticitement. 
UiâfursrontbIanchei.deU  grandeur  de  celles  de 
h  n.ii  e-teuille,  difporées  en  un  corymbe  fimple  à 
lcuiemi[é  des  ciges  8c  des  rameaux. 
U  \ini  oanl  de  cette  plinte  n'eft  pis  connu.  ^ 

;".  AcHiLLËE  2  écailles  noires.  Aekillta  atrata. 

Lir.a. 

AihilUafbliU  pinnailf,  ptdinath  ,  integtiufcuiu; 
;!L;.'.i'Jit  villojit.  Lino.  Sptc.  Phnt.  vol.  i.  pag. 
v-c-:  —  Jacq.  Viiid.  i  J7 ,  &  Fbr.  auflr.  ub.  77. 

A:'::!Ua  atrata,  folih  ftBinato  pinnatls , glabrls ; 
T.-.'.:i  liniariius ,  acuminatit ,  fubtripartitis  ;  cymâ 
;'i/.'m',  ptdimcutis  pubtficatibus ,  caule Jîmpiicijji- 
r-c  ftjllj.  Spec.  Plant,  vol.  j-pag.  1200.  n".  ïo. 

AMUa  foliii  glabris,  pinnat'u  ;  pinnli Jimplicl- 
»ii  amuliifidjt.  Hallei,  Helv.  0'.  lit, 

i'-jmimilum  alpinum ,  faxatiU  ,  perinhef  fiarc 

M .fi-^uiari  j eaùce  tiigriearue.  Til\.  Pif.  tab.  19. 

Mimcariû  tipiita ,  cfuimomilUfoli'it.  C.  Bauh. 
P:a.  IJ4.  — 5(heuz.  Itin,  4.  pag.  358. 

Ui  Svufs  font  groOes ,  prerque  globuleufes  { les 
tîntes  hémirphéiiques i  les  demi-fleurons  alTez 
l'-'ài ,  un  peu  denticuiés  à  leur  fommet.  (  y^yt^. 
/•.diiL-.i  a  feuilles  de  (imoroiile,  n°.  25.} 

.«r.  AcHiiLÉE  mufquée.  AchitUm mofcau.HQ^. 

A.hiiUa  foliii pinaatis ,  piartuHi  jîmpliciiiu  ,jfo* 
'ui  umbtUai».  Jacq.  Flor,  auftr.  vol.  j.  Append. 
i;5.  j(.  —  Allion,  Flor.  pedem.  n",  662.  —  Murr. 
^■i'-veget.p»g.778. 

A.n.iUta  mofcata  ,  folOt  pedinato-pinnatis  ,  g!a' 
'-^.pnnii  linearibuM ,  obtufiufcalis ,  iiatgtrrimit , 
r-'-uui.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pig.  1201. 
■'■  n  ,  St  Achill.  pag.  18.  n*.  17. 

A.k-.tUa  (iivii')  ,  foliit  lintariiut  ,  pinnatis  , 
■-■  uùs  ijioriiut  corymbofti.  Scopol,  del,  Flor.  & 
NLn.  Infub.  n*.  ï-  tab.  ), 

AMUia  Gittipi.  Marr.  Appar.  Med.  i .  p.  68. 
AÀillca  fouit  pinnatii  ;  pinnis  J!mpiicibuj ,  gla- 
'■-',/i-ncîj(ij.Hallcr,  Helv.  n".  112. 

Tj-:j:cium  alpittum  ,  adoratam.  Scheuz.  Itin.  2. 
Pg  i4i,llf  6.  pag.  142. 
D-j.uiicb/uj  alpinut   ,  argeitteus  ,   aiatts  folih. 

V-iUf.  OxoD. Hift.  j.  p.  iij,$,  6.  ub.  ic.  fis.-7. 
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ïva  mofcata.  Gefn.  EpiÛ.  66. 

Cette  plante  répand  une  odenrpénétt«Dtt ,  affw 
agréable.  Ses  racines  font  brunes ,  prcr^ue  Itr 
gneufesi  elles  protluifeilt  ptufiturs  tiges  droites  pu 
ifcenilantcs,  glabre*  ou  légèrement  pubefceotesi 
longues  de  huit  i  dix  lignes  ,  garnies  de  fenillei 
prefquefeffilîs,  gbbi  s  ou  à  peina  pub-jfcentes  , 
pinnatifides;  les  pinnu'ei  liiié.iires,  oppof*es,  en- 
tière*, (liftantes,  régulières,  à  peine  aiguës;  quet 
quefois  munies  d'une  petite  dent  vêts  leur  bafe, 
au  nombre  de  cinq  i  fii  fur  chaque  côté.  Lesfteiin 
font  peu  nombreufes,  difpofées  fut  un  petit  co- 
rymbe  lïmple,  terminal,  un  peu  ferré;  les  écaille» 
calicinales  un  peu  jaunâtres,  brunes  à  leur  con- 
tour i  les  demi-fleutons  elliptiques ,  dentés  à  lent 
fommet. 

Cette  plante  croît  dans  lu  Alp«),  eo  SuilTc ,  en 
Italie,  Scc^C^-/-) 

41.  ACHILLÉE  naine.  AehilUa  nana.  lÀaa, 

AckilUa  fotiit  pinnatis  ,  dtniiuis  t  kir/uti^fiù  f 
foribus  glomerato-umbellaiis,  Lifln,  Spec.  PlaiW. 
vol.  2.  p.  1167,  —  Allion.  Ftor,pedem.  n°.  6ôJ. 
tab,  9.  Rg.  }.  —  Mill.  Diâ.  a".  1. 

Aekillia  nana,foliit  plttnails,  villop  ;  pinnU 
lineariiaj  ,  integerrimis  ,  folioram  infiriorum  dénia-     ■ 
lit,  Willd.  Achill.  pag.  15.  n*.  18. 

Achillta  lUfiiit  ,  foliis  piitnûtu  ,  villojii  i  pinnis 
dintatisylinearibus;  radiealibut  bipianacit ,  eaule  Jim- 
pllciffimo.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pig.  22o(. 
n°.  21. 

Aekillia  foliis  tomentofis,  pinitatit;  pinnitfimpQ- 
cibu  &  incifu.  Hall.  Helv.  2.  n*.  iij. 

MUltfolium  alpinum  ,  incanum ,  fiort  fpteiofo, 
J.  Bauh.  Hilt,  3.  pag.  ij8.  —  Toutn.  lull.  R. 
Herb.  496.  —  Rai ,  Hifl.  J47. 

MilUfoliam  alpinum  ,  tommtofuià  ,  odoratam  > 
nanum.  Boccon.  Muf,  1.  pag.  166.  ub.  120. 

Achillta  lanata.  Lam.  Flor.  (ranç.  vol,  1.  pap. 
640. 

Cette  plante  reiïemble  beaucoup ,  par  Ton  port . 
à  VackiUea  tomtntofa  ,  var.  ^  l  mais  fcs  demi-fleu- 
rons  font  blancs  i  les  fleurons  jnunei ,  fépatés  pat 
des  écailles  brunâtres  à  leur  fommet.  (  ^"J"? 
AcHiLLEE  laineufe  ,  n",  21.) 

41.  AcHiLLÉE  de  Crète.  AehilUa  mùca.  Linn. 

Aekillta  foliis  liitearièui  jpinnis  fubroiurtdis ,  rt- 
trorflim  imbricatii  ;  caule  tomeittofo.  Linn.  Spec> 
Plant,  vol.  2.  pag.  1168. 

Aekillta  crtlica  ,  foliis  pinnaiis  ,  fubifctnlibus  i 
pianij  fubroiundît ,  quadiifdis  ,  cor.cavii ,  paiulis  f 
cault  aficc  rdmofo.  Willd.  Spec.  Plant,  vyl.l,  pag, 
;1202.  n".  2j  f  &  Achill.  pag.  16   n".  16, 
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teules;  les 
s  petites, 
s,  glabres 
xttémitésj 
tluminé- 

$i]ei,  anguleufes ,  aiguËs ,  prefque  lobées  i  les  pé- 

va]ei  liljîorm-:! ,  plus  longs  que  les  feuilles.  Je  ne 

c^iinoU  DÎ  les  fieuis  ni  les  fruits. 

Cène  sUnte  croît  dans  les  Indes  orientales. 

Elle  tn'a  été  communiquée  par  M.  Dupuïs.  ^  î 


'   14.  AcRtT  charnu.  Ci^ia  tancft. 

ClficsfaUit  ttmatU  ;  foliolii  ovMOrticutts ,  firrO' 
tii ,  nadif  ;  radict  traffà.  Lan).  111.  n'.  1626. 

Ci^tu  famofa ,  fitUii  umatli  ,  ovatit ,  nitafit , 
ftrratis,  gtdirit ;  nmù  pttioiîjfut  ttreiiiut.  Vahl  , 
5ymb.  î-  pag.  19. 

Riitrd  indica  ,  tri/pUata  ,  clavieuiata ,  fruSu 
fLw  ,  rouado  ,  nigrô.  Rai  ,  Suppl.  )â. 

fana  agitant  ,  trifmlium,  Ruinph.  Amboio. 
Tol.  f .  pag.  44e.  tab.  i6f . 

Tijanvatli.  Rheed,  Malab.  vol.  7.  pag.  17. 
t)b.  5.  (  Koyq;  AcHiT,  n".  11.) 

if.  ACHiT  dtgîté.  Ciffia  digïMta.  Lam. 

Cijpufatiit  digital  h  ,  aoatis  ,  ftrratit ,  infirio- 
rhui  quinatii^  fiiptrioribu  ttmaiit,  Lam.  Illufir. 
0*.  1627. 

Sàlamkut  (  digitatus  )  ,Jôliij  iitferiorUMt  palm^ 
lit ,  fuî^ati*  ,  faftriofîkus  tematiâ  ,  ommhut  pttiolo 
lemmiMi  fiffitntatit,  Foiskh.  Floi.  argypt.-arab.  p. 
jf  ,&  Icon.  tab.  j. 

Cette  efpèce  diif^  du  eifus  ptdata  par  Tes 
riu:l[::s  digilées  Se  non  pédiaites  ;  elle  fe  rappro- 
chs  de  Yktdtra  quinqutfaUa  Linn.  Ses  tiees  font 
g'ibres  1  cylindriques,  rameufest  les  feuilles  gla- 
bres, pétîolées ,  divifées  en  plujîeurs  digitations 
ou  folioles  ovales,  au  nombre  de  cinq  aux  feuilles 
inférieures,  de  trois  aux  fupérieures  ;  toutes  réu- 
nies fur  le  pétiole  commun ,  dentées  en  fcie  à  leur 
contour.  Les  fleurs  font  dirpofées  en  panicules  ra- 
meufes.  Le  fruit  confifte  en  une  baie  globuleufe  , 
velue,  i  quatre  filions,  s'ouvrant en  quatre  val- 
ves. Les  teuilles  cuites  deviennent  ttès-acides ,  Se 
lunt  employées  avantageurement  contre  la  fièvre. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie.  (  Forikhat.  ) 

i6.  AcHiT  ovale.  Ciffut  ohovau.  Vahl. 
C  f ji  faCtis  ufAatii  i  faltoUt  ohovaùt ,  integtrri' 
Rû ,  glairit,  Vahl,  Symo.  3.  pag.  iji, 

Sm  âges  font  glabres ,  grimpantei ,  tminies  de 


'  Vriltet  oppofëes  lax  feuilles,  bifide!,  garnies  de 
feuilles  alternes,  pétiolées,  teméesi  !«  folioles 
ovales,  très-glabres ,  entières,  membraneufes , 
mucronées  à  leur  fommet;  les  deux  latérales  plus 
petites,  Tefliles  ;  celle  du  milieu  pétiolée.  trots 
fois  plus  grande.  Les  fleurs  font  portées  fut  des  pé- 
doncules axillaires,  folitaires,  glabres,  plus  longs 
que  les  feuilles,  trichotomes  ;  chaque  branche  ter- 
minée par  trois  fleun  pédicelléos. 

Cette  plante  croît  i  llle  de  Sainte-Croix.  (D*/- 
cript,  tx  Kaki.  ) 

27.  AcMiT  à  feuilles  pédiaîres.  Cijfut  ptdMta. 
Lam. 

Ciffkt  foliis  ptdatU  ,  tantaphyUii  ijoliolii  ovat»' 
UitceoldtU ,  fubdtatatit ,  fi^titi  pubelctatibut.  Lam, 
111.  n».  1618. 

-  Ci0ttt  pedata  tfoliit  ptdatiti  fotiolh  taitteolath  , 
ferratis ,  fuifia lomtMofu.  Vahl ,  Symb.  ).  pagvia 

CiJJai  (heptaphylla),  /«Ris  ftpttiùs  ,  ferraiii, 
kifpidii.  Retz.  Obi.  5,  pïg.  lï.  ? 

Sembuciu  canadmjis.  Durm.  Flor.  ÎikI.  pag.  7f . 
(  f<>j'«{  AcHiT,  n*.  16.) 

28.  AcHiT  hétérophylle.  Cijfas  ktunphylU. 

Clffîufo/iii  ptdath ,  ptatapkyllis ,  glairis  j  foliotit 
fiiptnoribus  rkontbùidfU  ,  crcitatls;  iafirioribus  oiU- 
qiùi,  mbtujit i  tàitli fifiulofo ,  firititQ,  (N.) 

Cette  plante'difTère  du  cifusptdau  pat  le  no-nbM 
&  la  forme  des  pétioles.  Ses  tiges  font  droitesj 
glabres,  cylindriques,  fiftuleules,  Iltiées,  rameUr 
les;  les  feuilles  longuement  pétiolées,  pédiaîres. 
compofées  de  cinq  folioles  inégales ,  pétiolées , 
glabres  i  leurs  deux  faces ,  i  crénelures  obtufes  j 
la  foliole  du  milieu  plus  grande,  rhomboïdale  { let 
deux  folioles  latérales  fupérieuresplus  petites,  de 
même  forme,  aiguës  ;  les  deux  inférieures  plus 
courtes,  ovales,  trës-obiufes ,  crénelées  i  leur 
câté  extérieur  >  leur  côté  intérieur  plus  étroit , 

firefque  tronqué ,  on  peu  en  croiflant ,  ttès-eniier^ 
ES  pétioles  glabres ,  comprimé! ,  Htîé*.  Les  fiemx 
font  étalées  ,  alTez  nombreufes }  les  pédoncules 
flexueux ,  divirés  en  plufieurs  bifurcations  irès- 
ouvertes.  Les  fruits  font  glabres,  petits^  ovales, 
obtu). 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  l'île  de  Java  ptf 
M.  de  LabilUrdière.  (  K,  /.  Îb  k<ri.  Défont.  ) 

29.  ACHIT  palmé.  CiMîtf  palmata. 

Ciffus  foliit  palmatit ,  quimatii  ;  foliolîf  utrinqii 
glabris ,  anga^it,  /aitieoiûiit ,  ftffliibtu ,  dtiuaîe-ji- 
taetii ;  ramulÎM  turagoni*.  (N.) 

Ses  tiges  fe  divifenr  en  rameaux  glabtei,  un  peti 
grêles,  tétragones ,  ftriéi.,  Ijmctsetix,  garnis  de 
feuillet  alceroes,  pécîoléei»  palmées  ou.digitéaa 
O  1 
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iu  Uto-Ua- 
utU  gl^iris. 

r-- ■•  -■  r-o-   --J^-  ""•  9-  — 

koiW.  AconiE.  i6. 

AiBiàtum  (  neoriloniinitm  )  canle  tiongato  ;  fpUâ 
rtcemofo-ramoja  ;  galtâ  humili ,  bnviitr  rofirolâ  ; 
John  fatmato-quinq:,epartiiU  ;  ftgmtniU  profunde 
in.ijîi ,  lacioriiiu.  HofFtn.  Germ.  187. 

Aioaiiam napiÛas,  Iicn-Yloi-auRr.  plg.  ^i..  ub. 

Âcmitum.  Ait.  Holm,  17^9.  pag.  41.  tab.  i. 
Âccnhiim  purpartam  ,  fut  naptlUs  ttrtîut,   C* 
BiLh.  Pin.  )8).  —  RivÎB.  tab.  488- 

Â^onilumlyeoBaiàm  qiiiatum  ,  neuhtrgtnfe.  Cluf. 
Hlll.  1.  pag,  96.  Icon. 

Cette  plante ,  qui  avoit  été  conFondiM  avec  la 
précédente ,  en  diffère  par  plufieun  cara^ètes 
p:is  furtout  dans  Tes  fleurs.  Ces  tiges  font  fermes , 
drottËS,  alongées  ,  gatnîesde  feuilles  péiiolées  , 
al:=rnesi  les  inférieures  amplei ,  épades,  pTefque 
pilniées,  à  cinq  digitations  i  les  decouputes  élar- 
gies ,  lancéolées,  d'un  ven-foncé  en  defTus ,  plus 
c:jlr  en  deS^mt,  nues,  lutfznies,  très  lifles  à 
leurs  deux  faces;  tes  dentelures  courtet,  aiguës> 
on  peu  élargies. 

Les  fleuTS  font  d'un  violet-foncé ,  formant  iin 
long  epi  tiche,  rameuz  à  fa  bafe  ,  piefqu'en 
g'ippei  tes  pédbnCules  glabres,  unifloies  ;  le  ca~ 
puchonittunîd'unépferoti  court,  recourbé,  obtBs; 
ta  lèvre  lancéolée j  roulée ^  bifide)  la  cafquè 
uir.\extt  irès-glabre. 

Cïcce  plante  croît  danf  les  forêts  des  monta- 
giis,  en  Alhmagne,  dans  )a  Carinihte  ,  la  Cit- 
.'.■ole ,  &c.  ^ 

1 1.  ACOMIT  de  Hongrie.  Aeoaitum  uvicum. 

WuA. 
A:otitum  eaule  faèfimpHci f  fàctnio fiorum  iri\l , 

n-nesào  ;  gaité  hantilt  ,  hrtvittf  ro^rétà ,  arttrof- 
j'-T.  ripaitdi-fuhfirnicatâ ;  fodis  niiemiiut ,  quingue- 
/.-i::ii  ;  JigBUKtit  oblongu  ,  latiu/aiiu  ,  laciiUaiis; 
i-.-;nrii  rentote  incifù- dentatii.  Wulf.  in  Jacq. 
C'.lcôL  1.  pag.  m.  —  Jacq.  koD.  Rar.  vol.  3. 
rib.  491.  —  Ko^.  Aconit.  15. 

A:otit*rH  taurieum ,  éaeulli  caleare  adunco ,  oiiu- 
0;  /j*f«  UnceoUlOf  w»liilù  ,  blfiio  j  galcâ  coït- 
l'iS ;  fitiiii  lùtidis ,  digiiaia-quirtqutpariiiit  ;  Ijcî- 
-■.-.!  lartctoUth ,  trl^io-indfii !  ptdunciilh  puttfirn- 
:-:ui.  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.i.  pag.  i2}6.nr.  to. 

Âconitiaii  vioùumim ,  ftu  nspeUiis  fiamdai.  C. 
ii-i.  Ptn.  i8î. 

A^oniturri  rupillo  finiilt ,  fid  minùi  ctruieum, 
r^-oww.  ].  Bauh.Hifi.  j.  pig.  éj6. 
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AconUum  lycoBonum  guanum , 
Hift- 1.  pag.  9f. 

Aconiiumpan'ietUatum.  Lam.Diâ.  i.  pig.  jj. 

Peu  différente  au  premier  arpeâ  ie  la  plante 
précédente ,  celle-ci  en  ditFeic  par  les  découpures 
de  fes  feuilles  pbs  larges  8,:  plus  profondes,  par- 
fes  pédoncules  pubeftens,  par  le  cafque  de  fa 
corolle  plus  obtus.  Ses  tiges  font  prefque  (impies, 
rameufes  dans  la  plante  cultivée  ;  fes  feuillrs  lui- 
fantes,  digitées  ,  ï  cinq  découpures  profondes  i 
les  lanières  LncéoléeSjtiifidei,  incifces;  l'ép.-ron 
du  capuchon  recourbé,  obtus î  la  lèvre  lancéolée, 
roulée,  bifide  J  le  cafque convexe ,  tiès-coutt. 
f  yoye^  Aconit,  n".  6.  ) 

Cette  plante  croît  en  Hongrie  &  da.TS  quelquef 
coociées  de  l'Allemagne. 


Âconitam  eaculli  caleare  adunco  .  oitufo  ;  taiia 
oheaidato,  adfi:indtmt  i  foiiis  opaeit ,  quiitqatpar' 
titiii  iaciniii  eunrr/hrmiiut,  trifidÎJ i  dentutii f  cau/t 
xoluiiU.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  i^^y. 

Âcànltam  voiubiU.  Koell.  Aconit.  11.  —  Pallai  , 
Hort.  Demidof. 

Cette  fingulière  efpècç  eft  reniarqnable  par  fê« 
tiges  grimpantes,  en  quoi  elle  cft  fuffifamment 
diftinguée  de  toutes  les  autres.  Ses  feuilles  font 
touffues ,  i  cîriq  dîvjfîons }  les  décoûpurei  cunéi* 
fotmes ,  trifides,  dentées  j  l'éperon  du  capuchon 
crochu  ;  obtus  t  la  lèvre  àfccndanté ,  ptefqu'ea 
coeurs 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  y 

1 4.  Aconit  penché.  jiwai/Bm  rtfflBHffli.  WilM. 

Aeoniiàm  cueilli  caleare  fuhadunco ,  obtujb ;  tdSn 
lanceolato  ,  emarginaio  ;  galeâ  coitvexd  ,  metmo  iw 
tante;  fbtiu  opaeit,  digitato-quinquepartitit ;  lacii 
niis  irifidis,  infifo-dentatit.  WillÂin.  Spcc,  Plàw. 
vol.  1.  pig.  iij7.  n*.  ta. 

Acontium  ctmuum.  Koell.  Aconit-  17. 

Acottîtum  lycoHanàm ,  o^avum  ,  comi  Hutéate, 
Cluf.  Hîlt.'  1.  pag.  ^.  le. 

Aconitum  coma  indexa,  maximum.  Toum.  lafi, 
R.  Herb.4ij.--J.  Baub.Hift.  j.pagiéjgj 

II  fe  rapproche  beaucoup  de  Yaconiium  tauri- 
eum. Ses  liges  font  giéles ,  cylindric|ues,  rameufes 
à  leur  partie  fupérieure  )  fes  racines  longues  « 
épaifl'ef ,  noirâtres  en  dehors ,  garnies  de  beauv  , 
coup'  de  fibres  ;  les  feuilles  nombreufes,  touffues, 
i  cinq  divilîons  profondes,  étalées  1  les  lanières 
trifides ,  incifées  ,  dentées ,  gUbies ,  nriiis  point 
luifante;.  Les  deuisront  diïpofiiei  eA  ùiiê  giapps 
P  1 
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terminale  «  ordinairement  rameufe,  inclinée  ayant 
répanouiflement  des  fleurs  j  puis  un  peu  redref- 
fée.  L'éperon  eft  obtus,  un  peu  recourbé  >  la  lèvre 
lancéolée ,  échancrées  le  ca(que  convexe.  La  co- 
rolle e(l  d'un  pourpre-clair. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers»  dans  plufieurs 
contrées  de  l'Allemagne.  ^ 

If.  Aconit  panaché. ^co/ii^m  variegatum. 

Aconitum  fiofihus  pentagynis  y  foUorum  lacîniis 
femîfartitis  j  fuptrnk  latioriètu.  Linn.  Syti,  veget. 
415^:  —  Koell.  Aconit.  18. 

Aconitum  cuculli  caUare  adunco  ^  obtufo  ;  labio 
ohlongo  ,  emarginato  3  adfctndente  y  galtà  conicâ  y 
foliis  nitidis  j  tripartitis  ;  lacîniis  irîfidis  ,  cuntifor* 

mihus ,  dentatis.  Willdeo;  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
•1x36.  n®.  ij. 

Aconitum  cAfuieum ,  parvum,  Dodon.  Pempt. 
441.  le.  — -  Dalech.  Hifi.  i.  pag.  174J.  le. 

Ses  grappes  font  prefque  fimples  \  les  pédon- 
cules inférieurs  plus  alongés;  l'éperon  du  capu- 
chon obtus ,  crochu }  la  lèvre  oblongue ,  échan- 
crée^  afcendante;  le  cafque  coniaues  les  étamines 
au  nombre  de  cinq  \  les  feuilles  luifantes»  i  trois 
divifions  peu  profondes»  élargies  $  chacune  d'elles 
triiide  »  cunéiforme ,  uo  peu  élargie  au  fommec. 
(  ^^^  Aconit,  n^  j.  ) 

16.  Aconit  i  grandes  fleurs.  Aconitum  cam- 
marum,  Linn. 

Aconitum  Jloriius  fuhpentagynis  y  foliorum  iaci^ 
niis  cuneiformibus  ^incifis  ^  acutis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag,  751. 

Aconitum  cuculli  calcan  adunco  ^  obtufo  ;  labio 
iancéolato  ,  rtâo^  acute  emarginato  i  galeâ  conicé, 
elongatâ  y  foliis  opacit  ,  quinquepartitis  y  laciniis 
oblongo^aneiformibus  y  trifidis  ^  dentatis,  Willden. 

Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1138.  n®.  14. 

Aconifum  cauU  ramofo  «  paniculato  ;  petioiis 
multifioris^  eaffidis  mueront  longo.  Haller  j  Melv. 
D^.  1198. 

Aconitum  câruleo-purpureum ,  fiore  maximo  ^feu 
napeUus  quartus.  C.  Bauh.  Pin.  103.  (  Voyii  Aco- 
WIT ,  n*.  7.  ) 

17.  Aconit  â  crochet.  Aconitum  uncinatum, 
Linn. 

Aconitum  ftorihus  fubpentagynis ,  foliis  midtilobis; 
tùfoUarum  galtà  longiks  extenfd.  Linn.  Spec.  Plant, 
▼ol.  1.  pag.  7fo.  —  Koell.  Aconit,  ai.  (Voyei 
Aconit,  n*.  8.) 

« 

ACORUS.  (  Foyei  AcoRS.  ) 
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ACOSTA.  Genre  de  plantes  du  Pérou,  appelé 
datis  le  pays  caïmitier  de  montagne ,  décric  par 
MM.  Ruiz  &  Pavon«  à  rapporter  au  moutabca 
d'Aublet ,  dont  elle  ne  diffère  que  par  une  anthère 
ï  huit  loges  au  lieu  de  cinq ,  Se  une  baie  i  cin(| 
loges  au  lieu  de  trois.  Le  même  nom  a  été  donne 
par  Loureiro  i  un  arbriffeau  de  la  Cochinchioe , 
très-voifin  de  Y  airelle  ,  &  difiinâ  feulement  par 
une  cinouième  partie  ajoutée  à  fa  fruâification , 
par  fes  reuilles  oppofées.  La  chaufftrappe  porte 
aufTi  ce  nom  dans  les  familles  de  M.  Adanfon. 

(Jujpeu.)   (roy^{  MONTABifi  &  AlRELLE, 
SuppL) 

ACRONICHIA.  Fçrfter.  (^oyei  Henné, 
n«.  ^  ) 

ACROSTIQUE.  Acrofijchum.  M.  Srirti, 
dans  l'ouvrage  intéreflant  qu'il  a  donné  fur  les  fou- 
gères, a  reftreint  ce  genre  à  des  caraûéres  moins 
étendus  que  ceux  qui  lui  ont  été  attribués  par 
Linné  :  d'où  il  léfulte  néceflaîrement  que  beaucoup 
d'acrofliques  de  Linné  doivent  être  placés  dans 
d'autres  genres.  J'ai  cru  devoir  les  mentionner  ici  « 
en  indicjuant  le  nouveau  genre  auquel  ils  appartien- 
nent. J'y  ai  réuni  en  entier  le  genvc  fchiiea  par  une 
divifion ,  afin  d'éviter ,  le  plus  poflîble ,  de  féparer 

1>ar  un  long  intervalle  des  genres  très-rapprochés 
es  uns  des  autres.  J'ai  fuivi  la  méîne  règle  pour 
les  adiantes ,  &c. 

Le  caraâère  effentiel  des  acrofiiques  eft  d'avoir  : 

■  La  fruâification  compofie  de  eapfuUs  éparfes  fur 
le  dos  des  feuilles^  très  -  rapprochées ,  prefque  eort" 
fiuentes ,  entourées  et  un  anneau  élaflique  ,  privées  dtnr 
veloppe  ou  tégument. 

Dans  les  ScHiZiEA, 

La  fruBification  efl  compofée  de  capfules  diftinSet, 
rapprochées ,  placées  fur  le  revers  d'une  foliole  trèt" 
étroite,  par  pries  ajfer  régulières  9  dépourvues  d'an- 
neau,  marquées  de  quelques  firies  qui  en  tiennent  lieu. 
Le  tégument  formé  par  les  rebords  de  la  foliole  rt- 
pliée. 

Ce  dernier  genre  eft  remarquable  par  le  port  des 
efpèces  oui  le  compofent.  Leur  feuillage^  élevé  fur 
un  pétiole  plane,  étroit ,  membraneux  i  fes  bords, 
faifanc  réellement  partie  de  la  feuille,  fe  divife  par 
bifurcations  ou  par  digitations  fimples  ou  plus 
fouvent  bifides ,  étroites  »  linéaires.  M.  Svartz  a 
nommé  ces  découpures  des  appendices  :  c'eft  fur 
leur  revers  qu'eft  placée  la  fruâification. 

Quant  aux  acrofiiques  ^  ils  ont  le  port  des  pteris 
b  des  poiypodes ,  oflrtnt ,  comme  eux ,  des  iêutlles 
fimples  ou  compofées  j  fimplement  ailées  ,  00  deux 
b  trois  fois  ailées  :  d'où  réfulteot  autant  de  fous* 
divifions  £iciles  à  faifir. 
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I.  AcRosTiQOE  i  feuille»  de  dtronier.  Âerof- 
iiih:im  tiififotium,  Lîcin. 

Âcre&Uhum  fromiihut  lanctolato-ovatii ,  inttgris , 
vir.ofiijfuifejltlihiuifurculo  radkanU.  Swatli,  Fil. 
pig-  9- 

Hc-nionhis  parafitha.  Linn.  —  Plumier ,  Filîc. 
tjb,  n6.  (f^oyi  AcROSTiQOEjn".  j,  &  HÊ- 
iiioNiTE,  n"-  !■; 

L«  «pfules  font  rfpatfes ,  &  occupent  tout  le 
dii'que  de  la  face  inférieure  des  feuilles  ;  elles  n'ont 
peine  de  tégument.  Il  paroît  que  cette  plante  ell 
a  tnéme  que  X'kimionUis  parafiiica. 

i.  AcROSTiQUE  à  feuilles  de  nummulaire. 
Ai'ojiickum  nammularifoliitm.  Swarti. 

A.ro^ickumfrondibutfuhfilplihus,eordato-fuhro- 
i.'.cii ,  fubiiii  tomtntofts  ;  fmàiferU  obmath  ;  fur- 
t.Io  'tpiaïut ,  riidicanu.  S»anz  ,  Fil.  pag.  419  ,  & 
p:g.  191.  lab.  l.  fig.  !• 

?îs  fouthes  font  très-longues ,  rampantes ,  çar- 
iiies ,  de  diftance  ï  autre ,  de  petites  racines  noiti- 
ires.  hérîffées  d'écaillés  ovales ,  acuminées,  iris- 
pstitei, couchées,  brunes,  imbiiquéesj  garnies 
ûè  feuilles  altemis,  prefque  feffllesi  les  fléiiles 
rombreufes ,  ovales ,  un  peu  arrondies  ,  un  peu 
e:rancrée(  en  coeur  à  leur  bafe ,  très-entières ,  fans 
r^rvufes  fenfibles,  glabres  en  deffus.iomenteufes 
k  blanchâtres  en  deffous ,  à  peine  longues  d'un 
d-Tii-pouce  i  les  poils  en  étoile  (  les  feuilles  fer- 
1  ,'es  pïu*  petites ,  ovales,  un  peu  tétrécies  à  leur 
bifi,  prefque  glabres,  chargées  en  dtffous  de 
ciprjlesd'unbiun-tuifant.entie-mêlées  de  poib 
eioi.és,  un  peu  noitittes- 

Cette  plante  croît  i  l'île  de  Jara  î  elle  a  le  port 
cj  furU  pi.ojilloidt.  Unn.  (  y.f.  in  ktrb.  Uf.) 

;.  AcROSTi^uei longues  kaS\es.  Àenfiichum 

A'.'o^ickam  frondihat  lîntan'-lanctolallf ,  iitti- 
r-i  mjrgiaaiit  ;  ftrtililut  fpiraliitr  cwvotulh. 
c  •  irtr  ,  Fil.  pjg.  9-  —  J«*)-  Collea.  1.  pag.  lo;. 

A.1  polypodium  (  rigidum  )  ,  frondihiu  iatrgtrn- 
-.  1,  gUbrii  t  'ftuitf  Aubt.  GuiaD.  Tol>  2.  pag. 

CjnâoiUa  Ungifolia,  Milbel. 

~i  racine  noitâtre,  épaiflè  d'un  ponce,  munie 

^■-  f.bte»  alongées ,  eft  couvene  d'écaillés  à  Ton 

■,■  -=t  v  elle  produit  de  grandes  8c  longues  feuilles 

-..,*iie»-UKÉ«lées,  aiguës, Uèï-eotièie»,  lon- 


gues d'un  i  deux  pieds  i  les  (lériles  planes,  droi> 
tés ,  plus  longues  {  les  fertiles  réirécîes  i  leur 
partie  fupérieure  en  une  longue  languette  prerquo 
roulée  en  fpirale ,  couvene  fur  cette  panie  ,  8e 
nième  plus  bjs ,  de  ta  fruâifîcition  ,  compoféa 
de  petites  capfules  en  forme  de  globules  pulvé- 
Tulens. 

Cette  plante  croît  dans  f  Amériquo  méridio- 
nale, (f'./} 

4.  AcROSTiQUE  i  larges  feuilles.  Actvfiickum 
Idtifolium.  âwartc. 

AcroflUkum  frondibus  miirginatit ,  inttgrit  ;  fitri- 
Iliut  Idto-lancioLtit ,  f.riiiibiii  ovato-lanciolatis. 
Swarti,  Flor.  Ind.  occid.  pag.  1J89,  &  Filic. 
pag.  9- 

Lingua  ctrviita ,  r'igida  &  glabm.  Plum.  Fil.  IJJ. 

Ses  racines  font  rampantes,  épailTes,  écailleu- 
fes ,  garnies  de  longues  Abres  brunes  :  il  s'en  élève 
des  pétioles  cylindriques,  glabces,  un  peu  com- 

[irimés,  longs  de  fix  pouces,  Toucenant  des  feuilles 
ongues  d'un  pied&  plus,  droites,  très-entières  , 
un  peu  décurrenies  fur  les  pétioles;  les  flériks 
lancéolées,  larges  d'un  pouce  &  demi ,  glabres  à 
leurs  deux  faces  ,  vertes  en  deffus.  plus  pâles  en 
deffousj  à  nervures  iranfveifales  &  parallèles;  les 
feuilles  fertiles  une  fois  plus  larges ,  ovales  i  leur 
bafe,  lancéolées,  aiguës,  i  nervures  plus  appa> 
rentes ,  plus  rapprochées ,  couvertes  en  deflbus 
par  la  ftuâification  d'un  brun-foncé  ;  les  capfules 
crès-petiies .  entourées  d'un  petit  bourrelet  lui-  , 
fantj  d'un  brun  plus  clair. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque ,  fui  le  tronc 
des  vieux  atbret  &  fur  les  rochers. 

j.  ACROSTIQUE  de  Sainte-Hélène.  Aeropeham 
conformt.  Svain.  ' 

Aerofiiehwn  frondibus  immarglnatU  ,  iaugrit  , 
ovaio-laïutolatit  ;  ftrt'dibut  eonformibus  ,■  farcitl» 
radicantt,  fcariofo ,  fijuamofo.  Swartz,  Fil. pag.  10 
&pag.  19t.  tab.  I.  fig.  1. 

Acrofiickum  tatifolmm.  Svanz,  Obf.  inSchtad. 
Jouio.  iSoi.pag.  171. 

Il  diffère  du  précédent  en  ce  qu'il  eft  bien  moins 
élevé,  que  fes  pétioles  font  plus  fortement  mem- 
braneux i  leurs  bords,  toutes  les  feuilles  fembb- 
blés ,  moins  aiguës  à  leur  fommet ,  moins  veinées. 
Les  racines  font  dures  ,  épiifles  ,  rampantes  ,  gar- 
nies de  quelques  fibres  fimples;  couvertes  d' écailles 
nombreufes,  imbriquées,  fcarieofes,  ovales-lan- 
céolées, pâles,  veinées,  réticulées.  Les  feuilles 
font  fimples,  droites  ,  longues  de  cinq  à  fix  pouces 
6c  plus,  oblongues-lancéolées,  fouvem  un  peu  . 
finuées  à  leurs  bords ,  légèrement  décurrenies  fur 
le  pétiole,  i  nervures  peu  fenfibles  &  parallèles, 
glabies  à  leurs  deux  faces }  les  feuilles  feitiles 


CtTte  phnte  croît  à  l'île  Bourbon.  (  V.f.  in 

1}.  AcROSTiQUE  i  denra  de  Tcie.  MnfiUkum 

Acrafiiekiim  pumilam ,  froniilhiu  t'uteari-lanuota- 
"S,  ftrraiis,  apict fruaifirU.  (N.)  Lam,  111.  Gen. 
U3.  S<>j.  fig.  1.  jinfLkiiâa  î 

C'èA  une  des  plus  pentes  erpèces  de  ce  genre , 
une  des  plus  éfcginces.  Elle  croît  en  gazons, 
î:;--2  femblaMe  i  un  grsupe  de  petiies  ihouITes. 
Ses  HcinES  font  capillaires  &  touffiies  :  il  s'en 
e  ève  des  feuilles  nombreufes  irès-fimpjes ,  larges 
i  fi-ne  d'une  ligne,  hautes  d'un  pouce  &  ilemi 
juplus,  glabres,  d'un  veri-gii,  Hnéaires-lancéo- 
lîfis ,  tetrèciis  à  leur  bafe  en  uo  petiote  filiforme  , 
deniers  en  fcie  à  leurs  bords,  aiguës,  un  peu 
élargies  vers  leur  Commet.  Il  part  de  la  côte  du 
mi  icu  autant  de  nervures  fimples  qu'il  y  a  de 
rtenis  ;  elles  les  iraverfenr  jufqu'à  leur  fommei. 
La  iruiSification  eft  compofée  de  petites  capsules 
cot  tlLjentes,  brunes,  luifinces,  placées  vers  l'ex- 
rr^Ti.icé  des  feuilles  dentelles  recouvrent  le  dif- 
H'ie .  excepté  les  bords. 

ii  crois  que  cène  plante  vient  dans  l'Amérique. 
(  y.f.  ta  heri.  Dttfoni.  ) 

»  *  ftuiUtt  fimpla  avtc  du  divijïoiu, 

14.  AcROSTiQUE  pelté.  Acrofiichum  ptUatum. 

AîT-cJlkkum  fronditus  fierUiliui ,  apîct  dickotomo- 
rca-itii  ,■  /acirtiis  lintarièui  ,  fertilihui  ,  rinifurmi- 
ù~i,  cj-ciu/jfi*.  Svjriz.Fil.  pag.  11,  &  Flor.  Ind. 
o;cM.  vol.  j.  pag.  ijgj. 

Oj'munda  pe/iaïa.  SwattE  ,  Prodiom.  pag,  117. 
Li:/ien  dlvietut,  grranli  fatie.Plum.  Fil.  tab.  JO. 
A.  —  ::cl.kuhr.  Crypt.  gew.  tab.  11. 

Scs  fooches  font  longues,  rampantes ,  filiformes , 
UT  peu  flexueufes  ,  divifées  en  longues  fibres  , 
b-uîits,  radicantes ,  couvertes  de  paillettes  im- 
t::quf  es.membraneufes,  noirâtres;  les  pétioles 
•'■•■.t  r.us,  droits,  filiformes  ,  flriés,  longs  de  trois 
a  cirq  pouces-,  tes  feuilles  fterilts  planes,  droites, 
u-i  yen  arrondies  ,  dichotomes  i  leur  partie  fupé- 
r:;uiei  les  découpures  linéaires,  bifides,  glabres, 
r  iîTiîcS,  obiufes  j  les  feuilles  fertiles  beaucoup 
:  ..s  petites,  en  cœur.  pref(]ue  rondes,  larges 
:.i  6x  lignes ,  planes ,  pomt  divifées  ,  d'un  vert- 
J..C  ,  nuesSc  glabres  i  Jcur  face  fupérieure  ,  8e 
(.Èr\;  ees  à  leur  contour  par  une  bordure  mem- 
Vi:.t.tu-e  &  ondulée,  chargées  en  deffous  de 
Bounqiu,  SappUnuiU.  fomt  l. 
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petites  ciprules  trèi-nombreufes ,  d'un  brun  lui- 
fant,  entourses  d'un  anneau  élaflique. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque  .  fur  le  tronc 
des  arbres.  (  y.f.) 


if.    AcRosTiQOE    fercugin 
ftTugintum.  Linn. 
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Acrofiichum  frondibui  pinnai'ijidii;  plnnis  lineari. 
iui  ,  acuiit  ,  paunlibui  ,  iniegirrimis  ,  connutii  ; 
ftipiit  levl.  l.iiin  Sylt.  veg;;t.  pag.  9151.  {Voy^^ 
AcRosTiquE,  n'.  n.) 

16.  AcROSTiQUE  biforme.  Acrofiichum  hiformt.' 
S-carti. 

Acrofiichum  frondihai  Untari-dichoiomis  ,  pcndu- 
lii  ;  Lciaiis  fienlibus ,  lintaribui  ;  ftr.ilihus  rtaifor- 
mibui ,  iniegrii ,-  primoidiali  magrto  ,  treclOy  oblongo^ 
Jublibato.S'vniL,  Fil.  pag.  ix. 

Ofiiiunda  coronana.  MuUer.  —  Natutforfcher. 
21.  St.  pag.  IC7.  tab,  j. 

Son  feuillage ,  dans  fon  premier  développe- 
ment, f  ft  ample  ,  droit ,  oblong  ,  prefque  lobé,' 
Les  feuilles  font  linéaires,  dichotomes,  penJantes, 
découpées.  Les  découpures  flériles  font  linéaires  j 
celles  qui  portent  la  frudtificaiion ,  entières  8c  ré- 
niformes. 

Cette  plante  croit  datu  les  Indes  orientales. 

27.  AcROSTi(jt;Eécu{ronné.  Aenfiichum  fitm- 
marU.  Comm. 

Acrofthhwn  (  alcicorne  )  ,  frondibat  patmath  ^ 
ertOii  ;  /uciniii  dichotomii ,  ianctoL-tu  ,  obcufs  , 
vcrfùi  apictsfriiiîiferij-primordiaUbuf  nniformibui  ^ 
lobiitii,  venofis.  Sirartz,  Fil.  pag.  II.  —  Pilif, 
fieauv.  Flor.  d'Omar.  1. 1.  tab.  1. 

Neuroplaiyctron,  Pluken,  Amalth.  tab.  413.  fig.  2. 
—  Schkuhr.  i.  c.  tab.  z, 

Acrofiichum  hifureatum.  Cavail.  Pr*l.  1801.D". 
J87. 

Cette  plante  offre,  pour  premier  développe- 
ment, une  force  de  feuille  large  ,  épaiffe,  en 
écufl'on,  lobée ,  prefque  palmée  irrégulièrement , 
marquée  de  nervures  longitudinales;  les  autres 
feuilles  font  nluiîeurs  fois  bifurqiiées;  les  décou- 
pures lancéolées ,  obcufes,  d'abord  toutes  cou- 
vertes de  poils  étoiles  &  caducs,  difparoiffant 
avec  U  fruaificïtion.  Celle-ci  ne  pr^fentc d'abord 
que  de  petites  taches,  mais  infenfiblement  ces 
taches  s'agrandiffenc  &  recouvrent  une  grands 
partie  de  la  feuilie. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres ,  dans  l'Afiiquo 
&  à  la  Nouvelle-Hollande.  C  V.j.  ) 

Q 
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g'ibres  en  dcfltis ,  finuées  à  leur  contour  j  couver- 
{•^  en  deiTous  d'écaillés  in)bri4uées. 

Cette  plante  croie  au  Pérou. 

1^^.  AcROSTiQUE  étranger.  Aerofiichum  aUe- 

Acrofiickiom  frondibus  difiinBts;  pinnis  incîfis  ^ 
f^priorihug  coadunatis  ^  decurrentibus  ^  infimis  femi" 
innaiijUis.  Svartz  «  Filic.  pag.  ij  j  &  Flor.  Ind. 
occid.  vol,  J.  pag.  1595'. 

Cet  acroftique  a  rafpeâ  d'un  polypode  |  il  en 
d;ffere  par  fa  fruâi  fi  cation.  Ses  foucnes  font  ram- 
p^tes^  flexueufes,  afcendanteSj  hériffées  d'é- 
cailles ,  garnies  de  longues  fibres  brunes»  radica- 
les \  (js  pétioles  longs  de  fix  pouces  «  cylindri- 
qi:s,  un  peu  anguleux  ^  trè^-liflesi  les  feuilles 
tt.iiles  droites  ^  longues  d'un  pied  de  demi  y  fim- 
plwment  ailées  ;  les  folioles  oppofées,  lancéolées  ; 
les  fiipérieures  un  peu  confluences  $  celles  du  mi- 
lieu libres  •  feflîles  j  pinnatifides  j  les  inférieures 
méiiocrement  pédicellées,  â  demi  pinnatifides  $ 
leurs  découpures  lancéolées  ^  acuminées ^  glabres 
i  leurs  deux  faces ,  légèrement  dentées  en  fcie  \ 
les  feuilles  fertiles  femblables  aux  précédentes  ^ 
n-ais  f  lus  courtes ,  un  peu  moins  divifées  >  les  fo- 
lioirs  entières  ,  rarement  incifées  ^  couvertes  en 
dcïTous  de  cap  fuies  très-petites»  brunes  ^  luifantes; 
lejr  anneau  aune  couleur  plus  pâle  j  entre-mélées 
de  piillettes  fines  ou  de  poils. 

Cette  plance  croit  fur  les  montagnes  j  â  la 

hni3ique. 

*  ♦  ♦  *  Feuilles  pn/que  deux  fois  ailées. 
r.  AcROSTiQUfi  fcolopendre.  Aerofiichum  cer^ 

Acrafiiehitm  frondibus  difilnSis  ,  fierilibus  pinna' 
t:s;  piruûs  ovaio  lanceolaiis  ,  inugerrimis  ;  fertiiibus 
ùiTsznatis  ;  pinnis  linearibus  $  pinnulis  coadunatis  ^ 
oiiun^ii.  Svartz»  Fil.  pag.  14  &  pag.  200. 

OfmundA  cervina.  Lînn.  (  Voye^  OsMOVDE  ^ 
^^W»pag*  6j},ri",  16.) 

^8.  AcROSTiQUE  à  oreillettes.  Aerofiichum  cru-- 
cu[um,  Linn. 

Acrcfiichum  pinnis  oppofitis  ,  lanceolatis  ;  infimis 
CTi'Ajtim  appendictdatis^  Lina  Syft* Plant,  pag.  930. 

(  yo^ci  ACROSTXQUE  ,  n**.  1$,  ) 

39.  AcROSTXQUE  tomenteux.  AcroftUhum  ma- 

'nr.u,  Lino. 

Acrofiichnm  frondibus  fubbipinnatis  ;  pinnis  oppo' 
^:o  condunntis  ,  fubtks  hirfiaiffimis  ^  bafifuhdentatis, 
I  nn,  Syft.  vegec  pag.  919^  (DeUamur  BarreL  & 
P.^en.  fynoaym.^ 

Acrojltchum  (  marantas  )  ,  pinnulis  coadunatis  j 


A  C  R 


125 


inferioribus  pinnafifidis  ,  fubths  îmbrïcato^paleacets^ 
Svartz^  Filic.  pag.  14.  —  Srurm.  Deutfcb.  Flor. 
II.  6.  —  Schkuhr.  Crypt.  gev.  tab.  4.  —  Spreng. 
Einl.  tab.  1.  fig.  18. 

Lonchitis  altéra  maranta,  Cluf.  Hift.  1.  pag.  IX  2« 

Icon.  (yoyei  AcROSTiQUE,  n*.  ij.  ) 

40.  AcROSTiqUE  lanugineux*  Aerofiichum  lantn 
ginofum, 

Aerofiichum  fronde  bipinnatâ  ,  lanuginofà;  foliolis 
obtufis ,  difiinciis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  400. 

Aerofiichum  (velleum),  frondibus  bîpinnatis  ^ 
lanugittofis  ;  pinnulis  difilnBis  ,  ovatis  ^fubcordatis  ^ 
obtufis,  Aiton,  Hort.  Kew.  vol.  3.  pag.  457.  — 
Swartz,  Filic.  pag.  14,  — Schkuhr.  Crypi.  gew, 
tab.  I. 

Lonchitis  mollior ,  lanuginofà  ^  ceterach  ^acie  , 
minor^  hifpanica.  Barrel.  Icon.  tab.  857.  858. 

Filicula  crifpa  ^  lanugine  hepatici  coloris  vefiitâ  j 
ex Infulis'Fêftunaiis.PluÏL  Alm.  pag.  150.  tab.  18 1. 
fig.  4* 

Cette  efpèce^  confondue  par  Linné  ^  i  ce  qu'il 
paroit  d'après  fa  fynonymie  ^  avec  h  précédente  g 
en  eft  parfaitement  diAiqguée  par  fes  feuilles  ^ 
couvertes  à  leurs  deux  fal^s  d  un  duvet  lanugi* 
neux.  St&  racines  font  tortueufesj  brunes^  filifor- 
mes, laineufes  :  il  sVn  élève  plufieurs  feuilles 
droites  ^  longues  de  huit  i  dix  pouces  ^  larges  d'un 
demi-pouce  &  plus ,  rétrécies  i  leurs  deux  extré- 
mités ,  chargées  d'un  duvet  blanc  ou  roufleâtre  ^ 
deux  fois  ailées  s  les  folioles  petites ,  épaifles  « 
point  confluentes  ^  arrondies  à  leur  fommet.  La 
fruâification  »  de  couleur  rouffeâtre  ,  eft  répan* 
due  fur  toute  la  furface  inférieure  des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  rochers 
du  mont  Atlas  «  en  Efpagnej  aux  Canaries.  {Ex 
Desfont,  ) 

41.  AcROSTIQUE  i  queue.  Aerofiichum  cauda-^^ 
tum,  Cavan.' 

Aerofiichum  frondibus  bipinnatis,  pinnulis  inferio* 
ribas  pinnatifidis  ,  laciniis  terminalibus  lineari^cau^ 
datis.  Si^artz  ,  Fil.  pag.  i j.  —  Cavan.  Prxl.  i8oi. 
n^  591. 

De  fes  racines  s'élèvent  plufieurs  feuilles  deux 
fais  ailées.  Les  pinnules  inférieures  font  pinnati- 
fides $  les  folioles  linéaires  ,  ainfi  ()ue  lesdécou« 
pures  :  celles  dû  fommet, ,  rétrécics ,  fe  prolon* 
gent  en  une  forte  de  queue.  Elle  croit  à  Pa* 
nama. 

42.  AcROSTiQUE  fulfuré.  Aerofiichum  fulfureuMm 
Svartz. 

Aerofiichum  frondibus  bipînnatis  ;  pinnis  bipinna* 
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tifJb  ;  laclniis  cuneatis  ,  reeufis  ,  apîce  ftrratis^ 
Swartx  ,  Fil.  pag.  ij  ,  &  Flor.  Ind.  occid.  vol.  }. 
pag.  1597.       ^ 

II  eft  beaucoup  plus  élevé  que  Vacrofiickum  ca- 
lomdas;  Tes  Feuilles  plus  roîdes ,  plus  amples.  Ses 
racines  font  (impies,  capillaires,  velues  s  fes  fou- 
chcs  en  pétioles  filiformes ,  en  touffts  cylindri- 
ques» d'un  brun-rougeâtre  I  les  feuilles  droites  , 
oblongues ,  acuminées ,  deux  &  trois  fois  ailées  s 
les  pinnules  inférieures  un  peu  diftantes  9  courtesi 
les  intermédiaires  plus  longues  ;  les  fupérieures 
infenfiblement  plus  courtes ,  alternes  ,  redreffées} 
les  foliole  s  ovales,  alternes  i  les  inférieures  pin- 
natifiJts,  à  découpures  cunéiformes,  obtufes  , 
denrées  en  fcie,  d'un  vert-foncé,  couvertes  en 
defTous  d'une  pouflîère  d'abord  blanchâtre ,  puis 

I'aune ,  dans  laquelle  font  éparfes  des  capfules  nom- 
>reufe$4  blanchâtres,  diaphanes  y  entourées  d'un 
anneau  brun. 

Cette  plante  croît  i  la  Jamaïque ,  fur  le  revers 
des  rochers.  (  K./  in  hcrb.  Jajf,) 

43.  A  GROS  TIQUE  ï  pouflîère  blanche.  Acrofti* 

chum  calomeianos,  Linn. 

Âcroftickum  frondihus  kipinnatis  ;  ptnnis  apîce 
ûtcrnuaeis  y  pinnulis  /anceolatis ,  i ne Ifo^ ferrât is ,  /«• 
ferioribus  furfùm  bap  auritis.  Svartz  ,  fil.  pag.  l  j. 
—  Linn.  Sytt.  veget.  pag.  950.  —  Willd.  BeroL 
tab.  41.  —  Schkuhr.  Crypt.  gev.  tab.  y, 

/j.  Acrofiickum  (ebeneum  )  ,  frondtbus  pinnaùs; 
pinnis  fejfi/ibus  ,  oblongis ,  fitiuatis  y  Jummis  brevif- 
ftmis,  integtrrimis.  Svartz  ,  I.  c.  —  Linn.  Spec.  — 
Sloan,  Hift.  1.  pag.  91.  tab.-  ;}.  fig.  i.  (  V^oyei 

ACROSTIQUE,  h®.  51.) 

44.  AcRosTiQUE  tartareux.  Acroftichum  tana- 
reum,  Svartz. 

Acrojlickum  frondîlus  bipinnatis  ;  pinnulis  fub^ 
coaiunQtîs  ^  oblongis  y  ohtufis  ^  infimis  bafi  obfolete 
incifis  ,  fuprà  margineque  fubcrenulato  ,  revoiuto- 
firiatisyfubiia  albido-fjriaofis.Swjinz,  Fil*  pag.  I J 
ëc  pag.  102. 

Acrofiichum  (  tartareum  )  ,  foliis  bipinnatis;  pin- 
nulis ûliernis  y  fecundariis  oblongis  y  obtufis  ;  (egw 
mento  tranfversm  firiato,  Cavan.  PrxI.  1801.  pag. 
142.  n<*.  je;!. 

Hemionitis  dealbata.  Willd.  Hort.  berol.  tab. 
40.? 

•  Cette  plante  eft  haute  de  deux  nu  trois  pieds. 
St%  fouchcs  font  touffues,  cylindriques,  glabres, 
hautes  d'un  pied,  fermes,  luifantes,  d'un  pour 
pre  foncé  ,  marquées  d'ua  fi! Ion  en  avant  à  leur 
partie  fupérieure  ;  les  feuilles  ovales-lancéolées  , 
ifeux  fois  ailées  à  leur  partie  inférieure,  droites, 
iimplem^nt  ailcts  i  leur  partie  fupérieure  $  tes  pin^ 
nules  alternes ,  diilii.âes  j  rapprochées ,  lancée- 
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lées ,  une  féconde  fois  ailées  ;  les  folioles  fefliles 
prerqu'altern<:S>  Us  inférieures  légèrement  decur* 
rentes  ,  les  fupéritures  confluemes  s  la  terminale 
ova!e>Iancéolée,  crénelée;  les  autres  ovales-ob- 
longues  «  obtufes  ,  glabres  ,  ftriées ,  d'un  vert- 
foncé  en  deflus ,  couvertes  en  deflbus  d'une  pou* 
fière  blanchâtre,  adhérente,  dans  laquelle  font 
plongées  des  capfules  éparfes,  nombrtufes,  en- 
tourées d'un  anneau  brun. 

Cette  efpèce  croit  à  la  Jamaïque,  au  Pérou,  au 
Chili. 

2ir.  AcROsriQUE  à  feuilles  à* ot.  Acrofiickum 
chryjophyllum.  Svartz. 

Acroftichum  frondibus  bipinnatis ,  pinnis  lanceo^ 
/a lis  ;  pinnnlis  approximatis  ,  fiffilibus  ,  oboxatis  , 
incifis  i  ftriatis  y  lucidis  ;  fuperioribus  ccadunatis , 
fubths  flavicantibus,  Svartz  ,  Fil.  pag.  15,  &  Flor. 
Ind.  occid.  vol.  5.  pag.  t)'98. 

Filix  aurea  ^  pinnulis  rotuude  incifis  divifa.  Plum. 
Fil.  tab.  44* 

*  Au  port  d'un  adiantam  il  joint  la  fruâification 
des  acrofliches  ,  &  diffère  des  deux  &  trois  efpè- 
ces  précédentes  par  fes  folioles  oblongues ,  obtu- 
fes ,  ftriées,  d'un  beau  jaune-doré  en  deflons.  Ses 
racines  font  compofées  de  plufieurs  fibres  agré- 
gées ,  roides  ,  longues  ,  filiformes  ^  noirâtres  : 
il  s'en  élève  des  fouches  ou  pétioles  nombreux, 
noirs,  trèslifles,  cylindriques,  hauts  d'unden^i- 
pied.  Les  feuilles,  d'une  forme  deltoïde,  font 
droites,  hautes  d'un  pied,  deux  fois  ailées î  les 
pinnulcs  étalées  ,  infenfiblemen:  plus  courtes  » 
compofées  de  folioles  oblongues  ,  obtufes ,  pref- 
qu'entières  ou  crénelées,  roides,  d*un  vert4utunt 
en  deflus,  couvertes  en  deflbus  d'une  poufltere 
jaune ,  brillante  s  les  folioles  fupérieures  rappro- 
chées, prefque  cotuiiventes  >  les  inférieures  dif- 
tindtes.  La  fruâification  confifte  en  petites  capiu- 
les  nombreufes ,  noires ,  un  peu  luifantes  «  éparies 
dans  la  poufl^tère  jaune. 

Cette  plante  croit  aux  Antilles  ^  fur  les  lieux 
ékyés.  {y.  f.  in  herb.Juf.) 

4(5.  AcROSTiQUE  fcarieux.  Acrofiickum  fcdrio- 
film.  Svartz. 

Acroftichum  frondibus  bipinnatis  ,  pinnulis  fib- 
rotundts  ,  fquamis  fi:aricfis  obteéUs.  Svartz  ,  Fil* 
pag.  16. 

Acroftichum  lanuginofiim.  Willd.  Schrift.  Adt 
Erfurt.  i8oi.  tab.  j.  fig.  4. 

Cet  acroflique  a  un  afpeâ  lanuftineux.  Ses 
feuilles  font  deux  fois  ailées  \  les  pinnules  compo- 
fées de  folioles  prefqu'arrondies,  couvertes  d'e- 
cailles  fcarieufes ,  en  forme  de  petites  paillettes. 
Il  croit  au  Mexique. 
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47.  AcROSTiQVE  jauDâcre»  Acroftichum  fiavtns, 

Svartr. 

Acrojiîckum  frondihus  decompofitis  ;  follolis  èi" 
jir.r.dîis ;  pinnuits  obtongîs ^  obtujis ^  fubtîis  flavi- 
c^ntt  fdTinofis .  Svartz^  Fil.  pag.  \6  &  pag.  104. 

Efpèce  fort  élégante ,  d'environ  un  pied  de  haut. 
Les  pétioles  font  filiformes ,  ftriés ^  cylindriques , 
lopgs  de  fix  à  fept  pouces 3  glabres ,  luifans  »  d'un 
po  .rpre-noirâire,  munis  vers  leur  bafe  de  quelques 
paillettes  fcarieufes ,  d'un  brun-pâle.  Les  feuilles 
font  triangulaires,  plufieurs  fois  composées ^  lon- 
gues de  trois  à  quatre  pouces;  les  pinnules  oppo- 
kt% ,  deux  fois  ailées ,  les  folioles  également  op- 
posées,  féparées ,  fouvent  ternées ,  planes ,  oblon- 
gLies ,  obtufes ,  entières  ,  d'un  brun-verdâtre  en 
deiTiis  y  couvertes  en  de  (fous  d'une  pouffière  jau- 
nâtre ^  dans  laquelle  font  éparfes  des  capfules 
norr.breufcs ,  luifantes ,  d'un  brun-pâle;  la  cote  du 
milieu  &  les  bords  nus  &  décolorés. 

Cette  plante  croit  àans  l'Amétique  méridio- 
nale. 

48.  AcROSTiQUE  blanchâtre.  Acroftichum  alhi" 
duium,  Swartz. 

Acroflickum  frondihus  decompofitis  ;  foUolis  fuh^ 
hzïnntuis  i  pinnulis  ovato-fubrotundis  ^  fubtiis  al- 
iuo'farinofis,  Svjrtz,  Fil.  pag*  17  &pag.  10 j. 

Eile  diffère  de  l'efpèce  précédente  par  fa  peti- 
ttile  Se  par  fe$  folioles  couvertes  en  deifous  aune 
pouiTière  blanchâtre  &  farineufe  ;  eile  ne  s'élève 
q'i'a  la  hautenr  de  trois  ou  quatre  pouces.  Ses  pé- 
tioles font  droits^  prefque  capillaires ^  d'un  pour^ 
pe- foncé;  Tes  feuilles  oblongues,  plufieurs  fois 
coTipofées;  les  pinnules  oppofies  ,  prefque  deux 
tVis  ailées,  principalement  a  leur  bafe;  les  folio- 
les ovales  ,  un  peu  arrondies  ,  quelquefois  à  trois 
loSes,  ftrtiles,  un  peu  en  coeur,  petites,  entières, 
d  MH  vert  très-foncé  en  deflus,  blanchâtres  en 
dtiToiis ,  &  couvertes  de  petites  capfules  brunes , 
roHîbreufes^  entourées  a  un  anneau  noirâtre  & 
Liûnt. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
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IL  ScHiZiEA.  Svartz,  Smith. 


1.  •  /'• 


4r7.  AcROSTiQUE  pcâiné.  Acroftichum  pcôlina' 
tL.-r,  Linn. 

Acroftichum  (  fchizaca  peâinata ),  fronde  fimpli- 
"/"- j  ,  nudd  ,  filiformi  ^  fubtriquetîâ  ;  paribus  ap» 

fti^'Lis /arum  fecundis  ,  Jubquindenis  ,  .  apice  conni- 

Mi,t:iyus.  irVârtz ,  Fil.  pag.  lyo. 

Acroftichum  peciinatum.  Linn.  Amœn.  acad.  vol. 
î.  tib.    12.  fig.  4  &  J,   (y^oy^l  ACROSTIQUE, 

;V9.) 

11  diffère  des  acrofliques  par  1«  caraûère  de  fa 


fruâification»  décrite  plus  haut  dans  l'expcfitioii 

du  caraétèce  Aesfchi^éa. 

co.  AcKOSTiquE  fiftuleux.  Airoftichum  ftftu,-^ 
lofum, 

Acroftichum  (  fchîzza  fiftulofa)  ,  fronde  pmpli-- 
cijjîmâ  ,  nudâ  ,  filiformi  ,  teretiufculâ  ;  paribus  ap^ 
pendicularum  fecund:s  ^  fubduodenis  ;  ftlpitis  bafeos 

fetis  fiftulofis.  Labiil.  Nov.  Holl.  vol.  1.  pag.  loj. 
tab.  Z50.  fig.  3. 

Cette  efpèce  s'élève  ï  peine  à  la  hauteur  de  fix 
à  fept  pouces,  d'une  racine  épaifle,  couverte  de 
poils foyeux,  d'un brun-noiiâtre, luifans,  fiftuleux. 
Ses  pédoncules,  en  forme  de  tiges,  font  fimples^ 
nombreux,  filiformes,  nus,  cylindriques,  un  peu 
roides ,  terminés  par  une  petite  expanfion  ovalcj 
foliacée ,  à  deux  rangs  de  petites  folioles  lancéo- 
lées, oblongues,  obtufes,  glabres,  obliquement 
ftriées  ,  ciliées  &  comme  déchiquetées  à  leurs 
bords,  à  peine  portant,  à  chacun  de  leurs  côtés, 
une  féïie  de  capfules  feflîles,  folitaires,  ovales, 
brunâtres,  ftriées  à  leur  fommet,  s'ouvrant  lon- 
gitudfnalement,  contenant  des  femences  globu- 
leufes  ;  les  enveloppes  formées  par  les  bords  re- 
courbés des  folioles. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  (In- 
billardière,  )    . 

«  •         •       •  ■  • 

ji.  AcROSTiQUE  en  allé.  Acroftichum  pennula, 

Acroftichum  (fchizata  peDtWih) ^  fronde fîmpiici/^ 
fimâ  ,  nudâ  ^  filiformi  ^  fubancipiti  ;  appendicularum 
paribus  fecundis  ^  fubquinis ,  apice  fubulacis  ,  reâis» 

Il  s'élève  de  fes  racines  des  feuilles  très-étroî- 
tes  ,  filiformes,  prefqu'à  deux  angles,  d'abord 
très-fimples,  en  forme  de  pétiole,  qui  fe  divifent 
à  leur  fommet  en  plufieurs  digitations,  ordinaire- 
ment au  nombre  de  cinq  ,  droites ,  fubulées,  uni- 
latérales, obliquement  ftriées;  les  capfules  difpo- 
fées,  au  revers  des  digitations ,  fur  une  feule  férié, 
entre-mêlées  de  quelques  poils  fins ,  alongés,  noi- 
râtres. Elle  croît  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

J2.  ACROSTIQUE  digité.  Acroftichum  digicatum, 
Linn. 

Acroftichum  (fchizapa  digirata),  fronde  ftmpii-» 
cijfimâ  ,  nudâ ,  lineari-fubtriquetrâ  ^  lonpffimâ  ,*  ap^ 
pendiculis  digitatis  ,  linearibus  ,  nais.  Svartz  ,  Fil. 
pag.  i;o  &  380. 

Acroftichum  (digitatum),  ftipitihus  nudis ,  tri- 
quetris  y  fronde  digitatâ  ,  lineari  ,  integerrimâ  , 
dquali,  Linn.  Sptc,  Fiant,  pag.  414.  —  Amœn. 
acad.  I.  pag.  269.  tab.  12.  fig.  i.  (  f^oyei  AcRos- 
TIQUE,  n*.  8.) 

Ses  fouches  font  noirâtres,  triangulaires,  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces ,  imbriquées  â  leur 
bafe ,  munies  de  petites  racines.  Ces  fouches  fe 
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prolongent  en  feuilles  lînéiires ,  menires ,  Ion- 
gués  de  deux  pieds ,  divifées  eu  dîgiutions  finv- 

Eies ,  poruQC  en  deflbus  la  ff  uûificacion  fur  deux 
goes. 

Si*  AcROSTiQUB  dicbocome.  Acrofikkum  di* 
chotomum» 

Acrofiichum  (Tchizara  dirhotoma  )j //vn^f  nudâ^ 
Mchoicmâ  y  iaciniis  lineari'fuèaidtis  ;  paribus  appin^ 
àicularum  conniv€ntibu4  ^ftcundis  ^ftptenis,  Svartz  ^ 
Fil.  pag.  ijo. 

Acrofiichum  (  dicbotomum  )  «  nudum  ,  fpicis  /r- 
€undis  ^  adfcendentibus  ^  refiexis  ,  comprejis,  Llnn. 
Syfi.  veget.  pag.  919. 

Ripidium  dichotomum.  Bernhardi  j  in  Schrad. 
Journ.  1800.  vol.  i.  pag.  127.  tab.  ^  fig.  ). 

Schiiâa  Forfieri,  Spreng.  an.  5.  pag.  157.?  ('^«y- 
AcaosTiQUEj  n*.  ic.) 

(4.  AcROSTiQUE  bifide.  Acraftlchum  bifidum. 

Acrofiichum  (  fchizsa  bifida  )  »  fronét  nudâ  «  ///- 
formi  9    coffiprtffa ,   bifidà  ;  paribus  ûppendicularum 
ficundis  ,  enB  ufiaiis,  fubquindenis,  S^anzj  Filic. 
pag.  iji. 

Acrofiichum  dichotcmum,  Cavan.  PratL  1801. 
if.  584 •  &  Wilid.  cab.  3.  fig.  ;. 

Les  feuilles  »  qui  s*élèvent  d'abord  en  forme  de 
pétiole,  font  nues ,  étroites,  comprimées,  filifor- 
mes ,  bifides  i  leur  partie  fupérieure.  Chaque  bran- 
che fe  divife  en  aigttations  unilatérales,  redref* 
fées ,  au  nombre  de  quinze  environ. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

Cf.  AcaoSTiQUB  élégant.  Acrofiichum  eiegans. 
Vahl. 

Acrofiichum  (  fchizara  elegans  )  ,  fronde  nudâ , 
dichotomd  ;  iaciniis  linearibus  ,  ntrxofis  ;  appendi^ 
eulis  fecundis  ,  revolutis.  Svartz  ,  F  il.  pag.  1  f  1 . 

Acrofiichum  tUgans.  Vahl,  Symbol.  2.  cab.  50. 

Se%  pi^tiolf  s  ou  la  partie  inférieure  des  feuilles 
foncfimples,  droits,  nus,  très-l^ffes,  convexes  d'un 
coté ,  canalicuiés  de  Tautre ,  fe  développant  en  une 
lame  plane ,  large ,  d'abord  bifide;  chaque  branche 
î  deux  déco'ipures  lancéolées,  infenfiblf  ment  plus 
larges  vers  le  Commet,  bifides  lU  à  plufieurs  ner- 
vures longitudinales,  partagées  i  leur  fommet  en 
fix  ou  fept  fegmens  inégaux,  fubulées,  qui  fe  ter- 
minenc  par  plufieurs  déchirures  ailées ,  latérales , 
difpofées  fur  deux  rangs,  en  forme  de  petits  épis 
linéaires,  fubulés ,  longs  de  trois  pouces,  hérif- 
iés  ,  recourbés ,  munis  â  leur  face  inférieure  de 
petites  capfuies  globuleufes  «  placées  fur  deux  li- 
gnes entre-mé!ées  de  quelques  poils  longs ,  d'un 
brun-ooirâtre. 
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Cette  plante  croit  ï  Tile  de  la  Trinité. 

.  *  Lophidium  (  latifoiium  )  ,  fronde  digit^to^pe* 
data;  digiiis  latO'fpathulatis y  bifidis  (ffimplicibus^ 
apice  fruétiferis  y  jubAqualiter  rotundatis  s  frucijiu* 
tionc  fubptdiccltatâ  y  crifiatà.  Sfrartz,  Fil.  pag.  151. 
—  Richard j  Att.  Soc.  Hift.  Nat.  Parif.  pag.  in. 

Cette  plante  paroit  devoir  appartenir  zuxfihi^ 
TAa,  Ses  feuilles  fe  divifent  en  digi cations  larges, 
ipaculées  ,  bifides  ou  fimples  ,  prefqu'égalt?menc 
arrondies  i  leur  fommet,  où  fe  trouve  placée  la 
fruâification  prefque  pédicellée  &  en  terme  de 
créce.  Elle  croit  i  Cayenne. 

*  Autres  efpeces  ^Ac&oSTlCHUM,  ou  douteufes  ou 
placées  dans  d'autres  genres. 

$6.  AcROSTiQUE  en  corne  d'élan.  Acrofiichum 
alcicome,  Witlem. 

Acfofiichum  frondibus  cuneiformîbus  ,  lobatis  ;  lo" 

bis  dichotomiâ.  Willem.  Fiil.  apud  Ufier.  anii.  18* 
pag.  61. 

Ses  feuilles  font  fimples ,  en  forme  de  coin , 
divifées  en  lobes  dichocomes.  Il  croie  à  l'île  de 
Madagafcar,  o&  il  a  écé  obfervé  par  le  jeune 
Willemet. 

57.  ACROSTIQUE  à  filets.  Acrofiichum  fiUn* 
Forskh. 

Acrofiichum  fronde  bipinnatâ  ifiipite  piiofo^  pinnis 
ait  émis;  primariis  remotis  y' pinnatis  ;  jecundariis 
ereBis  y  conftuentibus ,  iinearibus  ,  apice  fiiari  dema* 
tis.  Forskh.  Flor.  argypt.-arab.  p.  184.  —  Svinr, 
Fil.  pag.  i8. 

S::s  pétioles  font  couverts  de  poils  rougeâcres^ 
fes  feuilles  longues  d'un  pied  ,  deux  fois  ailées { 
les  premières  divifions  alternes,  lancéolées  s  les 
pinnules  partielles  confluences ,  linéaires-cunéi- 
formes ,  (triées  dans  leur  longueur ,  dentées  i  leur 
fommet  î  les  dentelures  inégales  «  terminées  par 
le  prolongement  des  nervures  en  un  filet  c<  urcs 
les  folioles  inférieures  divifées  en  lobes  parallèles, 
linéaires,  inégaux. 

Cette  plante  croit  dans  rArabie-Heureufe,daDS 
les  forêts. 

58.  ACROSTIQUE  en  cœur.  Acrofiichum  ftb- 
cordatum.  Cavan. 

Acrofiichum  f^i^  biplnnëtis  .  fubtùt  paieaceis  , 
hirfutiffimis  ;  folioiis  fubcordatis,  Cavan.  Annal. 
Hift.  Nat.  4.  pag.  97.  —  Svartz ,  Fil.  pag.  18. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Y  acrofiichum  la- 
nuginofumj  peut-être  même  eft-ceh  même  plante. 
Ses  feuilles  font  deux  fois  ailées ,  très-velues  &  gar* 
nies  de  paillettes  en  deflbus  i  les  folioles  prefqu'en 
forme  de  cœur.  Elle  croit  à  Téoériffe ,  dans  les 
lieux  ombragés. 
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f9.  AcROSTiQVE    grêle.  Acrpfiichiàm    Unue. 

Reiz. 

Acrofiichum  jfÎMnu/is  Mongis  ^  pinnatifidis  y  laci^ 
aiis  oboVûtU ,  apice  crenatii»  Retz.  Obf.  6.  pag^  59* 
—  Si^artz,  Fil.  pag,  18. 

£  le  diffère  très- peu  de  notre  adiantum  varians. 
{Chcilantkes  tenulfoliû.  Svartz.  )  Ses  feuilles  font 
deux  fois  ailées  î  fe$  pinnules  oblongues ,  pinnati- 
ddesy  les  découpures  en  ovale-renverfé^ crénelées 
à  leur  fomiiiet.  Elle  croit  dans  les  Indes ,  à  Siam  & 
à  M^bcca. 

60.  AcrOstiqub  roufleâtrej  n*.  15.  Acrofii- 

chiim  rufum,  Linn. 

Ceft^fehm  M.  Svartz^  la  même  plante  que 
X'ifpUnium  tàmentofum,  Lam.  Encycl.  vol.  a.  pag.  ' 
jcS.  n^  16. 

Hemiottiiis  rufa.  Svartz ,  Fil.  pag.  20. 

Vdcmfiîchum  cordatum^  Thunb.  Prodr.  Plant. 
Cap. ,  doit  être  réuni  aux  grjunmitis  de  Svartz. 
(  y^oyti  notre  genre  Doradille  »   aJpUnjum. 

SuppL  ) 

61.  AcRosTiQUB  à  aiguiUoRS^  n^.  28.  (  f^^^^i 
Trichomane  ,  n*.  69.  ) 

6i.  AcROSTiQUE  lancéolé.  Acrtfiicfuun  iancé(h 
laîum,  Linn* 

Acrcftichum  frondihu  lineari^/anctoiatis  ,  aciaisj 
ft^rculo  fcandemu»  Linn.  Syft«  veget.  pag.  918. 

Poly podium  (  acrofiichot'ies  ) .  frondlbus  lineari' 
Un:eolatït^  fuhtïts  iacano^tomentofis ,  }  furculo  fqua^ 
mofo-radicamt ;  foris  conftrtis.  Svartz  ,FiI.  pag.  19. 
—  Fodtcr  ,  Prodr.  n**.  4^4  Mon  Encycl.  (  P^oy<\ 
ACROSTIQUE,  n®.  I.  ) 

6],  ACROSTIQUE  à  épi.  Acrofiîchum  fpicatum. 

Linn. 

Acrofiîchum  fronde  fimplici ,  petto  'ato^Unctotatâ  ^ 
u^rinque  atténua  ta  ,  integtrrimâ  /  fpicd  ttriminali  , 
Imenri.  Lînn.  Syft.  veget.  pag.  918.  — Smith, 
Icon«  io^d.  tab.  49. 

Onoclea  (  Cpicata  )  ^  fronde  fimplici ,  lanceolatâ  y 
éiicc  attenuata  ^  lineari  ,  fruÛificante,  Svactz  «  Fil. 
pog.  iio. 

Scklj^Aafpicata.  S-Tkith ,  Aâ.  Taur.  f.  pag.  4}^ 

(  y^oyfi^  AcROSTIQUE,  D*.  2.  ) 

64.  AcROSTiQUE  hétirophylie.  Acrofiickum  ke- 
U'opnyilum,  Linn.  {^oy,  AcROSTiQUE,  ri*.  4.) 

C'eft  h  même  plante  que  le  pttris  pilofelloides. 
Linn.  &  Diâ.  n^  2.  —  Aroœn.  academ.  vol.  i. 
p.g.  268.  tab.  12.  fig.  2. 

65.  AcR0STiQ!7B  pooâué»  Acrofiichum  punAa* 
twTi,  Lion. 
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Acropichum  frondibus  cordato-lingulatis  ^  acuml» 
natisy  integerrimis  ^  fuprâpunBatis.  Lion^Syft.  veg» 
pag.  928- 

^  Poly  podium  (  lingulattim  )  ,  frondibus  cordato^ 
linguiutis  ,  acuminatis  «  integris  ,  fuprà  punâatis  $ 
fort  s  cont/guis.  Svrartz  ,  Fil.  p.  50.  {f^oy.  ACRQS* 
TIQUEj  n*.  6.) 

66.  AcROSTTQUE  Teptentrionale.  Acrofiîchum 
ftptentrionaU.  Linn. 

Acrofiîchum  frondibus  nudis  ^  linearibtu  j  iacînitf^ 
tis,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  918.  —  (Sder.  Flor« 
dan.  tab.  éo.  —  Lain.  Illuûr.  tab.  865.  fig.  3. 

AJplenîum  (reptenirîona!e),/n>jf<ff  înferninudâ^ 
apïce  iipartitâ  y  foiiis  linearibus ,  apice  laciniatis* 
Svartz,  Fille,  pag.  7;,  (  Foyti  Açrostique  ^ 
n«^.  7.  ) 

6j.  AcROSTiQUE  à  lanières.  Acrofiîchum  lingua^ 
Thunb. 

Aerofiichum  frondibus  ùblongis  ,  cbtujis^  integris, 
petiolatis  ;  furcuh  repente.  Thunb.  Flor.  jap.  pag« 
3  jo.  tab.  53.  — Scbkuhr.  Crypt.  gev.  tab.  i. 

Polypodium  (  lingua)  >  frondibus  oblongîs  y  obtu* 
fis  3  integris  ,  glabris  ,  fubtits  firrugineo^tomemofis  y 
foris  coatiguis^  globofis  ;  furculo  rageante.  Svartz^ 
Fil.  pag.  29. 

Ses  Touches  font  rampantes ,  8?  prodaifent  des 
racines  fibreufes  »  filiformes  :  il  s'en  élève  des  pé« 
tioles  glabres ,  cylindriques^  foutenant  des  feuil- 
les fimples ,  oblongues ,  obtufes  j|  irès«-encieres  ^ 
glabres  à  leurs  deux  faces  >  couvertes  en  deifous 
d'un  duvet  tomenteux  y  couleur  de  rouille.  La 
fraâification  eft  conflituée  par  de  petits  paquets 
globuleux  j  très-rapprochës. 

Cette  plante  croit  au  Japon. 

68.  ACROSTIQUE  en  fer  de  pique.  Aerofiichum 
hafiatum.  Thunb. 

Aerofiichum  fronde  fimplici  jhûfiatà.  Thunb.  Flor. 
PP-pag-  35 «• 

Polypodium  {^Xx\cvXft) ^  frondibtts  hafiatis ;  loho 
medîo  lanuotûto i foris  fparfis ^tomento  incano  învj^ 
lutis.  Sv'artz  j  Fil.  pag.  30. 

Ses  feuilles  font  fimples  j  divîfées  en  trois  lobes 
qui  leur  donnent  h  forme  d'une  pique  j  celui  du 
milieu  lancéolé.  La  fr uâification  eft  difpofée  en  pa« 
quets  épars^  enveloppée  d'un  duvet  épais  &  blan- 
châtre. Elle  croit  au  Japon. 

69.  ACROSTIQUE  auftrale.  Acrofiîchum  aufirac, 
Linn. 

Aerofiichum  fiipitibus  nudis  ^  gUberrimis  ,  i:'u\ 
dichotomo^amofisy  quinquifeu  fex  rodliatis  ^fubuUiu  y 
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hterifiorJs.  Linn.  Suppl.  pag.  444.  Non  VahUL  — 
Lam.  Diâ«  1.  n*.  8.  var.  ^. 

AfpUnium  (  auftrale  )  ^  frondt  infern}  nudâ  ,' 
api  ce  dichotomd;  foiioiij/uhuiatis,  curvato'ftcund'u. 
SiFarcz»  Fil.  pag.  73.  &  tab.  5.  fig.  i. 

Cette  plante  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
Vacroftickum  digitafum ,  qui  eft  un/cAi^Ad  de  Smith  i 
elle  fe  rapproche  beaucoup  des  pteris.  Sa  fruâifi- 
cation  eft  placée^  non  fur  le  bord  des  feuilles ^  mais 
entre  le  bord  &  la  côre  du  milieu.  Ses  racines 
font  compofées  de  fibres  toudues ,  (impies^  roideSj 
filiformes ,  un  peu  velues  »  couvertes  d'écaillés 
membraneufes  ^  linéaires  j  fubulées.  Ses  pétioles 
font  nus»  roides^  filiformes  ^  un  peu  anguleux  à 
leur  bafe  j  fe  divifant  par  dichotomies  ^  formant 
des  découpures  linéaires  j  convexes^  très-étroites  j 
courbées  ^  unilatérales  ^  d'un  vert-pâle  ,  cylin- 
driques &  fubulées  à  leur  fommet.  La  fruûifica- 
tion  eft  placée  fur  deux  lignes  parallèles»  vers  les 
bords  concaves  des  découpures ,  munie  d'un  té- 
gument non  interrompu  prefoue  marginal  j  noi- 
râtre j  membraneux.  Les  capiules  font  petites  > 
brunes  &  luifantes  i  les  bourrelets  un  peu  élargis. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  Maurice  & 
Bourbon. 

70.  ACROSTlQU£  radié.  Acroftichum  radiatum. 
Koen. 

Acroftichum  (  afplenium  radiatum  )  »  fronde  in- 
fcrne  nudâ  ^  apice^tchotomo-radiatâ  ;  iaciniis  iinea* 
riiui,  acutii  ,  re&is.  Svartz  ^  Fil.  pag.  75. 

Acroftichum  auftraie.  Vahl ,  Symb.  i.  tab.  2j. 
Non  Linn, 

Acroftichum  dichotomum.  Forskh.  Flor.  xgypt.- 
arab.  pag.  184.  n^.  2. 

Il  paroit  que  cette  efpèce  avoit  été  confondue 
avec  Vacroftickum  auftrale,  Linn.  Suppl.  Elle  lui 
reflemble  par  fon  port  &  par  fes  pétioles  nus  { 
mais  les  divifions  font  radiées  &  dichotomes  à 
leur  fommet  i  les  découpures  partagées  en  deux 
fègmens  linéaires  4  droits  ,  acuminés^  étalés  ^  & 
non  courbés  ni  unilatéraux.  La  fruÛification  eft 
d'une  couleur  plus  rembrunie. 

Cette  plante  croit  â  Tile  Bourbon  Bc  dans 
l'Arabie.  Elle  fe  rappro^ihe  encore  beaucoup  de 
X acroftichum  digitatum  ;  mais  dans  celle  ci  la  fruc- 
tification eft  différente. 

71.  AcROSTiQUB  de  la  Jamaïque.  Acroftichum 
polypodioidcs,  Linn. 

Acroftichum  frondihus  pinnatifidis  y  pinnis  iineari» 
hus  »  ohtufis  ^  integerrimis  ,  patentihus  ,  coronaiis  i 
ftipite  fquamofo.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  929. 

Poiypodiumincanum.  S^zm»¥\\.  pag.  JJj  & 

Flor.  ind.  occid.  vol.  3.  pag.  1665. 
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Poiypêdlam  çMracinum.  Michtox  1  Fbr.  bofeal. 
Amer.  pag.  271. 

Polypodium  vilatum.  Schknhr.  Crypt.  gev.  ub. 
II.  B.  --'  Morif.  Hift.  5.  11.  14.  tab  2.  fig.  5. 
C  ^^^l  ACROSTIQUE  ,  n*.  13.  ) 

72.  AcROSTiQUfi  roufleâtre.  Acroftichum  rufm» 
Linn. 

C'eft  »  d'après  M.  Svartz»  la  même  plante  que 
Vafp/enium  tomentofum,  Lam.  vol.  2  (  CetÊRAC  » 
n  .  iG)'y  la  même  que  le  pteris  rufa.  Linn.  Spec. 
Plant.  I  \  enfin  Vkemioniiis  ru/a,  Swartz  «  Fil. 
pag.  20. 

73.  AcROSTiQUE  â  feuilles  de  forbier.  AcroJH- 
chum^forbifoUum,  Linn. 

Acroftichum  frondibus  pinnalis  ;  pinnis  ohiongo* 
ovatis  ,  integris  ,  ferratis^  acutis  ;  ftipitihus  ffié' 
mofis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  929.  (  V'oyei^  Acaos- 
TlQlfE,    n*.    17  j  voyei  auji  POLYPODE  de  U 

Guiane^  n*.  65.) 

La  defcription  qui  accompagne  cette  dernière 
efpèce  appartient  à  Vacroftique  à  feuilles  dtforhitr» 
La  plante  d'Aublet  par  oit  être  une  autre  efpèce. 

74.  AcROSTIQUE  à  bandes.  Acroftichum  âreoU- 
tum. 

Acroftichum  frendibus  pinnaùs  ;  pinnis  altemit , 
linearibus ,  apict  ferratis,  Linn.  SyA,  veget.  pag. 
929. 

Onoclea  (  nodulofa  )  ,  pinnis  feffilibus ,  lintari-' 
bus  ,  pinnatifidis  ;  fronde  fertili,  pinnis  quafi  nodu* 
lofoaniculatis y  urceolis  coniiguis.  Michaux»  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  272.  —  Svartz,  Fil. 
pag.  II I. 

Ofmunda  caroliniana.  Watl.  Flor.  carol.  p.  1S7. 
(  ^Py^  AcROSTiQUB,  n*.  19.  ) 

7j.  ACROSTiQUE  bordé.  Antï/ï/VAitm  margina- 
tum,  Linn. 

Acroftichum  frondibus  pinnatis  ;  pinnulis  oblongit  1 
integerrimis  »  undulatis  »  acuminatis  ;  ftipite  nwio, 
Linn.  Syft.  Plant,  pag.  929. 

Pteris  grandifolia.  Svartz,  Fil.  pag.  9J.  (  f^oytl 
AcROSTlQUE^  n^.  18.  ) 

7e.  AcROSTIQUE  à  feuilles  menues.  Acrofti- 
chum fanâum,  Linn. 

Acroftichum  frondibus  pinnatis  »  lanceolatis;  pin» 
nulis  lineari'lanceolatis  ,  incifo-ftrratis  ;  ferraturis 
infimis  mujoribus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  919» 

Polypodium  fanSum:  Svartz»  Fil.  pag.  Î9  »  & 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  j.  p.  1667.  \^i^oyei  AcROS- 
TIQUE ^  tt^20.  ) 

77.  ACROSTIQUI 
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77.  AenofTXQUB  de  Virginie.  Aer\>fticham  pla* 
iy,turot.  Linn. 

Acrofiichum  frondihus  pinnath  ;  pinnis  diiernis  , 
ovaiis  ^  crenati*  ,  feJpUbiu,  fuffkm  arcuatis»  Linn. 
S)lLveg.pag.  919. 

Jj'fUnîum  ibciuum»  Aie.  Hort.  Kew.  vol.  }•  pag. 
461.  —  SvartZf  Fil.  pag.  79.  (  Voye^^  ACROS- 
T.QJE,  n^   II.) 

78.  AcaosixquE  i  feuilles  en  filiqae.  Acrofii- 

thj.n  jïliq  .ofum.  Linn* 

Acrofiichum  (  pceris  thaliftroides  )  ^  frondihus  U- 
puiutis  ;  pifinii  fitrilibus  pinnatîfdis  /  laciniis  oh" 
ti.j'is  i  f ruât f tris  pinnath  ;  ptnaulU  hipartUis,  linea" 
riùus,  ivartK,  Fil.  pag.  98;^ 

«.  ÂcrofiLkum  ikaiiUroidiJ,  Linn.  Flqr.  ztyl, 

^.  Acrojticum  filiquofum.  Linn.  Amœn.  acad. 
vo{.  I.  pag.  270.  ub.  12.  fig.  3.  (  Voy^  AcROS- 

T.QUE,  n^\  2J  &24.) 

^f.  Svartz  foupçonne  qoe  ces  deux  plantes 
af :73rtiennenc  à  la  raéme  efpèce ,  dont  la  pre- 
cere  «  «  ^  ne  produit  que  des  feuilles  ftëriies  \  1 1 
fcsonde^  ^  j  des  feuilles  fertiles. 

79.  AcROSTiQUE  de  l'ile  d'Elbe.  Acroftichum 

ilvcnje.  Lion. 

Acrofiichum  frondihus  fuhhîpinnatis  ;  pînnuHs  op^ 
p^fi'.O'Coadmiatis  ,  ohtufis  j  fahtus  hirfutis  ,  ^ii/?  /n/f - 

Itrrimis,  Linn.  Syft.  veg.  pag.  929.  —  (Eder.  Fior. 
oan.  tab.  391.  I 

PolypadÙÊm  ilvenfi.  Sirartz^  Fil.  pag.  39. 

Po/ypodûim  marantà.  Hofirn, — Schkubr.  Crypt. 

grv.  ub.  19.  (  Piy^î  p/i«  has  ACROSTiQUE  OCS 
Aipes.  ) 

Se.  AcROSTiQUE  fourchu.  Acrcfiîchum  .furea- 
t:.m»  Lino. 

Acrofiickum  dickotum  «  foliàlis  pinnaiis  ;  pinnis 
va^r^Uclis  j  lanceolatiSy  approxumuis  ,  inugerrimis^ 
Linn.  SyVt.  veg.  pag.  93O. 

Merttnpa  furcata.  Swartz,  Fil.  pag.  163.  — 
U'jIM.  in  Aâ.  Holm.  1804.  pag.  166. 

Polypodhtmfitrcatum,  Sv^artz ,  Flor.  Ind.  occid. 

>.  pag.  1679- 
Vtiris  frondihus  dichotomis.  Linn.  Spec.  Plant. 

edic.  u  (  K«yr£  AcROSTiQUE*  n".  27.  ) 
8 1 .  AcROSTiQUE  i  aiguillons.  Acrofilchum  acu- 

:f::um.  Linn.  (  K<Wfj  AcROSTlQUE  ,  O*.  28  ,  & 
1  AlCHOMANE  j  n^,  69.  ) 

81.  ACROSTIQUE  i  feuilles  d'Ofoionde.  ^^ra/: 

Hpunz^M,  Supplément .  Tome  L 
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AcroJUckum  frondihus  hipinnatis  ;  fidîolh  oppofi» 
lis  y  pinnuHs  ianceoiatis  ^  ohiufis ,  firratis  ^  fejjilihus  « 
aiiemis,  Linn.  Syft.  veg.  pag.  930.     * 

Todea  africana,  Svartz,  Fil.  pag.  162  &  }88.* 
— Willd.  in  Schriff.  der  Acad.  Erfutt.  p.  14.  tab.^ 
3 .  g.  I .  Pinnajru&if 

bfmunda  harhara.  Thunb.  Prodr.  Cap.  pag.  171. 

Ofmunda  tojla,  Schrad.  Joum.  bot.  1800.  pag. 
loj.  (  Voyei  AcROSTiQUE ,  n*.  30.  ) 

8},  Ac:ioSTlQUE  prolifère.  Acrofiickum  vlvi*^ 
parum.  Linn. 

Acrofiichum  frondihus  hipinnatis  »  vlvlparls  ;  plfi» 
ni  s  hlnatls ,  unilattralihus  y  plnnulis  planât  ifidis  ^ 
furcatls  s  Juhulatis  ,  murglne  Interlorl  fruâificanti'» 
ùus,  Linn.  Suppl.  pag.  444.  —  Berg.  Aâ.  Pet^op* 
VL  pag.  II.  tàb.  7.  fag.  5. 

Cenopte^ls  (  vivipara  ) ,  fronde  triplnnati  ^  plnnu* 
iis  fiiiformlhus,  Svaitz^  Fil.  pag.  89. 

84.  AcROSTIQUfi  dts  Alpes.  Acrofiickum  aU 
plnumi 

Acrofiickum  (polypodium  hyperboreum  )  ^  fron- 
dihus fuhhlpinnatifidis  ,  fuhths  kirtls;  pinnis  cuneatis,* 
tri'-qulnquiiohatls  i  lohls  crenuiatls  j  forls  cofifiuen*- 
tlhus.  Svarcz  ,  Fil.  p»g.  39. 

Acrofiickum  alpinum.  Boit  on.  Sil.  2.  tab.  42. 

Polypodium  arvonleum*  Smith  »  Flor.  brit.  pag*. 
ni;. 

Ceterach  (  alpinum  ).  Decind.  Svoopf.  Plant, 
gall.  pag.  ii|.  n*.  I43J«  &  Flor.  franc,  vol.  x« 
pag.  J67. 

An  acrofiickum  llvenfe?  Lam.  Diâ.  I.  pag.  37. 
No/i  lÀnn. 

Voici  ce  que  dit  M.  DecandoIIe  au  fujet  de 
cette  plante  :  »  Cette  efjpèce  diffère  certainement , 
de  Y  acrofiickum  llvenfe  de  Linné  «  ce  dont  je  fuis, 
aflfuré  ^  foit  par  les  phrafes  comparatives  de  Sirartz  , 
fqit  par  la  defcription  de  Roth ,  foit  par  un  échan- 
tillon envoyé  par  M.  Vahi  à  M  DesFontainesî  miis^ 
elle  croit  dans  le  midi  de  l'Europe  j  &  devroic' 
conferver  le  nom  A* llvenfe  ^  que  tous  les  anciens 
botaniftes  lui  donnoient.  L'elpèce  de  Linné  j  au  . 
contraire 4  ne  croit  point  dans  l'Ile  d'Elbe,  mais- 
dans  le  nord  de  l'Europe  ^  &  devroit  prendre  le 
nom  à'kyperhoreum,  »  » 

.  Ses  feuilles  font  longues  de  quatre  â  cinq  pou-, 
ces.  Leur  pétiole  commun  eft  grêle ,  un  peu  rou- 
eeâtre,  pubefcenr,  garni  de  huit  â  neuf  paires  de 
folioles  oppofées  vers  le  bas ,  alternes  &  plus  dé-  ' 
veloppées  dans  le  milieu ,  Coudées  vers  le  fommet  ^ 
longues  de  quatre  à  fix  lignes  «  arrondies  ou  oblon* 
gués,  obtufes,  dépourvues  de  nervures  fenfibles^  ' 
découpées  en  cinq  ou  fepc  lobes  arrondis  &  pro* 


\ùo 
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forme  de  poils ,  plus  notnbreufes  à  Tencour  des 
capfules  :  celles-ci  Daiflent  en  groupes  diftindls, 
arrondis,  dépourvus  de  tif^umens  :  à  la  miiuricé 
elles  couvrent  toute  la  feuille. 

Cette  plante  croit  en  Provence,  dans  les^  Alpes 
&  les  Pyrénées.  (Deeaad.) 

8^  AcROSTiquE  glauque.  Acrofiichum  gUucum. 
Cavan. 

Acroftîchum  (  pteris  glauca)  ,  frondîbus  quinqua/t" 
gulis ,  tripinnatis ,  glabns  ;  plnnis  infimts  bipanîtis  ; 
pinnulis  lintaribus ,  obtups  ,  ttretiufculis  »  nurgine 
rtvolutis.  Cavan.  PrxI.  n®.  668  «  &  Annal,  de 
fcienc.  nat.  vol.  i.  pag.  107. 

L'enlenible  de  Ton  feuillage  prëfente  cinq  angles. 
Ses  feuilles  font  trois  fois  ailées,  glabres ,  prefque 
glauques  i  tes  pinnules  inférieures  partagées  en 
deux  ;  les  folioles  linéaires ,  obtufes ,  roulées  à 
leurs  bords»  ce  qui  les  fait  paroicre  cylindriques. 

Cette  plante  croit  i  la  Nouvelle-Erp.igne. 

•  Kota.  Vacroftukum  cordatum  Thuiib.  fera  men- 
tionné parmi  les  grammitis,  (Voyti  DûRADiLLBj 

Efpeces  doutcufts» 

^  AcROSTXQUË  bicolore.  Acrofiichum  bicolor, 
Cav. 

Acrofiichum  foliis  hnceolatis  ^  acumine  produâo 
fruBific^nte ,  fubtki  alhicantibus ,  fupernk  ferrugintis, 
Cavan.   Piact.   1801.  n**.   577.  —  Svrartz  j  Fil. 
pag.  iij. 

Cette  efpèce  des  îles  Marianes  a  des  feuilles 
fimples, lancéolées •  entières,  de  couleur  rouillée 
en  deuus  ,  blanchâtres  en  deflbus ,  prolongées 
en  une  pointe  fous  laquelle  fe  trouve  la  fruâifi- 
cation. 

^  AcROSTiQue  en  languette.  Acrofiichum  Un- 
gHÎ forme.  Cav. 

Acrofiichum  /biiis fier ilibus  ianceoùuis  ^  prtioi^tii^ 
fruâiferis  aiùorihus^  linenribus.  Cavan.  PrxL  180 i. 
D*.  J78.  —  Svartz ,  Fil.  pag.  1 1  j. 

SiS  feui'hs  font  fimples ,  entières  ,  de  deux 
fortes  ,  les  ur^es  ptiolées,  ftéiiles  ,  en  forme  de 
lame;  les  autres  linéaires,  fcrdtes,  plus  élevées. 

Cette  plante  croit  au  Pétou  ^  dans  le  royaume 
de  Quito. 

*  AcROSTiQUE  plilTé.  Acrofiichum-  plicutum.- 
.Cavan. 

Acrofiichum  foliu  fubliniarUus^ ,  fermffnêo-fqîUL^ 


fonds.  Les  bords  ne  fe  replient  point  en  diflaus.  }  mofis^  piiio/o  hnvioribus  Cavan.  Pr«l.  1801.  «•. 
La  Turface inférieure  porte  des  paillettes  brunes  en     579.  —  Sva» iz  ,  Fil.  pag.  in. 

Cette  efpèce^  atnfi  que  les  deux  précédentes  , 
parole  devoir  appartenir  au  genre  onoclta , 
d'après  Svr arrz.  Ses  feuilles  font  fimples ,  presque 
linéaires  ,  plus  courtes  aue  leur  pétiole ,  cou- 
vertes d  écailles  couleur  de  rôuiUe.  Elle  croit  au 
Péiou. 

ACTiEA.  (rflyc{.AcTBE.) 

ACTÉE.  AQaû.  Ce  genre  t  pour  carsâèrt 
effentiel  : 

• 

Vn  cûlice  a  quatre fqfloU  s  caduques}  quatre  pétales  ; 
unfcul  ovaire  i  point  de  fiylt  ;  un  ftigmate  en  tcte  ;  w  i 
baie  a  une  loge}  ptufieurs  femcnccs  attachées  a  unfL- 
ceata  latiraL 

Espaces. 

1.  AcTÉE  en  épi.  Aû^a  fpicata,  Linn. 

ABâa  racemo  ovato ,  fruB'rbus  baccatis.  l  inn. 
Spec.  Piant.vol.  i.  pag.  721.  —  <Eder.  Flor.  dan. 
tab.  (89.  —  Blackv.  tab.  jéj.  —  Lam.  liluflr. 
tab.  448.  fig.  I. 

Aâàa  foliis  ctrcumftrratîs  ^  dup/uatopinnatis ; 
pinnulâ  cxfremA  trilobatâ.  HaU.  Helv.  n*.  IO76. 

Aconitum  baccifcrum,  C.  Bauh.  Pin.  185. 

Chriftophoriana.  Cluf.  Hift.  a.  pag.  86.  (  ^«y^ 
Actes,  n*.  i.  ) 

2.  ActÉe  i  grappes.  ABéa  racemofa.  Lina. 

ABéa  racemis  iongifimis ,  fruBsbms  ficcis*  Linn. 
Soec.  Plant,  vol.  2.  pag..  722.  —  Lam.  Uiuflr. 
tab.  448.  fig.  2.  C  ^oy^  AcTEE  ,  n*.  a.  ) 

).  AcTÎE  du  Japon.  ABau  japonica.  Thunb. 

ABgafpicis  longifiimis  }  foliotés  incifis ,  paimatis, 
divifis.  Thunb.  Flor.  lapp.  pag.  221. 

Cette  plante  eft  glabre  dans  toutes  fes  partiet. 
Ses  tiges  font  herbacées  t  fes  feuilles  petioiées, 
ternées  \  les  folioles  fimples, en  cœur ,  pédicellées, 
palmées  ,  à  cinq  ou  fept  lobes  inciféi ,  dentés  en 
f<  ie  î  la  fice  fupérisure  v^rte  &  glabre  \  l'inférieure 
plus  pâle  \  !e  pét  iole  &les  pédicelîes  alon^^és ,  ftriés. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  fimple ,  Io'^r  de 
trois  â  fept  p«uces  ;  le  calice  &  la  corolle  très-ca- 
ducsi  l'ovaire  glabre,  oblong,  dépourvu  de  ftyle. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  u  (  Defnpt.  a 
Thunb.) 

ACTIVÉE.  ABinéa.Ct  genre, étabîi  par  M.  de 
Julfieu  pour  une  plante  de  l'herbier  de  Commer* 
Ton ,  appartient  à  la  famille  des  corynibtfères ,  &  fe 
rapproche  des  hymenôpappus  de  F. héritier  ou  roikÎÂ 
Lam.  Il  a  pour  caraâère  effentiel  : 


i34 


A  D  I 

E  S  p  i  C  B  »• 

♦  Adiaktum. 

1.  Feuilles  /Impies, 


!•  AdiANte  rénifortpe.  AdUntum  reni forme* 
Linn. 

Adiantum  ffondihus  orhiculato^renifomùhus  ^  in^ 
divifis ,  crenatis.  Svaru  ,  Fil.  pag.  iio.  —  Lam. 
lllultr.  tab.  870.  fig.  1. 

Hemionitis  a^arîfolia.  Sloan ,  Jam.  Hift.  I. 
pag.  15.  (  yoyei  AdxanxEj  n**.  i.) 

2.  Adiamte  des  Philippines.  Adiantum  phUtp-- 
-penfe.  Liru}. 

Adiantum  frondibus  e  ftrculo  aliernis^  renijhf'- 
mihus^  lobatis,  Swariz«  Filic.  pag.  110.  (  Fa^ei 
Adiamte  ,  n^  1.  ) 

II.  Feuilles  compcftes ,  fmplement  ailées. 

).  ADiAtiTB  à  trois  fettiUes.  Adiantum  triphyl- 
Sum.  Lam. 

Adiantum  fronde  triphyllâ  ;  foliolis  feJpliUu ,  Ion» 
ieolatis  «  pinnati^s ,  crenatis,  Svaru  ,  I.  c.  — 
Svartz ,  Fil.  I.  c.  — Smicb,  incd.  Icon.  74.  (f^oyci, 
AdiantEj  n®.  j.) 

4.  Adiantb  rayonné*  Adiantum  radiatum. 
Linn. 

Adiantum  fronde  digitatd;fi}liolis  pinnatis  ;  pin- 
nis  ohlongis  ,  furftim  auritis  ^  fubcrenatis,  SwaiCZt 

Fil.  pag.  121.  {Foyti  Adiante^  n^  8.) 

f.  AdiAnte  du  Canada.  Adiantum  pedatum. 
lina. 

.    Adiantum  frondé  pedatâ  ;  fèliis  pinnatis  ;  pinnis 
fhombio-ohiongis  ^  fMunatis  ^  incifo-lobatis,  Sv. 

Fil.  pag.  121.  {Voyii  AdiantE)  n*.  9.) 

6,  Adiante  en  évenuil.  Adiantum  fiabelU- 
latum* 

Adiantum  fronde  fuhpedatâ  ;  foiiolis  pinnatis  / 
pinnis  rkombeo-rotundatis  ^  crenuiaiij  ^/^ipite  pubef- 
êtnte.  Svarcz  >  1.  c. 

Adiar.tumfufcum.Rtu.  Obf.  2.  pag.  28.  ub.  f. 
(  yoyei  Adiantb  ,  n^,  14.  ) 

7.  Adiante  lindféc.  Adiantum  Undfâa.  Cx^Ui, 
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I  il  en  difftre  par  fa  frufttScarion.  Set  Feuilles  ft 
divifenc  en  forme  de  digicacions  étalées ,  compo* 
(ée%  de  folioles  ailées.  Les  découpures  inférieures 
font  arrondies ,  obcufes  ;  les  rupérieures  en  forme 
de  trapèze.  Il  croit  dans  le  royaume  de  Quito. 

8.  Adiante  lancéolé.  Adiantum  lanceolatum, 

Adiantum  (  lindfaea  lanceola ta  ),  fronde  pinnatâ  ; 
pinnis  lineari  ianceolatis  ,  obtujis  ,  firratis,  alitmis 
fubéqualibus.  Labill.  Nov.  Holl.  2.  pag.  98.  ub. 
240.  fig.  I . 

Ses  rfges  font  lifles ,  hautes  d'un  pied ,  planes 
d'un  côté ,  cannelées  de  l'autre  &  latéralement , 
foutenant  des  folioles  difpofées  en  aile  ^  alternes, 
pédicellées,  linéaires-lancéolées  >  glabres^  obtu- 
fes,  longues  de  deux  Douces,  obliquement  tron- 
quées à  leur  bafe  lorlqu'elles  portent  la  fruâifi- 
cation  :  celle-ci  efi  placée  vers  chaque  bord  des 
folioles  fur  une  ligne  non  interrompue ,  très* 
étroite.  Le  tégument  s'ouvre  en  dehors,  &  re- 
couvre des  capfules  cendrées  j  entourées  d'un  an- 
neau jaunâtre. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  (  U' 

bi Hardie re,  ) 

91K  Adiante  en  croiflant.  Adiantum  lunatm, 
Burm. 

•  Adiantum  frondibus  pinnatis  ;  pinnis  aliernis  » 
lunulatîs ,  fubintegrii  ,  radiatO'Venofis  ;  margine  fu» 
periore  intégra  ,  incifoque  repando^fruSificantibus  ; 
foris  fru&lficantibus.  Swaitz»  Filic.  pag.  I2l.— 
Willd.  Phytogr.  i.  tab.  9.  fig.  i. 

Pteris  lunulata.  Retz.  Obftrv.  2.  tab.  4.  (  Voyti 
Adiante  j  n**.  6.) 

10.  Adiante  luifanc.  Adiantum  lucidum,  S«^. 

Adiantum  frondibus  pinnatis  ;  pinnis  trape^iîs , 
acuminatis  ^  apice  ferratis  ^  fofis  fupeme  (f  anti^t 
continuis,  Svauz^  Fil.  pag.  121. 

Pteris  lucida,  Cavan.  Pr«!.  1801  •  n®.  658. 

Cette  efpèce  relTemble  prefqu'à  un  pteris,  Si% 
feuilles  font  pétiolées,  amplement  ailées  1  compo- 
fées  de  folioles  glabres ,  iuifantes ,  en  forme  de 
tnipètC;,  acuminées  &  dentées  en  fcie  â  leur 
fommet.  La  fruâification  eft  formée  de  paqu-ts 
non  interrompus ,  placés  vers  l'extrémité  des  fo- 
lioles. Elle  croit  au  Pérou  &c  aux  iles  Philip- 
pines. 


£ii^nis 

pag.  121. 
Cet  adiante  a  prefque  la  Ibrmed'un  lindfiaj 


II.  Adiante  arqué.  Adiantwn  arcuatum.  Sir. 

Adiantum  frondibus  pinnatis  ;  pinnis  altemis , 
petiolatis  ,  lunatis ,  margine'  fuperiore  fruûftris  ; 
fùn^  obdoagis. ^^Mit,  Fil.  pag.. 122. 

Adiantum  lunatum,  C^van.  Ptarl.  n^.  6y6. 


A  D  1 


iSg 
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&  luifi 
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Cette  pUnte  croît  dans  les  Indes  orîeoules,  aux 
ti:i  .Mimice. 


*♦   LlNDS^A. 


^-'.  Adiantb  faginé.  Adian 

AubUt. 


I  fapttûium. 


Adlûntum  (lindfza  (i%\XxMi) ,  frenJe  pmplici, 

j^s'-'t JiJ  cordJtâvt ,  acuminatâ.  Dryand.  Aft.  Soc, 
iT-n.  Lond.  vol.  j.  pjç.  40.  —  Swjtlz  ,  Fil.  pag. 
iiS,  (  t^oy^i  Adiantb,  n".  j.) 


i.  Adianie  échancté.  ÂJian 


n  tmargtaatum. 


Àjljtium  (lindfaei  itDi{oimi),frontiefimplici, 
u^f^'mi,  D^iufd.  Dryand.  Aâ.  Sac.  Linn.  lond. 
VI  i.  lab.  7.  lig.  i.^Swarii.FiL  pag.  118.— 
Hj;m.  Arch.  i.  ub.  4. 

Sei  Teuilles  f'nt  Jîmpleî ,  portées  fur  de  longs 
Fîmlcs,  anondies  ,  échjncrées  â  leur  bord  in- 
t:r:tur  en  forme  de  reini  l'échancrure  profoniie, 
u;i  p-;j  frrree  ;  emiètes  &  obcufss  à  leur  bord 
eneriiîur.  La  frudificaiion  ,  un  peu  diltante  des 
tiord^.tftdifpoféee»  une  ligne  nonintcttonipue, 
toiiveite  d'un  légunwnt  continUj  s'  -" 


Cette  plante  croît  dans  la  Guiane. 

îo,  AciANTE  à  feuilles  en  épée.  Adiantum  enj!- 

Adiantum  (lînjfaa  enrifjlia)  , /roni/e  pinn^râ  ; 
;  iiis  infformihus,  ailernit.  Swartl,  Fil.  pag.  1  iS 

&  ÎI7. 

1!  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  pieds  &  plus, 
(\^t  une  louche  glabre,  cylindrique,  canaliculée 
tT  delior» ,  d'un  brun-verdâtre  ou  rougeâtre.  Ses 
f-  .'.'.t-,  font  ailées }  les  folioles  alternes ,  droiies, 
i--.:  iilees,  longue)  de  fix  à  fept  pouces ,  lineaiics , 
é--l'rmes  ,  larges  de  quatre  lignes  .  ^étrécit^  i 
.:..-  bjfe  ,  obtufes  à  leur  fotnnier,  irèi-entièft^  , 
-ilus  i  leurs  deux  faces,  finement  BTveult^'^. 
1  1  (ructificitinn  eft  placée  vers  le  bord  des  lo- 
'.u.-.s ,  depuis  leur  bjfe  jurqu'à  leur  fommet ,  f-n 
■-~t  l^çne  étroite,  continue,  compofée  de  t(ès- 
:  ;tes  capfules  d'un  brun-noiràtre  ,  recouvertes 
"  -n  lezument  pâle  ,  très-étroit ,  inféré  Vtrs  le 
I  ^-a  des  folioUs ,  s'ouTiaDi  en  dehors. 

C-tte  plante  croît  à  l'île  Maurice  :  elle  fe  rsp- 
rio,.hs  beaucoup  du  jturû  Wiuu,  tf.  16  {  elle 


en  eft  diftinguéç  par  la  lîtuatien  &  la  forme  de  fet 

tégumens. 

40.  Adiante  lînéiire.  Aiiatuam  t'uttart. 
AJianium   (lindfïa  lineai is  ), /roni/<  pintdcâ. 

lintari;  pinnis  brtviljintiSyf^li^aiiiliifo  mihus,  antkt 
ertnulaùi ,  fruilificuniiiut,  £vait£  ,  Fil.  pag.  1  iS  1 
&  }i8.  tab.  ).  tig.  }. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
très-éitoices  ,  linéair. s,  à  peine  larges  de  trois 
lignes ,  fimfrlemeni  ailées ,  lonrues  d'un  pied  avec 
leur  pétiole.  Ce  dernier  eft  tîlifontie,  anguleux, 
de  couleur  purpurine  ,  très  glibrej  les  folioles 
fort  petites,  pre'iju'oppofiJes ,  à  peine  p^'dicel- 
lées ,  étalées  en  éventail ,  en  coin  i  leur  bafe, 
planes,  arrondies  3.'  legértment  crénelées  à  leur 
fommet,  glabres, ftrié.s,  longues  de  deux  lignes, 
roulées  à  leur  bord  fupérieurScprefqu'en  croifl".tnï 
i  la  maturité  des  ftmences.  La  fruil  ficJtion  e!l 
conftituée  par  une  ligne  non  interrompue  ,  d'un 
brun-pâle ^  le  tégument  convexe,  un  peu  cré- 
nelé, membraneux,  d'un  vert-pâle,  s'ouvrant  en 
dehors. 

Cette  plante  croît  â  la  Nouvelle-Hollande. 

41.  Adiante  1  folioles  entières.  Adiantum  in-* 
tegrifolium, 

Adiantum  (lindfra  filcata), /«ni/f  pimatâ  } 
pinnii  fublunatit  f  imrgi'timis.  Svartz  ,  Fil.  pag. 
Il 8.  —  Dryand.  A£t.  Soc.  Lin».  Lond.  vol.  J, 
pag.  41.  tab.  7.  fig.  1.  —  Rpem.  Arch.  l. 
tab.  ;. 

Adiantum  7.  Aubl.  Guîan.  pag.  96J-  {Exdjf, 
fyuon.  ) 

Ses  pétioles ,  glabres  8f  d'un  brun-foncé  ,  fe 
développent  â  leur  rariie  fupeiieuie  en  ure  feuille 
fimpltment  ailée,  longue  de  fix  i  neuf  pouces , 
compofée  de  foliiUi  alternes  ,  pédicell^es  ,  irès* 
entières,  ptef.lu'ovales ,  courbées  en  faucille  à 
leur  bord  inférieur ,  longues  d'un  pouie  &  plus, 
glabres,  obtLtfes  à  leur  fommet,  prefiue  tron- 
quées i  leur  bafc,  portant  la  fruflificaiion  fur  leur 
bord  extérieur  ;  les  pé<ilcelLs  un  peu  décurteos 
fur  le  pétiole. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane. 

^i.  Adiante  hétérophylle.  Adijatum  hetero- 

phyilum. 

Adiantum  (lindfia  heterophyl'a  )  .fronde  pia-, 
'ia:â;pinnit  iategrij  feToJni'fq^e i  injt'ii/'ibut 'hon- 
ù<'>-.'anerolatis  ,  acumïtaft  ,  f.pfioribut  rkombeU  > 
offi'/n  ,  txùmit  conflutntibut.  twiitz.  Fil.  pag.  1 18. 
—  U^yand.  AU.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  }.  tab.  8. 
fig.  I.'  -  Roem.  Arch.  z  tab.  4. 

Ses  pétioles  fout  bruns,  longs  de  deui  ou  troi» 

S  2. 


i4o 
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pouces  )  les  feuilles  de  même  longueur  j  ailées , 
compofées  de  folioles  peu  difiantes ,  prefqu'al- 
ternes  ^  i  peine  pédicellées  ,  variables  dans  leur 
forme  ^  les  unes  entières  »  les  autres  très-finement 
denticuléesî  les  inférieures  rhomboï Jales  ^  lan- 
céolées »  acuminées  y  les  fupérieures  plus  courtes , 
rhorriboïdales  »  obtufes  s  tes  terminales  oetites  ^ 
arrondies  j  confloentes.  La  fruôification  eft  placée 
fur  le  bord  extérieur  des  folioles. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales ,  à 
Malacca. 

Nota.  L'Adiante  Uncéoiéj  n^  8  ,  doit  être  placé 

•  • 

JCl. 

4;.  Adiante  en  ferpe.  Adiantum  cuUratum. 
Willd. 

Adlanxum  (  lindCara  cultrata  )  «  fronde  pinnatâ  y 
ptnnis  deitoideO'ianccolatis  j  obtufis;  terminali  elon* 
gatâ,  Svartz,  Fil*  pag.  119. 

Adiantum  cultratum.WiWà,  Phytogr.  i.  tab.  10. 

Ses  feuilles  font  fimplement  ailées  »  compofées 
de  folioles  glabres  >  lancéolées  >  deltoïdes  à  leur 
bafé  9  obtufes  à  leur  fommet ,  un  peu  courbées 
en  faucille  $  la  foliole  terminale  beaucoup  plus 
longue  que  les  autres. 

.    Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 

44.  AdiANTB  Otbiculé.  Adiantum  orbiculatum, 
Xam. 

Adiantum  pinnis  oblongts  ;  pinnulis  orbiculato- 
fuiarcuatis ,  inftrioribus  incifisftu  trifidis,  (  N.  ) 

|.  Ltndfda  (  flabellulata  )^  fronde  pinnatâ;  pinnis 
ftabeliiformibus  y  denticulatis  ^  adulttorum  infiriorum 
pinnatifidis,  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  }. 
tab.  8.  fig.  1.  —  Roem.  Arch.  1.  tab.  4.  —  Swinz, 
Fil.  pag.  I  (9.  (  ^oyei  Adiante  ,  n*'.  7.  ) 

4f .  Adiakte  de  la  Guiane.  Adiantum  guianenfe. 
Aubl. 

Adiantum  (  lindHei  guianenfis  )  ,  fronde  bipin- 
natâ  ;  pinnis  patent i bus  ^  fubulatis  ;  pinnulis  infe^ 
rioribus  lunatis  »  mediis  trape^iformibus ,  fupremis 
fiahcttiformibus.   Svartz  ^  Fil.  pag.  II9.  (  l>^oyei 

Adiante,  n*.  11.) 

46,  Adiante  à  feuilles  roides.  Adiantum  firic- 
tum.  Svanz. 

Adiantum  (  lindfza  (Iriâa  )  •  fronde  bipinnatà  ; 
pinnis  ereHls ,  ft riais  ;  pinnulis  trape\iformibus, 
SvarU  ,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  3.  pag.  xyzi. 

UndfsLa  elongata.  Cavan.  Prxl.  l8oi.  n®.  6j}. 

Ses  racines  font  rampantes  ^  couvertes  de  paillet- 
tes noirâtres,  munies  ^e  fibres  roides,  noires  ,épar- 
fes.  Les  fouches  foocdroites^  un  peu  cylindriques  ^ 
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longues  d'un  demi-pied ,  glabres»  d'un  brun-rou- 
geârre  ^  les  pétioles  aplatis  i  les  feuilles  longues  d'un 
pied,  deux  &  prefque  trois  fois  ailées;  Icspinnu- 
iesopporées,  droites,  linéaires^lancéolées ;  lespé- 
dicâlles  glabres  »  tétragoaes ,  foutenant  des  folio- 
les alternes ,  un  peu  oppofées  »  en  forme  de  cri- 
pèze,  rapprochées,  anguleufes  à  leur  bafe  avec  un 
prolongement,  un  peu  arquées  à  leur  fommet, 
roides  «  glabres  à  leurs  deux  faces ,  d'un  vert- 
foncé,  marquées  de  veinules  radiées ,  dichoto:Des. 
La  fruâification  confifte  en  capfulesnombreufes, 
très-petites ,  d'un  brun-noirâtre  ,  difpofées  au  bord 
fupérieur  des  folioles  en  une  ligne  non  interrom- 
pue i  le  tégument  continu,  inféré  fur  le  disque, 
vers  le  bord. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes,  i 
la  Jamaïque. 

47.  Adiante  trichomane.  Adiantum  trickoma- 
no  ides, 

Adiantum  (  lindr«a  trichomanoides  ) ,  fronde 
bipinnatà  ;  pinnulis  cuneatis ,  fublinearibus ,  na^us, 
Svartz ,  Fil.  pag.  119.  —  Dryand.  Aâ.  Soc.  Lion. 
Lond.  vol.  3.  tab.  11.  —  Roem.  Arch.  2.  tab.  5. 

Adiantum  cuneatum.  Forfi.  Prodr.  n*.  461. 

Ses  racines  font  rampantes  >  fes  Touches  ou  pé- 
tioles longs  de  deux  ou  trois  pouces  \  les  feuilles 
un  peu  plus  longues,  deux  fois  ailées,  compofées 
de  folioles  rétréci«:s  en  coin  à  leur  bafe  ^  obrufes 
à  leur  fommet,  petites}  les  inférieures  profondé- 
ment incifées  ;  les  fuperieures  entières  ou  a  deux 
lobes.  Elle  croit  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

48.  Adiante  triangulaire. ^«//tfnfiim  trianguUn. 

Adiantum  (lindfara  tenera  ) ^ /ron^r  trianguian, 
tripinnatifidâ  y  laciniis  obovato^rkombeis  ,  in«j«. 
Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  ).  tab.  la  — 
Roem.  Arch.  2.  ub.  5.  —  Sirartz  ^  Fil.  pag.  iic. 

Cette  plante  s'élève  i  la  hauteur  de  cinq  à  fix 
pouces  fur  des  fouches  ou  pétioles  grélrs ,  nus ,  de 
couleur  brune.  Son  feuillage  préfente  une  figure 
triangulaire.  Ses  feuilles  font  trois  fois  ailées,  fur- 
tout  les  pinnules  inférieures  ;  elles  font  oppofcrs, 
lancéolées,  compofées  de  folioles  ovales,  rhom- 
boidales ,  affez  petites ,  lobées  ou  incifées,  char- 
gées de  fruâification  à  leur  bord  extérieur. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

49.  Adiante  à  petites  feuilles.  Adiantum  mi- 

crophyllum, 

Adiantum  (lîndfxa  microphylla)  y  fronde  tripin^ 
natjfidâ ,  laneeolatâ  ;  laciniis  cuneatis  ,  apice  aiU- 
tatis ^  crenulatis,  Svariz,  Fil.  pag.  ilO  &  }I9. 

Ses  fouches  ou  pétioles  font  filiformes ,  pâ!e< , 
Oriési  le  feuillage  tendre^  lâche ^  lancéolé ^  Ion; 
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lîT-'ts  Se  crénelérs  à  leur  fotnmet,  enrièrËS  ou  lo- 
b  ts,d'un  veit-foncé;  les  lobes  Je  même  forme 
c:!;  'es  folioles,  Hiiemenc  ftrtés.  La  fructification 
fllr'acée  fur  leboiddes  fnliolesenune  ligne  non 
i:  rtnompue  ,  coinpoTée  lie  capfules  trts-pecites, 
C-y>  bnin-pàie,  luifantes,  couvertes  d'un  fém- 
r-ri[  mettibraneuT  ,  conciim  ,  d'un  veit-pàle, 
1  <  uvrant  en  dehors. 

Cette  efpèce  croît  à  la  Nouvelle- Hollande, 

♦  **  Cheilanthes. 
;o.  Adiante  mignon.  AJiantum  mUropttris. 
Aiijnium  (cheilanthes  micropteris)  ./ro/ii/i.w 

y.-.n^ti, ,  lintarihui; pinnij  fuhfcfMut ,  fubrolundit , 
i'!::fo-crcnaii$ ,  hifpidulii.  £»ar[ï ,  Fil.  pag.  ii6, 
&  iZ4.  lab.  }.lîg.  y. 

C  eft  une  fort  jolie  petite  efpèce ,  dont  les  fou- 
thcs  OH  pétioles  font  nombreux ,  en  touffe,  fi!i- 
forir.es,  glabres,  d'un  biun-pourpre ,  hauts  de 
<;:iit  à  trois  pouce; ,  garnis  à  leur  oafe  d'écailles 
u-  peu  noiràctes  ;  terminés  par  une  feuille  longue 
de  itoii  i  quatre  pouces ,  droite ,  linéaire,  liinple- 
m.nt  ailée  ,  compofee  He  petites  folioles  alternes, 
pT^'f^iie  reciiles,  arrondies, longues  de  deta  lignes 
iichement  &  médiocrement  crénelées  ii  leurs 
b  Tiis,  un  peu  hirpides  vues  à  U  loupe.  La  fruc- 
i;ti:ation  eft  placée  par  points  fépatés ,  fur  le  bord 
S;  iuï  crénelures  des  feuilles  ,  compofée  de  p -tî- 
tei  C3pfuies  d'un  btun-pile ,  couvertes  par  les  cré- 
n^tures  coutbées  en  dedans. 

C;tre  plante  croît  an  Pérou,  aux  environs  de 
(^■MU.  iV.  f.  in  hirb.  Jujf.-) 

yi.  Adiante  à  feuilles  vertes,  ^i/ianium  \ir'idt. 

AS'tjr.ium  (theilanthes  viridisjj/roni/iiw  tipln- 
K.ni  ;  pinnvlii  ovalit ,  inttgrii  ;  Urminalibut  majo' 
':...( ,  ovato-  UncioUtii  fuhhisfiatifvt  ;  ftrpiie  Uvi. 
.-•Jitr,  Fil.  pag.  117.  —  Vahl,  Symbol,  j.  pag. 
1:4,  &  Di£l.  4.  pag.  714. 

Purh  viridis.  Forskh.  jCgypt.  pag.  1S6. 

Sisfouches  font  très-lifles,  d'un  pourpte-foncé, 
ii  Ii  ^oc  les  pétiolÉS  &  les  pédicelles}  le  feuillage 
a  Lin  fceju  vert ,  deui  fois  ailé  ;  les  pinnules  alter- 
r.;S,  éialéesilts  inférieures  pétioléeSjprerqu'op- 
p'pces,  infenfiblement  plus  longues,  lancéoléesi 
l--s;"dpêritureîal!ernes,prer(|uef6iriles,conniven- 
t-'s ,  plus  courtes,  compofées  de  folioles  ovales , 
er.'.ictcs;  Its  terminales  plus  gran.tes,  ovales-lan- 
cîo'i-es.prefquehaftéesi  la  fruûificatîon  difpofée 
fii:  le  bord  des  feuilles  en  points  înterroinpus. 
C=ite  plante  croît  dans  IXgypte. 


f !•  Adiante  pubefceot.  ÂdUatum  puhefcent. 
Âdiantum  (cheilanthes  microphy11a),/roni&'Jui 

bipinnatis ,  lanaoiaiii ,  uiriaqui  fiîpiccgue  pul>ef<en~ 
libiii  j  pinnulis  ootongis  ,  obii-fis  ,  crenulath  ;  infimi's 
fuhpinnatii.  Svjttz ,  Fil.  pag.  117,  &  Fior.  Ind. 
occid,  vol.  j.  pag.  171J.  {Excluf.fynon.  Amman.) 

Adiantum  nigram ,  mmofum ,minui,  ramuLi ,iie, 
Sloan,  Hift.  i.  pag.  pj,  tab.  1  j.  fig,  2.  Mala. 

Unchiiis  minima ,  ramofa.  Plum.  Fil.  tab.  ;  J.  ' 
Ses  racines  font  compofées  d'un  grand  nombre 
de  fibrtscouttes,roidcs,  noirâtres,  couvertes  d'un 
duvet  d'un  brun-foncé  ;  fts  fouthes  &  pétiole» 
longs  de  quatre  à  cinq  pouces ,  cylindriques,  fili- 
formes, très-noirs,  luiuns,  fragiles,  couverts  de 
petites  écailles  très-fines,  noiiàtres  Les  feuilles 
font  prefijue  trois  fois.iilees,  lancéolées, longues 
d'un  demi  pied;  les  pinnules  courtes,  alternes, 
étalées,  les  toltoles  petites,  ovates-lancéolees,  un 
peu  arrondies,  entières,  ou  crénelées  ou  finuées 
a  leurs  bords  i  les  inférieures  feu  vent  pinnatifidcs, 
d'un  vert-gai,  preftjue  glabresou  paifemé;'S,  i 
leurs  deux  faces ,  de  queltjues  poils  rares  &  blan- 
châtres. La  fruÂification  confille  en  points  dif- 
tinfts,  un  peu  confluens,  nombreux,  d'uR  brun- 
noirâtte  ,  couverts  par  ud  tégument  entier  8c 
membraneux. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  8c  à  la  Nou- 
velle-Efpagne ,  dans  les  forêts, 

jj.  Adiante  aromatique.  Miancam  fragraas. 

Adiantum  (cheilanthes  fragrans)^yi-(in(i!(iiu  i/- 
pinnatis ,  glahriti  pinnuHi  ovaiis  ^obcufit ,  Jiniutlo- 
fibpinnaiifdis  ;  Idcinulii  incifis  ,  flipiie  paUacto, 
Svatii,  Fil.  pag.  117,  Sj  J13.  tab.  j,  fig.  6, 

Polypodium  (itigiim) ,  frondiiui  bipiaKalii  ; 
pianis  ovatis  ,  fubloiatis  ,  oblafit ,  fuiilu  nudis  , 
margini  refiexiii  fruC!  ifi^ationiiui  marginaiibus.  Liotu 
MantilT.  x,  pag.  J07.  Non  Deifont. 

Polypodium  pttridioidet.  Reich,  Syft.  Plant,  vol. 
4.  pag.  414. 

Adiantum  (  fragrans  )  ,frondibui  iipinnaiij  ;  pin- 
nis  maiii ,  fublobatii ,  obtufii ,  fubiits  nudis.lÀan,  f; 
Suppl.  pag.  447. 

Cette  plante  s'élève  à  peine  à  la  hauteur  de  trots 
ou  quatre  pouces.  Ses  racines  font  compofées  d'un 
taifceiu  de  fibres  nombreufis,  enttelacées,  d'un 
btun-noiràtre  ,  velues  ;  elles  produifent ,  à  l'ex- 
tiémiré  d'utie  fouche  cylindrique  ,  longue  d'un 
pouce  ,  Iuif3t)te  ,  d'un  pourpre-foncé  ,  plufieuts 
feuilles  droites,  deux  fois  ailées,  glibrcs,  ova- 
les-lancéolées, longues  de  deux  ou  trois  pouces  j 
les  pinnules  étalées,  oblongues,  oppolces,  foute- 
nant  des  folioles  fort  petites,  ptefqiie  fefliles,  ova- 
les ,  obiufes ,  glabres ,  finuées  ou  pinnatifi  les ,  par- 
femées  de  petits  points  jaunâtres,  tianfparcm  i  les 
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P'Jé«,  convetw,  munies  en  deffus  de  poils  artt- 
cu  es ,  très-fins ,  &  en  dellous  de  poils  roaffcâties. 
La  Fructification,  placée  fur  les  bords»  eft  compo- 
fee  iit  capfules  d'un  brun-noir ,  couvertes  par  les 
crenelures  recourbécfS. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonnc-Efpé- 

rance. 

59.  AdiaMTE  â  petits  lobes.  Adiantum  parvi* 

Adiiintum  (  cheîlantbes  parviloba  )  ,  frondîbus 
iipinnaÙJ  ,  gUbris  ;  pinnulis  trilobiàtis  ^  convexis  ^ 
creiuijiÏJ  9  mtdio  (iblvngo^  lateralihus  fabrotundis  , 
ui-.ibus  kinis.  Swartl ,  Fil.  pag.  128  &  329. 

Cett*  plante  eft  haute  d'un  pied  ,  très-rappro- 
chee  de  Vadiantum  kinam  ,  diftinguée  par  fes 
to.ioles  bien  moins  difiantes ,  point  lobées  à  leur 
hA'e.  L?s  Touches  font  glabres ,  roides ,  fi.iforrnfes, 
cylindriques  ,  d'un  pourpre-foncé  »  Us  feuilles 
o. 'ongues  ,  lancéolées  ,  acuminées ,  deux  fois 
ailec?;  leur  pétiole  cylindrique ,  hériffé  de  poils 
tres-tîns  i  les  pinnules  alternes,  étalées  horizonta- 
lement, longues  d'un  pouce  &  plus;  les  folioles 
P'efqu'oppolées  ,  à  peine  pédicellées  ,  â  trois 
Jrbesî  celui  du  milieu  plus  aiongé^,  long  de  deux 
lignes  i  1rs  deux  latéraux  arrondis,  une  fois  plus 
>-t!ts  ,  tous  glabres ,  convexes  ,  un  peu  créne- 
.d6;  les  capfules  prefque  folitaires,  placées  aux 
cîenelurf?$  qui  fe  replient  &les  recouvrent,  mû- 
ries de  quelques  poils. 

Cette  plante  croît  au  Cap   de   Bonne-Efpé- 
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60.  AdiANTE  voilé.  Adiantum  veftitum* 

Àj.'dntum  (  c hélianthes  veflica  )  ,  frondîbus  bi- 
f-iidùs  ifipinnatifidijve^  hifpidulis  ;  laciniîs  ova^ 
r:*,  iitevris  ,   rachivc  fiipiuqut  hirtit.  SwartZ,  Fil. 

pig.  118  &:  3}0. 
Jdidntum  vefiitum,  Sprengel.  Anleît.  pag.  122. 

AciantLm  kijpîdum.  Bofc. 

Très-rapprochée  des  deux  précédentes  ,  cette 
efvere  en  diffère  par  pluficurs  particularités  dans 
r  1  t.uiîlage,  par  les  capfules  privées  de  tégu- 
r"  j"s  prorrts  ,  recouvertes  par  le  bord  replié  des 
l\':'i.î,s,  ies  Touches  &  fes  péiioles  font,  air.fi que 
'•z\  truiiles  à  leurs  deux  faces  ,  parfemés  de  poiis 
c -::s  &  non  rouffcâtres.  Ces  feuilles  font  dtux 
îwis  lil.es  j  les  folioles  ovaLs,  petites,  entières, 
<\^z  }  :rtois  pinnatifiJes  ,  hersilees  de  poils  rares  » 
*  ::.  u  cs. 

Cette  plartf  croît  a  la  Caroline  &  dans  la  Pen- 
:\irit.  (K./.) 

M.   AdiAKTE  du  Cap.  Adianium  capenft, 

A^lznum  (cheilanthes  capenlis  )  »  frondîbus  de- 


'  compofiiîs  ,  glabris  ;  foUolîs  fubbîpinnatîs  ;  ptnnuii» 
ovatîs y  indivrfis  ,  coadunatu  ^  dentato-crenuiatis  £ 
forts  contiguîs.S^zm ,  Fil.  pag.  128. 

Adîantum  capinft.  Thumb.  Prodr. 

Sa  fruflification  eft  placée  fur  le  bord  de! 
folioles  ,  en  points  non  interrompus;  ce  qui  la 
rapproche  de  celle  des  pterîs.  Ses  feuilles  font 
plabres,  plufieurs  fo«s  ailées  }  les  pinnules  prefque 
deux  fois  aiiees  \  les  folioles  ovales ,  conniventej  « 
point  lobées,  un  peu  créuLléesoudenticulées. 

Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

61.  AdiaNTE  pléxoile,  Adiantum  plcroîdes, 

Adiantum  (  cheilanthes  pteroiiies  )  ,  fondlbui 
fuprà  diCompoptis  ,  glubris  i  foliolis  tripinnutis  / 
pinnulis  cordaf-ovatis  ^  crtnulatis  y  Joris  contiguis  ^ 
indufiis  imbricatis  ^  fiipite  glabtrrimot  ivartz*  FiU 
pag.  128. 

Pterîs  orbîculata,  Thumb.  Prodr. 

Ses  fouches  ,ainfi  que  fes  pétioles,  font  très- 
glabres  }  fon  feuillage  plufieurs  fois  ailé  >  les  feuil'es 
tripinnécs,  glabres  â  leurs  deux  faces,  compoféaS 
de  folioles  ovales ,  en  coeur  ,  légèrement  créne- 
lées. La  fruâification  confifte  en  points  marginaux 
non  interrompus  j  couverts  par  des  tégument 
imbriqués. 

Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpéranct. 

65.  Adiante  variable.  Adiantum  varians» 

Adiantum  (  cheilanthes  tenuifolia  ) ,  frondîbus 
bipinnatis  ,  fuprà  decompofitifque  ,  glabris  ;  foliolii 
Iaxis  ,  fubbipinnatis  ;  pinnulis  oblongis  ,  crenatiSé 
Svartz ,  Fil.  pag.  129. 

Prtris  nigra.  Retz.  Obf.  6.  n°.  2j.  —  EncycU 
vol.  4.  pag.  718.  n**.  jy. 

Driopteris  campefiris,  Rumph.  Amb.  VoI.  6.  t.  54. 
fig.  1. 

Trichomanes  tenuifolia.  Burm.  Ind.  pag.  1)7* 

Fteris  humilis,  Forft.  Prodr.  &  Cavan.  Hort* 
Matr.  ?  (  yojCi  Pterîs  noire ,  n**.  35.) 

Les  fouches  2k  le<  pétioles  font  légèrement  velus 
à  leur  bafe  dans  les  jeunes  individus.  Quelquefois 
le  feuillage  eft  à  divifions  moins  nombre  ufts  y  Sc 
alors  cette  plante  ne  paroic  point  différer  du 
pteris  hun.ilis  de  Forfter.  Ces  variétés  dépendent 
de  l'âge  de  la  plante. 

64.  Adiante  muitifirie.  Adiantum  multifidum, 

Adiantum  (chcîbnthes  V[\u\ûfiA2),frondihus  fuprk 
decontfOjitis  ,  glubiis  ;  foUoUs  tripinnatipdis  y  laci" 
nulii  otjovatis ,  conxexts  ,  încifo-crenaitt.  S^àUZ  ^ 
Fil.  pag.  129. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport   avec  Yadiantunt 
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hirium  :  elle  s'en  difttngue  en  ce  ou'elle  tR  glabre 
fur  toutes  Tes  parties ^  elle  s'élève  a  peine  à  la  hau« 
ceur  de  fepc  i  nuit  pieds.  Ses  Touches  font  cylin* 
driquesj  puis  à  deuxcôres^  mais  point  cannelées, 
très-giabres^luifantes^  d'un  pourpre-foncé  s  mu- 
pies  d'un  tubcicule  radical,  couvert  d'écailles 
fubulées  «  d'un  brun  pâle,  garni  de  longues  fibres 
noires,  roides,  filiformes.  Les  feuilles  font  plu- 
fieurs  fois  ailées,  prefque  quatre  fois  pinnatifides  i 
les  pétioles  &  les  pedicelles  cylindriques ,  très-gla- 
ores  î  les  ramifications  prefqu'oppofées }  les  pin- 
nules  alternçs,  ovales,  longues  d*un demi-pouce, 
compofées  de  folioles  prefque  feûiles  ,  oppofées , 
oblongues,  obcufes,  glabres  à  leurs  deux  faces, 

1>lus  pâles  en  deflbus;  les  inférieures  pinnatifides } 
es  découpures  arrondies,  crénelées  ries  folioles 
fupérteures  incifécs  ou  à  peine  crénelées.  La 
fructification  eft  conftituée  par  des  points  féparés, 
placée  fous  les  crénelures. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne*£fpérance  , 
dans  les  tentes  des  rochers. 

6y.  Adiamte  dîchotome.  AdUntum  dichoto- 
mum* 

'  Adiantum  (  cheilanthes  dichotoma  )  ,  frondibus 
fuprà  decompofitis  ,  glab/is  ;  folioHs  tripinnatis  ; 
rachihus  flexuofis  ;  pinnulis  d'tfiiu&is  ,  fubrotundis  , 
lobatis;  lobis  crcnulatis.  Svartz,  Fil.  pag.  129  & 
35f.  tab.  j.fig.  7. 

Cette  fougère  efi  remarquable  par  fon  port  ; 
elle  e(l  très-fine,  haute  d'environ  fiï  pouces. Ses 
Touches  font  filiformes ,  glabres  ^  noires ,  roides  , 
luifantes  ;  fon  feuillage  ramifié  ,  plufieurs  fois 
$iilé}  lei  pédicelles  capillaires,  flezueux  ,  prefque 
divifé  par  dichotomies;  les  folioles  trè$  petites , 
difiantes,  oppofées  ou  alternes,  glabres,  prefque 
fefliles  ,  ufi  peu  arrondies,  légèrement  incifees 
ou  i  trois  lobes  crénelés.  Les  points  de  la  fruc- 
tification font  très-petits ,  fur  le  bord  des  labes , 
recouverts  par  les  crénelures. 

Cette  plante  crpit  au  Pérou ,  dans  le  royaume 
de  Quito,  fur  le  mont  Saint-Antoine. 

66.   AdiANTB  globuleux.  Adiantum  gtobatum. 

» 

Adiantum  (  cheilanthes  globata  ) ,  glaberrimum  , 
fronde  fupra  decompofitâ  »  pinnis  juhoppofitis  ;  foiiolis 
lobatis  y  fruâificantibus glo bâtis,  (N.) 

.  Ses  racines  font  fibreufés ,  d'un  brun-noirârre , 
un  peu  Velues  :  il  s'en  élève  plufieurs  pédoncules 
droits  ,  d'un  noir  -  luiTant ,  un  peu  comprimés. 
Les  pinnulcs  font  oppofées  ,  quelquefois  alternes  i 
leurs  divifio'is  fouvent  alrernes  \  les  folioles  libres, 
linéaires,  obtufes,  divifées  en  petits  lobes  obtus 
â  leur  contour.  Ces  lobes  fe  roulent,  &  forment , 
quand  ils  font  chargés  de  fructification,  de  petits 
globu'es  trèt-remarquables.  Lts  caplules  font  d'un 
loux- foncé. 
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Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bomii-Efp^niice. 

(  V.f.inhtrh.M) 

67.  Adiante  arborefcent.  Adiantum  arbmf* 
cens, 

Adiantum  (  cheilanthes  arboreTcens  ) ,  frondibus 
fupra  àecompofitU  ,  glabris  ;  foiiolis  quadripinnaùs , 
patentiùus  ;  pinnulis-lintari^oblongis  ,  ftrratis  ;  in* 
finis  pinnatifidis.  SwzttZf  >  Fil.  pag*  1x9  &  }  )6. 

Lonchitis  (  tenuifolia  )  ,  arborefcens^  frondihus 
decompo/itis  }  foltis  pinnatis  ;  pinnis  lineari'oblon" 
gis  ,  ftrratis  i  infimis  pinnatifidis,   Forft.  Prodr. 


n®.  414, 


Cette  fougère ,  qui  a  le  port  d'un  arbrifleao , 
ne  fe  rapporte  a  ce  genre  que  par  fa  fruâification. 
Ses  feuilles  font  Quatre  fois  ailées  ,  longues  d'un 
pied ,  larges  d'un  demi-pied  ,  glabres  i  leurs  deux 
faces;  les  premières  divilions  étalées,  oppofées, 
longues  de  Tept  à  huit  pouces;  les  pinnuies  lancéo- 
lées, prefqu'oppofees,acuminées;  les  inférieures 
ailées  î  les  fupérieures  pinnatifides  ;  les  folioles 
linéaires-oblongues ,  aiguës,  dentées  en  fcieilcs 
inférieures  prefque  pinnatifi.les;  la  découpure  de 
la  bafe  auriculée  par  fa  prolongation.  La  fruâifi- 
carion  eft  difpoTee ,  proche  les  dentelures ,  en 
petits  points  arrondis  s  les  tégumens  à  demi  arron- 
dis ,  formés  par  les  petites  découpures  courbées 
en  dedans. 

Cette  plante  croît  à  l'île  des  Amis. 

« 

*  Autres  tfpeces  <^  AdianTUM  ,  ou  douteufes  ^  oa 
rapportées  à  d'autres  genres. 

Nota.  Les  davalUa  «  les  kymenophyllum  ,  rangés 
d*abord  parmi  les  adiantes,  ont  été  placés,  dans 
cet  ouvrage,  à  la  fuite  àts  trichomanes.  {f^oy({ 
vol.  8.) 

68.  Adiante  rzmpznt. Adiantum  repens,  Linn.  f. 

Adiantum  (  davalHa  pedata  ) ,  frondihus  quin- 
quanguiis  ,  trifidis  trifoliatifque  ,  pinnatifidis  ;  fur* 
culo  repente ,  hifpido.  Smith  ,  Aâ.  Taur.  vol.  f . 
pag.  414.  tab.  9.  fig.  6.  — *  Svartz,  FiL  pag.  151- 

Humata  trifoliata,  Cavan.  Prarl.  1801.  n^.  6S0. 
(  ^^y^l  Adiante  ,  n**.  4.  ) 

69.  Adiante  trifolié.  Adiantum  trifoUatum. 
Linn. 

Adiantum  (  davallia  trifoliata  ) ,  frondibus  alter- 
nis  ,  decompofitis  yficxuofis  ;  pinnulis  ternatis,  lined- 
ribus }  foro  folitario,  Swiïtz  ,    Fil.  pag.    I}^.  — 

Plum.  Fil.  tab.  ^c^.  fig.  B.  (  f^oye^  Adiante, 
n^  ij.  ) 

70.^Adiante  a  folioles  tronquées.  Adiantum 
c lavât um.  Lino. 

I      Adiantum  (  davallia  clavata  )  ^frondibus  altentis^ 

decompojîtii , 
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c(Tnpr*^^^:ts  ^  remot}  tripimnaiis  ;  pinnuUs  Uniari* 
c^icfiy^rnious  ,  clavatis  y  apice  foro  fubrorundo  ter» 
n  --'.//,•  ind:.fo  denttculato,  Swartz,Fil.  pag.  133. 

(  r^q  Adiante,  ïi°.  24.  ) 
^r.  Adiante  â  feuilles  menues.  Adiantum  te* 

Adiaruum  (  davallîa  tenuîfolîa  )  ,  frondibus  al- 
tt'-iis ,  decompofitis;foUoUsfubquadripinnatisj  iact- 
fiJ:j  Imcari -  cuneiformibus  ,  rctufs  ;  foris  gemina" 
n  Su'irtz,  Filic.  pag.  134.  (  V^oyer  Adxante, 

"'i.  Adiante  épineux.  Adiantum  acuUatum. 
Li?n.  (  yoyei  Adianfe^  n*.  16,  &  Trxcho- 
MANE,n^68.  ) 

7$.  Adiante  trîlobë.  Adiantum  trilobum,  Lînn. 

AMjneum  frondibus  compojicis  j  pînnis  trlpanitis , 
ct:^jis  ^  incijis  ,  mu/tijloris.  Li nn.  Syft,  vfiget.  pag. 
9. 9.  An  davallid?  Strartz^  Fil.  pag.  135.  (  Fojrr 
Adiante,  n**.  11.  ) 

-4.  Adiante  de  Chine.  Adiantum  chufanum. 

Adiantum  frondibus  decompofitis  ^  pinnis  altemis  , 
p'.r.i^ûf.dis  ;  /obis  inàqualihus,  Lilin.  Syft.  Veget. 
p^g.  940.  An  davatliai  Swartz,  1.  c. 

*  Adiantum  fcandent.  (  Voyez  TrichOMANE  , 

•jS-  Adiante  â feuilles  de  cîguc.  Adiantum  cica- 
ufi/ium,  Lara. 

Aai^Mium  frondibus  tripinnatis  j  trtanguiaribus  ; 
^'.ir.ts  a l ternis  ;  pinnulis  ovalibus  ,  obtufis  ,  margine 
j-  -^ifTTraiîs,   An  ckeilanthes  ?   (  Voyei  AdiANTE  , 

n^5i.) 

Selon  Nf.  Svartz,  cette  plante  parcit  être  la 
rr.érne  que  (on  ckeilanthes  tenuifrlia  ,  décrite  plus 
h. ut.  D'après  M.  de  Lamarck^  elle  femble  diffé- 
rer de  très-peu  de  Vadiamum  pteroides.  Linn. 

-^6.  Adiante  ptëroïde.  Adiantum  pteroides, 
Linn. 

Adiantum  fronde  fupra  decompoftâ  ;  pinnis  ovatis^ 
tzug-is^  crenulatis ;  ftipite  ievi.  Linn.  Sy&.  yeget. 
paç.  940.  An  cheiiantkcs?  (  Voye^  AdiantE  > 
r.-.  29.  ) 

.         ■ 
"V.  Adiante  hexagone.  Adiantum  hexagonûm,  • 
Lir.n.  (  Voyei  Adianjç  ,  n^.  18,  &  Pteîlis  ,  voL 
ipig.  724.) 

~o.   Adiante  a  feuilles  d'achillee.  Adiaiuum 

cczUÙ4folium.,Lmi,   ^    _.     ,      ^     _      ...fe."*-; 

A C'aktum  frondibus-  tripi^ktifidisi  piiinis  oUoti'r 
iiounif^iu,  Supplimemt,   Tomt  /• 
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gis  ,  angufiis  ;  pinnulis  linearibas ,  ohtufis  ,  imegris 
Jeu    apice  furcatis  ;  fiipiti   glabro,  (  N.  )    (  Voy^ 

Adiante,  n°.  13.) 

Cette  efpèce  n*eft  peut-être  qu'une  variétë  de 
Vadiantum  furcatum  ,  LÎnn.  Suppl. ,  que  M.  Sv&'artz 
range  parmi  les  cànopteris  (  C.  Furcuta  ,  Fil.  pag. 
88  ),  «  i  laquelle  il  rapporte,  comme  fynonyme^ 
Vadiantum  borbonium  ,  Jacq.  Colleft.  ^  ,  tab.  Zl  , 
fig.  I  ,  &  le  lonchiiis  bipinnata  ,  Forskhal  ,  Flor. 
«gypt.-arab.  pag.  184,  &  Aft.  Perrop.  IX  ,  tab. 
F  ,  fig.  I  ;  enfin ,  le  cdnapteris  rutdfolia,  Berg.  Au. 
Petrop.  VI,  tab  7,  fig.  i ,  1. 

V adiantum  auriculatum ^  Thunb.  Prodr.  PI.  Cap., 
eft  le  pteris  auriculata,  Swartz^  Fil.  pag,  103  ,  & 
Encycl.  vol.  4.  pag.  72  j- 

U adiantum  haflatum  M  Lînn.  f.  Suppl.  pag.  447, 
paroît  être  la  même  plante ,  mais  plus  jeune  que 
notre  pteris po/ymorpha ,  vol.  4,  pag.  719,  n*.  42  j 
c'eft  encore  le  pteris  kaftata^  Swartz,  Fil.  p.  106  , 
6c  le  pteris  auriculata  ,  Thumb.  Prodr.  PI.  Cap. 

L'adiamum  lunulatum  ^  Houtt.  tab.  100.  fig.  i.' 
(  Voyei  POLYPODIUM.  )  (  Afpidium  truncatulum,) 
Encycl.  4,  pag.  ^56. 

V adiantum  fcandens  y  Loureiro,  Flor.  coch.  pag. 
837  ,  paroit  appartenir  au  lygodium  japonicum. 
Swartz,  FiLpag.  IJ4. 

h'adiantum  tenellum  ,  Jacq.  Coll.  3.  tab.  21.  fig, 
3.  M.  Sv^artz  foupçonne  que  c'eft  un  hymenom 
pliyllum  (  trichomane ,  Encycl.  ). 

ADOLIA.  {Voyei  Adole.) 

ADONIDE,  Adonis.  On  avoît  introduit  dans 
ce  genre  quelaues  plantes  qui  offroient  dans  leurs 
fleurs  le  caraâère  des  adonides ,  mais  dont  les 
fruits  n  avoient  pas  été  obifervés  par  les  botanifteS 
moderiles  qui  les. ont  décrites.  Buiman^  dans  Tes 
Fiantes  /^.Afrique ,  ^voit  bien  annoncé  que  ces 
fruits  étoient  compofés  de  petites  baies  réunies 
fur  un  réceptacle  commun,  mais  ou  l'on  avoir  né- 
gligé ce  trait  de  lumière", ou  Ton  avoit  trace  ca- 
raâère înfufHfant  pour  la  formation  d'un  nouveau 
genre.  Il  fe  préfentoit  néanmoins  d'une  manière 
bien  naturellej  les  efpèces  d.^^inées  à  le  compo- 
fer  fe  diOinguant  déjà  àes  adonides  par  leur  port. 
M.Ventenat  ra;:établi  dans  fon  bel  ouvrage  du 
Jardin  de  la  Malmaifon ;  il  l'a  riommé  anamenia^ 
de  deux*  mots  arabes,  &  lui  a  donné  pour  carac- 
tère effêntiel  :  : 

Un  calice  a  cinq  folioles  y  cinq  pétales  &  plus  ; 
plusieurs  baiis-  monùjpermes ,  réunies  fur  un  réceptacle 
commun,^,^  ,.*  .;    .,     \'"  .   ..  i      '      ... 

DanS'ks  adonides  le  fruit/  (èmbUblè  \  celui  des 
renoncules,  eft-compofé  de  plufieurs  capfules mo^. 
no(pârm<s  qui  n^  s'ouvrent  point;  ^  font  réunies 

fur  un  réceptacle  Comoum/       iwé.   * .  J 

'    T 
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Les  efpèces  qui  confiîcuenc  jufqu'ators  le  genre 
anamtnia ,  ont  leurs  feuilles  toutes  radicales^  coin- 
pofées^  deux  fois  ternées  ou  ailées  $  leurs  tiges 
nues  4  ordinairement  divifées  à  leur  fommet  en 
une  forte  d'ombelle ,  à  rayons  alongés  >  munis 
d'une  collerette ,  fupporunt  une  ombellule.  Ce 
genre  fe  rapproche  des  kydrafiis  par  Tes  fruits,  ries 
adonides  par  fes  fleurs  j  &  des  ombelles  par  fon 
port.  Je  l'indiquerai  ici  par  une  divifion. 

♦ 

Espèces, 

Ados  i  s. 

I.  Adokipb  annuelle.  Adonis  annua.  Lam. 

Adonis  caule  glabro ,  fuperne  fulcato  ;  foUis  mal' 
tifido'lineariàus  ;  paalis  y-8  ovato^ùbiongis ,  ungut 
nitido  hafi  notaiis  ;  ftminihus  glabris.  Lam.  Hluftr. 
cab.  498.  fig.  I. 

«.  Adonis  (  autumaalis  )  ,  florihus  o&opttaUs  ^ 
fruâibus  fubcyiindricis.lÀtili.  Spec.  Plant.  P^g*77I* 

Adonis  (miniata),  ftoribus  oBopetalis  ^  obiufis, 
integris  y  fruàibus  cylindricis.  Jacq.  Flor.  auftral. 
tab.  3^4. 

Eudsm  ^  floribus  citrfAisi, 

fi.  Adonis  (  zdi valîs  )  ,  floribus  pentapetalîs ,  frac- 
tifius  ovatis.  Itinn.  Speq,  PlaBt.  p^g.  771.  (  floribus 
phÂniceis  &  ockroUucis»  )  ^-  Camer.  E^pit.  p.  A^S. 
Icon.  (  yoyei  AdonipEj  n**.  1.}. 

1.  Adonide  couleur  de  feu.  Adonis  fiûmmea, 
Jacq. 

Adonis  fibribus  oBopetalîs  ;  petalis  lanctolatîs  , 
acutis^frùiîîhus  Cylindnc:s\  cju!c  hirto.  Willd.  Spec 

PUiu.  vqI.2.  pà^^  15.04. 

.  .Adonis  ^riiuts  4^Bop€taiis  ,   caiicibus'  kirfiitis^y 
fnâHibus  cyhndricis,  Jacqtiiti  ^  Flor.  aufir.  VoL  4 
ub.  55;. 

Cen«  plante  n'eft  peut-être  qu'une  des  variétés 
de  l'efp^ce  précédente  ;  elle  en  diffère  par  fes  ra^ 
cines  £ins  faveur  y  elles  fom  anoures  dans  l'ado- 
nide  annuelle;  par  fes  tiges  &  fe$  calices  orJinai» 
jiement  un  peu  héiiffés  ;  par  fqs  pétales  point  i^r 
(hetiés  à  leur  bafej  lancéolés ,  ttgiis  ^  quelquefois 
punis  d'une  ou  de  deux  dents.  •' • 

-  Cette  plante  croît  en  Autriche^  parmi  lék  moiT- 

fons.  0(T-r.) 

\     • 

•  .^.  ABOHiQEptint9kniècev*<^</0iii«'i%^iVi^  Linti. 

Adonis  caule  fubjt'nviici  ^  ad  flore  m  ufqat  fctlojo  ; 
r$Ms  fitriitSus;  ^'foiiis  Vêpnân^lnmïsfqffii  dtcom^ 
piffii'iSj^  ^ineerilms  ;  peuHs  6-if  obt^nèi^^J  cp^fiiéis 

yilUpt^  PecaïKJ. -SynopC Plant»  fullipag^Hté^c^ 
Lam.  llluflr.  Gen.  ta()o498.  As-^h:-;^.».!  h     A 
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Adonis  fioré  dodecaptialo ,  fruBn  ovato.  Liim. 
Spec.  Plant,  pag.  77.  —  Gxrto.  de  Fruû.  ôf  Sem. 
tab.:74. 

Adonis  apennina,  Jacqufn  j  Flor.  ai^Rr.  tab.  44. 
(  Voye^  Adonide^  n®.  1 ,  var.  «.  ) 

4.  Adonide  de  l'Apennin.  Adonis  apennina» 
Lino. 

r 

Adonis  caule  ereiîo  ;  foliis  radîcalihus  pid^ncu* 
iatis ,  decampofitis  ,  fubiihearîbus;  forîbus  pedur.cu- 
iatis  ^  nudis  ;  capfuiis'  giibïis  ,  anguiofis.  Dccand. 
Synopf.  pag.  416. 

Adonis  fiofibus  pentedtcapetalis ,  fruBu  ovaio. 
Linn.  Spec.  Plant,  pag.  771.  *—  Gouan  ,  llluftr. 
pag.  ÎJ. 

HelUborus  niger ,  ferulaceus  ,  caule  genîcuUto  ; 
jhre  magno  ,  tulifs  minoris  inftar,  Mentx.  tab.  J. 
fig-  I. 

Adonis  vtrnalis  ^  var.  /S.  Lam.  Diâ.  n^.  1. 

Quoique  très- rapprochée  de  Tefpèce  précé- 
dente, cette  plante  tn  diffère  par  un  port  &  par  des 
caradèrts  qui  liM  font- particuliers.  Ses  tige^  font 
plus  élevé&s  ,  plus  fermes  i  fes  fcuiile^  radtca'es 
portées  fur  de  très-loiigs  pétioles  \  leurs  décou- 
pures audî  nombre ufqs  ,  mais  moins  étrcites.  Les 
fleurs  y  prefque  (efliles  dans  l'âfpèce  précédente  « 
font  foutenues  dans  celle-ci  par  un  péd  ncule 
alongév  I1U  ,  flrié.  Les  capfules  font  glabres,  ai- 
guës ^  anguleuf.s  »  réunies  en  une  tète  ovale. 

Cette  plante  croie  dans  les  Pyrénées,  if  {F,f,) 
♦*  Anamenia.  Vent. 

5.  Adonis  à  feuilles  coriaces.  Adonis  coriacea. 

*  Adonis  (anamenia  Cdxx^ct^)  ,  folioUs  fuhior* 
datis  t  coriaceis  ,  ^la!friufculis  ,  lateralibus  bt>p  o^ii' 
que  trunùatis  ;  umieHâfàprk  decùmpofitâ  y  patentif- 

fimd.  Vent.  Jardin  de  la  Malmaif.  vol.  1.  pag.  bt 
tab. '11. 

« 

Rjnuncu/us  éuhi6picus\  foliis  rigidîs  ,  florihus  ex 
iuteo'Virefcentibfis.  Coraim:!.  Hon..p.ig.  J.  tab.  1. 

Ckrifiophoriana    af ricana  ,  ranunculoides  ,  foliis 

rigidis.  Boerix-  Lugd.-Bat.  z.  pag.  61. 

Dans;  un  Mémoire  préfénr^  à  Tlnfiitut  par 
^f.  Vetitetrat ,'  fut  Vadonis  capenfis  Liun, ,  il  re- 
fulre  »  d'après  les  oblervations  de  ce  favatit  y  que 
Linné  avoir  conprjs  trois  efpèces  diftinâcs  fous 
ir  Hiême  déj'omination.  Ces  efjjèces  ayant  uo 
(rutrmmrortî'dep^ufi^urs  baies,  doivent  corft'- 
tuer  un  genre  nouveau.  La  plaïue  dont  il  s^iv^ 
ici^fe.preferice  fous  V^t(X  d'une  ombflie.  S;s 
VaAicrfont  cômpofééi^  «  plofî^îirs-fiÇres  aîon- 
gees ,  de  couleur  brune  ;  elles  pfoduffSnt  en  toufe 

•piOlUitfs  îeyiÀks  Tadkales  uèlrglabre^.  aoiples  ^ 
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longuement  péttoléts,  coriaces ,  deux  fois  ter- 
nejs ,  d'ua  vert-foncé  en  deiTjs,  pâlt  s  &  cendrées 
en  delTous;  les  folioles  pédicellées,  ghbies,  ova- 
les ,. dentées  en  fcie  à  leur  contour,  un  peu  en 
ca?"jr.  Du  centre  dts  feuilles  s*elève  une  tige  nue, 
epafle ,  glabre,  cylindrique ,  un  peu  violette  ,  fe 
ci;ifant  i  fon  rommec  en  fix  ou  huit  rayons  alon- 
gjs  j  fiipportant  chacun  une  ombelle  partielle , 
lio't  les  rayons  font  inégaux  en  longueur,  fitn- 
pî.'S  ou  divifés  en  ombellules  j  les  collerettes , 
tint  univerfelles  que  partielles,  compofées  de 
p:i:(itius  folioles  ovales  >  prefqu'cn  fpatuie  ,  en*- 
tieres  ou  dentées. 

Les  fleurs  font  inclinées ,  d'un  vert-jaunâtre , 
re  la  grandeur  de  celles  de  la  clémnite  j  leur  ca- 
lice compofé  de  cinq  folioles  oblongues,  obtu- 
r  s ,  de  la  longueur  &  de  la  couleur  de  h  coroik  ; 
les  pcules  oblongs  ,  obtus,  très-varijblci  dans 
hur  nombre,  ordinairement  de  cinq  à  vingt  î  les 
e  a  riines  nombre u Tes,  plus  courtis  que  la  corolK  5 
!ts  anthères  arrondies,  i  deux  lobes  j  les  ovaires 
n  .TT.breux,  portés  fur  un  réceptacle  globuleux  ; 
Ls  lîyles  latéraux,  perfiftans  5  les  ftigmates  aigus 
&:  recourbés.  Le  fruit  eft  formé  de  plufîeurs  baies 
ova'es,  liflés,  aiguës,  d'un  noir-foncé,  portées 
1  .r  un  réceptacle  globuleux  ;  Us  femences  r<  li- 
i.ires  ,  attachées  au  fond  de  chaque  baie,  liffês  , 
î.vereTnent  comprimées. 

Cette  plante  croît  au'  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rûr.re,  fur  les  montagnes,  paripi. les  rochers.  :)^ 

Cy.  Adonis  a  feuilles  de  lafer.  Adonis  Uferpl^ 

tii^jia.  Vent. 

ASonts  (  anamenia  laferpitiifolia)  ,  foliotisfub- 

cri^iis  y  rigidis ,  glaoriufculis  ^  latcralibus  bafi  obli-^ 
çuc  truncatis  ;  umbellâ  fubfimpUci  ,  pauc'ifiorâ.  Vent. 
Jird.  de  la  Malm.  pag.  21.  ' 

împtrtitoria  ranunculoidts  ,  afrîcana^  enneaphyl- 
loi ,  li/erpitfi  lobatis  foiiis  rigidis  ^  marginc  fpinojis, 
PLk^n.  Almag.  198.  tab.  9J.  figl  1. 

Adonis  veficjtorid.  Lion.  Suppl.  pag.  17^.  Ait. 
Horr.  Kev.  voL  2.  pag.  264. 

Aûo-iis  cûpenfis.  Lînn.  Spec.  Plant,  pag.  772.  -— 
I  -4n.  Diâ.  1.  pag.  46.  (^Exciuf,  Burm.  fynonym.  ) 

(  Tcyf^  Adonide  ,  n<».  5.  ) 

7.  AdomidE  grêle.  Adonis  gracîiis. 

Adonis  (  anamenia  gracilis  )  ,  folioUs  ovatis , 
y r\zde  firratis y  rigidis»  pitofis ;  fcapi  ramulis  dt- 
..--i^tnùhus  ^  paucifioris.  Vent.  Jard.  de  la  Malm. 
;.  c. 

Adoils  A<Aiop/Vtf.  Thanb.  Prodr.  Cap. 

r^tte  efpèce ,  beaucoup  plus  grêle  dans  toutes 
Cts  p  M  lies,  ayant  d'ailleius  le  port  des  frécé-^ 
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dentés ,  produit  de  fes  racines  des  feuilles  radi- 
cales deux  fois  ternées  \  les  folioles  ovales  »  péii- 
cellées,  roides,  profondément  dentées  en  fcie  , 
pileufel.  De  leur  centre  s'élève  une  tige  fimple, 
nue  ,  divifée  au  fommet  en  plufieurs  pédoncules 
ombelles ,  rabattus  en  dehors ,  peu  garnis  de 
fleurs.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  Ses 
feuilles  font  employée)  en  Afrique  comme  vélin 
catoires. 

8.  Adonide  hériffée.  Adonis  hi'futa. 

Adonis  (anamenia  hîtÇutz)  ^foiiis  /ancgolatis  ^ 
profunde  fcrratis  y  hirfutis  ;  fcapo  bafi  ramofo  ;  ramis 
decumbentibus  ,  paucifloris.  Vent*  Jard.  de  la  Malm. 
1.  c. 

Ckriftophorîana  trifotiata  \  foiiis  fcabris  j  flore 
Çulphurto ,  rariorc.  Burm.  Afric.  pag.  145.  147. 
tab.  yi. 

Ses  racînes  font  épaiffes  ,  compofées  de  plu- 
fieurs fibres  fîmples,  brunes,  alongéesj  elles  pro- 
duifent  plufieurs  teuilles  longuement  pétiolées^ 
deux  fois  ternées,  pédicellées,  ovales-lancéolées, 
rofondément  &  irrégulièrement  dentées  en  fcie, 
érifTées  de  poils  roides,  ainfî  que  lesf  pétioles. 
De  leur  centre  s'élèvent  plufieurs  tiges  longuet 
de  deux  pie  U  ,  nues  ,  rameufes  prefque  dès  leur 
bafe  »  héFiiïées  ;  les  pé  loncules  rabattus  ,  peu 
nombreux ,  partant  du  même  point  >  accompagnés 
à  l  ur  bafe  de  quelques,  folioles  prefque  fefiiles  j 
oblongues.,  en  forme  de  collerette?  les  pédicelles 
alternes,  rarement  ombelles,  munis  d'une  braftée 
à  leur  bafe.  Le  calice  eft  compofé  de  cinq  folioles 
oblongues  ,  veroâtres  5  la  corolle  à  plufieurs  pé- 
tales de  même  forme ,  d'un  jaune  de  foufre ,  aux- 
quels fuccèJent'.des  baies  glabres  &  oblongues,  à 
une  feule  loge  monofperme,  réunies  fur  un  récep*- 
tacle  comrpun. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  JBoiine-Efpér 
rar\ce.  if. 


i 
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9.  AposiDE  à  feuilles  de  carotte.  Adonis  daw 
cifoiia,  .hliXï, 

Adonis  (anamenia  dzixclMh) ^  foiiis  iipinna" 
tis  ;  foiioiis  iinearibus,  pinnatifidis.  Vent.  Jard.  de 
la  Malm»  L  c. 

Adonis  filia.  Linn.  Suppl.  (f^oyei  Adonide  , 
n^4.) 

ADONIS,  (y'oyei  Adokide.) 

ADOXA.  (t^oyèi  MOSCATELLINE.) 

"ADUPLA.  Genre  de  plantes  de  la,  famille  des 
cypéroïdes,  obfervé  par  Bofc  dans  rAftiériqué 
feptentrionale,  &vovfin  du.choin  {fchénus  LJnn.). 
Le  même  genre  a  été  décrit  fous  lef  nom  de  mâ- 
rî/que  (^marifcus  )  par  Gxrcher  >.  qui  .kii»  attxibuo 
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feulement  pour  caraâère  diftinâif,  At%  glutnes  \  demhm  ruM;ftipUt^us  vixptrfpicuis. Dec»  Sy^t^pi 


fimples  »  tuilées;  les  inférieures  ftériles ,  les  fupé- 
rieures  fertiles.  M.  Bofc,  admettant  des  glumes 
bivalves  ,  trouve  dans  chacune  deux  fleurs  y  l'une 
mâle  &  feflîle,  l'autre  femelle  &pédonculée.  Les 
autres  caraâères  font  ceux  de  la  tamille.Ces  deux 
auteurs  y  rapportent  plufieurs  efpèces  àtfcirptu 
&  de  kilUngia  de  Linné.  (  Jujf.  ) 

iECHMEA.  {Voyei  Achmï.e j SuppL  ) 

i«CIDIUM.  (Voyfi  Uredo.) 


iEGERITA.  (  Perf.  Fung.  )  (  Foyci   iCcè- 

RITE.) 


carnes j  de  la  famille  des  champignons^  qui  Te 
rapproche  beaucoup  des  moififlures^  quireifem- 
blent  aux  huyeis  par  leur  ftruâure ,  qui  en  diffé- 
rent par  les  fibrilles  couchées  &  beaucoup  plus 
menues  qui  portent  les.capfules.  Leurs  plaques 
ont  une  apparence  glabre  &  charnue ,  tandis  que 
celles  des  botrytis  &  dçs  monilia  ont  l'afpeâ  velu 
&  filamenteux.  Le  caradlère  elTentiel  de  ce  genre 
coniifie  en  ce  que  : 

Les  xgërites  n^'offrent  qu'un  tubercule  ou  une 
croûte  convexe.  Vues  à  une  forte  loupe  ou  au 
microfcope,  on  7  dtftingue  des  capfules. ibéri- 
ques ,  ëparfes ,  attachées  i  des  fibrilles  couchées  , 
rameufes  &  extrêmement  menues.  Ce.ganre  a  été 

établi  par  M.  Perfoon. 

•       -  ... 

Espèces. 

« 

1 .  iCr.ÉRiTE  tête  d'épingle.  JEgtrîia  punStifor* 
mit.  Decand. 

JEgerita  minima^  kemrfphârica,  eàrulcà-ntgrefccns, 
De.cand.  Flor.  franc,  vol.  i.  pag.  72.  -    . 

<«  J'ai  trouvé  cette  plante ,  dit  M.  Decahdolle , 
fur  les  racines  de  jacinthes  oui  croiflbienr  dans 
I*eau{  elle  y  forme  de  petits  tuoercules  d'un  brun- 
bleuâtre^  gros  comme  la  tête  d'une  épingle.  Vus 
au  microfcope ,  ces  tubercules  paroiflent  compo- 
fés  de  globules  fphériques  très-nombreux ,  ad- 
hérens  le  long  de  filamens  rameux  ,  extrêmement 
délies. 

X.  iEcÉRiTE  orangée.  JEgerita  aurantia.  Dec. 

JEgerita  cmflacea  >  aurantiofo-flavifcens  ^  'féminin 
hus  minuti§mis.  Decand.  Synopf.  Plant,  gall. 
pag.  14. 

Mucor  aurantius.  BulU  Champ,  pag.  lO}.  tab« 
^04.  fig.  S'  ( y^oy^l^  Moisissure,  n*.  j.  ) 

a.  yCoHRiTE  en  croate.  JEgerita  crufiacea.  Dec. 
^  JSgifitaçnt/biceQ'fitbcoriatea^  ex  al^g-ful^hureâj 


Plant,  gall.  pag.  14.  n**.  iSa.  (  Koy^  Mcib:>- 

SUREtU^.  z.  ) 

4.  i£GÙRlTE  des  boismortf*  JEgerita  epyxUon. 
Decand. 

JEgerita  pulvinata  ,  ex  cirtereo  ^  nigricans  ,  irù^ 
filamentofa,  Decand.  Synopf.  Plant,  galî.  pag.  14. 
n^  18}. 

Reùeularia  epyxilon.  Bull.  Champ,  p^g.  v* 
tab.  472.  fig.  I. 


Cette  efpèce  eft  annuelle  :  elle  nhît  fiir  le  b'  is 

mort ,  dépouillé  d'écorcej  elle  y  forme  de  puus 

couffins  d'abord  grifatres  ,  unisâc  mous ,  enfuite 

iEGÉRlTE.  JEgerita.  Genre  de  plantes  crypto-  \  bruns  ou  noirs  ,  &  réduits  en  une  pouflière  qui 


S'attache  aux  doigts.  Les  capfules  font  oblongucs , 
attachées  ï  de  petites  fibres  articulées  &  eUlli* 
ques.   {Decand,) 

j.  yEciRiTE  blanche.  JEgerita  candida.  Peif. 

JEgerita  conferta^  Uvis  ^  candida,  Perf.  Dîfpcfîr. 
Fung.  pag.  40  ^  &  Synopf.  pag.  684. 

Sderotium  âgerita.  Hoffm.  Crypt.  tab.  9.  fig.  1. 

Il  fe  préfente  en  automne  dans  les  bois  d'aulnes 
humides  ,  i  la  fur  face  des  bois»  fous  la  forme  de 
petites  plaques  ferrées^  blanches j  granuleufes. 

6.  vEgêriTe  pâle.  JEgerita  pailida.  Perf. 

JEgerita  fparfa ,  fuhtuberculofa ,  pailida.  Perfoon  t 
Difpof.  Meth.  Fung,  pag.  40>  &  Synopf.  pag.  685* 

II  croit  fur  1  ecorce  des  rameaux  tombés  des 
chênes  où  il  forme  des  amas  épars  »  un  peu  tuber- 
culeux y  d'un  blanc-pale. 

7.  iEcÉRiTE  bleuâtre.  JEgerita  câfia.  Perf. 

M  ce  ri  ta  fparfa  ,  pruinata ,  câfio'olbida.  Perfoon , 

Synopf.  pag.  68 j. 

On  l'obferve  dans  l'hiver  fur  le  tronc  des  ar- 
bres ,  en  forme  de  petits  points  épars»  d'un  blanc- 
bleuâtre  ,  d'une  confiftance  un  peu  molle  «  qui 
difp;irok  en  fe  deflecbant. 

./tCICÈRE.  JEgiceras,  Gatrtner  nomme  ainfi  le 
rhi^ipkora  eomicuUta  de  Linné  ,  dont  il  fait  un 
genre  diftinâ  ^  &  auquel  il  donne  pour  caraûère 
eflentiei  : 

Un  calice  coriace^  campanule ,  a  cinq  divifionsj  cinq 
pétales ,  autant  d'étamines  ,*  un  ovaire  fupérieur  ^  fu^- 

:  monté  d'un  feul  fiyle  ;  une  càpfule  alongêe ,  courbée  ti 
forme  de  corne  ^  entourée  h  fa  bafepar  le  calice  ;  um 

\  feule  femeruè. 

Les  affinités  de  ce  genre  n»  fdit  pas  encore  dé- 
terminées. Son  nom  j  tité  du  grec  «  exprime  la  fons« 


X.  G  I 

(^rfescaprules,  Gxrtneren  vi'Rîrgue  deuxefpèce*, 

ic-:--i  ueux  figurées  dans  Rumpne. 

£  S  p  â  c  £  S. 
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.  /EGaârvE  à  gros  fruits.  Mgîceras    majus. 

.ï^icerjs  foilis  altemis  ^  ovatis  ;  jloribus  cymofo^ 
c "■( "Ai  ;  fraCiu  fclcato  ,  maximo,   (  N .  ) 

Rr.'lirhora  (comicuhta)  ,foli!s  ovatis ^  fioribus 
.r\f:i5  ;  fruciibus  arcuatis  ^  acuminatis»  Linn.Syft. 
vtget.  pag.  567. 

sT.ciceras  majus.  Gxrtti.  de  Fruft.  &  Sem.  vol.  i . 
pig.  116.  tab.  46.  fig.  I.  —  Willd.  Spec.  i.  pag. 

}>{ina'tiim  frutefcens ^  comiculatum.  Rumph.  Amb. 
\ol.  5.  pag.  117.  tab.  77. 

Aibriffeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  dix  à 
doi.ze  pieds ,  garni  de  rameaux  fouples  1  effilés, 
rr.unis  de  feuilles  pétîolées,  alternes,  ovales,  en- 
r-  res ,  un  peu  aiguës,  veinées,  glabres  à  leurs  deux 
f  Aes ,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces ,  larges 
<ierviron  un  pouce  &  demi ,  rétrécies  à  leur  baie. 
Ltsii-urs  font  difpofées  en  paquets  axiliaircs  & 
l.teriux ,  foutenus  par  des  pédoncules  (impies,  fi  i- 
tr^e<.  Le  calice  eft  campanule,  perfiftant,  à  cinq 
Ctcoupures;  la  corolle  blanche,  odorante,  i  ciuq 
p.:ius  épais ,  réfléchis  en  dehors.  Le  fruit  confifte 
en  une  capfule  coriace,  cylindrique,  acuminée, 
2:oa;:e  ou  courbée  en  faulx,  très-glabre  ,  à  une 
lo:e,  à  une  feule  valve ,  longue  d'environ  un  pouce 
te ûcmi,s'ouviant  longitudinalement  par  Ton  côté 
o.'.vexe ,  contenant  une  feule  femence  de  la  même 
î^r-ne  &  de  la  même  longueur  que  la  capfule  j 
\  -.  .)bryon  femblable  à  la  femence ,  verdâcre,  ren- 
\z:  i  j  les  cotylédons  très-longs,  à  demi  cylindri- 
c  -s  la  radicule  très-courte,  conique  ^  fupé 
r.'rLrei  point  de  périfperme. 

Cette  plante  croît  aux  îlts  Moluques,  fur  les 
c.tcs  maiicimes.  T) 

2.  .£v.icâRE  à  petits  fruits.  MgUcrûs  minus. 

Ci:  m. 

iïiceras  fulîis  ovato-vblongîs  ;fruâibus  lunatîs ^ 
"...j  ùrexioribus»  (  N.  ) 

J£cceras  minus.  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  1.  c. 
Vr.hraculum  iha^^j,  Rumph.  Amb.  }•  pagt  124* 

^e^  tiges  font  de  moitié  plus  courtes  que  celles 
.£  i'e'.pece  précédente,  de  fes  fruits  quatre  fois! 
:  .^  reçus,  bien  moins  aigus.  Ses  rameaux  font, 
.:-.:is.^îiernes,d'autresprefqu'oppo(é$,  en  croix  i 

'-  truiltes  pétiolées  ,  alternes  >  les  fupérieures 
: .  Jiittois  oppofées,  glabres j  ovales-oblongues, 
f^:::  l'àobtufes,  Qo  peu  rudes ^  naverfées  par  des 


veines  )  peine  fenfibles ,  jaunâtres.  Les  fleurs  font 
Uierales  &  fafciculees  ,  blanchâtres  ,  petites  s  les 
pétales  réfléchis.  Le  fruit  eft  corÎJce,  rouffeàtre, 
finement  ftrié  \  les  fementes  folitaires,  ovales ,  d'un 
jdiine  pâ  ei  Ttrmbryon  ellipticjUe  i  les  cotylédons 
planes,  convexes  j  la  radicule  fort  petite,  globu- 
leufe,  fupérieure. 

Cette  efpèce  croît  fur  Us  bords  de  la  mer,  aux 
îles  Moluques.  T> 

Ohjervations.  On  pourroît,  à  ce  qu'il  paroît, 
ajouter  une  troifième  efpèce  aux  deux  précéden- 
tes; c'eft  le  mjnriumflo:iaum.  Rumph.  Amboin.  }, 
pag.  125  ,  tab.  8;.  Elle  fe  dilHngue  par  fes  calices 
contournés  ;  par  fes  fruits  coniques,  très-aigus, 
à  peine  courbés.  Gxrtner  regarde  cette  plante 
comme  la  même  qu2  fon  épceras  majus  ;  elle  en 
diffère  par  la  forme  de  fes  capfuUs. 

^GîNETIE.  JEoinetla,  Ce  genre,  établi  d'a- 
bord par  Linné,  avoir  été  depuis  réuni  par  ce 
même  auteur  aux  orobanches ;  il  paroît  néanmoins 
devoir  en  être  diftingué  depuis  qu'il  eft  mieux 
connu.  Il  a  pour  caraâère  edentiet  : 

Un  calice  <t  une  feule  pitce  ,  en  forme  de  fpathe  ;  une 
corolle  campanulée j  à  deux  lèvres;  quatre  itamines 
didynames  y  unjlyle;  une  capfule  à  plufieurs  loges. 

Espèce. 

^GINÉTIE  des  Indes.  JEginezia  indica.  Roxb. 

JEginetia  caule  nudo  ,  fimplici ,  unijloro  ;  corolld 
curvatà,  (  N.  ) 

Mginetia  indica.  Roxb.  Corom.  vol,  l.  pag.  tfj. 
tab.  9.  — Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  }.  pag.  $47. 

Orobanche  (  x^inetîa)  ,  caule  unijloro  ^  jiore  fub- 
fpàthaceo.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  2.  pag.  885. 

Mginetia,  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i.  pag.  652. 

Tfiem  curnuba,  Rheed,  Hort.  Malab.  vol.  II. 
pag.  97.  lab.  47. 

Ses  liges  font  roides ,  très-fimples,  cylindri- 
ques ,  marquées  de  lignes  rougeâtres;  elles  s'élè- 
vent plufieurs  en  forme  de  hampe  j  d'une  racine 
fibreufe,  munie  à  fon  col'et  d'une  écaille  jaunârre, 
lancéolée.  Chaque  tige  eft  dépourvue  de  feuilles, 
terminée  par  une  feule  fleur ,  accompagnée  d'une 
fpathe  jaunâtre ,  qui  fe  déchire  en  s'ouvranc.  La 
corolle  eft  purpurine  ,  recourbée.  Le  fruit  eft 
une  capfule  compofée  de  plufieurs  valves.  Cette 
plante,  mêlée  avec  la  mufcarle  &  le'fucre  ,  forn  e 
un  bon  mafiicatoire  qui  raffermit  les  dents  &  en 
fait  difparoitre  la  mauvaife  odeur. 

Cette  plante  croit  fur  ks  collines  au  Malabar.  Tf- 

Obfervations,  Cavanilles ,  dans  fes  plantes,  Hif- 
pan.  6^  tab.  571,  a  décrit  &  figuré  fous  !e  même 
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noTi  un  genre  de  plantes  rubîacées ,  qu'il  faudra 
nommer  autrement  j  à  moins  qu'une  comparaifon 
exadte  ne  la  fafTe  réunir  au  ^enre  carpkaUa  ^  donc 
îl  puoic  ne  pas  différer.  (Jujf,) 

iEGlPHILE.  JEgiphiia.  Ce  genre  fe  caraâirife 
par  un  calice  a  quatre  dents  y  une  corolle  tubuleufe  »  à 
quatre  divifions;  unfiyfle  à  dimi  bifide;  une  haie  à  cteux 
ou  a  quatre  Jemences, 

Borné  d'abord  à  une  feule  efpèce^  ce  genre  a 
été  augmenté  de  trois  arbriffeaux  de  la  Guiane^ 
c^u'Aubiec  avoit  mentionnés  fous  le  nom  géné- 
rique de  manahea  ;  on  y  a  joint  un  knoxia  de 
Brovn.  M.  Willdenov  y  a  réuni  le  genre  nuxie 
Lam.  \  mais  cette  dernière  plante  appartient  plutôt 
a  la  famille  des  perfonnées ,  qu'à  celle  des  verbe* 
hacéesj  dans  laquelle  fe  rangent  les  aegiphiles. 

Espicis. 

I.  iEGiPHiLE  de  la  Martinique.  JEgîphila  mar- 
tinicenfis.  Linn. 

Mgiphila  glabra  ^  floribus  laxh  paniculatis.  Lam. 
Illuftr.  I.  pag.  193.  n°.  1502.  tab.  70.  fig.  i. 

JEgîphila  foliit  ovato  -  lanceolatis  ^  acuminatis  , 
glabris  ;  ramis  diff^fis  ^  paniculis  terminalibus  axil* 
laribufve ,  calicibus  glabris,  Svariz,  Prodr.  Ip. 
—  Vahl^  Egl.  I.  pag,  14.  (  Koyei  yficiPHiLE  , 
n*.  I.) 

Cette  plante  offre  quelques  variétés  dans  fes 
feuilles  i  qui  font  ptus.ou  moins  élargies. 

a.  yEciPHiLE  arborefcence.  Mgiphila  arbore/- 
cens.  Vahl. 

JEgîphila  glabra  ,  floribui  glomeratis.  Lam.  111. 

n*.  1505. 

JEgîphila  foliis  ellipticîs  ^  acuminatis  ,  glabris  ^ 
planîs  ;  corymbis  axillaribus  ,  calicibus  ramifque  in* 
canis,  Vahl,  Egl.  1.  pag.  15. 

Manabea  (  arborefcens  ) ,  foliis  ovatis  j  acumi- 
natis ;  fioribas  glomeratis  ^  albis,  Aublec  j  Guian. 
vol.  I .  pag.  64.  tab.  14. 

Arbre  d'une  médiocre  grandeur  »  divifé  en  ra- 
meaux tétragones,  blanchâtres  «  garnis  de  feuilles 
o^pofées  ,  pétiotées  ,  longues  de  trois  â  quatre 

1>ouces  &  plus ,  elliptiques ,  acuminées^  rétrecies  i 
eurs  deux  extrémités ^  tendres,  glabres  en  deflus, 
plus  pales  &  a  peine  velues  en  deflbus  ^  tomenteu- 
fes  i  leurs  deux  faces  dans  leur  jeuneflfe ,  finement 
veinées,  à  nervures  obliques.  Les  fleurs  font  blan- 
ches,  nombreufes  •  difpofées  en  corvmbesoppofés, 
axillaires  ,  plus  longs  que  les  pétioles ,  divifés  par 
bifurcations  ,  accompagnés  de  petites  braâées 
blanchâtres  &  fubulées  $  le  calice  turbiné,  à  (Qua- 
tre dents ,  enveloppant  le  fruit  dans  fa  moitié  infé- 
rieure s  la  corolle  tubulée  ^  i  quatre  découpures  - 
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lancéolées  ;  le  tube  un  peu  plus  long  que  le  calicf  ) 
Us  fîlamens  à  peine  (enfibles  $  quatre^  anthères 
petites,  i  l'orifice  du  tube^  l'ovaire  globuleux;  Id 
ftyle  une  fois  plus  long  que  la  corolle,  profon  le- 
ment  bifide  ;  il  lui  fuccèie  une  baie  un  peu  glo 
buleufe,  comprimée 3  liflfe,  à  peine  ombiliquée ,  Je 
h  grofleur  d'un  grain  de  poivre ,  contenant  de  deux 
à  quatre  femences  ovales,  convexes  en  dehors, 
planes  &  comprimées  en  deflfous,  revécuts  d  une 
enveloppe  crufiacée. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane.  Jy 

3.  ^GIPHILE  jaune.  JEgîphila  lutea.  Lam. 

JEgîphila  glabra ,  fioribus  glomeratis ,  axillarihus  ; 
corollis  fiavis.   Lam.  Illuflr.   n*.   lycy,  tab.  7;. 

JEgîphila  (  manabea  )  ,  foliis  oblongo-^Lcuminam , 
apice  attenuaiis  ;  paniculis  terminalibus  luteralibuj' 
que  ,  fiaminîbus  inclujis  ^  pifiillo  elongato.  SViftz, 

F. or.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  256. 

Manabea  (levis)^  foliis  oblongo^ovatis ,  atumi» 
natis,  Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  66.  tab.  if. 

Ses  tiges  font  quadrangulaircs ,  raipeufes ,  de 
couleur  cendrée;  les  rameaux  étalés,  aîongés,té- 
tragones,  très-hffes,  garnis  de  feuilles  pétiolees, 
oppofées,  oblongues,  acuminécs,  roides,  trèt- 
entières  ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  prefcjue 
longues  d'un  pied  5  les  pétioles  courts ,  cylin- 
driques. Les  fleurs  font  agglomérées,  d^fporéts  en 
pa meules  axillaires ,  terminales  i  les  ramificatiors 
oppofées  en  croix ,  trifides  vers  leur  milieu  j  le 
calice  campanule .  i  quatre  lobes  obtus  i  la  corolle 
jaune  ^  à  quatre  découpures  étalées  ;  les  anthères 
ovales ,  point  faillantes  i  l'ovaire  placé  dans  le  fond 
du  calice  ;  le  ftyle  capillaire  ^  binde  vers  fon  Tom- 
met.  Le  fruit  confifte  en  une  baie  d'abord  arron* 
die ,  couronnée  par  le  calice ,  puis  alongée ,  jau- 
nâtre^  contenanor  quatre  femences. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane.  T> 

4.  ^GIPHILE  velu.  JEgîphila  villofo,  Lam. 

Mgiphila  vîllofa  y  foliis  fubtîu  incanis,  Lam,  III. 
n^.  1504.  tab,  70.  fig.  X. 

JEgîphila  foliis  oblongîs  ,  acutis  ,  fubths  tomentO' 
fis  ;  cymis  capitatis  ^  bifidis,  axillaribus,  Wi.lJcn. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  616. 

Manabea  (yiWo f à) ,  foliis  ovads  ^  fubtht  intânis; 
foribus  virefcentibus ,  glomeratis,  Aublet  j  Guian. 
vol.  I.  pag.  61.  tab.  i). 

'  Ses  tiges  font  velues ,  tétragones ,  hautes  de 
fept  i  huit  pieds;  les  feuilles  oppofées  en  croix, 
pétiolées ,  entiètes ,  ovales,  acuminées ,  venes  en 
jdeflus,  blanchâtres  &  cotoneufes  en  deflbus .  foi- 
yent  d'tnégafe  grandeur  ;  les  plus  grandes  longues 
d*un  pied  j  larges  de  quatre  à  cinq  pouces.  Les 
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'  .î'5  font  axîllaires,  téonies  en  tête  ou  en  un 
i  r.mbe  bifiJe  ,  touffu  j  la  bafe  des  pédoncules 
"  '  t:  :e  deux  glandes  oppolées.  Le  calice  eft  velu , 
;  :  Mne  lobcs;  la  corolle  verdârre.  Le  fruit  ell 
L  .\^nt  jjune^  à  deux  loges ^  contenant  chacune 
l:*:  (tmer.cc. 

Cttce  plante  croît  à  Tîle  de  Cnyenne.  Les 
r  t  >l-s  11  nomTienr  bo''stjbac y  à  caiiie  de  h  ref- 
:.  r.jlihce  de  Tes  feuilLs  avec  celles  du  tabac,  f^ 

f,  .Egiphile  étalé.  Mgiphila  data,  Sv&'artz. 

ieichila  foliïs  el/ifticis  t  acuminatis  ,*  panicuUs 
•r'r.:,:i!i^us  ^  ftjminibus  exfirtis  ^  pifii  lo  ahbrc 
■  .:».  ^wartz  ,  Prodr.  }i,  &  flor.  Ind.  occid. 
h!.  I.  pag.  254. 

Kioxid  (fc3nden5)  ,  folus  cordât o~ovatis  ;  jrc 
:.r.ui!s  multipartitis ^  alaribus,  Bruwji^  Jam.  I4O. 

LD.  ;.  fig.  j, 

Abrifleau  grimpant ,  à  tiges  droites ,  rameufes , 
lijîtsJefix  pieds,  glabres,  cylindriques  >  les  ra- 
:Tir;jx  fimples ,  oppofés,  alongés,  garnis  de  feuil- 
!:«o\2les-oblongue5,  quelquefois  un  peu  échan- 
t'iers  à  ieur  bafe,  en-ièrei,  acuminëesi  très-gla- 
i  ts  ;  les  pétioîts  courts  ,  pubefcens.  Les  fleurs 
i  :  'ijnes ,  aflez  grandes ,  difpofées  en  une  pani- 
c.'.-  terminale  ,  quelquefois  axillaire,  en  thyrfei 
'.:\  'ar.^aux  oppofës,  prefque  trifides.  Le  calice 
e  :  crpanulé,  a  quatre  découpures  droites,  ova- 
'  s  njbrfcentesj  h  corolle  beaucoup  plus  longue 
c^-li  calice  ;  le  tube  cylindrique;  le  limbe  â  qua- 
*  -•  J'jcoupures  oblongues ,  obtnfes,  étalées;  les 
"  :-:rr.s  plus  longs  que  la  corolle  î  Tovaire  ar- 
'  :  :!j  a.iquel  fuccède  une  baie  jaunâtre,  un  peu 
^  -: ,  d  À-=:iix  loges  i  deux  femences  dans  cbaque 
•:  .  I!  pi^fiU  qu'il  exirte  quatre  loges  dans  les 
•  ^ts  fruits,  d'après  robf-rvaiion  de  M.Svartz. 

C.rre  piar.te  croie  a  la  Gaiane  &  i  la  Jamaï- 

C.  .n.iriîîLE  fitide.  ^°îphila  ftilda,  Svartz. 

JL  't^-hda  foUis  ovato- lanccolatis  ^fubtlis  petiolif- 
:.r  r.:  f.tis;  ptduncul'îs  axUlaribus  j  fjiiiariis  >  tri' 

;  '-  :  vjrtz ,  Prodr.  pag.  }i,  &  Fior.  Ind.  occid. 
•.3.  t.  ^-ng.  zjS. 

*»  xij.    (fchta),  /l///i  eU'iptîcîs  y  acuminatis  y 
-^.t-r.^ranaceis  ^    oppofttis.  Perf.  Synopf.  Planr. 
.  "1  I.  pag.  31.  —  Brovn,  Jam.  tab.  J.  ng.  5. 
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^eau  haut  de  deux  pieds,  i  tige  glabre, 

..'•'que  ;  les  rameaux  pubefcensj  les  feuilles 

'  -^t fv s  ,  pétxolées ,  ovales-lancéolées ,  entières , 

•-.i^s,  p'jbefcentes,  un  peu  ridées,  d'une  odeur 

•  ir  ,  approchant  de  c^lle  de  la  jufquiame.  Les 

'  -"î  font  axiilaifes,  réunies  au  nombre  de  trois 

i  s  pédoncules  courts,  pubefcens ,' garnis  , 

^-  ^  leur  milieu,  de  petites  (lipules  velues ,  féu- 


céts.  Leur  calice  tft  campanule  j  tronqné;  la  co- 
rolle jaune,  plus  longue  que  le  pédontula  ,  di-^ 
latëe  vers  f«jn  limbe;  Us  nluncns  de  la  longueur 
de  la  coro  le  ;  Tovaire  presque  ictragont  ;  le  ttyle 
de  la  longueur  du  tube  ;  Its  fligmites  épais.  Le 
fruit  eft  une  baie  arrondie,  afîei  groffe,  rouge  à 
fa  maturité,  à  quatre  fumences ,  une  dans  chaque 
loge. 

Celte  plante  croît  à  la  Jamaïque,  fur  les  mon- 
tagnes. T>   (i^fj'criyt,  ex  iivjr;^  ) 

7.  jCgiphile  trifide.  JFgiphila  tripda.  Svariz. 

JEgiphila  fi-liis  ovato- lanfeohiis y  glahrzs  ;  pcduri" 
cuiis  axiLlaribus  y  confews  y  trifidis.  Sv/.irtz  ,  Prodr, 
31,  &  Fior.  Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  i6o. 

Petit  arbufte  dont  îe<i  tiges  font  droites ,  les 
rameaux  ti es- fimplts,  cylindriques,  étalés,  gla- 
bres^ alongés  ;  les  feuilles  ovales -lancéolées  , 
glaores,  entières  ,  roidcs ,  acuminées,  d'un  vert- 
foncé.  Les  fleurs  font  axîllaires  ,  fupportées  par 
des  pédoncules  courts ,  réunis  plufieurs  enfemble, 
fimples  ou  trifi  les.  Le  calice  ell  tubulé  ,  à  quatre 
dents;  la  corolle  blanche;  fon  tube  étroit,  pref- 
que long  d'un  pouce  ;  le  limbe  à  quatre  décou- 
pures lancéolées,  réfléchies;  l'une  d'elles  roulée 
en  capuchon  à  fon  fommet  ;  les  anthères  non  fail- 
lantes  ;  le  Oyle  plus  court  que  les  étamines.  Le 
fruit  eft  une  baie  alTez  groffe,  oblongue,  noire  , 
à  quatre  femences.* 

Cette  plante  croit  à  la  Janaiilique.  T7  (  Defeript^ 
ex  Swart[,  ) 

8  ./^GiPHFLE.  à  fleurs  nombreufes.  JEgipkila 
muUifiora,  Kuiz  &  Pav. 

-  JEgiphila  foitis  obiongis  ;  floribus  axillaribur  ^ 
congefiis.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  jo. 
tab  576. 

Cet  arbriifeau  s'élève  à  la  hauteur  de  quinze  on 
dix-huit  pieds.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
quadrangulaires  ,  velus  dans  leur  jeuneflTe  , 'garnis 
de  feuilles  oppofées  >oblongues  ,  ovales,  acumi- 
nées,  très -entières,  veinées  &  lanugineufes  en 
dtflous.  Les  fleurs  font  axillaires,  réunies  deux  ou 
trois  dans  chaque  aiflfclle ,  médiocrement  pédon- 
cuiées.  Leur  calice  eft  pubefcent,  de  couleur  pur*- 
•purine,  à  quatre  dents  ;  la  corolle  d'un  rouge- 
pourpre,  en  entonnoir,  trois  fois  plus  longue 
que  le  calice;  à  quatre  découpures  ovales, réflé- 
chies ;  les  filamens  plus  courts  que  la  corolle  ;  les 
anthères  oblongues ,  fagittées  ;  Tovaire  arrondi , 
à  quatre  filions  ;  deux  ftignutts  aigus  ;  les  bâtes 
d*un  pourpre-obfcur ,  arrondies,  prefque  tétrï- 
gonss  ,  à  quatre  femences  dures,  à  trois  faces. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  1}  (Defcript.  4h 
Ruii  &  Pav.  ) 
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yEGLE.  (Per(.)  Coma.  (Aft.Soc.LÎBn.^Lond.) 

(  y^oyei  TapiER,  n*.  5,  &  Suppi.) 

On  avoir  foupçonné ,  avec  aflez  de  fondement^ 
que  le  crauva  marmclos  de  Linné  devoit  former 
un  genre  particulier  i  mais  il  étoit  néceflaîre  que 
cette  plante  fût  mieux  obfervée.  Roxburg  »  dans 
Tes  Plantes  du  Coromand<i ,  en  a  donné  une  bonne 
figure,  tab.  14).  Dans  les  Aûes  di  la  Société  Un* 
néenne  de  Londres  ,  elle  a  été  décrite  fous  le  nom 
générique  de  correa;  mais  comme  il  exifte  un  antre 
carrea  (Vent.  Jard.  de  la  Malm.  tab.  13)  ,  M.  Per^ 
foon  y  a  fubfiitué  le  nom  d'i^/r  (  Synopf.  i  ^  pag. 
73  )  *  dont  le  caraâère  effentiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  d'une  feule  pièce  ,  à  cinq  iohes  ;  einq 
pétales  très'ouverts  ;  un  fiyle  court ,  épais  ;  un  grand 
nombre  d'étamines  inférées  fur  le  réceptacle  j  une  haie 
flobuleufe,  à  dou^e  oufei:^e  loges  ^  dont  l'écorce  épaiffe 
devient  ligneufe, 

iEGOLETHRON,  Herbe  des  environs  d'Hé- 
raclée  j  dans  le  royaume  de  Pont ,  citée  par  Pline 
comme  nuifîble  aux  bêtes  de  charge  ^  oc  furtout 
aux  chèvres ,  &  donnant  également  une  qualité 
vénéneufe  au  miel  quand  les  abeilles  récoltent 
]#  fuc  de  fes  fleurs.  Il  ajoute  ^ue  Tes  mauvais 
effets  ne  fe  font  fentir  qu'à  la  fuite  des  piintems 
humides ,  oui  femblent  changer  fa  nature.  Alors 
la  couleur  de  ce  miel  eft  plus  brillante  \  fon  odeur 
changes  il  pèfe  plus  que  le  boa  miel ,  ne  s'épaiflît 
point  j  8e  excite  l'écernuement.  Les  animaux  qui 
en  mangent ,  fe  jettent  i  terre  pour  calmer  la 
chaleur  qu'ils  éprouvent.  On  leur  adminiftre  avec 
fuccès  une  efpèce  d'hydromel  j  dans  lequel  on  a 
fait  bouillir  de  la  rue. 

Les  auteurs  modernes  ne  font  point  d'accord 
fur  la  plante  Qu'ik  doivent  regarder  comme  Yàgo- 
iifkron.  Quelques-uns  croient ,  au  rapport  de 
Bauhin ,  que  c'eft  la  petitp  douve  (  ranunculus 
fiammula  Linn.  )  ^  parce  que  cette  plante ,  qui 
croit  dans  les  lieux  humides  ,  eft  réputée  dange- 
xeufe  pour  les  moutons.  Gefner ,  fuivant  le  même 
auteur ,  la  rappbrcoit  à  Tefpèce  de  dandefttne , 
que  naus  nommons  lathrta  fquamaria  Linn.  >  pro- 
bablement parce  qu'il  lui  retrouvoit  les  mêmes 
qualités. 

Tourne fort^  dans  fon  Voyage  du  Levant,  décrit 
un  chanurodendros  ï  fleurs  launâs  (a^lea  pontica 
I.înn.  J ,  commun  fur  les  cotes  de  la  Mer-Noire  j 
dont  la  fleur  excitoit  des  vapeurs  &  caufoit  des 
vertiges.  Le  miel  que  les  abeilles  en  retirent^  étour- 
dit deux  qui  en  mangent  >  &  leur  caufe  des  naufées. 
Cette  conformité  dans  les  eflèts  de  deux  plantes 

Î|ut  croiflent  dans  les  mêmes  lieux  lui  a  fait  pré- 
umer  qu'il  avoit  retrouvé  Yagoletkron  ^  &  il  fe  ' 
confirme  dans  cette  opinion  par  un  fécond  paflagé 
de  Pline  ^  qui ,  dans  le  même  chapitre  ,  parle  d'une 
«utre  forte  de  miel  recueilli  fur  les  mêmes  côtes  ^ 
appelé  manomenon ,  parce  qu'il  ren4  înfenfés  ceux 
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qui  en  mangent  ;  il  eft  recueilli  par  les  abeilUs  f^r 
les  fleurs  du  rkododendros ,  commun  dans  les  foiéts 
de  cette  contrée.  Pline  rappelle  Té vénement  arrivé 
dans  le  voifinage  de  Trébilbnde  à  l'armée  des  dix 
mille  y  commandée  par  Xénophon  »  dont  les  foldats 
eurent ,  pendant  un  jour ,  de  fortes  évacuations  par 
haut  &  par  bas,  fuivies  de  rêv:'ries,  pour  avoir  pris 
beaucoup  de  miel.  Tournefort  s'appuie  encore 
du  témoignage  d'un  miflfionnaire  de  la  Colchide, 
qui  dit  que  le  miel  recueilli  fur  une  efpèce  de  lau- 
rier-rofe  jaune  eft  dangereux  &  fait  vomir. 

D'après  cet  énoncé  ,  on  ne  peut  douter  de 
Taâion  de  Vaialea  pontica  Linn.  «  6c  l'on  retrouve 
un  grand  rapport  entre  lui  &  YagoUtkron  y  mais  ce 
dernier  eft  une  herbe ,  au  rapport  de  Pline  »  & 
Ya^alea  eft  un  arbrifleau  de  fept  i  huit  pieds  de 
hauteur  ^  dont  le  tronc  eft  gros  comme  la  jambe. 
Il  en  réfulte  que  l'on  peut  encore  douter  de  l'iden- 
tité de  la  plante  de  Pline  avec  celle  de  Tournefort , 
&  que  Ydgolethron  n'eft  pas  encore  certainement 
connu.  ÇJuJf.  ) 

yfiGOPRiCON.  Lion.  Suppl.  (  Voyei  M  aprou- 

NIER.  ) 

>EGYLOPS.  (  Voyei  Égilope.  ) 

yERIDES;  Genre  établi  par  M.  Svartz  pour 
plufieurs  efpèces  i*epipendntm  de  Linné.  (  r-  y^i 
Ahgkec y  Suppl.) 

i£RVE  tomenteufe,  Lam.  Elle  paroit  être  la 

même  phntc  que  Y achyrantes  aiopecuroides.  (  Voye\ 

Cadilari  >  n«.  16.  ) 
ifiSCHiNOMENE.  (  Voyei  Nblittb  &  SiS- 

BAM.  ) 

yESCULUS.  (  Voyei  M  ARONNIBR.  ) 

iETHUSA.  (  Foyei  >EthusB.  ) 

.£THUSE.  JEthufa.  Le  caradère  de  ce  genre 
eft  d'avoir  : 

Un  fruit  ntty  ovale  ,  arrondi  ou  oilong  ^  Jlrié  j  Ut 
pétales' inégaux  y  en  cmur,  réfléchis  en  dedans;  Us 
collerettes  partielles  à  trois  ou  quatre  jolioUs  rabattues 
&  déjeiéis  du  mima  côté. 

Obfervations.  M.  de  Lamarck  a  réuni  dans  ce 
geme  plufieurs  efpèces  <)ue  Linné  avoit  placées  dans 
d'autres  genres  \  ce  qui  rend  celui-ci  plus  naturel 
Je  me  bornerai  à  préfenter  ici  une  fynonymie 
eflentielle  i  connoiue  pour  éviter  la  confufion  Se 
les  doubles  emplois* 

Espèces. 

T.  iCTHUSE  ache  des  chiens.  Xtkufa  cynapiu^n. 
Linn* 

JEth^f^ 
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cnnnes ,  vertes  ou  d'un  vert'foncé  »  reufermant 

trois  (emejices  arrondies. 

Cette  plante  croît  au  Malabar  ^  dans  les  lieux 

humides^  marécageux. 

f.  Agalloch£  glanduleure.  Excêcaria  glandu- 

lofi.  Svarcz. 

Excicaria  wnonoica  ,  Jlontits  pedicellatls ;  fiamini- 
iiis  conglotncratis  ;  fquamà  glanduliferâ  /  femineis 
Jifiui^ustfoiitariis  y  folus  ovdùs  ,  acuminatis  ,fub- 
Jirruiis,  Sw'anx  j  Flor.  Ind.  occident,  vol.  z.  pag. 

1114. 

Ricinî  fiuSu  glabro  j  arhor  juliftra ,  laOefans  ; 

f!to  myrtino^  Sloan»  Cacal.  151.  Hift.  2.  pag.  7. 

Son  tronc  s'élève  à  vingt  pieds  de  haut  i  il  eft 
re»érii  d'une  écorce  cenorée»  rouge  en  dedans. 
Les  rameaux  font  diffus  ^  étalés  ^  cylindriques, 
giubres,  laâefcenSj  garnis  de  feuilles  alternes  > 
f/trioîees,  éparfeSj  ovales*acuminées  >  glabres  >  ^ 
vrrtes ,  luifantes  en  deflus ,  un  peu  dentées  en 
icie ,  longues  d'un  pouce  \  les  pétioles  glabres  > 
tiescourtss  point  de  fiipules. 

Le^  Heurs  traies  font  réunies  en  chatons  lâches  « 
firormes ,  vers  l'extrémité  des  rameaux  $  chaque 
îi;uf  portée  fur  un  pédicelle  très-court,  muni 
dune  écaille  calicinale  ^  concave^  &  de  cinq  à  (ix 
g  ài.drs  tort  petites^  placées  fur  deux  rangs  \  les 
f.L^mens  un  peu  plus  longs  que  l'écailIe  \  les  an- 
tiieres  globuleufes^  à  deux  loges.  Les  fleurs  fe- 
nd es  (oni  foHtaires ,  felliles  à  la  bafe  des  cha- 
lons  miles  rieur  ovaire  eit  ovale ^  trigone^fort 
P::jr;  le  ftyle  court ,  trifide$  les  ftigmates  recour- 
b-s.  Le  fiuit  eft  une  capfule  prefque  ronde,  tri- 
p>ne,  prefqu'à  trois  coques ,  ï  trois  loges  ^  de 
cn'e:  r  marron ,  renfermant  des  femences  foli- 
t^ires  &  arrondies.  ! 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque^  dans  les  forêts. 
T)  {Dtfcnpt, ex Swarti») 

(\  Agallochs  ï  feuilles  elliptiques.  Excâcana 

Ex.icarii  dioica  ^jlorîhus  pedîcellatis  ^  ftaminibus 
'rr.^r:iùs  •  florihus  femineis  j  racemofis  ^  foliis  ova^ 
:- y  ociufis  ,  fuhiniegerrimis.  S^i^artz.  ^  Flor.  lad. 
o.c:J.  vol.  2.  pag.  11 19. 

G\  mnanthes  (  elliptica  ) ,  dioica  ,  fiaminihus  trir 
'ri'.itis  ^  femineis  amentaceis,  Sw^attz  j  Prodr.  96, 

Arbre  de  douze  i quatorze  pieds,  point  laâef- 
:e .! ,  chargé  de  rameaux  glabres ,  cylindriques, 
i'::.s,  garnis  de  feuilles  ovales,  oblongues  , 
c?-  iVs ,  un  peo  coriaces,  longues  de  trois  à 
'i!!!^  pouces ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  lui* 
:s  en  defTos,  i  dentelures  très-obtufes  ou 
;u  cfitieres«^Les.&euisfoncd}OÏques;  les  fleurs 
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miles  réunies  en  chatorHi  axillaires ,  filiformes , 
longs  d'environ  un  pouce  &  demi  i  le  rachis  gla- 
bre, flexueux)  chaque  fleur  pédicellée  ,  fort  pe- 
tite, munie  d'une  écaille  concave,  prefaue  ronde  j 
de  trois  filamens  réunis  à  leur  bafe ,  très-courts  $ 
deux  autres  écailles  fort  petites ,  ciliées ,  acumr- 
nées  à  la  bafe  des  filamens  s  les  anthères  arron- 
dies. Les  fleurs  femelles  font  difpofées  en  petites 
grappes  axillaires ,  foHtaires  ;  l'ovaire  très-petit  ; 
un  ftyle  court  ;  trois  ftigmates  réfléchis,  ta  cap- 
fule eft  à  peine  de  la  grofleur  d'un  petit  pois , 
arrondie,  a  trois  coques,  â  trois  loges,  contenant 
des  femences  folitaires. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Jamaïque. 

« 

7.  Agallochb  luifante.  ExcAcarîa  iucida, 

Excdcarîa  monoica ,  fi»rihus  pedicellads  ,  ftami^ 
nibus  trickotomis  ^femineis  pedunculaeis  j  fbiiis  eU 
lipticis^fubftrratis.SyifZïVLi  Flor.  Ind.  occid.  vol.  2. 
pag.  II 22. 

Gymnanthes  Iucida.  Svartz ,  Prodr.  66. 

Arbriffeau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
épars,  cylindriques,  glabres,  un  peu  eflSIés,  gar- 
nis de  feuilles  éparfes ,  nombreufes ,  ovales ,  cu*> 
néiformes  à  leur  bafe  ,  quelquefois  un  peu  ellip- 
tiques 9  obtufes  i  leur  fommet  «  roides,  glabres 'i 
leurs  deux  faces ,  luifantes  en  deflus,  longues  de 
deux  i  quatre  pouces ,  à  dentelures  un  peu  écar- 
tées. Les  chatohs  des  fleurs  mâles  font  axillaires  « 
feOlles ,  folitaires ,  longs  d'un  demi-pouce  &  plUsf 
chaque  fleur  un  peu  pédicellée  $  les  écailles  cali- 
cinales  concaves,  un  peu  arrondies ,  imbriquée:s 
avant  la  floraifon.  Les  filamens  trèscourts ,  réunis 
a  leur  bafe i  les  anthères  petites,  oblongues ,  tri- 
gones ,  à  trois  loges.  Les  fleurs  femelles  font  pref- 
que folitaires  à  la  bafe  des  chatons,  foutenues  par 
un  pédicelle  long  d'un  demi-pouce, glabre,  droit, 
triangulaire.  La  capfule  eft  prefque  ronde,  incli- 
née ,  de  la  grofltur  d'un  pois  ^  à  trois  loges  i  les 
fbmerices  brunes,  folitaires ,  glabres ,  un  peu  arr 
rondies. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridicr^ 
nales  de  la  Jamaïque.  1^  (  ^.  /) 

AGAPANTHUS umbelliferus.  (Lhér.)  {f^oye^ 
Crin  OLE,  n*.  i.) 

AGARIC.  {V^oyei  BotBT,  SuppL). 

Agaric.  (^ Amanite  Lam.)  Agaricus.  Ce  genro 
avoit  été  nonmié  amanite  par  M.  de  Lamarck  » 
d'après  Dillen  &  Haller  ,  le  mot  agaticus  de  Linné 
ayant  été  employé ,  par  les  botaniR;.s  qui  l'ont 
précédé,  pour  le  genre  ho/dtus  Linn.  \  mais  depuis 

f>rès  de  trente  ans  que  M.  de  Lamarck  a  préfertré 
e  genre  amanite^  la  dénomination  de  Linné  ayant 

V  z 
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croit  en  groupes ,  toujours  fur  le  tronc  des  hêtres, 
tant  fur  les  individus  vivans ,  que  morts  &  dcf* 
féchés. 

50.  Agaric  noirci.  Agaricut  denigrattu,  Perf. 

Agaricus  CÂjpitnfus  ,  fuhparvus  ^  piUo  campank* 
lato  ,  nîgrefctntt'umhrino  ;  maculis  ladufculis  ,  obf- 
curiorihus  i  Ltmellis  albido-fuLgineisi  ftipite  elufiico  ^ 
fuhincurvo;  annula  alhicanie^fubfugaci,  Perf.Synopf. 
paj.  167.  n*.  16. 

Cet  agaric  croit  par  groupes  fur  le  tronc  des 
arbres,  où  il  eft  rare.  Son  pédicule  eft  un  peu 
courbé  ,  éURique ,  long  d'environ  trois  pouces  , 
épafs  d'une  â  deux  lignes ,  environné  d'un  anneau 
blanchâtre  &  Fugace  \  \\  fondent  un  chapeau  roiJe^ 
charnu  ^  campanule,  d'un  noir  un  peu  clair«  large 
d'environ  neuf  lignes,  couvert  par  les  fragmens 
«(Tez  larges  du  collet,  d'une  couleur  plus  foncée  $ 
hi  lames  d'un  blanc  fali  de  noir. 

)i.  Agaric  raboteux*  Agancut  fquarrofas. 
Perf. 

Agaricus  céfpiîofus  ,  piito  camafû  ,  fiipiu  fquar' 
fùfo'/quamofis  ,  ochracto^fcrrugimis  ;  lamtilis  conr 
finis  ,  oUvactù^pallidis*  ochorff.  le.  Fung.  III.  pag. 
Jtj.  -r-  Perf.  Synopf.  pag.  268, 

Agaricus ficccofus,  Curt.  Flot.  Lond.  tab.  264. — 
Schoeff*  Fung.  tab.6r. 

Agaricus  (  fouarrofus  )  ,  fiipitatus  ,  piUo  umbtH 

natihiutcfcentc  ffquamofo  ifquamisfufcis ,  fquarrvps  ; 

Jtiphe  ii^ra  annuium  fquarrofo  ,    lametlis  pallidis. 

Willd.  Flor.  berol.  }8o.  —  (EJer.  Flor.  dan.  tab. 

491.  —  Haller,  Helv.  n*.  2)99. 

^«  Agaricus  (  aurtvelluf  )  ,  ferrugintO'tuuus  ^ 
pilio  campanulato  ,  fquamofo  y  fiipits  fbriitofo  ,  in- 
jsmvQ.  Perf*  K  c» 

Agaricus  (  aurive  11  us  ),  jSccià  , /»//«•  iuuofirrsf* 
gineo  ;  lanà  motiiffimâ  in  flammulas  dense  imbrica-  \ 
tas  digefia  ohduBo  ;  ftipite  pallidï  fulfureo  ;  annula  ' 
pumbranauo  ,'^ferrkgina9  ;  lamitus patlidis  ,  ftrru" 

finev  fjfiU*  Batfcb.  EieakFuog. Ccm;  i« p.  4 f f. 
g.  115. 

.    .^ÉI^Mm/AiMfAfso/St/.  Scl^Q^ff.  Vvmtf,  tab.  209.? 

.    Anmiuk  ftloMtmfa.  l  \jasti.  vol.  -u  n\  48. 

Son  pédicule  eft,  félon  fon  lieu  natal,  untot 
très-droit,  bintAt  courbé  8c  afcerdahr^  entdàiré 
d^un  aoneaii  fort  petit  ^  raboteux  1  il  âq>pocte  un , 
chapeaa  convexe»  erdinafieihent  large  de  trois 

Kices,  jaunitre  ,  fnrmohté  d'oa  mamelom  néu 
fibte  »  d'une  omfifiqnce  ferme ,  (taiefoméxd'é- 
ctilles  brunes,  rabotettfes,^'giirnt  ^Idefloàis  de 
James  Jnes>  y  «d'abord  d'ioié  «ouieiin  iillei>pm'pltts 
Ibacé?.  Dans  Itvsrîété  ^  4  les<|>édtctthsrfnm  nusj^ 
les  couleurs phs  foncées,  le  cbapéav  coïKven  db 
ftttis  flocons  Un  {«ackécbic^<iCe09tfaberoie.eà 
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automne  fur  !e  tronc  des  arbres  >paitkuliéremeo' 
fur  les  chênes. 

32.  Agaric  doré.  Agaritus  minus.  Bull. 

Agaricks  fulxo^aunus  ,  laminis  candidis  i  pilto 
globulofo  ,  diin  convexe ,  lituris  parvis  ,  aigris  varie- 
gato  }  ftipite  pleno  ,  hafi fuhattenuato  ,  incurva ,  an- 
nulaco.  Bull.  Hcrb.  t.  92.  —  Decaod.  Flor.  frarç. 
1.  pag.  204.  »•.  J49* 

Agaricus  {zuTt\Js)»fubcrfpitofus,  magaus,  uaicc- 
lor-fulvtts ,  piUo  carnojo  ,  planiufculo  ,  obfditi 
fquamofo  pilofo  ;  lamellis  confirtis ,  ttnuihus  ,  /«*• 
emarginatis  ;  ftipite  ftriSto  ,  ^ahfO  ,  crajpufcub  ; 
annulo  fuhparvo.  Perf.  Synopf.  269.  ? 

Agaricus  ûMreus.Sowtxh.  Engl.  Fuiig.  ub.  77* 

Cet  ^aric  eft  d'un  fauve-doré ,  à  l'exception 
des  feuillets,  qui  font  blancs.  Son  pédicule  tft 
plein ,  glabre  •  cylindrique  j  un  peu  aminci  & 
courbé  à  fa  partie  mféricure ,  long  d'environ  troii 
pouces ,  épais  de  cinq  à  fix  lignes ,  garni  d'un 
collier  entier  &  peu  apparent.  Le  chapeau  eft 
charnu ,  d'abord  globuleux  ,  enfuite  convexe , 
garni  de  petites  peluchures  peu  nombreufes , 
larges  de  deux  pouces.  Les  feuillets  font  blancs, 
inégaux ,  très-étroits ,  couverts  ,  dans  leur  jeu- 
neffe ,  d'une  ^^^)brane  qui  refte  adhérente  au  pé- 
dicule. Ce  champignon  croît  dans  l'été,  dans  les 
bois  hufhidts  &  ombragés.  (  Decand.  ) 


iî.  Agaric  annulaire.  Agaricus  annularius. 

Agaricus  (  polymyces  )  ,  cs/pirofus  ,  congijlus, 
piliO  umbonatO'piiofo  fquamofo  ,  ochraeecfidigimo  ; 
lamellis  fuhdecurrentibus  ,  albi^s  ,  pallefcentibus  i 
ftipite  annulato  ,  conicb  ,  oKvaceo^cinefSo,  Perfoon  , 
Synopf  pag.  270  —  Bull.  Champ,  lab.  J40.  fig.  )i 
b  ub.  377. 

Agaricus  (  oijelleus  )  ,  pileo  convexo,  lutcfcentt^ 
fufco  irrorato;  lamellis  pailidis  ;  ftipitibus  annuldttt, 
aggregatistfardis.  (S(ier,  Flor.  dan.  tab.  1015.^ 
Boit.  Fung.ub.  141.  Optlma. 

AgaricHs  (  congrog^tus)»  ftJpitaou  ,  pileo  con- 
vexo  ,  fquamafQ  ,  fubfufcoi  lamellis  aliidis  ,•  petioio 
ureti,  fupe fiante  »  b^  crufiufcuiù  i  veio  Ù  anKtue 
albidâ^  &>lt.  Fung.  tab.  140. 

Agaritus  fûfco^pallidus;  Boît.  I.  C.  tab.  r  j6.  K*- 


netas.^  .. 


Agariçus^pitis.Sow%fb.J.t\i\.  Fun^.  ub.  lOl. 

' .  Agarkkscutnulatus^  Wscbex.Bot.  Atrang.edit*)* 
irol.4.ipagLa64«       .  •*  j    • 

.  ''^.  À^anclu  mut^hUs.  &1jttff.  FuHr.  tab.  ?•  -- 
B/wfc^.jElem.  ïî'ût^;;tah.,  30.  fig-  208.  . 
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Ce  cTuinptgnon  eil  d*uDe  couleur  fauve  ou 
rouife  i  Ion  pédicule  charnu ,  cylindrique ,  fou- 
vfnr  un  peu  courbé  à  fa  bafe ,  lon^  de  quatre  â 
cinq  pouces,  muni  d'un  anneau  entrer  ,  redreffé , 
en  forme  de  godet ,  glabre  ou  garni  de  petites 
eca  II  s  dans  la  variété  /(.  Le  chapeau  eft  conveie,  un 
pru  proéminent  vers  le  centre ,  tacheté  de  petites 
euil  s  noirâtres  dans  la  variété  m,  &  glabre  dans 
!a  vjriéré  ^  Les  bords  font  entiers  ou  un  peu  fi- 
r.imx ,  non  étalés  }  les  lames  jaunâtres  ou  blan- 
cnes ,  ir.égales,  defcendant  légèrement  fur  le  haut 
<Jt]  pédicule-  Cette  plante  fe  trouve  en  automne 
wins  lei  forêts  ,  fur  les  vieux  troncs  ou  tout  zu- 
?:ts  d'eux  j  elle  croît  quelquefois  en  groupes  très- 
r/j»r.brcux,  (Decand.) 

U-  Agaric  couleur  de  rhubarbe.  Agancut 

r!uburi>arinuîm  Perf. 

Afjrîcus  grtgarius  ,  pileo  camofo  ,  hemifpkéLrico  , 
l^^^umùonato^  comcentrice  p'tlofch'fquamofo  ;  lamtUis 
I-  /'  'ragineis£  fiipiu  longo  ,  fquamofo  ,  pLvido  ;  an- 
nJofjoaci,  Perf,  Synopf.  pag.  271. 

Ce  champignon  a  une  couleur  d'un  jaune  de 
rh  barbe  ;  il  eft  fins  odeur  &  fans  faveur.  Son 
pcdiciile  eft  long  de  deux  ou  trois  pouces  ,  jau- 
nâtre, velu  i  fa  bafe  ^  écaille ux  }  fon  chapeau  , 
iî -bord  hémifphérique ,  puis  prefque  plane,  large 
c  un  à  deux  pouces,  charnu,  un  peu  élevé  à  fon 
Cï'v.re,  couvert  de  poils  &  d' écailles  concentri- 
ques ,  garni  en  deflous  de  lames  d'un  jaune  de 
rf^Jtlîc  ,  un  peu  relevées.  L'anneau  du  pédicule 
tit  r.'ès-fugace.  Ce  champignon  croît  dans  la  forêt 
û  Hercynie,  fur  le  tronc  pourri  des  fapins. 

3J-  Agaric  ridé.  Agarîcus  caperatus,  Perf. 

Arjricus  fithfoiharius  ,  pîièo  camofo  ^  convexe , 
'•^i  fo,  pallefctnze  chrîno  ;  lamcUis  conftnis  ^fuh- 
''^-Ueis;  ftipîtejolîdo  ^  fupra  aanulum  obliquum 
[o^^-rulofo,  Perf.  Obf.  Mycol.  i .  p.  48 ,  &  Svnopf. 

Son  pédicule  eft  cylindrique ,  un  peu  tubéreux 
3  i  bafe ,  plein,  légèrement  écailleux  au  deffus 
àt  i  anneau  obliqijte  qui  l'encoure  \  il  foutient  ua 
chapeau  large  de  quatre  pouces,  campanule,  gla- 
bre ,  charnu  j  lacuneux  &  ridé  à  fes  bords,  d'une 
cojleur  de  ciuon-pâle,  ffarni  en  de(Tou$  de  lames 
r.r^n.breures ,  un  peu  grifatres.  Il  croit  prefque  fo- 
I  uire  daus  les  bois  de  hêtres. 

l<y.  Agaric  paillet.  Agancus  heivoius.  BuU. 

^t,^rUus  pregarîtu^  mediocru  ,  piico  fidcamofo  , 
^^  '  %::o ,  fuhcinnamomeo}  lameiiis  difiantihus  ,  ca/i- 
w  .  .  ^:  ;  ftjpiii  longiufculo  ,  cyUndricQ ,  dBorskm 

*'  .  •  jùfoUù  cinâc.  BulU  Herb.  tab.  4J i . — Perf. 

i}..opf.  pàg.  173. 

-^j;.z'iciiiA/iMK/r]u.Sover{>.Ei}gKFièOg.cab<  17$. 
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Ce  champignon  eft  d'une  couleur  fauve-claire  ; 
fon  pédicule  glabre,  cylindrique,  long  de  quatre 
à  cinq  pouces,  un  peu  courbé  à  fa  bafe.  Son  cha- 
peau eft  d'abord  conique.  Ses  bords  s'élargiflent 
enfuire ,  &  finiflent  même  quelquefois  par  fe  re- 
lever i  mais  fon  centre  eft  toujours  un  peu  proé- 
minent. Ce  chapeau  eft  un  peu  charnu ,  &  conti- 
nue avec  le  pédoncule  ;  il  eft  garni  en  deflbus  de 
lames  nombreufes ,  inégales ,  de  la  même  couleur 
que  le  chapeau  j  elles  font  recouvertes,  dans  leur 
jeunefle,  d'une  légère  membrane  qui  fe  déchire  , 
&  forme  un  collier  peu  prononcé.  Ce  champignon 
croit  en  groupes  dans  les  bois  j  les  routes  >  les 
herbages ,  &c.  (  Decand.  ) 

}7.  Agaric  ponâué.  ^<tricif^^«A^dr«j.Perf. 

Agaricus  piieo  convexo  ,  levi  ,  canefcenetHtmhrino  y 
lameiiis  difiantihus  ^  umbrinls  ;  ftîpite  fihrillofo  ^  an'* 
nulo  obfoUù  difiante.  Ptt[,  Synopf.  pag.  174, 

Agaricus  heivoius^  var.  /l.  Perf.  Obf.  Mycol.  i. 
pag-  49- 

Ce  champignon  a  de  très-grands  rapports  avec 
le  précédent;  il  en  diffère  par  fa  couleur  plus 
foncée  de  terre  d'ombre  &  par  fon  chapeau ,  donc 
le  centre  n'eft  point  proéitiinent.  Sts  lames  font 
moins  nombreufes,  fon  pédicule  filamenteux.  Il 
croit  dans  les  mêmes  lieux  que 4e  précédent,  mais 
il  eft  plus  rare.  • 

38.  Agaric  brouxé.  Agancus  inutneus.  Perf. 

Agaricus  piUo  camofo^  piano  y  ohtusi  umhonato^ 
etc  cinnamomto  umbrino  ;  lameiiis  difiantihus  ,  com 
coloribus  ;  fiipite  longiujfculo  ,  fihrillefo  ,  dilution  ; 
ftriis  alèidioribus  ,  anaido  obfrUù  obliqua.  Perfooo». 
Synopf.  Fung.  pag.  174.  n**.  i6. 

Son  pédicule  eft  un  peu  courbé,  fibreux,  mar- 
qué de  ftries  blanchâtres ,  long  d'environ  trois 
pouces,  épais  de  trois  à  quatre  lignes  i  il  fupporto 
un  chapeau  charnu ,  de  couleur  fauve  un  peu  fon* 
cée,  prefque  bronzé,  large  d'un  pouce  &demi 
â  deux  pouces,  roide»  plane,  proéminent  i  fon 
fommet,  comprimé  autour;  les  lames  diftantei 
entr'elleSj  de  la  même. couleur  ;  l'anneau  peu 
marqué. 

Cette  plante  croit  dans  la  forêt  d'Hercynie  , 
parmi  les  pins.  • 

39.  Agaric  a  pédicule  courbé.  Agaricus  fltxipts^ 
Perf. 

Agaricus  pilto  fubcamofo  ,  acuti  umbonaio^  kemifi 
phàrico ,  fubfibrillofo  ,  cinnamomto  ;  latr^ellis  fuh^ 
diftantibus  ^  ccncoloribas  y  fiipite  longo  ,  fil>riilo/b  j 
undulato^  vélo  albido\  fubannulato.  Perf.  Synopf. 

Sx  couleur  eft  d'un  jaune-carielle  ;  fon  pédicule 
flexueux  &  même  ondulé  à  fa  fuperficie ,  luifant. 
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long  de  deux  on  trois  pouces  ^  large. d'en?iroB  ^ 
deux  lignes  $  il  fupporte  un  chapeau  large ,  tranf* 
parent  j  point  firié  ^  médiocrement  charnu ,  proé- 
minent éc  un  peu  aigu  à  fon  Commet ,  hémifphé- 
riquej  légèrement  fibreux  ^  garni  en  deflbus  de 
lames  planes  >  écbancrées  ,  cooniveotes  *  larges 
d'une  a  deux  lignes^  recouvertes  j  dans  leur  jeu- 
utffe,  d'une  membrane  blanchâtre  qui  fe  déchire , 
&  forme  un  anneau  peu  feniîble.  II  croit  dans  les 
mêmes  lieux  que  le  précédent. 

40.  Agaric  à  gros  pédicule.  Agaricus  macropus* 
Perf, 

Agaricus  magnus ,  pilto  camofo^  eonvexo  y  mar^ 
gine  infitxo ,  cruftalino  ;  fquamulis  pilops  ,  camfceri'^ 
tihus  ,  /parfis  olfito;  lamMs  aquosè  cinnamomeis  ; 
fiipite  magno  ,  iongo  ,  alhido  i  aiwulo  obtiquo  ^  fub^ 
oUitterato.  Perf.  Synopf.  pag.  27  (• 

Son  pédicule  eft  ferme,  très-gros j  fibreux, 
|»lanchâtre«  long  de  quatre  i  cinq  pouces,  épais 
d'un  pouce  »  écailleux  vers  fon  fommet  j  muni 
^'un  anneau  blanc ,  oblitéré,  à  peine  large  d'une 
ligne.  Son  chapeau  eft  charnu ,  convexe ,  réfléchi 
i  fes  bords ,  large  de  trois  pouces ,  ridé  dans  fon 
milieu ,  parfemé  de  petites  écailles  blanchâtres  & 
comme  pîleufes  s  garni  'en  deflbus  de  lames  d'un 

i'aune-canelle,  un  peu  ventrues,  prefque  créne- 
ées ,  prefque  toufours  rongées  par  les  limaçons. 
U  croit  parmi  les  pins  »  dans  la  forêt  d'Hercynie. 

41.  Agaric  élargi.  Agariau  latus. 

Agaricus  gregarius  ^  fubcàfpitofus  ^  pileo  camo/i^ 
€Pnvex0  J  piano  j  lato  ,  crufiaUno  ;  lamtllis  emargi' 
nato^adntxis  »  argUlaceo-cinnamomeisi  ftipite  foiido  ^ 
fbrilUfo  ,  palUfcttue-albo  ,  cortiaato,  PerC  Synopf» 
pag.  17e. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-fales  fon  pédicule 
plein  J  d'un  blanc-fale  >  long  de  deux  â  trois  pou- 
ces j  épais  d'un  pouce,  foutenant  un  chapeau 
charnu ,  convexe  ^  puis  plane ,  large  de  quatre  à 
fept  pouces ,  d'une  couleur  plus  foncée  i  fon  dif- 
que ,  garni  en  deflbus  de  lames  nombreufes ,  con- 
jiivefites ,  un  peu  échancrées  «  larges  de  trots 
-  lignes.  Il  croit  au  milieu  des  marais ,  d^ns  la  forêt 
jd'Hercynie. 

42.  Agaric  à  tiges  d'oignon.  Agaricus  cépeftipsi. 

Perf. 

• 

Agaricus  céfpitofus  ^  piUo  campanulato  ^  ftriato  ; 
tamtllis  iiherisj  fipite  ventricofo^  bafi  folido,  Perf. 
Synopf.  pag.  416.  n*.  29^  —  Sowerb.  Fung.  tab. 
1.  —  Decand.  Flor.  franc.  voL  2.  pag.  202. 

« 

m.  ^fan'ciw  (cretaceus) .  touu  «/(««.Bull.  Hetb. 
nb.  J74. 

^  Agariau  (  luteos  }  «  totut  ùotiu.  Witb.  Brit. 

Air.  3-  P»8-  H4. 
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Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fon  pédicule , 
renflé  dans  le  bas  conune  une  tige  d'oignon  :  il  t\\ 
blanchâtre  ,  un  peu  roux  â  fa  bafe ,  alabre  ou  le 
plus  fouvent  velu  en  deflous  du  coluer ,  plein , 
fibreux  intérieurement  ^  long  de  cinq  a  fix  pouces  « 
épais  d'un  demi-pouce  à  fa  bafe }  if  fupporte  un 
cnapeau  d'abord  globuleux ,  puis  campanule,  puis 
convexe^  &  enfin  prefque  plane,  blanchâtre ,  cou- 
vert d'un  tiflu  pelucheux  ,  quelquefois  blanc,  fl 
croit  en  été  ^  fur  les  couches  &  dans  les  feries 
chaudes. 

4$.  Agaric  luftré.  Agaricus  /i/rr/u.  Bull. 

Agaricus  foliiarius  ^  pileo  Mvolo ,  niuntt ,  cam* 
panulato  ,  dtin  eonvexo  ;  lanûnis  nif^ro^albo  macu* 
lacis  ;  ftipiu  albo,  pleno,  tenui  ^  bafi  fubincraffato , 
annulato  ;  annulo  ptrfifitntt»  Bull.  Hero.  tab.  84  »  & 
tab.  566.  fig.  4.  —  Hon  Perf  &  Batpik. ,  no« 
Sowerb,  (  Voyti  AMANITE  luôré  ,  n*.  54.) 

44.  Agaric  coronille.  Agaricus  coronilla,  Bull. 

Agaricus  piUofulvo  ,  ruftfcente ,  maxime  eonvexo , 
umbonato  ;  laminis  lièeris  ,  roturtdaûs,  rubris  i  Jiipite 
albo,  vixfifiulofoi  annulo  rotundato,  integro ^fugacL 
Bull.  Herb.  tab.  55^7.  fig.  i.  —  Decand.  Fior. 
franc,  vol.  2.  pag.  202.  n^.  544. 

Son  pédicule  eft  blanc  ^  glabre  ^  cylindrique,  i 
peine  nftuleux,  muni  d'un  collier  arrondi,  entier 
oc  fugace^  long  d'environ  deux  pouces.  Son  cha- 
peau eft  très -convexe  s  ir  devient  quelquefois 
pLne ,  avec  le  centre  proéminent  ^  d'un  tauve-rouf- 
feâtre,  charnu ,  arrondi.  Son  diamètre  varie  d'un 
i  deux  pouces. Les  feuillets  font  rougeâcres^  libres^ 
inégaujc  J  arrondis.  U  croit  folitaire.  {Decand,) 

45*  Agaric  pilule.  Agaricus  pi luliformis. 

Agaricus  csfpitofiis,  parvus  ,  rufefiens  ,  pileo  fin 
Jpharlco ,  fufefcente  ;  margine  intégra ,  albo  y  iaminit 
albis  ^  tihens;  fiipite  aîbo ,  fifiulofo.  Bull.  Herb. 
tab.  112.  —  Occand.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  201. 
n*.  545. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  fiftuleux  ^  dabre ,  cylin- 
drique, long  d'environ  un  pouce  &  demi.  Le  cha- 
peau eft  prefque  fphérique ,  rouflTeâtre  ,  large  de 
quatre  à  cinq  lignes,  pa  fuperficie  eft  Ache  ,  fes 
bords  blancs  &  entiers ,  fa  chair  ferme  ;  les  feuil- 
lets blancs  ^  libres ,  inégaux  ^  recouverts ,  pend,  nt 
route  leur  vie  ^  par  une  membrane  qui  s'étend 
du  pédicule  aux  bords  du  chapeau ,  &  qui  ne  fe 
rompt  point  9  comme  dans  les  autres  efpèces.  Il 
croit  en  automne ^  par  groupes,  fur  la  moufle» 
au  pied  des  arbres.  {Bull.  Decand.) 

f .  m.  CORTIMARIA.  Perf.  Point  de  coige  ;  peM' 
cule  central  i  lames  qui  ne  noircifient  point  en  vieil* 
lijfansj  recouvertes  ,  dans  leurjeuneffe ,  d^uue  mem* 
brana  incomplète  ^  qui  laiffe  jur  le  pédicule  un  an* 
neau  filamenteux» 

4£«  Agaric  bleu.  Agaricus  cyanns.  Perf. 
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j9.  Agaric  laineux.  Aga/icus  lanugînofus.  Bull. 

j^ftiriats  pileo  hrunneo  ,  tomento  lanato  ,  conco- 
L  cjinsim  rarefcentt  ttâo;  lamellis  lîbcris  ^badiis; 
Ui-.ip^tno^  nigrOffuhfiriato.  Bull.  Herb.  tab,  57O. 
'-  Decind.  Flor-  franc,  vol.  1.  pag.  199. 

Cerre  efpèce  cft  munie  d'un  pédicule  plein , 
long  de  deux  pouces ,  cylindrique ,  légèrement 
r  ve  Je  brun ,  Soutenant  un  chapeau  de  même  cou- 
1  lîr,  recouvert  d'un  tiffu  drapé  3c  laineux,  fort 
r  utf u  dans  )a  jeuneffe  de  la  plante ,  qui  s'éclaircit 
fjr  'es  bords  i  rnsfure  qu'elle  avance  en  âge.  Lorf- 
qj'eile  approche  de  fon  dépériffement,  le  chapeau 
D Vft  plus  laineux  qu'à  fon  Commet ,  &  le  refte  eft 
comme  fatîné.  Ce  chapeau  ell  d'abord  fphérique , 
p  lis  campanule ,  puis  conique,  &  enfin  fes  bords  fe 
relèvent  &  fc  fendent.  Les  lames  font  fauves,  li- 
bres ,  inégale^,  élargies.  Les  bords  du  chapeau,  dans 
leHr  jeunefle ,  foot  lûtes  au  pédicule  au  moyen  d'un 
liiTu  aranécux ,  dont  une  partie  refte  attachée  au 
chapeau  ,  &  l'autre  au  pédicule.  Il  croît  auprintems 
&  en  automne ,  dans  lei  bois ,  folitaire  ou  géminé  | 
il  fe  plait  fur  les  vieilles  Touches  &  fur  la  terre. 
{B.U,Deeand.) 

60,  Agaric  à  tête  luifante.  Agaricus  lamproce- 

fhûius.  Bull. 

Agaricus  câJpîtBfus  ^  fcrrugîneus  ^  pîleo  carnofo  , 
ohust  umbonato  ^  fit  tente  ^  lamellis  tatiufculis  ,  de- 
turrtnttbus  ^  obfcurioribus  ;  fiipite  fibincurvo  ^folido. 
Bull.  Herb.  ub.  J44.  fig.  2.  —  Dec,  Flor.  franc. 
vol.  1.  pag.  199. 

Agaricus  iucidus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  199. 

Il  eft  tout  entier  couleur  de  rouille.  Son  pédi- 
cule eft  glabre ,  plein ,  cylindrique,  fouveut  un  peu 
courbé  à  fa  bafe ,  décurrcnt  fur  le  chapeau,  long  de 
trois  pouces,  foutenant  un  chapeau  prefque  fphé- 
rijae  à  fa naiffance ,  cnfuite  convexe,  puis  prelque 
p'âne,  un  peu  proéminent  dans  fon  centre,  luilant 
en  delfus ,  large  de  deux  pouces,  garni  de  lames 
larges ,  inégales,  un  peu  décurrentes  fur  le  pédi- 
cule, recouvertes,  dans  leur  jeuneffe, d'une  memr 
brine  aranéeufe  qui  laiffe  fur  le  pédicule  un  an- 
reau  peu  fenfible. 

61.  Agaric  châtain.  Agaricus  caftaneus.  Bull. 

Agaricus  gfegûrius  ,  fubparvus ,  ptleo  fubcarnofo  , 
iampanulato  ,  fubbadio  aut  fordide  violuceo  ,  umbo-* 
r.uto;  lamellis  confertis  ,  diluth,ferrugineis  ;  ftipite 
cjvo.fubtenui^fibrillofoyalhido.l^M.Uttb.  tab.  268. 
—  Perf.  Synopf.  pag.  198.  —  Decand.  Flor.  franc. 
\o!.  1,  pag.  199. 

Son  pédfcBle.eft  d'un  MancTtîrant  fur  te  brun, 
riem ,  cytifadriaûe,  continu  avec  le  chapeau ,  long 
de  deux  i  trois  pences  ',-  foutenant  un  chapeau 
fatinë ,  d'un  bron-matTon,  quelquefois  blanchâtre 
fur  les  batdsy^'abopicoinveseA  caitipasulé^coo^ 
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cave  éo  vjetllîffant  &  a  rebords  relevés  i  gattu  en 
deffous  de  lames  libres ,  inégales ,  de  couleur  bmo- 
clair ,  couverte*  dan»  leur  jeuneffe  d'un  tiflu  nia- 
menteux ,  qui  fe  détache  &  forme  un  collier  en  re- 
feau  peu  marqué.  11  crcît  en  automne ,  par  groupes 
peu  confidéraWs,  dans  les  bois  de  haute  futaie, 
parmi  la  mouffe  ou  fur  les  vieux  uoncs. 

6i.  Agaric  taché  de  fang.  Agaricus  hAmato- 
^cheUs.  Bull. 

Agaricus  fubolivaceus  feu  lutefiemefufcus  ,  flpite 
oblongo  ,  fubbulbofo ,  lutrfcente,  lineâ  ambiente  rubrm 
Ptph  notato  ;  lamellis  emargrnatis ,  lure fiente- cinna- 
momeis.  Bull.  Herb.  tab.  596.  —  Decand.  Flor. 
franc,  vol.  1.  pag.  198. 

/I.  Agaricus  notatus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  196. 

Sa  couleur  eft  d*un  fauve-clair  5  fon  pédicule 
pltin .  charnu ,  cylindrique  ,  long  de  fix  pouces  , 
épais  d'un  pouce  à  fa  bafe^  jaunarre ,  coupé  dans 
le  milieu  de  fa  longueur  par  une  ligne  rouge  j  il 
fupporte  un  chapeau  convexe ,  puis  plane  >  larae 
de  quatre  à  cinq  pouces ,  garni  en  défions  de 
lames  inégales ,  non  décurrentes ,  couverte»  dans 
leur  jeuneffe  d'une  membrane  en  léfeau,  5UI. 
laiffe ,  au  haut  du  pédicule  ,  un  anneau  i  penw 
fenfible.  Il  croît  dans  le»  boi»  de  bèues ,  eo  au- 
tomne. 

^5.  Agaric  aranéeux.  4j«r/citf^ww<>/tf/.  BttIL 

Agaricus  pilto  caftaneo ,  violaceo ,  fiav0  vel migrai 
marginc  revoluto  ,  pedunculo  adtuUB  epe  mêmhroM 
araneoféL  ,•  lamints  primé  alBis  ,  dein  cinnamomeu 
Vf/  cafianeis  ;  fiipue  pleno  ,  bafi fubincmfiiito.ML 
Herb.  tab.  598.  fig.  i.  B.  —  Decand.  Flot.  6aof . 
vol.  1.  pag.  198. 

Agaricus  glaucopus.  Perf.  SynopCFung.  ptg.  tl». 

«.  Agaricus  violaceus.  Bull.  Herb.  tab.  lJO,& 
tab.  J44.  fig.  H.— Lam.  Flor.  franc,  p.  ii8i,n*.  & 

/I.  Agaricus  crajfipes.  BuU.  Herb.  tab.  96^ 

y.  AgaruBsnitidia.  Bull.  Herb.  tab.  4J1'  *«•  «• 

l.  Agaricus proteus.  Bull.  Hctb.  tab.  4)1»  ftg.  *• 

f.  Agaricus  rimofu^.  Bull.  Herb.  tab. 4)1.  fig,  4* 

^.  Agaricus  helveolus.  "Bull.  Heib.  t.^u  êg.  f ^ 

9.  Agaricus  cinnatatinus.  BuU.  Herb.  tab.  4)!. 

fîg-  î- 

.  Agaricus  (  Bulliardî  >,  pilsù  eantofo  ,  ruftfctnu  $ 
lamellis  diftin^is  ,  ÙBnamomeU  J  flipitt  iNilbofç  g 
bulbo  ovato,  cinnabarino.  Perf.  Syfiopf.  Fung.  p.  189. 

Bûtliard  a  réuni  fous  une  même  dénomination 
un  tiffe*  grand  nombre  de  plantes ,  différerrte*  en 
apparence  ,  mats  rapprochées  en  réalité  par  Uft 
caraftère  facile  à  faîhr.  Danï  leur  ^n^ffe  >  le» 
1  bord»  du  chapeau  font  liés  au  pédic^e  par  un^ 
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meoibratie  fr  lâche  ,  qu'elle  fembte  une  coiU  d'à* 
raignée  cendoe  par«dcfliis  les  feutUecs.  Le  pédicule 
eft  plein  j  cylindrique  «  plus  ou  moins  renflé  i  fa 
bafe^  muni  de  fibrilles  radicales  crès-petites.  Le 
chapeau  eft  d'abord  hémifphérique  ,  &  Tes  bords 
fe  recourbent  en  dedans  :  peu  i  peu  ces  bords 
s'éulenc ,  mais  te  chapeau  relie  toujours  convexe. 
Sa  couleur  eft  marron  «  violette ^  jaunâtre  ou  noi» 
râtre.  Les  lames  font  nombreufes  ,  inégales^  d'a« 
bord  blanches ,  Se  enfuite  d'une  couleur  canelle 
ou  marron.  La  grandeur  &  les  dimenfions  de  ce 
champignon  varient  beaucoup.  Il  croit  en  automne^ 
ilans  les  bois.  (  BuiL  Decand.)  (  Koy^{  Amanitb  , 
»•.  13.) 

£4.  AOARIC  turbiné.  Agarîcus  turiinatus*  Bull. 

jigaricus  piUo  convexo  ,  camofo  »  fordidt  lateo  ; 
centre  fufcefcente i  lamînis  rufis,fiipui  adhârentiàus  , 
minîmi  decurrtntibus  y  ftlpite  bafi  tuberculato  ,  fqtut' 
muljfo  j  foUdo  ;  annula  jilamentofb  ^  tubro  notdto, 

Bull.  Herb.  tab.  lia  —  Decand.  Fior.  franc,  vol. 
j,.  pag.  1 96. 

Agaricus  (  torbinatus  )  »  pileo  camofo ,  convexo^ 
piano  y  fuhvifcofo ,  fulvo  ,  ferntgineo  ;  lameliis  fub^ 
vîteliinis  fftipîu  iulbçfo,  iul6o  marginato  ^  coninâ 
ftrrugineâ*  Perf.  Synopf.  pag.  194.  ? 

^.  Agarîcus  (  callochrous  )  »  pilto  fublato  ^  ficco , 
luteo  ;    lamtllU   amen'h    purpurafcentibus  y  fiipitc 
yallidoy  bulbùfo  ;  buOé  marginato.  Perf.  Synopf. 
pag.  182.1 

'  7.  Agaricus  (  turbinatus ,  var.  |  «  inquinatus  )  ^ 
piUo  fubumbrino  ,  maculaio  ,  margine  vîfcofo^  la* 
meiîls  olivacto^paUidis  s  fiipitc  craffo ,  bulhofo;  cor* 
iinâfiavcfccntc.  Perf.  1.  c.  oag.  194.  (  Voyci  Ama- 
MITE ,  n^  14.  )  Il  varie  dans  Tes  couleurs  ic  dans 
fes  proportions. 

6f.  Agaric  d^oloré.  Agarieut  iteoloraaa. 
9tti. 

Agaricus  pilto  ^ifcofo  »  fiavido  y  lamcUis  prima 
purpUrco^cênêltiâ  ,  icmùm  cinnamomcis  s  fiipitc  gl^ 
èro,  fubtubcrofoy  aibido  ;  cortind  firrugincé,  Perf. 
^opf.  Fung.  pag.  28). 

t 

'*  Son  pédicule  eft  glabre,  épais,  blanchâtre,  un 
fteu  tubéreux  ^  lonç  de  deux  i  trois  pouces,  épais 
de  deux  ou  trois  lignes  ;  fon  chapeau  vifqueux  ^ 
charnu ,  d'abord  convexe ,  puis  plane ,  large 
d'environ  deux  pouces  s  les  lames  étroites  ,  d'un 

I pourpre  bleuâtre  dans  leur  jeunefle ,  puis  de  cou* 
eor  canelle.  Il  croie  dans  les  bois  de  pins. 

66.  Agaric  brifé.  Agaricus  inJraBus.  Perf. 

Agaricus  pilca  fiomofo,  oli^acco  ,  fcrrugincû  oui 
umkimo}  marging  infraio  ,  infitxo  ;  lamcUis  oUva» 
^cis  ^  crijpis  i  fiipitc  butbofo ,  pilco  fubcoucoiorc  aut 

paUcfi€uu»c^LrMfiQ.  PerCSyoopf.  Fung.  pag.  x8}. 
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Cette  efpèce  éft  remarquable  par  It  courbure  de 
fon  chapeau,  qui  paroit  quelquefois  comme  brifé. 
Ce  chapeau  eft  charnu  ,  un  peu  aplati ,  large  Je 
trois  pouces,  de  couleur  olivâtre ,  brune  ou  ter- 
reui'e  «  réfléchi  forcement  â  fes  bords  ^  ou  (impie* 
ment  flexueux  ,  finué:  Le  pédicule  eft  fibreux , 
bulbeux  j  un  peu  luiTant ,  long  d'un  pouce  & 
demi  \  les  lames  crépues ,  plivâtres.  Il  croit  à 
l'ombre,  dans  les  bois  de  hêtres. 

67.  Agaric  contourné.  Agaricus  fubtonês. 
Perf.  ' 

Agaricus  pilco  convexe  lamcllifquc  olivaccis  ;  jfi- 
pitc  fubtorto  ,  cavo  ,  palltfccntC'albîdo  ;  baji  abo' 
villofo,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  284. 

j^.  Agaricus  (  fubfimilis  )  ,  piUo  vifcofo ,  molti , 
fuligineOy  fulvo  i  lameliis  latiufculis  ,  primb  oliva' 
ceis  ,  dein  cinnamomcis  y  fiipitc  cyiindrico^  diluti 
CArulcfcente.  Perf.  1.  c« 

San  pédicule  eft  creux,  un  peu  tort,  d'an 
blanc-fale  &  velu  j  long  d'un  pouce  &  demi , 
épais d*un  demi^pouce  &  plus;  le  difque  tronqué, 
jaunâtre;  les  bords  minces;  fa  couleur  olivâtre, 
ainfi  oue  celle  des  lames ,  qui  fe  couvrant  d'une 
ponffiere  canelle.  Il  croit  dans  les  forêts  s  il  tll 
d'une  laveur  amère.  La  plante  ^  eft  plus  amère. 
Son  chapeau  eft  mou  &  vifqueux  ;  fes  lames  plus 
larges;  ion  pédicule  cylindrique,  d'un  bleu-clair. 
M.  Perfoon  la  regarde  comme  une  efpèce  dif* 
tinâe. 

<8.  Agaric  fiiuve*biftré.  Agaricus fulvo-fulifi- 
neus,  Perf. 

Agaricus  pilco  futvifcofo  ,  fidvo  ^fuiiginco  fea 
fordiJk  ochracco  olivafccntc;  lameliis  coufcnis ,  pur» 
purafccnu  olivaccis  y  fiipitc  fubbulbofo  ,  fibrillofi$ 
dilutk  càruUfccnu,  Perf.  Synopf.  pag.  284. 

Cette  efpèce  tient  le  milieu  entre  les  deux  va- 
riétés précédentes.  Son  pédicule  eft  â  peine  bul- 
beux ,  d'un  bleu-clair,  nbreux;  le  chapeau  légè- 
rement vifqueux ,  d'une  couleur  fauve-biftrée  ou 
d'un  jaune  un  peu  verdâtre;  fa  fubftance  blanche, 
infipide  ;  fes  lames  nombreufes  ^  d'un  pourpre 
olivâtre ,  adhérentes  en  totalité  au  pédicule.  Il 
croit  dans  les  forêts. 

69.  Agaric  rouz-olive*  Agaricus  rufo-oH^^ 
ceus,  Perf. 

Agaricus  pilco  planiufculo^  carnofo  ,  vifcofo ,  rufii 
lameliis  conjirtis  ,  olivaccis  ,  dcmkm  cinnamomcis  y 
fiipiu  bulbofo,  pallcjcentc,  Perf.  Synopf.  pag.  28/. 

Son  pédicule  eft  cylindrique  ,  loM  de  trois 
pouces j  bulbeux ,  d'un  blanc-pâle}  E  foudcMun 
chapeau  convexe  ,  puis  plane  «  large  de  miatre 
pouces ,  vifqueux ,  charnu  •  rouffeâtre,  plus  foncé 
dans  fon  centre  i  garni  eodelfouedcLlames  ferrées, 

d'abord 


I70 


A  G  A 


leui,  fotttenam  un  chapeau  légërement  vifqueux  ^ 
rtlevë  dans  fon  milieu  j  large  de  deux  pouces  , 
blanchâtre  j  recouvert  d'une  membrane  très- 
mince  ^  fugace  4  laiffant  de  petites  déchirures 
d'un  jaane-fale  i  les  lames  ferrées ,  d'abord  blan- 
ches» pais  d'une  couleur  incarnate-cendrée.  Il 
croit  en  groupes  dans  les  forêts. 

78*  Agaric  fanguin.  Agamus  fanguineus.  Perf» 

Agaricus  croceo^rubcr^  pilto  carnofo  ^  convexe  j 
lamellis  diftinâis  ;  ftipiu  folido  ,  longo.  Perfoofl  , 
Synopf.  pag.  189. 

Agaricus  (  fanguineus  )  »  fiipitatus  ,  fanguimo- 
ruhery  unUolof  ^  annuio  arantofo  ,  fugûci  ^  auran^ 
tiaco,  Wolf.  in  Jacq.  Mifc.  2.  pag.  107.  tab.  i  j. 
fig.  j.  —  Sowerb.  Engl.  Fung,  tab.  4}. 

Agaricus  (rubens)«  fiipitatus^  pilto  convexe  i 
lamellis  trifidis  ^  profundis  ;  fiipiu  longo,  totâ  planta 
ruberrimâ.  Boit.  Fung.  tab.  )6. 

La  couleur  de  ce  champignon  eft  partout  d'un 
rouge  teint  de  jaune  »  plus  foncé  fur  les  lames. 
Son  pédicule  e(^  plein,  glabre,  long  de  trois  pou- 
ces j  épais  de  deux  ou  trois  lignes  j  enveloppé  j 
dans  fa  jeuneflfe»  d'une  membrane  très-fugace.  Son 
chapeau  eft  grêle ,  convexe,  un  peu  charnu  ,  large 
d'un  pouce  &  plus  \  les  lames  léparées.  11  croit 
dans  les  forêts. 

79.  Agaric  pourpré.  Agaricus  purpureus.  Bull. 

Agaricus  gregarius,  medioeris,  coccineo  -  ruher  « 
pileo  fukfquamulofo  »  umhonato  y  margine  fiipiteque 
fihbrevi  ^  favcfcente.  Bull.  Herb.  tab.  ^98.  fig.  l. 
—  Perf.  Synopf.  pag.  190.  —  Decand.  Flor.  franc, 
vol.  2.  pag.  197. 

Sa  couleur  efl  d'un  rouge-orangé  un  peu  foncé, 
légèrement  pourprée  ;  fon  pédicule  plus  pâle  que 
le  chapeau  ,  glabre»  plein,  cylindrique.  Ions  de 
deux  a  trois  pouces.  Son  chapeau  eft  large  de  deux 
pouces  &  plus  »  d'abord  campanule ,  puis  en  cône 
évafé  ,  puis  plane  &  même  concave  ,  glabre  i  le 
centre  faillant ,  ordinairement  un  oeu  écailleux  \ 
les  bords  iinueux  s  les  lames  inégales ,  échancrées 
i  leur  bafe »  point  adhérentes,  recouvertes,  dans 
leur  jcunefle,  d'une  membrane  filamenteufe, blan- 
che, très-fugace.  Il  croit  fur  la  terre,  par  grou- 
pes de  deux  ou  uois  individus ,  adhérens  enfemble 
par  leur  bafe.  (  Bull*  Decand,  ) 

80.  Agaric  terre  bolaire.  Agaricus  ioùtris.  Perf. 

Agaricus  gregariusy  pileo  fuhcarnofo  ,  convtxo  ^ 
ohfolcte  umbonato  ,  flavefcente  y  difco  maculîfque  la-' 
tiritio  rubris  variegato  y  lamellis  plar^is  ,  tinnamo" 
mets;  fiipite  fiexuofo ^  longiufculo  ;  pileo  concolore» 

Perf.  Synopf.  pag.' 291.  t 

Cet  agaric  eft  rare ,  d'un  afpeâ  élégant.  Son 
pédicule  cQ  fibreux  en  dedans'3  long  de  deux  ou 
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trois  pouces,  Bexuenx  $  fon  chapeau  un  peu  chamo, 
convexe ,  hémifphérique ,  faiilant  i  fou  centre  » 
large  d'un  pouce  &  plus,  d'un  fond  jaunâtre ,  on 
peu  couleur  de  chair  ,  avec  de  grandes  taches  tr- 
régulières,  d'un  rouge  de  brique,  en  forme  dé- 
cailles  }  les  lames  planes ,  un  peu  décurrentes ,  d'un 
jaune-canelle)  une  membrane  fugace ,  très-léger'^, 
de  même  couleur.  II  croit  en  automne,  parmi  les 
hêtres. 

81.  Agaric  vifqueux.  Agaricus  vifàdus,  Linn. 

Agaricus  gregarius  ,  pileo  camofo  ^  primum  con^ 
vexo  ,  deinde  depreffo  ,  gelatinofo  ,  fufco^parpurto  ; 
lamellis  decurrentibus  ^  ramofts  ^  fubcinereis  i  fi}it 
deorsùm  incrajfato  ,  bafi  intàfyue  fiavo  ;  contnâ  ni* 
grefcente,  Perf.  Synopf.  pag.  191.  —  Schœff.  Furc. 
tab.  j6.  —  Linn.rlor.fuec.  1070. 12x9.— Sc^'erb. 
Fung.  tab.  7. 

^.  Agaricus  (  atropunâatus  ) ,  pileo  obtuse  umho- 
nato ,  vifcido  y  lamellis  niveis  y  fiipite  crafiujcdo , 
albido,  nigro ,  fquamulofo.  Perf.  1.  C. 

Son  pédicule  eft  glabre ,  très^court ,  jaune  à  fa 
bafe  tic  dans  l'intérieur ,  blanc  en  dehors ,  renfle , 
environné  d'une  membrane  mince  ,  très-tueace  • 
un  peu  noirâtre.  Son  chapeau  eft  charnu,  d'abord 
convexe ,  puis  comprimé ,  gélatineux ,  large  d'un 
pouce  &  plus ,  d'un  pourpre  foncé  s  les  lames 
décurrentes ,  rameufes ,  d'un  blanc-cendré. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois.  Dans  la  variété 
^ ,  la  furtace  de  ce  champignon  eft  toute  piquetée 
de  points  d'un  rouge  prefque  noir. 

8a.  Agaric  en  maiTue.  Agaricus  gompkus,  PerC 

Agaricus  gregtirius^  pileo  umbonato  ^  purpurafcentf 
liviJo  feu  incarnato-rufo  ,  fulfvifcido  y  lamellis  fm- 
plicibus,  decurrentibus ,  purpurajcente-umbrinis;  fiîpte 
longo  ,  fquamulofo  ,  uni  colore,  Perf.  S)rnopl.  pag. 
liji.  —  Id.  Icon.  &  Defcript.  Fung.  Fafcic.  1. 
pag.  50.  tab.  I  j.  fig.  I.  — Soverb.  Fung.  tab.  105. 

Très-rapprochée  de  l'efpèce  précédente,  cell?» 
ci  en  diffère  par  fa  grandeur ,  par  fa  couleur  &r  par 
fti  lames  plus  fimples.  Son  pédicule  tit  alonçe , 
écailleux ,  renflé  en  maffue  i  fon  chapeau  d'un 
pourpre -livide  ou  d'un  incartut*  foncé  .  un  peu 
vifqu  ux  ,  proéminent  i  fon  centre  ;  les  lan  cs 
décurrentes  >  d'un  pourpre  -  bnm.  Il  croit  p«r 
groupes  dans  les  forêts  de  pins. 


S).  Agaric  aqueux.  Agaricus  aqucfus, 

Agancus  (aur&ntius  }  >  gregarius  ,  magnus  ,  pUf^ 
Jquamulcfo  ,  vîfcido^humido  ^fiavO'-aurantio;  Umills 
cvnfcrtis ,  candi  dis;  fiipite  vanfversïm  fquamulcf' , 
apice  albldo.  Perf.  Synopf.  pag.  292.  «-  Schocif. 
Fung.  tab.  $7. 

Ce  champignon  eft  grand  ;  il  a  une  odeur  for'e 
&  une  faveur  affière«.Sa  couleur  eft  d'un  jaune  de 
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011  peu  flrié  Tur  fes  bords  dans  fa  vieillefe ,  /«^e 
de  deux  pouces  ^  garni  en  deflbus  de  lames  iné- 
gales ,  nombreufes ,  élargies ,  légèrement  décur- 
rentes,  couvertes,  dans  leur  jeuneffe,  d'un  tiflu 
filamenteux  qui  fe  déchire,  &  laiffe  fur  le  pédicule 
un  collier  fugace ,  peu  fenfible.  II  croit  fur  les 
bois  morts. 

89.  Agaric  brillant.  Agancus  fidgens.  Perf. 

Agaricus  gregarius ,  comparas ,  piieo  aureo  ,  «i- 
tido  ,  ficco  ;  difco  ohfoietè  fquamofo  }  lamellis  niti^ 
dis  ,  obfcure  fulvis  ;  fiipite  bulbofo  ,  fubradicdto  ; 
bulbo  marginato  ,  cortind  paiiida,  Perfoon  ^  Synopf. 

pag-  ^94- 

Agaricus  fericeus,  SchœlF.  Fung.  tabi  24. 

Il  fe  diftingud  par  fa  couleur  d'un  beau  jaime- 
doré ,  brillant  î  il  èft  d'une  faveur  agréable.  Son 
pédicule  ett  bulbeux,  très*fouvent  percé  en  dedans 
par  des  trous  de  larves }  il  foutient  un  chapeau  un 
peu  épais,  prefque  fec,  légèrement  écailleux  fur 
ion  dirque>  garni  en  deflbus  de  lames  luifintes^ 
d*un  roux-foncé.  11  croit  en  groupes  dans  les  bois 
de  chênes  &  de  hêtres. 

90.  Agaric  jaunâtre.  Agaricus  flavidus,  Perf. 

Agaricus  Câfpitofus  ,  piieo  fubcamofo  ,  flavidp  $ 
difco  obfcuriore  ;  lameltis  diftindis  ,  unicoloribus  , 
fiavefctntibus  ;  fiipite  molli  ^  deorskm  incraffato  y  fuf 
tefcente.  Perf.  Synopf.  pag.  1^^.  —  Schœff.  Fung. 
tab.  14. 

Son  pédicule  eii  prefque  brun ,  mou ,  un  peu 
renflé  >  il  fupporte  un  chapeau  un  peu  charnu ,  jau- 
nâtre^ plus  obfcur  i  fon  centre,  garni  de  lames 
réparées,. de  même  couleur  que  le  chapeau.  H  eft 
d'une  faveur  amère;  il  fe  rapproche  de  Yagaricus 
fafcicularis  d'Hudfon^  mais,  dans  ce  dernier,  les 
James  font  d'un  vert- nébuleux,  qui  fe  noirciflent. 
II  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

91.  Agaric  jaune-blanc.  Agaricus  ochroleucus. 
Perf. 

Agaricus  piieo  carnofo  ,  /ufcefcente-pallido  ,  fuh' 
incano  y  lamellis  ex  argillacco-annamomeis  y  fiipite 
fubbulbofo  ,  fibriliofo  ^  albicantej  cortind  concolore, 
Perf.  Synopf.  pag.  195.  —  Comment,  pag.  la. 

Son  pédicule  eft  d'abord  plein,  puis  fiftuleux, 
un  peu  bulbeux  &  fibreux,  long  de  trois  pouces, 
prolifère  à  fa  bafe,  de  couleur  blanchâtre.  Son 
chapeau  eft  charnu ,  large  de  deux  pouces  »  d'un 
brun-pâle ,  un  peu  blanchâtre  ;  les  lanaes  d'un  jaune- 
fale,  un  peu  canelle,  inégales.  Sa  faveur  eft  amère. 
Il  croit  dans  les  forées. 

92.  Agaric  bulbeux.  Agaricus  bulhofus.  Schœff. 

Agaricus  glaber,  majufculus ,  fuhfpadiceus  ,  piieo 
€ampanulato  ,  margint  ttitui  s  lamili^s  difiantibus  s 
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E  fiipite  folido  ,  fuhelongato  ,  bulbofo^ovato  ;  corttnà 
fueaci.  Perf  Synopf.  pag.  296.  —  Schœff.  Fung. 
MO.  150. 

Son  pédicule  eft  d'abord  ovale,  bulbeax,  puis 
il  s'amincit ,  s'alonge  jufqu'à  quatre  pouces.  Sa 
couleur  eft  prefque  rouffcâtre.  Son  cnapeau  eft 
campanule ,  un  peu  proéminent  dans  Ton  centre , 
aminci  à  fes  bords,  large  de  trois  pouces,  glabre, 
d*un  jaune-paillet  i  les  lames  diftantes ,  conniven- 
tes ,  un  peu  arrondies.  Il  croit  dans  les  forêts ,  en 
Angleterre. 

9s.  Agaric  hemithricos.  Agaricus  hemithricus. 
Perf. 

Agaricus  piieo  carnofo  ,  campanuiatoconico ,  fuf- 
cefcente ,  ad  latera  canefcente  -  tomentofo  ;  lamtlus 
pianis  »  fubargiUaceis  i  fiipite  craffiufculo  ^  fi^nUofoy 
aihicanu ;  cortind  ftrrugined.  Perfoon,  Synopf. 
pag.  297. 

Son  chapeau  eft  charnu ,  campanule,  un  peu  co- 
nique, large  d'un  pouce  &  plus,  prefque  foyeux, 
Sileux  à  fes  bords,  de  couleur  brune  «  blanchâtre 
fa  circonférence ,  foutenu  par  un  pédicule  bbnc, 
fibreux,  un  peu  épais ,  long  de  deux  ou  trois  pou- 
ces. Les  lames  font  planes,  d*un  jjune-tetreui, 
lancéolées ,  entièrement  adhérentes  au  pédicule. 
Il  croit  dans  les  bois  de  pios. 

94.  Agaric  fafrané.  Agaricus  croceus.  SchaC 

Agaricus  gregarius  ,  minor  ,  piieo  fuùcarnofo ,  ««- 
bonato ,  fubtomentojo  ,  fulvo  ,  cinnamomeo ,  opjco  ; 
lamellis  fiavo  -  croccis  ,•  fiipite  fubttnui  ,  fi!>nl/oJo , 
lutcfcente  ;  cortind  fugaci,  PerL  Synopf.  pag.  19-'. 
—  Schœff.  Fung.  tab.  4.  —  Batfch.  Elem.  Fung. 
fig.  117. 

Agaricus  cinnamomeus.  ?  Linn.  &  Boit.  Fung. 
tab.  150. 

Sa  couleur  eft  en  général  d*un  jaune  de  fafran 
plus  ou  moins  foncé.  Son  pédicule  eft  grdle  >  W^^ 
de  trois  pouces ,  épais  de  deux  ou  trois  lignes, 
fibreux ,  cylindrique  ,  jaunâtre  \  fon  chapeau  mé- 
diocrement charnu  ,  proéminent  à  ton  centre , 
prefque  glabre  dans  les  jeunes  individus ,  totnen- 
teux  &  couvert  de  petites  écailles  dans  les  pKit 
grands,  garni  de  lames  Iuifantes«  fafranées.  11  cruic 
dans  les  bois  de  pins  8c  de  hêtres. 

95".  Agaric  canelle.  Agaricus  cinnamonctu* 
Perf. 

Agaricus  piieo  fubcamofo  ,  umbonato^  giàbroy  ni» 
tido  ,  cinnamomeo- rufo  (dilutè  cafianto  );  lamellis 
latiufculis  ,  cinnamomùs  ;  fiipite  longiufcuio  (  pnmi 
fubbulbofo  ?  ) ,  dilutiore,  Perf.  Synopf.  pag.  197.— 
Sci^drb.  Fung.  tab.  105. 

Cette  efpèce  eft  d'une  couleur  canelle  parfaite  : 
elle  eft  plus  grande  que  Tefpèce  précédente  >  eLe 
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en  d  fTere  par  Ton  chapeau  conftamment  glabre  5 
p. nef.  lames  un  peu  ventrues,  échancrées.  Son 
p-ii;(ule  eft  d'une  couleur  pius  claire ,  d'abord  un 
f:u  bu  beux,  puis  plus  alongé.  Son  tiilu  eft  fila- 
mcnreux ,  très-fugace. 

5*6.  Agaric  trompeur.  Agaricus  dccipitns,  Perf. 

Apncus  gregarias  ^  piUo  carn»fo^  membranaceo  , 
c,';d  umbonem  acutum  diprejfo ,  umltrino  ;  lamellis 
ir.^!:tiJs,  obfcure  cinnamomeis  ;  ftipitt  iongo  y  €X 
ii:\jnU'rufom  Perf.  Synopr.  pag.  198. 

Cet  agaric  reffenible  tellement  au  précédent, 
eu  wU  premier  afpe£t  on  le  prendront  p^ur  lui  ;  ce- 
ptrJar^ronl'en  diftingue  par  Itscaradtères  fui  vans: 
ion  pédicule  eft  cylindrique»  prefqu'ondulé ,  jong 
d-  iroK  à  quatre  pouces ,  épais  d'une  à  deux  lignes, 
à'un  blanc- rouUtâtre.  Son  chapeau  eft  charnu  , 
îTtmbraieux  ,  comprimé  &  terreux  â  fa  circonfé- 
rence. Taillant,  un  peu  aigu  à  fon  centre,  glabre, 
hr^c  de  neufiignes^  les  lames  larges,  d'un  jaune- 
force,  adhérentes  en  entier  au  pédicule.  Il  croit 
pjr  groupes  fur  la  terre,  dans  les  bois  de  pins. 

^r»  Agaeuc  couleur  abricot.  Àgariciu  arme^ 
r.idi^s.  PerC 

Ai^dricusfragiliSy  pileo  fuhcamofo ,  convexe ^  piano ^ 
ii'.didto ,  kelvo/o y  lamtUis  aquosè  cinnamomeis ^  in- 
UtTis ,  Uùorihtu  ;  ftipitt  mediocri ,  fubbulhofoy  albi» 

c^iie.  Pcrf.  Synopf.  pag.  199.  —  Schœff.  F ung. 

t:D.  81. 

Son  pédicule  eft  grêle,  fragile  ,  blanchâtre,  â 
peine  bulbeux;  il  foutient  un  chapeau  un  peu 
charnu  ,  d'abord  convexe  ,  puis  plane  ,  dilaté  , 
l::ge  d'environ  trois  pouces,  a  bree  ombilic  fail- 
l^ric  i  les  lames  larges ,  entières ,  d'un  jaune  très- 
cm-,  le  réfeau  fugace ,  couleur  de  rouille.  Il  croit 
P'e  que  foliuire  dais  les  bois  de  hêtres  &  de 
chênes. 

9S.  Agaric  jaune-clair.  Agaricus  dilutus^  Perf. 

Acancus  ptieo  eonvexo-piano  ,  glabro  ,  heho!o  ; 
.«.'ij/i/j  Ijtiufculis ,  diluie  cinnamomeis  s  fiipite  alùi» 
(•^-iu.  Perf.  Synopf.  pag.  joo. 

Si  couleur  eft  d'un  pune-claîr  très-pâle  ;  fon 
r*^Jkule  à  peine  bulbeux ,  blanchâtre ,  long  de 
^c^x  pouces,  épais  de  crois  à  quatre  lignes;  le  cha- 
peau glibre,  d'abord  convexe  ,  puis  plane,  large 
^■e  Lux  pouces  ;  les  lames  décurreates,  élargies. 
1  crjK  dans  les  forêts. 
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Vl.   Agaric  feftonné.    agaricus  fubrepandus, 

Pcr*. 

Aijricus  piico  camofo  ,  planiufculo ,  fubrepando  , 
/-  ^  ^  y  ferrugineo  ,  nitido  ;  lamellis  congeftis  ,  argil" 
'i^o-rinnamomeis  ;fiipiu  hulbof»^  crajfiujculo  ^  aibo, 

^^:î,  Synopf.  pag.  joo. 


Son  pédicule  eft  un  peu  épais,  bulbeux ,  bUiv* 
châtre ,  pUin,  i  peine  d'un  pouce  d'épaiffeur ,  en- 
veloppé d'un  tiftu  rouillé  ;  le  chapeau  charnu  ,  un 
peu  plane ,  légèrement  iînué  à  fes  bords ,  large  de 
trois  (douces  &  plus,  lui  fant,  d'un  jaune  dérouille, 
il  croit  dans  les  forêts  de  chênes. 

100.  Agaric  odeur  de  foufre.  Agaricus  pyrio-» 
dorus.  Perf. 

Agaricus  pi leo  carnofo  ^  umhonato ^  fi^rillofo  aut 
fuhfquamofo  {futiginco)  ^  palUdo  ;  lamellis  confcrtis  ^ 
adfccndeniibus  ,  albido  -f^Jcefcentibus  y  fiipite  cavo  , 
fubalbido  ;  coriinà  fugaci,  Perf.  Synopf.  pag.  300. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune  plus  ou  moins  foncé, 
tirant  fur  Tolivârre  ou  un  peu  blanchâtre ,  félon 
rage  des  individus.  Le  chapeau  eft  roufllitre  dans 
les  plus  jeunes  :  ils  répandent  quelquefois  une  lé- 
gère odeur  de  foufre  i  ils  font  enveloppés  d'un  ré- 
feau très-léger,  fugace.  Leur  pédicule  eft  creux  , 
blanchâtre  ;  leur  chapeau  charnu  ,  un  peu  fibreux 
ou  écailieux ,  faillant  à  fOn  centre;  leurs  lames 
nombreufes ,  afcendantes ,  d'un  blanc  lavé  de  brun. 
II  croit  dans  les  forêts. 

101.  Agaric  rude.  Agaricus  fcaher.  Perf. 

Agaricus  gregarius ^fubparvus ,  cinceo-fu^i^ino/js^ 
pileo  fquamofo  t  lamellis  obfcurioriius  ;  jiipite  fil^ril' 
lofo  ,  dilutiore  y  cylindrico.  Perf.  Synopf.  pag.  301. 
—  Sowerb.  Engl.  Fung.  tab.  107. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  â  deux  pouces  ,  épais 
de  trois  ou  quatre  lignes,  fibreux,  cylindrique, 
point  fiftuleux,  enveloppé  d'un  lifTu  fugice;  fon 
chapeau  campanule,  petit,  parfemé  d'écailles, 
d'un  gris-foncé ,  large  a  peine  de  deux  pouces  î  les 
lames  d'une  couleur  plus  obfcure.  Ce  champignon 
eft  petit  i  il  ctoit  dans  les  forérs. 

$.  IV.  GymNOPUS.  Perf.  Point  de  co  fe  ni  d'anneau; 
pédicule  ordinairement  plein  &  cenc  rai  ;  feuillets  qui 
me  noircijfent  point  en  vieillijfunt, 

101.  Agaric  à  tête  bronzée.  Agaricus  moUbdo» 

cephalus,  Bull. 

Agaricus  (  xneiis  )  ,  fubcdfpitofus ,  magnus ,  pileo 
fubcurnofo  ^  umhonaco  ,  fufo-éneo  ,•  lamellis  Lùjfi^ 
mis  ,  cinereo^patlidis  i  fiipite  foliao  ,  aprce  fquuniw 
lofo.  Perf.  Synopf.  pag.  302.  —  Bull.  Htrh.  tab, 
JiJ.  —  Decand.  Flor.  franc,  vol.  1.  pag.  181. 

Cette  efpèce  eft  très-grande  ;  elle  fe  diftingue 
aifément  à  fes  lames  inégales,  tres-Iarg'*s  ,  d'un 
gris-rouillé.  Les  plus  longues,  avant  d  arriver  au 
pédicule  ,  forment  un  angle  droit  ou  rentrant.  Son 
pédicule  eft  nu,  plein,  charnu,  jautiàcrc  âc  glabre 
vers  (a  bafe,  écailieux  vers  fon  fom.net ,  long  de 
fix  ou  huit  pouces,  épais  d'environ  deux  pouces 5 
il  foutient  un  chapeau  d'abord  convexe,  hémif- 
pbérique  «  puis  conique  par  rélévaûon  de  fou 
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centre  ^  de  coulcar  bronze^foncé.  H  croît  fur  la 

terre. 

lo;.  Agaric  â  tête  brune.  Agaricus  phaioct^ 
pkalus.  Bull. 

Agaricus  piUo  camofo  ,  umhonato  ,  fuhrepando  , 

hadio;  lanuUis  ifberis ,  luttfcentihus  ;  fiipitt  longo  « 

folido ,  fubtuherofo.  Bull.  Herb.  tab.  Cjc.  hg.  i.  — 

Perf.  Synopr.  pâg.  301.  —  Decand.  Flor.  franc. 

¥ol.  1.  pag.  186. 

Cet  agaric  a  fon  pédîcuJe  nu  ,  plein,  cylindri- 
que »  un  peu  tubéreux  à  fa  bafe  ,  long  de  cinq  à  fit 
pouces ,  épais  d'un  demi-pouce ,  blanchâtre  à  fa 
Dafe  j  brun  i  fon  fommet  »  foutenant  un  chapeau 
charnu  j  d'un  brun-roux  >  d'abord  campanule ,  un 
peu  finueux  â  fes  bords ,  puis  en  cône  »  un  peu 
écailleux»  large  de  trois  à  quatre  pouces  ;  fes  lames 
inégales j  d'un  jaune-argileux,  finueufes»  non  ad- 
hérentes au  pédicule.  Il  croit  fur  la  terre. 

104.  Agaric  fauve.  Agaricus  fuivus,  Bull. 

Agarîcus  pilto  fufco  aut  futruhrê ,  rotundato  ;  la* 

minis  fiavTcantibus ,  pnuofis  «  hafi  truncatis  ;  ft-piie 

folido  ,  bafi  incrajfjto  ,  flavo  ^  firiato  ;  ftriis  rubris. 

Bull.  Herb.  tab.  iff.  fig.  i,&  tab.  574. fig*  i.— 

Decand.  Flor.  franc,  vol.  1.  pag.  186. 

Ce  champignon  a  fon  pédicule  nu,  pUin,  renflé 


â  fa  bafe, 
longitudina 


aunâtre ,  ftrié  par  des  raies  rouges , 
es  ^  longs  de  quatre  à  fix  pouces ,  épais 
d'environ  un  demi- pouce  \  il  fuppotte  un  chapeau 
d'un  brun-fauve  ou  un  peu  rougeâtre  ^  d'abord 
arrondi ,  puis  convexe  s  enfin  plane ,  large  de 
trois  à  quatre  pouces.  Les  lames  font  jaunâtres , 
inégales,  finueufes,  tronquées  à  leur  oafe  ,  non 
adhérentes  au  pédicule.  Il  croir  en  groupes  peu 
nombreux,  deux  ou  trois  enfemble^  adhérens  par 
leur  bafe. 

lOf .  Agaric  arqué.  Agaricus  arcuatus.  Bull. 

Agarichs  varias  ,  pi/eo  campanulato  ,  demùm  de» 
prcjfo  ,  ruJefctnU'gnJeo  ;  iamellis  latiufcuiis  ,  arcuC' 
t'S  ,  fuhdecurrentibus  ,  palUfcentibus  /  ftipite  folido  , 
fuhlulbofo.  Bull.  Herb.  tab.  443  ^  8c  ^89.  fig.  i.  — 
Perf.  Sy Qopf.  pag.  30  ). 

«cNous  n'avons  aucune  efpèce  de  ce  genre  j 
dit  BuUiard,  qui  varie  autant  que  celle-ci  de 
grandeur,  de  forme  ,  de  couleur ,  dans  un  même 
terrain ,  à  une  même  expofitton.  Le  caraâère  qui 
la  diftingue ,  exitte  dans  la  forme  de  fes  feuillets  , 
qui  font  conllamment  arqués  ou  plutôt  inférés 
autour  du  péàicule ,  comme  autant  de  demi-aco- 
lades.  On  en  trouve  qui,  â  la  hauteur  d'un  pouce 
&  demi ,  ont  atteint  leur  maturité  \  d'autres  s'élè- 
vent jufqu'à  fix  pouces ,  fur  une  laraeur  i  peu 
près  égale.  Leur  pédicule  eft  nu,  plein,  blan* 
châtre ,  cylindrique ,  légèrement  bulbeux  à  fa 
bafe  j  leur  chapeau  copvexe  ^  plane  pu  coocave  ^ 
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blanc  ,  fauve  eu  brun  i  les  lames  blanches  oa  kka 
de  couleur  fiuve  ou  brune  à  leur  maturité,  nom* 
breufcs ,  inégales.  Il  croit  en  automne ,  fur  la 
terre,  dans  les  bois.  \ts  prés,  les  jardins. 

106.  Agaric  des  pacages.  Agûrlcus  ov/m/. 
BuU. 

Agaricus  gregarius ,  piUo  camofo  ^fubcampanulatc^ 
roftfctntt .  giaèro  aut  fquamuiofo  ,  marpnc  fipiùs 
ittçifo  ;  Iamellis  diftantibus ,  htirk  vtnoM  ,  aibiàû^ 
cinerefceniibus.i  ftipite  cavo  9  fuiigioio»  BuU*  Herb. 
tab.  580.  —  Perf.  Synopf.  pag.  }0). 

Son  chapeau  varie  dans  fes  couleurs  s  il  e(l  d'an 
blanc-jaunitre  ou  d'un  roux-brun  ,  d'abord  con* 
vexe ,  puis  conique ,  puis  plane ,  fouvent  fioueux 
&  fendu  à  fcS  bords,  quelquefois  écailleux  i  fa 
furface  ,  hrge  de  deux  ou  trois  pouces ,  foucenu 
par  un  pédicule  nu ,  plein,  glabre,  cylindrique  ou 
un  peu  conique ,  fiftuleux  dans  un  âge  avancé  , 
courbé ,  jaunâtre ,  un  peu  ftrié.  Les  bmes  font  peu 
nombreufes ,  inégales  ,  blanchâtres ,  jaunâtres  ou 
grifes,  adhérentes,  mais  rarement  décurrentes  fur 
le  pédicule.  Il  croit  dans  les  pacages  par  groupes, 
mats  point  adhérens  par  leur  bafe. 

107.  AgAEIC  fico'ide.  Agaricus  ficoides.  Bull* 

Agaricus  fulvo^ubefeens  ,  fubdums  ,  pileo  cam^ 
panulato  feu  obtuse  umbonato  ,  aut  plant ufciUo  , 
glabro  ;  Iamellis  craffis  ,  diftantibus  ;  ftipite  brtvi , 
Jubtenui  ,  deçrsltm  attenuato.  Bull.  Herb.  tab.  587. 
fig.l. 

Agaricus  pratenfts,  Perf.  S)mopf.  pag.  {04. 

Agaricus  miniatus.  Sowerb.  Fung.  tab.  I4l« 

Agaricus  fulvofus.  Bolton.  Fung.  tab.  56. 

fi,  Agaricus  (  cinereus ),pileo  camofo  ,  cowvexo, 
fubnitido  ,'  Iamellis  diftantibus  ,  plano^currentibus i 
ftipite  crajpufcuio ,  folido  ,  albicante,  Perf.  1.  C. 

Agaricus  (  meifnerienfis  )  ,  cinerafcens  ,  piU^ 
piano  i  convexo  ,  paptllato;  Iamellis  crajpufculis ,  ai 
latera  dentatO'Crifpis  ;  ftipite  fubftriato.  Perf.  1.  c. 

t",  Agaricus  (  vitulinus  )  ,  pileo  dilate  rufo^  la- 
mellis  ftipiteque  candidis.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  oreades.  Boit.  Fung.  ? 

Ce  champignon  eft  d'une  confiflance  aflez  ferme. 
Son  pédicule  eft  p'^^'^  j  nu  ,  cylindrique ,  blan* 
châtre ,  court ,  un  peu  grêle  ;  fon  chapeau  glabre, 
d'abord  convexe  ,  enfuite  plane ,  d'un  rouge- 
fauve  i  fon  centre  plus  foncé,  faillant  s  fa  circon- 
férence un  peu  finueufe  j  les  lames  inégales ,  dé- 
curtentes,  disantes  entr'elles,  épaiffes.  M.  Per- 
foon  cite  quelques  autres  plantes  qu'il  l^^^ 
comme  variétés  de  la  précédente ,  qui  n'en  diffèrent 
que  par  la  couleur.  Le  chapeau  eit  cendré  dans  li 
variété  /i.  Il  noircie  à  fes  bords  en  fe  defféchant. 
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Snn  odeur  eft  défagréable.  Dans  la  plante  y>  la 
couleur  eft  blanchâtre^  les  firies  diftances  iur  le 
iha;eau ,  les  lames  un  peu  dentées^  l'odeur  point 
rcrbiiunce.  La  variété  /a  Ton  chapeau  roufleacre  , 
fon  pédicule  &  Tes  feuillets  blancs.  Ce  champi- 
gnon croit  ordinairement  par  groupes  j  dans  les 
p:es  ou  fur  les  collines^  en  automne. 

ic8.  Agaric  à  tête  velue.  AgarUus  triocêpkalus. 

B.Il. 

A^âticus  ntfefcins  ,  fileo  prîmè  campanulato  , 
i.M  convexo  ^  imprimis  margine  gojypino  y  laminis 
r.ijLaliàus  ,  fubdecurrentihus  ;  fiipite  cylindrico  , 
Qtunujio.  Bull.  Herb.  tab.  376.  iig.  i  •  —  Decand. 
Fior.  franc,  vol.  z.  pag.  174. 

«.  ÀgdriciLS  rttfipes,Bu\l.  I.  C.  fig.  B.  C.  D.  £• 

y  Â^aricuJ  albipcs,  Bull.  1.  C.  fig.  A. 

Ce  champignon  eft  d'un  roux  plus  ou  moins 
forcé  dans  toutes  fes  parties,  excepté  dans  la 
vir'éce  3 ,  qui  a  le  pétlicule  blanc.  Ce  pédicule 
ei!  plein,  nu»  cylindrique  j  long  de  deux  ou  trois 

ouces  &:  plus ,  épais  de  deux  lignes  »  glabre  dans 
i  variété  « .  pnbefcent  dans  la  variété  ^.  Il  fup- 
pcrte  un  chapeau  d'abord  campanule  «  puis  con- 
vexe ,  cotonneux  ,  furtout  vers  les  bords  j  régu- 
Ijeiement  arrondi,  plus  foncé  au  centre  8c  aux 
h'tds  que  dans  le  milieu,  large  d'un  pouce  & 
iiroii.  Ses  feuillets  font  inégaux ^  légèrement  dé- 
mrrens.  Il 'croît  par  petites  touffes  fur  les  bois 
iDorts.  (  Bail.  Dicand,  } 

IC9.  Agaric  des  forêts.  Agaricus  nemoreus, 

Perf. 

Agaricus  mogniti ,  foHtariia ,  piUo  camofo  ,  late 
tT.sonMo^  pianiufculo  y  fnlvo^ruhefcente  ;  iameUis 
ce.urrentiius  g  aJhis  ,  jfuhdrfiantibus  ;  ftipite  longïf" 
y^'O  ^  folido  g  hafi lanato,  Perf  Synopf.  pag.  305. 

Son  pédicule  eft  plein,  d'un  blanc-pale j  lanu- 
ci  eux  a  fa  bafe ,  long  de  trois  a  quatre  pouces  « 
cp^is  d'un  demi -pouce  \  il  fupporte  un  chapeau 
charnu ,  un  peu  plane ,  protubérant  ï  fon  centre , 
<î  an  rouge-tauve,  large  de  trois  pouces;  les  lames 
b  ipchcs,  un  peu  diftantes ,  décurrentes ,  larges 
<^e  diux  ou  tro  s  lignes.  11  croit  lolitaire  dans  les 
î-ets,  fur  la  t«:rre« 

10.  AgaICIC   (âvoureux.   Agaricus    iiquiritîét^ 

A^jricMs  piUo  carnofo  ^  convexo  ^  aureo  ^  glahro  i 
■-^f^  :s  confert'S  ^fulvo^cinnamomeis  i  filpiu  cavo  , 

;  •  i:^fQipiUofuhconcQlo't,  Perf.  Synopf.  pag.  306. 

'^^  champignon  eft  d'une  faveur  d'abord  douce^ 
'   s  irgérem^nt  amère.  Sa  couleur  eft  d'un  fauve* 

•  '  «i:,  plus  ou  moins  foncé.  Son  pédicule  eft 
^«^*.:uxJ  long  d'an  pouce  8c  demi  ^  épais  de  deux 
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lignés  j  un  peu  fibreux  j  foii  (hapeau  charnu  ^  con- 
vexe ^  très-glabre  ^  laree  d'un  pouce,  d'un  jaune- 
éclatanc  à  ion  difque  \  Tes  lames  nombreufes ,  d'un 
jjune-canelle.  Il  croit  fur  le  tronc  des  fapins^  dan» 
la  forêt  d'Hercynie. 

III.  Agaric  aromatique.  Agaricus  aromaticus» 
Perf. 

Agaricus  piUo  carnofo ,  lato  ,  obfcure  cinnamo^ 
meo  ,  gliuinofo  i  LamtUis  juniorihus  decurrentihus  , 
rufefcentibus  i  ftipiu  cavo  ^  mediocri,  Perf.  Synopf. 
pag.  }o6.  —  Sov^erb.  Engl.  Fung.  ub.  144. 

Cet  agaric  eft  tendre  ,  fragile  ,  d'abord  d'une 
faveur  infipide  ,  enfuite  un  Ocu  aromatique.  Son 
pédicule  eft  fiftuleux  ,  long  ae  deux  ou  crois  pou-* 
ces,  épais  de  trois  lignes;  le  chape ju  charnu  > 
large  de  trois  pouces,  glutineux,  liife,  puis  ridé  j 
de  couUur  foncée  de  canelle  i  il  devient  noir  aux 
endroits  oi\  on  le  touche  ;  les  lames  dtcurrentes 
dans  leur  jeunefte  ^  rouflfcâtres.  11  croit  en  Angle- 
terre. 

I  El.  Agaric  cohérent.  Agaricus  cohârens.  Perf. 

Agaricus  cd/piiofus  ,  piieo  fubcamofo  ,  umbonato  , 
nigojb,  cinaamomeo  ;  iamcllis  difiinâis  ^fubadnexis, 
aquose  cinnamomeis  ,  majoribus  latioribus  ;  fitpiti 
cavo,  niteatê-hadio ,  Bajiconnato.  Perfoon^  Synopf. 
pag.  306. 

Cette  efpèce  eft  très-remarquable.  Trois  ou 
quatre  pédicules  s'élèvent  d'une  bafe  commune  ^ 
adhèrent  entr'eux  en  forme  de  tubercules  ,  cou- 
verts, i  leur  partie  inférieure,  d'une  membrane 
blanchâtre  8c  velue;  ils  font  longs  de  quatre  pou- 
ces, roides«  liiTes.  fiftuleux  ,  d'une  belle  couleur 
marron.  Leur  chapeau  eft  médiocrement  charnu  , 
ridé ,  proéminent  à  fon  centre ,  mou ,  hémifphé- 
rique  ,  large  d'un  pouce  8c  demi ,  d'un  jaune  plus 
ou  moins  pâle;  les  lames  diflinâes,  d'un  jaune 
très- clair;  les  plus  grandes  ventrues ,  élargies. 
Ce  champignon  eft  rare  ;  il  croit  fur  le  tronc  des 
arbres  ou  fur  la  terre  ,  parmi  les  feuilles. 

113.  Agaric  téléphore.  Agaricus  teltpkorus, 
Perf. 

Agaricus  pileo  camofo  ,  convcxo^plano  ,  vifcofo  ^ 
papillato  ,  cruftalino  ;  lamellis  conféras  ,  planis  ^ 
aquose  cinnamomeis  ;  fiipite  folido  ^  fubferrugineo  ^ 
utrinqu^  pallido.  Perf.  Synopf.  pag.  507. 

Son  pédicule  eft  nu ,  plein ,  un  peu  rouillé , 
long  d'un  pouce  ^  demi ,  épais  de  trois  ou  quatre 
lignes  ;  fon  chapeau  compaâe,  charnu  ,  d'abc td 
convexe,  puis  plane,  vifqueux,  large  d'un  pouce 
8c  plus  ,  d'un  olanc-pâle ,  muni  à  fon  centre  de 
petites  protubérances  irrégulières;  les  lamts  d'un 
jaune-clair,  nombreufes,  larges  d'une  lig^e  îi^ 
demie.  Il  croit  parmi  les  pins,  dans  la  forêt  d'Her- 
cynie. 
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.    Xf4.  AcAnic  gliflant.  Agancus  luirUtfê.  ?tf(. 

Agaricus  piUo  carnofo  ^  umbonato  «  cinnamomeo , 
vifeido  ;  lamcUis  confcrtis ,  adncxis  ,  argiliaceîs  ; 
fiipite  iongiufcu/o  j  fiijriiiofo  ,  aibido,  Perf.  Syiiopf. 
pag.  307. 

Son  chapeau  eft  vifqueux,  charnu  j  d'un  j^une- 
canelle ,  large  d'un  pouce  &  demi  ^  un  peu  ftrié 
&  même  recourbé  à  Tes  bords  j  foucenu  par  un 
pédicule  long  de  deux  pouces  &  plus«  blanchâ- 
tre j  fibreux ,  flrië  &  un  peu  aminci  i  Ton  fommer. 
Les  lames  font  rapprocnées,  convexes  «  un  peu 
roides ,  terreufes.  Il  fe  trouve  parmi  les  pins  j  dans 
la  forée  d'Hercynie* 

iif.  Agaric  buryreux.  Agaricus  butyraaus. 
Bull. 

Agaricus  pîteo  convexo  ^  glahroy  rufefccntfhadio 

(  diluù  Cûfianeo  )  ;  lamellis  Jttxuofis ,  allidis  ;Jiîpite 

fubconico^  ubique  pilofo  ^  rubro-cafianeo.  fiull.  Herbt 

tab,  572.  «^  Decand.  Flor.  franc,  vol.  i.  pag.  i8i. 

fi.  Agaricus  thrîcopus.  Perf.  Synopf.  pag.  508* 

Cet  agaric  eft  d'une  couleur  roufle ,  plus  ou 
moins  claire,  inégale  dans  fes  teintes.  Son  pédi- 
cule eft  nu  »  plein  j  cylindrique ,  un  peu  renflé  à 
fa  bafe  »  d'un  rouge  -  marron ,  glabre ,  fouvent 
velu  •  long  d'environ  quatre  pouces.  Son  chapeau 
eft  d'abord  globuleux  ^  puis  conique  «  puis  con- 
cave >  i  bords  relevés  ,  garni  en  deflbus  de  feuil- 
lets inégaux  un  peu  arqués ,  blancs  ou  jaunâtres , 
adhérens,  mais  non  decurrens  fur  le  pédicule.  Il 
croit  fur  la  terre ,  ou  folitaire  ou  deux  à  trois 
individus  adhérens  par  leur  bafe. 

1 16.  Agaric  vineux.  Agaricus  vin  fus.  Bull. 

Agaricus  pUeo  rufo^rubtfctnxt  j  primiim  rotundato  , 
tandem  finuato  vel  lobato  ^  tomento  tcnui  obtiBo  ; 
iaminis  rufs  «  numerojh  ;  ftipiu  fubcylindrico  j  ru" 
fefctnte.  Bull.  Herb.  tab.  ;4«  —  Lam.  Diûion.  i  • 
pag.  107. 

fi.  Agaricus  /ftf«ofAy//iii.  Perf.  Synopf.  pag.  509.? 
(  yoyei  AmaniT£,  n**.  10.) 

1 17.  Agaric  à  rebords.  Agaricus  mafgineiiui. 
Perf. 

Agaricus  pilto  carnofo^  membranaceo ^  campanu- 
iato  ,  aibido- umbrino  ;  difio  obfcuriore  ^  glabro  ; 
lamellis  difiinSis  ,  altemis  majoribus  ,  albis  ;  mar^ 
gine  fimbriato  ,  umbrino  ;  ftipiie  nitido  j  bafi  fubtu^ 

itrojh,  nisido.  Perf.  Synopf.  pag.  y>y. 

Son  pédicule  eft  un  peu  tubéreux  â  fa  bafe , 

{ Mieux  i  long  d'un  pouce  &  demi  >  épais  d'une 
igné»  foutenanc  un  chapeau  charnu^  un  peu 
membtaneux,  campanule^ large  de  trois  ou  quatre 
lignes ,  d'un  bianc*fale ,  plus  foncé  au  fnmmet  { 
les  lames  diftioâes  ^  un  peu  arquées  à  leur  point 
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d'adhéfion  avec  le  pédicule ,  frangéei  &  terrettfês 
à  leurs  bords.  Il  croit  au  mois  de  feptembrOi  fur 
le  tronc  pourri  des  fapins. 

118.  Agaric  crevalfé.  Agaricus  rimofus.  Bull. 

Agaricus  pilto  conico  ,  longitudinalitcr  rimofn  , 
fubrufifcente  s  lamellis  latiufeulis,  clivacio-argiiiu" 
ceis  ^  margine  albidis  ;  fiipite  fquamulofo  ,  farinaceo , 
ptllefcente.  Bull.  Herb.  tab.  j88  &  ub.  599.  — 
Perf.  Synopf.  pag.  jio. 

Agaricus  aurivenius.  Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  10. 
fig.  107. 

Ce  champignon  eft  peu  charnu.  Son  pédicu!e 
eft  nu  »  plein ,  cylindrique  ^  d'un  blanc-fale  j  un 
peu  écailleux  &  farineux ,  long  de  deux  i  fix  pou- 
ces,  foutenant  un  chapeau  d'abord  conique» puis 
prefque  plane  >  glabre ,  nrefque  bciné,  proémi- 
nent â  fon  centre ,  ftrié  de  jaune  &  de  fauve , 
marqué  de  fentes  inégales  j  diver^ntest  garni  en 
deftbus  de  lames  libres,  inégales,  launâtres ,  blan- 
châtres  â  leurs  bords.  Il  croit  dans  les  bois  »  au 
bord  des  routes ,  en  été  &  dans  l'autonne. 

1 19.  Agaric  â  graines  orangées.  Agaricus pyr- 
rofpermus,  Bull. 

Agaricus  pileo  fufco ,  ferrugineo  ^  nigro  macidatê, 
convexo  ,  dein  piano  i  Iaminis  albis  ,  dein  rujis ,  au- 
rantiis;  fiipiti  pleno  ^  albo  vel  palliai  fiavo.  Buil. 
Herb.  tab.  ^47.  fig.  j. 

Son  pédicule  eft  fouvent  courbé  à  fa  bafe  >  nu, 
plein  «  de  couleur  blanche  ou  jaunâtre ,  long  d'en- 
viron trois  pouces  j  large  de  trois  a  quatre  lignes, 
fupponant  un  chapeau  d'abord  convexe ,  puis 
plane,  d'un  fauve  plus  ou  moins  foncé,  matqué 
de  petites  taches  noirâtres,  ftriées,  plus  nom- 
breufes  au  centre  &  dans  la  jeune  plante ,  large 
d'environ  deux  pouces ,  garni  en  deflbus  de  feuil- 
lets blancs  ,  qui  deviennent  enfuite  d'un  roui- 
orangé  ,  libres ,  arqués ,  inégaux.  Il  croit  fur  les 
bois  morts. 

110.  Agaric  des  tiges  mortes.  Agaricus  cauli- 
cinalis.  Bull. 

Agaricus  pileo  albo ,  fubconvexo  ,  interdùm  umho* 
nato  ;  maculis  rufis  ceutro  variegato  ;  Iaminis  albis , 
bafi  iraks  emarginatis  ;  fiipite  tênui ,  rujo  ,  inftrni 
fubhirfuto.  Bull.  Herb.  tab.  51a.  fig.  a. 

Ce  champignon  a  un  pédicule  grêle,  nu, plein , 
cylindrique  ,  glabre  ou  hérifle  vers  fa  baie  1  de 
couleur  rouffeâtre ,  long  d'environ  trois  poucrt. 
Son  chapeau  eft  un  peu  convexe ,  légèrement 
mameloné ,  blanc  avec  des  mouchetures  roufles , 
furtout  vers  le  centre  %  arrondi ,  lar^e  de  fix  ou 
huit  Ugnes,  peu  charnu,  garni  en defious  de  lames 
non  adhérentes  au  pédicule ,  blanches ,  inégales, 
échancrées  a  leur  bafe.  Il  croit  fur  les  tiges  des 
prèles  &  d'autres  plantes  mortes. 

1X1  •  Agaric 
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III.  Agaric  incifé.  Agarkus  inelfus.  Perf* 

A^irùui  fuhparvus  ^  piUo  kertufphArîco  ,  um^o* 
«j:o  ,  fqujmuiofi  ,  fpadîcto  ;  UmiUis  diflinàis ,  fer' 
u;ir.cis  i  fiipîtc  fubirtyi^cavo  ^  glahro.  Perf,  SynopC 

pa^.  310. 

C'ed  une  perre  erpèce  j  dont  le  pédicule  eft 
courte  glabre  A  fiftaleux»  le  chapeau  héinifphé- 
r:que ,  puis  un  peu  plane .  încifé  à  Tes  bords >  d'un 
lîjneclair ,  légèrement  écailieux;  les  lames  fépa- 
rccs ,  couleur  de  rouille.  Il  croie  dans  les  forêts. 

m.  AGARIC  ï  pied  rayé.  Ag^ricus  grammàp^ 

î:i^i.  Bull. 

Aguricus  câfiitofus ^fpadtceus y  pilio  céunpanulatoi 
i:':v  diUcato ,  obcufiffimo  ^  pilofo  ^  fquamofo  ;  lamellis 
cjiunis ,  fubdecurrentihus ,  obfcurioribusi  fiipite  glar 

h'o  yfécxuojofconnato.  Bull.  Herb.  tab.  548  Se  jSj. 
£g  1  —  Perf.  Syoopf.  pag.  }ii. 

«.  Agarictts  alkus.  Bull,  tab.'  548.  fig.  R  j  &  ub. 
fSj.  dg.  I.  K.  G.  L.  M. 

^  Agaricus  rufefcens»  Bull.  tab.  548.  fig.  B.  G. 

Cet  agaric  varie  dans  fes  couleurs.  Ses  feuillets 
font  blancs  ou  jaunâtres.  Le  refte  de  la  plante  eft 
tantôt  blanc j  tantôt  roux.  Le  pédicule  eft  glabre^ 
un  peu  fiexueuXj  nu  j  plein  ^  cylindrique ,  long  de 
trois  à  quatre  pouces  ^  épais  d'un  demi-pouce  j 
muqué  de  petites  raies  noirâtres  j  irrégulières  ^ 
un  peu  renflé  à  fa  bafe.  Son  chapeau  eft  parfaite-* 
m^nt  glabre  ,  d'abord  hémifphérique ,  puis  con« 
vexê ,  plane  ou  concave ,  faillant  à  fon  centre  , 
b:gc  d'environ  trois  pouces ^  quelquefois  couvert 
<ie  petites  écailles  ;  les  lames  inégales  j  très-nom- 
brcufes^  adhérentes  j  mais  non  décurrentes.  Il 
croit  fur  la  terre.    - 

123.  Agaric  réfléchi.  Agaricus  reflexus.  Perd 

Agaricus  gregarîus  y  ferrugîneo  -  ockraceus  ,  ptUo 
f^^kamofo  ,  acute  umbonato  y  fquamofo  ,  ochraceo  ; 
Ur.eliis  d'tftin^is^  diluà  cinnamomeis }  ftipite  iongOy 
tnuî  y  fibrofo  ^fquamofo  }  fquamis  reflcxis,  Perfoon  j 
S;.nopr.  pag.  311. 

Agaricus  p'dof tu,  SàiQtS,  Bav.  tab.  80.} 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  ou  quatre  pou- 
ces, grêle ,  fibreux,  un  peu  flexueux,  couvert  de 
pc:::es  écailles  réfléchies  y  d'un  jaune  de  rouille, 
pas  clair  à  fon  fommet.  Son  chapeau  eft  médio- 
crement charnu  3  large  d'un  pouce  &  demi ,  pref- 
c':s  conique,  écailleux,  garni  de  lames  diftinâes  , 
F'3"es,  adhérentes  au  pédicule,  d'un  jaune-ca- 
r/:le.  11  croit  par  groupes  fur  la  terre,  dans  les 
'^-is. 

IÎ4.  Agaric  pîcd  recourbé.  Agaricus  curvipes. 

r-rû 

Ar^ricus  cinnamûtneut ,  pilto  hemifphêricQ ^  fqua* 
Botanifue^  SuppUmcnt.  Tçmt  L 
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mutofo^  lamtiiis  aifiiniiis  j  dîlutîoribas  ;  fiîpitt  eavo  jt 
arcuaiOyfibrillofo,  Perf.  Synopf.  pag.  311. 

Son  chapeau  eft  hémiChérique  ,  large  d'us 
pouce  &  demi,  de  couleur  canelle ,  ainfi  que 
toute  la  plante,  un  peuécailieax  ,  foutenu  par  un 
pédicule  arqué ,  tiftuleux^un  peu  fibreux,  long^ 
d'un  pouce  &  demi«  épais  de  deux  i  trois  lignes  » 
légèrement  bulbeux  â  fa  bafe.  Les  lames  font  dif-. 
tinâes,  minces,  flexueufes  ^  afcendantes,  d'un 
jaune  plus  clair.  Il  crott  fur  le  tronc  àts  arbres.    . 

iij.  Agaric  pied  en  fufeau.  Agaricus  fufipes. 
Bull. 

Agaricus  cafpitofus  y  prfeo  fubteaaci  y  rufcfcente^ 

vaccino;  lamellis  diftuntlbus  »  alb ido-ruft fient*  bus  ; 

Jtipite  fulcato ,  ventricofo  y  radfcato  ,  gLibro,  Bull. 

Herb.  tab.  y  16.  fig.  z^  &  tab«  io6.  «—  Perfoon ^ 

Synopf.  pag.  81  a. 

Agaricus  crajppes.  Schœff.  Fung.  tab.  88.  (  Voye}[^ 
Amanite  i  pédicule  aminci ,  n®.  16.) 

126.  Agaric  à  grofle  racine..  Agaricus  ra^c^^» 
/ttj.  Perf. 

Agaricus  pileo  camofo ,  umbonato  ,  vifcofo  ,  ru^ 
gofo  yfutigineo^accino  aut  fitfcefcente  $  lamellis  fub-^ 
deourrentibus  y  candidis  j  ftipite  longijpmo  y  radicato, 
Perf.  Synopf.  pag.  313.  "*-  Soverb*  £ngl.  Fung». 
tab.  40. 

agaricus  macrorhinus.  Perf»  Obferv.  Mycol.  i* 
pag.  47- 

On  le  diftingue  à  fa  vifcofité  &  i  fon  pédicule 
alongé,  en  fufeau  à  fa  bafe;  il  fupporte  un  cha* 
peau  campanule,  puis  aplati ,  faillant  à  fon  centre , 
ridé,  d'un  roux  plus  ou  moins  foncé;  les  lames 
blanches ,  prefque  décurrentes  fur  le  pédicule.  Il 
croit  après  les  pluies ,  ordinairement  folitaire  ^  fur 
le  tronc  des  arbres ,  dans  les  bois  taillis. 

1 17.  Agaric  élancé.  Agaricus  longipes.  Bull, 

Agaricus  (  radicatus  pudens  )  ,  pileo  umbonato  j 
fubcarnofo ,  levi  ,  v  *ccino  y  margine  villofo  ;  lamellis 
adfiendtntihus  ,  cundidis  ;  fii-ue  foUdo  ,  tomeitofo  ^ 
radicato  ^ferrugîneo.  Perfoon,  Synopf.  pag  31}.— 
BulL  Herb.  tab.  231. 

Il  eft  très-rapr roche  du  précédent ,  dont  il  dif« 
fère  par  fon  chapeau  non  viiq:  eux,  velouté  i  ^t% 
bords;  par  fes  lames  non  a.hétentes  au  pédicule  ; 
par  ce  dernier  un  peu  velu,  revêtu  d'une  écorce 
facile  i  déiach-r ,  maïqué,  dans  prtf«uc  toute 
fa  longueur,  d  ftr-es  noirâtres  &  parallèles,  pro- 
fondément enfoncé  en  terre,  cy'indrique,  long 
de  huit  à  neuf  pouces,  un  peu  r-nfle  à  fa  bafe. 
Son  chapeau  eft  conique,  puis  aplari^  de  couleur 
brune  ou  blanchâtre ,  larg**  de  trois  pouces  & 
plus  ;  les  lames  larges,  niincr.s  ,  peu  n  *m'  r'^ufes, 
.  iÎDueufeSj  blanches  ou  cendrées  >  )c;$  plus  longues 
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tmninées  en  pointe.  Il  croit  en  aatomoe  ,  dans 
les  bois. 

ii8.  Agaric  pied  noir.  Agaricus  nigripa.  Bull. 

Agaricus  câfpitofiu  ,  fiipitt  tomentofo  ^  nigrefeentt" 
hadio  ;  piieo  fûbcûrnofo  ,  repando ,  glabro  ^  brunnto  y 
UmtUis  vtntricops  /lutifctntihiu,  Bull.  544  &  519* 

fig.  z.  —  Lanu  lUuftr.  nb.  88 a.  fig.  }• 

Agaricus  vetutipes.  Perf.  Synopf.  pag,  914.  — 
.Curt.  Flor.  lond.  Icon.  —  Boicon.  Fung.  tab.  13  f. 
•^  Vaill.  Bot.  Parif.  tab.  12.  fig.  8.  9. 

Ce  champienon  eft  velouté  fur  toute  la  TurFace 
de  Ton  pédicule ,  qui  eft  nu  «  fiftuleux  ^  cyiindri- 

Îue  •  continu  »  long  de  quatre  pouces  »  noirâtre 
ans  fa  partie  inférieure  %  il  foutient  un  chapeau 
peu  charnu  •  gluant  à  fa  fuperficie  »  de  couleur 
fauve  ^  avec  le  centre  brun ,  large  de  deux  pouces 
&plus»  glabre  «  médiocrement  convexe.  Ses  la- 
mes font  inégales  j  libres  ,  jaunâtres.  Il  vient ,  ou 
folitaire  ou  plus  fouvent  par  groupes ,  dans  les 
bois ,  à  la  fin  de  l'automne  &  dans  les  grands 
froids  de  l'hiver  sil  a  ^  lorfqu'on  le  mâche  ^  la 
faveur  de  la  gomme  arabique. 

129.  Agaric  fpbinx.  Agaricus  Jphinx, 

Agaricus  càfpitofus  ,  piico  vifcôfo  ,  medio  brunnio^ 
•margim  ockraceo  ;  lamcHis  candidis  ,  ftipitt  fub- 
fquamulofo ,  dtoniiM  nigrefcente  ^  umbrino,  Perf. 
Synopf.  pag.  314.  —  Batfch.  Fung.  pag.  14J. 
fig.  112. 

On  le  diffingue  du  précédent  par  fon  pédicule 
point  velouté  Se  par  (es  lames  blanches.  II  croit 
en  automne  j  fur  le  tronc  des  arbres. 

2  30.  Agaric  amer.  Agaricus  picnus.  PerC 

Agaricus  grtgarius  ,  fukcéfpitofus  ^  piUo  glabro  ^ 
€innamomioi  lamellis  emarginatis  ,  iutefcente'firrw 
gintis  ;  fiipiu  glabro  ,  nudo  ,  umbrino^  Perf.  Icon.  & 
Defcript.  Fung.  pag.  14.  tab.  4.  fig.  7,  &  Synopf. 

F8-JÏJ- 

Sa  faveur  eft  d'une  tris*grande  amertume }  fa 
grandeur  médiocre  ;  fon  pédicule  nu  «  glabre  . 
de  cotileur  terreux- foncé  |  il  fupporte  un  cha- 
peau plabre  «  d'un  jaune-canelle  ,  garni  en  def- 
fous  de  lames  échancrées,  d'un  jaune  de  rouille. 
Il  efl  commun  fur  le  tronc  des  arbres  ^  où  il 
croit  par  groupes. 

13t.  Agaric  ferme.  Agaricus  firmus.  Perf. 

.  Agaricus  folitarius  »  pilco  squali  ^  convexo  ,  ruftf- 
ointcvaccino  i  lamellis  concoloribus  ^  fiipitt  folido  , 
iacraffato  ^furfuractO'tomtntofo  ^fuliginto.  Perfoou, 
Icon.  tu  Defcript.  Fung.  pag.  15.  tab.  5.  fig.  3 
fr  4. 

Son  pédicule  eft  |4etD  ^  épaifli  j  long  de  deux 
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ou  trois  pouces  j  épûs  de  trois  lignes  «  tomeo» 
teuxj  pulvérulent  >  couleur  de  biftrej  il  fupporte 
un  chapeau  convexe  «  rouifeâtre  ^  large  d  un  i 
deux  pouces ,  garni  en  deflbus  de  lames  de  même 
couleur  ',  nombreufes  »  prefque  libres.  U  croit 
foliuire  dans  les  forêts. 

132.  Agaric  aigu.  Agaricus  acutus. 

Agaricus  gregarius  j  pileo  fubcamofo ,  acuti  umhh 
to  ,  glabro ,  niiido  ,  lutejcenu^ockraceo  ;  Limellis 


nato 


difiantibus ,  fubdentaàm  decurrenttbus  ,  dilute  ochrj* 
dis  ;  ftipitt  glabro ,  folido  ,  fubelaftico,  Perf.  Synopf. 
pag.  316. 

ce  Peut-être ,  dit  M.  Perfoon ,  ce  champignon 
n'efiil  qu'une  fimple  variété  de  Y  agaricus  deù» 
picns  ;  mais  il  n'v  a  point  obfervé  d'enveloppe 
fenfiSle.  Son  pédicule  eft  glabre  ,  folide .  pref- 

au'élaftique^  long  de  trois  i  quatre  pouces  ^  épais 
e  deux  lignes  Son  chapeau  eft  médiocrement 
charnu,  glabre^  luiûnt^  d'abord  conveie,  puis 
plane  i  fa  circonférence;  (on  centre  (aillant, aigu) 
fa  couleur  d'un  jaune  d'ocre  i  fes  lames  dtftantes , 
décurrentes ,  étroites ,  un  peu  dentées ,  d'un 
jaune-clair,  pulvérulentes.  Il  croie  vers  la  fin  de 
l'automne ,  dans  les  bois  de  pins. 

133.  Agaric  à  odeur  de  melon.  Agaricus  eu* 
cumis.  Perf. 

Agaricus  piUo  glabro ,  fubcamofo  ,  /ufco-parpitreo; 
lameilis  ventricojts  ,  ferrueinto^croceis  ,•  ftipiu  fui* 
tenui,  nigrefcente.  Perf.  Obferv.  MycoL  i.  pag.  45» 
&  Synopf.  pag.  316. 

Il  a  dans  fa  jeuneflè  Todeur  du  melon  t  il  prend 
celle  du  poiffon  putréfié  lorfqu'il  vieillit.  Son  pé- 
dicule e(t  creux,  cvlindrique»  long  de  deux  pou* 
ces  &  plus ,  épais  ae  deux  lignes ,  noirâtre ,  fou* 
tenant  un  chapeau  un  peu  charnu  »  glabre ,  d'un 
peurpre-foncé  j  oblong,  campanule»  quelquefois 
orbiculaire ,  large  de  trois  à  fix  lignes  »  félon  foo 
développement  ;  garni  en  delTçus  de  Urnes  ven- 
trues» d'un  jaune  de  fafran  foncé.  11  croit  fur  la 
terre  j  dans  les  forêts. 

134.  Agaric  petit.  Agaricus  ptunilus.  Perf. 

Agaricus  folitarius  ,  parvus ,  pileo  fubcamofo  ^fah* 
kemiffhanco  ,  ockraceo  y  lamellis  pallié^  cinnamo* 
meis  ,  latiufcuiis ,  plants  »  diftin&is  ;  ftipite  cavo, 
tenui.  Perf.  Synopf.  pag.  317.  — Bull.  Herb.  tab. 
260  j  &  tab.  263.  fig.  3.  M.  N.  O. } 

.  Agaricus  puJUlus,  Schoeff.  Fung.  ub.  203.? 

Cet  agaric  s'élève  a  peine  à  la  hauteur  d'un 
pouce»  fur  un  pédicule  épais  de  quelques  lignes» 
fiftuleux  »  fotttenant  un  chapeau  peu  charnu  »  pref- 
que hémifphérique  ^  d'un  jaune  d'ocre  »  large  da 
quatre  lignes  »  garni  de  lames  larges  de  deux  eu 
nois  Ugnes  j  d'un  jaune  de  canelle  pile  j  planes  |diP 
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thùfî.  Il  croit  u  commencement  de  raueomné, 
p«i  m  Ui  g22.onSj  fur  le  bord  des  routes. 

Mf'  Agaric  en  poire.   Agaricus  pyrîformis* 

Agaricus  parvus  ,  tQtus  umhrînus ,  pilco  fubcûf^ 
r- ',0 ^  mcmhrana^to  ^  piano  ^  cum  lamellis  decurren'- 
/  "  j ,  obconico  y  fiipiu  brevL  Perfoon  ,  Synopf. 

Cet  agaric  eft  fort  petit  ^  de  couleur  de  terre 
d  0  ubre.  Son  chapeau  eft  à  peine  charnu  »  ûrge 
de  quatre  Ugnes  ,  convexe ,  en  forme  de  poire  i 
ri:»  piane^  menibraneux ,  garni  de  lames  décur- 
rentes,  foutenu  par  un  pédicule  fiftuleux  ^  épais 
d  une  ligne  j  haut  de  fix  a  neuf  lignes.  Il  croît  fur 
les  Pcloufes  qui  revêtent  les  collines. 

i;(^.  Agaric^  tranfparent.  Agaricus  peilucidus. 

Ai^ancus  fu^parvus ,  rufefcetis  ,  pîUo  carnofo ,  num- 
iy'uceo,  ftriaeo^  campanulato  ;  lameUis  latifimii  ; 
jiiphe  iongiufcuio,  Unui.  Bull.    Herb.  tab.  JJO. 

Agaricus  biconus,  Perf.  Synopf.  pag.  317. 

Il  eft  d'une  couleur  roufTeâtre.  Son  chapeau  eft 
prefque  membraneux^  campanule j  un  peu  coni- 
S^5 ,  légèrement  ftrié  fur  fes  bords,  large  de  cinq 
aux  lignes 4  garni  en  deflbus  de  lames  élargies  » 
i'^^^g^ies,  légèrement  décunentes.  Son  pédicule 
f-  glîbre ,  nu ,  plein ,  cylindrique,  grêle ,  long 
de  deux  ou  trois  lignes ,  large  d'une  ligne.  Il 
croit  fur  la  terre ,  militaire  ou  quelquefois  par 
gr^ijpes. 

157.  Agaric  pouûré.  Agaricus  confperfus.  Perf. 

Acjricus  gre^arius^  parvus  ,  pi ieo  fub carnofo  ,  ke- 
K-lriàrico,  détnde  pianiufculo-rufefcente ,  fquamuUs 
f'i'inaceis  ohteSo  /  lamellis  latiufculis  adnexis  ,  cin- 
rwnomtis  ;  fttpiu  furfuracto-fquamulofo  ,  pilto  con- 
ioiort.  Perf.  Icon.  &  Defcript.  Fung.  pag.  jo. 
ub.  II.  fig.  j ,  &  Ssmopf.  pag. }  i8. 

Sa  couleur  eft  d'un  brun-rouffeâtre  \  fon  pédi- 
cule fort  grêle, long  d*un  pouce  &  plus  ,  à  peine 
epiis  d'une  ligne,  couvert  d'écaillés  pulvérulen- 
tes ;  fon  chapeau  d'abord  hémifphérique ,  puis 
p.ine  ,  large  de  deux  ou  trois  lignes ,  farineux  , 
garni  de  lantes  adhérentes  ,  couleur  de  canelle.  11 
croit  fur  le  bord  des  routes,  dans  le  voifinage  des 
t>ois  de  pins. 

M 8.  Agaric  pied  brun.  Agaricus   badipus. 

Ftrf. 

Agaricus  piUo  camojè  ,  membranacto,  campanu^ 
Lto ,  obtufQ,  giabro ,  Jubfirntgineo  j  lamellis  latiuf- 
^-*y  ,  piano  adfctndgmilms ,  ^oncoloriius  ,-  ftipitç 
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'  ûlUd»,  fibrillofi}^  deorsùm  badio,  fubtendci,  Peirf« 
Synopf.  pag.  318. 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces  ,  un  peu 
fibreux,  tenace,  blanchâtre,  d'un  brun-marron 
en  dehors  j  il  foutient  un  chapeau  prefque  coni-> 

Sue ,  campanule,  fraeile ,  tranfparent ,  légèrement 
rie ,  large  de  trois  à  quatre  lignes ,  glabre  »  ob- 
tus ,  un  peu  rouillé.  Les  lames  f  >nt  planes,  un  peu 
élargies,  adhérentes,  afcendantes,  de  la  mémo 
couleur  que  le  chapeau.  Il  croit  prefque  foiicaire 
dans  les  bois  de  pms  ;  il  fe  rapproche  beaucoup 
de  Y  agaricus  cauticinalis.  Soverb.  Fung.  tab.  165. 


i}9.  Agaric  vert*fombre.  Agaricus  atro^ircnt. 
Perf. 

Agaricus  pilto  tenui  ,  obfcarï  viridi  ;  fquamuliê 
minutis  fcabro  ;  lamellis  pailidis  ;  fiipite  foUào  ^     , 
longo^  nigricantt,  Perf.  Synopf.  pag.  ji^. 

Son  chapeau  eft  mince ,  finueux ,  d'un  ven- 
fombre ,  couvert  de  petites  écailles ,  large  de 
trois  à  quatre  pouces  j  les  lames  plus  pâ^es  ;  fou 
pédicule  plein ,  noirâtre,  long  de  quatre  pouces  j 
épais  d'un  pouce.  Il  croit  dans  les  forêts  do 
hêtres. 

140.  Agaric  jaune- verdâtre.  Agaricus  favo" 
virens.  Perf. 

Agaricus  pileo  carnofo  ,  JUxuofo  ,  fiavefcente  ; 
fquamis  minutis  ,  fubobfoUtis ,  nigrefcsntibus  ,-  la^ 
mellis  ciinnis  ;ftipite  inaqualip  concolore,  Perfoon^ 
Synopf  pag.  319.  —  Abbild.  Icon.  —  Schœfc 
tab.  41. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-verdâtre  ;  fon  chapeau 
charnu ,  finueux,  convexe,  puis  plane  «  couvert  do 
petites  écailles  noirâtres,  large  de  trois  i  cinq 
pouces,  garni  en  deflbus  de  lames  d'un  jaune-ci- 
tron. Le  pédicule  eft  tantôt  glabre ,  tantôt  écaiU 
leux.  cylindrique  ou  rétréci.  Il  croit  dans  les  bois 
de  pins  Se  de  hêtres. 

141.  Agaric  jonquille.  Agaricus  leuco^anthusm 
Perf. 

Agaricus  pilio  carnofo  ^  obfoleù  umbonaio,  ammnh 
fiavo  ;  pilis  apprejfis  ,  nigrefcentibus  ;  lamellis  difi» 
tinHis  fiipiteque  candidis,  Perf.  Synopf.  pag.  319. 

An  agaricus  fejuncius?  Sowtïh,  Engl.  Fung.  tab. 
126. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  glabre  »  long  de  deux 
pouces ,  épais  de  cinq  à  fix  lignes  ,  foutenant  un 
chapeau  convexe ,  d'un  beau  jaune ,  large  d'un 
pouce  &  demi  $  le  centre  peu  faillant ,  couvert  do 
poils  couchés  &  noirâtres  ;  Its  lames  libres  & 
blanches.  Il  croit  en  automne,  dans  les  forêts j 
parmi  les  bruyères. 

Z  z 


i8o 


A  G  A 


141.  Agaric  à  écailles  rongeiitres.  Agarieus 
rtuilans.  Perf. 

Agarîcus  piUo  camofo  ,  planiufculo  yfavido  j  mtf- 
€iUis  ruhtUis  ad  margintm  ut  plitnmum  pido  ;  la^ 
mtUis  pallidis  ;  ftîpiu  longo ,  Colido ,  deorshn  iti' 
craffato;  pUeo  concolon,  Perl.  SynopC  pag.  }lo. 
—  Schœff.  Fung.  Bav.  tab.  118. 

^.  Agarîcus  xerampelinus.  Soweth,  Fung.  tab. 
118.? 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  de  petites  ta- 
ches écailleufes ,  brillantes^  rougeâtres^  répandues 
fur  toutes  Tes  parties.  Son  pédicule  eft  plein ,  ren- 
flé j  quelquefois  un  peu  c^^urbé^  long  de  deux  â 
trois  pouces^  épais  de  fix  lignes,  foutenant  un 
chapeau  charnu»  convexe,  pnis  un  peu  plane ^ 
îaunâtre ,  peu  faillant  i  fon  centre ,  un  peu  ridé  ^ 
Wge  d'un  pouce  &  demi  i  les  lames  nombreufes , 
conniventes ,  très-pâles.  Il  croie  dans  la  forêt 
d'Hercynxe. 

14}.  Agaric  d'un  blanc-(àle.  Agarîcus  lucîdus, 
PerC 

Agarîcus  fuhgregarius  ,  pîteo  camofo  ,  fubftcxuofo  , 
glabro  ,  e  vîrefcerue-fttbcînereo  ;  lameUis  angufiis  j 
lutefcentîbus  ;  fiipite  foiido  ,  fujfquamulofo  ,  pallef- 

ccnu.  Perf.  Synopf.  pag.  311.  —  Schœff.  Fung. 
lab.  69. 

j&.  Agarîcus  (cinereus),  totus  cîntreus.  Perf.  I.  c. 

Il  eft  d'une  grandeur  médiocre.  Son  pédicule  eft 
épais ,  fouvent  un  peu  comprimé ,  plein  «  légère- 
ment écailleuXj  d  un  blanc -fale^  foutenant  un 
chapeau  charnu ,  un  peu  (înueux ,  glabre  ^  d'un 
vert-cendré  s  les  lames  jautiâtres ,  étroites  ,  adhé- 
rentes «  un  peu  échancrées.  Il  croit  en  automne, 
dans  les  forêts  ^  fouvent  par  groupes. 

144.  Agaric  jaune  de  cire.  Agarîcus  cerinus. 
Ferf. 

Agarîcus  grigarius  ,  flavo'Cerînus ,  opacus  j  pîUo 
tarnofo  ,  piano  ^  fuhumlilîcato  ;  iameUis  confertis  , 
angufiis  i  fiipîte  hrevî^  fuèfoiîdo,  glabro.  Perfoon  , 
Synopf.  pag.  }ii. 

Il  fe  diftingue  par  fa  couleur  uniforme  «  d'un 
|aune  de  cire.  Son  pédicule  eft  glabre  ^  court , 
plein  \  il  noircit  quelquefois,  &  foutient  un  cha- 
peau charnu ,  large  d'un  pouce  &  demi  «  plane  ^ 
un  p?u  comprimé ,  fragile  \  fon  centre  peu  fail- 
lant} les  lames  nombreufes,  étroites  ,  minces, 
planes.  Il  devient  amer,  8c  croit  dans  les  bois  de 
pins. 

14  f.  Agaric  à  tête  jaune.  Agarîcus  chryfanthe- 
rus.  Bull. 

Agarîcus  fubgrcgarius  ^fiavO'Ctrinus  ^pîlto  htmîf- 
phârico  i  ^pîu  foliaOjfubsncurv9s  baji  âibidû,  hino; 
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pitis  treBis.  Bull.  Herb.  tab.  J jé.  fig.  I .  —  Perf. 
Synopf.  pag.  )zi. 

Cet  agaric  produit  un  effet  affez  a^éable  fur  les 
bois  &  les  feuilles  mortes,  où  il  croit  par  groupes 
de  deux  ou  trois  pieds ,  adhérens  à  leur  bife.  Son 
chapeau  eft  d'abord  globuleux,  puis  convexe,  puis 
plane 3  de  couleur  jaune;  le  centre  faillant,  large 
de  deux  pouces,  fouteou  par  un  pédicule pWin, 
cylindrique ,  un  peu  courbé ,  jaune  ,  glabre  dans 
prefque  toute  fa  longueur ,  blanc  &  hétiffé  de 
poils  à  fa  bafe ,  long  de  trois  pouces  \  les  lames 
mégales,  un  peu  adhérentes  au  pédicule,  jaunes, 
légèrement  échancrés  à  leur  bafe. 

14e.  Agaric  couleur  de  foufre.  Agarîcus  fd* 
furcus.  Bull. 

Agarîcus  fulfunus ,  odoratus ,  pîUo  camofo  y  fah- 
umhonato,  glabro;  lamellis  dîfiinâîsp  emargiuûtis  ; 
fiipitt  longo ,  cavo  ,  fiexuofo  ^  dîlutîore,  Bull.  Htrb. 
tab.  168  6c  545.  fig.  1.  —  Perf.  Synopf.  pag.  )ii. 

/J.  Agarîcus  (coronarius)  ,folîtarius  ,  odoratus^ 
pîleo  camofo^  umbonato ^  fubrugofo ^  alutacto-paU 
lîdo  y  opacoj  lamellis  rotundjtO'udncxîs ^  latîufcuiis; 
fiîpîtt  longiufculo  ,  albîdo,  Perf.  1.  c. 

Cet  agaric  paffe  infenfiblement  dune  teinte 
jaune  un  peu  verditre  à  une  couleur  de  foufre 
fondu.  Son  odeur  eft  celle  du  chenevis  pouni.  Se* 
Ion  M.  Perfoon  ,  elle  approche  de  celle  du  ferin* 
gat  (phîladclphus).  Sa  faveur  nVft  point  défagréo- 
ble.  Son  pédicule  eft  plein,  glabre,  cylii)dri()ue» 
fibreux  ,  long  de  quatre  à  cinq  pouces  •  épais  de 
cinq  lignes;  fon  chapeau  charnu,  d'abord  coniaae, 
puis  convexe,  large  de  trois  pouces,  un  peu  élevé 
à  fon  centre  s  fa  furface  fèche  i  fes  lames  inégales  » 
nombreufes  ,  un  peu  adhérentes  au  pédicule.  Il 
croit  ordinairement  folitaice  dans  les  bois,  fur  la 
terre ,  en  automne. 

M.  Perfoon  regarde  comme  une  variété  de  cette 
efpèce  la  plante  fi ,  dont  elle  diflFère  par  la  couleur 
de  fon  chapeau ,  d'un  fauve-clair  i  par  fes  lames 
arrondies,  adhérentes,  plus  larges  s  par  fon  pédi- 
cule  blanc,  plus  alongé.  Il  croit  par  groupes,  dans 
la  forêt  d'Hercynie,  parmi  les  pins. 

147.  Agaric  odorant.  Agarîcus  odorus.  Bull. 

Agarîcus  pîlto  camofo  ,  planîufculo  ^  levî  ,  virtf 
cente  ;  lamtllîs  confertis  ,  fubdecurrentibus  ,  albtdis; 
fiipîte  folido  ^  fubfiexuofo  ^  concolore  aut  viWir.  fiull. 
Herb.  tab.  176  &  J56.  fig.  5.  —  Soirerb.  Fung. 
tab.  41.  Perf.  Synopi.  pag.  }i}. 

^?  Agarîcus  (anifatus  ) ,  gregarîus  ,  pileo  camofi, 
fubaruginojo  ,  opaco  ,*  lamellis  fiîpîteque  tuberojo  , 
dîlutiorîbus.  Perf.  Obferv.  Mycol.  i.  pag.  44. 

Ce  champignon  a  une  odeur  forte ,  pénétrante, 
qui  approche  de  celle  de  l'anis  ou  du  girofle.  Son 
pédicule  eft  plein  j  charnu ,  cylindrique  »  plus 
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éhrzi  2  Ton  (bmmet  ^  long  de  trois  pouces  j  un  peu 
iii\ientyie  couleur  blanche  ou  verdâcre;  il  uio- 
porte  un  chapeau  d'abord  convexe  ^  puis  plane ^  ae 
coj.cfur  verte  ou  bleuâtre  «  un  peu  finueux  fur  Tes 
boris,  large  de  quatre  à  cinq  poucês ,  garni  de 
IjTies  blanches,  un  peu  décurrentes  fur  le  pédi- 
cu^,  très-in^ales ,  environ  huit  demi-laoïes ,  entre 
ctux  lames  plus  grandes  «  entières.  Il  croît  en  au- 
t  T.r.e ,  par  groupes  peu  nombreux  »  dans  les  bois 
(ir  pir  s.  La  plante  il  paroit  n'être  qu'une  variété  de 
cr:rf  efpèce,  dont  la  couleur  eft  Ctn^irée,  un  peu 
baiirr-3  (bn  pédicule  tubéreux^  d'une  couleur 
fias  claire  que  le  lefte  j  ainfi  que  les  lames. 

L'agaricus  viridis  de  Perfoon  y  Synopf.  pag.  324 , 
&:S(>1  on.  tab.  12,  convient  également  â  l'elpèce 
prêt  •rdcnte.  Son  chapeau  eft  glabre  &  verdâtre;  Tes 
frj]l!cC5  &  fon  pédicule  blancs.  On  peut  prefque 
dire  la  même  chofe  de  Vagaricus  raphanoides ,  Perf. 
!•  c.  1!  a  une  odeur  approchant  de  celle  du  raiis  j 
une  fiveur  acre.  Son  chapeau  paroit  tomenteux  au 
ucit j  (es  lames  planes,  étroites. 

148.  Agaric  douce-amer.  Agaricus  dulcamarus. 

Acirîcus  midîocris  y  pilco  fuhcamofo  ,  kemtfphd- 
r:io  j  umbonato  j  ccrvino  ;  fquamulis  pilofis  ,  adfptr- 
fji,  LimcUis  confert'S  y  totis  adnexis y  ex  argillaceo 
Cl  Lu  olivaceii  i  ftipiu  mediocri  y  folido  ^  nudo.  Perf. 
S.nopf.  pag.  11$. 

Son  pédicule  eft  nu  ^  plein  ^  cylindrique  ^  un  peu 
tomeiiteux  à  fa  bafe  y  long  d'un  pouce ,  épais  d'une 
ligr.e  &  demie  s  Ton  chapeau  un  peu  charnu»  d'a- 
bord hémiTphértque ,  puis  plane ,  large  de  fix  à  dix 
Igesj  aminci  à  Tes  bords  ^  épais  ^  Taillant  dans 
ion  centre  «  de  couleur  un  peu  fauve ,  couvert  de 
petites  écailles  pileufes  ;  les  lames  nombreufes  y 
jne^a'es ,  d'un  jaune-olivâtre  clair,  conniventes» 
les  unes  plus  larges,  d'autres  plus  courtes  «  arron- 
dies. 11  eft  rare,  &  croit  dans  les  bois  de  pins. 

149.  Agaric  couleur  de  biche.  Agaricus  cervi- 

cclor,  Perf. 

Agaricus  grtgarîtts y  pileo  fubcampanulato  y  acuù 
a'*.:^oictOy  viliofo  ,  cervino  ;  lameilis  fordide  palli- 
i-i  ;  jïipiu  longo ,  fihriUofo'fu^fpadiceo,  Perfoon  , 
iyopf.  pag.  51J. 

Son  chapeau  eft  prefque  campanule,  velu ,  cou- 
l:'jr  de  biche  ,  large  d'environ  neuf  lignes  }  fon 
i^o-met  un  peu  aigu.  Son  pédicule  eft  long  de  deux 
oitrois  pouces,  épais  de  deux  lignes,  un  peu 
ii.'zxxx  y  de  couleur  de4>aî]Ie  ,  un  peu  écailleux  à 
lo-,  lomtnet;  les  lames  d'un  blanc- fale.  Il  croit 
L:  la  terre  ,  dans  les  bois  de  hêtres. 

1(0.  Agaric  pied  de  loup.  Agaricus  lycoptr- 
it.ici.  Bull. 

A^dricus  piào  fuigi^ofo  ^  toméntofo  ^  cervino  s 
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Iiametûs  fubgelatÎHcfis  ,  crajfis  ,  fuhvrotmnulis  ,  caJUs^ 
ftipiu  tomentofo ,  cintre  fente,  Bull.  Herb.  tab.  519. 
fig.  I ,  &  tab.  i66.  —  Perf.  Synopf.  pag.  ^xj.  — 
Michel  y  tab.  82.  fig.  I. 

Ce  champignon, qui  a  de  grands  rapports  avec 

les  mérules  «  reftemble  au  premier  afpeâ  à  une 
veffe-loup  pedonculée.  Son  pédicule  ell  cylindri- 
que, long  d'un  à  quatre  pouces,  plein  ou  un  peu 
fiitulenx  ,  gUbre  ou  pubelcent,  droit  ou  courbé» 
continu  avec  Le  chiptrau ,  qji  eft  blanc ,  prefque 
globuleux ,  ferme  &  uni  dans  fa  jeuneflé.  Sa  fuper- 
ficie,  en  vieiDiflint ,  devient  un  peu  brune,  écail* 
leufe,  couverte  d'une  poudièie  noire  «  garnie  en 
deffous  de  lames  rares,  noirâtres,  peu  faillantes^ 
aiTcz  femblables  i  des  rides  epailTes  ^  divergentes. 
11  croit  en  automne,  dans  les  bois,  fur  d'autres 
champignons  ,  &  en  particulier  fur  l'agaric  en 
fufeau. 

ICI.  Agaric  échaudé.  Agaricus  cruftuUniformis» 
Bull. 

Agaricus  piieo  levi ,  nitido ,  lateritlo  ,  rufa  aiU 
paUido  y  opaco  y  fiexuofo  ;  lamcUis  aquose  cinnamo' 
meis  ;  fiipiîe  craffo  ,  fibrillofo  ,  aiàido,  Bull.  Herb. 
tab.  308  &  346. 

Agaricus  lateritius*  Batfch.Elem.  Fung.  tab.  35. 
fig-  IW- 

Agaricus  fuftibilis,  Perf.  Synopf.  pag.  3 16. 

^,  Agaricus  circinans,  Perf.  Obf.  Mycol.  I.  pag. 
lO. 

y.  Agaricus  involvatus  ;  ^,  lepturus;  1,  verficolor; 
^y  parvulus.  Perf.  Synopf.  pag,  327. 

e«  Rien  de  plus  curieux,  dit  Bulliard,  que  la  ma* 
nière  dont  ce  champignon  eft  femé  fur  la  terre  , 
tantôt  autour  d'un  arbre  ,  à  une  diftance  de  dix  à 
douze  pieds  ;  tantôt  au  milieu  d'une  prairie  ou 
d'une  forêt,  formant  des  ronds  réguliers  ou  des 
bandes  iinueufes  très-longues  fur  une  largeur  de 
deux  ou  trois  pieds.  D'ailleurs  ,  il  varie  beaucoup 
dans  fa  grandeur  &  ks  couleurs.  Sa  furface  eft 
unie,  luifante ,  très*  gluante  dans  les  tems  humides. 
Dans  fa  jeuneflé,  comme  dans  un  âge  avancé,  il 
refl'emble ,  par  fa  forme  &  par  fa  couleur,  i  un 
échaudé.  Son  pédicule  eft  nu,  plein,  cylindrique, 
blanc  ,  long  de  deux  à  trois  pouces ,  g  abre  â  fa 
bafe  &  à  fon  fommet,  tacheté  de  petites  pelu- 
chures  noirâtres  dans  le  niiiicu.  Son  chapeau  eft 
convexe ,  un  peu  irrégulièrement  boft^elé  &  fi- 
nueux 9  glabre  »  jaut  ârre ,  large  dâ  deux  à  quatre 
pouces.  Les  feuillets  funt  roux  «  inégaux  s  ceux 
qui  font  entiers  laiflent  un  intervalle  entr'eux  Se 
le  pédicule.  Cet  agiric  eft  commun  en  automne» 
dans  les  bois  &  les  prairies,  m 

151.  Agaric  acerbe.  Agaricus  acerhus.  Bull. 
Agaricus  fubcâjpitofus  4  magnus  ^  pileç  camofi  j 
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hivolo ,  margine  mvoluto  ;  hmtUis  eanftnU ,  tf//f- 
nuatis  ,  palliais  ;  fiiphe  JQlidOé  fubcrcjfo ^  punâato, 
/quamuIo{o  i  pilto  çoncolort.  Bull.  Hcrbt  tab*  jyi. 
fig.  1.  — Perf.Synopf.  pag.  }i8. 

Son  pédicule  èfi  plein  «  long  d'un  pouce  &  demi^ 
épais  d'une  ligne  «  cylindrique ,  jaunâtre ,  renflé  î 
fa  bafe ,  couvert,  principalement  vers  fon  Tommec  « 
de.petites  écailles  noirâtres.  Il  foutient  un  chapeau 
charnu ,  large  de  trois  à  quatre  pouces  &  plus  . 
orbicul  jire^  convexe ,  roulé  en  deflbus  à  fes  bords, 
4e  couleur  jaunâtre ,  garni  de  lam^s  inégales  , 
étroites,  nombre ufes  ,  d'un  jaune-pâle,  légére- 
metit  décurrentes.  Ilcfoitfurlaterre,  par  groupes 
de  deux  ou  trois  pieds. 

15).  Agaric  à  femences  rouges.  Agaricus 
phonofpcrntus ,  Bull. 

Agaricus  gregariiu  ,  magnus ,  palUfctntt'albus  , 
piUo  pUniufculo  ;  lamtllis  difiinBis  ^fimina  copiofa , 
rutila  gtrentibus  y  ftipite  fubbubofo  ,  craJftufculQ  y 
piUo  corécoiare.  Bull.  Herb.  ub.  f  )4  &  547*  fig-  l, 
&  tab.  590. 

Jgaricusfertiiis.?exf.  Synopr.  pag.  )i8. 

Agaricus  paUidus,  Soveib.  Fung.  tab.  143.  ? 

Son  chapeau ,  d'abord  conique  &  obtus  »  de- 
vient enfuite  convexe,  puis  prefque  plane  ,  large 
dé  trois  à  quatre  pouces ,  d*abord  blanchâtre , 

£uis  rouffeâtre,  tres-liffe,  garni  en  deflbus  de 
imes  inégales-,  nonr^breufes ,  non  adhérentes, 
couleur  de  rouille ,  contenant  des  femences  nom- 
èreufes»  de  couleur  rouge.  Le  pédicule  efi  plein, 
cylindtique ,  un  peu  renflé  âr fa  bafe ,  blanchâtre , 
avec  quelques  ftries  roufleâtres»  long  de  trois  à 
quatre  pouces.  Il  croit  dans  les  lieux  boifés  fc 
couverts. 

154.  Agaric  finué.  Agaricus  finuatus.  Bull. 

Agaricus  magnus  ,  camofus  ^piUo  Uto^finuato^ 
dtin  iipreffo  ,  albid9  ,  rufèfctnu  ;  lamtllis  confknis  , 
iatis,rufis;  ftipite  brcvi  j  crajfo.  BuU.  Herb.  tab.  579. 
fig.  I.  —  Perf.  Synopf.  pag.  319. 

La  couleur  de  cet  agaric  eft  d'un  jaune-pâle  >  un 
'  peu  fale  $  les  feuillets  d'un  roux-jaune.  Son  pédi- 
cule eft  long  de  trois  i  quatre  pouces  ,  épais  d'un 
demi-pouce,  cylindrique ,  un  peu  renflé  a  fa  bafe» 
^lein  ,  charnu  ,  fuppoirtant  un  chapeau  d'abord 
convexe ,  puis  plane  ou  concave,  large  de  fix  à 
fept  pouces  >  finué  &  ondulé  irrégulièrement  ï 
fès  bords.  Les  lames  inégales ,  un  peu  finueufes  , 
tronquées  à  leur  bafe ,  i  peine  adhérentes  au 
pédicule.  Il  croît  folitaire  fur  la  terre. 

« 

If  f.  Agaric  dilaté.  Agaricus  grandis.  Perf. 

Agaricus  foiitarius ,  magnus  ,  pileo  oitusi  umho» 
tiato^  palUfciott  i  difeo  fuUatiriùoi  l^mtUis  fu^ 
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concohrîhus  i  fiipitc  long'J/imOf  Jhlido ,  Mdù.^ttt. 
Syoopf.pag.  3Z9. 

Son  pédicule  eft  pU  in«  long  de  fix  i  fept  pouces» 
épais  ae  huit  à  neuf  lignes,  blanchâtre  «  foute* 
nant  un  chapeau  large  de  trois  i  quatre  pouces , 
obtus  &  faillant  à  fon  centre  j  puis  dilaté  i  fa  cir- 
conférence, couleur  de  brique  dans  fon  mili(  u , 
plus  pâle  â  fes  bords ,  garni  de  lannes  adhérentes , 
un  peu  échancrées,  tarses  de  trois  i  quatre  ligr.vi, 
de  même  couleur  que  le  chapeau.  Il  eft  rate ,  8c 
croit  dans  les  bois  de  hêtres ,  folitaire. 


156.  Agaric  ondulé.  u^tfficic^r^poJK/iii.  Bull 

Agaricus  piltû  obtush  umbonato  ^  paliefante-Utêf 
riiÎQ  ,  margine  répandu  ,*  lamellis  lotis  ,  palitdis , 
rotundaiis  y  ftipite  cylindrico  ,  aibo  ,  gUbro.  fiail. 
Herb.  tab.  423.  —  Perf.  Synopf.  pag.  319. 

Cet  agaric  n'eft  pas  très-commun.  Il  s'élève  ï  U 
hauteur  d'environ  trois  pouces,  fur  un  pédicule 
d'environ  un  pouce  d'épais ,  glabre ,  blanc ,  plein , 
cylindrique  ,  fupporuoc  un  chapeau  d'abord  co* 
nique,  puis  évate  à  fes  bords ,  puis  plane  «  élevé 
â  (on  centre ,  finué  &  même  échancré  â  facircon* 
férence ,  li(ie ,  rayé  de  jaune  fur  un  fond  bUn* 
châtre;  fa  chair  blanche,  fon  diamètre  de  trots 
pouces  &  plus  dans  fon  parfait  développement  \ 
fes  lames  de  couleur  grife ,  inégales,  libres ,  très- 
larges ,  arrondies.  Il  croit  au  printems ,  fur  la 
terre  >  dans  ks  forêts. 

157.  Agaric  gras.  Agaricus  obefus,  Batfch. 

Agaricus  gregarius  ,  pi/eo  camofo ,  pianiufculâ , 
fexuofo ,  pallefcente  ;  lamellis  demùm  fpadiceis  ; 
ftipite  bulbofo»  brtvi,  albido^  pallcfcenu,  Perf.  5yno(C 
pag.  }  jo. 

Agaricus  (  obefus  )  ,  pilto  craffo ,  puhtinato ,  nidr- 
gint  &fuperne  aquali,  ockraceo^bo  ,  conftueme  cum 
ftipite  craffo ,  brevi  ,  cameo^niveo  ,*  lamellis  pûlltdt 
ochraceis.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  90.  fig.  21 6. 

/{.  Agaricus  (  montofus  ),  fubcafpitofus  ,  camo* 
fuSt  pileo  ex  rufOydemitm  pallido;  lamellis  fubliber  s, 
anffiftis  ^  aquosi  argitlactis  ;  ftipite  fubkuihofo  ,  brtvu 
Perf.  L  c. 

Son  pédicule  eft  plein ^  court,  bulbeux ,  épais, 
blanchâtre ,  long  d  un  pouce  &  demi ,  épa's  d'un 
pouce.' U  fnpporte  un  chapeau  charnu  «  d'abord 
campanule ,  puis  prefque  plane ,  large  d'environ 
deux  pouces  &  demi,  d'un  blanc-pâle ,  un  peu 
ondulé  à  fes  bords  >  çarnS  en  deflbus  de  lances 
larges  de  deux  ou  trois  lignes ,  d'un  )aune*pâte. 
Il  croit  dans  les  lieux  montueux  &  arides.  La  va- 
riété ^  en  diffère  par  (a  couleur  plus  foncée. 

1 58.  Agaric  en  rofeau.  Agaricus  anmdiusuts. 
Bull. 

Agaricus ftipiii  dongatê  j  paltido  »  comprefiêtfado. 
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K'fl  fulcatOf  hap  fMirfuto;  pileo  ohtusi  umlonato  ^ 
fdiUfcente-mfo  ^  firiato  ;  iamiiiis  difiantihus  ^  liberis, 
Duli.  Heib.  ub.  403.  fig.  A. 

A^aricus  eoUinus.  Perf.  Synopf.  p.  3 10. — Schceff. 
T\in^,  cab.  xto. 

A^aricus pratenfis.  Soverb.  Fong.  tab.  I17« 

Cet  agaric  eft  pourvu  d'un  pédicule  prefqu'en- 
riciné^  blanchâtre,  élaftique,  cylindrique^  un 
p^u  aplici  &  fiilonné  d'un  côté  «  glabre ,  liffe  , 
liituieux ,  long  de  cinq  à  fil  pouces  ,  foutenant 
un  chapeau  blanchâtre  ^  conique ,  un  peu  mame- 
lone  au  centre  «  large  i  peine  dé  deux  pouces  , 
peu  charnu  *  marqué  de  ftries  roulTeâtres  ;  les 
l:m  s  libres  «  fauves^  arquées,  inégales.  Il  croit 
fu.ic^ire  ou  en  petites  touflFes ,  dans  les  prés ,  tn 
Automne. 

159.  Agaric  enraciné.  Agarieus  ptronatus. 

Aoartcus  palltfcens^  pileo  camofo ,  mtmhranacto, 
ionxexo  ,  fûhitmbonato  ,  rugrfo  ;  lamiUis  diftin8is  $ 
^:piîe  folido  ,  alhido  ,  radicato  j  deorsùm  fiàvO'flri' 
^/o.  Perf.  Synopf.  pag.  351.  —  Boit.  Fung.  tab. 
)S.  —  Soirerg.  Fung.  tab.  37. 

Son  pédicule  eft  plein ,  blanchâtre ,  entouré  à 
(i  bafe  de  poils  roides  j  parallèles ,  jaunâtres , 
qui  femblent  rattacher  j  comme  de  petites  racines» 
aux  feuilles  tombées,  parmi  lefquelieson  le  trouve. 
Son  chapeau  eft  charnu ,  un  peu  membraneux  j 
convexe ,  peu  faillant  i  Ton  centre,  ridé,  d'un 
banc-pâle^  garni  en  deflbus  de  lames  étroites, 
ir.eiiocrement  adhérentes  au  pédicule  j  dont  eUes 
fe  détachent  facilement. 

1^0.  Agaric  des  devins,  agarieus  hariolorum. 

Bu:l. 

Agarieus  cdfphofut,  piieo  eonvexo^  unui  ,  aiiaa" 
^o-pjllido  ;  lamtUis  conftrtis  ,  angufiis  ^  fubeonca^ 
i  'ifus  ^pphe  toto  kirfiao  »uLtonhn  incrajfato*  Boit. 
Hcrb.  tab.  j6  &  585.  fig.  2. 

Amaniia   nummuiarîa.  Lam.  Diâ.  I.  pag.  107. 

(  yoy^  Amanite  monoyère,  n°.  21.  ) 

]6i.  Agaric  i  longue  queue.  Agariau  iongi- 
i^^iii,  Perf. 

A^jnciis  folitarlus  ,  pilto  fubcamofo  ,  pUniufcttlo  , 
^  *•  '\ofo ,  alutauo  ;  lamelUs  conftnis  ^  planis ,  <ir- 
r  Uu'ts  ,  fubUbiris  ;  fiipite  iongijfimo  ,  alhicante, 
tz:i  Synopf.  pag.  332. 

Son  pédicule  eft  cylindrique ,  long  de  quatre 
t'.cfs ,  épais  de  deux  ou  trois  lignes,  blanchâtre, 
^.!tr.anc  un  chapeau  mou  ,  prefque  plane  ,  un 
Pr^  v:fqu6ux ,  d'un  fauve-pâle  ,  large  d'un  pouce 
&  ccmL  Les  lames  linéaires* lancéolées ,  épaiflès. 
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)  à  peine  conniventes ,  ponâuées.  Il  croît  dans  les 
forêts  ,  parmi  les  bruyères. 

162.  Agaric  aiongé.  Àgarîcia  tUtus.  Perf. 

Agarieus  magnus ,  pifeo  difio  fubcamofo  ;  mar- 
^ne  plicato  ,  ftriato  ^fordide  ochraao  ;  iamellis  dif" 
tinSis ,  latiufçutis  ,  hrunneis  ;  fiipiu  longiffimo  , 
fià/iiïojbjfquammulofo,  albido.  Peif.  Synopf.  pag. 

AgMricus  elatus,  Eatfch.  Elem.  Fung.  2.  pag.  ii« 
tab.  32.  fig.  i83. 

Son  pédicule  eft  lorig  d'environ  fept  pouces  , 
prefque  plein,  fibreux,  blanchâtre,  écailleux  ^ 
foutenant  un  chapeau  large  de  deux  à  trofs  pou- 
ces, un  peu  vifcjueux  ,  médiocrement  proémi- 
nent à  fon  centre,  d'un  jaune-fale  ,  charnu  à  foa 
difque  ,  ftrié  ,  prefque  cannelé,  garni  en  defTous 
de  lames  convexes,  d'un  jaune- caneile  rembtunt  ^ 
un  peu  plifiees,  libres ,  couvertes  d'une  pouffière 
abondante.  Il  croit  en  automne  fur  la  terre  ,  dans 
les  bois  de  pins. 

163.  Agaric  brûlant.  Agarieus  urens.  Bull. 

Agarieus  gregarius ^  pileo  kemifphérico  ^  levi,  obf" 
euro  ,  paUidoy  Iamellis  anguftis^  cinnamomeis  ;  ftipiu 
Iongijfimo  ,  jolido  ,  hap  viilofo  ,  finis  rufefccnnbus 
maeulato,  Bull.  Herb.  tab.  528.  fig.  i.  —  PerC 
Synopf.  pag.  333. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-fale  &  terreux.  Soit 
pédicule  eft  cylindrique ,  long  de  cinq  à  fept  pou- 
ces, un  peu  renflé  &  velu  à  fa  bafe,  plein,  légè- 
rement ftrié  de  roux.  Il  fupporte  un  chapeau 
d'abord  convexe ,  enfuite  plane  >  large  de  deux 
â  trois  pouces 5  les  lames  inégales,  roufleâtres  1 
celles  qui  font  entières,  détachées  du  pédicule.  U 
croit  fur  les  feuilles  mortes. 

164.  Agaric  â  pied  ferme.  Agarieus  Uucopo^ 
dius,  DuU. 

Agarieus  pileo  tenus  ,  umbonatù  ,  fubrepando  j 
alutaceo  y  Iamellis  ladufeulis  ^  einnamomeis  ,*  ftipiu 
cétvo^  nitidoy  albo.  Bull.  Herb.  tab.  533.  fig.  2. 

Agarieus  leueopus.  Perf.  Synopf.  pag.  $3 3*  ? 

Son  pédicule  eft  nu  ,  plein  ,  cylindrique,  long 
d'environ  deux  pouces ,  glabre,  toujours  blanc  » 
foutenant  un  ctiapeau  gbbre ,  jaunâtre  ,  plus  oQ 
moins  conique  ,  à  peine  large  de  deux  pouces  ^ 
ordinairement  entier  â  fes  bords ,  garni  de  lames 
libres,  nombreufes,  inégales  ,  affei  larges,  da 
h  même  couleur  que  le  chapeau.  Il  croit  folitaire  « 
dans  les  bois. 

i6r.  Agaric  â  pied  plein.  Agarieus  pleopodiusm 
Bull. 

Agarieus   pileo  fiavo^pedlefeenti  j  /rvîj  eonico  j 
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piano  ^  tandem  fubcQHcavo,  vîx  eamo/of  laminhrufié^ 
arcuatîs  /  fiipite  tenuiort  ^  alhido  j  pUn»*  Bull.  Herb. 
rab.  556.  fig.  2. 

Son  chapeau  eft  lîfle^  d'un  jaune-pale  «  d'abord 
conique  ^  puis  plane  &  un  peu  concave  9  ^is* 
peu  charnu  •  large  d'un  pouce  ^  foutenu  par  un 
pédicule  grêle  «  plein  ,  q'iindrique ,  glabre  ,  blan- 
châtre \  les  lames  libres  j  arquées  «  inégales  j 
roufleacres.  Il  croie  fur  la  terre. 

166,  Agaric  terreftre.  Agarîcus  gtophilus. 

Agaricus  fuhcâfpitofus  ,  pîleo  aloido-rufifcenu  j 
hemifphArico ,  conico  ^  dtinde  piano  ,  mjrgint  lactro^ 
laminis  fufds  y  ddfccndenuhia  ;  apice  rujfb  ^  piino  j 
ereâo,  uaui,\^a\\,  Herb,  tab.  J12.  fig.  i. 


I 


Son  pédicul?  eft  gréîe  ^  droite  plein ,  rouflei- 
tre  ,  â  peine  long  de  deuï  pouces  «  glabre,  cylin- 
drique »  foutenant  un  cha^^eau  d'abord  hémifphé- 
riqae,  puis  conique  ^  puis  plane  ^  faillanc  Ifon 
centre  ,  fouvent  fendu  à  Tes  bords  en  cinq  ou  (ix 
parties^  large  de  fix  ou  neuf  lignes,  un  peu  ftrié 
Ters  fon  centre  «  de  cojteur  blanche  ou  roudeâ- 
tre*  garni  en  deflbus  de  lames  libres,  jaunâtres  , 
înégalts,  afcendantes  du  côté  du  pédicule.  Il  croie 
fur  la  terre ,  par  petits  groupes  ou  foliuire. 

167.  Agaric  faux  mouueron.  i4^tfr/ciii  rar/xV/j. 
Bull. 

Agarîcus  aUido-rufifcens  velfulvus ,  piUo  fubear- 
nofo  y  ktmifphàfico  ,  dàn  conico  ^  laminis  paulà 
mugis  coloraùs  ;  fiipite  pleno  ,  pccatiome  tortiii  BuU. 
Herb.  tab.  144  &  528.  fig.  !• 

La  faveur  de  ce  champignon  approche  de  celle 
du  moufleron  :  il  ett  moins  délicat,  mais  fans  dan- 
ger i  il  porte  le  nom  de  moufferon  d'automne  ou 
faux  moufftton;  il  eft  d'un  blanc  roux  ou  fauve. 
Son  chapeau  eft  d'abord  hémifphériaue*,  puis  co- 
nique ,  quelquefois  plane  ,  large  de  deux'  pouces , 
ftami  en  deflous  dt;  lam^rs  inégales  ,  libres  ^  nom- 
breuf^s ,  plus  colorées  fur  leurs  bords  j  le  pédi- 
cule plein ,  cylindrique  ,  long  d'environ  deux 
pouces,  épais  de  trois  lignes  au  plus  :  il  fe  tord 
comme  une  corde  en  fe  defTéchant.  La  chair  eft 
molle  &  ne  fe  déchire  qu'avec  peine.  11  croit  en 
automne  j  dans  les  terrains  Itériles. 

.   168.  Agaric  horizontal.  Agarîcus  korgrontalis. 
Bull. 

Agarîcus  rufefcens ,  pîleo  convexo  ,  orbiculari  , 
giahro  y  iamînis  latis  ,  pronùnentîhus  y  fiipite  feri 
nori[ontaUi  apice  adfcendente ^  pleno,  Bull.  Herb. 
Ub.  324. 

Sa  couleur  eft  d'un  brun- fauve;  fon  pédicule 
prefque  horizontal ,  un  peu  afcendant  vers  fon 
lommet,  plein ,  glabre ,  cylindrique  ,  long  de  fix 
lignes  j  foutenant  un  chapeau  glabre ^  horizontal  « 
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convetc ,  érbiculaire,  large  d'un  pouce  te  plut  1 
garni  en  deflous  de  lames  inégales ,  larges ,  (JU 
lanres ,  point  adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  aa 
printems  &  en  automne  ,  dans  les  fentes  des  troncs 
du  poirier. 

169.  Agaric  écarlate.  AgaHcuê  eoccîneus.  Bull, 

Agarîcus  gregarius  y  totus  eoccîneus  ^  pileo  cvn» 
vexo ,  fuffvijcofo  y  lamellis  dîfiantîhus  ,  dentaùm  con* 
ntxîs;  fiipite  cavo ,  fuhconvexo.  Bull.  Herb.  tab.  loi 
&  57O'  fig-  2.  —  Perf.  Synopf.  pag.  j  54.— «Schœff. 
Fung.  tab.  )02. 

Cet  agaric  ^ft  très> facile  ï  diftinguer  par  la 
belle  couleur  rouge  qu'il  conferve  pendant  la  jeu- 
neflisj  mais  il  la  perd  en  vieiliiflant ,  &  devient 
d'un  blanc -fale,  taché  de  brun.  Son  pédicule  eft 
cylindrique  «  fouvent  aminci  à  fa  baie ,  large  de 
trois  à  cinq  pouces ,  plein  xlans  fa  jejinefle  »  fiftu- 
leux  dans  un  âge  plus  avancé  \  il  foutient  un  chi* 

teau  d'abord  conique,  puis  prefque  plane,  un  pea 
umide  &-vifqtteux ,  large  dt  deux  i  trois  pou- 
ces |  d'abord  parfaitement  arrondi,  enfuice  un 
peu  finuë  ,  jVLxtïi  en  delTous  de  lames  inégales , 
libres ,  épaiues.  II  croit  en  automne  j  par  petia 
groupes ,  dans  les  bois  &  les  terrains  incultes. 

170.  Agaric  \  t^te  rayée.  Agarictu  gramme* 

eephaius.  Bull.    * 

Agarîcus  pîleo  convexo  ,  interdkm  piano  ,  plurihut 
lîturis^  nîgris,  înterruptis,  radîantîhus  notato;  mâf" 
gine  Jinuato  ^  ferrugineo  i  laminis  dîiuth  fiavîs ,  ha  fi 
tnutcatis  ;  fiipite  pleno  ,  giahro  j  cylîndneo  j  iuuf' 
cente.  Bull.  Herb.  tab.  594. 

Son  chapeau  eft  convexe  j  aflez  fouvent  pline 
dans  fa  vieillefle ,  jaunâtre ,  marqué  d'un  grand 
nombre  de  raies  interrompues,  divergentes  «  noi* 
res  &  rougeatres  ifinué  fur  fes  bords ,.  large  d'en- 
viron quatre  pouces ,  garni  en  defll'ous  de  lames 
d'un  jaune-clair ,  non  adhérentes  j  inégales,  tron- 
quées â  leur  bafe  \  le  pédicule  plein  ,  glabre ,  jau- 
nâtre, cylindrique,  prefque  long  de  cinq  pouces, 
large  de  cinq  à  fix  lignes.  Il  croit  folitaire. 

171.  Agaric  blanc-cendré.  Agarîcus  cînerûf^ 
cens.  BuU. 

^Agarîcus  totus  cînerafcens  ,fuicaJjfiiofns  ,  fragiiis , 
pîleo  rotundato  ,  margine  fuhpnuato  y  laminis  Luis  1 
denfis  ^  înâqualihus  y  fiipite  pleno  ,  cylindrîco,  BulL 

Herb.  tab.  42^. 

Ce  champignon  pafle  de  la  couleur  blanche  i  li 
couleur  cendrée,  principalement  fur  fes  fvuillers. 
Sa  chair  eft  ferme  &  calTante  ;  fon  pédicule  plein  « 
cylindrique ,  long  de  trois  pouces  &  plus^  foute- 
nant un  chapeau  arrondi,  un  peu  finué  fur  (^ 
bords ,  convexe ,  quelquefois  un  peu  concave  & 
mameloné  à  fon  centre ,  large  de  trois  à  quatre 
pouces >  garni  de  lames  inégales,  libres ^  épalffes, 

élargies^ 
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#!:r2Î*5,  fe  détachant  facilement,  8f  toutes  en- 
f^pvMe ,  du  chapeau  &  du  pëdiciste.  Il  croit  foli* 
tJie  ou  en  groupes  dans  les  bois  j  en  automne. 

i?!-  Agaric  couleur  de  froment.  Agaricus 

f'^mentaceus,  Bull. 

Acmcus  helvolus  ,  ruhefctns  ,  lituris  fuBruhris  , 
Kii:  iide  dijfcfniiuuis ^  pilto  convtxo  ^  tandem  fub» 

clicjvo;  ftipiie  pieao  ^  fuhcylindrico.  ËulL  Herb. 
t:b.  J7i.  fig.  I. 

Cet  agaric  efi  d'un  jaune  de  paille,  tirant  an 
peu  fur  le  rouge  ,  Quelquefois  parfemé  de  petites 
:  ches  rougeâtres.  âon  pédicule  eft  plein  j  cnarnu  » 
c  !  ndrique,  long  de  trois  à  Quatre  pouces  &  plus  , 
s  de  cinq  à  fix  lignes ,  Soutenant  un  chapeau 
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c.Dord  convexe,  enfuice  légèrement  concave, 
g.ore,  arrondi,  large  de  quatre  pouces ,  garni  de 
iints  inégales^  non  adhérentes  au  pédicule.  Il 
cr'it  par  groupes  »  au  nombre  de  deux  ou  trois 
iividus  adhéreos  par  leur  bafe. 
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173.  Agaric  élégant.  Agaricus  iétus*  PerC 

A^iiiais  fait  tari  us  ,  piUo  fubcamofo  ,  convexo- 
f('i':j ,  vifcofa  ^  dliutk  jfulvo  ;  iameliis  diftantibus  ^ 
ic-çc  dtcurrtntibus  ^  apict  fiavîs  ,  hafi  dilute  purpu- 
T2.:tniéas  ;  fipiie  Ungo  ^fuhtenaci^  Perf.  Synopf. 

C'ed  une  efpèce  aflez  élégante  ^  dont  le  pédi- 
rj!e  eft  d'un  fauve-clair  ,  de  couleur  purpurine  â 
fo^  fonrtmet»  plein ,  vifqueux^  long  de  près  de  trois 
p  uces  ;  il  fupporte  un  chapeau  uq  peu  charnu, 
d  ibord  convexe  •  puis  plane  ,  vifqueux  ,  large  de 
iix  à  neuf  lignes,  firié  à  fes  bords  en  fe  defle- 
cranr ,  garni  en  deflbus  de  lames  diftantes.  Ion- 
gjemenc  décurrentes  fur  le  pédicule ,  jaunes  ï 
leur  fornmet.  Il  croit  après  les  longues  pluies , 
û^ns  les  prairies  des  monugnes. 

i-'f  Agaric  à  chapeau  conique.  Agaricus  co- 

«-•iij.  Perd 

Aiiricus  pileo  conico  ,  acuto  j  fuMfcofa  ^  dilate 
\yt\cenit ,  ftavido  ;  lamelUs  confettis  ^  adfcendtnti* 
^-i ,  fiavefcentibus  ;  fiîpite  iongp,  fulvo.  Perfoon  , 

S  nopf.  pag.  3^.  —  Schœff.  Fung.  tab.  a. — 
B^nfch.  Elem.  Fung.  fig.  28. 

Agaricus  eroceus.  Bull.  Herb.  tab.  50  8c  524. 

h'  h 

5.  Ajarîctts  triJKs.  Perf.  Synopf.  pag.  jjj.  — 
5:rœ£  Fung  tab.  a.  fig,  9. 

y.  Agjricus  (inamœnus),  pileo  conico  ,  repando  , 
^-  f'-ï^o,  paliido ,  opaco  i  Iameliis  iuteis  ;  ftipite 
;-'o,  breviufcuio.  Perf. Synopf.  pag.  555. 

i.  Jgjricus  auranùus*  Lightf.  Flor.  fcot.  a.  pag. 

l'ir  —  Bolton.  Fung.  tab.  67.  fig.  a. 

Ce  chimpîgnon  varie  dans  fes  couleurs  :  il  eft 
BottfAi^,  SitppUminu  Tonu  L 


d'abord  d'une  belle  couleur  aurore  ou  fafranéei 
il  brunit  enfuite  &  devient  parfaitement  noir.  Sod 
pédicule  eft  cylindrique  ^  d'abord  plein ,  puis  fif* 
tu'eux ,  long  de  trois  à  (Quatre  pouces ,  iaunârre^ 
un  peu  tortueux  s  il  foutient  un  chapeau  alTez  Cou- 
vent conique,  quelquefois  étalé  à  Tes  bords  » 
échancré ,  finué  ou  lobé  irrégulièrement  jufqu'au 
tiers  de  fon  diamètre ,  fec  &  luifant  i  fa  furhce  , 
garni  en  deffous  de  feuillets  fermes ,  épais ,  libres* 
inégaux ,  prefque  point  charnus.  H  croit  dans  let 
terrains  fecs«  parmi  les  gazons;  &  quelquefois 
dans  les  bois. 

17J.  Agaric  perroquet.  Agaricus  pjktacinus, 
Perf. 

Agaricus  gregarius  ,  fubparvus ,  vifcofas  ,  piUo 
umbonato  ftipiieque  cavo  ,  fulvo  ,  viriàlque  vario  ^ 
iameliis  aureis,  Perf.  Synopf.  pag.  J^î.  —  Schœff» 
Fung.  tab.  501.  —  Soverb.  Fung.  tab.  8r. 

Agaricus  cameieo.  Bull.  Herb.  tab.  545.  fig.  I. 

Il  eft  très-fragile^  vifqueux,  petit  »  remarqua- 
ble ^  dans  fa  jeunefle ,  par  une  couleur  verte  élé* 
gante  ;  il  jaunit  en  vieiliiflant.  Son  pédicule  eft 
cylindrique^  plein ^  quelquefois  creux  vers  fon 
fommet ,  long  de  deux  pouces  &  plus  i  fon  cha- 
peau protubérant ,  campanule  ou  en  cône  plus  011 
moins  évafé  »  prefque  plane  dans  fa  vieilleffe  » 
finueux  ou  fendu  fur  fes  bords,  ftrié  ou  rayé  do 
jaune ^  vert  ou  bigarré}  fes  lames  d'un  jaune«doré  j 
afcendantes  $  celles  du  milieu  plus  larges  ,  adhé* 
rentes.  Il  croit  en  automne ,  dans  les  prés  fecs  , 
fur  les  collines  &  parmi  les  bruyères  j  par 
touffes. 

17e.  Agaric  déchiré.  Agaricus  iaceratus.  Perf. 

Agaricus  pileo  fubconico,  pallidl  fiavo  ,  marginc 
iacerato  ;  iameliis  trifidis  «  iatijfimis  ^  hafi  angunis  i 
ftipite  fifiulofo  t  contorto.  Bolton.  Fung.  tab*  68.  — 
Perf.  Synopf.  pag.  3  $6. 

Ce  champignon  eft  plus  grand  que  le  précé* 
dent,  point  charnu,  affez  rapproché  de  la  divifion 
des  pratelia.  Son  pédicule  eft  tors ,  fiftuleux  $  fon 
chapeau  d'un  jaune-pâle ,  un  peu  conique ,  déchiré 
à  fes  bords^  garni  en  deffous  de  lames  trifides  ^ 
très-larges ,  rétcécies  à  leur  bafe.  Il  croit  dans  le$ 
prés  fecs. 

177.  Agaric  couleur  de  cire.  Agaricus  ceraausm 
Jacq. 

Agaricus  ftipitatus,  pileo  hemifpkénco ,  /fvx ,  fti* 
piteque  fubfiftulofa  y  fiavis  ;  Iameliis  aquosk  luteoiism 
Wulf.  in  Jacq.  Mifcell.  auftr.  vol.  a,  pag.  loj. 
tab.  15.  fig.  1.  —  Perf.  Synopf,  pag  336. 

«.  Agaricus  (  hypozanthus  ) ,  gregarius  ,  diluih 
fulvus^  nitidus  y  pileo  planiufculo ,  vifcofa  ,fubobli^ 
ûuo  ;  iameliis  diftantibus ,  roiundatO'udnexis  j  ftipiiê 

ïevL  Perf.  Synopf.  pag.  337, 
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#•  ^arieiti  (fifliis)>  totus  ammni  fulvus  ^  piieo 
fahcarno/c  ,  rimofo ,  fiavo  ;  lameltis  ventricofis  ,  fuk^ 
iriquetrij,  adntxis  ;  fipitt  fiUvo  ^  utrinqià  longitudi" 
Mtalutr  futcatQ,  Perf.  I.  c. 

y.  Agaricus  (inûtxuî)  ^  gregarius , piieo pianiuf- 
culo  j  margîne  fuhinfUxo  i  lamtUis  ventricofis  ;  ftipite 
comprejfo  y  Juhincrajfato.  Perf.  1.  C. 

Ce  champignon ,  variable  dans  fa  grandeur  b 
fes  couleurs»  s'élève  à  la  hauteur  d'un  â  crois  pou- 
ces j.  fur  un  pédicule  cylindrique i  d'une  épaifleur 
médiocre  ^^  liflej  Quelquefois  comprimé  ou  can* 
tielé»  jaunâtre  »  fiituUux,  fou  tenant  un  chapeau 
d'abord  hémifphériqne ,  puis  plane  »  à  peine  vif- 

SueuXj  quelquefois  légèrement  courbé  à  fes  bords 
i  même  fendu  »  lifle  j  jaunâtre  j  garni  en  deflbus 
de  lames  libres»  minces ^  élargies»  un  peu  ven« 
crues,  rarement  adhérentes.  Il  croit  en  automne» 
fur  les  collines  ftches  &  fur  le  bord  des  forêts. 

178*  Agaric  peau  de  lion.  Agaricus  Uoninus, 
PerU 

Agaricus  foUtarius ,  pileo  campanulato,  camojb  » 
memhranaceo  »  fragiii  »  aurco  ;  iameliis  remotis  »  /a- 
^amatisy  marginefiavis  ;  fiipiti  longo  ,  dtorshm  fuh' 
incraJfatO'palUfcente.  Perf.  Synopf.  pag.  J37,  — 
Id.  Icon.  &  Defcript.  Fung.  Fafc.  i.  pag.  ix.  tab. 
7.  fig.  4.  —  Schœff.  Fung.  tab.  48. 

Agaricus  (  chryfophxus  )  »  minor  »  pileo  hemif" 
fkâricOf  levi ,  fuhcmftaiino  ,  opaco  ;  iameliis  iiieris  ^ 
wùcoioribus  »  mcamatis»  Perf.  1.  C. 

Son  pédicule  eft  d'un  fauve-pâle»  alongé»  un 

Eeu  renflé  »  foutenant  un  chapeau  charnu  »  mem- 
raneux»  d'abord  campanule  ou  hémifphérique  » 
puis  un  peu  plane»  épais»  d'un  jaune  aflez  écla- 
tant j  très-lifle  j  fragile»  garni  en  deflbus  de  lames 
non  adhérentes  »  diftanres  »  de  couleur  incarnate . 
fouvent  jaunâtres  i  leurs  bords.  La  variété  fi  eft 
At  moitié  plus  petite.  Il  croit  en  automne  »  fur 
les  troncs  &  les  oranches  tombés  j  dans  les  forêts 
de  hêtres. 

179.  Agaric  rufliile.  Agaricus  rujfuia.  Perf. 

Agaricus  magnus ,  piieo  carnojb  ,fuiconvexo  ^fqua^ 
mulis  granulofo  fiipiteque  folido  ^  hrevi  ^  rofeo^-rulris; 
iameliis  inâquaii&us,  candidis,  Perf.  Synopf.  p.  }}8. 

—  Schœff.  tab.  j8. 

'  !•  Agaricus  (rofeus  ) ,  Jtipite  longo  »  alhido  »  apice 
tomentofo.PetÇ.OhC  Mycol.  2. pag.  52. — Schœff. 
Fung.  tab.  75. 

Ce  champignon  »  ou!  paroit  au  premier  afpeâ 
devoir  appartenir  â  la  divifion  des  rujfuia  »  s'en 
éloigne  par  fes  lames  inégales.  C'eft  une  efpèce 
aflez  grande»  donc  le  pédicule  eft  court»  plein  » 
d'un  rouge-rofe»  hériflé  d'écailles  granuleufes» 
ainfi  que  fon  chapeau  »  oui  d'ailleurs  eft  convexe» 
îin  peu  plane  ^  chamu»  les  lames  blanches.  Dans 
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la  variété  f,  le  pédicule  eft  plus  longj  tomemeux 
vers  fon  fommec. 

180.  Agaric  ionide.  Agaricus  iouides,  Bull. 

Agaricus  piieo  campqnulato  »  demkm  dtpreffo  fH* 
piteque  folido  ruhris  ;  Iameliis  fubarcuatis  «  cândidis 
aut  fuhiutefcentibus.  Bull.  Herb.  ub.  5)}.  fig.  J.-- 
Perf.  Synopf.  pag.  })8. 

Il  varie  un  peu  dans  fa  couleur.  Son  pédicule 
eft  plein  »  cylindrique  »  long  d'environ  trois  pou- 
ces ^  plus  ou  moins  roux  »  foutenant  un  chapeau 
d'abord  campanule  »  puis  plane  »  çub  légèrement 
concave  »  arrondi  it  entier  »  enfuite  un  peu  finué 
avec  le  centre  plus  foncé»  auelauefois  d'un  jaune* 
pâle»  avec  le  centre  &  le  Dord  violets»  large  de 
deux  i  quatre  pouces ,  garni  de  lames  inégales» 
blanchâtres  »  adhérentes  par  leur  pointe»  aflez  fen- 
fiblemenc  arquées. 

181.  Agaric  pur.  Agaricus  puna.  Perf. 

Agaricus  varie  colora t us  ^  pileo  conico-campénu" 
lato  vel  prorsks  plario  »  margine  ftpikt  pnuofo  »  /«• 
minis  bafi  pilofis  ;fiipite  plerhmqut  pilis  numerofio* 
ri  bus  bafi  oraato  »  per  totam  longitudinem  fjtuiofo* 
Decand.  Flor.  franc,  vol.  i.  pag.  180.  — Perfoon» 
Synopf.  pag.  3  }9. 

«.  Agaricus  rofeus,  Bull.  Herb.  tab.  162.  — 
Soverb.  Fung.  tab.  72. 

/S.  Agaricus  janthiwu. Perf.  1.  c.** Batfch.  Elem. 
Fung.  pag.  79.  fig.  20.  —  Agaricus  rofeus.  Bull. 
Herb.  tab.  f  07.  fig.  pleraN|ue. 

y.  A^ricus  fucefcens.  Decand.  1.  c.  ^^  Agaricus 
rofeus.  BulL  Herb.  tab.  507.  fig.  F.  G. 

/•  Agaricus  (purpureus)  »)ffp//tfaii  »  pileo  kemif- 
p/urico  »  purpurto  ;  Iameliis  trifidii  »  albis  y  fipiu 

purpureo.  Perf.  1.  c.  —  Bolton.  Fung.  pag.  41. 
tab.  41. 

I.  Agaricus  (carfius)»  pHeo  planiufculo ,  opaco, 
diluti  cé/io  i  Iameliis  albidis.  Perf.  1.  C. 

«  La  forme  •  dit  M.  DecandoUe»  la  grandeur  b 
furtout  la  couleur  de  cette  efpèce  varient  beau- 
coup. On  en  voit  de  rofes  »  de  pailles»  de  bruns, 
de  rouges»  de  bleuâtres.  Il  s*élève  quelquefois  à 
fept  pouces  &  plus  i  quelquefois  il  n*a  pas  plus  de 
deux  pouces.  Son  chapeau  eft  untôt  conique»  tan- 
tôt un  peu  en  cloche  »  quelquefois  abiolument 
plane.  Les  bords  en  font  entiers»  le  plus  fouvent 
finueux.  Son  pédicule  eft  quelquefois  glabre  »  ft 
très-fouvent  hérifle  de  poils  nombreux  à  fa  bafe. 
On  peut  cependant  le  diftinguer  aux  caraâeres 
fuivans  :  fon  pédicule  eft  toujours  nu  »  cylindri- 
que »  fifiùleux  dans  toute  fa  longueur.  Son  cha- 
peau a  peu  de  chair  )  fa  furface  légèrement  hu- 
mide. Ses  feuillets  font  nombreux»  inégaux  »  on 
peu  adhérens  au  pédicule  j  noarqués  de  vcia^  i 
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181.  Agaric  couleur  de  chiir-  AgtrîcuM  car- 

ntu,.  B'jII. 

/■•nHcut  fiihp4rvulus ,  pilio  tamofo  ,  cônvtxo  , 
fi-'!ixii»fo,  carnto  ,  rufo  ;  UmtUit  tonferiis  ,  ad- 
r,ix:i .  alhit  ;  Ripiti  mtdiairi  ,  faoincniffalo  ;  pileo 
(o'.iA^'n.  Bull.  Herb.  ub.  (SJ.  fig.  1.  —  Perfoon, 
;>,.opf.  pag.  J40. 

Ce  champignon  eft  petit,  d'une  couI«ut  de 
ch:ir  tirant  un  peu  fur  le  toux.  Son  chapeau  ell 
c-impifte ,  d'abord  hémirp''é  tique .  régulier ,  en- 
fu: te  convexe, fouvent  irrég^iliec, fendu  ou  finué, 
\i\lc  d'un  pouce  &  plus,  girtii  de  feuillets  iné- 
gaux, blanchâtres ,  airachés  au  haut  du  pédicule  : 
Cï^kii-ci  eft  plein ,  cylindrique ,  glabre ,  fibreux , 
Ic'^g  d'environ  deux  pouces ,  de  u  même  couleur 
que  le  chapeau.  11  croît  pâmai  les  giz'ons. 

iSj.  Agaric  jaune-violet.  AgarUiu  erouo-tt- 
TvLus.  Petf. 

Âgsricus  fubparvtttf  fileo  futtantofo  ,  piluti  un»- 
ieruio,  diùiii  c*rulto;  iamtUu  convtxif  ,iiitaniato- 
c-o:m  fea  oeAractû  ;  fiipitt  fifiidofo  .atbido.  Perf. 
S)nopf.  pag.  }4.  —  Id.  Icon.  &  Defctipt.  Fung. 
pa:i  1.  tab.  i.  hg.  t. 

Ce  champignon  eft  petit ,  d'une  faveur  amire. 
Son  pédicule  eft  fiftuleux ,  blanchâtre }  fon  chapeau 
me<lii)cremem  charnu,  étalé,  à  peine  Taillant  i  fon 
remte,  d'un  bleu- clair,  garni  en  deflbus  de  lames 
couveïes,  couleur  de  chair  ou  ocracées,  à  peine 
a^hereriÊS  au  oédicule.  Il  croît  ï  l'ombre ,  dans 
lis  foiéts ,.  fui  la  terre. 

1S4.   Agaiuc   lédculé.    JgarieaM   ntkulatai. 

j^garieus  major,  piltofragili ,  fuivifeofi ,  diluù 
'■'.^Uito  ,  rtiicâiato  ,  fubumbkuUcû ;  lamtllis  diiuti 
'".iij  i  jUpiu  jlfiu/ofa.aliido.PezÇ.lc.BiDircnpz. 
Fun?.  pjFS  1.  pig.  I  j.  tab.  4.  fig.  4.  5  &  é  j  & 
5>iûpf,  Fung.  ub.  14. 

Son  pédicule  e(lcyliiidrK]ue,fiIlaleux,  blanchâ- 
tre ,  sniiiKi ,  ftrié  vers  fon  fommet ,  im  peu  fibreux, 
fo'jtrnint  on  chipeau  fragile  ,  légèrement  vif- 
(jutux,  d'un  violet-clair,  réticulé,  convexe,  à 
p:ire  protubérant  i  fon  cetitre ,  puis  un  peu  con- 
cave ,  acquérant  une  cou'eur  notre  en  vieillillint{ 
n::ii  en  deflbas  de  lames  horizontales ,  d'un  jaune- 
iifian  pâle ,  adhérentes  au  pédicule.  Cet  agiric  efl 
•iT:c  grand  1  il  croit  aux  lieux  qiontueux ,  fui  le 
tronc  des  aibres. 

iSj.  Agaric  biftre-violet.  Agarieus  tumorpkut. 


Agdrieus  pilco  camofo  ,  fuiktmifphtrjco  ,  mollit 
fuheantfctnu  ,  dil:iù  fuUgineo  ;  Ijmelli-i  conféras  , 
unuilsus ,  (AT  diiuti  violacto  ,  argilUctis  ;  fiipitt  loiu 
giufialo,  violacco-albido.  Perf.Sjrnopf.  pag.  541. 

Son  pédicule  eft  cylindrique  ,  fragile  ^alongé , 
d'un  violet  irès-pîJe ,  prefque  long  de  trois  pou- 
ces, épais  de  trois  lignes,  fupportant  un  chapeaa 
charnu,  d'abord  hémifphérique ,  puis  convexe ,  un 
peu  mou,  d'ihord  d'un  biltrâ-claïc, puis  d'un  vio- 
let-pâle, enfin  de  couleur  brune  {  large  de  deux 
ou  trois  pouces ,  garni  en  delTous  de  lames  nom- 
breufes,  minces  ,  horizontales ,  un  peudécurrenr 
tes,  légèrement  dentées  i  leurs  bords,  d'un  vio- 
let-fale,  un  peutetteux.Ilcioîten»u[omiie,daas 
les  bois  de  hêtres. 

tSé.  Agaric  recourbé.  Âgarkus  iitcurvtu.  PeiC 

Âgaricus  pilto  tarnofo  ,  umiaitato  ,  dilati  viola- 

cto;  lamtllit pikconcohnbui ;  fiipite  caudalo ,  tomtO' 

tofo,  deortùm  incurvo.  Peif.  le.  8f  Defcript.  Fung* 

pag.  z).  lab.  ().  fîg.  f ,  &  Synopf.  pag.  }4i. 

Son  chapeau  ell  charnu  j  campanule ,  large  d'un 
pouce  8r  demi,  proéminent  à  fon  centre,  d'un 
violet-  clair ,  foutenu  par  un  pédicule  tomenteux , 
alongé  en  queue,  recourbé  ,  d'un  blanc-pâle  j 
pourpre  vers  fon  (ommeii  les  lames  adhérentes 
au  pédicule ,  blanchâtres  ou  d'un  violet  très-clair. 
11  croit  dans  les  forêts  de  héires,  parmi  les  lèuiUes 
tombées. 

187.  Agaric  incamat-gcilâtre.  Âgarkiu  di- 
ckrous.  Perf. 

Agaricus  pilto  fuhcamofo,  umhonato ,  vioUceo  ; 
lamclUs  griftis,  puiviruitnili  j  fiipite  fubfariiuicto  , 
pilto  diliiiiorc.  Perf.  Synopf.  pag.  }4j. 

II  s'élève  i  la  hauteur  d'un  pouce  &  demi ,  fut 
un  pédicule  épais  d'une  ligne  &  demie,  un  peu 
ferme,  prefque  plein,d'un  violet  très-clair,  pref* 
que  pulvérulent,  foutenant  un  chapeau  médiocre- 
ment charnu,  proémineni  â  fon  centre,  large  dd 
?|uaire  à  fîx  lignes ,  violer ,  un  peu  roulTeâtre  à  fon 
ommet,g:irin  de  lames  nonibreufes,  prefqu'adhé-' 
rentes ,  gni  itres ,  un  peu  couleur  de  chair.  Il  eft 
raie,  &  cioît  folitaiie  fur  la  terre. 

iSS.  Agaric  de  couleur  brillante.  Agarieut. 

cnchrouf.  Perf. 

Agaricus  ttfpitofat,  trutfcigtfuu  ,  oi/ciui  viola- 
ceui  ,  pilio  campanulato  ,  fubumbiiicato  ,  fquamu- 
luj'o  ,  dcmùm  fuiiginofo  ;  lamtitis  ventricofis  ,  fiipitt. 
crjjjtufeulo.  Perf.  Synopf.  pag.  343. 

Ce  champignon ,  dans  fon  jeune  âge ,  a  une  vi- 
vacité de  couleur  trèvagié..ble  >  il  eJi  d'un  violet- 
fonc-i.  Son  pédicule  elt  d'abord  épais,  puis  gtéle, 
ttanlparent ,  la'ge  d'un  pouce  i  Ion  chapeau  can»^ 
puiulé  j  légéiement  omLiili<{iiéj  un  peu  écailkuxj 
Aa  1 
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biBiée;  kt lanet Tefittnes. 
j  éum  les  ibiécSj  for  le  tronc 


189.  Agabk  coBlenr  d'acier.  Agaricus  ckaly- 


ArjiruMs  pllea  ÇuhcamoÇo ,  eampûnulato  y  fuhfquû^ 
Ckéili  j  primant  ckalybto  ^  demitm  nigrefctnu-cime' 
na  ;  .jimtius  purpar^funte^cintreis  ^fiipitt  fahummî  ^ 
/u^a  ^anaûorg,  Perf.  Syiiopf.  pag.  38}. 

« 

A^i^us  coLtmharitts.  Soirerb.  Fong.  tab.  16 1. 
—  Bu  J.  Herb.  tab.  408-  ? 

Sca  pédicule  eft  pleta,  cylindrique,  un  peu 
grêle ,  de  la  même  couleur  que  le  chapeau  qu'il 
ihurient.  Celui-ci  eft  médiocrement  charnu  «  cam- 
panule^ un  peu  écailleux^  d'abord  d'un  bleu  d'a- 
cier ^  puis  noirâtre^  un  peu  cendré,  large  d*on 
pr^uce ,  glabre  8r  conreie  dans  fa  jeunefle  1  les 
laires  on  peu  flexueufes,  d'un  pourpre  «cendré. 
Ce  bel  agaric  croit  en  automne ^  parmi  les  gazons^ 
Inr  les  colliaef  •  * 

» 

i^.  Agaric  bleuet-foncé.  AgancMs  atro-<ya^ 
.Perf. 


Agaricus  pilto  fahmembranaeto  ^  campanulato  ^ 
fbnllofa,  grifeo,  cdfio  ;  lamtUis  difiinSis  »  purpura f- 
untihus;  jtipiu  crafiufculo  ,  viri^afio  (  bcryUo  ). 
r.  Synopf.  pag.  )44. 


Ceft  une  jolie  efpèce  d'un  beau  bleu.  Son  pé- 
dScule  eft  légèrement  comprimé  j  d'un  yert-bleuâ- 
tre ,  long  d'un  pouce  &  demi  ,  épais  de  deux 
à  trois  lignes  »  foutenant  un  chapeau  large  d*uo 
pouce  ,  légèrement  membraneux  «  campanule  ^ 
d'un  bleu  un  peu  cendré  »  ï  fibres  longitudinales  i 
garni  de  lames  libres,  d'abord  d'un  bleu  un  peu 
blanchâtre,  enfuice  pourpre.  11  croit  dans  les  prai- 
fies  des  moot^nes  s  il  eft  rare. 

191.  Agahic  glauque.  Agaricus  giaucms.  BulL 

Agaricus  piUo  camojbj  memhranacio  fiipittque 
tàfio  ;  lamtlUs  fuhemarginatis  ^  roftis  ,  Unufculis, 
Bull.  Hsrb.  tab.  jii.  fig.  i.  —  Perf.  Synopf.  pag. 
545.  var.  y. 

«.  Agaricus  (  falicinus  )  »  pilto Jukcaruofo ,  htryllo  / 
tàmtiiis  libtris  y  roftis  i  fiipitt  fUido  «  fhriUofo  ,  «A 
hido'C£ruleo.  Perf.  le.  &  Defcript.  Fung.  Fafc.  I. 
pag.  9 .  &  Synopf.  pag.  544. 

^.  Agaricus  (beryllus)  ,  pilto  molli  ,  erafiufculo  ; 
difco  rugofo  ,  cintrto  ;  vittis  virefctntibus  ;  lamtllis 
tonfertis^  latis ,  curntis  ;  ftipitt  hrtvi,  alhido  jfi^ris 
fubvirefcttttibus.  Perf.  I.  C.  pag.  344. 

•  Cet  agaric  varie  dans  fa  couleur  &  même  dans 
fa  grandeur.  Son  pédicule  eft  grêle ,  nu ,  cylindri- 

Ine  ^  long  de  deux  à  quatre  pouces,  ordituirement 
utk  blaoc- cendré.  Soq  chapeau  eft  peu  charnu  j . 
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d'abord  hemifphérique  ^  puis  convexe ,  foufem 
fendu  fur  les  bords ,  large  de  deux  pouces  &  plus, 
de  couleur  glauque  «  tirant  fur  le  brun ,  ftrié  de 
noir  ,  fouvent  tacneté  de  noir  à  fon  fommet ,  garni 
eu  defleos  de  lames  élargies  ^  de  couleur  rougeâ. 
tre  ,  échancrées  du  côté  du  pédicule.  Il  croit  foii- 
taire  for  le  tronc  des  arbres^  fur  ceux  de»  fautes 
&  des  aulnes. 

192.  Agaric  à  lames  étroites.  Agaricus  anguf- 
tus.  Perf. 

Agaricus  foUtarius  ,  fubparvus,  pilto  camofo ,  /û>- 
umhonato  ,  convtMo  ,  cafio  ,  fuivirtfitntt  ;  lamelàs 
augufiis  y  anuatis  j  intamaiis  ;  fiipiu  foiido  ,  ôufi 
viUofo y  fubioucolort.VeiL  Synopf.  pag.  345. 

Son  pédicule  eft  plein ,  velu  &  un  peu  courbé  i 
ù,  hafe ,  long  de  deux  pouces  ^  épais  d'une  ligne  & 
denue ,  de  la  même  couleur  que  le  chapeau  »  qai  eft 
d'un  bleu-verdâtre^  large  de  neuf  lignes  j  charnu, 
convexe  ,  protubérant  à  Ton  centre  ,  garni  de  la- 
mes étroites,  arquées»  un  peu  décurrentes  fur  le 
pédicule ,  de  couleur  incartute.  II  croit  parmi  les 
feuilles  mortes.  On  le  difiingue  de  V agaricus  politus 
par  fon  chapeau  plus  charnu  j  &  par  fon  fommec 
non  ombiliqué. 

193.  Agaric  argenté.  Agaricus  argyractus,  Bull. 

Agaricus  pilto  fuhalhicàntt  ^  lauato  ;  fquamulis 
ciutrto-nigrefctiuibus  ;  lamelàs  fiipittque  longiufcula 
caudidis»  Bull.  Herb.  tab.  42.3.  fig.  1  ^  te  51), 
fig.  a. 

Agaricus  myomycts^  var.  fi.  Perfoon ,  Synopf. 
pag.  346. 

^.  Agaricus  (myomyces)  ,  g^tgarius  ^  piUo  cer^ 
nofo ,  umhonato  ^Jquamofo  y  ciutrto;  lamtllis  fiipitt* 
qutglahro^  alhidô^intrtis.  Perf.  Synopf.  pg.  345. 
var.  «. 

y.  Agaricus  (fcioides)^  pilto  fiipittque  irtvi, 
fubùulboj'o ,  Jquamulofis.  Perf.  I.  c.  var.  y. 

^.?  Agaricus  (pardinus),;'i7re  camofo,  campa* 
nulato  ^  fquamofo  i  fquamis  hûdio^lividis  ,  nigrtfcen* 
tihus;  lameliis  candidis  f  fiipitt  folido,  fibrillofo^ 

albidû.  Perf.  Synopf.  1.  c.  var.  ^. 

Cet  agaric  varie  dans  fes  couleurs.  Son  pédicule 
eft  plein ,  cylindrique  ,  blanc  00  un  peu  brun  ,  long 
d'environ  trois  pouces  1  il  fupporte  un  chapeau 
d'abord  conique ,  puis  plane ,  un  peu  concave^  le 
centre  proéminent  ^  d'abord  Amplement  finué  à  fes 
bords  4  puis  un  peu  fendu  ou  lobé  ,  laineux  ou 
drapé  dans  fa  jeuneffe^  large  de  près  de  quatre 
pouces». d'un  gris-obfcur^  (urtout  à  fon  fommet. 
Sa  couleur  s'affoiblit  avec  l'âge,  8r  fe  répand  par 
petites  mouchetures  fur  la  furface  du  chapeau , 
dont  le  fond  eft  blanc,  luifantj  comme  argenté. 
Les  feuillets  font  libres ,  nombreux ,  blanchâtres  j 
irrégulièrement  crénelés.  Bulliard  en  aobfervé  une 
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neux.  11  fupporte  un  chapeau  un  peu  convoie , 
proéminenr  i  Ton  centre ,  d'un  cendré  livide  j 
garni  en  deflbus  de  lames  nombreufes^  un  peu 
aécurrences  fur  le  pédicule  «  étroites  j  d'un  blanc* 
pâle.  Il  croit  dans  les  bots  de  pins  ^  par  groupes  > 
pendant  tout  le  courant  de  l'automne. 

201.  Agakic  tznni.  Àgaricus  puiùu. 

Agaricus  gregarius  ^  duras ,  piieo  camofb  j  co/i* 
vexo  ,  piano  ,  nigncanit-Uvido  ;  lamttlis  confettis  » 
adntxis  j  ftipitequc  foiido  candidh.  PerC  Synopf.  pag. 

549- 

Sa  faveur  efi  un  peu  douceâtre.  Sa  couleur  & 
fon  chapeau  aplati  le  diflinguent  du  précédent. 
Son  pédicule  eft  long  de  trois  ou  quatre  pouces  j 
épais  d'un  demi- pouce j  dur,  plem  ^  de  couleur 
blanche.  Son  chapeau  charnu  «  d'abord  convexe^ 
puis  plane ,  élaftique  ,  large  de  Quatre  poucen , 
d'un  noir  plotnbé»  les  lames  nomoireufes^  adhé* 
rentes  J  lancéolées ,  larges  de  deux  ou  trois  lignes. 
U  croit  dans  les  forêts. 

loi.  Agaric  de  plufieurs  couleurs.  Agancfu 
muliico/or,  Perf. 

Agaricus  magnus  ^  pileo  cûrnojh  ,  convtMO  -  piano  ^ 
fulipnepKinereo  y  iameilis  fubadnexis  ,  diftin&is  ^ 
pMidis;  fiipitt  fuhhulhofo  «  foiido ^fibrillofr,  candido, 

Perf.  Synopf.  {>ag.  jjo. 

« 

Son  pédicule  eft  plein ,  fibreux  ,  blanchâtre  , 
ttn  peu  bulbeux  »  long  de  quatre  pouces  j  épais 
4'un  pouce  s  fon  chapeau  charnu  ,  d'abord  con* 
▼exe  f  puis  plane ,  large  de  quatre  pouces ,  de 
couleur  cendrée  ,  enfumée  $  les  lames  libres , 
prefque  conniventesj  blanches  «  un  |>eu  arron- 
dies ,  larges  d'un  demi-pouce.  Il  croit  dans  les 
forétt* 

20).  Agaric  enflé.  Agaricus  tumidus.  Perf. 

Agaricus  pileo  camofo  ^  convexo  ,  piano  }  Iameilis 
dijiantihus,  latis  ^  candidis  y  fiipite  longo  j  tumido. 
Perf.  Synopf.  pag.  450. 

Son  pédicule  eft  légèrement  ventru ,  plein ,  un 
>eù  fitié ,  fubiilé  à  fa  bafe  ,  crès-fouvem  irrégu- 
ier  $  fon  chapeau  charnu ,  d'abord  convexe ,  puis 
phne  y  glabre  »   large  de  trois  à  quatre  pouces , 

Erefque  fans  faveur  $  les  lames  diftantes  entr'elles  j 
agites ,  larges  d'un  demi-pouce  ^  de  couleur 
blanche.  Il  croit  fur  la  terre  »  dans  les  terrains  Ci- 
blonneux  ;  U  eft  rare. 

204.  Agaric  aftringenc.  Agaricus  afiringens. 
Perf. 

Agaricus  pileo  fuicamofo  ,  couAfixo-plano  »  fuligi- 
nêO'cinereo  ;  Iameilis  confertis  ^  tenuihus  «  fuhdt" 
eurrentikus  «  candidis  ;  ftipite  longo  ,  elafiico  «  fuh* 
firiato  ,  bafifubtukerofon  PerC  Synopf.  pag.  JfO. 
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An  agaricus  placenta  î  Batfch.  Elem.  Fung.  pag. 
79.  tab.  j.fig.  18. 

Sa  faveur  eft  aftringente  j  un  peu  ftvptiqua  i  fon 
pédicule  plein ,  élattique  «  long  de  deux  ou  trois 
pouces  «  droit  j  puis  contourné  »  légèrement  ftrié , 
un  peu  bulbeux  â  fa  bafe  ^  d'une  couleur  cen- 
drée j  enfumée.  Il  fupporte  un  chapeau  large  d'un 
pouce  8c  pluSj  un  peu  charnu ,  convexe  »  puis 
plane ,  très*glabre ,  un  peu  protubérant ,  prefque 
fpon^ieux»  de  la  même  couleur  que  le  pédicule  , 
garni  de  lames  nombreufes  j  minces,  larges  d  une 
ligne  &  demie  J  décurrentesj  d'abord  blanches, 
puis  incartutes.  Il  croit  dans  les  foréa  ^  où  il  eft 
rare. 

20J.  Agaric  noir  &  blanc.  Agaricus  tephro^ 
leucus.  Perf. 

Agaricus  pileo  fuhcamofo  «  convexo^plano  ,  fqua^ 
mulofo  ,  livido  ^juhcinereo  ;  Iameilis  planis  ,  fub' 
decurrentibus  ^  difiinâis  ^  niveis^  fiipite  longo  , foi: do, 
albo  i  fquamulis  nigris.  Perf.  Synopf.  pag.  451. 

Agaricus  difcors.  î  Batfch.  Elem.-Fung.  tab.  )4« 
fig.  196. 

Son  pédicule  eft  plein  ^  de  couleur  blanche  j 
long  d'un  à  deux  pouces  j  épais  de  deux  lignes  ^ 
couvert  d'écailies  noirâtres ,  foutenant  un  chapeau 
un  peu  charnu ,  convexe  ,  puis  plane ,  médiocre» 
ment  proéminent ,  large  d  un  pouce  ^  d'un  gris 
livide ,  écailleux ,  d'une  couleur  plus  foncée  à  fon 
centre  ,  garni  en  deflbus  de  lames  libres ,  un  peu 
décurrentes,  larges  d'une  à  deux  lignes ,  d'un 
blanc  de  neige.  Il  croit  fui^^la  terre ,  dans  les  bois 
de  pins. 

206.  Agaric  en  groupes.  Agaricus  comieialis. 

Perf. 

Agaricus  gregarius  ^  pileo  camofo^  convexo^piano 
fiipittquc  conico ,  nigrefcente-fuligineo  feu  livido  ; 
Iameilis  confertis  «  piano  decurrentibus  j  rùveis.  Perf. 
Synopf.  pag.  552. 

n  eft  d'un  afpeû  aflez  agréable.  Son  pédicule 
eft  glabre  J  long  de  deux  ou  trois  pouces  «  élafti* 

Î|tte  «  un  peu  ventru ,  puis  aminci ,  d'un  noir  en* 
umé  ,  ainfi  que  le  chapeau.  Ce  dernier  eft  charnu» 
furtout  i  fon  difque  ,  coniaue  ,  puis  plane  »  ex- 
cepté â  fon  centre  j  large  de  deux  pouces  «  garni 
de  lames  nombreufes  .  plates  »  décurrentes  ,  d'un 
blanc  de  neige ,  plus  pales  en  vieilliflant»  rétrécies 
à  leurs  deux  extrémités.  U  croit  dans  les  prairies 
un  peu  humides  des  montagnes  ;  quelquefois  foli- 
taire  «  plus  fouvent  par  groupes  arcuuires. 


'iftr. 


207.  Agaric  porte-gland.  Agaricus 
Perf. 

Agaricus  pileo  camofo  ^  umBonato,  campannlato  , 
ciacreo^ivido  ;  Iameilis  difiantibus  ,  ploMo-dscurren* 
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Cdlft  çft  glnbre^  fibieux  en  dedans ,  alongé ,  quel- 
quefois bulbeux  a  fa  bafe,  foutenant  un  chapeau 
Jarge  d'un  Douce  &  demi ,  d'abord  convexe  >  puis 
un  peu  aplati  ^  très-glabre ,  d'un  noir  de  biftre  « 
élargi ,  peu  Taillant  à  Ton  centre  ,  garni  de  lames 
nombreufes,  épaiffes  «  un  peu  lancéolées ,  prefque 
conniventes«  blanchâtres  ^  puis  pâles.  Il  croie 
parmi  les  pins. 

II).  Agaric  gris  de  fouris.  Agaricus  murina" 
ceus.  BulL 

Agancus  pîleo  umbrino  ,  ntgrefcente  ,  fuhincifo  j 
centra  interdum  ruftfccnte  j  firils  migris  ,  interje&is  ; 
iami/us  grifiis ,  finuojis  ^  iaji  inths  emarginatis ,  la- 
lijfimis  ,  denfis  i  fiipite  pUnOyfuUato ,  grifeo  y  firiis 
nigrefsiiuihus  /fparjis.  Bull.  Herb.  ub.  520. 

^.  Agaricus  (nitratus)^  rigidus,  nigrefcente^m» 
briaus  ,  piUo  fubcamofo  ,  convtxo-plano  »  fubincifo  ; 
lamellis  difiantihus  »  ventricops  ,  fuhadiuxis  y  fiipiu 
cavo  ,  [uhdffformL  Petf.  Synopf.  pag«  356.? 

Ce  champignon  eft  pourvu  d'un  pédicule  plein  « 
ou»  cylindrique,  quelquefois  fillonné»  de  couleur 
grifâtre ,  avec  des  (tries  noirâtres,  éparfes}  long 
de  trois  pouces  &  plus^  épais  de  fept  à  huit  lignes, 
foutenant  un  chapeau  orbiculaire,  fouvent  finué 
ou  fendu  ^  convexe  dans  fa  jeunefle  «  grifâtre  avec 
des  flries  noirâtres^  quelquefois  roux  i  Ton  centre, 
large  de  quatre  i  cinq  pouces  ;  fa  chair  blanche  ^ 
ferme ,  très-  fragile  %  les  lames  libres  «  nombreufes  , 
inégales ,  grifâtres ,  finueufes ,  échancrées  à  leur 
bafe ,  remarquables  par  leur  largeur  8c  leur  épaif- 
feur.  11  croit  en  automne  ,  fur  la  terre  j  dans  les 
bois  de  haute  futaie. 

La  plante  ]&  paroit  n'être  qu'une  variété  de  la 
précédente  ;  elle  en  diffère  par  fon  pédicule  fiftu- 
leux  ,  lacuneux  j  épais  d'un  pouce  ;  fon  chapeau 
large  de  trois  à  quatre  pouces  «  d'abord  campanule  » 
"puis  un  peu  plane  ,  d'une  odeur  approchant  de 
celle  de  l'acide  nitreux ,  d'un  gris-noirâtre  i  les 
James,  de  couleur  d'olive  après  qu'elles  ont 
perdu  les  petites  eouttes  aqueufes  qui  les  recoo* 
vrent.  Elle  croit  uir  les  montagnes ,  parmi  les  ga- 
xons. 

114.  Agaric  cartilagineux.  Agaricus  carùlagh- 
tuus.  Bull. 

Agaricus  piUo  nigrefctnu ,  fiAdiformi  ^  unduiato^ 
lameiiis  aiutaceis ,  rotundatis  ,  confertis  ;  ftipitt  /b- 
lido.^  fubcinerto  ,  firiis  rubefçentibus  varitgato.  Bull. 

Herb.  tab.  589.  ng.  a.  «^  Perf.  Synopf.  p.  3;é, 

.  Il  paroit ,  d'après  Bulliard ,  que  cette  efpèce  eft 
d'une  confiftance  cartilagineufe.  Son  'j>édicttle  éft 
plein  y  Ions  de  trois  pouces,  cylindrique  «  d'un 
bUnc-cenaré ,  marqué  de  petites  ftrics  rougeâtres , 
excepté  â  la  bafe.  Il  fupporte  un  chapeau  noirâtre, 
convexe,  finiieta  &  ondulé  j  dififonne,  largue  d*eii- 
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viron  (fattrs  pouces ,  garni  de  lame f  d'un  îion?« 
pâle,  inégales ,  élargies  à  leur  bite,  aiguës  i  leur 
fommet.  Il  croit  foliuire ,  fur  la  terre. 

aij.  Agaric  livide.  Agaricus  Uvidus.  Bull. 

Agaricus  pîleo  grifeo  ,  livide  ,  nitido ,  levi ,  concen* 
tricis  Tonis  afiquandà  notato  ,  primkm  campanu'ato  , 
dein piano;  laminis  rubris  ,  fubpnuofis  ;  fiipiu  ahn:o, 
ruhefcente,  pieno  ,  bafi  incrafiato»  BttlI.  Herb.  t:ib. 
581. 

Ce  champignon  eft  pourvu  d'un  pédicule  plein , 
nu ,  cylindrique ,  d*ùn  blanc-(ale ,  quelquefois  ta* 
ché  de  rouge  ,  un  peu  renflé  â  fa  bafe  ,  charnu , 
long  d 'environ  quatre  pouces ,  épais  de  cinvi  lignes , 
foutenant  un  chapeau  d'un  gris-liviie ,  quelquefois 
marqué  de  zones  cèncentriques ,  iifle  &  même 
luifanc,  d'abord  campanule,  puis  plane,  large  de 
quatre  â  cinq  pouces,  garni  de  lames  nombreufes, 
libres,  inégales»  un  peu  finueufes ^  érhancreesi 
leur  bafe,  d'un  rouge  femblable  au  fruit  de  la 
pomme  d'amour  ,  produifanc  une  pouffière  d«  la 
même  couleur*  Il  croit  fur  la  terre  ^  dans  les  bois, 
folitaire ,  à  la  fin  de  l'été. 

axé.  Agaric  à  tète  blanche.  Agaricus  Imocf 
phaàts,  Bull. 

Agancus  totus  allas ,  pileo  prtmum  JpkêrUo ,  cam» 
panulato  ,  piano  ,  margiae  finuofo;  laminis  firiSis , 
fubadhareniibus ;  fiipite  pleno  ^(ukeretto  ,  éein  nigto , 
maculato.  Bull.  Herb.  tab.  4Z0.  fig.  i ,  &  lab.  5)6. 

Sa  couleur  eft  blanche ,  furtout  dans  fa  jeuneffe. 
Son  pédicule  eft  cylindrique,  plein ,  charnu ,  long 
de  trois  â  quatre  pouces  ,  Quelquefois  un  peu  rayé 
de  brun  $  il  fuppone  un  cnapeau  d'abord  (phéri* 
que,  puis  campanule,  puis  plane,  fouvent  nnuettx 
â  fa  circonférence,  large  de  trois  i  quatre  pouces, 
d'une  confiftance  ferme,  quelquefois  un  peu  bnio 
ou  fauve  à  fon  centre ,  l^mi  en  deffous  de  lames 
4K>mbreufes ,  minces ,  adhérentes  ,  de  couleur  blan- 
che. Il  croit  par  petits  groupes  ou  foliuire,  aa 
printeoas  &  en  automne  j  dans  les  bots. 

1x7.  Agaric  velouté.  Agaricus  villofus.  Bull* 

Agaricus  pileo  violaceo  ,  pmbefcentt}  landais  ««• 
rantiacis  ;  fiipiu  cyliadrico  ^  pleno  ,  candido.  BulL 
Herb.  tab.  214. 

Son  pédicule  eft  plein ,  cylindrique ,  de  couleur 
blanche,  long  de  trois  pouces  &  plus,  foutenant 
un  chapeau  un  peu  ovale  ou  campanule,  puis  con- 
vexe, fouvent  unueux  à  fes  bords,  légèrement  ve- 
louté ,  de  couleur  violette,  blanc  en  dedans,  btge 
d'environ  deux  pouces^  garni  de  latties  inégales, 
d'abord  blanches ,  puis  orangées  ou  rougeâtres» 
libres,  plus  étroites  vers  le  pédicule.  Il  aoiten 
automne ,  fur  les  morceaux  de  bois  pourris. 


ii8.  Agaric  pupitte.  Agaricus  pUucus* 
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vtotes  a  légèrement  décurreiites  fur  le  pédicule  » 
un  peu  denticiilées  y  d'un  cendré-cUir.  11  croit 
dans  les  bois  de  pins. 

.  2iy.  Agaric  i  tige  bafle.  Agaricus  kumUts, 
Perf. 

Agaricus  greganus  ^  piiio  camofo  ,  iattjjlmoyfif' 
icfctntc  ;  difco  Jabdiprtjfo  ,  ohfoUtt  (quamulofo  y  lu* 
mellis  planiufcuiîs ,  conftrtis^  nquofocinereis  ;  fiifitc 
krcvîjlim0,  fursum  incrajfaio^  cinerafctnte,  Perfoon* 
Synopf.  pag.  5(^0. 

Son  pédicule  eft  plein  «  lonc;  d'un  pouce ,  épais 
de  quatre  lignes  «  an  peu  renflié  vers  Ton  fommet» 
farineux,  prefque  tomenteux  à  fa  Tuperficie,  fou- 
tenant  un  chapeau  épais  j  charnu ,  large  de  ti'ois 
â  quatre  pouces  ,  un  peu  comprimé  à  ion  difque , 
relevé  i  Tes  bords,  médiocrement  écailleux  >  de 
couleur  brune-foncée  i  les  lames  nombrcufes  •  pla- 
nes ,  un  peu  décurrcnces.  Il  croit  vers  la  fin  de 
Tautomne ,  parmi  les  gaions. 

lié.  Agaric  trapu.  Agaricus  invif€t:  Bull. 

Agaricus  fubgngan us  ^  ptieo  camofo,  umbonatQ  aut 
levîufculo ,  dntrto;  difi>  nigrtfcente  ;  lamtUis  con^ 
finis  ^  emarginatit ,  clnents  ;  ftipite  hrtviJ^Oy  con» 
colore,  Bull.  Hcrb.  tab.  y  ai.  fig.  t.  — Peif.  S}00pf' 
pag.  j()0. 

Son  pédicule  eft  gros,  plein,  cylindrique»  i 

teine  long  d'un  pouce  ,  plus  épais  »  d'un  gris- 
run ,  foutenant  un  chipeau  aplati  &  charnu ,  large 
de  trois  à  quatre  pouces ,  d'abord  coms^^ue ,  puis 

Elane,  fouvent  irrégulièrement  échancré  »  de  cou- 
lur  cendrée,  noir&tre  à  Ton  difque  »  les  lames  îné- 
Îates,  nonibreufes,  échaficrées  près  du  pédicule» 
'un  gris-cendré  \  la  chair  un  peu  rougeâcre.  Il 
croit  en  groupes  peu  nombreux  ou  folitaire  ,  fur 
k  tejre. 

izy.  Agaric  â  odeur  (one.  Agaricus  gravcoUns. 
Iftït. 

Agaricus  gravis ,  pileo  camofa^  eraffo  ^fuhhcmif" 

fkdrico^gMrOffuiigiruo-^intrsoi  lameliis  confertis^ 

'    imargînato  •  ûdnexis  ,  fordidè  albts  ,*  angulo  aculo  , 

Virsiàs  ftipitcm  prominentt  ;  Jtipiu  foHdo  «  fuhrivu- 

iqfo,  albido.  Perf.  Synopf.  pag.  )6u. 

Son  pédicule  eft  plein ,  peu  épais,  d'une  longueur 
médiocre,  blanc,  compaâe,  prelque  fibrem  en 
dehors  »  foutenant  un  chapeau  à  peine  large  de 
deux  pouces,  épais,  charnu ,  fortement  iillonné  i 
fj  fiiperficie,  glabre  ,  hémifphérique  ,  d*un  gris- 
cendré  ,  garni  en  deflous  de  lames  nombreufes , 
planes  ou  oa  peu  arquées  «  inégales,  d'un  brun- 
çlatr  04I  d'un  blanc- fale,  échancrées  »  conni ventes» 
létrécief  en  angle  aigu  vers  le  pédicule*  11  croit  fur 
les  gazons.  Son  odeur  efi  forte,  rebutant». 

.  ^«  Agaric  tuimeâé.  Agarkus  inpmut»» 
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*  Agaricus  piUo  fubcarnof^  ,  camptauiUto ,  Hviéç^ 
kumido;  lameWs  dî/linBis,  arcuaùs^fiifiufut  longo, 
cavo  albiais.  Perf.  Syncpf.  pag.  }6i. 

.  Sa  confiftance  eft  moile^  prefqu'aqueufe ,  tou- 
jours humide.  Son  pédicule  eft  lorg  de  dei.i  pou- 
ces ,  épais  de  trois  ou  quatre  lignes,  fiUul-.uv, 
blanchâtre;  fon  ch;ipeau  large  d'un  pouce  &  plus^ 
j^pais  de  neuf  lignes ,  un  peu  charnu ,  campanui* , 
de  couleur  livide,  peu  laiUaot  à  fon  cemrtiLi 
jannes  libres,  ar<^uées«  légéreotent  décurrences.  11 
croit  dans  les  bois  de  pins. 

ia9.  Agaric  des  jardins.  Agaricus  horttnftu 
Perf. 

Agaricus  câfpiiofuSj  ilajUcus,  pileo  fuikcmtfpUriir, 
planiufculo  ,  ohfoUÙ  umbonato  »  fuligittto  ^  lubntgrtf' 
cente  ,*  lamel  is  f*l>decurrentibus ,  fuScontonis ,  ai'i" 
dis  f  fi'piit  f.bundutato  ^  dâorsàm  imcraffaio,  Perf. 
Synopf.  pag.  }6i. 

Son  péiicule  efl  fiftuleux,  long  de  deux  pouces 
&  demi ,  épais  de  deux  à  trois  lignes,  un  peu  éiaf- 
cique  &  ondulé  ;  il  furporre  un  chapeau  large  de 
deux  pouces  j  d'abord  hemiff  hérique  ,  puis  un  peu 
■iplati ,  peu  proéminent  à  fon  ceutre  ,  tantôt  noi- 
ratre ,  tant&t  d'un  brun  plus  cl^ûr  ou  roufleitre , 
K'gérement  papilleuz  à  fon  difque,  garni  de  lames 
*égéren*ent  décurrentes  »  planes  ou  un  peucontoor- 
n.es  •  blanchâtres ,  puis  incarnates,  rongées  â  leurs 
bords,  large  de  trois  lignes,  llaoitfor  la  terres 
dans  les  jardins  &  dans  les  bois* 

1 30.  Agaric  â  tige  plate.  Agaricus  platyphyllus. 
Peif. 

Agaricus  magnus,  pileo  fiAcamofo  ,  fragtli^  al* 
hido  ;  umbone  oàtufo  ,  fquamulofo  9  nigrtfcenu }  la* 
mellis  latîffimls  ffubadjteuis  ,  candidis  ,*  Jiipite  /!>- 
radicaio,  firiato»  aibido.  Perf.  Obfenr.  Mycol.  i. 
pag.  47.  —  Synopf.  pag.  36a. 

Cet  agaric  eft  pourvu  d*un  chapeau  un  peu 
charnu,  ftagile,  blanchâtre  ou  cendré,  larce  de 
trois  â  quatre  pouces ,  convexe  ,dû\s  plane ,  un  p£u 
fibreux,  un  peu  écailleux  ,  noitâtre  &  obtus  â  foo 
ceiicre  i  fes  lames  larges  d'un  pouce  &  plus ,  blan- 
ches, adhérentes  â  un  pédicule  de  même  couleur, 
firié»  long  de  trois  pouces  8r  p!»^  Il  croit  tn  au* 
tomoe»  prefi|ue  folitaire  »  iîir  le  crooc  des  aibrts. 

a^l*  Agaric  à  pied  conique.  Âgaricms  ietopus* 
Perf. 

Agaricus  gregarius^  pileo  fuicarmofo  ,  utnkoneto  , 
prima  fubnigrefcente  »  dsisi  fuligineo^bid^  aut  diùtù 
baw  ;  lameliis  candidis  ^  JUpite  conico  ,  firiato  ,  rmt 
feÇceme-livido.  Perf.  Difpof.  Meih.  Fung.  pag.  11, 
&;  Synopf,  pag.  j6a. 

Son  chapeau  eft  d*abord  gtobulenx  8c  prefqtie 
OQÎr ^  puis  footexe^  large  de  trois  pouces  ^  d'uo 
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frlir^c  enfumé.  Ses  lames  font  blanches,  on  peu 
a  h:r-nt- s  ;  ie  pédicule  très-gUbre ,  élaftique ,  velu 
i  •!  ojie ,  coDic|ue ,  tirië  j  d'un  roux-livide.  11  croie 
dii  s  les  bois  de  pi  as. 

:u.  Agaric  comprimé.  Agancus  comprejfus. 

Perf. 

Aoiricus  fragWs  y  piieo  unui  ,  pianiufcuio  ,  irrt' 
^iiijn ,  fufco^urrea  ;  LameUis  crajfiufculis ,  difianti" 
i:is,  abis;fiipue  comprtffo  ^fai^tortili.  Perf.  Syn'.pf. 

pag.  363.  —  Sowerb,  Fung*  ub,  66.  —  Withcr. 
Arr  4.  pag.  145. 

Son  pédicule  eft  creux ,  comprimé  j  un  peu  tors  ^ 
cannelé,  long  de  trois  pouces,  épais  de  trois  ou 
quatre  lignes,  foutenanc  un  chapeau  large  de  deux 
«'u  trois  pouces,  mince,  tranfparent,  aplati ,  irré- 
gu'ier,  d'un  brun-teme ,  garni  de  lames  blanchâ- 
tres,  un  peu  épaiiTrS,  disantes,  lancéolées,  con- 
n  ventes ,  arrondies,  légèrement  fourchues.  Il  croit 
er.  Angleterre.  ' 

2;^.  Agaric  blanc.  Agaricus  alhus.  Perf. 

Àgjricus  totta  athus ,  fuhfolitarius  ^  piUo  camofo  , 
i:>^.\(xo  ;  lamtUis  diftinûis  ;  fiipitt  craffo ,  hrevi  , 
j>^^^f:e/tdente i  ^fifubattenuato,  Perf.  Sy nopf.  365. 

A^jricus  (  virgineus)^  niveus,ftfpite  crajfo,  cy- 
Lr^^ico ,  imegerrimo.  Battch.  Elem.  Fung.  pag.  39. 

lib.  5.  fig.  II. 

Ce  champignon  eft  partout  d'un  beau  blanc  de 
n^if^e ,  parfaitement  glabre.  Son  pédicule  e(|i  plein , 
cwiiidriaue  ,  long  de  deux  pouces  >  épais  de  neuf 
i^cnes  ^  légèrement  aminci  à  fa  bafe^  fon  chapeau 
ctirnu 3  convexe,  puis  plane  ,  large  de  deux  ou 
trois  pouces ,  un  peu  roulé  à  fes  bordss  les  lames 
c  :hntes ,  quelquefois  échancrées  ou  un  peu  den- 
te::s.  II  croit  fur  la  terre ,  prefque  foliuire ,  dinsJes 
lois  i'ablonneux,  parmi  les  bruyères. 

iH-  Agaric  blanç  d*ivo!re.  Agancus  ctunuiu. 

P  '' 

Atdricus  gregarîus  ,  eandidus ,  pileo  fuhcamofo  , 
^'.f:jjo ,  convexo  f  piano  ;  margine  ievis  lamelUsfub^ 
^i^intihus  y  paritm  (Ucurnntibus  i  ftipiu  longo  ^  apice 

U^jmdofo.  Bull.  Herb.  tab.  118.  —  Peif.  Synopf. 

r-b-  5"4" 

A^aricus  nitinsn  Sovrerb.  EngLEung.  tab.  71. 

A^jriciujoiiolus.  Scopol.  Carn.  edit.  a.  pag.  4}  i. 
^Pcrrf.  Comment,  pag.  16. 

Amaniia  alhtu  Lam.  Ditt.  X.  pag.  107.  (  Vùye[ 
Amanite  blanche,  n^.  14.  ) 

!•;  5.  Agaric  difcoïde.  Agancus  difcoideus.  PerC 

A^jficus  fuhcafpUofitâ  ,•  pilep  tamôfùy  vifiido ,  pta^ 
V',..ic^,  alàidoj  di{c9  fûfvtfctnu  ,âêlS  fênugw»'i 
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lamtlUs  fuhdicumnùhus  flîpiièque  mtdiocri  alèîdis.- 
Pcrf.  Synopf.  pag.  j6j. 

Il  eft  trois  fois  plus  petit  que  le  précédent ,  au- 
quel il  reflemble  beaucoup  i  il  en  diffère  par  fon 
chapeau  plane,  vifqueux,  un  peu  jaunâtre  à  fon 
difque  ou  d'un  brun-rouffeâtre.  Les  lames  font 
minces ,  légèrement  décurreotes  i  fon  pèdiculo 
prefque  plein  ^  un  peu  farineux. 

a $6.  Agaric  i  pied  doré.  Agancus  ckryfodon. 
Batfch. 

Agancus  fuhcAfpitofus ,  pilto  camofo ^  alhido ,  war* 
gint  tomentofo  ^  (iavido  ;  lamellis  difim^is ,  aloidis  , 
latere  crifpis  ^fubdecurrentibus  ;  ftipice  folido  f  longo  j 
fquamulojb  yfiavefccnte,  Perf.  Synopf.  pag.  365. 

Agancus  ckryfodon,  Batfch.  Elem.  Fung.  a.  pag» 
79.  tab.  58.  fig.  212. 

Son  pédicule  eft  plein,  alongé^  jaunâtre,  écail» 
leux ,  entouré  à  fon  fommet  d'un  anneau  velu  >  d'un 
beau  jaune  \  le  chapeau  charnu ,  blanchâtre,  jaunâ- 
tre ,  tomenteux  a  fes  bords,  un  peu  roulé,  plane» 
comprimé  à  fon  difque  $  les  lames  Ubres,  blan-* 
châties,  quelquefois  un  peu  incarnates.,  crépues  à 
leur  côté ,  velues  &  jaunâtres  â  leurs  bords ,  légè- 
rement décurrentes.  Il  croit  parmi  les  feuilles 
pourries^  dans  les  bois  de  hêtres. 

237.  Agaric  rougeâtre.  Agancus  ruhtfcens. 
Perf. 

Agaricut  pileo  planiufculo ,  marpne  revoluto ,  ro* 
mentofo  ,*  dîfco  rubefcente  ;  lamellis  difiantibus  ,  fub" 
decurrcntibus  ;  ftipite  fursïtm  incrajfuto  ,  fquamulofo; 
pileo  concolore,  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  ai» 
Synopf.  pag.  366. 

Son  chapeau  eft  blanc ,  d'abord  convexe  ,  pius 
plane  ,  roulé  à  fes  bords ,  large  de  trois  pouces  g 
tomenteux,  rougeâtre  à  fon  centte,  garni  en  def<« 
fous  de  lames  diftantes ,  légèrement  décurrentes  ;' 
fon  pédicule  long  de  deux  pouces  &  plus ,  un  peu 
écailleux»  épais ,  de  la  même  couleur  que  le  cha- 
peau.  Il  croit  dans  les  bois  de  hêtres. 

138.  Agaric  fatiné.  Agaricus  fericeus.BvlU 

Agaric  us  pileo  campanulato ,  nittdo ,  pilo/h'fqua^ 
mofa  y' ntfefcenu  aut  aibido  $  lamellis  gri/ris  vel fia* 
vicantibusf  fiipiti  longiufculo^  plerumquè  firiato ^  fif^' 
tulofo.  Buil.  Htrb.  tab.  4J3.  fig.  2,  &  tab.  J26« 
Non  Schœff. 

fi.Agaricus  (fericens),;»//*©  campanulato, fuhcar^ 
nojfo  ,  piUfo  ,  fqudmofo,  candi  do  ;  iamelUs  aUnexis  ^ 
rui> ris  s  ftipite  longiufculo  ,  fibrîllofo  ^  albido  ^  tenui* 

PcrC  Synopf.  pasr.  366.  —  Id.  Icoil.  &  Defcript* 
Fung.  pag.  17.  ub.  6.  fig.af.  f 

Le  cbapeiM  de^cet  igatic  eft^  dan»  fa  îeunéfle  » 
auflOi  luifaûc que ^tt  fatioj  d'abord  conique,  puis* 

Bb  i 
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plane  4  (âillane  à  Ton  centre  ^  de  couleur  brune  j 
roufle  ou  blinchâtre ,  large  de  trois  à  quatre  pou- 
ces, (Irié  fur  Tes  bords  &  non  lufiré  dans  fa  vieil- 
lefle  y  garni  en  deflbus  de  lames  libres  ^  inégales , 
nombreufes ,  grîfes  ou  jaunâtres^  ëchancrées  â  leur 
bafe  i  le  pédîcu1<f  ordinairement  fiftuleuxi  quelque- 
fois pUin ,  long  de  trois  â  quatre  pouces  >  nu  ^  cy- 
lindrique ,  flrié.  Il  croit  en  automne  «  dans  les  bois  j 
le  long  des  chemins  j  dans  les  prés. 

Z59.  Agaric  fourré.  AgarUus pdlUus.  Perf. 

Agaricus  fragitis  f  moUts ,  pilcQ  plaaiufciUo  ,  car- 
nofo  y  villofo  y  cdndîdo  ;  lamellis  iatiufiuiis  ^  lihtris  , 
incarnatis  ;  fiipite  brevi  g  glabro  ,  aUQ.  Perf.  Synopf. 

pag.  366. 

Sa  confiflance  eft  prefque  gëlattneufe;  fa  faveur 
infipide^  aqueufe.  Son  pédicule  eft  glabre  >  court , 
éf  ais  de  trois  lignes ^  de  couleur  blanche;  il  fou- 
cient  un  chipsau  d'abord  convexe  «  puis  plane  « 
large  de  deux  pouces  ,  un  peu  charnu  ^  fragile , 
coconnrux^  blanchâtre  j  garni  en  deflbus  de  lames 
h:iXts  de  quatre  lignes ,  libres ,  d'un  blanc-incar- 
nat »  molles,  comme  crénelées.  Il  croit  fur  la  terre, 
oùiledrare. 

140.  Agaric  blanc-fafrané.  Agaricus  leucocrocus, 
Perf. 

Agaricus  pileo  carnofo  «  convexo^plano  ,  albido  ; 
lamettis  congeftis»  angufiis  ,  dentatis  ^  d'Uuti  croceisi 
filpiti  tarinque  fubïncrjjfaio  ^  concolort,  Pe|f.  Synopf. 
pag.  367. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  &  demi ,  épais 
de  trois  lignes ,  légèrement  ftrié ,  renflé  à  fes  deux 
extrémités,  luifant ,  d'un  blanc-jaunâtre >  foutenant 
un  chapeau  de  même  coultur  ou  blanchâtre  , 
cbanm  ,  très-glabre  »  hémifphértqne  ,  puis  con- 
vexe, puis.plane,  large  d'un  pouce  &  demi,  garni 
en  dcflx)us  de  lames  nombreufes,  un  peu  planes, 
faillantes  «  prefque  rameufês  ^  larges  d  une  ligne  , 
d'un  jaune  oe  fatiran  clair ,  légèrement  décurrentes. 
Kcrott  dam  les  forêts^  for  le  tronc  des  arbres  $  il 
eft rare. 

241.  Agaric  trainaiic.  AgsrUus  erytkropuj, 
Perf. 

Agancus  fiihcûfpitcfsu  ,  piieo  fithcamofo  ,  kemif- 
fhéricQ  ,  ûlhidO'paUefcente  ,  iamtUis  diJUnBù  ,  fub* 
€Qnn€xis  ,  concçioribus  i  JUpiu  longo^  glahro  ^  atjxh 
nthenu  ;  bafivillofâ^  incrafatÂ.  Perfoon,  Synopf. 
pag.  ^67. 

Agaricus  rtptHs*  Bull-  Herb.  tab.  5^). 

Amanita  nftns.  Lam.  Diâ.  i«pag.  109.  i^oye^ 
Amanite  rampante»  n\  5). } 

^241.  .Agaric  conlueoL  Agmau  coéfmHt. 
ttxt. 


A  G  A 

Agaricus  câfphofitSt  Mus  ^  pileo  obtuse  umio' 
nato  ;  lamellis  confertis  ,  angufiis  /  fiipite  cavo ,  fui* 
verulemo-'tomento/o  i  rufefcenie.  Perf.  Obf.  M  y  col  i, 
pag.  10.  —  le.  &  Defcript.  Fung.  Fafc.  i.  pag.  if. 
tab.  j.  fig.  I ,  &  Synopf.  pag  368. 

Agaricus  tremulus.  Batfch.  Eleoi*  Fimg.  i.  pïg. 
1)0.  tab.  20.  fig.  104.? 

Agaricus  difpar,  Batfch.  CoDt*  2.  pag.  7;.  tab. 
38.  ng.  210.? 

Sa  cor.fifl.ince  eft  fèche^  fa  couleur  blanche  i 
fon  pédicule  un  peu  comprimé  j  fiftuleux»  unptu 
renflé  vers  fon  fommct^  couvert  d'un  léger  duvet 
roufleatrei  fon  chapeau  un  peu  plat»  peu  élevé  i 
fon  centre  :  il  devient  roux  après  les  teins  plu- 
vieux i  gart^.i  en  deflbus  de  lames  nombreufes. 
étroites.  U  cr^it  pendant  tout  l'automne  dans 
les  forêts  ,  fouvent  par  groupes  lînueux  &  coo* 
flueus. 

24).  hcA^iccfum^iOLt.  Agaricus compcQus. 

Agaricus  (  If gnatilis  ) ,  cefpitcfus  ,  pileo  carnofo , 
Hve/centcalbo  ,  planiufiulo  ;  lamellis  confcnis  »  tctis 
ûdnexis,  candi  dis  ;  fiipite  cavo^  fubtomentofo,jolido  ^ 
albido.  Perf.  Synopf.  pag.  )68.  Non  BuUiari, 

Son  pédicule  eft  long  d'un  i  deux  pouces  j  épais 
de  deux  lignes»  fiftuleux,  légèrement  tomenceuxi 
principalement  â  fa  bafe  «  qui  s'enfonce ,  comnie 
une  racine  ^  dans  les  bois  fur  lefquels  il  croît.  U 
foutient  im  chapeau  charnu ,  d'un  blanc-livide  ^ 
un  peu  puwérulent ,  large  d'un  à  dt-ux  pouces  « 
d'une  fuoftance  compaâe  «  d'une  odeur  défagréa- 
ble  y  un  peu  plane  ^  garni  en  deflbus  de  lames 
compares  ^  minces  ^  linéaires ,  blanchâtres ,  adbé* 
rentes.  Il  croit  par  groupes  fur  les  troncs  pourris. 

244.  Agaric  crétacé.  Agaricus  cretaceus. 
Perfoon. 

Agaricus  cafpitofus  ,  aliut  ^  pileo  carnofo  «  cm- 
vexth-plano  ;  lamellis  fkbconfirtis  ,  adnexis  i  fiipiu 
longiufiuio  j  folido  ^  fubtmnamofo.  Perf.  Synop(.  pag. 
J69. 

H  s*èlève  â  la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces^ 
fur  un  pédicule  prefque  tomenteux  «  un  peu  com- 
primé, furtout  vers  fa  bafe  >  &  un  peu  courbé  « 
peint  fiftuleux  «  foutenanc  un  chapeau  charnu  , 
d'abord  ceavexe  »  puis  plane ,  large  d'un  pouce 
bc  demi,  garni  de  lames  anez  nombreufes^  minces^ 
étroites^  adhérentes,  couleur  d'eau.  Il  croit  parmi 
les  pins  ^  fur  les  montagnes ,  par  groupes  de  cinq 
à  fil  individus  adbérens  par  leur  bafe. 

24f.  Agaric  cannelé.  Agaricus  nvulofus. 
Perf. 

Agaricus  compaBus ,  pileo  carnofo,  convexo  , 
pl^mo  ^  ex  ûl^ido^fukniftfcense  g  demàm  rimofo^ivu'^ 
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rigidu  ,  pileô  fomp^nuiaio^  acuto  ^'fmyfeficn  $  la* 
mtllis  <onfirùt  ^  candi4i*  (  immuiaiiii6us  )  ;  fiipiti 
érajpnfiuio,  duro  ,  foiido.  Perf.  1*  c« 

Son  pédicule  efi  un  peu  roide,  grêle,  peu  Heiré, 
bu  ou  couvert  d'une  membrane  très-fugace  «  fou- 
tenant  un  chapeau  charnu ,  membraneux»  conique^ 
lin  peu  aigu  j  d'un  afpeâ  foyeuz,  firié  >  large  de 
lieuf  lignes ,  d'une  couleur  blanche  qui  pâlit  avec 
I^âge  $  les  lames  connîventes  »  d'abord  blahcbes  j 
puis  d'une  couleur  terreufe^  d'un  Jaune-brun.  La 
variété  ^  efl  un  peu  plus  grande,  des  couleurs  ne 
changent  points  excepté  celle  des  lames»  qui  de- 
vient un  peu  cendrée.  Elles  croilTent  toutes  deux 
dans  les  forêts* 

ira.  Agaric  en  capuchon.  Agaruus  ateuilatus. 
Perf. 

Agarîcus  fuhgrtgarius  ^  fubparvus^  iotus  candidat  , 
piteo  campanuiato»  levi;  îumtLis  arcuatis  ,  decurr^^ 
tikis  j  fiipitt  longQ  ^  hafi  fiJfincraJfaiQ  ,  pilofo  y  piUt 
ereSh.  Perf.  Synopf.  pag.  373. 

Son  afpeâ  eft  aflez  élégant,  de  couleur  blanche. 
Son  pédicule  eft  fiftuleux  ,  long  de  deux  pouces  j 
pileux,  épaiffi  à  fa  bafe,  effilé i  fon  fommet,  fou- 
tenant  un  chapeau  large  de  trois  ou  quatre  lignes  , 
d'abord  conique ,  puis  campauulé  ,  très  lifle }  fes 
bmes  décurrentes  3  courbées  en  arc.  11  ctoit  prcf- 
4ùe  pat  groupes,  fur  la  terre ,  parmi  les  moufles. 

i;|.  Agaric  alHaire.  Agaricus  aiiîatus.  Perf. 

Agaricus  fuègregarius  ,  cdoratus ,  fuhparvus^  ficcus , 
pileo  fuhcamofo  ^  piano  ,  ntgulofo,  pûilefientefmiào  ; 
lameUis  crifpis;fiipit€breviufcuto,  rujf^fcentt,  Schœff. 
Fung.  tab.  119.  —  Perf.  Synopf.  pag.  373. 

Agaricus  Schmfiri.  Perf. 

Cet  agaric  eft  petit  j  il  répand  une  odeur  d'ail. 
Son  pédicule  eft  roufleatre ,  (iftuleuit  j  coriace  « 
haut  d'un  pouce  i  fon  chapeau  plus  fec  que  charnu, 

I  peine  largo  de  quatre  lignes ,  convexe,  puis 
pbne  >  médiocrement  ridé  j  d'un  blanc-pâle  j  à 
peine  ftrié,^ami  en  deffous  de  lames  blanchâtres, 
crépues,  OUI  fe  déuchent  facilement.du  pédicule. 

II  croit  (ur  les  lieux  r;onttteux,  ordinairement 
par  groupes ,  fur  les  gazons«  parnu  le^  bruyères. 

214.  Agaric  à  pied  calleux*  Agaricus  callopus. 
Perl. 

Agaricus  grrgarius  ^  inodoms  ,  pafvus,  piteo Juk^ 
éûrnofo  ,  convtxO'piattOy  levi  ,'  lamellifqut  adnej^s  « 
alhidis  f  ftipite  fabttnau  ^  cavo  ^  tûtido  ,  rufo^badio. 
PjUf.  Synopf.  pag.  373: 

II  refl^ble  beaucoup  au  précédent,  mais  il  eft 
dépourvu  d'odeur^  d'une  couleur  plus  éclatante  1 
fon  chapeau  lifte  /point  ridé^  bien  moins  charnu  î 
les  lames  détachées  dû  pédicule,  échanck-é^s,  un 
Kuedl^ciDCfi  «OU  elles  I  le  pédia4»iftiil«iM  <io 
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[  peu  coriace  j  4*an  roux-clair.  Il  croît  dans  les  bois 
{  de  hêtres. 


arr.  Agaric  tubéreux.  Agaricus  tubirofu» 
BuUiard. 

Agaricus  grcgarius  ,  parvus ,  atkidut ,  piUo  coh- 
vcxo,  papilldto  ;  ftipiu  brevi ^fuhrufefctntt  ^  uheri- 
bus  inuato.  Bull.  Herb.  tab.  256,  tir  tab.  512.  fij. 
4.  —  Perf.  Synopf.  oag.  374.  —  Decand.  Flor. 
franc,  vol.  2.  pag.  178. 

^,  Agaricus  amanite.  Batfch.  Elem.  Fung.  i.  p. 
109.  fig.  93.  -^  Perf.  Obf.  Myc.  x.  pag.  52,  Se 
Synopf.  1.  c. 

y.  j4^4incitf  (  cirratUS  )  »  gngarius  ,  pi/eofuipa- 
pillato  g  piano  y  aibido  ,*  difco  rufe faute  ;  iameiiis  coH' 
fertis^  aibidis  }  fiipiie  iongiufculo  ,  eenui  ^  rttfefcente^ 
fibriiiiiiis  longis  ohfiio,  Perf.  Obf.  Myc  j  8c  Syoopf. 
l.c. 

Bulliard  &  Perfoon  font  d'un  fentiment  un  peu 
différent  fur  le  développement  de  cette  finguUère 
plante.  Svlon  le  premier*  on  apperçoit  4^abord 
une  petite  graine  ou  tubeccule  rougeâtre^  plongé 
dans  le  corps  ou  encre  les  feuillets  des  groftes  es- 
pèces d'agaric  ou  de  bolet.  Cette  graine  s'alonge 
en  un  ou  plufieurs  points,  ^  de  chacun  fort  ua 
filet  menu  ^  blanc  &  furmonté  d'une  perite  tète. 
Ce  filet  fe  développe  ^  &  on  voit  enfin  un  agaric 
long  de  deux  ou  trois  pouces  au  plus,  dont  le  pé- 
dicule eft  grêle  «  nu,  plein ,  fiftuleux ,  garni  vers 
fa  bafe  d'un  anneau  de  poik,  &  continu  avec  le 
tubercule  rougeâtre.  Le  chapeau  eft  large  de  cinq 
a  fix  lignes,  plane  ou  convexe,  blanchâtre ,  lifle, 
doublé  de  feuillets  inégaux ,  blancs ,  non  décot- 
rens  fur  le  pédicule.  Perfoon  ,  au  contraire,  croit 
que  le  tubercule  rougeâtre  eft  un  végétal  partico- 
lier,  analogue  aux  truffes  du  fafran ,  qu'il  nomme 
Jciérote  des  champignons.  Il  dit  qu'on  trouve  quelque- 
fois  Tagaric  fans  ce  tubercule  ou  cette  plante. 
Cette  efpècé  croie  fur  les  grandes  efpèces  d'aga- 
rics ou  de  bolets  à  demi  pourris. 


2j6.  Agaric  rameux.  Agaricus  ramofiu,  Bull. 

Agaricus  iaBeus,  pHeo  hemi/pkarico  ,  dein  convexe , 
orbicuiari;  iaminisinsquaUbus^ad  infertionem  fiifitis 
diiatatis  ;  fiipitibus  cyiindricis  ,  bafi  iongi  counatis 
&  ramosfimulautibus.  Bull.  Herb.  tab.  101. 

Amanita  ramofa,  Lam.  Diâ.  I  •  pag.  lo8.  (  Vcyei 
AmamitBj  n^.  32.) 

2^7.  Agaric  des  rameaux.  Agaricus  ramedit. 
Bull. 

Agaricus  gregarius  ,  parvus  ,  /ubpcrjlftens  ,  piieo 
fubcamofo  ,  hemijpkétrico ,  aibido  ,*  dijco  ruftfceme  ; 
iameiiii  confenis  ,  augufiis  ,*  fiipite  incurvo  ,  puivc' 
[raceo.  Bull.  Herb.  tab.  336.  —  Perf.  Synopf.  pag. 
^yy  I  &  Obf.  MycoL  i*  pag.  45  &  47. 
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tfcente ,  longitadinalhtr  firiatù.  BuU.  Herb  Ub. 
547.  fis.  I. 

Son  chapeau  j  d'abord  convexe ,  devient  plane  j 
de  couleur  fauve  $  le  ceocre  &  le  bord  noirâtres 
dans  ùl  vieiUefle,  garni  en  deflbus  de  lames  iné- 
gales »  d'un  rou^-uuve ,  échancrées  à  leur  bafe  ^ 
un  peu  prolongées  fur  le  pédicule  :  celui-ci  eft  nu  » 
plein j  cylindri<)ue.j  un  peu  rétréci  à  fa  bafe, 
charnu  j  jaunâtre  j  rayé  longitudinalement  «  long 
de  deux  pouces  &  plus,  épais  de  fix  à  huit  lignes. 
II  croît  foUuire  ou  par  groupes  fur  la  tene. 

x€k.  Agaric  en  fereau.  Aganeus  fufiformts. 
Bull. 

Agariats  cgfpiufus  ^  pilto  fufco^avtfcenu ,  con^ 
V€XQ  ^  campaniUaio  ,  feniore  Juèfinaofi  y  fiipite  Uvi  ^ 
apht  cyiindriio  ,  m^o  vtntricofQ  ,  hafi  acuminato  j 
canioion.  Bull.  Heib.  ub.  76. 

Amanita  œdematofi.   Lam.  Diâ.  I.  pag.  108. 

(  ^«y^  Amanite  j  n*.  30.  ) 

'     166.  Agaric  tortu.  Aganeus  contortus,  Bull. 

Agaricus  radict  nigrà  ,  fuhconicâ  »  fttpiies  fitxuo^ 

'fos  ^  gid^ros  J  fufco-nigrrfcenus  ,  piurimos  enûtuntei 

'piiio  con^ohn  ^  convtxo  ;  centre  prominulo  ^  ratuti' 

à^toi  iamials  candidis,  Bull.  Herb.  tab.  }é.  (  Fây. 

'JlMANITE ^  n^.  }I.) 

•  •  • 

2^7*  Agaric  poudreux.  Agarîcus  furfuracem. 
Bull.     . 

AgaricMS  piieo  puherulento-lutefcente^  cauro  mam- 
m»Jb^  margine  fubfinuato  ^  maculi^  fufcis  centra  nu- 
merofioribus  ;  lamtUis  primé  a/àidis  ^  dcin  flavîcanti^ 
bus;  ftphe  pttno^  candido.  BuU.  Herb.  tab.  5j2. 
fig.  1.  Non  Perf. 

On  le  diftin^e  de  l'agaric  finué  â  Ton  chapeau 
d'une  couleur  jaune  plus  foncée  j  bien  moins  finué 
â  fes  bords  >  poudreux  â  ùl  fur&ce  j  parfemé  de 
jnotachetures  fauves ,  plus  abondantes  vers  le 
centre  $  d'abord  hémifpnérîque  «  puis  campanule  j 
fMftis  plane  »  protubérant  à  fon  centre ,  garni  de  la- 
ttes libics ,  inégales  ,  blanches  ,  enfuite  jaunâtres , 
^(ceodantes  du  cixé  du  pédicule  :  celui-ci  eft 
Jroit»  Dtt«  plein  »  de  couleur  blanche»  long  de 
trois  a  quatre  pouces  »  épais  de  quatre  i  cinq 
Kgfiei.  Il  croit  fur  la  terre  »•  par  groupes  ou  fo- 
Jîuire. 

i.  V.  MtcENA.  Perf.  Poiai  de  coîfe  ai  etauneûu; 
pédicule  central^  ordinmirtwumt  fftulemx;  chapeau 
mon  omhiiiquéi  lames  on  feuillets  qui  ne  noircijfent 

-    poisn  en  vieiilijfnnt» 

268.  Agaric  odeur  d'aile  Agnricus  nlliateus, 
Perf. 
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'mimhrûnateù'fafcefcenti  /  lameilis  SfmSU ,  êUïés; 
fiipite  longo,  nigrtfieme  ,  glamcOt  JuBradicato  ;  i>afi 
firigofà.  Perf.  Cyoopf.  pag.  ^7$,  &  Obf.  Mycol.  1. 
pag.  54.  -*-  Jacq.  Fier.  au(h.  taib.  82.—-  Linn.  Syft. 
veget.  pag.  1014.? 

Son  pédicule  eft  ghuque,  noirâtre,  a^ongé,  t 
peine  tomenteux,  reHerré  à  fa  bafe,  fupportant 
un  chapeau  c.impanulé  »  membraneux,  d'un  brun 
plus  ou  moins  foncé ,  â  firies  peu  mirquées ,  garni 
en  deflbus  de  laoïes  libres ,  féparées ,  bUnclutres: 
il  répand  au  loin  une  forte  odeur  d'aHs  il  croie  eo 
automne ,  dans  les  lieux  humides  j  parmi  des  amas 
de  feuilles  en  putréfiiâion. 

V  269.  Agaric  porreau.  Agaricus porreus.  Perf. 

Agaricus  gregarius ,  rruàufculus  ^  pileo  fubmtm' 
branaceo  ,  htmtfpkàrico  ,  iamellijqueiave/ientièus  ; 
fiipite  longo  ,  fubiomentofo ^  deorsùmjangmineo.  Perf. 
Synopf.  pag.  ^76. 

Agaricus  CalHaceus  )  »  fiipiu  fuhruiello  >  ai  api* 
cem  aitenuato  «  bafifMitfuto;  pileo  ex  alèido-ru/if' 
cente  ,  ptanç  vel  convexo  ,  vel  ctntro  gihhofo  ;  lamim 
concoloribus ,  liée  ris,  Bull.  Herb.  tab.  158^  &  tab. 
J24.  fig.  I.?  —  Scopol.  Cam.  x.  pag.  4f4-  — 
Sowerb.  Fung.  tab.  81 .  —  Ant.  Jufl.  Aâ.  Paiif. 
1728.  pag.  582. 

Cet  agaric  n'eft  pent-étre  qu'une  variété  de 
fefpèce  précédente  «  i  laquelle  il  reflemble  beau- 
coup ,  Se  qui  répand,  comme  elle,  une  forte  odeur 
d'ail.  Son  pédicule  eft  grêle  »  nu ,  cylindrique ,  un 


geâtre  à  fa  ba(e,  d'où  découle  quelquefois  un  fuc 
rougeâtre  Son  chapeau  efi  plane  ou  convexe, 
large  de  deux  pouces  au  plus«  faillant  en  bofle  i 
fon  centre  ,  un  peu  finué  a  fa  circonférence ,  pea 
charnu,  d'abord  blanc  ou  jaunâtre  ,  puis  rouf- 
feâtre,  garni  de  lames  inégales,  peu  nombreufes» 
libres,  roufleâtres ,  rétrécies  eo  pointe  du  (ôte 
du  pédicule.  Il  croît  fur  les  feuilles  mortes,  dans 
les  Doii  humides  ^  en  automne. 

270.  Agaric  ventru.  Agaricus  vemtncofus.  Bull. 

Agaricus  alhido-^fifcens  g  fiipite  bafi  ventricofo; 
radice  fimplki ,  aeuminatâ  ;  pileo  primùm  campani'- 
formi  ,  deiadè  convexo  /  laminis  rufis ,  finutfis»  kam 
terminatis.  Bull.  Herb.  tab.  411.  fig.  i. 

Son  pédicule  eft  fiftuleux ,  nu  ,  renflé  â  fa  bafe, 
prolongé  en  une  racine  finmle  &  poiniue  ,  long 
de  quatre  i  cinq  pouces  ,  loutenant  m  chapeau 
d'abord  campanule  »  puis  convexe ,  qui  devient 
aCTez  fouvent  protubérant  i  fon  centre  &  ftrié  (iir 
fes  bords  {  large  de  trois  pouces  au  plus ,  tantôt 
prefque  blanc,  tantôt  d'un  gris*jaai'âtre,  garni  en 
deflbus  de  lanîes  nombreufes,  ronfles,  finueuies» 

terminées  par  une  forte  de  crochet  légéremem 

décurrcni 
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Cttte  efpëce  eft  rare  s  elle  croît  parmi  les  fphai- 
gnes^  dans  les  marais  ^  folicairement.  Son  pédicule 
efi  long  de  crois  pouces  &  plus^  grêle,  un  peu 
fibreux  à  fa  bafe  ;  Ton  chapeau  lifte,  hémifpné- 
rique ,  jaunâtre  ,  (irîé  j  large  de  trois  lignes  i  les 
kmes  d'une  couleur  un  peu  plusobfcure,  hoii- 
2ontales. 

.  288.  Agaric  i  pied  rouillé.  Âgarîcus  rubigino- 
fus.  Perf. 

Agarîcus  piieofithcampanuiato,  fulcato ,  lamellifque 
ftrrugineis  ;  ftipitt  longo  ^  fubtenaci ,  rubiginofo,  Perf. 

Synopf.  pag,  38y. 

Son  pédicule  eft  coriace,  fiRuleux ,  de  couleur 
de  rouille  >  puis  d'un  brun-noirâcre  ,  roiie ,  long  de 
trois  pouces ,  foucenanc  un  chapeau  un  peu  cam- 

I)anulé4  fil!onné,  mince,  ridé,  d'un  brun-pale^ 
arge  de  quatre  lignes  >  les  lames  ferrugine  ufes , 
adhérentes  «  un  peu  ventrues.  Il  croît  parmi  les 
moufles. 

•  189.  Agaric  des  hypnes.  Agarîcus  hypnorum. 
Perf. 

Agarîcus  uturrimus ,  parvus  ,  totus  ochractO'ftr" 
fugîntus  ^  piUo  campanulato  ^  fulcato  ;  lamcllis  dif" 
^antîbus  ^  latlufculis  ;  fiipiit  mcdiocri,  Perf.  Synopf. 

E>g«  i8i.  —  Schranck  j  Flor.  bav.  1.  pag.  605.  — 
atfcn.  Elem.  Fung.  pag.  1 17.  fig.  ^é.  —  Schoeff. 
Fung.  tab.  6}. 

•  $,  Agarîcus  (  bryophilus) ,  pîUo  ùbtusï  umhonata^ 
iamcUifque  cinnamomcîs ;  ftipîte  iongiffimOjfiirîI/ofo, 
paUefctnte.  Perf.  I.  c. 

-  '^.Agarîcus  {(ph^ffionm)  ,  pîleo  hcmîfphsrîco  ^ 
papil/atO'^  ochracea  ,  pallido;  lameilis  latis  ,  aquosè 
fàiliiiîs;  ftipîtt  iongç^  fuhunaci  ^  fulvo.  Perf.  1.  C. 

Cet  agaric  eft  d'une  fubftance  très-tendre ,  gla- 
bre ,  petit  j  d'un  jaune  d'ocre ,  un  peu  ferrugineux. 
Son  pédicule  eft  grêle,  long  d'un  pouces  fon  cha- 

Kau  campanule,  puis  un  peu  plane,  ftllonné  \  les 
T\ts  dîftantes ,  médiocrement  élargies.  Le  pédi- 
cule eft  plus  tenace  dans  la  variété  /i  »  le  chapeau 
large  d'un  demi-pouce  &  plus  \  fon  centre  un  peu 
faillant ,  prefque  corné.  Dans  la  variété  y,  le  pédi- 
cule eft  long  de  trois  pouces ,  d'un  fauve-fombre; 
fon  chapeau  pâle ,  obtus ,  large  d'un  demi*  pouce  ; 
les  lames  plus  diftantes ,  plus  élargies  ;  elles  de- 
viennent prefque  d'une  couleur  incarnate.  On  ie 
trouve  parmi  les  moufles^  après  les  pluies. 

25p.  Agaric  tendre.  Agarîcus  ttner,  Perf. 

Agarîcus  fuhfolîtarius ,  octraceo- ferrugineux  ^par^ 
ius  ^  pîleo  membranaceo  ^  conico ,  Uviufculoi  lamtUis 
^fiantibus ,  fiîpîte  iongîufculom  Schœff.  Fung.  tab. 
77.  —  Sowerb.  Fung.  tab.  3}.  —  Perf.  Synopf. 

pag.  383- 
f.  ?  Agarîcus  (  atro-rufus  }  ^  pîleo  fuiconico  {aui 
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convixo-rufô),  ficco ,  efaftîco ;  UnulUs  paucis ,  tri. 
fidîs ,  fufco  rubris  i  fiipite  prdongo  ^  graciii.  Boit. 
Fung.  pag.  51.  tab.  51 .  fig.  i.  —  Perf.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  grêle,  alongé,  à  peine  épais 
d'une  ligne,  très-glabre,  foutenant  unchifeau 
conique ,  islfe,  membraneux ,  dé  trois  à  quatre  li- 
gnes de  haut,  mou,  fe  defféchant»  &  acquei[aot  des 
couleurs  plus  pales  ;  les  lames  minces ,  tiiflsntes , 
afcendantes ,  de  couleur  canelle  $  celle  du  chape:u 
d'un  jaune  très- foncé ,  tirant  fur  b  brun.  Dans  la 
variété  ^,  le  chapeau  eft  plutôt  convexe  que  co- 
nique  ,  de  couleur  brune  ,  élaftique  en  fe  dt flé- 
chant 5  les  lanies  moins  nombreufes ,  trifide^ , 
d'un  brun-rougeâtre.  Il  croît  prefque  fo'itaire  fur 
les  gazons  ^  parmi  les  faules  ,  en  été  &  en  au- 
tomne. 

291.  Agaric  pîlofelle.  Agarîcus  pîiofeiius.?ex(. 

Agarîcus  tenellus ,  fuhftrrugîntus  ,  pîleo  campanu- 
lato ,  conico,  fubpilofo  ;  lameUis  Utiufculis  ;  fiiphc 
fablongo ,  pubefcente.  Perf.  Synopf.  pag.  387. 

Il  reflèmble  beaucoup  au  précédent.  Son  pédi- 
cule eftpubefcent,  prefque  filiforme,  long  d'un 
pouce.  Son  chapeau  eft  campanule  j  prefque  coni* 
que ,  haut  de  trois  lignes  ,  large  de  deux ,  obtus , 
pubefcent ,  principalement  à  fon  fommet  \  les  lames 
d'une  largeur  moyenne.  Sa  confiftance  èft  tendre  j 
fa  couleur  d'un  brun-fernigiueux.  11  croit  fur  les 
troncs  pourris* 

29a.  Agaric  couleur  de  co\x\%.  Agarîcus  mtU- 
noides,  Bull. 

Agarîcus  gngarius  ,  ochraceo-fulvaUs  ,  expaUtf- 
cens  ,  pîleo  camofo ,  membranaceo  ,  /kemifphârico , 
pianiufculo  ;  lameilis  fubconfertis  ,  plants  y  fitpiu 
mediocri  y  furskm  fubîncrujfato^  Bull.  Herb.  tab.  560. 
fig.  !•  — Perf.  Synopf.  pag.  387. 

Pcrfoon  penfe  que  les  figures  F ,  H ,  C ,  E ,  qui 
repréfenteni  le  chapeau  de  ce  champignon  avec  acs 
ftries,  doivent  écre.rapportés  â  V agarîcus  hypnorwn. 
Il  paroît  en  effet  affex  probable  que  Bulliard  a  con- 
fondu deux  efpèces  :  celle  dont  il  s'agit  ici  eft  d'un 
jaune  d'ocre  ou  de  coing.  Son  pédicule  eft  grêle, 
fiftuleux ,  glabre  ;  4|uelquefois  un  peu  velu  à  fa 
bafe,  long  de  deux  ou  trois  pouces.  Le  chapeau  efl 
d'abord  convexe ,  poîscoiiique ,  enfutte  plane ,  fou- 
vent  un  peu  itrié  fur  fes  bords,  large  d'un  pouce, 
garni  de  lamts  inégales,  plus  ou  nu>ins  adhérentes 
au  pédicule.  Il  croit  eu  automne,  parmi  les  gazons 
&  les  moufles. 

293.  Agaric  coqueret.  Agarîcus  pkyfaloidts. 
Bull. 

Agarîcus  pîleo  fiavefiente  ,  margine  non  friato , 
glabro,  campa  ni f ormi  ^  deîn  piano;  Umînîs  ruftfun- 
tibus  ,  latiffimis  «  fuhdeçurrtniîbus  y  fiipiu  cavo,  Ltf 

I  vel  fiavo.  £uU.  Herb.  tab.  i66. 
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Cette  efpèce  eft  rare  s  elle  croit  parmi  les  fphai- 
gneSj  dans  les  marais  >  folicairement.  Son  pédicule 
eO  long  de  trois  pouces  &  plus^  grêle  «  un  peu 
fibreux  à  fa  bafe  ;  Ton  chapeau  lifle,  hémirpné- 
rique ,  jaunâtre  ,  (trié  j  large  de  trois  lignes  >  les 
hmes  d'une  couleur  un  peu  plusobfcure^  hoii- 
zontales. 

.  28S.  Agaric  à  pied  rouillé.  Agarîcus  ruBigino' 
fus,  Perf. 

Agarîcus  pi/eo  fuhcampanulato,  fuLcato ,  lamelltfqui 
firrugineis  ;  ftipiu  longo  ^  fuhtenaci  ^  ruhiginofo,  Perf. 

Synopf.  pag.  385. 

Son  pédicule  eft  coriace,  fiOuleux,  de  couleur 
de  rouille  «  puis  d'unbrun-noirâcre^  roiJe,  long  de 
trois  pouces ,  foucenant  un  chapeau  un  peu  cam- 

1)aBuîé,  fillonné,  mince,  ridé,  d'un  brun- pâle, 
arge  de  quatre  lignes  j  les  lames  ferrugintufes , 
adhérentes,  un  peu  ventrues.  Il  croît  parmi  les 
moufles. 

189.  Agaric  des  hypnes.  Agarîcus  hypnontm, 
Perf. 

•  Agarîcus  tenerrimus ,  parvus  ,  totus  ochractO'ftr" 
rugîneuSj  piUo  campanulato  ^  fulcato  i  lamellis  dif» 
fanti^us  ^  latiufculis ;  ftipiie  mtdiocri.  Perf.  Synopf. 
Mg.  aSi.  — Schranck  j  Flor.  bav.  2.  pag.  6oj.  — 
Batfcn.  Elem.  Fung.  pag.  1 17.  fig.  ^é.  —  SchœfF. 
Fung.  tab.  6). 

•  fi,  Agarîcus  (  bryophilus) ,  plho  obtuA  umbonato^ 
iamelltfque  cînnamomtîs;  ftipite  longiffimo  ^fibrillofo, 
paUtfctntt.  Perf.  1.  c. 

•  V.  Agarîcus  (  fphagnorum)  ,  pîlto  hcmfpkarîco  > 
fapil/ato.^  ochraceo  ,  pailido;  lamtUis  latis  ,  aquosè 
foUiSsi  ftipîti  iùngÇy  fubunaci ,  fuivo,  Perf.  1.  c. 

Cet  açaric  eft  d'une  fubflance  très-tendre ,  gla- 
bre ,  petit,  d'un  jaune  d'ocre ,  un  peu  ferrugineux. 
Son  pédicule  eft  grêle,  long  d'un  pouces  fon  cha- 

Eau  campanule^  puis  un  peu  plane,  fillonné  i  les 
nés  dtftantes  »  médiocrement  élargies.  Le  pédi- 
cule eft  plus  tenace  dans  la  yariécé  fi  i  le  chapeau 
large  d'un  demi-pouce  &  plus  i  fon  centre  un  peu 
fiillant ,  prefque  corné.  Dans  la  variété  y,  le  pédi- 
cule eft  long  de  trois  pouces ,  d'un  fauve-fombre; 
fon  chapeau  pâle ,  obtus  ^  large  d'un  demi- pouce; 
ks  lames  plus  diftantes,  plus  élargies;  elles  de- 
viennent prefque  d'une  couleur  incarnate.  On  le 
trouve  parmi  les  moufles  ^  après  les  pluies. 

290.  Agaric  tendre.  Agarîcus  tener,  Perf. 

Agarîcus fubfolîtarîus ^  ocàraceO'ftrrugîneux^par- 
mis  ^  pîUo  membranacco  ^  conîco ,  Uviufcuio;  lamellis 
^fiantibus ,  fiîpitc  iongiufçido.  SchœflF.  Fung.  tab. 
77*  —  Sowerb.  Fung.  tab.  j}.  —  Perf.  Synopr. 

^.  ?  Agarîcus-  (  atro-rufus  )  ^  pîieo  fubcoaicQ  {aui 
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convêxcrufif  ) ,  ficco ,  elafiîco  ;  iannUîs  pauch ,  m- 
fidis,  fufco  rubris  i  fiipite  prâioago  ^  gracUi.  Bolr. 
Fung.  pag.  51.  tab.  ji .  fig.  x.  —  Perf.  1.  c. 

^  Son  pédicule  eft  grêle ,  alongé ,  à  peine  épaii 
d'une  ligne,  très-glabre,  foutenant  un  chapeau 
conique ,  liffe,  membraneux ,  dé  trois  à  quatre  li- 
gnes de  haut,  mou,  fe  defféchant,  &  acquérant  des 
couleurs  plus  pâles  ;  les  lames  minces,  iliftjntes, 
afcendantes ,  de  couleur  canelle  j  celle  du  chape:u 
d'un  jaune  très- foncé ,  tirant  fur  le  brun.  D^ns  U 
variété  ^,  le  chapeau  eft  plutôt  convexe  que  co- 
nique ,  de  couleur  brune  ,  élaftique  en  fe  dcffé- 
chant  5  les  lames  moins  noinbreufes ,  trifides , 
d'un  brun-rougeâtie.  Il  croît  prefque  fo'itaire  fur 
les  gazons  ,  parmi  les  fautes  ,  en  été  &  en  au- 
tomne. 

291.  Agaric  pîlofelle.  Agarîcus pîlofellus.Pctt. 

Agarîcus  tenellus ,  fubftrrugîneus  ,  pîleo  campanw 
lato  ,  conîco,  fubpilofo  ;  lamellis  latiufculis  ;  jiipttt 
fublongo^pubefcenti,  Perf.  Synopf.  pag.  jSy. 

Il  reflemble  beaucoup  au  précédent.  Son  pédi- 
cule eftpubefcent,  prefque  fihforme,  long  d'un 
pouce.  Son  chapeau  eft  campanule  j  prefque  coni' 
que ,  haut  de  trois  lignes  ,  large  de  deux ,  obtus , 
pubefcent ,  principalement  â  fon  fommet  ;  les  lames 
d'une  largeur  moyenne.  Sa  confiftance  eft  tendre  \ 
fa  couleur  d'un  brun-ferrugineux.  11  croît  fur  l» 
troncs  pourris* 

2^.  Agaric  couleur  de  coing.  Agarîcus  meli- 
noidcs.  Bull. 

Agarîcus  gregarîus  ,  ockracio-kiivoius  ,  expallif- 
cens  ,  pîleo  camofo ,  membranaceo  ,  ksmifphémo , 
planiufculo  ;  lamellis  fubconfenis  ,  plants  ;  fitfitt 
mediocri  y  fursùm  fubîncruffato.  Bull.  Herb.  tab.  560. 
fig.  i.  — Perf.  Synopf.  pag.  $87. 

Pcrfoon  penfe  que  les  figures  F ,  H,  C ,  E,  qui 
repréfentent  le  chapeau  de  ce  champignon  avec  Jc$ 
ftries,  doivent  être.rapporiés  i  V  agarîcus  hypnorum. 
Il  parok  en  effet  aflez  probable  que  Bulliard  a  con- 
fondu deux  efpèces  :  celle  dont  il  s'agit  ici  eft  d'un 
jaune  d'ocre  ou  de  coing.  Son  pédicule  eft  grêle, 
fiftuleux ,  glabre  ;  quelquefois  uo  peu  velu  à  fa 
bafe,  long  de  deux  ou  crois  pouces.  Le  chapeau  eft 
d'abord  convexe ,  pois  conique ,  enfuite  plane ,  fou> 
vent  un  peu  ilrié  fur  fes  bords ,  large  d'un  pouce . 
garni  de  lames  inégales ,  plus  ou  moins  adhérences 
au  pédicule.  Il  croit  eu  aucotooe ,  parmi  les  gazons 
&  les  moufles. 

29J.  Agaric  coqueret.  Agarîcus  pkyfaloidts, 
Bull. 

Agarîcus  pîleo  ûavtfcente  ,  marine  non  firiato  , 
glabro,  campa ni/ormi  ^  deîn  plana  j  laminîs  ruftfc<n- 
tibus  ,  Idtiffimîs  ,  fubdecurrtntibui  y  fiipitt  eavo,  ùutê 
velfiavo.  £uU.  Herb.  tab.  $66. 
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Fung.  pag.  iju.ubL  ^kfig.  o/ac:%r)ap(l.pfeg»3&9; 

Cette  fingulièreefpècea  ëtéobfervéc  par  M.Pçr- 
fôon  fur  Te  Jclêrotium  lacunofum.  Son  pédicule  eil 
rameux  \  il  reflèmble  à  une  giappe  de  grofcillerj 
dépouHléede  ffs  gtains.  Les-rameaux  font  fimples  ^ 
latéraux^  terniinés  par  de  petites  têtes,  traolpa- 
rentes  &  fugaces.  Le  chapeau  eil  terminal  ^  légè- 
rement tomeoteux  j  prefque  large  de  deux  lignes. 


de  fafirafliolaîrâ  leurs  boru$>^'im  pourpfe*bletjatre 
â  Ictm  c&eèi ,  afcendaetes.  H  croit  fur  les  moot> 
gpes ,  dons'  les»  bois  de  pins* 


300.  Agaric  d'Hudfon.  Agaricus  Hudfoni. 
Pèrf. 

Agaricus  greganus,  pilco  convexo^aihido  ftipiteqt/e 
pUoft;  pilas  fparfis  9  firiSis  j  rubris.  Perf;  Synopf. 
pag.  J90. 

Agaricus  (  ptlofus  )  y  fiipitarus  ,  piieo  convexo  , 
alho ,  pilofo;  pilfs  rubris  ,  fiipite  loagm,  Hudf.  Fiôr. 

angK  edit.  2.  pag.  éia.—Soverbt  rung.  rab'.  164. 

Son  pédicule  eft  gréle ^  alongé ^  noirâtre^  lui* 
Tant)  il  devient  un  peu  roMge&ire  eo  vieilUâanti 
d'après  Hudfon ,.  ainfi  que  les  poils  épars  à  fa  bafe. 
U  uipporte  un  chapeau  convexe  ^  large  d'environ 
trois  lignes ,  blanchâtre ,  hérifle  de  quelques  poils» 
rpides  ,  alongés ,  noirâtres ,  garni  en  deflous  de 
lames  blanchâtres  y  a^ttrinativement  inégales^  un 
peu  disantes  les  unes  tles  autres ,  à  peine  adhé* 
rentes  au-  pédicnle.  Il  croir  en  automne^  fur  les- 
fiefuilles-mortes  dtthoux.  .;.  ..i  ..  . 

}0i.  AfiAKic  fiyliforme*  Agfirû^is  ftyJobates. 
Perf. 

Agaricus  pileo  membranaceo ,  convcMO  ,  a/bido^ 
cinerufcenti  ;  lamcUis  diftinUis  ^  piano 'adfccadeati'" 
bus  ;  fiipite  bafi    membfanuU   orbiculari   imp^fto, 

Perf  Synopf.  pag.  }90.  —  Bull.  Herb.  tab.  563.  fig. 
E.S.T.? 

Cet  agaric  eft  remarqvuble  par  une  bafe'  mem- 
braneufe^  orbiculaire^  un  peu  convexe  >  large 
d'une  lignej  (triée ,  pileufe  a  fes  bords ,  du  cen- 
tre de  laquelle  s'élève  un  pédicule  blanc  ^  e)abre> 
long  d'un  pouce  &  pfus ,  foutenant  un  cnapeau 
<*onvexe ,  membraneux  ,  d'un  blanc-cendré ,  large 
de  trois  lignés  ^  garni  en  d^ffous  de  Urnes  libres  ^ 
ovales  j  planes ,  afcênJances.  Il  croît  parmi  les 
feuilles. 

JOI.  ACAltlC  élégant.  Agaricus  eUgans.  Perf. 

Agaricus  majufcudus ,  pileo  memhranaceo-firiato  , 
umboMaia ,  livefcenU'fiavo  $  lameliis  dilate  croceis  , 
htere  purpureo'Câfiis  ;  fiipite  longiufculo  ^  pallefanti" 
Uvidst^  Perf.  Synopf.  pag.  391. 

Cette  efpèce  ,  félon  M.  Perfobn ,  cil  fort  élé- 
gante. Son  pédicule  eft  long  d'un  à  deux. pouces , 
épais  d'environ  une  ligne ^  d'un  btanc-pâlè  ;  fon      _. 
chapeau  membraneux ,  finué  j  ilrié  ,  campanule  ,  1 
pnotubérpoc»  obcu$r  jaime  à  (es  ^o^  y  plut  pale'-     )o6. 


)0)..  Agaric  adonis.  Agaricus  adonis,  BolK 

Agaricus  gregarius  ^  pileo  levi ,  campanuUto ,  al» 
bido ,  fofeo  aut  viridi  vario  ;  lameliis  fubuncinatu  ^ 
adneycis,  albis,  Bult.Herb.  tab.  f  Ce.  fig.  2.  — Perf. 
Synopf.  pag.  391. 

Son:  chapeau  varie  dsns  fiss;  cmletirf  i  il  eft 
blanc .  quelquefois  ceint  de  rofe ,  jaunâtre  ou  ver- 
dicre  ,  mince ,  point  charnu  j  liffe ,  campanule  , 
obtus  «  large  de  quatre  ou  cinq  lignes  j  foutenupat 
un  pédicule  long  de  deux  ou  crois  pouces ,  large 
de  dfeax  tignesau  plus,  cylindrique,  faflanchitre  , 
fifiuleux.  Les  lames  nombreufes^  ibétsales,  blai'.- 
ches',.  étroites  «  non  décurrentes  far  le  pédicule. 
Il  nait  par  groupes  dans  les  bois  ,  fur  la  moufle  8c 
les  branches  tombées. 

304.  Agaric  panaché!  i^anciâ  varltgatu, 

Perf. 

•  •  •  • 

Agaricus  gregarius ,  mtjufcuius ,  pileo  fibeamcjh, 
\câmpanmlato^y  Itvè  àat-papillmo ^  liiunrrofifcen'iifut 
\varitgato  ;  lameliis  uneinatO'decarrentibus  fiipitequ 
\aljis.  Perf.  Synopf.  pig.  391. 

Agaricus  tentatule.  Bu!K  Herb.  tab.  $60.  fig.  3. 

Son  chapeau  eft  médiocremencxhamu,  canpi- 

nulé, panaché  par  des  raies  jaunes  6c  blanches , 

largeaenviron  un  demi-pouce,  très- fou  vent  muni 

a  fon  centre  dune  éminence  conique,  fouteim 

,par  un  pédicule  très-gréle,  fiiiuleux,  blanchâtre  , 

;  long  de  trois  pouces  &'plus.  Les  lannts  fom  blao- 

I  ches ,  inégales ,  munies  dans  leur  milieu  d'un  cro- 

jcliet  très-oiarquéy  &  fe  prolongeant  fur  le  pé«ii- 

jcttle.  Il  croie  par  groupes,  fur  les  gazons  U  les 

moufles» 

30 f.  Agaric  rofe*  Agaricus  rofeus.  Perf. 

Agaricus  gregarius  ,  parvus ,  rofeus  ,  pileo  cam* 
panulato  ,  papillaio  ;  lameliis  aîbidis  ,-  fiipite  fit" 
formi ,  pallefcente.  Perf.  Synopf.  pag.  393- ub.  5. 
fig.  3. 

Agaricus  fifiulofus.  Bull.  Hérb.  tab.  5  2 S.  fig.  P- 

Il  e(t  remarquable  par  la.  couleur  rofe ,  quelque- 
fois  grife  ,  de  fon  chapeau  campanule ,  hémifphé* 
rique ,  puis  convexe  «  proéminent  à  (on  centre  , 
large  d'un  demi-pouce,  peu  charnu,  fupponé 

Car -un  pédkute  fong  de  deux  pouces,  gréie , 
lanchâtre,.  fiftuleux.  Lés  lances  font  peu  adhé- 
rences avec  le  pédicule ,  Manchitres ,  inégales.  U 
croit  fur  les  branche^  ^  IH  feuilles  mortes ,  dans 
les  boisv 


AcARic  cbtt.  Agaricus  cLnms,  Linn. 
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gijjtfno  ^  annulo  mohili,  Bull.  Heib«  tab.  l6. 

Agaricus  comatus.  ?etÇ.  SynofC  pig,  J95.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  ub.  854.  —  Schmid,  Icon.  cab« 
10.  (  f^oyii  Amanite,  n*»,  f }.  ) 

J14.  Agaric  faux  éphémère.  Agarkus  epheme* 
roides,  Bull. 

Agarhus  pUco  cçntco,  ai^ido  >  ^rn/ro  flavefcenie  ^ 
mareine  firinto  y  fiipitt  fifiulofo  »  hafi  ètUàofo  ^fiium 
fhirjucum  intué  rtcondtme-i  annulo  nunc  fixa ,  itunc 
molfUi.  Bulliafdj  Hcrb.  tab.  581.  fig.  1.  —  Hafi 
glabrM.  fig.  A.  F*  D.  G.  —Bafihirfuia.  fig.  B.  C. 

Cette  efpèce  reiTemble ,  par  fa  grandeur  j  i 
l'agaric  éphémère,  &  par  (à  forme  a  l'agaric  maf- 
•(êtce.  Son'péviiculc:  eft  long  de  deux  ou  trois  pou- 
ces 3  traverfé  dans  toute  fa  longueur  par  un  filet 
yelu  >  i)  eft  blanc  ,  filluleux ,  cylindrique,  renflé 
i  fa  bafe  en  une  bulbe  épaifle  «  glabre  ou  hérilTé. 
Son  chapeau  ti\  d'abord  ovoïJJ^,  puis  conique  , 
puis  pLine  avec  les  bcrds  déchires  ,  blanchàcre  , 
ftrié  fur  les  bords ,  jaunâtre  au  centre  ,  garni  de 
l»Des  libres  ,  étroites ,  recouverres ,  dans  leur  jeu- 
nèfle  9  par  une  n.embrane  qui  forme  autour  du  pé- 
'dîcule  un  anneau  Hxe  ou  mobile  i  elles  fe  réfol* 
vent,  dans  leur  vieiliefle,  en  une  eau  noire.  Il 
f  toêc  furie  fumier. 


/  » 


{    3 1  f^  Agaric  plifle.  Agarîeus  piècatus^  Perf.^ 

'  Agaric  us  càfpiiofus,  pileo  campanulato,  pUcato  j 
fufcefctnu-ctnerco^  apice  fquamuiofo ^  margine  dtmum 
i'cvoluto  ;  lamis  confenis  ,  latis  ,  prima  purpuraf- 
tenu  fufcis  ^  prûinatis,  Perf.  Synopt.  pag.  jyô.  — 
Difpof:  Fung.  pag.  52,  &  Comm.  pag.  27.  — 
Ligntf.  Scot.  2.  pag.  1023,  —  Curtis^  Lond.  tab. 
xai .  —  Non  Lam,  Ûiâ.  ' 

*  Son  chapeaU'eft  d'un  brun-cendré ,  campanule  j 
plîfTé,  couvert  à  foh  fommei  d'écaillés  brunes, 
couchées  i  il  feïab'àt  &  Te  diffout  en  eau  à  fa  cir- 
conférence. Les  lames  font  nombreufes,  adhé- 
rentes tntr'elles,  parfemées  d'une  pouffière  blan- 
thâcre,  très-rapproi  hées ,  d'abord  d'un  rouge- 
brun  ,  puis  noires  i  U  pédicule ,  coupé  tranfverfa- 
lement ,  offre  des  couches  circulaires.  Il  croit  par 
groupes  le  long  des  haies  j  dans  les  prés. 

)  16.  Agaric  larmoyant.  Agaricus  Ucrymahunf 
dus.  Bull. 

Agaricus  piUo  campanulato  ,  rufefcenti  ^fuhtomen* 
tofo  ;  iameliis  luteo-^igrtfctntiius  ;  ftipitenudo.  Bu  H. 
Herb.  tab.  194,  &  tab.  52  j.  fig.  J. 

Agariius  velueinus»:?ttL Synopf.  pag.  409.  ?    ' 

Son  pédicule  eft  long  de  quatre  à  cinq  pouces, 
épais  d'environ  cinq  lignai  «  cylindrique ,  fiftu- 
leux,  un  peu  cotonn<;UX  ,  d'un  blanc-jaunatre  s  il 
Aippoice  un  chapeau  d'abord  bémifphcrique^  puis 


ximpumlé  j  fkfÊh  rtlevé  à  fes  bofdi  tn  4Wlui, 

)arg«  de.trofi  i  cinq  pouces ,  fec  i  fa  fuperfiwie  » 

d'un  £iuYe-«Iair  ou  fotscé  >  garni  de  James  jau* 

..nfttres,  îfiégaief ,  légèrement  dècurientes  fur  le 

I  pediculç^  par(^mée$  {le  petites  taches  noirâtres  « 

I  couvertes^  dans  leur  jeuneGfe,  d'un  réfeau  filamrin 

itrux ,  très  fin,  qui  fe  détruit  eiuiérement  :  on  M^ 

tingue  de  petites  gouttes  d'une  eau>îM)irâtre  fur  le 

bord  des  lames.  H  croit  fblitaire  dans  les  bôis^  fur 

la  terre  ^  dans  le  courant  de  l'automne. 

317»  Agaric  pie.  Agaricus  pieattusm  Bull- 

Agaricus  pileo  campanulato  ^  unuiffimo  ,  aïkido, 
in  fquamas  loias  ,  fparfas  demhm  rupto  ,  lamclUt 
dcnudatis  ,  confenis  y  umhrinit,  i  fiipite  longiftmo  , 
bulhojo.^  nudo,  Bull.  Herb.  tab.  zo6.  —  Perfoon* 
Synopf.  pag.  597.  —  Soverb.  Fung.  tab.  170. 

Cet  agaric ,  très*fugace  ,  efi  ponrvu  d'un  pédi* 
cule  qrlîndrique  ,  blanc  ,  fifiutcux  •  long  de  huit 
à  neuf  pouces  «  épais  d'un  demi- pouce  «  renflé  en 
tubercule  ï  fa  bafe ,  fotiienant  un  chapeau  pref- 
qu'ovale,  puis  conique,  puis  un  peu  plane  ,  lact- 
nié  à  fcsbordSj  recouvert  d'une  pellicule  blanche 
qui  fe  fend  en  travers  «  (k  laifle  appercevoir  des 
lames  brtines  »  Inégales  ;  ttès-nombreafés ,  adhé- 
rentes entr'elles  par  le  dos ,  féparées  du  pédicule . 
parfemées  de  plaques  blanches  ^  fe  fondant  en  une 
eau  noirâtre.  Il  croit  fur  les  plantes  en  putréfac- 
tion. 


'  ';i8.  Agaric  voilé.  Agaricus  obttBus,  Perf. 

Agaricus  pileo  aliido  ,  tomtntofo  ,  evanefctnu  ; 
Iameliis  denudjtis, primé  ruhris  iftipite  hafi  anndato. 
Perf.  Synopf.  pag.  597. 

Son  chapeau  eft  d'abord  blanc,  tomenteux, 
enfuite  ftrié ,  déchiré ,  parfemé  d'une  pouflbre 
rougeâtre,  foutenu  par  un  pédicule  fiftultux,  cou- 
vert d'un  voile  blanc  qui  perfifte  en  anneau.  Les 
lames  font  nonobreufes^  entières  ;  elles  deviennent 
noirâtres  &  fe  détruifent  aflez  promptement»  airfi 
que  les  autres  parties  de  la  plante.  Elle  croît  en 
Angleterre ,  fur  le  fumier. 

jiç.  Agaric  à  grofle  racine.  Agaricus  macrc^ 
rhi[u$.  Mich. 

Agaricus  pileo  campanulato,  grifio  ;  fiipite  hrtxiaf' 
culo  i  radice  longiffimâ ,  fufiformi»  Mich.  Nov.  g^n* 
pag.  189.  tab.  15}.  fig.  2. 

Cette  efpèce  eft  très-remarqtiable  par  une  ra- 
cine ou  pivot  filiforme  «  long  de  fix  pouces,  à'o^ 
s'élève  un  pédicule  court ,  long  de  deux  pouces 
&  demi ,  épais  de  trois  lignes  ,  loutenant  un  cha- 
peau campanule ,  d'un  gris-cendré,  écailleux  dans 
fa  jeunefle.  11  croit  vers  la  fin  de  Tautomne,  fur 
du  fumier  de  poule. 

}20.  Agaric  cendrél  i<^df/Vjtf  <i«ef»M.  Bull. 

Ag^ftiut 
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dans  les  bob  »  l€s  ptés  &  les  juditis  •  crois  ou  quatre 
fois  par  ao« 

m 

326.  Agaric  fiux  éteignoir.  Agarîmu  pfeudo- 
extinâorius,  Dec  and. 

Agaricus  (  extinâorius  )  ,  fiipîte  nudo  ,  fubcy 
Imdrico  j  dongiufculo  ^  hûfi  tumidiafculo  y  ptleo  cam- 
panulato,  mafpine  inâquaii,  farshm  fittamulofo  j  paU 
lido ,  apice  fufitfcente  f  margint  demum  Ucero^  incifo. 
BulL  Herb.  ub.  437.  fig.  i.  (Non  Pirf.  BoU.  & 
Limn.  )  —  Decand.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  148. 

Agaricus  ferru^ntus.  Var.  y.  Perfoon  «  Synopf. 
pag.  40J. 

Son  pédicule  eft  ou ,  fiftoleux»  glabre  »  cylindri- 
que ,  blanc  >  long  de  cinq  à  fix  pouces  «  continu  avec 
le  chapeau ,  un  peu  ëpaiflî  à  fa  bare ,  prolongé  en 
une  radne  courte»  foutenant  un  chapeau  d'abord 
cvlindrique^  puis  ovale*  puis  conique  «  un  peu 
blanc  ou  jaunâtre  i  Ton  fommet  »  obtus  ,  long 
d'environ  deux  pouces  »  flrié  vers  Tes  bords ,  puis 
frangé  j  finué  ;  parfenié ,  dans  fon  milieu  >  des  dé* 
bris  de  la  pellicule  en  forme  de  petites  plaques  ^ 
garni  de  lames  adhérentes  par  leur  dos,  inégales , 
blanchâtres ,  puis  noires.  La  pluplarc  périiTent  après 
la  chute  de  la  peau  :  il  n'en  refte  que  les  plus  gran* 
des ,  fous  la  forme  de  huit  à  dix  rayons  partant 
du  pédicule.'  Il  croit  fotiuire  «  dans  le  courant  de 
Tété^  for  le  fumier. 

)27.  Agaric  ferrugineux.  Agariau  femtgintus. 
Perf. 

Agaricut  câ/pîtofiJ,  pîtto  campanulato  ^  fulcato  ^ 
firrugineo  ;  lameliis  nitentibus  ,  prima  rofeis  ,  dtin 
tinenis^  tandem  nigrefcentihus.  Perf.  Difpof.  Meih. 
Fung.  pag.  6x,tc  Synopf.  pag.  400. 

Agaricms  lignontm,  Scbœff.  Fung.  tab.  66, 

^.  Agaricus  (  horténfis  ),  gregarius  aut  càfpitofus  , 
fiUo  fuhpllcato  y  fiexuofo  ,  ochraceo  i  lameliis  anguf- 
ils,  prima  fuhcâjiis ,  dein  nigrefcentibus }  ftipite  gld" 
(ro,  primé  medioeri,  crajiujculo.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  truncorum,  Schœff.  Fung.  tab.  4. 

Son  chapeau  eft  campanule ,  cannelé  »  (trié  ^  d'un 
brun-ferruginevx ,  fouvent  parfemé  â  fes  bords  de 

C^tits  flocons  farineux  ,  foutenu  par  un  pédicule 
anc  y  long  de  quatre  pouces ,  épais  >  fiftuleux.  Les 
lames  font  étroites  j  inégales ,  luifanres ,  d'abord  un 
peu  rougeâtres»  puis  cendrées,  puis  noires;  elles 
font  9  dans  la  variété  ^ ,  dé  couleur  ochracée ,  ainfi 
que  le  chapeau  i  les  lames  linéaires  »  entières  »  noires 
à  l'une  de  leurs  Faces»  ochracées  i  l'autre.  II  croit 
en  automne  »  fur  le  tronc  des  arbres ,  dans  les  fo 
rets.  La  variété  jS  fe  rencontre  dans  les  jardina,  fur 
la  terre  &  les  bois  pourris,  après  les  pluies  de 
l'été. 

328.  Agaric  lacuœux.  Agaricus  lacunofus  »?tï[. 


A  G  À 

Agiticus  folitariës  am  fiticâfpitofiSg  piliP  Câm* 

panulato  t  obtufo  ,  expallejcenu  ^  ragalofri  UmeilU 

fuhadfctndtntiBas  ^  Luiufculis  ,  pufpurafcentt-<inereiii 

ftipite  mediçcri^   cytindrico ,  deçrJkm  fquamidofo, 

Perf.  Synopf.  pag.  401. 

Son  pédicule  efl  cylindrique  j  fiRnleux  ^  long  de 
deux  ou  trois  pouces ,  épais  d'une  ligne  â:  plus  ;  fon 
chapeau  campanule  >  optus  »  un  peu  ferme  »  pale , 
i  cannelures  lacuneufes  à  fa  furface  \  les  laoïes 
prefqu'afcendantes  »  d'un  pourpre-cendré  ^  un  peu 
élargies.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

129.  Agaric  cotonneux.  Agariciu  gc/ypirus. 
Bull. 

Agaricus  cdfpitofus,  pileo  lato  ,  fuhpUcato ,  cam* 
panulato  ,  ochraceof  lameliis  diftinSis  ^  liberis^Jti' 
pi  te  cavo  ,  villofo ,  deorsùm  incraffato.  Bull.  Herb« 

tab.  426.  fig.  2.  —  Perf.  Synopf.  pag.  402. 

Cet  agaric  eft  fugace ,  &  ne  dure  au  plus  que  cinq 
â  fix  jours  *y  il  eft  muni  d'un  chapeau  campanule , 
puis  plane ,  tomtnteux  •  eofuite  glabre  «  blanc  dans 
fa  jeunefle  »  enfuite  jaune-pâle^  roux  â  fon  centre, 
enfin  d'un  gris-cendré ,  marqué  »  ï  mefure  qu'il 
vieillit  »  de  firies  divergentes  à  fes  bords,  large 
de  deux  pouces,  peu  charnu,  foutenu  par  un  pé- 
dicule long  de  deux  pouces ,  blanchâire ,  fiftuleut« 
cylindrique  «  couvert  i  fa  bafe ,  ou  quelquefois 
dans  toute  fa  longueur ,  d'un  duvet  blanc ,  coton- 
neux ,  fugace.  l«es  lames  font  libres ,  inégales 
entr'eJes  ,  d'abord  blanches  «  puis  noirâtres  1  qui 
fe  réduifent,  ainfi  que  le  chapeau ,  en  une  liqueur 
noire.  Il  croit  fur  u  terre  ,  i  la  fiin  du  priotems , 
dans  les  bois. 

)  }0.  Agaric  â  pied  aloogé.  Agaricus  macroptu. 
Perf. 

Agaricus  pileo  kemi/pkarico  ,  moi^ ,  aêUd^pal* 
lefceate  ,*  lameliis  grifiis ,  margine  aihiSoribusiPifi^ 
longOf  annuio  fugaci.  Perf.  Synopf.  pag.  402. 

Son  pédicule  eft  fiftuleux ,  lone  de  trois  ou  qua- 
tre pouces  •  épais  d'une  ligne  «  de  même  couleur 
que  le  chapeau  :  celui-ci  eft  hémifphériqne,  coo- 
vexe ,  puis  plane ,  mou,  d'un  blanc«pâle,  très-glabre 
à  fon  dîfque  i  les  lames  adhérentes»  horizontales 
d'abord  grifes  »  un  peu  incarnates ,  plus  blanchn 
à  leurs  bords  ,  ponâuées  de  noir;  le  pédicule  muoi 
d'un  anneau  fugace.  11  croit  foUuire  fur  U  terre. 

^n-  Agaric  d'un  (zv^yt-clût.  Agaricus  vutl- 
linus.  Perf. 

Affaricus  fragilis ,  pileo  vifcîdo ,  diluù  viteillno  ; 
lameliis  di/liniiis ,  argfllaceis  ;  ftipite  ffttilofi ,  fi^- 
naceo  «  pulverulento  ,  nudo,  Perf.  Synopf.  pag.  40^* 

Son  pédicule  eft  long  de  dettxj)ouces  &  demi» 
épais  de  deux  lignes  »  nu,  fiftuleux,  couven  d*une 
pouffière  farineufe  ,  foutecunt  un  chapeau  vii' 
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fl  'MX ,  d'uft  faave-clair ,  flirtout  i  fon  fommet , 
l!  .e ,  campanule  ^  obtus ,  garni  de  lames  libres , 
d  u:*  Mune-cerreux  i  flafaues^  afcendantes  y  un  peu 
p  if  es  i  leurs  côtés.  Il  croît  par  groupes  fur  le 

îu.Tiier  de  cbevaL 

;;i.  Agaric  en  forme  de  dé.  Agaricus  MgitaH- 

A^d^icus  piUo  ab  iniùo  ovoldeo^  deind^  dîgîtali^ 
fyr,:^  centro  ntftfctntt  y  marginefiriis  nigrîs  notato; 
;:::e  lenuî ,  nudo  »  firiSo.  Bull.  Herb.  tab.  11»  & 
ub  jij.  fig.  i. 

Arjrîcus  éijr<minatus,  Var.  /&.  Perfoon  j  SynopC 
pig.  405.  {V^oyti  Amanite j  n**.4i.) 
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^33.  Agaric  àiSémitié.  Agaricus  dîjfeminatus. 

P-rf. 

Agjricus  congefius  »  parvus  j  /ù^tfx  j  f  i/^o  /f  mi- 
01  jt/ ,  firiaro-plicaio  ,  primùm  fubçchracco  ,  </««  ^i- 
/>j  ;  LdmtUis  tUfiin^U y  femi-adnrxU  ,  albido  fufccf' 
(tiiiifus  i  ftlpiie  ut  plurimum  incurve»  Perf.  Comin. 
p^g.  8v  «  &  Synopf.  pag.  403.  -*-  Schoeff.  Fung. 
ub.  508.  Junior, 

Ce  champignon  patoit  n'être  qu'une  variété  du 
pr:^cedenti  il  eii  petit,  fugace.  Son  pédicule  efl 
ordinairement  recourbé  i  il  foutient  un  chapeau 
à  lemi  ovale ,  plifle  ,  ttrié  ,  d'abord  légèrement 
ochracé  ^  pais  gf  iÛtre ,  garni  en  deflbu»  de  lames 
diiincteSj  à  demi  adhérentes^  d'un  blanc  rem* 
bruni.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres  j  en  été  & 
dins  rh"ver. 

^H.  Agaric  domeûiqne*  Agaricus  domefticus. 

Perf. 

Agaricus  pitto  campanulato ,  ohtufo  ,  tindulato  , 
f'Jiâio  y  fuliginto  ;  Jquamuiis  furfuractis  ;  lameUis 
vO'iftn'u^  UataribuSy  primo  Câfio'ruhris ,  dtin  brun" 
nus,  nigricautibus,  Perf.  Synopf.  pag.  4OJ.  f—  Boit. 
Fung.  pag.  2,6m  tab.  16. 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces,  épais  de 
t'ois  à  quatre  lignes ,  blanc ,  fubulé ,  fiftuleux ,  fou- 
tcr.inc  un  ch3f>eau  campanule  j  puis  plane  j  obtus  y 
o.riulé,  cannelé ,  couieur  de  biftre»  couvert  d'é- 
c::[l.sfarineufes$  les  lames  nombreufes^  linéaires» 
<i  ibord  d'un  rouge-bleuâtre  >  puis  brunes  &  noi- 
î» ,  Attachées  au  fommec  du  i^dicuie.  11  croit  dans 
If  s  maifoos  j  fur  les  murs  humides. 

^^5.  Agaric  à  demi  ftrié.  Agaricus  ftmtfiriatus. 

C^der. 

AiTjncus  (polcher)  ,  tener^  fugaxy  piieo  umhi» 
fUato  y  planîujcah  t  plicato  ;  plicis  iatiufcuiis  ,  C4- 
f  i  ;  lameliis  liberis  ,  diftantièus  ;  fiipiti  elongato  , 
àhUoTu/èfcaite,  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung.  pag. 
(>'-> ,  8c  Synopf.  pag.  404.  —  (Eder.  Flor.  dan. 

ub.  II 34, 


Agaricus  plieatus.  Curtîs,  Flor.  Lond:  Icon«  — 
Wither.  Arrang.  4.  pag.  197.  * 

Agaricus  (  fubfîmîlis  )  ,  piUo  memhrattaceo  »  r*^ 
niufcuto  ,  cinereo  ;  apice  Jfquamofo  ,  rimofo ,  nim" 
came;  lameliis  angufiis y  fiexuofis ;  pipitê  alho ^^ 
pulveruiento.  Perf.  1.  c.  pag.  40J. 

Son  pédicule  eft  alongé ,  d'un  blanc-rouffeâtre  , 
légèrement  élaftique^  un  peu  tubéreux  ï  fa  bafe^ 
foutenant  un  chapeau  très-mou,  large  de  neuf 
lignes ,  pliffé .  eîinnelé,  ombilîqué ,  plane  ,  fugace  \ 
les  ftries  fourchues,  le  fommet  glabre ,  d'un  roux- 
ochracéi  tes  lames  point  adhérentes  au  pédiclile, 
cendrées,  noirâtres.  La  variété  ^  eft  plus  petite. 
Ses  lames  font  adhérentes  au  pédicule,  en  forme 
d'anneaa;  les  cannelures  du  chapeau  dichqtomes  , 
un  peu  tomenteufes.  Il  croit  dans  les  prés ,  les  jar-> 
dios  9  fur  des  monceaux  d'ordures. 

}j6.  Agaric  narcotique.  Agaricus  narcoticus, 
Batfch. 

Agaricus  piUo  convexo ^  cinereo^  plicis  denjis, 
hifidis  y  diftinéiis  pltcato  y  vertice  integro  ;  fiipiufur 
$ulato  ;  lameliis  rariorilus ,  integris  y  d  dimidiaùs 

alternis,  Batfch.  Eleni.  Fung.  Cent.  i.  pag.  79. 
tab.  16.  fig.  77. 

Ce  champignon  répand  une  odear  tellement  nan* 
cotique»  qu'il  occafionne  des  maux  de  tête  affex 
violens  à  ceux  qui  l'obfervent  un  peu  trop  long^ 
tems.  Son  pédicule  efi  fubulé  3  fon  chapeau  d'abord 
obïong ,  puis  convexe  »  puis  plane  ^  large  d'un  demir 
pouce,  veluj  puis  glabre,  cendré ,  marqué  de  plis 
nombreux,  bifides  &  d'écaillés  recourbées;  garni 
de  lames  peu  nombreufcs,  entières ^  alternes  avec 
d'autres  de  moitié  pltis  courtes,  cendrées  dans  \t  uc 
jeunefle.  H  croit  le  long  des  chemins  ,  fur  les 
gazons. 

5;  7.  Agaric  à  mamelons.  Agaricus  papîUofus. 
Batfch. 

Agaricus  pileo  grifio ,  Jarfuraceo  ,  campanulato^ 
lacera  ;  margine  ftriato  ,  vertice  papilligcro  ,  ftipitt 
linearii  laminis  integris  ,  crajporibus y  &  reliquis  vix 
brevioribus ,  teneris  ,  utrifque  aliernis,  Batfch.  Elem. 
Fung.  Cont.  i.  pag.  81.  fig.  78.  —  Perf.  SynopC 
pag.  406. 

Son  chapeau  e(V  d'abord  oblong ,  large  de  tro^S 
lignes ,  puis  campanule  ,  écailleux,  floconneux  , 
ftrié ,  déchiré  à  fes  bords ,  couvert  à  fon  fommet 
de  petits  mamelons  oblongs ,  de  couleur  grife  j 
foutenu  par  un  pédicule  iinéaire,  long  d'un  pouce 
&  demi ,  fouillé  à  Ton  fom  net  3  les  lames  inégales  ; 
les  entières  plus  épaiflfes  s  les  aurres  alternes ,  plu$ 
courtes,  tendres,  noires,  blanchâtres  à  leur$ 
bords.  Il  croit  fur  la  terre  j  le  long  des  ornière^ 
des  grands  chemins. 

3  ;8.  Agaric  elliptique.  Agaricus  eliîpticus. Perf. 
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Agaricfa  piliO  piano  ^  tUipûco^  dituti  câfo  put 
alhido^cifureo  ;  lamellis  pianiufculii  ,  ptbconftnis  ^ 
prima  fubpurpurafcetuibus  ^  demum  cinnamamtis  ;  fti" 
pîti  èrevi ,  nitldo.  Perf.  SynopC  pag.  406. 

.Son  pédicule  efi  long  d'un  pouce  ^  liiifanc  \  fon 
chapeau  très^endre  j  firié  j  plane  »  elliptique  » 
d'un  bleu  léger  ou  d'un  blanc-cendré  i  les  lames 

Iirerque  planes  ^  peu  nombreufes  »  très-minces  « 
arges  d'une  ligne  ^  prefqu'adhérentes  >  d'abord 
légèrement  purpurines  ^  puis  d'un  jaune-canelle. 
Il  éft  rare  :  on  le  rencontre  fiir  le  tronc  des  ar- 
bres. 

}J9.  AoARic  éphémère.  Agaricus  ephements. 
Bull. 

-  Agarictu  gngarius  j  minor  ^  piUo  cûmpanidato  j 
demum  partito  ^  firiato  ^  glabro  ^  fuhcincno;  dîfco 
rufifiente  ;  fiipite  nudo,  longo  ,  gUbro,  Bull.  Herb. 
tab.  541.  fig.  I.  —  Perf.  Synopr.  pag.  406. 

/.  Âgaricus  momentaneus.  BuU.  Herb.  tab.  I18. 

Ce  champignon  eft  grêle  ;  fa  confiftance  molle 
&  fugace.  Son  pédicule  eft  blanchâtre  >  fiRuIeux , 
glabre  j  cylindriaue,  long  au  plus  de  quatre  pou- 
ces, épais  d'une  ligne  «  foutenant  un  cnapeau  gla- 
bre j  aabord  ovoïde^  puis  campanule,  puis  éulé , 
fouvent  parugé  en  cinq  ou  fiz  lobes  profonds  & 
divergenSj  quelquefois  roulé  en  deflus  a  Tes  bords  ^ 
roufleitre  à  Ton  centre  «  d'un  jaune-fale  à  fa  cir- 
conférence »  marçiuéde  ftries  noirâtres  i  les  lames 
étroites^  libres ,  inégales»  blanchâtres  ,  fe  rédui- 
fant  enfnite  en  une  liqueur  noirâtre.  Il  ne  dure 
qu'un  jour  &  croit  fur  les  fumiers. 

)40.  Agaric  des  fumiers.  AgmrUus fitrcorarius, 
Bull. 

Agaricas  minutijfimus  ^  griftus ,  pilto  demàm  pia- 
mufculo  j  radiato-fffo  ;  difco  ochracto  ;  UmtlUs  dif» 
iantibia^  fiipht  fUiformi  ^  nudo.  Bull.  Herb.  tab. 
68  8c  541.  fig.  1. 

Âgaricus  radiatus,  PerC  Synopf.  407. 

Cet  jtcartc  reflemble  beaucoup  au  précédent  s 
•9  en  diftère  en  ce  qu'il  eft  un  peu  plus  grand  j  & 
par  fon  chapeau  plus  grifâtre  »  garni  f  atnfi  que  le 
pédicule,  d'un  duvet  peluché  ,plus  abondant  dans 
Ja  jeuneue  de  la  plante,  il  croie  en  automne ,  fur 
les  fumiers. 

$41.  Agaric  hydropique.  Agaricus  kydrophorus. 
Bull. 

Agaricus  Càfpitofus  ^piUo  ah  imtio  campanifarmi, 
dgindk  conico;  difcorufifcenîe  s  marmnelaitro^ftriato^ 

fifio  ,  fiirsùm  replicato  ;  ftipite  fihradicato  ^  nudo, 
uU.  Herb.  ub.  558.  fig.  1. 

Son  chapeau  eft  ftrié  >  large  d'un  pouce  &  demi, 
griiitre  fur  fes  bord»j  roux  à  foo  centre  «  d'abord 
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en  cloche ,  pais  conique  >  relevé  &  déchiré  à  Tes 
bords  J  foutenu  par  un  pédicule  glabre ,  nu  «  fiftu- 
leux  »  cylindrique  »  long  de  quatre  i  cinq  pouces  « 
épais  de  deux  lignes  i  les  lames  font  étroites ,  iné« 
gales  J,  jaunâtres ,  un  peu  adhérentes  au  pédicule. 
11  croit  fur  la  terre  ^  .par  groupes  «  dans  les  bois , 
les  prés  &  les  jardins. 

341,  Agaric  déliquefcent.  Agaricus  dcliqutf- 
cens,  Bull, 

Agaricus  pilto  grifio  ,  ftrîato  ,  ai  initia  hemifphé^ 
rico^  deindt  campanijbrmi  «  elongato;  lameilis  iiieris, 
primé  alhido  purpurafcentibus  ,  deindè  aigris  ;  ftipitt 
nudo.  BnUiard»  Herb.  ub.  437.  fig.  2  ^  fie  tab.  558* 
fig.  !• 

Son  pédicule  eft  long  de  quatre  à  fix  pouces , 
nu,  glaorcj  fiftuleux  «  cylindrique  ,  de  couleur 
blanche  »  rayé  â  fon  fommet  «  foutenant' un  cha- 
peau peu  charnu ,  d'abord  hémifphérique ,  puis  en 
cloche  alongée ,  puis  relevé  i  fes  bords  ,  large  de 
deux  pouces  »  fauve  â  fon  centre  j  gris  &  flrié  fur 
fes  bords ,  garni  de  lames  libres  ,  nombreufes  » 
inégales^  d'abord  blanches  ou  purpurines  «  enfuite 
noires  «  fe  fondant  en  eau  noirâtre  avec  le  cha- 
peau. Il  croit  toute  l'année  »  en  groupes  ^  dans  Its 
prés  &  les  jardins. 

343.  Agaric  enuflé.  Agaricus  congregatus,^}x\\. 

Agaricus  conftttus  ,  piUo  digita&formi  ,  fub  fnem 
latijcente  ;  colore  dilute  fiavo  ;  lamellis  albis ,  dtin 
nsgrefcentiius  ;  fiipite  nudo*  Bull.  Herb.  tab.  94* 
(  ^^^  Amanite»  o^  41.  ) 

344.  Agaric  de  terreau.  Agaricus  findpums. 

Bull. 

Agaricus  pilto  campanuiato  ,  vifiofo  ,  fuèfiavif 
cente}  lamellis  adfiendentHus^cinertO'-nigreJceatiàut , 
ntbulofis  s  fiipite  longo  j  anrutiato^fafco.  Bull.  Herb. 
ub.  6é. 

Agaricus  femiovatus.  Perf.  Synopf.  pag.  408*  -* 
Wither.  Arr.  3.  pag.  196.  —  Soverb.  Fung.  ab. 
131. 

Son  pédicule  eft  glabre^  fiftafeux^  cylindrique, 
roufTeâtrCj  long  de  fix  à  neuf  pouces^  marqué,  un 
peu  en  deffous  du  chapeau  ^  d'une  tache  noirâtre» 
circulaire  »  foutenant  un  chapeau  peu  charnu  » 
d'abord  jaunâtre  ,  puis  gris  te  noirâtre  »  large  de 
deux  pouces  ^  gluant  â  fa  furfacedans  fa  vieilleffe^ 
d'abord  en  cloche  un  peu  conique ,  puis  plane  & 
relevé  i  fes  bords  »  garni  de  lames  nombreufa, 
inégales  J  adhérentes  au  pédicule,  noirâtres  dans 
leur  vieilleife.  Il  croit  fur  le  terreau  ,  fur  les  cou- 
ches en  automne  »  dans  les  jardins  »  les  ferres 
chaudes. 

34^.  Agaric  papillonacé.  Agaricus  papiUona- 
ceus.niC. 
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A^aricui  pUeo  eampanulato  ,  fuUglneo ,  fuhmgrrf'^ 
(nu  y  iamtiiis  tous  adnexis  y  cintreo  nigroque  Vtf- 
^•//,  margine  aibidis ;  fiipitc  nudo,  Bulliard,  Herb. 
tJD.  ;8,  &  ub.  561.  ûg.  2.  —  Pcrf./^ynopf.  pag. 

410. 

Agdriaa  varius.  Pcrf.  Icon.,  &  Dercf.  FuDg.  2. 

Ses  lames  font  parfemées  de  taches  femblables  à 
cel'es  de  quelques  papillons  j  ellts  font  minces  , 
lj:3:es,  inégales^  adhérentes  au  pédicule  ,  noires 
di  s  leur  vieîllefle  î  le  chapeau  peu  charnu,  large 
à  peine  de  quatre  pouces  ,  glabre  ,  d'abord  coni- 
que, puis  campanule,  d'un  jaune- fale  ,  un  peu 
fnngé  â  fes  bords  >  foutenu  par  un  pédicule  jau- 
r.ârre ,  glabre  «  nu ,  cylindrique,  fiftuleuz.  Il  croît 
dans  le  courant  de  Tété ,  fur  les  feuilles  pourries  ^ 
dans  les  bois  &  les  jardins. 

H^.  Agaric  eo  demi-globe.  Agarîciu  femi^to- 
^<i:us.  Perf. 

À^j ficus  pileo  camofo ,  htmifphàrUo  ^fubvifcofo , 
f.i\ifcent€  ;  lametlis  latijfimis  ^  horî^ontalibus ,  ni- 
f^ifurue-ruBu/ofis  ;  fiîpite  longo  ,  annuUto,  Perfoon^ 
Svnopf.  pag.  407.  —  Batfch.  Elem.  Fung,  pag. 
uc.  fig.  1 10.  —  Sov'erb.  Fung.  tab.  248.  —  Bufi. 
Herb.  tab.  j66.  fig.  4.  ? 

AgarUus  giutinofus.  Curt.  Flor.  Lond.  tab.  69. 

Son  pédicole  eft  alongé ,  parfemé  fou  vent  de 
points  noirâtres ,  muni  d'un  anneau  fugace  ^  fou- 
tenant  un  chapeau  charnu ,  hémifphérique  ,  large 
de  (ix  ou  neui  lignes ,  jaunâtre,  un  peu  vifoueux, 
garni  de  lames  adhérentes  au  pédicule,  très-larges, 
re mpliflant  toute  la  cavité  du  chapeau  ,  horizon- 
oies  ,  noirâtres,  nébuleufes.  Il  croit  dans  les  prés  , 
dans  ies  forêts. 

547-  Agaric  dépilé.  Agaricus  depllatus,  Perf. 

Agaricus  fiipite  folido  ,  velato  (  annulato  ),  fqua- 
TT.olo-fquarrofo  ;  piifo  faftigiato  ,  levi{glabro  )  ,  //- 

v^^^-J^fccfcenu;  lameliis  nigris.  Perf.  Synopf.  pag. 

4:0. 
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Agaricus  fquûrrofus.  Vahl ,  in  Flor.  dan.  tab. 

Son  pédicule  eft  plein  ,  long  de  cinq  pouces , 
énis  d'un  demi-pouce,  couvert  d'écaiiles  fca- 
l'tufes ,  muni  d*un  anneau ,  foutenanc  un  chapeau 
g'^bre,  nu  ,  conique,  proéminent  à  fon  fommet , 
dun  jaune-canelle,  large  de  trois  pouces ,  garni 
dr  bines  noirâtres.  Il  croît  fur  le  tronc  des  bou- 
leaux. 

U8.  Agaric  écalHeux.  AgarUus  fquamofus, 

•  »  »  i  • 

Ag^ricus  fubcéfpitofus  ,  pi/eo  camofo  ,  umbonato  , 
^^'iracco ,  margiai  fparsïmfquamofo i  lameliis  latis. 


nigrefiifite'^nihulQfis  ;  ftipîte  loMgo  ^  fyuamofo  j  unnu" 
lato.  Perf.  Synopf.  pag.  409. 

^.  Agaricus  difians.  Perf.  DIfpof.  Meth.  Fung. 

pag.  13. 

y.  Agaricus nitens.VzYA ,  în  Flor.  dan.  tab.  1064. 

Il  eft  très-rapproché  de  Tefpèce  précédente. 
Son  pédicule  eit  long,  d'un  brun  noir,  écail- 
leux  ,  muni  d'un  anneau  ,  foucenant  un  chapeau 
charnu ,  un  peu  vilqueux  ,  proéminent  à  fon  cen- 
tre ,  de  couleur  d'ochre  ,  écailleux  &  fiangé  i 
fes  bords  ,  garni  de  lames  noirâtres  ,  laro:cs  d'un 
demi-pouce.  Il  croît  fur  les  tron».s  d'arbres  ;  la 
variété  f^  dans  les  lieux  marécageux  ,  fur  les 
feuilles  tombées  j  &  la  variété  y  fur  le  fumier 
de  vache. 

Î49.  Agaric  à  ceinture.  Agaricus  cinâulus. 
Pcrf. 

Agaricus  fiipite ,  piieo  convexo  ,  fulvo  ,  cinâo 
ohfcuriore  piclo  ;  lameliis  trifidis  ^  latis ,  nigris  ;  yîz- 
pite  longo  ^  fiftulofo  ^fufco.  Boit.  Fung.  pag.  iji, 
tab.  ifi. 

On  le  diflingue  i  une  bande  circulaire  (îtuée 
vers  le  bord  du  chapeau ,  d'une  couleur  plus  fon* 
cée  &  qui  pénètre  dans  fa  fubftance.  Le  pédicule 
eft  long  ,  fiftuleux,  de  couleur  brune  j  le  chapeau 
eft  fauve,  convexe;  les  lames  larges,  trifides  , 
noirâtres.  Il  croît  dans  les  prés^  fur  le  fumier  j 
après  les  pluies. 

J  f  O.   Agaric   des  foins.   Agaricus  féni/icii. 

Perf. 

Agaricus  gregarius ,  fragilis  ^  pileo  eampanulato  , 
fucejcente'fuligineo ;  lameliis J'ubventricofis^  nebulojis^ 
fubumbrinis;  fiipite  fubincrajfato y  glabro  ,  nudo.  Perf. 
Icon. ,  &  Defcr.  Fung.  pag.  42.  t:^b.  11.  fig.  i  ,  & 
Synopf.  pag.  411. 

Il  eft  très- tendre,  fragile.  Son  pédicule  eft  très- 
glabre  ,  nu  ,  un  peu  renflé  »  fon  chapeau  campa- 
nule, d'un  brun-biftré  ;  fes  lames  ventrues  ,  né- 
buleufes ,  de  couleur  un  peu  terreufe.  Il  croit 
dans  les  prés  après  la  coupe  des  foins  ,  &  fur  lé 
fumier  de  vache. 
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^CI.  Agaric  coprophile.  Agaricus  coprophilus. 

Agaricus  ptleo  fubcarnofo  ,  late  umbonato  ,  rw/r/i 
cente  yfuligineo  ;  lameliis  latis  ,  ventricofis ,  arcuatis, 
adnexis  ,  lividis  aut  gilvis  ;  fiipite  nudo  ,  hirfuto  , 
cinerafcente.  Bull.  Herb.  tab.  ^6G.  fig.  j.  -^  Perf. 
Synopf.  pag.  412. 

Son  pédicule  eft  gréle ,  nu  ,  fiftuleux ,  long  de 
trois  à  quatre  pouces ,  velu ,  ainfi  que  le  chapeau^ 
dans  fa  première  jeuneftè ,  de  coiueur  cendrée  , 
foutenant  un  chapeau  conique,  rpiifieâtre^  peu 
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cliirou }  foi)  centre  large»  proéminent  |  lei  Urnes 
larges,  arquées^  un  ptu  ventrues,  d'un  ^m•roux , 
échancrées  de  bas  en  haut  au  poinc  de  leur  înfer- 
tion  fur  le  pédicule.  11  croit  en  touffes ,  fur  les 
fumiers. 

3f  I.  Agaric  bulbeux.  Agaricus  btdiauus.  Bull. 

Agaricus  gregarim,  parvulus  ,  pîleo  hemlÇphê.rîco^ 
marginc  firiato ,  obfcurc  rufo  y  lamellis  iatijjtmij,  cin^ 
namome'is  ,  planis  y  fiipite  nudg  ,  fubhrevi  »  lanu* 
ginofo  ^  palUfcente-allo,  BuUiard  ^  Herb.  tab.  566. 
£g.  !•  —  Perf.  Synopr.  pag.  412. 

Il  reflemble  beaucoup  au  précédent.  Se%  cou- 
leurs font  plus  foncées.  Son  pédicule,  fouvent 
hériiTé ,  eft  long  de  deux  pouces  au  plus ,  épais 
de  deux  lignes,  nu ,  filluleux ,  cylindriaue ,  quel- 
(^uefois  glabre ,  foutenant  un  chapeau  némifphé* 
i*iaue,  convexe,  large  d'un  pouce  6^  demi ,  rôuf- 
featre,brun  &  flrié  furies  bords,  garni  en  deflous 
de  lames  inégales,  élargies,  d'un  jaune  canelle, 
adhérentes  au  pédicule,  fe  terminant  par  une  ligne 
prefque  droite.  Il  croît  par  touffes,  fur  le  fumier. 

3j;.  Agaric  fumejcerre.  Agaricus  fimUola. 
Perf. 

Agaricus  grtgarius ,  piieo  fahcarnofo  ,  htmiJpkÂ" 
ricp,  rufefctnu^alutaceo ;  lamtiiis  laùufculis  ^fufiis  ; 
fiipite  fifiulojo  y  nitido  ;  piieo  concçlore,  Perf.  Sy  nopf. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  ou  trois  pouces , 
épais  d  une  ligne,  un  peu  renBé  à  fon  fommet ,  pul- 
vérulent ,  de  couleur  brune  i  fon  chapeau  médio- 
crement charnu ,  hémifphérique ,  d'un  roux-pâlej 
les  lames  brunes j  élargies,  adhérentes  au  pédi- 
cule >  larges  d'environ  deux  lignes.  U  croie  dans 
les  prés  ^  fur  les  boufes  de  vache,  par  groupes. 

^14*  Agaric  des  bruyères.  Agaricus  ericetorum* 
Perl. 

Agaricus  foUtarius  ,  piieo  fubcarnofo ,  kemiffké' 
ncOy  obfotetk  papillato  ^  fulvo*firrugineo  ;  lamellis 
latiujculis ,  nebulofis  ,  nigris  y  fiipite  nudo  ,  fubtenaci  , 
ilongato.  Perf.  Synopf.  pag.  41;. 

Agaricus  helvolus,  Schoeff.  Fung.  tab.  iio.  î 

Son  pédicule  eft  nu ,  un  peu  ferme,  alongé , 
'd'un  fauve-luifant ,  foutenant  un  chipeau  médio- 
crement charnu ,  hémifphérique ,  un  peu  mame- 
Joné ,  large  d'environ  un  pouce  8c  demi ,  fauve  , 
,un  peu  ferrussineux ,  garni  de  lames  élargies,  noi- 
râtres, blanches  à  leurs  bords.  Il  croit  foliuire  , 
.parmi  les  bruyères. 

fi^p  Agaric  des  fables.  Agaricus  dichrçus. 
Perf. 

Agaricus  piieo  fubeamo/o  ,  hemifpkarico  ,  fubvif- 
t^o  ^  Jpadiceç  j  tutido  ;.  Umellis  diftaïuiius  ^  dn^ 
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I  #ww,  nljfm^pwtëati^  i  ftipi$$  Ungo ,  tiudê.  Perfoefi , 
Synopf  pag.  41). 

Il  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  précédent.  Sftn 
pédicule  eft  long  de  quatre  pouces^  nu,  légère- 
ment flexueux,  un  peu  fauve ,  foutenant  un  cha- 
peau peu  charnu  ,  hémifphérique,  puis  plane,  un 
peu  vîfqutux  j  fa  furface  luifante  ,  d'un  ja  jne- 
pâle  i  les  lames  diftante$>  un  peu  ventrues ,  a  ihi- 
rentes,  de  couleur  cendrée,  ponftuées  de  noir.  Il 
croit  dans  les  plaines  f.blonneufes  j  fut  les  hau- 
teurs. 

Jjé.  Agaric  varié.  Agaricus  varias.  Perf. 

Agaricus  parvulus  ,  piUo  campaiwlato ,  nitido , 
pallido  ,.&  livido  varia  y  lamellis  variegatis ,  adfun- 
dentibus  y  fiipite  tenui  ,  ruftfcenti  ,  fubtenaci.  Perf» 
Synopf.  pag.  414. 

Agaricus  (vzt'ms) ,  fiipitatus ^  piieo  co7ico,ùh- 
tufo^  colore  varia  ,  cinerario ,  grifio  Jtve  nigro;  /*• 
mellis  trifidis,  fiipite  filiformi.  Boit.  Fung.  pag.  U. 
tab.  66. 

Il  fe  dIRingue  par  la  grandeur  &  les  couleurs 
extréniement  variées  de  fon  chapeau ,  pâle,  lui- 
fant ,  livide  ou  cendré  »  gris  foncé  oa  noir«  cain- 
paniforme ,  large  de  trois  lignes,  foutenu  par  un 
pédicule  filiforme,  long  de  deux  pouces  &  plus» 
épais  d'une  ligne,  roufl^tre ,  légèrement  tenace } 
les  lames  trindes ,  afcendantes  &  panachées.  11 
croit  fur  les  gazons ,  parmi  les  fautes. 

} J7.  Agaric  humide.  Agaricus  »dus.  Perf. 

Agaricus  greganus,  terrefiris  ,  piieo  fubbrevi,  rw 
gulojo  ,  prima  fubochraceo  ,  expaiiefcente  y  lameilis 
ex  albida-fuôpurpurafi^ntièus ,  demàm  nigris  s  fiipitt 
longifisma,  bafivillojo.  Perf.  Synopf.  pag.  414, 

Il  eft  d'une  confiftance  aqueufe.  Son  pédicule 
eft  long  de  quati'e  ou  fix  pouces ,  velu  à  fa  bafe, 
foutenant  un  chapeau  court ,  ridé ,  large  i  peine 
de  fix  lignes^  obtus  ,  d'abord  d'un  jaune  d'ocre , 
puis  pâle  i  les  lames  légèrement  ventrues^  d'a- 
bord d'un  blanc  teint  de  pourpre,  puis  noires.  Il 
croit  en  groupes  fur  les  gazons ,  aux  lieux  humt*  • 
des  j  dans  les  forêts. 

h8*  Agaric  chancelant.  Agaricus  titubans, 
Bull. 

Agaricus  nitidus ,  fragilis  ,  ,pileo  campanuUto , 
A'tf w  *  V//C0/0  ,  pallefcente  y  difco  fiavo  y  Umelh 
diftinSis,  incarnatis  ;  fiipite  lutefcente ^  nudo,  hf 
pilofo.  Bull.  Herb.  tab.  4x5.  fig.  i.  —  Perfoon, 
Synopf.  pag.  41  j.  —  Sowerb.  Fung.  tab.  118. 

Cet  agaric  eft  luifanc ,  très-fragile }  fon  pédi- 
cule nu ,  jaunâtre ,  fiftuleux ,  grêle ,  cylindrique , 
velu  i  ÙL  bafe ,  long  de  Quatre  à  dnq  pouces  ;  il 
fottcsent  un  chapeau  en  cJoche  ,  puis  plane ,  finué 
à  ieft  bords  j  poipt  chvDtt  ^  a'ayaoc  qu'une  pellt- 
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Agarîeus  pilio  earnofo^  convtxô  ^  1lavefc<ntf  fh* 
meiÙs  rotundatiê  y  fubadnexis  f  prima  fiavtfcentibiu  ^ 
dtmhm  nîgris  ;  fiipiîf  albido  ,  annulato  »  deorskn  iii' 
cr^jjfato.  Bull.  Hcrb.  tab.  540.  -*-  Perf.  Synopf. 
pag.  420. 

Son  chapeau  9  d'abord  hëmifphériqae,  devient 
plane ,  larze  de  deux  pouces ,  liflfe ,  glabre  «  un  peu 
charnu ,  blanc  fur  Ces  bords  ^  jaune  i  fon  centre ^ 
foucenu  par  un  pédicule  plein ,  cylindriaue  j 
charnu ,  blanchâtre ,  bulbeux  à  fa  bafe  j  long  d'en- 
viron quatre  pouces^  garni  d'un  collier.  Les  lames 
font  dëcurrences  fur  le  pédicule»  inégales ^  jaunâ- 
tres ,  puis  noires  y  recouvertes ,  dans  leur  jeunefle  > 
par  la  membrane  qui  forme  le  collier.  Il  croit  en 
France. 

16$.  Agaric  précoce.  Agarîeus  ptécox,  Perf. 

r 

Agarîeus  fuhgregarîus  ,  piUo  carnofo  j  hemi/phé' 
ricot  alutaeco- luufcente  ,  primd  alhido  y  lameUts  pU' 
nis^  unuihus  ,  ûquosh  fufcis  ;  fiipite  folido  ^  fubu» 
haci;  annula  fugaei.  Perf.  Comment,  pag.  89  ^  & 
Synopf.  pag.  410. 

Agarîeus  candîcans.  SchâeflP.  Fung.  tab.  217. 

Son  pédicule  eft  ferme ,  plein ,  garni  d*un  anneau 
fugace  4  foutenant  un  chapeau  un  peu  vif<jueux  , 
prefque  iuifant  ^  d'abord  blanchâtre  ,  puis  d'un 
)aune*ciair  3  charnu  y  hémifpbérique  ;  fes  lames  pla- 
nes y  minces  ^  d'un  vert  d'olive ,  un  peu  nébuleufes. 
Il  croit  par  groupes^  dans  l'été ^  après  les  pluies j 
fur  le  bord  des  chemins  «  parmi  les  gazons. 

x66.  Agaric  couleur  d'ocre.  Agarîeus  JUaceus. 
Perf. 

'  Agarîeus  fuhgregarîus  ,  ttrrefirîs ,  pîlto  cameo  , 
vifcofo,  auraniio'rufo  (aut  bolari)  f  lamcUis  con^ 
ftriîs  y  fuhvîrefctnte^inereîs  ;  ftipits  huihofo  ,  cortî' 
nato.  Perf.  Synopf.  pag.  421. 

Son  pédicule  eft  jaunâtre,  bulbeux,  couvert 
d'une  membrane  fibreufe,  foutenant  un  chapeau 
vifqueux,  charnu,  d'abord  convexe,  puis  plane, 
prefque  large  de  trois  pouces,  de  couleur  orangée- 
foncée  ou  d'ocre;  les  lames  nombreufes,  verdâ- 
tres,  un  peu  cendrées.  Il  croit  en  automne,  fur  la 
terre. 

'  567.  Agaric  amer.  Agarîeus  amarus.  Bull. 

Agarîeus  eâfpttofus ,  magnus  ,  piieo  eamofo^fub^ 
vljcofo  ,  latcrîtio  ;  margine  flavefcente  ;  lamtUîs  dif- 
tînâîs  ^  fuhnehuiojis  y  vîrtfcenti-cinereîs^fiipîte  /ongo, 
fubfolîdo;  annulo  fugacî  ^  nigrefetnu,  Bull.  Herb. 
tab.  30  &  tab.  562. 

*  Agarîeus  iatentîus.  Schœff.  Fung.  tab.  49.  fig.  4. 
5.  —  Perf.  Synopf.  pag.  421. 

.  Agsricus  auratus.  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  810. 
(  Voyei  Amanite,  n^  18.) 
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1^8.  AÔÂRIC  ^vAxe^xt*  Agarics  fuhifuUnm. 

Agarîeus  esfpîiofus ,  ochraetus  ,  piUo  in  midio  p^^ 
tuberantei  laminîs  adnatîs  ^  prima  étatt  ootidts  ^ 
I  membranâ  albâ  ,  ad  margîntm  piUi  iaeerâ ,  pe^fif" 
tentt.  Bull.  Herb.  tab.  178. 

Agarîeus  fafeieularîs.  Perf.  Synopf.  pag.  411 ,  & 
Comment,  pag.  19.  —  Bolton.  Fung.  tab.  29.  — 
Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  7.  fig.  29. 

A.  Agarîeus  (praticola  )  ,  folîtarius ,  parvus ,  pîka 
camofthmtmbranaeeo  y  ockraeeo}  lamtUis  éJUnais, 
planîs  ,  virefeense-eimnis  ;  ftîpîu  longo  ,  tenuiffimo. 
Perf.  1.  c.  pag.  422. 

y.  Agarîeus  (  marginatus) ,  gregarîus,  pîUo  eam- 
panulato  t  fubferrugîneo  ;  margine  tomcntofo-ûlbi- 
eante;  lamcUis  ex  virefeenu-nehu/ofis  i  ftipite  nudo , 
fibrîllofo ,  argenteo-nitido.  Perf.  1.  c.  ,  &  Obfeiv. 
Mycol.  I.  pag.  1 1. 

Cet  agaric  eft,  ainfi  que  le  précédent,  d'une  fa- 
veur amère,  d'un  jaune-fauve  plus  ou  moins  foncé. 
Son  pédicule  eft  glabre,  fiftuleux,  cylindrique, 
long  d'environ  quatre  pouces,  foutenant  un  cha- 
peau  d'abord  conique,  puis  évafé,  protubérant  i 
fon  centre,  large  de  trois  pouces,  fec  à  fa  furface , 
peu  charnu.  Ses  lames  font  inégales,  nombreufes, 
adhérentes  au  pédicule,  enveloppées,  dans  leur 
jeune  fie ,  d'une  membrane  blanche ,  qui ,  en  fe  dé- 
chirant ,  refte  fouvenc  adhérente  par  lambeaux ,  tant 
aux  bords  du  chapeau  qu'au  pédicule  i  couvertes 
d'une  pouffière  rouffe ,  amendante ,  fugace.  11  croît 
par  touflfes,  fur  les  fouches  pourries ,  en  automne 
&  en  été. 

La  variété  ^  croit  folitaire  dans  les  prés ,  fur  les 
gazons.  Son  pédicule  eft  long  ,  très-grêle  5  fon 
chipeau  large  d'un  demi-pouce,  ochracé;  fes  lames 
planes,  diftinâes^  d'un  vert-cendré.  Dans  la  va- 
riété y,  le  pédicule  eft  long  d'environ  deux  pou- 
ces, velu  à  fa  bafe ,  d'un  blanc-argenté;  le  chapeau 
campanule, prefque  ferrugineux ,  blanchâtre,  to- 
menteux  i  la  bafej  fes  lames  afcendanres,  d'un 
vert*nébuleux.  Il  croît  en  groupes ,  fur  le  tronc  dei 
fapios.  Ces  deux  variétés  font  peut-être  desefpèces 
difiinâes  $  elles  font  amères. 

3^9.  Agaric  i  appendices.  Agarîeus  appméitt' 
latus,  Bull. 

Agarîeus  esfpîtofus ,  eongtfius  ,  fragîlîs ,  piUofuh* 
aquofo  g  glabrQ ,  fujcefeente-Uvido  ,  exfiecatione  rugu- 
lofoypallefeenu;  lamellis  conftrtis  yinearnatO'fufcis^ 
obteBîs  membrane  demîim  laeerâ  ,  ad  marginem  piiti 
perjtftente.  Bull.  Herb.  lab.  392. 

^.  Agarîeus  ftipatus,  Perf.  Synopf.  pag.  42}. 

Agarîeus  fpadieeus,  Schœff.  Fung.  tab.  257. 

Il  eft  d'une  confifiance  molle  &  aqueufe.  Soq 
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Jicule  ed  na j  blanc ,  fiftuleut ,  qrlindriqne ,  gla* 
re .  iong  do  ouatre  pouces ,  foutenant  un  chapeau 
d  ibord  oyoide^  puis  çampanifottne  ,  puis  con- 
vexe j  de  couleur  fauve  ^  roufleâtre  ou  d'un  blanc- 
hlt,  marqué  de  firies  divergentes»  fouvent  fendu 
&  rcbroulTé  i  Tes  bords.  Les  lames  font  inégales  j 
rooibreufes  ,  d'un  rouge  pfus  ou  moins  vif  ^  cou- 
vertes, dans  leur  jeunefle»  d'une  membrane  qui^ 
en  fe  déchirant  «  refie  par  lambeaux  ,  adhérente  aux 
bords  du  chapeau.  Il  croie  en  automne  &  en  été  j 
par  groupes  J  dans  les  jardins  &  les  bois. 

370.  Agaric  incliné.  Aganctu  cernuus,  Vahl. 

Agaricus  pileo  hemifphàrico ,  albido  i  lameiiis  ci^ 
nrco-nigricantlhas  ;  fiipitilfus  fuhfoiitariis  ^  fiftuiofii  ^ 

Rudis ,  curvatis,  Vahl ,  in  Flor.  dan.  tab.  1005.  — 
Perf.  Synopf.  pag.  41^. 

Son  pédicule  eft  nu ,  fiftuleux ,  recourbé  s  il  fou- 
tent  un  chapeau  hémifphérique  »  blanchâtre  ^  garni 
de  lames  d'abord  de  couleur  cendrée ,  puis  noi- 
râtres. II  croît  prefque  folitaire ,  dans  le  Dane- 

marck. 

ri.  Agaric  denticulé.  Agarkus  dentkulatus. 

Boit. 

Ariricu*  (  fubaqnofus  ^  tenuis  )  »  piUo  hemifphà- 
n:o ,  pufpureo' livide  ;  tamtllis  margint  dentatis  ; 
jhriu  pjiulofoj  fufcefctntt.  Boit.  Fung.  tab.  4.  — 
?crf.  Synopf.  pag.  414. 

Son  pédicule  eft  brun  »  fiftuleux  \  fon  chapeau  t  rès- 
m  )u^  némifphériquej  point  charnu»  légèrement 
11' é ,  d'un  pourpre- livide ,  large  de  deux  ou  trois 
pc  jceg  y  les  lames  de  même  confiftance  &  de  môme 
cf'j'eur  que  le  chapeau,  munies  i  leurs  bords  de 
drius  ou  d'appendices  noirâtres.  Il  croît  en  Angle- 
terre ^  dans  les  foréts« 

;7i.  Agaric  à  fibres  noixts.  Agarictu  JUriliofiis* 

Aojrîcus  piieo  .  fubmemhranaceo  ,  hemifpfurîco  , 
ehicdnu  ;  Jamellis  latijjimis ,  purpurafcentihus  ^  mar^ 
§ir,e  nig^is ;  ftipite  longo ^  albido^  fibrillis  nigrefcen^ 
ar^is  obfno.  Perf.  Synopf.  pag.  424. 

Son  chapeau e(l  hémifphérique»  prefque  mem- 
braneux »  blanchâtre  «  large  d*un  pouce  &  demi  » 
iV'j^enu  par  un  pédicule  blanchâtre  ^  alongé»  muni 
(It  iibres  noirâtres.  Les  lames  font  planes,  entiè- 
re-nent  adhérentes  au  pédicule»  élargies»  purpu- 
'"  ss ,  porâuées  de  noir»  noirâtres  i  leurs  bords. 
^.  croit  fur  la  terre  «  parmi  les  feuilles  tombées. 

r;.  Agaric  à  graines  bnines.  Agaticus' pello- 

;;r72Ui.  Bull. 

A^iricui  pileo  fiavo^palléfctnte  ^  aliquandd  maf" 
î'fu  firi^tj  ;  laminis  p^diculo  Mdnatis  ^  ex  violaceo^ 
tioianique,  Suppiément»  Tome  i. 
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nigrefcenzièus  y  fiipiu  nudo  j  albido  »  mtnc  glâbro  ^ 
nunc  bajikirfiuo,  BuU.  Herb.  tab.  561.  fig.  i* 

Agaricus  (  corrugis  }  ^  pileo  fubmemhranaceo  j 
campanulato ,  fubntgofo  ^  rofeo  ;  lameiiis  fubviolaceo* 
nebulofis  ;  fiipite  elongato,  albo.  Perf.'Difp.  Meth. 
Fung.  pag.  14  ^  &  Synopf.  pag.  4x4.  ? 

Son  chapeau  eft  d'un  jaune-pâle  ou  brun  ^  quel- 
quefois fine  à  fes  bords ,  d'abord  ovale  >  puis  co- 
nique ^  puis  plane ,  foutenu  par  un  pédicule  nu  » 
grêle,  fiftuleux»  blanchâtre,  long  de  quatre  i 
cino  pouces  »  tantôt  velu  à  fa  bafe ,  tantôt  glabre  $ 
les  lames  inégales  j  adhérentes  au  pédicule  ,  d'un 
brun-violet,  puis  noires.  Il  croit  par  touffes  à 
pieds  didinâs  3  dans  les  forêts  ^  fur  les  feuilles 
mortes. 

}74.  Agaric  grêle.  Agaricus  graciUs,  Perf. 

Agaricus  totus  fragilis  y  pileo  membranaceo  ,  ctfm* 
panuluto  ,  acuto  ,  mollijpmo  ;  lameiiis  linearibus  j 
nîgrefcente-cinereis  ;  fiipite  longijjimo  ^  glabro,  Perf. 
Synopf.  pag.  41;. 

«.  Idem  y  pileo  colore  incamato.  Perf.  I.  c. 

/I.  Idem  ,  pileo  fordidï  ockraceo  aut  fubrufe/cente» 
Perf.  I.  c. 

y.  Idem  2  pileo  ex  albido  ^  dilate  alueaceo.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  difufus.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  145. 

/.  Agaricus  (  cufpidatus  )  ^  pileo  conico  ',  acuto  j 
rubrofufco  ;  lameiiis  fubfufcis  ^  bafi  angufiis  j  ftipite  * 
fifiulojo.  Boit.  Fung.  tab.  66.- 

Cet  agaric  eft  une  des  efpëces  les  plus  tendres  8c 
les  plus  fragiles.  Son  pédicule  eft  long  de  trois  pou- 
ces, fiftuleux,  velu  à  fa  bafe,  quelquefois  entié-  x 
rement  glabre  $  fon  chapeau  chancelant»  membra- 
neux ,  campanule ,  aigu  ,  large  d'un  pouce  &  plus  » 
de  même  hauteur  >  très-variable  dans  fes  couleurs  « 
incarnat  ou  d'un  jaune-foncé^  ou  prefque  roux  j 
quelquefois  blancnâtre  ou  d*un  fauve-clair  s  les  la- 
mes linéaires,  d'un  noir-clair,  cendré,  récrécies  à 
leur  bafe.  Il  croît  dans  les  forêts  ^  parmi  les  feuilles 
tombées. 

;7f.  Agaric  papyracé.  Agaricus  papyraceus» 
Perf. 

Agaricus  ftipitatus  ,  pileo  hemifphàrico  ,  membra^ 
naceOy  albido  ;  lameiiis  triûiis  ^  remotis  ^  palUdis  f 
fiipite  albido  ^fiftutofo.  Perl.  Synopf.  pag.  415.   - 

Agaricus  membranaceus.  Boit.  Fung.  tab.  i  r. 

Son  pédicule  eft  fragile ,  long  de  trois  pouces ^  ' 
blanchâtre ,  fiftulcux ,  routenant  un  chapeau  mem- 
braneux ^  hémifphérique,  large  d'environ  deux 
pouces,  fec  &  d'une  confiftance  papyracéô  j  " 
garni  de  lames  libres,  très-tendres,  diftantes ,  tri- 
fides ,  pâles ,  puis  brunes,  puis  noires.  Il  croît  fur 
le  tronc  des  chênes. 
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ij6.  Agaric  raouiTé.  Agancus  confinas.  Boit. 

Agaricuâ  ufplfofuSy  piieo  contco  ,  al'oido ^  acam'' 
MfiU;  Umtilis  fafcù'pédiidis  ;  fipiti^us  numerrfis  ^ 
albiàii.  Boit.  Fung.  pag.  i8.  ub.  iS.  —  PeKoon, 
SynApC  pag.  436. 

Il  eft  d'une  confiftance  mol'.e.  Son  pédicule  eft 
filiforme  ,  long  d'an  pouce  fc  demi  ^  bUnchâne. 
Son  chapeau  eft  fec  »  papyracé  »  blanc  »  connue  > 
aruininé  ^  large  à  peine  de  neuf  UgiHrs  \  ks  Urnes 
d*un  brun-pâle.  Il  croit  par  groupes^  fur  les  écor- 
ces  i  dans  les  feiits  chaudes. 

^77.  Agaric  en  cloche.  Agarkus  campaauUtus. 
Bull. 

Agaruus  gregarius  j  hrunntus  ^  plUo  campaïUtlato, 
ohtufo  j  Uvi  i  Umcilis  confcrtis  ,  laùfimis  ^  lîbtrîs  j 
fiipUe  longo  ^  juniorum  fihannuiato.  Bail*  Herb. 
cab.  01.  fig.  1.  <—  Perf.  Synopf.  pag.  416. 

*  Son  pédicule  eft  cylindrique ,  ghbre,  fiftoleuT  • 
long  dé  quatre  pouces  &  plos^  épais  de  deux 
lignes ,  d'un  roux-cendré ,  muni,  dans  fa  jeunefle  » 
d'un  anneau  peu  apparent  >  le  chapeau  campanule , 
liflè  t  obtus  »  large  d'un  à  deux  pouces ,  d'un  roux 

Elus  ou  moins  foncé,  un  peu  jaunâtre  j  finué  à  fes 
ords  s  les  lames  larges ,  point  adhérentes  ,  iné- 
gales ,  arquées  »  de  couleur  canelie  >  large  4^ 
quatre  lignes.  Il  croît  par  groupes  fur  la  terre. 

)78.  Agaric  femi-orbiculaire.  Àganciu  fimi^ 
préicuiariâ,  Bull. 

Agaricus  piifo  concohre  ,  tevi  «  nîtido ,  kimifphâ^ 
rho  ;  laminis  UhtrU  ^  mmquMm  mûoUofis  ;  fiiptie 
ftmo  ^  nfa ,  nudo.  Bull.  Herb.  ub.  411.  fig.  i. 

S^n  p.^^dtcule  eil  ferme,  ou,  cjrlindrique ^  de 
couleur  jaunâtre ,  recouvert  d'une  écorce  que 
l'on  peut  kiéticher  entièrement  du  canal  fiituUire 
interne.  Son  chapeau  eft  conftamment  hémifphé- 
rfqLe ,  large  d'un  pouce  ;  queU|uefois  il  devient 
concave  ou  bofltie,  gl:b!c,  luifant,  jaunâtre  à 
fa  furfiice ,  garni  de  lames  libres ,  inégales ,  nom- 
breufes ,  élirgies ,  d'abord  d'un  blanc-grffâcre  , 
puis  jaunâcrcs ,  puis  biftrées  ,  mais  iama}s  mou- 
chetées. Il  croit  for  le  bord  des  chemins  fc  des 
peloufes  j  pendant  pfef^ioe  toute  Pennée. 

179.  Agaric  ï  tit/t  conique.  Agaricus  r«Mcr- 
fltfibi.  Bull.. 

AgÊriois  fiAfiflttaritig ,  pUtp  csmptnaiéttO'Comico  , 
gimereo'Uvïëo ,  JiriMo$  Utntiiis  iihtriê^  oèfisuè  rm- 
jb;  fipiit  audos  ioMep,  alhîdo»  Bllll.  Hcfb.  tab. 
j<).  fig.  I.  —  Perf.  ojmopf.  pag.  417. 

II  eft  d'une  confiftance  molle.  Son  pédicule  eft 
n^ ,  blanchâtre  ,  long  de  quatre  â  cinq  pouces , 
épais  de  deux  liguée,  cjrlindri<iue«  fiâuleux ,  fou« 
tenant  an  chapeau  d'anord  coosqne,  puis  cou- 
veie*  puis  plane«  de  couleur  roîrffe»  jaune  m» 
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blanchâtre ,  marqué  de  plis  ou  it  fities  pt*  fou» 
I  dts,  divergentes  s  les  lames  libres,  inéfUl  s, 
d'abord  d'un  jaune-pâ'e  ,  puis  d'up  brun  entumé. 
Il  croit  foliraire  dans  les  préSj  les  jardins  «  ks 
bois  j  fur  la  terre. 

)So.  Agaric  des  pâturages.  A^ariau  péfcma. 
Petf. 

Agarîeus  fuBfoGtanuS  ,  piieo  fuBmemlranéctù ,  ni- 
t/dpg  ah  înitio  conicQ  ,  diin  dîtatato  ,  fuèftixuvfo, 
umbrino ,  fuirJerepente  ;  Lmellis  iatiufhu-îs ,  inar- 
nato^ru^,  Perf.  Commeoi.  pag.  94,  &  Spopf. 
pag-  4^7- 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  pouces  ;  fon 
chapeau  charnu»  orelque  membraneux,  luifant, 
mince  ,  firagile,  d  abord  conique,  puis  plane  ,  00 
oeu  fl  xuenx,  d'un  brun-terreux,  puis  noirâtfC} 
les  lames  élargies,  un  peu  échaocrées  ,  d'un  roux- 
c!air.  Il  croit  ça  &  lâ ,  prefque  foittaire ,  dans  les 
pâturages  des  montagnes. 


'  )8f .  Agaric  biftré.  Agaricaa pdtpnm».  Perf. 

AgarUtts  gregarius ,  fragUis  ^  pileo  campanulato , 
ohtufo ,  fuiigineO'iivido  /  papiUâ  oh/Uetd  i  Umtilis 
unuihus  ,  e  cinereo^alhido'incarmatis  ,*  ftipite  medto» 
eri^  deorshm  incrjjfato.  Perf.  Synopf.  pag.  417. 

II  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  précédeor. 
Son  pédicule  eft  grêle ,  épaifli ,  d'uoe  longueur 
médiocre  j  louten^^nt  un  chapeau  campanule,  ob* 
tus,  biftré ,  un  peu  cendré,  â  peine  proéminent, 
large  d'un  denu -pouce  ,  un  peu  ridé  j  les  lames 
molles,  nombreufes,  i  peine  adhérentes  au  pé* 
dicule,  blanchâtres  j  cendrées  on  de  couleur  in* 
camate.  Il  croit  fur  la  terre. 

j8a.  Agaric  bleuâtse.  Aguriau  têfms.  VaU. 

Agaricus  pileo  plantuftulo  ,  fufio  i  tamellis  griji^ 
fufcis  ;  fiipite  fuhfoliurio ^  inani  ^  nudo  »  baf  aihtd»* 
Vahl,  in  Flor.dan.  tab.  loio.  — *PerfooOj  SynopC 
pag.  428. 

• 

Son  pédicule  eft  nu  j  fiftoleux»  long  d'un  poece 
&  demi  j  épais  de  deux  ou  trois  lignes ,  vêla  j 
cyli^'.drique  ,  blanchâtre  i  fon  chapeau  fragile , 
d'abord  convexe ,  puis  plane  ,  quelquefois  un  peu 
concave  «  de  couirur  brune  }  les  bmes  nombreu- 
fes«  grifes  ou  bnines.  nébuleufes.  H  croit  a;rès 
la  récolte  des  foins  ,  dans  les  prés j  dans  la  Noc* 
irège. 


}8).  Agaric  obtus.  Agaricus  ohuifus. 

Agaricus  pileo  fubcamcjô  ,  campuuuiaio  j  ohcu^  j 
niiido  ,  diluiè  badio  ;  lan.eUis  umbrinis,  fubue^u^ 
lofis,  margine  alhidioribus  i  JUptit  deorsàm  iacref' 
fato  ^  paUefcente^aliido.  Perf.  Synopf.  pag.  428. 

•  Ceft »  dit  M.Perfoon,  uaeafles belle efpèct, 
qf^eft  xaie  &  qui  crok  fiir  les  troncs  pnunîi*  Sou 
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pélïful 

Velu  à  f 


cule ,  c< 

{bhtes  i  leurs  bords.  » 

^i^.  Ab  Atkic  àatmcgaigsiea.  Jgtrieiu  momamt. 

Peif. 

Agarieut  grtgaiiiu  ,  parvut ,  pileo  fuicarnofo  ,  ton- 
ytxo ,  fitfctfieau ;  tamtllis  planU ,  latiujcalis  ,  um- 
innii ,  Jîibiieiulaju ,  margint  d*inàm  fuhalhUeiut  ; 
ppiii  ireviufiulo.  Peif.  Obferv.  Mycol.  i .  pag.  9 . 
&  Synopf.  pag.  418. 

%^  AgarUaa  p^ktpatieus.  Batfch.  Etem.  Fung. 

il-  m. 

S^n  pédicule  e0  trb-couit,  blanchâtre  ;  Ton  cha- 
peau ytm,  un  peu  iharna  ,  canveie,  d'un  brun 
p:ui  ou  moitM  foncé  1  les  laises  pUnfS,  élargies, 
reirtufes,  enfumén ,  un  peu  bUnchitres  àieurs 
bords  ;  elles  noirciflent  aaxA  leur  TieiJlefle:  La 
fhnie  A  a  de  grands  rapports  avec  cetle-ci  i  mats 
fon  chapeau  tn  ea  forme  d'entonnoir.  Cet  agaric 
crci:  par  groupes  aux  Ireuz  montueux,  ftérilei. 


BjII." 


Agaric  aokcJiTaot.  Âgaritus   Mgritans. 


■Âgiriims  majafcMÎu» ,  pileo  deprtjfa ,  oiivaeto-ci- 
r.fco  ,  dtmkm  tùgrtfceult ;  adilh;  lamtllit  era^ , 
<'i:i:dif  ;  Jliplu  folido,  breviufiulo  ,  tirurto  ,  tuido. 
Eiiij.  Herb.  tab.  m,  &tab.  )70.  fig.  2.  tab.  579 
&  tab.  166.  —  Paf.  Ofar,  Mfcol.  1.  pag.  jo.  — 
Lani.  llluRr.  lab.  882.  Sg.  t. 

Agaricat  adufiut.  Perf.  Synopf.  pag.  459. 

f .  Agariau  (  el^phantinus  )  ,  magnus  ,  primi 
ih:dui ,  eenvtsas.  Sowerb.  Fung.  ub.  jô.  —  BoIe. 
ï^ng.  ub-  28. 

Cet  agaric  devient  noir  en  vieillifTant  {  il  efl, 
t^ans  Ti  Kanefie ,  brun  en  defliis ,  ainfî  que  (a  chair  ; 
fej  feuillets  flf  fon  pédicule  blancs.  Ce  dernier  eft 
iirg  de  deux  pouces  8f  demi,  épds  de  huit  à  dis 
l^pes,  plein, nu,  DTer<}ue  cylindrique,  Toutenant 
ur^  chipean  d'abora  convexe>  déprimé  i  fon  ctn- 
t;e,  recourbé  en  deflbus  ifes  bords,  puis  plane,  un 
pîu  finoé ,  ferme  fle  cafljnc ,  gam!  de  limçs  inéga- 
les, peu  DoinbreureSjépaiâîes,  non  adhérentes  an 
pïdJc  oie.  n  croît  firiitaire  dans  les  lieux  axidei ,  en 
iu:omne  j  dans  les  bois  de  haute  futaie* 


3Z6.  AcARlC  a^œux.  Aftnau  équofms.  BulU 
Agarieut  pïlto  a  alba-Rifccnu  ,  tquoji  ,  molli  ; 

fi':i:t  nido,fuf(o^  raditiUot plaTt*  uaitume.  Bull. 

Heib.  tab.  il. 

Agarkai  wtUhm.  Scbctff.  Tm$.  tA.  4J.    . 


on  pédicule  eft  fmye ,  nu ,  fiduleux ,  cy'indrl- 

,  haut  de  trois  i  quatre  pouces ,  muni  de  pe- 

t  racines  floconn^ ufei ,  foutenant  un  chapeau 

•oïd  convexe ,  puis  plane,  qitelquefois  concave 

namelonné  1  (on  centre  .  Ilrié  fut  fes  botdi  , 

1  blanc  méié  de  fjuve ,  légèrement  finueux  . 

large  de  deux  i  trois  pouces  i  fa  chair  mrlle  8c 

aqueufe  { fes  lames  inégales ,  peu  ferrées,  ttèi-fra- 

giles,  point  adhérentes  au  pédiculet  II  croît  parmi 

la  mouffe ,  dans  les  bois  ombragés .  vers  la  fin  de 

Tété. 

Î87.  Agaric  i  feuillets  violets.  Agmcut  vh- 
laceO'lamtUatus.  Decand. 

Agarieut  etfpitofi.t ,  pi/eo  grifio-rufi fiente;  difio 
eallo/o,  margiat  fabfl'iaio  ;  lametlit  rg'igH  viofa- 
ecii  ;  fiipiu  aiuio ,  atbido.  Decand-  Synopf.  P]int> 
eall.  pag.  51  ,  &  Flor.  ftanf.  vol.  2.  pag.  1;). 
n".  406. 

Son  pédicule  eft  nu,  filluleux,  cylindiioue, 
blanchâtre ,  long  de  quatre  pouces ,  épais  d  une 
ï  deux  lignesj  fon  chapeau  mtnce.  prefque  fans 
chair,  en  c£ne  arrondi  au  fommet,  large  de  fe-pt  1 
huti  lignes ,  long  d'un  pouce  &  d<:mï ,  calleux  i  fon 
fommft ,  d'un  gris-roux ,  un  peu  ftrié  fur  fes  bords. 
Les  feuillets  font  d'un  beau  violet,  inégaux ^ 
étroits,  ncmbreux,  diflinfh  du  pédicule.  It  ref- 
femble  beaucoup  à  t'agarîc  à  léte  coniquei  il  vîeitc 
fut  la  cette ,  par  groupes. 

j88.  Agaric  flrié.  Âgariau  firiatui.  BuU. 

Agarituj  pileo  eenieo ,  demitm  eonvtxo  ,  unJtm 
piano  ,  rufo-alAieanie ,  firiii  profundit  aut  plicif  ra- 
diuatibuM  noiaio  ;  fiipiii  nudo  ,  alio  ,  eyliiidrlco  p 
ttnui.  Bull.  Herb.  tab.  5^2.  fig.  2. 

f.  Agarieat  plitatu*.  Schœff.  Fung.  tab.  ji.  -~ 
BulL  Heib.  ub.  80. 

Amanita  plicifia.  Lam.  Diâ.  I.  pag.  tlO.  (  Foy^ 
Amanite,  n".  îj.) 

$.  Vin.  LactiflOOS.  Petf.  Poiat  Je  co!ftf  e**- 
peaii  ckanm,foitvau  tomprimi;  feuillet*  i'nigauxj 
fuc  laimm, 

{89.  Agaric  Acre.  Agamat  âirit.  Bull. 

AgMritiit  aikus  ,  laminit  humtrofit ,  ftpi  bifurea* 
lis  ,  aUquandiÛavis  «1»  rabrit  y  fiufo  tcri.  BuU, 
Hetb.Mb.;)8, 

p.  Agarieut  (piperatus),  pi'/ro  InfundibuUformi , 
margiiu  expanfo ,  glairo ,  aïkido  ;  lamellii  congtftii^ 
fartatis ,  eandidis  ,  paUcfitntiiut.  Perfoon  ,  Synopf. 
pag.  419.  —  Obf.  Mycol.  1.  pag.  40.  —  Batfch. 
Funit.  tîb.  1).  fig.  (9-  —  Boit.  Fung.  tab.  il.— 
Schaeff.  cab/8). 

y.  Agarieut  (  esfuCruS  )  ,   mognut ,  Infurutihart' 
ptfwùt^  c»/twcju  j  lamrUit  difiantibut ,  p^Uffitiutbia  j 
Ee  2 
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pihcrifpis.  Perf.  Obf.  1.  c.  pag.  41.  —  Buxb.  Cent. 
4*  ub.  I.  (  Voyi^  Amanite,  n^  i.  ) 

La  variété  y  eft  une  fois  plus  grande  ^  fièche  ; 
les  lames  pâles  «  diftantes»  un  peu  crépucs. 

35^.  Agaric  à  bords  retrouvés.  AgarUus  con- 
trovcrfus.  Perf. 

Agaricus  CAfyitofus  ^  albus  ^  maculis  ^onîjque  /art" 
gui/uU  Vdriegatus  }  piUo  pianiufculo  ^  margine  revo» 
luto,  tomentofo.  Perf.  Obf.  Mycol.  1  pag.  Î9,  & 
Synopf.  pag.  430. 

An  agaric  us  piper  a  tus  ?  Linn. 

Agaricus  fanguinalis ,  ?  Batfch.  Elem. .  Fung. 
Cont.  z.  pag.  47.  cab.  j6.  fig.  101. 

M.  Perfoon  préfume  que  cet  agaric  potirroit 
bien  être  le  Yéritable  agaricus  piperatus  de  Linné  ; 
peut  être  e(l-il  encore  le  même  que  celui  figuré 
dans  Batfcher ,  mais  vieux  de  defleché.  Il  eiï  de 
couleur  blanche  j  panaché  de  taches  &  de  bandes 
d'un  rouge  de  fang.  Son  chapeau  tft  tomenteux; 
il  devient  plane  avec  fes  bords  retroulTés.  Ses 
lames  font  umples  &  incarnates.  Il  eft  très-âcre.  ' 
On  le  rencontre  par  groupes  dans  les  boic. 

391.  Agaric  à  larmes  laiteufes.  Agaricus  dyc- 
mogdius,  Bull. 

Agaricus  totus  alhus ,  fucco  laBeo  ,  infipido  ;  pileo 
\onis  grifiis  aliquandà  notato,  Bull.  Herb.  tab.  584. 

Il  eft  de  couleur  blanche  j  parfaitement  glabre^ 
rempli  d'un  fuc  laiteux,  iniipide.  Son  pédicule 
eft  plein  j  cylindrique  ^  long  de  deux  pouces  & 
*pli:s  y  c>ais  de  cinq  â  dix  lignes  3  foutenant  un 
ciupcau  orangé  ou^cuivré  ^  convexe ^  puis  plane  , 
comprimé  à  fon  centre  ,  large  de  trois  a  cinq 
pouces ,  que!q;iefo:s  mara^jé  de  zones  gridcres. 
I.es  laues  font  inégales ,  légèrement  décurrentes 
fur  leur  pédicule.  Il  croit  folitaire  ou  par  petiis 
group;:s« 
• 

391.  Agaric  i  z6nes.  Agaricus  ^otutrius,  Bull.  - 

Agaricus  pileo  umhiUcato ,  \onaio  »  diluik  ochra- 
€io  y  margine  revoluto  «  villojo  ;  fueco  éicri,  Bull. 
Herb.  tab.  104. 

.    Agaricus  fiexuofus.  Perfoon  ^  Synopf.  pag.  4)a 
(  ^^^l  Amaniti  t  o*.  6.  ) 

^9^.  Agaric  â  laie  jaune.  AgMfi^a  tkeiogalms. 
BuD. 

Agaricus  minor ,  piUo  infunMbuliformi  j  depnfe  ^ 
/ipiteque  n^os  ficco  fijvo.  Bull.  Herbu  tab.  567. 
fig.  2.  —  Perf.  Synopf.  pag.  431. 

Sa  cbair  »  naturellement  bbncbe^  devient  iaune 


lotfqu^on  la  coape  «  ainfi  que  le  lait  qui  en  dé^ 

conte.  Son  pédicule  cfi  d'un  sous  ùuve  »  plein  ^  I     597.  Agaiuc  lans  xônes.  Agaricus  ai^mta.  BiiH 
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cylindrique  >  long  de  deux  pouces ,  épais  de  trois 
lignes;  ii  (upporce  un  chapeau  d'abord  conv.xe  « 
puis  plane  «  puis  concave  j  large  de  trois  pouc-v, 
glabre  «  d'un  fauve  prefque  diftribué  par  zôicsi 
les  lame  s  inégales  ^  adhérentes  &  un  peu  d-»cur- 
rentes  fur  le  pédicule ^  terminées  en  pointe.  11 
croit  folitaire. 

394.  Agaric  pâle.  Agaricus paiUdus.Pexf. 

Agaricus  cefpitofus ^  pileo  wnhilicato ,  fuhiifccfo , 
fubincarnittO'pûllido  ;  lameltis  fiipitequt  cLngatO' 
diluiloribus.  Perf.  Synopf.  pag.  4)1. 

Agaricus  incamatus.  Perf.  Difpof.  Fung.  p.  ^4, 

Agaricus  fubinvolutus,  ?  Batfch.  Fung.  tab.  57. 
fig.  i04. 

Son  pédicule  eft  alongé  »  d'un  blanc^fale  ;  fon 
chapeau  ombiliqué  ^  légèrement  vifqueux ,  d'une 
couleur  pile  incarnate  )  les  lames  aune  rouiruc 
plus  claire  3  prefque  blanches  :  il  en  découle  un 
fuc  acre.  On  le  trouve  dans  les  bois  de  hêtres. 

)9J.  Agaric  teftacé.  Agaricus  ufiaceus.  Perf. 

Agaricus  pileo  pianiufculo  ,  fulvo  ^  cinnamomeo  ; 
lameUîs  pallefcentihus  «  fiipite  crafiufculo.  Perfoon« 
Synopf.  pag.  451. 

Agaricus  ichoratus,  ?  Batfch.  Fung.  pag.  yj* 
tab.  i;.  fig.  60. 

^.  Agaricus  (  fulvo-croceus  )  ,  pileo  fuhdepreffo  • 
glabro^  papillato ,  fiipiuque  longo  ^  fulvo  ucuq; 
lamellis  confenis,  pallidss,  Perf.  I.  c. 

y.  ?  Agaricus  (  aurantiacus  ) ,  pileo  fuhanfufio , 
pianiufculo  ,  aurantiaco  y  lameflis  paliidis  ,  fus^ù* 
currenttbus  ;  ftipite  longo.  Perf.  I.  c. 

Agaricus  lacHfiuus.  Bolt.  Fung.  tab.  9.  ? 

Cet  agaric  préfente  plufieurs  variétés  «  priaci- 
paiement  dans  fa  couleur.  Son  pédicule  eft  long 
de  deux  ou  trois  pouces  ,  un  peu  épais  \  fauve  o« 
d'un  jaune  de  fafran  \  fon  chapeau  convexe,  puis 
plane  ,  comprimé  «  glabre  ,  un  peu  mamelonné» 
large  de  trois  pouces  j  fauve  ou  d'un  îaune-ca« 
neUe  »  quelquefois  ponâué»  les  lames  plus  pales  « 
nombre  ufes.  Il  croie  dans  les  forêts  :  il  en  découle 
un  fuc  acre. 

)9é.  Agaric  délicieux.  Agaricus  deiicicfas. 
Linn. 

Agaricus  pileo  umhilicato,  fubauraasio ,  exfccaWj 
fordidk  paUido  ;  lameltis  fuccoque  aurantio  lateritiis» 
Scbœff.  Fung.  tab.  11.  —  Linn.  Spec.  1641.^ 
Perf.  Synopf.  43 1.  —  Soverb.  Fung.  tab.  ici. 

LaSarius  lateritius.  Perf.  Difpof.  Mèth.  Fung. 
pag.  64.  (  f^oyei  Amaniti  ^  n*.  j.) 
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J^^sucjs  piieo  ftihlobat9 ,  tx  gnfea^rufefctnu  ;  At- 
rr.^ts  &  ftifùi  bafi  ftovis.  BuH.  Herlî.  tab.  559. 
rç.  i ,  bc  ub.  567.  fig.  ^. 

.^:>n  pédicule  eil  long  de  deox  pouces  &  plus^ 
ep.i^  de  Qiiatre  à  cini^  lignes ,  plein ^  cylindnque, 
L  ni^airc ,  un  peu  jaune  à  fa  Dafe  ,  fou  tenant  un 
c  j;  eju  arronii  ou  un  peu  lobé,  fans  zones  concen- 
trqiis,  d'un  grîs-pâlf ,  tirant  un  peu  furlacouVur 
t\  c  ite  au  lait,  convcie ,  puis  concave,  large  au 
}  ;  s  de  trois  pouces,  garni  de  lames  droites ,  iné- 
:  l;s ,  jjuuâires  ,  peu  adhérentes  au  pédicub.  Son 
{'d:tiï  laiteux,  de  couleur  blanche.  Il  croît  foli- 
;:ire,  fur  la  terre. 

^  8.  Agaric  meurtrier.  Agarîcus  necator.  Bull. 

A^jricas  pilto  umhiUcato  y  ^onato  ^  diluit  ochra-^ 
ao ,  margïju  rtvoluto ,  vHiofo  ;  lamellis  albis.  Bull. 
H-rb.  tab.  ^19.  fig.  £. 

Mmcus  ttrminofus.  Perfoon ,  SjnopH  430.  — 
Schœf.  Fung.  tab.  12. 

l.  Agarîcas  (  necator  )  ,  ^//fo  ex  oitvaceo,  um- 
t'iiOy  margine  tcrentofô  ,  involuto.    Perf.  Synopf. 

A^f.  — Bi3l.  Herb.  ub.  14.  i^oy^i  Amanite j 

D-.4&5.) 

^99.  Agaric  rouge.  Agaricus  ruten  Perf. 

Atdricus  gregarius  ,  majufculus  ,  piieo  dfprejfo , 
oih'dcto-rJfro  ;  lantdlis  fiaveCcentihus  ,  ftipite  craf" 
jLlJo ,  pi/eo  concohre.  PerC  Synopf.  433. 

AiarUus  laûîfiatts,?  SchoiSl.  Fung.cab.  ;.  Quoad 

Son  pédfcole  eft  d'un  rouge- ferrugineux ,  blan- 
cra're  à  fa  ba^e,  un  peu  épais,  foutenant  un  cha- 
p.;u  d'abord  convexe,  puis  déprime  ,  à  peine 
pr^eTinent,  roide ,  légèrement  fillonné  ,  d'un 
r-  ure  «l'ocre  $  les  lames  jaunâtres  ,  d'une  largeur 
rit^iocre  :  il  efi  d'une  faveur  acre  &  d'une  odeur 
iptrt.  On  le  trouve  dans  les  boîs  de  pins ,  dans  la 
ioizi  d'Hercynie,  oà  il  croit  par  groupes. 

400.  Agaric  douceâtre.  AgarUtu  fuhduicis. 

rzîf. 

A^ancus  piUo  infundîhulîformi  ^  rufefcente  »  alî* 
:.j-:j9  ^onis  nigris  ,  concentriàs  inf,npto  /  lametlis 
:^<ui}{nu-incamatis ;  fiuco  alho  »  fultdulcL  Agaricus 
i^.:s.  Bull.  Herb.  tab.  224.  — Perf.  Synopf.  433. 

A£jricus  ruhefçens»  Schoefif.  FuBg.  ub.  73. 

«.  Agaricms  m^Mus,  Bull.  1.  C.  fig.  A.  B* 

|.  Agaricus  ^onariuj.  Bull.  I.  C.  fig.  C. 

V  AearicMS  ryhrù-cajtameus*  —  Agaricus  campho^ 
u:,i,  byll.  Herb.  ub.  jéy.  fig.  i. 

9.  Agaricus  (cimicarius),  piteo  opacoyfuhum^ 
éc'Mo,  obfiftite  loaato^fuijpadiuoi  laméilis  luuf- 
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ctmibus  ,  fith/utidis  ;  ftipite  ioagiufiulo.  Perf.  Synopf, 
pag.  434,  —  Batfcn.  EJem.  Fung.  pag.  69.       -   ' 

f.  Agaricus  (innocuus)  ,  piieo  fw^depnjfo  ^  rugu^ 
lofo  ,  obfcure  cinnmmomeo  ;  iameilis  ferrugineis  ^  «t- 
tidis  y  ftipite  iongiufculo.  Petf.  l.  C. 

Laâariiu  ic â ifiuus,  Scw ^rh.  tab.  204.? 

^.  LaBarius  (  querceiî  )  ,  parvulus ^  piieo  planiuf- 
culo ,  mgofo  ,  papiLlato,  j'fadiceo  ,  opaco  /  lamellis 
ohfcure  fulvis,  Perf.  l.  c. 

Cet  agaric  préfente  de  nomhreufes  variété».  Sa 
couleur  eft  affez  généraUment  d*nn  fauve^rougeâ* 
tre.  Sa  fuperficie  eft  feche  ,  fa  chair  cafTmte.  Ù  ré- 
pand une  odcrur  pénétrante 3  affez  femblable  i  celle 
dumélilot  bieu;  il  produit ,  dans  fa  jeunefle,  une 
aflez  grande  ouantité  d'un  hic  douceâtre.  Son  pé- 
dicule eft  glabrd  ,  cylindrique  ,  droit  ou  uii  peu 
courbé  ,  plein  dans  fa  jeunelfe  ,  irréguliéren^ent 
fitiuleux  dans  un  âge  plus  avancé,  long  de  deux  à 
trois  pouces,  épais  d'environ  cinq  lignes,  foute- 
nant uii  chapeau  d'abôrt  convexe  ou  conique. 
[>uis  plane  ou  concave,  protubérant  à  fon  centre , 
arge  de  quatre  à  cinq  pouces,  tantôt  uni,  untât 
marqué  de  zones  noirâtres ,  concentriques  \  garni 
de  lames  inégales ,  adhérentes  au  pédicule.  Il  crok 
en  automne ,  dans  les  bois. 

401.  Agaric  d'Hercynie.  Agaricus  kyrcinicus* 

Agaricus  (  umbrinus  ) ,  piieo  convexe  ,  fiexuofo  ^ 
umbrino;  lamellis  pallidisj  ftipite  brevi^  cinertfctnte* 
Perf.  Synopf.  pag.  435. 

Son  pédicule  efl  court ,  â  peine  long  d'un 
pouce,  de  couleur  cendrée  ,  foutenant  un  chapeau 
épais  •  mou  au  taâ,  convexe  «  un  peu  flexueax, 
couleur  de  terre  d'ombre  »  garni  de  lames  plus 
pâles»  décur rentes.  Il  croit  dam  la  forêt  d'Herc)'- 
nie  I  patmi  les  pins. 

402.  Agaric  plombé.  Agaricus piumbeas.  BulL 

agaricus  piieo  latijpmo ,  infundibuliformi  ^ftipite* 
que  nigrefcente  ' fuligineis  ;  lametlis  lutefcentibus  j 
fucco  acerrimo,  Bull.  Herb.  lab.  282 ,  8c  cab.  fff* 
fig.  2.  —  Perf.  Synopf.  43  f. 

fi.  Amanita  ^ruginea.  Lam.  Diâ.  l.  pag.  lOf. 

.  Cet  agaric  a  on  pédicule  plein  dans  fa  jeiinefle  « 
irrégulièrement  fiftuleux  dans  un  âge  plus  avancé  « 
jaunâtre  ,  épais  de  neuf  lignes ,  long  de  deux  ou 
trois  pouces ,  foutenant  un  chapeau  convexe,  puis 
plane,  déprimé  â  fon  centre  ,  déjeté  en  bas  à  fies 
tords ,  large  de  huit  â  dix  pouces  ,  fec  â  fa  fur- 
face  ,  de  couleur  nbirâtre ,  enfumée  ou  plombée  , 
fans  zones.  Sa  chair  eft  blanche  &  cafEinte  ;  fes  la* 
mes  jaunâtres,  nombreu fes ,  inégales,  décurremei 
fur  le  pédicule ,  médiocremeot  laiteux ,  très4cfe* 
U  aoic  en  automne ,  dans  les  bois»  M.  JPecandsWt 
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pwfo  €fàe  t'amankt  hmtik  oTéft  qu'aile  Vtttété  de 
cétui-cu  (  K#jf«{  AMAkiTfi  ,0^.70 

40).  Agaric  cauftîque.  Jgaricus  pyrogaùu. 
Bail. 

Agarîcus  pilee  pianiufiuio ,  plumito-Uvido  j  fo* 
nato;  iatneiiis  numgrojls,  ru^efctntihus  }  fitpht  reSo  ^ 

fiulT.  Herb.  ub.  $67.  ng.  x.  -—  Perf.  SynopL 
pag.45ï- 

La  chair  de  cet  agaric  eft  blanche  \  elle  jannic 
lorfqu'on  la  coupe  :  il  en  découle  un  laïc  qui  devienc 
également  jaune.  Son  pédicule  eft  long  de  deux 
pouces  au  plus  «  ëpab  de  trois  lignes  ^  plein ,  cylin- 
drique ^  d'un  roux-fauve  s  il  foutient  un  chapeau 
d'abord  convexe^  puis  plane^  puis  concave^  glme  j 
large  de  trois  pouces ,  d'un  fauve  un  peu  xAné  « 
garni  de  lames  aiguës  ^  inégales ,  adhérentes  &  un 
peu  décurrentes  fur  le  pédicule.  Il  croit  folitaire. 


404.  Agaric  à  pied  velu.  Agmeus  trUkopms. 

Agarîcus  (  luriius  )  «  piieo  pianiufculo  ,  margint 
dtfiiJfO  «  obfoUiè  ronato ,  fubv'ïfcofo y  ex  cimno  fub» 
fuMctnte  i  Lmellts  abhnviatis  ^  ahicaniihusj  fiipiu 
httfivUlofo,  Perf.  Synopf.  pag.  4)6. 

^4?  Agaricus  fufcus.  SchœfF.  tab.  23/. 

Son  pédicule  efi  fiftuleux  ^  long  de  deux  pouces 
&  demi .  épais  d*un  demi-pouce  9  ve^u  i  &  bafe }  Ton 
chapeau  convexe,  puis  un  peu  aplati ,  rabattu  i  fes 
6or Js  j  légèrement  vtfqueux  ^  cendré  ou  prefijue 
fauve ,  obfcurément  z&né ,  garni  de  lames  arquées  « 
eoûctes^  larges  d'une  ligne  j  blanchitrcs.  H  produit 
un  (ttc  laiteux  qui  devient  loogeâtre  \  il  croit  parmi 
les  bnijrèiee. 

-  405.  AoARSc  brûlant.  Agêricus  unmê. 

Agarîcus  (acris),  pîleo  atono  »  pianiufculo  , 'fui' 
o\U^  i  cinertO'fulîginto  ;  tamciUs  primé  alhÙis  j 
diin  àlutaciis  ;  fiîpitt  alhi'do  ,  fucco  ex  tdho^rubtf-- 
cenu.  Perf.  Synopf.  pag.  447.  •-<*  Bplt.  Fung.  tab. 
éo.  —  Batfch.  fig.  68.  —  Krapf.  Schvam.  ub.  4. 
flg.  48^69»  9-10.? 

/B.  ?  Agarîcus  (  livido*riibefcens  )  >  rigîdus  >  />«- 
giiis  ^  medutlofus  ^  laâcfcens  «  piUo  obfoUti  fufco* 
maàdato  ;  ftipitt  albcmiorc  »  laminis  paUidifimkfta^ 

ycMiUiàt^  Batfich.  Ekti.  Coiit.  a.  pag.  51.  fig.  102. 

•  r.  Agarhus  (alnetî),  pltto  cincreo-Uvido ,  ohfo* 
IM  \onato  ;  iameHis  pallidl  Litefctntibus  «  fipite 
extks  inxkfqae  cinereo,  Krapf.  Sch^am.  tab.  o.  fig. 

U  eft  mmpli  d'an  fuc  qui  »  de  bUnc»  devient 
îâuaâtre,  te  puis  prend  une  couleac  roufle  dans 
bfttbft^e  iplme  d«  champignon,  d'une  grande 
caufticité.  Son  pédicule  eft  Waocbâtre  »  fiwve ,  ] 
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convexe  »  pois  phne ,  un  peu  oblique .  quelque- 
fois légèrement  échancre,  réfléchi  a  fes  hors, 
d'une  couleur  grife^  entamée  i  Ws  lames  blanci-es» 
puis  d'un  roux-clair.  Dans  la  variété  5 .  le  chapeau 
eft  tacheté  de  brun.  Si  fubftance ,  qui  eft  comnne 
tomenteufe  y  devient  purpurine  j  ainfi  que  le  bord 
des  lames  lorf«ju'elle  eft  frappée  par  l'air,  puis 
violette.  Il  croit  dans  les  bois^  parmi  Us  gitom 
de  les  bffouffailies. 

4o£.  Agaric  des  fubfiances  putréfiées.  i<^tfW<«i 
xyiophilus.  Perf. 

Agarîcus  miMor,  pileo  p/ano  ^  depnejfo  ,fubvifccfo , 
fiîpitequi  câfio-grifess  i  iameiiis  caadidis.  Perf.  Difp. 
Fung.  pag.  6f,ic  SynopL  4)8. , 

fi»  AgaricuM  (  vifcofus)  9  pilco  piano ^  étprt§o  ^ 
vijcofo  y  rugulofo,  o/t^acto-cim^rêo  ;  lamtUis  candi" 
du/jiipitg  ttnui.  Perf.  I.  c. 

Plus  petit  que  les  ptécédent  •  cet  agaric  eft 
muni  d'un  péuicule  court ,  cylindrique  j  de  la 
même  couleur  que  le  chapeau  :  celui-ci  devienc 
plane  »  déprimé  «  large  4'un  pouce  &  demi  ^  un 
peu  vifqueux^  d'un  bléucendré  ;  les  bmes  blan- 
ches.  Dans  la  variété  fi ,  le  chapeaa  efl  un  peu 
ridé  »  d'un  vert  d'olive ,  un  peu  cendré  \  le  pédi- 
cule grêle.  Il  croie  fur  les  troncs  pourris  ou  fur 
la  terre  ^  dans  leur  voifinage. 

f.  IX.  RPSSULA.  Perf.  Pom  ic  toiftl  chapcak 
charnu,  ordinairement  comprimé f  iama  igàlts 
entr'eiles,  &  non  terminées  par  un  bourrelet  annif 
taire  s  pédicule  nu.  • 

407.  Agaric  blanc  de  neige.  Agaricus  nivtus. 
Perf. 

Agaricus  minor,  totus  nireus ,  JUpiie  brtviufatle, 
pilii  margine  tuierculofoé  Perf.  SyiïOft,  4)8. 

Cet  agaric  eft  d'une  grande  blancheur  ;  il  eft 
fort  petit.  Son  pédicule  eft  i  peine  long  d'un 
pouce j. épais  de  cinq  à  fix  lignes}  fon  chapeae 
charnu  «  comprimé  ^  tuberculeux  i  fes  bords  ;  les 
lames  minces  »  diftinâes.  U  croit  dans  les  forêts. 
Peut-être  appartient-il  i  une  des  variétés  de  ref- 
pèce  fuivaote. 

408.  Agaric  â  dents  de  peigne.  Agaricus  peSi* 
naceus.  Bull. 

Agaricus  piUo  fuhdÊpnffo  »  margine  firiato  ,-  êifite 
albido^  cytindrico;  ùmellis  adnexis.  Bull.  Herb. 
tab.  509.  —  Decand.  Synopf.  pag,  18. 

••  Agaritns  aHus.  BuU.  I.  C.  fig.  M.  N. 

Jgariuêê  (  laâeus  )  ,  pUeo  fuUapnfo  •  alU  ; 
margine  levi ^  lamellis  ^woêè pâUidis^  feiX.Syiiopt 

4Î9- 

^  Agamm  (fiibas).  BulL  L  u  fig.  0«  P. 


A  G  A 

4f  meus  (emeticHS  )  j  acns  ,  piUo  àepnff^  i  nui^ 
f.r.e  jiikato^  faipuinto  -  rahro  f  lamtUis  candidis  / 
■i:iu  aibo ,  ruiiUort  rario.  Ptrf.  SynopC  439. 

y.  A^aricus  achroleuctâs,  Bull.  I.  C.  fig.  R.  S.  Q^ 

A^dricus  (  ochroUcfus)  ,  pileo  jUtvefctntt  ^  plar 
n'  jijo  y  mmfgiiu  Uvi^  lam^Uû  fiipiuque  altis.  Pcif- 

S.nopf.  pag.  445. 

/.  ^cdrictu  (  rofaceas  ) ,  ;>//-fo  cojtvtxo  ,  piano  , 
j.'ievi ,  rofeo  ftu  dUjtt  rubro  y  lamcUis  fiipite^ut 
«A/j.  Perf.  Synopf.  459. 

«  n  eft  peu  de  plantes  ^  dit  M.  Decandolle ,  qui 
voient  autant  qne  ceîle  ci  pour  la  couleur  &  Tap- 
rjrence.  La  première  Tartété  efl  toute  Manche , 
k'  devient  quelquefois  verditre  dans  te  centre  du 
chipeau  ;  la  deuxième  a  le  chapeau  fauve ,  avec 
les  feuii.ets  blancs  \  U  troifiècne  a  le  chapeau  &  Us 
fcbiilecs  d'un  jaune*terreux ,  &  le  pédicule  blanc  { 
\i  quatrième  aie  chapeau  rouge  ^  avec  le  pédicule^ 
b  kui.kcs  blancs.  Peut-être  foni-slles  réellement 
drs  efpèces  dillinâes.  Elles  offrent  cependant  des 
caraaères  communs  aflez  tranchés.  Leur  pédicule 
(il  bUnc  y  nu  ^  cylindrique  j  charnu ,  plein  ^  long  de 
<ieux  pouces  j  épais  de  cinq  ï  fîx  lignes.  Le  chapeau 
ttt  d'ibord  convexe  y  enfuite  plane  >  avec  le'centre 
cé;rimé>  fottvent  concave.  Ses  bords  font  quel- 
cuMois  irrégulièrement  relevés^  &  Timpreffion  des 
f^'lets  y  nuirque  des  flries  aflfez  feqfibles.  Les 
tVji.lets  font  fimpleSj  prefque  droits  ^  adhérens 
si:>^dicule,  &  tous  d'égale  longueur.  Elle  croit 
r*  tiire ,  dans  les  boisi  en  été  &  en  automne.  » 

(  Dcuind,  ) 

4C9.  Agaric  piliflant.  Agarlciu  dep^lUns.  Perf. 

A^aricui  gnggarius,  magnus^ptlto  opacpyfyfunti' 
^^ro  i  difco  dtpaiUfcéntt  ;  lamêUis  crajfiufi^is  ydif* 

-y^'-^i  tiLhidiê,  Pérf«  Syoopf.  pag.  440. ~  Schoeff. 

Fung.  ub.  lia. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  légèrement  teint  de 
rj  iz^.  Son  chapeau  eft  ferme  »  épais  »  bnin-rou« 
:c3:re  ,  plus  pâle  ï  fon  centre  j  large  d'environ 
to!S pouces;  fes  lames  blanches^  dtftinâes  ,  un 
>\x  ep^iiiïes  \  fon  odeur  douceâu^*  U  croît  dans 
>'>^  forêts  3  fur  les  montagnes. 

410.  Agaric  à  chapeau  flexueux.  Agenças 

Aga'^icus  (  fragilis  )  j  pUtQ  deprejf^  ,  fitxtwfo  j 
:...:r  purpura fanu  -  rûhtUo,  i  iamfUis  iatiufiuUt  j 
:::t:^ue  can^Udu.  VtïU  Synopf.  440. 

?i  faveur  eft  très-âcre;  fon  pédicule  long  d'un 
;  '  (.ce  &  plus  ^  épais  de  quatre  lignes^  blancnitre; 
--  chipeau  fragHe  ,  comprimé  ,  flexueux  ,  tf un 
:''--5rc -clair,  un  peu  rougeâtre^  large  de  deux 
^  >  un  peu  tuberculeux  ï  fes  bords ,  difforme» 
^uefois  ondulé  viei  Uines  bUaches»  élargies. 
cioic  dans  les  bois  de  béues. 
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41 U  Agaric  en  cloche.  Jgafieu^  êoi^t^nuiants. 
Perf. 

AgancttS  pîUo  campamluiû ,  ro/èo  /  UmMs  fa* 
vefc^ntikm^fti^iu  abo.  Perf.  SyuopG  440. 

Son  pédicule  eft  blanc  \  fon  chapeau  convexe  » 
campanule  •  de  couleur  ro^e  »  un  peu  Hffe  à  fa 
fuperficie  \  les  lames  iiODatres.  Il  croit  dans  lesî 
toréis^  parmi  les  gazons. 

41a.  AtSARic  fauve  d'alouette.  Agtwicus  aluté'^ 
ctus,  Perf. 

Ag4ÊrÎ€H9  magnus  »  piUo  pianiufcuio  j  fubtuherca^ 
lofo  y  ruhro  ;  UmeUis  éÊlutaceo-païJais  ^  fiipitt  alho., 
Perf.  Synopf.  441. 

/B.?  Ruffkla  (fubflyptica)»  piUo  deprejfp ,  diUuh 
ruftfcentt^rubrù  ,  margtnt  fulcato  ;  lamdlis  dtmîun 
obfsurh  ockraceiâ  ^  nitidis  /  fiipiu  hrtvl ,  ai^o.  Perf. 
L  C. 

Cet  agaric  eft  grand  ;  fon  pédicule  blanc.  Soft 
chapeau  devient  piano  »  roûge  »  un  peu  tubercu- 
leux ,  large  dç  fept  pouces  )  fes  lames  d'un  fauve* 
clair.  Dans  la  variété  ^  ^  qui  eft  peut-être  une  ef-* 
pèce  iliftinâe  ,  le  chapeau  eft  d'une  couleur  plus 
claire ,  fillonné  à  fes  bords.  Les  lames  font  luiiaii* 
tes  j  d'un  jaune  d'ocre  obfcur }  le  pédicule  plus 
court.  U  croit  dans  les  forêts. 

* 

413.  Agaric  fec.  Agarîcus  xtrampdinus. 
Agaricus  (  efculemus  )  «  piU^  ruhvi  UmellU 

ohfcHrk  fiavisj  nitidis  ;  fiipite  fiavtfcentt.  PerfoDII*  / 
Synopf.  pag.  441  «  8c  O&ferv.  MycpL  f .  pag.  ipi. 
—  Schœff.  Fung.  ub.  Xj.  fig.  i  iSf  j.  —  Krapf. 
tab.  j. 

^•}  Agaricus  xtramptlinus.  Scfaotft  tab.  li^tc 

ZIJ. 

Il  appartient  aux  grandes  èfpèces  «  qui  om  le  plut 
d'éclat  I  il  eft  d'une  confiftaoce  (èche,  fragile.  Se 
iàveur  n'a  rien  de  rebataac.  Son  pédicule  eft  jauni*» 
tces  foo chapeau  rouget  Tes  lames  loifalites,  d'un 
jaune-foncé.  U  croit  dans  les  forêts,  o4  il  «A 
rare. 

414.  Agaric  votit.  Agaricus  rigidus, 

Agaricus  (  aoreus  ) ,  nitidus  ,  piieo  pian»  ,  de* 
pnffopfidvo  i'iameÙîs  craffiufcu'is  ,  aiutaêtisj  /lipiié 
fiavzdo.  Perf.  Obf.  Mycol.  1.  pag.  101^  SeSynopT. 
^i.  —  Kraj>f.  tab.  ; .  fi j.  6  &  8. 

C'eft  une  trës-bclle  efpèce ,  très-fermé ,  fragile  « 
d'une  grandeur  médiojcre ,  d'une  faveur  point  re- 
butante. Son  pédicule  eft  jaur&tre  f  foo  chepeim 
luiOmt ,  plane  »  déprimé  »  d'un  jauBe-fauve  clair» 
plus  jaune  intérieurement  ;  les  lames  un  peu  épaif< 
(esi  de  couleur  fauve.  Il  croit  daas  les  tofétSt  as 
commepcemeot  de  rantomieir 
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•  41  f.  AcARfc  veau- fauve.  Aganciis  vheUiHus, 
Pcrf. 

Agaricus  mÎHor,  piieo  planîufculo  ,  diluù  vitcl- 
lino  ;  tamtUis  nitidii  »  ex  imeamato  diùuk  croccis  y 
ftipiu  tenui,  aiho.  Pcrf.  Synopf.  442. 

Agaricus  nfigallinus.  Bacfch.  Elem.  Fung.  i. 
pag.  67.  ub.  i j.  fig.  71.  A.  B.  C. 

Son  pédicule  eft  blanc,  grêle ,  long  d'un  pouce  ; 
fa  fubffance  fragile ,  Ton  odeur  défagréabie.  Son 
chapeau  ^  d'une  forme  convexe  »  devieiTc  eiifuire 
aplati  j  difforme  ^  large  d'un  pouce  &  plus  j  tantôt 
lifle,  tantôt  un  peu  tuberculeux  ^  d'un  fauve -clair  s 
les  lames  luifantes  »  un  peu  incarnates  ou  d'un 
jaune  de  fafran  clair.  Il  croit  dans  les  forêts. 

41e.  Agaric  rufltile.  AgarUus  rujfula, 

Agaricus  (luteus  )  ^  piieo  fuhvifcofo  ,  umbilieato  ^ 
pailefcente  ;  lamelLs  difiin&is  i  fiipite  lon^ufcalo  j 
alho.  Perf.  Synopf.  442.. 

Agaricus  (luteus)^  j^pi^t^  piieo  convexiufcuio ., 
vifcido  ;  lamellis  omnibus  aqualibue  ,  favis»  Hudf. 

Flor.  angl.  edit.  a.  pag.  611. 

Son  pédicule  eft  blanc  »  légèrement  fifiuleux  , 
long  d'un  pouce  b  demi ,  foutenant  un  chapeau 
^relque  vifqueux  «  pâle  ^  ombiliqué^  large  d'un. 
pouce  «  garni  de  lames  diRinâes^  d'un  fauve* 
clair  j  un  peu  épaifles.  Il  croit  dans  les  forêts. 

417.  Agaric  à  chapeau  oblique.  Agaricus  fui- 
Miquus, 

*  Agaricus  (  ochraceus  ) ,  piieo  convexo ,  vitelUno  ; 
Umellis  confenis ,  ienuiSus  »  ochraceis  j  fiipite  alùo\ 
Perf.  Synopf.  44}. 

»  »  •  • 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  &  demi  ^  blan- 
châtre ^  épais  d'une  demi-ligne ,  foutenant  un  cha- 
peau preiqu'obliaue,  large  de  deux  ou  trois  pou- 
ces.» convexe ^  d'un  jaune-clair,  filloriné  à  fes 
bords  $  les  lames  minces ,  nombreufes ,  un  peu 
pliées.  4  leurs  bords»  larges  de  deux  ou  uois 
pouces» 

418.  Agaric  puant.  Agaricus  fœtens.  Perf. 

Agaricui  magnus ,  fœtidus  ,  fordidt  paliidus  ,  piieo 
é^reffo  -,  '  margime  fondcato  ,  tuherculato  ,  fiUcaio  ; 
Umellis  noniiullis  dimidîatis,  Perf.  Synopf.  443^  te 
Obf.  Mycol.  1.  pag.  ici.  —  AnnaL  bot.  Fafc.  9. 

^Agwcus  piperoiux.  BulL  Herb.  ub..i9i.  •    • 

• 

Son  odonr  eft  infeâe.  Si  chair  a  une  faveur 
très-piquante.  Sa  ceuleur  eft  d'un  jaune-terreux 
laie  ,  tirant  fur  le  jaune»  Son  pédicule  s'élève  i 
la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces  :  il  eft  épais 
4'«oviron  un  pouce*;  il  fupporte  un  chapeau  peu 
fhainu»  d'abord  convexe,  puis  plane »- puis  un 
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peu  concave ,  irrégulièrement  finoé  fur  liHberéii 
marqué  de  cannelures  articulées  â  foo  contour , 
large  de  huit  ï  dix  pouces ,  chargé  d'une  matièie 
gluante }  les  feuillets  libres ,  peu  nombreux ,  épais  » 
fouvent  bifurques  fur  le  bord  du  chapeau.  1)  croit 
en  automne ,  dans  les  bois.  Les  limaçons  en  font 
fi  friands  ,  qu'ils  dévorent  l'intérieur  du  pédi- 
cule »  tellement  qu'on  a  peine  à  en  trouver 
d'entiers. 

419.  Agaric  en  touffes.  Agaricus  gregarim. 

Agaricus  (  nitidus)  j  gregarius  ^fragilis^fuipar^ 
vus, piieo  pUniufculo ,  diluii purpurafcentt  ;  lamdtit 
lâte  fiuvis  9  dentatO'Conaexisi  fiipiu  irevwfcuio, 
alho,  Perf.  Synopf.  444. 

|.  Ruffula  (  purpureo  -  fuliginea  )  «  futparvus, 
piieo  ^  fuligineo  dilate  purpurafcente  ;  difco  ohfit* 
riore  ;  lamellis  vitellinis  ,  cra/fitifcuiis  ;  (tlphe  aik. 
Perf.  I.  c. 

Son  pédicule  efi  droit  j  court  »  long  d'environ 
un  pouce  «  épais  de  trois  lignes,  quelquefois  élif- 
tique,  de  couleur  blanche ,  (outeiunt  un  chapeau 
convexe»  puis  plane ,  luifant,  d'une  confiliance 
fragile  «  petit ,  d'un  pourpre-clair  ou  enfumé;  les 
lames  d'un  jaune^gai  »  fauves  dans  la  variété  y  II 
croit  dans  les  bois  de  pin;.  Sa  faveiu  eft  douce* 
plus  forte  dans  la  variété. 

420.  Agaric  favoureux.  Agaricus  fapidus, 

Agaricus  (  grifeus)  ,  magnus  ^  piieo  fuideprtffo, 
igrifeo  diluiè  purpurajcente  ;  margine  ievis  UmiUu 
latis  ^  craffis  ,  fiavefientihus  ;  fiipiu  longo  j  alho. 
Perf.  Synopf.  445. 

Il  eft  doué  d'une  faveur  aflex  agréable.  Son  pé- 
dicule eft  de  couleur  blanchâtre ,  long  de  quatre  ï 
cinq  pouces  j  épais  de  neuf  lignes  ,  (butenant  uo 
chapeau  large  de  trois  à  quatre  pouces ,  convexe , 
puis  un  peu  déprimé ,  rouge  âtr e  à  fon  dtfoue .  d'un 
vert-olivâtre  «  un  peu  cendré  i  fes  bords  ^liflei 
muni  de  lames  épaifles  «  jaunâtres  j  uo  peu  roides. 
Il  croit  dans  les  bois  de  hêtres. 

4ai.  Agaric  bleu-célefte.  Agaricus  carulm, 
Perf. 

Agaricus  piieo  camofo,  deprejfo  ,  Càruleo  ;  lamtUli 
alutaceis  y  fiipite  fuUrevi  j  candido.  Perf.  Synopf* 

445- 

Son  pédicule  eft  court ,  blanchâtre  ;  Ton  cha- 
peau un  peu  roufle&tre  dans  fon  centre  »  lifle  » 
bleuâtre  i  fon  contour ,  charnu  «  garni  de  lames 
nombreufes^  large  de  trois  à  quatre  lignes»  d'un 
jaune  d'ocre  clair.  Il  croit  dans  les  forêts. 

4IZ.  Agaric  rongé.  Agaricus  erofia. 

Agaricus  (  cynoxatithus  )  ,  piteo  dtprtjfo  ,  Câjlo  ; 
difco  cxpaliido  ^fubpurpurajceme  s  lamellis  cana  dts. 

PetC 
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prts.&iuc^jfop.'iiçcroifremem  :  teitimein  intirt  Sx  r  cfiec.  fl  vrott*  a»  commencement  dé  fautoirne . 


â  fepc  pouces  de  diamètre.  Let  bmesibot  ndm* 
l>regr^5*y.é*ui:rente:^(ftjr  !e  péfj^culç,  de  nr nière 
que  l'ôîiCroinoitvoîr  l:s  tuWs'd'un  bcbt.T)an5  un 
sÉge  at^ncc ,  elles  forment  4ies  rayons  droits ,  en- 
tre-mèlés  de  demi-teuillecs.  Tous  les  ftui(\Ut%  Cont 
formés  d'i^ne  membrane  plifféea\*ec  unedélicùielfe 
enreniBw'Getce  membrade  fedéuiheraUém^ntde 
la  chair ,  avec  laque-le  elle  n  eH  que  contiguë.'  It 
C4oit  folitaire  dans  1^:$  |t>Qis4  entêté.  Sqïx  fuc  poiflfe 
Tes  bois« 

4J0.  AGARrcenenronntiif.  Ag^ricus  înfundiha* 
Ijfarmis*  fiull.' 


Agaricus  fTégjrius  ^  fuàmagJUts  ,  fiavthfirrugîntus , 
nîtiétu^  pàiio  i/^unéÛtuiformi ,  rigtéo,  margiftt  n^ 
fkao  fftifétë  pltfuf^  craffa^  fklftûlterofp,  BatV.  Hei^b. 

Agaricus  gitvus.  PeiT/Synopr!  4^S« 

Agaricus  cyathiformis,  Vahl ,  in  Flor.  dan.  tab. 

/.?  Agaricus  fiaccidus.  Scirerb.  Fung.  tab.  185. 

.  Ce  ^hamMgnoii  eift  luUanc ,.  d'un  jaune  de  cat- 
nelle  très* clair  ou  un  p^n  grifatce.  So»  pédîcnl^ 
eft  nu ,  cyltn<}ri<)ue  ^  plein  ^  fibreux  >.  long  de  deux 
et  fix  pouces  j  continu .  évaré  d  fa  partie  fup(i« 
Heure  i  foutenant  un  cnapeau  fragile  ^  mince  ^ 
humide ,  toujours  creufé  en  entonnoir^  large  de 
qoatre  à  chiq  pouces  «  phis  ou  moins  finué  fur 
ies  bords  y  garni  de  lames  minces»  étroites,  ter- 
minées en  Dointf  ;  un  trfcs-petit  nombrç  prolon- 
glées  jn?q&'a  la  bafe  du  chapeau  &  légèrement  dé- 
Currenres.  11  croft  en  automne;»  dans  les  bois^  fur 
fes  fem'Iles- morief  entaflë^es ,  q\iil  pénètre  par  les 
fibrilles  radicales  de  Ton  pédicule. 


dans  lei  bois  de  hécres  8(  de  pins. 

'4^.  Agaric -à  fie tiie$  écailles»  Agaricus  fyoâ* 
mulofis,  Perf. 

.  Agaricus  prieO  infundi  huit  fourni  ^  minute  fqt.emu-^ 
hfû  j  'fuJcâJceUti*èiJuiac^à  /  lamtUis  aquosi  aiow.s  ; 
ftipit€  fubeôtico'y  fùiféo.  Perf.  Synopf.  449. 

Cet  agaric  eft  remarquable  par  ks  petites  tvr\* 
'  les  (dont  Ton  chapeau  eft  tout  patlemé  :  celai-ci 
-  eft  d'ailieurs  intunv^ibuliforme  ^  un  peu  itK.c^, 
\  d  un  huyâcl-ait  >  fouteuu  par  un  p^dtcu'e  pltui  ^ 
un  peu  (onîque^  médiocrement  épais ^  preu.ue 
,  bulbeuvi  ks  lames  4'un  banc-pâle.  Il  croit dar»s 
^  U«  M&  i^  pins. 


431.  ACAlfrc  mou.  Agaricus  molRs,  Bull'. 

Agaricus  pîleo  fuhcarnofo  ,  infundiiulijbrmj  ^  moi' 
IfJ/SmOy  margini  max  refexoj  iaminit  flavis  ^  anguf^ 
tiffimis ,  ifiÂquatihus ,;  pi^itt  folîdo  ,  '€X  alho'fiavef- 

crrre.  Bull.  Herb.  tab.  j8.  {Voye^  Amakite^ 
a®.  19.  )  *  ' 


4)1.  AgabJC  en  boffe.  Apiri^us  giUnu^  PerC 

Agariém  pHtçfié^tçmù ,  pailido,  i/tfmidtim/yôrmi, 
medio  uMnhone  prominenu;  L^mAlàs  Mis^ftipitt  tlaf" 
tico  ^fukki^lbofo»  Eesf.  Synopf.  4^ 

.  •   •  • 

Agaricus,  picmhranaeeus,  î,  (Edef .  Flor.  dan.  tab. 
Itni.  Qut^^d  habitunL  ^         .     .        *   î 


,Son  pédkule  eftiMnltui,  él^iflique»  grêle ^ 
amînci ,  iégérement  bulb^ix  >  long  d'un  pouce  &'' 
étm,  de  h  mente- coulieur  ^ue  le  thapeao  :  cehn-.' 
cf  efl  mînce  ;  un  jpet  mou  ^  en  ferme  drem^nnoirj  ' 
d^n  jaune  très-pale  ^  muni  dans  le  fond  d'une  pe- 


434.  Agaric  lobé.  Agaricus  lotatus.  Soverb. 

Agaricus  gregarius  «  pUeo  infundHuIiformi  «  /o* 
Sato  y  Jjadtcco  ;  lameilis  conUrtis  »  palUaiorihm  i 
fiipite  oblongo^  furshm  incraffato,   Scwcib.  Fung. 

ub*  iS6f  —  PerC  Synopf.  pag.  450. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  pouce* ,  épais 
de  trois  ou  quatre  lignes^  épaiifi  vers  fon  fommec^ 
footenant  un  chapeau  en  forme  d'entonnoir ,  lobe^ 
plrflTé  j  d'un  jaune  de  paiHe  j  hrge  de  trois  pouces; 
les  lames  nombre ufes>  étroites»  d'une  couleur 
plus  claire.  Il  croit  par  groupes  en  Angleterre. 

43  f.  Agaric  en  limaçon.  Agaricus  cochUatus. 
Pcrf. 

Agaricus  câfpitofus  ^  piieo  tohaio ,  contouo,  ruft^ 

ctuttt'fufco  ;  lamtUis  firratis  >  palUfccntihus  ;  fii^m 

fulcatorbfo  ^  bap  conn*tto,  Perf.  Synopf.  450  >  &: 

Ehfpof.  Weth.  Fur  g.  pag.  21.  —  AbbiJd.  D.  Set  w. 

}.  Heft.  Icon. 

Agaricus  coufaêtu,  Soverb.  Engl.  Fung.  tab. 
168. 

JS.  Agaricus  (  cornucopîoides  )  ^  fiipitams  •  pile9 
Matoj  lamtUis  trijidis  ydccurrenubusifiipiu  tortuojc. 

Bf)lt.  Fung.  tab.  S.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  pag.  1419. 

Sub  merûlio. 

• 

Cet  agaric  répand  une  odeur  approchant  de  celle 
de^anis.  Spn  pédicule  eft  tortueux  ^  prefqu*ca 
fpirale^  rouffeâtre  »  fiUonné  9  il  foutitnc  un  clia» 
peau  lobé»  contournés  d'un  jaune-clair ,  brun  ou 
routTcâtre  i  les  lames  pîus  pâles»  dentées  en  fcie. 
Elles  font  trifides  &  décurrentes  dans  la  variété  ^ 
Il  croit  en  Angleterre^  fur  le  tronc  des  hétiesjoi 
il  eft  rare. 

•    •  t 

4}6.  Agaric  d'un  brun-pou^e.  Agaricus  frfe^ 
purpureus,  Perf. 


liae  élév^uon  en  mamilop^  Lee  hmes  fem  Uto-  '  Defcript.  Fufrg;.  pag.  12.  tab 


'     Agaricus  êêfiitpfits-,  pileo  fubcmmo/^ , 
rico,  umbilicato  ;  fiipite  caudato,  rubigino/o,  àtorsùm 
hirfuto,  firigûfo.  Perf.  Synopf.  4f  1  &  koo.  »  & 

•  4*  ng.  K 
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44).  Agaric  poudré.  Ag^ricus  fiifarinacius. 

Agari€U4  (  furfuraceus  )  «  grceranus  ,  fubparvus , 
piicQ  carnojb  ,  memàranaceo  >  kmiilicaio ,  canefccnte 
kilvolo ;  fquamulls  J'ubfurinacgU ^  UmtUis  plants^ 
fubdccurrtntibus  ,  cinaamomtis  ;  fiipitc  furfuraccç  j 
[uhrigid:  Perf.  Synopf.  454. 

j^gttricus  puiverulêHtus.Schctf»  Fung.  cab.  ii6»î 

Ceft  une  petite. efpèce,  dont  le  pédicule  eft 
long  d'un  pouce  &  demi ,  â  peine  épais  d'une  li* 
gne  ,  un .  peu.  ferme  ,  parfeme  ,.  ainfi  que  toute  la 
platite ,  depetites  écailles  fafihçures.  don  cliapfeau 
eft  médiocrement  charnu,  membraneux ,  convexe, 
puis  ômbîlîqu^,  d'un  blanc-jaunâtre,  large  d'en- 
viron neuf  itg^ies ,  glabre  dans  Ton  centre ,  garni 
de  lames  planes  »  légèrement  décurrentes  «  d'un 
jaune-canelte.  Il  croit  parmi  les  mouffes  ^  par 
Ijroupes,  dans  ks  forées. 

444.  Agaric  en  cupule*  Agaricus  cupularîs. 
£uU. 

•  •  • 

Agaricus  foHtarîus  ,  pîieo  fahcamofi  »  kemi/phà'* 
fico  ,  umbilicato  ,  lametlifqut  paiiîdis  ;  /ipitt  cavo  , 
iuiefcenu-rutilo,  Bull.  Heib.  tab.  5 {4.  fig.  2.  — 
Perf.  Synopf.  454. 

Son  pédicule  eft  glabre,  fiAuIeux ,  grêle»  cylîn- 
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cohvêxe  j  fragile ,  ombitiqné  feolement  dans  Ton 
centre ,  large  d'un  pooce  &  plus  »  d'un  jiuQe 
d'ocre ,  irrégulier  &  bUnchitre  à  fes  bords  \  les 
lames  plus  pâles  ou  d'une  couleur  de  chair  un  p^u 
rougeâire.  U  croit  dans  les  bois  de  pins. 


447.  Agaric  odorant.  Agaricus  fragrans,  Scv. 

Agaricus  gregarius  ,  odorat  us  ,  alhido-fjfctfcertt 
aue  paliidus  ,  piieo  umhiBcato  ,  levi  ;  lamtUis  ho^i* 
lontmlihiLs  ifiipiu  iongo^foÛdo.  Sovecb.  Fung.  ub, 
lo.-  —  Wiiher.  Arrang;  4.  pag.  i6r. 

Ce  champignon  fe  diilingue  par  fon  odeur  Les 
unt  lui  donnent  celb  de  la  mauve  odorante  i  d'au- 
tres, celle  du  foin  ;  d'autres  enfin  «  celle  d'un  crj» 
téLgus.  Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces, épsis 
de  deux  lignes  au  plus  ^  fon  chapeas  liffe ,  onibi- 
liqué  »  luiiant  »  d'un  brun  plus  ou  moins  clair  ou 
d'un  bUnc-fale ,  large  d'un  pouce  &  demi  1  les 
Uines  horizontales  ,  diftinâes,  à  peine  oooniven- 
tes ,  un  peu  décurrentes.  U  croit  en  Angleterre , 
dans  les  prés. 

448.  Agaric  virginal.  Agaricus  virgineus,  Jac<). 

Agaricus  grcgarius  ,  fuhparvus  ^  candîdus  ,  piieù 
camofo ,  prima  convexo ,  dein  piano^dcpreffo ,  a<Uh'n 

tfiantlhus , 

KUfcell.  1. 


Sarni  de  lames  inégales ,  oblongues ,  légèrement 
écurrentes ,  d'un  jaune-foncé.  Il  croit  folitaire 
fur  la  terre. 

44f.  Agaric  des  neiges.  Agaricus  nivaiis. 
VaW. 

Agaricus  pilio  planiu/cuio ,  Jtavo^  ftipittque  fifiu" 
iafoynudo,  lamtllifqui  dUuxîcribus.  Vahl>  in  Fior. 
dan.  tab.  1071.  fig.  2.  —  Perf.  Synopf.  4y4. 

U  eft  fort  petit ,  de  couleur  jaune.  Son  pédicule 
eft  aloogé ,  fiftuleux  \  fon  cha|>eatt  d'abord  con- 
vexe j  puis  hémtfphérique,  puis  concave^  ombi- 


Agaricus  nivtus.  Schoeff.  Fung.  ub.  ijx. 

Cet  agaric  eft  aflez  agréable  a«  goât  :  on  te 
mange  dans  queîoues  campagnes  fous  le  nom  de 
mouffiron.  Sa  couleur  eft  blanche  ou  légèrement 
rouffcâtre.  Il  eft  fec  &  foKde  lorfqu'il  croit  dans 
un  lieu  expofé  au  foleil»  un  peu  mou  lorfqu'il  vient 
à  l'ombre,  dans  un  lieu  humide.  Son  pédicule  eft 
plein  ou  fiftuleux ,  cylindrique .  long  d'un  pouce  8c 
plus  j  continu  avec  le  chapeau  :  celui««i  eft  d'abord 
convexe ,  puis  plane  ou  concave ,  rabattu  à  (es 
bords ,  large  de  deux  pouces  ,  fe  gerçant  â  fa  fur- 
face  j  garni  de  lames  peu  nombreules  >  encre*n.étées 


Uqiié,  large  de  trois  â  quatre  lignes  j  les  lames  |  dedemi-lames,  décurrentes  fur  lepéJicule.  Il  croit 

étroites,  prefque  décurrentes  ^  d'un  jaune  plus  en  automne,  par  groupes,  dans  les  bruyères^  8c  les 

pale.  Il  crvk  fut  les  hautes  aM>ougQes  de  la  Nor-  friches, 
wège 


44<.  Agaric  fragile.  Agmiau  fraplis.  PerC 

Agaricus  fuhparvus  ,  piieo  convtxo  ^fragili  ^  medio 
tantum  umkilicato ,  ochraceo;  margine  aihente,  irre^ 

fulari;  pipite  gracili  ^  ircvi  ,  unà  cum  lame  f  lis  pal^ 
fdiûri.  Batfch.  Elem.  Fung.  Coift.  1.  pag.  87.  tab. 
}{>.  fig.  II  j.  —  Perf.  Synopf.  45J. 

Son  pédicule  eft  grêle  ,  cylindrique ,  long  d*un 
MMOc  oc  pttts  »  épais  d'une  ligne  &  demie ,  d'an 
blaoc^iale  s  le  chap^Hi  glabre  >  un  peu  vifqueux. 


449.  Agaric  d'un  blanc- hiiiànt.  Agaricus  cân^ 
dicant,  Perf. 

Agaricus  tutus  elafiicus^  alha^itens  ,  pileo  umhi-^ 
Gcaeo  f  levifimo ,  primé  convexo.  Perf.  Synopf  4j'\ 

Agaricus  umhiikatus.  Bol  ton.  Fung»  tab.  17. 

'  n  eft  ëlafttque  dans  toutes  fes  parties ,  d'd 
blanc-édatant.  Son  pédicule  eft  long  d'un  à  deuj 
pouces}  fon  chapeau  d'abord  convexe ,  puis  legei 
leoienc  ombiliqué  «  ttès-liffe^  large  de  oeuf  ligna 
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jigaricMs  fffiam.  Pl^n.  Fung.  Erfurtb.  pag.  7}.  .  ioms  d'une  ligne  b  plus»  luifaot«  fuMwrraitt  lui 

I  chapeau  charnu^ membraneux,  d'abord conveie, 
puis  concave  j  ombiliqué  »  de  couleur  livide ,  ceiv 
drée ,  un  peu  luifanc ,  ftrié  j  ondulé  >  ircégulier 
à  Tes  bords  i  les  lames  blanches  «  élargies*  un  peu 
ventrues  9  blanchâtres  ou  cendrées.  Il  croit  parmi 
les  pins ,  dans  la  forêt  d'Hercyoie. 


Agancus  fordiéu.  Drckf.  Crypt.Brit.  x.  pag.  t6. 
ttb.  ).  fig.  1. 

/i.  Agaricus  (rufolamellatus) ,  piUo  fiiput^ui  me* 
dîocri,  ianuUis  rufs.  Bull.  Herb.  tab.  568.  fig.  I» 
—  Perf.  I.  c. 


Son  chapeau  e(t  lifle ,  d*une  couleur  blanche , 
uunâtre  ou  brune ,  large  d'un  pouce  &  demi  «  d'à- 
DorJ  concave  »  puis  en  forme  de  coupe  profonde  ^ 
foutenu  par  un  pédicule  plein  ^  cylindrique  ,  long 
de  quatre  pouces  «  blanc,  continu  avec  le  chapeau. 
Les  lames  font  minces ,  inégales ,  décurrentes  fur 
le  pédicule,  blanches  ou  brunes  ^  terminées. en 
pointe.  Il  croit  i  l*ombre»  en  été  5c  en  auconme, 
dans  les  bois ,  parmi  la  moufle. 

4^8.  Agaric  piles  couleurs.  Agaricus  expalUns. 
Perf. 

Agaricus  pHeo  carnofo ,  mcmhranaceo  j  umhilicato  , 
livido  y  cînereo  ,  margine  fubfiriato  ;  lamtllis  fubdif* 
iantiiuSf  cinenisi  ftipite  crajiufculo  ^fubunaci  ,  pal" 
iido.  Perf.  Synopf.  461. 

Il  lefferoble  beaucoup  au  précédent  $  maïs  il  eft 
plus  petit ,  d'une  eonfiftance  plus  tendre ,  d'une 
couleur  cendrée.  Son  pédicule  efi  épais,  un  peu 
feime ,  pale,  foutenant  nn  chapeau  charnu  «  mem- 
braneux ,  d'abord  convexe ,  puis  concave ,  ombi- 
liqué ,  légèrement  (Irié  à  (es  bords,  d'un  btanc- 
fale  ,  un  peu  gris$  les  lames  peu  nombreufes«  de 
CODleur  cendrée.  Il  croit  folitaire ,  au  commence- 
ment de  l'automne ,  fur  la  terre ,  dans  les  forêts 
de  pins.. 

4C9.  Agaric  i  deux  couleurs.  Agaricus  difcolor, 
^erf. 

Agaricus  piUo  hemifpkdric9  ,  umhilicato»  cinêrto, 
demhm  albefcente  y  lamclUs  confertis  ,  fubdecurrensi" 
eus  ^  dilutiorihus  ;  ftipite  mtdiocri  ,  fahcompreffo  ,  hafi 
êèfcur}  cînereo*  Perf  Synopf.  461. 

tt  n'eft  peut-être  qu'une  variété  du  précédent. 
Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  &  demi,  d'abord 
cylindrique,  puis  comprimé  »  cendré,  parfemé  de 
petites  taches  blanches  ;  fou  chapeau  d'abord  Ité- 
mîfphérique^  cendré,  puis  concave  »  ombiliqué, 
blanchâtre,  prefque  tranfparent,  large  d'un  pouce 
&  demi;  fes  lames  nombreufes,  adhérentes,  lan- 
céolées ,  uo  peu  décurrentes ,  d'une  couleur  plus 
claire.  Il  croit  dans  les  bois  de  pins. 

4^.  Agaric  difforme.  Agaricus  dif^rmis.  PetC 


•  Agaricus  pileo  carnofo  ,  memhranaceo ,  cinereo  « 
iivido  ,  ftriato ,  irreguluri  ,  umhilicato  ;  iamtHis  U" 
ti^cuiis  9  p/anç^curreniiius  ,  aiàis  £  ftipite  tongéuf- 
£uIo  ,  fuhtenaci  ,  tenui,  Perf.  %nppfr^42.* 

Son  pédf ctf t  eft  grêle  j  m  peu  fcrnie  g  plongé , 


4^1 .  Agaric  des  troncs.  Agaricus  epickypum. 
Perf. 

Agaricus  truncigenus  ,  parvus  ,  tener  ,  cinereo- al» 
gricans  ,  pileo  infundihuliformi  ,  ftriato  ,*  lameilit 
diftinHis  ;  ftipite  cylindrico  ,  iafi  villofo.  Perf.  Difp. 
Fung.  pag.  aj ,  &  Synopf.  pag.  461. 

^.  Agaricus  (  icmadophilus  )  ,  teuenimus ,  p'ieo 
ittfitndiiuliformi ,  obfcurh  cinereo  /  UmêlUs  planO' 
decurrentibus  ^  cinereis,  Perf.  Synopf.  463. 

Son  pédicule  eft  court ,  cylindrique ,  velu  i  fa 
bife,  long  d'un  i  deux  pouces,  épais  d'une  ligne 
&  plus,  fou  tenant  un  chapeau  tendre,  d'abord 
convexe,  puis  en  entonnoir,  ftrié»  d'un  cendré- 
noirâtre  ,  large  d'environ  neuf  lignes ,  garni  de 
Urnes  difif nAes ,  phnes ,  cendriés  8c  décurrentes 
dans  la  variété  ^.  II  croit  en  automne  »  fur  le  tronc 
des  fautes  creux.  Sa  variété  fe  rencontre  parmi  les 
fphaignes ,  dans  les  marais  tourbeux. 

462.  AgaRFC  noirâtre.  Agaricus  nigrella.  Peif 

Agaricus  parvulus  ,  fubcefpitofus  ,  pileê  glabre  , 
umhilicato ,  nigrefceme  y  lamelUs  incarnato  Jubcine* 
reis  s  ftipite  hrevi  ,  glauco.  Perf.  Synopf.  46). 

Cet  agaric  eft  fort  petit.  Son  pédicule  a  un  pouce 
au  plMS  de  haut  \  il  eft  de  couleur  glauque,  &  fup* 
porte  un  chapeau  glabre,  d'abord  convexe»  puis 
concave ,  orobilioué ,  noirâtre ,  large  de  trois  i 

Jnatre  lignes,  d  une  couleur  plus  foncée  à  Ton 
ifque.  Les  lames  font  décurrentes,  incarnates  00 
un  peu  cendrées.  11  croit  dans  les  prés ,  fur  les 
montagnes. 

463.  Agaric  i  petites  dents.  Agaricus  ftrrule* 
PerC. 

Agaricus  pileo  wnhilicato  ,  fquamuhfo ,  nigref" 
çente-fiâligittofoi  lameliis  ftrratis  »  incarnato^puLi* 
dis  (fkhiiheris)  t, margine  nigris  ;  ftipite  lonpufcuio, 
cavo ,  fuharcuato»  Perf.  Synopf.  464. 

Ce  champignon  eft  aflei  élégant  \  il  fe  rappro- 
che de  Y  agaricus  ckalibàus.  Son  pédicule  eft  fiflu- 
leux ,  un  peu  arqué ,  long  de  deux  pouces  s  fon 
chapeau  conveice ,  puis  ombiliqué ,  légèrement 
écaitlevx ,  noirâtre ,  enfumé  »  large  d'un  pouce 
&  demi  &  plus  \  les  lames  prefque  libres,  le  dé- 
tachaet  f «etlenent  du  pédicule ,  dencéte  en  ictt, 
p&les  •  iiKsmates  «  noires  à  leurs  b^rds.  Il  crok 
fur  lei  collioes  «  fum  iee  «izpnu 
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nûnce ,  blanchim  j  i  demi  truifpaceoc ,  large  d'en- 
viron trois  pouces  ,  lobé  »  frangé  «  crépu  d'une 
manière  fore  élégante  à  (t$  bords  j  garni  de  lames 
crifides  »  étroites  j  fort  longues  «  tranfpareotes.  Il 
croie  en  Angleterre. 

•  471.  Agaric  veiné.  Agwicus  vaiofiu.  Perf* 

Jlgariciu  piUo  Juimemiranacto ,  ttnaci  «  vcne/b- 
ftriato  j  umhrino'  rufo  y  lanulUê  parcis  ^  fmbconcoh^ 
rihus,  glaucis,  fufannaJaàm  affixis  ;  fiipite  (  cam- 
prejfo  )  ^  nignfctntey  pruimuo.  Perf.  Synopf.  4^. 

Merullus  fmtidus.  Soverb.  Fung.  ub.  11.  ? 

Son  |>édicule  eR  d'une  fubfhnce  prefque  cor- 
née» noirâtre^  comprimé  \  il  foutient  un  cliapeau 
tenace  >  un  peu  membraneux  j  ombiiiquéj  prefque 
pulvérulent ,  veiné  «  ftrié ,  d'une  couleur  fombre  , 
terreufe  ;  les  lames  peu  nombreufes  «  prefque  de 
la  couleur  du  chapeau  j  glauques^  un  peu  tranfpa- 
fentes^  détachées  »  &  formant  une  forte  d'anneau 
autour  du  pédicule.  Il  crok  fui  les  troncs  à  demi 
pourris  j  dans  le  mois  d'aoilc. 
* 

471.  Agaric  en  roue.  JgdncMs  rotala.  Perf. 

• 

-  Agûricus  céfiitcfits  ,  Mus  ,  pi/eo  profiindèfukatOy 
iamtUis  tuko  fiipitem  amàUntt  adnexh  ,  fiipitc  nigrtf 
€€ïït$.  Perf.  Synopf.  467.  —  Scopol.  Carn.  edit.  a. 
pag.  1569.  —  Soverb.  Fung.  tab.  9$. 

AgarUus  émUrofaceus,  Bull.  Herb.  tab.  £4. 

Aganois  nigripes.  \M,  Flor.  dan.  ub.  1134. 
fig.  I.  —  Schrad.  Spicil.  pag.  129. 

!•  Agdn€us  piUùfiavido.  Bull.  Herb.  tab.  569. 
fig.  }. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente  % 
elle  efi  très-fingulière»  aflez  jolie  j  toute  blanche  ^ 
excepté  le  pédicule  «  qui  efi  noirâtre  ou  d'un 
violet  foncé  i  fa  bafe.  Il  efl grêle j  plein,  luifant, 
poli  «  long  d'un  pouce  &  demi  »  épais  d'une  ligne  j 
Ibueenant  un  chapeau  plus  ou  moins  convexe  j 
ombiliquéj  ftrié  «  très*mince  »  large  au  plus  d'un 
demi-pouce ,  un  peu  ondulé  &  prefoue  crénelé  à 
les  bords  «  d'un  jaune  d'ocre  dans  la  variété  ^  « 
garni  de  lames  peu  faillantes  ,  peu  nombreufes  j 
entières ,  également  écartées  du  pédictle  ,  8c 
formant  une  forte  de  bourrelet  circulaire^  Il  croit 
en  gazon ,  fur  les  feuilles  mortes  bc  le  bois  pourri  ^ 
en  été  &  en  automne  j  dans  les  forêts. 

*  47).  Agaric  androfacé.  jigaricus  androfaceus, 
Perf. 

Agûficus  gregariiu,  petfiflens ,  pileo  planiufculo  j 
fuhplicato  y  albido  ,  obfoUù  timbonato  y  lamtUisfint' 
piicihus  «  tout  adntMÙ  ;  fiipiu  rùpefctnti'hadio. 
Pprf.  Sy nopf  pag.  468.  —  Ehrh.  Plant.  Crjpt.  Exf. 
•^  Sov.cb.  Fung.  ûb.  9a. 
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Agantui  perfûrêtu*  Hofin.  NomeocK  tab.  4. 
fig.  2. 

Son  pédicule  eft  noirâtre ,  légèrement  pileox 
vu  â  la  loupe  .  foutenant  un  chapeau  convexe  « 

f»uis plaaej  plutôt  coriace  que  membraneux,  point 
iragile,  un  peu  faillant  â  (on  centre ,  légèrement 
pliflé  9  d'un  blanc  un  peu  lavé  de  rouges  les  lames 
fimples  J  adhérentes  »  un  peu  crépues.  Il  croit 
abondamment  pendant  prefque  toute  l'aimée,  fur 
les  feuilles  des  fapins. 

474.  Agaric  des  feuilles.  AgariaiM  epipkylUs. 
Perf. 

Agariau  gregaritu ,  mbuUuM  ,  athuM  ,  piUo  mtm- 
hratiauQ  ,  convtxo,  dtmkm  fuhumhiiieato  s  UmtUit 
raris,  rûmêjuiftipiu  nignfienu.  PerfooUj  Syoopf. 
pag.  468: 

AgMricus  fqttamkla.  Batfch.  Elem.  Fung.  i.  pag. 
9j.  tab.  84.  —  Soverb.  Fung.  tab.  9). 

Aguriau  USiut.  Bull.  Herb.  tab.  601.  fig.  1. 

^.  Agaricus  (  faccharinus)  ,  pilto  conico  ,  txpli* 
cato,  UviypUeûto  ,  undulatà^  lùvto  ;  Uminis  pûaât  ^ 
coHcOiùrihusiâipitefit^uiatOy  amruheHU,  Batfch.  Le. 
pag.  9}.fig.«}. 

y.  AgaricMs  (  rugatus  )  ,  aivtMs  j  piito  piano , 
mgmhranacto  M  ptbtks  rugUfuboSBnU.  Vhal^  Flec. 
dan.  ub.  1 194. 

Agaricus  ûcicuiaris.  HoAn.  Nomencl.  Fung.  pag. 
115.  ub.  5.  fig.  a.  Junior. 

Agaricus  (  mocar  ) ,  miwuijpmus,  grifius  ,  pUtP 
convexo  ;  lanuUis  paucis  ;  êipiu  te/uro ,  hûfi  bëdbù 
aiuuiiari  iufirto.  Batfch.  1.  c.  pag.  91.  fig.  81. 
Junior» 

Dans  fa  jeunefle ,  cet  agaric  reflemble  au  clava^ 
riu  gyrans  de  Batfch.  Il  eft  fort  petit.  Son  pédicule 
eft  iums  tout-à-fait  blanc  &  un  peu  velu  ;  il  noii- 
cit  enfuite  8c  fupporte  un  chapeau  membraneui  » 
d'abord  convexe ,  un  peu  hémifphérioue  ,  puis 
légèrement  ombiliaué  ,  très^mince  ,  large  a  un 
pouce  &  demi  ou  deux  pouces  ,  blanc  j  très-fou- 
vent  irrégulier  »  quelquefois  un  peu  mamelonné. 
Les  hmes  font  peu  nombreufes  «  épaiffes  ^  rameu- 
fes^  blanchâtres  J  légèrement  décurrentes.  U 
pédicule  eft  fubulé  «  d'un  rouge-foncé  dans  la  va* 
riété  A*  Le  chapeau  plane  &  marqué  en  deflbus 
d'environ  huit  rides  dans  la  variété  y.  Il  croit  par 
groupes^  en  automne ,  dans  les  bois,  fur  lesfeuiiies 
lèches  &  tombées  des  hêtres. 

47r.  Agaric  clochette.  Agaricus  campamlU. 
Perf. 

Agaricus  piieo  hemifpksrico  ,  umUHcato ,  frlatê , 
ftrrupnto  ;  lamtHis  dicumntitus  g  fiipitc  ffiulofr  ^^ 
fpadkto.  Perf.  Comment,  pag.  94»  8c  SynCf^f. 
469.  —  Batfch  «  Elem.  Fung.  pag.  74. 

Ag^f^^^ 
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Agaficus  Kothus,  Gmel.  Syfi.  Nat.  i.  pig.  Mi)' 

jS.  ?  Agarîcus  (  Vaithntn  )  ^fungus^  pilco  candi- 
iantt  ;  lame! Us  paucis  (  latl^mis  )  y  pedunculo /ufco- 
thtendenu.  VailL  Bot.  Paiif.  ub.  il.  fie.  ii  âf  2«. 
VLperf.Lc.  * 

Cet  agaric  eft  fort  petit  \  il  varie  dans  fa  cou- 
leur ,  ^ui  eft  blanche ,  grife  ou  rouffeâtre.  Son 
pédicule  eft  plein  »  cylindrique ,  long  de  deux 
pouces  au  plus ,  foutenant  un  chapeau  convexe  « 
puis  en  forme  d'entonnoir ,  rabattu  i  Tes  bords  » 
un  peu  épais  ^  marqué  de  ftrîes  divergentes  ,  garni 
de  lames  peu  non.breufes^  înét^ales ,  décurrentes^ 
plus  larges  dans  la  variété  A.  Il  croie  par  groupes 
furia  mouffe,  dans  les  boiSj  en  automne  U  en 
été. 

$.  XI.  PlEUROPUS.  Perf.  Point  de  coiffe  ;  pédicule 
nu  j  excentrique  j  latéral  ou  nui, 

481.  AgaHic  â  duvet  noirâtre.  Agarîcus  atro- 
tomentofus.  Perf. 

Agaricus  magnus  ,  piîeo  convexo  ,  fufco^fertugi" 
neo  ;  lameUis  paUide  ochraceis  y  fiipite  cylindrico  , 
fubcurvatOj  tomentofo^  atrofufco.  Perf.  Synopf.  47 1« 
7-  Batfch.  Eletiu  Fung.  pag.  89.  ub.  8.  fig.  32. 

Son  pédicule  eft  court  ^  épais  ,  cylindrique^  un 
peu  courbé*  hériffé  d'un  duvet  brun-nuirâtrej 
supportant  un  chapeau  oblique ,  fec  »  un  peu 
charnu  ,  un  peu  ru<ie,  roulé  à  fes  bords  «  d'abord 
convexe ,  puis  prefque  plane  j  de  la  couleur  du 
pédicule  »  garni  de  lames  d'un  jaune-pâle  ^  diftinc** 
tes ,  connivences ,  point  décurrentes.  Il  croit  fur 
le  tronc  des  arbres  »  particulièrement  fur  les 
iâules. 

483.  Agaric  orcelle.  Agarîcus  orcelius,  BuH. 

Agaricui  gregarius  ^  pUeo  tlliptîco  aut  or^iculari  y 
ftlpiti  pallido ,  fabexcentrico ;  lamellis  confctis ,  //a- 
carnâtis.  BulL  Herb.  ub.  573.  fig.  i  ^  &  cab.  (91. 
—  Perf.  Sy nopf.  473. 

ce  Cet  agaric,  dit  M.  Decandolle ,  tient  le  mi- 
lieu entre  ceux  dont  le  pédicule  eft  central ,  & 
ceux  où  il  eft  excentrique  ;  il  eft  dans  l'une  ou 
Fautre  divifion ,  félon  ta  pofinon  dans  laquelle  il 
té  développe.  Son  pédicule  eft  nu ,  glabre,  plein, 
jaunâtre ,  ordinairement  courbé,  long  d'un  à  deux 
pouces ,  foutenant  un  chapeau  d'abord  convexe , 
puis  plane  &  même  concave  dans  le  milieu ,  un 

Îeu  finueux,  jaunâtre,  zôné  ou  tacheté,  large  de 
eux  ou  trois  pouces  1  les  lames  étroites  »  înéga- 
ks ,  d'un  jaune  d'ocre ,  un  peu  décurrentes  »  ai- 
guës à  leurs  deux  extrémités  11  croit  en  touffes , 
quelquefois  folitaire,  fur  les  vieux  troncs.  » 

*  484.  Agaric  d'orme.  Agaricus  ulmarîus.  Bull. 
Agarîcus  pîieo  carnofo  ^  latiffimo  ^  unicoiore  ^  paU 
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Itfcente  aut  Sturis  variegato;  iamellis  luiijfimit ,  fJ* 

emarginato-adnexis  ;  ftipiu  adfcendente.  Bull.  Heib.     ' 
tab.  510.  —  Perf.  Sy  nopf.  473.  ^  Soverb.  lab. 
67.  ?  (  Totus  cinereus.) 

Son  pédicule  eft  excentrique ,  plein ,  charna , 
cyîindrique,  d'un  blanc-fale ,  arquée  long  6t  fit 
pouces ,  épais  d'un  pouce^  continu  avec  le  chapeau. 
Celui-ci  eft  char?^u,  convexe  «  arrondi,  très-am- 
ple, d'un  jaune-terreux,  marqué,  dans  fa  vieil* 
leiTe  ,  de  petites  raies  rouges  ou  noires,  quel(|ue- 
fois  large  d'environ  un  pied  &  demi ,  garni  de 
lames  élargies ,  adhérentes  au  pédicule ,  inégales , 
échancrées  â  leur  bafe ,  blanchâtres  ,  puis  d'un 
jaune  Ci!e.  II  croit  en  automne^  fur  le  tronc  des 
ormes. 

48;.  Agaric  marqueté.  Agarîcus  teffeilatës* 
Bull. 

Agaricus  pi'eo  convexo  ,  camofo  ^  tefftUato;  tef' 
feUis  ftrk  kexagonis}  âipîu  tertti  ^  fubixantiico, 

Bull.  Herb.  tab.  513.  ng.  i.  — Perf.  Sy  nopf.  474. 

Cet  agaric  s'élève  â  la  hauteur  de  trois  â  qunre 
pouces;  fur  un  pédicule  phin,  charnu,  cylin- 
drique, arquée  de  couleur  blanche^  foutenant  uo 
chapeau  convexe,  charnu,  arrondi,  inégal  i  fes 
bords  dans  fa  vieilleffe,  mar<^ué  de  taches  prefque 
hexagonales,  d'un  jaune*clair,  fur  un  fond  plus 
obfcur  ,  large  d'environ  fix  pouces,  garni  de  la- 
mes  inégales ,  blanches  ou  an  peu  jaunâtres ,  ad* 
hérentes  au  pédicule  >  échancrées  à  leur  bafe.  H 
croit  en  automne  «  fur  les  vieux  troncs  ou  fur  les 
vieilles  poutres  de  chêne. 

48(7.  Agaric  palmé.  Agaricus  palmatus.  BulK 

j^^jricus  câfpitofuSy  pileo  tamellîfqut  opacis ,  mfr' 
fpadîceh  ;  fiipite  excentrico  ^fihfirîSto^  aibido.  Bul . 
Herb.  tab.  a  16.  —  Perf.  Synopf.  474.  —  Hoftn. 
Nomencl.  pag.  113. 

^.  Agaricus  totus  rubefcens.  Soverb.  Fung.  tab, 
6x. 

Son  pédicule  eft  excentrique ,  plein ,  cham« , 
blanc ,  d'abord  renflé  â  fa  bafe  ,  puis  cylindrique  « 
arqué,  lorg  de  trois  â  fix  pouces  ,  foutenant  ui 
chapenu  d'abord  convexe,  arrondi,  pui%  inégil & 
finué  à  fes  bords»  d'un  jaune- brun  ou  roux ,  large 
de  cinq  i  fix  pouces,  garni  de  Urnes  inégaUs, 
peu  nombreufes ,  un  peu  irrégulières  >  de  mîm: 
couleur  que  le  chapeau,  terminées  par  une  mem- 
brane oui  empêche  leur  adhérence  avec  le  péJi* 
cule.  Il  croit  en  automne,  par  groupes ,  le  long 
des  bois  ou  des  troncs  d'arbres. 

487.  Agaric  en  vodte.  Agaricês /bmîcjtas. 
Perf. 

Agaricus  folîtarius  ,  compaSus ,  pileo  pianiufiulo , 
fMividoi  lamiiUs  difiinUis^fubdecurrentHus,  rutilai 
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f.  Vf  ifrtvijftmo  ^  tomgnicfo  j  fukxcemricif»   Perf. 

A;incus  camofus.  Boit.  Fung.  tab.  146. 

II  tft  petit.  Son  pédicule  eft  perpendiculaire  ^ 
1  ^  de  trois  ou  quatre  pouces,  &  autant  de  lar- 
f:..r,  t.»mrnteux,  un  peu  excentrique  >  foutenant 
c  '..pciuqui  devient  plane ,  large  d'un  pouce 
^  ['!u>,  légèrement  fubéreux ,  de  couleur  livide  j 
■.:^  lîT.cs  diflinâes ,  prefoue  dëcurrentes  |  elles 

coj.nnentenfuiie  fléxueules.  Il  croît  fur  le  tronc 

its  âibies. 

4?S.  Agaric  toruleux.  Agarîcus  torulojus^  Perf. 

A^iricuî  cameo'fuherofus  ,  pileo  infundihuliformi  , 
T.  >\',7^  revoluto ,  fuiobiiquo^fulvo ,  camto;  lamellis 
'^-^f  dccurrentihas  i  ftipite  èrevij  grifco-tomentofo* 

?.rf.  Synopf.  475. 

A^yiQiis  grifeo'tomcntofus.  Batfch,  Elem.  Fung. 

-a-  ))• 

Son  pédicule  eft  court,  épais,  bulbeux  à  fa 

-iî,  cou  vert  d'un  duvet  grifâtrejfon  chapeau 

•:^vexe.  puis  concave,  en  entonnoir ,  un  peu 

'^voue  &  roulé  a  fes  bords,  prefque  toruleux  i 

li  uMlance  charnue,  prefque  fubéreufe  j  fa  cou- 

■:  i  icarnatc  ou  fauve  ,  parfemée  de  taches  très- 
•  -  s;  les  hmes  longuement  dëcurrentes.  Il  croy 
'^>  ie  tronc  de$  arbres, 


^  4S9.  Agaric  inconfiant,  Agmcus  ineonfians^ 


*  ^»  t  « 


Auricus  majttfculus^  piliç  fuitenaci^  depnjfo , 
'"^t  ^0  dut  dimidiato,  lobato  ^  fiexuofo^  fi^brufef- 
'  ^  idmtlUsfubramo^ ,  bafi  crifpis  ,  albU  fukru* 

•  ,,^^.  Perf,  Comment,  pag.  17,  &  Synopl.  47J. 
A^aricus  flabtiiifirmis.  Scbœff.  Fung.  tab.  4} 
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A ç  meus  (  dîmîdîatus  ) ,  piieo  CGchleariformi  ^ 

"-'yr.c  finuato  ^ftipUe  Uterali  i  ûmcUisûav^fccn' 

-S  in  pttiotum  decurrentibiu.  BM,  Herb.  tab. 

^  i  cib.  517.  —  Decand.  Synopf.  n«  364.  Sub 

-y.io  inconftanii^ 

;  Aprîcus  (  conchatus  )  ,  totus  fiavefiens  ,  pi/eo 
''*n(uî>idiformi,  lanulÙs  fimpUcîbus.  Bulliard, 
•iJ.  tab.  198,  -r-  Perf.  L  c.  476-  var.  ^. 

^î  couleur  eft  bUnche ,  brune  ou  jaunâtre  ;  fa 

'  i:n  peu  mollafles  (on  pédicule  plein ,  prefque 

^'nque,  arqué,  variaole  dans  fa  longueur, 

•îf^u  avec  le  chapeau  &  inféré  fur  fon  bord.  Ce 

prau  eft  mince,  comprimé^  quelquefois  par- 

*'^  de  quelques  petites  écailles,  ayant  fouvent 

*  :  Mme  d'une  coquillei ,  large  de  huit  à  dix  pou- 

-^  ^:  plus ,  irrégulièrement  lobé  ou  finué  â  fon 

'  '  ;  les  lames  inf  gales ,  nombreufes  j  décur- 

îcûtss  fur  le  pédicule^  de  couleur  jaune.  11  croît 


fur  le  tronc  des  arbres  vîvans.  (  y<^il  >  pour  la  • 
variété  /$,  Mérulb,  n**.  10.) 

490.  Agaric  denté.  Agaricus  denutus.  Pcr'l 

Agaricus  gregarius ,  pileo  pihato  ^  umbilîcûto  , 
intégra  i  ut  piurimùm  dlmidiato  ^  rufefiehupaUido;' 
lameiUs  dt/itatîs  ,  albid's  ;  ftipitt  fulcato  ^  rufo,  Perf. 
Difpof.  Fung.  pag.  la ,  &  Synopf.  476.  —  Abbili^' 
Icon. 

Il  eft  beaucoup  plus  petit  que  le  précédent.  Sort 
pédicule  eft  roufleatre,  fillonné ,  latéral  ou  cen- 
tra^} fon  chapeau  en  rondache,  entier,  ombili* 
que  ,  large  de  neuf  lignes  ,  d'un  rouv-pâle  \  les 
lames  blanchâtres  &  dentées.  Il  croit  fur  le  tronc 
des  pins. 

491.  Agaric  glanduleux.  Agaricus  gfamdulofus, 
Bull. 

Agaricus  fubftffilis  ^  badius  ,  Umtllis  candidrs  ^ 
deçurrentibus  ^  ad  (aura  glanduiops.  Bull.  Herb. 
tab.  416.  —  Perf.  Synopf.  476. 

Cet  agaric  eft  remarquable  par  fes  lames  hrgef  ^ 
blanches,  inégales,  dëcurrentes,  munies  de  hou-' 
pes  glanduleufes  te  velues ,  répandues  çà  &  là  fur 
leur  furface.  Son  chapeau  eft  fefltie  ou  rétréci  à' 
fa  hafe  en  un  pédicule  fort  court ,  épais ,  latéral. 
Ce  chapeau  eft  de  couleur  brune  plus  ou  moins  fon* 
cée  j  lar^e  de  fix  i  fept  pouces ,  lifle  en  deflus , 
d'abord  hémifphérique  ,  rabattu  &  arrondi  à  fes 
bords  ,  qui  deviennent  enfuite  prefque  planes  Se 
finueux.  Il  croit  en  automne  &  en  hiver,  dans  les 
bois,  fur  les  arbres  &  les  fouches  pourries.  (  y^yS 
MÉRULB,  n^9.) 

491.  Agaric  en  huître.  Astoricus  oftreatus, 
Perf. 

Agaricus  fuhfiipitatus  ,  fnfckulato  -  imhricatus  ^ 
pileo  convexo ,  cinereo  aut  fufcefcente ,  obovato  ;  /<!- 
meltis  albidfS  ,  decurrtntibus  ,  bafi  fubanafiomofitt' 
tibus,  Perf.  S/nopf.  477.  —  Curtis  ,  Flor.  lond.^ 
tab.  116.  •—  Jacq.  Flor.  auftr.  }.  tab.  188. 

fi,  Agaricus  (  atro*aIbttS  )  ,  csfpitofus  ,  pileo  car^ 
nofo  ,  convexo^plano  ;  marginc  revoluto  ,  nigrefente;- 
lamellis  venafo-decurrcntibus  ,  candidis  /  ftipitt  late^ 
rali,  brêvi,  albQ'xigrefiente.  Perf.  k  C. 

Agaricus  alhus»  Flor.  dan.  tab.  891. 

Ag^ricHS  oftreatus,  Sovrerb.  Fung.  tab.  141 .  ? 

y.  Agaricus  (  ftavo-cinereus  )  ,  pileo  carnofo  ^ 
fubdimidiato  ,  convexo  ,  cinereo-fubrufefcente  ;  /a- 
mellis  fiavo  vitcllinis ,  iatere  alhidis,  Perf.  1.  C. 
478. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précé-* 
dente ,  dont  elle  n'eft  peut-être .  félon  M,  Perfoon , 
qu'une  variété. Elle  croî:  fur  le  tronc  des  arbres, 
par  groupes  pixfqu 'imbriqués.  Son  chapeau  eft  à 
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peine  pédicule ,  épais ,  convexe  «  prefqu'orbic  ulai  re 
ou  ovale ,  réflécnî  à  (es  bords  ,  de  couleur  brune 
ou  cendrée;  les  lames  blanchâtres  ^  décurrences , 
pcefqa'anatbomorées  â  leur  bafe. 

.  Data  la  variété  f  ^  le  pédicule  eii  court ,  latéral  « 
mélangé  de  blanc  Se  de  noir  ;  le  chapeau  charnu  «  - 
convexe ,  puis  plane ,  de  couleur  un  peu  violette, 
pjiis  noire  s  les  bords  noirs  &  roulés  s  les  lames 
blanches ,  veinées  ^  décurrentes. 

I  La  variété  y  eft  peut-être  une  efpèce  dîftinâe. 
Son  pédicule  eft  court ,  latéral ,  épais  d'un  pouce  ; 
fon  chapeau  compaâe^  convexe  j  d'abord  cendré ^ 

Euis  un  peu  roufleâtre;  les  lames  d'un  jaune-clair^ 
hnches  à  leurs  côtés.  11  croit  fur  le  tronc  des 
chênes. 

.  49).  Agaric  des  druides.  Agaricus  dryînus. 
Perf. 

,  Agaricus  folitarius  ,  pileo  compaBo  ^  fuhobliquo  , 
Mtdoj  fquamts  fparfis  «  ohfotetis  ;  lamcUis  fubdif- 
tantibus ,  fifpite  ôbfQleù  fquamulofo.  Perf. .  Comm. 
pag.  96  j  &  Synopf.  470.  —  Schœff.  Fung.  tab. 

Son  pédicule  eft  dur  j  court,  horizontal  s  fon 
chapeau  compaâe,  prefqu'entier ,  furtout  dans  fa 
première  jeunefle  j  puis  oblique  »  blanchâtre  »  par- 
ièmé  9  ainfi  que  le  pédicule ,  de  quelques  pelu- 
(;hures  éparfes  \  les  lames  médiocrement  diftantes. 
Il  croit  Tur  le  tronc  des  chênes. 

494.  Agaric  des  fautes.  Agaricus  faiignus. 
Perf. 

Agaricus  magnus  ^  fubfimpUx  ^  kor:\ontalis  ^  pileo 
lato  j  convcxo'i  jklpiu  lattrali  j  alio ,  tome/uofo, 

TetC  Synopf.  470. 

«.  Agaricus  (ochraceus)  j  totus  ochractus.  Abbild. 
Icon. 

jS.  Agurlcus  f  fuligineus),  totus  fuiigineus.  Perf. 
Obferv.  Mycoi.  2.  pag.  4J. 

Ces  deux  variétés  ne  diffèrent  que  par  leur  cou- 
leor  9  d*un  jaune  d*ocre  dans  la  première  ,  d*un 
noir-enfumé  dans  la  féconde.  Leur  pédicule  eft 
latéral,  blanchâtre  «  tomenteux,  tenace ,  un  peu 
lecourbé  s  le  chapeau  convexe  j  déprimé  Se  ftrié  à 
fa  bafe^  large  de  quatre^  pouces  «  garni  de  lames 
décurrences  fur  le  pédicule,  un  peu  rameufes, 
blanches  ou  cendrées.  Il  croit  fur  les  Taules  «  vers 
la  fin  de  Tautomne. 

495.  Agaric  tardif.  Agaricus  ferotînus,  Perf. 

Agaricus  imbricatus,  piieo  camo/o ,  compaÛo , 
^ivaceo  i  Urne  lit  s  confertis ,  fubramofis ,  paliidis  aut 
iutifccniihus  ;  fiipiti  fUvido  ^  fquamtUis  nigrefcentibus* 

Perfoon»  Synopf.  479,  &  Comment*  pag.  ici.  — 
Abbild.  IcoQ. 
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Son  pédicule  eft  jaunâtre,  patfemé  d'écaillés  noi- 
râtres; fon  chapeau  charnu,  compaâe,  humide, 
Erefque  vifqueux ,  d'un  vert  d'olive ,  réfléchi  a  Tes 
ords;  les  lames  nombrdufes,  pâles  ou  jaunâtres, 
quelques-unes  rameufes.  Il  croit  â  la  fin  de  l'au- 
tomne ,  fur  le  tronc  des  héues  &  des  aulnes. 

49(7.  Agaric  en  éventail.  Agaricus  fiabdlifor- 
mis.  Perf. 

Agaricus  fubfiipitatus ,  ptico  planiufcuh ,  iacero , 
muUiformi ^  ctrvino  ,  margine  crenaio  ;  lamMs  tri* 
fidis  ,  palliais ,  fubcrenatis  ,*  ftipite  bnvl  aut  nullo» 
Perf.  Synopf.  479.  —  Bolton.  Fung.  tab.  ijy. 

Il  n'a  prefque  point  de  pédicule  ou  n'en  a  qu'un 
très-court.  Son  chapeau  eft  glabre,  conveie ,  puis 
plane,  de  couleur  fauve ,  irrégulièrement  déchiré 
&  crénelé  à  fes  bords ,  large  de  deux  ou  crois  pou- 
ces ;  les  lames  un  peu  la*  ges ,  pâles ,  trifides ,  un  peu 
crénelées.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

497.  Agaric  fpatulé.  Agaricus  fputulatus.  Perf. 

Agaricus  ercBus ,  fpatuUformis ,  pilto  alutactc* 
pallido  ;  difco  fpongiofo  ,  fquamulofo  y  ftipite  cane 
liculato  4  perpendiculari,  Perf.  Synopf.  479. 

Agaricus  anomalus.  Perf.  Obferv.  Mycol.  1. 
pag.  ;;.  tab.  4.  fig.  i. 

fi, ?  Agaricus  (petaloides),  ereSus,  piieo  exfufo 
albido,  difco  fannofo  ;  ftipite  marginali,  femicylin- 
drico  ,  fitprà  canaliculato.  Bull.  Herb.  tab.  2X6  & 

5J7-  fig-  i- 

Son  pédicule  eft  tomentenx  9  perpendiculaire  > 
canaliculé$  fon  chapeau  cannelé, d'un  jaune-pâle, 
étalé  en  forme  d'éventail ,  réfléchi  à  fes  bords, 
fpongieux  &  légèrement  peluché  â  fon  difque  \  les 
lames  décurrentes.  Il  croit  fur  la  terre»  â  l'ombre, 
dans  les  forêts.  Le  pédicule  eft  glabre  dans  la  va- 
riété  fi.  {yoyei  Merule,  n**.  ii.) 

498.  Agaric  plane.  Agaricus  plarmt.  Perf. 

Agaricus  dimidiatus,  imbricatut,  ex  aibido-rubtf 
cens  feu  aquosh  cinnamomeus  j  lamMis  confirtu  ; 
ftipite  brevi  »  aibo  tomentofo.  Perf.  Obferv.  Mycol. 
i.  pag.  8 ,  &  Synopf.  480. 

Il  eft  d'une  confifiance  fragile ,  un  peu  compaâe. 
Son  pédicule  eft  court ,  tomenteux  &  blanchâcre; 
fon  chapeau  plane ,  latéral ,  d'un  blanc  un  peu  rou- 
geâtre  ou  de  couleur  canelle  très-chire ,  large  d'un 

f>ouce  ;  les  lames  nombreufes,  larges  d'une  ligne. 
I  croie  par  groupes  imbriqués,  fur  le  tronc  pouni 
des  arbres. 

499.  Agaric  étendu.  Agaricus  porrigens.  Perf. 

Agaricus  imbricatus ,  candi  dus  ,  pileo  piano  ,  gla* 
bcrrimosbaftcompreJfâ^anguftatd,porre&di  lameUis 
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lor^e  decurrentibus,  Pexf.  ObC  Mycol.  X.  pag.  54  j 

is:  Synopr.  480. 

Agdncus  abîetinus.  Schrad.  Spicil.  pag.  i  Jl. 

II  eft  entièrement  blanc  5  d*ane  confiftance 
n^ince,  un  peu  humide.  Son  chapeau  ell  plane  ^ 
tres-giabre,  comprimé,  étalé  &  rétréci  en  forme 
àt  péiicule  à  fa  bafe^  large  de  deux  pouces.  Ses 
la  nies  font  longuement  décurrentes.  Il  croit  fur  le 
ixowc  des  fapins. 

jco.  Agaric*  gélatineux.  Agaricus  gtlatinofus. 

Agarlcus  (  mollis) ,  gregarius^  mollis  ,  piUo  gla^ 
hro  y  gihbofo  f  paliido  y  lamellis  aquosh  cinnamomtis . 
Perf.  Synopf.  480,  &  Comm.  pag.  88.  —  Schœff. 
Fung.  tab.  213.  — Soverb.  Fung.  tab.  98. 

Son  chapeau  eft  un  peu  gélatineux ,  convexe , 
légèrement Sexueux ,  glabre,  en  boffe,  de  couleur 
paie ,  roufleâtre ,  pulvérulent  à  fa  bafe^  large  d'un 
pouce  ou  d'un  pouce  &  demi  \  les  lames  d'une  cou- 
leur canelle  très-claire.  Il  croie  en  automne  j  fur  les 
troncs  caiiés. 

501.  Agaric  ftyptique.  Âgarlcus  ftyptîcus.BulU 

'  Agaricus  céfpUofas,  pileo  fubcoriaceo  ,  emarginato  , 
ûLu:eo;  fiipite  comprtjfo^  adfcendente  i  apice  dila^ 
u!o.  Bull.  Herb.  tab-  140 ,  &  tab.  557.  fig.  i.  — 
Perf.  Synopf.  481  j  &  Obferv.  Mycol.  i.  pag.  52. 
—  Sjverb.  Fung.  tab.  109. 

Aoaricus  femipttiolaeus.SchosS.  Fung.  tab.  108.? 

^.  ?  Agaricus  (  gramineus  )  ^  lamellis  rubris  ,  pileà 
fipiteque  brevi ,  carnofis  ,  albis,  Flor.  dan.  tab.  852. 

Cet  agaric  eft  d'une  faveur  fi  acre ,  qu'il  faifit 
fortement  à  la  gorge  par  une  fort-e  d'étranglement 
lorfqu'on  le  mâches  il  eft  d'une  couleur  cane4ie 
p  us  ou  moins  foncée,  d'une  confiftance  molle.  Son 
ptdicule  eft  plein ,  un  peu  comprimé  ,  long  de  fix 
à  huit  lignes ,  élargi  vers  fon  fommet ,  continu  avec 
le  chapeau.  Celui-ci  eft  légèrement  coriace,  hé- 
irirpherique,  arrondi  &  prolongé  à  fes  deux  ex- 
cr^ruités ,  un  peu  échancré  Se  roulé  en  deflous  à 
fes  bords ,  large  d'un  pouce  &  demi ,  garni  de  la- 
res étroites,  entières,  toutes  égales.  Il  croit  en 
groupes  fur  les  troncs  d'arbres ,  dans  les  bois«  en 
hiver  &  en  automne.  La  plante  fi  reflemble  à  la  pré* 
ce  iente  par  fa  forme  s  mais  its  lames  font  rouges , 
f^n  chapeau  Sr  fon  pédicule  blancs.  Elle  croit  fur 
les  g37.ons,  eo  Danemarck.  (  f^(9yf:[  Mérule, 
n^6.) 

501.  Agaric  doux.  Agancus  mitis.PexL 

Agaricas  gregarius  ,  totus  candidus  ^  pileo  fubcar* 
r.ofj  ,  gUbro ,  levi;  lamellis  fimpUcibus  ^fiipite  hori^ 
T^vzidii ,  apice  dilatato,  Perf.  Obferv.  Mycol.  l . 
p:g.  J4,  tab.  5.  fig.  j  ,  &  Synopf.  481., 

Si  couleur  eft  blaoche  i  fon  chapeau  médiocre- 
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ment  charnu ^  Iiffe^  glabre,  garni  de  lames  très- 
fimples}  le  pédicule  horiz.onul  j  dilaté  i  foa  fom* 
met.  Il  croit  par  groupes  fur  les  rameaux  d\xpinia 
larix» 

foj.  Agaric  niché.  Agaricus  nidulans.  Perf. 

Agaricus  gregarius ,  pileo  dimidiato  ,  reniforrrti  j 

primh  refapinato  ,  tomentofo  j  flavo  ;  lamellis  con* 

fertis  ,  e  croceo  demitm  cinnamomeis,  Perf.  Icon. 

&  Defcrîpt.  Fung.  pag.  19.  tab.  81.  fig.  4,  8c 

Synopf.  482. 

Cet  agaric  eft  feflile ,  entièrement  couché  dans 
fa  première  jeuneffe,  &  adhérent  aux  troncs  par  un 
duvet  épais.  Son  chapeau  ei\  tronqué ,  rëni forme  , 
large  d'un  pouce  &  plus ,  jaunâtre  ,  garni  de  lames 
nombreufes,  d'abord  couleur  de  fafran  ,  puis  d'un 
jaune-canelle.  Il  croit  fur  le  tronc  des  fapins. 

504.  Agaric  biffe.  Agaricus  biffifcdus.  Perf. 

Agaricus  pileo  fuborbiculari  ,  fihrillofo ,  fuligineo» 
canejcente  s  lamellis  incarnato-fuUgineis  ;  ftipite  brc 
viffimo  ^  laterali  ;  radiculis  bijfoideis  ^  albis.  PerC 

Icon.  de  Defcript.  Fung.  pag.  56.  tab.  14.  fig.  4j 
&  Synopf.  pag.  482. 

Son  pédicule  eft  très-court.  long  de  deux  lignes , 
latéral ,  muni  de  petites  racines  blanches ,  fembU- 
bles  aux  filamens  d'un  biffus  j  le  chapeau  prefqu'or- 
biculaire ,  blanchâtre,  légèrement  ombiliqué,  d'a- 
bord entier ,  puis  fragile ,  couleur  de  biftre-clair  1 
les  lames  un  ôeu  arquées,  incarnates,  enfumées  j 
décurrentes  lur  le  pédiculd.  Il  croit  fur  les  troncs» 
dans  les  lieux  ombragés. 

^0$.  Agaric  violet*  jaune.  Agarkus  fulvens, 
Batfch. 

Agaricus  pileo  dimidiato,  membranaceo,  violaceo^ 
fulvo;  lamellis  concoloribus.  Batfch.  Elem.  Fung. 
pag.  95.  tab.  9.  fig.  39.  —  Perf.  Synopf.  pag.  483. 

Son  chapeau  a  une  forme  demi-orbiculaire  ;  n  eft 
membraneux ,  tomemeux  en  delfus ,  d'un  violet  un 
peu  jaunâtre,  garni  de  lames  convexes,  de  même 
couleur  que  le  chapeau.  Il  croît  fur  les  poutres 
humides. 


506.  Agaric  variable.  Agaricus  variabilis.  Perf. 

Agaricus  (  feffilis  ) ,  fejplis  aut  centra  fiipitatus  j 
lacieus  ,  pileo  fubglabro  ,  ficco  ;  lamellis  lenuibus  , 
ftrrugintis ,  inéqualibus,  BuU.  Hârb.  tab.  152,  & 
tab.  581.  fig.  }. 

«.  Agaricus  (  variabilis  ) ,  gregarius  ^  acaulis  ^ 
pileo  fubtomentofo  ,  candiao  ;  lameliis  ex  albo  ,  de^ 
mum  rubiginofis.  Perû  Obier v.  Mycol.  2.  pag.  45. 
tab.  5.  fig.  12,  &  Synopf.  48}.  , 

Agaricus  mutabilis»  Perf.  Difpof»  Meth.  Fung. 
pag.  2;. 
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Agaricus  puhcfcens,  Flor.  dan.  tab.  107$.? 

%n  Agaricus  pediculo  centratl  donatui.  Perf.  Obf. 
yiycoL  1.  cab.  j.  fig.  ii. 

y.  ?  Agaricus  (  finiiactis  )  >  pîleo  memhranuceo  ^ 
repéUido^Jiauata  y  fuhtomentofo'aiàido  /  lamellis Jpa'- 
diceh  j  medio  iuttjpmis.  Perf.  Obferv*  Mycof.  i« 
pag.  4^. 

Cet  agaric  eft  très-variable  $  il  eft  aflfez  généra- 
lement dépourvu  de  pédicule.  Néanmoins ,  M.  Per* 
foon  a  remarqué  que ,  dans  fa  jeunefle  »  il  étoit 
muni  quelquefois  d'un  pédicule  court.  Son  chapeau 
eft  attaché  par  le  bord  ^  d'un  blanc  de  lait ,  fec ,  gla« 
bre  ou  un  peu  tomenteux ,  peu  charnu  jp  large  de 
fix  ou  huit  lignes  »  d'abord  arrondi ,  puis  irrégulier 
&  (inué  à  fe(  bords ,  garni  de  lames  larges  >  minces  « 
nombre ufes ,  inégales  ^  couleur  de  rouille  ou  de  ca* 
nelle  ;  les  lames  entières,  moins  nombreufes  «  amin- 
cies à  leurs  deux  extrémités.  Il  croit  par  grçupes  » 
en  été ,  dans  les  bois ,  fur  Içs  branches  mortes  «  Se 
même  fur  la  terre.  (Kayei  Méxiule^  ^^*7') 

$cr;.  Agaric  à  racines  réticulées»  Agaricuf  iyc- 
tiorhiius.  Dec^nd. 

Agaricus  piUo  fuhfsffUî  t  candido  ^  fimiorik^iari  ; 
margine  finuato ,  bap  fi^ritiofo  ;  raScihus  tomintofis , 
albis  >  retîformibus  ;  lameUis  inê,quatibus  »  piteo  con^ 
coloribus,  Decand.  Synopf.  Plant,  galh  pag,  18. 

Il  eft  prefoue  feflile  ^  muni  de  petites  racines 
blanches  ,  fioreufes  ,  tomenceufes ,  étalées  en 
forme  de  réfeau.  Son  chapeau  eft  blanc  ^  â  demi 
orbiculaire  ^  finué  à  fes  bords ,  garni  de  lames  iné- 
gales*, de  même  couleur  que  le  chapeau.  Il  croit 
dans  Targile  humide. 

508.  AcAltic  des  ornières,  Agaricus  tpigMu. 

Agaricus  piieo  reniformi ,  fragiii ^  ruftfcentt-cano  ^ 
it^li%iiloJ6  ,  albido  ;  lumcUis  diftinSis,  aquosc  rufff- 
ctntibus ,  divergentibus,  Perf.  Obr.  Mycol.  l^,  pag. 

47,  Se  Synopr.  484* 

Agaricus  depiuens.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  i6j. 

fig.  121. 

^.  Agaricus  (  tephromelus) ,  gregarius^fuburrtf' 
tris  ,  cinerafcens  ,  pilco  fiipittqut  tend^omtntofis» 
Perf.  Obf.  Mycol.  2.  pag.  47^  9e  Synopf.  I.  c. 

y.  Agaricus  (  glaucus  )  j  gr\feus  ^  fubfiipitaius  , 
piieo  fcriceo  ,ftipite  albtntion  ,  pruinato^  brcvt  j  /a- 
ieraji ,  &c.  Batfch.  1.  c.  pag.  169.  fig.  223. 

f:  Agaricus  trtmulus»  Schoçff.  Fung.  pag.  y), 
tab.  224. 

t.  Agaricus  (  planus)  ,  acaulis  ,  ereBus  y  pianus  , 
iamcUis  trifiés  ^  lunccQl^tis.  Boit,  Fung.  pag.  73. 
ub.  71.  fig.  )• 
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Ce  champf^on  n*eft  pas  moins  variable  que  r«* 

garicus  variabiiis.^on  pédicule  eft  trçs-court,  pref^ 
que  nul ,  velu  &  blanchâtre.  Le  chapeau  eft  fragile , 
latéral ,  rénjfornie ,  roulfeâtre ,  un  peu  cotonneux } 
les  lames  dîflinûes,  divergentes  ,  d*un  fauve-clair. 
Il  eft  de  couleur  cendrée  dans  la  variété  fi ,  giaiH 
que  &  grifâtre,  un  peu  fôyeux  dans  U  variété  y; 
plane,  redreffé,  ftflile,  i  lames  trifides.  lancéo- 
lées dans  la  variété  1  ;  il  croît  par  groupes  fur  la 
terre 3  dans  les  ornières^  au  milieu  dei  bois.  La 
variété  /  croît  parmi  les  mouifes ,  fur  les  troncs 
pourris. 

J09.  Agaric  i  petites  flries.  Agaricus firiatulus. 
Perf. 

Agaricus  fubfaliiariu$  y  giabcr,  diluù  ciocnas, 
piieo  fefiii  ,  peiiucido  ,  firiato.  Perf.  Synopf.  48). 

Agaricus  ftriata^pcUucidus.  Perf.  Obf.-Mycol.  2. 
pag.  48. 

Son  chapeau  eft  fcffile ,  tranfparent ,  finement 
ftrié,  convexe^  large  de  trois  ou  quatre  lignes,  gla- 
bre ,  d'une  couleur  claire ,  cendrée.  Il  croît  prefoue 
folitaire^  fur  le  tronc  des  pins. 

fio.  Agaric  des  troncs.  Agaricms  epi^ilon. 
Bull.  ^ 

Agaricus  fihfe0lh  ,  ex  csruîto  ardtpus  ,  Umcll\% 
inàqualibus  3,  difiiniirfftmis  ,  prima  purpuraftcntibus  ^ 
^  tandim  nigris,  Bull.  Hcrb.  tab.  j8i.  fig,  z. 

Agaricus  applicatus.  Batfch.  Elem.  Fung.  2.  lab. 
24.  fig.  I2f. 

^.  Agaricus  centra  adfixus.  Bull.  1.  c.  fig,  K.  Q. 

Son  chapeau  eft  feffile  »  latéral  ^  arrondi ,  d'un 
bltu  d'ardoife  en  defliis ,  large  de  fepr  lignes  « 
garni  en  deflbus  de  lames  d'abord  rougeatrcs, 
puis  noirâtres,  inégales  ,  diftinâes,  foliacées.  Il 
s'évafe  quelquefois  en  tout  fens  également ,  & 
alors  il  eft  attaché  par  le  centre ,  &  porte  feslamts 
en  deflUs.  Il  croit  fur  les  troncs  coupés. 

jii.  Agaric  de  l'aulne.  Agaricus  a/n^as.Unn, 

Afaricusfubfiffilis,  fitbeoriaceus  ^  albo-grifius  ^  /j- 
meUisJiJflsy  margine  revo/utis  ,  fubpurpurafcente-  cine* 
reis  ;  piieo  fépe  muitifido.  Bull.  Herb.  tab.  $46  ,  & 
tab.  581.  —  Perf.  Synopf.  pag.  48 j. 

Agaricus  (  alneus  )  ,  acauiis ,  UmMis  bijUîs  ^  pui* 
veruientis.  Linn.  Spec.  Plant.  1645.  —  Sovcrb. 
tab.  18}. 

Agaricus  mu/tifidus.Bnfch.  Elem.  Fung.  fig.  116. 
—  Vaill.  Botan.  Parif.  ub.  10.  fig.  7.  —  Scbocff. 
Fung.  tab.  2j6. 

Ce  champignon  fe  préfeote  d'abord  Tous  la 
forme  d'une  petite  coupe  feflile  ou  un  peu  pëdi- 
culée >  régulière»  arrondie ^  elle  s'ivafe  enfitite 


^nen(9i  Seijfi.  ferras  «  qa>Ue$  pfFrfiit  comme  4e; 

larges  pores. 

•  Cet  agaric  croit  le  long  des  baies  s  fur  les  bois 
'  &  fur  le  cioiic  des  pins. 

» 

518,  Agaric-  de  châoe.  À^meus  fuercbuis, 
'  Lmn. 

Agaricus  fcffiVis  ,  '  dimîdiàtus  ,  corîaceus ,  craffiis  y 
fMierofiis.i  tigneo^paliehs  ,  iamtUii  ramofo  finuath  yi 
finuih  magnis^  Decand»  Flor«  franc,  vol.  z.  pag. 

*  ij^.—  Linn.  Syft.  veget.  pag.  797. — Vaill.Parif. 
tab.  z.fig.  j.? 

Détda/ea  quercina,  Perf.  Sfnopf.  pag.  JOO. 

MtruUus  quercinus.  Gmel.  Syll.  Nat«  ydL  1.  pag. . 
J4JI.  ,      -  ' 

Aearicustabynntkîformis.  Bull.  Herb.  tllb.  JJl  ^ 
&tab.  441.  fig.  I. 

Cette  plante  eft  un  Protëe^  qui  n'a  aucune' 
forme  conftance  %  elle  s'étend  en  larges  plaques 
furie  bois ,  auquel  elle  adhère prerqu'entiérement 
pâc  fa.  (ace  fapérieufè  t  de  forte  qu'on  ne  voit  à 
l'extérieur  que  la  furface  poreufe.  Ces  pores  font 
^larges  «  finueux  &  anaftomoféij  &  cette  plante  , 
'félon'  Tes  dévëloppemens .  pourroit  être  prife  , 
untot  pour  un  bolet  ^  tantôt  pour  un  agaric.  Sa 
confiftance  eft  fubéreufe  »  fa.  couleur  d'un  roux- 

f^ale.Elle  croit  for  les  vieux  bois  de  charpente  & 
iir  le  tronc  des  arbres.  Celles  qui  croiflent  fur  le 
Japin  font  toutes  noires.  (  yoyt^  Mérule^  d*'.  i 

AGATHOMERIS.  Agathoméride.  (  Delaun. 
BênJard.  )  (  Fip|y«{  Calomeria.  Suppl.  &  Vent. 
Malm.  tab.  73.  ) 

AGATI.  AGATY.  Rheed.  Malab.  i.pag.  8j. 
tab.  j i.  (  Voyci  Serbane  ,  n^,  i.  ) 

M.  Adanfon  en  ^  fait  un  nom  générique  :  'c*eft 
une  efpèce  à'êfchinomene  Ltnn.  ^  qui  Tavoit  d'a- 
bord confidérée  comme  devant  appartenir  aux 
rviinia. 

AGATOPHYLLUM.  (  royei  Ravensera.  ) 

AGAVE.  Ce  genre ,  très-ragproché  des  aioés, 
m  diffère  par  l'ovaire  adhérent  avec  la  corolle  j  & 
par  fes  étamines  faillantes.  Il  tire  fon  nom  d'uo 
mot  grec  qui  fignifie  admirahU.  Ces  plantes,  en 
effet  y  font  d'une  grande  beauté ,  &  quelaues 
efpèces  répandent  une  odeur  trës-fuave.  Nous 
avons  peu  de  chofes  à  ajouter  à  ce  genre  ^  finon 
les  phrafos  qui  doivent  en  diftinguer  les  efpèces. 
Nous  remarquerons  cependant  que  M.  Ventenat 
â  cru  devoir  réparer  de  ce  genre  quelques  efoèces 
donr  il  a  compofé  un  nouveau  genre  dédié  â 
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'M/Faiiferot^«.(bu9'le  nom  de /4rvr4#.  Keui  h 
ferons  connoitre  i  la  fin  de  ce  genre  «  duquel  ellei 
ne  poiAvoient  pas  être  féparées. 

Espèces. 

I  •  Agave  d'Amérique.  Agave  amtricanë,  Linn. 

Agave  acadis ,  foUis  dentatç^Jpinofis  ;  fcapo  ra* 
mofo  ;  tuho  corolU  medlo  angufiato  y  fiaminihus  co- 
roÛd  iongioribusi  fiylo  fiaminibus  ioagiore.  Willdeo. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  191. 

fi.  Agave  (  varieRata  )  ,  Jbiiomm  margine  hite». 

<  y<fyei  Agave  ,  n^.  i  .  ) 

La  variété  fi  eft  remarquable  par  fes  feuilles  pa- 
nachées,  ou  pint6t  bordées  de  jaune  ;  ce  qui  pro* 
duit  un  effet  très-agréable. 

»    • 

1.  Agave  vivipare. /gave  v/v^m.  Linn. 

Agave  aeaulis  ,  foiiis  denutis  ;  fcapo  ramofo  ; 
tuba  corolU  medio  angufiato  i  fiaminihtu  coroUam 
éLqaantihu.  Willd.  1.  c.  pag.  19^.  —  Lam.  111.  tab. 
ijy.  fig.  I.  (  yoyei  Agave  j  u*.  j.) 

}.  Agave  de  Virginie.  Agave  virgfnîca.  linn. 

Agave  acauiis  ,  kerbacea  ^  foUU  cawUgineo-ftr-' 
ratis,  fcapo fimpliciffimo»  Willd.  1.  c.  pag.  ijj.  — 
I^m.  m.  tab.  25  f.  fig.  1.  —  Jacq.  le.  rar.  1.  ub. 
J78.  (  yoyei  Agave  /  n*^.  4.  ) 

4.  Agave  à  fleurs  vertes.  Agave  iurîda. 

Agave  fubcaulefcens  ,  foiiis  dentato*fpiaofis  ifcjpo 
ramofo  ;  ftaminibas  corollÂ  cyHndricâ  iongioribus  ; 
ftyio  ftaminibus  breviore.  Willd.  Spec.  1.  c.  p.  10^ 

—  Ait.  Hort.  Kev.  i.  pag.  472.  —  Jacq.  ColUâ. 
4.  ptg.  94»  tab.  I . 

m.  Eadem  9  foliU  Luioribus.  Agave  Vera'-CrjT, 
MiU.  Diâ. 

fi»  Eadtm  y  foiiis  angufiioribus* 

Rapprochée  de  Tagave  d'Amérique ,  elle  eo 
diffère  par  fa  corolle  verte  &  non  jaune  j  cy- 
lindrique y  tu  non  refferrée  i  fon  milieu  par  un 
commencement  de  tiges.  Le  ftyle  eft  plus  court 
que  les  étamines .  Taillantes  hors  de  la  corolle}  les 
feuilles  garnies  a  leurs  bords  de  dents  épineufes 
ou  larges  ou  plus  étroites.  Elle  croit  dans  l'AiBé- 
rique  méridionale. 

J.  Agave  tubéreufe.  Agave  tuierofa.  Mill. 

Agave  cauUfcenSy  foiiis  dentato-fpinofis  y  rédice 
taberofd.  Miller,  Diâ.  n».  4. . 

Agave  y  a.fpinis  foiitariis  ^  fi.  fpinis  dapiicibus. 

(  Voyei  Agave  ,  n**.  6.  ) 

Ses  feuilles  font  fort  longues  y  étroites  y  mu* 
nies  à  leurs  bords  d'épines  uot&t  fimples  y  tantôt 
doubles. 

♦  FuRCRiEA* 
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Agérditan  ohtuffolikm.  Lain.  Diâ,  U  pag.  f  4. 

Cette  efpèce  reflèmble  i  rd^«r«<ttni  conyipides 
par  le  caraûère  de  fes  femences.  Ses  fleurs  font 
plus  nombreufes»  d'un  bleu  plus  vifs  fes  tiges 
droites  j  plus  élevées  ,  prefque  tétragones  i  leur 
btfe  ^  hértiTées  de  poils  courts  $  les  feuilles  plus 
larges  »  dentées  ou  crénelées  irrégulièrement  i 
leun  bords,  obtufes,  légèrement  pileufes  i  leurs 
deux  faces  j  très-hérilTées  fur  les  pétioles  .  mar* 

Juées  de  nervures  blanchâtres  &  velues.  (Foyei 
iCÈKATE  4  n^.  2.  ) 

4*  AcfiRJiTi  hisXLjigenUum  Urfitutm.  Lan. 

Ageratum  cauU  kirto  ,  folîîs  ovàtO''lanceolaiîs  , 
neuus  ^  kirtis  ;  ptéuâcnàis  Cuhfmliofis  ^  fiUia  muiii 
iongiaribtts.  (  N.  )  Lam.  lUuftr.  ab«  6yi.  fig.  1. 
(  Voye^  Agérate  «  n*.  I. )  • 

r 

•  5.  AgArati  cilié,  Àgifittmm  ciHare.  Linn* 

Âgtratum  foliis  ovatis^  trtaatU^  oitufisj  tûÊlt 
gfahro.  Lino.  Spec.  Plant,  pag*  i  J7f« 

Centauriiun  ciliarty  mnms  ,  Ufnûgaricum  ^  origani 
fibis  amplhrittts^i0rihiu  in  rnihillis.  Pluk.  Almag. 

pag.  93.  tab.  81.  ng.  4* 

Quoique  cette  piave  ne  me  foit  pas  connue  « 
die  ne  piroit  pas  cependant  »  d'après  U  phrafe  de 
Linné  &  la  figure  de  Plokenet  ^u*il  cite ,  devoir 
être  la  même  efpèce  eue  Yagtrazum  céruUum.  Ses 
tiges  t  ainfi  que  fes  feuilles  ^  font  parfaitement 
glabres  ;  les  crénehtres  peu  marc|uées  j  plus  fer- 
rées »  plus  petites  s  les  fleurs  difpofées  en  une 
forte  d  ombelle  terminal.  Elle  croit  dans  les  Indes^ 
i  Bifnagar. 

<.  Agèr  ATE  à  corjmbes.  Agtratum  ^ùfymicfitm. 
Znccagof. 

Agtrëîmn  frfiiê  Pvtn^Unceoléêit  ^ftrrûtU  i  cëmie 
fuhejctnti  ,  fifnaicofo.  Perf.  SynopL  PlaBt«  VOL  i. 
pag.  401.^ 

•  Agtmtum  €0rymtcfim.  Zuccagni. 

Eue  a  le  port  d'un  ocynum.  Ses  tiges  font  droi- 
trs»  rameuies,  prelque  ligneufes  «  fort  élevées , 
pubeicemes  »  de  couleur  purpurine ,  gnrnies  de 
KHÎiles  ovales- lancéolées  »  dentées  en  fcîe.  Les 
ifiiân  (bot  difpofées  en  corymbe  j  de  couleur 
bleue }  les  ftylta  longs  ic  Aillans }  les  paiUeMes 
qui  courooneni  les  (emences  j  point  arifiées. 

AGERATON-  Cet»  plante*  qn'M  trouve 
^nentfonnée  dans  DiofcoriJe  8c  Macthiok  ^  plus 
connue  fous  le  nom  vulgaire  d'gupaMre  Jt  Mefné , 
fit  aujourd'hui  VéuUliâa  agtratum  Lion.  Tourne- 
fort  Tavoit  phcée  dans  fon  gtftxt  ptarmica  ;  i\'$*i- 
lOft  tervî  du  mot  Qgir^Ltm  poar  un  antre  f  cnre 

rt  M.  Adanfon  a  confervé  fous  te  nnéme  nom , 
f  ui  répond  au  gente  «rûuu  JJnn* 
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AGERATUM.  C  ^ey<i  AoiRATt.) 

AGERIA.  Genre  établi  par  M*  Adanfoo  »  qui 
répond  aux  prinoi  Linn« 

AGÉRITE.  (Kiy^ç  j6«£RIte« Suppl) 

AGIHALID.  AGRAHALID.  On  trouve  fous 
ce  nom  j  dans  l'ouvrage  de  Pro^er  Alpin  Tur  les 
plantes  d'Égvpte.  publié  en  lé^o»  nn  petit  arbre 
d'un  afpeâ  blanchâtre  •  garni  de  longues  épines 
qui  naiflent  au  deffus  des  feuilles.  Gelies-ci  font 
alternes,  flipul^es  &  conjuguées  ^  C^eft-à-dire» 
compofées  de  deux  folioles  portées  fur  le  même 
pétiole.  Les  fleurs^  d'un  blanc- verdâtre ,  font 
axillaires ,  au  nombre  de  fept  ou  huit*,  elles  ootj 
fclon  Lippi  : 

l/«  €ëlic9  k  cinq  Uivifiom  frpfgndii  /  cînqpitdts} 
dix  éiamines  /  un  opaire  ptplritur  ^  JûrmùnU  ^tut 
ftylt  &  itmn  fiigmate  ;  wu  hait  camennnt  vu  nui» 
pHungom  &  mnnafpermêm 

Cette  plante  avoir  d'abord  été  rappotrée  par 
Linné  au  genre  ximtniai  cnfuite  il  l'a  fuppriirée 
fans  la  rapporter  ailleurs.  Elle  paroit  devoir  conf* 
tituer  un  genre  diftinâ  par  Ton  port^  par  le  nom- 
bre de  fes  pétales  &  de  fes  étamîoes  «  8c  même , 
Îuand  fa  fruâification  fera  mieux  connue,  elle 
^x^  /ans  doute  reportée  â  une  famille  différente 
de  celle  do  ximenU.  On  la  cultive  an  Jar.iin  des 
Plantes  de  Paris ,  où  elle  ne  fleurit  pas.  Suivant 
Profper  A  Ipin ,  fes  feui lies  »  ^ui  ont  un  goflt  aride  « 
font  eoiployées  en  Ethiopie  conmie  vermifuge. 
Son  fruit  eft  purgatif,  au  rapport  de  Uppi  »  qui 
ajoute  qne  cet  arbre  n'eA  abomlaDt  que  dans  le 
royaume  de  fiennaar.  (/ujjC  ) 

AGINEL  Agynthn.  Le  nom  que  Linné  avoir 
impofé  à  ce  genre  ,  8e  qo'il  avoir  cooipoft  de  deux 
moa  grecs ,  anuonçoit  Je  car afière  qu*il  lui  fup* 
pofoit  I  Avoir,  d'avoir  des  fleurs  femelles  privées 
de  flvle  8e  de  fiigmate*  L'obfervation  faite  par 
M.  venteiut  en  1799  »  fur  un  individu  qui  a  fleuri 
dans  le  îaréin  de  Cels  »  a  prouvé  l'erreur  de  cette 
opinion.  Ce  txnmt  a  féuoli  ainfi  qu'il  fuit  le  ca« 
raâère  riltintîel  de  ce  genre  j  qui  coofifie  eu  dei 
fleurs  monoïques. 

Les  fl:rurs  mites  offrent  : 

Vn  cttiitt  pirfiPnM  ,  k  fin  ihfxpnni  nmftms  ^m 
d^énns  duqnd  ifi  nn  éifqai  drmfi  ea  fin  UUti  pMn 
de  entviii  i  ie$  àtnminu  ênmpùfiu  ^Tun  pinot  centrai, 
nkêus ,  fimnnmi  de  tme  nmè^ns  ndniee  k  fe  fou 
intirieure  ynn  pen  nndnfent  de  fnn  fonmeu 

Les  fleurs  femelles  olfinent  : 

Vn  eniieè  eamnêf  dnns  fésfienre  màkf^  pnim  dt 

cnnUe  f  nn  nvaire  ddpnmi^  nvnle^ttnnadi  »  n  finfii^ 

Iions^  mnni  inntfefftete  etnt^nUi  imisjfy/ee  apintis, 
ifiUonaéi  j  Couches  fur  tn  pnrtie  de  tenpnin  déprima. 
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n'txtUantf9Întfi$  hrds.^  ttrminis  chacun  pêfitm^ 
f  f  mata  réfiéchii  j  uiu  capfuii  fituée  fur  U  calice 
fi  'jffhnt,  pnfqu^ovaie,  ironqkU ,  àfix  dtntfatcfom" 
met,  à  trois  loges  au,  coques  f  chaque  iogc  s'ouvnuu 
cvtc  éhftlciti  en  étun  valves  qui  fé  contourusas  » 
contenant  dtuxfcmsnces  cUonguëS,  anguieufes. 

Espaces. 
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j.  AGiifEl  glibre*  Agymeia  imputée.  Unn. 

J^ynela  folils  ovata-fuhrotuniîs ,  obtufis  ,  giairis; 
t.iiU  d'fufo.  (N.)  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pi;.  [  §.  —Vent.  Hort.  Celi.  tab.  25.  (  V^oy^i 
Ag  .sH,n'- 1.) 

Ses  feojnes  font  arrondies  «  aflex  Tecnblables  à 
cd!es  de  la  oumnuilairo »  à  peina  pétiolées»  un 
pf u eoiiiflet »  d'un  vert-glauque,  accompagnées 
de  i:'p  les  courtes  «  ovaies ,  terminées  en  pointe» 
Us  britiées  affîrx  fenblxblâ  aux  ftipulcf. 

i  AgimbI  â  fcilSICS  ovales.  Agyndn  ovata. 

Âgyneùt  fvUh  99aôs ,  gUtherrîmis  »  utrfnqui  eè^ 
ts;h  ;  pe-ùtnadis  Oitillàrihus  ,  unifions  »  (  N.)  Lan. 
I  iuilr.  lab.  797.  fig.  x.  Sut  andraclun. 

Cette  niante ,  gravée  d*apr&s  un  individu  pris 
diis  l'herbier  de  M.  de  Lamarck  ^  mab  que  nous 
n'avons  pu  retroilver  j  ^partient  aux  agyneia. 
C'ed  par  erreur  qu'elle  a  été  placée  pami  les  an* 
d'ackng,  Ladefcriptioo  ^«e  j'en  donne  ici  ei  feite 
d  «près  la  gravure.  S^s  ciges  font  glabres  j  cvlin* 
d:iques,  trës^rameufes  •  garnies  de  feuilles  alter- 
ne! ,  i  peine  pétiolées  ^  ovales  »  elliptiques  j  gla- 
bres, entières ,  obtufes  i  leurs  deux  extrémités , 
îcjompagnées  de  petites  flipules  aiguèfs.  Les  fleurs 
f'^n*  axi;lafi«&^  pre(i]ue  fohtxires*  i  peine  pédon- 
(jiées^  fort  petites.  Les  capfoles  font  cooâpoféei 
de  trois  coques  ovales  ^  ootufes  «  eftvtron  dent 
fris  plus  lenguee^^pie  le  caUce  perfitant^  no  peu 
ir,ci.nëes  j  uoe  foift^liis  coQrtes  que  les  feitiUes« 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

}.  AûiNBi  pubefcenr.  Jgyneia  pubera.  Linn* 
^fyneiét  foliis  fiibtîis  iomentcfis»  Linn.  MantiC 

i  AciNEi  à  feuilles  obliqiiis*  Agyneia  oUiqua. 

A^nelafbJns  oilongis  ^  ëàitis  ,  inàqualihus  ,  ia^ 
•tit-r'imis  ,  tnf  rotnndatis  ,  glntris  ,  fukiits  gtaucef" 

■^r-iii^.  Willd.  Spec^  Plant,  vol.  4.  pag»  f  68. 

A^ntU  muiiihcuMs.  Rûttler.  in  Nov.  ACt 
k<,  Nit.  Sctttt.  Berol.  4.  pag.  206. 

i'j^w/a.  Flor.  xejrlao.  6x9. 

Sts  tiges  font  lîgneniës  ;  fe«  rxméint  \mM  » 
îutcs^  cylindriques  J  comprimés  dans  leur  jeiK 


neffe«  garnis  de  feuilles  àlcevnes»  oblorteues^très* 
etuièreSy  longues  de  trois  on  qnatte  pouccs  »  gla- 
bres en  deffîis ,  glauques  en  dHTous  «  arrondies  Bc 
inégales  à'ieur  bafe  »  aiguës  à  leiir  fommet.  Les 
pédoncules  foutiennent  tnit  fie  quatre  flôun  » 
auxquels  (iiccèdem  une  capfule  à  cinq  k»get.    > 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  % 

f.  Agivci  1  plufieurs  loges»  Agyatia  muhiU- 
culaiù.  Willd. 

Agyneia  foins  ùhhngû-tanctolattS ,  ohufis  ^  hafi 
attenuads,  integenimh ^  fabths  gîéUcls.WûM.  SpeCr 
Plant,  vcl.  4.  pag.  f68. 

Agyneia  mudiiloctdarls.  Roxb. 

Cette  efpèce  «  d'après  WiflJenov  »  AiKère  do 
la  précédente  par  Tes  feuilles  plus  étroites,  réiré* 
cies  8r  ppint  inégal:  s  i  leur  bafe ,  obtongues^Iaii- 
céolées»  tr^s-entières^  glauques  eadelTous^lon- 
gués  de  deux  ou  trois  pouces  »  obtufes  >  nuicro- 
nées  à  leur  fommet.  Les  pédoncules  font  axillai- 
res  ;  ris  fupportent  trois  ou  quatre  fieurs.  Les  cap- 
fules  font  (fi vi fées  en  plufieurs  loges. 

Cette  plante  crok  dans  les  Indes  orientales»  \ 


t 


AGLÀEA.  PerC  Sfoopf.  i.  ptg.  46.  (  V^y^ 
Cl  A  YEUL  graminé.  St^pU  } 

AGL  AI  A.  Attriflèiu  de  la  Cochimhfaie  »  dé- 
crie par  Looreiro  dans  fon  Fhfa  c&chincUnenjhf  il 
en  fait  u»  genre  partti«ii(^4  àiiquet  îl  âicribw 
pour  caraâère  effeotîel  : 

Un  calice  d'nne  feule  p&ce^  Sk^  $inq  isfUs  $  cinf 
pétalts  /  cinq  étnmiues  «  dont  les  anthères  Cons  pla^ 
des  à  touverimrê  dtun  tuhe  formé  par  Ut  reunion  dis 
fUamms,  <f  tute  ^  aîîachi  fous  tovaifê^  prtn»nU 
par  dcMX  filgmaus  fiffiUs.  Le  f'uit  èfi  maà  é^  1^. 
fuatre  fUîons  ,  ^aeifaa»!  ^ne  fenU  Jemsnce, 

Ce  genre  paMt  fe  fappeocher  baaiKOÎip  éH 
murraya  {.jno.  »  domt  tt  ne  dfflère  que  par  (t%  tk^ 
étamines ,  peot-étte  auiC  par  fes  fruieiir  it  a  é|v 
lement  de  giands  rapports  avec  l6  camunium 
Rumph.  Amb.  5.  tab.  iS.  ig.  a. 

Cet  arbofie  eft  remarquable  par  ion  éfé^met 
&  par  fon  agréable  parfum.  Ses  ûgea  fe  4*vtfenit 
en  rameaux  étiTés;  foufdivifés  en  d'autses  ploji 
nombreux  ,  formant  tuie  tète  large  fit  touffue  ^ 

(garnie  de  feuilles  ailées,  compofées  de  cinq  fo- 
ïoles  glabres  ,  entiéses ,  luiCw^tes  •  ovales^obleaK 
Îues.  Les  fieurs  foai  jaunes^  petites^ odorantes^ 
ifpofées  en  grappes  axillaircs  ;  elles  proiuifeai 
des  baies  d'un  beau  rouge.  , 

Cet  arbufte  t ft  cultivé  dar.^  léf  JKdinf  d'agré^* 
ment .  à  la  Chine  &  i  la  Cochinchine.  1% 

AGNANTHE.  Ctniiuia.  Ce  vnTt  a  été  <•«« 

Hh  t 
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-  facré  i  Cornuti  j  botantfte  français. j  par  le  Père 
Plumier.  Vaillant  le  nomme  agnaathus  à  caufe  i» 
fes  fleurs^  approchant  de  celles  de  fagruts  eafias. 
Son'fhiît  eft  une  baie  i  une  feule  fcmence;  ce  qui 

.  avoic  déterminé  Jaccfutn  i  regarder  comme  un 

Îenre  particulier ,  qu'il  nomme  hofta ,  bc  Perfoen 
ofiana,  le  cornutica  punÛata  de  Willdenov  & 
d'Alton ,  dont  le  fruit  confifte  en  un  d^mpe  à 
quatre  femençes ,  &  dont  la  corolle  efi  irrégu- 
Itère  ,  i^araâères  qui  peuvent  confirmer  le  geiire 
de  Jacquin.  Le  comutia  corymttofa  décrit  par  M*  de 
"  Lamarclca  été  pjUcé  onfuicâ  par  le  même.  Mcenr 
/parmi  Iç^càl/ic^a  ,  Azïïs(t^lllufiranons,,\o\X%  le 
nom  de  calL  ianata  ,  n*.  1*500  :  d'où  il  fuit  qu'il 
ne  rede^  pour  ce  genre^  que  l'erpècé  fuivante  : 

'  Agnanxbb  à  fleurs  en  grappes.  Cçmma  pyra» 
midata,  Lina. 

Cornutid'  'panîcuid  terminait  ,  nudd  ,  etongâtâ. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  531.  —  Lam.  III. 
tab.  141.        '  •  . 

AgMnthus  viburni  folio,  Vaill.  Aâ.  Pari(.  1720. 
pag.  27}.  (  Voye^  Agnanthe  ,  n*.  1.  ) 

^   St%  fleprs  font  d'un  bleu  afl<?z  gracieux  »  mais 
d'une  odeur  peu  agréable  {  elles  paroiflènt  plaire 
-AUX  cochenilles  des  ferres  j  qui  les  attaquent  & 
les  dévorent  très -foulent. 

.  AGNUS  CASTUS  :  nom  que  Ton  emploie 
.fouvent  j  même  en  français  ^  pour  défigner  le 
6f.if€x  figius  cafi^i  {le  Linné.  {Voy^i  Gatilier ^ 
n^  I.) 

V  AGDN  oa  ÀGAVON  :  rtom  provençal  de  la 
bugr^e  ou  arréte-bœuf  (O/t^^/x  Linn;). 

\  AGOURRE  ou  ANGURECE  'U^  {angîna 
lirtîy\  mtt\  ancien  donné,  fuîvam  Dalechamp,  ai 
la  cufcuteV't^rce  qu*elîe  têwvilk  &  fait  përir  leè 
|igfî$4e  JéA-iDrlq^eUe  s'y  acfa<;he«  On  la  nomme 
^sJSkgotm^  de  Un  {podagre  Uni).  Dans  les  plantes 
ùfuelklidie  Cbomei^  elle  y  eft.encore  fous  le  nom 
^'angourre.de  lin.  (f^oyci  CyscuTE.) 

AGï^  :  bois  de  fenteur  provenant  de  Tîle  de 
îfcînarx  j  voîfint  de  la  Chine  j  il  èft  eftimé  y  &  on 
It  ytné très-chfcr  à  Cantbrt.  ^{JufT) 

«a  •  .        ■        »       »  ,  .        ' 

«  •  t  » 

•  AGRAHALID.  (  r«r«f  Agihaud.  ) , 

-'  AGRENAS  :  nom  provençal  du  prunier  fau- 
Tagé  j'fuivaot  Garidel.  Le  fruit  fe  nomme  agrtno. 

AGRETA.  On  nomme  ainfi^  i  Montpellier/ 
L'oi^ille  ronde  d^aj^rdins  (rii»<xyc^<tiia  Linn.)* 


.j^  Cette  plante  èft  fi  rapprochée  de  la  précédente, 
qu'elle  peut  être  conifidérée  comme  ii*en  étant 
qu'une  tample  variété  t  elle  a  le  même  port  y  les 
mêmes  caraftères  j  elle  en  diffère  par  fes  fcuiîles 
,j(  ',        ....  ondulées  ou  crépues  i  leurs  bords  ^  par  les  lobes 

AGREVOUX  :  nom  languedocien  du  houx  or-  I  plus  .profoi^dément  dcQiés  >  piefqu'incifés.  Ole 
ikm^v  t '^  *  '   '  :   û.         .    :...  '  \  •      •  cjîok  djûs  Iji  Sibérie. 

*   ri  11 
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^     AGRIMONI A.  (  Voyt\  Aigrxmoihe.  ) 

AGRÎPAUME.  Uonwrus.Ct  genre  fc  d^ftln- 
gue  mieux  par  le  port  des  efpèces  que  par  le  ca^x- 
rère  de  fes  fleurs^  qui  ne  le  fépare  que  foiblemtnt 
des  phlomis.^  &  qui  même  n'eft  pas  trèi*génerai  i 
ce  qui  a  occafionné  l'établiflement  de  plufieurs 
autres  genres^  dont  les  cataASres  font  peu  faillam. 
Mœnch  range  parmi  les  cardîaca  les  efpèces  qui 
ont  les  étamines  velues  &  les  ovaires  furmontés 
d'une  touffe  de  poils.  Parmi  les  chaiturut  ^  ctlles 
donc  les  étamines  &  les  ovaires  font  glibre s;  enfin  « 
parmi  \espanieria ,  celles  dont  la  lèvre  inférieure  « 
dfvifée  en  trois  lobes  »  a  le  lobe  du  milieu  ëchan> 
cré.  Les  véritables  leonurus  confervent  a!ors  rigou- 
reufement  le  caraâère  que  Linné  leur  a  affigné. 
On  a  aufli  fait  rentrer  dans  ce  genre  des  efpècts 
placées  dans  d'autres ,  tel  qu?  le  galtopfis  gaUopdc- 
Ion  y  que  Willdeno  v  pltce  parmi  les  Uonurus ,  &  le 
hallota  lëuata,iqdt  M.  PerfooD  rappelle  parmi  les 

leonuruf, 

•  * 

Sans  prononcer  fur  ces'  réformes  >  nous  dirons 
que  ioriqu'on  confidète  l'énfemble  des  efpèces , 
leur  port  »  Taifinité  qu'elles  ont  enir'elles,  en  eft 
bien  tenté  de  conferver  le  genre  tel  oue  Linné  l'a 
établi  j  malgré  l'infuffilance  du  caraâère  effcntiel. 

.  E  s  p  i  c  B  s. 

*  Etamines  ve/nes  i  ovaires  tomenttux  a  leur 
'  fommet.  Cardiaca;  Mœnch. 

I.  AoniPAUMC  vulgaire.  Leonurus  carMace, 
Linn.       *    ' 

Leottunu  fidiis  cuneiformi^cvatis ,  triloMs,  dm- 
utiS'i  çofvliis  calice  pungentc  majorihuâ.  Willderv 
Spéc.  Manci  vol»  )•  pag..  1 14.  —  Lam.  Illuflr.  t.b. 
f09.  fig.  I  &  a.  -T-  Blackv.  tab.  171.  —  Fufch, 
Hift.  }9f.  Icoo.  (  Voyei  AGiiil>AUMfi^  n^.  1.) 

1.  Agripaume  crépu.  Leonurus  crifpuj,  Linn. 

Leonurus  fol iii  trilobis  quinquelobifve  ^  incifo-den- 
iutis ,  undalatis  >  corollis  calice  pungente  majcri^us. 
Willden.  Spea  Plant,  yol.  j.  pag.  1 14.  —  Mort. 
Nov.  Comm.  Gœtt.  1777.  P^g*  44-  ^^^^  4- 

Cardiaca  crifpa.  Sabbat.  Hort.  RoKf.  5.  tab.4J. 

Leonurus  cardiaca  j  var.  fi.  Lam.  Diâion.  i* 
P*g-.JJ. 
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*  ^  Éuunines  &  ovaires  glabres.  ChAITURUS. 

Mœnch. 

5.  Agripaumb  à  feuilles  fimples.  Leonums 

marriibiaflrum,  Linil. 

Uonurus  foliis  ovaiis  lanceolaiifque  ,  ferratîs^  ; 
uhciùus  fejpiibus  M  fpinofis.  Linn.  Spec.  817.  — 
Jicq.  Fior.  auflr.  vol.  5.  pag.  }.  tab.  40^. 

Mdrrubiaftrum  foliis  cardJàCâ»  Boçc.  Muf.  2.  pag. 
ne.  tab.  98-  (y^oy^  Agripaume,  n*.  2.) 

4.  Agripaume  couché.  Leonums  fupinus. 

Wilid. 

Leonums  Jhliis  fuhquinque  lobis  ;  lohis  ohtufis  ^ 
cpice  dentatis  ;  calicibus  ftffilihas  ^  fpinofis,  WiHd. 

S^tz,  Plant,  vol.  4.  pag.  1 16.  -«*  Stephan.  in  litt. 

II  fort  de  la  même  racine  plufieurs  tiges  longues 
d'un  demi-pied ,  couchées  à  (eur  partie  inférieure  > 
puis  afcenaantes  ,  rameufes  ,  tétragones  i  pubef* 
contes  j  garnies  de  feuilles  pétiolées«  oppofées^ 
longues  d'un  demi-pouce^  pubefcentes  a  leurs  deux 
f^ces ,  principalement  en  deffous  j  divifées  en.trois 
Gu  cinq  lobes  oblongs^  un  peu  rétrécis  en  coin  à 
l:ur  bafâ  j  obtufes  te  munies  de  trois  ou  cinq  dents 
rbtufes  à  leur  fommetj  les  pétioles  de  la  longueur 
des  feuilles  Les  fleurs  font  (effiles^  réunies  en  ver- 
t  ici  lies ,  au  nombre  de  quatre  ou  fiy  ^  accompagnées 
de  bradées  fécacées,  pubefcentes,  mucronées  , 
pii2s  courtes  Que  les  calices.  Ceux-ci  font  pubef- 
ccns  s  leurs  découpures  ovales  »  épineufes  à  leur 
fornmet.  La  corolle  blanche  y  un  peu  plus  longue 
se  le  calice.  La  lèvre  inférieure  à 'trois  lobes 
ob:us  j  les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  ^  (  ^«Z) 

•**  La'  lïvre  fupérièure  en  voâie.;  t  inférieure  à 
trois  lobes;  le  lobe  du  milieu  éckancré.fAUZE' 
Ri  A.  Mœnch. 

f.  Agripaume  de  Tartarie.  Leonurus  tataricus, 

Linn. 

Leonurus  fàliis  tripartitis  ^  laciniatîs  ;  calicibus 
^  lu  fis,  Linn.  — Mil!,  le.  80  —  Houttuyn.  Sy{i, 

r-q.  5CO.  tab.  57.   fig,  I.  (f^oyei  AGRIPAUME, 

6.  Agripaume  de  Sibérie.  Leonums  fibiricus, 

Liniu 

Leonurus  foliis  tripartitis  f  multifidis  ^  linearibus  ^ 
c:.yu]culis.  Linn.  Spec.  Plant.  817.  (^ôy.  Agrit 
rAjME  j  n*.  4.) 

AGRIPHYLLUM,  Juff.  Desfont.  (  Koy.  Roh- 

PIA.  SuppL^ 

C'eQ  le  ménae  gçnre  que  Vapuleia  de  Gasrtner  ^ 
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le  berckhùa  Willd. }  il  ^anfemie  plufieurs  efpèces 
de  gorieria  Linn. 

AGROSTEMMA.  (  Foy^ {  Lychnide.) 

AGROSTIS.  Agroflis,  Ce  genre  renferme  une 
belle  fuite  d'efpèces  nombreuies ^  i  petites  fleurs.» 
difpofées  en  paiiicules  finement  ramifiées  ^  d'un 
port  agréable^  les  unes  terminées  par  une  barbe  ou 
arête,  les  autres  mutiques  ou  fans  arête.  Ces  fleurs 
ont  un  calice  à  deux  valves,  uniflore$  une  corolle 
bivalve. 

Quoique  ce  genre  puifTe  être  confidéré  comme 
naturel  lorfque  l'on  ne  tait  attention  qu'au  porc  de 
^u  rapport  des  efpèces  entr'elles  «  néanmoins  quand 
on  examine  leurs  fleurs  avec  une  grande  attention^ 
on  y  trouve  des  différences  fuffitantespour  former 
plufieurs  genres  des  agroftis.  Quelques  efpèces  fe 
rapprochent  des  arundo  par  les  poils  courts ,  quel^- 

3uefois  à  peine  fenfibles  ^  qui  enveloppent  la  oa'fe 
es  femence^  ou  plutôt  des  valves  de  la  coroilej 
perfiftantes  avec  les  femences  j  mais  les  arundo  font 
de  très-grandes  graminées  ^  à  calice  multiflore 
Srfans  arête.  Quelques  efpèces  n'ont  cependant 

au'une  feule  fleur;  elles  ne  font  alors  dilhnguées 
es  pgrofis  fans  arête  que  par  leur  port.  Quelques 
auteurs  ont  établi  pour  elles  le  genre  calamagroftisi 
(G/nel.Syft.Nat.) 

D'autres  efpèces ,  &  même  le  plus  grand^  rfom- 
bre  4  telles  que  Vagrofiis  rubra  ,  canina  ,  alpina  ,  &c. 
ont  une  arête  dorfalè  &  tôrfe  ,  comme  celle  des 
avoines;  mais  dans  ces  (dernières,  (e  calice  e0  mul- 
tiflore y  comme  celui  des  amndo.  ' 

Il  en  efl:  enfin  qui  confervent  parfàiiemertt  le  ça- 
raâère  eiïentiel  du  genre,  mais  qui  s'écartent  des 
autres  efpèbes  par  leur  port  3  &  dont  les  fleurs /au 
lieu  d'étrédifpofées  en  panicule ,  le  font  eu  épi  fiixi*' 
pie 3  ou  digité  ou  ramifié;  ce  qui  leur  donne  des 
rapports  avec  les panicum  &  les pafpalum. 

Les  milium  ne  font  diflingués  des  agrofiis  que  par 
leurs  fleurs  un  peu  plus  grofles^  &.par  leurs  valveai 
concaves  3  un  peu  arrondies.  M.  de  Lamarck  a  réuni 
ces  deux  genres  :  cependant  con^meles  milium 
diffèrent  des  agroftis  par  leur  pott,  étant  aflez  gé- 
néralement plus  élevés 3  à  plusgrofles  fleurs»  je  les 
féparerai  par  unedivifîon.  Quelques  autres  efpèces 
à' agrofiis  ont  été  exclues  de  ce  genre;  elles  feront 
mentionnées  dans  les  genres  particuliers  auxqueist 
elles  fe  rapportent. 

'  Les  agrofiis  ne  croiflcnt ,  la  plupart ,  que  parmi 
les  gazons  peu  élevés ,  dans  les  (ois  arides  ou  un  peu 
humides  >  ils  ne  pourroiem  habiter  parmi  les  hautes 
graminées,  qui  les  étoufferoient  par  le  luxe  de  leur 
végétation.  Ces  gramiuées,  ttt)p  fines  &  générale- 
ment trop  petites  pour  tomber  fous^  le  tranchant 
de  la  faulx^  font  plutôt- dedinées  pour  la  dent  dé 
la  brçbisa  qui. les  broute  fans  les  détruire ,  8c  qui 
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fi'anjqoe  ^ua  b  partie  droite  ie  h  ti^p«  tandis 
que  fa  partie  inférieure*  couchée ^  ranipâare  d^ns 
pluficurs  t(pèce%  »  produit  (ouvent  à  Tes  articula- 
tions de  nouvelles  racines  &  poufle  d'autres  tiges 
en  très-peu  de  tems ,  furtout  lorfque  la  fécht^refle 
o'eft  point  de  trop  longue  durée.  Cefi  ainfi  que  la 
nature  fait  reparoitre  j  dans  les  pâturages ,  plu- 
.fieurs  fois  dans  la  même  faifon^  ces  utiles  grami- 
nées, &  qu'elle  allure  l'exift^nce  des  animaux  ru- 
mtnans  par  la  fertilité^  en  quelque  forte  Oirabon- 
dante  j  dts  plantes  qui  doivent  les  nourrir.  Foulées 
par  \é%  pieds  des  anjmaux  &  des  hommes ,  elles  en 
ibuffrent  peu ,  &  forment  ainfi  un  gaxon  toujours 
vert  j  une  peloofe  délicieufe  pour  to  promenade  , 

3QÎ  n'eli  ni  embarralTée  ni  génee  par  la  nanteur  trop 
levée  des  chaumes.  Il  fera  donc  utile  de  «mk^ 
plier  ,  pour  former  de  belles  alléef  vertes  oo  des 

fitorages  dans  des  terrains  un  peu  (aUonneux  j 
agroJÊifâoiontfera  ,  pumi/a ,  aipitia,  ruhrm ,  &c.  Si  le 
-cenrain  eft  un  peu  humide,  il  fera  avancagtux  de  f^ 
ciliter  raccroifliement  de  Vagro0iscamna  munupta^ 
Catldis  que  Vagrojiis  fpica  veJiii-aiàa  ,  jUvadcc  «  i 
tiges  plus  élevées  ,  ajouteront  à  la  bonne  qualité 
des  foins.  VwofiispimgtHs,  dont  les  racines  font 
longues  &  traînantes*  &  qui  fe  plait  dam  le  fable  • 
Air  les  cAces  naaritiines  j  eft  une  de  ces  pbntes 
dont  la  multiplication  eft  eztrémcntem  tmpofftame 
eottr  fixer  la  miri>ili8é  des  fables  j  teparveiif r  i  les 
fertilifer.  Les  efpèces  exotiques  ne  (ont  pas  ■mina 
intéreflantes  fous  le  rapport  de  réconomie. 

EspàcBS. 

I.   AGROSTIS. 

*^  FUêin  pûmituUêi  ^  mëmUs  £ëfii€i. 

1.  AoRosTis  des  champs.  AftoftU  J^icû  imrr. 
linn, 

AgroJKs  petah  ixuriore  oriftA  nSi^firiOÀ^  /m- 

ftjfmdf  panicula  patuléi.  Lam.  III.  n*.  79^.  tab.  41. 
g.  t.  -^  Leerf.  Herbom.  ub.  4.  fig.  i.  (  F'oyei 
AgrostiSj  n*.  I.) 

1.  Agrostis  interrômpQ.  AgroJUs  Mirrupta. 
Linn* 

Jtgrofiê  ptuio  cMuriùrg  arifiëio  /  pmeaU  étti* 
mmid,  C0ar^at4,inttrrapié.  Liao.  Spec.  PlaiK»  pag. 

yi.  (  f^oyii  Ao&osTis  >  n*.  a«  ) 
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AoRosTiofi^  n^4.  ) 

f.  Agrostis  anftral.  (f>|fq[  AoRostisven* 

cru.) 


Elle  pafle  au jonrdlitti  pour  toe  la 

que  le  miiîmm  lemdigirumm 


phote 


^.AGROSTismiUacë.  (Fpy<{ii".  }•)  (^Agfwpt 
miiiacea.  Lion*  ) 

AfTùfiê  moiait  MMrgi»  Dtlarb.  Flor.  d'Aoverg. 
pag.  8. 


4.  AcROStis  bromoide.  Agrêfis 

m 

Jgroflù  fêmcMlà  fmfUà  >  «afsjted  /  .mvAI  /m* 


6.  Agrostis  en  rofeau*  Àgrvfîs  annUuactâ^ 
Linn. 

Agr^fiis  panicuid  ohloMgi  ;  peiafo  gxuriore  haf 
^iUafi  *  ûn/HfÊU  tortâ,  uM9€  igm^orê.  lion.  Spcc. 
pag.  91. 

CaUmagrofti»  amnéinAceét.  Roth.  Germ.  1.  ^. 

)}•  (  V9yi[  Agrostis  j  n^  6.  ) 

7*  Agrostis  argenté.  Agro^t  udamaffu. 
Lion. 

AgroJHi  pûHic^iâ  imuajfaii  ,  petaU  exuriùre  tct§ 
iénaio  4  apice  éh^htê  «  Gtima  rtuno/o,  Lino.  Spec 
pag.  91. 

CÊlsmégroJiis  antmi».  JLctX.  Graai.  101.  (  Foyi{ 
Agrostis  «  n*.  7.  ) 

Ceft  avec  raifon  cpi'on  a  fitptré  cette  plante  dei 
agrollis  :  eUe  a  bien  pImAt  le  port  des  rofeaax 

Cr  la  groim  de  Ces  ieots  flc  leur  canâère,  pr 
\  valves  de  la  corolle  couvertes  de  foies  bril* 
lamesi  ntb le  calice  n'aqB'nne  fleor  aannie  d'uM 
aréce» 

8.  Agrostis  taidif.  Agrp^u  fenthm.  Lioo. 

AgroJUs  pdmieaU  tûfcuiis  Mamgis ,  mmeronëtis; 
caimo  pbuSù^filusknm0mi.  Linn.  Mantif.  }a 

F4^tm  ferottna.  Lion.  Spec*  pag.  1 1 1  •  (  Kp^q 
Agrostis  >  n*.  8.  ) 

9.  Agrostis  rouge.  Agrofiis  ruhrm.  Lino. 

Agf9§iis  pMtimiâ  péinêjh^wu  pëumtfjfimd  ;  pettiê 
exteriore  glakrm;  mrifâ  urmiméUi,  ioniii  »  rtcMné» 
Linn.  Flor.  fooc.  n*.  6a  —  Scheus ,  Gram.  1^. 
tab.  5.  fig.  ii.C.(  Keyq;  Agrostis ^ai*. 9.) 

ta  Agrostis  des  nomagnes.  AgnfU  àphé* 

Agr^t  pmmifuté  pëfwé ,  faUmi^tmâ ,  tétueeo* 
ioraio  ,  coroUâ  longtam  i  foliU  ftiûctis.  Lam.  III- 
D*.  805.  —  Lejrff.  Hal.  n*.67.  —  Allion.  Fier. 
pedem.  n*.  ii6o.  —  KœL  Gram.  ^  <*•  Scheux» 
Gram.  140.  — >  Pirodr.  tab.  4.  fig.  i,  —  HaL  Hdr* 
n*.  14.  (  Koycf  Agrostis  4  n*.  11.) 

11.  Agrostis  filiforme.  AgmfU  fËfirms* 
Willd. 
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fficull  [aUmipùrthui  j  cuimo  tnëâ  »f^is  fitâids  j 
Pi^i^eilu  giminis.  Decaïui.  Synopr.  PL  gaU«  pag. 

Elle  a  des  rapports  avec  Tagroftis  des  Alpes  : 
elle;  eft  un  peu  plus  grande.  Ses  racines  font  olan- 
châtres  &  fibreoles  \  fes  feuilles  fines ,  linéaires  » 
prefque  cootes  radicales^  longues  de  quatre  à 
â:K\  pouces  I  fin  <ffes  droites  ,  hautes  d'un  pied , 
extrémemeiu  fineSj  foiKenanc  une  panicnle  mince  , 
droite  y  peu  f|amie  i  les  pédicules  preApie  fétaces  • 
lt>uveDt  nhninés  ^  inplMués  cMtre  les  tiges;  les 
b^ilei  caucfiiates  très^«ies  ,  violettes .  tm  peo 
inégales ,  très-aiguël  i  celles  de  la  coroUe  un  peu 
plus  courtes ,  l'une  des  deux  munie  i  ù,  bafe  d'une 
irêce  droite ,  on.  peu  plus  lootue  que  la  fleur. 
Elle  a  été  recueillie  par  M.  Viliars ^  aux  environs 
de  BriançoD  ,  le  long  des  chemins. 

ii.Agrostis  genouillé.^^J!/^  athàm.  Linn. 

Àgroftls  caiiciAas  ehngoiU  ;  peutamm  arffià  d»r^ 
fili ,  rccurvâ  ;  culmis  proftratis  ,  fuhramofis»  Lijtn. 

Spec.  91.  —  HofFm.  Germ*  )•  cab.  6.  (  Voyi^ 
Agrostis  j  n*.  10.  ) 

1^  Agrostis  de  Mage^an.  Agrofiis  mageilâ-' 
«4^.  Lan). 

Agrofiij  callcHus  hîrfuûs  ,  corollâ  dupli  lonpa- 
ri!>us  i  petali  exurioru  arifià  rêcwrvâ^  lonpufcHlâ. 
Lim.  IIL  n*".  807. 

Ses  tîges  font  glabres ,  cylindriqoes  j  on  peu 
r^des  ver^  letsr  fommet,  foutenant  une  panicttle 
lon^e  de  trois  à  quatre  pouces  s  les  ramifications 
comprimées^  courtes  «  vertici  liées  «  tm  peu  pti- 
befcentes .  ainfi  que  le  rachis  8r  les  pédiceiles  \ 
les  valves  calicinales  velues  fur  leur  dos ,  plus 
lcn{:Qes  que  celles  de  la  corolle^  lancéolées  ^  très* 
aiguës.  Les  valves  de  la  corolle  un  peu  obtufes  ^ 
l'extérieure  plus  longue  1  munie  d'une  barbe  ter'» 
irinale  ,  prefque  droite.  Les  feuilles  font  glabres  j 
line^aires,  de  la  longueur  des  gaines  $  celles-ci 
g^^bres^  munies  à  leur  orifice  d'une  membrane 
al'^ngée  ^  blanche  ^  obtufe.  Elle  a  été  recueillie  par 
CcmmerfM  ^  au  déaoit  de  Magellan.  (  A^  /•  ) 

i4<  Agrostide  des  rochers.  Afrofiit  ruptfins. 
A  lion. 

A^rofiUf6iiisfiflformirfitm€is;  fênUuti  P€tM  ; 
$altcibné  Ufpiéàufculis  s  pétuuiéuê,  €ioLfnuii  $  piumU 
ixuriore  arifia  dorfali  genicitiatd ,  fion  dupti  /^n* 

fort.  Wtild.  Spec.  pag«  )68.  —  Allion.  Ped*  1161. 
—  Hall.  Helv.  n*.  1478.  *—  Scfaeux  «  Gram.  14. 

^i'ofts  fiucem.  ViH^rs  j  Dauph.  i.'pag.  j6. 

I  ^  Afmftiê  (  fetscea)  ^  M/fcliitf  UfàctùlMiiii  cp- 

^'U  bap  arijtatà  i  anfà  ginifulasd,  fotiis  ra^MH" 

^fttaciîs.  Smith  ^  Fior.  britann.  pag,  79.  *-Cnrt. 
f*oi.  Load.  ub.  11. 
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Agrofiis  alpiâa.  Witter.  —  LoyC  Joorn*  bot.  i. 
pag.  aoj. 

Agrofiis  fifiucoidss.  VillaiSj  Dauphin.  1.  pag. 
174.? 

La  plante 5 y  rapprochée  de  celle-ci^  n'en  eft 
peut-être  qu'une  variété  >  ce  que  je  n'ofe  affirmer^ 
ces  deux  plantes  ne  m'étant  pas  connues.  Dans 
cette  dernière^  les  feuilles  radicales  font  fétacées^ 
un  peu  glauques  1  les  panicules  redreiTées  ;  les 
calices  lancéolés  >  la  corolle  munie  à  fa  bafe  d'une 
arête  paniculée.  Elle  croie  en  Angleterre ,  &  dans 
les  landes  de  Bordeaux  &  de  Bretagne.  Elle  fleurie 
au  printems. 

Elle  n'efi  peut-érre  qu'une  variété  de  Vagrofiis 
alpUia  j  dont  tils  diffère  par  Tes  feuilles  f lus  érroî* 
tes ,  prefque  capillaires  ;  par  fa  panicule  conftanv* 
ment  étal^  \  par  Tes  valves  calicinales  f.lus  ou« 
vertes^  point  roulées  ni  fubulées.  Les  épiîitts  font 
d'uir  brun  clair  &  non  viokts  %  les  barbes  dems 
fi»ispi||{^  longues  que  la  cotolie. 

Cette  plante  croit  dans  les  praicies  fèches  det 
Alpes.  O 

1$.  Agrostis  douteux.  Agrofiis  duhia.  Leerf* 

Agrofiis  caiiaiius  squÉUihus  «  iiviius  ^  €ormffi9 
iafra  ^picsm  msffrouûtis  i  folus  fctûcds.  Leerf.  Herbe 
t».  f6#€ab«4.  fig.4. 

Agrofiis  compnffa.  Willd.  SpéC,  1,  pag.  J(S8, 

Cette  efpèce  Te  rapproche  beaucoup  de  Yagrof- 
tiJfidnJna.  Ses  racines  font  rampantes  $  (^  tiges  un 
peu  CQUtbéiîs  à  leur  bafe»  afçendantest  glabres  * 
obliques  ,  longues  d'un  pied  j  garnies  de  feuilles 
glabres  ^  étroites  »  peu  oombreufiss  ^  fiétacées  •  un 
peu  rudes;  les  gaines  très-lifless  une  membrane 
obtufe  à  leur  orifice.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
une  panicule  étroite  ^  un  peu  ferrée  ^  longue  d*uq 
i  deux  pouces ,  d'un  blanc- verd&trô  1  les  pédon- 
cules courts ,  folitaires  j  les  inférieurs  ternes  ^  tcf 
valves  calicinales  glabres ,  égales  entr'ellest  celles 
de  la  corolle  petites  »  blanchâtres  «  conniventes  ^ 
un  peu  rudes  fur  leur  dos  ;  l'une  d'tUes  terminée 
par  une  petite  aréce  i  peine  pkis  losguo  que  le 
valve  j  fouvent  caduque  vers  la  fin  de  la  floratf  on. 
EUe  croit  dans  les  bois  ^  fur  les  coteaux  arides. 

î6n  AaROSTis  i  panicule  roUe.  AgrofiU  firiëëh 
Willd. 

Agroâis  paaicuU  stongatA  ,  firiÛâ  ;  eoroliis  caUco 
minoripus^  arifid  h  hafi  peuU  ^  tonili  ^  fors  ton» 
pore.  Willd.  Spec.  Plant.  x*pag.  366. 

« 

Cet  agf  élis  a  de  grands  ta^^ports  avec  V^grofii^ 
ruhra,  dont  elle  n'eft  peut*étre  qu'une  variété^, 
Stt  feuMes^foiirpUnesj  étroites,  linéaire^rmifico 
dé  leur  gaine  muni  d'une  membrane  lancéolée  ^ 
déchiquetéo*  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  pa* 
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•        *  ■      • 

nrcolc  Idngae  de  quatre  à  cinq  poucei  j  les  ramifi- 
cations divifées  en  petits  rameaux  courts,  roidet , 
Dombr^uji.  Les  flajrs  font  blanchâtres  î  leurca* 
Jice  étalé ,  un  peu  rude  fur  fa  carène  $  les  deux 
valves  de  la  corolle  formées  par  une  membrane 
fort  tendre ,  beaucoup  plus  courte  que  le  calice  ; 
ée  la  bafe  de  la  valve  extérieure  s'élève  une  arête 
corfe ,  plus  longue  que  la  fleur.   '  • 

Cette  plante  croit  dans  l'Amériq^ue  feptentrio* 
Sale.  .^ 

17.  Agrostis  â  panicule  ovale.  Àgrofiis  ovata. 
Forft. 

^  Agroftîs  peta/o  exteriore  ante  apicem  arifiato  y  jptf- 
Aleuiâ  ovatâ^  coarclatâ ^  fpiciformL  Forlt.  Prodr. 
n*.  40.  —  Labill.  Nov.  Holl.  i.  pag.  19.  tab.  21. 

*  Voici  la  defcription  que  M.  Labiliardière  pré* 
fente  de  cette  plante  •  qu'il  a  obfervée  au  cap  Van* 
Diémen.  Ses  tiges  font  foibles ,  couchées  à  leur 
partie  inférieure ,  puis  redreffées»  ftrîées'.  un  peu 
cylindriques  ,  parfemées  de  petites  écaille»  en 
forme  d  aiguillons  recourbés;  garnies  de, feuilles 
étroites ,  lancéolées  ,  d'une  médiocre  longueur  ^ 
ftciées  ,  ainfi  mie  leur^  gaines.  Les  valves  du  calice 
font  ovales-oblongues ,  hériffées  fur  leur  carène  j 
ceUes  de  la  coroile.à  peine  plus  longues  que  le  ca- 
lice ^  un  peu  inégales^  pileuCss  à  leur  bafe  s  Texte- 
rieure  bifiJe  a  fon  fommet ,  d'où  s'élève  une  arête 
droite  «  denticulée,  plus  longue  que  les  fleurs  $  la 
valve  intérieure  pileufe  fur  Je  dos,  une  foisplifs 
courte  ;  les  femences  oblonguesj  acuminées.    * 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Zélande  8r 
au  cap  Van-Diémen. 

■ 

I  18.  Agrostis  quadrifide.  Agrofiis  quadrifida. 
Labill. 

j  Agrofiisjoliis  fetaceis  ,  panicuU  coarBata  ;  val' 
vidé   extcfiorit    corolU  arifiâ  tortili  inter  lacinias 

Îaatuor  terminait^.  Labillard.  Nov.  HoU.  pag.  20.' 
ab.  22. 

,  Ses  tiges  font  cylindriques  ,  flriées ,  coudées  à 
leucbafe^  hautes  de  fix  à  fept  pouces  s  les  feuilles 
fttacées ,  un  peu  roulées  ;  les  gaines  flriées ,  pileu- 
fes  i  leur  partie  inférieure ,  plus  longues  que  les 
feuilles  caalinaîres.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une 
panicule  grêle ,  en  forme  d*épi }  les  valves  du  calice 
pblongues  j  aiguës  »  prefqu'égales  ,  hériffées  fur 
leur  dos  $  celles  de  la  corolle  un  peu  plus  longues  ^ 
pileufesà  leur  bafe  |  l'extétituro  diviféeà  fon  fom- 
met  en  quatre  découpures  aiguës ,  du  milieu  déf? 
*quelless'éKve  une  aietetorfe,  une  fois  plus  longue 
que  la  corolle  ;  la  valve  intérieure  plus  courte  ^ 
ovale  •  concave ,  aiguë  j  les  anthères  ysxetque  glo- 
bule ufes.  .      . , 

•  Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  (  Ikhili.  ) 

•  ♦ 

19.  Agrostis  articulé.  Agrofiis  anicuiaia. 
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I  Agrofiis  pgnkufi  angufii  ypatulâi  ftlmis  têtUinis 
Inâqualibas  i  corotlà  calicihus  ionghre:  arifiâ  fuhterm 
minait ,  longiffimé  ;  ptdicidis  incraffaiu  ;  cêd/to  hafi 
arùculato,  (N.) 

St%  racines  font  capillaires  3  fes  chaumes  géni* 
culés  à  leur  partie  inférieure ,  puis  tedreflës, 
longs  de  huit  a  dix  pouces  ;  les  feuilles  glabres; 
les  inférieures  plus  étroites;  les  fleurs ^fpoiees 
en  une  panicule  droite ,  verdâtrè  »  un  peu  étroite , 
étalée  ^  longue  de  deux  pouceS||^  plusi  lesfédi- 
celies  courts ,  xti^  en  maffue  |  les'Vflliii^calîci- 
nales  inégales,  très^glabres^Juifai^tes»  ttiKpea 
obtufess  celles  de  Ma  corolle  f  lus  Iteiguesii'ei- 
térieure  plus  alongée  »  étroiq|  »  aigi|ët4  terminée 

Ear  une  longue  barbe  fine,|,  un  ye^u^^orfe  à  fa 
afe.  >Ti         ••  'A' 


Cette  plante'  croît  dans 'le  Portuf^L  (^./  '« 
htrit.  Desfont,') 


.^  ,/.! 


si 


20.  Agrostis  à  peticos  fleuri.  Agrofiis  unui- 
fiora.  Wilid.  s 

Agrofils  *  panicuU  fimpufcifiims  ramîs  adprtjps  ^ 
corollis  arifiatis ,  arifiis  fiore  iongioribas,  WilMcn. 
Spec.  I,  pag.  564.       ... 

Cette  plante  »  d'après  WilUenoir  ,  a  le  port  de 
Y  agrofiis  bromoides  y  ifgjs'les  rameau^  de  la  ^ani- 
cule  font  plus  reflferrés  i  les  fleurs  plus  étroites  • 
plt^s  aiguës  lies  feuiUjes-plus  larges.*  Ses  tiges  font 
droites ,  très-fimples  ^  hautes  d'un  pied  Se  demi , 
pianos,  élargies^  un  peu  rudes  $  l'orifice  de  leur 
gaine  mijni  d'une  membrane  très<ourte  &  tron- 

Juée  ;  les  panjcûlev^comporées  de  xameaux  uès- 
mples  j  roides,  ferras j  peu  garnis  de  fleurs.  Leur 
calice  e&  une  fois  plus  CQort  <mt  la  corolle  j  les 
valves  de  celle-ci  afuminéesy  rextéri/eure  garnie 
d'une  arête;à  fon  fommet,  une  fQifiipIu&  longue  que 
les  valves:»  MRioitêj  quejqiiefqis  torfe.^M.  Wiil- 
denov  n'y  a  obfervé  que  deux  étamines.  Les  an* 
thères  font  jaunes  ;Jes  fligmatés  pourpres* 

Cette  plante  croit  daM  l'Aftnérique  feptentrio- 
tiTÏe.JfiWiiid.) 

21 .  Agrostis  en  épi»  Agrofiis fpè€âfnrmis.  Lion. 
Suppl. 

Agrofiis  franiculâ  fpz€dformi  ,  fiofculis  hiarifijùt; 
arifiâ  altéra  receptaculo  inferiâ  ^  genicmlatâ  ,  ion* 
giori  ;  altéra  infra' apicem  corolle  reSd ,  corollit 
hirtis,  Linn.  Suppl.  pag.  io8.'(Koy«{  Agrostis^ 
n®.  12.)-  *  .  . 

22.  Agrostis  velu,  n^  i fi  Agfofiis  hirfuta, 
Linn.  Suppl. 

23.  Agrostis  tatdif.  'Agrofiis  ftrùtina, 

-"    Agrofiis  paniculâ  ;  fiofculis  ohlongis  ,  mucronatisi 
eulmooheâo  ,  foliis  Irevijpmis.  Linn.   Mantiff. 
I  pag.  30,  •        * 
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Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Caro-ine 
par  M.  Bofc ,  qui  ro*en  a  communiqué  un  exem- 
plaire. (K./O 

*  *  Fliuri  dépourvues  d*urites  ou  de  barhe. 

18.  Agrostis  craçinr.  Agro^ls  fiolonifcra. 
Linn. 

Ag''oftts  pantcuU  ramuUs  trtviSus  ,  mutîch  ,  fub' 
tonjertis  /  culmo  gtnicuiato  j  repinie,  Lani«  IlluQr. 

n'.  816. 

AgrofiU  teneilé,  HofiTm.  Germ.  )•  pag.  $& 

$.  Jgrcftîs  coarâata.  HoflFm.  Germ.  }.  pag.  }7, 

y.  Agrcfiis  virtidllata,  Thttill.  Flor.  parif.éuic.  i. 
pag.  36. 

/.  Agrcfiis  varians.  Thuill.  Flor.  parif.  édit.  i. 

f.  Agroftis  proliféra.  {Voy.  Agrostis  ,  n**.  11.) 

La  variété  ^  eft  remarquable  par  Ta  panicule 
reflerrée  en  forme  d'épi ,  prefque  toujours  blan- 
châtre ,  &  dont  les  pédicelles  font  appliqués  con- 
tre l'axe.  La  variété  y  eft  beaucoup  plus  grande , 
plus  étalée,  &  divîfée  ,  d'efpace  en  efpace,  en 
verticiiles  îrréguliers.  Ceft  prcfoue  le  même  port 
dans  la  variété  ^.  La  panîcuie  eft  roulTtâtre  s  les 
fleurs  inférieures  diftmâes;  les  fupérieurts  en 
ïafcicules  pédoncules. 

Je  n'ai  pas  cru  devoir  regarder  comme  efpèce 
diftinâe  la  plante  notée  1  ;  elle  eft  très  remarqua- 
ble par  le  prolongement  des  valves  de  la  corolle  » 
au  moins  une  fois  plus  longues  «e  celles  du 
calice  1  étroites  ,  fubulées ,  aiguës.  Ses  fleurs  font 
d'ailleurs  difpofées  en  une  panicule  étalée, ton- 

1(ue  de  deux  ou  trois  pouces  ,  lâche ,  verticillée  1 
es  pédoncules  &  les  pédicelles  glabres,  féracés. 
On  Y  didingue  des  Ikurs  de  deux  fortes  :  les  unes 

Cttitcs ,  ayant  les  valves  de  la  corolle  ï  peine  auflt 
ngues  que  celles  du  Câtice ,  très-glabres  ;  les 
autres  prefqu'une  fois  plus  groffes,  &  donc  la  co- 
folle  fe  prolonge ,  atnfi  que  je  Tai  dit  plus  haut. 
Les  feuilles  Tont  planes  »  rudes  i  leurs  bords ,  nues 
ï  leur  orifice  j  munies  d'une  membrane  blanchÂtre. 
J'ai  nbfervé  cette  fingulière  variété  dans  Therbier 
de  M.  Desfontaines. 

ap.  AcKOSTis  doux.  Agrcfiis  iuUis.  Hort. 
Parif. 

Agrofiis  panicmU  denfi ,  hrtviufeulâ  ^  Uuemiptà  ^ 
fiorihus  fefcicmiatis ,  fubfifiiihus. 

Agrofiis  fioioni/era ,  var.  y.  Perfoon  j  Synopf.  t. 

$.  Agrofiis  (gracilis)»  Céfpiiùft,  euimo  gr^eiU , 
fuidecumèeute  i  pamiculÀ  infpieam  cyUndriemm  c^arc* 
téUÀ  i  fofcuiis  gUbris  ^  fubniiidis.  Peif.  1.  c* 
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Cette  efpèce  nVft  peut-être  qo^mie  des  vaiié- 
tés  de  y  agrofiis  fioloniftrû,  ;  elle  en  diffère  par  fa 
pnnicule  plus  courre»  plus  touffue,  fcrfiblemcnt 
lucerrcmpue  ,  &  formant  Quelquefois  de  gros  pa- 
quets de  fl  urs prefque  (effiles,  fouvetit  J'nn  >  ea- 
toncé  i  les  valves  prefque  glabres.  Elles  font  en* 
tiérement  glabres  dans  la  variété  ^  s  les  liges  fort 
nn  nues  ;  les  fleurs  di  fjpofées  en  on  épi  gré^e ,  ferré . 
prefque  cy 'indri^^oe ,  luifaot  \  les  feuilles  plti^  pe- 
tites &  plus  étroites.  Elle  croit  dans  l'Orienr.  \a 
variété  ^  a  été  recueillie  aux  environs  de  Lyon 
par  M.  Perfoon.  if>  (  i^.  /•) 

}0.  AcRCSTii  piquant.  Agrofiis  pungtns.  Lam. 

Agrcfiis  paniculâ  parvâ  ,  confertâ^  fuhovstâ  ;  fo* 
iiis  convolutis^  pungentibus  »  culmo  rtimofo^  repenjit. 

lam.  Illuftr.  n^  817.  —  Schreb.  Gram.  1.  tib.  27. 
fig.  j. 

Phalaris  diftfcha,  Forskh.  «£gypt.  p.  I7.  (Fb)^ 

Agrostis,  n*.  i}.} 
Je  Tai  recueillie  fur  les  c6tes  de  la  Barbarie. 

j  I.  Agrostis  de  Virginie.  Agrofiis  wginicë* 

Agmfiis  panicufd  (  fpicifonnts ,  dongita)  eoit- 
traÛd ,  muiicà  ;  foiiis  Invoiuto  fithuiatis  ,  rigiéii  » 
extaniihus,  E!agr.  Vîrg.  J07.  —  Svaru ,  Obf.  j8. 
*-*  Labill.  ^lov.  Holl.  1.  pag.  10.  cab.  1;. 

/I.  /.grofiis  (  juncea  ) ,  paniculâ  parvà ,  fiSfiicatâi 
foiiis  convoluto^junceis  ,  kifariis  ;  raaice  repentie 
Lam.  illuftr.  n*.  818 ,  &  Illuftr.  tab.  41.  fig.  a. 

Agrofiis  tremula.  Willd.  Spec.  I.  pag.  )7l« 

Rapprochée  de  Pefpècc  précédente ,  celle-cî  en 
diffère  par  fes  panicuUs  plus  étroites^  plus  alon* 
gées ,  en  forn^e  d'épi ,  ï  ramifications  courtes  U 
ferré'LS.  Set  feuilles  font  plus  étroites  ou  plutôt 
plus  fortemert  roulées  fur  elles-mêmes  «  dirpfees 
fur  deux  rangs  ,  très  -  étalées ,  fubulées  ,  moins 
roides ,  moins  piquanres  \  Tonfice  de  leur  gaine 
garni  de  quelques  poils  fins,  très- blancs }  les 
tiges  couchées  &  traînantes  s  les  rameaux  courts, 
redrtffcs. 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Le- 
dru,  qui  l'a  recueillie  â  Porto«Ricco.  y  (^'Z) 
La  variété  ^  ne  diSere  de  la  précédente  qu'en  ce 
qu'tlle  eft  beaucoup  plus  petite  >  d'un  veit  un  peu 
glauque,  (f^oyei  Agrostis,  n*.  ji.  )' 

)1.  Agrostis  onaritime.  Agrofiis  maritims, 
Lam. 

Agrofiis  paniculâ  fpicoiâ  ^  ramuiis  trevijfmis; 
calicihus  muticis  ^  leyiius  ^  aqualikus*  Lam.  lUiiftr. 
n^.  819. 

Am  agrofiis  ofenaria  ?  Gouan  ^  Ittoftrt  p>g*  }• 

(Kayq  Agrostis  «  n*.  33.) 
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;;.  Agrostis  de  VîUars,  Agrofils  VUlarJU. 

^c  ]hs  (  verricill4ia)  A  paniculâ  rcBâ ,  vtniciUts 
'jj  ^:is  ,  rig^dis  inierrupid^  fofçulis  muiicis.  Vill* 

Dijph.  iz.  pag.  74. 
A^rojlis  (alba,  var.  5,  vertîcHIata) .  ptfiicjii'i 

'j^iiunuptà  ;  forîbus  fafciculads .  ftkbfeffilihus  ,  ni- 
;:.\\r;  ^/u/nâ  muiicis.  Perf.  Syoopf.  I.  pag.  y 6, 

Ctuc  plante  me  paroit  devoir  former  une  ef- 
;f ce  bien  dtftinâe ,  affex  femblable ,  par  fa  pani- 
cjIc,  à  Vagroftis  ftolcntfcra^  rrès-différente  d'ail- 
'r  jrs  par  fofi  port  &  par  fes  tiges.  Celles-ci  Cont 
r  reues  ,  traçantes  ,  géniculées  >  dures  «  cylîndrî- 
Cats ,  garnies  de  feuilles  courtes  ^  un  peu  roides  » 
g.Dres^  étroites». nues  à  Torifice  de  leur  gaine. 
La  pmicule  eft  courte^  ëpaifle^  très-ferrée  \  (ts 
fiT.'ticacions  prefque  vertîciliées  ,  courtes ,  touf- 
fe es  j  !es  verticilles  un  peu  interrompus  >  les  val- 
\-%  (.alicinaies  aiguës  j  prefque  mucronées  »  d'un 
vt::-pile,  un  peu  jaunâtres  celles  de  la  corolle 
p  .1)  cuurces  &  mutiques. 

Cette  plante  croît  dans  les  départemens  mërî- 
^ronjuz  de  la  France^  aux  lieux  humides  &  fa- 

;4.  Agrqstis  des  rives*  Agrofiis  liaoraiù. 

LiJTi. 


r. 


A^rcfils  panleulé  contraSà  ,  fuh/picatâ  ;  calicihus 
i^ujiùôus^  Moginii  foLorum  barbaiis,  Lam.  lUuflr- 

t".  S:o. 

^.  Eadem  s  ^mîs  panicuU  longîcrUas. 

Cette  efpèce  eft  encore  très-rapprochëe  des 
r:eceientes.'Ses  tiges  font  grêles»  alongées^  ter- 
^  nrrs  par  un  épi  ferré^  prerqu'ioterrompu^  d'un 
vrrtbianchâtre  i  les  valves  calicinales  inégales.  Les 
/e.:[les  font  uo  peu  disantes ^  prefque  diOiquéeSj 
gi.quesj  un  peu  blanchâtres  j  roulées  &  fubu- 
kzi ,  un  peu  roides ,  barbues  fur  les  bords  de  leur 
pne,  La  variété  A  a  les  rameaux  de  fa  panicule 
fijsalongés. 

Cène  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale^ bc  la  variété  fi  au  Sénégal. 

35.  Agrostis  p]rramidal.  Agrofiis  pyrumîdata. 
Lm. 

Agroftîs  panieulâ  patente ,  parvd  ,  pyramidatâ  ; 
i^iâbus  coroUâ  tongiorihas  j*  vagîaJs  ore  pilofis* 
Um.  IlluOr.  n*.  811- 

Elle  di  Arc  de  la  précédente  par  Tes  panicdes 
plus  ouvertes ,  étalées»  petites ^  eo  forme  de  pyra- 
TT.i  je.  Les  calices  font  plut  lengsaoe  la  corolle  j  & 
\t\  gaines  dM  feutUes  pileufct  (cuUmtac  à  leur 

Oîifice. 

Cette  plattte  croît  dans  l'Amérique  méridio- 

ule. 
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)£•  Agrostis  en  jonc.  Agrofiis  juncea.  Mich. 

Agrofiis  fbiiis  firiB}  ereBis  ,  convolutorfitaceis  , 
ngiduiis  ;  panieulâ  oblongo^pyramidatâ  »  fioribus  mit" 
ticis  J  valvulâ  extimâ  duplà  minore.  Michaux  j  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  52. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  roides ,  droites . 
roulées  a  leurs  bords»  fétacéess  U  panicule  obloa- 
gue^  pyramidale  ^  fans  arête  i  la  valve  extérieuii/e  de 
la  corolle  une  fois  plus  courte. 

Cette  plante  croit  dans  TAmérique  feptentrio- 
nale. 


37.  Agrostis  i  épi.  Agrofiis  fpicata.  Vahl. 

Agrofiis  panieulâ  fpicata  i  foliis  involutis^  rigidis^ 
in  gcniculis  coacervatiss  ramis  infraSis*  VahljSymb* 
I.  pag.  9. 

Agrofiis  (  virginxca  )  ^  farmentis  rependbus  i  foUit 
çonvolutis^  ciliatis.  Forskh.  Defcript.  pag.  10. 

Elle  a  prefque  le  port  de  Y  agrofiis  repens.  Ses  tiges 
font  rampantes ,  alongées  :  il  s'élève  de  leurs  arti- 
culations des  rameaux  ou  folitatres  ou  quelquefois 
fafciculés»  droits ^  longs  de  cinq  à  fix  pouces ,  termi- 
nés par  un  épi  long  de  deux  pouces  «  qui  s'incliao 
&  fe  divife  en  plufieurs  lobes.  Le  calice  eft  plu$ 
court  que  la  corolle  ;  la  valve  extérieure  trois  fois 
plus  petite.  Les  feuilles  font  courtes  »  glabres  , rou- 
lées à  leurs  bords  y  terminées  par  une  forte  pointe 
fubulée  i  leur  gaine  légèrement  ciliée  ^  ptus  longue 

que  les  feuilles. 

» 

-     Cette  plante  croit  dans  les  fables  de  l'Arabie. 

)8.  Agrostis  du  Coiomandel.  Agrofiis  coro^ 
mandelina.  Retz. 

Agrofiis  panieulâ  ovatà,  patente  y  pedunculis  fini" 
plicibus;  fioribus  ftcundi s  ^  muticis  ;  ealicibus  squa^ 
libus  ^  acutiSj  nitidis.  Retz.  Obf.  bot.  4.  pag.  I^. 
—  Vahl,  Symb.  i.  pag.  10. 

Agrofiis  indica.  Forskh.  Caul.  arab.  pag.  104. 
n*.  66. 

Toute  cette  plante  eft  roide,  blanchâtre  «  haute 
d'un  demi-pied }  les  racines  nombreufes^  fétacées^ 
blanches  ,  roides ,  Sexueufes.  Ses  tiges  font  fili- 
formes^ afcendantes^  feuillées  à  leur  bafe»  cou- 
vertes par  les  longues  gairies  des  feuilles.  Celles-ci 
font  élargies  y  longues  d'une  pouce  »  roides  »  lan- 
céolées ,  aiguës.  La  panicule  eftovale^  médiocre ( 
les  pédoncules  étalés»  verticilles^  un  peu  pen«- 
dans  vers  l'extrémité  »  petits  ,  luifans,  pediceilési 
les  valves  oïlicinales  égales ,  noirâtres  j  aiguës  $ 
celles  de  la  corolle  un.  peu  plui  petites  i  l'une  das 
deux  plus  obtufe  )  les  femences  jaunes  &  lui- 
fantes. 

Cette  planta  croit  •«  Ma^abtr ,  dans  les  lieux 
ides  i  elle  «*eft  point  attaquée  par  les  crott- 
Baux. 


peaux 


ii  X 
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39.  AcRoii^Tis  vulgaire.  Agroftis  vàiganu  ^        • 

^groftis  "panicalâ  patuiâ ,  glumis  dorfo  hifpidiuf- 
cuiis  ;  cutmo  fubafctndtnu  ,  fionnie  ;  perlgonii  val- 
vulâ  ii{tertorc  duplà  breviort,  retufâ,  Dec.  Synopf. 
pAg.  114.  — Hoffm.  Germ.  5.  pag.  56, 

Agrofiis  (  capillarrs  )  ^  panUulâ  capiliari  ,  pa- 
tentai  calicihus  acutis  ,  coioratis  ^  fuhéLqualibus  ;  fiof" 
cuûs  mutrtis.  Lam.  liluBr.  n".  811.  —  (SLdtt.  Flor. 
dan.  cab.  163.  Non  Linn. 

agroftis  (hirpida)  ,  ranth  panicuU  patent îs  ver- 
tlciliatis  ;  caliciôus  âqualibus  ,  kifpidiufculis  ;  fiof- 
culis  miuicts,  Willd.  Spec.  1 .  pag.  570. 

AgrojHs  capîiidrh.  JJnn.  Flor.  fuec.  edît.  i,n^. 
éi.  —  Lecrs,  Herb.  n®.  54.  tab.  4.  ifig.  3.  —  Hall. 
Helv-  n*.  147J. 

Gramen  miliaceum  mini^s  ^  panicula  ruhente, 
Monti ,  52.  Icon.  54. 

^.  Agroftis  divaricdta.  Hoffm.  Germ.  3.  pag.  37. 

.  Agroftis  violdcea.  Thuill.  Flor.  panT*  édh.  a. 
pas-  Î5*  (  y^yei  Agrostis>  n*.  x$.  ) 

Les  valves  calicinales ,  vues  à  la  loupe  ^  font 
h^riflees  de  très*petits  poils  ^  pointues  »  égales 
encr'elles  $  celles  de  la  corolle  glabres. 

40.  Agrostis  captllaîre.  Agroftis  capîHarîs. 

,  Agroftis  panîcidâ  capiliari  y  patente  y' flcxucfâ  ; 
€aiicihus  fuhulatis  ,  équalibus  ,  glabtis  ,  coioratis  ^ 
muticis,S:ti\t\\  y  IcoQ.  ined.  Fafc.  '3.  tab.  (4. 

Agroftis' capiliari  s.  Linn.  Spcc.  Plant:  edît.  I. 
pag.  41 ,  &  edit.  a.  pag.  93.  (Ni^jk  defcHpM  nec 
Jynonyma.  ) 

Agroftis  panicula  tenuij!m4»  Flor.  lapp.  n*.  4f. 

Cette  efpèce ,  confondue  avec  la  précédente  , 
en  diffère  .par- les  valves  ca'icinales^  parfaitement 
glabres»  très  aiguës  ;par  fa  panicule  i  ramifica- 
tious  plus  6nçis^' capillaires  ^  fl^fxueufes  3  éulées. 
Elle  croit  en  Laponte  ,  fur  les  hautes  montagnest 

*    41.  Agrostis  des  bois.  Agroftis  filvatica»  Ltnn. 

'Agroftis  panicula  coarSatâ  «  muticâ  ;  caltàhus 
équalibus  y  virgineis  coroUâ  breviorihus  ^  fecundatis 
duplo  longioriius.  Linn.  Spèc.  pag.   93.   (  Voye^ 

Agrostis  j  n^  16.) 

.    Quelques  auteurs  penfent  que  cette  plante  n'efi 

Îu'une  valrièté  de  l'agrottis  vulgaire  ^  dont  les 
eurs,  attaijuées  de  maladie  ^  prolongent  leurs 
.valves  calicinales.  Elle  fe  rapproche  de  notre 
Agrostis  ^  n^  z8 ,  var.  t. 

42.  Agrostis  blanc.  Agroftis  aiba.  Lino* 
Agroftis  panicuU  la*i  ;  caiicihus  mUticis^^  dqua^ 

ti^si  cu/mo  repenti.  Linn,  Spec.  pag.  93. — Hoftn. 
Germ.  3.  pag.  56. 
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fi,  Agroftis  (  paluRiis)  ^  patiiculà  cparêati ,  nm* 
ticd  /  calicibus  dqualibus  ,  hifpidiufculis  ;  lulmo  rt» 
pente.  Hudfon  ^  Angl.  17.  {Voye^  Agroftis  ^ 
n».  17.  ) 

Peut-être  n*eft-ce  qu'une  variété  de  Tagrofis 
vulgaire.  Dans  la  plante  5  ^  la  panicule  eft  plus  lef- 
ferrée ,  plus  épaifle  ;  les  fleurs  a  abord  purpurines , 
puis  pâles}  les  calices' un  peu  hériues  for  leur 
dos. 

43.  Agrostis  à  feuilles  roulées.  Agroftis  in* 

voluta. 

Agroftis  panicula  anguftâ  ,  fpicatâ  ;  foliis  ^/j- 
bris  y  involutO'fitbuiatis  ;  culmis  ramofis  ,  geniculatis» 
(N.) 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  YagrofiU 
alha  i  elle  en  diffère  par  Tes  tiges  rameufes ,  un 
peu  coudées  à  leurs  articulations  j  ghbres,  cy- 
lindriques >  un  peu  roides ,  hautes  d'un  i  deux 
pieds;  par  fes  feuilles  mutées  fur  elles-mêmes,  Se 
non  planes ,  fermes»  fubulées,  très-ghbres  ^  t^nt 
fur  la  gaine  qu'à  fon  orifice.  La  panicule  forme  un 
épi  rameux  ^  droit ,  refllrré  ,  long  de  deux  ou  trois 

ftouces y  les  pédoncules  &  les  pédiceUesghbres; 
es  fleurs  aiguës  \  les  valves  du  calice  égales  j  lan- 
céolées ,  aiguës»  un  peii  hériflees  fur  leur  rfosi 
celles  de  la  corolle  plus  courtes»  privées  d'arêtes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Maroc, 
où  £'lLe  a  été  recueillie  par  M.  BrouiTouott.  (  V.f* 
Comm,  Dcifont,  ) 

44.  Agrostis  nain.  Agroftis  pumlla*  Unn. 

Agroftis  panicula  muticâ ,  fecundâ  ;  culmis  fjf  • 
culatisy  erehis.  Linn.  Mantiff.  31.  (  ^<0y^  Agros- 
tis, n**.  18.) 

.    Peut-être  n'eft-elle  qu'une  variété  naine  de 
l'agrofiis  vulgitre. 

45.  Agrostis  du  Mexique.  Agroftis  mexicanê. 
Linn. 

Agroftis  panieulÀ  obicngâ  ,  congeftâ  /  calicibus  co* 
rollifyue  acuminMts  j  fubdqualihus  ^  rliuticis,  LioiL 
Mant.  31.  (  yoy.,1  AGao&Tis,  n*.  30.) 

Cette  plante  pamit  prcfqiie  fe  confondre  avec 
le  cinna  de  Linné ,  ou  du  în*>insen  être  une  efpccc 
très-voifine.  Quflqu-.^  auteurs  font  deceta>i5i 
mais  le  voyag-ut  Mithaox,  dans  C2  Flore  ûerAri- 
rique  feptentrionale  ,  penfe  q\ie  le  genre  cinna  «intt 
être  confervé \  qu il  n*a  conftammcnt  qu'une ^' 'ie 
étamine  ,  &  que  la  valve  extérieure  de  la  cor^  L-e 
eft  prefque  toujours  pourvue  d'une  arête  prefque 
de  moitié  plus  courte  q4^  cette  valvfe. 

41^.  Agrostis  kuïMé  Agroftis  fiondoja, 
Agroftis  cuim9  ftixttofo  ,  ûrticulis  ramofs  ^  frUofs^ 
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fjr::u/:s  coarBaùs  }  cûlicHus  acatis  ^  coroUâ  hnvîo 
•:^-/.  (N.) 

Ses  ti^es  font  hautes  d'un  à  deux  pieds ,  glabres , 
u'  p^u  âexueufe^  à  leurs  articulations  :  de  chacune 
c:  CCS  articulations  il  fort  des  rameaux  feuilles  « 
C'yu-primés  ,  égaleaient  flexueux  ,  8^  fou  vent  de 
CMiieur  purpurfne  "au  deflbus-  des  noeuds.  Les 
tciiil  es  font  glabres  ,  courtes^  nombreufess  leur 
f  :ine  lâche  ,  nue  à  fbn  orifice ,  munie  d'une  petite 
n-embrane  blanche.  Les  panicules  font  étroites  , 
ftrrérs,  aflez  (embfebU^s  i  celles  ^^Vagrofiis  mexi- 
tana;  les  ramifications  en  forme  d'épis  oblongs^ 
de  couleur  verte ,  un  peu  purpurine  ;  les  fleurs 
peritts  y  obiongues  ;  hs  valves  calicinal-s  pius 
courtes  que  celles  de  la  corolle ^  aiguës,  mucro- 
rees  à  leur  fommet  i  celles  de  la  corolle  étroites , 
uj  ongueSj  aiguës. 

Cette  plante  croit  en  Allemagne.  (  K./.  iti  herh. 
Défont.  )  .  . 

47.  Agrostis  des  Iodes.  Agroftis  indica,  Linn. 

Aofcfili  (elongata)j  panîculâ  contracta ,  elon^ 
l-j/j ,  mtaicâ  ;  ramulis  a/ternis  ,  firiHijJimis  ;  glumis 
Ir  :î>us^  inAqualibus,  Ijm.  liluftr.  n**.  826.  —  Mlch. 

fior.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  ji.  —  Svartz, 
Ojferv.  bot-,  '  •     *      • 

«.?  A  profit  s  (purpttrafcens),  paniculâ  coarBatây 
c^j^.gaiâ  ;  ramts  adprejjis  ,  tretiis  /  fiofsuUs  inâqua" 
/;  -j,  ûcuminatis.  Swarrz,  Proiir.  pag.  ly,  &  Fior. 
Jnl  occid.  I.  pag.  i8j.  (  ^py*{  Agrostis, 

n^3i.) 

48  Agrostis  tenace.  Ag^ojlis  ttnacîffima*  Linn. 
*L.ppl.  (  y^oyei  Agrostis  ,  n®^  54.) 

49.  Agrostis  difparate.  Agrofiis  dîfpar,M\ch, 

A^rcfiis  erecia,  maju/cufa  ,  paniculâ  laxâ^fubver-' 
ûzdhùm  pyramidatâ  ,  muhîporâ  y  glumé  muticÂ  , 
vj:\/i  extcrioribus  muità  majoribus  y  intenorum  al* 
tt^à  mtnimâ.  Mich. -Fior.  boréal.  Amer.  vol.  i. 
pig.  51.  Son  agrofi/s  difpar,  Hort.  Parif. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  cylindriques  , 
e  evees  ,  garnies  de  feuilles  alongées^  glabres , 
îigiies.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  pantcuie 
li^ne,en  forme  de  pyramide p  les  ramifications 
crefque  venicillées,  fouteiiant  des  fleurs  nom- 
bre :.f-.  s  ^  pëdicellées  s  les  valves  calicinales  beau- 
coup plus  longues  que  celles  de  la  corolle  ;  celles- 
c:  ptntes  «  fans  aiétes  l'une  des  deux  beaucoup 
fus  courtab' 

Cette  plante  croît  \  la  Caroline,  dans  les  ter- 
T^T.s  arides  &  fablonneux.  On  la  cultive  au  Jardin 
û-s  Plantes  de  Paris.  2^  (  r.  v.  ) 

50.  Agrostis  rude-  Agrofiis  afpera.  Mich. 
Agro^s  cuhûs/kiâiff  r^mofisifoUis  loagifimis. 
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ncurvls  y  afper:s\  ore  bariatir;  panicutts  coarSatisfi 
fioribus  majuf  cuits  ,  calicihus  cQ'OUà  Jubuiplà  majo* 
ribus. 

Agrofiis  ûfpcra^  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  i« 

Ses  tiges  font  roides  ,  redreff^es ,  rameufes  dès 
leur  bafe }  les  feuilL-s  très -lor^gues,  pendantes  . 
recourl^éeSj  très-rudcs  ,  v^-Uies  &  barbius  à  l'ori- 
fice de  leur  gàine  î  les  fl:  urs  afllz  grandies,  dif- 
pofées'en  Une  paniculc  ùnéa  ,  latérale  &  termi- 
nale j  les  valv.s  de  la  corolle  pref^ue  trois  foii 
plus  courtes  que  celles  du  calice. 

Cette  plante  croît  dans  le  pays  des  Illinois  ^  fur 
les  collines  &:  les  rochers. 

51.  Agrostis  à  fleurs  latérales.  Agrofiis  lated' 
fiora.  Mich. 

Agrofiis  culmis  nodofis ,  foUis  plants  ;  paniculis 
pufiUis  ^  coarciatis  y  denfis  ;  valvis  acutijpmis  ,  fca* 
bris t'incerioribus  majorrbus  ,  bofi  fubbarbatis. 

Agrofiis  laterifiora^yiizh.  Fior.  boréal.  Amer,  i* 

Ses  tiges  font  redreffées,  noueufes,  cylindri- 
ques; les  feuilles  planes ^  linéaires;  les  paniculet 
latérales  &  terminales,  petites,  reflerrées,  à  fleurs 
nombreufes  ;  les  valves  calicinales  très-aiguës,  un 
peu  rudes  fur  leur  dos ,  plus  courtes  que  celle$ 
de  la  corolle)  celles-ci  un  peu  barbues  i  leur 
bafe. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  ,  le  long  da 
fleuve  dé  MiffiATipi,  dans  le  canton  des  Illinois. 

fi.  Agrostis  à  grappes.  Agrofiis  racemofii. 
Mich. 

Agrofiis  culmis  erc^is ,  foliis  angufiis  ;  racemis 
oblongis  ,  fubintcrrupds  /  calicibus  longé  mucronatisi 
corollà  longioribus. 

Agrofiis  racemofii,  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  U 
pag-  J5- 

An  agrofiis  difparf  Hort.  Parîf. 

« 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup ,  par  fon 
port  •  de  la  précédente.  Ses  tiges  font  droites;  fes 
feuilles  longues ,  linéaires,  plus  étroites  ;  fes  fleurs 
difpofées  en  une  grappe  oblongue  ,  compofée 
d'épis  un  peu  didans  »  à  fleurs  nombreufes }  les 
valves  de  la  corolle  plus  longues  que  celles  dn 
caUce ,  terminées  en  une  pointe  roide ,  femblable 
à  une  arête.   • 

Cette  plante  croît  fur  les  rives  fablonneufes  8c 
înoadées  du  fleuve  de  MiûTiOTipi.    ^  ,    • 

JJ.  AGROSTtS  rudc#  Agrofiis  fcahra.  WillA 
i    Agrofiis  pamculd  rofnofd,  divaricaed  ;  fiofculîs 
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Wjiii.  Spec.  Plane.  i«  pag.  )70. 

Ses  tfges  font  droites ,  rameufes  i  Tes  feuilles 
longues  »  étroites ,  linéaires  ,  rodes  au  toucher  » 
munies  i  leur  orifice  d'une  membrane  courte.  Les 
paoicules  font  très-éulées  ^  rameufes  j  diflFufes  , 
ton  amples  ^  prefque  longues  d'un  pied  s  les  rami* 
fications  alongées ,  filiformes  >  flexueufes  5  les  pé- 
dicelles  rudes  j  nombreux ,  ëpiifiîs  vers  leur  fom- 
met  :  les  deux  valves  du  calice  égales  »  pointues  , 
colorées  à  leur  fommet ,  rudes  fur  leur  dos;  celles 
de  la  corolle  membraneufes  >  plus  courtes  que  le 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridionale. 
(  WiiU.  ) 

f 

54.  Agrostis  à  deux  étamines.  Agrvftis  dîan- 
ira^  Retz. 

Agrofiis  panîculâ  elongatâ  «  contraBâ  y  florihus 
fuhalatis  ^muticis^  diandris  j  foliis  convoitais,  Retz. 
Obf.  bot.  y.  pag.  19. 

Un  des  caraâères  particuliers  i  cette  efpèce  eft 
de  n'avoir  qtie  deux  étamines  dans  chaque  fleur. 
Set  feuillet  font  rouiéifs  à  leurs  bords  ^  étroites  ^ 
plongées  »  fubulées  \  fes  fleurs  fort  petites  «  pref- 
f)ue  feffiles ,  la  plupart  unilatérales  ^  difpofées  en 
une  panicule  laclie,  alonçecj  un  peu  refferrée^ 
les  pédoncules  &  les  pédtcelles  feibles  j  fétacés  j 
ies  valves  calicinaks  un  peu  fubulées  >  aiguës  \ 
celles  de  la  corolle  plus  courtes  «  dépourvues  d'à* 
x4tes>  Ips  femences^vales  4  roufleâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  {V^ 

f^in  kerb.  Desfi>nt,  ) 

f  ;.  Agrostis  cilié.  Àgroftîs  ciliata.  Thunb. 

;   Agrofiis  paniciiii  muticâ  5  glumâ  caiUinâ  angit- 
Utâ  j  ciliatâ.  Thunb.  Flor.  pipon.  pag.  49. 

Ses  tiges  font  glabres ,  droites ,  cylindriques , 
fimpiet  y  haates  die  deux  pieds ,  garnies  de  fèuîUes 
plus  courtes  que  les  tiees^  rudes  «  (triées^  pooe* 
tuées  &  ciliées  fur  le  bord  fc  à  l'orifice  de  leurs 
gaines.  La  panicule  eft  longue  d'un  pied  »  ramaf- 
ttc$;  les  pédoncules  filiformes,  ciliés j  anguleux  \  les 
Aeurs  médiocrement  pédicelléet  «  appliquées  coo* 
tve  les  rameaux  »  les  valves  calicinales  lancéolées  » 
aiguës  «  anguleufes  «  ciliées  fur  les  angles  i  celles 
éù  la  corolle  dépourvues  d'arêtes. 

*  Cette  plante  croit  au  lapon. 

56.  Agrostis  d'Afrique.  Agrofiis  afncana. 

•  Agrofiis  (  fpicata  )  ,  panîculi  fpicati ,  cylindricâ  ^ 
muticâ;  cuimo  nutd/ue,  Thunb.  Prodr.  pag.  19. 

AP^jti^  ^0H^*-  WUU«  Sp^.  f  *  pag.  fji. 

Sas  liges  faoc  iacUnd^i^Iks  ft  «triniQcqs  par 
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UM  panicule  cylindrique  «  alongée  en  ferme  d*épi. 
Les  fleurs  font  fans  arête.  Elle  croit  au  Cap  do 
Bonne-Efpérance. 

^  f7.  Agrostis  i  grofles  femences.  Agrofiis ^a- 
nicoidis,  Lam. 

Agrofiis  paniciilis  ohlongis  j  muiicis  ,  Itvibus  ;  ea* 
liciBus  iftviffimis  /  culmo  redinaio  j  ramofifimo,  Lam. 
Ulufir.  n^  8z8. 

S^  tiges  font  glabres  ^  en  panie  couchées  j 
coudées  à  leuts  articuhcioos ,  très-rameu(e$  i  les 
feuiiles  planes^  glabres ,  un  peu  élargies;  les  fleurs 
difpolées  en  paniculej  très-liffes,  ferrées;  les  rami» 
fications  un  peu  flexueufes  i  les  valves  calicinales 
concaves ,  ovales  «  prefqu'égales»  i  peine  aiguës; 
celles  de  la  corolle  de  même  forme  ,  prefqu'auS 
longues.  Les  femences  font  grofles  »  lui£mtes  & 
roufleâtres.  Cette  efpèce  fe  rapproche  de%milium. 
Son  lieu  natal  n'eft  pas  corum.  Elle  a  été  cultivée 
au  Jardin  dts  Plantes. 

;8.  Agrostis  élevé.  Agrofiis  procera.  Retz. 

Agrofiis  panicuU  ptduncidis  racemofis  ^erèSiufcu' 
fis  ifioribus  kirfiaisj  muticïs^  iu/ueoiatism  Retz.  Obf. 
4.  pag.  19. 

Ses  tiges  font  afcendantes,  hautes  de  quatre 
pieds  &  plus  j  rameufes^  brunes  &  entourées d'aa 
duvet  blanc  i  leurs  articulations  s  les  feuilles 
étroites  «  longues  d'un  demi-pied  .  très-gUbrei. 
La  panicule  eR  longue  d'un  demi-pied  &  plus  » 
les  pédoncules  foittaires  ,  redreffes  ,  divilés  en 
grappe  par  des  pédicelles  renflés  en  maifue.  Les 
fleurs  font  comprimées  «lancéolées,  velues^  ai- 
guës. Les  valves  du  calice  font  prefqu 'égales  «  un 
peu  planes  «  l'une  d'un  bruiwpourpre ,  l'autre 
verte  »  celles  de  la  corolle  plus  petites^  inégales  ; 
les  fiigmates  d*uo  pourpre-noirâtre  s  les  femences 
blanches  j  ovales. 

Cette  plante  «roît  au  Malabar  >  dans  les  lieux 
un  peu  humides  8c  gazoooeux.  (  Rm.  ) 

f9.  Agrostis  à  panicule  coropoCée.  Agrofiis 
compofita. 

Agrofiis  pamcuié  compofiu  ptduncuiis  raumofr' 
fpieatis  ,  tnUis  ;  giumis  corollinis  acmtis  ,  caliiilM' 
giorihiuifoliisafptris^  iomgijpmis,  (N.) 

Ses  tiges  font  fort  élevées  «  un  peu  anguleufes 
&  comprimées ,  principalement  à  le«r  partie  fu- 

Sérieuce  i  les  feuilles  larges,  très-alongees «  rudes 
leurs  bords  i  les  fleurs  petites,  d'un  vert-pâle^ 
difpofées  en  une  panicule  tort  ample>  trè$-loogue» 
compofée  de  plufieurs  pinicules  partielles  i  chi- 
enne d'elles  formée  de  ramifications  prefque  fim- 
Iles,  inégales ,  un  peu  verticiltées ,  en  épis  grêles  ; 
ts  je^rs  alttSQCS  fc  pvfqoe  ftfies  fi»  de  petits 
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^  66.  Agrostis  pliant.  Àgrofiis  Uma, 

Agroflis/picisfuittrnis,  umbcllads  ;  fof cutis  mtt" 
ticis  ,  oùn^ngis  ,  acuds  ;  vaivtiits  calicinis  fuBâqua* 
iUus  ;  foliis  vaginifquc  glabris*  Ait*  Hott.  Ktv. 
vol.  I.  pag.  96. 

Ses  feuilles  font  glabres ,  ainfi  que  leurs  gaines. 
Ses  fleurs  font  dirpofées  en  épis  prefque  ternes  & 
en  ombelle.  Les  valves  font  oblong  les ,  aiguës  > 
6ns  arêtes  i  celles  du  calice  prefqu  é^^ales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
67.  Agrostis  étoile.  AgroftisfitUata.  Willd. 

.  Agroftis  fpicis  quaternîs  ,  umMiatii  ;  fiofcults 
muticis  ,  ovaùj  ,  compreffiy  ;  valvuUs  calicinis  ind* 
qualibta  ,  foliis  vaginlfque  glabris.  WiUd,  Spec.  I. 
pag.  376. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  un  demi -pied  , 
rameufes  à  leur  bafe  ;  les  feuilles  glabres  y  ainfi 
que  leurs  gaines,  linéaires,  en  carène  tur  leur  dos, 
longues  d'un  ï  driix  pouces.  Les  fleurs  difpofées 
en  forme  d'ombeHe ,  compofées  de  quatre  épis , 
enveloppés  à  leur  bafe  par  une  feuille  fpathacée. 
Les  Valves  calicinales  fonr  ovales  >  comprimées  ^ 
mutiques ,  inégaies. 

Cette  plante  croii  à  Tile  de  Sainte-Hélène. 


'   é8.  AgROSTIs  a  un  feul  ép\  Agroftis  monofiachya. 

Agroftis  fpicâ  foiitarià  ,  compojitâ  ,  longijfimd  ,* 
ft'jrièiis  fijp'ibusi  g/umis  acutis;  foliis  ladjpmis  ,  aruii" 
dinaceis.  (N  ) 

•  Cette  plante  eft  irès-éloîgnée,  pat  fon  port, 
des  autres  efpèces  de  ce  genre  ;  elle  y  convient 
par  le  caraâère  de  fes  fleurs.  Ses  tiges  font  droites, 
fort  élevées,  rudes  &  anguleufes  ï  leur  partie 
Ibpérienre,  garnies  de  feuilles  longues,  très>lar- 
ges  ,  affi^z  femblables  à  celles  de  Varundo  donax  , 

I)lanes  ,  glabres,  très-aigaës ,  rudes  à  leurs  bords  ^ 
arges  de  deux  pouces.  Chaque  tige  eft  terminée 
par* un  épi  étroit,  long,  d'un  pied  &  pluSi  c'cfi 
une  véritable  panicùle,  dont  les  ramifications, 
courtes ,  ferrées  H  appliquées  contre  le  rachis , 
offrent  l'apparepce  d'un  épi.  Les  Heurs  font  d'un 
vert-jaunâtre,  d'une  groflieur  médiocre  ;  les  valves 
çalicinales  un  peu  plus,  longues  que  la  corolle  , 
terminées  par  une  pointe  droite  ,  femblable  à 
une  arête  courte  ;  !a  valve  extérieure  un  peu  plus 
longue. 

.'  Cette  plante'a  été  recueillie  à  Porto -Ricco,  par 
M.  Riedlé.  (  K"./  i«  ktrb.  Dufont.  ) 
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Sel  racines  pooflènt  plofeurs  eictt  gilki»  rt« 
maffées,  hautes  d'uu  pied.  Les  feuilles  (ontétroi- 
tes,  linéaires,  fétacées,  roulées  fur  elles- mêmes,  i 
peine  larges  d'une  ligne.  Les  fleurs  difpofées  ea 
une  panicùle  oblongue ,  médiocrement  éulée , 
rude  au  toucher}  les  épillets  petits ^  très-aigus; 
les  valves  çalicinales  '  aiguës ,  'prefqu'égales ,  un 
peu  rudes  fur  leur  dos  $  celles  de  la  corolle  très- 
minces  ^  plus  courtes  que  le  calice,  fans  arêtes  » 
l'une  beaucoup  plus  courte  que  l'autre. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Caucafe.  x 
{Marsh.) 

^.  Agrostidc  ï  panicùle  toufiFiie.  Agroftis 
dcnfa.  Marsh.  .     . 

Agroftis  paniculâ  contraBâ ,  lobatâ ,  mudcâ  ;  cali" 
cibus  confertis  y  acuds  ^  Aqualihus  y  coroUâ  duplb  ioit' 
gioribus.  Marsh.  Flor.  caucaf.  i.  p.  56. 

Agroftis  (  paluftris) ,  paniculâ  coar&atâ ,  muiicJ; 
ealicibiis  éoualibus ,  Aijpidiufculis  f  cuimo  repente, 
Hudf.  Angi.  27.  ? 

Sts  tiges  &  fes  feuilles  reifemblent  beaucoup  ï 
celles  de  Vagroftis  albd.  Les  rameaux  de  la  pani.ute 
font  chargés  d'épillets  très-ferrés,  rapproches  & 
comme  divifés  par  lobes ,  verdâtres  ,  plus  petits 
que  dans  Vagroftis  alha.  Les  valves  caHcinaies 
égales ,  fort  aiguës;  celles  de  la  corolle  fans  arêtes , 
fort  petites  \  l'intérieure  phis  étroite  &  un  |^u 
plus  courte. 


^.  Agrostidê  à  feuilles  menues.  Agroftis  tf 
niàfoUa,  Marsh* 

Agroftis  paniculâ  oblongâ ,  patendufculâ ,  fcabrâ  ; 
talicibus'  équalibus  ,  acutis  y  foliis  lineuri'Jitaccis. 

Marsh.  Flor.  caucaf.  i.  pag.  56. 


Cette  plante  croit  dans  le  roraume  d'Immirète 
&  fur  le  montTaurus.  "if  (Marsh.) 

Obfcrvadons.  On  trouvera  i  Tarticle  Chloris 
SuppL  quelques  efpèces  qui  faifotent  partie  dis 
agroftis,  telles  que  Vagroftis  radiata,  craciata^  &c.^ 
6:  i  l'article  Trichodf  ,  vol.  8 ,  pa^.  60,  Vagroft  t 
cornucopiâ,,  Uagroftis  minima  [Jnn.  for«ne  un  genre 
particulier  qui  iera  mentionné  fous  le  nom  de 
Sturmie.  (Sturmia.PcïC  ) 

II.   MILIUM.   Linn. 

Fleurs  plus  groffes;  valves  un  peu  arrondies, 

69.  Agrostis  i  fruits  noirs.  Agroftis  meUic- 
fier  ma,  Lam. 

Agroftis  (  milium  paradoxum.  Linn,  )  ,  paniculâ 
laxiffimâ  ;  calicibus  levibut  ,  êx  viridi^albidis  ,  ru- 
roltâ  longioribus  ;  ariftâ  terminait,  Lam.  III.  n^.  S:  8. 
^-  Schreb«  Cram.  tab.  28.  hg.  1.  (  f^oye^  AgrOï- 
Tis,  n*.  18.) 

70.  Agrostis  ponâué,  n*.  17.  Agroftis  pune^ 
tata,  Lam. 

I  Milium  punOatum.  Linn.  ^-  S^arti,  Obferv. 
bot.  pag.  57.  ^—  Willd.  Sptc.  i.  pag.  );9. 

71.  Agrostis 
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finit  glabres  «  hirnUphériquef ,  conuves ,  agates  , 
fornmnt  j  fvant  leur  épanouifitment ,  une  petite 
céce  globuleufe  i  les  valves  de  la  corolle  beau- 
coup plus  petites  que  celles  du.  calice  «  dépourvues 
d'arêtes. 

Cette  plante  croit  en  Eipagne^  dans  les  lieux 
iàblomeux.  O 

76.  AgKOSTIS  étalé»  Agrpftis  tfëfa. 

Aéproftis  (  mîlium  effufum  Linn.  )  «  panîculâ  taxa; 
foribus  dijperps ,  mutlch  ;  calicibus  obtupufculis  » 
kvihus,  Lam.  111.  n*.  81  j.  —  (Eier.  Fior.  dan. 
tab.  1 14).  —  Leetf.  Herb.  pag.  18.  csib.  8.  fig.  7. 
(  ^^^l  Agrostis,  n*.  11-) 

Ses  feuilles  font  larges ,  rudes  à  leurs  deux 
faces. 
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iSes  tiges  Ibnc  hautes  de  deux  tNitroii  pieéi  » 
glabres ,  cylindriques  \  fes  feuilles  fort  longnes , 
glabres^  un  peu  étroites  s  leur  gaine  lîfle,  un  Dca 
ciliée  ï  leur  bord  fupérieur«  principalement  à  leur 
orifice.  Les  panicules  font  droites  •  longues  pref- 
'  que  d'un  pied  ^  médiocrement  étalées  1  les  péiioor 
cuks  capillaires  •  prefqoe  verticiUéS)  lés  pédtctUes 
courts  1  ateeroes ,  droits  »  rap^ochés  des  pédon* 
cules.  Les  fleuis  glabres  »  comprimées  i  les  vaives 
du  calice  inégales^  l'extérieure  plus  longue^  très- 
aiguè  i  l'intérieure  prefque  de  moitié  plus  petite, 
uo  peu  obtufe  i  dans  la  corolle  »  k  valve  la  plus 
longue^  oppofée  i  la  plus  courte  du  calice ,  aigu^ 
concave;  la  plus  courte  prelque  plane,  obtufe^  op* 
pofée  à  la  plus  longue  du  calice  ;  les  femences 
d'un  brun-noirâtre  j  ovales,  obtufes. 


Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Boft, 
^  Milium  (coxïîtnum), foribus paniculatis ^.$091^  •  V    •/•  •     i  •  / 

79.  AgKostis  de  la  Jamaïque.  ilfiv/f/iyfl««i* 
ctnps. 

^rofU  (milium  paniceum  )  iJpUtsfuUîgitëtts^ 

alttmii ,  approximatis  »  fUiformUiu  ;  fofculiê  ftcam^ 
dis  g  maiicis  ,  oéprej/is^  uigoiù*»  Svanx»  Piodr. 

14  j  fc  Fk>r.  Ind.  occid.  i.  pag>  179. 


ftnh.  MilK  Dia.  n\  4, 

Milium  û^trum  ,  panktdd  CûarSatd  f  fiariiMS  cù" 
kraûs,  muiiçu.  Peîf,  SynopC  i.  pag»  74. 


Les  aureurs  ne  font  point  d'accord  fur  cette 
fiante  {  les  uns  la  regardent  comme  une  fimple 
yariété  du  mîiimm  efafum  ;  d'autres  penfent  qu'elle 
doit  former  une  efpèoe ,  étant  plus  hérifliee  que 
la  précédente  »  ayant  fa  panicule  refferrée  &  non 
éulée ,  8c  fes  fleurs  colorées* 

77.  AgROSTIS  bleuâtre.  Agrojtit  cénUef€€n$, 

AgroJHs  (  milium  carrulefcens  ) ,  paniculâ  Uxâ  , 
piduiuuiis  eapiUaribui  y  caiice  exttriore  mtmhrana^ 
€90,  acuiù,  interion  fihanfiato,  Desfor.t.  Fior. 
atlant.  vol.  I.  pag.  66.  tab.  ii.< — Schousb.  Maroc. 
Vol.  i.pag.  34. 

fl  s^élive  ï  la  hauteor  de  deux  ou  trois  pieds. 
Ses  tiges  font  grêles,  droites)  les  feuilles  glauques^ 
très-glabres  ,  diftantes ,  munies  d'une  petite  mem- 
brane à  leur  orifice.  Les  fleurs  forment  une  pani- 
cule lâche,  i  ramifications  capillaires, fleiueufes, 
diflufts,  inégales,  rameufes.  Les  valves  calici- 
fiales  un  peu  membraneules  i  leur  fommet  «  pref- 
qu'égales ,  aiguës  ,  convexes ,  bleuâtres  a  leur 
bafe  I  tes  valves  de  la  corolle  obcufes ,  l'exté- 
rieure munie  d'une  arête  terminale,  caduque,  très- 
courte.  Les  femences  font  brunes ,  éblonguts  > 
lui&otes. 

Cette  pbnte  a  été  recueillie  par  M.  IXsfon- 
taines^  dans  les  &ntes  des  rochers  ^  fur  le  mont 
Atlas,  y  (K./) 

78.  AcaoSTis  comprimé.  Jgrofiit  iompnffa. 


(milfom  compreflom),  panicuid  eton* 
gaiél piduAcult^  fu^cnUÙIatis  ,  giumis  CQmprcjfis  ; 
voirais  ca'iùnis  inêqualibëS ,  muùcis ;  txieiutrt  mtm» 
1^  La§ionifimiBC0y$iç^f^fiQ.  (N.) 


Ses  tiges  font  fimples  ,  fittformes  4  hautes  d'un 
pied  »  les  feuilles  hfles ,  linéaires  »  droites  s  les 
gaines  pubefcentes  fur  leur  dos  ^  pMeufes  i  lettt 
orifice.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  fermi- 
naux ,  prefque  digités  ou  rapprochés ,  au  nombra 
de  trois  ou  quatre ,  filiformes ,  étalés  %  les  pédi- 
celles  terminés  par  deux  fleurs  fort  petites,  ovales, 
aiguës >9  unilatérales,  rrigones»  l'nne  un  ocu  plus 
courte  que  l'autre.  Les  valves  calidnales  pref* 
qu'ég^tles,  flriées ,  unjpeu  ciliées  à  leurs  bords  \ 
celles  de  la  corolle  aofii  longues  que  les  valves  da 
calice ,  brunes,  luifantes  ^  fans  arête.  Les  feaieoces 
font  ovales,  noirânres. 

Cette  plante  croît  i  la  Jamaïque  ^  dans  les  lieux 
arides  &  fabloimeux. 

80.  Aghostis  punaife.  Agrofiis  cimicÎM* 

AgroJHs  (milium  cimicînum),  rûcemis  digltatit ^ 
£alicum  vahuté  ikteriort  digiiuid*  Limi.  MantilT. 
184. 

Panicum  (  cimîcinum  }  ,  pémituid  xmbsIUté ,  rê* 
ternis  fuhquatemis;  giumâ  caticinâ  ,  ûàtrd  ciiiéii» 

Rerz.  Obf.  3.  pag.  9.  *- Wîlld.  Spec.  1.  pag.  344* 
i^oyei  Agrostis  digité^n*.  ao.) 

8i.  Agrostis  digité.  Agrofis  dighûu. 

Agroftis  (  milium  digitanm  ) ,  Jjn*^  éigfuéit , 
fub^MsrniSy  fitififiiiùMê  $  fioflatik  mmèàt,  ééprtf* 

{s  ,  ftcundis  y  foliis  març.iê  eartiÙÊgiMêo-firuii** 
vartz  j  Prodr.  14  »  &  Fior.  Ind*  occid.  vol.  )• 
t>ag.  i8i. 
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hpmç<k^lfdêjnHium.fgufiin;:ù\\ese»iiRre  parlas 
tiges  plus  bafles  ^  par  fes  feuilles  beauooup  pIttSt 
étroites  s  p:|r  fes  épillets  plus  touffus  i  rapprochés  $ 
par  fts'fachies  annaélles.  Elle  croîifur  les  coHînes 
du  mont  Caucafe  ^  fleurit  au  mois  d'avril  ^^Sc  non 
duns  le  courant  de  juillet  ^  coname  le  miiium  tfu- 

Obftrvatîons^  Lç  mîlium  latifolium  ,  Cavan.  le. 
T0I/3',  tab.  273  ,*  eff  la  même  plante^  que  notre 
pafpalum  racemofum  ^  vol.  J  >  pag.  3I,  n°.  19,  la 

Sème  que  le  nafpûlim  ^oniftrum  de  Bofc.& 
ort.  Parîf.  ^  ^^  '* 

,   IlL  •MATR'ELLA.  Petf.» 

89.  Agrosti^  «atrelia.  Agrafis  matnUk.  Lmn. 

Agnfik  fionàu4  fiffiiiiûis  ^  fpicmtis  ^  fj^^  *^^^* 
iuttâg  pattniiiius  ,kifnw,{^)'*' 

■  '  Agrôft'is  ("matrella  )  ,  flbribus  ractmo^s;  callcls 
Vûlvula  exieriore  incurva,  cariai  àpicc  iantttm  dehif- 
€tntc.  Linn.  Mantîff.  pag-  i^f . 

Matrella  juncea.  Perf.  Synopf.  \,  pag.  75. 

,   Hon  Agrofiù  jtuuêû»  Lmi.  Diâ.  n*.  f  i  • 

Cette  plante  forme' évidemment  un  genre  bien 
difiinft,  dont  le  csraAèce  effenûel  cohfifte  dans  : 

Vnt  corolle  caritlagîneufe  ou  endurcit ,  mutîque  ^ 
comprimée ,  à  une  feule  ou  à  deux  valves  connîventes 
4tui  côté ,  s' ouvrant' longiuuUnaUikent  dt  l'autre i 
point  de  valves  calicinales. 

Ce  genre  a  été  jufc^u'alors  très-peu  connu  ou 
mal  décrit.  Les  indiyidus  que  j'ai  obfervés  dans 
l'herbier  de  M.  Desfontaines  ont  été  reconnus  par 
M.  Valh  lui-même  pour  être  le  matrella  de  Linné. 
D*après  cette  indication  «  j'ai  la  preuve  que  les  ca- 
laâères  génériques  îodiqViés  par  Linné  n'exiftent 

]as  complètement  dans  les  individus  aue  j'ai  ana* 
jfes.  Je  n'y  ai  point  vu  de  valves  calicinales  :  il 
n'en  exiAe  qu'une  feule  pour  la  corolle.  Cette 
Talve  eft  concave^  ovale ,  d'une  feule  pièce,  s'ou- 
vrant  longitudinalement  d'un  feul  c&te.  Peut-être 
ii*eft-eUe  qu'adhérente  du  côté  oppofé ,  8e  qu'elle 
fe  divife  en  deux  valves  à  la  maturité  des  femen- 
ces}  ce  que  je  n'ai  pu  vérifier.  Les  fiigmates  font 
faillans^  velus. 

Toute  cette  plante  eft  petite  ;  elle  a  le  port  de 
Vagroftis  juncea  de  Lamarcic;  mais  elle  en  eft  très- 
-dtltinâe.  d'après  l'examen  que  )'txi  ai  fait  dans  fon 
het  hier.  Ses  tiges  font  hantes  de  deux  ou  trois  pou- 
ces, dures  j  grêles,  cylindriques  «  rameufes  i  leur 
bife  %  les  racines  un  peu  traçante^  ^  couve rres  à  leur 

{lattie  fjpérieure^  ain(i  que  la  baie  des  tiges,  par 
es  gaines  des  premières  ttuilles.  Ces  gatnes  font 
tin  peu  renflées,  glabres,  ftriéesi  les  feuilles  cour«> 
tes  ,  dures  «  glabres ,  rot  lées  à  leurs  bords ,  aigi;ës« 
iuboléesi  diîjpofées  furieux  rangs.  Les  fleurs  Jont 
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|,  reflàlesj  dteniK  »  dtfpofiieai  â  reméndié'dei  tif», 
en  un  petit  épi  droit  »  ovale  j  oblong  »  de  coulcut 
un  peu  purpurine  ,  gl^re  j  long  d'environ  un  demi< 
pouce. 

Cène  plante  croh  an  Malabar  &  dans  les  Indes, 
y  (  K.  /.  in  herb.  Desfont.  ) 


AGUAPÉ.  On  connoit  fous  ce  nom  le  oéouphac 
dans  le  Bréfil. 

ACUARÀ-POUD)^  :  herbe  do  Bréfil .  décrite 
imparfaitement  par  Nbrcgrave.  Il  dit  qu'elle  s'é* 
lève  à  un  pied  &  demi }  que  fes  feuilles  font  ver* 
trcillées  y  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  \  que  fw'S 
fleurs ,  difpofées  en  épi  terminal  »  compoiees  de 
cinq  pétales ,  ont  la  couleur  &  l'odeur  de  la  vio- 
lette de  mars. 

AGUARAQUIYA  :  nom  bréfilîen  d'une  mo- 
relie  qui  parok  être  l'efpèce  ordinaire  {foUnum 
nigrum  Linn.)  ou  une  efpèce  très-voifine.  (Jujf) 

AGUARIMA  :  nom  caraïbe  d'un  genre  de 
plantes  nommé  fjurunis  Linn. 

AGUARIMA  :  nom  bréfilien  d'une  e(pèce  de 
poivre  j  piper  umbellatum  Linn. 

AGUILLON  :  nom  provençal  du  fcandixpeâu 

Veneris» 

AGUL  :  nom  arabe  de  V/udyJamm  alkagi. 

^  AGY.  C'eft  fous  ce  nom  que  Ton  cultive  le 
piment  (  capficum  Lion.  )  au  Pérou  >  &  funout 
dans  la  vallée  d' Avica.  Cette  culture  y  efi  â  éten* 
due^  au  rapport  de  Frézier  «  ou'il  s'en  vend  chi« 
que  année  dans  ce  lieu  pour  plus  d^  quatre*vin£t 
mille  écus  j  quoique  le  prix  en  foit  très-modere. 
Le  godt  des  Efpagnols  pour  le  fruit  très-pi^uint 
de  cette  plante  eft  tel ,  qu'ils  ne  peuvent  s'en 
paffer  dans  aiiom  ragoût. 

AQYNEIA.  {Vayei  Agihei.) 

AHÉ,  AHETS  :  mots  qui  «dans  la  langue  mal' 
gâche ,  c*eft-â-dire,  des  habicans  de  Madagafcjr , 
fignifient  htrhe  en  général  :  de  là  vient  qu'il  TcTt 
de  prénom  à  plufieurs  petites  plantes  herbacées, 
dont  voici  les  plus  remarquables  d*après  M*  àà 
Pttit-Thouars. 

Ahé-faixi  :  efpèce  de  faitwtgtfû^  couuDune 
dans  les  marais. 

AHi-DONGOUi s; très-petite  efpèce  d'utrica- 
laire. 


Ahé-davAj  qui  veut  ihtlong^  défigne 


. _i 
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hyuf  otfy.  éè  MJiium.  tgi^fkmsiùWeim  tKftre  p^rfes 
tiges  plus  baffes ,  par  fes  feuilles  beaucoup  plusi 
éiroice^s  p^r  fes  épilkts  plus  touffus i  rapprochés  i 
par  fés  ratmes  annaélles.  Elle  croît  fur  les  collines 
du  mont  Caucafe  ^  fleurit  au  mois  d'avril ,  De  non 
dfins  le  courant  de  jaillit  ^  comme  le  miiMmtfu" 
fim*  O  (  Mdrsh,  ^  / 

Obftryations^  Lç  mîlîum  latîfoUum  ,  Cavan.  le. 
To1.*3%  tab.  ïjî  /  eff  la  même  plante^  que  notre 
pafpaium  racemofum  ^  vol.  5  ,  pag.  5I,  n^.  19$  la 

Sème  qi^e  le  pnfpûlum  fyoïùfexum  ,de  Bofc.  & 
Qtu  Pàrîf.  ^  ^  \  -'  ■ 

,   m,  MATRELLA.  Peif.* 
89.  ÀGROSTi^.nahrella.i^jfvi/bj  màtnilk,  Linn. 


jtgnfik.forilui4  f^ëiùu  ^  fpiomtis  ;  /a/Mf  ûnw- 

■  *  AgrôfiU  ('mâtrella  y  ^  flbnhus  ractmops  ;  callcU 
valvula  exteriore  incurva ^  caritié  àpke  iantkm  dehif- 
€€nt€.  Linn.  Maniîff.  pag..  rSf . 

Matrttlajuncca.  Perf.  Synopf.  j^*  pag.  7}. 

,   Non  agrofiisjtmeta.  Lem.  Diâ.  n*.  ^i  • 

Cette  plante  forme'  évidemment  un  genre  bien 
diflinÂ,  dont  le  caraAèie  effenûel  <cohfifte  dans  : 

Une  corolle  caritlaglrieufe  ou  endurcie ,  mutîque  , 
comprimée ,  à  une  feule  ou  à  deux  valves  conniventes 
^tft  cété  ,  s' ouvrant 'longitudiaalement  dt  l'autre  ; 
point  de  valves  calicinales. 

Ce  genre  a  été  jufqu'alors  très-peu  connu  ou 
mal  décrit.  Les  individus  qusr  j'ai  obfervés  dans 
j'hctbier  de  M.  Desfontaines  ont  été  reconnus  par 
M.  Valh  lui-même  pour  être  le  mâtrella  de  Linné» 
D'après  cette  indication  j  j'ai  la  preuve  que  les  ca- 
laâères  génériques  îodiqViés  par  Linné  n'exiftent 

I.1S  complètement  dans  les  individus  oue  j'ai  ana«> 
jfes.  Je  n'y  ai  point  vu  de  valves  calicinales  :  il 
n'en  exifte  qu'une  feule  pour  la  corolle.  Cette 
Talve  eft  concave^ ovale,  d'une  feule  pièce, s'ou* 
vrant  longitudinalementd'un  feul  c6te.  Peut-être 
n'eft-elle  qu'adhérente  du  coté  oppofé  ;  8f  qu'elle 
Te  divife  en  deux  valves  à  la  maturité  des  femen- 
ces;  ce  que  je  n'ai  pu  vérifier.  Les  fiigmates  font 
làillans,  velus. 

Toute  cette  plante  eft  petite }  elle  a  té  port  de 
Vûfrofiis  juncea  de  Lamarcic  $  mais  elle  en  eft  très- 
«difiinâe»  d'après  l'examen  que  j'en  ai  fait  dans  fon 
hei  bier.  Ses  tiges  font  hantes  de  deux  ou  trois  pou^ 
ces,  dures,  grêles,  cylindriques  «  rameufes  i  leur 
bafe  $  les  racines  un  peu  traçante* ,  couverres  i  leur 

{lartie  fupérieure ,  ainfi  que  la  baie  des  tiges ,  par 
es  gaines  des  premières  feuilles.  Ces  g^tnes  font 
un  peu  ret)flées,  glabres,  (iriées)  les  feuilles  cour* 
tes  5  dures  «  glabres ,  rorlées  â  leurs  bords ,  aiguës, 
iubolées^  difpofées  fur^ux  rangs.  Les  fleurs /ont 
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refiles»  dtenies ,  AtpM^  ï  l'enféfmii'des  dget, 
en  un  petit  épi  droit,  ovale  j  obloog,  de  coulcue 
un  peu  purpurine,  glabre ,  long  d'environ  un  demi* 
pouce. 

Cène  plante  croh  au  Malabar  &  dans  les  Indes. 
^if^.f.  in  herb.  Desfont.  ) 

AGUAPÉ.  On  connoit  fous  ce  nom  le  néouphac 
dans  le  Bréfil. 

AGUARÂ-POUDi\  :  herbe  du  iréfil ,  décrite 
imparfaitement  par  Nbrcgrave.  Il  dit  qu'elle  s'é* 
lève  à  un  pied  &  demi  \  que  fes  feuilles  font  ver* 
trcillées ,  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  \  que  fjs 
fleurs ,  difpofées  en  épi  terminal ,  compofees  de 
cinq  pétales,  ont  la  couleur  &  l'odeur  de  la  vio- 
lette de  mars. 

AGUARA-ÇUIYA  :  nom  bréfijien  d'une  miy 
relie  qui  paroic  être  l'efpèce  ordinaire  {foUnwnl 
nigrum  Linn.)  ou  une  efpèce  très-voifine.  {hjf) 

AGUARIMA  :  nom  caraïbe  d'un  genre  da 
plantes  nommé  fjururus  Linn. 

AGUAXIMA  ;  nom  bréfilien  d'une  e^ce  de 
poiyre  ^  piper  unihellatum  Linn. 


AGUILLON  :  nom  provençal  du  fcandlxptât^ 

Veueris^ 

AGUL  :  nom  arabe  de  Vhtdyfamm  alkagi. 

AGY.  C'eO  fous  ce  nom  que  Ton  cultive  le 
piment  (  capjlcum  Lion.  )  au  Pérou  >  &  furtouc 
dans  la  vallée  d' Avsca.  Cette  culture  y  efi  ii  ëten* 
duej  au  rapport  de  Frézier,  au'il  s'en  vend  cha* 
que  année  dans  ce  liea  pour  plus  de  quatre-vinçt 
mille  écus  ,  quoique  le  prix  en  foit  nès-modere. 
1^  godt  des  Efpagnols  pour  le  fruit  très-pit^uant 
de  cette  plante  eft  tel ,  quils  ne  peuvent  s'en 
paffer  dans  aucun  ragoût. 

AQYNEIA.  (y^yti  Aginbi.) 

AflE ,  AHETS  :  mots  qui«  dins  la  langue  m:l* 
gâche ,  c*eft'â-dire,  des  habitans  de  Madagafc jr , 
fignifient  htrie  en  général  :  de  là  vient  qu'il  fert 
de  prénom  à  plufieurs  petites  plantes  herbacées, 
dont  voici  les  plus  remarquables  d'après  M.  du 
Pttit-Thouars. 

Ahé-fAîxi  :  efpèce  de  fitcvagtj^,  commune 
dans  les  marais. 

« 

Ahé-dongout s: très-petite  efpèce  d'utrica- 
laire. 

Ah£-davAj  qui  veut  dire  long,  défigne  aflb 
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'.  Ckhrojf^  maeëUtê.  heq.  Icon.  Rar.  trttb.  )tr, 
fr  Coilea.  4.  pag.  118.  ExcluffymoM.  Fcrjlâr.  ^ 
Drjand.  AU.  Soc  Linp.  LoikI.  jl«  pag.  X27. 

[  Quoique  cette  ePpice  paroifle  fe  rapprocher  du 
cerèera  parvifiora  de  Forller^  elle  s'en  diftingue  par 
la  forme  de  Tes  feuilles.  Andrew  foupçonne  que  les 
taches  attribuées  aox  feuilles  auront  été  occafion« 
nées  par  la  preAîon  pendant  la  defficcation  de  la 
plaine.  Elles  font  glabres,  lancéolées  «  ▼einées, 
réirécies  a  leurs  deux  extrémités  «  ondulées  a  leurs 
bords.  Les  fleurs  font  axillaires ,  dîfpofées  en  c6nes« 
rameufes  »  di^ariquées.  La  corolU  eft  blanche  ,  bor- 
dée d'un  beau  lîfeiet  rouge. 

.  Cette  plante  croit  à  l'ile  Bourbon.  J^ 

*  EJphts  doiutufesm 

*  Cerhera  (oppofitifolia)  ,  foiiîs  çppojltis  ^cva^ 
tis  ;  paniculd  brevi  ,  axillan  y  poribus  parvis.  (  N.  ) 
(  f^^^l  Ahouai  ,  pag.  61.  ) 

^  Cerhera  j[mufculifonnîs)  j/ô/f'fV  avatthûblon» 
giê^  okmjis ^  fparfis $  fiaribmà  raeemofis.  (N.)  (f^ùy, 
Ahouai  à  huits  en  moucle ,  pag.  61 ,  qui  «fi  au* 
ÎDUffd'btti  le  hatU^M  mufcttii/Qrmis»  SappL  n*.  5.) 

*  Cerhera  (parvifiora)  ^frliis  fte'lads ,  ohovatis. 
Forft.  Prodr.  pag.  111  •  —  Wtlideo.  Spec.  i. 
pag.  un* 

AIDIA.  Aîdîa,  Genre  de  plantes  dicotylédones, 
i  fleurs  complètes ,  monopétalées  «  de  la  Emilie 
des  chèvre-feuilles ,  qui  paroit  fe  rapprocher  des 
Iprantkuâf  8c  qui  comprend  des  arbres  exotiques  à 
l'Europe ,  dont  les  feuilles  font  oppoféts  «  eotiè- 
les  >  &  les  fl;:urs  en  grappes. 

.  Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  calice  iuhidi^  ^  cinq  dents;  une  coroile  monopi* 
tdte^  i  cinq  Mes  ;  cinq  anthères  feffiies  ;  laifyU;  ima 
iaie  monofperme  ,  couronnée  par  les  dents  du  caûce* 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  oflFre  : 

I*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  tubulé,  divifé  à 
ton  bord  en  cinq  dents  droites. 

2^.  Une  conUie  monopëtale  »  fupérieure ,  en  feu- 
coupe  $  le  tube  lanugineux  i  fon  orifice  $  le  Umbe 
diviCé  en  cinq  découpures  lancéolées. 

}*.  Cinq  kamines;  les  fiUmens  nuls  \  les  anthè- 
res feflîles ,  linéaires  ,  inférées  fur  les  divifions  de 
ta  corolle^ 

!*.  Un  ùvaire  ovale ,  adhérent ,  furmonté  d'un 
^  e  de  la  longueur  des  étamines  »  terminé  par  un 
lilgmate  ovale ,  oblong* 

Vç  fruit  confitte  en  uâe  baie  ovalt^  pemei  ce»- 
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rumée  ptf  les  jdents  4«  cai^i 
feule  femence  ovale. 

Ohfêfvatiêns.  Louseiro  »  aiitttts  de  ee  flaeie ,  U 
a  donné  le  aom  à'^dÎA  ,  du  mot  gcec  aidioi  (ani^ 
iMtf) ,  éternel ,  i  cau&  de  U  dureté  &  de  U  longue 
durée  de  fou  bois. 

Espicg. 

AiDiA  de  la  Cochinchioe*  ÀidU  êaJméimf^u 
Leur. 

Aidiafiliis  oppofitîs,  lanceolatis  ;  raetmh  Iaxis ^ 
axUlarihus.  Lour.  Fior.  cochm.  i.  pag.  177. 

C'eft  un  fort  grand  arbre  •  diviCé  en  bnnches  k 
en  rameaux  étalés ,  garnis  de  feuillet  oppoféei , 
lancéolées ,  glabres  »  uèspeetières.  Les  fleurs  Cm» 
blanches  j  difj»ofées ,  dans  l'aiflelle  des  feutlles. 
en  grappes  courtes,  lâches,  chargées  de  petiiei 
baies.  Le  bois  eft  pefant ,  de  couleur  blanche , 
con^fé  de  fibres  épaMCe».  On  l'emploie  crée  un 
très-grand  avantage  dans  les  édifices»  ûartout  pour 
les  fondemens  des  nuifons ,  &  dans  la  conftruc;- 
tioodea  ponts  i  il  dure  très-loogctœs  j  feic  dans 
l'eau,  foit  fous  la  terre. 

Cet  arbre  croit  i  la  Cochiuckine.  % 

AIGRE  DE  CÈDRE  :  fnc  tiré  d'une  efpèce  de 
citron  à  demi  mûr  des  environs  de  San-Reino , 
dans  l'État  de  Gènes ,  d*où  il  eil  tranfporté ,  dit 
Pomet ,  en  différons  endroits  ,  te  employé  par  ks 
parfumeurs. 

AIGREMOINE.  Agrîmonta.  Ce  genre  corn* 
prend  un  très-petit  nombre  d'efpèces  toutes  herba* 
cées,  munies  de  feuiHes  ailées  avec  une  impaire , 
compofées  de  folioles  la  plupart  alcemari  vement  de 
grandeur  inéeale.  Les  fleurs  font  difpofées  en  éyi% 
terminaui,  chacune  d*elfes  munie  de  troh  braâeef . 
Linné  croie,  d'après  Dalechamp^  que  le  nom  afà- 
-mcaia  vient  par  altération  de  celui  d^argemouis^ 
donné  â.une  efpèce  de  pavot,  parce  que  cette 
plante  paffoit  pour  guérir  les  mgdadies  des  yeux. 

Espicts. 

!•  AlGREMOINB  ofScHiale.  Agrimania  ûfictnaGs. 
Lam. 

Agrimonia  (  eupatoria)  pfotiis  teuàliuu  jùunatis  , 
impari  petialato ifru&ihus  lufpidis.  Lion.  Syft.  veg. 
447.  ^  QEJer.  Flor.  dan.  tab.  588.  —  Blackv.  ab. 
lu  -*  Ludv.  Eâr.  ub.  19.  —  Lam.  111.  tab.  409. 
fig.  I.  —  Mill.  Did.  n^  I.  a. 


^.  Agrimênia  (o6oT2Kâ),fntSihas  kijpidis ,/oliit 
pinnatis  ;  folioHs  Mongîa ,  inferiorihit  diteinwtis  ; 
petaBs  calice  dupH  iangiorihus.  Air.  Hort.  Kev.  i. 
pag.  1 30.  —  Min.  Dîâ.  n*.  ).  —  Camer.  Hort.  7« 

(  Keye^  AlGREMOXNEj  Ik^  1.) 


j^a. 


Alt 

2.  AiGKEMOXNB  dit  Levant.  Agrimtmh  npins. 

linn. 

Àgrimonia  foUu  caulinis  pinnads  j  împari  fejplîi 
f'Lcuoiu  hifpidU»  Linn.  Spec.  64}.  -—  Gxrtxh'de 
frud.  &  Sera.  I.  fab.  7).  —  Lam.  111.  tab.  409. 
/ig.  2.  —  Mii|.  Diû.  n*.  4.  —  Ait.  Hort.  Kew.  2. 

P^g'  I  jO.  (  y^e^  AlGRlMOlNB  j  ^.  a.  ) 

}.  AiGREMOiNi  ï  Ëeurs  en  fiûfceau«\^j7)';iiM4 

Agrimomm  foUis  cmiiini$  ipmatis  ^  fiuêihas  gU" 
hris.  Linn.  Syfi.  veget.  448. 

Agrimonoidis*  Barrel.  Icon.  Rar.  £12.  {y^yf[ 
AïoKiMôlNfi»  n*.  3.) 

*  AgrîrMM  X  parviflora  ) ,  fruSihs  kijptdis  ^ 
foUis  eau  Unis  pînnatis  ^  foRolis  piurimis  lauceolaù^  j 
ftulis  calice  fefqttilongiorihus^  Ait.  Mort.  Kev,  2. 

OjfcrvAthns,  Agrimonia  decumtêps.  Unn»  f. 
Supf.1.  (  royei  ANCI6TR8.  ) 

A I L.  Ailium.  Ce  0e<ire  i  un  des  plus  naturels 
pirmi  les  liliacéeSj  avohété  divifé  en  plufieurs 
itâions  par  les  Anciens  j  elles  formoient  autant 
de  genres  (  favoir  :  les  oignons  (  upd  )  ^  les  aulx 
proprement  dits  (^aUtum  ),  les poireasx  {pomim ) 
k  les  mo/y .  Ces  genres  étoîent  fi  peu  fondes^  qu'ils 
tic  peuvent  pas  iréme  aujourd'hui  fournir  de  bonnes 
divjfions  :  celles  que  Ton  a  établies  depuis  font  â 
h  vérité  peu  naturelles  «  &  il  paroit  difficile  d'en 
trouver  de  fatisfai Tantes  i  elles  aident  du  moins  ^ 
(iins  ce  genre  aflez  nombreux  en  efpèces,  à  rendre 
p  lis  faciles  les  moyens  de  les  reconnoîve.  Les  divi- 
fioi  s,3ppuyées  fur  les  feuilles  planes»  cylindriques 
ou  à  demi  cylindriques^  oSreat  des  ef|;ècea  incer* 
r^couires  fore  embarraâantess  elle»  éloignent  des 
^'Kces  rapprochées  par  d'autres  rapports  plus 
nombreux.  Celles  fondées  fur  la  préfence  ou  1  ab- 
fcnce  des  bulbes  dans  les  fleurs  font  encore  plus 
i^iegulières^  puifqu'il  eftdesefpècestantôttminies^ 
î:m6r  dépourvues  de  bulbes.  Les  étajnine^  ont 
I  urs  filamens  ou  fimples  ou  alternativement  fioi- 
F'^^  &  trifides  :  ces  derniers  font  divifés  à  leur 
'■'-Timet  en  trois  pointes  fubulées>  l'anthère  placée 
tur  la  pointe  du  milieu.  M.  DecandoDe  a  profité 
avec  ivamage  de  ce  caraûère^  cra*il  fubfticue  dans 
ics  fous-divifions  a  celui  des  bulbes. 

Us  efpèces  potagères  datent  de  la  plus  havte  an- 
tiquité. Les  Ifraélites ,  fous  la  conduite  de  Moïfe^ 
f-çrrttoitnt,  dans  leurs  déferts,  les  oignons  dont 
:<^  r«  noiirrifibient  pendant  leur  efclavage  en 
l^îvpce.  Ces  triantes  étoient  devenues  facrées 
r^ur  les  £gyp«ieni. 

r»rrtm  ir  €gpê  iH;fiu  miôbin  é  frmgttt  nmrfii^ 
O  fmâmt  gtÊÊtê  foiètu  kàK  aa/cumtttr  in  hanit 
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a  dit  JnvéhaL  Chacun  ^oiuiok  let  imprécatioot 
d'Horace  contre  J'atl. 

La  faveur  acte  &  brdiante ,  l'odenr  infeâe  8c 
défagréable  qui  caraftérife  la  plupart  des  aèlx  j 
fembloient  devoir  faire  exclure  ce  genre  de  nos 

f>lantes  d'agrémens.  11  en  exilée  néanmoins  «  8c 
'on  en  a  encore  découvert  def)uis  peu«  de  très* 
belles  efpèceSj  dont  les  fleurs  iiattent  la  vue  pa^p 
la  belle  teinte  de  leur  couleur  rofe,  purpurine» 
jaune  ou  d'un  blanc  de  lait  ;  par  la  grandeur  re- 
marquable de  leur  corolle»  par  l'ode ur  fuavo 
3a'eiles  exhalent»  &  par  une  certaine  éléganco 
ans  leur  port  »  qui  les  :  flbcie  i  la  belle  famillo 
des  liliacées. 

Draparnauda  obfervé  que  prefque  tous  les  iiuli( 
devenoient  bulbifèrts  dans  les  années  pluvieufes  ^ 
alors  les  ombelles  »  au  lieu  de  capfules ,  portent 
des  bulbes  :  ces  bulbes  font  toujours  feflîles  au 
centre  de  l'ombelle}  ce  qui  annonce  que  la  na« 
ture  les  forme  avec  les  fucs  nutritifs  dedinés  à  la 
produâioa  &  au  développement  des  fleurs  »  de« 
pédoncules  te  des  capfules.  Lorfquç  ÏoIUmm  ma^ 
gicum  devient  bulbifère»  la  tige  ne  fe  développa 
point  j  &  le  failceau  de  bulbes  eft  feflîle  au  iniiie« 
des  feuilles  radicales. 

Espaces.         :^ 

^  FcuilieS  piaius  ,  eauHnaircs;  çmttllt  pariait  4iM 

capfules  • 

t.  Ail  fiiox«>poireitt.  AUi*m  4mpitapntfim. 
Linn. 

AUium  -cauie  pUnîfoHo  »  umhtllîfero  ;  umheliâ 
giohofâ  »  JêdminUuS  tricufpiiéith,  piXëiii  tàfinifia» 
6ns.  Linn.  Sp<c«  Plant.  4a).  -^  HtUer  j  AU.  f.* 
Opufc.pag  }44.  n^  5.*^  Lam.  111.  tab.  24a.figv{« 
— »  MilL  4.  tab.  271.  <^  Rudb.  Elyf.  2.  pag.  i/i. 
fig.  I. 

Porrum  ampdoprafum.  BfiH.  Diâ.  n*.  2. 

Semvdopnifum  iatifélîêem  ^l^çntamum^  itêiiHOnf 
forlbus  dilut^ purpuras  ,  odoratis.  Michel*  Gen.  25. 

tab.  24 . fig.  5.  (  Voyti  Aa,  n*»,  u) 
2.  An  poireau*  «itf///x<OT  ^armiB.  Lûin. 

Alîium  eauii  pianî/oHù  y  umhtîttfero  ;  fiaminîhm 
tricufpidatîs  ^  radies  tunicatâ.  Linn.  Spec.  Pbnt.' 
41}.  —  Haller ,  AIL  pag.  348.  n®.  7.  —  Blaclrar. 
tab.  411,  —  Camer.  Epit.  )2i.  le.  (  Voyei  AiL> 
n*.  2.  ) 

)•  Ail  linéaire.  Mllum  linsÂ^d*  \jxm. 

AUîum  cauie  planifolio  »  umielUfero  ;  urnhelli 
glohofâ  ;  fiaminibus  uicufpidaùs  ^  coroltâ  dttplo  Ion* 
gioribus.  Mill.  Diû.  n**.  4.  —  Haller ,  Ail.  pag. 
}j2.  n*.  9.  (  #^oyc{  Ail  ,  n*.  }0 
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4.  Alt  t^onnu  AUium  fuaviQiins.  hcq, 

AlUum  cauU  pUnifolio  j  umbciUfiro  y  umMid  ca» 
pitatd;  fiaminièus  fuhuidtis,  coroliâ  duplà  longioribus. 
Willd.  Spec.  Plane.  1.  pag.  65. 

AUîum  (  fuaveolens  )  ^  /cd^o  nudo  ,  uredufculo  ; 
foliis  linearihus ^  carînatis ;  umbellâfubrotundâ  »  fin* 
minibus  fuhulatis,  Jacq.  Icon.  Rar.  i.  tab.  364  j  & 
Colleâ.  2.  tab.  305. 

M.  Decandolle  penfe  qae  cette  efpèce  n'efi 
qu'une  variété  de  fon  allium  ambiguum  s  mais  elle 
eft  beaucoup  plus  grande  dans  routes  fes  parues  ; 
ce  qui  peut-être  eft  dû  à  ia  culturel  de  plus^  elle 
eft  odorante ,  caraâère  dont  il  n'eft  pas  fait  men- 
tion dans  la  defcrîption  de  V allium  étmbiguum,  Elte 
croit  en  Autriche.  (  yoyei  plus  bas  tAih  douteux  j 
n*.  14.) 

5*  Ail  rabattu.  Allium  difiexum.  Willd. 

Allium  caule  planifolio  ^  umèellifero;  flaminièus 
tricujpidatis  »  longitudine  corolU  ;  foliis  angufio' 
linearibus  ,  fcapo  declinato.  Willd.  Spec.  Plant.  1. 
pag.6j. 

II  fe  rapproche  beaucoup  de  Valiiuifi  roturidam 
par  Ton  port  î  il  en  diffère  par  Tes  tiges  afcendantes 
&  réfléchies,  n'ayant  qu'une  feule  feuille  cauli- 
oaire  s  les  autres  font  radicales ,  linéaires  >  très- 
étroites  ^  l'ombelle  n'eft  point  globuleufe.  Leséta? 
Mines  fontaufli  longues  que  la  corolle  >  &  celle-ci 
d'un  blanc-pâle. 

Son  lieu  natal  n*eft  point  connu,  y  (  Willd.  ) 

.    é.  Ail  i  tête  ron ie.  Allium  rotundum.  Linn. 

.  Allium  caule  pUnifolio ,  umbelUfero  ;  fiaminibus 
tricufpidatisi  umbêllâfub^obofâ  ;  fioribus  lattralibus» 
nutanùbusi  liinn.  Svfi.  Plant.  2.  pag.  ;o.  —  Cluf. 
Pann.  pag,  .116.  tao.  219.  *—  Hall,  de  Ail.  n^.  8. 
—  Lam.  111.  tab.  241.  fig.  3.  —  Gxrtn.  ^  de  Fruâ* 
&  Sem.  tab.  16.  (  Koy«{  Ail  j  n^.  4.  ) 

7»  Ail  à  feuilles  de  .plantain.  Allium  viBorialis. 
Linn. 

Allium  caule  planifoito  y  umbtUiftro  ;  umbellâ  ro' 

tundatâ  y  fiaminibus  lanceolatis  ^  coroliâ  longioribuss 

foliis  eilipticis.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  424.  — 

Cluf.  Pann.  pag.  223.  tab.  224.  (  V^oye^  Ail^ 

n*^.  j.  ) 

o.  Ail  velu.  Allium  fubhirfutum.  Linn. 

>  • 

Allium  caule  planifolio  ,  umbelliftro  }  foliis  infe^ 
rioribus  hirfiuis  ,  fiaminibus  Jubulati s.  Linn.  Spec. 

Plant. pag.  424. «^ Haller«  de  AU. n^.  18.  (  royei 
Ail 


it.  pag.  4: 
,  n\  6.) 


5.  Ail  magique.  Allium  magicum,  Linn. 
*  Allium  caule  planifolio  i  umbelljfero^  r^mulo  bul" 


AIL 

blfifw ,  fiamuiiias  fimpti^ibut.  Uno.  Spee.  414.  « 
Mill.  Dia.  n«.  6.  ~  Hall,  de  AU.  n*-  il.  (  V'oyti 
Ail  ,  n*.  7.  ) 

10.  Ail  â  feuilles  obliques.  Allium  obli^um. 
Linn. 

AlliUm  coule  planifolio  ,  umbeilifkro  %,  fiaminibus 
fili/ormibus  y  fore  triplé  longioribus  ;  foliis  obiiquis, 
Linn.  —  Mill.  Diô.  n*.  7. 

Allium  ramofum.  Jacquîn  «  '  Icofi.  Rar.  t.  tab. 
61  »  &  Mifcell.  2.  pag.  308.  (  ^^e^  Ail  j  n^.  8.  ) 

11.  Ail  rameux.  Allium  ramofum.  Lina. 

....  • 

Allium  caule  fubplanifôlio  ^  wHhellifcro;  fiamiù' 
bus  fubulatis  ,  longioribus  y  umbeUd  gtôboja  i  Jûfiit 
linearibus  ,  fubconvexis.  Linn.  —  Mill.  Diô.  n*.  8, 
(  f^toyeçAiL,  n*.  9.  ) 

12.  Ail  de  Tartarie.  Allium  tutaricurk.  Lina 

'  Allium  caule  planifolio ,  umlelUfèro  ;  foliis  fcmi' 
cylindricis  ;  fiaminibus  fimplicibus  ,  umlellâ  plana* 
Linn.  Suppl.  196.  (  Voye^  Ail  j  n^.  11.) 

13.  Ail  rofe.  Allium  rofeum,  Linn. 

Allium  caule  planifolio ,  umbellifiro  ;  umbella  faf 
tigiatâ  y  petàlis  emarginatis  y  fiaminibus  brtvifimis  » 
fimplicibus.  Linn.  Sy&.  veget.  pslg.  i£6.  —  Rudb* 
Elyf.  2.  pag.  166.  ng.  17. 

/s.  Idem ,  bulbiferum,  —  Allium  cameum.  Bertol. 
Plant,  gen.  ji.  (  V^oyei  Aa,  n*.  10.  ) 

14.  Ail  douteux.  Allium  ambiguum.  Decaod. 

Allium  umbellâ  capfaliferâ ,  globofÂ  y  foliis  iinta- 
ribus ,  fiaminibus  exftnis  j  fioribus  bfMÛeatis  ^  fptuhi 
bicorni ,  umbellâ  breviori.  Decand.  Synopf.  p.  165. 

«.  Allium  (  graminifolium  )  ,  caule  umbellifiro , 
umbellâ  fubglobofâ  ;  fiaminibus  fimplicibus  ,  coroiu 
longioribus.  Perf.  Synopf.  I.  pag.  456. 

Allium  ericetorum*  Decand.  1.  c.  -^  Thore  ^  FI. 
Lond.  123. 

^.  Allium  (  appendiculatum  ) ,  caule  umbelliftro^ 
fiaminibus  fubulatis  ;  petalis  intemis  bafi  uuricuUîisi 
foliis  angufio'linearibus  ,fubcarinatis,  Perf.  S/nopf* 
I.  pag.  4j6.  -7  Ramond.  Pyteo.  Ined. 

Sa  bulbe  eft  oblongue  ,  entourée  d 'écailles 
brunâtres  &  caduques  ;  elle  pouffe  une  tige  g(éie, 
cylindrique»  haute  d'un  pied  &  plus»  munie , 
dans  fa  partie  inférieure  »  de  quelques  feuilles  li- 
néaires «  alongées»  plus  courtes  que  la  tige,  larges 
d'environ  une  ligne.  Les  valves  de  la  fpathe  font 
moins  longues  que  l'ombelle  :  celle-ci  eft  fphén- 
que»compolëe  de  quinze  â  Vingt  fleurs  i  les  pédon- 
cules munis  à  leur  bafe  de  petites  braâétsmein- 

braneufes.  Les  fleurs  font  blanches  «  quelquefois 

un 


266 


A  I  L 


élimines  i  trois  pointes  «  de  U  longueur  des  pé- 
tales 5  les  filamens  ciliés  à  leurs  bords. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Perret^ 
.  dans  le  Piémont  «  à  Tende  &  au  mont  Gros  î  elle 
fleurit  au  mois  de  juin.  Jf-  (  LoifeL) 

^  *  FtuUies  planes  &  caulinaires;  ombtlUs  portant 

des  bulbes, 

19.  Ail  potager,  ^///urn yîiri'vi'm.  Lion. 

Aliium  caule  planîfolîo  ,  bulbifero  ;  bulbo  compo" 
pto  ^  fiaminibus  tricufpîdatis,  Ltnn.  Spec.  Plant. 
pag.  425. 

fi.  Allium  bulbofimpUcL  Gérard ,  Flor.  gall.  Prov. 
pag.  iji.  (  Voyei  AlL,  n**.  II.) 

La  variété  ^  a  la  bulbe  fîmple  \  elle  a  été  dé- 
couverte par  M.  Gérard,  fur  le  bord  de  la  mer  , 
près  des  îles  d'Hières.  On  la  foupçonne  la  Touche 
primitive  de  notre  ail  potager. 

20.  Ail  rocambole.  Allium  fcorodap/afum.  Lînn. 

Allium  caule  plant  folio  ^  bulbifero  ;  foliis  crenu- 
iatis  ,  vaginis  ancipîtibus  i  fiaminibus  tricufpidatis, 

Linn.  Spec»  pag,  415.  (  Voye^  Ail,  n**.  1  ).  ) 

21.  Ail  des  fables.  Allium  arenarium,  Lînn. 

AUium  caule  planifoUo  ,  bulbifero  ;  vaginis  te^ 
retibus^  fpathâ  muticd,  fiaminibus  tricufpidatis,  Linn. 
Spec.  pag.  41J.  (  y^yei  Ail,  n*.  14.  ) 

Elle  n'efi  peut-être  qu'une  variété  de  la  précé- 
dante. 

21.  Ail  en  carène.  Allium  carinatum,  Linn. 

Allium  caule  planifoUo  ,  umbellifero  ;  fiaminibus 
fubulatis.  Linn.  Spec.  pag.  416.  —  Haller  de  AU. 
n'.  17.  tab.  2.  fig.  2.  (  yoyei  Ail,  n®.  ly.) 

♦  ♦  *  Feuilles  cylindriques  &  caulinaires  y  ombelle 

portant  des  capfuhs, 

2).  Ail  à  tête  fphéùqud.  Allium  fpkârocepkalon, 
Linn. 

Allium  caule  teretifolio  y  umbellifero  ;  foliis  femi- 
teretibus;  fiaminibus  tricufpidatis^  corollâ  longio- 
ribus,  Linn.  Spec.  Plant.  426. 

Alla  genus  forte  yfcorodoprafum  alierum,  J.  Bauh. 
Hift.  2.  pig.  564.  le?  (.yoyei  AiL,  n°.  i6.) 

24.  Ail  à  fleurs  noiabreufes.  Allium  multifiomm, 
DesFont. 

Allium  foliis  carinatis ,  caule  fupemi  nudo  y  ca^ 
pi  te  rotundo  ,  non  bulbifero  i  fiaminibus  tricufpidatis. 
D.sfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  288. 

Il  fe  rapproche  de  \  allium  fphârocephalum ,  don( 
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l'I  diffère  principalement  par  fes  feuilles  reUvé£t 
en  carène.  Ses  bulbes  font  ovalts,  revctu&s  d'ctt- 
veloppes  blanchâtres,  membraneufes  ;  fts  vzt% 
droites,  hautes  de  deux  â  trois  pieds  ,  légèrement 
flriées  $  les  feuilles  glabres ,  aif^uës ,  larges  de  tr'i$ 
à  quatre  lignes.  Les  fleurs  font  très-nombreuf.Sy 
réunies  en  une  tête  arrondie,  entourées  d'une 
fpathe  à  deux  valves  concaves  à  leur  ba'e  ,  catlu- 

atics«  à  deux  pointes  en  forme  de  cernes;  les  pé- 
oncules  filiformes;  la  corolle  violette,  à  décou- 
pures aiguës  5  les  filamens  plus  longs  qutr  U  co- 
rolle, alternativement  dilatés,  â  trois  pointes  ;  les 
deux  latérales  filamentcuf.s. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfon- 
taines aux  environs  d'Alger.  1^  i^V.  f  in  ktrb, 
Desfbnt,  ) 

2f .  Ail  defcendant.  Allium  dtfcendtns,  Linn. 

Allium  caule fuhteretifblio ,  umbellifero;  pedut' 
culis  exterioribus  brevioribus  ;  fiaminibus  tncujj.:" 
datis.  Linn.  Hort.  Upfal.  78,  bc  Spec.  Plant.  416. 

Allium  fiaminibus  alterne  trifidis  ^  foliis  fiftu!of:s; 
capite  fpkàrico  ,  non  bulbifero  j  atropurpureo.  Hi.lcr , 
de  AU.  n^.  11.  tab.  2.  ng.  i. 

Moly  atropurpureum,  Si^artz,  Florîg.  tab.  60. 

M.  de  Lamarck  a  regardé  cette  plante  comme 
une  fimple  variété  de  la  précédente.  Haller  n'eft 
point  de  cette  opinion ,  oc  croit  qu'elle  doit  être 
diftinguée  comme  efpèce.  Ses  fleurs  forment  par 
leur  réunion  une  tête  ovale ,  alongée.  Les  pédon- 
cules intérieurs  font  beaucoup  plus  longs  que  les 
extérieurs.  Les  feuilles  font  longues  d'un  pied , 
roulées  en  cylindre  «  femblables  a  celles  des  joncs; 
les  tiges  hautes  de  trois  pieds  ;  les  ëtamines  très- 
faillantes  hors  des  fleurs  ;  les  femences  angulcu-, 
fes ,  ainfi  que  les  capfules. 

Cette  plante  croit  dans  la  Suifle.  ^ 

16»  Ail  à  petites  fleurs.  Allium  parvifiorum. 
Linn. 

Allium  caule  fubteretifolio  ,  umbellifero  ;  umhtlU 
globofà  i  fiaminibus  fi^plicibus  ,  corollâ  longioribus; 
Jpathà  fubulatà.  Linn.  Spec.  Plant.  427. 

fi.  Idem  ,fioribus  cinereis,  (^Allium  parvi forum,) 
Desfont.  Flor.  atlant.  1 .  pag.  290.  (  yoyei  Ail  , 
n^.  17.) 

La  variété  fi,  obfervée  en  Barbarie  par  M.  Des- 
fiintaines ,  diffère  de  la  plante  de  Ljnné  par  la 
couleur  luifante  &  cendrée  de  fes  fleurs  1  travet* 
fées  par  une  ligne  verdâtre. 

27.  Ail  de  Pallas.  Allium  Pallafii.  Murr. 

Allium  caule  fubterctifoUo  ^  umbelliftra,  diff^trmi; 
fiaminibus  fimplicibus  j  corollam  âqu4mibut  j  fi}*9 
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he^  Jvno.  Murt.  Comm.  Gœtt.  6,  177J.  pag.  ji. 

ub.  ;. 

S'.s  bulbes  font  globuleufes ,  folitaires ,  tunî- 
q  1  t$ ,  de  la  grofleur  d'une  petite  aoifetce  i  fts 
rj \ts  grêles,  cylindriques, feuillées,  hautes  d'un 
fkd  5c  deroi;  les  feuilles  plus  courtes  que  les 
îi^cs,  fubutées,  à  demi  cylindriques,  vaginales  i 
I  ur  g^ine  pale,  ftriie,  marquée  de  lignes  vio- 
Jvtr^s  La  fpathe  fe  divife  en  deux  grandes  valves, 
trij  fois  plus  courte  que  l'ombelle.  Celle-ci  ett 
arrondie  ,  à  fleurs  nombreufcS,  plusieurs  ftériles, 
1  'jreiiues  par  des  pédoncules  longs  d'un  pouce  » 
Ce  couleur  purpurine,  épaiffis  vers  leur  faii\met. 
LicoroJeell petite  ,  purpurine;  les  pétales  égaux, 
ovùLs-lancéolés  S  les  étamines  suffi  longues  que  la 
coro.le;  les  fîlamens  pourpres  &  fubulésj  les  an- 
rieres  brunes  i  le  ftyle  très-court  j  les  capfules 
triangulaires. 

Cette  plante  croie  dans  ta  Sibérie,  if 

28.  Ail  mufq'ié.  AUium  mofckatum.  Lînn. 

Àilium  caule  tereti/viîo  ,  umhcUlfero  ;  umhellâ 
f^j}-g-a:d  ,  fubfexfiorâ  ,'  pctalls  acuds  ,  ft^minibus 
{i-^viicihus^  foiiis  fttaceis,  Linn.Spec.  Plant,  pag. 
'41-.  —  Haller,  de  AU.  n''.  17.   (  Ki>y<{  Ail  ^ 

^^  18.) 

29.  Ail  jaune.  Aliiutn  flavum.  Linn. 

Allîum  cauU  teretifoUo  ,  umhellîfero  ;  fiorlbus 
ffra-j!is  ,  petalis  ovatis  ^fiaminibus  corollâ  /ongio- 
r-'^us,  Linn.  Spec.  Plant.  427.  —  Haller,  de  AU. 
I/'.  24. 

AUlum  fiore  luteo  feu  pallido.  J,  Bauh.  Hîft.  Z. 

pig.  ;6i.  le. 

AUium  feu  moly  montanum  quartum,  Clirf.  Pann. 
rs?.  216.  lab.  17.  18,  &  Hift.  194.  (FoyeiAiL, 

û^  19.) 

50.  Ail  â  flf  urs  pâles^  AUium  paltens.  Linn. 

Ailium  cauie  fubteritifolto  y  umbellifero  ;  fioribus 
z(r.j.uiis  ^  truncaiis,j  fiaminibus  pmpliclbus ^  coroUam 

t-u2rji*>us.  Gouan  ^  Illuftr.  14.  —  Linn.  Spec.  427. 

(^^oyi  AlL,0'.  20.) 

51.  Ail  paniculé.  AUium  paniculatum,  Linn. 

Alliiim  caule  fubttretifolio  y  umbeUiferQ  ;  ptduncu- 
l  s  cjpiUarîbuSy  efujis;  ftjminibus  fimplicibus^  fp^tkâ 
l.^zctfimL  Linn. Spec.  428.  — Hall,  de  AU.  !*•.  25. 
le.  lib.  I.  fig.  1.  (  Voyei  A1L3  n^.  H.) 

U.  Ail   odoriférant.  AUium   odoratijfmum. 

Disfont. 

AWumMho  tunîcato ,  porùfo;  fdiis  lineûri-fubu- 
liiis ,  cTâ^ufculis  ;  fpathâ  bitvi ,  Jubquadn'fiiâ  ;  fia* 
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riiuj  umheUatîs  ,  non  bulbîfiris^  Desf.  Flor.  atlauc* 
vol.  I.  pag.  289.  tab.  83. 

Ses  bulbes  font  ovales,  tunîquées  j  les  tuniques 
extérieures  fèches  j  membraneufes,  déchirées  à 
leur  foipmet ,  percées  d'un  grand  nombre  de  po- 
res. Les  hampss  font  grêles  ,  nues ,  longues  d'un 
pied  &  demi  j  les  feuilles  glabres,  étroites,  un 
peu  charnues  j  linéaires,  fubulées,  plus  courtes 
que  les  tiges  j  les  ombelles  médiocrement  étalées  f 
enveloppées  d'une  fpathe  membraneufe ,  courte , 
fe  déchirant  en  trois  ou  quatre  découpures  ovales, 
aiguës  >  les  pédoncules  prefqu'égadx  ,  longs  d'en- 
viron un  pouce  ;  les  fleurs*  blanches  ;  les  décou- 
f)ures  de  la  corolle  elliptiques ,  un  peu  obtufes  ; 
es  étamines  unâ  fois  plus  courtes  que  la  corolle. 
Ces  fleurs  font  très- odorantes  \  elles  fe  montrent 
dans  l'hiver. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Des  fon- 
taines en  Barbarie  ,  dans  Its  fables  du  déf^rt ,  aux 
environs  de  Cafsa  &  de  Tozzar.  ¥  C^*/  ^^  ^''^' 
Desfont.  ) 

♦  *  ♦  ♦  FeuiUes  cylindriques  &  caulinaires  ;  ombelle 

portant  des  bulbes, 

3}.  Ail  des  vignes.  AUium  vineale, 

AUium  Cdule  teretifoUo  ,  bulbifiro  ;  ftaminibus  trt^ 
cufpidatis,  Linn.  Spec.  Plant.  428.  (  l^oyfj^  Ail^ 
n*.  11.) 

J4.  Ail  des  Ueux  cultivés.  AUium  oleraceum. 
Linn. 

AUium  caule  teretifoUo ,  bulbifero  i  foliis  fcahHs  ^ 
femlteretibus  y  fubtus  fulcatis  ;  fiaminibus  fimplicibus. 
Linn.  Spec.  Plant,  pag.  129.  {f^oyei  Ail  ,  n**.  25.) 

♦  ♦  ♦  *  ♦   Toutes  les  feuilles  radicales  ;  hampe$ 

nues  m  ' 


35.  Ail  penché.  AUium  nutans,  Linn. 

]  AUium  fcapo  nudo  ,  ancipiti  ;  foliis  linearibus  , 
I  planis  i  ftaminibus  tricufpidatis,  Linn.  Spec  p.  4^9* 
(  Voyei  Au  j  n*>.  24.  ) 

36.  Ail  anguleux.  AUium  angJofum.  Lînn. 

AUium  fcapâ  nudo  ,  ancipiti  ;  foliis  linearibus  , 
canaliciilatis  yfuhtiis  fubangulaiis  ;  umbeUâ  fafligijtâ» 
Linn.  Spec.  430.  —  Jacq.  Auftr.  tab.  423.  — 
Bauh.  Hift.  2.  pag.  564.  Icon.  {Voyei  Ail^ 

37.  Ail  des  prés.  AUium  fenefcens%  Linn. 

JUlium  fcapo  nudo  ,  ancipiti  ;  foliis  linearibus, 
fubtîis  convexis  ,  levibus  ;  umbellâ  fubrotundâ  ,  fia* 
.  mtnibtts  fub^iatis»  Lkm.  Spec.  450. 
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Allium  umltUiferum  ^  pratenfe,  J.  Bauh.  Hifi.  !• 
pag.  J64.  le. 

Les  auteurs  ne  font  point  d'accord  fur  cette 

Elante  &  la  précédente.  Les  uns  penfent ,  avec 
inné ,  qu'elles  doivent  être  féparees  comme  eC- 
pèces  ;  les  autres  ,  avec  Haller  j  les  regardent 
comme  variétés.  M.  Willdenov  a£firme  qu'elles 
font  réellement  diflinâes  j  les  ayant  cultivées 
pendant  plus  de  vingt  ans.  Dans  celle-ci  ^  les  ra- 
cines font  traçantes ,  les  tiges  à  deux  angles ,  mais 
point  ftriées  j  les  feuilles  convexes  en  deflTous  « 
très-liifesj  point  anguleufes  ni  ftriées  j  les  ombel- 
les de  forme  arrondie  ^  point  faftigiées  >  les  divi- 
fions  de  la  corolle  point  conniventes,  mais  étalées 
&  redreflees  î  les  étamines  plus  longues  que  la 
corolle. 

Cette  plante  croit  en  SuifTe ,  en  Sibérie  j  &c.  ^ 

38.  Ail  échalotte.  AlUum  afea/onhum,  Linn. 

Allium  fcapo  nudo  j  tenu  ;  fUils  fubulatis  ,  um- 
bellâ  globofâ  ,  fiuminibus  tricufpidatis ,  Linn.  Spec. 
Plant,  pag.  419.  (  Foye^  Ail  ^  n^,  34.  ) 

39.  Ail  d'IIlyrie.  Allium  illyricum.  Jacq. 

Allium  fiapo  nudo^  ttreti  ;  foliis  lineari-lanceo^ 
latis  ^plûtiisi  umbellâ  faftigiatâ  ,  fiaminibus  fubula^ 
lis*  Witid.  Spec.  Plant.  2.  pag.  76.  —  Jacq.  Icon. 
2.  ub.  36;  «  ScColledl.  3.  pag.  275. 

Ses  tiges  font  droites  ^  nues  j  glabres  »  cylin- 
driques ^  garnies  de  feuilles  toutes  radicales  ^  li- 
néaires-lancéolées y  un  peu  canaliculées  à  leur 
bafe  y  puis  planes^  légèrement  relevées  en  carène 
fur  leur  dos.  Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  om- 
belle failigiée  s  les  étamines  fubulées. 

Cette  plante  croit  en  Autriche»  dans  les  vi- 
gnes. -}{. 

* 

40.  Ail  i  grandes  fleurs.  Allium  grandifiorum, 
Lam. 

Allium  (  narciffiflorum  )  ^  fcapo  nudo ,  tereti  , 
foiiis  lineari' fabula  lis  longiore  ;  umf>€lld  fafiigiatd  ^ 
jutalis  mucronatisy  ftaminibus  fimplicibus,  Willden. 
Spec.  2.  pag.  77. 

Allium  narciffifiorum.  Vill.  Dauph.  2.  pag.  2j8. 

tab.  6.  ^yoyei  Ail,  n®.  28.  ) 

41.  Ail  odorant.  Allium  odorum»  Linn. 

Allium  fcapo  nudo  ^  teretiufcitlo  ;  foiiis  linearibus^ 
tanaliculatis ,  fubtîis  angulatis  ;  umbellâ  fafiigiatâ. 
Linn.  Mantiif.  62. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  droites ,  cylin- 
driques ou  munies  d'un  angle  à  peine  fenfible;  les 
feuilles  radicales  »  prefque  fafciculées  j  linéaires  3 
alçngées,  à  peine  charnues  ,  légèrement  velues , 
fliiécs  en  deuous  j  canaliculées  en  deifus.  La  fpathe 
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ell  courte  s  les  pédoncules  difpofés  en  ombelle  « 
droits ,  plus  longs  que  les  fleurs  ,  accompagt.cs  à 
leur  bafe  de  petites  braâées  membraneufcs.  La 
corolle  efi  blanche ,  odorante  ;  fes  découpures  ova- 
les «  oblongues,  un  peu  aiguèfs,  brunes  fur  leur 
carène  \  les  étamines  fimples ,  fubulées  »  une  fois 
plus  courtes  que  la  corolle  ;  l'ovaire  cendré»  mar- 
qué de  points  enfoncés  j  le  flyle  blanc. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe.  7f 

42.  Ail  inodore.  Allium  inodontm.  Ait. 

Allium  fcapo  nudo,  fuhtriquetro ;  foiiis  lînea'U 

bus  y  planis  ,  fubtus  carinaiis  i  umbellâ  f^ftig  '***i  > 

fiortfirâ  ;  ftaminibus  fimplicibus»  Alton  j  Hort.  KiV. 

vol.  I .  pag.  427.  —  Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  76. 

Cette  efpèce  ,  que  je  ne  connois  pas  ,  fe  rappro- 
che» félon  Willdenov  »  de  l'ail  anguleux  \  mais  e  \t 
eft  deux  fois  plus  grande.  Ses  tiges  font  nues ,  un 
peu  triangulaires»  fes  feuilles  toutes  radicales ,  p'  i- 
nés»  linéaires,  en  carène  à  leur  face  inférieure. 
L'ombelle  eft  chargée  de  fleurs  faftigiées  »  Us  éli- 
mines fimples. 

Cette  plante  croit  à  la  Caroline,  if 

43.  Ail  à  odeur  de  vanille.  Allium  fragrans. 
Vent. 

Allium  fcapo  tereti  ;  foiiis  Unearihus  ,  carinatis , 
obiufis  y  contonis;  peduiiculis  nudis  ,  fiaminum  ^u- 
mentis  planis.  Vent.  Hort.  Celf.  tab.  26. 

Cet  ail  eft  remarquable  par  fes  fleurs  très-odoran« 
tes,  &  dont  l'odeur  approche  de  celle  de  la  vanille. 
Ses  bulbes  font  arrondies ,  revêtues  de  membranes 
blanchâtres  î  les  hampes  cylindriques ,  finement 
ftiiées  ,  un  peu  glauques  ,  deux  fois  plus  longjes 
que  les  feuilles  j  celles  cî  linéaires,  obtufes»  ca- 
naliculées ,  ftriées ,  un  peu  épaiffes  j  la  fpaths 
courte,  s'ouvrant  en  deux  valves  ovales  oblon- 
gues ,  aiguës  ,  prefqu'égales  j  environ  dix  à  feize 
fleurs  difpofées  en  une  ombelle  lâche,  incli- 
née avant  la  floraifon,  d'un  rofe- tendre,  puis 
d'un  blanc  de  lait,  parfemées  de  lignes  purpu- 
rines} les  découpures  de  la  corolle  ovales  ob- 
longues ,  prefqu'obtufes  i  les  étamines  planes , 
aiguës ,  plus  courtes  que  la  corolle  ,  rapprochées 
en  cylindrique  }  les  anthères  oblongues  ,  d*un 
pourpre-foncé,  â  deux  loges,  creufees  de  quatre 
filions  5  Tovaire  ovale,  d'un  vert-foncé  ;  le  Ihle 
triangulaire ,  plus  court  que  les  étamines  j  le  ftig- 
mate  tronqué. 

Cette  plante ,  originaire  de  l'Afrique,  efl  cul- 
tivée aa  Jardin  des  Plantes.  if{r.v.) 

44*  Ail  ftrié.  Allium  ftriatum,  Jacq. 

Allium  fcapo  nudo  ,  obfolete  triquetro  ;  Jbliii  // - 
nearibus  j  obliquis  ,  fuicanaliculatis  ,  fubtiu  ftnatis  ; 
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:eite  erpèce  eft  remirquable  par  fes 
icmcni  réunies  i  leur  bnfe,  &  par  f^s  f;uiilcs 
-i  en  delTous  j  n'exhjUnt  aucune  mauvaife 
tir.  Sa  bulbe  eft  ovale  ,  «le  la  grollVur  rf'u'ie 
■i  r.oix  i  elle  produit  cini^  àfix  tetiilles  radi- 
-,  linéaires  ,  ptef^u'obcoft:* ,  cieulées  tti  goiit- 
.-,  culées,  tonguiï  d'environ  neiiF('ouces.  Oe 
cLrtre  i'eièvent  une  ou  neui  lig^s  ducS  ,  gla- 
,  un  pe  u  triangu'airFS ,  pius  court  s  que  ies 
:.ts.  Lifpathe  fe  divileen  deux  folio'esoppo- 
,  courtes ,  oblongues  ,  aiguës  ,  perliilanies  , 
-](.['r-ini  une  ombelle  étalée,  compofée  d'envi- 
'.'\  iituti  blanche», d'une  médiocre  grandeur, 
■emeni  odorantes.  Les  pédoncules  font  grêles, 
r,ir>,;ues  ;  la  corolle  diviféeen  (ix  découpures 
i:  .u.'s,  prerqu'obcufeS)  les  filamens  fubuléi, 
:ti.  de  la  longueur  de  la  corolle  ,  légèrement 
r:ns  à  leur  bafe  ;  le  ftigmaie  triangulaire,;  ta 
le  à  trois  angles  obtus;  les  [emeucEsnoites  Sc 

ctte  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance, 
la  cu;tiv«  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 


^;-  Ail  giéle.  AUium  gracile.  Ait. 

AH-wn  fcapo  nudo ,  tt'tti  ,  ion%i$mo}foliU  tinta- 
■:■,- ,  c^nulUuUtis  ;  fiaminibui  fubulatis,  iajî  «a- 
^-.j.  Ml.  Hort.  Ktv.  I.  pag.  41*).—  Andrew, 
L:::n.  rep.  vol.  1.  tab.  107. 


F!  li  créle  que  la  précédente,  cette  plante  n'en 
p-ijiiciie  qu'une  variété,  ayant,  comme  elle,  les 
et-'-.iiîrs  un  peu  réunies  à  leur  baie.  Ses  tiges  font 
1 .!;!.  c>'lindiiqiie* ,  beaucoup  plus  longues  que  les 
i:;.i.ii->,  prêles,  hautes  de  trois  pieds;  les  feuilles 
mu'ls  liilicales,  linéaires,  canaticulees,  appro- 
i:-..:i!  .'s  celles  des  narciffes.  Les  fleurs  font  droi- 
i  <,  i'I  nihes,  onguiculées  i  les  onglets  forment, 
r.'.c  b  bjfe  des  étamines,  un  cône  verditre. 

dus  eTpëce  croît  à  la  Jamaïque.  ^ 

^'■.  Ail  glubuleux.  Attiam  globofum, 
_  /'/■■■u-n  foUh   Urttiim  ,filiformiiut  ;  fiaminihus 
,'~-.U^':u. ,  pe'igoni»  aculifimo  longiorihui  ;  bulbis 
'   -'P'  i  fcapo   lereii ,  fubnudo  ,-   umbtUà  globofâ. 
IJ.caiiJ.  —  ReJoui.  Liliac.  vol.-j.  tab.  179. 

■^ts  bulbes  font  grêles,  oblongues,  réunies  par 
f-  >.::ulrsi  elles produiTent  toutes  une  tige  droite , 
'  niii^ue,  un  peu  tottueule,  garnie  à  fa  bafe 
<^-^;jillts  filiformes,  cylindriques,  d'une  odeur 
<:  -:  ,  p'us  courtes  que  la  hampe.  La  fpathe  fe 
«''lie  en  deux  valves  inégales,  fubulées  ï  leur 
'<-^.i«t.  Les  flcius  font  difpoltes  en  une  ombelle 


glabuleufftj  d'un  rofe-vif ,  foutenues  pir  des  pé- 
doncules Tougeaires,  plus  longs  que  les  fleurs, 
dépourvus  de  bractées.  La  corolle  eit  en  forme  ds 
cloche ,  divifée  en  lïx  découpures  égales ,  lancéo- 
lées, aiguës  i  les  étamines  faiilanies  ;  les  tîlamens 
filiformes ,  de  couleur  de  rofe  ;  les  anthères  droi- 
tes, nvales.d'un  r^iige  de  brique;  l'ovaire  ovale- 
^lobuleuxi  les  cap  fuies  à  trois  argles  failljnsj  les 
femcnces  noirss  i  -n^ulcufes. 

Cette  plante  croît  fur  le  mort  Caucafe,  où  elle 
a  été  découverte  par  M.  Marshill ,  qui  en  a  en- 
voyé des  graines  au  Jirdin  des  Plantes.  LUe  fleurit 
vers  le  milieu  de  l'été. 

47.  Ail  du  Piémont.  AlUun  ptdemoiuaaunt. 
Willd. 

Allium  fcapo  fuitrtragoao  ;  foliis  linearihus ^  06- 
tttjh  i  umbcUâ  paudjloià.  Willd.  Spec.  1.  pag.  77. 

A/iium  n'igrum.  AJIion.  Ped.  n".  1881.  tab.  ij. 
fig.  I,  Non  Linn. 

Aliium  nardjf.Mium.  Lam.  Diét.  pag.  68.  N<w» 
Scop<t!.   (l^oyri  ÀlL,  n".  16.) 

48.  Ail  noir.  AUium  nigrum.  Lirn. 

Alliam  fcapo  nudo ,  lercil  ;  foliis  linearihus  ,  am- 
hdlà  kemifphficâ  ,  ptialis  paienlitus  , /laminibia 
fimpUcibus.  Linn.  Spec.  4J0, 

Alliam  monfptjf^^lanum.  Gouan,  Ul.  I4.  tab.  té. 
—  Latn.  Diit.  i.pag,  68. 

AUium  multibulbtifum.  Jacq.  Auflr.  I.  pag.  9. 
tab.  10.  (^oyti  Ail,  a°.  17.  ) 

49.  Ail  du  Canada.  Allium  eanudenfi.  Linn. 
AUium  fcapo  nudo ,  tireci  ;  foliit  lintaniut ,  ea- 

piiulo  buleiftro.  Linn.  Spec.  4}0. 

An  allium  canadenft?  Mich.  Flor.  boreal.  Amer, 
vol,  I.  pag.  194.  (  f^oyii  Ail  ,  n*.  19.  ) 
Il  e(l  douteux  que  la  plante  de  Michaux  foit  la 

même  que  celle  de  Linné.  Ses  feuilles  font  planes, 
canaliculées ,  étroites,  linéaires,  alongécsi  fes 
himpes  nues,  comptintées,  un  peu  plus  longues 
que  les  fleuis  ;  les  ombelles  peu  garnies  ;  la  fpathe 
trcs-coune>  les  pédoncules  redrtfles,  alongës,  i 
peine  au  nombre  de  huit  ;  les  découpures  de  I4 
corolle  lancéolées  ,  avec  une  nervure  d'un  vert- 
blanciiâire  i  les  étamines  fimples.  (  Midiaux.  ) 

50.  Ail  changeant.  Allium  mutabiU.  Mich. 
Allium  fapo  ttriti,  foUit  fuperni  fubftlacco-con- 

■voLtit ,  fiaccidis  ;  umbtllà  fubmultijlorâ ,  flaminibus 
fmpliiiliui.  Perf.  Synopf.  1.  pag.  jjy.  ^Mich, 
Flor.  boreaL  Amer.  i.  pag.  19;. 

Ses  bulbes  font  arrondies ,  enveloppées  de  mem- 
branes ûbreufesi  U5  tiges  dioices^cyliodriquesi 
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les  feuilles  radicales  »  plus  courtes  que  les  tfges^ 
planes,  canaliculées  ,  mollafles^  prefque  fétacées 
8c  roulées  à  leur  partie  fupérieure.  La  fparhe  eft 
courte i  les  ombelles  cooipofées  de  plufieurs  fleurs; 
Quelquefois  elles  portent  des  bulbes ,  6c  alors  les 
fleurs  font  moins  nombreufes.  La  corolle  eft  d'un 
blanc  hvé  de  rofe  i  fes  découpures  ovales-lancéo- 
lées-; les  étamines  très-(împles.  Quelquefois  les 
ombelles  ne  font  compofées  que  de  bulbes. 

Cette  plaRte  croit  dans  l'Amérique  fepten- 
trionalej  élis  fleurie  au  commencement  de  mai. 
(  Michaux,  ) 

51.  Ail  â  trois  cornes.  AlUum  tricorne.  Hort. 
Paiif. 

Allium  cauU  nudo  ,  compreffb  ,  ancipiti  ;  foliis 
fiants  ,  Itnearibus  ^  ftrïdtis  ;  um-jcl'â  rejlexâ ;  flami^ 
ntbus  fimplicibus  ^  corollà  /ongiorèèus,  (  N.  ) 

Ses  bulbes  font  ovales ,  de  la  grofleur  d'une 
noix ,  enveloppées  de  membranes  roufleâtres;  les 
tiges  fimples  «  hautes  d'environ  un  pied ,  nues  ^ 
comprimées ,  à  Jeux  angUs  opp<ifes  y  faillans.  Les 
feuilles  font  radicales  5  elles  enveloppent  la  tige 
par  une  gaine  un  peu  lâche ,  longue  de  deux  ou 
trois  pouces  ,  prolongée  en  une  feu  i' le  plane , 
linéaire j  ftriée  ,  large  d'environ  det:x  lignes,  un 

Eeu  plus  courte  que  les  tiges.  La  fpathe  eft  mem- 
raneufe  «  divifée  en  deux  découpures  inégalcrs, 
plus  longues  que  les  pédoncules.  Ceux-ci  font  nom- 
breux ,  &  forment  une  ombc  lie  touffue ,  fortement 
inclinée  pendant  h  floraifon.  La  corolle  eft  d'un 
blanc  lavé  de  rofe  s  trois  de  fes  divifions  (  Ijs  aigcës 
que  les  autres  ;  les  étamines  faisantes  >  les  anthères 
petites»  ovales. 

Cettephnteeft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  J'ignore  fon  lieu  natal,  if  {F^.  J.  in  kcrb. 
Dtsfoni, } 

51.  Ail  à  feuilles  de  primevère.  Allium  urf%- 
num. 

Aliium  fcapo  nudo  ,  triquetro  ;  foliis  lanceolatis , 
petioldtis  j  umhtllâ  faftigiatà,  Linn. 

Allium  petiolaium,  Lam.  Diâ.  i.  p.  69.  (^Voye^ 
Ail,  b**.  31.  ) 

55.  Ail  de  TÉclufe.  Allium  clufianum.  Willd. 

Allium  fcapo  nudo^  Ureù  ;  foliisdineariùus^  planis, 
alijtis  ;  umbellâ  paucifiorâ  ;  petalis  obovatis ,  con- 

cavis.  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  2.  pag.  79.  —  Reti ^ 
in  Utt. 

'  Moly  minus,  Cluf.  Hift.  I>  pag.  I91.  IcOTà.Bona. 
-*  J.  Bauh.  Hift.  I.  pag.  f6S.  Icon. 

Cet  ail  a  des  bulbes  fort  petites ,  i  peu  près  de 
la  grofftur  d'un  pois ,  blanches,  ovales  :  il  en  fort 
des  ftuiUes  grammiformet ,  planes  j  Unéaires  , 
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moilafles  j  plus  longues  que  les  t tget  »  munies  à 
leurs  bords  de  poils  blanchâtres.  Ses  tiges  fo.^c 
cylindriques,  longues  de  lix  à' huit  pouces ,  ter- 
minées par  une  ombelle  peu  garnie  ,  envelo,>^ee 
par  une  fpathe  d'abord  cylindrique ,  fub  jiee ,  ^ui 
fe  déchire  enfuite  irrégulièrement.  LespeJontuics 
font  inégaux ,  longs  d'un  demi-pouce  a  un  f  ouce; 
la  coro.le  blanche  »  ouverte ,  inodore  \  fts  de* 
coupures  concaves  ,  un  peu  arronuies,  en  carène 
fur  leur  dos ,  trois  alternes  plus  larges  ;  les  et.* 
mines  très  fimples  »  blanches ,  de  la  longueur  de 
la  corolle  s  l'ovaire  d'un  blanc-verdâtre  \  L  fty:^ 
blanc  s  le  ftigmate  fimple.  Ses  bulbes  ont  l'uacur 
&  la  faveur  de  l'oignon. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  métiJio* 
nales  de  l'Europe.  :f 

y^.  Ail  triangulaire.  Allium  triquetrum.  \  inn. 
Allium  fcapo  nudo  foiiifquc  triquitris  ^  fiuminiLi 

fimpiieibus.  Unn.  Spec.  pag.  4ji*  (  F^^y^i  An» 
n*.  30.  ) 

jj.  A[L  blanc.  Allium  album.  Sant. 

Allium  fcapo  nudo ,  obfoleit  triquetro  y  foliis  rcdi' 
ca/ibus  lincari*lanceolatis  ^  canaliculatis  ,  cannaui  ; 
umbellâ  cap  fuit  fera  ,  petalis  ovatis  ,  fitiminibus  fim^ 
piicibus.  Loif.  Journ.  bot.  1.  pag.  180.  —  S.nn. 
Viagg.  p.  3JZ.  lab,  7.  —  ExBertol.  Plaïu.  Gcn. 

«Cette  cfpèce,  4it  M.  Loifèleur  de  Longchamps , 
eft  bien  diftinâe  de  V allium  triquetrum.  Sa  tige  e!t 
plus  fortement  triangulaire  ;  fes  pétales  lai  cel- 
les ,  traverfés  par  une  netvure  longitudinal-* , 
roufteâtre.  Sa  fpathe  s'ouvre  en  deux  pièces.  H'e 
eft  commune  dans  le  pays  de  Gènes  &  aux  envi- 
rons de  Toulon.  Elle  fleurit  au  mois  d'avril.  ^ 

56.  Ail  oignon.  Allium  cepa.  Linn. 

Allium  fcapo  nudo ,  inferne  ventricofo  ,  lortglot 
foliis  teretibus.  Linn.  Spec.  431.  —  Lam.  1*1.  tab. 
Z41.  fig.  I.  —  Tournehloft.  tab.  205.(  Ko^r^Aii, 
n^55.) 

5*7.  Ail  doré.  Allium  moly.  Linn. 

Allium  fapo  nudo ,  fubcylindrico  ;  foliis  lancéolé 
tis  ,fe0libus;  umbellàfafitgiatd.  Lilio.  Spec.  PliDC. 

Pag-Iji- 

Allium  aureum.  Lam.  Diâ.  l.  pag.  6^. 

Molyfiavofiore.  S  vert.  Flortl.  i.  tab.  60.  fig.  ^ 
(^•yi  AiLj  n®.  31.) 

(8.  AiLàfleursde  fcorfooère.  Allium  fcorfoxt^ 
rAfolium.  (  Destont*  ) 

Allium  foliis  limari-lanceolatis ,  eoneavis ,  fh-U 
n€t\ofis  ;    umbellà  pauciforâ  ^  bulbiferâ  ;    oij/:* 
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h:x^TterQ  ;  ftamlnilus  fimpUcihu!  i  indues»  Desfont. 
Caul.  Horc,  Parif.  —  Kedout.  Liiiac.  vol.  z.  tab. 

ri?- 

Cette  efpèce  ades  rapports  avec  Vailium  mo^y  y 
e!le  en  diffère  par  fes  feuilles  plus  étroites ,  con- 
a\e5 ,  à  fortes  nervures  5  par  fes  oitibelles  char- 
t2:s  de  bulbes;  par  fes  fleurs  peu  nombreufes; 
or  frs  ox'aires  à  fix  angles  faillans.  Sa  bulbe  eft 
r.che  ,  de  la  grofleur  d'une  petite  noix  y  elle 
...i:  de  Ton  fommet  un  petit  nombre  de  feuilles^ 
r'qiietois  plus  longues  que  les  tiges,  linéaires, 
c:o  é  s,  canalicuiées ,  à  trois  fortes  de  nervu- 
*  Pâralièles  :  de  leur  milieu  s*élève  une  tige 
:!-e,  cylindrique,  terminée  par  une  ombcHe  de 
:trc  à  fix  fleurs  très-étalées  ,  jaunes,  un  peu 
cres  fur  leurs  nervures,  Ynunies  ,  a  la  bafe 
redcncuLs,  de  deux  ou  trois  bulbes  ovales , 
t.  1  es,  accompagnées  d'une  braâée  meinbraneufe 
u  .Vjnthàtre.  La  fpathequi  enveloppe  l'ombelle  eft 
e  ier- ,  ovale ,  concave,  réjetée  d'un  feul  côté  i 
l^-^pedoncuîes  grêles,  deux  fois  plus  longs  que  la 
i  t.je.  La  corolle  eft  en  cloche,  à  fxx  découpures 
<  i.-5,obioi.gue$j  un  peu  obtul'esî  les  étamines 
p!  is  courtes  que  la  corolle  î  les  anthères  droites  , 
3  vitux  loî^es  î  l'ovaire  jaunâtre,  hexagone,  â  fix 
cîctes  raillantes  entre  les  filamens  des  étamines. 

Cctre  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
Cv.  Paris.  Son  lieu  natal  n'eft  point  connu-  (^.  v.) 

59.  Ail  à  trois  coques.  AiUum  tricoccum.  Ait. 

Ail'r^m  fcapo  nudo ,  Jemiteretî  ;  fo/iis  lanceolato- 
-'loiois j pljnis ,  glabris ;  umbellâ giobofa ,  feminibus 
^riis.  Ait.  Hort.  Kev.  i.  pag.  428. 
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S  liges  for.t  nues ,  à  demi  cylindriques  ;  les  I 
f.ûi.'.cs  toutes  radicales  ,  glabres  ,  planes,  oblon- 
1::^ ,  la-cêolées.  Les  fleurs  font  difpofées  en  om- 
Icl'cs  g'tobuleufes  ;  les  capfuîes   ne  renferment 
vr.:cune  qu'une  feule  femence. 

r-tte  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 

(z.  Ail  fiRuleux.  Aiiium  fiftulofum,  Lînn. 

/ilarr  fcapo  nudo  ,  adêauante  folia  t^retta  ,  yen- 
?'.c/j.  Linn.  Hort.  Up(.  78.  —  H^IU  ^e  Ail.  n°. 
-;.  LxJuf,  Dodonti  Synonym.  ex  Ua'L 

«.  A'iium  aitaicum,  Pall.  Itîn.  2.  Append.  n**. 

::•.  tab.  R. 

Cette  efpèce  paroit  d'abord  ne  devoir  être 

et'  f;  'érée  que  comme  une  variété  de  Vailium  ! 
f ■-'  (^  é-oit  Topinion  de  M.  de  Lamarck.  [  inné  ; 

':  iljtltr  la  regardent  comme  diftinâe  ^  mais  ce  ! 

'•::ni:r  croit  que  le  cepa  oblongOy  Dodon.  p.  687,  ! 
r  ^oit  pas  être  rapporté  à  cette  plante  ,  mais  à  | 
-  L.m  cepa.  La  principale  différence  confifte  dar»s 

•.^  c'.aiiùntSj  aliernativeioenc  trifides  dans  j'^/*  * 


lium  ccpa^  fimples  dans  celui<i.  Ses  tiges  font 
ventrues  dans  leur  milieu  \  fes  feuilles  Aftaieufes  , 
plus  courtes  que  la  hampe  \  fes  fleur^  blanches  > 
nombreufes  ;  les  trois  divifions  extérieures  de  la 
corolle  plus  courtes  \  les  filamens  rapprochés  , 
élargis  à  leur  bafe  s  L-s  capfuîes  arrondies,  à  trois 
loges,  en  forme  de  trois  coques 5  les  fcmences 
noires  &  anguleufes }  même  odeur  que  celle  de 
l'oignon.  Son  lieu  natal  n'ed  pas  connu,  i^-  La 
variété  ^  croît  en  Sibérie.  Selon  Wil!denov>  elle 
n'offre  d'autre  différence  qu'en  ce  qu'elle  eU  beau- 
coup plus  petite. 

^i.  Ail  civette.  AlUum  f.hœnoprafum.  Lînn. 

AUium  fcapo  nudo  ^  cdAquaniefoUa  tcetia  ,  fuLit» 
lato  jioriformia,  Linn.  SpcC.  pag.  451.  (  Koy.  AlLj 

6z.  Ail  feuille.  AlUum  follofum.  Decand. 

AUium  umbellâ  capfuU/h'âj  confertâ  ;  foliis  ttri" 
tibus  y  fubulato  fiUformibus  y  aliis  radicalibus  ,  aliis 
ad  bafim  caulis  infertis.  Dccand.  Synopf.  pag.  164. 

Ses  bulbes  font  ovahs ,  blanchâtres  5  fes  racines 
compofées  de  longues  fibres  bUnches^tafcicuIiesi 
les  tigas  droites,  hautes  de  huit  à  dix  pouces, 
cylindtiques,  glabres  >  ftriées,  prefque  nues.  Les 
feuilles  font  prefque  cylindriques ,  épaiff^s  d'uiu 
ligne  >  fubulées  ,  plus  courtes  que  les  tiges  s  les 
unes  radicales  i  d'autres  enveloppent  la  bafe  de  la 
tige  par  une  gaine  longue  d'environ  deux  pouces» 
ftriée,  un  peu  purpurine  à  fa  partie  inférieure.  L«s 
fleurs  font  réunies  en  une  ombelle  globuleufet 
les  pédoncules  courts  \  la  fpathe  divifée  en  deux 
découpures  lancéolées  ,  aiguës,  un  peu  élargies, 
plus  coûtes  que  l'ombelle  5  la  corolle  purpurine  ) 
ïes  diviiîons  lancéolées  ,  prefque  mucronées  ;  les 
étamin;£S- (impies,  plus  courtes  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées.  2/:  (^./  /« 

herb.  Des  font.) 

63.  Ail  de  Sibérie.  AUium  fibiricum.  Linn. 

AUium  fcapo  nudo  ,  tercti  ;foliis  ftmicylindricis  ^ 
fiaminibus  fubulatis,  Linn.  Mant.  562.  (  t^oy.  AlL, 
n«.  37.) 

64.  Ail  fétacé.  AUium  fetaceum, 

AUium  fcapo  nudo ,  tereti  ;  foliis  fetaceo-fubu^ 
latis ,  ciliatO'ferratis  ;  petalis  ovato-lanccolatis ^  apict 
emarginatis.  Plant.  Hung.  pag.  70.  tab.  68. 

Ses  tiges  font  nues^  glabres ,  cylindriques.  Les 
feuilles,  toutes  caulinaires  ,  foi  t  fét^cées  ,  fubu- 
lées ,  prefque  denticulées  &  ciliées  à  leurs  bords  ; 
les  fleurs  difpofëcs  en  ombelle  ,  enveloppées  â  la 
bafe  des  pédoncules  par  u:»e  fpathe  longuement 
mucronée  ;  les  divifions  de  la  corolle  ovaies*lan« 
céoléjSSj  échancrées  à  leur  fommet. 


ara 
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Cette  plmts  croît  en  Hoogne  ,  anx  Iseint  pier- 
leoz  Scfiériles. 

6f.  An.  de  Porrs^aL  Alllsa  Ufunùmm.  Lam. 


rfZij  jcc'Vni.  (N.)  (^<yy«î  AlL,  n*,  36.) 


capillaires.  Allium  capillare. 


66.  Ail  à  Êcuilles 
CaTan. 


yi^rr»  mm.£»,  terezi  ;  folUs  capiUaceis  ,  um- 

Spec.  P^nr.  2.  pig.  Si.  — Cavan.  Icoo.  Rar.  5. 
pig.  4.  tab.  xc6.  âg.  I. 

Cet  iJ  rircc  fe  'aprr-^chcrr  beaocoap  de  Val- 
/i*«  /- rr^r.'i^'-y  arais  les  trtiT.ines  font  plus  coarres 
eue  *a  coTvI  e  ;  Tes  r'e  jî  les  pla?  fines  î  la  fpathe 
cre$-et''rre  ;  Ses  csjci  cs  peu  garnies.  Ses  tiges 
fcar  ZTcIes.  drcites,  r.aes,  ry'indriques^  hautes 
«fur  pied  Y  £cs  te  ail  es  touiesiaiicales»  plus  courtes 
<j-:e  les  tiees,  h~es  ,  capillaires,  vagirales  à  leur 
feare.  La  tpa-he  cft  étroite  ,  courte ,  aiguë ,  d'une 
fcjîe  pièce  ,  dechnee  p^t  Texpanfion  des  pedon- 
cj'es;  ceux-ci  au  oo*iibre  de  fîx  à  neulF,  lones  d'un 
derrj-pooce , éiî^'éts  en  une  Ofrbeîle  lâche.  La 
coro'Ie  cô  pur7cri:>e  ,  à  lix  div  i fions  obîongues  , 
airvcs,  îes  eumines  fubulees^  plus  couites  ooe  la 
ccrcile  $  ies  arft hères  brunes  »  ovaîts  ,  un  peu 
cchar crées  à  leur  baie;  i'ovaire  globuleux ,  fur- 
irirzr.t  d'à-  fi',  le  plus  court  que  les  étamînes.  Le 
ixztû  ciiecapf'j'e  g-ob-JÎeuie,  à  trois  liions, 
et.  dirs  chaque  loge^  ordinairemeut  deux 
noires  9  ovales. 


Cette  plante  croît  en  Efpagne,  asx  environs  de 
Valence  ;  elle  fleurit  en  juiliet.  :f  (  K./.  i«  htrb. 

6^.  Ail  i  feuî Jes  menues.  AlUum  tcnuljtmum. 
W  J  d. 

Alll^m  fcMpo  mjl£o  ,  te^ezi;  fcliis  llneari-fuhshtls  ^ 

M  LU.  Spec-  Piant.  1.  pag.  85. 

lis  ,^  ifznnij:^  ;  c^tzilHi  Lxis  ,  pat:c:^ns,  Gmel. 
Sibir.  I.  pag.  éi.tab.  i^.  fig.  1.  ;. 

Cet  aîl  a  de  t?ès  grands  rapports  avec  le  pré- 
iti  0  en  difere  principalement  par  les  divi- 
fions  de  la  coroîle  ,  qui  font  ovales,  prefque  ron- 
des ,  obtufes.  Ses  hair.pes  font  cylindriques,  fil- 
tii!eufes»  fcs  feuilles  fubulees,  linéaires,  prefque 
filiforiDes  »  les  orobelles  larges»  les  éUQÛœs  pus 
comtes  qae  la  coro.îe. 

Cette  plante  crcit  dans  !a  Sibérie.  (yc\a  Ail» 
«•.58.) 
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^.  Ail  i  fleon  obtofes.  Allîum  ohtupftôrum. 
Dffcand. 

AUium  folus  fihradical'ibus  ^  ftmicyUndricis  ,  cj- 
pii-'ari  7éij  ,  acuiis  ^  fcapum  fcrt  fuperantious  ;  f:ifo 
ttreti  ,  fiaminibus  fimslicihus  ,  petti  'is  ottujtjlnis, 
Decand.  —  Redout.  Liliac.  tab.  Il8« 

Alliam  cspillare,  Hort.  PariC 

Il  fe  rapproche  de  VéttUum  felUnanum.  S€« 
bulbes  font  blanches,  Tphériques,  de  la  groffcur 
d'une  cerife  :  il  en  fort  quelques  feuill.*s  'roitrt, 
r:Èdicales,  ur.  peu  étalées,  capillaires  ,  dt:tn'.-cy!:n« 
driques  »  ftriées  fur  leur  gaine ,  preqt/auifi  lonçu-vS 
que  les  tiges.  Celles-ci  font  droites  ,  glibr« ,  cy- 
lindriques, terminées  par  une  ombclî-r  ferrée, 
prefque  globulenfe ,  compofée  de  quinze  à  vin^t- 
cinq  fleurs  «  environnée  d'une  fpathe  blanche, 
concave  ,  ovale ,  d'une  feule  pièce  ,  fend  tic  a  fon 
fommet  en  deux  lobes  aigus  »  les  pédor.cjln 
blancs,  cylindriques,  épaiflts  à  letir  (o'..met,  !:n 
peu  pendans  à  l'époque  de  la  floraifon.  La  cornJe 
eft  blanche ,  globnleufe  ,  avec  une  légère  teirte 
de  rofe,  à  fix  découpures  obîongues,  egal.s, 
très-obtuf=s,  prefque  tronquées  à  leur  fom.rcs 
les  écamincs  fimples ,  de  la  longueur  de  la  cfir<«!!e, 
pboes ,  élargies  à  leur  bafe  ;  Tovaire  pyramiiai , 
marqué  â  fa  bafe  de  trois  cavités  glanduleuLs  \  le 
flyle  coun  }  le  ftigmate  fimple. 

Cette  plante  ^  originaire  de  la  Sicile,  fe  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  i  eQe  fleurit  à  U  tin 
du  printems.  Y  (  ^-  /•  ) 

(>^.  Ail  de  ftellère.  AlUum fielUrtanum.V>i^\\\L 

AUitm  fcapo  mudo  ,  tertti  ;  foliis  fimicylini'k's y 
umhellis  denjis  ;  ftaminibtts  fuîmlatis ^  cwolld  ion^io' 

ri^Lj,  Willd.  Spec.  1.  pag.  8a. 

Ctp^fcmpo  nudo  ,  ureti ,  inani  ;  foilii  fimicyi:^' 
dractis  ;  CApituIis  fpi^s  ,  mutilons»  Gmel.  Sii)ir. 
vol.  i.  pag.  6}.  tab.  16.  fig.  1. 1. 

Ses  bulbes  font  petites,  ovales,  fouvent  fifci- 
culées  •  munies  de  racines  fibreufes  ,  purpurinc<. 
Les  tiges  font  nues  ,  fiftuleufes  »  cylindriques , 
loneues  d'environ  un  pied  ;  les  feuilles  étr<  iccs, 
à  demi  cyîir^driques  ,  glabres ,  toutes  radi.a'e^. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  loiffue. 
La  fpathe  fe  divife  eo  deax  ou  trois  découpu:e5 
aieuës.  La  corolle  eft  d'un  blanc-verdâtrc  i  fcS 
divihons  ovales-lancéolées  %  les  étamines  fubj- 
lées ,  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  en  Sibérie,  if 

7c  Ail  nain.  AlUmm  ckûmâmofy.  Linn. 

AUis^m  fc^po  muào  ,  fuiamilo  ;  Cûpfulis  ctrnuis  ; 
fou'zsptMs , ciliaûs,  Linn. Spec.  Plant. 4) }•  ( ^^7* 
AiL.n*.  39.) 

I     Ses  bulbes  fooc  ovales  %  fes  feuilles  pbnef , 

aigucs. 
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(('■Ile;  la  caplule  arrondie. 

1  ji  recueilli  cette  plante  vers  h  fin  de  l'hîvei, 
fur  Us  cotes  lie  Barbaiie.  y  (  f.  v.  ) 

71.  AiLrougeâtre.  Atlium  rubtllunt.  Matlh. 
AUium  ftafo  fiihttudo  ,  tirtii  ;  foliii  fimicyliniin- 

:  1 .  çar.aliculatis  j  fpaihd  irtvi  ;  umbelU  coavcxà  , 
"—^'.^rii;  jiiimlniiui  Jtmpiiciiuj ,  lorollâ  duplobrt- 
i.u.jjj,  Maish.  Flot.  Caucaf.  i.  pag,  16+. 

Citte  efpèce  a  le  port  de  VaUium  atgalofum. 
i^s  bulbes  font  lîmpfes,  ptefque  rondts ,  delà 
Il  'licur  d'une  Doifeiie.  Se*  hampcs,  cylindriques 
^  nues ,  ont  à  leut  bafe ,  outre  d'aut«s  feuilies  , 
i::.r,  ou  deux  feuilles  vaginales  à  leur  partie  ii)fé- 
'■'■  lire,  un  peu  charnues  jCanaliculéES)  à  demi  cy- 
li-itjiies,  plus  courtes  que  la  hampe.  L'ombelle 
f>.  corivfxe.  garnie  de  beauLoup  de  fleurs  j  ks 
F--xe)ii;S  gréies  ,  beaucriup  plus  longs  oue  les 
t-rollci  :  ctUes-ci  font  d'un  pourpre  clairîles  pe- 
lles aigus,  redrellési  les  étamines  fnnples,  une 
i.ii  plus  courtes  que  la  corolle  ;  le  ilyle  court. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  ^  {Marsh.) 

72.  AlLdesrochetS.  AlUam  faxaiiU.  Marsh. 
AUium  fcapo  fairtudo ,  ttrtl'i }  fotiii  jtmiurmhut ; 


,  umbtllâ  tongiort  ;  fiaminibus  fin 
:  ■.  .-iu,  co-ollâlong'iorihus.  Marsh.  Cafp.  pag.  167, 
.A;p.  r.'.  i9 ,  &  Flot.  Caucaf.  1.  pag.  164. 

t;ie  ft  rapproche  beaucoup  de  ValUum  J!i!/c- 
i-.--_>7;  maiseile  en  diffère  par  fa  fpiihe  longue  , 
.  ■ujiee.  Ses  bulbes  font  oblongues  ,  agrégées; 
l-i  touilles  toutes  radicales  1  quelques-unes  vagi- 
'.!fii  à  leur  bafe,  i  demi  cylindriques }  la  hampe 
t.l'i^drique;  les  fleurs  en  ombelle;  les  pétales 
il.  =s  ;  les  étamines  fimples  ,  plus  longues  que  la 
iotolle.  Elle  varie  i  fleurs  purpurines. 

Cetie  plante  croît  fur  le  montTauruSj  parmi 
'■-i  piccres  calcaires.  3^  ÇMan/i.) 


Ail  du  Caucafe.  éUiumti 


,.;,., 


AUiuii  (globofum),  eault  fuktrttifoth  ,  umicl- 
:-\-o;  ftaminihia  fimplicibui ,  Cùrollâ  duplA  loneio- 
i-ii  ;  umbtUi  glokofâ  ;  fpathâ fubulaiâ  ,  hngffimâ. 
-^'Jlsh.  Ftur.  Cauc.  .1.  pag.  161. 

AU-um  foliit  ftmicylindractls  t  eauHnii  ;  fpathâ 
^".^^•Jimà ,  capitula globofa.  Gmel.  Sibîr.  i.pag.  51. 
!-'.  ij   lab.  10. 

Ses  bulbes  font  oblongues,  agrégées,  revérues 

<:  :r.veloppesluifantes,d'uiibrui>foncéi  les  feuilles 

(ixlHiiiires,  tiës-écioites,  1  demi  cyiiniliiques  ^ 

l'Hics ,  canalicuiées.  Les  tiges  fupportent  und 

Hoiaiuqu.  Suppltmtnt.  Temt  J, 


ombelle  globuleufe,  de  la  même  forme  &  de  la 
même  couleur  que  celle  de  VaUium  raïundum ,  mais 

Elus  petite.  La  fpithe  eft  à  deux  valves,  dont  une 
eaucoup  plus  longue  que  l'ombelle  ;  les  étan-.ines 
Amples,  une  fois  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  mont  Caucafe,  fur  les 
collines.  Jf-^Marsk.) 

AJONC.  Wex.  11  faut  retran.her  de  ce  genre 
l'ulex  (apinfiSf  a".  J,  qui  eft  ['indlgoftra  deprt£j. 
Thunb. 

ï.  Ajonc  d'Europe.  Ulcx  europtas.  Linn. 

Ultx  foliii  villofis,  aeucis ,■  fplcii /parfit.  Ur.n. 
Spec.  Plant.  104J.  —  Smith,  ftor,  brit.  2' pag. 
7j6.  — Lam.  III.  rab.  ûli. 

VUx graitdifiomi.VoMtr.  Kà.  Tolof.  J.pag.  jjj. 

Ulex  venalis.  Thore ,  Lond.  599, 

•■  Genifia  fpinofi  major  ^  iongiortbus  aciUtis,  C. 
Bauh.  Pinn.  394. 

fi.  Genifia  fpinofa  major ,  trevioriiui  aca/tit.  C. 
Batih.  Pînn.  J94.  —  Linn.  vai.  fi.  (  i^oyi^  Ajonc j 
n'.  I.) 

1.  Ajonc  nain.  U/tx ttaïuu,  SmUli. 

Ultx  (mînor)  ,/(./;«  lir.caribut,  glabri,,  aeulit; 
fimii  /parfit  ;  calich  fbliclo  inftriort  tridcntato, 
Roch.  Cataltit.  i.  pag.  jj.  — Smith,  Flor.  biit.  x. 
pas-  7Î7- 

UUxparvifiorus.  PoDrt.  AÛ. Tolof.  J.pag.  j}j. 

Vlex  autumnalii.  Thore  ,  Lond.  J99. 

fi.  Ulex  (  provincialis  )  ,  deaiiius  caliànii  lamto- 
iaiis,  dlfiantibus  ;  braHciî  minuût  ,  adpr.j/!,  f  ra- 
matii  glabriufcutii y  trtciii  ^  caliciiui  fuàpubtfcemibus, 
coroUam  ■vix  fuperaniibut.  Loifel,  Jouin.boi.  ï.pug. 
;6i.  tab.  1  J.  fig.  1. 

Cette  elpèce  fe  diUingue  des  deux  variétés  pré- 
cédentes pat  fon  port ,  étant  bien  moins  élevée  , 
formant  un  petit  buiilbn  bas,  dont  les  rameaux 
font  étalés,  diffus,  prefque  couchés  fur  la  terre. 
Ses  branches  font  jlabits  ,  ainfi  que  fts  feuilles  ; 
Tes  épines  très-dures,  plus  courtes;  f  s  fleurs 
plus  petites  &  plus  nombrtwfes  ;  les  deux  fo- 
lioles dj  calice  glabres  ou  ï  peine  pubticentes  j 
l'inférieure  terminée  par  trois  dents.  La  corolle 
e(l  jaune  ;  l'étendard  prefque  plane ,  entier  i  fon 
foinmet;  les  ailes  plus  courtes  que  la  carène  )  les 
écailles  du  pédicelle  très-petites,  8c  appliquées 
deffus. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  rocheis  aux 

bords  de  la  mer,  à  Matfeitle.  E!le  croît  auOi  dam 
les  Pyrînées ,  à  Fontsin-bleau  ,  &C.  li  (  ^'  *"  ) 

Oliftrvatiçni.  Je  ne  crois  pas  que  cette  dfrniire 
Jrfm 


^;4 
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efpècejpiiîire  fe  rapporter  a  YuItM  iumpêms  ^  var.  ^ ,  | 
Lion.  Ce  dernier  eft  velu  fur  (es  rameaux  &  fur  les 
feuilles;  il  a  d'ailleors  un  port  différent.  S- s  ra- 
meaux font  droits,  élances  i  Tes  tiges  élevées.  Il 
fe  diAingoe  de  la  variété  «  par  Tes  aiguillons  beau- 
coup plus  courts  «  moins  roîdes  «  un  peu  fouples  ; 
par  Tes  fleurs  plus  petites*  &  fes  folioles  ca1icina!es 
bien  moins  pubefcertes.  Je  ne  doute  pas  que  ce  ne 
foit  une  efpèce  dîAinâe. 

La  plante  5  eft  une  autre  variété  intermédiaire 
entre  ces  deux  efpèces ,  «  ayante  dit  M.  Loifel  de 
Longchamps  »  les  fleurs  de  la  première ,  les  ra- 
meaux de  la  féconde,  dont  elle  fe  rapproche  encore 
par  tts  briâées  ou  écailles  du  pédicelle.  Ses  tiges 
font  hautes  de  trois  pieds  ;  fes  calices  à  peine  plus 
longs  que  la  corolle,  on  peu  pubefcens;  leurs 
dents  lancéolées  «  écanées.  »  On  la  rencontre  fur 
les  bords  de  la  mer  ^  aux  environs  de  Toulon. 

AJOU\'^.  Ajuvta.  Aubl.  Dou^mfa.  Schreb. 
Cen.  n*^  17  ,  61 .  Ce  genre  d'Aublet  a  été  réuni 
aux  ijuntsf2ï  Swartz.  11  le  nomme  launis  hexandra. 
Flor.  Ind.  occid.  a.  pag.  708.  (  ^^oyei  Laurier. 

AIRELLE.  Vaccimbum.  Le  nombre  des  étamines 
Tariant  de  huit  i  dix  dans  ce  genre  ^  &  les  divifions 
du  calice  &  de  b  coroHe  de  quatre  i  cinq  ^  pour- 
j<ÀtjM  fournir  tme  fnus-divifi'^n  pour  la  diflribution 
des  efpèces.  On  pourroit  encore  employer  la  dif- 
pofition  des  fleurs  fc»licaires  ou  réunir  s  en  grappes. 
Celle  admife  par  Linné ,  apptiyée  fur  les  feuilles 
annuelles  ou  perfidantes  «  me  paroi t  plus  naturelle , 
quoique  plus  difficile  à  établir  lurfcjue  l'on  ne  peut 
obferver  que  des  individus  en  herbier.  La  chutç  on 
la  perfinance  des  feuilles  tient  évidemment  à  une 
organiiat.on  particulière  3  dépendante  de  la  nature 
des  efpèces. 

Ce  genre  a  »  depuis  un  certain  nombre  d'années  ^ 
acquis  un  grand  accroiflement.  Parmi  les  efpèces 
cu'il  renferme  «  quatre  font  indigènes  de  l'Eu- 
rope I  les  autres  nous  viennent  de  l'Amérique.  La 
plupart  ont  un  feuillageélégaAty&^pour  fruits, 
des  baies  d'une  couleur  agréables  iis  procurent  des 
avantage sparticuliers.  Ceux  du  vaccinium  mynillus 
ont  une  faveur  acidulé ,  rafraichiflante.  Les  habi  tans 
de  la  campagne  les  manger  t  crus ,  quelquefois  avec 
du  lait ,  âf-on  en  exprime  un  fuc  dont  on  fait  un 
firop  employé  contre  la  dysenterie.  Macérés  avec 
l'alun,  ils  donnent  une  couleur  violette  «  avec  la- 
quelle 00  teint  les  toiles.  Les  baies  du  vaccinium 
uliginofum  paflrnt  pour  enivrantes  «  quoique  leur 
faveur  ne  foit  pas  déHigréable.  M.  Bofc  à\x  que» 
dans  le  nord  de  l'Amérique  ^  où  les  aire  Tes  font 
très-muhfp!iées  «  &  où  leurs  fruits  fe  fuccèdent 
pendant  trois  mois  de  l'année ,  les  habitans  en  tirent 
tm  parti  fort  avantageux  :  ils  les  cueillent  indiÂinc- 
tement  ;  ils  les  mangent  frais ,  &  en  font  une  forte 
4ie  conficure  qui  (è  confeive  pendaut  pluficurs  an* 
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nées.  M.  Bofc  ajoute  que  les  Sauvages  préf^e nt 
les  fruits  du  véuiaium  corymiofum,  parce  qu'ili  fo:  t 
plus  aboodans  &  plus  faciles  à  ramafler ,  mais  que 
ceux  du  vaccimtim  rcftupfim  lui  ont  paru  Us  me  il* 
leurs  de  tous.  \,Bofc  h  Uesfont,) 

Espèces. 

*  Feuilles  caduques  ou  annuelles, 

I.  AlR£LL£  myrrille.  Vacànium  myrtillus,  Lino. 

^Kaccijdum  pedunculis  unifions;  foliis  firrath , 
ovatis  y  deciduis  /  caule  angulato.  Linn.  Spec.  49S. 
—  Lam.  m.  tab.  268.  fig.  1.  (  yoyei  AiREUi, 
n*.  1.  ) 

a.  Airelle  â  feuilles  lancéolées.  Vûuinxum 
mynilloidcs*  Mich. 

Vaccinium  pedunculis  unifions;  foliis  lanceoLtis, 
integris  f  margine  puhefcentiius  ,  mtmhranaccU,  Per!. 

Synopf.  I*  pag.  478.  — Mich.  Flor.  boréal.  Aner. 
I.  pag.  234. 

Elle  a  le  port  de  l'airelle  myrtille.  Scs  feuilles 
font  étroites  y  lancéolées  «  entières  »  membraneu- 
fes,  pubefcentes  à  leurs  bords  Hl  le  long  de  leurs 
nervures.  Les  fleurs  font  éparfes  »  prefque  ioli:ai- 
tes ,  médiocrement  pédicellées  :  il  leur  fucceàe 
une  baie  d'un  noir-glauque. 

Cette  plante  fe  rencontre  depuis  le  Canada  juf- 
qu'à  la  baie  d'Hudt'on. 

3.  Airelle  filem  Vaccinium  palUdum.  Ait. 

Vaccinium  racemis  hraBeatis ,  coroUis  cy finira' 
ceo-campanulatis  ;  foliis  ovatis  ,  acutis  ,  ferruLtis , 
gUbris  >  décidais.  Air.  Hon.  Kev.  vol.  2.  pag.  ic. 

Arbriffeau  garni  de  feuilles  alternes ,  glabres , 
ovales ,  légèrement  dentées  en  fcie  à  leurs  bor«is  • 
aiguës  â  leur  fommet,  caduques;  les  fleurs  dilpo- 
Çét%  en  grappes  ,  accompagnées  de  petites  brac- 
tées \  la  corolle  campanulée  j  prefque  ^ylia- 
drique. 

Cette  plante  croit  dans  T  Amérique  feptentrio- 
nale.  T> 

4.  Airelle  bériffée.  Vaccinium  hinum.  Thunb. 

Vaccinium  pedanculh  unifions  ;  foliis  ovatis , 
ferratis  ;  ramis  tentibus^  divaricatis.  Thunb.  Flor. 
japon.  155. 

Cet  arbufte  eft  très-rameux.  Ses  rameaux  font 
diffus  «  cylindriques^  ridés,  fi  iformes  y  velus  vers 
leur  fommet  >  garnis  de  feuilles  alternes  »  prefque 
fefliles  ,  ovales ,  aiguës  ^  dentées  en  fcie  i  leurs 
bords  »  velues  »  plus  pâles  en  deflbas  •  inégales .  éta- 
lées ,  longues  d  environ  fin  lignes.  Les  fleurs  font 
folitaires  s  la  corolle  campanulée }  fes  découpuies 


Ci:ti  pUnte  croîi  au  Japon.  1) 
r.  AtRFLLE  i  longues  éuminei.  fa 

Vjccinium  ptduncalis  JolUariit ,  uniforis;  antkt' 
-.s  ;e"iLà  longiorihus  ;  folUt  oblongit ,  inugerrim'it. 
Lin.  Spfc.  Plant.  498.  —  Mich.  Fior.  boréal. 
iTet.  I,  pia.  117.  (  Vayei  Airelle,  d*.  2,  ) 

Crfte  efpèce ,  d'après  Michaux ,  varie  dan;  fa 
::  n.ii:ur.  Ses  liges  font  p'us  ou  moins  h.iutes  i  fes 
intiux  le  fes  feuilles  gUbre<  ou  légireniTot  pu- 
:)t'c(ni;  ks  feuii'es  plus  ou  moins  blanchâtres  en 
::!  u»i  les  fleurs  plus  pt  tires,  avec  lesécamines 
\  r.ine  fa  liantes,  ou  plus  grandes  avec  les  éta- 
'^  es  fgillantesi  la  corolle  blanchei  les  baies  «ei- 


<>■  Airelle  fangeufe.   yaecinium  uUginofum. 

Vjicinium  ptduticulis  unljlorii  ;  foiiis  initgirri- 
r.  , .  û7GvutU  ,  obtufis,  levibus.  Liiin,  Spec.  4y9. 
-5iir.  Fior.  dan.ub.  i}i. — Jacq.  Vind-ij;). 

J.î  yjceinium  (fedncnfe),  priunc"^"  uaifiarit ; 
■î..(  ovj/iiw  ,  iniegris  ;  caaU  detumliiaie ^  ramujîf- 
.-j.  Petf.  Synopr.  i.pag.  478.  (  Tey.  Airelle, 

Scsétimines  varient  de  huit  i  dix,  Celon  Mi- 


7  Airelle  blanche.  Vaeciniam  aibum^  Linn. 

fjtiinium  pedancjtis  jintplicilut  ;  JbliU  integer- 
v-.i,  ovjiit ,  fiiètîu  lomentofis.  Linn,  Spec.  Plant. 
V-l-W)-  C '^1  Airelle,  «'•.4.) 

%  Aihelle  macronée.  Vatcmum 


V.ic:iiiiam  ptimuidis  fimpliii0mii ,  unifiorit  }fo- 
j  i>vjiM ,  mucronatis ,  glakrU^  integtrnmU.  Linn. 
.■;«.  495.  (f^o^n  Airelle,  n".  j.) 

9.  Airelle  myriînjte.  Vacciniam  myijîants. 

■  '  iti.'jlii  ,  yûifw  ftthpUojts  ;  fiortius  torymboRt  , 
■i.;juj.  (N.)  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  vol.  I. 
i-î- !}}.?(  r oy*^  AiRELLB ,  n".  6.)  . 

Ses  feuillet ,  d'aorèt  Michaux ,  font  penâuées 
!<  ^'iniuleufei  en  oeAbus,  quelquefois  médiocre- 
~ir.i  lancéolées i  les  fleurs axillaires.farcîculées g 
i:^  écailles  des  bourgeons  purpurines  ;  les  décou- 
P  -^5  du  calice  d'un  rouge-écarlate  j  la  corolle 
'■■'le  ,  lin  peu  oblongue  ,  d'une  bc'le  couleur 
}  '^ii'te ,  à  cinq  dénis.  Elle  paroîi  la  même  efpèce 
<i^^  ulle  décttte  pu  M.<te  Lamaitk. 
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re,  AiRtLiE  en  buifTon.  Vaceinium  dumofuni. 
Andrew. 

Vaccinium  foliii  ovatit ,  aeutii ,  gliihrii  ;  pedun- 
eulii  unifiani ,  braSealit  ;  coroUU  urctoUtis.  Andr. 
Bot.  Depof.  tab.  ^l^. 

Ses  rameaux  font  nombreux  ,  diffus ,  de  couleur 
cendrée j  fes  feuilles  pref^ue  felfiles,  glibres, ova- 
les, aiguës,  veinées,  réticulées,  réirécics  en  pé- 
tiole; lei  fleurs  folitaites,  ixillaiits  j  les  pédoncules 
plus  courts  que  les  fleurs,  accompagnées  à  leur 
twfede  deux  bradées  lancéolées  ;  te  calice  gUbre, 
reini  de  rouge  à  (es  bords ,  à  cinq  découpures 
aiguës  i  la  corolle  urcéolée,  blinchàire,  avec  une 
légère  teinte  de  rofe  j  les  ét.imines  au  nombre  d« 
dix,  renfermées  dans  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
naIe.T> 

II.  Airelle  diffufe.  Vaccinium  d.^uf^m.  Ait. 

Vaecialum  peduncal-s  foliiariit ,  nud'is ,  unifiorh ; 
filiii  ovaiU  ,  acuiii .  obfoUti  firratu,  viUofufiutis. 
Ait.  Hott.  Këv.  vol.  a.  pjg-  1 1. 

Ses  rameaux  font  étalés  ,  diffus ,  garnis  de  feuil- 
les ovales,  médiocrement  velues,  aigués  i  leur 
fommet ,  à  dentelures  obtufes.  Les  fleurs  font  foli- 
taires  )  les  pédoncoies  nus .  uniflores. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  la  Caroline,  tf 

II.  Airelle  i  feuilles  étroites,  facànium  ah- 
gufiifolium.  Ait. 

yaccinium  ptduncalis  folitariis  y  uniforii  ;  finliit 
tUipiico-UnctolatU ,  glabris ,  obfolttiftriulatis.  Ait. 
Hort.  Kev.  vol.  t.  pag.  it. 

ScS  feuilles  font  glabres  i  leurs  deux  faces , 
elliptiques,  lancéotées.  i  dentelures obtufcs;  les 
fleurs  folitaires ,  axillair<  s  ;  les  pédoncules  unifla- 
res.  Elle  croît  i  Terre-Neuve  &  à  celle  du  La- 
brador. ^ 

IJ.  Airelle  àbraAées.  Vaccinium  braScJtuia. 
Thunb. 

yacànium  ractmls  foliani  ;  foiiis  f.rratij,  acit- 
cii.  Thunb.  Fior.  jap.  lyô. 

AibrilT'au  garni  de  feuilles  alternes ,  médiocre- 
ment pétiolées,  ovales,  aiguës,  un  peu  denrées  en 
fcie,  roulées  i  leurs  bords,  glabres  à  leur  deux 
faces ,  veinées ,  longues  d'un  pouce  >  lei  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  unilatérales,  accompagnées  de 
petites  feuilles  lancéolées  ,  dentées  en  fcie  ,  loQ- 

Sines  d'une  ligne.  Les  pédoncules  font  ï  peine 
ongs  d'une  demi-ligne ,  munis  dans  leur  milieu  de 
deux  petites  braâées  fétacées,  de  la  longueur  du 
pédoncule.  La  corolle  ell  blanche,  cylindrique. 

Celte  plante  croît  an  Japon,  'h 

Mm  1 
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14.  Airelle  à  corymbes.  Vaccinium  corymho* 
fum,  Lînn. 

Vaccinium  flonbus  corymbofis  ^  ovatis  ;  Jvlih  ob» 
lottgis  g  acuminatis  ^  inugcrrimis,  Linn.  Spcc.  499. 

Vaccinium    amœnum.    Aicon  j  Horc.   Keir.   2. 

pag.  iz. 

Vaccinium  dîfomorpkum.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  i.  pag.  131. 

Aibrifleau  ordinairement  ï  tige  bafle ,  qui  quel- 
quefois s'élève  davantage.  Ses  rameaux  font  rucies; 
Tes  feuilles  ovales  ^  oblongues  >  aiguës  ou  légère- 
ment acuminées  ^  ordinairement  très-entières  ou 
à  peine  dentées  en  fcie  .  légèrement  pubefcentes 
en  deflfous ,  principalement  fur  leurs  nervures;  les 
écailles^  tant  des  boutons  que  Aes  bourgeons ^  de 
couleur  purpurine.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
corvmbes  prefi^ue  feifiles^  zymi  leurs  pédoncules 
cachés  en  partie  fous  les  écailles  ;  les  aécoupures 
du  calice  prefque  rondes,  un  peu  obtufes.  La  co« 
rolle  eft  d'un  blanc- pourpre^  ovale,  cylindrique j 
alongée  \  fes  dents  très-courtes  y  un  peu  aiguës  \  les 
étamines  renfermées  dans  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  T>  {V.f.) 

xj.  Airelle  cilié«.  Vaccinium  ciliatum.  Thunb. 

Vaccinium  racemis  foliatis  ;  foliis  ovatis ,  intt^ 
gtrrimis ,  hifpidis,  Thunb.  Jap.  x  ^ 6. 

Les  rameaux  font  alternes  ,  redreffés  &  velus  , 
garnis  de  feuilles  éparfes  y  ovales,  aiguës ,  très- 
entières  ,  hifpides^  inégales,  longues  d'un  à  deux 
fiouces  ;  les  fleurs  difpofées  en  grappes  unilatéra- 
es,  accompagnées  de  petites  feuille»  lancéolées, 
glibres,  longues  de  trois  lignes.  La  corolle  elt 
rouge. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  T> 

iG.  Airelle  brunâtre.  Vaccinium  fufcatum, 

Vaccinium  racemis  mediufculis ,  coroUis  cylin^ 
drico' ovatis  ,  calicibus  acutis  ;  foliis  ellipticis  ,  acu- 
tts  ,  integerrimis  ;  venisfubtlis  villofiufculis,  Alton  , 
Hort.  Ktv".  2.  pag.  11. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  elliptiques , 
très-entières,  aiguës  à  leur  fommet,  veinées  $  les 
veines  légèrement  pubefcentes  en  deflbus.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  srappes  ordinairement  dé- 
pourvues de  feuilles  i  les  calices  aigus  à  leurs 
découpures^  la  corolle  ovale  ^  cylindrique. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio^ 
nale.  1> 

17.  Airelle  feuillue.  Vaccinium  frondofum.  Li  I  n. 

Vaccinium  racemis  braBeatis  ^  pediceiiis  braQe^^ 
iatis  ^  corollis  fubcampanulaiis  ;  Jfbliis  obovato-ob" 
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iongis ,  integerrimis  ,  dtciUuis,  AIc  Hort.  Kev.  1. 

Eag.  11.  —  Linn.  Spec.  pag.  499.  —  Mich.  flor. 
oreal.  Amer.  i.  pag.  ijo.  '—  Andrew,  Depof. 
bot.  tab.  j  00.  ? 

Petit  arbufte  dont  les  rameaux,  les  feuilles  Se 
les  grappes  de  fleurs  font  glanduleux  &  vifqueuxi 
les  baies  noires  &  globuleufes;  les  feuilles  uXor.- 
gues-ovales,  prefqu'entières  j  les  fleurs  alternes, 
difpofées  en  grappes  lâches ,  garnies  de  p^ti'.es 
bradtées;  la  corolle  campanulee,  à  cinq  découpu- 
res. Il  croit  en  Virginie ,  dans  la  Floride,  aux  lieux 
arides,  parmi  les  pins.  O  (V.f,  Comm.  Bofc  ) 

18.  Airelle  gracieufe.  Vaccinium  yenafium. 
Ai  ton. 

Vaccinium  racemis  braSeatis  ,  pediceiiis  braâfo* 
latis  ,  coroUfS  fubcampanulatis  y  foliis  ellipticis ,  in- 
tegerrimis ,  décidais  ^  glabris.  Ai  ton,  Hort.  Kcv.  1. 
pag.  II. 

Ses  feuilles  font  elliptiques  ,  très-entières  ;  les 
fleurs  difpofées  en  grappes  munies  de  folioles  ou  Je 
braâées  ;  les  pédoncules  fupporcant  aufli  de  très- 
petites  braâées  $  la  corolle  prefque  campanuiee. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  f) 

19.  Airelle  réfineufe.  Vaccinium  rejinojlm, 
Aiton. 

Vaccinium  racemis  braâeatis ,  corollis  ovatis  ; 
foliis  ellipticis ,  acutiufculis  g  integerrimis  ^  décidais  ; 
atomis  refinofis  ,  irroratis.  Ait.  Hort-  KtW.  1.  pag. 
12.  —  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  230. 

Andromeda  baccata.  Waogenh.  Amer.  1 1 .  tab. 
30.  fig.  6^, 

Ses  feuilles  font  minces  ,  oblongues- ovales  ou 
lancéolées ,  glabres ,  entières ,  pétiolées ,  ordinii- 
rement  obtufes,  quelquefois  un  peu  aiguëi ,  pir- 
femées  en  deffous  de  petits  points  réfineux.  Les 
grappes  font  latérales  ;  les  fleurs  tournées  en  de* 
hors  du  même  coté ,  foutenues  Dar  des  pédoncules 
très-courts  $  la  corolle  ovale  ,  a  cinq  taces  ,  d'un 
vert-pâle,  légèrement  lavée  de  rouge ,  refferree  i 
fon  orifice.  Les  baies,  ft  1  jn  Wangenh ^  renferment 
dix  femences. 

C^tte  plante  croit  dans  rAmérique  fepteotrio* 
nale.  T> 

20.  Airelle  glauque*  Vaccinium  glaucum, 
Lam.  » 

Vaccinium  foliis  fublanceolato^cttneatis ,  inre^er* 
ri  mis  ^  dilate  glaucis ,  fubtks  refinofis;  racemis  Ijxis  , 

corollis  globofs.  Mich.  Flor.  boreaL  Amer.  1.  p^g. 
231.  (Koy^f  Airelle,  n*.  7.) 

Il  fe  rapproche  beaucoup  du  précédent  :  il  s'en 
.  dilUngue  principalement  par  fa  coroUe  globuleufe 
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ovales,    cylindriques  i   fcs  feuilles' 
te«, caduques,  oblongues, elliptiques, 
léit'otmes,  dentées  en  Tcie, 
ante  croît  dans  l'Amétiqtie   fepten- 


II.  Airelle  à  feuilles  de  troène,  yaccinUm 
I    J  inum.  Lir.n. 

'  -  :.iniiim  racemis  niidU  ,  cauU  fruiicofa  ,■  folils 
■■  :  -jui ,  oblongis.  Linn.  Spec.  Plant,  jco.  — 
.'i.iii.  Hor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  i}j. 

.'•es  tijïes  font  droite.»,  roiiiei;  Tes  rameaux  an- 
i.:-.\i%i  ies  feuilles  reJreffées,  prefque  ftfliies, 
"..-n-.rjneufes,  légèrement  pubefcentes,  oblon- 
î.^*-ijiiceolées,  finement  dentées  en  fcie.mucro- 
'--'S ,  traverfées  par  des  veines  purpurines ,  ainli 
'"..!"  Ls  écailles  des"boijrgeons.  Les  fleurs  font  faf- 
l'.'i.e-s,  prefque  fe(Tî!es  ,  dépourvues  de  bradées 
:■  nle5<  u  axiilaitesj  h  corolle  ovale-oblongue, 
*c:!i,-jdtnts. 

One  planre  croît  dans  la  Virginie  &  la  Penûl- 
:!.  Airelle  de  Penfilvanie.  Vaecinium  pinjtl- 

f'^^:in:um  ramii  angalops .  eortiee  vlridî ;  foliii 
'■  '  ^.ii  y  ovuli-lanccolails ,  mueronatU  ,  fcrrulatis  , 
■■■-■--.M  lacUis  ;  /afiiculii  eonfcrtifiorit ,  fuiltrmi- 
rj.'.ijj,-  corollâ  ovatâ  ,  quinqacdeiitatà.  Mich.  Flor. 
^■'^-i\.  Amer.  i.  pag.  131.  {yoyti  AiRELLE , 
r.",  7.  ) 

ij.  Airelle  effîW.  Vaeeinium  virgaïam.       , 

yiclnium  ractiji'i  fifliiui .  coroltis  fukcytmd-a- 
■^  -.  Uusobtongo.tltipàcit,fubcuntiprmibui,fet. 
■-i« .  atàduii ,  fuhgldbrii.  Atton ,  Horr.  Kfr.  i, 
!  S'  11.  —  An  Andrew,  Bot.  Repof.  tab.  181? 

S-î  rameaux  font  élancés,  parnii  de  feuilles 
|':-!or.p[i;s,el!iptiqnei,  un  peu  rétrécies  en  cgin  à 
'  Jr  i>.ilc ,  legéremenr  déniées  en  fcie  i  leur  con- 
'ur,  caduques,  prefque  glabresj  les  fleurs  dïfpo- 
'■--icn  grappes  feOiksi  les  corolles  prefque  cylin- 

Cf  tte  plante  croît  dans  l'Amérique  Teptentrio- 

r;!e.  Fj 

14   Airelle  fluette,  faccinium  untllum. 

V^cunhm  racimii  truSeatis ,  ftftlihtis  ;  coroUii 
'■'■^to-iylind'-aceii;  foliis  ohlongo-ellipiicii ,  fabcu- 
'■•  ^l'mi^-ji ,  firrulatit ,  dtâduit,  fubglabrii.  Aicon, 
Il^:i-  Kcv,  z.  pag.  11. 

D'jprès  les  iraraflèrcî  qu'Aiton  attribue  i  cette 
r'-'^te  ,  elle  patoît  différer  très-peu  de  la  précé- 
'^-■■:~..  Sis  grappes  fout  dépoutvues  de  btaâées  i 


If.  Airelle  gale.  Vaecinium  galirmts,  Mich. 

Vaumium  folilt  f.jfMus  ,  cmtcw-hnctohtit  , 
fubfenJ^iis.pubif<in,ibus}fJfiicunif,f,l,bui.  calice 
acuminaiii  ;  corollâ  ovatâ  ;  fauct  raid':  coa'ilacâ  , 
quinquedcntaiâ  ;  ftylo  ertSu.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  I.  pag.  iji. 

Michaux  foupçonne  que  cetre  plante  pourroît 
bien  être  la  inéme  que  la  précédente  :  c'ell  un 

iietir  arbrilTeau  qui  a  te  port  du  myrica  g^U ,  dont 
es  branches  &  les  rameaui  font  pubefcens  ;  les 
feuilles  feiTdes,  lancéolées,  réirécies  en  coin  ill 
leur  bife  ,  légèrement  pubefcentes ,  un  ptu  den- 
tées en  fcie ,  veinées  &  léiiculées.  Les  fleurs  font 
difpofees  pat  fjfcicules  prtffque  fefliles;  elles  for- 
tent  d'enire  plusieurs  écailles  qui  cachent  les  pé- 
doncules. Leur  calice  eft  acuminé  i  la  corolle 
ovale,  très-teflérrée  i  fon  orifi::e  ,  àcinq  dents; 
le  ftyle  faillanti  les  baies  petites,  globuleufes , 
noiritret  à  leur  matu[ité>  couronnées  pat.  la 
calice. 

Celte  plante  croit  à  la  Caroline ,  dans  tes  lieux 
onbragés.  ft 


lâ.  Airelle  de  Cappadoce.  Vu 
Jlaphylot.  Linn. 

Vaecinium  forikui  raccmofis  ;  foliif  crenuUiis  . 
ovjirj,  acutit  ;  cauli  arboreo.  Unn.  SpCC.  pag. 
joo.  (  Voyci  Airelle,  n".  8.) 

17,  Airelle  à  feuilles  de  myrte.  Vaccinum  myr- 
tifoiiwn.  Mich. 

Vaecinium  rcpcni  ,fo!iit  ovalibas ,  ludd't ,  fub- 
dcnticalatis  ;  coiymbit  paueifioris  ,  fubftjjilibtts  ;  co» 
rollâ  fuhglobofo  campanulatd.  Michaux,  Flot.  bor. 
Amer.  i.  pag.  119. 

Cette  efpèce  &  la  fuivante  appartiennent  peut- 
être  à  la  féconde  fous-divifîon.  Ses  tiges  font  ram- 
paniei ,  très-glabtes  ;  fes  lameaux  garnis  de  feuilles 
alternes ,  péciolées ,  glabres  ,  ovales .  luifanres  , 
recouibées  à  leurs  bonis,  rarement  dtnttcul:es> 
les  fleurs  difpofees  en  corymbes  fafciculés  , 
prefque  felfiles  ,  peu  garnis;  la  corolle  globu- 
teufe  ,  un  peu  campanules,  i  cinq  petites  dents 
très-couttesi  dix  étamines;  les  anihèies  mutinues 
fur  leur  dos  ;  les  baies  petites ,  légèrement  pédi- 
cellées ,  noirâtres ,  globuleufes ,  couronnées  par 
les  dents  du  calice. 

Certe  plante  crc  ît  dans  la  Caroline.  Tj  {Defcrlpt. 
tx  M.ch.  ) 
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18.  AiREtLE  en  gazon.  Vaceiiûum  ct/pitofim. 
Mich. 

Vdccinium  foliîs  cuneato-rotundatis  ,  ferratis  ; 
fioribus  folitëriis  ^  fubfcjjîlibus  i  corollà  urctoUtâ, 
Mich  Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  134. 

Très-petit  arbuftei  qui  ne  s'élève  i|u'à  la  hau- 
teur de  deux  ï  quatre  pouces  i  &  dont  les  tiges  & 
les  rameaux  nombreux  font  ramaffés  en  gazon. 
Les  feuilles  font  glabres ,  ovales-arrondies  »  ré- 
trécîes  en  coin  à  leur  baf»^  obtufes  à  leur  fommet  ^ 
membraneufes ,  dentées  en  fcie.  Lt%  fleurs  font 
foliuires,  latérales,  prefque  feffiless  la  corolle 
courte ,  en  godet  \  les  baies  un  peu  pédicellées  « 
globuleufeSj  d'un  noir  glauque. 

Cette  plante  croit  dans  l'Annérique  feptentrio- 
Bale  9  principalement  vers  la  baie  d*Hudfen.  |> 
ÇDeJcript.  ex  Mich.  ) 

19.  Airelle  à  petites  fleurs.  Vaccinium  parvi'" 
florum*  Andr. 

Vaccinium  foliis  lanceolatis ,  unduiatis,  viitofis; 
fioribus  racemofis  ;  ptdunculis  longijfimis  ,  bracteatis  ; 
coroiiâ  conicàjftriatâ,  Andrcv^  Botan.  Repof.  tab. 

Ses  tiges  font  glabres ,  cylindriques  ;  fes  ra- 
meaux garnis  de  feuilles  glabres,  lancéolées,  en- 
'  tièresy  acuminées  ,  un  peu  ondulées,  récrécies 
en  pétiole  i  leur  bafe.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  axillaires  9  portées  fur  de  longs  pé- 
doncules 'f  les  pédicelles  munis  de  bradées  i  leur 
bafe  j  ^  quelquefois  vers  leur  fommet  >  le  calice 
court  i  la  corolle  petite  ,  rougeâtre  «  conique  , 
ftriée  $  les  étamines  au  nombre  de  dix  )  les  fila- 
mens  pubefcens  ^  les  anthères  oblongues ,  bifides 
à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nile.  T> 

♦  *  tiuilles  perfifiantes* 

}0.  Airelle  auftrale.  Vaccinium  méridionale* 
Ait. 

Vaccinium  foliis  ovato^oblongis  ,  acuti s  ^  ferratis  ^ 
perennantibus ,  planis ,  luciais;  racemis  terminalibus , 
ereSis;  corollls  prifmaticis.  Ait.  Hort.  Kev.  1.  pag. 
15.  —  Svart.  Flor.  Ind.  occid.  1.  pag.  676. 

Elle  a  le  port  du  vaccinium  aretoftapkylos ,  mais 
fes  feuilles  tout  perfiflantes.  Cet  arbrifleau  s'élève 
depuis  dix  îufqu'i  trente  pieds.  Ses  rameaux  font 
étalés,  ftriés,  pubefcens;  fes  feuilles  petites,  al- 
ternes^ pétiolees ,  ovales  •  acuminées ,  luifantes  » 
glabres ,  coriaces  ,  dentées  en  fcie,  légèrement 
acuminées»  les  pétioles  courts  $  les  grappes  pref* 
que  terminales,  plus  longues  que  les  feuilles , 
nues ,  foutenant  d ?s  fleurs  éparfes ^  pédicellées, 
d'un  rougc-blanihitre  i  leur  calice  à  quatre  dents 
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larges,  courtes ,  aiguës  $  la  corolle  ovale,  d'abord 
tétragone  ;  le  limbe  reflerré,  i  quatre  découpurs 
ovales  \  huit  filam'ens ,  de  la  longueur  de  la  co- 
roUe  ,  hiriflés  dans  leur  milieu  ;  hs  anth?r:s 
ovales ,  ariftées  après  Témiflion  de  leur  poller:. 
Les  baies  font  arrondies ,  ï  quatre  loges  »  d'un 
blanc-rougeâtre ,  renfermant  plufieurs  femenc^s 
éparfés  dans  une  pulpe. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes , 
dans  les  contrées  méridionales  de  la  Jamaïque,  b 

)i.  Airelle d'Otaïti.  Vaccinium  certum.Foxili. 

Vaccinium  pedunculis  folitariis  ^  uniûoris;  coroltis 
quinquangulari-ovatis  ;  foliis  ovato^fuhrotundis^  fcr^ 
ratis,  Forft.  Prodr.  n*.  167. 

Andrpmeda  cerea.  Linn.  Suppl.  I38.  —  Lam.  Diâ. 
I.  pag.  160. 

Forfter  croît  que  cette  plante ,  qui  efl  men- 
tionnée parmi  les  Andromèdes  ,  o**.  19  ,  doit 
appartenir  aux  airelles* 

)i.  Airelle  ponâuée.  Vaccinium  vîtis  idào» 
Linn. 

Vaccinium  racemis  terminalibus  ,  nutantihus  ;  /b- 
Uis  obavatis»  revoluiis  ^  integerrimis  ,  fubiiu  punc* 
tatis,  Linn.  Spec.  foo.  —  (Eder.  Flor.  dan.  nb. 
40.  —  Lam.  lll.  tab.  186.  fig.  1.  (  V^ei  Airelle, 
n*.  9.  ) 

Elle  varie  dam  le  nombre  de  fi  s  étamines ,  de 
huit  i  dix. 

$3.  Airelle  canneberge.  Vaccinium  oxycoccus. 
Linn. 

Vaccinium  foliis  integerrimis ,  ovatis  ,  revolutis  ; 
cauUbus  repentibus  ,  filiformibus ,  nudis,  Linn.  Spec. 
pag.  foo.  —  (Sder.  Flor.  dan.  tab.  80.-^  Mich. 
Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  laS. —  Lam.  III.  tab. 
186.  fig.  5.  (  Voye[  Airelle,  n^  10.) 

34.  Airelle  i  gros  fruits.  Vaccinium  macrocar^ 
pon.  Ait. 

Vacciniunf  foliis  integerrimis  ,  cvali'oblongis , 
obtufis ,  planis  ;  caalibus  repentibus  ,  filfirmnus. 
Air.  Hort.  Ktw.  a.  pag.  13.  tab.  7.  —  Wangenh. 
Amer.  108.  t«b.  30.  fig.  67.  —  Lam.  III.  ub.  ii6, 

fig-4- 

Fifccf/t/imi  (oxycoccus,  var.  jl,oblongifbliu$), 
foliis  oblongis ,  obtufis;  corolle  laciniis  lanceolatis, 
fruâupaulà  majore.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  vol.  i* 
pag.  128. 

Vaccinium  oxycoccus.  Var.  ^.  Lam.  Diâ. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  vacci' 
nium  oxycoccus,  &  même,  félon  Michaux  «  elle 

a^'en  eft  qu'une  variété;  Ou  l'en  difiingue  par  Ton 
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rnrr,  &pH  les  paires  de  h  f  ufllfic^uon  un  peu 
fLi  grandes.  Ses  tigci  font  rampâmes  î  fcs  ra- 
ni2ux  glibres ,  filiformes  i  Tes  feuilles  pUnes , 
îlienies ,  fellîles , ov aies -oblon eues ,  ti è»-obiufes, 
un  pfu  blinchitces  en  delTpus.  Ses  pédoncules 
3iil'M(s,  foiiuires ,  alongës ,  recourbés,  munis 
v.rs  le, t  milieu  de  deux  biaâées  femblables  aux 
/.[!i'l:5,  miîs  plus  péri  te  j  i  le  calice  glabre  {  la 
câT-llcà<^Uitre  découpures  profondes,  étroices, 
UT  peu  iiEuès,  réfléchies  en  dehors  i  les  écaniines 
M  iombtt  de  huit  j  les  anthères  raillâmes  Si  mu- 
iiqiie^  les  traits  globuleui,  couronnés  par  les 
çuiire  ijenis  du  calice. 

Cène  plante  croît  dans  les  marais  tourbeui  de 
lAfneii^uefepieRtrionile.  f} 

kiffiduium. 


-t.  AiRELLi  hirpide.   Va 


rjccitiuit  fitiù  îaugtrrimU  ,  revolutii ,  ovatit  { 
i-d:!i.sreptmiliu4,Slifi>rmitiU,AiJpidis.  Liiui.  Spec. 

Prr.  for. —  Mien.  Flor.  bot.  Amer.  i.  pag.  ii8. 

"■■■■  ^■ 

Â'iulut  tkym'-falia.  Ait.  Hott.  Kew. 

A'Ut:iipiformU.  Lam.Difl.  î.p»^.llZ.(ypyei 
A.fiousiER,  n*.  8.) 

?(;  baies  font  blanches ,  on  peu  giobuleufes , 
(r.jr'innées  un  peu  au  deOous  de  leut  fommet  par 
-1  <]uitce  dents  du  calice.  Ce  dernier  eft  accom- 
r-i»é  à  fa  bafe  de  deux  petites  braâées.  Les  éta- 
".  n^  Tont  au  nombre  de  huit.  Le  fruit  eft  très- 
^.Fi  j  manget.  (  K./ w  A*/*. /«/ ) 

;  >-  Airelle  à  fruits  rouges.  Vaccinlum  erytro- 
.-"■■".  Mich. 

l'julnium  faliis  ovuIUmi  .acuminatii ,  ferrulatU 
■  ûj::f;!it  i  eautt  iri&o.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  i. 

AibrilTeau  dont  les  tiges  droites  fe  divifent  en 
riTieiux  diffus,  fiexueux,  garnis  de  feuilles  a (Tez 
iunJ  s,  ovales,  acuminées  ,  minces,  membta- 
'-.■x\%  I  dentée;  en  fcie  &  ciliées  i  \tnti  boids  , 
;tr-mvnt  pubefcentes  i  leurs  deux  faces  le  long 
ï  nsrvures.  I*s  pédoncules  font  folitaires,  aiil- 
-■■<:■<,  le  calicepetit,  à  quatre  découpures  aiguës; 
•  (oio'ile  prefque  coniffue  avant  fon  développe- 
~:'\i,  oblongue,  linéaire,  i  quatre  découpures 
' 'v^hies  en  dehors;  huit  anthères  faîllantes, 
~  riq.ies  fur  leur  dos  ;  les  baies  giobuleufes , 
.:  .n'.ËS  ,  d'un  rouge-vif. 
Certe  plante  croît  dans  les  conttëes  feptentrio- 
''ls  de  la  Caroline ,  fur  les  plus  hautes  monu- 

r.  .\IR,ELLI  en  arbie.  Vauinîum  arionam. 
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Vattiitiamfi^ltptMlaUs,  ohovaiiiiu,n 
ractmit  iraStatit  ;  eoroUà  campanidatà  ,  ùcute  qaia- 
qutfidâ  ;  anikcrii  dofo  arifi^tit.  Mich.  Floi.  bor. 
Amer,  i.pag.zjo. — Marshal ,  Amer. 

Très-belle  efpëce  .  dont  les  tiges  s'élèvent  ï  la 
hauteur  de  dix-huit  i  vingt  pieds.  Ses  rameaux 
font  glabres ,  cendrés ,  noueux ,  garnis  de  feiiiJIes 
petiotéeSi  glabres,  luifantes  à  leurs  deux  faces  , 
rartment  deniiculéest  parfetnées  de  points  glan- 
duleux ^  un  peu  pubcfcenies  dms  leur  jeunelfe, 
ovales,  quelquefois  un  peu  arrondies;  les  fieurs 
difpofées  en  grappes  feuillées  ;  les  pédoncules  un 
peu  recourbés;  la  corolle  campanulée,  i  cinq 
dents  aiguës  i  le  Dyle  un  peu  plus  long  que  U 
corolle;  les  anthères  au  nombre  di^  dix,  atîdëes 
fur  leur  dos  ;  les  baies  noirâtres  dans  leur  matu- 
rité ,  giobuleufes,  un  peu  luccukiiies. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  arides  de  la 
Caroline  &  de  la  Floride.  6  (  ^./  ) 

)S.  Airelle  i  feuilles  de  buis.  Vaecmaki  hra- 
ckygerKm.  Mich. 

Vaccinium  pumilum  ,  foliit  ovatiiui  ,  fuhcrtna- 
tit  i  corymbit  fJiftJfiUbus  ,  corotlâ  irevi  ,fi/gmtniit 
glattdulojis  ,  antkerii  brcvi^mi  eomiculaih.  Micb. 
Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  i}4. 

Ses  tiges  font  balTesj  fes  feuilles  ovales,  â  peine 
créi^lées,  rétiécies  à  leur  bafe-,  glabres  à  leurs 
deux  tâcei.  Les  fleurs  difpofées  en  petits  corym- 
bes  fafciculés,  prefque  (effiles;  la  corolle  courte) 
les  filamens  des  étan>ines  glanduleux;  tes  anihères 
furmontées  d'une  peiîte  corne. 

Cette  plante  croît  dans  U  Virginie .  aux  envi- 
rons de  Winchelter. 

Noia.  J'ignore  <ï  les  efpèces  fuivantes  perdent 
ou  confeivent  leurs  feuilles. 

}().  Airelle  élégante.  Vaecîaium  ^rmofim. 
And[i.v. 

Vaccmiam  foli'u  integerrimit ,  ohlortgU ,  eeutis  , 
glairif  ;  fioribut  ractmofo  fafchulaeU ,  fubcylindra- 
«II,  cofiaili  i  caliciiiui  adprtjfti.  Kniiew .  Botan. 
Depof.  tab.  517. 

ArbrilTeaii  d'une  forme  ttès-élégante ,  dont  les 
tiges,  divifées  en  tameaux  altetnes,  font  garnies 
de  feuilles  glabres  ,  oblongues ,  pëtiolées.  très- 
entières  ,  aiguës  ï  leur  fommet.  Les  fleurs  font 
latérales  &  terminales,  difpofées  en  gi^ppes  pen- 
dantes,  fafciculées ,  munies  de  petites  bradées. 
Le  calice  ed  coloré ,  ï  cinq  diviUons  courtes,  un 
peu  obtufes  ;  la  corolle  blanche  Se  rofe ,  prefque 
cylindrique ,  à  côtes  un  peu  faillantes;  les  éta- 
mines  au  nombre  de  dix  ;  les  filamens  un  peu 
velus;  les  anthères  oblongues ,  échancrées  à  leur 
bafe ,  bifides  i  leut  fommet;  le  fruit  globuleui , 
i  cinq  loges. 
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Cette  plante  croit  dans  T  Amérique  feptentrio- 
ntfle.  ^ 

40.  Airelle  â  feuilles  charnues.  Vaccinium 
trfijpfolium,  André v. 

Vaccinium  foliis  ovatis  ,  ferratis  ,  cruffiufculis  ; 
fiof^us  fubumicllatis  ^  campanulatis,  Andr.  Botan. 
Repof.  tab.  loj. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  Tes  petites 
feuilles  roides^  un  peu  charnues»  ovales  «  très- 
finement  dentées  »  glabres  ^  obtufes^  rétrécies 
en  pétiole  i  leur  bafe.  Les  fleurs  font  ro«ges  « 
difpofées  prefqu'en  petites  ombelles  latérales  & 
terminales.  Le  calice  eft  court  {  la  corolle  à  peine 
une  foi<  plus  longue  3  campanulée ,  contenant  dix 
anthères  bifides  i  leurs  deux  extrémités  j  foute- 
nues  par  des  filamens  un  peu  pubefcens. 

Cette  plante  croit  à  la  Caroline.  ^ 

4t.  Airelle  i  épis.  Vacdmum  fpicatum. 

Vac€inium  foliis  oppofiiis^  cvato-lanceoiatis  ifpi' 
ds  Urminaiihus. 

jUofiafpicata.  Lour.  Flor.  coch.  i.  pag.  3 38. 

Arbrifleau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  cinq  piedSj 
dont  tous  les  rameaux  font  afcendans  ;  les  teuiiles 
oppoféesj  ovales  -  lancéolées  ,  planes  ^  glabres  ^ 
épaifles  ,  régulièrement  &  légèrement  dentées  en 
fcie.  Les  fleurs  font  blanches ,  difpofées  en  épis 
droits  ,  filiformes,  à  l'extrémité  des  rameaux.  Le 
calice  eft  preique  globuleux,  velu,  coloré,  à  cinq 
dents î  la  corolle  trois  fois  plus  longue  que  le 
calice  i  fon  tube  urcéolé ,  â  cinq  faces  ;  le  limbe 
très-courts  à  cinq  lobes  étalés  }  dix  étamines  de 
la  longueur  du  calice;  les  filamens  épais»  pileux, 
inférés  fur  le  réceptacle  i  les  anthères  oblongues, 
vacillantes  &  prolongées  à  leur  fommet.  L'ovaire 
arrondi ,  adhérent  avec  le  calice  j  le  ftyle  de  la  lon- 
gueur de  la  corolle  i  le  fttgmate  épais  :  il  leur  fiic- 
cède  une  petite  baie  globuleufe,  à  cinq  loges, cou- 
ronnée par  les  dents  du  calice  >  les  femences  nom- 
breufeSj  fort  petites,  arrondies. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts,  i  la  Cochin- 
chiae.  f) 

AIRI.  AYRL  On  nomme  ainfi ,  dans  le  Brëfil , 
une  efpèce  de  palmier  à  tige  couverte  d'épines , 
à  feuilles  ailées  ,  qui  peut  être  une  efpèce  d'e/ûïs 
ou  de  haâris.  Les  Bréiiliens  fe  fervent  de  Tes  épi- 
nes comme  de  clous  i  ils  en  arment  aufli  leurs 
flèches.  On  tire  de  fon  tronc  ,  par  incifion,  une 
liqueur  qui  devient  fpiritueufe  par  la  fermentation. 
(Voyei  Pifon.  Brafil.  pag.  iip.)  (A/.) 

AITONE  du  Cap.  Aytonia  capenfis,  Lino.  f.  —  ' 
Lam.  Itl.  Gen.  tjb.  571.  —  Cavan.  DilT.  bot.  f  • 
pag.  301. tab.  159.  fig.  I. 
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AIZOON.  (  Voyti  Languette.) 
AJUGA.  (  Voyti  BoGLE.  ) 
AJUVEA.  {Voyti  AjouvÉ.) 

AKÉE  d'Afrique.  Aketfia  africana»  DetuC 

Aktefia  foliis  aùernis  ,  obtuse  pinnatis  ,*  fiorîèus 
racemojis ,  ûxillarièus.  Detuff.  Flor.  des  Antill.  i. 
pag.  é6.  tab.  3, 

Genre  de  plantes  dicotylédones  ,  à  fleurs  com- 
plètes^  polypétalées,  de  la  famille  des  favonicrs, 
qui  a  des  rapports  avec  les  paulinia ,  &  qui  com- 
prend des  arbres  exotiques  à  I* Europe  ,  à  feuil.ts 
ailées  fans  impaire  »  &  dont  les  fleurs  font  difpo- 
fées  en  grappes  (impies ,  axillaires. 

Le  caraâère  eff^^ntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  folioles  ;  cinq  pétales  append'cu* 
Us  i  huit  étamines  ;  trois  ftigr^ates  ;  une  cap  fuie  ri- 
gone  ^  à  trois  loges  monojpermesi  les  femences  enfo»' 
cécs  dans  un  arille  charnu. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  inférieur,  à  cinq  folioles  ovales, 
concaves ,  aiguës  ,  perfiAantes. 

2*.  Une  corolle  à  cinq  pétales,  inférés  for  un 
difque  glanduleux  ,  munis  â  leur  bafe  intérieure 
d'un  appendice  pétaliforme. 

3**.  Huit  étamines»  dont  les  filamens  font  libres, 
très-courts,  velus ,  inférés  fur  le  difque,  termines 
par  des  anthères  droites ,  obloogues. 

4®.  Un  ovaire  libre,  trigone,  velus  unAy^e 
cylindrique,  perfiftantj  trifide  à  fon  fomme:) 
trois  ftigmates  obtus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovoïde,  trigone,  obtufe» 
s'ouvrant  par  fon  fommet  en  trois  loges ,  conte- 
nant chacune  une  femence  fphérique  ,  noire ,  lui* 
fante  ,  attachée  à  l'angle  interne ,  &  enfoncée  en 
partie  dans  un  arille  blanc ,  charnu ,  qui  occupe 
toute  la  cavité  infécieure  de  la  loge. 

•  L'embryon  dépourvu  de  périfperme  ;  la  radicule 
courbée  en  lobes* 

Ce  genre  ne  contient  qu'une  feule  efpèce. Ccft 
un  très-bel  arbre,  dont  le  tronc ,  haut  de  plus  de 
cinquante  pieds ,  fupporte  une  cime  touffue ,  corn* 
pofee  de  rameaux  diffus,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes ,  ailées ,  fans  impaire  ,  compofées  de  folioles 
affcf z  grandes  ,  pédicellées ,  oppofées ,  ovales , 
lancéolées ,  aiguës ,  glabres ,  entières  ,  à  nervures 

f  parallèles,  luilantes  &  d'un  vert-fonce  a  leur  ûwc 
upétieure;  les  pétioles  canalicolés.   Les  fUr* 
é  font  ë'ui^ blanc  éclatant,  pédicellées  j  oppofoc') 

crcix 
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roix  te  dirpofées  en  une  grappe  fimple,  axilhire  ) 
une  bradée  roufieitre ,  lancéolée  ,  velue ,  per- 
ii.tante  à  la  bafe  de  chaque  pëdicel le.  Le  calice  eft 
veiu^  à  cinq  divifions  très -profondes }  les  pétales 
ve!us ,  un  peu  plus  longs  que  les  calices.  Le  fruit 
e.î  une  grofle  capiule  rouge ,  ovoïde  ,  à  trois 
:;n^!es  obcus  ^  i  trois  loges  monorperines. 

Cet  arbre  9  originaire  de  Guinée  j  a  été  ap- 
porté à  la  Jamaïque  par  un  vaiiTeau  négrier,  où.  il 
idhrès-bieD  naturalifé.  T>  (Deiujfac.) 

"  Le  bois  de  cet  arbre,  dit  M.  Detuffac  j  a  de 
■2  ccnfiRance.  Il  peut  être  employé  avec  avantage. 
l'ombrage  agréable  qu'il  procure ,  &  le  bel  effet 
cj'il  produir  quand  il  eft  couvert  de  fruits  rouges 
::.'.  rclfortent  iBerveilleufement  parmi  fon  feuil- 
•igt ,  le  rendent  propre  à  faire  de  balles  avenues. 
L  piil  >e,  qui  enveloppe  une  partie  de  la  graine  , 
fcllemble,  en  quelque  forte»  à  des  ris  de  veau^ 
^'  X  mange  de  m£me  ,  cuite  dans  une  fricaflfée 
^^  poulets  ou  d'une  autre  manière.  L*on  vend  ce 
î'ùi:)  qui  commence  à  devenir  commun  dans  tous 
ts  marchés  de  la  Jamaïque.  On  peut  multiplier 
cet  arbre  par  Tes  graines  ;  elles  lèvent  très-facile- 
'nenr,  mais  il  eft  délicat  dans  fa  jeunefie ,  &  fouffre 
i  lidlement  la  tranfplantation.  On  peut  le  greffer 
'J:  le  cupany  ou  châtaignier  des  Antilles.  Il  fleurit 
canslennéme  tems,  en  nui  &  juin 3  &  fes  fruits 
'  uniTenc  comme  ceux  de  ce  dernier  >  en  août  & 
i:p:embre.  » 

AKEESIA.  (roye^AKÉB.) 

ALADER  :  nom  languedocien  de  Talaterne.  Le 
:')Uin.a  poite  celui  d'alader  mâle. 

ALADY  :  nom  brame  du  curcuma  longa.  Linn. 

AF.AFl  A  :  nom  malgache  d*un  arbriffeau  grim- 
';'':t ,  laiteux  j  remarquable  par  la  quantité  de 
^urs  d'un  rouge  éclatant  dont  il  fe  couvre.  Il  eft 
•.  la  famille  des  apocinées^  dans  laquelle  il  doit 
:  rTirr  un  genre  nouveau.  Il  a  »  comme  la  plu- 

rr  de  ceux  do  même  ordre  ,  un  calice  à  cinq 

^-s  J  une  corolle  tubulée  ,  ventrue ,  diviîée  par 

:  hjucen  cinq  parties  s  cinqétamines  à  fîlamens 

'  >urts,  &  anthères  alongées,  diftinâes;.un  ovaire 

'  lible ,  furmonté  d'un  feul  flyle  ^  terminé  par  un 

^i^ate  en  tête  s  mais  il  fe  djfiin^ue  de  tous  les 
./.tes  par  des  prolonge  mens  filiformes  qui  par- 
-:k  du  Commet  des  filamens  des  étamines^  & 

•  n:  s'acttscher  au  ftyle  fous  le  ftigmate.  Ces 
Drndices ,  qui  conftituent  ion  caradtère  eflen- 
:i,  ëtablififent  un  paflage  entre  les  genres  des 

•  ocinees  à  anthères  libres,  &  ceux  à  anthères 

.:  ^rentes  au  ftigmate.  On  ne  connoit  point  en- 

■i^t  fon  fruit  ni  fes  gvaines,  qui  ferviroient  à  dé- 

'  rniiner  fa  place  dans  la  famille  $  mais,  d'après 
>  porc ,  on  peut  conjeâurer  qu'il  s'éloigne  peu 
:.  \'tAiiej 3c  doperipioca.  M.  du  Pecii-ThouarSj au-  I 
Boidniqut»  Supplément»  Tùmg  1. 
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teur  de  cette  notice,  &  quia  obfervé  cet  a^briffeau 
à  Madagafcarj  lui  conferve  le  nom  qu'il  porte 
dans  le  pays. 

ALAGAO,  ARAGO,  ADGAO.  TANGAY: 
noms  fous  lefquels  font  connus,  aux  Philippines  , 
des  arbrifleaux  que  Camelli  regarde  comme  des 
fureaux ,  parce  qu'ils  ont  une  même  difpofition 
de  feuilles  &  de  fleurs.  L'un  d'eux  eft  indiqué 
comme  bon  en  cacaplafme  pour  les  maux  de  tête 
&  de  ventre  J  les  tumeurs  &  les  ulcères.  Ce  portj 
ces  vertus,  font  préfumer  que  les  alagao  appar- 
tiennent au  genre  andarèfe(/7re/7x/uz),  furtout  en 
examinant  les  deffins  qu'en  donne  Camelli  ,  & 

Iui  préfentent  des  fruits  dégagés  du  calice  j  très- 
ifférens  de  ceux  des  fureaux.  {Jujf/) 

ALANGIUM.  {Foy^i  Aitoolan.) 

ALBERGE.  (  Fbycç  Abricotier.  ) 

AL BERGI NE.  AUBERGINE.  (  FayeiMo- 

RELLE.  ) 

ALBOTIN  :  nom  arabe  du  térébinthe. 

ALBOUCOR.  Les  Arabes  nomment  ainfi^  ail 
rapport  de  Dalechamp^  la  liqueur  qu'ils  tirent  par 
inciiion  de  l'arbre  de  l'encens. 

ALBOUR.  AUTOUR  :  noms  anciens  du  labur^ 
num  de  Pline,  plus  connu  fous  celui  d'ébénier  ou 
cytife  des  Alpes.  (  Cytifus  Uburnum.  Linn.  ) 

ALBUCA.  Six  étamjnes,  dont  trois  ftériles  & 
trois  fertiles,  formoienr,  dans  Linné,  un  des 
principaux  caractères  de  ce  genre  s  il  a  été  depuis 
découvert  plufieurs  plantes  qui  fe  rapprochoient 
des  albuca  par  leur  port  8c  par  les  autres  carac^ 
tères  du  genre  ,  mais  toutes  les  étamines  fe  trou- 
voient  fertiles.  Au  lieu  d'établir  un  nouveau  genre 
pour  ces  plantes,  on  a  préféré  ,  avec  affrz  de 
raifon ,  de  les  ranger  parmi  les  alouca ,  a  l'aide 
d'une  fous-iivifion  s  alors  le  caradère  eflentiel  de^ 
ce  genre  fe  trouve  réduit  à  celui-ci  5  favoir  : 

Une  corolle  a  px  divifions  profondes  ;  Us  trois  in^ 
terieurcs  redrejféts  ,  rapprochées  &  connivences  ;  les 
extérieures  ouvertes  ;  un  fiyle  pyramidal ,  triangU'* 
laire. 

Ce  genre  renferme  de  très-belles  efpèces,  toutes 
originaires  du  Cap  deBonne-Efpérance,  &  dignes 
d'occuper  un  rang  diiiingué  dans  la  brillante  fa- 
mille des  liliacées.  Elles  ont  extérieurement  beau* 
coup  de  reflemblance  avec  Us  afphodèles  &  les 
ornithogales.  Leurs  racines  font  Dulbeufesj  leursf 
tiges  ou  hampes  nues  i  leurs  feuilles  toutes  radi- 
cales ,  engainantes  à  leur  bafe  ;  les  fleurs  difpo- 
fées  en  une  forte  d'épi  ou  de  grappe  lâche  ^  ter- 


minale. 
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Espèces. 

^*   Trois  itamines  ftniits. 


1.  ALBX7CA  jaane.  ^/ittcn /u/M.  Lam. 

Albuca  (  major  ),  petaiis  interiorihus ^  apice  glafi' 
didofis ,  injiixis  j  foliis  linéari- Unceolatis ,  planiuf^ 
€ulis.  Dryand.  A6t.  Holm.  1784.  pag.  19}. 

Albuca  (major)  ,  foliis  lanceolûiis,  Berg.  Plant. 
Cap.  87.  —  Linn.  Sy^.  veger.  J26.  —  Redour. 
Liliac.  tab.  69.  (  Voye^  Albuca«  n*.  1.  var.  «.) 

2.  Albuca  ï  petites  fleurs.  Alhuca  minor.  Linn. 

Albuca  petaiis  intcrioribus ,  apice  glandulofis ,  in" 
flexis  ;  foliis  lineari-fubulati s  ^  canaliculatis.  Uryand. 
J.  c.  pag.  194.  —  Linn.  Spec.  4j8.  (  Voyei  Kl^ 
BUCA  jD*^.  1.  var.  ^.  ) 

Ses  rtges  font  hautes  d'un  demi-pied ,  ï  peine 
épaifTes  d'une  lignes  Tes  tiges  linéaires,  fubulécs  , 
larges  de  fit  lignes,  longues  d'un  pied  &  plus} 
les  fleurs  jaunes ^  dil'pofees  en  une  grappe  termi- 
nale y  longue  de  fix  lignes  &  plus.  Les  pétales 
n'ont  pas  un  pouce  de  long  ;  les  extérieurs  épaif- 
fis  à  leur  fommec  ;  les  intérieurs  blanchâtres  » 
furmontés  d'une  glande  ,  recourbés  en  dedans  \ 
les  braâées  vertes .  membraneufes  à  leurs  bords. 

Il  croit  au  Cap  de  Bonne  Efpérance.  if> 

).  Albuca  blanc.  Albuca  alha.  Lam. 

Albuca  (  altiffima  ) ,  petaiis  interioribus,  apice  glan* 
dulofis  &  infiexis  ^foliis  canaliculato- convoluvs  ,  £p 
Jic  jubulatis.  Jacq.  Colltâ.  2.  pag.  164.  &  kon. 
Rar.  I.  tab.  36.  —  Lana.  111.  tab.  141.  (  y^oye^ 
Albuca^  fA  i.  ) 

4.  Albuca  à  feuilles  flafques.  Albuca  faccida. 
Jacq. 

Albuca  folii  f  lanceolatO'linea  ri  bus,  faccidis;  racemo 
krtvi  ;  pedunculis  patentiffimis  ;  fioribus  nutantibus  ; 
fiLmtrttis  altemii ,  fitritibus.  Jacq.  Icon.  Rat.  2. 
tab.  444^  &  Colie6t.-4.  pag.  29  «• 

Ses  titres  font  hautes  de  deuir  pieds  &  plus  ;  Tes 
feuilles  étrniresj  linéaires ,  lancéolées,  rrès-molles, 
rabattues  obliquement  ;  les  fiiurs  difpofées  en  une 
grappe  courte ,  terntinaîe  j  les  pédoncules  ouverts, 
formant  un  af  g*e  droit  avec  les  hampes.  La  co* 
rolle  inclinée,  jaun«  &  blanche  ^  les  tiois  dîvi- 
£ons  extérieures  vertes  à  leur  bafe  &  à  leur  fom* 
met  \  les  intérieures  d'un  bianc^^jaunâtre»  coutbées 
tn  dcdais ,  glanduleufes  i  leur  fomntet. 

Cette  phnie  croît  au  Cap  de  Bonne -Ef^é- 

lance.  Tf 


f.  Albcca  à  fleurs  vertes.  AUruca  virid'jlorâ, 

JiCq. 


A  L  B 

Allkca  foliis  lintâribus  ^  canalituUth  j  fons  tîA* 
iofis  ,  racemo  pauàforo  ,  pedunculis  patinutas  ,  jit.- 
ri6us  nutantibus  {  filamentis   altemts ,    nutantibus, 

Jacquin ,  Icon.  Rar.  voL  2.  ub.  446 ,  &  CoiK.wi* 
Suppl.  98. 

Cette  plante  s'élève  ï  la  hauteur  d'un  piad  fur 
une  tige  droite  ,  flexueuft,  glabre  à  fa  partie  (u- 
périeure ,  hérilfée  à  fa  bafe.  Les  feuilles  font 
linéaires^  fubulées^  creufées  en  touttière,  he- 
riflees  i  leur  face  extérieure.  Les  fleurs  font  ter- 
minales ,  inclinées,  au  nombre  de  trois  ou  quatre  \ 
les  pédoncules  très*  ouvert  s  ;  les  trois  di\ifions 
extérieures  de  la  corolle  d'un  vert-gai  \  les  inte- 
rieures  glanduleufes  à  leur  fommet,  réfléchies  ro 
dedans,  d'un  vert- jaunâtre. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Benne -Erpé- 
rance.  if 

6.  Alboca  i  fleurs  ferrées.  AHuca  coarSêts. 
Dryand. 

Albuca  petaiis  interiorUus,  apict  fomicatis;  folit 
glabris  ,  pedunculis  longitudine  hraSearum,  OryaiuL 

h<X.  Holm.  1784.  pag.  x^s.  —  Aie.  Hon.  Ke^ .  i. 
pag.  4}  6. 

Ses  tiges  font  ï  peine  de  la  groflèur  d'une  plome 
d'oies  les  feuilles  linéaires,  fubulées»  piofonde- 
ment  canaliculées»  hautes  de  deux  pieds  &  plus,  un 
peu  plus  longues  que  les  tiges.  Les  fleurs  forment, 
a  1  extrémité  des  hampes  ,  une  grappe  reflerrée , 
longue  d'un  demi-pied  s  les  pédoncules  ouverts , 
d'un  pouce  9c  plus  de  long  ,  prefqiie  de  la  lon- 
gueur des  braâées  ;  la  corolle  jnune  \  les  trois  di- 
vifions  extérieorcs  épaiffies  ilet*r  fommet,  lon- 
gues d'un  pouce  &  plus  ;  les  intérieures  ovalts  » 
un  peu  pîus  courtes  que  les  extérieures,  cour- 
bées en  voûte  a  leur  fommet  î  les  anthères  fagit- 
téeS)  les  filamens  ftiriles  un  peu  plus  courts 'fje 
les  autres,  canalitu'és,  convex'S  en  dehors  i  \t 
flyle  prifinatique  ,  de  la  longueur  de  l'ovaire. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  •  Efpé- 
rance.  % 

♦  *   ToutiS  les  étamines  fertiles, 

7.  Albuca  en  fjite.  Alùucafafigiato.  Thurb. 

Albuca  foliis  lanceolato  -  enpformibus  ,  forihus 
ereâis  ,  panicwd  fajiigiatd.  Thunb.  Prodr.  65.  — 
Dryand.  Aâ.  Holm.  17S4.  pag.  296. 

Les  feuilles  font  d'abord  canaliculées ,  linéai- 
res ;  élit  s  deviennent  enfuite  planes,  lancéolées , 
enfiformes,  glabres  i  leurs  deux  faces,  larsre<  d'an 
pied  &  denù.  De  kur  centre  s'élève  une  himpe 
de  moitié  plus  courte  que  les  feuilles.  Les  fleuct 
forment  une  grappe  en  taîte ,  de  la  longueur  des 
h<impes.  Les  pédoncules ,  longs  de  trois  011  quatre 
pouces ,  font  ouverts  i  l'époque  de  la  fioraîf-n , 
puis  redrclTés  »  accompagnés  de  bradée»  aie  mina- 


xii-h  ti'imen's  alwrMS  plus  cour»  ;  le  llyle  un 
peu  pluï  loag  que  les  éuii Ju£S ,  cauneté  .  ptifma- 

CÉtte  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 

tjtite.  if 

S-  .4LBUCA  en  queue.  Atbuca  caudata.  Jicq. 

Âtb^ca  faliit  ianctoUto-lIntarihui ,  tanaticuLtzu , 
/r;-j>  tn&is;  f€duacuUs  pattmifimif.  Jacq,  Icon. 
Rjr.  1.  ub.  441  j  &  CoUefl.  4.  pag.  ioj. 

Ses  hsmpts  font  droites ,  un  peu  arquas ,  hsa- 
v.  Je  deux  pieds  &  p!us  i  les  feuilles  linéaires , 
11'  Ci:olét.s,  roides,  roulées  ï  leurs  boris ,  cana- 
iciJeâs ,  deux  fois  plus  courtes  que  les  hampes  j 
Iti  fleurs  terminales,  redreffêes;  les  pMoncules 
1res  longs,  ouverts  horiront^kment  >  les  trois 
ci'.ifioiis  extéTÎtur^s  de  la  cnrolle  bianches,  mar- 
q>i.es  Q'une  tache  verte  depuis  leur  milieu  juf- 
ou'au  (omtnet;  les  intérieures  verdâtres  ,  itaver- 
r  f,  pir  une  ligne  blanche ,  tachetées  de  jaune  à 
Lut  lominei. 

Cette  pbnie  croît  au  Cap  de  Bonne  -Efpé- 
tince.  ç 

9  AlbocA  foyew.  Alhueo  fitofa.  Jacq. 

A.'iuta  foUh  tanerotatO'UiuarUuf ,  ptdmcuUs 
pmtniijjlatu  ,  Soriiut  irtSis ,  fquamu  bulbi  apice 
f<:of,s.  iatq.  Kon.  Rar.  2.  tab.  440 ,  &  Collent. 
îuppl.  iOO. 

Cetti^  efpèce  fe  rapproche  de  Valbucafaftîg'iata , 
i  n'  i;lle  n'eft  peut-être,  félon  Jacquin  ,  iju'une 
fi.Tiple  variété.  Ses  bulbet  font  couvertes  d  écail- 
las tTimînêes  par  un  poil  foyeux  ;  les  tiges  aufli 
longues  que  les  feuilles  i  celles-ci  linéaires  ,  lan- 
(£oees,  un  peu  planes ,  lâchus ,  rabattues  j  les 
pédoncules  ouverts  en  angle  droit  j  les  inférieurs 
lon^s  de  trois  pouces ,  graduellement  plus  courts 
vers  le  fommet  ,  point  recourbés  ;  les  divifions 
extérieures  de  la  corolle  vertes  >  bordées  de 
b  inz  i  les  intérieuies  jaunàttes ,  Itaverfëes  par 
u:ie  raie  verte. 

Cette  plante  croît  aa  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
iince.  ^ 

10.  AlBtrcA  1  fèntlles  dorées.  Alhuca  aurea. 
Jj<q. 

a  frtiif  larutotato  •  lineurthut ,  ftdiiAefUt 


Q^W 


ufjut  errait.  Jacq.  Icon.  Rar.  1.  tab.  441  >  & 
;a.4.pag.  101. 


Ses  tumpes  fpDt  hatnei  d'un  pied  8t  demi  1  Ces 
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illes  planes ,  linéaires ,  lancéoléeï  ;  les  pé  Jon- 
»  trèsrapprochés  des  tiges ,  longs  de  trois 
ices  i  les  fleurs  redrefféesj  Ta  corolle  d'un  bei« 
le-doré,  tiaveifée  par  une  ligne  verte  ;  les 
s  divifiotis  intérieures  glanduleufes  à  leur  fom- 
met, réfléchies  en  delansi  les  filamensextérieuis 
relevés  en  boRe  vers  leur  pointe. 

Cette  plante  aoît  au  Cap  de  Bonne  •  Efpé^ 
tance.  ^ 

1 1.  AlbucA  d'Abyflànie.  Albuea  aby^aica.  Jacq. 

Afbaca  peialit  imerioribus,  aplce  fô'nicatit ; /cliii 
giairit ,  braâtit  fiort  iongioriius.  Jica.  le.  Kar.  1. 
tab.  64 ,  &  Colleâ.  t.  pag.  f  j.  —  Dryand.  Aâ. 
Holm.  1784.  pag.  157. 

An  afpkodituf  afrhanus  i  Lan.  Diâ.  I .  pag.  JOO. 

Ses  feuille  font  roides.  linéaties-lancéolées, 
cteufees  en  gouttière.  Ses  hampes  portent  à  leur 
fommet  une  grappe  de  fleur»  fouienues  par  des 
pédoncules  plus  courts  que  la  corolle ,  accompa- 
gnés de  braCiets  linéaires,  fubulées  ,  plus  longuet 
que  la  fleur.  La  cotoUe  elt  d'un  jaune-vetditie. 

Cette  plante  croît  dans  l'AbylTinle.  if-  Cere  ef- 
péce  me  paroît  £tre  la  mAaie  que  l'AiPiioiàki 
d'Afrique,  n*.  j, 

11.  AlbUCA  odoiant.  Albucafragram.  Jacq. 

Atbuta  foiUt  iiiuari-laMetolacit  ,  eantliciàlatit  « 
glabrit  ;  peduncuHs  pàttntiJJimU  ,  fioriiut  eimuis, 
filumenlit  omnibus  ftrtiUbui,  bulbo  deprcjfo.  J.icq. 
Hon.  Schoenbr.  i.  pag.  44.  t;Lb.  84. 

Cette  efpèce  a  prefque  le  port  d'un  anthirhum; 
elle  a  diS  bulbes  comiirimees.  Ses  ft;uilles  (ont 
glabres,  linéaites-hncéulées,  creufées  en  gour- 
rière.  Les  hampes  fupportent  des  fleurs  penchées, 
odorant^'Si  les  pédoncuUs  très-ouverts,  de  la  lon- 
gueur des  fleurs,  accompagnés  de  bradées  fort 
courtes  i  !a  corolle  d'un  jaune-verdâtre.  Uni  ligne 
d'un  verc  plus  foncé  règns  fur  le  dos  de  ch^icuiie 
des  divilîons. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  ^ 

ij.  Aleuca  vifqueux.  Albaca  vîfcofa.  Linn.  f. 

Albuea  Sorièat  ercSii  i  fotHs  linearibui  ,villofa- 
vifco^s.  Linn.  f.  Suppi.  pag.  196.  —  Thunb.  Prodr. 
6$.  Aa.  Holm.  lyU.  pag  j8.  —  Dtyand.  Ait.. 
Holm.  1784.  pag.  197.  — Jacq.  Icon.  1.  tab.  445, 
8e  Colleâ.  Suppl.  pag.  99. 

Les  feuilles  font  linéaires,  fubulées,  couvertes 
de  poils  vifqueux ,  ainfi  que  les  hampes  &  les 
braâéesi  les  pédoncules  prefque  glabres,  très- 
ouverts,  inclinés,  une  fois  plus  longs  que  les 
tIeuTs  i  les  divifions  e x[érieur<;s  dit  la  corolle  blan- 
ches ,  traveiféiïs  par  un»  large  bande  veitc  {  ks 
Nn  1 
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trois  intérieares  courbées  en  Yodte ,  &  jaunâtres 
i  leur  fommet.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  if. 

14.  Albuca  à  feuilles  en  fpirale.  Albuea  fpira" 
iis,  Linn.  f. 

Albuca  fiorihus  nutantibus^foliis  fpîraiibus.  Linn. 
f.  Suppl.  I  5HS.  —  Tbunb.  Prodr.  65  j  &  Aâ.  Holni. 
J786.  pag.  58.  tâb.  2.  fig.  r.  —  Jacq.  le.  Rar.  i. 
tab.  499  j  &  Colleâ*  Stippl.  icx). 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  Tes  feuilles 
linéaires  ,  lubulées ,  repliées  à  leurs  bords  j  rou- 
lées en  fpirale  a  leur  fommet,  velues ,  rudes  au 
toucher  ,  plus  longues  que  les  hampes.  Celles-ci 
fupportent  i  leur  partie  fupérieure  des  fleurs  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  inclinés.  La  corolle  eft 
d'un  jaune-fale }  fes  divifions  traverfées  fur  leur 
.dos  par  une  large  bande  verdâtre.  Elle  croit  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  of 

ALC\NA.  Plufieurs  ouvrages  de  botanique 
défîgnent  fous  ce  nom  le  henné  (iaufoniajnermis 
Linn.)  j  nommé  auffi  aUtenna  ,  &  par  corruption 
alcanna.  Il  eft  encore  quelquefois  attribué  a  une 
efpèce  de  filaria  {phyUîrea  Linn.).  Enfin ^  dans 
Dalechampj  les  racines  de  Torcanette  (anchufu 
tîn&oria  Linn.)  ,  employées  dans  la  teinture^  font 
nommées  alcanm,  radiées.  Cette  identité  de  noms 
eft  probablement  déterminée  par  le  même  emploi 
.  du  nenné  &  de  l'orcanette  pour  teindre  les  dents 
&  les  ongles.  (/<(/) 

ALCÉE.  Àicea.  Ce  genre ,  diflingné  des  gui- 
mauves (aithda  Linn.)  par  fonport,  n'en  diffère 
dans  fa  truâification  que  par  fon  calice  extérieur ^ 
à  fix  diviltons  au  lieu  de  n&uf  ;  encore  faut-il  en 
excepter  l'alcée  de  la  Chine  ^  qui  en  a  de  fix  à  neuf. 
'  MM.  de  JuflGcu  &  Cavanillesont  cru  devoir  réunir 
ce  genre  à  celui  des  guimauves.  En  effet  ^  cette 
variation  dans  les  divifions  du  calice  extérieur 
en  fait  difparoitre  le  caraâère  diftinâif.  On  peut 
néanmoins  ajouter  aux  caraâères  des  alcées  celui 
d'avoir  leurs  capfules  entourées  à*un  rebord  membra* 
neux  &fillonné. 

Espèces. 

X .  AlcÉE  rofe.  AUea  rofea.  Linn. 

Alcea  (althxa  rofea),  caule  ereBo;  foliis  rugo* 
.  fis  y  cordatisy  quinquaneulatis  ^  crenatis,  Cav.  DifT. 
;  1.  pag.  91.  tab.  18.  ng.  i.  —  Lam.  III.  tab.  581. 
fig.  I.  (  y<^ei  Alcee,  n*.  I.  ) 

a.  Alcée  i  feuilles  de  figuier.  Alcea  ficifolia. 
Linn. 

Alcea  (  ahhara  ficifolia  ) ,  cauit  ereBo;  foliis  in^ 
'  firioribus  palmatis ,  fiptemlobatis  »  crenatis  sjuperio- 

ribus  hafiatis.  Cavao.  Diflert.  1.  pag.  9a.  tab»  18. 
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fig.  1.  —  Lam.  Uluftr.  tab.  581.  fig.  1.  (f^cjn 
Alceb  ,  u^.  1.  ) 

3.  Alcée  de  la  Chine.  Alcea  fiaenfis.  Lam. 

A/cea  (a'thxi  finenfis)  ,  caule  ereSo  ,  glahro, 
inferne  ramofo  ;  foliis  cordatis  ,  fcabris ,  crenùtit^ 
angulatis  ;  radice  annuâ.  Cavan.  Diff.  1.  pag,  91. 

ub.  19.  fig. }.  (  Koyei  Alcée,  n*.  j.) 

4.  Alcée  à  fleurs  pâles.  A/cea  palllda.  Waldft. 

Alcea  (althara  pTMidâ) ^frliis  fubroiundo-ovatis. 
Willden.  Spec.  Plant.  }.  pag.  775.  —  Waldft.  & 
Kitaib.  Plant.  Hung. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Vzkét 
rofe  s  mais  fes  feuilles  font  ovales ,  arrondies;  les 
lobes  trèî-peu  marqués.  Le  calice  extérieur  efi  auffi 
long  que  l'intérieur;  les  pétales  d'un  blanc  teint  de 
pourpre,  profondément  divifés  en  deux  lobes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie.  ^ 

5.  Alcée  du  Coromaodel.  Alcea  coromanù- 
liana.  Cavan. 

Alcea  (althara coromandeb*ana),/à/i7/yL^rr/M- 
gularibus  y  crenatis  ,  obtufis,  quinqutnetviis  ^  fubtri" 
lobis  ;  fioribus  iacarnatis  ,  fimplicibus  ,  foluariis, 
Cavan.  Diff.  2.  pag.  93. 

Tchima  toutti ,  apud  Indos,  Commerf.  Herb. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  tomenteufes  «  ainfi 
que  toute  la  plante  i  fes  feuilles  pétiolées ,  prefque 
triangulaires ,  crénelées ,  obtufes,  à  trois  lobes  peu 
marqués  i  les  ftipules  courtes  i  les  fleurs  folitaires , 
axillaires^  prefçjue  Teffiles  ;  le  calice  extérieur  à  fix 
découpures  ;  l'intérieur  une  fois  plus  long ,  à  demi 
divifé  en  cinq  découpures  lancéolées.  La  corolL* 
eft  grande ,  étalée ,  couleur  de  chair  >  les  pétales 
oblongs ,  élargis ,  rétrécis  à  leur  bafe  i  les  étamines 
courtes  «  nombreufes;  leur  tube  rougeâtre  i  les  an- 
thères  jaunes  i  les  ftigmates  de  couleur  purpurine  1 
plus  longs  que  le  tube. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Pondichery  par 
Commerion.  (  Herb,  Jujf) 

6.  Alcée  i  tige  courte.  Alcea  acaulis,  Cavan. 

Alcea  (althxa  acaulis),  caule  craffo,  minimo; 
foliis  numerofis ,  fioribus  fpicatis.  Cavan.  Diflert.  i. 
pag.  93.  tab.  27.  fig.  3. 

Mdlva  rofea  ,^olio  fubrotundo  ,  chaleperifis ,  tfCJi- 
los;  fiore  palliae  luteo.  Morif.  Oxon.  Hill.  1.  pig. 
524.  n^.  21. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plufieun  tiges 
courtes,  droites,  fermes,  diffafes,  de  Tépaiffcur 
du  doigt  «  hautes  de  deux  i  fix  pouces  ^  légèrement 
tomenteufes ,  ainfi  que  toute  la  plante.  Les  feuilles 
font  nombreufes ,  longuement  pétiolées  >  itdées, 
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rtirtur  globuleux,  acuminé,  ftrié,  un  peu  pema- 
r/it  i  (a  pattie  rupéiieure.  à  cinq  découpures  j 
i.toruiied'un  jjune-pâle  jles  péiales  réitécii  & 
\i  lis  j  leurs  ongU»  ,  élargis,  échancrés  lu  fom- 
■^01,  Ici  anthères  rénifntmes  -,  l'ovaire  comprimé , 
f  peu  arrondi ,  marqué  de  vingt-quatre  filions. 

f.ïire  plante  paToii  être  nriginaire  du  Levjnri 
t.' -■  a  été  cultivée  au  Jardin  des  Plantes.   O 

7-  Alcee  d'Afrique.  j4hta  afrlcana.  Lour. 

/f  -f  I  foSij  trilohii ,  erinaih  ;fioribus  folitarih  , 
^^.:hriiiis  ;  calice  ktroque  fcxparùio.  Luur.  Flor. 
i-û.iiin.  vol.  X.  pag.  J13. 

Al  alihta  fineafi  f  Cavan.  Differt.  2.  pag.  91. 

"b.  ig,  fig.  j,? 

Cerce  efpèce  paroît  avoir  de  grands  rapports 
sv:c  Val:fita  Jîntrrjîs  de  Cavanilles.  Ses  tiges  font 
1  -r^îiiies,  droites,  cylindriques,  héctlTées, hautes 
<■■  quatre  pieds  î  tes  feuilles  rudes ,  alternes,  pé- 
I "  ec5 ,  divifées  en  trois  lobes .  inégalement  cré- 
r.ilj^s  ;  les  fleurs  latérales,  d'un  beau  rouge-écir- 
i.îi,  foutenu  par  des  pédoncules  (impies,  folitai- 
--^.i'ongét.  Les  deux  calices  ont  lix  découpures, 
l'nvjireeftfurmonté  decinq^yles;  le  fruit  co m- 
p  'fc  de  cinq  capfules  monofpemies. 

Cetia  pitnte  croît  fur  les  côtes  de  l'Afrique 
oisn:;!,;.  tj(Loariiro  ) 

ALCHIMIUE.  ^/(A«»///a.  Ce  genre  &l>Aû- 
■^^i^le  Linné  font  très- voilînsi  ils  ne  fedidinguent 
*  ;e  pjr  le  nombie  des  flylfs  &  des  femencei.  On 
r^vjr'jue  deuï  ftyles  &  deux  femences  dans  les 
n'hjifi  ;  mais  comme  l'une  des  deux  avorte  très- 
huTEnt,  il  tft  ilfirs  très- difficile  de  les  féparer  des 
li'.^fniUa ,  qui  n'ont  conflamment  qu'un  ftyle  & 
Mi  ftinsnce.  M.  de  Lamarck  avoit  réuni  ces  deux 
p--.irsidansfon  Diâronnairei  it  lésa  enfui re  Tépa- 
'■■i^  dans  fes  Uiufiraùom  dit  Gtares.  Je  crois  qu'en 
'^ii  ,  malgré  l'avortement  des  femencts  ,  leur 
r.rmhre,  ainfi  que  celui  des  fly tes,  eft  uncaradère 
i~i:'^:int  pour  l'établi  (Te  ment  de  ces  deux  genres. 

MM,  Ruiz  &  Pavon  ont  ajouté  trois  efpèces  aux 
.'ijiri.rons  le  nom  A'alchemilU.  Ces  efpèces 
virier.tdins  le  nombre  de  leuts  étamines,  d'une  i 
iJiire. 

Espaces. 

*  Alchemilla.  Unftylt i  uni  fiule ftmiace, 

I-  Alcbimillb  commune.  AUktmiUa  vu'garit. 


AUfumUU  foiiii  ioiuiis ,  utiinqui  nudit  ;  eau/t 
gUbro ,  fioriLut  pedieeUutis,  Lam.  III.  1,  n".  noi. 
tab.  86.ii3.  I. 

S-  Alckimilla  (  ghbra  )  ,  toia  ghira  .  priius 
paulà  majoriius.  (  foyti  ALCHlMilLE,  n".  i.) 

La  variété  p,  qui  croît  dans  les  Alpes,  a  Us  fl,  ur* 
un  peu  plus  granJe? ,  il:  fes  feuilles  ,  alnll  qui:  l.i 
tige,  parfaitement  gl.ibre*.  D,ir:s  h  prëirièie  on 
remirque  quel-iues  poils  larts  fur  ks  nervures  en 
deirous. 

Alckemilla  foliU  lokaiis ,  fubiùs  puhtfctTjiibus  ; 
cauU  vUhfo  ,  fioribu,  ptdutlLtis.  Lam.  lltuflr. 
n'.  170  j. 

Alchemilla  hybride.  Ltnn.  Spec.  I75).  —  Plukei), 
tab.  140.  fig.  1. 

Cette  plante  eft  cmft.imment  drftinfle  de  la 
précédente  par  fes  tiges,  fes  feuilles  &  toutes  Te» 
autreï  patties ,  tomenteufes  Si  plus  grandes.  Elle 
croît  dans  les  bois  &  les  prés  des  montagnes.  :¥ 


Alchemilla  fotiit  dighatii,  fcrralis,ful>ius  fericto' 
argtnttii.  Lam.  111.  i.  a".  \jc$. 

Alchtmilla  alpina.  Linn.  Spec.  179.  (  f'oyrf 
Alchimille  ,  n*.  1.) 

^.  AiCHiMiiLE  quinte-feuille.  AMimilla  peif 
tapkylla.  Liun. 

AUkemilU  foliis  quinaiii  tirnaiifve;  Mhlis  rr.ul- 
tifidii,  fjicil'Jiii.  Linn.  Spec.  179.  (foyt^  Al- 
chimille, n°.  J.) 


AUkrmilla  foUis  mutiipartitif  ,  cault  irtHo.  Linn. 
f.  Suppl.  1 19. 

Ses  tigesfontdroites.hautesderept  à  huit  pou- 
ces, à  peine  rameufes,  pubefcentes;  fes  feuilles 
aftcz  femblables  à  celles  île  Vapkanti ,  nues ,  i  plu- 
fieurs  découpures  ;  les  radicales  pétiolées  ;  les  au- 
tres amplexicautes  ;  les  fleurs  prefque  verticillées , 
difpnfées  en  grappe  terminale.  Le  calice  eft  à  huit 
divilions,  de  la  grandeur  de  celui  de  Vapkantt. 
Elle  croît  à  la  Nouvelle-Grenade.  O  (  linn.  f.  ) 


AUhtmUla  v'dlofa  ,  filiii  crtnatis  ;  flon/.ui  fif,~ 

Hhut ,  glomtraiit.  Lam.  llLuûr.  Gcn.  1.  n".  1704. 
tab.  86.  fig.  2. 


ûS6 


A  L  C 


Petite  plante  d'un  port  agréable ,  légèrement 
velue  fur  toutes  fes  parties ,  dont  les  tiges  font 
filiformes^  rameufesi  les  Feuilles  petites*  orbicu- 
laires»  feffiles,  amplexicaules  ,  zSez  femblables  à 
celles  A\x  fihtkorpîa  guropâa,  échancrées  à  leur  bafe^ 
crénelée^  ou  finement  lobëes  à  leur  contour.  Les 
fleurs  font  terminales^  felfiles,  agglomérées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Cap  de  Bonne- 

Efperance  par  M.  Sonnerat.  (  K./.  in  hçrb,  Lam.) 

*  *  AphaNES.  Diux  ftyUs  ;  deux  Jimcnces  ^  dont 

une  Jihvent  avouée, 

7.  Alchimille  des  champs.  AUhcmîlla  arvenps . 

ALhemilU  (aphanes  zxvty\{\%)  ^  foliis  trîfldh  , 
puhtfcentîbus  ;  floribus  axiliatibus  yglomeratis,  Linn. 
Spec.  179.  —  (Sder.  Flor.  dan.  tab.  973.  —  Lam. 

rà.  Ub.  87.  (  yoyei  AxCHiMlLLE  ^  n**.  4.) 

•  8.    Al.CHrMli.tB   trifide.  ALhemllla  trlpanita. 
Flor.  peruv. 

AlcktmWa  vUlofa ,  folils  trlpanhis  ;  lacimîs  cur 
^eifrrmihus ,  muléfidis  ;  fiorihus  dicAotomo-cotym* 
bojis.  Ruiz  &  Pav.  Fior.  peruv.  vol.  i.  pag.  60. 

Ses  racines  font  très-fîbreufesi  elles  produifent' 
plufieûrs  tiges  étalées,  rampantes ,  filiformes,  ra* 
meufes ,  velues ,  airfi  que  le  refte  A^  la  plante  > 
garnies  de  feuilles  alternes  ,  â  peine  pétiolées^  a 
crois  lobes  cunéiformes ,  mnftifides  $  les  pétioles 
engainant.  Les  fleurs  font  petites^  feQîles^  axillai- 
res  6c  terminales ,  difpofées  en  corymbes  dichoco- 
mes ,  foutenus  par  des  bradées  en  forme  de  gaine 
déchiquetée.  Les  calices  font  verts  \  Us,  fiUmens 
au  noitibre  de  deux  ;  deux  ovaires  dans  le  fond  du 
calice  >  furmontés  de  ftyles  filiformes  «  de  la  lon- 
gueur des  étammes ,  &  de  lligmates  globuleux  i 
deux  femences  renR^tnées  dans  le  calice» 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  ^  au  Pé- 
fou.  y 

9*  Alchimille  orbiculaire.  Alchemilla  oriicw 
iota.  Rui'A  &  Pav. 

Alchemilla  foliis  otbiculato-reniformUfus,  lohatis^ 
Jerratis  ;  fiorilus  fpicdto-cotymlofis.  Ruiz  &  Pav. 
Flor.  peruv,  1.  pag.  68. 

Tome  la  plante  eft  velue  ;  fes  tiges  très*rar 
meufes,  (anDenteufes ,  rampantes  ;  les  feuilles  radi- 
cales éparfes  •  looguemeoc  pétiole,  orbiculaires, 
réaiformes^  lobées  ,  incifees  &  dentées»  glabres 
en  deffus  j  velues  de  argentées  en  deflbtis ,  crès- 
veinéesi  les  fleurs  prefqu'en  corymbes  dichoto- 
.  mes ,  pédicelLées  »  afiei  nombreufe^  >  les  pédon- 
cules accompagnés  de  bradées  perfoliées  ,  déchi- 
quecées'i  le  calice  campanule ,  à  huit  découpures 
ovalcs,  attemadvement  plus  courtes  ^  deux  fila- 
mens ,  autant  d'ovaires  tic  de  femences.  Elle  croie 
au  Pérou.  7 
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10.  AtCHiMiLLB  ailé.  AlchemilU  aUta.  Rorz 
&Pav. 

Alchemilla  foliis  pinnatis  ^  piwiulîs  bi*ttljiSis. 
Ruiz.  &  Pav.  Flor.  peruv.  1.  pag.  69. 

Plante  piteufe»  (loIoni(%re.  Sesriges  fontc\l*n- 
driques  y  farmenteufes  «  rairpantes;  ks  fruillts  r:- 
dicales  pétiolées  »  ailées  ;  deux  à  cinq  pinnu'es 
cunéiformes ,  feflîles  \  l«?s  ftuilles  cauiinatres  im- 
plexicaales  \  les  pédoncules  courts  «  axillaires  ;  Us 
calices  verdâtres  ;  deux  étamines  y  àtMX  ovairtrsi 
autant  de  femences.  On  trouve  cette  plante  dins 
kr  Pérou  ;  elle  fleurie  dans  les  mois  de  feptemlre  U 
d'oâobre. 

ALCHORNEA.  (  Voye^  Alcornéf.  ) 

ALCINA.  (  yoyei  Polymnie  perfoliée,  v  I. 
j ,  pag.  C06.)  Ce  genre  avoir  été  établi  par  Cava- 
nilles ,  K  confacré  i  la  mémoire  du  Jefuite  efyu 
gnol  qui  a  écrit  fur  l'hiftoîre  naturelle  des  Philip- 
pines^ cû  il  avoir  fait  uo  long  féjour.  Ce  gcno:  ne 
diffère  des  polymnia  que  par  fon  calice  finipie. 

ALCORNÉE.  Alchomea,  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones 9  à  fleurs  incomplètes  y  diciques,  qui 
paroft  appartenir  à  la  famille  des  euphorbes,  it 
c{ai  comprend  des arbri fléaux  exotiques  à  l'Europe*, 
à  feuilles  alternes,  à  fleurs  difpofetfs  en  épi'.  Le 
caradière  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Desfcurs  diçïquesf  dans  Us  fieurs  mâles,  un  cdlUt 
à  trois  ou  cinq  Jilioles  y  point  de  corolle  y  huit  eu- 
mines  y  les  filameins  réunis  à  leur  hafe  y  dans  Us  ff 
melles  ,  un  calice  d'une  feule  pièce  ,  à  cinq  de  us  ; 
deux  ou  trois  ftyles  ;  une  c*sffU  un  peu  charnue ,  k 
deux  ou  trois  coques  monofpe/mesm 

Espace. 

Alcornée  à  larges  feuilles.  Aickomea  latifrUs. 
Svartx. 

Alchûraea  foliis  ovato-acuminatis  |  denticuiaiis  , 
glabris  ;  ractmis  axillari^  terminalihufque.  (  N.) 

Svatta»  Flor.  Ind.  occid.  a.  pag.  11 54. 

C*eft  un  arbre  d'environ  vingt  pîeHs.  Son  tronc 
fe  divife  en  branches  horizontales ,  divergentes , 
&  en  rameaux  cylindriques,  un  peu  rabattus ,  lé- 
gèrement verruqueux ,  garnis  de  feuilles  éparfes, 
alternes  »  pétiolées  y  anez.  grandes  ^xlortgues  de 
deux  ou  trois  ponces  fc  plus»  ovalos  ou  un  peu 
arrondies,  membraneufes  »  très-glabres  «  un  peu 
luifantes  en  defliis,  légèrement  ridées  en  deflbus, 
foutenues  par  des  pétioles  glabres  «  cylindriques  1 
alongés«  réfléchis. 

LeS'fldun  font  dioîqqes  ,  difpofées  en  grappes 
axilbires«.  terminales,  longues  de  fix  à  dix  pouics, 
médiocrement  pantculées  y  i  rameaux  akemes  , 
'  étalés  i  les  fleurs  mâles  d'un  jaune-verdâtrej  n^* 


r:;s  au  nom  pii}iT?tC 

u.l'-la.  Leur  "U  cinq 

liiiiolfs  ovil  réeî.  La 

ciiruiic  minq  de  huit, 

hm  tililormes,  cte  la  longueur  du  calice,  réunis 
:  leur  bjl'eil»  anthères  droites, ovales.  Les  fleurs 
i-.ini^.ki  lonidirpoféesen  longues  grappes  prefque 
linp.LS  ,  lâcher,  un  peu  pendjDies,  laiéiales  & 
■.-m  axilUires.  Ses  fleurs  (onr  prefqne  feflîlcï  ,  al- 
lants, dilhnt^S,  foliraires-  LeurcalicetAtuhnlé, 
;r;r^u't,vile,à  trois  ou  cini)  peilres  dtnts  algues  i 
<'i>inà  plus  gond  que  le  calice,  en  cœur  on  i 
iTiK  iûiiesî  le  flyle  court,  biiîde,  auel^iuefois 
ii'liit;&-  à  deux  ou  trois  Itigm aies  trè^-longs,  lan- 
(Êol;^  linéaires.  Le  fruit  elt  une  capfule  noirâtre , 
çoi^iileuTe,  à  deux  ou  trois  coques,  contenant 
(1:1  femcncËS  rolitaitet  Se  arrondies. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  de 
h  Jimjrqiie;  elle  m'a  été  communiquée  pu  M.  Du- 

ALDLE  ailée.  Âldta  pinnaïa.  Flor.  perur. 
A'.dtjfjliis  alttrais,  pinnatii ,fupenoribut  Jt-npll- 

;':-i;  jpids  terminalibus  ,  Unix,  Bpiee  rtvoluth, 
k..uil;Pav.Flor.  pcr.  V.  2.p.  8.  tab.  114.  fig.  A. 
Gfnre  de  plantes  du  Pérou,  à  fleurs  complètes , 
Tiii.p^ialées,  de  la  famille  dei  botraginées,  qui 
1  .':S  nppnttS  avec  les  hydropkyiùim  &  les  pkuee- 
■;,-^i;i  lufqu'alors  ne  rtnferme  qu'une  feule  ef- 
y:ze.  U  caraâère  elTËntiet  de  ce  genre  elt  d'avoir  : 
r'i  calice  i  cinq  dfcouparu  ;  une  forollt  campanu  • 
■'■■■,  !efly/i  iijide  i  unt  carfuU  bivahe ,  à  unt  feule 
■  -1,1 ,  co-.un^nt  unt  ou  deux  fiminces, 

î-i  ;iges  fom  herbacées ,  garnies  de  feuilles  al- 
u-T*:\,  .lilecsi  le*  feuilles  fuj>érieurcs  finples. 
l.tïH:^rs  ibnt  dirpof;ej  en  épis  lera-iiiiiux,  tour- 
r.cs  j'un  feiil  côté,  comme  dans  I  héliotrope  , 
li'it  c  (te  pliiite  a  on  peu  le  port.  Le  calice  ell 
rr  l'ii-nt  ,  à  cinq  divilioni  prnfundes,  droites  , 
^::irrii  b  corolle  campjnolée,  de  la  longueur 
■'■■'  CJiice  ,  à  ciiq  'ibes  arrondis  i  ciiiQ  fiiamens 
■'  :.l=s,  vtluï,  une  f'iis  plus  longs  que  la  cornlle, 
:  'v;ii  à  fi  baie,  fourenant  des  anthères  oblon- 
7-.:^  ;  un  ovaire  libre,  ovale,  fiirmonté  d'un 
'■  .  ft.iloime  ,  bifi  le  :  il  lui  fuccè  ie  une  capfu'e 
'  iî  .  à  une  f;^u;e  loge,  conienint  deux  ou  nn? 
:  .  r  r^meiic*  par  avortemeiit,  s'ouvrant  en  deux 


•  Cette  p'ante ,  obftrve  M.  de  Jullîeu ,  reflem- 

■■   t-.ll'ment  à   V hMîotropium  pinnatum  ,   Vahl  , 

■  "■'1.  pir  fes  feuille»  ailées  j  par  fa  capfule  &■ 

■  -  :>n  il^Ie  fourchu  ,   qu'elle  n'en  eft  peut-érre 

:n'.-ïaii^té  1  épis  plu»  (errés,"M.deLamirck, 
'■■  l'iijn:  comme  capTulaire  le  fruit  de  r et  ktlio- 
■■■  UT,  l'a  rapporté  au  g;-nre  hydrophvie,  fous 
■i  i.nr;i  d  hydrophjtum  mogtUanicum.  S  il  en  e(i 
--  1;,  il  faadia  également  y  léuidiralJée,   qui 
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ALDINE.  Aldina.  Ce  nom  tA  donné  par  Adan- 
fon  ,  en  mémoire  d'Alilini ,  à  Yebeny  ,  arbre  de  la 
JjTi-.ique,  décrit  &  figuré  fous  celui  dee/yapat 
Krown  ,  Hiiloiie  de  h  Jam.  119 ,  iib.  5 1 ,  fig.  t. 
Il  préft;nte,  Jjns  fa  fleur  &  dans  fon  piftil,  les  ca- 
ractères ordinaires  des  pbntes  légumineufes.  Sx 
carène  eft  à  deux  pétales.  Son  ovaire  devient  une 
goulTe  courte,  remplie  de  dsux  praines,  droits 
du  côté  de  h  fuiure  ,  courbe  tt  fiouée  d.;ns  foa 
milieu  du  côté  oppofé  ,  prenant  ainfî  la  forme 
d'un  fruit  compofé  de  deux  lobes  nionolpermes  , 
féparés  par  un  étranglement.  Ses  teuilles  fonr  taf- 
femblées en fjifceau,  du  milieu  defquelles  s'élèvent 
des  pédoncules  folitaires .  chargés  d'une  ou  plus 
fouvent  de  deux  fleurs. 

Linnius  rapportoit  3  fon  afpalathus  thtnus  cette 
plante  ,  ainfi  qu'un  fpaitium  de  Plumier  ,  figuré 
par  Burmaiin,  ub.  1^6  ,  fig.  i  ,  très-différent  par 
fon  fruit  entier  ,  non  lïnué.  Murni ,  diliinguant 
avec  raifon  ces  deux  plantes,  a  fait  de  telle  de 
Plumier  un  ptérocatpe  (  eierocarpui  buxifoiius  y. 
L'aldine  a  été  réunie  pir  Swmz  à  Vamerimno.i  de 
Btown  i  mars  la  gouffe  entière  de  ce  dernier ,  quj 
avoir  empêché  Brovn  lui-même  de  faire  ce  rap- 
prochement, eS  toujours  un  figne  didinflif,  qui 
forcera  peut  -  être  de  biffer  fubfifter  i'jWr.i* 
comme  genre  féparé  ,  diff;reiit  des  troii  ganres 
énoncés  ci-d^lTui. 

Scopoti  avoir  donné  pofléiîcurement  le  même 
nom  au  vadaMi  ,  que  Rheed  ,  Hoir.  Malji.  vol. 
9  ,  tab.  41 ,  anuonçoii  comme  n'ayant  qu'une 
graine  nue  ;  mais  cette  plante  3  été  reconnue  dfi- 
puis  comme  une  efj'ècc  île  camiantine,  (/ijïi./a 
gendifi'lfi.  Linn.  &  DiA,  n».  7 ,  dont  !e  fruit  eft 
certainement  une  cap^'j'''  feiiiblable  à  celle  des 
efpèces  congénères.  (Jfjf) 

klDROVASn^véficulsurc.Aidrov^ndavejlcu- 
lofa.  Lam.  111.  Gcn.  ub.  110. 

ALECTOROLOPIIOS.  Ce  nom  vient  d'u* 
mot  grec,  qui  fign  fie  une  crête  de  coq.  Les  An- 
ciens t'ont  donné  à  plufi^ur^  plantes  aff^z  différen- 
tes, t-lles  q'je  l'alliaire  ,  tryfimum  altiana  Linn.  , 
e  fpèce  de  véUr  ;  la  fclaréi  des  prés  ,  falvia  pra- 
itnfi  Linn. ,  efpèce  du  genre  fauge  ;  la  créie  de 
coq  ,  rhinanikui  çrifti  gjUi  Linsi.  ,  efpète  de  CO- 
ciê;e,  &  diux  autres  du  mène  g.'me.  Haller, 
dans  fêS  StintA  belvciict ,  l'emploie  exe lf.fi veiJioi,t 
pont  ces  d.-rniètes  plantes  ,  qu'il  Cépare  d&s  rhi- 
nanthus  ,  d'nptcs  leur  caîîce  renflé  &  compiimé  , 
&  U  lèvre  fupéii.^ure  de  leur  cordil;  plus  crurte. 
Cette  féparation  n'a  pas  encore  été  genéiaUmfr.i 
admife. 

ALECTRE.  Aleâra.  Genre  de  plancet  dicot]>t 
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lédones ,  â  fleurs  complètes  ^  monopëtalées ,  ir« 
régulières  $  il  fe  rapproche  de  la  famille  des  pëdi- 
culairesj  &  a  de  grands  rapports  avec  les  oroban- 
ches.  Il  comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe^ 
i  feuilles  éparfes  ^  &  dont  les  fleurs  font  difpo- 
fées  en  un  épi  terminal. 

Le  caraâère  eflentieLde  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  deux  lèvres  f  la  tevre  fupérieure  bifide^ 
V inférieure  trifide  ;  une  corolle  en  entonnoir  i  quatre 
étamines  dîdynames;  les  filamens  barbus  y  une  capfuU 
k  deux  loges  )  femences  foUudres. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  ofire  : 

I®.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j  i  deux  lèvres; 
la  fupérieure  à  deux  divifionsj  l'inférieure  bifide. 

a^.  Une  corolle  monopétale ,  tubulée  \  le  tube 
infenfiblement  élargi  \  le  limbe  étalé  «  à  cinq  dé- 
coupures élargies  ^  lancéolées  j  obtufes. 

3^.  Quatre  étamines  didynames  ;  les  filamens  fi- 
liformesi  inférés  fur  le  tube  de  la  corolle^  barbus^ 
de  la  longueur  du  tube  ^  deux  un  peu  plus  coures , 
foutenant  des  anthères  à  deux  lobes. 

4*.  Un  ovaire  ovale  ^  furmoncé  d'un  fiyle  fili- 
forme j  de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par 
un  ftigmate  recourbé  j  un  peu  plus  épais  que  le 
ftvle>  de  la  même  longueur  ^  ftrié  a  fes  deux 
cotés. 

Le  fruit  confifte  en  une  capfule  ovale  «  obtufe  » 
â  deux^  loges  ^  à  deux  valves  i  une  femence  ovale 
dans  chaque  loge. 

Espèce. 

AxECTRE  du  Cap.  Ale&ra  capenfis.  Thunb. 

AleBra  foliis  ovatis  «  fejfilibus  ,  fparfis  ifioribus 
Jpicatis  J  lerminalibùs, 

AleUfu  capenfis.  Thunb.  Nov.  Gen.  Plant,  vol.  3. 
pag.  80. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  orobanche.  Ses  tiges 
font droi tes I  Amples^  iiriées^  cylindriques»  ve- 
lueSj  fiftuleufes»  hautes  d'envirou  un  pied,  garnies 
de  feuilles  éparfes, feflîles,  droites,  ovales ,  très- 
entières  ,  obtufes  à  leur  fommet ,  velues  ;  les  in- 
férieures plus  petites;  les  fupérieures  infenfible- 
ment plus  grandes  ,  longues  de  cinq  à  fix  lignes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  tenninal  » 
pourvues  d'un  calice  à  deux  lèvres  ;  la  fupérieure 
divifée  en  deux  lobes  ;  l'inférieure  en  trois.  La 
corolle  ttt  jaune ,  marquée  de  firies  purpurines , 
d'une  feule  pièce ,  conuftant  en  un  tube  evafé  par 
le  haut,  attaché  au  fond  du  calice,  divifé  a  fon 
limbe  en  cinq  découpures.  Les  étamines,  au  ooai- 
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bre  de  quatre ,  ont  leurs  filamens  velus.  L'ovatrt , 
libre,  eft  furmonté  d'un  fiyle  &  d'un  ftigmate 
ftrié  ;  il  fe  convertit  en  une  capfule  glabre,  ov^le , 
à  deux  loges,  s'ouvrant  en  deux  valves,  coote- 
naot  une  femence  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérarce, 
parmi  les  gazons,  fur  le  bord  des  fleuves,  où  <:)l3 
a  été  découve  rtî  par  Thunberg.  EUe  noircit  par 
la  deflîccation.  O  {Defcript.ex  Thunb.  "i 

ALECTRYON.G«rtn.  deFniâ.  &  Sem.  i,pag. 
216,  tab.  46 ,  fie.  2.  Gxrtner  fait  mention ,  fous 
ce  nom ,  o'une  plante  particulière  ,  dont  il  n'y  1 
que  le  fruit  de  connu.  Il  en  éublit  le  caraitete 
ainfi  qu'il  fuit  :  * 

Une  baie  seehe ,  a  une  feuU  loft ,  contprimie  tu 
crête  à  fa  partie  Cupirieure  ,*  une  feule  femence  i  m 
arille  incomplet  &  pulpeux» 

Cette  baie  eft  dégagée  du  calice  ,  coriace ,  gio* 
buleufe  ,  pubefccnte ,  cendrée  ou  un  peu  brune  , 
furmontée  d'une  crête  marginale.  La  femence  Lit 
fphérique,  luifante ,  d'un  pourprc»noi>âtr: ,  i 
moitié  entourée  d'un  arille.  La  radicule  de  i'cm- 
bryoui  dépourvu  de  périfperme»  eft  recourbée  fjr 
les  lobes  contournées  en  fpirale*  Ces  caraAèfes 
déterminent  la  famille  de  cette  plante  ^  qui ,  d'après 
M.  de  Juffieu ,  doit  entrer  dans  celle  des  favoi>- 
niers  i  mais  peut-être  que ,  fi  cette  même  plante 
étoit  mieux  connue  dans  toutes  fes  parties ,  ells 
feroit  réunie  i  quelqu'autre  genre  déjà  établi.  Elle 
porte  le  nom  à'evonymoides  excelfa  «  dans  les  nu* 
nufcrits  de  Solander. 

ALÉPIDEE  ciliée.  Jlepidea  ciliaris.  M.  de  La- 
roche ,  dans  un  très-bel  ouvrage  qu'il  vieoc  cie 
publier  fur  les  eryngium ,  a  féparé  des  afiranta 
Linn.  J  Yaftrantia  ciliaris  Linn.  f. ,  efpèce  plus  rap- 
prochée des  eryngium  que  des  aftrances ,  mais  qui 
en  diCFère  fuffiiammentpourconftituer  lenouveaii 
genre  établi  par  M.  de  Laroche  ^  &  auquel  il 
donne  pour  caraâère  eflentiel  : 

Un  calice  a  cinq  divifionsj  cinq  pétales  courba  u 
dedans  ,'  fieurs  fe  files  «  réunies  en  tête  far  un  riit^ 
tacle  nu  ,  hémifphérique  /  fruits  tubercules» 

Les  ombelles  partielles  font  compofëes  d'une 
petite  tête  de  fleurs  feffiles  ,  entourées  par  un  in- 
volucre  à  dix  découpures  profondes ,  lancéolées , 
épineufes  i  leur  fommet.  Le  calice  eft  d'une  feule 

Cièce ,  à  cinq  découpures  ovales ,  prefqu'obrafest 
\  tube  adhérent  i  l'ovaire,  fit  couvert  d'un  grand 
nombre  de  petits  tubercules.  La  corolle  eÀ  fort 
petite,  compofée  de  cinc|  pétales  caducs,  alternes 
I  avec  les  divifions  du  calice  i  les  étamines  un  p^u 
I  faillantes  ,  oppofées  aux  découpures  du  calice  ; 
I  les  anthères  ovales,  i  deux  loges  s  l'ovaire  om* 
'  biliqué  )  dix  crénelures  à  fon  fommet  \  il  s'en  élère 

deux  ftyks  filiformes.  Le  fruit  eft  ovale^  adhèrent 

avec 
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Un  calice  £une  feule  pi^ce,  m  cinq  dents ,  médîo' 
f rement  adhérent  avec  t  ovaire  par  fa  partie  inférieure  ; 
ie  nombre  des  étamines  variable  (^defix  à  dix  );  ies 
filamens  réunis  par  leur  hafe ,  naijfant  du  fond  du  tube 
£une  corolle  monopétale  j  h,  trois  ou  cinq  décou^ 
pures  ;  t ovaire  contient  plufieurs  femences  ^  mais  il 
rien  refie  qu'une  ou  deux  dans  le  drupe  qui  luifucc^de. 

Espaces. 

I.  AuBOUfiER  officinal.  Styrax oficinale,  Linn. 

Styrax  foliis  ovatis .  fubtus  villofis;  racemis'fim' 
plicibus  ,  folio  brevioribus.  Ait.  Hnrt.  Kev.  vol.  l. 
pag.  7f .  —  Linn.  Spec.  635.  —  Cavan.  Diff.  6. 
pag.  }38.  tab.  188.  ng.;i. —  Garid.  Aix,  pag.  4^0. 
ab.  95.  —  Lam.  III.  tab.  569.  (  Voyei  Alibou- 
FIER,  n*.  i.  ) 

1.  Aliboufibr  à  grandes  feuilles.  Styrax  gran- 

difolium.  Ait. 

Styrax  foliis  obovatis ,  fubths  villofis  ;  pedunculis 
axiliaribus ,  folitariis  ^  unifioris.  Ait.  Horc.  Kew. 
a.  pag.  75.  —  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  41. 

Styrax  officinale.  Walth.  Flor.  carol.  140. 

Ses  feuilles  font  beaucoup  plus  larges  que  celles 
de  refpèce  précédente,  velues  en  deflous,  en 
ovale  renvêrfé  , 'médiocrement  denticulées,  acu- 
minées  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées 
eq  grappes  alongées,  terminales,  (effiles  à  leur 
partie  inférieure  s  les  pédoncules  axillaires ,  foU- 
taives,  â  une  feule  fleur. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Caro- 
line. T>  (r./) 

3.  AliboufieR  pulvérulent.  Styrax pulvemlen- 
tum.  Mich. 

•  Styrax  foliis  parvulis  ,  fuhftffiiibus  ,  ovalibus  ,  non 
acuminatis  ,  fubtùs  quap pulverulento^tomeniops  i  fio- 
riôus  axiliaribus  &  fubtemo-tirminalibus ,  brevifime 
pediceHatis.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  41. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  Va- 
Uboufer  à  grandes  feuilles  s  mais  (es  feuilles  font 
beaucoup  plus  petites,  prefque  feffiles,  ovales  , 
point  acuminées,  tomenteufes  tk  comme  pulvé- 
rulentes â  leur  face  inférieure.  Les  fleurs  font 
axillaires  »  médiocrement  pédicellées ,  réunies 
preftjue  trois  par  trois  au  fommet  des  rameaux. 

* 

Elle  croit  à  la  Caroline ,  dans  les  forêts.  T> 

4.  Aliboueier  à  feuilles  glabres.  Styrax  gla- 
brum.  Cavan. 

Styrax  fbWs  fabovatit ,  glaberrimis  ^  denticulatis  ; 
Jioribus  axiliaribus  ^  cernuis.  Cavan*  Diff.  bot.  pag. 
340.  tab.  188.  fig.  1.  —  Mich.  Flor.  bor.  Amer. 
2.  pag.  41. 

Styrax  americana,  Lam.  D!â.  i.  pag.  82. 
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Styrax  levé.  Walth.  Flor.  car.  14C. 

Styrax  levigatum.  Ah.  Hort.  Kcv.  2«  pag.  yf* 
(  ^'^^l  Aliboufibr  ,  n>*.  2.  ) 

Ses  étamines  varient  de  fix  i  dix.  L'ovaire  tft 
adhérent  au  calice  dans  fa  partie  inférieure. 

f.  AliboufieR  benjoin.  Styrax  benioin. 
Dryaod. 

Styrax  foliis  oblongis ,  acuminatis  ,  fubtiis  to^ 
mentofis  /  ractmis  compôfiiis  ,  longitudine  foitorum, 

Dryand.  in  Aâ.  Angl.  77.  pag.  308.  tab.  12. 

Laurus  benjoin.  Houttuyn.  in  Aâ.  Harlem,  lu 
pag.  26  f.  tab.  7. 

Arbor  ben^oini.  Grimm.^  in  Ephem.  A.  N.  C. 
decad.  I.  ann.  i.  pag.  37O.*  fig.  31. 

Benjui,  Garcias^  ab  Hort.  in  Cluf.  exot.  p.  iff* 

Ses  feuilles  font  oblongues  »  ovales ,  acumi- 
nées ,  très  -  entières  â  leurs  bords ,  tomenteufes 
à  If  ur  face  inférieure  î  les  fleurs  diff  ofées  din$ 
l'aiflelle  des  feuilles  en  grappes  pansculées ,  de  la 
longueur  des  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales ,  ï 
Sumatra,  fy 

Obfervations.  L'on  n'avoit  eu  jufqu'alors  que  des 
préfomptions  incertaines  fur  l'arbre  qui  produit 
cette  refine ,  connue  fous  le  nom  de  benjoin.  Linné 
penfoit ,  d'après  Commeli n ,  que  c'étoit  use  efpèce 
de  laurier  3  d'autres ,  &  M.  de^  Lamarck  penchoit 
pour  cette  opinion  ,  l'attribuoient  à  un  badamier 
(  terminalia  benjoin  Linn.  f. } ,  trompés  par  Taru- 
U«gie  de  l'odeur  de  fa  réfine.  Enfin  ,  Dryander  1 
prouvé  depuis  »  dans  les  Tranfaâioms  pkHvfophi- 
ques,  que  1  arbre  qui  fournît  le  benjoin  eft  un 
aliboufier. 

A  l'âge  de  cinq  i  fix  ans  on  fait ,  au  haut  in 
tronc  de  cet  arbre ,  une  incifion  oblique  :  il  eo 
fort  une  réfine  blanche  &  tranfparente  ;  elle  de- 
vient, en  fe  figeant  «  d'un  grb-jaunâtre  ou  d'uo 
brun-rougeâtie  &  maculé  par  places  :  d'où  vient 
le  nom  â'amygdaioïde  donné  au  benjoin.  A  Mi- 
lacca,  Java  &  Sumatra ,  on  ne  conferve  ces  ar- 
bres que  pendant  fix  ans,  parce  que  la  récolte,  qui 
eft  d'environ  trois  livres  par  an  j  diminue  beau- 
coup après  cet  âge. 

Le  benjoin  Te  fublime  au  baia  de  faUe,  en  fleurs 
argentées.  Ces  fleurs  font  un  acide  particulier , 
nommé  benioique.  On  emploie  les  fleurs  de  ben- 
join dans  les  parfums  >  en  médecine ,  pour  les 
maladies  du  poumon ,  &  dans  la  chirurgie  coDtre 
la  gangrène  &  les  écroueiles.  On  a  prérendu 
qu'elles  enievoient  l<$  taches  de  rouflèuri  a<.tfi 
la  réfiiie  ,  diflbute  dans  Tefprit-de-vin  »  donnen- 
eHe  cette  teinture  ,  dont  quelques  gouttes ,  n  é* 
lées  dans  Teaa  j  deviennem  U  Uqueur  blanchâne 
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oui,  fur  les  toilettes j  porte  le  nom  de  hit  vir- 
p.idl,  (f^oyei  £enjoin.) 

ALISIER.  Craugas.  La  plupart  des  alifiers  font 
i  Jicènes  de  l'Europe.  Parmi  les  efpèces  qui  y 
croiifjnc,  les  unes  ne  font  que  des  arbriffeaux  peu 
eîcvrSj  Jes  autres  3  des  arbres  d'une  médiocre 
granieur.  Les  pren^ers  font  la  décoration  des 
heures  montagnes,  où  l'œil  fe  plaîr  d'autant  plus 
1  !;;5  confidérer,  que  les  grands  végétaux  y  font 
piiis  rares.  Les  féconds  fe  confomient  avec  les 
-rbres  de  nos  forêts.  S'ils  ne  les  égalent  pas  en 
hauteur,  fi  l'ombre  épaiffe  de  leur  cime  eft  nuîfi- 
b:e  à  la  végétation  des  alifiers ,  ceux-ci  remplif- 
[■z\M  avec  avantage  les  clairières  &  le  vide  des 
til  is  ;  ils  s'y  diftinguent  par  la  beauté  de  leurs 
fetiiiies ,  femblables  â  celles  des  érables  dans  fali- 
iier  des  bois  ,  bien  moins  anguleufes ,  mais  plus* 
larges  dans  Talifier  de  Fontainebleau.  Leurs  fleurs 
au  piinrems  ,  leurs  fruits  en  automne  ^  étalent 
avec  élégance  leurs  corymbes  sameuz. 

L*$  a!!(îers  des  hautes  montagnes  ont  un  tout 
aure  afpeft  ;  ils  fe  préfentent  fous  une  forme 
a:relk  6c  fauvage ,  mais  tellement  en  harmonie 
avec  les  roches  arides  &  folitair  s  où  ils  croi(> 
ircc,  qu'ils  plairoient  moins  s'ils  avoient  plus 
ci'elegance.  Cette  forme  peu  régulière  n'exclut 
point  la  beauté  :  on  la  retrouve  dans  les  feuilles 
de  Tallouchier  ,  d'un  blanc- fatiné  en  deffous,  à 
reits  argentés  lorfqu'elles  font  frappées  par  le 
lolri:  i  d.ins  les  fleurs  de  rallfier  nain  ,  nombrcu- 
Ics  &  réunies  tn  petits  corymbes  touffus.  Dans 
t 'jces  ces  efpèces,  les  fruits,  globuleux  jaunâtres 
ou  d'un  rouge  plus  ou  moins  vif,  ne  le  cèdent 
pr inr  aux  fleurs  pour  l'agrément,  &  l'emportent 
par  leur  utilité  :  c'eft  pour  eux  qu'un  grand  nom- 
bre rt'oifeaux  viennent  vifiter  les  folitudes  des 
P  rénées  &  des  Alpes ,  «c  animer  par  leur  prè- 
le a  :e  ces  roches  Aarîdonnées. 

On  a  vu  dans  Touvraee  de  M.  de  Lamarck  les 
C3r3Ctères  d'après  lefquels  cet  auteur  diftingue  les 
rr-égus  des  mefpilus,  &  les  motifs  qui  aiitorifent 
C:tte  nouvelle  diftribution.  Nous  n'avons  à  ajou- 
rer à  ce  travail  que  les  phrafes  fpécifi^jues  Si  quel- 
ques efpèces  nouvelles. 

Espèces. 

I.  Alisier  blanc  j  Allouchier.  Craugusaria. 

Lir^n. 

Cratàgus  fùliis  ovdtis  ,  incifis  »  ferratis  ,  fubths 
tomentops.  Lion.  Spec.  68 1.  —  (Eder.  Flor.  dan. 
:.b.  ^oi.  —  Poir;  m  Duham.  Arb.  edit.  nov.  vol. 
4.  tab.  )4.  —  Lam.  111.  tab.  4)5*  fig«  !• 

Pyrui  aria.  WiUd.  Spec  1.  pag.  III. 

Sorhus  aria.  Crante.  Aûfir.Fafc.  2.  tab.  i.fig.  1. 
«.  Cratâgus  foUis  fubrotundo'0vatis  ,  fubtks  al' 
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3.  Craugus  foiiU  ovato-ohlongis  ^  fubûis  tomea- 
tofis.  (  Foyei  Alisier,  n°.  1.) 

a.  Alisier  de  Fontainebleau  Craugus  latifolla. 
Lam. 

Cratâgus  foUis  ov a to  fubro tandis  ,  bap  angulojts  , 
]ferratisj  fubtîts  albidis  ,  tomentofis,  Poir.  in  Duham* 
Arb.  edit.  nov.  4.  pag.  1 30.  tab.  55. 

Crat&gus  d€ntata,T\\\x\\\.  Paris, édit.  1.  pag.  I45. 
(  ^^'l  Alisier,  n^.  2.) 

3.  Alisier  des  bois  ou  torminal.  Cratâgus  tor- 
minalis,  Linn. 

Cratâgus  folîis  cordato^ôvatts  ,  laciniato^lobatis  , 
ferratis î  lobis  infimis  diyaricatis ,  fioribus  corymbofis, 
Poir.  in  D  .ham.  Arb.  edit.  nov.  vol.  4.  pag.  118. 
tab.  53.  —  Linn.  Spec.  681.  —  (Eder.  Flor.  dan. 
tab.  7t/8.  — J.»cq  Flor.  Auftr.  j.  pag.  21.  tab.  445. 
—  Lam.  111.  tab.  43  j.  fig.  2. 

Pyrus  tormtnalis,  Wiild.  Spec.  2.  pag.  I022. 
.{Voyti  Alisier,  n**.  3.) 

4.  Alisier  à  trois  lobes.  Cratâgus  trilobata. 

Cratâgus  foliis  lato^cordatis  ,  trdohatis ^  ftrrads  ; 
lobis  latcralibus  bifidis  ,  terminait  trifido  ,  peduncuUs 
Jhlitariis,  (N.) 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  raboteux  i  les 
feuilles  éparfes,  pétiolées,  élargies,  un  peu  échan- 
crées  en  cœur  à  leur  bafe ,  divifécs  en  trois  lobes 
principaux  j  les  deux  latéraux  &  inférieurs  tfès- 
ouverts,  inégalement  bifiles  i  le  fupérieur  &  ter- 
minal plus  large ,  à  trois  divifions ,  toutes  plus  ou 
moins  lancéolées  ^  aiguës ,  dentées  en  fcie ,  gla- 
bres, coriaces  ;  un  peu  pubefcens  en  delTous  dans 
leur  première  jeuneffi }  les  pétioles  grêles,  alon- 
gés,  un  peu  comprimés.  Les  fleurs  font  fituées 
vers  l'extrémité  des  rameaux  ,  fur  des  pédonculei 
folitaires,  rapprochés,  prefqu'auiTi  longs  que  les 
pétioles,  uniflores  }  le  calice  très-tomenteux ,  i 
cinq  découpures  lancéolées,  aiguës  «  perfltUntesi 
les  fruits  de  la  grolleur  d'une  cerife ,  globuleux  , 
de  couleur  rouge  ;  les  fcmences  cattilagineufes. 

Cette  plante  croît  en  Syrie ,  où  elle  a  été  dé- 
couverte par  M.  Labillardièie.  f>  (  ^.  /.  in  herb. 
Desfont.  ) 

j.  Alisier  nain.  Cratâgus  humilis.  Lam. 

Cratâgus  foliis  avatis ,  ferratis,  utrinqu}  glabri^g 
fioribus  di^ynis  ,  corymbofo^capitatis.  Poir.  in  Du- 
ham. Arb.  edit.  nov.  vol.  4.  pag.  13;. 

Cratâgus  chamemâfpilms,  Jacq.  Vind.  24)  ^  &  Flof  • 

anfir.  tab.  231. 

Mefpilus  thamemâfpilus,  Linn.  Spec.  68j. 

Sorbus  fruticofa ,  &c.  Crantz.  Auftr.  pag.  8]* 
tab.  !•  £i«  i*  (  ^^^{  Alisier  j  n».  4,  ) 

Oo  t 


292 


A  L  I 


6.  Alisier  à  feuilles  d'arboufier.  Cratégusar-  < 
lutifolia,  Lam. 

Cratàgus  fo/iis  ovutis  ,  actttis  ,  fernuis, ,  fubtùs 
ûlbidis^  fubpubefcentihus.  Poir.  in  Duham.  Arb. 
tdir.  nov.  vol.  4.  pag.  13'. 

Mefpilus  arhutifolia,  ?  Linil.  Spec.  685. •(  f^oye^ 
AhisiEK,  n"".  5.) 

7.  Alisier  i  feuilles  de  poirier.  Cratàgus  pyri* 
foiia,  Lam. 

Cratégus  foliîs  ohlonge-ovatîs ,  arguù  ftrratis  ^ 
fubtùs  incano-tementofis,  Poir.  in  Duham.  Arb.  edit. 
oov.  vol.  4,  pag.  131.  (  Koyei  ALisipR,n*.  6.) 

8.  Alisier  amëlanchier  ou  i  fâuilles  rondes. 
Cratàgus  amelanchter, 

Cratàgus  folïts  ovato-fuhrotundis ,  dentatis  ,  fub- 
glahrisi  peta/is  laïucoUtis,  Poir.  in  Duham.  Aib. 
vol,  4.  pag.  131. 

Cratàgus  rotundi foiia  f  var.  «.  Lam.  Diâ.  I. 
pag.  84. 

Mefpîius  amcianctiitr,  Linn.  Spec.  68  f. 

Pyrus  amtiançfiîer.  Linn.  Suppl.  2j6.  —  Willd. 
Spec.  1.  pag.  1014. 

Sorbus  am^ianciticr.  Crantz,  Aullr.  5K>« 

9.  Alisier  de  Crète.  Cratàgus  cretica, 

Cratàgus  foi  lis  circinnatis  ,  argutl  dintctls ,  api  ce 
truncatis  ;  poribus  raccmops  ,  petaiis  eilipticis  y  ger- 
mine  tomentofo.  Desfont.  Coroll.  pag.  79.  tab,  j'9. 

Cratàgus  (  pyrus  cretica  )  ,  foiiis  fuhrotundis  , 
emargirihtis  ^  muçroaaris  ^  fubtùs  ianatis  j  flo'ïbus 
raccmofis  y  petaiis  ianceoUtis  ^  gcrminibus  cuiicinif- 
quefigmentis  ianato-tomeniofis.  Willd.  Spec.  Piaiu. 

Craugus  rotundifolia ,  var.  iS.  Lam.  Diû.  i. 
pag.  84. 

Cerafus  idea.  Alpin.  ExoC.  pag.  3.  tab.  1. 

Mefpîius  cretica ,  fçiio  circinnato  ,  Ô  quafi  cardi^ 
fbrmi,  Tournef.  Inft.  Coroll.  43. 

Malgré  fes  rapports  avec  Tefpèce  précédente , 
celle-ci  en  eit  très^liftinâe.  Ses  feuilles  font  ova- 
les ou  arrondies  j  fermes  y  épaiffeSj  blanches  & 
.tomenteufes  en  deiTous  ^  glabres  en  delfrs^  pref- 
que  glabres  à  leurs  deux  faces  dans  leur  vieillefle , 
la  plupart  échancr^es  à  leur  fommet^  avec  une 
petite  pointe  dans  le  milieu  de  l'échancrure  ;  à 
.demelures  courtes,  lâches ,  très-atguèfs  }  les  ner- 
vures BncS^  latérales  &  parallèles  >  les  pétioles 
tomenteux  ou  pubefcens  }  ks  fleurs  difpofées.  en 
grappes  lâches  ,  prefqu'en  corymbe  ^  axiltai^es  « 

£lus  longues  que  les  feuilles  1  les  pédoncules  & 
%  calices  lomenteux  i  la  corolle  buodteî  les  pé- 
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taies  obtus  •  elKpti<ju$s y  les  fruits  de  la  groffeir 
d'un  grain  de  grofeille ,  ovales-arrondis ,  rougt< , 
puis  noirâtres  ,  i  cinq  loges;  deux  femeiices  cat- 
tîlagineufes'dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  à  Tile  de  Crète»  fur  le  moût 
Ida.  T>  (  ^•/«  in  iterb.  Desfont,  ) 

10.  Alisier  à  fines  dentelures.  Cratàgus  fer- 
raiata. 

Cratàgus  foiiis  avato-obiongis ,  ohtttfis ,  atict  ttiu- 
cronatis  ^  fubtùs  tomtntofis  ^fioribus  racemofo^orym» 
bofis.  (N.) 

An  mefpiius  (  arbutifolia  )  ,  inermis  ,  foiiis  ob» 
iongO'Ovaiibus ,  acuminatis ,  fuhtiiijinû  fcrrulavs , 
fubtùs  fubcantfcentibus  ;  corymbo  compofito  ?  Mien. 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  291. 

Ses  rameaux  font  ghbres  ^  rylindfiques,  lu'- 
fans,  couleur  de  bronze  j^ccux  qui  portent  le» 
flrurs,  roitles  «  très  -  courts  ,  horizontaux  j  les 
feuilles  médiocrement  pétiolées^  ovales-obN  t.- 
gues^  obtufes^  un  peu  mucronées  à  leur  foTim^:, 
très-finement  deaticulées  à  leur  contour ,  ph'îM 
en  deffus  j  blanches  &  tomenteufes  en  dellous , 
longues  d'un  pouce  &  plus  ,  larges  d'environ  (it 
lignes^  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe^  les  neryurcs 
obiiûues»  fe  dirigeant  vers  le  fommet  des  feuilles. 
Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  despetics 
rameaux  4  en  corymbcs  courts  i  les  pédoncules  U, 
les  calices  pubelcens  i  la  corolle  blanche  s  les  pe« 
taies  ovales  «  rétrécis  en  onglet  à  leur  bafe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline.  T)  (  ^.  /• 
C0mm.  Bofc) 

11.  Alisier  i  épîs.  Cratàgus  fpicata.  Lara. 

Craugus  foiiis  fotundatis  ,  fcratis  ,  fubgiabris  ; 
fioribus  racemofo'fpicatis,  cuiict  intùs  tomcntij  , 
fctaits  brtvibus,  Poir.  in  Duham.  Arb.  edit.  nov. 
vol.  4.  pag.  131. 

Pyrus  (  ovalis  ) ,  fiiiis  fubrotundo^eiiipticis  ,  tf.  :* 
tis  t  g/abris  f  fioribus  racemofis  ^  petaiis  obovdt.i  » 
germinibus  caiicinifque  fegmentis  pubefcentibus.Vd  i**J- 

Spec.  1.  pag.  1014.  C  ^^oyei  Alisier,*  n^.  8.) 

12.  Alisier  à  grappes.  Cratàgus  raamofa.  Lar 

Cratàgus  foiiis  ovato  obiongis ,  acueis ,  ferratis , 
fuhglabris  ;  fioribus  racemofis  ;  petaiis  fubiintanbus , 

obiongis.  Poir.  in  Duham.  Arb.  edit.  nov.  vol  4. 
pag.  !»• 

•  An  mefpiiuf  canadenfis^  Linn.  Spec.  éSj.  — 
Mich.  Flor.  boréal.  A'tief.  1.  pag.  291.- 

An  pyrus  boitryapium  ?lÂnn.  Suppl.  Iff-  — 
Wangenh»  Amer.  90.  tab.  a8.  69,  6^*  —  Wiili 
Spec.  1.  pag.  1013.  {y^oyn  Alisier ^  n*.  9O 

AUSMA.  (r«yr{  Fluteau.) 
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ALISMOIDES.  On  trouve  fous  èe  nom  ^  dans 
le  Tableau  du  règne  végétal  ^  par  Venfênac  y  une 
famille  de  plantt.s  qu'il  a  détachée  de  celle  des 
)oncs  j  dont  elle  fonnoit  une  feétion  patticu  ière 
dans  le  Gênera  Plantarum  de  M.  de  JulTieu.  Dans 
cette  nouvelle  famille: 

Le  calice  eft  à  iix  divifions  (un  calice  à  trots 

f'-irolfcs  ,  trois  pétales 3  Linn.  )  ,  entourant  fîx  ou 

neuf  ëtamines^  rarement  plus  ,  au  milieu  defquel- 

Jes  font  trois  ou  fix  ovaires  &  plus  ^  fuimoncés 

chacun  d'un  flyle  ou  d'un  fligmate.  Ces  ovaires 

d:;\iennent  autant  de  capfules  monofpermes  >  qui 

ne  s'ouvrent  point ,  ou  polyfpermes  ,  s'ouvranc 

en  deux  valves.  L*embryon ,  contenu  dans  les 

gjines,  eft  droit  ou  courbé  j  dénué  de  péri- 

fj.>erme. 

« 

Les  plantes  de  cette  famille  font  herbacées ,  & 
croilfei't  dans  leau  ou  dans  les  lieux  humides. 
Leurs  feuilles  font  radicales  j  alternes ,  engainan- 
ti  s  ;  les  fleurs  difpofées  en  épis ,  en  ombelles  ou  en 
vcfti cilles^  accompagnées  d'un  involuae  à  plu- 
fî^urs  folioles  dans  quelques  genres.  Le  fagittaria 
eit  le  feul  genre  de  cette  famille  qui  foit  mo- 
ri(  ique^  le  feul  qui  ait  un  nombre  indéfini  d'éta- 
min  3  s. 

Les  principaux  caraôëres  qui  diftinguent  les 
al!!mouies  dts  joncs  font  la  pluralité  des  ovaires 
S:  r^btence  du  périfperme  5  ils  fuâifent  pour  en 
tcrmer  une  fam'lle  diltîrâe,  &  même  pour  les 
frparer  des  autres  familles  monocotylédones  à 
etimines  (pérygînes)  attachées  au  calice  j  qui 
toutes  ont  un  pétifperme  ,  &  généralement  un 
ft^ul  ovaire;  et  mais  alors,  dit  M.  de  JuiHeUj  quel 
)!cu  occupera  cel  e  ci  dans  l^ordre  naturel  fi  elle 
s  e 'oigne  des  joncs  ?»  Ce  problème  fera  diiEcile 
a  refondre.  Les  principaux  genres  qui  compofent 
cttte  famille  font  les  fui  vans  : 

§.  1*'.  Fleurs  en  ombelle  ou  ver ti  cil  Ut  s. 


Les  bntomîs. 
Les  flutcai:x. 
LwS  fléchicres. 


But  on:  14s, 

Al'ifmd, 
Sagîuaria. 


$.  IL  Fleurs  en  épis. 


Les  fchsuch7,ères. 
Les  triglochines. 


Scheuchreria, 
Triglocnin. 


ALKENGE.  {^oye^  CoquERET.) 

ALLAMANDA.  {f^i^ei  OrÉliE.) 

ALLASL\.  {V<^yei  Allasie.) 

ALLAS1E  à  fruits  rouges.  Allafia  payos.  Lour. 
AlUJia  folils  peniaphyllis  ,  pedunculis  multiforis, 

Lour.  tlor.  CQchin.  x.  pag.  107. 


'k   > 
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C'qft  un  grand  àirbrê  à  rameaux  étalés,  garni  de 

feuilles  oppofées,,pétiolées,  digitées  vcompofées 
de  cinq  folioles  entières»  velues,  difpofées  en 
main  ouvene  for  un  pétiole  commun.  Ses  fleurs 
font  terminales ,  réunies  plufieurs  enfenuble  fur 
un  même  pédoncule. 

Chaque  Jleur  eft  compofée  ,  i*.  d'un  calice  ta- 
bulé, divifé  à  fon  fomm«^t  en  quatre  lobes,  & 
environné  à  fa  bafe  d'iin  autre  petit  calice  exté- 
rieur très-court,  â  cinq  découpures i  1*.  quatre 
étamines ,  donc  les  fîiamens  font  épais ,  furmontés 
d'anthères  â  deux  lobes  ^  attachés  au  fommet  du 
tube  du  calice  intérieur  ,  qui  fait  corps  avec  un 
ovaire  fui  monté  d'un  feul  ftyle  &  d'un  (iigmate. 
Cet  ovaire  fe  convertit  avec  le  calice  en  une  baie 
grande  >  pendante ,  charnue,  alongée,  de  couleur 
rouge  tirant  fur  le  brun,  à  une  feule  loge«  rem- 
plie de  graines  nichées  dans*  une  pulpe. 

Cet  arbre  croit  en  Afrique  ^  fur  la  côte  de 
Mozambique.  1>  Ses  feuilles,  appliquées  en  cata-* 
plafme  fur  les.  reins ,  facilitent  l'accouchement  ; 
au  rapport  de  Loureiro. 

ALLIAIRE.  (  royei  Velar.  ) 

ALLELUIA  :  nom  commun  de  \'oxa/is,  {Voya^^ 

OXAIIDË.)  .         » 

ALL10NL\.  {f^oyei  Allione.) 

a 

a.  Allions  incarnate.  Allionia  incamata,  Linn. 
^—  Lhérit.  Stirp^  65.  tab.  ^u  —  Lam.IU.  tab.  j8. 
—  Flor.  peruv»  vol.  i-  pag*  49.  i       •    . 

^.  Allion£  à  feuilles,de  jalap.  AllLnia  nycla* 
gînea.  Mich. ..  .  r   ,     , 

Allionia  ereBa ,  foliis  lato-cordatis  ,  acutis  ;  pe^ 
dunculis  foliiariis  y  invalucro  quinqùefido  ^  calice  fruc" 
tifero  fubefceate.  Michaux^  Flor.  boréal.  Amtr.  i. 
pag.  106. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  mirabilis  jalapa\Ànt\f 
Ses  ligis  font  droites ,"pfefque  glabres,  garnies 
de  feuilles  larges,  en  cœur,  très -entières ,  aiguës 
à  leur  fommet,  glabres  à  leurs  deux  faces.  Lo$ 
fleurs  font  folitaires ,  pédonculées ,  munies  d'un 
involucre  ou  calice  commun  à  cinq  découpures 
oblongues,  contenant  trois  fleurs;  le  calice  pro- 

{>re  beaucoup  plus  petit,  légèrement  pubefcent  ; 
es  corolles  .un  peu  ir régulières  s  le  réceptacle 
nu.  ... 

Cette  plante  crQÎt  dans  l'Amérique  feptentrïo*- 
nale,  fur  les  bords  du  fleuve  Tennaffée.  {^Mick,  ) 

ALLIUM.  (  royei  .Ail.  )     ' 

ALLOPHILUS.    {Voyei  Allophile  ft 

USUBE.)     «     .  ..... 
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ALLOSURUS.  (Benih.)  Même  genre  que  le 

êheilanthts,  (  Foye[  ÀDlANrE  ,  StqipL  ) 

ALNUS.  (  Vayii  Aune  &  Bovlbau.  ) 

ALOÈS.  Aloe.  Le  caraâère  eflemiel  de  ce 
genre  confifte  dans  : 

Une  corolle  tuhuleufe ,  fix  découpures  h  fon  orifice  ; 
fix  étamines  inférées  fur  le  réceptacle  eu.  piftil  y  une 
ccpfUe  libre  »  h  trois  loges  ,  à  trois  valves  ;  des  fe^ 
mences  nombreufes ,  dijpofées  fur  deux  ruugs,  mem^ 
kraneufes  à  leurs  bords. 

Es  picis. 

^  Feuilles  bordées  de  dents  épineufes, 
I.  ALoàs  à  bprd  r«»uge.  Aloe  purpurea.  Lam. 

Aioë  (  marginal ts  )  ^  caudîce  arboreo ,  foliis  den  - 
tutO'fpinops  ;  germinibus  ovato^gtêbojis ,  trifulcis» 
Decand.  Plant,  grafl*.  pag.  51.  Icon. 

DracAna  (^tTïiTginzVis)  ,fruticofu  ,  foliis  dentato- 
fpinofis  y  rccemis  axillaribus  ,  baccis  polyf permis. 
Ait.  Hort.  Ktv.  vol.  2.  pag,  4^4.  n^,  3.  (  Voyei 
ALoâSj  n®.  I.) 

Cette  efpèce  diffère  des  autres  efptces  d'aloès 
par  fa  corolle  j  dont  le  fond  n'eft  pas  rempli  d'un 
îuc  gluant  \  par  fa  caofule  charnue  ,  globuieufe  ^ 
â  trois  filions  \  par  Tes  loses  point  divifees  par  une 
cloiibn  imparfaite  ;  par  (es  (emences  »  point  mem- 
braneufes  a  leurs  bords  i  enfin  ^  fes  feuilles  ite 
font  ni  épaifles  ni  charnues.  Elle  diffère  des  dra- 
câna  par  fes  étamines  non  dilatées  dans  leur  mi- 
lieu »  par  les  loges  des  capfules  ,  contenant  plu* 
fidurs  femeoces  difpofées  lur  deux  rangs. 

a.  Aloàs  fuccotrin.  Alq'é  fuceotrina.  Lam. 

Aloe  eaule  fruticofo  ,  foliis  oblongoenfiformihus  ^ 
fubmaculdtis  i  margine  comeo  ,  al^o  ,  fpinofo  ;  fpinis 
re&is.  Decand.  Plant.  gralT.  pag.  85.  le,  —  BUckv. 
edit.  Trtv.  }.  tab.  )}3.  —  Regnault ,  B Jt.  le. 

Aloe  (  finuata  )  ,  c^ulefctns ,  foliis  enfijbrmibus  j 
JinuatO'jtrratis  ,  rë^xis  ;  floribus  raeemops  ^  ereSis  ^ 
xylindricis,  Wilid.  Spec.  1^  pag.  187.  (  Exclu f 
ffnon.  Ait.  &  Dillen,  } 

Aloe  vera.  Mill.  Diâ.  o''.  1;.     * 

■    Aloiperfoliatu^  var.  (.  Linn.  Spec.  4f8. 

Aloe  perfoliata  ^  fuceotrina.  Ait.  Kev.  i.  p.  46(7. 
«^  1.  var.  t,  (^oyei  Aloâs»  n*.  i.) 

3.  Aloès  ordinaire.  Aloe  vulgaris.laxxL 

Aloe  foliis  patulis  «  adfctndentibus  ,  margine  fpi^ 
Sfofis  ;  pêduncûlo  ramofo  ,  ramis  braBeâ  duplici  am* 

fUxis.  Decand.  Plant.  gralT.  pag.  17.  le. 
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m.  AUè  (iiirbadenfis  )  4 /o/iVi  molUbus^  ««rg* 
latis  aut  immaculatis ,  nurgine  b  fpinis  o^foUtk 
rubris.  Decand.  I.  c.  —  Miil.  Diâ.  n*.  a.  —  Aî^ 
Hort.  Kcv.  1.  pag.  66.  n*.  2.  var.  y.  —  Desfont. 
Flor.atlauc.  vol.  1.  pag.  uo.  —  Blackv.  Herb.  \. 
tab.  229  —  RegnauU  ,  Bot.  le.  —  Traguf.  Hiil. 
9J2.  —  Camer.  Epit.  450.  Icon. 

Aloé  perfoliata,  vera.  Linn.  Spec.  Plant,  pag. 
458.  var.  «-. 

Aloe  elongata.  Murr.  Comm.  Gœtt.  1788.  paç. 
191.  tab.  2. 

Aloe  femptrvivum  ^  marinum.  Lobel.  Ic.  }74 ,  & 
Obf.  pag.  202. 

Aloe  arabica  ,  ferotina  «  vuigaris  ofcinarum. 
Morif.  Hifi.  x.  pag.  414.  $.  4.  ub.  11.  &g.  u 
Mediocris. 

fi.  Aloe  {  abyffinica)  ^  foliis  duriufiulis  »  macJa- 
tis  aut  immaculatis  ;  fpinis  rubris.  Decand.  I*  c.  ^ 
Lam.  Diû.  n*.  5.  (  f^oyti  Atoès ,  n*».  j  &  f. 

Selon  M.  Decandolle>  l'atoès  d'Abyffinie  n'tft 
Qu'une  variété  de  l'aloès  or  inaire.  Ses  feuilLs 
(ont  plus  fermes  »  leur  contour  rougcatre«.  &:  le$ 
épines  d'un  rouge-  vif. 

4.  Aloès  rougeâtre.  Aloe  rubefiens,  Decand. 

Alite  foliis  amplexicaulibus ,  patulis  ,  margine  fpi* 
nofis  ;  pedufUuLo  compreffo  »  ramofo  /  ramià  fubùfûi.* 
teatis.  Decand.  Plant.  graÎT.  pag.  15.  Ic. 

AMvera.  Lam.  Diâ.  i.  pag.  86.(Poyr{.\LoiS| 
n».  4.  ) 

j.  Aloès  cornes  de  bélier.  Aloe  fruticofo. 
Dsond. 

Aloe  (  arborefcens  )  j  foliis  amplexicaulihus , 
reficxis  ,  margine  fpinojis.  Decand.  Planu  gralT. 
pag.  38.  Ic. 

Aloe  perfoliata,  arborefcens.  Ait.  Kev.  2.  pag. 

466.  n*.  I.  variété  «.  —  Linn.  Spec.  Plant.  4j7* 
variété  5. 

Aloe  caulefcens  ,  foliis  refiexts,  margine  fpincHi, 
Pluken.  Almag.  tab.  129.  fig.  3.  Mala.  (  k^çyq 
Aloès  ,  n**,  6.  ) 

6.  Aloès  féroce.  Aloe  ferox.  Lam. 

Aloe  caule  arborefcente  ;  foliis  perfoliatis  ^  unif 
quaque  fpinofis  i  fiaminibus  corollâ  djipl^  longiori^Mi* 
Decand.  Plant,  graff.  pag.  32. 

Aloe  perfoliata  ,  ferax.  Ait.  Hort.  Kcv.  i.  p:g. 

467.  variété  l.  (  V'oyt^  Aïoâs,  n^.y.  ) 

7.  Aloès  mitre.  Aloe  mitrêformis»  Lam. 
Aioe  foliis  crafi^^  matpfle  fpinofis  ,  infknà  fpinw' 


Aloés>  u".  8.) 

8.  ALois  en  ombelle.  Mn'i  umhtlîaïa.  Decand. 

Ab'i  foliir  eraSù  ,  marglne  fpinojii  ,  mdcuLi'n  ; 
Tj,-u/;*  roiundalis  ,  fpa'}''  J.  ractmis  unshilUtU, 
DtLind.  PUm.  graft.  pag.  99.  le. 

Â'.oi  maeiciofa.  vu.  ».  Lam.  Di£t  ).  pag.  87. 

.4/^f  ptrfùl'uua.  var.  ^  &  y.  Lîan.  Spec.  Plaot. 
pig.  4f 8. 

j.  ^/of  umieiiam  minor.  Decand.  1.  C.  (  ''»}'<{ 
ÀioiSfa".  5,  vaï.  ».) 

9-  Alo£s  i  feuillei  minces.  AIoî  ttaul/oUa. 
Uti. 

Aloifoiiit  umùtus  fuimtmbranatt'u  ,  mtculath i 
TJisi/ii  minimis i  atntiiits  aUit ,  eartil^gineif.  {!^.) 
(  y'oy'i  ALoâs  >  n**,  10.  ) 

le,  Aïoàs  peifolié.  ^ioë  ptrfoliata.  Lînn. 

Aloï  foiiit  caulinh  Jtataiii ,  ampitxicûu/Hiu ,  va- 
fi'.iintràat  ;  forîèiu  carymiofij ,  ccrnuit  ,  ptdaaca- 
i.n ,  fuhcylindrieis.  Liiio.  Syll.  veget.  §J7.— ^  Ait. 
k.».  I.  pag.  466. 

A!ùè  firra  DecanH.  Plant,  graff.  pag.  So.  Icon. 
i^oyi^  Aloés,  n".  II ,  var.  •.) 

r  I .  Aloès  ï  feuilles  counes.  Alaï  irtvifolîa. 

Alsi  foliis  cdfpitofii ,  invi^mis ,  gUucis ,  opte* 
l'io'.is  ;  anguiii  fpirtojii  ,■  J'pinU  albis  ,  apict  nit' 
rr.eriûfior'éut.  Decanil.  Plant,  graff.  pag.  8t.  Icon. 

ALi  pttfollùxa.  var.  f.  Linn.  Spec.  4î8,  (  Voytx 
Alo::S,  a'.  II,  var  y.) 

i£.  AloÂS  nain.  Moi  kumilis.  Lam. 

Aloi  acauUi ,  foUh  undifui  iatrme  fpînofs ,  adf- 
ciT^it-jtibiiI ,  fabuliiCQ-tfigoait  ;  fioribut  eytinJricit. 
Decand.  Piani.  graff.  J9.  iLon.  —  Thunb.  Uiffcit. 

Aloè  ptrfoliata ,  kumilit.  Linn.  Spec.  Plant,  pag. 

a.  Aloï  {  t\an%iK3)  ,  foriius  fpieaiis ,  tulultfo- 
'■-■jueiris,  fuiringeaùiut  ,  oiliqui  dfptndeniiiiu  ; 
''hii  afgreg^tis  ,  dtattuo'fpinefit.  Murr.  Comm. 
('TIC.  9.  pag.  191.  tab.  1.  (  Voyi  Atoès,  n". 
a.) 

*  *  Ftuillti  non  hordêtt  de  dencs  éptntufit. 

I }  ■  Aloês  araignée.  Aloi  arachnoidea.  Linn. 
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tlal  foliU  ttJpitoSt ,  eoar&ttit ,  glalàerftiHtiiui  ^ 
t ptiitcido-corniis  ,  trifariiii  anguHt/pipii  intr- 
us longijque  muniiit,  Uttriiui  Itviius.  Decand. 

I  >.Litt.  grair.  pag.  50.  Icon.  —  Lam.  var.  ». 

Aloi piimiU,aracknoidts.  var.  (^.  Linn. Spec  4^0. 

(  yoyti  Atois  .  n".  I  î  ,  Yir.  1.  ) 

14.  Aloês  veit  iivide.  Aloï  oirovirciu.  Dccaad. 

Aluc  fûUit  ctfpitofis  ,  paiulii  ,  atrovirtnti iui  , 
apict  trifa'iii  ;  a/igu/is  fpinii  kcbiittij  ircviiufqut 
mimiiis  ,  lauribai  futiubcrculofis.  Decand,  Phnt. 
graff.  pag,  ji.  Icon. 

Aloi  pumila,  variété  t.  Lian.  Spec.  Plane,  pag. 
4^0. 

Aloi  furbaeta.  Miil.  Diû.  D°.  18.  {Voyix  AloÉS, 
n'.ij.) 

tf.  AloËS  perlé.  Aloi  margaraiifim.  Lam. 
.  Aloi   acaulit  ,  foliii  fuhtrigoais  ,   acumîaatis  i 
tttbtreutis  c<iriilagiatij  ,  undiqai  adperjîs.  Decand. 
Plant,  graff.  pag.  J7.  Icon.  —  Lam.  lli.  tab.  i}â. 
fig.  2. 

Alfi ptimila,iax.  a  S:  f.  Unn.Spec.4(>o.  {fayt^ 
ALoès.  n*.  14.) 

16.  Aloès  écraW..^/oï«(«/<'' Linn. 

Aloè  acaulit ,  foliit  quinquifariit ,  dtltoidibitt, 
Thunb.  Djff.  de  aloè  ,  n".  1$.  (  yoyt^  Aloès  « 
n'.  ij.) 

17.  hi.i)i%vewax.Â{otvtnofa.Lam. 

Aloi  acaulit  ,  foliit  •blongis  ,   acutis  ,  vcnofSt , 

margine  f^ibdtnticulaiit ;  ptaur.culit   rejftxis.   (N.) 
(Koytf  ALOÈS,  n".  16.) 

18.  Aloès  bordé.  Aloi  marginata.  Lam. 
Aloi  acauHs  ,  foliit   oblongis ,    rigidii ,    apiet 


■ibut 


tgularifui  ,  margine  albidis  ;  fcapo  ramofo,  ^o- 
i.  (N.)  t  Kcytj  Aloès,  n".  17.  ï 


19.  Aloès  vîrqueux..<4/(ii;  vi/fo/à.  Linn, 

Aloi  fuicaulefccns  ,  foliit  imbricatit  ,  trifarUi  , 

fabbiLibiaùi.  Decand.  Plant,  graff.  pag.  16.  Icon. 
—  Linn.  Spec.  Plane,  pag,  ^Co.  (  foyci  Aloès  , 
n".  18.  ) 

20.  Aloès  cylindrique.  Aloe  cylindrica.  Lam. 
Aloi  (  rpîralis  l ,  fuicaa/efctit ,  foliit  inermibui , 

ovaco-acutit  ,  imhriealii ,  oSjfariit  ,  adpreffis  ;  fiT 
ribut  cylind'icit  ,  tranfverti  rugofii.  Decand.  Plî-nt. 
gtïff.  pag.  $6.  hon.  —  Linn.  Spec.  459.  (  Vc^ii 
Aloés  j  n".  19,  var.  ■) 

21.  Aloès  roide.  Aloë  rigida.  Decwd. 
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Aloéfoliii  inerimius,  Càfpkofis  aut  fld/pîrali^s , 
patuiUp  rigîdis  ^  lanciolato-acutis,  Decand.  P4aat. 
graff.  pag.  6z.  Icod.  (  f^oye^  A  L  oè  s  ^  n*.  19  ^ 
var.  ^  ) 

12.  AloÈs  panaché.  Alor  variegata,  Linn. 

Aloé  fuhacaulis  ^  foliis  trifariis  »  pi^is  ^  canaiîcu" 
Jâ4is  y  angiUis  cartilagineis  ^  ternis.  Thunb.  Diff. 
de  aloQ,  n*.  12.  —  Decand.  Plant.  gralT.  pag.  11. 
Icon.  —  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  4^9.  —  Sabbat. 
Hort.  roman,  vol.  6.  cab.  76.  (  Voyei  ÀLoés  «  o^ 

20,  ) 

2}.  ÀLoàs  oblique.  Aloe  oiiiqua.  Decand. 

Aioë  feliis  juniorihus  iiftichis  ^  tandem  [parfis  , 
itiâquaiiter  trigonis  ,  acutLt ,  patentibus ,  pidis  ;  co* 
raUis  ventricojis  ^  cernuis.  Decand.  Plant.  gulT-  pag. 
91.  Icon. 

Aio'è  macuiata ^  puichra.  Thunb.  Diflert.  n®.  lO« 
&  Prodr.  61,}  —  Ait.  Hott.  Kctr.  i.  pag.  469. 

Alçé  foins  linguiformihus  ,  variegatis  ;  fioribus 
pedunculatis  ,  cernuis,  ore  indquaii.  Miller •  Icon. 
19J.  tab.  291. 

Aioe  afncjnaf  fiore  ruhro;  folio  maculis  ah  utrâ* 
que  parte  ex  albo^viridibus  noiaio,  TilK  Hott.  Pif. 
pjg.  7.  tab.  9. 

Il  Te  rapproche  de  Valoh  panaché,  dont  il  dif- 
fête  par  Ces  feuilles  point  dirpofées  fur  trois 
rangs  ,  inégalement  triangulaires  ^  à  peine  demi- 
culées  fur  leurs  angles  »  d'abord  placées  fur  deux 
rangs 4  puîs  éparfes^  bigarrées  de  vert  &  de  bbnc^ 
^terminées  par  une  pointe  cornée.  Les  fleurs  font 
'd'un  rouge-incarnat^  pédicellées,  difpofées  en  un 
épi  tâche  ^  alongé  ,  accompagnées  de  très-petites 
braûées  aiguës  1  la  corolle  ventrue  i  fa  bafe  ^ 
courbée  &  plus  pâle  au  milieu  ,  tubulée  &  ver- 
dâtre  au  fommet.  Le  fruit  eft  une  capfule  oblon- 
eue^  cylindrique  «  à  fix  canelures ,  â  trois  valves  ^ 
a  trois  loges ,  contenant  des  femences  planes  « 
noirâtres  »  difpofées  fur  deux  rangs  dans  chaque 
loge. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérancej 
^ie- fleurit  au  printems.  ]> 

< 

24.  ALoàs  en  carène.  Aloe  carinata,  Lam. 

Aloï  acauiis  ,  foliis  fubdijlichis  ,  verrucofis  ,  ea- 
rinatis  «  aplce  triquetris  ,  acutis  y  fioribus  nfitxis  j 

ciavads,  Decand.  Plant.  gralT.  pg.  63.  It. 

Aloë  difiicha.  Thunb.  Diff.  de  aloë>  n*.  9.  Linn. 
Spec.  459.  var.*  y. 

M  Alvë  (  carinata  acinaciformis  )  «  foliis  acina^ 
éifùrmivm  ^profundk  ctirittatis,  Decand.  1.  c. -—Ait. 
Hort.  Kev.  i.  pag.  469. 

f  iJ/rf  (  ç^inata  eofifprmis  ) ,  foliis  ênfifotyni- . 
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tus ,  pUhiufiuliSk  Decand.  I.  c.  '•—  lHl.  Hort.  Pif. 
pag.  7.  ub.  8.    .  .  . 

; .  Aht  verrucofay  Ait.  Xev.  i.  paf.  468. 

Alo'é  difiicha  ^  variété  jS.  Linn.  Spec.  Plant,  pag. 

Alo'é  acuminata.Lzw.  Diâ.  I.  pag.  90.  {^oyei 
AïoÊs,  n***.  Il  &  22.  ) 

25.  Aloès  en  langue.  Aloe  Ungtdformis,  Lam. 

Aloe  acaulis  ,  foliis  diftichis ,  linguiformihus , 
obùafis^  mucronatis,  maculatis  aut  verrucofis,  Decaiid. 
Plant,  graff.  pag.  68.  Icon. 

Ah'ê lingua.  Thunb.  Diff.  n^.  1 1. 

M.  Alo'é  (  linguiformis  anguflifoiia  )  j  foliis  ««• 
gufiiorihus  ,  longioribus ,  maculatis*  Decand.  I.  c. 
—  Ait.  Ktv.  I.  pag.  469.  var.  «.  --*  Miller ,  Diâ. 
n*.  15. 

Aloe  difiicha.  Ltnn.  Spec.  Plant,  pag.  4^9.  ^ 
Sabbat.  Hort.  rom.  6 .  tab.  7 1 . «?->  Wetnm.  Pbycogr. 
Icon.  tab.  57. 

jt.  Alo'é  (  linguiformis  latifolia  )  ^  foliis  Utioribas^ 
brevioribus  y  maculatis.  Decasd.  I.  C.  —  Ail.  Kev. 
I.  pag.  469.  var.  il. , 

y.  Alo'é  (  linguiformis  verrucofa  ).  Decand. 
I.  c.  —  Miller,  Diû.  n^  20.?  (  f>y^  Aïois, 
n^  25.  ) 

iG.  ALoàs  éventail.  Aloê plicatilis.  Lam. 

Alo'é  caule  fruticofo  ,  dichotomo  ;  foliis  dipichit , 
inermibus  f  levibks  ^  longis  ,  linguaformibus  i  fo'i* 
bus  lax^  racemofis,  cylindricis,  Decand.  Plant,  ^rafl*. 
pag.  7j»  Icon.  —  Ait.  Kev.  1.  pag.  70.  —  Curcis, 
Ma  gaz.  tab.  4J7. 

.  Alot  difiicha  plicatilis.  var.  i.  Linn.  Spec.  459» 
(  Voyei  ALoès  ,  n®.  24.  ) 

27  Alo£S  à  longues  feuilles.  Aloé  longifalij. 
Lam. 

Alo'é  (  aletrîs  uvaria  )  ,  acaults  ,  foliis  enfifn'* 
mibus ,  canaliculatis  ,  carinatis.  Lion.  Sytl.  veget. 
pag.  277. 

VcUhelmia  uvaria,  Wiild.  Spec.  2.  pag.  iSx* 
(  ^<^y.*l  ALoâs ,  n«».  25.  ) 

28.  Aloês  peint.  AloépiSa.  Decand* 

Aloë  foliis  cra fils  ^  margine  fpinofis  ,  mâcalatis  ; 
maculis  obtongis  y  in  fafcias  tranfverfâles  dijfofus  ; 
racemis  conicis,  Decand.  Plant,  graff.  pag.  o7.  U* 
-..  Thunb.  Diff.  n*.  4.  —  Willdenow,  Spec  1. 

pag.  186.  (Exclùffynon,){  Koy«{  ALOis,D*.>S 

var.  js.  ) 

29.  A  Lois  ï  épines.  rouge$.  Aloe  rhodocaathd. 

Decand*. 
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tempéré.  Li  ,  far  un  rocher  do  ,  )'ai  trouvé  qiu- 
rante-huit  efpèces  de  plantes  phanérogames ,  dont 
Bne  feule  annuelle  >  que  peut-être  je  n'y  retroo* 
Terai  plus. 

»  A  Néoovîelle,  i  une  élévation  qui  excède 
celle  du  pic  du  Midi  de  deux  cent  cinquante 
mètres^  &:  où  le  thermorr.ècre  ne  monte  en  été 

3IS  a  huit  degrés»  j'ai  recueilli ^  en  cinq  voyages^ 
ouze  efpèces  toutes  vivaces. 

»  Au  fommet  du  Mont-Perdu^  i  trois  mille  cinq 
cents  mètres  d'élévation  abfolue^  au  fein  n-.èoie 
des  neiges  permanentes  ^  mais  fur  des  rochers  que 
rinclinaifoD  de  leur  pente  en  avoit  débarrafles ,  )'ai 
recneilli  ûx  efpèces  toutes  très-vigoureufes.  Ici  » 
dans  une  des  journées  les  plus  chaudes  d*uoe  année 
remarquable  par  ùl  chaleur ,  le  thermomètre  ne 
roontoit  qu'à  cinq  degrés  &  quelques  minutes  an 
deiTus  du  terme  de  la  congélation  »  &  il  defcend 
certainement  en  hiver  à  vingt-cinq  ou  trente;  Se 
ces  plantes  que  j'ai  trouvées  ici  découvertes  dans 
une  année  où  les  neiges  avoient  fubi  une  diminu- 
tion extraordinaire  »  eft-il  certain  même  qu'elles 
s'en  dégagent  tous  ks  ans?  Ailleun,  j'en  ai  vu 
leparoltre  qui ,  fubitilant  fur  la  lifière  des  neiges 
permanentes  j  demeurent  prefque  toujours  enfe- 
velies  fous  leurs  exteofions  i  elles  ne  voient  peut* 
être  pas  le  jour  dix  fois  en  un  fiècle ,  8f  parcourent 
atof s  le  cercle  de  la  végétation  dans  le  cotirt  ef- 
pace  de  quelques  fematnes  ,  pour  le  rendormir 
auflirôt  dans  tm  hiver  de  plofienrs  années. 

.  *»  Des  plantes  foumifes  à  des  conditions  d'exif* 
tence  auàî  fingulières  «  on  ne  s'attendra  pas  à  les 
retrouver  au  nombre  des  efpèces  que  nous  obfer- 
von  s  dons  nos  climats  tempérés  :  ou  bien  elles  ap- 
paittcnnt^nt  exdufivement  aux  plus  hautes  fommi- 
ces  des  montagnes  ,  oa  bien  elles  fe  repréfenrent 
LT.iqjemert  dans  les  contrées  polaires  de  l'Eu- 
rope. Cefi  la  Norvège  »  c'efi  la  Laponie  ,  c'eft  le 
Grcènland  qui  foumiflent  les  analogues  des  plan- 
tes qui  croiàeot  i  la  cime  d»%  Alpes  &  des  Pyré- 
nées. Ce  n'eft  ni  la  Sibérie  ni  le  Kamtichaïka  •  & 
ce  ne  font  pas  p'us  les  contrées  polaires  de  TA- 
mérîque  oue  celies  de  l'Afie ,  quoiqu'il  foit  au£ 
mal-aifé  de  concevoir  la  diverfité  qui  règne  entrv 
les  prodcôions  vé?ëtales  de  contrées  fi  fembla- 
lies  &  fi  voftîn^f ,  qu'il  eft  difficile  d'expliquer  la 
conformité  qui  exiile  entre  la  végétation  de  l'une 
d'elles  &  celle  de  quelques  fonunités  de  monta» 
gnes^  qui  en  font  éloignées  de  quarante  degrés. 

»  Mais  robfervation  apprend  que  la  propagation 
des  végétaux  ne  s'eft  pas  toujours  6iite  paraîlele- 
frient  à  l'équateur  ;  que  fi  un  certain  nombre  de 
pfantes ,  confinées ,  par  leur  tempéraments  dans 
un  climir  déterminé,  ne  (ê  retrouvent  jufqu'i 
quelque  diftance  fous  l&s  méates  laiicudes»  beau- 
coup d'autres  au  contraire  femblent  avoir  été  en- 
traînées dans  le  fcns  où  noscontinens  fe  féparent^ 
&  s'ctre  répandues  dans  la  direâion  des  méridiens. 
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{Au  (ai,  r  Amëf  iaae ,  T  Afrique  8e  l'Afie;  m  nord , 
l'Europe  ,  l'Afie  oc  T Amérique  font  bien  loin  a  ot- 
fr*r  la  même  végétation  fur  les  mêmes  parallèles , 
tandis  qu'une  multitude  de  plantes  ^  fideUes  à  ciii- 
cune  de  ces  parties  du  Monde^  fideUes  même  à 
ceruines  fubdivifions  de  ces  grandes  dîvifior.s , 
bravent  tous  les  obftacles  que  la  diverfité  des  tem- 
pératures leur  oppofe^  pour  fe  propager  dam  un 
fens  abfolumeot  contraire  i  cenii  oà  la  coofor* 
mité  des  climats  les  appelle. 

>•  Et  pour  ne  point  fortir  du  fujec  qoi  nous  oc- 
cttpe  y  c'eft  aiim ,  par  exemple  ^  que  plusieurs 
végéuux  remarquables  de  la  Sardaigne,  de  la  :m- 
cile ,  de  l'Iulie ,  remontent  les  Alpes  j  les  frao- 
chiflent^  fie  vont  fe  répandre  jvjqiie  dans  la  Bafle- 
Allemagne ,  fans  fe  livrer  aux  invitations  du  cli- 
mat «  qui  les  pofteroit  de  notre  côté.  C'eil  ai'th 
encore  que  les  Pyrénées  reçoivent  de  TElpgne 
un  grand  nombre  de  plantes  de  U  Barbarie .  &*  ):s 
reiidcnt  à  la  France  occidentale.  La  merendcrr  , 
qui  croit  au  nord  de  l' Afriaoe  »  fo  mooue  dzi'S 
l'Andaloufie  ,  la  Caflille»  I  Afragon,  les  PWe* 
nées  y  &  defcend  jufqu'au  dépanement  des  i  m- 
des.  La  jacinthe  tardive  «  le  narcîfle  bulbocole , 
ont  la  même  or  gine  fie  fuivent  la  même  route. 
L'anthéric  bicolor ,  parti  d'Alger ,  traverse  ia 
même  chaîne  fie  arrive  jufqu'en  Anjou.  La  fcille  à 
ombelles ,  le  fafiran  multifide  »  vont  des  Pyrenets 
jufqu'en  Angleterre ,  fans  ou  aucune  de  ces  plan- 
.  tes  fe  ponc  hcéralement  à  la  rencontre  de  celles 
que  les  Alpes  reçoivent  de  même  du  Midi  p«'iir 
les  rendre  aux  parties  fepcentriooales  des  pivs 
germaniques  »  mais  c'eft  dans  les  grandes  va!. ces 
des  Pyrénées  ,  dars  cts  vallées  toutes  creufées  en 
nord  au  fud  ,  que  ces  direâions  prennent  un  ci- 
raâère  tout-â  i%it  frappant  Se  fingulier. 

»Je  trouve  le  grani  ceillet  frangé  {dunr^s 
fuptrhiu)  i  l'entrée  de  la  vallée  de  Campan  &:  et 
Gavarnie  ;  il  les  parcourt  tout  entières  ^  fans  it:- 
gager  dans  aucune  des  vallées  obliques  qui  v 
débouchent.  Le  verhufctLm  mycoai  ,  cette  belie  hc 
rare  plante  «  qui  n'apparciert  ni  au  genre  où  i  ir.)e 
l'a  placée  «  ni  peut-être  même  i  aucune  famille  ii: 
plantes  câuellement  ccnHituée»  fie  quij  portarc 
un  air  étranger  au  milieu  de  nos  végétaux  d  Eu- 
rope »  fe  ditiingue  en:r'eux  ,  comme  l'alqon 
pJtmi  DOS  oifeaux  indigènes  ^  le  xtr^afmm  ry.^^^i 
aftcâe  la  même  préférence  pour  la  même  (i-*rwC- 
tion.  On  le  trouve  dons  toutes  le3  grandes  va  Ices 
des  Pyrénées }  il  couvre  tous  les  coteaux ,  ucc  ^ia 
coté  de  la  France  que  du  côté  de  l'Efpagne.  Li 
s'ouvrent  devant  lui  les  grandes  vallées  orienc.^cs 
du  nord  au  midi  y  il  s'y  jette  »  mais  c'eft  pour  n'en 
p!us  fortir.  En  vain  les  embranchemens  de  ces  %^I* 
lées  lui  offrent  de  toutes  parcs  d'autres  valons  a 
peu^  lerj  il  fraiKhit  ces  ouvertures,  fif^  continua;:: 
fa  route  ians  la  direâionqu'i!  a  aJoptee  ^  i.  mor.re 
du  nord  au  midi^  s'arrête  au  pied  de  la  crtie  àt 
la  chaîne  j  vers  deux  mille  mèues  d'él^^Y^'^^u.! 
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cinU  navUuUribtts  «  intégrés  ;  corollâ  quadnvalvi, 
(N.  )  Lam.  Itl.  ub.  41.  — >  Recz.  Obf.  3.  pag.  8. 
{Voy^l  ALPisTE,n*.  I.) 

Ses  fleurs  font  munies  de  deux  petites  écailles 
courtes^  latérales  ,  qui  offrent  une  corolle  à  qua- 
tre valves  inégales ,  renfermées  dans  celles  du 
calice  j  dont  Taréce  n'eft  point  dentée. 

2.  Alpiste  aquatique.  Phaiarh  aquatîca,  Lînn. 

Pkalaris  panicidâ  [piciformi  ^  fubcylindraceâ  i  glu- 
mi  s  calicinis  fu^^denticaUtis ;  corollâ  irivalvi  ;  val- 
vulâ  extenorc  minuta  tfubulatâ.  Ait.  Hort.  Yit^,  I . 

pag.  j6.  —  Retz.  Obi.  3. pag.  8.  (^oy.  Alpiste, 

Il  n'exifte  qu'une  feule  écaille  courte  ,  fubulée 
entre  le  calice  &  la  corolle.  L'arête  des  valves 
calicinaks  efi  légèrement  dentée  vers  fon  fommet. 

« 

3.  Alpiste  intermédiaire.  Pkalaris  intermedia, 
Bofc. 

Pkalaris  paniculâ  fpiciformi ,  fuhovatâ  ;  gtumis 
calicinis  acutis^  oblongis,  intcgris;  corollâ  triyalvi, 

(N.) 

Elle  parojt  avoir  de  grands  rapports  avec  le 
pkalaris  aquatica.  Ses  tiges  font  gtéles,  point  bul- 
beufes  à  leur  bafe }  tes  feuilles  courtes^  mo'Ies  , 
étroites.  Ses  fleurs  font  réunies  en  un  épi  court, 
bn  peu  ovale  i  les  valves  calicinales  étroi:es  , 
aiguës  j  à  peine  courbées  en  carène,  point  den- 
tées $  une  feule  écaille  entre  le  calice  &  la  co- 
rolle i  les  femences  brunes  >  luifances ,  on  peu 
velues. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Caroline 
par  M.  Bofo*  (  AT../;  Comm.  Bofc^) 

4.  Alpiste  bulbeufe.  Pkalaris  bulbofa.  Linn. 

Pkalaris  paniculâ  fpiciformi  ,  fubcylindraceâ  ;  glu^ 
mis  carinatis ,  integris; corollâ  bivalvi*  (N. )  Cavan. 
Icon.  Rar.  voL  i.  pag.  4e.  tab.  64.  ? 

PkaUrU  Beilardi.  Willden.  Nov.  Aâ.  berol. 
vol.  3« 

Pkalaris  fativa.  Perf.  Synopf.  I.  pag.  78.  (Fiiy. 

Ali»iste,  n*.  2.) 

Elle  fe  diftingue  du  pkalaris  canaritnfis  par  fes 
épis  cylindriques ,  plus  alongés  $  par  fa  corolle  à 
deux  valves ,  fans  écailles  intermédiaires  s  par  fes 
femences  plus  petites  ,  grifâtres  &  luifantes.  Ses 
tiges  font  renflées  en  bulbes  à  leur  bafe.  Dans  la 
plante  de  Cavanilles ,  fcs  racines  font  pourvues 
de  deux  ou  trois  bulbes  globuleufes ,  reunies  en 
chapelet  j  les  valves  calicinales  légèrement  'cré- 
nelées i  leur  fommet.  Efi-ce  une  efpèce  particu- 
lière? 

5.  Alksts  bleuâtre.  Pkalaris  uruiefcens^  Desf. 
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Pkalaris  éulmo  fuptrri  nudo  ;  fpici  tâmti,  lûxUf» 
culâ;  glunûs  carinatis^  acutis.  Desf.  Flor.  atUnt.  i. 
pag.  j6. 

Gramen  pkalaroides  «  hirfutum  ,  fpicâ  longiffiri, 
Buxb.  Cejit.  4.  pag.  3».  lab.  53. 

Très-voifine  dM  pkalaris  hu/bofa  ,  cette  efpèce 
en  diffère  par  fon  épi  plus  liche  &  J»r  fes  vaWes 
calicinales  bleuâtres.  Ses  tiges  (ont  dro!tes , 
noueufes  ,  hautes  de  deux  pieds  fe  plus ,  filitor- 
mes,  nues  à  leur  partie  fupérieure ,  giamies  i  l'in- 
férieure de  feuilles  glabres  »  larges  lu  moins  de 
deux  lignes.  Les  épis  font  cylindriques,  raneiix, 
un  peu  lâ.hes ,  longs  de  trois  i  quatre  pouces; 
les  valves  du  calice  prcfqu'égales ,  conniventes , 
d'un  bleu^pâle ,  memoraneufes^  acuminées ,  cour- 
bées en  carène  i  celles  de  la  corolle  plus  courtes, 
petites,  aiguës,  prefqu'égales. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d* Alger, 
où  elle  a  été  découverte  par  M.  Desfoncaints. 

6.  Alpiste  noueufe.  Pkalaris  nodofa,  Linr. 

Pkalaris  paniculâ  oblongâ  yfotfis  rigentihus.  Linn. 
Mant.  pag.  557.  (  Voye^  'Alpiste  ,  n*.  4.  ) 

7.  Alpiste  cylindrique.  Pkalaris  cyliniU^. 
Decand. 
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Pkalaris  paniculâ  arât  cylindricâ;  glumis  glai 
obtufis,  integris,  margine  membranaceis,  Decani. 
Synopfi  pag.  111,  &  Flor.  franc.  3.  pag.  ii. 

Pkalaris  bulbofa.^ll  A&.  Tur.  ;.  pag.  215, 

«  Sa  racine  efi  fibreufe  »  dit  M.  DecandoUe,  ^' 
pouflTe  fept  i  huit  tiges  droites  ^  glabres  ,  hau:rs 
d'un  pied  »  garnies  de  feuilles ,  furtout  dans  a 
partie  inférirure.  Leur  gaine  eft  couronnée  r:r 
une  membrane  entière  ,  lancéolée ,  pointue.  L  s 
fleurs  forment  une  pani«.ule  fi  ferrée ,  qu'elle  r;  • 
femble  à  un  épi  cylindrique,  long  d'environ  tr.  « 
pouces.  Les  fleurs  paroiflent  imbricpiées.  Les  v«  * 
ves  calicinales  font  blanchâtres,  avec  quelçif^ 
raies  verdâtres>  courbées  en  carène,  entières  *  • 
le  dos;  les  valves  de.  la  corolle  obtufes,  t:e«- 
peiites. 

Cette  plante  a  été  trouvée  à  Toulon  pu  ^' 
Flugges,  &  près  de  Sevirano  par  Beilardi. 

8.  Alpiste  rongée.  Pkalaris  pnmorfa,  Lxrr 

Pkalaris  (paradoxa),  paniculâ  obtongâ  ^  ' 
formi  ;  glumis  calicinis  navicularibus  ^  umatm^ 
flofculis  infimis  pramorfis.  Ait.  Hort.  Keif'.  1.  -  - 

86.  (  Foyei  Alpiste,  n*.  9.) 

Ses  valves  calicinales  font  terminées  pr  .- 
filet  roide  &  féticé.Ses  fleurs  ftériles  s'oblirr-. 
&  fe  durdflent  après  la  maturité. 

,    9.  Alpiste  à  vel&es,  Pkalaris  utriadau.  Lz2. 
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Ph^ùris  panicuîâ  ovatâ  ,  fptc/formi  ;  glumis  cn" 
lL:r.:s  nûxicularihus  ^  dorfo  dilatato  ;  ariftd  recepta' 
<i/;  glumis  iongiore  ;  vaginâ  fuprtmi  folii  fjpatki* 
*:■  Ti,  Ait.  Horc  Kev.  i.  pag.  8é. 

T^iieuia  pratenfis,  Savi  »  in  Âft*  Ital.  vol.  8. 

K'  4"7- 

/i'opecurus  mtriculatus,  Perf.  Synopf.  I.  pag.  80. 
•  *^>c{  Alpiste^  n**.  8.) 

S\  l'on  en  excepte  les  valves  calinales^  munies 
à  Lwt  arête  dorfale  ^  cette  phnte ,  quant  aux  au- 
r::s  caraiftèreSj  appartient  aux  atopecurus  ^  ^yznt 
i.ir  corolle  i  une  feule  valve ^  munie  d'une  barbe 

Jo.  Alpiste  du  Cap.  Pkalaris  capenfis.  Thunb. 

Ph^Urs  panîculâ  fpîcatâ ,  cvatâ  ;  gtumîs  inte- 
Ai;caimo  genicuiato  ,  decumbctite,  Thunb.  Prodr. 

1' . 

Oîte  efpèce  peu  connue  a  fes  tîgcs  tombantes^ 
t  r.'CLiiées  \  Tes  fleurs  dirpofées  en  une  panicule 
■'  jle ,  rcderrée  en  épi  \  les  valves  calîcinales  en* 
-L'  es.  £  le  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  O 

O'-fervations,  Ici  fe  terminent  les  feules  efpèces 

'  relies  de  ce  genre  :  celles  contenues  dans  la 

viùnn  qui  fuît,  diffèrent  des  précédentes  oar  la 

'    me  de  leur  épi  cylindrique^  alongé^  fcmblable 

»  ului  des  phltum;  elles  s'en  rapprochent  encore, 

{-  ;!upart,  par  la  pointe  particulière  qui  termine 

e'  va'.ves  de  leur  calice  s  mats  ce  dernier  n'a  point 

'^  îropcjture  de  celui  dcsphleum.  Son  fommet  eft 

'    s  arrondi.  D'ailleurs  ,  cet  épi  eft  une  véritable 

;-icnie  i  ramifications  très-courtes  &  ferrées, 

'    i^s  que  les  fleurs  font  fefliles  &  difpofées  en  un 

*  ::'a'  le  épi  dans  lespA/ficm.  Les  valves  calicinales 

'  '  -  li'.iies  fur  leur  dos,  &  non  prolongées  en  une 

r  JlljnTe.  Voilà  de  ces  efpèces  livrées  en  quel- 

'  ♦-  :ortc  à  l'arbitraire  des  botaniftes ,  &  l'opinion 

'  «  eux  qui  les  font  pafler  dans  les  phUum  ou  qui 

^    ionitnt  des  genres  nouveaux  n'eft  pas  plus  à 

^     i-r  que  celle  de  ceux  qui  les  cooferventj  au 

'  ••  s  comme  aâiliées  aux  pkalaris. 
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'  *  Vdlvcs  du  calice  non  courbées  en  carène  ni  pro^ 
ty^nfe^j  en  aile  dorfale^  mais  ciliées  fur  le  dosj  épis 

^yîir:d'-îques, 

H.  Alpiste  fié  oie.  Pkalaris  pkleoides»  Lînn, 

PhaUfis   paniculâ   cylindrîcâ  ^  fpiciformi  y   bofi 
"  fà  ;  giurnis  Anguftîs  y  fuhciliatis  ^  bicufpidaùs* 

'  T..  111.  n°.  841 .  «^  Flon  dan.  tab.  j j  c.  —  Engl. 
i\.  tjb,  459. 

J'\Uum  pkalaroides.  Hœl.  Gram.  fl.  —  Morif, 
5  S.  tab.  4.  fig.  2,  (  Voyei  AlpisTE,  n*.  6.) 

il.  Alpiste  rude,  Pkalaris  afpera.  Lînn. 
VnMris  (phleum  afpenim))y/>irVJ  cylindricd^ 


giabrÂj  lajt  compojt^â  ;  glumarum  hrtifihus  dent  i  bus  ^ 
culmo  ereito ^  fubramofo.  Lam.  111.  854.  —  Retï» 
Obf.  4.  pag.  14.  —  Vahl ,  Symbol.  }.  pag.  9.  — 
Villars,  Daupb.  2.  pag.  6i«  tab.  1.  fig.  4.  * 

Pkleum  viride.  AU.  Pedem.  n^.  2I35,  (f^oyei 
Alpiste,  n°.  7.) 

13.  Alpiste  dentée.  Pkalaris  dentata,  Linn. 

Pkleum  (  dentatum ) ,  fpicâ  fubpaniculatâ ,  cy/i/i- 
dricâ  ;  glumis  ferratis  ,  culmo  gcniculato.  Thunb* 
Prodr.  i^,  (  f^oyei  Alpisie  ,  n°.  14.  ) 

14.  Alpiste  des  Alpes.  Pkalaris  alpina.  Willd* 

Pkalaris  paniculâ  cylindricâ  ^  fpiciformi  ;  glumis 
calicinis  mucronatis^  carinatis^  dorfo  ciliutis,  Willd. 
Aft.  Berol.  vol.  3.  pag.  414, 

Pileum  Mickelii,  Ail.  Pedem.  n*.  21 38. 

Pkleum  kirfuzum.  Sut.  Flor.  helv.  i.  pag.  34. 

Pkleum  pkalaroideum,  Vill.  Dauph.  2-  pag.  60, 

Pkleum  paniculâ  fpicatâ  j  kir  fui  a  y  calice  lanceO'^ 
lato.  Hall.  Helv.  n*.  1532.  —  Scheui.  Gram.  6j. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  pied  &  plus» 
garnies  de  feuilles  glabres,  peu  nombreufes,  lar- 
ges d'environ  trois  lignes ,  munies  â  leur  orifice 
d'une  membrane  large  &  entière.  Les  fleurs  for- 
ment une  panicule  ferrée,  cylindrique,  fembhbie 
à  un  épi  j  les  deux  valves  calîcinales  lancéolées,* 
courbées  en  carène,  point  tronquées  à  leur  fort»- 
met,  mucronées,  d'un  vert  tirant  fur  le  violet, 
garnies  fur  leur  dos  de  cils  très  longs,  qui  donnent 
à  la  panicule  un  afpeâ  velu. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes ,  fur  les  mon- 
tagnes du  Piémont,  dans  le  Dauphiné,  &c. 

ij.  Alpiste  velue.  Pkalaris  villofa.  Mich. 

Pkalaris  F  paniculâ  flriCla  y  gluma  obovate, ,  valvis 
exterioribus  dtmè  villofis.  Mich.  Flor.  bor.  Amer, 
i.  pag.  43.  ^ 

Ses  panîcules  font  roîdes  ;  fes  valves  en  ovale- 
renveifé  ;  celles  du  calice  couvertes  de  poils  épais 
&  nombreux.  Michaux,  qui  a  découvert  cette 
plante  dans  les  forêts  fablonneufes  de  la  Caroline , 
ne  la  rapporte  qu'avec  doute  tmx  pkalaris. 

16.  Alpiste  hériffée.  Pkalaris  hifpida.Thwnh. 

,  Pkalaris  ?  fpicis  digltatis ,  glumis  fcabris  ,  foliis 
ovatis»  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  44. 

Cette  plante,  dont  les  épis  font  digités,  s'éloi- 
gne par  fon  port  des  pkalaris,  Thunberg  lui-même 
foupçônne  que  fa  corolle  eft  univalve.  Lt:s  tiges 
font  tombantes,  capillaires,  glabres, ram 2 ufc s,  ar- 
ticulées ,  hautes  d'un  pied ,  redreflées  à  leur  fom- 
■  met,  garnies  de  feuilles  vaginales,  étalées,  ovales , 


502 


A  L  P 


A  L$ 


prerqu'en  coear ,  i  peine  longues  d'un  pmicè ,  9      Ohfet^ations.  M.  de  Lamarck  foupçonne  que  le 

Sileufes ,  ciliées  8c  gianduleufes  fur  leur  gaine  &  i  pholaris  liianoida  Linn.  Suppl.  eftla  inétne  piaue 
lçu!S  bords.  Les  fleurs  font  dirpofëes  en  épis     QueVt;groJksvirticiiiaia^d'gLpxès\tsimi\ii\i^xv\' 

termes  dans  Ton  herbier*  Elle  paroit  (e  rapproi  il  r 
bezacoup  dtVandropo^onmuruaium  Rftz.I)'a|  es 


4Sgités«  au  nonnbre  de  trois  à  fix,  fur  lesquels  ces 
fleurs  font  alternes  «  feiSles^  imbri(}uéess  les  valves 
^aticinales  lancéolées^  aiguës»  hifpides,  ciliées ^ 
mniSores. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Defcâpt.  ex 
Tkmh.) 

*  ♦  ♦  £fphes  à  placer  daas  d'autres  genres. 

17.  Ajlpiste  en  rofeau,  Phalarls  arundinaçea. 
Linn. 

Phaiarîs  panieulâ  Mongâ  y  pyramîdatâ  ;  glumis 
fu^congeflis  ,  calice  nervofo,  Lam.  III.  n*.  844. 

ArundQ  colorata.  Aiton  «  Kev.  x.  pag.  XI 6.  — 
Willd.  Spec.  I  •  pag.  4X7. 

Càlamairofiis  colorata.  Sibthbrp  ,  Oxon.  ^7. 
(  Voyei  AlPISTï  ,  n<>.  10.  ) 

Cette  ef^.èce  doit  être  retranchée  des  phalans, 
&  ra:i«ée  parmi  Us  arundo ,  à  calice  uniflore ,  oii , 
félon  d!autres ,  dans  un  genre  nouveau  j  établi  fous 
le  nom  de  calamagrofHs. 

28.  A1.PISTE  lunetière.  Pkalaris  eruceformis. 

Phalarit  paniculi  lineari ,  fecuadd  ;  calicHus  fub* 
unifions  ^  comprejjis  ^fimiodUiUaiis  ^  aaviculariàus. 
Lam.  lil.  n^.  84; . 

Beckmannia.  Hofi.  Gramin. 

Cynofurus  eruceformis.  Ait.  Hort.  Kfv.  I.  pag. 

loj.  —  Willden.  Spec.  x.  pag.  412.  {f^oyei  Al- 

PlSTBj  n^  II.) 

Cette  fingulière  plante  a  été  tranfportée  à  tort 

Earmi  \itscynofumSt  (es  épillets  étant  dépourvus  de 
raûées  >  elle  fe  rapproche  davantage  des  pkalaris 
Et  ta  fiuâification}  mais  fes  calices  font  biflores. 
,  difpofition  de  (à  pantcule  à  épis  courts  lut  donne 
l'apparence  d'un  pafpalum;  elle  doit  plut6t  conf- 
titiier  un  nouveau  genre ,  qui  a  été  en  effet  établi 

1>ar  Hoftj^  fous  le  nom  de  àeckmanaia.  Ses  fleurs 
ont  fefGles  j  unilatérales,  ferrées  contre  le  rachis; 
fes  calices  biflores  ;  leurs  deux  valves  courtes  »  éga- 
les»  femi-orbiculaires  j  renflées  «  rétrécies  à  leur 
bafe ,  en  boflê  à  l'extérieur }  les  valves  de  la  corolle 
prefqu'égales  ji  tcès4iflesi  la  corolle  des  deux  fleurs 
rapprochée»  et  formant  une  pointe  qui  dépafl*e  les 
valve$  çalidnàles.  Les  lemences  font  fort  petites , 
îaunâtrei ,  oblong4ies  ,  obtufes  »  fe  détachant  de  la 
corolle* 


19.  AimsTE  afpcreUe  j  ti*.  15.  Pkalaris  oryioi- 
des.  Linn. 

CUe  efl  décrite  dan^Ies  Ulufiratioiu ,  fous  leQom 
g^néi:i<iue  ^afferelk^  (  T^OF^  Siipp/imvUU  > 


l'analyfe  que  j'en  ai  faite,  la  panicule  eft  cotnpo  .e 
de  rameaux  crépus ,  Amples,  filiformes,  dii^oi.s 
par  verticiUes  »  rapprochés  de  la  tige  ,  îoft  rt 
d'une  feuille  fembUble  i  une  fp^the  droite ,  dure, 
fubulée,  au  moins  auifi  longue  que  la  panicile.  A 
chaque  dent  du  rachis  on  diflingue  deux  fleu  s, 
l'une  feifile  &  fertile  «  l'autre  pédiccltée  &  i\é\ .':. 
Dans  la  première ,  lé  calice  eft  uniflore ,  à  d.ux 
valves  dures  ,  égaies  ,  un  p>u  roulées  à  Irjrs 
bords j  obtufes,  légèrement  mucronées ,  keriHecs 
d'afpérités  fur  le  dos  »  l'extérieure  légèrement  ve- 
'  lue ,  renfermant  chacune  une  valve  de  U  coroi'e » 
qui  eft  plus  courte  que  le  calice ,  &  dont  les  sA- 
ves  font  tranfparentes ,  très-minces  ,  ovaies,  oU* 
tufes.  La  fleur  pédicellée  eft  étroite^  aiguë ,  y'i\*i 
petite,  fténl.-.  Le  pkalaris  puhefcens  (  ALribTE. 
n^.  }  )  ,  dont  les  calices  renferment  d'une  à  ucis 
fleurs ,  a  été  rangé  parmi  les  aira  par  M.  V  Jil  ; 
parmi  les  alopecunts  ^zt  M.  Allioni.  H  fant  en  rj> 
procher  comme  variété  Ykolcus  arenaries ,  Al 
Auâ.  tab.  46.  ex  Bellard.  Aâ.  Tur.  j ,  pag.  zfi. 
Quant  aux  efpèces  de  Forskhal  (Lam.  Diction. 
0^.  X  y-zx  )^  eUesi  font  encore  peu  connues ,  fi  /oa 
en  excepte  le  pkalaris  difii^na^  qui  eft  CagrofU 
pungenj  Vahl* 

ALSINE.  (yoyii  Morgeline.) 

ALSODÉE*  Alfadeia.  Genre  de  plantes  dicc^tT- 
lédones,  à  fleurs  complètes  >  polypétilées ,  trr>- 
voifin  du  genre  d«s  violettes ,  appartenant  à  U 
même  famille»  il  comprend  des  aibres  ou  arbiif* 
féaux  exotiques  à  l'Europe  ,  donc  le»  feuilles  foot 
alternes  «  entières  »  les  ftipules  caduques }  les  fléuxs 
paniculées^  terminales»  axillaires. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  h  ciçq  divifons  profondes  ;  cinq  ptuh 
•réunis  à  leur  èafii  un  tube  central ,  portant  cinq  an- 
thlresi  unftyle;  une  cap  fuie  a  une  feule  ioge^  à  tr9.t. 
valves  i  femenus  peu  nomhreufes. 

Caractâre   générique. 

Chaque  fleur  oflFre  : 

1®.  Un  («/ic«  à  cinq  divifions  ptoFMides ,  plof 
courtes  que  U  corolle. 

1^.  Une  corolle  à  cinq  pétales  lancéolés,  roulés 
fur  eux-mêmes ,  adbéreni  par  leur  ba£é« 

j^  Cinq  étamines  monadelphes  |  le$  filamem 
réunis  en  un  tube  urcéolé ,  central,  à  cinq  lob.s; 
une  anthère  attachée  i  la  bafe  de  chaqiae  lobe , 

I  c'ottvcaK  UtéotrmeBu 
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4".  Un  ovain  libre,  furtnonté  d'afi  ftyle  droit , 
piusl^ng  que  les  écaminèSa  terminé  p^  un  iUg- 

ma  ce  en  maffue^ 

l^  fruit  confifte  en  une  capfule  enveloppée  par 
le  calice  &  la  corolle ,  perfiuans  &  deflechés  ^  i 
t.ois  cotés  peu  marquést  à  une  feule  loge ,  à  trois 
valves ,  chaque  valve  portant  une  ou  deux  graines 
1;  r-eriquts.  L*embryon  eft  horizontal ,  centrifuge  \ 
lî  peiiiperme  charnu  s  les  cotylédons  planes  s  la 
:j aïeule  courte. 

O-firvdtîofu.  Ce  genre  a  été  établi  par  M.  du 
Fnit-Thouars,  «Il  préfente,  dit-il,  des  particu- 
irites  qui  le  difltinguent  de  tous  Its  autres.  La 
l-:'\\€  bc  la  pofition  des  ëtamines  font  fuitout  très- 
:;:!Tiuquables }  elles  font  parfaitement  analogues 
:  ulles  des  violettes.  Les  anthères  y  font  pareil- 
icT.enc  adnées  vers  le  milieu  de  languettes  fquaro- 
ri, ormes  :  toute  la  différence  ,  c'eft  qu'elles  ne 
v  K  que  contiguës*  D'autres  caraâères  plus  im- 
r  tj.'is  viennent  confirmer  ce  rapprochement. 
.'.  Li  forme  intérieure  &  extérieure  du  fruit: 
y  ii>s  (ts  lieux  genres,  c'eft  une  capfulô  à  une  loge, 
:  tr.;is  valves  j  1**.  l'attache  des  graines  eft  parîé- 
i''i:éirs  les  deux;  3^  la  fabrique  de  ces  graines 
t  :ci!emble.  Dans  l'un  &  l'autre ,  l'embryon  eft 
:  "e ,  couché  dans  un  périfperme.  La  principale 
>  rence  provient  de  la  régularité  ou  de  Tirré- 
>  jriie  de  la  corolle;  mais  on  fait  que  cette  con- 
:  -ration  eft  peu  importante,  d'autant  plus  que , 
-rs  les  violettes  des  pays  équatoriaux  ,,la  corolle 
îc  d  à  fe  régularifer  &  à  prendre  fon  éperon, 
urnr.e  on  peut  le  remarquer  dans  le  genre  ioni- 
—77.  »  (  yoyti  Violette.) 

Fvfrr  i  les  cinq  efpèces  qui  compofent  ce  genre, 
'^  ucux  premières  ont  leur  tube  ou  urcéole  fta- 
'*  i:ôre  lîm^.le  ;  dans  les  trois  autres  il  eft  évafé  3 
'*  Ur.rie  r-ne  coupe  terminée  par  un  bourrelet. 
'  "^  iob'.-s  ftaminiferes  prennent  naiffance  de  l'in- 
::  i-ur  même  du  tube ,  un  peu  au  deftbus  de  fon 
M ,  qui ,  par  cette  difpofition,  forme  une  cein- 
*-:--  p-niculière. 

Espèces. 

*  Urcéole  pmf  le, 

I.  Alsodée  à  fleurs  rares.  Alfodeia  pauclfora, 
'.:ii-'Ihouar$. 

Alfodeia  foliis  cuneatis  ^  pedunculis  refiexts.  Petit - 
.:::rs,  Végét.  dcs  iles  auftr*  d'Afriq.  pag.  57. 
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fte  élégant ,  qui  forme  un  buiflbn  haut  de 
is  ou  quatre  pieds.  Ses  rameaux  font  anguleux  , 
".s  de  feuilles  éparfes,  d'un  vert-foncé,  ob- 
:/.~s,  rccrécies  en  coin  à  leur  bafe,  obtufes  & 
-■yjcfois  échoncrées  i  leur  fommet,  longues 
'viron  deux  pouces  fur  un  de  large,  à  den- 
•u:ts  un  peu  écartées^  fiUonnéies  da  trois  ou 


quatre  nefvures  latéraks,  formant  un  angle  aigu 
^vcc  la  principale  «  foutenues  par  un  pétiole 
co'utt.  Les  fleurs  font  terminales  ,  réunies  troif 
ou  quatre  en  fafcicule,  portées  chacune  fur  un 
pédicule  particulier,  renflé  fous  le- calice.  Celui** 
ci  eft  compofé  de  cinq  folioles  courtes  5  la  corolle 
de  cinq  pétales  réunis  en  cylindre ,  &  roulés  l'un 
fur  l'autre  i  les  écamines  réunies  fur  un  urcéole 
urticulier^  qui  prend  nailTince  à  la  bafe  des  pétal- 
es, fe  divife  vers  fon  milieu  en  cinq  lobes  aigus 
&  connivens ,  à  la  bafe  defquels  fe  trouve  une  an* 
thère  feffile,  attachée  par  le  dos,  furmonrée  d'une 
languette.  Le  piftil  eft  6m^^ ,  terminé  par  un  ftylc 
plus  long  que  Turcéole  ^  foutenant  un  ftigmace  ren* 
flé  en  maflue. 

Le  fruit  eft  une  capfule  à  une  feule  loge,  rétré- 
cie  à  fa  bafe ,  renflée  au  fommet,  obtufément  cri» 
gone,  acuminée  par  les  veftiges  du  ftyle.  Ses  pa- 
rois font  trcs-minces.  Elle  s'ouvre  du  fommet  î  £a 
bafe ,  en  trois  valves  qui  portent  fur  leur  milieu 
une  ou  deux  graines  fphériques ,  qui  contiennent 
un  embryon  compofé  d'une  radicule  courte,  8c  de 
deux  cotylédons  minces  &  foliacés.  Cet  embryon 
eft  couché  horizontalement  dans  un  périrperme  de 
même  forme  que  la  femence. 

Cette  plante  croit  à  l'ilc  de  Madagafcar.  1} 

(  Petit'  Thouars,  ) 

1.  Alsooée  en  arbre.  Alfodeia  arborea.  Petît- 
Thouars. 

Alfodeia  foliis  longe  pttiolatis ,  deflexis  ;  fiorihu^ 

paniculatis.  Petit-Thouars^  Végét*  des  iksaufir^ 
d'Afriq.  pag.  J7. 

Quoique  M.  du  Petît-Thouirs  ne  nous  donne 
aucun  détail  fur  cette  efpèce ,  le  peu  qu'il  en  dit 
dans  les  caraâères  (pécifiques  qu'il  en  préfente  » 
fufHt  pour  la  faire  distinguer  de  la  précédente.  Ses 
tiges  font  en  arbre  s  fes  rameaux  garnis  de  feuilles 
longuement  pétiolées  &  rabattues;  les  fleurs  dif^ 
pofees  en  panicule.  Elle  croit  à  Tile  de  Mada» 
gafcar.  T) 

*  ♦  Urcéole  à  bourrelet, 

5.  Alsodùe  à  feuilles  étroites.  Alfodeia  anguf 
tifo  lii.  Peiit-Thouars, 

Alfodeia  foliis  anguftis  ^  lanceolaùs  ;  foribusfpi^ 
catis. Peiit-Thouars,  Végéi.  des  iles  auftr.  d'Alnq» 
pag.  S7'  ï^b.  18.  fig.  i. 

<  ,  • . 

Arbufte  à  tige  droite,  cendrée,  très-ramificeî, 

les  rameatnt  grêles ,  cylindriques ,  hiarqués  deit 
veftiges  de  deux  ftipules  caduques,  petit-.s,  trian- 
gulaires ,  fituées  a  la  bafe  des  feuilles.  Celles* ci 
font  alternes ,  médiocrement  pétiolées  ,  très-raps 
prochées,  oblongues  ,  lancéolées,  étroites,  ter-j 
minées  par  une  pointe  moufle  ,  dentées  &  créne- 
lées à  leurs  ^ordsj  fermes^  glabres,  d*ua  véit- 


1 


3o4 


A  L  S 


foncé  en  deflfus  j  grifitrcs  en  deffous ,  longnes  de  I 
deux  pouces ,  larges  de  fix  a  huit  lignes  «  marquées 
de  nervures  lacérales  peu  nombreufes  ^  formant  un 
«ngle  un  peu  «uvert  avec  la  principale  «  &  Ce  réu- 
fulTant  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  viennent  fur  des  éjpîs  axillaires»  ac- 
compagnécs  chacune  d'une  braaée  en  forme  d'é- 
caille  j  très-rapprochées  &  imbriquées  avant  la 
floraifon  ;  ce  n'eft  que  fuccelBvement  qu'elles  fe 
développent.  A  cette  époque  «  elles  font  portées 
fur  un  piédoncule  cylinarique ,  de  cinq  i  fix  lignes 
de  long ,  articulé  vers  fon  milieu.  Le  calice  e& 

Setit^  à  cinq  lobes»  la  c<9rolIe  un  peu  campanulée» 
cinq  pétales  d'un  blanc-roulTeâtre  i  les  ^inthères 
attachées  par  le  dos  fur  cinq  écailles  tranfparentes^ 
partant  de  l'intérieur  &  un  peu  au  deffous  du  bord 
d'un  urcéole  en  forme  de  loucoupe^  cilié  6r  cré- 
nelé. L'ovaire  fupporte  un  llyle  terminé  par  un 
fttgmace  en  maflue.  Il  en  réfulte  un  fruit  de  la 
même  nature  que  celui  de  la  première  efpèce , 
mais  beaucoup  plus  petit ,  &  ne  contenant  que 
trois  graines. 

Cette  plante  croit  à  Tile  de  Madagafcar.  ^ 
(Defcript,  ex  Pctit-Thouars.) 

4.  Alsodée  pubefcente.  Alfodtia  puhefccns. 
Petit-Thouars. 

Alfodtia  foli/s  bafi  cuncatis  «  ramis  pcdunculifqttt 
puhefcentibus ^fiorihus  taxe  fpicatis,  Petit-Thouars, 
Végét.  des  îles  auftr.  d'Afriq.  pag.  57,  tab.  18. 

Elle  fe  diftingue  de  la  précédente  par  Tes  feuilles 
beaucoup  plus  grandes  »  rétrécies  en  coin  à  leur 
bafe  I  denticulées  j  obtufes,  fillonnées  par  un  plus 
petit  nombre  de  nervures.  Ses  rameaux  font  plus 
grêles  4  plus  élancés  ,   pubefcens ,  ainfi  que  les 

Î pédoncules.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi 
âche ,  axillaire. 

Cette  plante  croit  à  l'iIe  de  Madagafcar.  T> 

5.  Al^qdée  à  larges  feuilles.  Alfodeia  latîfoUa. 
Petit-Tbouars, 

Alfodeia  foliis  ovatis ,  pedunculis  glabris  ,  florin 
hmi  dense  fpicatis, —  Petit-Thou^rs,  Végét.  des 
îles  auftr.  d'Afriq.  pag.  5-7.  tab.  18.  fig.  2. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédente  par  la  grandeur  de  fes  feuilles;  mais 
elles  font  ovales  &  non  cunéiformes  j  un  peu  den- 
ticulées ^  lipurs  bords ,  cbtuies  s  les  épis  de  fleurs 
plus  courts»  glabres  ^  plus  ferrés.  Elle  croie  à 
file  de  Madagafcar.  T> 

M.  do  Petit-Thouars  fait  encore  mention  d'une 
latre  efpèce  qui  forme  un  petit  arbre  «  8r  qu'il 
promet  de  décrire  &  de  figurer  par  la  fuite. 

-r  ALSODEIA.  (  V(^€i  Alsqdee. ) 
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AïSTONIA.  (  Voyti  AisTOKE.  )  Ce  genre 
doit  être  fupprimé  »  &  rapporté  »  comm:  e!pece» 
2L\xx  fymplocos.  (  Voye^  Symploqve.  ) 

ALSTROEMERIA.  {Voyei  Pélécrine  & 
Bomarea^  SuppL) 

ALTERNANTHER  A.  (Kbyq  Alterw/iste.) 
C'eft  la  même  plante  que  VilUcebrum  fipU  Linr. 
C  ^^y^l  Cadelari  ficoide,  variété  •,  n*'.  14.  ) 
(  Achyrantkes%  ) 

ALTHCEA.  (  V^oyei  Guimauve  ) 

ALTHERIA.  (Koy^iALTHÉRiE.) 

ALTHÈRIE.  AUkeria,  Genre  établi  oarM.di 
Petit-Thouars»  dans  fon  l^ova  Gênera  Madj^af^, 
pag.  19  >  de  la  famille  des  liliacées.  qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  waltheria ,  dont  il  ne 
diffère  que  par  fes  capfules  fimples.  Son  caractère 
eflentiel  confifte  dans  : 

IUn  calice  double  ;  t extérieur  compofé  de  trois  fo- 
lioles; l'intérieur  ^une  feule  pi^ce  ^  urcéole^  ù  :inq 
découpures  ;  une  corolle  à  cinq  pétales  routés  a  Lur 
bafe  i  un  tube  central  adoffé  à  la  bafe  de  la  co*o^ù , 
terminé  par  cinq  dents  ,  auxquelles  font  attachées  ài] 
anthères  h  deux  loges ^  s'ouvrant  en  dehors;  un  wdrt 
fimple ,  à  cinq  faces  ^  portant  cinq  fiy  les  rapprochés  ; 
le  fruit  confifie  en  cinq  capfules  réunies ,  monofpef 
mes  ,  ovales  ,  aCuminées  ;  le  périfperme  charnu  ; 
t embryon  verdâtre;  les  cotylédons  planes. 

Ce  genre  renferme  des  herbes  à  tiges  droites , 
hérilTées ,  garnies  de  feuilles  alternes  j  en  coeur  » 
denrées  en  fcie  \  Us  fleurs  petites  ^  axillaires  « 
ramaflfées  par  paquets. 

ALVARDE  fpathjcée.  Lygeum  fpatkaccum, 
Lam.  111.  tab.  J9.—  Rich.  in  Adt.  Soc.  Hift.  Nat. 
Pari  f.  pag.  18.  tab.  }. 

ALYPON.  Alypum.  Plante  décrite  &  figurée 
fous  ce  nom  dans  Matthiole  &  Daiechamps  (  Hift* 
i  »  pag.  1680 9  Icon.  I.  )  ^  &qui  eft  oeu  connue. 
On  lui  attribue  une  qualité  acre  &  brûlante ,  8c 
une  vertu  purgative.  Son  port  &  fon  feuillage 
femblent  la  rapprocher  du  genre'  thynulée,  Actaa- 
rius  la  confond  avec  le  turoitk  blanc  des  Anciens, 
en  appelant  fes  racines  turbith  ,,  8:  (es  l'.raines  aly 
pon  ou  alypias.  Il  ne  faut  pas  la  confondre  avec 
\* alypum  de  pena  (  alypum.  peaa,  kerba  urribiiis , 
narbonenfis.  Oalech.  Hift.  1»  pag.  1680  ,  Icon.  1  )  » 
olante  baffe  8e  ligneufe ,  égaleaent  purgative  » 
oc  peut' être  ainfi  nommée  i  caufe  de  fes  rapports 
dans  (es  vertus ,  commune  dans  le  Languedoc  & 
la  Provence,  rapportée  au  genre  de  la  globulaire ^ 
fous  le  nom  de  globularia  alypum,  Liiin.  (  Juff.  ) 

ALYSSE.  Alyjfum.  Les  efpèccs  à'alyjfum  a  fili- 
ques  veficuleuCes  ont  été  déaitesà  rarricle  \  esi- 
CAIAE,  (  Vtpcma.  ) 
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genté  9  compofé  de  poils  en  rayons ,  te  qui  fe  re- 
trouvent également  à  la  furface  inférieure  des 
feoiltes ,  fur  les  pédoncules  »  les  calices  &  les 
liliqnes.  Les  feuilles  font  oblongues^  fpatuïées  , 
vertes  en  deflus  ,  obtufes  au  fooinnec ,  rétrécies 
en  un  pétiole  court.  Les  fieurs  font  d'un  beau 
jaune  $  les  filîques  planes  »  elliptiques^  couvertes 
d'un  duvet  blanc  j  caduc. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes ,  le  Piémont , 
&c.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

8.  Alysse  des  Alpes.  Myjfum  alpefire.  Linn. 

Alylfum   taulihus    adfcendentibus  ,  [uffruticcfis  / 

foiiis  fubrotundo-fpathiUatis  ,  incûnis  ;  raccmis  co- 

rymbops.  Willden.  Spec.   3.  p^g.  46  r.  —  Linn. 

Manriir.  92.  —  Allion.  Flor.  peâem.  n^.  888.  tab. 

18.  fig.2. 

^.  Alyffum  (  murale^  ,  pundaium ,  echtnatum  y 
tâu/ihiu  Juffruticofis  j  JuèereSis  ;  foiiis    oiovato- 
€uneifrrmihtts  ^   integerrimis  ;  forilus    corymhofis 
Waldft.  &  Kitaïb.  Plant,  rar.  Hungar.  1.  pag.  5. 
tab.  6.  (  J^^^i  Alysse  ,  n®.  4.  ) 

«  Cette  plante^  dit  Willdenow,  efi  très*  variable^ 
félon  les  localités.  Dans  les  Alpes  ^  fes  tiges  font 
couchées  $  fes  feuilles  blanches^  petites  ^  arron- 
dies. Ailleurs  «  fes  tiges  font  droites  j  hautes  d'un 
pied;  les  feuilles  lancéolées,  fpatuïées ,  vertes 
en  deflus ,  blanches  en  deflbus.  Les  femences  de 
cette  dernière  variété  /&  ont  produit  la  première 
par  la  culture.  » 

9.  Alysse  du  mont  Atlas.  Alyffum  atlanticum, 
Dsbfont. 

Aiyffum  cault  frutiçofo  y  ertBo  ;  foiiis  lanctolatis , 
incams  y  rameis  fuperioribus  ciliatis ,  calice  deciduo; 
fificulis  lentiformihus ,  fiylum  squantihus.  Desfont. 
Flor.  atlant.  i.  pag.  71.  tab.  149. 

Alyffum  cretîcum  j  faxatile  ,  ferpillifolio  candidif- 
fimo^  capfulis  orbicuùais,  Tournef.  Coroll.  1  f  • 

Elle  diffère  de  la  fuîvante  par  fes  feuilles  plus 
grandes  j  lancéolées  ^  pileufes  &  ciliées  i  par  fes 
Cliques  convexes  ^  de  la  longueur  du  ftyle  perfif- 
tant.  Ses  tiges  font  ligneufes ,  divifées ,  prefque 
dès  leur  bafe ,  en  rameaux  nombreux ,  umples  , 
cylindriques  ,  redreflés ,  rudes  j  blanchâtres.  Les 
feuilles  font  éparfes  j  lancéolées  >  un  peu  fpatu- 
ïées >  un  peu  obtufes  «  pétiolées^  hériflées  de  poils 
courts 3  touffus 3  étalés  en  étoiles  les  fleurs  dif- 

Kfées  en  grappes  courtes ,  Amples }  terminales. 
ut  calice eft  caduc;  les  filiques  blanchâtres ,  ar- 
rondies «  renfermant  deux  femences  ovales  ^  com- 
primées. 

Cette  plante  1  été  découverte  par  M.  Desfon* 
tajnes  fur  le  fommet  de  l'Atlas»  proche  TIemfen. 
T)  (  f^-  /•  ««  A*/-*'  Disfont.  ) 


ALT 

ra  Alysse  â  feuilles  de  ferpolct*  Ahfim  ftr- 
piliifolium.  Desfonc. 


Alyffum  caidt  fruticofo  ,  ereÛc  ,  rtmofo  ;  fdl'u 
fpathulatis  ^JuBAm  incanis  ;  caUcihus  coloraiit  ^  di* 

ciduis.  Desfoiit.  Flor.  atbnt.  a.  pag.  70. 

Alyffon  oritniaU  ^  ferpilUJoUo  ^  ctsikfyf  capitulo. 
Tournef.  Coroll.  15. 

Il  fe  rapproche  de  V alyffum  alpejtrt^  dont  il  dif- 
fère principalement  par  fes  tiges  droites ,  par  fes 
feuilles  alongées  &  non  orbiculaires»  par  fes  fleuis 
beaucoup  plus  petites.  11  s'élève  de  la  même  ra* 
cine  pluneurs  riees  droites  ^  ligneufes ,  cylindri- 
ques «  prefqne  filiformes  ,  ramenfes  a  leur  partie 
mférieure  y  blanchâtres  dans  leur  jeuneflc  j  lon- 
gues d'environ  un  pied ,  garnies  de  feuHIes  roîdes^ 
très-entières  «  fpatuïées ,  blanches  en  defTbui , 
cendrées  en  deffus^  parfemées  de  poils  très<ourts, 
couchés  J  étalés  en  étoile}  les  feuilles  inféricuics 
plus  petites.  Les  fleurs  font  petites»  terminales, 
difpofées  en  corymbe  ,  ferrées  «  nombreufes ,  pé- 
dicellées.  Le  calice  eft  fort  petit  j  caduc  «  à  quaue 
folioles  jaunâtres ,  elliptiques  >  la  corolle  jaure , 
un  peu.  plus  longue  otie  ie  calice }  les  capOites  pe- 
tites »  comprimées  «  blanchâtres ,  ovales  »  le  fty'e 
grêle  »  perfiflant  j  trots  fois  plus  court  que  la 
filique. 

Cette  plante  a  été  déconvene  par  M.  Desfon- 
taines fur  les  hauteurs  de  l'Atlas  j  proche  Tlemren. 
T>  (  ^'Z  '*  *'^-  ^^sfont,  ) 

1 1.  Alysse  à  fleurs  (etTét$.Afyffum  dtnjlflorum. 
Desfont. 

Alyffum  foiiis  angnjlo  UnceoUtis  ;  florihus  raw 
mofis  9  dense  congefiîs  /  filiculis  orhiculatis  ,  mo^- 
/permis.  Desfont.  CorolL  Toum.  pag.  6$.  tab.^l 

Alyffum  orientale ^ferpilljfolio y  capitulis  infpic^.t 
longiffimam  densk  digeftis,  Tourn.  Coroll.  Inft.  I). 

Ses  tiges  font  grêles  «  rameufes  ^  cylindriatm» 
hautes  de  huit  a  dix  pouces,  couvertes ,  aion  qvu 
les  feuilles  8e  les  filiques ,  de  petits  poils  étoiîê> . 
vifibles  i  la  loupe  ;  les  rameaux  un  peu  érab 

i;hnis  de  feuilles  alternes  »  lancéolées  ^  entières . 
ongues  de  cinq  à  huit  lignes  ^  fur  deux  ou  tro 
de  large.  Les  fleurs  font  petites ,  pédicellées  «  no»- 
breufes,  très-ferrées  >  difpofées  en  une  gtarr^ 
fimple ,  cylindrique  J  terminale  ^  longue  de  trcts 
à  ouatre  pouces  j  leur  calice  fort  petit ,  à  quant 
folioles  obtongues  j  les  pétales  blancs  ^  arrond» , 
plus  longs  que  le  calice  $  les  filiques  rapprochées 
de  la  tige ,  de  la  grandeur  &  de  la  forme  de  cci  es 
de  Valyffum  calicinum  Lion. 


Cette  plante  croit  dans  l'Arménie  j  où  elk  a 
été  découverte  par  Toumefort. 

11.  Alysse  â  feuilles  de  famole.  Myffum firt^^ 
lifrlium.  Desfooc* 
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Alylfum  glahrum  ,  folih  ovatis  »  obtu/ls  »  intigir" 
nmii  ;  petaiis  emarpnatisn  DesfotlC^  CoioU.  pag. 

65.  ub.  49. 

Thl'jfpi  orientale^  glahrum ^  fariioU fbliîs.  Tourn. 

CofoJJ.  ij. 

Toute  cette  plante  eft  glabre.  Ses  tiges  font 
cylindriques  y  hautes  d'un  pied  &  plus  ^  divifées 
à  iwur  parrie  inférieure  en  quelques  rameaux  fim- 
pies,  garnis  de  feuilles  alternes  ^  alTez  fecnblables 
2  celles  du  famolus  ;  ovales ,  obtufes»  entières  ^ 
retrécies  &  décurrentes  fur  un  pétiole  courte 
amp'exicaulei  longues  de  huit  à  dix  lignes  j  larges 
de  cinq  à  dix.  Les  fleurs  font  rapprochées  »  de  la 
frandeur  de  celles  de  Yûlyjfum  incanum  j  pédicel* 
Ues ,  diTpofées  en  une  grappe  fimple  ^  terminale  s 
les  découpures  du  calice  obtufes  «  elliptiques  i  la 
corolle  blanches  les  pétales  échancrés  au  fommet  | 
les  anthères  blanches.  La  £Iique  n'a  point  été 
ûbfervée. 

Cette  plancej  découverte  par  Tournefort,  croît 

<ians  l'Arménie.  {Dtfiript.  ex  Desfont,) 

Nota,  L'a^yjfum  panicuiatum  ,  DesFonn  CoroU. 
P}o-  ^7  f  tab.  50,  doit  être  renvoyé  au  genre  ve- 
^u'ia  ^  ï  caufe  de  Tes  filiques  renflées.  (  yoy^i 

ViSlCAJRfi  ,  SuppL  ) 

13.  AlyssE  d'Orient.  Aly^um  orientale.  Lam. 

Alyjfam  (  clypeola  tomencofa  ) ,  filieulis  orhicu^ 
Ij'.ij  y  (filocuiarihusifoUisfubtomentofis.  Lsnn.  Mant. 
9:.  -~  Wilid.  Spec.  3.  pag.  ^x.  {Exclu/,  fynon, 

lournef,  )  (  Kiflyq;  AlTSS£  ,  n  .  9.  ) 

14.  A  LYS  SE  d'Amérique.  Alyjfum  kyperhoreum. 

Alyffum  eaulihus  kerbaceîs  i  foliis  incanîs  j  den- 
t>:tis  ;  fiuminihuM  quatuor  hifarcatis.    Linn*   Spec. 

91c. 

iunaria  foliis  eUipticis,  incondrti  dentatis,Krz(cïi» 
Ax  Petrop.  1747.  pag.  }8i.  tab.  ij.  fig.  i. 

Sjs  tiges  font  herbacées  j  garnies  de  feuilles 
•  lernes^  blanchâtres^  elliptiques,  dentées  à  leur 
or  tour.  Les  fleurs  renferment  fit  étamines^  dont 

•ux  plus  courtes  s  munies  à  la  bafe  du  filament 

u  e  dent  aiguè;  les  quatre  autres  pourvues  à 

ur  bafe  d'une  écaille  échancrée. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio* 
:  e  y  elle  eft  encore  peu  connue. 

If.  Alyssb  changeante.  Alyjfum  mutabile. 

'•  tnt. 

Alyfum  caulihus  ereàis  ^  foliis  lineari^lanceolatis^ 
:":jiis  bifidis  ipliculis  ovalibus  ,  comprejps  »  glaàris, 
?nt  Hort.  Ceir.  pag.  &  tab.  8;. 
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lUe  a  des  rapports  avec  l'alyjjum  incanums  elle 


en  diffère  par  Tes  filiques  glabres  j  ovales  &  com- 
primées. Ses  tiges  ibnt  droites  »  nombreufes  « 
prefoue  ligneufes  ,  légèrement  pileufes ,  rudes  au 
tottcner  ',  les  rameaux  alternes  j  peu  étalés  s  les 
feuilles  feffiles ,  linéaires-lancéolées  ,  très-entiè- 
res «obtufes  ^  un  peu  ondulées  à  leurs  bords  j 
couvertes  de  poils  couchés  «  en  étoile  ,  longues 
d'environ  un  pouce  &c  demi ,  larges  de  quatre' 
lignes.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  ter- 
minales i  les  folioles  calicinales  pubefcentes  >  ca- 
duques >  obtufes  ;  la  corolle  d^abord  blanche  « 
puis  couleur  de  rofe  ;  les  pétales  bifides  «  une  fois 
plus  longs  que  le  calice  ;  les  deux  filamens  plus 
courts  »  munis  â  leur  bafe  d'une  petite  dent  cro- 
chue }  les  anthères  vacillantes ,  échancrées  à  leiu: 
ba(è  i  les  filiques  ovales  «  munies  dans  chaque  loge 
de  trois  à  fix  femences  brunes  «  orbiculaires  j  à 
rebords  membraneux. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  «  où  elle  a  été 
découverte  par  MM.  Bruguière  &  Olivier,  b 

1(5.  Alysse  blanchâtre.  Alyffum  incanum.  Linn. 
(yoyt^  Drave  à  feuilles  de  giroflée,  n*.  12. 
Mœnchia  incana,  Rothj  Gcrm.  l.  pag.  275^  &  2^ 
pag.  73.) 

17.  Alysse  d'Efpagne.  Alyjfum  minimum,  Linn. 
{.Voyei  Alysse, n®.  j.) 

18.  Alysse  à  grappes  roides.  Alyffum  firiBum* 
Willd. 

Alyjfum  caulibus  herbacé is ,  adfcendentibus;  foliis 
lineari'lanceolatis ,  tomentofis  ;  Jiliculis  tome'  to fis  ^ 
ovatis,  adprejjis.  Willd.  Spec.  5.  pag.  464.  (Excluf 
Jynon,  Tour  nef) 

Cette  efpèce  j  qui  a  des  rapports  avec  Y  alyjfum 
denfifiorum  ,  Desfont. ,  paroit  en  ^^ifférer  par  fou 
port  &  par  plufieurs  autres  caraâères.  Ses  tiges 
font  courtes,  herbacées  , afcendantes >  fes  feuilles 
alternes,  linéaires-lancéolécS  ,  tomenteufes.  Ses 
fleurs  font  fort  petites ,  difpofées  en  une  longue 
grappe  roîde ,  terminale  i  les  filiqutrs  petiti^^s  , 
ovales  «  velues ,  rapprochées  des  tiges,  point 
échancrées,  furmontées  d'un  ftyle  perfiftant.  Elle 
croît  dans  l'Arménie. 

19.  Alysse  calicinale.  Alyffum  calicinum,  Linn* 

Alyjfum  caulibus-  herbaceis ,  Jidmlnibus  omnibus 
dentatis  ;  calicibus  perfijientibus  ( fi/icuUs  orbiculatis^ 
emarginatis  ) .  Linn.  Spec.  908.  -^  Lam.  III.  tab. 
f 59*  fig-  I-  —  Jftcq.  Vind.  1 14.  -^  Haller ,  Helv« 
n^.  494. 

AdyfetçH  calicinum.  Scop.  Gara.  802. 

Clypeola  alyjfoides,  Crantz.  Auftr.  pag.  r9.     • 

AlyJJon  mimimum.  Cluf.  Hift.  2.  pag.  15}.  —« 

Camer.  Epitom.  pag.  5jS*  fig.  i . 

Qq  X 
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Alyjfam  campepre,  Hofiin.  Gem.  4*  pag.  4;.  --* 
Lam.  Dîdt.  var.  ^. 

20.  Alysse  des  champs.  Alyffam  cAmptfh'e. 

Alyjfum  cauU  herhaceo,  ftamînièus  fiiputii  pari 
Jet  arum  ^  caliàbus  dcciduif  (filiculis  orhicultitis ,  in- 
tegris  ),  Linn*  Spcc.  909,  —  Lam.  var.  «. 

Mmnckia  campefiris.  Roihj  Germ.  i.  pag.  274. 

ft,  Alyjfum  (fitnpiex  }9  cauU  pmpUci  ^Jiibramofo  ; 
foliis  latO'lanciolatis^fiylo  filiculà  breviffimo.^'iAd, 
1.  c.  —  RuJoIph.  in  Schrad.  Journ.  2.  pag.  191. 
<  yoyei  Alyssjs,  n".  7,  var.  «,  /l.  ) 

Quoique  très-rapprochée  de  Va/yffum  caiicinum, 
cette  dernière  efpece  en  diffère  bien  certainement 

Er  Tes  tiges  plu»  élevées ,  par  Tes  feuilles  plus 
rges  &  moins  blanches ,  par  Tes  calices  qui  tom- 
bent peu  après  la  floraifon ,  &  furtout  par  Tes  fili- 
Ques  point  échancrées  à  leur  fommet ,  couvertes 
de  poils  rameux ,  plus  roides ,  plus  hériffés. 

21.  Alysse  de  montagne.  Aiyjfum  montanum. 
Linn. 

Alyjfum  caulibus  herbaceis  j  diffufis  y  foliu  fub^ 
lanciolatis ,  punBata-tchinatis,  Linn.  Spec*  907.  — 
Lam,  111.  rab.  f  59.  fig.  2. 

Clyptoia  montana,  Crantz.  Auflr.  19. 

*  Adyfcton  montanum,  Scop.  Carn.  80  }• 

p.  Alyjfum  (arenarium  ),  foliis  rotundjtis,'  Loîf. 
Flor.  gall.  401»  &  Journ.  bot.  2.  pag.  352.  (f^oyei 
Alysse,  n**.  6  ) 

Les  feuilles  font  plus  arrondies  dans  la  va- 
riété fi' 

* 

22.  Alysse  de  Sibérie.  Alyjfum  fibiricum»Will*U 

Alyjfum  caulibus  herbaceis  ^  adfcendentibus ,  fw^ 
perne  ramojis  ;  foliis-  obovatis  ;  filiculis  faborbiculû' 
as  ,  integris  ^  canis,  Willd.  Spec  3.  pag.  46)". 

Ses  tiges  font  herbacées  ^  afcendantes  j  redref* 
(<;es  i  longues  de  trois  à  quatre  pouces ,  rameufes 
vers  leur  fonunet, garnies  de  feuilles  blanchâtres, 
en  ovale-renverfé  ,  couvertes  â  leurs  deux  faces 
de  poils  étoiles.  Les  fleurs  font  jaunes ,  difpofées 
en  grappes  fimples^  terminales  >  Ja  corolle  un  peu 
^us  longue  que  le  calice  $  les  pétales  entiers  à 
leur  fommet  \  les  Cliques  arrondies  j  un  peu  plus 
étroites  à  leui  bafe ,  point  échancrées  i  leur  fom- 
met ,  blanches  j  couvertes  de  poils  en  étoile  ^  fur- 
mootées  d*uo  fljrle  perfiftaoc ,  de  la  longueur  des 
fiiîques. 

Cette  plante' croit  dans  là  Sibérie,  ^i^^/cri/t:  éx 

Willd.  ) 

XI,.  Alysse  tortiieufe.  Myfum  loriuofiêm. 
Willd. 
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Afyjfum  caulibus  herbaceis,  tortmaf^dlf^fis;  fils 
incanis  ^  fublanceolatis  ;  racemis  urminaltou*  «  io* 
rymbofis.  Willd.  Spec.  }.  pag.  46e.  —  Waidit.  ^ 
Kitaib^  Plane,  rar.  Hung. 

Elle  reflemble  beaucoup  i  l'alyffe  des  monta- 
gnes par  la  forme  de  fes  teuilles  &  U  couleur  de 
la  corolle;  elle  en  diffère  par  fes  tiges  tortueufcs 
dffFufes  4  herbacées.  Les  feuilles  font  blamhàirt^ , 
prefque  lancéolées  \  les  fleurs  difpofées  i  Textrf- 
mité  des  rameiux  en  grappes  non  fimpfes,  mais 
formant  un  corymbe.  Les  pétales  font  prefqu'en- 
tiers  ;  les  filamens  des  étamines  dépourvus  de 
dents. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie  tt  la  Sibérie^ 
aux  lieux  fiériles  &  fablooneux.  y  (  WiUi.  ) 

24.  Alysse  à  feuilles  de  lin.  AhSum  iinifotium. 
Willd. 

Alyjfum  caule  herbacée ,  erttio  ,  ramofo  ,  divûK- 
catoi  foliis  li/tearibus,  incéuiis  ;  fiiicmlîs  obov^tn  » 
integris,  flabris.  Wtllden.  Spec.  )•  pag.  467.— 
Stephan.  in  Litt. 

Alyjfum  orientale^  anguflijfimo  folio  j  fruQu  ovato» 
Tournef.  CoroU.  i;. 

Ses  tiges  font  herbacées,  hautes  de  quatre  i  fit 
pouces ,  droites  ,  rameufes }  les  raioeaux  divari- 
j)ués  ;  les  feuilles  blanches  j  entières»  obtufes  ;  les 
inférieures  bien  moins  loogoes ,  phi^  larges ,  Ipi- 
tulées ,  rétfécies  en  pétiole  à  leur  bafe  ;  les  cju- 
lituires  &  fupérieures  très- étroite  s,  linéaires, 
longues  d'un  pouce  &  plnsiiarges  d'one  a  àeut 
lignes ,  aiguës  à  leur  bafe ,  un  peu  obtufes  à  L-ur 
fommtt.  Les  fleurs  font  pédicellées  «  difpofées  en 
grappes  courtes,  (impies,  terminales  s  la  corde 
petite,  à  peine  plus  longue  que  Je  calice;  ics 
pétales  blanchâtres  j' lanc*^olés  )  quatre  des  fila- 
mens munis  dans  leur  mii!i:u  d'une  petite  dcr:  i 
les  deux  autres  pourvus  d'une  écaille  tecact:', 
féparée  de  l'ovaire.  Les  Cliques  (ont  planes ,  cre^- 
glabres»  ovales  »  très-entières  «  funnontées  d'un 
ftyle  très-court ,  contenant  environ  fix  femenccs 
petites  «  co^nprimées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie  &  la  TaJ* 
ride.  O  C'^»/-  "*  ^^r^'  Dcsfoat,  ) 

25.  Alysse.  en  bouclier»  C^<y{  Dravi, 
n«.  14.  ) 

16.  Alysse  à  feuilles  de  giroflée.  ^/yj^*n^^* 

ranthifoLum.  Willd. 

Alyffum  caule  ereHo ,  hcrbaceo  ;  foliis  lanccoU-is , 
hirtis  y  integtrrimis  ;  filiculis  o!>iongls  ,  com^  \  '*" 
plants ;fiigmate  bifido ,  pet alis  fpath^ lato  lincuf.'»"' 

Willd. ^pec.  ).  pag.  46S. 

An  alyjfum  orientale  leucoii  folio ,  candi àijl r,  :  j 

cauU  ftjquipedaii  ?  Touraef.  Coroll.  i/. 
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Ce  n'eft  peut-être  qu'une  variété  <le  Ynlyffum 
csTeatum  ^  dont  elle  difSère  par  Tes  feuilles  moins 
bLrchcs,  quoique  couvertes  de  poils  longs,  épais  \ 
pr  le  (iigixiate  bifide  &  non  en  tête  ;  enfin  ^  par 
Ls  j^-.t2Xt%^  une  fois  plus  longs  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  (  WUlâ.  ) 

1-:^  Alysse    fpatulée.   Alyjfum  fpathuloium, 

M  liid. 

A!ylfum  cuulibus  herhactîs  ^  tre^is  ^  foliis  tomen^ 
fifij  ,   radicaliifus   orbiculato  -  fpathulaiîs  ^  cauinis 

lan:€olatis.  WiUd.  Spec  ).  pag.  465.  — Stephan. 

in  Litt. 

Cette  efpèce  me  paroît  avoir  de  grands  rap- 
ports ivecValyjfam  linifolium.Ses  racmes  produi- 
(eni  plufîeurs  tiges  fimples,  droites^  longues  d'en- 
viron quatre  pouces,  garnies  de  feuilles  blanchâ- 
tres ,  tomemeufes  s  les  radicales  pétioléés  ^  orbi- 
(u'jires,  fpatulées;  celles  des  tiges  lancéolées  y 
0  tiifes.  Les  fleurs  font  dtfjpofées  en  une  grappe 
liniple  ,  terminale}  le  calice  une  fois  plus  court 
q':e  la  corolle;  celle-ci  d'un  jaune-pâle ^  les  pétales 
oDrus  i  les  filiques  très*glabres  ^  orbiculaires  j  point 
f  Jkv  ciées  ,  lurmontées  d'un  ftyle  perfiftant.  Elle 
croie  fur  les  monts  aUaïques ,  en  Sioérie.  ^  (  Def- 

ALYSSOIDE.  Tournefort  donnoît  ce  nom  i 
des  plantes  crucifères ,  qui  ne  différoient  des  alyf- 
ju^n  que  par  leur  filicule  renflées  ce  qui  n'a  pas 
trrpèché  Linné  de  les  réunir  a  ce  genre.  Nous  les 
en  avons  féparées  dans-  cet  ouvrage,  &  décrites 
f"JS  le  nom  de  véficaire  (veficaria  ).  Ventcnat  dé- 
i:jîje  encore  fous  la  dénomination  à* alyjfoidts  » 
la  fcction  entière  des  crucifères^  à  fruic  lilicu- 

i  •  •  • 

ALYSSUM.  (  Toy^ç  Aï-ysse.)  , 

ALZATÉE.  Aliatea.  Ruîz  &:  Pay.  Prodr.  Flor. 
P-'uv.  pag.  40.  tab.  7,  Arbre  du  Péroii,dont  Ruiz 
^'  Pivon  n*ont  donné  jufau'à  préfent  que  le  ca^ 
r-aere  générique.  Il  confifte  en  un  calice  coloré , 
^  cinq  divifîons  perfiftantes,  alternes;  cinq  éta- 
n  r.és  inférées  fous  l'ovaire;  celui-ci  furmonté 
d  un  (Ivie  &*d'uri  ftîemate.  *Le  fruit  <onftfte  en 
i:'ie  capl'ule  en  forme  de  cœur ,  s'ouvrant  en  deut 
\:ves,  dont  chacune  porte  dans  fon  milieu  la 
moitié  de  la  doîfon,  fur  le  bord  de  laquelle  font 
arrachées  des  femences  uri  jpeu  mémbraneufes  à 
i^ur  contour. 

Cette  capfiile  eft  conformée  comme  celle  de  la 
fimille  des  pédiculaîres;  mais  l'abfence  de. la  co* 
tol'e ,  rinfertion  &  le  nombre  des  étamines  né 
p^rfr-rttent  pas  d'y  rapporter  ce  genre,  dont  les 
véritables  affinités  ne  font  pas  connues,  {^ujf,) 
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dans  le  commerce  j  très-utile  pour  fe  procurer  du 
j  feu  avec  une  pierre  à  fufil  &  un  briquet.  On  s'en 
fert  aulfi  très-avantageufement  en  chirurgie  pour^ 
arrêter  les  hémorragies.  Cette  fubtiance  provient 
d'un  champignon  folide  «  qui  croît  fur  les  chênes 
&  fur  plufieurs  autres  arbres,  que  Ton  nomme 
vulgairement  agaric  de  chêne.  C'eft  le  bolctus  ignia- 
rius  Linn.  (  Voye[  Agaric  amadouvter  ,  Lam. 
Diét  I ,  pag.  jo.  )  Ce  n'eft  que  depuis  1750  que 
l'on  fe  fert  de  l'agaric  de  chêne  pour  les  hémor- 
ragies. Cette  découverte  eft  due  à  M.  Broffard  , 
chirurgien  de  la  Châtre  en  Berry.  Après  des  ex- 
périences réitérées  /  il  annonça  que  cette  fubf- 
tance  étoit  le  meilleur  afiringent,  &  capable  de 
fuppléer  à  la  ligature  qu'on  eii  obligé  de  faire 
dans  les  amputations.  Depuis  ce  tenos  ou  s'en  fert 
avec  fuccès. 

AMAGA  :  petite  efpèce  4'ébénier  des  Philip- 
pines j  dont  le  bois,  fuivant  Camclli^  e(t  noir 
comme  celui  de  Tébénier  ordinaire.  J. 

AMAIOUA.  Aubl.  (  V'oyei  Ham£L,  n^  2.) 

■  * 

AMANDIER.  Amygdalus,  Nous  n'avons  que 
deux  efpèces  a  ajouter  à  ce  genre.  La  première  tft- 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

J.  Amandier  de  Géorgie.  Amygdalus  geor- 

iica. 

Amygdalus  foliis  lanaoUtis  i  haji  avenuatis^  ie^ 
vijfimè  fcrratixj  fioribus  polygamis,  Destoiit.  Arbr. 
&;  Arbuft.  vol*  2.  pag,  azi. 

«  Cet  amandier,  dit  M.  Desfontaînes,  i  une  fi 
grande  reifemblai^ee  avec  Yamygdalus  nana  ^  qu'il 
eft  affez  difficile  de  l'en  diftinguer  au  premier  coup 
d'œil .% il  s'élève  davantage  ;  fes  feuilles  font  plus 
lifTes^  plus  légèrement  dentées  »  &  il  a  des  fleurs 
polv'gai-nes.  Il  fleurit  également  au  printems  ^xÔC 
pafle  rhiver  en  pleine  terre.  »  Noi'S  devons  ce 
joli  arbrifleau  d'ornement  à  MM.  Olivier  6ç  Bru^ 
puière.  Il  eft  encore  peu  répandu  dans  les  jardins. 
Ses  amandes  font  très-amères^  &  ne  font  pas  man- 
geables. 

6.  Amandier  cotonneux.  Amyodalus  incana. 
PalL      •     •     •         .     ■    .  ^^ 

Amygdalus  foliis  lanceolatis  ,  ferraiis  ,  rugojis  , 
fuBfejJiHùas  ,'fubtùs  a/bo'tomentofis,  Pall.  Flor.  rofl*. 
i.  pag.  13.  tab.  7.  —  Willd.  Spec.  1.  pag.  984. 

«     /  •  " 

Cette  efpèce  a  également  le  port  de  l'amandier, 
rjain  i  mais  elle  s'en  diftingue  aifément  nar  (es 
feuilles  beaucoup  plus  étroites,  prefque  (effiles, 
ridées,  glabres  &  vertes  en  deffus ,  tomenteufesj 
&  d'un  blanc  de  neige  à  leur  face  inférieure.  Elle 
croît  fur  le  mont  Caucafe.  f) 


AMADOU  :  (ubilaAc*  fpon^gîeufe ^  répandu*  l     Les  efpèces  mentionnées  fous  les  n°'.  j  &  4^ 
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fins  phrase  Tpécifique ,  Te  caraâérlfiïm  alot  qu'a 
fuit: 

5«  Amandier  argencé.  Amygiabu  mrgenua. 
Lam. 

Antygialus  (  ori etitalis  ) ,  foins  latueolatîs ,  m- 
iegenimis  ,  argenteis ,  permatuntilms  ;  petiolo  hrt' 
vion.  Air.  Hort.  Kcv.  i.  pag.  i6i. 

4.  Amandier  nain.  Amygdalus  nana,  Linn. 

.  Amygdaius  foHis  ovatis  (  lanctolatîfvt  )  ,  bafi 
MUen-iaiis  ,  Jimpliciter  arguù Jcrratls»  WiUd.  Spec. 
a.  pag.  85.  —  Pall.  Flor.  rou.  1.  ub.  6. 

On  trouve  figuré  dans  les  Utufir.  Gen.  tab.  431^ 
fig.  f  y  V amygdalus  ptrpca  LuA.»  &  fig.  Z^  Vamyg- 
datas  communis  Lino. 

AMANITE.  {Voyei  Kgakic ,  SuppL) 

AMANO.\.  (  ^(pyq  AmanoieRj  &  Ulufir. 
tab.  767.) 

AMANSIA.  (  ycyei  Amansie.  ) 

AMANSIE.  Amanjia,  L'étude  particulière  nue 
M.  Lamouroux  a  faite  ie%fuciu,  lui  a  fourni  les 
movens  d'érabltr  plufieurs  genres  ,  confondus 
d'aoord  en  un  feuK  Oe  ce  nombre  fe  trouve  Va- 
manfia,  qu'il  dédie  à  M.  de  Saint- Amans.  Le  ca- 
raâère  eflenticl  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Ltfeu/iiagi  (  la  fronde  ) ,  partagé  par  une  ner* 
vurej  la  fubfiance  réticulée  ,  les  mailles  du  ré- 
feau  repréfencant  des  hexagones  alongés  &  très- 
réguliers. 

La  fruSifcatlûn  confifle  dans  des  capfules  ren- 
fermées dans  une  enveloppe  commune  >  remplie 
d'une  mucofité  traniparente  &  gélatioeufe^  fituée 
au  fommec  des  rameaux  &  des  petits  rameaux. 

Ce  genre  ne  renferme  iufqu'alor;  que  deux  ef- 

Sèces»  tellement  caraûériféesj  qu'il  eft  impor- 
ble  de  les  confondre  avec  les  auttes  algues ,  & 
de  les  réunir  aux  diflFérens  genres  de  cette  nom* 
breufe  fanîille. 

Espèces. 

I.  Amansie  multifide.  Amanfia  multîfida. 
Lamour. 

Amanfia  fronde  ramofi  ,  ramis  ramulifqut  daitato^ 
inuUifdis.  Lamour.  Joum.  Philom.  n®.  20.  mai 
1809.  pag.  )}a.  tab.  6.  fig.  C*  D.  Ej&Journ. 
botan.  vol.  1.  pg.  1)3. 

L'amaofie  diffère  des  ulves  &  des  varecs  par  la 
fruûification  &  la  fubftance  réticulée  \  des  dic- 
tyotes  &  des  diâyoptères  (  autres  genres  de 
M.  Lamouroux  )  ,  par  la  fruâification  ;  la  forme 
des  mailles  &  la  couleur  «  qui  efi  rofe  dans  l'a- 
funiie  4  eft  brune  ^  verte  ou  £uive  dans  les  deux 
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autres  geaves.  H  ne  faut  pas 
fruâification^  les  extrémités  des 
qui»    Ce   recourbant   for  eux 
cette  partie  de  ta  plante  entiéri 
prefque  femblable  ,  pour  no  oeil 
une  véritable  fruâification. 

Cette  plante  a  été  recietilie 
M*  Poireau.  (  Lamour*  ) 


opis-t  , 
exctce»  a 


Amillés  pif 


ftmip 


€9- 


imtt  inr 


^^gf^  »  aàero  fcmipeanatis  ;  fidioGs  isme^hms ,  «if  c- 
•     '    •       "^falé 


2.  Amansie  i  deoû  pennée. 
nota.  Lamour. 

Amanfia  frondUus  memhrmutcess  ^ 
l>is  ,  aluro  fcmipejanaùs  ;  folioL 
ûculatis  ,  fukfalûformihus.  (N.  ) 

Cette  fiogttlière  efpèce  fe  prcfence  fous  un  af- 
peâ  très-remarquaSle.  D'une  racine  tuberculcufs 
s'élève  une  tige  nue,  cylindrique >  divifee  «m  ra* 
mifications prolifères»  membraneufts,  fembl.bîcs 
à  des  feuilles  étroites  >  linéaires  j  minces ,  tr^f- 
patentes ,  d'uo  vert*olive  1  d'un  côté  la  mem* 
orane  eft  entière»  i  nervures  fines»  fimplcs, 
parallèles  »  très-régulières»  coupées  â  ançics  droi  s 

!»ar  des  ftries  extrêmement  fines,  vifibl^  à  la 
oupe  »  très-ferrées  {  l'autre  côté  de  U  membr ine 
eft  divifé ,  jufqu'à  la  nervure  du  milieu»  en  petites 
folioles»  en  forme  d'aile^  très-rapprochéts,  li- 
néaires, un  peu  courbées  en  faux»  légèrement 
deotfculées à  un  de  leurs  bords.  La  fruâification, 
d'après  les  obfervations  de  M.  Lamouroui  »  pla- 
cée i  la  bafe  des  folioles»  ne  diffère  de  celle  de 
refpèce  précédente  que  par  fa  ficuadon  :  ce  font 
des  capfules  granifères  ,  réunies  dans  une  mafle 
gélatineufe  &  tranfparente.     ~ 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle- HoHande. 
M.  Lamouroux  a  bien  voulu  m'en  communiquer 
un  exemplaire.  (  ^«  /  ) 

• 

AMARACUS.  Suivant  la  fable»  un  prince, 
Amaracus  de  Chypre  »  avoir  été  changé  »  après 
fa  mort  »  en  une  plante  odorante ,  à  laquelle  oh 
donna  fon  nom  \  c'eft  la  marjolaine  ordinaire  » 
efpèce  d'origan ,  origanum  majorana.  Linn.  (•/"/) 

AMARANTHE.  Amaranihus. 

*  Feuiilis  k  trois  étamisus.  Ajoutez  avant  le 
n*.  i. 

i.^  Amaranthe  i  feuilles  menues.  Amars»' 

tkus  tenuifoiius,  Willd. 

Amaranthus  glomerulis  axjUarîbus  »  triandris  ; 
foliis  lineari'tanceolatis  ^  cuneatîs  ,  rttufis  y  CiuU 
ramofo ,  difufo.  Willden.  Spec.  4.  pag.  381.  -* 
RoxDurg. 

Ses  tiges  font  très-rameufes  »  étalées  »  garnies 
de  feuilles  alternes  »  pétiolées  »  Unéaires-lancéo- 
lées ,  obtufes  i  leur  fommet»  rétrécies  en  pé- 
tiole à  leur  baff^eo  fbcme  de  çoio  j  crès*étroites» 
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longues  de  quatre  ou  fix  lignes.  Les  fleurs  fent 
dilpofées  en  petits  paquets  axillaîres«  accompa- 
gnées de  braOées lancéolées  «  obtufes  j  plus  courtes 
que  ks  fleurs  i  les  calices  obtus. 

Cette  plante  ctcit  dans  les  Indzsorîenules.  O 

I.  AmarANTHB  blanche.  Àmaranthus  albus. 
AVilIden.  Amar.  pag.  g.  tab.  z.  fîg.  i. 

1.  Amaranthe  â  feuilles  étroites.  Amaran^ 
t^2j  grici^ans*  Wîlldenov  j  Amar.  pag.  8.  tab.  4« 

2.^  ÀMAJIANTHE  muctonée.  Amaranthus  mu- 

conatus, 

Amaranthus  (anguftifoliis  )*,  g/omeruiis  axillari" 
hs ,  triandris  i  fbliis  lineari'lanceolaùs  y  acutis  ^  mif- 
croiatis  ;  caule  ramefoj  ereBo.  Willd.  Spec.4.  pag. 
3S1 .  —  Marfchail.  ab  Bierbert. 

Amaranthus gfACus^filvefiriâ  ^  angufiifoiiu»  Tourn. 

Coroll.  17. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  par  Tes  tiges  droites  ^ 
rin.eui'es  j  hautes  d'un  pied  &  demi  3  garnies  de 
teuiiles  longues  de  douze  à  dix-huit  lignes  ^  fort 
é:roitcs  ,  linéaires-lancéolées ^  aiguës^  mucronées 
à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  réunies  en  petits 
pa]ueis  axillaires.  Les  diviiions  du  calice  fontai- 
î:  'es  3  ainli  que  les  braâées  qui  les  accompagnent. 
Willdcnoir  penfe  qu'il  faut  rapporter  à  cette  ef- 
pèce^ &c  non  à  V amaranthus  grAci^ans  ,  le  fyno- 
nyme  de  Tournefort; 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  »  &  fur  les 

bords  de  la  mer  Cafpierme.  O 

i.^"^   Amarakthb  i  feuilles  de  perficaire. 

AT.a''anihus  ptrficarioidis .  Hort.  Parif. 

Amaranthus  foliii  obtongis  »  lobato-finuatis  ^  fiori- 
^ks  giomeratis  iafpicâ  nudd  ,  fuhramoj'd»  (  N.  ) 

Ses  tiges  font  glabres»  rameufes,  élevées ^  d'un 
bianc'verdâtre  i  les  rameaux  étalés  ^  axillaires  } 
les  teuillesaliernes,  pétiolées,  alongées>de  forme 
variée ,  tant  dans  leur  grandeur  que  dans  leurs 
découpures  >  vertes ^  très- glabres  ,  un  peu  blan- 
châtres en  deflbus  dans  leur  jeunefle»  obtules  à 
leur  fommet  3  légèrement  décurrentes  fur  le  pé- 
tiole,  irrégulièrement  finuées  ou  lobées  i  leur 
coriour  (  les  lobes  obtus.  Le.s  fleurs  font  axillai- 
res ,  latérales  &  terminales ,  d'un  vert-jaunâtre  j 
diiporées  par  petits  paquets  fur  un  épi  étroit  « 
cylindrique,  oDtus^  umple  ou  rameux,  dépourvu 
dr  tluilles, excepté  â  la  bafe  de  fes  dîvifions  1  les 
calices  obtus  >  trois  étamihes  dans  chaque  fleur 

Xtiàt, 

On  cultive  cette  amaranthe  au  Jardin  des  Plan- 
tes de  Paris.  Son  lien  natal  n'eft  point  connu.  O 
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2.*^*  Amaranthe  à  feuilles  rondes.  Amaran^ 
ihus  citcittnauué  Horc  Parif. 

Je  n'ai  pu  obferver  j  ni  dans  les  jardins  »  ni  dans 
les  herbiers  ^  cette  plante  que  M.  Desfontaines 
a  vue  vivante  au  Jardin  des  riantes  »  &  qui  paroit 
devoir  fe  diftinguer  par  fes  feuilles  rondes. 

2.****  Amaranthe  des  champs.  Amaranthus 
campefiris.  WilM. 

Amaranthus  glomtrulîs  triandrîs  ,  axîllaribus  ^ 
feJfUihas  ;  foliis  ovatis  ^  emarginatis ;  caule  ramofç ^ 
trcëo,  Willd.  S;)ec.  4.  pag.  381. 

Quai'totu-kura,  Tamul. 

Ses  tiges  font  droites  ^  rameufes  >  de  la  grofleur 
d'une  plume  de  pigeon  à  leur  partie  inférieure  j 
un  peu  anguleufes,  garnies  de  feuilles  aflei  fem- 
blaoles  à  celles  de  Vamhiitum^  mais  plus  petites  ^ 
alternes,  pétiolées,  ovales»  à  peine  longues  d'un 
demi-pouce  ,  venes  ,  glabres  ,  obtufes ,  échan- 
crées  &  mucronées  à  leur  fommet  i  les  pétioles 
de  la  longueur  des  feuilles  \  les  fleurs  prefqu'en 
tête^  ramaflées  par  petits  paquets  »  les  calices  8c 
les  braâées  font  de  couleur  blanche ,  membra- 
neux »  mucronés. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  Q 
iDefeript.ex  Willd.) 

TfJf'  Amaranthe  méjancolique.  Amaranthus 
melancholicus,  Linn. 

Amaranthus  glomerulis  triandrîs ,  axillaribus  ^  pê" 
dunculutis  t  fubratundis  y  foliis  &vato*lanceolatis  f  co^ 
loratis.  Willd.  Amarant.  pag.  if  •  tab.  9.  fig.  i8. 

—  Lam.  111.  tab.  767.  fig.  i.  —  Linn.  Spec.  140a. 

—  Miller,  Diû.n\  1. 

Amaranthus  tricoior^  n*.  3,  Variété  fi.  Laiil. 
pag.  11;. 

Cette  plante  ne  doit  pas  erre  confondue  avep 
Y  amaranthus  tricolor,  quoiqu'elle  en  foit  très- 
rapprochée  »  ainfi  que  de  la  précédente.  Ses  tiges 
font  dures»  élevées;  fes  feuilles  longuement  pé- 
tiolées ,  ovales»  aiguës»  cuivreufes  en  deffus  , 
d'un  rouge-noirâtre  en  de  (Tous;  celles  du  haut 
d'un  jaune  mélangé  de  pourpre  â  leurs  deux  faces. 
Les  fleurs  font  légèrement  pédicellées  &  non  fef- 
iiles«  réunies  en  petits  paquets  dans  Taiflelie  des 
feuilles.  Sa  fleuraifon  ell  tardive. 

Cette  plante  ctoit  dans  les  Indes  orientales.  Q 

}.  Amaranthe  tricolor.  Amaranthus  tricolor, 
Linn. 

Amaranthus  glomerulis  triandrîs ,  fefftlibus  »•  /b- 
Uis  oblongO'lanceolatis ,  coloratis.    Willd.  Amai* 

pag.  i^,  (  f^i9^r{ Amaranthe  ,  n^.  j.  ) 


y 
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EU^  difôie  de  la  précéieme  mt  fi^  fau!!£S 
pfiis  alongees ,  vertes  a  Isnrs  deux  taces  ;  \t% 
«iernieres  panachées  de  pourpre  \  Ics  fleurs  un  peu 
leAIes. 

4.*  AMARAKTHf  bicolor.  Amûranthus  hîcotàr. 

Wnid. 

Amarafiîh'jj  glomerulis  trland^^îs  ,  fc^tliius^  capi* 
faiii  ;  foilts  ov^stri  ,  acuminads  ^  ohimfs  ^  co^oratit. 

Wi:ld.  Spec.  4.  pag.  364. 

Malgré  fes  grands  rappons  avec  refpèce  pré- 
cédente, ce!ie-ci  en  diffère  par  Tes  feuîl^s  ovales» 
terminées  par  une  poinie  obtufe,  vertes  ,  teintes 
en  pourpre  depuis  leur  milieu  jufqu'à  leur  fom* 
met  ,  queîqu.f  >!$  marquées  d'une  tache  jaunâtre 
a  la  bafe  drs  huMes  intéri.ures,  rétrécies  en  un 
pétîo!;î  prefqu'auiïî  long  que  îe$  fcui  '.es, excepté 
aux  fupérieuxcs.  On  la  loupçonne  originaire  de  la 
Chine.  O 

4.**  Ama^ANTHE  ^ê\t.  Amaranthus  graciUs. 
Hort.  Parif. 

Amarantkut  gîomendis  trimnim^  fpicatjp-panicmla' 
nsffrliu  ovaùs,  o^ii^Jts;  €AitlefimplUi ,  euâo.  (N.  ) 

Chenopodium  (  caudatum  )  ,  foliit  cvatis  ,  inte- 
gtrrimU  ;  catJe  endo  /  fpicâ  ramofà  ,  terminali  , 
treOà.  Jacq.  Icoo.  Rar.  2.  tab.  $44^  &  CoUeâ.  2. 
pag.  jij. 

Cette  plante  offre  dans  Tes  fleurs  tous  les  ca- 

nû^res  des  amaraothes,  &   ne  pouvoir  refler 

•parmi  les  chenopodium.  Ses  tiges  font  droites,  iim- 

E les  00  à  prine  rameufes,  garnies  de  feuilles  gla- 
les  ,  alternes,  pétiolées,  ovalts,  très- entières, 
obtufesà  leur  fonnnet.  Ses  fleurs  font  monoïques» 
â  trois  eujiioes  ,  difpofées  par  paquets  lur  des 
épis  droits ,  rameux  ,  dépourvus  de  feuilles  »  fi- 
tués  i  l'extrémité  des  tiges. 

On  la  foupfonne  originaire  de  la  Guinée.  O 

(  ^z.  ) 

5.*  AmaRAKTHE  du  Gsnge.  Amaranthus gangc 
iîcus.  Linn.  '—  WiLdencv,  Amar.  pag.  x6.  tab.  é. 

fig.  lî. 

j.*  AMAR/tVTHElplufieurs  épis.  Amaranthiu 
polyjlachyui.  Wiîid. 

Amaranthiu  glomindis  tnand'îs ,  fp'cat'u ;  fpicis 
^xUlarthus  ii  urminaiibus  ;  foliit  avato^UnceoUcis  , 
tmarginatis.  Wilîd.  Spec.4.  pag.  38;. 

Kuppci'kireL  Tamul. 

Ses  tiges  font  foibles  «  rameufes  a  leur  bafe  , 
afcendantes ,  garnies  de  fruilles  alternes ,  lon- 

f;\iement  pétiolées  ,  longues  d'un  pouce ,  ovales- 
ancéolées ,  échancrées  avec  «ne  pointe ,  un  peu 
rétrécie$  en  <:Mn  i  leur  baloj  ^erte*  àjeurs  dïeux 
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£m».  Les  épis  foM  fré'es  ,  longs  ie  do»  i  iV 
.  huit  lignes  •  ficués  a  Tenf êmité  ég%  tiges  hc  ws 
,  l'aiff.Ue  des  fcuilîes  Gipetieures^  les  flea-i  it- 

donculees  j  les  calices»  aic£  que  les  braa.ts, 

argus ,  membraneux. 

Cette  plante  croit  dans  les  Iodes  orier::!ei.  Z 
(  WiLd.  ) 

« 

6.  Am  ARANTHEtriAe.  Amur^nzhu  t^  i.s  Lin*. 
—  Wilid.  AiBarant.  pag.  ai.  tab.  j.  dg.  .o. 


7.  Amaranthe  livide.  Amarar.th^  L\.^ . 
Linn.  —  Wilideoov^  Amaïast.  pag.  ic.  ub.  1. 
fig.  I. 

7.^  Amaranthe  rebutante.  Amaramhus  Inâ- 

moeoMS.  Willd. 

Amarj/tthus  giomermiis  fuhjpicazîs  ,  triazi'tt 
trîphyllifqtu  y  axiliarihms  y  gtmzM^tii  :  fcliis  rh^  'n- 
éfeo-iauceoiéuis.^'illicnow^  Amai.  pag.  14.  tao.". 
fig.  14. 

Amarantkmsjaponictu.  Houttoyo.  — Lina  Flor. 
Syfl.  10.  pag.  i^iS.  tab.  71.  fig.  1. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport  avec  Yamarûn:h^ 
mangofianta  ;  elle  en  diffère  par  fes  calices  i  trois 
folioles,  par  fes  paquets  de  fleurs  géminés ,  i»x- 
mant  un  épi  terminal  y  droit  y  p*us  grêle  ;  par  fet 
feuilles  rhomboidales-laocéoiees,  plus  longues 
oue  le«  pétioles.  Ses  tiges  font  droites  ,  glabres , 
liriecs ,  cylindriques  ,  hames  d'un  pied  &  demi , 
di  vifees  i  leur  partie  iâferîeuie  en  rameaux  courts  ; 
les  feuilles  vertes  «  travetfées  par  des  veints 
branches  ,  obtulés  ,  un  peu  échancrées  »  tem.* 
nées  par  un  poil  foyeux  \  les  pétioles  canalicules , 
foliacés  à  leurs  bords  $  Iss  paouets  de  fleurs  légè- 
rement pédoncu'és ,  les  folioles  du  calice  ob.<>n- 
gués  y  acuminées ,  blanchâtres  y  membraneuies , 
environnées  de  bradées  oblongueSj  merobra- 
neufes  y  de  même  forme. 

On  foupçoone  que  cette  plante  eft  originaire  da 
Japon.  O 


8.  Amaranthe  potagère.  Amaranthu  olr> 
cttis.  Linn.  —  Willdenov  y  Amar.  pag.  17.  tab.  5. 

9.  Amaranthe  du  Mangoftan.  Amara^^t'ius 
mangofianus.  Linn.  -—  WiUden.  Amar.  pag.  i  )• 
ub.  1 1. 

10.  Amaranthe  blette.  Amaramkas  hlitsm, 
Linn.  —  Willdenoir^  Amarant.pag.  aa.  (£x;*-/- 
variété  ^.  ) 

10.*  AmaRAMTHE  couchée.  AmarâniAas  /v/- 
tratus.  Balb.        , 

Amaranduu  gbmtralis  triandris^  forHu  trifzts , 
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fc^'u  rhomhto*ovath  {  eauU  prù€umk€nt9/'R\\hi$  , 
M'Cci!.  b:>ian.  pag,  ^xzb*  lo..— ^  Willi.  Spec, 

/l-..i''jn:kus  Jihefiris,  Desfont.  Cac  Hort.  Parif. 

Axûraruhus  viridfs»  Vill.  Plant*.  Dauph.  vol.  2. 

Bufum  filvtfin ,  fpicMtum,  Toum.  Hetb.Parîf.  2. 
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S/r/:^;72  rubrum  ^    minus,   Catnerar.  Epie.  11$. 

!:on. 

Cetre  efpèce  a  tout-â*fàit  le  port  de  la  précé- 

f'  •''•t,  à  un  tel  point,  qu'il  feioîi  facile  de  les 
t  niondre  fi  l'on  ne  poitoic  Ton  attention  fur 
-:  truies  :r  es -nombreux  ,  ranrtafles  en  ëj5is ,  non- 
:ij!ement  dans  les  aiilelles  des  feuilles  ,  mais  en- 
•.'•re  à  Textrémiié  des  rameaux.  Les  feuilles  font 
«  vj!e5  y  rhomboïdales  à  leur  bafe  j  les  tiges  ra- 
:~-uits,  étalées  fur  la  terre.  Les  capfules  font 
a^.r  braneufes  ,  véficuleufes ,  d'un  gris-roufleaire, 
'-n  peu  comprimées ,  ovales  ,  aiguës  \  elles  ne 
^  .)avrt  nt  point  en  travers  ,  mais  elles  fe  crèvent 
::-^guliérement,  &  laiffent  éch-^pper  one  graine 
'  ::  menue  ^  leociculaire  j   d'un  beau  noir-lui- 

C^tte  plante  croit  en  France  ^  aux  environs  de 

-:s.  &c.  O  (^.  V.) 

II.  AmaRANTHE  à  ép'is.  Amarâruhusfpicatids. 

Lin. 

Jvijrtznrhus  florihus  trîandris  ,  dense  fpicutîs  , 
î  t '^Ui:>us  vei  termlnalihus ;  foli'ts  ovato-ohlongis  y 
.w-.t  tndoyfuhramofo,  Decand.  Synopf.  pag.  199. 

Amaranthus  viridîs.  Allion.  n*.  2093.  ^^^  Linn» 

^  Kjyt'^  Amaranthe,  n*.  11.) 

îi*  AmaranTHE  verte.  Amaranthus  viridis, 

Li  - 

Anjranrkus   g/omerulis  axiLlaribus  ,   geminatis  , 

".'v  riûns  ;  fioribus  mafculis  tripkyllis  ;  fbiiis  eliip- 

..i,  emarginatis  ^  margine  unàu/dtii.Wiïldctiu^, 

Aî:ar.  p.  18-  tab.  8.  fig.  16.  —  Linn^Spec.  140^. 

-•Mill.  Diû.n^  16. 

B  ::um  mrnus  ,  album  ,  polyfpermum  ,  folio  fub- 
'-:ao.  Sloan  ^  iam.  Hifi.  i*.pag.  143.  tab.  5^2. 

*  is  •        1  • 

Ciraru.  PiC  Brafil.  241,  tab.  241.    , 

Ses  tîges  font  droites  »  rougeârres ,  ftrîees  , 
girmes  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  oblon- 
r-es,  ovales^  quelquefois  un  peu  arrondies  ou 
..  optiques ,  entières  ,  échancrées  à  leur  fommet , 
v:ti  %  ^ans  lear  milieu,  membraneufes ,  rou- 
l  \tris  Se  ondulées  à  leurs  bords.  Les  épis  font 
^\:i;aires,  d*ttn  beau  vert,  compofé^^.de  piîtics 
dotaniqui.  Supplément»  Tome  U 


p^cuttu  glahuleu» ,  ëpars/  géi^inés;  les  fleurs 
mâles  à. trois  .folioles  caiicinales.  1 

Cette  plante  croit  â  la  Jamaïque  8c  auBiéfil.  0 

12.*  Amaranthe  à  épis  rabattus.  Amarantkus^ 
défieras.  Linn.  ' 

Amaranthus  florihus  triardris  y  fp'icà  brevijpmâ  , 
pauc'ffio'^â ^  foliis  rhombto-lanceolatis  ,  capfilis.non 
dehi/ccntibus.  Willd.  Amar.  pag.  lO.  tab..|0,  fig. 
20.  —  Linn.  Mant.  295*. 

Elle  a  le  port  de  refpèce  précédente.  Ses  tiges 
font  couchées,  nonibreufes,  herbacées,  longues 
d'un  pied  ,  divifées  en  rameaux  alternes,  flriés  , 
prefque  liiîes ,  garnis  de.  feuilles  pétiolées  ^  al- 
ternes ,  ovales  ou  rhomboïiales-lancéolées ,  un 
peu  ondulées ,  nerveufes ,.  louvent  échancrées  au 
fommet  dans  leur  jeuneife,  terminées  par  un  fila- 
ment fétacé.  Les  épis  font  courts,  à  peine  rameux^ 
compofés  de  quelques  fleurs  agglomérées  i  ils  de- 
viennent plus  épais  3  prefque  charnus  Ôc  inclinés 
après  la  fleuraifon.  Les  fl-uts  font  verdâtres  i  lei 
anthères  jaunes  ;  les  femences  ovales ,  plus  lon- 
gues que  le  calice,  t^niermées  dans  une  capfulè 
qui  ne  s'ouvre  point. 


»        •      » 


On  ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante.  O 

15.*  Amaranthe  polygonée.  y^marunrA^  ;?a- 
lygonoides.  Linn.  —  Willd.  Amar.  pag.  11.  tab.  6% 
ng.  12. 

**  Fleurs  à  cinq  êtamines, 

14.  Amaranthe  bâtarde.  Amaranthus  hyhri*^ 
dus,  Linn. —  Willd.  Amar.  pag.  26.  tnb.  9.-fig.  17. 

j8.  Amaranthus  (heflîcus),  fioribus  pentandris  , 
fimpllciter  fpicatis  y  axillaribus ,  giomerai  s  ^  foliis 
ovaiis  y  acutis.  Willd.  Amar.  pag.  2y.  tab.  7.  fig. 
13,  &  tab.. II.  fig.  22.  —  Barrel.  le.  tab.  643. 

V amaranthus  retrofiexuSy  n®.  1 5,  &.  Willd.  Amari 
pag.  33  ,  tab.  II ,  fig.  21  ,  parok  être  la  même 
plante  que  Tamaranthe  piécédente  ou  une  autrç 
variété.  

ij.*  Amaranthe  à  tige*  roide.  Amaranthus 
firiaus.  Willd. 

Amarbfithur  racemis  pentandri^y  compoftis  ytrec* 
tis  yftrîHis  ;  foliis  ovatis  ,  coneavis,  Wiiid.  Amar^ 
pag.  27.  tab.  3.  fig.  J. 

Elle  fe  diflingue  par  fes  grappes  droites ,  trèç- 
ferrées  contre  la  tige  ;  par  fes  fleurs  a  cinq  cta- 
miixes  ,  par  la  roideur  de  toutes  fes  parties.  Ses 
tiges  font  hautes  de  deux  pieds  &:  plus ,  glabres  > 
vertes ,  médiocrement  cannelées ,  rougeâtres  4 
leur  bafe ,  chargées  de  feuilles  ovales,  vertes» 
concaves  ,  prolongées  à  leur  fommet  en  une  p^ 
tite  pointe.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappet 

Rr 
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rameufes ,  compaâes ,  cylindriques ,  verdâtres  ; 
les  calices  divifés.en  cinq  folioles  ovales  ,  acumi- 
nées^  accompagnées  de  bradées  fubulées^  ovales, 
mucronées.  Son  lieu  natal  n'ell  point  connu.  O 

ly-  Amarakthe  paniculée.  Amaranthus  pani- 
âulatus.  Willd.  Amar.  pag.  32.  lab.  2.  îi^.  4. 

16.  Amaranthe  ^;irï^\x\e,  Amaranthus  fanguî' 
nets.  Linn.  —  Willden.  Amar.  pag.  32.  tab.  2. 
fig.4. 

16.*  Amaranthe  élégante.  Amaranthiu  Utus. 
Willd. 

Amaranthus  racemîs  compofids ,  ptntandrîs  ,  ertc- 
tissfoiils  ovatis ,  obtufis^  mucronatis.  Wilîd.  Amar. 
pag.  18.  tab.  8.  fig.  i;. 

On  la  diftîngue  de  l'amaranthe  hybride  par  fon 

fort  bien  moins  élevé,  &  par  fes  feuilles  obtufes 
leur  fommet.  Ses  tiges  font  glabres  ,  vertes  , 
prefque  cylindriques,  ftriées,  hautes  d'un  pie<i  5 
fes  feuilles  alçeroes,  pétiolées ,  glabres ,  ovales, 
obtufes,  un  peu  mucronées  $  les  pétioles  rougea- 
très  à  leur  bafe.  Quelquefois  les  feuilles  &  les 
tiges  prennent  une  couleur  rougeâtre.  Les  fleurs 
font  difpofces  en  grappes  droites,  terminales, 
rameufes,  un  peu  étalées,  verciâtres  ;  les  infc-- 
ricures  prefque  fimpics.  Les  calices  fc  divifent  en 
cinq  foliolts  oblongues ,  obtufes.  Le?  brafties 
qui  environnent  les  paquets  de  fleurs  ,  font  fubu- 
lées,  vertes,  mucronées.  Aux  fleurs  fuccèdent 
des  capfules  oblongues  ,  ridées  à  leur  partie  infé- 
rieure, contenant  des  femences  luifantes,  d'un 
brun  noirâtre.  Son  pays  natal  eft  inconnu.  O 

18.  Amaranthe  jaune.  Amaranthus  fiavus. 
Linn.  -^  WilJd.  Amar.  pag.  35.  tab.  3.  fig.  6. 

I?.*  Amaranthe  pâ!e.  Amaranthus  'chlorof- 
Uckys.  Willd. 

Amaranthus  racemîs  pentandrî s  ,  compofitîs  ^  nu- 
lanxihus  ;  foiiis  lanctolatis.  Willd.  Amar.  pag.  34. 
lab.  10.  fig.  19. 

•  Ses  tiges  font  glabres,  un  peu  comprimées, 
ftriées  ,  cannelées ,  hautes  de  quatre  pieds ,  gar- 
nies de  feuilles  lancéolées,  glabres,  pianes.,  ai- 
guës >  longuement  périoleesj  lesg'-appes  lâ<?bss  , 
lâmeufés ,  vcrdâires  \  les  fupérieures  kecoiMbèes, 
un  peu  putefcentes.  Les  calices  font  divilés  en 
cinq  folioles  ublongues  ^  tranfparentés ,  acumi- 
néesi  les  bradées  éparfcs ,  oblongucs',  acumi- 
aées ,  verdâtres.  On  ne  connoit  point  fon  lieu 
natal.  O 

•  • 

.  19.  Amarantbc  fkrciculée.  Amaranthus  -hy" 
f^uhyfdriacus.  Linn.  —  iiluitr.  tab.  767.  Ag.  3.  — 
Willd.  Amar.  3.    .  ... 
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lo.  Amaranthe  enfanglaDtée.  AmarMthu 
cruentus.  Linn.  —  Willd,  Amar.  pag.  1^. 

22.  Amarakthe  épineufe*  Amaranthus  ftinc- 
fus.  Linn.  —  Willd.  Amar.  pag.  58.  ub.  4.  fig.  8. 

'  '^  AmARANTHB   Ï  groffes   tiges.  Amaranthus 
macrocaulos* 

'  Amaranthus  racemîs  eompofitis  ,  filîformilfus  ;  /9- 
iiis  ianceolatis  ,  acuminatîs  j  cauie  crajiffma.  (N.) 

Ses  tiges  fom  hautes^  de  huit  â  dix  pieds ,  de  la 
groifeur  de  la  cuîlTe ,  rameufes ,  charnues  ;  les  ra- 
meaux très-gbbres,  un  peu  rongeâtreSj  garnis  de 
feuilles  alternes,  pétiolées  ,  lancéolées  »  très-en- 
tières, glabres  à  leurs  deux  faces,  acumiiteet  ï 
leur  fommet ,  rétrécies  i  leur  baie }  les  pcti«  Us 
gréiez ,  alongess  Its  fleuis  fort  petires,  diipcfees 
en  grappes  axiliaires,  ramifiées  ;  les  rameaux  tin* 
formes  \  les  calices  aigus,  iz  n'ai  pu  m'aflurer  du 
nombre  des  étamines. 

I  Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Cart»! Ve 
par  M.  Bofc,  oui  m'en  a  communique  un  exem- 
plaire. (  ^.  /  ) 

AMARANTHINE.  Gomphrena.  Nous  avow 
peu  d'obfervations  à  joindre  .1  ce  genre  ,  U  p'i' 
part  des  efpèces  étant  déf  goees  par  des  pluaics 
fpécifiqu^s. 

Après  le.  n®.  3  ^  ajoutez  « 

4.  Amaranthine  du  Bréfil.  III.  Gen.  tab.  iSo. 
fig.  i. 

4.^  Amaranthine  à  feuilles  étroites.  Gom* 

phrena  anguftifoiia,  Vahl. 

Gomphiena  foliis  lineari-lanceolatis  ^  glahrts  ;  rd- 
pitulis  terminaiihus  ,  oh/ong  s ,  fubtriphyUis*  \ ixX^ 

Syinb.  3,  pag*4f. 

Ses  tiges  font  droites,  tétragones  .  pileufesi  les 
ram^ux  fimpies,  oppofes ,  prefque  filifonnes ,  plus 
longs»  que  les  tiges ,  munis  de  deux  feuilles  fefl:LSi 
étroites  ,  rétrécies ,  longues  d'un  pouce  &  demi, 
pileu^s,  entières. ~Les  pédoncules*  font  longs, 
terminaux  ,  fou  tenant  des  fleurs  en  téfes  oblon- 
gues »  cylindriques  j  ayant  ordinairement  i  leur 
bafe  trois  foûo'es,  quelquefois  deux  ,  plus  lon- 
gues que  les  tétcs  de  fleurs  \  les  é^câilles  floiales 
ovales,  concaves,  inucronées ,  un  peu  ciliées; 
\t%  divifions  du -calice  concaves  \  lancéolées,  fn«* 
befctnt^s  en  dehors^ L'ovaire  eft  glabre  «  ob long, 
furmonté  d'un  feul  (tylè  &  d'un  (lignute  timple. 

Cette  plante  croit  dans  les  InJes  orientales. 

\{:VahL) 

'  j:*^  Amaranthi^eT  vetciiieulake.  •GorTÇ^^^^'îJ 
yumictMris%  Linn.  *    * 


.  k  . 
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Anurjnthoiiii  kujnih  ,  eurûffavicum ,  crptt  ft>iiit 
L--d:i  ;  tapii^lis  alUs.  Herni.  Paridif.  pag.  15. 
l'j.  ij.  — Plakenec,  Alnug.  pag.  I7.  tiD.  7}. 

"s-  •;■ 

P^rtxil.  Marcgr-  Brîfil.  14. 
C^^oportga.  Pilon.  Bialîl.  14}. 

S;s  [iî-eï  font  gbbres ,  rampmtes ,  articulées  ( 
c'-.s  poulfent  i  leur»  ntruds des  tameanz coiuti , 
iiÎl'i  nombreux  ■  un  peu  renflés  à  leurs  articula- 
it-.i.s.  Les  feuilles  font  gralTes  ,  charnues,  fembla- 
fc!:s  à  celles  des  joubiibes ,  étroites ,  linéaires, 
clrnife*  i  auelques-unes  légèrement  cylindriques. 
I>:  l'ailli:IIe  des  feuillts  (upérteures  fartent  une  , 
<^^^  [que  foi  s  deux  céces  de  fleurs  ovales-obtonçiies, 
{nmpofees  d'écaillet  d'un  blanc  argenté  &  luifant. 
i.-'ii\\i  les  létes  font  géminées  ^  l'une  ell  relfile , 
Uutre  pédonculée. 

Cf  [te  plante  croît  fur  les  côtes  nuiitimes  de 
l'ATicrique  méridionale.  ¥  (  ^■/•) 

(.'»  AmaRAKTHINE  laineufel  Comphreita  ia- 


Co-nphrena  caii/c  èuf$  profir-no  i  fufuùeofo  ;  foliU 
m^tii ,  acuvi ,  fuprà  pubtfceaii'jtii ,  fubtàs  incéino- 
ti'r':!-Jii  ;  edpuulo  ttrmiaali ^  foihario  ^  longe  pe- 
^-■..M,o.  (N  ) 

^.  E-itiem  ,  fulns  mulii  minoribas  ,  rotaadacit. 

B  lie  efpèce,  dont  les  tiges  font  prefque  ligneii- 
r.s  il  un  peu  couchées  à  l-.ur  bafs,  blanches,  ve- 
i-  %,  g.jriiies  dé  feuilL-s  dift.mtT'S,  oppoTées,  i 
[cT,-:  potiolées,«vales,  très- aiguës  .'pabefcentes 
ei.  dtlTiis  ,  blanches  &  cotonneules  en  dellbus  , 
t:cs  tn:ières ,  longues  d'erviron  un  pouce  i  les 
!'  .encures  plus  petites.  Les  fl.'uis  font  portées  à 
l-fremicéd'un  très-long  pédoncule,  dioit,  ter- 
ri.j1,  léunies  en  une  têie  globuleufe,  un  peu 
'ivile  j  piibefcente  ;  les  écailles  eitcétieures  rouf- 
'■  rr-;s  ;  le  calice  t;ès-velu  ,  d'une  blajichiur  éc!a- 
i;i  :--■.  Dans  la  varisti  fi ,  les  feuilles  font  beaucoup 
f  -s  p-iites,  pttf-jue  ronJes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Buenos- Ayres 
r"  Commerfon.  tfi  (^Kf.  in  htrb.Dcifom.-) 

1.  Amaranthinb  i  épi.  Gomp&rtita  fpicata. 

Cumphrtna  (intcrnipta),  tault  ereiiufialo  ;  fio' 
'■■•■■i  fpicaiis  ,  fejptiius  ,    intcrrupiit  ,    rnonoeynit. 

i»'ini,  Obf.  108.  —  Lan».  111.  tab.  180.  fig.  i. 
—  Lhtiic.  Siii^.  tab.  i-      - 


Ce.'opa  rroejtiitni.  J.ic<].  Icon.  I.  tab.  51  ,  Se 
Mifc.  1.  pag.  J44. 

Ojfeiv allons.  Je  n'ai  point  diflinf^u.;  comnie  ef- 
pèce le  geiTip/treiu  pnfi'^i^,  lloit.  P.irif  ,  qui  ne 
m';  paru  difl^érer  du  gomph-ena  glohof.i  que  pat  fes 
tiges  coiiihees,  plus  alongées;  pat  IV  tètes  ds 
fleurs  plus  petite;,  panachées  oniinairement  de 
blanc  &  de  rouge. 

AMARANTHUS.  (  Voyi^  Amaranthe  ) 

AMARILLIS.  Ce  genre  a  été  enrichi  de  piu- 
fieiifi  belles  tfpècis ,  dont  queltjues-unes  font 
cultivées  dans  Uï  jatdir.s. 

Espèces. 

*  Spathe  à  ani  fiu.'e  fleur. 

1-  AMAaiLLiS  jaune,  n°,  J.  Amaryllis  lutta. 
Linii.  Sylt.  vegec.  jz^.  —  Lheiii.  âert.  Angl. 


t.  Amarillis  de  Virginie,  n".  4.  Ama'ytlii 
aiam^ftOy  Linn,  —  Lhétiiier ,  Sert.  Angl.  10.  — . 
Redouté,  Liliac.  tab.  }i. 

J.  Amarillis  du  Pérou.  Amaryllis  peruvlana. 

Amaryllis  (autea),7/'urAB  uniflorâ;  corollâ  cam- 
panulaiâ  ,  palenliupu'à  ;  fijminitui  trtHis  ,  ftylo 
dtelinjto,  bulho  iu/iUlis  oovaltata.  Ruii  &  P».' 
Flor.  peniv.  vol.  j.  pig.  [tf.  tab.  186.  fig.  A. 

Scs  hampes  fnnc  cylindriques  ,  légéieniËUC 
(triées,  fortant  d'une  bulbe  arrondie  ,  ai;conipa- 
gnee  à  fa  bjfe  d'auites  petites  bulbes  nombreuies. 
Les  feuilles  font  en  lames  d  épée,  Criées  ,  caru- 
liculées,  un  peu  recourbées.  La  fpatlie  ell  oblon* 
gue.diviféeendeuiidéc  ou  putes  protond<.s,lancéo> 
lées, aiguës ,  divergentes,  d'cû  loïc  uni.  Icutu  tietir 
d'un  jaune  d'or ,  tampanuléç .  Son  rube  ell  court  { 
foR  limbe  à  (îx  découpures  lancéolées ,  épiées  Se 
un  peu  réfl;3chies  à  Icur-p-iitie  lupérieute.  Ses 
ct^mines  font  di  oites,  toutes  égales  i  les  anthères 
mobiles;  le  fîyle  incline, 

.  Cette  plante  croît  au  Pérou ,  diiis  les  champs, 
patmi  lesiDoilToi».  ij. 


yir.s 


4,    Amarillis   flambée.   Am. 
Ruiz  &  Pav. 

Amaryllis  fpaihâ  uitflo'i  ;  cofùlUs  Lciniis  fem!-- 
ciriumxoluiis ,  fuperni  paciniiius ,  r.flcxit ;  gtnitali' 
eut  hrivibus  ,  trcciit.  Ruil  &  Pav.  t'iot.  pc;UV.  ). 
pag.  $6.  tab.  185.  fig.  B. 

Lijio-narcijfat ,  monanikus,  cocclnius.  Feuîllér, 
ObL  Tol.  j.  pag.  29,  tab,  11, 

Amaryllis  (chilenfis)  . /"/'^'A"' « 
hifoliâ;  fioritus  pcdur^taUûs  Jùl.ii 

Seit.  Angl.  pag.  11. 


.ifiuh:f.c 


<i^s.  Lh  ir. 
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D'un  oignon  ovale  ^  garni  de  racines  fibreufes 

en  delTouSj  s'élève  une  hampe  droite^  longue  an 
plus  d'un  pied  ^  d'un  verc-gai ^  cylindrique^  ter- 
minée par  une  feule  flebr ,  quelquefois  deux  ^  d'un 
très-beau  rouge^  dont  le  tube ,  un  peu  campanule  > 
fe  divife  à  fon  limbe  en  fix  découpures  lancéo- 
lées^ aiguèSj  longues  d'environ  deux  pouces  « 
larges  de  quatre  lignes,  étalées >  puis  rabattues  en 
dehors;  de  petites  écailles  tronquées^  crénelées^ 
membraneuies  j  a  la  bafe  de  chaque  découpure. 
Les  étamines  font  courtes  «  droites  y  les  filamens 
rougeâtres  i  les  anthères  jaunes  i  le  ftyle  plus  long 
que  les  étamines.  Les  feuilles  font  radicales  > 
étroites ,  linéaires ,  au  nombre  d'une  â  deux  ^  en- 
fiformes,  réfléchies  ^  plus  courtes  que  la  hampe. 

Cette  plante  croit  fur  lels  montagnes  du  Chili. 
Son  oignon  paffe  pour  vulnéraire,  dàcerfif  &  ré- 
solutif. Les  Indiens  le  pilent  j  &  l'appliquent  en 
cataplafme  fur  la  partie  malade.  '2f.        '      ' 

y.  Amarillis  pumilio.  Amaryllis  pumilio. 
Ajton. 

.    Amaryllis  fpathâ  diphyllÂ  ,  uaiflorâ  y  torollâ  in" 
fundibuliformi  ^  Aquali;  laçiniis  rtvplutis}  fiaminibus 
incUnatis  y  alternU  ,  hrevioribus.  Ait.  Hort.   KeV- 
vol.  I.  pag.  4if. 

Ses  hampes  font  cylindriques,  verHâtres ,  mu- 
nies d'une  feuille  radicale  linéa  re  ^  rétrécie  à  fa 
partie  inférieure.  La  fleur  efi  folitaire,  terminale  » 
garnie  d'une  fpathe  ^  deux  découpures  linéaires  , 
fubulées  j  vettes ,  plus  longues  que  le  tube  de  la 
corolle.  Celle-ci  a  un  tube  en  entonnoir ,  long 
d'un  pouce,  blanchâtre,  marqué  en  dehors  de 
Hx  lignes  faillantes ,  &  de  fix  autres  en  dedans  j  de 
couleur  rouge ,  alternes  avec  les  premières  j  les 
découpures  du  limbe  ovales-oblongues ,  aiguës  , 
réfléchies  ,  plus  longues  que  le  tube ,  blanches  en 
dehors  j  d'un  rouge  de  brique  en  dedans;  les  fila- 
mens inférés  à  l'orifice  du  tube ,  recourbés  a  leur 
fommet  ;  trois  alternes  plus  courts  i  les  anthères 
oblongues  ,  inclinées  ;  l'ovaire  oblong  ;  le  ftyle 
filiforme ,  plus  long  que  les  étamines  ,  furmonté 
d'un  ftigmate  trifide  s  fes  découpures  rougeâtres , 
linéaires ,  blanches  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance. ^ 

6.  Amarillis  à  fpathe  tubulée.  AmaryUis 
tuhifpatha,  Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  monophyllâ  ^  tahmlûpt ,  bifjà^ 
unijlwâ  ;  pidunculù  fpathâ  duplè  long  tore,  Lherit. 
Sert.  Angl.  pag.  9. 

Ses  hampes  font  droues ,  grêles ,  hautes  *de 

3uatre  à  huit  pouces  j  i  une  feule  fleur,  forçant 
'une  fpathe  tubuleufe,  cylindrique  ^  partagée  en 
deux  découpures  étroites,  profondes,  aiguës^ 
op.  ofics.  La  fleur  eft  droite  à  1  cxtrémiié  d*ua 
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long  p^doncale  1  elle  coMÎeot  fix  filtmehs  moins 
longs  que  la  corolle  $  trois  alcectuciveoient  plus 
courts.  La  corolle  eft  purpurine,  infunJibuu- 
forme  >  le  tube  court  >  le  limbe  à  fix  découpures 
égalesr;  veinées ,  élargies  à  leur  fommet,  obtufcsj 
les  trois'  extérieures  légèrement  mucronées.  Je 
n'en  ai  point  vu  les  feuilles. 

Cettéî  plante  croît  à  Buenos- Ayres^  où  elle  a 
éié^  rectieiliie  par  Commerfon.  ^{F.J.U  ktri. 
Des  font,  ) 

7-  Amarillis  i  long  cube,  .^^r^i/ri  tttiifiorê. 
Lhérit. 

:  Amaryllis  Jpathàunifiorà  ,  diphyllj;  êorollâ  in- 
fundibuliformi  ^  fbo  longiffimo.  Lhérit.  Sert.  An^. 
pag.  10. 

Ulio-nârcifus,  croceus^  mottantkos.  Feuill.  Peruv. 
}.  pag.  29.  tao.  10. 

^  Son  oignon  eft  ovale ,  d'un  beau  blanc ,  long 
d'ui»  pouce  &  plus,  couvert  d'une  pellicule  gri- 
fâtre  :  il  en  fort  deux  feuilles  radicales  linéaires, 
aiguës,  du  milievi  defquelles  s'élève  une  hampe 
haute  d'un  pitd,  un  peu  plus  longue  que  les  feuil- 
les, terminée  par  une  fcule.fleur  d'un  beau  jaune- 
aurore  ,  longue  de  plus  de  trois  poucei.  La  corolle 
efl  en  forme  d'entortnoir  j  fon  tube  très-long  i  Ls 
découpures  lancéolées  ,  un  peu  aiguës  i  les  Au* 
mens  prefqu'égaox  en  longueur! 

Cette  plante  croît  dans  les  campagnes,  aux 
environs  de  Lima,  au  Pérou,  y 

8.  Amarillis  à  deux  feuilles.  Amaryllis  hifo- 
lia,  Lam. 

AmaryUis  fpathâ  hivalvi ,  uniflorâ^  corolU  hci- 
niis  ovato-fubrotundisi  foUis  gtminis  ,  valac  inéqtu- 

libus.  (N.;  {Voyei  Amarilli S ,  n<>.  1.) 

9.  AmaIVILLIS  maculée.  Amaryllis  maculata. 
Lhérit.  .    * 

Amaryllis  fpathû  unifiera  ^  diphyllâ ,  lineari  i  fon 
ptdunculato ,  gcnitolibus  dicUnatis.  Lhér.  Sert.  Angl. 
pag.  10. 

Ses  hampes  font  droites ,  fimples,  parfemées  di 
points  en  forme  de  petites  lignes  5  la  fpathe  di- 
vifée  en  deux  folioles  linéaires  ,  ne  contenant 
qu'une  feule  fl  ur  campanulée,  foutenue  par  un 
pédoncule  5  les  étamines  &r  le  pifiil  recourbes. 

Cette  plante  croît  au  Chili,  y 

10.  Amarillis  en  maflfue.  Amaryllis  cl*:vatû, 
Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  unifiorâ  ,  diphyllâ ,  fubuiarJ  / 
corollâ  clavatâ,  Lhérit.  Sert.  Angl.  pag.  11. 

Sts  hampes  font  terminées  par  une  feule  âeur 
pédicellée  j  fortant  d'une  fpatbe  à  deux  folioles 
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fubuiées.  La  corolle  eft  en  forme  demaffue  \  le 
tu  je  rétréci  i  fa  bafe  ^  point  dilaté  i  le  limbe  très- 
court.  Les  feuilles  &  les  étamines  n'ont  point  été 

ojiervees. 

Cer:e  plante  croît   dans  l'Afrique  mérîdio- 

ra'e.  JL 

II.   \marillis  a  fleur  eh  croix.  Amaryllis 

['■^•^frj'^ma,  Linn. 

And'yllis  fpathâ  indivifâ  ^  unifiorà;  corollâ  hilw 
r  did,  jLxpariitd  ;  petaus  infcrioribus  ,  gennalihuf- 
.:e  ci'iidenizifus.  Lheiit.  Sert.  Angl.  pag.  ii.  — 
P-iouce,  Lilidc.  tab.  4.    {Voyei   Amarillis  , 

*  *  Spatke  a  plafieurs  fieurs, 

II.  Amaslillis  de  la  reine.  Amaryllis  regins, 

Li:.n. 

AxcyHis  fpathâ  fubbijlorâ  y  pedîcellîs  divaricatis; 
cyQilis  cdmpanulatïs  ,  brev^  tubulofis  ,  nutantibus  y 
f-..:c  tu6i  kirfutâ  ;  foliis  lanceolaùs ,  patulis.  Ait. 
Hort,  Kev.  i.  pag.  416.  —  Redouté^  Liliac.  tab. 
9.  — Lhérit.  Sert.  Angl.  pag.  12. 

An  dmjiryllh  rofea?  Lam.  DlSt.   I.  pag.   121. 

C.tte  efpèce  eft  remarquable  par  la  beauté  de 
Tes  djurs  d'un  rouge-ponceau.  Leur  corolle  eft 
umpanulée  ;  le  tube  court;  Torifice  barbu  j  les 
l'iMlions  ovales^  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe, 
n  i;n  beau  rouge ,  avec  un  onglet  blanc  au  milieu , 
^*  verdatre  fur  les  bords;  les  trois  diviiions  exté- 
î  V tires  calieules  à  leur  fommet  ;  les  filamens  re- 
('rtlî  s;  les  anthères  vacillantes.  Les  feuilles  font 
f*: 'or.gjes  ,  lancéolées,  toutes  radicales,  plus  Ion- 
fit^s  que  les  hampes  :  celles-ci  portent  de  deux 
i  ^uarre  fleurs. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles,  y 

15.  Amarillis  écarlate.  Amaryllis punicea. 

Amaryllis  (equeiïx\s)  ,  fpacfiJt  fubbifiorâ  ;  pedi^ 
C(!i-s  tnctis  y  ) parfis  y  brevioribus  ;  tubo  filiformi  ^ 
^^"■i^oncali  j  Hmbo  obliqua  patulo  ^  fursitm  curvo  j 
'-:^  piL'fâ.  Ait.  Hort.  Kew.  i.  pag.  417.  —  Jacq. 
li'-rt.  Schoenbr.  1.  pag.  35.  tab.  69. 

Amaryllis  dubia.  Linn.  Amoen.  Acad.  8,  pag. 
i)4?  {I^oy^i  Amarillis,  n**,  7.) 

u.  A\fARiLLis  à  fleurs  purpurines.  ^;Rtf/y///j 

P:^  purea.  Ait. 

ArrarylUs  fpdthâ  fuhbiflord  ;  coroUis  ereBUfculis  ^ 
'  fi  tiihulofis  y  fduce  tubi  glabrâ  ^  foliis  lintari^lan^ 
ii^Uiis,  Ait.  Hort.  Klv.  i.  pag.  417. 

Amaryllis  data»  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  it  pag. 

5i.  i>*b.  62. 
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Amaryllis  fpecîofa,  Lhérit.  Sert.  Angl.  12. 

Crinum  fpeciofum,  Lînn.  Suppl.  19J.  —  Thunb* 
Prodr.  J9.  —  Lam.  Diû.  2.  pag.  190.  ♦ 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales ,  pre(%{u*enfi* 
formes  ,  linéaires-lancéolées ,  glabres  ,  entières. 
Les  hampes  font  droites ,  nues.  La  fpaihe  contient 
ordinairement  deux  fleurs  étalées.  La  corulle  eft 
prefque  campanulée,  redreffée,  purpurine,  d'un 
rouge  de  fang ,  tubuleufe  à  fa  bafe,  glabre  à  Tori- 
Kce ,  divifée  à  Ion  limbe  en  (îx  découpures,  dont 
trois  alternes,  calleufes  ,  onguiculées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
rance.  Tf. 

if.  Amarillis  réticulée.  Amaryllis  rcdculata,' 
Aiton. 

Amaryllis  fpathâ  fibbifiorâ;  corollis  bafi  tubulofis  , 
nutantibus  ;  fauce  tubi  glabrâ ,  fcdpo  comprejjo;  foliis 
oblongis,  bafi  attenuatis.  Ait.  Hort.  Kevr.  i.  pag. 
417.  —  Lhérit.  Sert.  Angl.  12. 

Ses  hampes  font  comprimées,  munies  à  leur 
bafe  de  feuilles  oblongues ,  rétrecies  à  leur  partie 
intérieure.  La  fpathe  ne  rentertHe  guère  que  deux 
fleurs.  I^a  corolle  eft  tubuleufe  &  inclinée  à  fa 
bafe,  glabre  à  l'orifice  de  fon'tube;  lév  découpu- 
res marquées  de  veines  tranfverfes,  réticulées. 

Cette  plante  croit  au  Bréfîl,  'if 

16.  Amarillis  de  Tartarie.  Amaryllis  tatarica, 
Pall. 

Amaryllis  fpathâ  fubbifiorâ  ;  corollis  fubcampa» 
nulatisj  profunde  fcxpartitis  ;  laciniâfuprcmâ  anguf- 
tijjtmâ  y  injenore  obovatâ  ,  acuminatâ  ;  foliis  linca" 
rihus  y  fcapo  longioribus,  WiUd.  Spec.  2.  pag.  54, 
—  Pallas ,  Itin.  }.  Append.  n**.  8j.  tab.  2.  fig.  1., 

Mdla. 

Ses  feuilles  font  linéaires,  plus  longues  que  la* 
hampe.  Sa  fpathe  ne  produit  qu'environ  deux 
fleurs.  La  corolle  eft  légèrement  campanulée  , 
profondément  divifée  en  fix  découpures  ;  la  fupë- 
rieure  très-étroite;  l'inférieure  en  ovale-renverfé , 
acuminëe  à  fon  fommet;  les  étamines  plus  courtes" 
que  la  corolle  ;  trois  tiiamens  plus  courts. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ^ 


1 


17.  Amarilli  s  de  Brouftbnnet.  Amaryllis  brouf 
foHetia,  Decand. 

Amaryllis  fatkâ  biflorâ ,  corolU  tubo  longe  y  fjuce 
glahrâ  ,  laciaiis  mtaio  fafciatis,  Decand.  Liliac. 
lab.  62.  ^ 

Ses  bulbes,  épaiflTes,  arrondies,  produifent  pki-i 
fieurs  feuilles  linéaire s-oblongues,.canalicu.iees  ,1 
d'abord  planes ,  puis  pliftées  &  ondulées.  Sa  hampe 
eft  comprimée»  un  peu  rougeâtre^  la  fpathe  com- 
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pofée  de  deux  folioles  oppc^fées,  lancëolc^s^  obtu* 
fes^  ftiîées  de  lignes  purpurines.  Elles  i^roruntiu 
oVdînairemtnc  deux  fleurs  pédonculéesj  qui  ont 
quelques  rapports  avec  celles  de  ramarillis  rayée , 
par  les  bandes  purpurines  qui  les  décorent.  Le  tube 
de  la  corolle  eft  aroic^  cylindric^ue ,  verdâcre  à  fa 
bafe ,  fort  long,  glabre  i  Ton  orifice  >  te  limbe  un 
peu  incliné  j  a  fix  découpures  profondes^  ovales- 
obiongues  »  rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  ;  les 
étamines  un  peu  inclinées.  L'ovaire  ,  adhérant 
avec  la  corolle  «  ell  prefque  triangulaice;  le  fiyle 
terminé  par  trois  (ligmates  étalés  >  de  couleur  pur- 
purine. 

Cette  plante  croit  en  Afrique  «  aux  environs  de 
Sierra- Leona  ;  elle  a  été  envoyée  par  M.  Brouf- 
foniiet  à  M.  Cels.  i^ 

i8.  Amarillis  belledame.  Amaryllis  bella- 
donna.  Ait. 

• 

Amaryllis  corollis  treShifculis  ,  hexapetalis  ;  la-- 
cîniii  plants ,  fcapo  comprejfo  ;fvliis  acutk  canalicw 
laiis  ^  obtuSi  carinatis  ^^labtrrimis.  Ait.  Horc.  KtW. 
I»  pag.  417.  —  Lhérit.  Sert.  Angl.  ii.  —  Linn. 
Hort.  Cliff^rt.  13J.  —  Mill.  Di6t.  n**.  6,  &  Icon. 
tab.  1). 

Ulio-narcîjfus  polyanthos  ^  fiore  incarnato  j  fundo 
ex  ItiUO'albefceau,  Sloan,  Jam.  115.  Hift.  t.  pag. 
244.  —  Sebaf.  Thef.  i.  pag.  15.  ub.  17.  fig.  i. 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
V amaryllis  puaUca.  S^s  bulbes  font  verdàtresî  Ces 
hampes  légèrement  comprimées  >  fws  feuilles  irès- 

I glabres  ^  canaliculées ,  aiguës  à  leur  fommet>  fail- 
antes  fur  le  dos  en  une  carène  obtufe.  Sv^s  fleurs 
fdrtent d'une  fpathe  bifide ^  aiguë,  membraneufei 
dies  font  au  pembre  de  trois  ou-ÎQuatre  en  forme 
d'ombelle  ^  pédonculées.  La  corolle  efl  régulière  j 
campanulée-,  d'urle  belle  couleur  pourpre,  inc.ir- 
nate^  d'un  jaune-verdâtre  ou  blanchâtre  dans  h 
fptidi  les  trois  découpures  extérieures  recourbées 
en  dedans  à  leur  fommet  i  les  trois  intéiieures  ci- 
liées à  leur  bafe  't  les  étamines  inclinées  ^  plus  cour- 
tes que  la  coiollé}  les  anthèies  d'un  jaune-clair» 
épailles ,  obrufes  a  leurs  deux  extrémités  »  le  ilyle 
rbugeatre. 

Cette  plante  croit  en  Amérique ,  aux  Amilles , 
2  Surinam.  On  la  cultive  ^u  Jar^ia  des  Plantes 
de  Paris,  if  (  K  v.  ) 

19.  Au'ARlLLlS    à  bandes.    Amaryllis  vittaia, 

Lhérit. 

Amaryllis  Jpatkâ  multtûorâ  ;  fiori&us  piduncula-- 
tïs  y  fnbhexapetalii  i  petaîis  exterioribus  margine  li* 
htris.  Lhérit. Sert.  Angl.  15.  —  Ait.  Hort.  Ktv.  i. 
p^g*;-fi8.  — -Cttr-cîSj  Magaz.  129.  —  Redouré» 
jftiliac.  tab.  lO.^ 

« 

.  Selle  efpèce ,  remarquable  pu.  la.couleur.  de.fes 
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pétales  y  d'un  rouge«pourpre  dans  leormilittiyavfc 
deux  bandes  d'un  blanc«jaunâtre  i  leurs  bords  Ses 
hampes  font  cylindriques  ^  terminées  par  des  fljurs 
pédicelléesi  les  divifions  de  la  corolle  lancéo.ees. 
aiguës  «  prefqu'acumlnées  \  les  trois  intérieures 
réunies  en  tube ,  &  adhérences  à  leur  partie  in^'^- 
rieure «  les  extérieures  libres  jufqu'à  leur  bafv  \  Ls 
étamines  un  paa  plus  courtes  que  la  corolle  ;  les 
anthères  d'un  vert-jaunâtre^  épaitles ,  cbtufesi 
trois  filamens  un  peu  plus  courts  \  le  piitil  pUislo.'g 
que  les  étamines  $  le  ftigmate  à  trois  divifions  re- 
courbées en  dehors  «  fiilonnées  en  deffus. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpér-ince, 
On  la  cultive  an  Jardin  dus  Plantes  de  Patis.  ^ 
(K.v.) 

10.  AmaRilLIS  en  faucille.  Amaryllis  faUaia. 
Lbérir. 

Amaryllis  fioribus  umbellaiis  ,  longiks  peduncJc- 
tis  y  fexpariitis;  foliis falta  is;  margine  cani lapine j , 
muricatOy  difiolore.  Lhérit. Sert.  AngL  15.  —  Ait. 
Horc.  Kew.  i.  pag.  418. 

Crinum  fdlcatum,  Jacq.  Hort.  }.p.  34.  tab.  60. 

Hémaathus  falcatus.  Thunb,  Prodr.  j8. 

Ses  hampes  font  glabres  ,  comprimées  ,  de  !i 
longueur  de  lombeKe  qui  les  termine  ;  les  feuil- 
les planes  j  ëulées  fur  la  terre  ,  courbées  en  fau- 
cille 9  glabres ,  linéaires  »  rudes ,  cartiiagineufes  & 
prefque  dentées  â  leurs  bords.  Les  fleuis  font  lon- 
guement pédonculées  $  la  corolle  droite  >  à  lit 
divifions  profondes  ^  lancéolées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  :f 

ai.  AmÂrillis  carmin.  Amaryllis  mini^:d, 
Ruix  :k'  Pav. 

Amaryllis  fpathâ  bi  feu  quadrijlorâ ,  eorollis  <cm- 
panuldtis ,  ringentibus  ;  laciniâ  fuprtmà  retrofitx^ , 
infimâ  anguftiori  ;  genitdliâus   decumbentibus.  Ru'i 

&:  Pav.  Flor.  peruv.  pag.  57. 

Ses  bulbes  font  grofles^  oviles^  arrondies.  Dès 

Îu'elles  font  expofées  à  l'air ,  elles  deviennent 
'un  rouge-carnun  :  il  en  fort  des  feuilles  glabres 
enfiforpies,  recourbées  à  leur  fonimet.  La  fpaihs 
efi  de  couleur  purpurine ,  à  deux  ou  quatre  Heurs , 
fe  divifant  en  autant  de  découpures  inégales  »  ob* 
longues ,  lancéolées ,  aiguës.  Les  fleurs  font  gran- 
des j  pédonculées  «  inclinées  ;  la  corolle  de  cou- 
leur incarnate  ^  longue  de  trois  pouces  ;  le  tube 
courte  le  limbe  campanule  >  à  fix  découpures  éti* 
lées«  lancéolées  ^  obiongues  \  fix  écailles  blanchâ- 
tres «  â  poils  foyeux  ^  placées  au  fond  de  rorin«.e 
de  la  corolle;  les  filamens  de  la  longueur  du  Aylc, 
courbés  a  leur  fommet  (  trots  'alternes  plus  com- 
tes i  le  ftigmate  à  trois  lobes. 


A  M  A 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ^  dan^  les  forlts 

des  Andes,  y 

21.   Amarillis   bicolore.  Amaryllis  hicolor. 

?.AL  &  Pav. 

A-ndnUis  fpûthâ  6-11  ford  ,  corollis  fuhcampa* 
1  'j:lj  f  ruhris  ^  apice  virefcentibus  ;  ne^iariis  bicor- 
;..j-j.  Riiiz  &  Pav.  Flor.  peruy*  voU  }.  pag.  57. 

S:s  hampes  font  droites .  â  deux  angles  j  fcs 
f>i;!i!es  enfiformes,  réirécies^  étalées.  La  Ipathe 
c.jr.::ent  fix  à  douze  fleurs,  elle  fe  divife  en  autant 
de  iecoupures  inégales ,  membraneufes ,  ftriées. 
[  i  corolle  e(l  preique  campanulée  ^  longue  d'un 
r'^uce  &  demi  »  Ton  tube  court  \  Ton  limbe  à  fix 
otcnupures  droites,  lancéolées  «  rouges ,  vertes  i 
':  ir  l'omiTiet  ;  les  filameiis  droits,  plus  courts  que 
ix  corolie  î  la  capfule  brune  &  trigone  >  les  femen- 
cts  noires. 

Cette  plinre  croît  au  Pérou,  fur  les  collines,  tj. 

i\-  Amarillis    élégante.   Amaryllis  omata, 

Alton. 

A-ncryUls  flonhus  ftjfilibus  ,  cproUis  hafi  tubulo" 
i  ;  :u::o  fpathis  limhoqut  longiore  ,  curvo  ;  limbi 
^.r  lis  oohngis  y  anflatis  ^  laciniâ  infimâ  divari* 
-  u',  :oncavà.  A."*..  Horr.  KtV.  i,  pag.  418. 

Crtre  efpèce  fe  diftîngue  par  Tes  fleurs  femies. 

^3  corolle  etl  tubulcufe  à  (a  bafe;   le  tube  re- 

'  r/e  ,  plus  long  que  les  fpathes  &  le  limbe;  ce- 

-ci  ilvifé  en  fix  découpures  oblongues,  termi- 

-^rs  pir  une  longue  pointe;  la  découpure  înfé- 

•:  jf^  crncave  ,  écartée.  Elle  croit  en  Guinée,  if. 

24.  Amarillis  à  longues  feuilles.  Amaryllis 
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'j/id.  Linn. 


Arraryllis  fioribuS  umbellatis  ,  pcdumculatls  y  bafi 

'i  ^iofis ,  fexpanitis }  foliis  fcapo  duplà  longioribus, 

.ritier,  Sert.  Angl.  Ij.  {f^oye^  AMARILLIS^ 

*\  le.) 

if.  Amarillis  de  momi^t*  Amaryllis  mon" 

ATjryllis  coroll's  campanulûtis,  dqualibiu  j  laci^ 

'  »  iitternis  ^  ariflatis  ;  génital  i  bus   reBis  ^   corollâ 

/»  b^rvioribas  ;  fcapo  foliofo  ,  foliis  lincaribus. 

Id.  Spec.  X.  pag.  f6.  —  Labill.  Syr.  1.  pag.  j. 

^J.  I. 

5  s  tiges  font  droites,  un  peu  flexueufes,  fou- 

'  :.:  rameufes,  garnies  de  feuilles  longues,  alter- 

,  étroites,  linéaires,  fu bulé es  ,  vaginales  & 

;::':> --aniu  Tes  a  leur  bafe  ;  les  fleurs  terminales, 

iiuccs,  prefqu'en  ombelle;  ki  (pithe  divîfée 

'  •  vMirfemcnt  en  rtutanrde  folioles  qu1l  7  a  de 

-:l  -,  la  corolle  bleuâtre,  à  fix  découpures  éga- 

^^  profondes  i  trois  alternes,  mucronées  >  les 


autres  ôbtufes;  les  fitamens  droits ,  inférés  fur  les 
onglets  de  la  corolle  ;  trois  plus  courts  $  les  anthè- 
res oblongues,  i  quatre  filions;  l'ovaire  inférieur 
turbiné;  le  ftyîe  plus  long  que  les  étamines;  trqjs 
fligmates  recourbés;  une  capfule  ovale-obiongue  j 
â  trois  loges ,  à  trois  valves ,  renfermant  plufieurs 
femences  ovalesoblongues,  noirâtres. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Labil- 
lardièrei  fur  les  hautes  montagnes  du  Liban.  ^ 

16,  Amarillis  rayée.  Amaryllis  Uneata,  Lam. 

Amaryllis  (  zeylanica  )  ,  fpatkâ  mulciflorà,  co- 
rollis recUnatis  ;  tubo  fiUfo'-mif  longljftmo  ;  laciniis 

uncinatis,  Lhérit.  Sert.  Angl.  ij.  (^Vcye^  Ama- 
rillis ,  n°.  13.) 

27.  Amarillis  réfléchie.  Amaryllis  revoUtd. 
Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  mulclford ,  corollis  breviur  pe,^ 
dictllatis  ,  bafi  tubulofis  y  rtcHnatis  j  laciniis  corolle 
revolutis  tfoliis  linearibus.  Lhérit.  Sert.  Angl.  14^ 
—  Ait.  Hort.  Kev.  1.  pag.  419. 

Ses  tiges  font  longues  d'un  pied  ;  Tes  feuilles  lon- 
gues de  deux ,  larges  de  fix  lignes ,  molles ,  linéai; 
res,  canaliculées.  Les  fleurs  font  très-odorantes, 
réunies  cinq  à  fix  en  ombelle ,  médiocremér»t  pé- 
dicellées;  le  tube  de  la  corolle  court,  fi  i  forme  , 
verdâtre,  courbé;  les  découpures  du  limbe  lon- 
gues de  deux  pouces,  blanch-s  en  dedans ,  d'im 
rouge  -  clair  en  dehors  «  réfléchies  depuis  leur 
militu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé*^ 
rance.  'Jf. 

28.  Amarillis  vivipare.  Amaryllis  vivipara» 
Lam.  (  Koyei  n°.  14.  )  . 

-  Quelques  auteurs  penfent  que  cette  plante  eft 
la  mène  que  Tamarillis  rayée.  Gaertner  en  a  fai( 
un  genre  particulier,  fous  le  nom  de  bul^ine.  De 
Ftuâ.  &  Sem.  1 ,  pag.  41 ,  tab.  13. 

.  •    •   • 

29.  Amarillis  a  feuilles  larges.  Amaryllis 
latifoUa*  Lam. 

Amaryllis  fpathâ  multiflorâ  y  fioribus  pedlcell  nis  , 
bafi  tubulofis  ;  foliis  oblongo-lanceolatis.  Lhéf  in\fr , 
Sert.  Angl.  14. —  Rudb.  Elyf.  2.  pag.  91.  fig.  ii. 
(^Voyci  Amarillis,  n*".  ij.) 

30.  Amarillis  jaune  d'or.  Amaryllis  awcal 
Lhérit. 

Amaryllis  fpatkâ  multifiorâ ;  coroUis  bvfi  tahafo' 
fis  y  ftxpartitis  ;  laciniis  linearibus  ,  undulaiis  ;  g:ni^ 
talibus  corollâ  longioribus.  hhéxh.  Seit.  Apiy.  i^. 

-*  Bedout«  Liliac.  tab.  eu-*»  Ait.  Hort.  Kev'.  i. 
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pag.  419.  -«  Jacq.  Hort.  S^boenbf.  i.  pag*  38. 
tab.  73* 

An  amaryllis  africana?  Lam.  Diâ.  X.  pag.  I14. 
n*.  17. 

Ses  hampes  font  légèrement  comprimées,  pref- 
que  longues  de  deux  pieds  \  Tes  feuilles  droites , 
linéaires ,  canaliculées  *  glabres ,  réfléchies  à  leurs 
bords ,  longues  d'un  pied  &  demi  j  â  peine  larges 
d'un  pouce  >  la  fpathe  divifée  en  deux  folioles  lan- 
céolées y  longues  de  trois  pouces  ^  contenant  cinq 
à  neuf  fleurs  ^  foutenues  par  des  pédicelles  iné- 
gaux^ longs  d'environ  un  pouce  j  accompagnés  à 
leur  bafe  d'une  braâée  de  même  longueur  j  mem- 
braneufe^  lancéolée.  La  corolle  eft  jaune ^  en  en- 
tonnoir s  le  tube  trigone  ^  d'un  demi-pouce  de 
long  j  le  limbe  à  fix  découpures  linéaires^lancéo- 
lées  y  épaifUes  â  leur  fommet  ^  verdàtres  fur  leur 
carène  i  les  fîlamens  droits  «  inférés  à  l'orifice  du 
tube  3  trois  plus  longs  que  la  corollt}  trois  autres 
plus  courts  y  foutenanc  des  anthères  linéaires  «  ob- 
longues  s  l'ovaire  ovale»  à  trois  faces  peu  mar- 
quées  ;  le  ftyle  droite  filiforme^  plus  long  que  les 
ëtamines  ;  te  ftigmate  rouge  ^  à  trois  lobes. 

Cette  plante  croit*en  Chine,  if  (Aiton.) 

31.  Amarilus  orientale.  Amaryllis  orientalis. 
Linn. 

Amaryllis  umbellâ  muliifiorâ  ;  fiorihus  longijjtm} 
pedunculatis  ,  fexparehis  ;  germinïhus  cuneiformi- 
triangularibus,  Lhérit.Sert.  Angl.  14.  —  Ait.  Hort. 

Kew.  I.  pag.  410.  ( yoy^i  Amarilus,  n°.  11.  ) 

31.  Amarillis  ^tené&entie.  Amaryllis  farnienfe. 
Linn. 

Amaryllis  fpathâ  multijlorâ  ^  corolUs  fubhixapeta- 
lis ,  lineari- lanceolatis  y  genitalibus  nBiufculis  ,  ^je- 
ftrtis.  Lhérit.  Sert.  Angl.  ij.  —  Aiton  3  Hort. 
Kev.  I.  pag.  420. 

|.  Amaryllis  fpathâ  rpultifiorâ^  corollis  patentif- 
fimis  ,  apice  refiexis  ;  genitalibus  reHiufcuUs ,  corollâ 
iongiorihus ;  foliis  eajiformi-Unearibus,  Jacq.  Hoir. 

Schoenbr.  i.  pag.  34.  tab.  66.  {Voy,  Amarilus, 
n*.  9.  ) 

33.  Amarilus  bordée.  Amaryllis  marginata. 
Jacq. 

Amaryllis  pttalis  oblongis  ,  rcvolutis  ;  genitalibus 
reciiujculis ,  coroUâ  longioribus  y  foliis  lingulatis  y 
kumi  adpreffisy  cartilagineo-murginatis,  Willd.  Spec. 
2.  pag.  59.  —  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i .  pag.  34. 
ub.  6;. 

Ses  feuilles  ont  beaucoup  de  reflemblance  avec 
celles  de  VhAmanthus  coccineus  ;  elles  font  étalées 
fur  la  terre ,  oblongues  ^  en  forme  de  langue  j  en- 
tourées d'une  bordure  cartiUgineufe  &  colorée  j 
ondulée  vers  le  fommet.  La  fpathe  produit  plu* 
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fleurs  fleurs  d'un  beau  rouge  vif  «  foutenues  par 

des  pédoncules  redrelfés.  La  corolle  eft  très-eta* 
lée ,  divifée  en  fix  découpures  profondes,  oblon- 
gues ,  réfléchies  en  dehors  à  leur  fommet  ;  les 
étamines  redreflées  ^  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  if. 

•^4.  Amarillis  fothergill.  Amaryllis  fother^ 
giUii.  Andr. 

Amaryllis  fpathâ  multiflorâ  ;  corollâ  hexa/^eta/J , 
nvolutâ;  genitalibus  ereéiis  ^  foliis  lincaûbus  ,  juj^ 
canaliculdtis  y  obtujis  ^  glaucis,  Andr.  Bot.  Depo''. 
tab.  163. 

Ses  bulbes  produifent  plufieurs  feuilles  linéai- 
res ,  légèrement  canaliculées ,  glauques ,  obtufes 
à  leur  fommet.  Les  hampes  fe  terminent  par  plu- 
fieurs fleurs  fortant  d'une  fpathe  bifi  ie.  La  corolle 
eft  droite,  très-ouverte, divifée  en  fix  découpures 
profondes,  réfléchies  en  dehors.  Les  étamines 
font  droites,  ainfi  que  le  ilyle. 

Cette  plante  croit  en  Chine.  7f> 

3f.  Amarillis  à  feuilles  recourbées.  Ama- 
ryllis curvifolia,  Jacq. 

Amaryllis  petalis  oblongis  ,  undulatis  ,  revolutis  ; 

genitalibus  corollâ  longioribus ,   reBiufculis  ;  fuUis 

jiriâis ,   lineari-enfiformibus  ,  canalicu/atis,    )^'illd. 

Spec.  2.  pag.  57.  —  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag. 

33.  tab.  64. 

Ses  feuilles  font  roides,  linéaires,  prefqu'en 
lame  d'épée ,  canaliculées,  courbées  en  faucille. 
La  fpathe  produit  plufieurs  flei  rs  pédonculéesi 
les  pédoncules  redrelfés  ;  la  corolle  divifée  en  fit 
découpures  profondes ,  oblotigues  ,  ondulées , 
réfléchies  en  dehors;  les  étamines  redreflees ,  plus 
longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  y 

36.  Amarillis  ondulée.  Amaryllis  undulau. 
Linn. 

Amaryllis  fpathâ  multiflorâ  ,  corollis  fMexape^ 
talis  ,  linearibus ,  canaliculatis  ,  undulatis  ;  genita^ 
libus  deflexis ,  corollâ  brevioribus,  Lhéritier,  S^rr. 
Al  gl.  16.  —  Ail.  Hort.  Kew.  i.  pag.  41c.  — Ja^'q- 
Hort.  3.  pag.  II.  tab.  13.  (  Voye^  AmaRiLUSj 
n^.  8.  ) 

37.  Amarilus  radiée.  Amaryllis  radiata. 
Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  multiflorâ,  corollis  fubhexape- 
talis  ,  linearibus  ,  undulatis  ,  revolutis  ;  genitalibus 
deftexis ,  divergentibus  »  corollâ  duplè  longioribus, 
Lhérit.  Sert.  Angl.  16.  —  Ait.  Hort.  Kev.  1.  pag. 
421 ,  —  André V  ^  Depof.  tab.  9j. 

Lilio^narcifus 
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Lilio*narciffus,qaimus.  S?Iîgm.  AveC  tab.  j  J.      I 

La  rpathe  produit  plufieurs  fleurs ,  dont  la  co- 
rolle eft  divifée  en  fix  découpures  linéaires  >  lan- 
céolées, ondutées^  réfléchies  en  dehors.  Les  éu- 
mines  font  divergentes  ^  rabattues ^  du  double  plus 
longues  que  la  corolle.  Son  lieu  natal  n'eft  pas 
connu.  :f 

38.  AmARILLIS  bafle.  Amaryllis  hwnilis.  Jacq. 

Amaryllis  fcapis  *pauctfiorts  ;  petaiis  pattntibus  , 
inHmo  dtvarîcato  ;  foliis  linearihtts  ,  ^btufit  ^  planis, 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  }6.  tab.  69. 

Ses  tige*  font  peu  élevées  $  Tes  feuilles  courtes , 
planes 3  glabres ,  linéaires,  nues,  très-lifles,  ob- 
tufes  à  leur  fotnmet.  Les  fpathes  ne  produifent  oue 
trois  ou  quatre  fleurs.  La  corolle  efi  très -étalée, 
divifée  en  fix  découpures  lancéolées,  ouvertes 
prefqu'en  lèvres ,  réfléchies  8f  ondulées  à  leur 
fommets  la  découpure  inférieure  divariquée  i  les 
fiidmens  des  étamuies  afceodans ,  plus  courts  que 
la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 

rance.  Tf. 

^9.  Amarzliis  flexueulê.  Amaryllis  fiexuofa. 

Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  multiflorâ  ,  petaiis  patentibus  ^ 
infimo  divaricato  ;  foliis  linearibus  ,  punâatis,  Jacq. 
Horr.  Schoenbr.  i.  pag.  35.  tab.  67. 

Cette  efpèce  reflemble  {beaucoup  à  la  prëcé- 
dence  ;  elle  en  diffère  par  tes  tiges  &  fes  feuilles 
une  fois  plus  grandes  ,'&  par  quelques  autres  ca- 
rsdères  qui  lui  font  particuliers.  Les  feuilles  font 
linéaires.  Concaves,  i  peine  obtufes  ,  couvertes, 
dans  leur  jeunefle^  de  pullules  blanchâtres,  ponc- 
tuées dans  un  âge  plus  avancé  :  ces  points  de- 
viennent infenfibles  par  la  defficcation.  Il  fort  plu- 
fieurs fleurs  de  la  fpathe.  La  corolle  fe  divife  en 
fix  découpures  lancéolées ,  étalées ,  ondulées  & 
reâéchies  i  leur  fommet  ;  la  découpure  inférieure 
plus  écartée  $  les  étamines  afcendantes  ,  plus  cour- 
tes que  les  pétales. 

Cette  pbnte  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  ^ 

40.  AmaRILLIS  ratiflbire.  Amaryllis  radula, 
Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  multiflord  ,  petaiis  patentijjtmis  j 
infimo  divaricato  ;  foliis  facie  ad  oras  muricato^af' 
péris ^  proftratis.  Jacq.  Hort.  Schbenbr.  i.  pag.  36. 

tab.  70. 

Ses  bulbes  produifent  des  feuilles  elliptiques , 

étalées  fur  la  terre,  rudes  &  couvertes  de  puftules 

à  leurs  bords.  Les  hampes  portent  plufieurs  fleurs 

terminales.  La  corolle  eR  très-étalée,  divifée  en 

BotéMÎqui,  SuppUmcntm  Tome  1. 
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fix  décôupure$  |>lanes,  lancéolées;  l'inférieure, 
écartée;  les  étamines  afcendantes ,  de  la  longueur 
de  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  if 

41.  AmARILLIS  nerveufe.  Amaryllis  nervofa,     * 

Amaryllis  (ftriata),  fpathâ  multifiorâ  ;  corollis 
campanulatis  >  âqualibus  ,  api  ce  refiexis  ;  foliis  fub^ 
ovatisy  dorfofiriatis .  J^cq^  Hort.. Schoenbr.  l.  pag.. 
36.  tab.  70. 

Ses  feuilles  font  elliptiques ,  un  peu  ovales , 
redreflees ,  firiées  fur  leur  dos ,  bordées  à  leur 
contour.  La  fpathe  produit  plufieurs  fleurs  dont 
la  corelle  eft  campanulée ,  à  peine  tubulée  à  fa^ 
partie  inférieure  ,  divifée  en  ux  découpures  pla- 
nes ,  réfléchies  à  leur  fommet.  Les  étamines  font 
afcendantes ,  de  la  longueur  de  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance»  ^ 

4a.  AmarilLis  crépue.  Amaryllis  crifpa.  Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  panciflorâ  ;  petaiis  patentijjimis , 
crijpis  ;  foliis  linearibus  ^  anguftijftmis,  Jacq.  Hort* 

Schoenbr.  i.  pag.  37.  tab.  72. 

Ses  feuilles  font  étalées  •  étroites ,  linéaires , 
prefque  filiformes.  La  hampe  ne  fupporce  qu'un 
petit  nombre  de  fleurs»  les  plus  petites  de  ce 
genre.  La  corolle  eft  divifée  en  fix  découpures 
très-ouvertes, oblongues  ,  obtufes, ondulées.  Les 
étamines  font  étalées,  plus  courtes  que  la  corolles 
le  ftyle  droit. 

Cette  pUnte  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé«. 
rance.  ^ 

43.  AmaRITUS  étoilée.  Amaryllis  ftellarîs. 
Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  multifiorâ  ;  petaiis  patentijftmis  ^ 
tribus  alternis  infra  médium  barbatis,  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  !•  pag.  37.  tab.  71. 

Il  fort  de  fes  bulbes  plufieurs  feuilles  linéaires, 
redreflées.  Sa  hampe  fe  termine  par  plufieurs 
fleurs,  dont  le  tube  eft  très-court  \  les  divifions 
du  limbe  planes,  très-étalées ,  prefqu'ouvertes  en 
étoile  ;  les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle  { 
les  filamens  étalés,  inégaux  s  le  ftyle  droit. 

AMASONIA.   (  Vayti  Amasonie  &  Tali- 

GALE.) 

AMBAIBA.  Marcgr.  (  Voyei  Coulbquin.  O- 
cropia.) 

AMBARVATE,  AMBREVATE,  AMBAR- 
l  VATSI,  VOTREVATE  :  uorns  fous  lefquels  les 

Ss 
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habitans  de  Ma^fagafcar  connoifleût  le  cytifus  cm/an 
Lînnk  (  voyit  Cytise  <  n*.  i  2  ) ,  &  que  les  colons 
des  îles  de  France  ont  changé  en  ambrevudes.  Dans 
h  langue  malgache ,  ce  mot  défigne  aufli  le  mois 
de  juillet.  <«  Il  doit  parcitre  fingulier«  dit  M.  du 
Petit-Theuars ,  de  lui  trouver  deux  fignificatînns 
a  ((Ti  éloignées  ;  mais  en  remontant  au  fens  précis 
de  ce  mot,  on  en  trouve  la  raifon  ;  car  ces  peu- 
ples y  ainfi  que  beaucoup  d'autres  que  nous  regar- 
dons comme  fauvages ,  ont  beaucoup  de  juOelTe 
&  de  logique  dans  leur  langue.  Ce  nom  efi  corn- 
pofé  de  deux  motSj  ambar,  qui,  dans  quelque 
canton  4  fignifie  pluie  ou  eau  élevée  «  de  de  vau 
ou  ttf/o,  pierre»  ce  qui  exprime  très-precifément 
la  grêle  »  mot  â  mot  piuie  de  pierre.  Comme,  dans 
la  partie  du  fud  de  Madagafcar»  au  fort  Dauphin^ 
les  habitans  font  fouvent  témoins  «  dans  la  fiifon 
de  l'hiver,  en  juillet  furtout,  de  ce  ph<^nomène j 
ils  ont  défigné  ce  mois  par  ce  mor.  D*un  autre 
côté^  il%  ont  comparé  les  graines  du  cajan  aux 
grains  ménies  de  la  grêle  »  ce  qui  eft  devenu  fon 
furnom  ;  car  fon  vrai  nom  eft  ang-foutri.  Ces  grai- 
nes ,  accommodées  fort  Amplement ,  font  dans 
quelques  cantons ,  furtont  en  tenr.s  de  difette , 
une  principale  partie  de  la  nourriture  des  habi- 
tans. Dans  certains  cantons  de  rinterieur,  on 
élève  fur  cet  arbufte  une  chenille  vivant  en  fo- 
ciété,  qni  produit  une  belle  foie.  Il  fernit  à  défi- 
rcr  qu'elle  Fût  plus  connue.  »  {Peik^Thouars.^ 

AMBAVILI.E.  (  Vf^e^  Millepertuis  lan- 
céolé «  n^«  3.) 

,  AMBEL  :  efpècede  nénuphar  de  Tlnde  {nym- 
phéa  lotus  Linn.),  qui  croit  abondamment  dans 
les  rutères.  Ç'tA  la  même  que  Profper  Alpin  a 
obûrvée  <n  Egypte,  &  qu*iI  croit  itre  le  iotus 
df  s  Égyptiens  «  figuré  fur  leurs  monumens.  Cette 
aflertion  ,  confirmée  par  M.  Delifle ,  a  été  depuis 
combattue  par  M.  Nf  ôoux  dans  un  Mémoire  pré* 
fente  à  l'Infiitut.  {hff.) 

AMBELANIA.  {V^oyei  Ambelanier.) 

AMBELANIER  acide.  Amhelania  acida.  {Voyei 
Iliuftr.  Gen.  tab.  169.) 

AMBLYODF.  Amhtyodum,  Genre  de  plantes 
cryptogames,  de  la  famiile  des  moufles,  établi 
par  M.  Palifot-Beauvois  •  qui  fe  compofe  de  plu* 
jieurs  efpèccs  de  mnium  &  de  hryam  Linn. ,  Se  de 
meifid  d'Meclwig  gj  de  Brtdel.  Son  principal  carac- 
tère confiée  dans  : 

Un  opercule  court ^  conique^  obtus;  fet^e  dents 
courtiS  Ù  ohtufesi  cils  libres  ou  réunis  par  des  fibres 
trjfifverfales  fr  comme  réticulées  ;  turne  &vûle  ,  ob~ 
lo  igue  ,  tt'i  peu  oblique  &  arquée  y  tube  long  (f  droit  ; 
foint  de  pé  riche  t. 

Ce  font  des  plantes  terreflresj  doue  les  tiges 
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font  fimplet  00  prefqoe  fimplcs  i  les  FeufilH  'r^^r* 
fes  I  les  fleurs  terminales  ou  prefque  latérales.  «  Ce 
genre ,  dit  M.  Palifot-Beauvois  ^  ne  me  paroit  pas 
dcfinitivement  établi.  Les  dents  obtufes  font-elles 
effeâivement  des  dents  ou  l'urne  frangée  ?  Us 
efpèces  dont  les  cils  font  libres  ne  doivent-eltes 
pas  être  d'un  genre  différent  de  celles  qui  les  ont 
réticulés  ?  Les  principales  efpèces  rapportées  i  ce 
genre  font  : 

1®.  L'amblyùdum  dealbatum,  (  Bryum  deaUstum, 
Ûickf.  Fafc.  a.  tab.  5.  fig.  J.  —  Aùefis  dealbata, 
Hedv.  Op.  Port.  tab.  41 .  ng,  6.  ) 

a*.  Amblyodum  longifetiun.  (  Mnium  triquttrum, 
Linn.  —  Meefia  longifeta.  Brid.  —  Hedv.  Mufc 
Frond.  1.  tab.  ai.  la.) 

l^.Amhlyodum  minus.  (^Miefia  minor,  Bridel, 
Mufc.  4.  tab.  1.  fig.  I}.) 

4*.  Amhlyodum  fiygium,  (  Meefia  fiygia.  Brid. — 
Ciaclidium  fiygium.  Svarcz.  ) 

y*.  Amhlyodum  uUginofum,  ^Byum  fi  exocet. 
iJnn.  —  Dfckf.  —  Lam.  D'à.  —  Atnium  uHgi-io* 
fum,  Gmel.  —  Mnium  trickodes.  Hoffm.  —  B  yum. 
Dill.  Mufc.  tab.  49.  fig.  f8.  —  Meefia  uliginofi, 
Svartx.  —  Brid.  —  Hedv.  Mufc.  Frond.  i.  t:b. 
1.2.)  {y9y€\  MebsiEj  Suppl.) 

AMBORA.  (yoyei  Tamboul.) 

AMBRETTE.  (  Foyei  Centaurée  mufquée 
&  Ketmib  mufqitée.  ) 

AMBROISIE.  (  royei  Anserine  ,  n*  10.  ) 

AVf BROMA.  (  Foyei  AmbROME.  ) 

AMBROME  à  feuilles  anguleufes.  Amhromé 
angulofa,  III.  lab.  636-é}7. 

AMBROSIA.  (Kijyrf  AMBROstE.> 

AMBROSIE.  i4m&r£^<f.  Quelques  nouvelles  ef- 
pèces,  originaires  de  l'Amérique^  ont  été  ajou- 
tées â  ce  genre. 

I.  Ambrosie  ï  feuilles  entières,  ^m^rv/n <>/f 
grifolia.  Wiild. 

Amb''ofia  foli'S  ovatis  ,  fijjiiibus  ^  acuminavs  ^ 
ferratis  ,  bafi  ciliatis,   Willd.   Spec.  4.  pag.  }7J. 

—  Mùhltnb.  in  Lttt. 

ScS  tiges  font  herbacées ,  garnies  de  feuiilcs 
oppofées,  feHiIcs,  longues  de  trois  pouces,  larges 
d  un  pouce  &  dbmi,  ovales  ,  entières,  dentées  en 
fcie  a  leur  contour ,  acuminées  à  leur  fomm  c , 
hifpides  i  leurs  deux  faces  ,  munies  de  lon.:s  ci.s 
vers  leur  baie.  Les  grappes  font  ttrmînalts,  orii* 
oairemeoi  au  nombre  de  trois. 
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Cette  planta  croit  dans  rAmérique  Teutentrio* 
na.e.  G(^///«^.) 

1.    Ambaosie  bidenté.  Amhrofia  iidentata, 

Ambrofia  kirfuttffima ,  foins  ar^e  feffilibus ,  fim^ 
j  ictbus  ^  oblor:gis  ^  fupra  bafia  latefccntem  u trinqué 
uiid^ntatis  ;  fruSu  tetragono  ^  infra  apicem  quadri- 
jpiùojo,  Mich.  Flor,  boréal.  Amer.  t.  pag.  182. 

Sti  tiges  «  ainfi  otie  toute  la  plante  j  font  hé- 
T  ifers  de  poils  roîdes  ;  Its  feuilles  fimples ,  fef- 
lli-s ,  oblongues  ,  munies  ^^  un  peu  au  deffus  de 
Uur  bjfe  ,  d'une  dent  de  chaque  côté.  Les  calices 
oes  fliufs  mâles  fe  prolongent  en  une  pointe  plus 
longue  que  la  fleur.  Le  frulc  eft  tétragone  ,  armé 
de  quatre  épines  un  peu  au  delTous  de  fon 
lomniet. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio^ 
luicj  au  pay&  des  lUinois*  (f^./.) 

3.  Ambrosie  trifide.  Ambrofia  trifida.  Linn. — 
Ljm.  111.  tab.  765.  fig.  j,  de  Diâ.  u^\  l. 

^.  Eadtm ,  foim  fimpUcibus, 

Cette  efpèce  oflFre  quelques  variétés  >  foitdans 
le  nombre  des  lobes  des  feuilles  j  qui  varient  de 
trois  à  cinq,  foit  dans  Tabfence  de  ces  mêmes 
lobes,  pluueufs  individus  ayant  des  feuilles  en- 
tières, quelquefois  mélangées  avec  d'autres  feuil- 
les lo^es.  Les  tiges  (ont  plus  uu  moins  hérif- 
lées. 


4.  Ambo^osie  paniculée.  Ambrofia' pmniculata.  • 
Mjch. 

Ambrofia  foliis  giabris  ,   bipînnatifidrs  ,  fummis 
pinnatifdis  f  ractmis  ttrminalibus  y  fol  tarit  s  ^  ramis  . 
fflgiucis.  Wiildert.  Spec  4.  pag.  376.  —  Mich. 
Fiot.  boi^cai.  Am^t.  2.  pag.  18^. 

Ira  monophylla.  Walter.  CarpL  ^32. 

Eadem  ,  f»His  fimpliciter  pinnatifidis , 

^,  Ambrofia  maxima  ,  inodora,  marrubii  aquatici 
foliii ,  tcnuiitr  laciniatis  ,  virginiana,  Pluk.  Alaiag. 
27.  tab.  10.  fig   J. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  nombreux  ;  les 
fupérieurs  réunis  en  panicule,  un  peu  vlIus,  »i'nfi 
Que  les  pétioles.  Les  feuilles  font  glabres  ^  pétio- 
UeSy  prefque  deux  fois  ailées,  vertes  i  leurs  deux 
faces  ;  leurs  découpures  lancéolées.  Les  épis  font 
axillaires,  htéraux  &  terminaux  ;  les  fruits  agré- 
gés ,  petits  9  ovales ,  prefque  globuleux ,  à  peine 
épineux.  Les  feuilles  varient  dans  leurs  divifîons; 
elles  font  quelquefois  fimplepaent  ailées,  comme 
àms  h  vanété  f^i  d'autres  fois,  prefque  trois  fois 
ailé.-s. 

Cette  plante  cr^St  dans  PAmérique  feptentrio* 
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5.  Ambrosi€  ï  feuilles  d'armoîfe,  n^.  1.  Anf 
brofia  arttmififçUa.  Linn.  —  Lam.  Illuflr.  tab.  76J. 

•  M.  de  Laoaarck  a  réuni  ici  »  comme  variétés, 
les  deux  efpèces  mentionnées  dans  Linné  fous  là 
nom  àîantmifia  ^latlor  &  antmfifQlia. 

.  Ambrosie  maritinve ,  n°.  5.  Ambrofia  mari- 
z. 

Elle  diffère  de  h  précédente  par  fcs  feuilles 
molles  ,  par  fes  découpures  obiufes ,  par  fes  épi> 
prefque  fefliles.  \J ambrofia  akfynthifolia  ,  Mich.  i, 
pag.  183,  paroît  être  très-voifii^,  &  peut  écre 
une  fimpie  variété  de  cette  elpèie. 

7.  AmbrosiB  du  Pérou.  Ambrofia  peraviana, 

Ambrofia  foliis  infcrioribus  bipinnatifidis  ;  inttr^ 
mediis  pinnattfidis  ,  fum  tiis  oblongo-lanceotatis  ,  in- 
divifis  ;  racemis  terminalibus  ^  foiituriii  ^  cauU  viK 
gato,  Willd.  Spec.  4.  pag.  377. 

Cette  efpèce  n'eft  peut-être  qu'une  variété  dfe 
la  précédente.  Ses  tiges  font  hjutes  d'un  pied  & 
demi  à  deux  pieds,  redr: ITées,  muiiie s  à  leur  bife 
de  quelques  rameaux  effilés,  cylin.iriques^  pref- 
que glabres  »  garnies  de  feuilles  molles ,  vertes , 
plus  pâles  en  deifous,  couvertes  à  leurs  deux  faces 
de  poils  .très-petits  s  les  feuilles  inférieur' s  <!eux 
fois  ailées,  afTez  femblables  i  celles  de  la  précé- 
dente \  les  intermédiaires  fimplement  pinnatiftdes 
à  leur  partie  inférieure  j  les  fupérieur-s  longue 
d'un  poucè  y  très-fimples,  lancéolées ,  oblongues, 
entières^  toutes  péttolées$  les  épis  (olitaiies  Ac 
terminaux.  On  (oupçonne  cette  efpèce  ori^inair* 
du  Pérou.  Of. 

8.  Ambkosie  hétérophylle.  Ambrofia  ketera^ 
phylla.  \yilld.. 

Ambrofia  foliis  caulinis  pînnatifidis  ,  fubdentatîs  , 
pttiolatis  ;  rameis  fummis  lanceolatis ,  fejjiiibus  { pe- 
tiolis  longe  ciliaiis;  rjttmis  terminalibus  ^folitariis; 
caule  paniculato,  Willden.  Spec.  4.  pag.  378.  -r 
Miihlenb.  in  Liu. 


Ceire  plante  a  beaucoup  de  rapp-irt  nvec  la 
précédente  \  elle  en  diffère  par  frs  feujJ:es  Tupi- 
rieures  ft^fTiles ,  jBc  par  les  pétioles  cllié^  aux  f^^uillefi 
inférieures.  Les  feuiilA^s  caulinaires  fontpe;ioiét^> 
pinnatifides ,  longues  d'environ  un  pouce  &  demi» 
les  pinnules  lancéolées  ,  oibrufc^s ,  pilcufes  à  leurs 
deux  faces ,  un  peu  blanchâtres  en  deflfous  ^  les 
feuilles  des  rameaux  feffiles  \  celles  du  bas  munies 
d'uooudedeuxiobes>lesfupérieMres,t  èi-entières, 
obloDgue$,  lancéolées,  obtufcs  ,  à  «peine  c.Uées^ 
lejs  pétioles  munis  de  longs  poils. 

Cette  plante  croît  dans  fAmévique  feprentrib- 
na!e.  (  Willd,  ) 

Ss  X 
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Ohfirvaiions.  Vambrofia  arbonfcens  Lam.  z  éié 
réuni  i  un  nouveau  genre  établi  par  Cavaoilles. 
(  Voyt[  FranseriAj  SuppL) 

AMBROSINIA.  (  Voyei  Ambrosinib.  ) 

I.  Ambrosinie  nerveure.  Amhrofinîa  BaJpL 
Linn. 

Amhrofînia  fbliis  ovatîs  ,  planis,  Willd.  Spec.  4. 
pag.  178.  —  Lam.  111.  tab.  737. 

a.  Ambrosinie  maculée.  Amhrofinîa  maculata. 
Willd. 

Afnbrofinia  fotiîs  maculatis  ^  undulatis,  Ucr.  in 
Roem.  Arch.  pag.  70.  n**.  }  i . 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  Tes  feuilles 
maculées  &  ondulées.  Elle  croit  en  Sicile. 

^  Obftrvadons,  Baffi  ^  directeur  du  Jardin  bota- 
nique de  Bologne  en  176}  >  dédia  ce  genre  aux 
frères  Barthélemi  &  Hyacinthe  Ambrofini ,  morts 
environ  un  fiècle  auparavant.  Ces  deux  frères 
avoienc  été  l'un  après  l'autre  profelTeuts  de  bo- 
tanique à  Bologne  >  ils  ont  laiflfe  plufieurs  ouvra- 
ges ^ui  font  abfolumenc  oubliés. 

AMBULIA.  (  Voyti  Ambuli.) 

AMÉLANCHIER.  (  Voyci  Alisier,  n^  7.  ) 

AMEI^LE.  Amelius.'On  a  retranché  de  ce  genre 

Xamtltu^  umbcllatus ,  dont  Wiildenotr  a  fait  celui 

dt  ftarkea,  {yayt^  ce  mot ,  &  pour  Y amtUus pcdun- 

OLatus  Oiteg.  VQyei  BalbISIA,  SuppL)  •• 


I.  AxfELLE  Ikhnîte.  Amelius  iythntds,  Linn.  *^ 
Lam.  m.  tab.  682.  fig.  1.  —  Jacq.  Colleâ.  j.  pag. 
.55.1  .tab.  10.  Hg.  m: 

Verbifina  afteroides.  Linn.  Spec.  i.  pag.  902. 

1.  Amelle  diffufe.  Amelius  diffufas.  Forft. 

Ameltus  cauU  frutîcofo  ,  ramcfijpmo  y  folih  ob* 
evaco^lanctolatis  y  alternis ,  fubtàs  tonieniofis,  Witld. 
Spec.  3.  pag.  22!4.  —  Forft.  in  Cottiment.  Sac. 
Rtg.  Gcett.  9.  pag.  39. 

'  Joli  arbufte^  dont  les  tiges  fe  divifenc  en  un 
très-grand  nombre  de  rameaux  diffus  >  blanchâ- 
tres^ cylindriques,  pubefcîens  »  garnis  d'un  grand 
nombre  de  petites  feuilles  lancéolées  ^  obtufe»  ^ 
éparfes^  très- entières,  rétrécies  à  leur  bafe ,  blan- 
ches &  un  peu  lomenteufes  en  dtffous.  Les  fleurs 
font  folitaîres  à  rextrémité  des  petits  ran?eaux  fn- 
péi  ieurs ,  rapç^rochéfes  prefqu'en  pantcnte }  leur  pé- 
doncute  court  i  cotonneux;  les  écailles  taficinaies 
pubefcentes  «  oblongues,  imbriquées  ;  les  corô'les 
un , peu  pqrpuiints ^/ les  demi- âeuroQS  obiu.a  & 
eoiie.'S  à  leur  fommét. 
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Cette  plante  croit  au  détroit  de  Magellati.  T> 

(  y.  /.  in  furb*  Dtsfont.  ) 
}•  Amelle  annuelle.  Amtllus  ^nnutis.  WilK^ 

Amelius  caule  herbaceo  ;  foliis  altemis ,  lineûn- 
bus  j  pilofis  ;  taultnis  medio  in  utroque  laure  uniden- 
tatis.  Willd.  Spec.  ).  pag.  211  j. 

Amelius  (  alternifolius  )  ,  folîis  altemis ,  Hnea- 
ribus  ;  caulinis  fupra  médium  bldentatis^  pedunudis 
unifions.  Roth,  Cataleâ.  Bot.  2.  pag.  m. 

Toute  la  plante  eft  hériffée  de  poils.  St%  tiges 
font  droites  ^  hautes  d'un  pied ,  rameufes  »  cyiia- 
driqueSj  garnies  de  feuilles  fe  (files  ,  linéaires  « 
altemes^  un  peu  obtufesj  très-entières  s  celles 
des  tiges  munies  dans  leur  milieu ,  de  chaque 
coré  9  d'une  dent  alongée  ,  lancéolée.  Les  fleurs 
font  folitaires  »  pédonculées  à  rextrémité  d^ 
chaque  rameau  ^  les  demi-fleurons  de  lacircon'é* 
rence  d'un  bieu*foncé«  Son  lieu  natal  n'^ft  ptf 
connu.  O  (  WV/Z^f.  ) 


AMELLUS.  {V^i  Amelle.) 

AMENTACÉES.  {Foyei  Julifères.) 

AMERIMNUM.  {Voyei  Ptérocarpe.) 

AM É RIQUE  (  Plantes  de  Y  ).  «  Ceft ,  dit 
M<  Humboidt  j    Tableaux  dt  la  nature ,  vol.   I  > 

f>ag.  60,  &t.  «  fous  les  rayons  ardens  du  foléil  de 
a  zone  torride  que  fe  déploient  les  formes  les 
plus  maieflueufes  des  végétaux.  Au  lieu  de  ces 
lichens  8r  de  ces  moulTes  épaiifes  qui  ^  dnns  les 
frimats  du  Nord»  revêtent  l'écorce  des  arbres, 
fous  les  tropiques  le  cymbidium  &  la  vanille  odo- 
rante animent  le  tronc  de  Yanacardium  (racajcii) 
&  du  figuier  giganteique.  La  verdure  fraîche  des 
feuilles  du  pothos  contriifte  av*c  les  fleurs  des 
orchidées  ,  fi  variées  en  couleurs.  Les  bauhîaia , 
les  grenadilles  grin^pantes   &  les  banifieria  aux 
fleurs  d'un  jaune-doré  enlacent  le  tronc  des  ar- 
bres des  forêts.  Des  fleurs  délicates  naiifent  des 
racines  du  theobroma  (  le  cacaotier  )  >  ainfi  oue  de 
l'écorce  épaiff<?  &  rude  du  crefcentia  (  le  caiebaf- 
fier)  &  du  gufiavia.  Au  milieu  de  cette  abondance 
dâ  fleurs  &  de  fruits^  au  milieu  de  cette  végé- 
tation fi  riche  &  de  cette  confufion  de  pl.in^e» 
grimpantes ,  le  naturaliiW  a  fouvenc  de  la  pe^ne  l 
reconnoitre  à  quelle  tige  appariienaent  les  feuilies 
&  les  fleurs.  Un  feiil  arbre ^  orné  depaullinis ,  Je 
bif^nonia  &  de  dendrobium  «  forme  un  groupe  de 
vépécaux  ,  qui  ^  féparés  les  uns  des  autres  «  cou- 
viiroicnt  un  efpace  confiiérable. 

»  Dans  la  zone  torride  ,  les  plantes  font  pî«s 
abondantes  en  fucs ,  d'une  verdure  plus  fraîche , 
&  parées  de  feuilles  plus  grandts  &  plus  brilinn* 
tes  que  dans  .les  climats  du  Nord.  LtS  végétaux 
qui  vivent  eu  fociécé  ^  &  qui  rendem  fi  inooota- 
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nés  les  campgnes  do  l'Europe  ,  manquent  pref- 
i]ii  er.ciereinent  dans  les  régions  équatorrales.  Des 
arbres  deux  fois  auffi  élevés  que  nos  chênes  s'y 
purent  de  fleurs  auffi  grandes  &  aufli  belles  que  nos 
1j5.  Sur  les  bords  ombragés  de  la  rivière  de  la 
Migdcleine,  dans  l'Amérique  méridionale,  on 
y.'it  une  ariitoloche  grimpante  ^  dont  les  fleurs  ont 
ouptre  pieds  de  circonférence.  Les  enfaHS  s'aum- 
ftnc  à  s'en  couvrir  la  tête. 

"  La  hauteur  prodigieufe  d  laquelle  s'élèvent 
f'-us  les  tropiques,  non-feulement  des  montagnes 
if).ees,  mais  même  des  contrées  entières ,  &  la 
température  froide  de  cette  élévation  ,  procurent 
aux  habitans  de  la  zone  torride  un  coup-d*œil 
extfjordinaire.  Outre  les  groupes  de  palmiers  & 
de  bananiers,  ils  ont  auffi  autour  d'eux  des  formes 
d;;  végétaux  qui  ferablent  n'appartenir  qu'aux  ré- 
gions du  Nord.  Des  cyprès,  des  fapins  &  des  chê- 
iics,  des  épine-vînettes  &  des  aulnes  qui  fe  rap- 
prochent beaucoup  des  nôtres  ,  couvrent  les  can- 
tons montueux  du  fud  du  Mexique  ,  ainfi  que  la 
chaîne  des  Andes ,  fous  l'équateur.  Dans  ces  ré- 
gi )ns  ,  la  nature  permet  à  l'homme  de  voir  ,  fans 
t'jirter  ie  fol  natal,  toutes  les  formes  de  végétaux 
r.^andiis  fur  la  furface  de  ta  terre ,  &  la  voûte  du 
riei,  qui  fe  déploie  d'un  pôle  â  l'autre ,  ne  lui 
Cache  aucun  des  mondes  refplendiflans. 

»  Ces  jouiffances  naturelles,  &  une  infinité 
d'autres,  manquent  aux  peuples  du  Nord.  Plufieurs 
comte' larions  6c  pluficurs  formes  de  végétaux, 
luicouc  les  plus  belles,  celles  des  palmieis  &  des 
bâianiers,  les  graminées  arborefcentts  &  les  mi^ 
in.{i,  dont  le  feuillage  eft  fi  finement  découpé, 
jcur  rcrtieiit  inconnus  pour  toujours.  Les  individus 
l  n^uilîans  que  renferment  nos  ferres  chaudes  ne 
pca\  cnt  tflfur  qu'une  foible  image  de  la  majefté  de 
ia  végétation  de  la  zone  torride  j  mais  le  perfec- 
lonnement  de  nos  langues ,  la  vtrve  brûlante  des 
pî  e:es  &  l'art  inf*itateur  des  peintres  nous  ou- 
\i:nî  une  foiirce  abondante  de  dédommagemens. 
Nnre  imagination  y  puife  les  images  vivantes 
du.  e  nature  exotique.  Sous  le  climat  rigoureux 
du  Nord  ,  au  milieu  de  la  bruyère  déferte  , 
i  h^^mme  foiitaire  peut  s'approprier  ce  que  Ton  a 
Cc'.ouvert  dans  les  régions  les  plus  éioignée.s,  fie 
ff-  créer  ainfi*  dans  fon  intérieur,  un  monde  qui, 
o-jt'rage  de  fon  génie,  eft  comme  lui  libre  &  im- 
pe.iirable. 

"  Qu'il  feroit  întéreffant  &:  înftrudif  pour  !ô 
f  ^intie  de  payuges  ,  l'ouvrage  qui  repréfcnteroit 
Ifs  formes  pnncipales  des  végétaux  les  plus  frap- 
f  i  s  dv  s  tropiques ,  d'abord  ifolees ,  puis  en  con* 
\iA\z  l:  S  unes  avec  les  autres  !  Quoi  de  plus  pit- 
i<"':.'q  ifc  que  les  tougères  en  arbre,  qui  au  Mexi- 
co j-.  éiénaeni  leurs  feuilUs  d'un  liflu  léger,  au 
t'^.ia.  des  thêncrs  .à  ftui.les  le  laurier?  Qwoi  de 
(  lis  chirmant  qu'un  muffif  de  bananiers  uiiibragé 
l^r  ues  bambous  ?  ..... 
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»  Celui  qui  fait  d'un  regard  emhraffer  la  nature 
&  faire  abmaflion  des  phénomènes  locaux ,  voit 
comme,  depuis  le  pôle  jufqu'à  Téquattur,  àmefure 
que  la  chaUur  vivifiante  augmente,  la  force  orga- 
nique &  la  vie  augmentent  aulîi  graduellement  j 
mais  dans  le  cours  de  cet  accroiflement ,  des  beau- 
tés particulières  font  réfervées  à  chaque  zone  : 
aux  climats  du  tropique,  la  diveifîte  de  formes  & 
la  grandeur  des  végétaux  ;  aux  climats  du  Nord  , 
î'afpeâ  des  prairies,  &  le  réveil  périodique  de  U 
nature  aux  premiers  foufles  de  l'air  printannier. 
Outre  les  avantages  qui  lui  font  propres  ,  chaque 
zone  a  aufl'i  fon  caraftère.  Si  Ton  reconnoît  dans 
chaque  individu  organifé  une  phyfionomie  déter- 
minée, de  même  on  peut  diftingut^r  une  certaine 
phyfionomie  naturelle  qui  convient  exclufivemenc 
à  chaque  zone.  Si  des  efpèces  femblables  de  plan- 
tes, telles  que  les  pins  &  les  chênes,  couron- 
nent également  les  montagnes  de  la  Suède  &  celles 
de  la  partie  la  plus  méridionale  du  Mexique,  ce- 
pendant^ malgré  cette  correfpondat)ce  de  foçmei 
&  cette  fimilitude  des  contours  partiels,  Tenfem- 
ble  de  leurs  groupes  préfente  un  caractère  entiè- 
rement différent. 

• 
»  CyeiX  de  cette  variété  de  caractères  &  de  l'in- 
fluence du  climat  que  dépendent  prefqu'entiére- 
ment  les  difpofiiions  gaies  ou  ferieufes  des  hom- 
mes. Combien  puiflTamment  le  ciel  de  ia  Grèce  n'a- 
t-il  pas  agi  fur  fes  habitans!  Comment  les  peuples 
établis  dans  Ics  belles  &  heureufes  r-^ginns  qu'en- 
ferment rOxns,  le  Tigre  &  la  mer  Ègee  ne  fe 
feroient-ils  pas  élevés  les  premiers  à  l'aménité  des 
mœurs  Se  à  la  délicatelfedcs  fentimcns?  Nos  ancê- 
tres ne  rapponèient-ils  pas  des  mœurs  plus  douces 
de  ces  vallées  delicieufes  lorfque  l'enthoufLirme 
religieux  ouvrit  tout  à  coup  l'Orient  facré  à 
l'Europe  tombée  dans  la  barbarie?  Les  compofir 
.tions  poétiques  des  Grecs  &  les  chants  rudes  dvs 

f)euples  primitifs  du  Nord  doivent  prefque  tout 
i  ur  caradère  à  la  configuration  des  animaux  &  de^ 
plantes  que  voyoit  ie  poète  aux  vallées  qui  l'en- 
louroient,  à  l'air  qu'il  lefpiroit  j  &  pour  rappeler 
des  objets  plus  rapprochés  de  nous ,  qui  ne  fe  fenc 
différemment  difpofé  à  l'ombre  épailTe  des  hêtres, 
fur  ItS  collines  couronnées  de  fapins  éparsj  enfin, 
fur  la  peloufe ,  où  le  zéphyr  murmure  dans  les  ftuii- 
les  trc  mbhntes  du  bouleau  ?  La  figure  de  ces  plantes 
de  notre  pays  rappelle  fouvent  en  nous  des  images 
gaies,  férieufes  ou  mélancoliques.  L'influence  du 
monde  phyfique  (ur  le  moral ,  cette  aétioii  réci- 
proque Oc  myilérieuie  du  matériel  &  de  rin.mat*'- 
riel ,  donnent  à  l'éiude  de  lu  nature  ,  quand  on  U 
contemple  du  point  de  vue  le  plus  fublime  ,  un 
attrait  particulier  encore  trop  peu  connu.  On  n^ 
peut  nier  que  la  malTe  des  plantes  ne  foit  une  des 
prit'cipales  caufes  des  imprcfl'ions  diverfcs  que 
jious  éprouvons  s  elles  ap,iflent  fur  notre  in  agina- 
tion  par  leur  immobilité  ^  leur  grandtur.  Leur 
IpalTg  indique  leur  âge,  &  c'cft  ,daiis>  les  veg  Jtaux 
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feuls  que  s'unît  à  l'âge  l'expr«(&OR  d'une  force  qui  : 
fe  renouvelle  fans  celfe.  | 

»  La  grandeur  &  le  développement  des  organes 
dans  les  p!antcs  dépendent  du  climat  qui  les  tavo- 
liiè.  Dans  Timpuiliance  ic  peindre  coinpîétjmcnt 
Jes  plantes  de  l'Amérique  ^  nous  hâfardeioii^  de 
tracer  les  caraâères  des  groupes  les  piu^  faillans. 
Nous  commencerons  par  Its  palmiers. 

9%  Entre  tous  les  végétaux  »  ils  ont  la  forme  la 
plus  élevée  &  la  plus  noble  :  c'eft  i  elle  que  les 
peuples  ont  adjuge  le  prix  de  la  beauté.  Leurs  ti- 
ges, hautes  j  élancées  ^  cannt^lfcs ,  quelquefois  gar- 
nies de  piquans ,  font  terminées  par  un  feuillage 
I jifant ,  tancôt  ailé  ,  tantôt  difpofé  en  éventail. 
Les  feuilles  font  fréquem  nent  frifées  ,  comme 
celles  de  quelques  graminées.  Le  tronc  lifle  at- 
teint fouvent  une  hauteur  de  cent  quatre-vingts 
pieds.  La  grandeur  &  la  bcrjuite  des  ualmiers  di- 
minuent à  mefure  qu'ils  s'éloignent  ae  Téouateur 
pour  fe  rapprocher  dt;s  zôaes  tempérées.  Un  ca- 
raâëre  frappant  dans  les  palmiers,  &  qui  en  varie 
l'alpeét  très-agréablement ,  c'eft  la  dit;eÛion  des 
feuilles.  Les  folioles  font  placées  comme  l.-s  dents 
d'un  peigne,  très-ferrées  les  unes  contre  les  au- 
tres, &  couvertes  d'un  partnchyme  très-roide  : 
c'eft  ainii  qu'on  les  voit  dans  le  cocotier  6c  le  dat- 
tier ,  &  c'cft  ce  qui  produit  ces  beaux  reflets  de 
lumière  fur  la  furtace  fupérieure  des  feuilles,  d'un 
vert  plus  frais  dans  le  cocotier,  plus  mat  &  com* 
m;;  cendré  dans  le  dattier  j' ou  oien  le  feuillage 
relTemble  &  celui  des  rofeaux  par  fon  tiilu  com- 
pote de  fibres  minces  &  fQupies,  &  fe  recourbant 
fur  hii-méme.  Plus  les  feuilles  font  redreifées  , 
plus  l'a  gle  intérieur  qu'elles  forment  par  le  bas 
avec  l'extrémité  fupérieure  du  tronc  eft  aigu,  plus 
la  figure  de  l'aibre  a  un  caradtère  élevé.  Quelle 
différence  d'a(peâ  entre  les  feuilles  pendantes  du 
fa  ma  de  eavi/a  de  l'Orénoque,  même  entre  celles 
<iu  dattier,  du  cocotier ,  &  entre  les  branches  du 
jagua  &  du  piri/ao  ,  qui  pointent  vers  le  ciel  !  La 
nature  a  prodigué  toutes  les  beautés  de  formes  au 
palmier  j^gua ,  qui  couronne  les  rochers  graniti- 
ques des  cataraâes  d'Aturès  5c  de  Maypurès. 
Leurs  tiges ,  élancées  &  liflfes ,  atteignent  une  hau- 
teur de  cent  foixante  â  cent  foixante-dix  pieds  i 
<k  forte  que ,  fuivant  rexprcffton  de  Bernardin  de 
Satnt-Pierre ,  elles  s'élèvent  en  portique  au  deffus 
des  forêts.  Cette  cime  aérienne  contrafte  d'ut^  ma- 
nière furprenante  avec  le  feuillage  épais  des  ceiba, 
avec  les  forêts  de  lauriers  &  de  mélaflomes  qui 
l'entourent.  Dans  les  palmiers  à  feuilles  palmées , 
le  feuillage  touffu  eft  fouvent  pofé  fur  une  couche 
ëe  feuilles  deffëchées  $  ce  qui  donne  à  ces  végé- 
taux un  caraâère  mélancolique. 

»  La  conformation  &  la  couleur  des  fruits  offrent 
p)us  de  diverfité  qu'on  ne  le  croit  en  Europe.  Le 
mjurina  porte  des  fruits  fembtables  à  deux  œufs , 
dont  l'enveloppe j  4caiUeufe«  brune  6ç  lifie  «  l^uc 
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donne  de  la  reflemblance  avec  les  jeonai  pommes 
de  pin.  Quellç  différence  entre  l'énorme  cocu 
triangulaire,  la  datte*  ik  le  petit  fruit  dur  Ju  ca- 
rozo  i  Mais  aucun  firuit  de  palmier  xié^iAe  en 
beauté  celui  du  pirija  de  San-Pemando  de  At  - 
bapo  &  de  San-Baltazir;  il  eft  ovale  &  coio:é 
comme  les  pèches,  moitié  en  jaune- doré,  moi- 
tié en  rouge*fo4icé.  On  voit  des  grap;:>es  de  ces 
fruits  pendre  du  haut  de  la  tige  d'un  palmidr  ma- 
jeftueux-  C'eft  lorfque  la  chaleur  &  Tliumidité 
agiifein  en  ménne  tems ,  que  la  végétaii(»r4  drs  pal- 
miers eft  la  plus  vigoureufe ,  &  que  If  s  formes 
font  les  plus  varié<;s  :  c'eft  pourquoi  rA.i^eilque 
du  Sud  eft  la  patrie  des  plus  beaux  pitmieis. 

»  Dans  toutes  les  parties  du  Monde ,  la  forms  des 
palmiers  fe  réunie  à  celle  des  bananiers.  Leur  tige, 
plus  baffe ,  mais  plus  fucculente  ,  eft  prefqu'hcr* 
bacée,  tk  couronnée  de  feuilles  d'une  coatcxture 
mince  &  lâ:he ,  avec  des  nervures  délicates  àc 
luifantes  comme  de  la  foie.  Les  bofquets  de  batia- 
niofs  font  la  parure  des  cantons  humides.  C'eft 
dans  leurs,  fruits  que  repofe  la  fubfiftance  de  tout 
les  habitans  des  tropiques;  ils  ont  accompagné 
l'homme  dès  l'enfance  de  fa  civilifatioo.  Si  les 
champs  vaftes  &  monotones  que  couvrent  les  ce- 
réaies  répandues  par  la  culture  dans  les  contrées 
feptentrionales  de  la  Terre  embelliffent  peu  l'i> 
pe£t  de  la  nnure ,  l'habitant  des  tropiques  au  con- 
traire ,  en  s'établiffant,  multiphe,  par  les  planta- 
tions de  bananiers  ,  une  des  form.:s  de  végétaux 
les  plus  nobles  &  les  plus  magnifiques.  On  trouve 
dans  tous  les  pays  de  la  z6ne  torridc  la  culture  u 
bananier  établie  depuis  les  tems  !rs  plus  anciens, 
dont  parlent  les  traditions  &  les  hiftuires  II  tt 
certain  que  les  efclaves  américains  ont  porte  en 
Amérique  quel(^ues  variétés  de  la  banane  ;  miis  il 
ne  l'eil  pas  moms  qu'elle  étoit  cultivée  dan^  !c 
Nouveau-Monde  avant  l'arrivée  de  Colon;b. 

«•  Les  feuilles  finement  ailées  des  mimefa ,  des 
acacia  ,  des  gUdttfia ,  des  tanmiîns ,  &c.  font  une 
forme  que  les  végétaux  affeâent  particulieri-mtMt 
entre  les  tropiques;  cependant  on  en  trouve  ail- 
leurs que  dans  la  z5ne  torride  :  ils  ne  manquent 
pas  aux  États-Unis  d'Amérique ,  où  la  végctati*  n 
eft  plus  variée ,  plus  vigoureufe  qu'en  Europcr , 
Quoiqu'à  une  latituds  f«?mblable.  Le  bleu-forué 
du  ciel  de  la  zone  torride,  qu'on  apperçoit  à  tra- 
vers leur  feuillage  délicatement  aile,  eft  d'un  tfSn 
extrêmement  pittorefque. 

»  Les  ca&us  fe  montrent  prefquVxclufivement 
en  Amétique.  Leur  forme  eft  tatKÔt  fphérique , 
tantôt  articulée;  tantôt  elle  s'élève,  comme  àt% 
tuyaux  d'orgues,  en  longues  colonnes  cannelées. 
Ce  groupe  forme,  par  fon  extérieur,  le Contnfte4< 
plus  frappant  avec  celui  des  liliacees  &  des  bana* 
nters  ;  il  fait  partie  des  planres  que  Bernardin  de 
Saint- Pierre  a  fi  heureufement  nommées  iisfo^^f^^* 
végétales  des  déferu.  Dans  les  plaines  dimiéesd'eaié 
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»  Quind  on  cfl  habitué  i  n'obferver  les  c^^m 
c  riatis  nos  ferres  chan  des  ^  on  eft  frai'pé  J'éton- 
iiif  ne  en  voyant  à  quel  degré  de  denlïté  peuvent 
rvtnir  les  vaiffeaux  ligneux  des  vif  illes  tîgts  dî 
^jj.  Les  naturels  de  l'Amérique  favent  que  le 
is  d?  ea&ji  eft  incorruptible,  &  qu'il  ell  excel- 
1  pour  faire  des- rames  &  desfeuils  de  porte. 
icime  phyfionomie  de  phntes  ne  pieduit  fur  un 
inger  une  imprelTion  plus  extranritinaire  que 
1:  que  lui  fjit  éprouver  une  plaine  ariie  , 
■'■.me  celles  que  l'on  voit  près  de  Cumana ,  de 
evj-Barcellona  ,  de  Cote  8f  de  la  province  de 
;ii  de  Biaratnoros  ,  couvertes  de  notnbreufef 
ei  -le  catti't  qui  s'élèvent  comme  des  colonnes , 
fc  divifi.iit  par  le  haut  en  forme  de  candcla* 

'•  Tsnlis  que  les  euphorbes  forment  des  oajîi 
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le*  orchidées,  fous  la  lone  torride,  animent  les 
le:^;e$  des  rochers  les  plus  fauvages,  8;  les  troncs 
ifi  aybtes  notrcis  p^r  l'excès  de  la  chaleur,  la 
toim?  des  vanilles  (e  fait  remarquer  par  des  feuil- 
It^s  lî'im  veft-clair,  remplies  de  fuc  ,  &  pat  des 
fleur;  de  cou'eurs  panachées  ,  d'une  ftruflure  fin- 
gi. l'ère.  Ces  fleurs  reffemblenr  i  un  inlfile  ailé 
uu  i  cet  oilieaii  li  petit  qu'attire  le  parfum  des 
n-tt.ircs.  Ca  vie  d'un  peintre  ne  fuffiroit  pas  pour 
ttiteienter  toutes  ces  orchidées  magnifiques  qui 
cr[>tnt  les  vallées  profondément  lîllonnées  des 
AnJesdu  Pérou. 

"  T.es  cafuarinées ,  qu'on  ne  trouve  que  dans  les 
I"  6s  i(  les  ÎUs  du  grand  Océan ,  l'ont  dénuées  de 
t'ji.ks,  comme  la  plupart  des  caSui.  Ce  font  des 
aihresdont  les  branches  font  articulées  comme 
t:e  les  dis  prèles  i  cependant  on  trouve,  dans 
d'autres  parties  du  Monde  ,  des  traces  de  ca  type , 
p'us  fiiigi.licr  qu'il  n'eft  b:au.  Vequij'uum  aliijfi- 
"'-m  de  Plumitr ,  \'tphcdra  du  norfî  rta  1  Airi^joe, 
le  iuî/tiia  du  Pérou  &  le  calligonum  paU,:/îa  de 
Si>tr.e  approchent  beaucoup  de  la  forma  <ies  ca- 
fu^tii-ces  C'eft  dans  les  bananiers  <;ue  le  paren- 
(liyme  eft  le  plus  prolongé  :  c'tlt  au  conirnire  dans 
Its  taTiiarinées  &  les  arSres  réfineux,  qu'il  efi  le  plus 
t'tJci.  Les  pins,  les  thuya,  les  cyprès,  appartien- 
fiir.t  i  une  lotir.e  feptentii'maîe  qui  eft  peu  com- 
f'-'-w  dins  la  lône  torride.  Leur  verdure  conti- 
ric;le  &  toujours  fnîche  égai;  les  payfages  al- 
'li-es  pu  l'hiver,  &  annonce  en  même  tems  aux 
p«up!ei  voilins  des  pôles,  que  «  lois  même  fie  la' 
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neige  Si  les  frimais  couvrent  la  rerre,  Ii  vie  inté* 
ricure  des  plantes,  femblableau  feu  dePiométhéei 
ne  s'éteint  jamais  fur  notre  planète. 

»  Les  mou  (Tes  6c  les  lichens  dans  nos  climats  fcp- 
tentrionaux  ,  les  atoiles  fous  les  tcopiquts,  font 
paTjfiies  aufti  bifn  qu<^  le;  orcht.^é^s  ,  ^f  revétif- 
f(nt  les  troncs  d-s  arbres  vicillirjm  ;  ils  ont  deS' 
tiges  charnue';  &  heibacées,des  fsui'Ies  fagittées, 
digitées  ou  alongées  ,  mais  toujouts  avec  des  vei- 
iies  trè^-gtoffes.  Les  Heurs  font  renfeimées  dan* 
des  fpaihfs.  Ces  végétaux  appartiennent  plutôt  au 
nouveau  continent  qu'à  l'ancien.  Le  caladium  Se  la 
;ri>(Aoj  n'habitent  que  h  zone  loriide.  Leur  paren- 
chyme prend  quelquefois  tant  d'extenfion,quela 
furfjce  d?s  feuilles  eft  percée ,  comme  dans  le  <t«- 
contium  ptrtufum. 

»  A  ceité  forme  de!  aro'ides  fe  joint  relie  des  lia- 
nes, d'une  vigueur  remarq^uable  dans  les  contrées 
les  plus  chauiUsde!'.\métiquemérîilionale:iellei 
font  les  paullinla ,  les  iunlfitria  ,  les  iigitonlu  ,  i/c. 
Notre  houblon  farmenteux  &  nos  vignes  peuvent 
nous  donner  une  idée  de  l'élégance  des  formes  de 
ces  groupes.  Sur  les  bords  de  l'Oréiioque  ,  les 
branches  fans  feuî'Ics  dfs  bauhina  ont  fouvenc 
quarante  pieds  de  lon^  :  quelquefois  elles  tombent 
perpendiculairement  de  la  cime  ékvée  des  aca- 
jous; quelquefois  elles  font  ctniues  en  diagonales 
d'un  arbre  i  l'au;re,  comme  les  cotdai^es  d'un 
navire.  Les  chats-tigres  y  grimpent  &:  y  descendent 
avec  une  adrelTe  >dmirable. 

"  La  forme  roide  des  iloès  bleuâtres  contraRtf 
avec  la  forme  Toupie  des  lianes  rarmenieufes ,  d'un 
VïTt  frai*  &  léper.  Leurs  tiges  ,  quand  ils  en  ont ,. 
loM  la  plupart  fan?  oiviiïons,  à  nœuJs  rappro- 
chés ,  rotfes  fur  elles-mêmes,  comme  des  fer- 
pfns,  8c  couronnées  i  leur  fominet  de  feuilles 
fucculentcs,  charnues ,  terminées  par  une  longue 
pointe,  &  difpofées  en  rayons  ferrés.  Les  aloès 
à  tigî  haute  ne  forment  pas  des  groupes ,  comme 
les  végétaux  qui  aiment  \  vivte  en  fociété-,  ils 
ctoiffent  ifolt's  dans  des  plaines  arides,  &  donnent 
par-là  aux  régions  du  tropique  un  caraâète  parti- 
culier de  mélancolie. 

»  Une  Toideur  &  une  immobilité  trille  carafté- 
rifent  la  forme  des  aloès-  Une  légèreté  riante  Si 
une  foupleffe  mobile  diflinguent  ks  graminées  > 
&  en  particulier  ta  phyfionomie  de  celles  qui 
font  atborefcences,  Les  bofquets  de  bambous 
forment ,  dans  les  deux  Indes  ,  des  allées  ombra-' 
gées.  La  tige  lilTe  ,  fonvent  recourbé  '  &  flottante' 
des  graminées  des  tropiques  ,  furpalTe  en  hauteuf 
celle  de  nos  aulnes  &  de  nos  chênes. 

«La  forme  des  fougères  aes'înnoblit  pas  mcini 

aue  celle  des  grnniinees  dans  les  contrées  chau- 
es  de  la  terre.  Les  fougères  arliorefceiites,  fou- 
vent  hautes  de  trente-cir>q  pieds,  reiïembicnt  i 
des  palmiers;  mais  leur  tionc  etl  mcins  élancé  ,- 
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4.  Ahmasz  venidUée. 


%tm:t.^>iU* 


pliH  ncoi^rci  ic  cè^iabocenr.  Leur 

plos  de.ïcat,  d'3»e  coocexnire   plus  lâche, 
tra^rpare".?  ,  ït^étfntnz  âer.cele  for  îes  bof<is- 

n^ftit  inj;ge-sé«  de  la  zô'>«  torrriicj  Ttais  ci>s  f 
préfèrent  a  reitrénic  cba''ear  ,  on  cliiut  mr»ir$ 
ardenc.  L'ahi:âe«iiem  de  U  cefn:>erat'jre  écart  une  1  £!!e  a  «le  granik  rapports  avec  la  précédente  ; 
cer.rt::aesce  de  re:éYac:oo  du  fol ,  ca  petit  con*  1  nuis  (^  flrais  foot  pins  nombreofes  •  (ciCies ,  âc 
i Jeter  cottkt.^  le  fe.our  piincif al  de  ces  fougères  j  coomie  Tenicii'ées  autour  des  rameaux, 
ks  monngoes  élevées  de  deui  a  trois  fiii.]e  pieds 
au  defijs  du  n:veaa  de  b  mer.  Les  fougères  à  hau- 
tes tigesaccorrpagren: ,  daxH  l'Amérique  mëridio- 
Dale  •  l'arore  bienfaifiot  dont  l'écorce  guérit  la 
fièvre.  La  prëilrace  de  ces  deux  végétaux  indique 
rbeureufe  région  où  règne  contioueliemeiit  la 
douceur  du  printems.»  (Mumè,) 


f.  Ammame  des  Indes. 
Lam. 


tea:£4* 


AMETHVSTEA.  (f^oyei  Améthtstée,) 

AMLTHYSTtE  ï  8eur$  bleues.  Ametkyfiia  ca- 
rulcA.  (  yoy€\  UL  Gen.  ub.  18.) 

AMIROLA.  Perf.  {^oy^  Lagukoa  ,  Sup^L) 

AMMANNIA,  (K^j^  Aumane.) 

AMMANE.  Ammannla. 

I.  Ammane  2  larges  feuilles.  Ammannia  lad' 
/qUo*  Linn. 

^.  Eadim  ,  fiorihus  folaoriis.  Lam.  111.  n^.  f  f  51  j 

&  tib.  77.  fig.  I. 

Ses  fleuri ,  réunies  ordinairement  au  nombre 
de  rrois  dans  chaque  aiflelle  des  feuilles  >  font 
quelquetois  folitaires. 

1,  A  MM  ANE  pourpre.  Ammannia  purpurta. 
Lam. 

)1  me  paroi t  hors  de  doute  que  cette  plante  eft 
U  iTtéme  que  Vammannia  ramûfor.  Linn. 

|.  AmM ANE  du SéoëgaL  Ammannia  fenegâUnfis. 
Lam. 

Ammannia  foliis  ftjftUbut  ,  bafi  fubàuricuiads  ; 
fo  ihus  pediceÛatis ,  aggrtfatii  ;  calice  quadridentato» 

Lam.  111.  n^  1  jy  j.  ub.  77.  fig.  a. 

Ses  tiges  font  glabres  «  très-rameufes  s  les  ra« 
nieaux  grêles,  oppofés;  les  feuilles  fc (fîtes  ,  op- 
pofees ,  lancéolées ,  aiguës  »  rètruies  &  légère- * 
ment  auriculées  à  leur  bafc,  glabres,  très-eniières, 
étroit js  9  longues  d'un  pouce  &  plus.  Les  fleurs 
petites,  pédicellées,  réunies  au  nomb'-e  de  trois 
ou  quatre  dans  chaque  aiflelle  des  feuilles  ;  leur 
calice  muni  de  quatre  petites  dents  très- courtes. 

Cette  pbnce  croît  «u  Sinégal.  O  (  y^f  Comm. 

Dèàfuis,  ) 


Ammannia  fouis  lintarihms  ,  f.fiihus  ,  dtcu'-'in» 
ÛDus  ;  umhcUis  axillaribus  ^  hrcvijpmii  ;  calice  ^ud- 
dridtniata.  Lam.  il!.  D^.  if^J*  t^.  77.  fig.  4. 

Ammannia  hacciftra.  Linn.  —  Burm.  Ind.  cab. 
15.  fig.  j. —  Plnken.tab.  ^fj.  fig- 5-? 

Ses  tiges  font  glabres  •  divifées  en  rameaux  op- 
pofés ,  étalés ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  frtf.  Irs , 
linéaires^  un  peu  décurrentes,  très-encières ,  gla- 
bres, obtufes.  Les  fleurs  font  raofiaflees  dans  l'aif- 
felle  des  fisuilles,  dtfpoCées  eo  ombelles  courtes  ; 
elles  n'ont  que  quatre  étamîoes ,  &  les  capfules 
paroiflem  être  à  une  (èule  loge ,  avec  un  placenta 
central ,  félon  M.  de  Lamarck. 

Elle  cioit  dans  les  Iodes  orientales  (  K./  ) 

6.  Ammani  foîble.  Ammtnnia  dthiUs,  Ait. 

Ammannia  fohis  lanceolatis  ^  hafi  attenuaùs  ; 
caule  ramofo  ;  fiorikus  fafcictdaûs  ,  axillaribas  ;  cap- 
fulis  bilocularibus.  Ait.  Hort.  Kev.  i.  pag.  163. 

Se%  tiges  font  grêles  ^  rameufes  ;  fes  feuilles 
glabres,  oppofées,  lancéolées,  rétrecies  à  leur 
bafe;  les  fleurs  raflemblées  par  paquets  dans  iVir* 
felle  des  feuilles.  Leur  calice  efl  anguleux  ;  la  co- 
rolle d'un  pourpre-pâle  ;  les  filamens  plus  courts 
que  le  calice  ;  les  anthères  ovales,  jaunâtres  ;  ia 
capfule  ovale,  i  deux  loges. 

Cette  plante  aoit  dans  les  Indes  orientales.  0 

^Aiton,) 

7.  Ammane  oâandriqiie.  Anmanma  oBandra. 
Linn.  f. 

Am mannia  foliis  a mpUxicanlibus  ,  lineari-idnceo' 
latis ;  fioùbus  petalotdeis ,  oQandris.  Lam.  lit.  D°. 
1 5'j6.  —  Linn.  Suppl.  117. 

Ammannia  coccinaa.  Rottb.  Progr.  1775.  n*.  4. 

^.  Ammannia  {hTï%}X\XH>\tnxz) , foliis ftfilitus , 
iineari' lanceolatis  y  bafi  cordatis  y  ptounculis  bra  :^' 
mis,  multifioris }  foribas  oÛandris ,  petalciatu. 
Willden.  Spec.  i .  pag.  679.  —  Svaitz ,  Flor.  Ind. 
occîd.  i.pag.  272. 

Ses  tiges  font  droites,  très^levées ,  Hfles ,  di- 
vifées €0  rameata  éulèi  «  gatoies  de  feuilles 

oppoléesj 


beaucoup  plus  petice  dn»  toutes  Tes  panies.  Lei 
pé.ioncules  porteoc  deux  â  iroJi  fleurs  dans  les 
a  iltlles  des  feuille»  ïnféfieures  i  ib  n'en  ont  qu'un 
dj.'ii  ies  atiues. 

Cette  plante  croît  dans  leî  Indes  orieptales  ^  & 
li  vauécedans  l'Amérique  méridionale. 

8.  AuUANË  1  tige  baffe.  AmmamÎA  kumilit. 

Mich. 

Ammaaniil  humilis  ,  procumiem  ,  foliis  lancto- 
Ij!!J  ,  iaftrae  iaptli»tui}i  mnguftuth ;  Sorilnu  pefm- 
Lphoris  ,  ft/titani  oppofitU  ,  arSe  ftglibiu.  Mi(h. 
Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  99, 

Ammannia  ramofor.  Walt.  Flor.  caroi. 

Cette  plante  a  le  port  de  Yammaania  dthlGs  ,- 
mais  fes  capfules  font  divifées  en  quatre  loges. 
S^s  ligâs  font  baflçs  j  couchées>  rameufes}  fei 
f.uilies  oppofées.,  glabret  ,  lancéolées,  tétré- 
cEi  en  pétiole  à  le»  bafei  les  fleurs  feAiles, 
zïiuairc:s  ,  oppofées  >  fbtitaitcs  dans  chaque  aif- 

Eile  croît  i  la  Carotine,  dans  les  marais. 


Arrrr.anni^  fali'u  fejfilibut,  lanceoUtit ,  baji  au- 
•'■■u.'jtii ;  fioribui  nieemdjb-paniculatri.  (  N.) 

F.fpèce  temarquabie  par  la  difpofitton  de  fes 
fl'ii's.  Ses  tiges  fe  diviTenren  rameaux  grêles  , 
nombreux,  ftriés  ,  légéremeni  téttagones,  garnis 
■le  feuilles  oppoféfs,  fefliles ,  glabres .  t^tière^, 
U:i^eoIées,  aigi  es,  munies  â  leur  bafe  de  deux 
reii-es  oreillettis  arrondies,  point  piolungée5. 
I-cs  Qfurt  font  difpofées  en  petites  giappes  axil- 
Ijir^s  ,  oppofées,  un  peu  paniculêes,  plus  courtes 
eue  les  feuilles  i  les  pédoncules  &  les  pédicelles 
r^cf^ue  fétacés;  la  corolle  d'un  bleu  vif  j  les 
^can.ines  au  moins  de  la  longueur  de  la  corolle  ) 
Ici  capfules  globuleufes  ,  unpeu  rougeâires  ,  de 
moitié  plus  longues  que  le  calice  perlïltwc  ,  i 
quatre  dénis.  ; 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  les  rivières 
du  Delii ,  par  M.  Délia:.  (  y.f.ii  kcrb.  Otif^.tt.) 

10.  AMiitANE  rofe,  Ammaitnia  rvjèa. 
AntmatmU  frtiis  lintariius ,  fiorahius  miaimis; 
fiariliut  nftil,  f*$t'thux ,  fuhfulilariit ,  purvis.  (  N.) 

C'êftime  fon  petite  efpèce  ,,dort  les  tiges  font 
«libres ,  tendres»   hçrbacé=s  ^  les  taméaui:  fili- 
ii>imes,,g|tl4S  de,feuitj^s  fîLfiies,  Ilc1e.iires.lpn7 
tiotojùqut.  SuppiéïKint,'  Tomt  I. 


pâle  ;  le  fridi  globuleux. 

Cette  plante  croît  djns  les  Indes  orientales.* 
(f./i«A*r*.DM/«w.) 

AMMI.  Il  faut  ajouter  i  ce  genre  : 

I.  Amwi  commun.  Ammî  majut.  Linn.  — Lam. 

Jll.  tab.  igj.—Gtttn.  de  f  ruÛ.  &  Sera.  tab.  11. 
!g.  8. 

1.  Ammi  i  feuillcf  glauques.  Ammi  gUucifo- 
lium.  Willd. 

Ammi  Jbliit  owuùbas  multifidit ,  lintaritas;  um- 
iellâ  patuiâ.  Villats.  Dauph.  1.  pag.  591.  — 
Thuill.  Flor.  parif,  éiit.  1.  pag.  1^7.  —  Linn. 
Spec  J49.?  — :  Cuett.  Stamp.  j.  pag.  4}).  î   '. 

Daucui  pttfiu  ,  glaucifoUui.  J.  Bauh.  Hift.  ). 
pars  l.pag.  58. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  U 
précédente',  &  n'ea  elt  peut-être  qu'une  variété, 
dont  elle  difôre  par  les  feuilles  inférieures^ 
dont  iâs  folioles  font  divifées  en  découpures  li- 
néaires, ainll  que  les  feuilles  fupérieures,  lui 
relTembUnt, d'à  il  leurs  dans  toutes  fes  autres  parties. 
Elle  croît  en  France ,  fur  ks  coteaux  t  dans  les 
prés  &  les  champs.  O 

j;  Am Mi  divaiiqité.  Ammi  divarUatum.  Waltb. 

Ammi  femiiiibus  Jl'iaiis,  ovmii  ;  cauU  ramofo , 
dlviirkato  ;  uirtheUamm  radiis  fnbii-Jîon'i.  Gm,  I. 
S>  11.  Nai.  1.  pag.  474.  Sut  dauco.  —  WaUher . 
Flor.  carol.  pag.  r  14. 

Ses  tiges  font  droites,  roides,  glabres,  Atiées^ 
cylindriques  ,  hautes  d'un  pied  i  les  lameaux  très- 
éialés  (  Its  feuilles  pliifieuis  ibis  ailées ,  ï  décou- 
pures très-fiiws,  prcfque  capillaires.  Les  flefirs 
petites  ,  difpofées  en  ombelle?  peu  garnies  j  les 
pédoncules  filifuimes,  làchss;  i  invoTucre  pinra- 
tilide  .  caduc  ,  très-iînement  découpé  ;  les  om- 
btllules  à  trois  fleiirs  &  plus  Les  femences  font 
petites  r'Ovales  ,  un  peu  aigi  es  ,  gbbrcs,  prOr 
fo[)d('n}eni.fliiees. 

Cette  plante  croît,  dans  la"  Caroline.  {  V-f. 
Camm.  Bofi.  )  ■       '  ■ 

4.  Ammi  capillaire.  Ammi  c^pUlaccum.  Mich.  ■ 
Ammi  finis  omnibus  carUhcto-mulli^dii ,  fimi- 

niiui  glabratit  ;    eaule  pumilo ,    ai  imo  ramefo. 

Mich.  Flor;  bor..AmeT.  l.pag."  164. 

,  Ses  figes  font  peu  é'evées,  rameufes  dés  leur 
bafé J  garnies 'de  feuiUés  ailées, "comportes  d« 
Tt 
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t'iinnules  2  plufieursdivifions  capillaires;  les  invo- 
ucres  pinnatifides ,  une  fois  plus  courts  que  les 
ombelles  j  les  femences  glabres. 

^  Cette  plante  croit  dans  les  champs ,  ih  Caro- 
line. Elle  paroic  avoir  de  très*graods  rapports  avec 
la  précédente.  (  Mick.  ) 

Oéfervanons.  Wiildenoir  a  rangé  le  crithmum 
pyrtnaicum  Linn.  parmi  les  ammi  ^  fous  le  nom 
d*amnii  daacifoiium  ,  d'après  Scopoli^  Carn.  n*. 
342,  tab.  jo.  M.  de  Lamarck  penfe  que  c'eft  la 
même  plante  que  Vûthamantha  libanotis  Linn. 
L*ammi  copncum  Lxntu  eft  un  véritable  daucus, 
ayant  des  femences  hériffées. 

AMORPHA.  Amorpha,  Les  feuilles  des  amor^ 
pha  font  parftmées  de  petites  véficules  tranrpa- 
rentes  comme  celles  des  millepertuis. 

Le  caraâère  éflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Les  ailes  &  la  carène  oblitérées ,  prefque  nulles  / 
les  goujfes  courbées  en  fuucil/e* 

£  s  P  ic  B  s. 

>    I.  Amorpka  faux  indigo.  Amorpha  fruticofa. 
Linn. 

Amorpha  foliolis  pedictUatis  ,  ohufis  ;  dentihus 

Îuatuor  calicinrs  ,  êbtufis;  unico  acaminjto.  Poir.  în 
)uham.  edit.  nov.  vol.  j.  tab.  36.  — Willd.  Spec. 
}.  pag.  970.  —  lîl.  Gen.  tab.  611. 

.  1.  AMQaPHA  nain.  Amorpha  pumila.  Mich. 

•  •  • 

Amorpha  (  pubefcens^  »  humilis ,  foliolis  fubfef- 
filibus  i  mticronatis  ;  calicibus  pubefcencibus ,  dentibus 
acumimatis  ^  flore  minore.  Poir.  in  Duham.  1.  c.  — 
Willd.  Spec.  5.  pag.  970,  &  Arb.  17.  —  Mich. 
Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  64.  —  Desfont.  Arb.  2. 
pag.  joi. 

Amorpha  herbacea.  Walter.  Carol.  179. 

Cette  efpèce ,  très-voîfine  de  la  précédente , 
^n  (fflfère  en  ce  qu'elle  s'élève  peu ,  fes  tiges  ayant 
i  peine  deux  ou  trois  pieds  de  haut;  elle  perd  fes 
rameaux  tous  les  ans.  Ses  feuilles  paroiffem  pref- 
que fclTiles,  étant  garnies  ,  jufqu'a  leur  bafe,  de 
folioles  â  peine  pédicellées ,  pubefcentes  ^  ainfi 
que  les  rameaux  «  parfemées  de  points  tranfpa- 
Yens  i  la  plupart  entières  8c  mucronées  à  leur  fom- 
met.  Les  épis  font  plus  gtéles  Se  plus  Tongs,,  to- 
menteux  ^  un  peu  blanchâtres  i  les  calices  pubef- 
cens ,  à  cinq  dents  toutes  acuminées  i  la  corolle 
i  peine  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  i  la  Caroline.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  ^Paiis.  T>.  <  K;  v.  ) 

* 

?.  Amorpha  glabre.  Amorpha  gtabra.  ïlort. 
I>aiif. 


AMP 

Amorpha  glabra ,  foliolis  pedîcel/aih  ,  obtufis  ; 
dentibus  calicinis  omnibus  obtufis  ^  brevijfimis»  (  N. } 

Cette  efpèce  fe  diftingue  des  deux  précédentes 
en  ce  qu'elle  eft  parfiûtement  glabre  dans  toutes 
fes. parties.  Les  tiges  font  cylindriques, ftriées» 
lilfes»  prévue  iuifintes  i  les  feuilles  alternes ,  corn* 
pofées  de  folioles  nombreufes ,  alternes  «  pédicel- 
lées ,  point  ponâuées^  très-obtufes  à  leurs  ilcut 
extrémités  j  entières  ,  d'un  verc-gai  â  leurs  deux 
faces.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  limptes , 
ferrés»  quelquefois  un  peu  ramifiés  à  leur  ba«e. 
Le  calice  eft  très-glabre  ,  verdàtre«  ftrié  .  à  cinq 
petites  dents  égales ,  obtufes  s  la  corolle  d'uo 
pourpre  -  foncé ,  une  fois  plus  longue  que  le 
calice. 

Cette  plante  9  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris  9  cft  originaire  de  l'Amérique  feptentiiunale. 

■ 

AMOURETTE.  On  donne  ce  nom  en  Amé- 
rique à  p^ufieurs  arbrlffeaux  épineux  qui  accro- 
chent les  paflTans ,  tels  qu'une  efpèce  de  volkimere 
(volkameria  aculeata  Linn.  y,  qui  eft  l'amoutare 
de  Saint*Chriftophe  i  une  efpèce  d'acacia  (mirroj't 
tenuifoUa  Linn.),  qui  eft  le  bots  d'amouretre  ; 
une  ntorelle  épineufe  ^  appelée  amourette  èdrarje  ; 
une  autre  efpèce  du  même  genre  »  non  éptneuf^  , 
que  fon  rapport  avec  la  précédieote  a  fait  nom^ner 
amourette  franche,  La  luzerne  en  arbre  {^meàicdfo 
arborea  Linn.)  porte  auffi  a  Cayenne  le  nom  d'd- 
mourette ,  peut  être  a  caufe  de  les  goufles  recour- 
bées en  crochets.  Le  même  nom  eft  donné  à  de 
petites  plantes  d'une  forme  élégante  ^telles  qu'une 
jolie  faxitiage  (faxifraga  hypnoides  Lîun»)  cuitivea 
dans  les  jardins ,  à  une  brize  {bri^a  média  Linn.) 
commune  dans  les  prairies^  &  à  quelques  aurrts 
graminét!)  du  mê«ne  genre.  L'amourette  des  près 
eft  une  lychnidc  (  Ijchnis  flojcuculi  Linn.  )  ^  égale* 
ment  abondante  dans  Us  prairies.  (Juf.) 

AMOURIE  :  nom  languedocien  du  mûrier. 
On  le  donne  aufti  a  la  ronce  des  haies  «  dont  le 
fruit  tft  vulgairement  nommé  mare  fauvage* 

AMP  A  :  nrm  malgache  d'une  efpèce  de  figuier. 
«  Ce  mot  y  dit  M.  du  Petit-Thouars  ^  paroit  géné- 
rique »  &  a  rûrement  une  fignification  dans  cette 
langue.  »  (  f^oyei  Ampe  &  Ampali.  ) 

AMPAC.  C  yoyei  AUB£RTIA,  Sttppl.  ^  &  Fa- 
GARIER^  n*.  9.)  ■-• 

AMPALATANGH  VARl  :  nom  malgache  qui 
fignifie  pied  de  finge  ou  de.  vari>  donné  dan^  1  île 
de  Madagafcar ,  fuivant.  Flacourr  »  à  un  arbre  aiTw i 
grand,  dont  les  feuilles  font  aftringenrts  >  t!!.s 
font  digiiées,  CQmpofécs  de  ftpè  foîîo'es}  ci*uui 
leur  donne  l'afpeâ  d'un  piedi  O1I  nomme  auflî  cet 
nbtt  fitott-ruven  ;  ce  qui  Veut  dire  fi^t  teuillei. 


n::^  j  iieurs  artiftlot  ou  amptùntt.  Se  \e  mllner  lape 
{mi^ui ampaiit ,  Port.  Encycl. ).  Celui-ci eft  cul- 
l've  4  rile-de-France,  foUs  le<tnéme  nomd'anf 
f-ii ,  p»  cBiioltté ,  ft  caufe  Âe  Ton  fruit  vert , 
o^:ouiue  mûr,  Sclemblablej  pour  la  forme,  à  une 
ciiÉmlle.  C«&  le  vaa  lelais  de  Flacourt.  (A  i'.) 

AMP  AN  A  :  nom  malibu  du  lontar  {borafat 
fj!-f!!ifurmit  LùiD.  ) ,  genre  de  û  famille  des 

pjimisrs.  .  ,  ' 

AMPA  THhoUTS  :  nom  malgache  4"une  ef- 

fèce  de  grtofia  de  Madagafcai. 

AMPE.  Ce  nom  délïgne,  dans  la  langue  mal- 
gjthe .  d'après  M.  du  Pedt-Thouais ,  une  «fpèce 
de  l'jgia  de  Madigafcaf ,  pi<)uante' comme  nos 
oitits.  Se  d'autres   piaotes    ijui  ont  la  tnéme 

rropriére. 

AMPELOPSIS.  Mich.  (  reyei  VlûNB.  )  ' 

AMSONI  A.  Walther  d^lîgnott  fous  ce  nom  une 
plj:'te  apocinée  de  la  Caroline ,  qui ,  félon  la  plu- 
piii  dtï  botanîflf },  n'eft  qu'une  efpèce  de  nberne. 
t. le  fe  difli^gue  de  fes  congénères  par  fon  ftîg- 
tiuie  orbtculaire,_pai  f^^s  follicules  droites.  Se 
non  horizontales  mpulpeufes  dans  leur  incérieur, 
^  p.u  les  feiTiences  tronquées  obliquement,  D'ail- 
leijt> ,  les  feuitles  font  alternes  ,  &  les  tiges  het- 
bj<ees.  Ces  caraâires  rufGfent  pour  en  faire  un 
gttire  diftinâ  des  taotrntratmiarm  ,  aînfi  que  nous 
lavons  dit  ailleurs.  {Voyci  TABERNt.) 

AMULI.  Cenomhramea  été  donné ,  foie  ï  une 
fniiole  (^graùolt  ckamtdrifolia  LamOjque  Bheed, 
i^ort.  Malabar.  9 ,  pag.  i6j ,  tab.  8y  ,  décrit  fous 
Ctliii  de  tfiera  -  manganari ,  foit  à  l'hi.ttonie  de 
I  inde  ,  qui  eft  le  iijafdum-ijitna  du  même  auteur, 
ïoi.  12,  pag.  71 ,  tab:  j6.  Ces  phnies  herbacéts 
tint  ememble  quelques  légers  rapports ,  &  font 
toutes  deux  monopétales  )  mais  la  première  ap- 
piitit-nt  à  la  famille  des  perfonnées ,  la  féconde  i 
((Ile  des  ptimulacées.  {Jujf.) 

AMVALLIS  :  nom  brachmane  du  cherameliec 
{^icca  difticba  Linn.)  f  qui  eft  le /■«/(■fOu/i  déciit 
il-  liguré  dans  Rheed.  Hori.  Malabar,  j.  p^g.  57. 
ub.  47  &  48. 

AMUYONG  :  fruit  d'une  efpice  de  carda- 
mome des  Philippines. 

AMYGDALUS.  iVoyei  Amandier.) 

AMYRIS.  (Koyet  BALSAifiER.) 


|tes-voitme  decelle-ci,  donc  les  tiges  lont  dé- 
pourvues de  feuilles,  très-linipies  ,  point  lameij- 
fes,  ramallëes  en  gazon.,  articulées,  &  pcmant 
des  fleurs  aux  anicul-icions  înfériEures.  Ces  arti- 
culations font  cihanctées.  U  la  nomme  anuha^s 
cata£t^rifée  ainli  qu'il  fuit  : 


AnabasB  crétacée.  Anahafu  cntaeta.  Pall. 

Anatafs  apkylla,  etuliius  numfrofs ,  etfpitoJTi , 
JimpUcijfimis ,  ariicuUïis  ,  baji  prifrrii  ;  articutit 
tmilrginalit,  Willd.  Spcc  1.  pag.  I}l8.  —  PalIaSj 
hin.  I.  Append  n".  109.  tab.  N. 

V anabafii  fpinofifima  a  été  reportée  auzSousES 
(^falfola  tthiuiu,  n°.  }y). 

ANABASIS.  {yoyti  Anaiase.) 

ANACARDE  i  feuilles  longues,  n",  1.  Ant-^ 
tardium  longifol'tum.  Lam.  III.  tab.  loS. 

Ohftrvatioits.  La  noix  d'acajou,  qui  avoir  été 
réunie  à  ce  genre ,  en  forme  un  diltrnâ ,  meo- 
tionné  fous  le  nom  d'AcAIou  (^cafuvium). 

ANACARDIUM.  (  Koy^ï  Anacarde  Se 
Acajou.) 

ANACOLUPPÀ  :  nom  malabar  d^ine  plante 
rampante,  figurée  dans  le  Ho-tm  malahitr.  vol.  10, 
t.ib.  47,  qui  paroït  être  le  lapaiia  nodifiora  ,\^m. 
m.  I ,  pag.  55) ,  aupniavant  rapportée  par  Linné 
au  genre  verveine.  Bhcerie  dit  que  fon  fuc ,  mêlé 
avec  le  poivre  en  poudre ,  guérit  l'ëpiîepfie ,  & 
qu'il  eft  le  feul  remèie  connu  contre  la  morfure 
du  fcrpent  Mirii-iriij'<//o.  (/u^) 

ANACYCLE.  Anacychs.  Ce  genre  a  le  port 
des  camomilles  ( anthem'n  Linn.  ) ,  donr  il  ne  dif- 
fère que  par  l'abiènce  des  demi-fleurons  ;  il  fe 
diftingue  oes  coiuia  par  fon  réceptacle  garni  de 
paillettes. 

I.  Anacycle  de  Ctète,  n".  i.  Àmcyclui  crc 
ticui.  Linn, — D^sfoiic.  Coioll.  de  Touin.  pag.  4S. 
tab.  î7-  - 

1.  Anacycle  dorée.  Ânacyclui  nureiu.lÀaa, 

—  Lam.  m,  ub.  700.  fig.  2. . .      .     ■  , 

j .  An  ACYCLE  velue.  Anacyclus  valtntinus.  Linn. 

—  iMa.  iil.  tab.  700.  fig.  I. 

4.  Anacycle, fi' Alexandrie.  Anatyelut  alixan- 
dfiniu.  WiUJ. 

Tt  1 
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Anacyclus  folîîs  éipinnatis  ;  folloUi  tîntârihus  ,  I 
plûnis  y  cauU  profirato  ^  fiorihus  axillaribus  y  fulffi:/' 
'filibus  i  terminait  peduncuiato,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  5.  pag.  1175. 

Il  fort  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges  cou- 
'chées ,  étalëes ,  longues  de  crois  à  quatre  pouces  ^ 
garnies  de  feuilles  pétiolées,  deux  fois  ailées^ 
compcfées  de  folioles  planes  ,  linéaires  ,  aiguës  ; 
les  pétioles  linéaires ,  un  peu  élargis  i  leur  bafe. 
Les  fl.urs  font  axilUires>  folitaires^  i  peine  pé- 
donculées  ;  la  terminale  pourvue  d'un  pédoncule 
plus  alongé.  Les  calices  font  blanchâcces  j  coton- 
neux. 

Cette  plante  croie  en  Ég^te  ^  aux  environs 
d'Alexandrie.  O  (  »'i/W.  )     . 

Obfervanons /X,' anacyclus  orîentalis  Lînn.  cft 
'  une  plante  douteufe  >  qui  parojt  devoir  érre'ex-i 
due  de  ce  genre  >  ayant  le  récepia<b  dépourvu; 
de  paillettes.  M.  Perfoon  ,  dans  Ton  Synopfis  Pian^ 
tarum ,  a  introduit  dans  ce  genre  quelques  efface 
&anthemis ,  qui  ont  les  i'etnenccs  entourées  d 
-*rebord  mehibraneux. 

ANACYCLUS.  (  y^oye[  Anacyclb  ) 
*    ANAGALLIS.  {Voyei  Mouron.)  . 

ANACIRE  fétide.  Jaagyris  fttida.  LiOQ. 
Lam.  III.  tab.  328. 

ANAMENIA.  Ventenat.  jLVoyti  AdokîoeJ 

SuppL  )  '  ' 


ANANAS.  Bromclia.  On  a  ajouté  â  ce  genre 
plufieurs  belles  efpèces  ,  les  unes  découvertes  ï  la 
Jamaïque  par  M.  Sw'arti^  les  autres  au  Pérou  par 
MM.  Ruiz  &  Pavon.  Avant  de  les  faire  connoitre  , 
je  remarquerai  que  le  iromtlia  ananas  »  n^.  i  ^  elt 
figuré  dans  les  llluftrations ,  tab.  12}  ',  fig.  I  »  &  le 
hromeiia  pinguin  j  n^.  4  ,  tab.  22)  «  fig<  2. 

8.  Ananas  à  fleurs  d'or.  Bromeiim  chryfatuha. 
Jacq. 

Bromtlia  foliis  ftrratO'fpînofis  ;  hraSeis  tanctota-» 
tis ,  dentatis  ;  ractmo  fuhcampojito ,  foiiis  hceviore  f 
flo'îbus  pedunculatis,  Willden.  Spec.  i,  pag.  9.^— 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  ^8.  tab.  ;j. 

Ses  racines  produifent  des  feuilles  a)ongées  » 
lancéolées-,  Hlr^es,  )fpiiheures  i  leuri  boHs-,  mu- 
cronées  â  leur  Commet  (  les  fleùrs"  [^édonculécSj 
de  couleur  jaune,  réunies  en  une  grappe  droite  j 
rartieufe  à  fa  bafe»  longue  d*un  pied ,  piuscotirtq 
que  les  feuilles  $  les  pédoncules  grabres  ,  accom- 
pagnés de  braâées  lancéolées ,  jaunâtres ,  den-; 
ft'*e«  >  )>èrfiflantes  «n  fe-deiféchant.  Les  \m^  fonc 
glabres.  » 


An  A 

Cette  plante  Croît  en  Amérique ,  tax  environs 
de  Caracas.  f> 

9.  Ananas  i  païucules.  Bromelia  panicuUge^a. 
Svartz. 

Ananas  foins  ftrrat^fpincfis ,  trahis  Unictolaiit , 
racemo  compo/ko,  racèmulis  fiàhdivifis  ^floribus  pe- 
dunculans,  Svaru»  Prodr.  f  é  «  &  Flor*  lod.  octid. 
i.pag.  585. 

Sei  feuilles  s^élèvent  droites  des  racmei  \  elles 
font  lancéolées  »  dentées,  épineufes  à  leurs  bor4s. 
De  leur  milieu  fort  une  hampe  droite  ,  longue 
d*un^piied  &  plus  »  courerce  de  bradées  élargies» 
lancéolées,  alternes,  membraneufes,  d'un  roug^ 
écarlate  »  longues  de  fix.  poiices.  Les  fleurs  font 
pédonciilées  »  difpofées  en  une  grappe  longue  de 
deux  pieds  »  droite  /ratneufe ,  panicuiée  *«  Us  ta- 
•meaux  un-  peu  ramifiés ,  étalés  \  1^  pédoncu  cs 
longs  d'un  pouce  y.cyUndrique$ ,  blanchâues  ^c 
tomenteux. 

Cette  plante  croit  à  la  Jitniuqoe.  )>  (  Sw^ni  ) 

10.  Ananas  â  grandes  braâées.  Bromelia  brac 

Bromêlla  foiiis  ftnratojpiaofis  «  ^hy&eh  ûVato^ 
lanceolatis  ,  fcapo  clongato  ,  racemo  compofito  ,  rau- 
midis  fubdivijis  ,  'fiorihus  fijfflibui.  S vattz  ,  Prodr. 
56,  *k  Flor.  Ind.  occid.  i.  pag.  f8). 

Atoë  àmericana ,  arboribus  innafiens  ,  foiiis  latis , 
membranaetis  ,  ad  margints  fpinbfis.  Houft.  Rcli4. 
pag.  7.  tab.  16. 

II  fort  de  fts  nctnes  des  feuilles  longues  d':i 
pied,  larges  de  trois  pouces,  épaiifes,  rai«l€s« 
droites,  dentées,  épineuses  à  leuis  bords  De 
leur  centre  s'dève  u'^e  hampe  un  peu  plus  longue 
que  les  feuilles,  couvertes  de  braâées  éptirc*»» 
ovales* lancéolées ,  membraneufes,  peifiitantes , 
d'un  rouge-écarlate,  foutenant  une  grappe  longue 
d'un  pied,  divifée  en  rameaux  nombreux  ,  étales , 
chargés  de  fleurs  fedilcs,  réparées  par  de  petites 
braâéf^  fubulées»  Les  trois  découpures  extérieu- 
res de  la  fleur  font  pttites,  ovales ,  terminées  ;);r 
une  pointe  un  peu  crochue»  les  trois  intérieures 
lancéolées  »  obtufcs  ;  le  iligimate  à  trois  décousu- 
res.  Le  frt:it  eU  une  baie  ovale,  couronnée  par  e 
calice  periiftant ,  a  trois  Icges ,  contenant  pli  fi.  u.s 
femences  petites  ,  oblongues  ,. comprimées. 

Cette  plante  croît  for  les  rocherf,  i  taJam.  1  :u.\ 

11.  Ananas  incarnate..  Bromelia  inLa^'nutj. 
Flof.  peruv.    * 

Bromelia  foiiis  ferrato-fpinofis ,  obtufif  cum  cm- 
mine  ;  mcemù'fimplicr^  fieruo/a ;  ira&eis  irifetion^^i 
maximis ,  lanceolatis.  Huix  Qc  Pav.  flor.  peruv.  5. 

pag.  51.  tab.  2ja. 
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5es  tiges  font  droites,  cylindriques^  noueufes, 
très-iiinples  ^  garnies  à  leur  bafe  de  fouilles  am- 
ples ^  imbriquées  4  (triées  4  un  peu  coriaces  »  gla- 
bres ,  blancnâtces  en  deflbus ,  épineufis  à  leurs 
borJs»  depuis  leur  milieu  jiifqu'au  Commet  ;  les 
inférieures  oblongueStObtufesjlcs  fupéricuresob- 
K)ngues,enfiformes5leshampesgarnies»lebradlées 
a!tt  rncs  ,  lancéolées  ,  obtufes ,  aflez  grandes  ,  de 
c  >iiIour  écarlate^  à  demi  amplcxicauîcs.  Les  fleurs 
fonr  feifiles  »  éparfes  j  de  couleur  rouge-incarnate  ^ 
dirpofées  en  une  grappe  teiminalej  Aexueufes, 
Lilverulentes  j  les  trois  divifions  extérieures  de 
J  corolle  Ijncéolées  ,  très-aiguès ,  droites  i  les 
trois  intérieures  quatre  (o\s,  plus  longues ,  lancéo- 
lées, aiguës j  étalées,  d'up  pourpre-violet,  lon-j 
giies  de  deux  pouces  8c  plus,  fu  écailles  ovales,. 
ait  rnes  avec  les  étamines^  deux  à  deux  à  la  ^fej 
de  chaque  divifion  interne»  le.^  filamens plus  courtsj 
que  la  corolle  s  les;  anthères  droites  ,  linéaires,;  ^ 
à  ux  ?oge«-  L'ovaire  eft  turbiné  ,  tomenieux  j  Je] 
iivL'  filiforme ,  plus  long-que  la  corolle  ,  ffirmontél 
de  trois  (ligmates  roulés  en  fplrale.  Le  fruit  eflj 
une  baie  Ci  rbinée^  de  la  groifeur  d'une  olive  J 
P'ilpeufe  9  un  peu  chirnue,  tomenteufe  en  dehors,! 
blanchâtre  j  à  trois  loges,  contenant  plufieurs  fe-i 
mences  brunes,  fort  petites. 

t 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  fur  les  mon- 
tâmes des  Andcs  i  oii  elle  fleurit  aux  mois  d'odio-; 
bre  &  de  feptcrabre  (^Defcript.  ex  Ruî^  &  Pav.  ) 

1 1.  Ananas  en  bourfe.  Bromtiia  fphacdau^ 
rior.  perxiv. 

Brome  lia  foliis  erfiformihuj  ,  acuiijjtmîs  ,  cîlJato^ 
azulcdcis  ;  fpicii  axtlLtribus ^  conico-ttuncatis;  brac- 
icis  medt  o  fj.'haceiatis.'Ruh  &  Pav.  Flor.  peruv.  3. 

D'une  même  racine  fortent  plu  fleurs  individus 
dé  pourvus  de  tiges  ,  ga  ois  de  te  uilles  toutes  radi-i 
ca  i^,  ilroi^es,  n^mb^uTcs^  en  fi  formes,  très-ai-l 
gués,  ciliées,  armées  à  leur^  bords  d'aiguillons 
recourbas  ,  très-courts  Les  fleurs  font  (effiles  ,. 
ÎT-briquées,  difpofées  en  épis  axillaîres,  folipi-j 
res ,  coniques  ;  tronqués  ,  munis  de  brJdtées  lan-i 
céolécs  ou  linéaires-lancéolées.  La  corolle  ell  pur- 
purine; les  trois  découpures  .extérieures  a  demi 
Kmccolécs,  droites,  aiguës  5  concaves ^  les  inté- 
licures  d'égale  longueur,  iîroites,.  purpurines, 
lancéolées;  les  écailles  à  peine  ferfibles;  les  fila- 
n^t  ns  de  la  longueur  de  la  corolle ,  fubulés ,  un  peu 
c  m;  rimé*;  les  anthères  linéaires,  un  peu  bifides 
à  leu'  baf:r;  l'ovaire  cunéiforme;  le  flyle  trigone, 
ds.'  la  longueur  des  étamines;  trois  Higmares  aigus< 
Il  leur  fuccède  une  baie  à  trois  loges,  cunéi- 
fonie  ,  contenant  plufieurs  femenccs  brunes , 
cblongues. 

(]f  tte  planti  croît  au  Chili ,  dans  les  lieux  hu- 
mides &  ombuigés.»  (Pc/cr/f/.  <jr  Ruii  à  P^v.  ) 
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I       1^.  Ananas  bicolore.  Bromelià  bicolorJ  Flor. 
peruv. 

Bromtiia  folïis  e^ifformibus  ,  cUiato  -  aculeatis  ; 
inurioribus  puniceis  y  fioriùus  aggregato  -  conicis  , 
braâcis  oblongU^  Huii  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  3. 

pag-  33- 

Ses  feuilles,  tontes  radicales,  font  enfiformes, 
étalées  ,  ouvertes  en  étoile,  parTerTiées  d'un  duvet 
blanchâtre,  tomenceux  ;  les  intérieures  rouges, 
cil'ees  &  munies  d'aiguillcrns  à  leurs  bords.  De  le^ir 
ctncre  s'élève  un  cône  de  fleurs  agrégées ,  accorn- 
pagnées  de  bradlées  impliquées;  les  unes  oblon- 
gucs;  les  autres  cunéiformes,  ciliées.  Les  trois 
divifions  extérieures  de  la  corolle  font  droitei  , 
ovales,  perfiihntts,  un  peu  pulvérulentes;  les 
trois  intérieures  un  peu  plus  longues,  rétrécies 
a  leur  bafe  ,  oblongues  ,  de  couleur  bleue;  dei)X 
petites  écailles  à  la  bafe  de- chacune  d'elles;  les 
fiUmens  plus  courts  c^ue  la  corolle;  les  snthèr'S 
droites,  prefque  fagiitées ,  bleuâtres.  Le  fri^iç 
confifte  en  une  baie  trigone,  cunéiforme,  blan- 
châtre ,  à  trois  loges ,  renfermant  plufieurs  femen- 
ces  oblongues ,  fort  petites.  * 

Cette  plante  croit  au  Chili ,  cù  elle  fleurit  ^n 
avril  &  en  mai.  (^Defcript.  tx  Rui\  &  Pav,) 

^  ANANTALY-MARAVARA.Nom  malabar  de 
Yepidendrum  ovûtum  Linn.  j  dont  Rhecde  doi.ne 
une  bonne  figure ,  vol.  11 ,  tab.  7.  Ses  fleurs,  qui 
font  très-belles ,  durent  long-tems  ,  &  fe  déve- 
loppent môme  fur  h  tige  ,  féparée  de  fa  racine  , 
comme  cela  arrive  à  plufieurs  aunes  plantes  graf- 
lês  qui ,  biffant  échapper  moins  de  fluide  par  h 
rranfpiration  infenfible ,  emploient  la  fève  fub- 
fi(tante  dans  la  tige  coupée  ^ .  à  la  nourriture  des 
rieurs.  On  fufpend  dans  les  appartemens  les  ra- 
meaux prêts  a  fleurir  j  &  l'on  prolonge  ainfi  fa 
joui  (Tance  fans  frais  &  fans  fojns.  (  Juffl) 

ANARRHîNE.  Anarrhinum»  Desfonr.  Genre 
de  plantes  dicotylédones,  à*  fleurs  corrplètes  , 
monopétalées,  irrégulières ,  de  U  famille  des  fcro- 
phuhires,  qui  a  des  rapports  avec  les  mufliers 
(^aneirrhjnum  Hnn.)  ,  dont  !1  eft  un.démembrb- 
'  ment  ;  il  comprend  des  herbes  ,  quelquefois  des 
arbuftes,  dont  les  feuilles  radicales  font  grande^, 
étalées  i  les  caulînaires  étroitjEs,  nombreufesi  Içs 
fleurs  petites. 

Le  caraftère  effr.ntîel  de  ce  gfhre  eft  d'avoir  : 

Un  câliçe  a  cifq  découpures  profonaef^;  une  ccrclfe 
iubuleufe  ^  munie  d*un  éperon  ou, a  un  rcnjUmint  f ail- 
lant' a  fa  bafe  ^  ouverte  à  fjn  orifice  ^  fans  palaJs 
proéminent  ;  une  cap  fuie  arrondie  ,  percée  de  dux 
trous  à  fonfommtt  ,  s* ouvrant  en  plufieurs  \alvcs^ 

Caractère  GÉNR RIO UE. 
Chaque  flf.ur  offre;        .... 
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i^.  Un  caiki  perfiftant,  divifé  en  cinq  décou- 
pures  profondes»  plus  ou  moins  inégales. 

z*.  Une  coroiie  monopétzle  ,irrégulîère,  tubu- 
leufe,  munie  d'un  éperon  à  fa  bife  ou  quelquefois 
d'une  boiTe  Taillante  >  Vorifice  conftatimenc  oii- 
verr  ;  le  limbe  divifé  en  deux  lèvres  in.egales;  la* 
fupérieure  droite  «  à  deux  lobes  obtus  s  Tinférieure 
à  crois  lobes. 

3*.  Quatre  écamines  didynames  ;  les  filamens 
fubulés  j  renfermés  dans  la  corolle  s  les  anthères 
rapprochées. 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  libre ,  furmoncé  d'un  (lyle 
fiiuple  >  terminé  par  un  ftigmace  en  téce. 

Le  fruit  el\  une  capfule  prefque  ronde ,  a  deux 
filions  ,  percée  de  deux  trous  à  fon  Commet  >  à 
deux  loges ,  s'ouvranc  en  ptuficrurs  valves  »  renfer- 
mant un  grand  nombre  de  femences  fort  petites. 

Obfervations,  Ce  genre  a  été  établi  par  M.  Des- 
fontaines dans  fa  Flore  du  mont  Atlas  i  il  diffère  de 
.  Yaniirrhinum  &  du  linaria  par  fon  port  ^  par  In- 
forme de  la  corolle  ,  dont  l'orifice  ell  ouvert,  & 
dépourvue  d'un  palais  proéminent.  Il  faut  /  rap- 
porter Vantirrhinum  belUàifolium  Lirin.  &  Yantir-^ 
rkinum  canadenfe  l.inn.  »  ainti  que  les  efpèces  fui-! 
vantes.  C  yoye[  Muflier,  n®*.  50  &  ji.) 

I.  AnarrhiNE  arbuRe.  Anarrkinum  frutlcofum. 
Desfont. 

Anarrhinum  frutefiens  f  ramis  virgatis  »  fUiformï- 
bus;foliis  perennantiius  ^  imis  fpainulatis  ;  ractnvs 
,  inttrrupiis  ^ccrollis  ecaudatis.  Desfont.  Flor.  atlant. 
1.  pag.  |i.  tab.  142. 

'      Arbufte  de  trois  à  quatre  pieds  ^  dont  les  tiges 
'  font  droites,  rameufes,  très-glabres  \  les  rameaux 

*  longs  ,  grêles ,  cylindriques ,  effilés ,  anguleux  ^ 
garnis  de  feuilles  alternes  ^  perfiftantes ,  entières , 

^  un  peu  épaiffes  >  |es  inférieures  fpatulées,  obtu- 
'  fes«  décurrentes  fur  le  pétiole,  munies  fouvent - 

*  de  quelques  dentelures  à  leurs  bords  ;  les  fupé-  ' 
'  rieures  linéaires- lancéolées  «  étroites,  un  peu  ai-' 

*  guës.  Les  fleurs  font  petites,  feffiles  ou  a  peine' 
'  pédicellées  j  difpofées  en   un  long  épi   grêle  , 

'  alongé ,  terminal ,  nn  peu  interrompu  1  accom- 
f>agne  de  bradées  petites ,  obibngues  «  plus  cour-* 
trs  que  le  calice.  Celui-ci  ell  fort  petit,  à  cinq 
découpures  ovales  «  aiguës ,  membraneufes  à  leurs 
bofds.  La  corolle  eft  blanche ,  fort  petite  >  la  lèvrej 

.fupérieure  courte  &  bifide;  l'inférieure  à  troisi' 

*  lobes  arrondis  ;  le  tube  oblong,' cylindrique  ,  dé-^ 

fiourvu  d'éperon  ;  les  anthères  bleuâtres.  La  cap- 
ùle  eil  petite,  arrondie^  légèrement  échancrée, 
à  deux  loges ,  s'ouvrant  i  fon  fommet  par  une 
double  ouverture,  conterfant  des  femences  nom* 
breufes,  fort  petites,  brunes j  oblongues ^  con- 
vexes*» rudes  ^  ponâuées. 

Cette  plante  a  été  décQuvecce  pat  M.  Desfon-. 
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raines  ftn-  le  mont  Atlas ,  aux  environs  de  Tlem« 
ièo ,  Mafcar  &  Cafsa.  f>  (  f^.J\  in  Jurb.  Dtsf.  ) 

2.  AnarrhiN£  pëdîaire.  Anarrhitum  pedatum. 
Des  font. 

Anarrhinum  fotiis  radical! bus  oblongis  ^  fttrazls^ 
aeryojis  ;  caulinis  pedatis  ;  foliolis  angifitz-lancuf 
Utis i  JtQriùus  hîrfutis  ,  racemojis  ,  ft^ilihus*  Desf. 
Flor.  atlant.  1.  pag.  ;i.  tab.  141. 

Ses  tiges  font  droites ,  fermes ,  prefque  li gneu- 
fes,  glabres  &  cylindriques  â  leur  partie  inférieure, 
rarement  fimples,  |^us  fouvent  rameufes  à  leur 
partie  fupérieure.  Les  rameaux  font  droits,  gréhs , 
paniculés,  hérilTés»  Chargés  de  fleurs  ;  tes  fcuiLes 
radie  alts  étalées  en  rofette  ^  élargies ,  lancûotecs, 
quelquefois  ovales  011  ^ellipt tques  ^  aiguës  ou  ob- 
tufes,  hériffées,  â  hervurés longitudinales,  d.^cur* 
rentes  fur  le  pétiole  ^  munies  i  leurs  bords  de  den- 
telures inégales,  disantes;  les  fieuilles  cauliniires 
glabres,  éparfesv,  nombre ufes,  profondément  di- 
vifées  en  plufieurs  ^oUoles  inégales,  étroites  «  lao- 
céolées ,  aiguës ,  ordinairement  entières  »  que^ue* 
fois  munies  d'une  ou  de  deux  dents.  Les  fleuts  font 
prefque  feifiles ,  difpofées  en  un  épi  terminât  plus 
ou  moins  lâche,  cylindrique,  charge  de  braitets 
velues ,  lancéolées ,  très-aiguës ,  plus  longues  qm 
les  fleurs.  Le  calice  e(l  petite  héiîflé»  àcino  dé- 
coupures inégaies,  fubulées ,  un  peu  lâches  \  u  co- 
rolle blanche  ,  velue,  deux  &  trois  fois  plus  ion- 
gue  que  le  calice  \  fon  limbe  à  deux  lèvres;  l'infé- 
rieure i  trois  lobes  orales;  celui  du  milieu  plus 
grandi  le  tube  terminé  i  fa  bafe  par  un  trè^-petit 
éperon  grêle,  relevé  &  courbé  en  arc.  L ovaire 
eit  ovale  i  le  fligmate  en  tétej  un  peu  recourbé; 
la  capfule  petite,  arrondie. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines ^  aux  environs 
d'Alger ,  où  elle  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines.  (  Kl/,  in  herb.  Desfont,) 

'  ^.  Anarrhine  à  trois  nervures.  Anarrhinum 
duri minium,  Broth. 

Anarrhinum  foliis  raiicalibus  obovato^anceoU" 
tis  ,  trin^rviis  ,  ferratis  ,  hirfutis  ;  ca'ulinis  tripur» 
ticis',  lacinid  média  lato^lanceolatâ  ,*  braâds  tT.is 
fimilibus  ,  fummis  finpliUbus,  Biother  j  Floi.  lufu. 
pag.  199, 

D'après  une  plante  que  je  pofl^de  en  herbier, 
recueillie  par  BroufTonnet  dans  le  royaume  de 
Maroc,  je  fuis  porté  i  croire  que  celle-ci  n'eft 

Ï»eut-étre  qu'une  variété  de  la  précédente.  Ses 
éuilles radicales  font  ovales-lancéolées,  rétrécicS 
i  leur  bafe,  velues,  dentées  en  fcte  à  leur  contour, 
marquées  de  trois  nervures  longitudinales.  Les 
feuilles  caulinaires  font  divifées  en  trois  décou- 
pures profondes;  celle  du  milieu  élargie ,  lancéo- 
lée. Les  fleurs  font  d'un  jaune  de  foi^re  pale ,  un 
peu  blanchitresj  accompagnées 4e  briâées.CeUes 
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qui  accr  mpagncnt  les  fleurs  inférieures  rt  (H  mbletit 
aux  feuilles  Cupérieures;  les  autres  font  fimples. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  du  Ponugal^  aux  lieux  humides  &  ftéciles. 

4-  ANARRHiNf  â  feuîlles  épaifles.  Anankinum 
craJftfoUum.  Cavan. 

Anarrkinum  foliis  oppoJStts  ,  ovatls  ,  acutts  ,  gla^ 
hris  ;  caute  adfcendenu  ,  ractmis  corymbofis,  Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  261. 

Andrrhinitm  (  crafTifolium  )  ,  foliis  oppofiiis  , 
ovjtts  ,  crajpufcuiis  ;   limbo  refiexo  ,  fiorihus  taxé 

ifïcatis,fauccp€iviâ.  Cavan.  Icon.  Rar.  z.  p.  11. 
tab.  114. 

Orontiumfaxaùle^  thymifolio  , flore  ruiello,  Barrel. 
IcoB.  Rar.  ijij. 

Scs  tiges  font  rameufes,  afcendantes,  pubef- 
centes  à  leur  partie  fupérieure^  garnies  de  reuilles 
oppofées,  ovalcS,  aiguës j  entières,  un  peu  épaif- 
fes ,  glabres  à  leurs  deux  fices  j  un  peu  repliées 
à  leurs  bords  ^  afTez  femblables  a  celles  du  fer- 
pollet.  Les  fleurs  font  pédonculëes^  formant  des 
g-^appes  lâches»  difpofées  en  corymbe  à  l'extré- 
mré  des  rameaux;  les  pédoncules  de  la  longueur 
des  fleurs;  la  corolle  d'un  blanc  teint  de  pourpre , 
ni  unie  d'un  éperon. 

Cette  plante  croît  fur  les  fentes  des  rochers ,  aux 
environs  de  Valence  en  Efpagne.  O 

^.  Ana^RHINE  fluette.  Anarrhinum  tentllum, 
Cavan. 

Anarrhinum  foliis  oppoptîs  ^  cordato-ovdtis  ,  acu^ 
lis ,  caultque  procumhentc  villofis  ;  pcdunculis  axilla- 

r/^z<j.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  262. 

Antinhinum  (  tenellum  )",  cauUbus  procumBenti- 
ht  s  ,  tenui0mis  ;  foribus  axillaribus  ,  folitariis  ; 
pcdunculis  fulio  longioribus,  Cavan.  Icon.  Rar.  2. 
p^g.  61.  tab.  180.  fig.  I. 

Cette  plante  eft  chargée  fur  toutes  (es  parties 
de  poils  abondans.  Sts  tiges  font  couchées,  ra- 
njeiifes  à  leur  bafe;  les  rameaux  étalés,  très- 
gréîes,  velus,  chargés  de  feuilles  op po fées  , 
ovales,  un  peu  arrondies,  légèrement  en  cœur 
à  \i  ur  bafe ,  aiguës  à  leur  fommer.  Les  fleurs  font 
bimches  ,  foi- aires,  axillaires,  munies  d'un  épe- 
ron, foutenues  p^r  un  pédoncule  beaucoup  plus 
long  que  les  feuilles.  Elle  croît  furie  fommet  des 
BînntagneSi  aux  environs  de  Valence  en  Efpa- 
gne. O 

ANARRHINUM.  (  Foyei  Anarrhine.  ) 

ANASTATICA.  (  Voyei  JÊROSE.) 

ANATOMIE  DES  PLANTA^.  L'étude  da  la 
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flruâure  3r  des  organes  internes  des  plantes  eft 
aufli  eflentielle  pour  la  connoilfance  intime  des 
végétaux ,  qu'crlle  i'eft  pour  celle  des  animaux. 
C'eft  affez  généralement  des  organes  intérieurs 
que  dépendent  les  formes  externes^  &  ces  der- 
nières ne  pourront  recevoir  d^explication  conve- 
nable ni  être  foumifes  à  des  principes  fixes  qu'à 
l'aide  des  premiers.  Si  ces  connoiffances  ne  foot 
pas  d'une  néceifité  abfolue  pour  apprendre  à  dif- 
tinguer  les  plantes  les  unes  éts  autres  j  elles  le 
font  pour  tous  ceux  qui  ont. pour  but  de  les  claflér 
dans  un  ordre  méthodique,  approchant^  le  plus 
polTible  ^  de  celui  de  la  nature.  L'anatomie  végé- 
tale fe  borne  à  la  confidération  de  la  ftruâure  ou 
compofition  générale  des  organes  des  végétaux  ; 
&  y  fi  l'on  confîdère  enfuite  le  jeu  ou  l'aâion  de 
ces  mêmes  organes  dans  les  forces  vitales ,  cette 
ifouvf  11^  confidération  prend  le  nom  de  phyfiologie 
végétale.  Quoique  ces  deux  parties  biffent  encore 
beaucoup  a  defirer  y  elles  offrent  néanmoins  ,  dans 
l'état  aâuel  de  nos  connoi (Tances ,  des  faits  très- 
curieux  &  d'une  grande  importance. 

Grev  &  Malpîghi  (  dît  M.  Desfontaînes ,  dans 
le  rapport  fait  à  ï'inftitut  d'un  Mémoire  fur  l'a- 
natomie végétale  de  M.  Mirbel ,  &  dont  je  vais 
préfenter  l'extrait  )  font  les  premiers  qui  aient 
traité  de  l'anatomie  des  plantes,  &r  leurs  ouvrages 
font  encore  ce  que  nous  avons  de  plus  complet  en 
ce  genre.  Si  les  progrès  de  cette  belle  partie  de  la 
botanique  n'ont  pas  été  aufli  rapides  qu'on  eilc  été 
en  droit  de  l'efperer  d'après  les  découvertes  de 
ces  deux  hommes  célèbres ,  il  faut  cependant 
avouer  qu'elle  a  fait  quelques  pas  vers  h  perfec-^ 
tion.  On  doit  à  Duhamel  de  belles  obfervations 
fur  les  greffes  ,  fur  les  bourrelets  ,  fur  les  couches 
ligneufes.  Djubenton  a  publié  des  faits  intérei- 
fans  fur  les  prolongemens  médullaires  &  fur  la 
ftruâure  du  bois.  On  a  découvert  les  pores  de 
l'épiderme  :  les  bcurgsons  ont  été  beaucoup 
mieux  obfervés  par  Ramatuel.  Gacrtner'a  eni-ichi 
la  fcience  d'un  grand  nombre  d'obfervations  nou- 
velles fur  l'organifation  des  fiuiis,  &  M.  Des- 
fontaines lui-mêiTie,  qui  a  la  modeflie'de  ne  pas 
fe  citer,  a  donné,  fur  la  difpofition  des  couches 
ligneufes,  des  obfervations  neuves  &  dé  la  plus 
grande  importance,  d'après  lefquelles  ondiftingue 
très-facilement  les  plantes  monocotylédones  de 
celles  à  deux  cotylédons,  &  les  divife  naturel- 
lement en  deux  grandes  claffes,  dont  le  caractère 
effentiel  eft  appuyé  fur  la  ftruâure,  la  difpofition 
&  le  développement  des  organe?  intérieurs  5  en- 
fin, M.  Mirbel  ,  p^r  une  fuire  de  plufieurs  Mé- 
moires lus  à  rinftirut ,  a  auifi  contribué  à  Taviti- 
cemtnt'de  l'anatomie  végétale.  Il  penfe ,  avec 
raifon ,  qu'elle  doit  fervir  de  bafe  à  la  phyfiologie 
des  fiantes ,  p:irce  qu'il  eft  impoflfible  d'arvoir une 
idée  jufte  des  fondions  organiques, 'fans  une  con^ 
naiffance  parfaite  des  organes  qui  Us  proiuilentj 
Jic  y  comme  les  végétMix  ont  des  rapports  tiièsf 
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e.pece.  1.  a  cnoit  le  ^Lr^Âj  i£  prcr'Vreocs  ,  parce 
qee  foo  t:Uu,  p.ir(  iacnr  cas  c:  a-  âe  ceÂ-.cojp 
d'autre  vegeuaz,  1:*]  a  r^^t  ;I^  iic.  e  i  od  er- 
ver.  Apres  to  avoir  r:;»;:ie  /vr^'tf  Jadoo ,  ri  a 
porte  co?r.::a'iti  .«rtr/tr.:  .V$  re^r.c:c^r4:ur  p.  ifeiin 
autres  pl^u:s  de  ti-i^.Lr»  c.5c;cr.tc4. 

Le  tririii  .^e  M-  h'izbtl  s5  pirra^é  en  neuf  ar- 
fîc!"S.  I"  î'2::e,  i*.  dis  crgirirs  g-'-d  diiti^fae  à 
Tcei  ;  1*.  du  tiila  -ier:  ^'iirt.x  i  j*.  ij  îiffj  cel- 
I^*i*re  ;  4**.  du  rîTa  :'-:.-L::*i  i*.  d  s  U:ir:es; 
6®.  d«  ?!4.r,i.j;  7*.  its  f ores,  L*.  -crepiiemeî 
-«,•.  efî-^.  dr  .2  fub:*i:-C2  o:2:"::;i-.''CS  qœ  Dj- 

1  o*s  les  %égrt2iiz ,  a  Yt%ctor.c€k  des  varecs  Bc 
des  champignons,  ('ont  ia  fti.nince  eft  bono* 
gène  ^  tonc  conjpofies  4e  ra.ues  iro!lcs  &c  de 
pit  'i.s  dur^ ,  &  Itui  tige  cft  levèrue  ^'a'^  écoice 
fï'M  ou  xno;ns  épa:de.  Cette  erve  oppc  a  comnr«iH 
jitmiî  t  f'.ui  de  tn-  /irde  qoe  le  t:£j  eu  eLe  eo* 
toute ,  &  on  peur  i'en  fepirer  faciie'ncnî,  fiirtoot 
dans  le  t.œs  dr  la  fe>tr.  Sojs  l'ecorcc  fe  rramre 
le  bois,  comporé  de  ÂDrcs  iong:ttt.ûna'.es  etroite* 
nieot  ur.i^.  Disn  ks  ttiDZtOco^'hdors  ,  il  n'efi 
fouvent  recouvert  i^u::  de  répîJerme«  &  il  efi 
forme  dé  filets  d'ItiOtls ,  enveloppés  par  la  moelle, 
qui  en  remplit  tous  IcS  intervaiies.  Le  bois  des 
divOtylé.'or»  ,  au  contraire  ,  eft  toar*ars  recou- 
vert d'un*  écorce,  bc  fcs  fibres  ne  (ont  ni  ifolées 
ni  enroulées  Je  moe  le.  Cène  fubitarxe  eft  reofer- 
Uiàc  dir.^  un  càrai  place  au  centre  eu  cylindre,  &, 
lorfqu'on  l'a  fcié  perpendiculairement  a  Taxe,  00 
vo't ,  fur  la  coupe  des  tronçons ,  un  grand  nombre 
de  prolongemens  dirpofes  comme  les  rayons  d'une 
roue  ou  comme  les  lignes  horaires  d'un  cadran. 
Ils  furtent  de  la  moelle  ,  8c  o'eaiilent  point  dans 
les  monocotylédons« 

Apîàs  cet  expofé  fucctnâ  ,  Taot^ur  pafle  a 
rexaintn  des  organes  élémentaires,  qui  forment 
les  organes  vifi:>les  i  l'œil,  doiir  on  vient  de 
p  rler.  Suivant  lui  ,  toutes  les  partus  des  plantes 
fiC  font  qu'un  tiffu  membraneux  difFeremmert 
modifîr  'y  bc  les  fibres ,  même  !trs  p'us  compares , 
lont  un  affcmblage  de  lanières  longicuoinalcs 
qu'on  peut  fépaier  i  volomé. 

•  Deux  fortes  d'organes  bien  difli  as ,  (avoir  ,  le 
fîiTu  cellulaire  &  le  tiflu  tubulaire,  lont  formes  par 
le  tiflu  ntembraneux.  L^  premier  »  obfervé  au 
niicrofcope,  offre  une  fuite  de  petites  ccllults 
ctniigués  «  compof^es  de  m^-mbranes  qui,  en  fe 
détioublant ,  laiflent  entr'clles  des  vides  égaux  , 
lorfijuVlks  n'éprouvent  aucune  preffion ,  &  obi , 
foit  qu'on  les  coupe  en  travers  ou  dans  leur  lon- 
gueur ,  prél'entent  conflamment  des  formes  héxa- 
-^nnis,  ifllx  fcmbiabics  aux  alvéoles  des  abeilles. 
CJhaque  pan  eft  commun  à  deux  cci iules  «  &  tout 
ce  uilu  elt  d'uoe  régulai ite  admirables  nais ^  s'il 
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âIocs  les  ceiittics  fe  «jefomeac  .  &  le  ckoigeiic  en 
paral.élograaacs  pi js  «u  moins  aloogès. 

Les  parois  des  ceCuLes  fore  minces  8r  iiaphan'  s 
co  T>T^  ilu  verre.  Leur  t.ffa  eft  h  nn ,  qu'on  ne  p^ut 
.e  d'tî  rguer,  c  èiic  avec  le  f.  cours  Oc*  meii-ru:! 
ancrofropes  j  nuis  on  y  deco«vxe  commun. mr  «t 
urïe  mu..i.u^  de  fore^  do  -t  ii  cft  crible.  Le  t  lU 
cellulaire  eii  fpo.  gx-ux,  elaltique  &  fa  s  cc.li.* 
ta'jce.  Pîonge  dj:  s  Teaa  pendant  ourlque  t=ms  « 
1.  S'altère,  fe  détruit,  &  le  convcrut  en  mucilize. 
Les  po.es  donc  00  vient  de  parler  étabiitT.m  u:e 
coiiKciinicanontAaelescelltties,&»ait1  m  piller 
les  lues  ,  donc  le  nouvemtnt  a  oecdlaireujci  t 
beaucoup  de  leotccr  dans  oa  pareil  tiflo. 

Il  eft  bon  d'obferver  que  les  cellules  ne  font 
cranfparentes  &  fans  coullor  que  quand  elles  font 
degag(es  de  tout  corps  étranger.  Qticlqucfuis 
ell^  font  endirtes  des  hics  vifqoeox  ,  qui  tn  trr- 
niffent  Téclac  Se  la  tranfpafence.  Ce  tiflu ,  com- 
mun à  tons  les  Tégétanz  ,  ne  s'f  trouve  pas  toa- 
iours  en  même  proportion.  Les  champignons  fie 
les  varecs  ea  frnt eouéicment  formes ,  âc  l'ecor.e 
des  autres  végétaux  en  condeat  beaucoup.  Sous 
l'epiderme  ,  il  e6  pea  comprime ,  &  rempli  ue 
fucs  oroinairemenc  Terts»  i)nek|Befois  rouges, 
jaunes  &  méa>e  améthjriles  ,  qui  coomuiniquenc 
leurs  teintes,  du  moins  ea  apparence ^  i  cette 
membrane. 

Le  tiflu  cellulaire  eft  charnu  dans  les  racines 
bu.beui'cs  ,  ferme  &  caflant  dans  les  cot\  ieJoi  s , 
aiide  &  fec  dans  l'albumen  (  Je  peiifperme  )  «ies 
graines.  Celui  des  feuilles,  des  braCtecs,  dcs  tli- 
puics,  des  calices  eA  ordinairement  gonBj  oVn 
fuc  vert.  Les  corolles  ne  font  que  des  lames  minccs 
du  même  titfu  ,  &  c'eft  aux  fucs  colores ,  coine- 
nus  dans  ces  cellules  ,  qu'elles  doivent  leur  fraî- 
cheur bc  tout  î'eclai  cont  elles  brillent  i  miis  ce 
tidu  efi  fi  dolicat,que  la  prcilîon  la  plus  légère 
futHt  pour  le  ternir  ou  le  détruire.  Il  entre  auit 
pour  beaucoup  dans  h  liruâuie  des  étamincs  5: 
des  pii!i!s.  Le  pollen,  qui  renferme  le  fluide  fubcil 
&  vivifiant  qui  va  porter  la  vie  dans  l'embtyon, 
n'eft  qu'un  amas  de  petites  cellules  formées  par 
ce  tiifu. 

Les  fniits  charnut  &  pulpeux  ne  font  auffî  *  fui- 
vant  Duhaaiel ,  qu'un  tiflu  cellulaire  très-iilace  • 
&  gonfie  vie  fucs  de  diferente  nature.  L'embiyon 
en  e(t  prdqu  entièrement  forme  ;  enfin ,  les  rayons 
médullaires  ,  qui  diflinguent  les  pbnies  à  deul 
feuilles  féminales  d'avec  celles  qui  n'en  ont  qu'une , 
ne  font  encore  que  des  prolongemens  du  mène 
tiffu. 

Après  avoir  décrit  l'organifation  du  tiflu  cellu- 
laire ,  l'auteur  traite  de  celle  des  tubes  ou  vaii- 
feaux  des  plantes ,  qu'il  divife  en  deux  clafles  » 

les  grands  bc  les  petiis. 

Les 
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I^s  parois  d;s  tubes  Tont  ftins  ccITe  abreuvées  de 
6  liles  noumcien ,  elles  prennent ,  avec  le  cemî , 
d  lj  confiflance  ,  k  quand  Isur  denfité  furpalTe 
rtr  beaucoup  celic  des  membranes  environnantes , 
t''lis  fe  réparent  du  refte  du  tiffii.  M.  Miibel  n"a 
)4'Tii  s  pu  dûcouvrii,  avec  les  meilleuts  inicrof- 
("?:s,  de  grands lubes  dans  les  champignons,  les 
Ir.htiii  Se  les  varecs ,  tandis  qu;on  peut  en'  àîC- 
tiiig'icr  facilemem  l'ouverture  fur  la  coupe  tranf- 
vcri'ale  des  neines  ,  des  tiges  tk  des  branches  des 
monocotylédons.  Dans  ceux-ci  ,  ils  oecup;nt  le 
cancre  des  fikis  ligneux  ,  tandis  que  ces  tubes  , 
iiiri'.  les  dicoiylëdnns,  foin  répandns  dms  le  bois. 
Ob  les  y  voit  audî  foiivent  reunis  par  groupes 
p'jces  régulièrement  d'efpace  en  erpice  ,  ou  bien 
dDnofes  par  zones  eoncenTriqiies  ;  ils  font  très- 
r^>'nbreux  autour  du  canal  m^dulUice,  &  on  en 
liicouvre  également  dan*  l'écorce. 

Si  on  fuit  ces  grands  tubes  dans  leur  marche, 
0^!  les  voit  moncir  parallèlement  de  la  racine  dans 
le  ironc,puis  fe  joindre  ,  fe ramifier.  Te  détourner 
ic  leur  dtreâioR  verticale,  pour  pénétier  dan* 
l.'i  boutons  placés  ï  la  furfjce  de  l'écorce.  Ils 
l'j'ongetit  à  mefure  qi^e  les  jeuncS  poulTcs  fe  dé- 
lei-ippent  ,  en  parcourent  tous  les  riiiicaux , 
prfnt  dans  les  pétioles ,  fuivent  les  nervures  des 
f.-iii'l',s  ,  Si  Y  forment  un  réfeati  exirémement 
i^'-ie.  On  lesdî!!ingu=  également  dans  les  calices, 
ti;ii5  les  pétales,  dans  les  étamines  ,  dans  les 
n.L's  &  jurque  dans  la  pulpe  des  fruits.  Ils  exigent 
à. m  l'ejib.yiin;  S:  enfin,  ce  qui  eft  extrêmement 
rfrt.,rniial.ile,  dans  les  tijes  des  prèles  ils  tiennent 
h-.nAc  rayons  médullaires.  L'auteur  en  diftingue 
<ic  ^  latrs  fortes  :  lus  tabts  (impies  ,  les  tubes  po- 
f=Nï ,  les  fiufles  trachées  Ht  les  crachées  propre- 
ir.;[:t  dites. 

Les  tuhis  jïmpUs ,  qu'on  connoîr  généralement 
fins  \t  no\n  lis  v^rfinux  propres  ,  n'ont  ni  pores 
Di  ûnti-s  à  leur  fucta.e  ;  ils  CQnciennent  des  fucs 
de  d'tf'rt-nte  nr.tuTc  &  riiverfem^nt  cobrés  da.ns 
un  grand  nombre  de  plantes  :  on  Its  obl^rve  fa- 
cilement dans  les  pins,  les  fapins,  les  euphmbes, 
l'^s  chelidoînes,  hs  apocins,  SiC ,  tt'  ils  foîit 
Kjucoup  plus  larges  j  plus  apparens  dans  l'écorce 
^'le  dans  le  bois. 

Les  fuies  portuK  ,  ainfi  nommés  parce  qite  leur 
furtice  e(t  criblée  de  pores  diftribués  en  fériés 
■unfvirfates  6f  parallèles  ,  fe  trouvent  en  grande 
"l'.iii'tiiè  dans  le  chêne ,  le  fureau  ,  &  dans  pref- 
(;iie  tous  les  bois  durs.  Ceux-ci  ne  paroillent  pas 
d-Hi:i5s  auffi  particulièrement  que  les  précedens , 
i  renf.-rmer  aes  fucs  propres. 

Boujii^ue.  SupgUmtnt.    Tome  l. 


Les  faulfei  trackccs  font  faciles   i  diftinpuer 
ir  Uutï  fentts  tranfvetfalej  &  parallèles,  &  l'on 
oiroit  an  premier  coup-d'oeil  qu'elles  font  for- 
ées de  lames  roulées  en  fpirales  comme  les  vé- 
rablts  trichijesi  maisquan.i  on  les  obferve  avec 
teniion  ,  on  voit  l'union  intima  des  bords  de  la 
me  aux  deux  extrémités  de  chaq;if-  f^■n^e ,  &  on 
ne  peut  jamai»  ks  dérouhr.  Ces  vaifléaux  font  de 
même  nature  que  les  procédens  ,  dont  ils  ne  dii- 
fètent  que  par  la  gran.knir  de  leurs  ouvertures, 
ttanfver laies.  On  les  trouve  co^îur.urv'-mcnt  dans 
les  bois  peu  compares  ;  its  exific-nt  anili  dans  les 
monncocylédons,  &  mé.ne  dans  les  ptan-es  hi  rba- 
cèi.s.  Les  lycopodiS,  les  fougères , ks  vignes,  ficc. 
en  tenf,;rmeiit  une  très- grande  quantité. 

Les  trachées  font  des  tulles  formés  par  une 
petite  laine  on  filet  coulé  de  droite  à  gauche ,  de 
manière  que  les  circonvolutions  fe  touchent  paj 
les  boviis.  Lotfqu'on  les  tire  c-n  feus  contraire  par 
les  deux  extrèiiiitjs,  ell.s  fe  d^jroulent  en  fi>tnie 
de  tire-boure,  &.'  fe  teff.-rrtnt  fenfiblemenc  fur 
elles-mêmes  quand  on  ceffe  de  les  alonger  ,  fi  on 
en  excepte  cepenJaui  celks  du  iutomus  ,  dont  les 
contours  ne  fe  rapproch-nt  plus  dès  qu'une  fois 
ils  ont  été  écartés.  Si  on  veut  les  voir  bien  dif- 
tinâenient,  il  fuffic  de  brifer  à  moitié  une  jeune 
ponlfe  de  l'année  ,  en  pliant  doucement  fes  deui 
extrémités  dans  un  fensoppoféj  elles  reHèmUeni, 
à  la  vue ,  à  des  fils  d'araignée  i  mais  quand  on  les 
obrt.ve  avec  une  bonne  loupe,  on  dillingue  net- 
tement les  bords  de  la  tpirale  qui  ont  été  écartés, 
&  en  rapprochant  les  d<:ux  extrémités  de  la  frac- 
ture on  voit  les  petites  circonvolutions  fe  rtf- 
ferrer  fur  elles-mêmes  par  un  mouvement  de  tcf- 
fort.  Leur  furface  ell  unie  ou  inégale,  &  quelque- 
fois poreufe.  M.  Mitbel  alTure  n'y  avoir  jamais 
vu  les  éttan^lemens  donc  Malpighi  ii  Reichel  onr 

p.,ié. 

Dans  les  monoctylédons  elles  occupent  le 
cencie  di'S  filets  ligneux  :  dans  les  dicotylé  ions 
elles  entourent  la  ini'cl'ii;  ,  &:  font  fouveni  mêlées 
avec  de  fanlîds  ir.icliéei.  Ot  ne  les  trouve  pas  dans 
l'écorce  î  inaii  elles  ei-iflent  dans  les  pétioles  & 
les  nervures  des  touilles.  Ces  quatre  ordres  de 
vailL'iux  ,  qui  ne  fon:  que  des  irouinvations  lat 
uus  desautii-s,  fc  rerciirtrînt  fouvent  léiuiis  dans 
les  mê.iits  plantes  ;  ce  font  eux  qui  difiribuint  la 
nourriture  &  la  vis  à  toutes  les  patcies  du  vé- 

Les  petits  tubes,  que  l'auteur  a  pareillement 
obllrvés  6t  décrits  avec  foin  ,  r.e  font  autre  chofe 
que  des  ct  Unies  ttès-dbngéis  ,  d'un  diamètre 
inégal  dans  leur  longueur  ,  &  firmes  aux  deux 
exuémités.  Leurs  parois  font  fouvent  criblées  de 
por-'S  i  elics  ont  beaucoup  plis  de  d.itetè  que 
Celles  du  ti.lTu  celliilaire  proprement  dit.  On  ne 
les  coupe  communément  tn  travers  qu'avec  alTïi 
de  diflicultéi  mai^  ils  C<  divifcni  facilement,  fui- 
Vv 
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vanc  leur  longueur ,  en  filets  plus  ou  moins  AéViis. 
Ils  entrent  dans  la  formation  des  couches  lignêu- 
fes^  &  la  foliiîté  du  végétal  dépend  de  leur  quan- 
tité &  de  leur  denfités  ils  contiennent  des  Aies 
{Aus  ou  moins  épais ,  &  diverfement  colorés.  Dans 
a  vigne  ils  font  remplis  d*eau  :  ceux  des  pins  & 
des  fapins  regorgent  de  fucs  réfineux^  ^  on  ne 
lesobferve  bien  que  dans  les  plantes  développées. 
Certains  lichens  rameux  ,  ain&  que  les  tiges  des 
moufles  j  en  font  abondamment  pourvus.  Dans  les 
monocotylédons  ils  entourent  les  grands  tubes  : 
ceux  des  dicotyléJons  font  placés  autour  de  la 
moelle  bc  des  grands  tubes  qui  environnent  cette 
fubftance  ;  cependant  ces  deux  ordres  de  vaifleaux 
'  peuvent  eiiiter  indépendamment  les  uns  des  au- 
tres. Les  flries  qui  fiilonnent  la  furface  des  plantes 
font  des  fiifceaux  de  petits  tubes  :  on  les  rencon- 
tre auffi  dans  Us  nervures  des  feuilles  ,  dans  les 
{fécales  j  1-  s  étamines  &  les  piftilsî  niais  fls  perdent 
eur  rigidité  dans  ces  organes  délicats. 

L'auteur  a  donné  le  nom  de  lacums  à  des  ca- 
vités régulières  &  fymmétriques  ^  formées  dans 
l'intérieur  de  placeurs  végétaux  par  le  déchire* 
ipent  des  membranes.  Cts  lacunes  ne  fe  rencon* 
'  trent  ordinairement  que  dans  les  plantes  d'un  tiflu 
très-lâche j  telles  que  les  plantes  aquatiques^  &: 

!  particulièrement  dans  les  monocotylédons  $  &, 
iiivant  M.  Mirbel ,  ces  décUremens ,  loin  de 
nuire  au  végétal ,  trn  augmentent  (es  forces  en  les 
concentrant  davantage.  Les  plantes  d'un  tiflii  flaf- 
que^  &  particulièrement  celles  qui  vivent  dans 
J'eau  ,  reçoivent  une  pius  grande  quantité  de  lues 
q-i'ell^  ne  peuvent  en  élaborer»  parce  que  Uurs 
organes  ne  font  ni  aflez  multipliés  ni  aflez  vigou- 
reux relativement  à  leur  volume.  Si  doni;  i  par  des 
ruptures  intérieures  3  les  organes  devenus  inutiles 
font  détruits,  les  organes  confervés,  recevant 
ieuls  toute  la  nourriture ,  acquerront  une  vigueur 
nouvelle.  Les  lacunes  n'exiftent  point  dans Tem- 
'biyon,  parce  que  ces  déchiremens  font.une  véri- 
table déforganifation  »  oui  ne  peut  avoir  Heu  que 
quand  la  plante  a  pris  de  l'ace roiflîement.  Les  la- 
cunes fe  trouvent  dans  les  pétioles  des  fougères  > 
<ians  les  potamogetons  &  une  multitude  d'autres 
plantes  \  elles  reflemblent  â  des  tubes  longitudi- 
naux ,  placés  ci  &  là  dans  le  tiflîi  cellulaire.  Celles 
des  prêles  offt  ent  beaucoup  de  régularité  i  celles 
des  feuilles  des  monocotylédons  font  fouvent  cou- 
pées par  des  cloifons  de  tilfu  cellulaire  amafle  de 
diftance  en  diftance.  On  voit  bien  cette  ftngulière 
conformation  à  travers  les  feuilles  des  matfectes 
&  de  beaucoup  d'autres  monocotylédons  a  feuilles 
enépée. 

Les  plantes  ont-elles  des  glandes  analogues  i 
ceHes  des  animaux?  Cette  queftion  n'eft  pas  encore 
éclairée.  Cependant  les  fucs  blancs  &  corroiifs 
des  euphorbes»  les  fucs  vifqueux  (jui  ensinifem 
les  ti{;es  &  les  feuilles  de  certains  ciftes  »  de  plu- 
ïicuts  £lcaéSj  \t%  diveifts  fortes  de  manne  que 
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i>roduirent  le  frêne  «  le  mélèfe ,  Talhagi }  les  ru- 
ines» les  gommes  &  autres  fubftances  analogues; 
le  fuc  brâlant  des  orties  »  de  quelques  tragia  ^  de 
pluAeuTS  jatropha  i  Tatmofphère  inflammable  qui 
entoure  ta  fraxinelle ,  la  gomme  élafiique  de  Yne* 
vta  ou  caoutchoux  ;  la  liqueur  acide  qui  fe  réumt 
en  gouttelettes  i  Textrémité  des  poils  du  pois- 
chic  hej  les  huiles  de  différente  nature  renfermées 
dans  les  graines  ou  dans  certains  péricarpes  {  l'o- 
pium, fuoftance  vénéneufe^  filtrée  dans  les  cap- 
Iules  du  pavot  des  jardins,  tandis  que  fes  graines 
contiennent  une  huile  douce  &  falutaire  \  Ihuile 
cauftique  de  la  noix  d'acajou,  dont  le  noyau  eft 
agréable  au  godt  %  la  qualité  délétère  des  euphor- 
b;:$  j  &  une  infinité  d'autres  faits  fembbbles,  ne 

Î»rouvent-il$  pas  qu'il  exifte  un  fyllème  d'organes 
écrétoires  dans  les  végétaux  ? 

On  donne  le  nom  de  p%rts  ï  de  petites  ouver* 
tures  pratiquées  dans  les  membranes,  8e  deftinées 
â  Tabforption  &  â  la  tranfpiiation  d«s  plantes. 
M.  Mirbel  en  difltn^ue  de  trois  forces.  Les  uns , 
qu'il  nomme  infcnfibles^  ne  fo  laifTeiK  pas  iréme 
appercevoir  à  l'oeil  arnué  des  plus  forts  microfco- 

Ces  :  toutes  les  parties  des  végétaux  en  font  cri- 
lées  ^  &  on  ne  peut  douter  de  leur  eulience.  Les 
autres ,  défignés  fous  le  nom  de  ports  alosfoés ,  de 
pores  corticaux^  de  glandes  corticales  ,  &c.  ,  out  été 
très-bien  obfervés  &  décrits  par  M.  DecanJoIle 
dans  un  Mémoire  préfenté  â  l'Inftitut.  On  les  dil- 
tingue  avec  le  microfcope  fur  l'épiderme  des  par* 
ties  tendres  &  herbacées,  expoiées  à  l'air  &  à  la 
lumière.  Les  plantes  graffes  en  ont  moins  que  les 
autres.  Les  plantes  aouatîques  plongées  dans  l'eau 
en  font  privées ,  tanats  que  les  mé>Des  efpèces  eo 
font  pourvues  quanJ  elles  végètent  hors  de  l'eaii, 
&  ils  difparoiflent  de  deflus  celles  qu'on  élevé 
datis  Tobicurité.  Leur  ufjge  eft  de  fervir  à  la  traof- 
piration  ,  &  fans  doute  qu'ils  abforbent  auffi  l'hu- 
midité dans  certaines  circoniiances. 

Enfin ,  M.  Mirbel  a  nommé  pores  glanduleux» 
de  petites  ouvertures  bordées  dé  bourrelets  opa- 
ques, qu'il  a  obfervés  fur  les  vaifleaux  intérieurs: 
ils  font ,  comme  nous  l'avons  déjà  dit«  ou  épars 
ou  arrangés  par  fériés .  &  d^  difféxeotes  grandeurs  i 
ils  donnent  paflaae  aux  fluides  contenus  dans  les 
vaifleaux ,  &  fervent  à  expliquer  comment  b  ftvc 
fe  porte  en  tout  feus  dans  l'intérieur  du  végéal» 
&  pourquoi  les  tiges  auxquelles  on  fait  des  eu- 
tailles  en  fens  contraire  jufqu'àla  aM>4lk>  peuvent 
encore  vivre  pendant  long-ceois. 

M.  Mirbel  penfe  ^  avec  Malpighi^que  l'épi- 
derme ^  membrane  mince  &  tranfpareme  qui  n- 
couvre  les  végétaux  «  n'eft  autre  cheife  que  la  réu- 
nion des  parois  extérieures  des  cellules  du  tifla 
cellulaire  >  placé  à  la  furface  des  plantes  y  ^  il 
aflure  qu'un  ^nd  nombre  d'obfervatioos  l'ont 
'  convaincu  de  cette  vérité. 

i      Enfin  j  dans  le  dernier  anide  ^  M.  Mirbel  traite 
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rf  *  la  ru1>ftaiire  organifAtrice ,  &  dcnnt  une  h^po- 
f.*^è  e  fur  la  formation  &  )t  développement  tiii 
('(fil  cellubîre  6f  du  tiflu  tubulaire.  La  fubttance 
crjiniiarrîce  fe  forme  pendant  la  durée  de  Tac» 
cr'  iflen>enr.  Dins  les  monocoty!édons  elle  fe  dé- 
po:e  autour  des  filets  ligneux  :  dans  les  dîcotylé- 
dons  y  c'eft  à  la  furface  de  l'aubier  &  da  canal 
meduilitre.  Elle  efl  d'autant  plus  abondante  ,  que 
ie  végérai  eft  plus  jeune,  plus  (ain^  âr  que  le  fol 
&r  la  faifon  fot.t  plus  favorables  à  la  végétation. 
Mais  pourquoi  cette  fubilance  prend^elle  toujours 
d-s  formes  confiantes  &détern»irées?  Ceft  là  le 
nœud  du  problème  que  l'at.teur  tente  de  réfoU" 
dre  ,  &*  contre  lequel  tous  les  raifonnemens  des 
phyficicns  ont  échoué. 

Le  Mémoire  de  M.  Mirbel ,  ajoute  M.  Des- 
fonraines ,  préfente  une  fuite  d'obfervations  inté- 
rcilintes  fur  Torganifation  des  plantes ,  qu'il  ra- 
mène à  des  principes  clairs  ,  (impies ,  &  expofés 
avtc  méthode  &  précifion.  On  y  trouve  plufi:  urs 
faits  nouveaux  fur  le  tiffu  cellubire  &  vafcuUire. 
Il  prouve  que  les  grands  &  les  petits  tubes  »  ceux 
qui  font  poreux  ,  ainfi  que  les  fàufles  trachées  &: 
l^s  trachées  ,  ne  font  qu'un  feul  &  mê'Pe  fyftème 
de  vaifTeaux  différemment  modifiés.  La  découvene 
des  tubes  poreux  8f  des  fauffes  trachées  lui  appar- 
tient toute  entière.  On  peut,  d'après  les  faits 
écabl's  dans  ce  Mémoire ,  fe  rendre  compte  de  la 
belle  obfervation  de  M.  Coulomb  fur  l'afcenfion 
de  la  fève  par  les  couches  lignf  ufes  voifines  de 
la  moelle  ,  puif^ue  c'elt  II  que  les  grands  tubcs 
&'  les  t  achées  fe  trouvent  reunis  en  plus  grande 
qu  imité. 

Djns  un  autre  Mémoire,  dortt  je  vais  égïle- 
m^nt  préfetuer  l'analyfe  d'après  M.  Dt.^ fonraines, 
M.  Mirbel  préfente  ure  anaromie  exsfte  de  la 
g  «îine  du  haricor ,  avec  des  fjiis  intcrelfans  fur 
for,  dé'eloppt  ment  &:  fur  la  formation  des  vaif- 
f-c^uv  11  a  oblervé  le  premier  que  la  racine  n*a  /oit 
pas  de  vraies  trachées  5  il  pronve  qu'elles  fe  trou- 
va nt  toujours  au  cer.tre  des  tiges  dans  Tanneau 
oui  ef't'/irre  la  moëile  5  qu'eMes  s'y  confcrvent 
lonp-tenTs  fans  s'altérct  ;  que  les  autres  cou-  hes 
formées  fuccfefBvement  autour  de  cet  anneau  n'en 
ont  point  î  que  tes  tnbes  poreux ,  fendus  ou  mix- 
t.s ,  naifTcnt  trtot*  formés'  dans  IfS  vëiÇr'taux  ,  & 
qie  confequemm^nt  ce  ne* font  pas  des  crnchées 
i(>udées«  Il  fait  v€»fr  que  la  trachée,  dans  fa  jeu- 
mile  ,  B'eft  pciiM  roulée  autour  d'un  tube  $  que 
ce  prétendu  tube  n'eil  qu'un  en^^uit  de  fubiiance 
runitive  qui  encr^^ike  q^uelquefois  l'intérieur  de 
la  trachée.  Enfin,  M.  Mit  bel  nie  que  la  lame  fpi- 
raîe  foii  un  vaiffeau ,  &  il  réfute  l'opinion  d'Hed- 
^i5  fur  rafcenfîon  de  l'air  &  de  U  fève  dms  les 
p'^ntes.  Il  fant  fuivre  l'airteur  dans  la  féirxe  inté- 
rt  (Tante  de  ccT  obfervations. 

Quoiqu'il  ait  poiré  bt  recherches  0^  pltfikws 
erpèces;d»ieineacef  ,'il  a  cru  capendanr  4tmr 
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fe  borner  i  en  décrire  fe  à  en  rr pré'entcr  une- 
feule,  &  il  a  choifi  de  préférence  1.?  haricot  cul- 
tivé I  parce  qu'il  germe  &  fe  développe  avec 
beaucoup  de  facilité.  Cett?  grain?  a  des  caT2»Ûè- 
res  communs  à  toutes  celles  des  légummcuf^fs. 
On  y  voit  une  glande  frJllante.,  p'acée  au  ib  nnut 
de  la  cicatrice ,  &  à  f .^  bafe  un  petit  alvéole  qui 
aboutit  à  la  poînre  de  la.  radicale.  Ces  deux  or- 
ganes n'avoitnt  échappé  m  à  Gacfner  ni  à  Glti- 
chen.  L'enveloppe  des  cotylédons  eft  formée  do 
trois  lames  étroitement  réunies.  L'extétieure  a 
une  confiiUnce  prefque  cornée  j  ePe  eft  cribl  e 
de  pores  cyîindriqurs  qui  en  ttavetfent  l'épaif- 
feur.  La  féconde  offre  à  peu  près  la  même  orga- 
nifatton  que  la  première  ,  &r  la  rroifième  ou  in- 
terne n'ell  qu'un  tiffu  cellulaire  alîèz  lâche,  par- 
femé  d'un  grand  nombre  de  vaifTeaux  dirigés  en 
tout  fers 5  ilsnailfent  d'un  tronc  principal,  qui 
forme  un  anneau  autour  de  la  cicatrice.  La  glande 
placée  i  fon  fommet  n'tft  qu'on  renflement  des 
deux  lames  externes;  ellts  font  feiulues  en  fong 
à  l'endroit  de  la  cicatrice ,  &  c'eft  par  cette  fif- 
fure  que  les  vaifffaux  ombilicaux  pénètrent  dans 
la  grame  fans  s'aboucher  avec  ceux  de  la  lame 
cellulaire. 

De  la  bafe  de  la  graine  naît  un  faîfceau  de  tubes 
qui  fe  prolonge  jufqu'a  l'alvéole  de  !a  radicu'e  : 
la  il  fe  partage  en  deux  petites  branches  qui  en 
bordent  i'ouverture,  fe  reunilfent  à  (a  partie  fupé- 
rienre,  puis  fe  divisent  encore  en  deux  rameaux  j 
le (l]uefs  montent,  l'un  â  droite  ,  l'autre  a  gaucho 
de  la  cicatrice  ,  en  décrivant  un  arc,  &  vont  fa 
plonger  dans  la  glande  placée  â  fa  parti-  fuié- 
rieare,  d'où  ils  fortent  réunis  en  un  feul  ùifceau. 
Ce  tronc  principal  jttte  un  grand  nombre  de  bran- 
ches latérales  dans  la  lime  cellulaire, qui  ne  com- 
muniquent pas  avec  les  vaiffeau x  de  l'ombilic,  & 
qui  fe  teicnent  conllai>mier.t  quand  ou  met  ger- 
mer la  graine  dans  des  liqueurs  colorées. 

La  groffe  glande  du  fommet  de  la  cîca'-rice  eft 
de  même  nanir^  que  les  deux  lames  cornées  ;  mais 
!e  bord  des  porcs  dont  elle  eft  criblée  a  rne  forme 
hexagone ,  commue  fi  die  eût  été  primitTV-àmenc 
formée  d'une  malfe  de  tiffu  ctUuîatre,  dont  \s 
cellules  fe  fitffcnt  en  partie  comblées  d'/  manière 
i  n'avoir  plus  dans  Iruc  cet  tre  qu'un  petit  vide 
cylindrique  >  &  Us  deux  lames  extérieures  de  l'en- 
veloppe ,  obfervées  peu  de  teius  après  la  fécon» 
dation,  ne  font  évidemment  qu'un  liffu  ce4lu- 
lare. 

Le  pois ,  la  fève ,  !e  faux  acscia  &  autres  légrt- 
mineufas  ont  une  organifation  analogue  i  celle  du 
haricot;  mais  on  trouve  dts  différence*  temar- 

auables  dans  les  grafnes  des  plantes  qui  appar- 
•  nnenr  à  d'autres  familles.'  L'étude  approfondie 
de  la  flrudure  des  graines  eft  minutîeufe  8c  diffi- 
cflej  cependant  elle  peurfervir  â  expliquer  plu- 
fieur»  phénomènes' curieux,  relatifs  â  là  cermi- 
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nation.  Alnfi^  par  exemple ,  on  peut  favoîr ,  d'a- 
ptes ce  qui  a  été  dit ,  pourquoi  le  haricot  genne 
loru^ue  fon  ombilic  eft  enduit  de  cire  &  de 
vernis. 

M.  Mirbel,  après  avoir  donné  la  defcrîption 
anatomique  des  membranes  extérieures  ,  traite 
des  organes  qu'elles  recouvrent ,  &  du  dévelop- 
pement de  la  jtune  plante.  Quand  on  a  dépouillé 
le  haricot  de  fes  tégumens ,  on  apperçoit  les  co- 
tylédons de  l'embryon.  Les  premiers  (ont  formés 
d  une  mafl'e  de  liffu  cellulaire ,  entre-mêlée  de 
vaiffeaux  qui  vont  fe  rendre  â  Tembryon.  Bonnet 
les  a  nommés  vaijfeaux  mammains  ^  parce  qu'ils 
alaitent  pour  ainfi  dire  la  jeune  plante.  Les  cel- 
luks  des  cotylédons  font  remplies  d'une  fécule 
compofée  de  petits  grains  ronds  &  blanchâtres  ^ 
qu  on  retrouve  dans  tous  les  cotylédons  charnus. 
Quand  ils  font  minces ,  cette  même  fubftance  eft 
contenue  dans  une  maffe  de  tiffu  cellulaire  ,  dif- 
tinâe  de  la  plantule  &  de  k$  cotylédons  :  c'eft  ce 
que  les  botaniftcs  ont  nommé  pcrifpcrme  ;  mais  le 
périfperme  eft  entièrement  dépourvu  de  tubes. 

La  fécule  dont  on  vient  de  parler ,  foît  qu'elle 
fe  trouve  dans  les  cotylédons  mêmes  ou  qu'elle  en 
foit  féparée,  eft  la  première  nourriture  de  Tem- 
bryon,  &  fa  maffe  diminue  à  mefure  qu'il  prend 
de  l'accroilfement.  M.  Mirbel  a  obfervé  une  ma- 
tière nutritive  analogue  â  celle  du  périfperme 
dans  le  tiffu  de  l'écorce  &  dans  la  moelle;  il  penfe 
que  cette  fubftance,  diffoute  &  réduite  en  émul- 
iîon ,  pénètre  dans  la  jeune  plante  par  les  vaiffeaux 
mammaires,  &  qu'elle  s'identifie  avec  les  orga- 
nes qu'elle  nourrit  &  développe.  Les  vaifleaux 
comn.uniquent  avec  la  radicule,  &  le  lait  des  co- 
tyiédofts  fe  porte  d'abord  dans  cet  organe,  qui 
croît  le  premier  j  puis  il  remonte  dans  la  plumule 
par  des  vaiffeaux  formés  tout  à  coup  pour  le  re- 
cevoir. L'obfervation  5:  l'anatomie  prouvent  que 
le  premier  effort  de  la  végétation  fe  paffe  dans  la 
radicule.  Lorfqu'on  obferve  cet  organe  à  cette 
époque ,  on  voit  à  fa  partie  fupérieure  quatre 
faifceaux  de  tubes  placés  entre  l'écorce  &  la 
moè:ie,  à  des  diftances  égales,  d'où  fortent  plu- 
fieurs  petites  racines. 

Avant  la  germination  on  ne  diftînguoit ,  entre 

la  moelle  &  l'écorce ,  qu'une  lame  glaireufe,  ana- 

Jogue  à  la  fubftance  que  Duhamel  a  nommée  cum- 

Les  quatre  faifceaux  de  tubes  s'abouchent  avec 
les  vaifleaux  mammaires,  &  ,  peu  de  tems  après, 
on  lis  voit  entourés  de  vaiffeaux  nouvellement 
formés,  qui  vont  fe  perdre  dans  les  fcuii'es  pri- 
m;>rdiales. 

C'eft  au  point  de  réunion  de  la  radicule  avec 
la  plun.ule,  que  les  vaiffeaux  de  la  jeune  p!an*e 
font  les  plus  nombreux  &  les  plus  grosj  ils  dimi- 
nuent infenfiblement  en  nombie  &  en  groffeur  â 
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mefure  qu'ils  s'éloignent  de  ce  point,  &  enfin,  i 
leur  extrémité  ,  on  ne  diftingue  qu'une  glaire 
tranfparente.  Les  vaiffeaux  une  foisibrmés  n'ont 
qu'un  développement  très-limité ,  &  ils  perdent 
même  bientôt  la  faculté  de  croître }  ils  font  d'a- 
bord très- grêles,  &  marqués  de  ftries  iranfvrT- 
fa'.es  très  rapprochées.  Lorfqu'ils  ont  pris  tout 
leur  accroiffement .  au  li^u  de  ftries  r>n  rem;>rque  ï 
la  fur  face  des  rangées  de  pores  ou  de  fentes  trânf* 
verfales  plus  ou  moins' ).rcIo;.gécs  :  cv  font  les 
vaiffeaux  poreux,  les  fauffes  trachées  &  les  tra- 
chées. Les  trachées  n'exiftent  point  dans  la  ra- 
cine i  elle  ne  renferme  que  àt%  tubes  poreux 
&  de  fauffes  trachées.  Ce  caraâère  établit  une 
différence  remarquable  enir'elie  &  la  tige.  Ces 
vaiffeaux  contiennent  des  fluides  oui  diffèrent  (ans 
doute  dans  les  diverfcs  efpèces  oe  fiantes.  Ce!:ji 
du  haricot  eft  rouge  au  moment  où  l'on  coupe  les 
vaiffeaux  5  mais  auffttôt  qu'il  eft  expoië  i  l'air, 
il  fe  teint  d'un  bleu  très-foncé.  Cette  liqueur  dif- 
paroit  bientôt ,  &  les  vaiffeaux  ne  charient  pias 
que  de  Pair  &  de  la  fève.  On  peut  leur  faire  pom- 
per de  l'eau  colorée  ;  elle  pénètre  jufque  dans  les 
dernières  ramifications  des  nervures  des  feuilles. 

A  l'époque  du  dével  >ppeinent  de  la  jeune  phnre 
dont  il  vient  d'être  fait  mi'ntion ,  il  n'exirfe  en- 
core que  quelques  faifceaux  de  tubes  entre  la 
moelle  &  l'écorce,  dont  les  intervalles  font  rem- 
plis par  une  fubftance  glaireufe  qui  s'organife  bien- 
tôt >  &  fe  change  en  tubes  ou  cellules  alonc^ées  : 
tel  eft  le  premier  feuillet  de  fibres  ou  de  vaiffeaux 
dans  une  plante  i  deux  feuilles  féminalcs. 

A  la  féconde  époque,  lorfque  le  haricot  a  deux 
ou  trois  pouces  de  longueur  ,  que  f  s  premières 
feuilles  lent  épanouies,  &  qu'on  diftingue  à  leur 
point  de  réunion  le  bouton  d'où  la  jeune  poulTe 
doit  fortir ,  fi  l'on  fend  verticalement  la  pljnts 
dans  toute  fa  longueur ,  on  voit  les  vaiffeaux  plus 
apparcns  &  mieux  formés.  Ceux  de  la  tige  font 
poqr  la  plupart  des  trachées  que  Ton  peut  dé- 
rouler, &  on  ne  rencontre  que  des  tubes  poreux 
ou  des  tubes  fendus  dans  la  racine  :  ils  partent 
tous  de  fon  collet ,  communiquent  par  leur  bafe , 
&  marchent  en  fens  contraire  ;  ils  vont  toujours 
en  diminuant  vers  le  fommet,  &  l'on  ne  diftingue 
plas  ,  même  avec  l'œil  armé  du  meilleur  microf- 
cope ,  qu'une  matière  glaireufe. 

La  première  couche  de  vaiffeaux,  placée  autour 
de  la  moelle,  eft  alors  entourée  d'une  autre  cou- 
che de  vaiffeaux  tout  nouvellement  formés  $  mais 
parmi  ceux-ci  on  ne  trouve  point  de  traché  s  : 
ce  ne  font  que  des  tubes  poreux  ou  de  fauflcs 
trachées. 

M.  Mirbel  a  de'couvert  dans  la  racine  de  lon- 
gues cellules  placées  bout  i  bout ,  U  partagCwS 
par  les  diaphragmes  ,  dont  les  tnembranes  ont 
moins  de  tranfparence  que  celles  du  tiffu  cliu- 
laire  s  elles  font  toutes  criblées  de  pores ,  &  fw'iU- 
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blent  tenir  le  milieu  entre  le  tîflu  cellulaire  & 
les  vjillcauz.  U  a  aufli  retrouvé  les  mêmes  tubes 
2  h  baf-  des  branches  &  des  feuilles  j  ainfi  que 
d.rs  les  bourrelets. 

Le  haricot ,  obfervé  i  une  troîfièroe  époque  , 
l^rfque  le  bourgeon  é&  développé  ^  que  la  tige  a 
pris  im  accroiflement  de  quatre  à  cinq  pouces , 
ïc  eue  les  rameaux  font  fortis  des  aifielles  des 
tc.i.es  primordiales  «  le  haricot  alors  offre  une 
t.'jjiirme  couche  de  vaifTeaux  autour  des  deux 
précédentes,  laquelle  eft  parfaitement  femblable 

Il  la  Rconde.  Si  on  les  coupe  en  travers,  on  voit 
i;  :e  l'intérieur  eft  fouvent  enduit  d'une  fubftance 
q.i  en  rétrécit  l'ouverture.  Malgré  cet  enduit 
intcfifur,  les  trachées  ne  changent  pas  de  nature: 
on  en  ciilingue  toujours  la  lame  fpirale  ;  mais  elle 
elt  loudée  fur  le  cylindre,  qui  fe  remplit  &  s'obf- 
trLie  mé'ne  avec  le  tems  :  c'eft  ce  qui  a  donné  lieu 
à  un  tyilème  d'Hedwig ,  dont  il  fera  fait  mention 
plus  bas.  il  eft  bon  néanmoins  d'obferver  que , 
dans  le  haricot  &  beaucoup  d'autres  plantes  «  il  y 
2  toujours  dts  trachées  qui  ne  s'obilruent  pas,  & 
cju'on  peut  dérouler.  On  en  trouve  auûl  dont  les 
If  ires  font  écartées,  tandis  que  celles  des  autres 
it  touchent  par  les  bords.  Dans  les  jeunes  pouffes, 
les  circonvolutions  font  toujours  ferrées  5  mais 
dans  les  anciennes  on  les  vojt  fouvent  alongées 
comine  un  reffort  à  bouiin.  Ceft  fans  doute  ce 
cui  a  fait  croire  à  Muilel  que  les  trachées ,  en 
s'alongeant  8c  fe  déroulant,  formoîent  les  fibres 
ligiieufes,  &  occalîonnoient  l'accroiffement  des 
organes  »  idée  abfolument  fauffe ,  parce  que  les 
trachées  tendent  toujours  à  fe  refferrer.  Cela  vient 
de  ce  que  certaines  trachées  ,  ayant  ceffé  de 
croître  avant  les  parties  environnantes,  celles-ci, 
tn  s'jI. ngcant,  ont  forcé  les  premièies  de  fe 
dcroukr. 

L'auteur  a  vérifié  l'obfervation  de  Sprengel  î 
favoir  :  que  les  trachées  fe  divifent  fouvent  en 
deux  ou  trois  lames.  Dans  le  haricot  il  ne  fe 
forme  que  trois  couches  de  vaiiïeaux.  Celles  des 
rrbres  fî)nt  infiniment  plus  nombreufes  ;  mais , 
ruel  qu'en  foit  le  nombre,  leur  formation  eft  tou- 
jours la  même. 

Le  tifTu  cellulaire ,  qui  joue  un  fi  grand  rôle 
dans  tous  les  êtres  vivans,  fe  montre  d*abord  fous 
la  forme  de  bulles  d'air  plongées  dans  un  fluide 
viù]u?ux.  Ses  petites  cellules  fe  dilatent  &  fe  dé- 
veloppent avec  les  autres  organes. 

Les  obfervatîons  de  M.  Mirbel  ont  été  répé- 
tées fur  des  végétaux  malades  ,  étiolés  &c  mal 
nourris.  Leur  orr,anifation  étoit  toujours  la  même. 
Les  membranes  avoient  feulement  plus  de  tranf- 
pircnce  ,  &  aucune  des  trachées  de  la  couche  du 
certra  n'étoit  obftraée,  quoique  Us  plantes  euf- 
fc.ii  végété  pendant  long-tems. 

Après  cet  ejpofé  des  organes  des  végétaux  & 
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de  leur  déve!oppement,  l'auteur  rc'fute  pluficurs 
faits  avancés  par  Hedvig  dans  fon  Traité  de  ia  fibre 
végétale.  Suivant  ce  célèbre  obfervateur ,  les  tubes 
poreux  &  les  fauiïes  trachées  ont  été  primitive- 
ment .^es  trachées  dont  les  contours  fe  fort  fou- 
dés  5  mais  les  trachées  fe  retrouvent  dans  la  cou- 
che intérieure  des  tiges ,  même  après  plufieurs 
antïees,  &  les  tubes  poreux ,  ainfi  que  les  faufies 
trachées,  exiftent  dès  la  première  ép'^qur?  de  l'ac- 
cioilVement,  tels  quion  les  voit  dans  les  anciennes 
tiges. 

D'ailleurs ,  fi  l'opinion  d*Hec>rig  croit  fondée  , 
elles  fe  trouveroitnt  d^uis  la  couche  externe  du 
bois.  Or  j  il  eft  den^oniré  qu'elle  n'en  contient 
pas. 

Hedwig  croit  que  la  lame  fpîrale  de  la  trachée 
eft  un  vaiiVcau  roulé  en  hélice  autour  d'un  tubo 
membraneux.  Selon  lui,  les  liqueuis  montent  par 
la  fpirale,  tandis  que  le  cylindre  du  centre  contient 
de  l'air.  «  La  fpirale  eft  creufe»  dit  il  ^  parce  que 
fes  circonvolutions  fe  teignent  quand  la  plante 
pompe  dcs  liqueurs  colorées.  »  Mais  M.  IVÎirbel 
alTure  que  le  tube  de  cette  lame,  calculé  au  mi- 
crofcope,  n'auroit  pas  un  trois  centième  de  mi- 
limètre,  &  i'expéiience  lui  a  prouvé  que  la  par* 
tie  colorante  ne  peut  monter  dans  les  varfTcaux 
du  bois,  dont  le  ûiaa  être  eft  beaucoup  ^\wb  gra^d 
que  celui  que  l'on  fuppofe  à  la  lame  f^ir^ile.  Lh  ! 
comment  concevoir  que  les  liqueurs  fe  portent  de 
piéférence  dans  Thélice  de  la  trachée  |  lutôt  que 
dans  le  tube ,  autour  duquel  elle  eft  roulée?  Pcur- 

3uoi  ne  fuivroit-elle  pas  la  route  la  pius  diredte 
c  la  plus  ouverte }  C'eft  une  hypochèfe  dénuée 
de  fondement.  Le  tube  membrant-ux  d'Heiiwig 
n'exifte  pas  dans  la  jeune  plante  :  cela  eft  évident 
pour  peu  qu'on  veuille  obferver  des  trachées  nou- 
vellement formées.  Avec  le  tems  il  fe  dépofe  un 
enduit  fur  ta  paroi  intérieure  de  certaines  tra- 
chées :  c'cft  cet  enduit  qu'Hedvig;i  pris  pour  un 
tube. 

Dans  un  autre  travail ,  M.  Mirbel  a  dirigé  fes 
recherches  fur  les  différentes  parties  de  la  fleur, 
&  fes  oblérvations  lui  ont  fourni  des  faits  infini- 
ment intéveflTans,  &  qui  méritent  d'être  connus. 

Tous  les  organes  de  la  fleur  font  formés  par  le 
développement  àts  vaifteaux  du  pédoncule  qui 
la  foutient  ;  ils  fe  grouppent ,  fe  ramifient  &  s'é- 
panouiiTent  fuivant  la  foime  ,  la  firuation  8c  le 
nombre  des  parties  auxquelles  ils  donnent  naif- 
fance.  Dans  les  mcnocotyiédons  ils  font  difpofés 
en  filwts  diftindts  &  parallèles,  enveloppés  par  la 
moèîle  :  dans  les  dicorylédons  ils  forment  un  étui 
autour  du  cylindre  médullaire  j  &  on  y  apperçoit 
déjà  les  traces  des  rayons  divergens  de  la  moelle, 
qui  fe  prolongent  vers  la  circonférence.  Les  ca- 
ractères particuliers  des  monocotylédons  fe  trou- 
vent dans  le  nombre  &  la  difpofuion  des  filets  vaf- 
culaires.  Ainfi  «  par  exemple,  il  y  a  conliammciK 
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trois  fiifceiux  plicës  en  triangle  tfquilatëral  dans 
le  pédoncule  de  la  fl::ur  de  Valetru  Ju  Cap»  &  il 
s'en  croiive  régulir rtmenc  cinq  i  neuf  aai^s  les 
péduiicults  des  aloès. 

Les  caraâèrf  s  des  dicotylédons  font  dans  les 
formes  de  l'étui  qui  emboîte  la  au:ël!e  du  pédon- 
cule. Le  plus  grand  nombre  des  vailTcaux  de  cet 
organe  font  des  trachées  qui  ne  fe  développent 
que  dans  les  panies  molles  j  cù  la  végétation  ell 
très^jûive ,  tels  que  les  jeunes  rameaux  de  l'an- 
née^ les  feuilles  ^les  fliurs,  &c.  La  largeur  &  la 
forme  de  Ifur  tube^  coupé  tn  hélice  j  facilitent 
iinguHérement  la  marche  des  fluides  :  de  11  ces 
développemens  rapides  des  parties  où  les  trachées 
s'organifent. 

L'auteur  ,  en  dîflfcquant  l'enveloppe  colorée  de 
la  fleur  de  plufîeuis  monocorylédons ,  a  remarqué 
que  dans  les  uneSj  relies  qu?  celles  de  U  jacmthe 
&  de  Yalctris  capenfis ,  le  liflù  du  pédoncule  eft 
irtimement  uni  &  continu  avec  l*envt:Ioppe  flo- 
rale ^  &  que  dans  d'autres  de  la  même  ferle» 
comme  les  lis  8:  les  aioés ,  ce  même  tidii  s'arrête 
tout  â  coup  à  U  bafe  da  la  fleur ,  où  il  forme  un 
bouirelet  qu'on  ftroit  tente  de  prendre  pour  an 
*ruiiment  du  calice. 

Les  botanift^s  ne  font  pas  d'accord  fur  les  ca- 
laâères  diftindifs  dtt  calice  &  de  la  corolle.  On 
avoir  tfpéré  que  l'anatomie  végeule  parviendrott 
i  tracer  la  limite  qui  fépare  ces  deux  organes  : 
c'tfi  tout  le  contraire  i  elle  les  unit  &  its  confen J, 
puifque ,  dans  un  grand  nombre  de  plantes ,  les 
▼aifTeaux  du  calice  &  de  h  coroile  font  difpolés 
de  U  même  nunièr^.  Quiiiqtits  auteurs  ont  dit 
que  l'épiderme  du  calice  étûit  criblé  de  pores 
«longés  »  6e  que  ceiui  de  la  corolle  n'en  avoit 
|M)im  i  mais  ce  caraûère  n'eft  pas  général  i  beau- 
c<mp  pi  es ,  car  il  exifte  d^s  calices  Cans  pores  ,  6c 
îl  y  a  des  fi'«ts  d'étamin^s  qui  en  ont  de  (êmbla- 
blés  i  ceux  des  calices.  Tout  le  monde  fait  que 
les  étamines  ont  les  plus  grands  rapports  d'orga- 
nifaiion  avec  la  corolle.  Suivant  Liimé  »  le  calice 
cR  uc  prolongement  de  Técorce,  Sr  la  corolie  une 
pr^duoion  des  lames  internes  du  libtr  >  mais  cette 
f»|iinfon  n'«ft  pas  aimillîble.  L'écorce  &  le  liber 
n'ont  PAS  de  trachées,  6i  il  en  txiile  dans  les  co- 
rolles 6c  dans  un  gr«od  no«Y«bre  de  calices. 

L'enveloppe  floral?  de  plufieurs  monocotylé- 
dom  »  telles  que  celle  des  lys ,  des  jacinthes ,  des 
alérris ,  des  iriwiées  ,  fl:c. ,  contient  beaucoup  de 
trachées.  Dans  les  dicotylédons  «  il  eft  foovent 
facile  de  diftingiier ,  i  la  ftmple  vue  >  les  calices 
qui  ont  des  uachêe.s  «  de  ceux  qui  n'en  ont  pas. 
Les  premiers om  des  nervures  fanantes ,  ou  bien 
dt>Tnieot  naiflance  aux  pétales  8c  aux  étanrines. 
Ceux  qui  en  font  privés ,  font  minces  j  fans  ner- 
vures  apparentes ,  te  leur  bafb  n'eft  point  dirigée 
vers  le  cemrv  du  pédoncule.  Ainfi  le  calice  du 
caSma  j  fur  lequel  on  voit  de  groiTes  octtuit» j 
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celui  ds  la  rofe  de  Sq&  ,  qui  a  la  co-fiManee  b  la 
^  couleur  d'une  corolle;  ceux  des  rofiS  Sf  d:s  f-ii* 
firages  «  fur  lefwiuels  repofent  les  pétales  &  les  êta* 
mines ,  &c.  »  ont  toujours  des  trach.es  i  au  c  n- 
xs*u€,  les  calices  des  œillets,  des  auagallis,  ^c. , 
en  font  piivés.  La  dëflnicion  de  IJnt  sus  ne  (our- 
roic  donc  être  appliquable  qu'à  œs  derniers  H 
faut  concluie  ,  de  ces  obfervations ,  qu?  n  us  m 
connoidbns  aucun  caraâèrs  tranché  ^  au  n  oyen 
duquel  on  puilFe  diftinguer  »  dans  lous  'es  c'^s ,  !e 
calice  d'avec  U  corolle ,  à  moins  qu'on  n'emi^loie 
un  caraâère  de  convention. 

Les  filets  des  étami.ies  ont ,  )  leur  centre  ,  un 
faifceau  de  trachées»  lequel  paît  du  réc  pt*clâ 
dans  les  aioès^  les  thododtndrum^Xi  S  anagalfv »  &»•  i 
mais  dans  YaUtris  capenfis  »  il  n:ît  de  Tenvctf^ppe 
florale  s  de  la  corolle^  dans  le  cohœa  ;  du  cal:ce , 
dans  les  faxifrages ,  les  n>fes ,  Arc.  Ces  obferva- 
tions  font  d'une  giande  importance  pour  déter- 
miner avec  précifion  ,&  d'une  manière  invariable , 
dans  certaiits  cas»  la  véritable  infenion  des  (t  - 
mines.  Ainii ,  quand  les  vàiflV-aux  du  réceptacle 
produifent  les  hlets ,  ils  font  néceffaîrement  pr  fés 
fous  l'ovaire  :  o'oû  il  fuit  que  les  étan  ines  des  rho- 
dodendrtun  &  des  alocs  ne  f<<nr  ^^iS  pé^igines ,  mais 
bien  kypogynes  ;  8r ,  lorfque  les  filct^  des  etamir.es 
font  formés  par  les  vainlaux  du  calice  ou  de  'a 
corolle  »  ils  en  fixent  Tinf&rtion  à  l'un  ou  a  Tautre 
de  ces  organes.  M.  Mirbel  en  conclut  que  cette 
infcrtion  ne  donne  pas  toujours  des  d  vifiuns  na- 
turelles 5  car  Valohs  6c  Yalctris  cafcnfis  fort  évi- 
demment d'une  même  famille  ,  &  ci  pendat.t  leurs 
étamines  •  comme  on  vient  de  le  dire«  n'ont  pa 
la  même  infertion. 

L'anihère  eft  ordinairement  fixée  au  fommet 
du  filet }  c'eft  une  petite  boite  i  plnfieurs  I  .rges , 
q\M  contient  le  pollen.  Sa  fi*rnrie  la  plus  cou  mune 
eft  ublongue  »  &  elle  eft  ordinairement  partagte, 
dans  fa  longueur ,  en  deux  iobes  inégauv ,  fc^arés 
par  un  fillon  qui  indique  l'endroit  par  où  I  s  lo^es 
doivent  s'ouvrir.  Les  deux  lobes  de  l'anti  ère  O.nt 
réunis  par  un  corps  charnu  ^  dans  lequel  pénètre 
la  pointe  du  filet  «  &  le  failceau  de  trMhécs  eft 
pbcé  à  fon  centre.  On  croirr-it  que  l'anthère  eft 
àdeuxloges^msis  die  en  a  ré  lîement  quatre.  Les 
valves  de  chacun  de  ces  lobes  fe  replient  jufqu'au 
fond  de  chaque  loge ,  avant  l'émiraon  du  pollen , 
6c  j  forment  une  cloifon  qui  ta  partage  en  deux 
dans  fa  longueur. 

Duhamel  aveîr  (bupçonné  qtie  \%  mptnre  de 
l'anthère  dépendok  d'une  caufe  nvécamîqoe ,  Se  il 
ne  s'étoit  pas  trompé.  La  furfac«-  de  ct  t  orgjme 
eft  revêtue  d'une  lame  de  tîlfii  ceIWatre  tiès- 
liche  »  dbm  les  membranes  font  d'une  fine^r  et- 
trén«»«  An  defloas  te  trouve  ui>e  féconde  lama 
également  ce!liilMie«  m4is  d'un  tiflii  ferme «élaf- 
tique»  &  fufceptible  de  fe  contrat*  r  par  le  dtife- 
ctacmem.  Cette  contraâioo  a  lieti  dans  on  feus 
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vacil  a-ion  de  l'anthère  Tut  le  filei  dépend  de  <leui 
isuiâ*  mécaniquESi  la  ptsmlère  cft  le  poids  inégal 
.i::  Ici  dcHx  moitiés.  Lorfi^trellâ  vient  à  s'ouvrir 
IMr  une  de  (cî  deux  exirémiiét,  &  cju'tine  piitie 
lin  pullen  en  eft  fortie  j  l'autre  j  deve  lue  plus  pe- 
liiiie  ,  imprime  un  mouvem6nt  i  ce  corps  léger  , 
fur;i:niiu  en  équilibre  fut  la  pointe  du  fiiet. 

la  frcoade  caufe  dépend  de  la  contraflioit des 
trichées  qui  uniflértt  I  anthère  au  HIet.  Ces  vaif- 
fra.ix  éla(lt(]u£S,  cntiK'Uinét  en  tire-botirre,  ref- 
leireiJt  leur  fpire  iorlciue  les  fluides  qu'ils  con- 
tien-ient,  vMnt>ent  à  «'échapper  avec  U  pollen,  & 
cntribuent  auiS  à  faîte  vaciller  i'aiithère  fur  (bn 
pivot. 

f-ii  vailfiïaux  qui  entrent  par  le  pîRil  r«  pana- 
pni  fn  plulÎEurs  faifceaux  qui  fuïvent  différentes 
d  r  ^ions.  Les  ms  pénètrent  dans  la  paroi  de  l'o- 
vy.'à  ,  les  autres  dans  le  placenta.  On  iiouve  trois 
)ji  ceaux  de  tubes  dan*  les  patois  de  l'ovaire  des 
Il  1.  an  ,  dont  le  piftil  efl  Ijbte ,  &  chaque  faif- 
C'  au  ejt  pUicé  dans  la  future  pat  oA  le  péricarpe 
à"n  s'ouvrir.  L  s  ovaires  des  rkododtndrum  ont 
cinq  fjîrceaux  de  tubes ,  fîtués  également  dans  les 
cinq  futures  de  la  capfule,  U  y  en  a  fil  dans  le 
cv-aa,  dont  trois  dans  les  futures  ^  Sf  uoû  au 
milieu  des  valves. 

M,  Miibel  penfe  que  ,  lorfqu'un  ovaire,  fur- 
ir.nnié  d'un  flyle ,  n'adhire  pas  an  calice,  l's 
la  r.eauz  de  tub:s ,  qui  en  nourrilTent  les  patois , 
s'arrêtent  btiifquement  à  la  bafe  du  flyle  j  c'eft  ce 
en  on  obfeive  ,  dit-il,  dans  plulîeurs  ItliiicCes, 
i^r.i  le  rhododtudrum ,  le  eoicca,  &c.  QuanJ,  au 
(ontraire,  le  calice  fait  corps  avec  le  piliil^  les 
vauIeaoK  des  parois  de  l'ovaire  moment  dans  le 
I!;  ■e.Sc  vont  jufqu'au  fligmate.  Cette  organifation 
k  [^marque  dans  les  narcifTes ,  la  campanule  do- 
rée, &c.  LesvailTeaui  qui  fe  rendent  aux  ovules 
(e  partaeeut  fouvent  en  autant  de  faifcaux  dif- 
iinits  qu'il  y  a  de  platnta.  Dans  l'anagallis  ,  il  n'y 
a  qu'un  f.'ilceau  :  on  en  trouve  deux  dans  ks  cru- 
c  teres .  &  trois  dans  les  liliacées,  divifÉs  chacun 
en  deux  branches .  qui  fe  féparent  &  reflent  fixées 
à  chaque  valve  quand  elles  font  ouvertes.  Dans  la 
fjxilrage  i  feuilles  épailTes.il  y  a  quatre  paquets 
Az  faifceaux  ramifiés  comme  un  tronc  d'aibte,  & 
il  exilie  quatre  plactma  dans  l'ovaire  de  cette 
f  Unie.  On  trouve  cinq  faifceaux  dans  le  rkodo- 
df^d'um ,  8f  ces  faifceaux  donnent  autant  de  cor- 
dons omMlicaux  qu'il  y  a  d'ovules. 

Il  y  a  des  plantes  oil  on  ne  trouve  qu'un  feul 
ti^fc^au  de  tubes  pour  pluficiin  plaetnta  réunis  ; 
Di^is  alors  ils  jettent  des  ramilîcationsqui  lépon- 
ùcut  i  chacun.  Cette  organifation  eft  irèi-remar- 


quible  ilans  le  eohttj  :  un  cordon  central  de  viiC- 
feaux  mmiie  vers  le  fommet  de  l'ovaire,  &  pro- 
duit, dans  fa  route,  des  rameaux  qui redercendetv 
veri  U  bafe  de  la  fleur,  &  jettent,  de  difl^nca  en 
diUance ,  des  cordons  ombilicaux  qui  vont  abou- 
tir aux  graines.  De  chaque /i/iiMn/d  monte  un  faif- 
ceau  de  tubes  dans  li:  j>yb  ,  &  quelquefois  il  y  en 
a  un  plus  grand  nombre,  parce  que,  dans  certains 
cas,  comme  on  l'a  dit ,  les  vaillcaux  de;  paroîi  de 
l'f>vaire  y  paiviennent  aiilTi.  Un  flyle  qui  a  plu- 
lUuts  faifceaux  de  tubes  efl ,  en  quelque  forte  , 
une  réunion  de  flyles  fous  un  même  épiderme. 
Beaucoup  de  céréales ,  qui  paflcnr  pour  avoir 
deux  flyles ,  n'en  ont  réellement  qu'un.  Si  on  les 
diflèque  ,  on  verra  qu'ils  ne  font  que  les  divisons 
d'un  feulfaifceau  plongé  dans  le  ttuu  de  l'ovaire. 

Quelquefois  les  vailTeaux  fuïvent  la  route  la 
I^lus  comte  pour  fe  rendre  au  fligmate  ;  d'autres 
fois,  comme  dans  l'anagallii  i  ils  fe  diviftnc  eu 
pUtfieurs  branches ,  qui  fe  réunifl'ent  au  fommet  en 
un  feul  corps  qui  le  prolonge  jufqu'au  liignute. 
Ces  vaiffeaux  fnnt  fans  doute  les  conduâeuts 
de  \'.iiura  feminaiu ,  mais  ils  fe  perdeijt  dans  le 
litfu  cellulaire,  &  roeil,atmé  dumicrofcope,ne 
peut  fuivre  les  derniers  rameaux,  tant  ils  font 
celles  i  atniî  l'obfervateur  efl  artêté  Hès  les  pre> 
miers  pas  ,  8f  le  phénoo^ène  de  la  técond)tioti 
relie  environne  de  ténèbres. 

Le  fligmate  efl  en  outte  formé  de  tiffu  cellu- 
laire. Sa  furface  efl  ranrôt  mamelonnée ,  tantât 
couverte  de  papilles  où  les  vatfTeaux  vont  aboutir. 
Quand  les  âcurs  funt  nouvellement  édofiïs  ,  aucun 
Higmate  n'oflie  de  lanal  central;  mais,  au  bout 
d'un  certain  tems ,  jl  fe  perfore  fouvent  par  le 
dechirenifenr  du  liffj  ctJlulaine  placé  au  ctnrre. 

Après  avoir  examiné  anatomiquemfnt  les  fleurs  ' 
de  plufteurs  plantes,  l'auteut  s'ell  occupé  de  U 
ftrudtiire  des  glandes.  Suivant  lui,  on  a  érendu  ce 
nom  i  des  organes  dont  la  nature  6c  les  vfages 
font  inconnus.  L'otginifation  des  corps  gUnduleuc 
qui  fe  trouvent  dans  un  grat^d  nombre  de  fleurs 
appartenantes  à  des  f.imilles  tcés-diltinÛes  .  lui  a 
fugEéré  quelques  idées  qu'il  croît  utile  de  déve* 
lopper.  il  y  a  de  ces  glandes  qui  font  uniquement 
compofées  du  tiffuceJlul.iire  j  &  d'aurres  qui  ren- 
ferment du  tiffu  cellulaire  &  des  vailTeaux. 

Le  fond  du  calice  de  Ufaxifragt  à  ftuillts  Ipaif- 
ftt  efl  taptOe  par  une  lame  jaune  qui  dillille  une 
liqueur  fucrée  ;  cette  lame  eft  fans  vailTeaut. 
Ceux  qui  eniieot  dans  le  calice ,  les  pétales  &  In 
éiahiines  ,  paffent  au  deflbus  fani  coinmuniqner 
avec  elles  :  pareillement  les  iileis  des  deux  plus 
courtes  étamines  du  ektiranthut  tktiri,  ougireflée 
jaune ,  font  entourés  à  leur  bafe  d'un  anneau 
glanduleux ,  formé  d'un  ti0u  cellulaire  très-ferré. 
Les  vailTeaux  des  étamines  paffent  au  centre  de  ta 
glande,  &  n'ont  aucune  communication  avec  elle. 
Il  en  efl 'de  mê.tic  de  ces  folTettes  qui  fe  tiouveut 
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fur  la  bafe  des  divifior.s  de  la  couronne  impériale  : 
les  vaiiTeaux  p.vHent  au  defT^us ,  Caiis  y  jeter  de 
ramîHcations  :  elles  fonc  remplies  d'une  liqueur  un 
peu  troohle^  d'une  oieur  pénétrante,  &  d'une 
laveur  zSèz  femblable  à  celle  de  l'eau  ,  dans  la- 
quelle on  auroit  délayé  de  l'ail  &  du  fucre. 

Il  y  a^  à  la  bafe  du  piflil  du  cohœa,  un  bourrelet 
épais  &  btanchàtre  j  ayant  cinq  replis  très-appa- 
rens.Touslesvaiffeauxquivont  à  l'ovaire^fe  pion- 
.gent  dans  ce  bourrelet^  s'y  ramifient^  s'y  courbent 
.en  plufieurs  fens^  reviennent  fur  leurs  paSj  & 
montent  enfin  dans  l'ovaire.  Cette  organifacion  eft 
très* différente  de  celle  des  glandes  cellulaires  dont 
on  vient  de  parler.  On  voit,  d'après  ce  qui  vient 
d'être  dit>  que  le  nombre  j  la  difpofition,  les  ra- 
irifications  des  vailTeaux  des  fleurs  offrent  des 
caractères  très-différens  &  très- variés  ^  &  qu'il  ne 
feroLt  peut-être  pas  impolTibl^ d'établir  un  lyftème 
d'anatomie  comparée  dans  les  végétaux. 

•    ANAVINGA.  (  V^ei  ANAyiNCUE.  ) 

ANA^'•INGUE.  Anavinga.  Plufieurs  arbrifTeaux 
de  divers  pays  font  réunis  fous  ce  nom  en  un  genre 
apétale  ou  fans  corolle»  dont  le  calice  eft  a  cinq 
divifions  profondes.  Les  étamines ,  attachées  a  fa 
bafe  ou  fous  le  piflil  »  font  au  nombre  de  huit  ou 
dix,  entre  lefquelles  s'élèvent  autant  d'écail!es 
ou  appeuviiccs  lilfes  «  ou  velues  ou  frangées.  L'o- 
vaire ^  furmonté  d'un  flyle  ou  d'un  iligmate^  de- 
vient une  capfule  coriace,  légèrement  anguleulè  ^ 
UMÎlocuhire^  s'ouvrant  en  trois  valves  remplies 
de  femences  enfoncées  dans  une  pulpe  »  •&  por- 
tées fur  le  milieu  des  valvcs.  D'autres  admettent 
dans  les  fruits  trois  logevféparées  par  des  cloifoiis 
inférées  fur  le  milieu  des  valves ,  que  la  pulpe 
eut  faire  difparoitre.  Les  feuilles  font  alternes  $ 
es  fleurs  axiilaires^en  paqu:tnuouencorymbe. 

Virottcana  d'Aublet  ,  que  Schreber  a  nommé 
atfienda,  appartient  aux  dizavi/z^tf. 

L'expofition  du  caraâère  des  anavinga  ^  tel  que 
nous  venons  de  le  préfenter  d'après  quelques  re- 
f  rmes  faites  par  M.  de  Juffieu,  annonce  la  grande 
affinité  de  ce  genre  avec  les  fjmyda.  Ce  dernier 
s'en  diiiingue  par  un  calice  tubule»  parl'abfencc 
des  écailles  &  la  réunion  des  Blâme  ns  des  étamines 
en  un  tube.  Divers  genres ,  offrant  tous  les  mêmes 
caraâères ,  avec  de  légères  différences  dans  le 
nombre  &  la  forme  des  parties ,  ont  été  réunis 
en  un  feul  »  &  la  dénomination  de  cjfiaria  a  été 
fubflituée ,  on  ne  fait  trop  pourquoi  »  i  celle  d'à- 
navingj.  Nous  l'avons  préfenté  i  la  fuite  des/À- 
myda.  (  f^oyei  Samyde.  ) 


r. 


ANAXETOX.  No!n  d'un  genre  de  plantes  ,  de 
la  famille  des  corymbifères  ,  établi  par  Gacrtner  , 
(ur  les  efpèces  du  genre  gnapkalium  Linn. ,  qui  ont 
Je  réceptacle  des  femences  muni  de  poils  ou  de 
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I  paillettes  à  la  circonférence  «  au  lieu  de  Tavcir 
tout-afait  nu.  Ce  caraâère  efl  trop  foibic  ^^our 
devenir  feul  la  bafe  du  genre  parÛLulier.  (  yoy<i 
Gnaphal£.  SuppL  ) 

ANAZÉ.  Arbre  de  Madaglfrar ,  dont  Flacourt 
donne  ime  defcription  très  incomplète  :  malgré 
Cria  on  peut  y  reconnoitre  Vadanfonia  Soj^jj  , 
d'autant  qu'il  efl  certain  que  cet  arbre  fingulicr 
croit  dans  quelques  parties  de  cette  ile. 

^  ANAZUE.  NANACHUErnomsarabesde 
l'ammi  (  ammi perennc  Linn.). 

ANBLATUM.  Plante  du  Levant,  dont Tonrne- 
fort  avoir  fait  un  genre  que  Linné  a  réuni  aux 
iathrda  ,  fous  le  nom  de  laih^Aa  anblatum.  (  Vcyci 

Clandestine  j  n^.  4.  ) 
ANCHO  AS  :  nom  mexicain  du  gingembre  {amo» 

mum  [ingiber  Lîon. }. 

ANCHOVY.  Sloane,  dans  fon  Hîfiolre  de  la  /j- 
maïque,  donne  ce  nom  à  l'arbre  connu  des  bou- 
nifies  fous  celui  de  grias. 

ANCHUSA.  (  Voyei  Buglosse.  ) 


ASCISTRE.  Andftrum.  {Voyer  AcÈN«.)  Ce 
genre,  évidemment  le  même  que  Yacâna,  a  pour 
caradère  effentiel  : 

Un  calice  adhérent ,  à  quatre  lobes  mucrones  & 
ré  fiée  fus  a  lei^r  fommet  i  quatre  pétales  inférés  à  l'o/i' 
fice  du  calice  y  deux  ,  quatre  ou  cinq  étamines  ;  un 
fiigmate  en  pinceau  ;  une  femcnce  enveloppée  par  le 
calice  j  à  pointes  prefqu  épineufiS . 

Obfervatîons^  Ce  genre  a  de  grands  rapports 
avec  les /?o.'^r/tf7ï  &  les  fang::! for ja.  Les  fleurs  font 
réunies  en  épis  ou  en  têtes  globuleufes^hériffccs 
de  pointes  prcfqu'épineufes ,  recourbées  en  de- 
hors. Les  feuilles  font  alternes,  pétiolécs,  nom- 
breufés  i  la  bafe  des  tîgrrs,  qu'elles  enveloppent 
par  imbrication  par  la  bafe  de  leur  pétiole.  Ce 
pétiole  fe  dilate  fouvent  dans  les  feuilles  cauli- 
naires  en  une  membrane  amplexicaule  y  qui  Te 
divife  enfuite  en  drux  découpures  quel^u  fois 
dentées,  formant  une  forte  de iHpuIe  bifîvie.CïS 
fcuillts  font  ailées  avec  une  impaire  ;  les  fui  olei 
feflîles  î  l'impaire  pétîolée;  les  extérieures  oppo- 
fées  &  plus  grand3S  5  les  intérieures  alternes,  in- 
ftrttfîbiement  plus  petites  >  un  des  côtés  de  Uuf 
bafe  fouvent  plus  étroit. 

Espèces, 

I.  Ancistre  â  crochets.  Ancifirum  Uppâceum^ 

Andftrum  (acarna  lappacei)  ,  caule  ereâo^fciUs 
'  impari'pinnatis;foliolis  oblongis  QboVAclfqueirauntis 

paucifiofti* 
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paucîjlorts.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  per,  vôl.  i,  pag.  66» 
cab.  10).  fig.  A.  —  Vahl,  Eniim.  PUn^  vol.  i. 
pag.  293. 

Ses  tiges  font  nombreufes ,  prerque  lig'neufes  ^ 
médiocfement  rameufes»  hautes  d'un  pied,  ve- 
lues ,  cylindriques;  les  feuilles  nombreufes ,  com- 
pofées  de  quatre  paires  de  folioles  médiocrement 
peciolées  ;  quelques-unes  alcemes  j  oblongues  jr 
profondément  dentées  en  fcie^  velues  j  glabres 
dans  les  individus  cultivés.  Le»  pédoncules  font 
axillaires ,  quatre  fois  plus  longs  que  les  feuilles, 
cylindrioues  ,  foutenant  cinq  à  fept  fleurs  en  épi» 
peJicellées;  i  la  bafe  de  chaque  pédicelle  j  une 
bradée  lancéolée,  entière  ou  trifide}  une  ou  deux 
autres  vers  le  milieu  du  pédicelle.  Le  calice  fe  di- 
\\^Q  quel<}uefois  en  cinq  lobes  ovales,  concaves  \ 
les  étamines  au  nombre  de  quatre  ou  cina  »  le 
Digmate  pelté ,  finement  lacinié.  Le  fruit  eft  ob- 
long^  i  trois  ou  quatre  faces  j  hécilTé  de  pointes 
crochues. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  fur  les  roches 
arides  &  orûlaiites.  T>  {Defcript,  exRuii  &  Pav.) 

2.  Amcistre  alongée.  Ancîfirum  dongatum. 

Anciftrum  (acxna  elongaca),  fbliolû  otlongis  , 
ferrutis  ,  fubtks  puhefcentihus  ;  Jpicis  eiongaeis  JFruC' 
tiàus  undiquk  armatis  ,  caule  ercSitufculo,  Vahl  , 
Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  295.  r—  Linn.  MantilT. 
100.  (  Kioy*^  A  c  i£  N  A  du  Mexique  ,  vol.  i. 
pas- M) 

3.  Ancxstre  couchée.  Anciftrum  dtcumbtns. 

Anciftrum  (acxna  latebrofa) ,  foUoHs  ohlongis  , 

inàfis  ;  pedunculis  fcapiformibus  ,  fpicis  elongatis  , 

f'uéiibus  undique  armaiis  ,  cauUbus  demerfis,  Aicon  , 

Hort.  Kev.  vol.  I.  pag.'i6.— Lam.  Iliudr.  vol.  i. 
n®.  349.  tab.  22.  fig.  4. 

Anciftrum  ( decumbens), /c;/i/f  pinnatis ,kirfutis; 
fruâiùus  tomeatofis  ^  glochidibus  armatis»  Tbunb. 
Prodr.  pag.  6. 

Agrimonîa  decumhens.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  2jx. 

Ses  tiges  font  longues  d'un  pied ,  couchées , 
prefque  dépourvues  de  feuilles  ,  très  Cmples;  les 
fculles  radicales  afTez  femblablfs  à  celles  de  l'ar- 
eniine,  compofées  d'environ  vingts  folioles  éga- 
es ,  légèrement  velues.  Les  découpures  du  calice 
font  cotonneufes s  Tovaire  velu,hérifl'éde  pointes 
en  crochet,  ainfi  que  le  fruit,  qui  eft  une  forte 
de  drupe  s  les  femences  lacuneufes» 

Cette  plante  croit  au  Cap  dé  Bonne -Efpé- 
rance.  y 

4.  Ancistrb  ptnnatifide.  Anciftrum  pimiati* 

fidum, 

Anciftrum  (acarna  pinnatifida) ,  /^tf^ii  ereôis  ^ 
Botanique.  St^pÙmcm,  Tome  L 
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fotiis  impari^pinnatis  ;  foiiotis  obovatij  ^  plnnatifi- 
dis  y  fpicis  longis ,  interruptis.  Ruix  &  Pav.  Flor^ 
peruv.  vol.  i.  pag.  68.  tàb.  104.  fig.  B. 

/l.  Acàna  (pinnatifida)  ,  foliolis  lineari-ianceola- 
tis^  ferrato-incifis  ,  fubpinnatiftdis  y  fubtks  kirfutis  i 
fpicis  cylindricis  y  cauie  treBo.  Vahlj  Enum.  Plant. 

vol.  I.  pag.  294. 

Ses  tiges  font  droites,  très-fimples ,  ftriées, 
cylindriques,  pileufes  â  leur  bafe,  blanchâtres  & 
très-velues  â  leur  partie  fupérieure  ;  les  feuilles 
radicales  nombreufes  ,  ailées  ;  deux  inférieures 
caulinaires  ,  deux  autres  fupérieures  ;  les  termi- 
nales entières  >  environ  dix  paires  de  folioles  li- 
néaire s-lancéolées  ;  les  intérieures  alternes,  très-, 
entières;  les  extérieures  oppofées,  profondément 
dentées  en  fcie  ou  incifees ,  glabres  en  deffns  ^ 
velues  en  deflbus.  La  tige  fe  termine  en  un  épi 
cylindrique  ,  long  d'un  pouce  &  plus  \  les  fleurs 
inférieures  fouvent  disantes  ;  les  fruits  hérillés  de 
pointes  en  crochets.  La  variété  $  eft  plus  petite 
dans  toutes  fes  parties. 

Cette  plante  croît  au  Chili,  fur  les  collines,  8e 
la  variété  ^  au  détruit  de  Magellan ,  où  elle  a  été 
recueillie  par  Commerfon.  {f^^f) 


;.  Ancistre  i  feuilles  d'argentine.  Jncfftrum 

anjerinâfolium.  Lam. 

Anciftrum  foliolis  cuneiformibus ,  profundi  firra* 
tis  y  fubtks  incanis  ;  capitulo  globofo.  Lam.  III.  I. 
n°.  34;.  ub.  12.  fig.  I.  —  Forft.  Gen.  4.  tab.  2.  • 

Anciftrum  driandrum,  Forft.  Prodr.  n*.  52. 

Anciftrum  fanguiforbd,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  89. 

Acétna  (  fanguiforbz  )  ,  foliis  rcmotîs  ;  foUolîs 
cuntatis  ,  ftrratis  ,  fuhtîts  fericeis  ;  fpicis  globojh  , 
caule  decumbente,  Vahl,  Enum.  Phnt.  vol.  I.pag. 
249.  {^oyei  Ancistre,  vol.  i,  pag.  148.) 

» 

6.  Ancistre  rampante.  Anciftrum  repens.Yenu 

Anciftrum  eaulibus  repentibus  i  foliolis  ovato-ob^ 
longis ,  arguti  fcrratis  ,  lineatis  ;  capitulis  globofis. 
Vent.  Hort.  Celf.  pag.  6.  tab.  6. 

Acâna  (ovalifolia),  caule  repente , Joins  impart^ 
pinnatis  ;  foliolis  ovalibus ,  profundè  fcrratis ,  linea" 

tis  ;  fpicis  globofts.  Ruiz  &:  Pav.  Flor.  per.  vol.  i.. 
pag.  67.  tab.  105.  fig.  C. 

Acsna  ovalifolia  ^  foliolis  oblongis  fubcuneatifque  ^ 
fubtks  villofis  ;  fpicis  glvbofis ,  caule  repente,  Vahl , 
Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  29;. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précédente. 
Ses  tiges  font  très-rameufes^  pileufes,  cylindri- 

Sues  9  tes  feuilles  du  bas  nombreufes ,  compofées 
e  quatre  paires  de  fpUoles  ovales-oblongues ,  un 
peu  cunéiformes  à  leur  bafe ,  dentées  en  fcie  , 
glabres  en  deflos  j  plus  pâles  &  velues  en  deffous  ^ 
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principalement  fur  Uurs  nervures.  Les  pédoncules 
i^ont  axillaires  &  terminaux  >  velus  ^  munis  d'une 
ou  de  deux  folioles  â  leur  partie  fupérieure  ;  ils 
apportent  une  petite  tête  de  fleurs  ,  pubtfcente 
&  blanchâtre  ;  chaque  fleur  accompagnée  à  fa 
bafe  de  deux  bractées  linéaires.  Le  calice  fe  ter*" 
mine  par  trois  ou  quatre  pointes  crochues. 

Cette  plante  croit  au  Pérou ,  dan&  les  lieux  hu- 
mides &  ombragés.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  :^  (  ^.  v.  ) 

7.  AkcISTRE  argentée.  Anc'tfirum  argenuum. 

Ancîfirum  (acarna  ar^enrea)  ,  frliolis  ovato-oh* 
longis  ,  ferratis ,  fuhtus  ftriais  ifpicis  glokofU ,  cault 
npentt,  Vahl  ^  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  195*  — 
Ruiz  &  Pav.  Flor.  per.  vol.  i.  pag.  07.  tab.  103. 
fig.  B. 

Proquin,  Feuill.  Chili ,  vol.  3.  pag.  jy.  tab.  41. 

Ses  tiges  font  grêles  >  purpurines  ^cylindriques^ 
velues  ^  très-rameufes;  fts  rameaux  longs  de  deux 
pieds  ;  Tes  Feuilles  compofées  de  trois  ou  quatre 
paires  de  folioles  5  quelquefois  une  autre  paire  plus 
petite  entre  les  dernières,  ovales -oblcnguss,  fcf- 
îlles,  glabres  fe  luifanres  en  dcffus,  (oyt\x(es  & 
'  argentées  en  dcfTous.  Les  pédoncules  fcmt  foli- 
t aires,  axiilatres  &:  terminaux ,  une  fois  plus  longs 
que  les  feuilles  ,  cylindîiqut s,  blanchâtres,  ve- 
his  9  acccHiipagnés  de  deux  ou  trois  foliotes  al- 
ftrnes,  trifi-les ,  foutenant  une  têre  de  fleurs  ar- 
rondie \  deux  braâées  linéaires  à  la  bafe  de  chique 
fleur.  Lf'S  calices  font  tétragoues ,  furmontés  de 
deux  y  trois  ou  quatre  pointes  ëpineufesj  les  pé- 
tales velus  en  dehors  ;  les  étamincs  au  nombre  de 
deux,  quelquefois  de  quatre. 

Cette  plante  croie  au  Chili  »  dans  les  lieux  hu- 
mides. %  {Dtfcript.  exRuii  &  Pav.) 

8.  Ancistre  luifante.  Ancîfimm  lucîdum,  Lam. 

Ancifirum  foliolis  minimls  ,  hipartieis  ,  acutts  , 
fuptrnk  niùdïs i  fficâ  ovata,  calicibus  mutuis,  Lam. 
ni.  vol.  I.  ïi^.  ^j^-j,  tab.  22.  fig.  3.  —  Ait.  Hort. 
Ke^.  vol.  I.  pag.  J5. 

Aetna  (lucida),  folîis  tn-^quinquepartîtis ;  laci^ 
niis  linearihas  y  fubths  villofis  ;  fpicii  ohlongis  ,  cauU 
fiàbdcmerfo.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  296. 

Cette  plante  a  des  tiges  très-courtes ,  renver- 
fées  ;  elles  portent  plnfieurs  feuilles  longues  de 
deux  pouces ,  compofées  de  huk  à  neuf  paires  de 
folioles,  longues  d'environ  trbi4  Hgnds,  un  peu 
ovales  ;  les  extérieures  à  ci/iq  dents  profondes  ; 
les  Intérieures  à  deux  ou  trois  découpures  5  quel- 
ques unes  entîèrts,  glabres  &  luilântes  en  def- 
fus  »  un  peu  réfléchies  à  leurs  bords ,  un  peu  blan- 
châtres, velues  en  deflbus,  terminées  par  quel- 
ques poils  Le  pédoncule  efl  cylindrique  «  velu  , 
loog  de  trois  poucei ,  fouvent  muni  d'une  ou  4o 
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deut  Folioles  \  fa  partie  fupérfeure ,  poftiHt  quel- 
ques fleurs  dans  leurs  aiflelles.  Les  épis  font  ovj* 
les ,  plus  ou  moins  grêles ,  â  peine  longs^  d'un 
demi- pouce  >  les  calices  pileux ,  à  quatre  pointes  j 
mutiques  dans  les  individus  cultives  ^  ks  pétales 
oblongs  ^  pileux  en  dehors. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Malouines.  (  K.  /I 

in  kerh»  Jujf.  ) 

9.  Ancistre  trifide.  Ancifirum  trîfidum. 

Ancifirum  (acama  trifi^la),  tomento-cant/am  f 

foliolis  çuneiformihus ,  iri'quinquefidifque  ; Jpicis  glo- 

bofis  ,  cault  ereâo»  Vabl ,  Enum.  Plant.'  vol.  t. 

pag.  296.  —  Flor.  per.  vol.  i .  pag.  67.  cab.  104. 

fig.  C. 

Toute  la  plante  eft  couverte  d*un  duvet  to« 
menteux.  Ses  racines  produifent  plufieurs  tiges 
droites,  inégales,  longues  d'environ  un  pied ,  cy- 
lindriques,  légèrement  flexueufes,  un  peu  ftriéesi 
les  feuilles  compofées  de  fepc  à  huit  paires  de  fo* 
lioles  cunéiformes,  à  trois  ou  ictnq  déconraresi 
It's  inférieures  prefqu'entières.  Les  fleurs  font 
réunies ,  à  l'extrémité  d'un  pédoncule  teiminil , 
en  une  ou  deux  têtes  feflilesi  chaque  fleur  accom- 
pagnée d'une  feule  hxz6tée  linéaire.  Le  caNce  fe 
divife  fouvent  en  cinq  lobes.  Ses  étamines  varient 
de  deux  à  cinq.  Les  fruits  font  ovalcs,  velus,  i 
quatre  ou  cinq  angles,  terminés  par  autant  de 
poimes  crochues. 

Cette  plante  croit  dans  les  pâturages  8r  fur  les 
.  collines ,  au  Chili.  ^  {Dcfcript.  ex  Raii  &  Pav.  ) 

10.  Ancistre  de  Magellan.  Ancifintm  magei* 
lanicum,  Lam. 

Ancifirum  foliolis  ovaiis  ,  ineifo  •  pinnatifidis  ; 
fpicâ  capitatO'glohofd.  Lam.  Illuflr.  Vol.  I.  n^.  546. 
tab.  22.  fig.  2. 

Acâna  (magellanica ), /b/ii>  ohovatis  ^  ferrato^ 
incifis  «  trifidis  ,  fubms  canefcêntibus  ifpicis  giobops; 
cauU  tnSo ,  glahro.  Vahl ,  Eoum.  Plant,  vol.  1 . 
pag.  297. 

On  la  diftingue  de  la  précédente  par  fes  tiges 
glabres,  par  fes  rameaux  enveloppés,  par  les 
.gaines  des  feuilles  ,  par  les  feuilles  caulinaires 
plus  rapprochées  ,  &  par  fes  bradUes  glabres. 
C'eft  un  petit  arbufle,  dont  les  tiges  font  baffes  , 
a  peine  hautes  de  trois  i  quatre  pouces,  glabres , 
rameufes ,  fouvent  un  peu  blanchâtres  à  leur  par- 
tie fupérieure  $  les  feuilles  fltuées  vers  l'extrémité 
des  rameaux  «  compofées  de  cinqàiix  paires  de 
folioles,  longues  d'environ  trois  lignes,  ovaUs, 
un  peu  blanchâtres  en  d(  flous ,  glabres  en  deffus  ; 
les  unes  à  dentelures  profonde  s,  :prefque  pinna- 
tifides;  d*autres  à  trois  dents ,  quelques-unes  en- 
tières. Le  pédoncule  efl  droit ,  de  couleur  pur- 
puiine  j  placé  dans  les  aiflelles  des  feuilles  fupé* 
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rieurei ,  ud  pfu  yelu  vc^  foa  fenun^c  »  feuteaaot  • 
un  pecu  épi  globuleux. 

Cette  phnce  a  été  recueillie  par  Commerfon  au 
détroit  de  MagelUn.  T>  (  ^»  /•  «'*  ^^^^  ■'''/.  ) 

II.  Akcistrb  afcencUnte.  AnciJImm adfandens, 

Anàfirum  (acxna  adfctnJens  ) ,  fotiolis  ohiongis 
ohovatifque  ,  ftrratis  ^  gtubriufcutis  y  fpicis  gio^jls  , 
çduU  atcumbeme.  Vahl.  Enum.  Plant,  vol.  i.  p.  15^7. 

Ancifirum  magetlanîcum  ^  \zx,  fi  »  foljolis  latio- 
riifjs  ^firratîs,  Lam.  1,  c. 

Cette  plante ,  d'après  M.  Vahl ,  paroît  devoir 
conllituer  une  efpèce  dlAinâe.  Ses  tiges  font  gla- 
bres, cylindriques  j  ftriées,  hautes  de  trois  pou- 
ces; les  fèutllef  compofées  de  cinq  à  fept  paires 
de  tolioles  oppofées  ou  alternes ,  veinées ,  un  peu 
fileufes  fur  leur  principale  nervure,  à  dentelures 
obtufcs.  Le  pédoncule  eft  terminal }  il  fupporte 
une  tête  de  fleurs  de  I4  groffcur  d'une  cerife. 
Leur  calice  efi  terminé  par  quatre  pointes  épi- 
ne jfis. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  au 
dé:roit  de  Magellan.  {Dtfihpt.  ex  Fuhl,} 

II.  Ancistre  i  épi  cyliodiique.  Anciftmm  cy- 

iindriftachiunt. 

Anàfirum  (acxni  cylindrîftachîa  ) ,  foVtolls  oh-^ 
iongis  ,  ferratis ,  fubtus  fericeis  y  pedunculis  fcapi- 
fo^mïbas ,  fpicis  cylindricis ,  caulihus  dtmerfis,  VM , 
E  um.  riant,  vol.  1.  pag.  297.  —  Ruit  &  Pav. 
l  lor.  pcr.  vol.  i.  pag.  68.  tab.  104.  fig.  A. 

Toute  la  plante  eft  couverte  de  poils  tomen- 
teiix  &  foyeux.  S.s  tiges  font  coucher  s  î  fes  feuil- 
les radicales  nombreufeis,  compofées  de  dix  à  onie 
pa-res  de  folioles  feflîles ,  oblongues,  obtufes , 
pi  lié.  s,  ncrveufes  à  leurs  deux  fie  es  ,  blanches 
&  argentées  en  deffous  :  il  s'élève  plufieurs  pé- 
doncules d'un  à  trois  pouces ,  garnis  de  deux  à 
cinq  folioles  dittantes ,  fimplts ,  dentées  en  fcie  , 
foutenant  un  épi  cylindrique ,  long  d'environ  un 
demi-pouce  5  trois  bradées  linéaires  à  la  bafe  de 
chaque  fl  ur.  Les  découpures  du  calice  font  ob- 
Jongues,  étalées,  ftriécs,  purpurines  en  de  dans  j 
deux  étamînes.  Le  fruit  eft  tétrsgone ,  ovale ,  fou- 
vent  à  une  feule  loge,  quelquefois  à  deux ,  fur- 
momé  de  quatre  pointes  recourbées^ 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  :f  (Difcript,  ex 
Ru  il  &  Pav.  ) 

I  j.  Ahcistkb  naine.  Ancifirum  pumiium. 

Ancifirum  (jc«na  PttwUa),  foiioUs  ovaLbiu^ 
firraiis  ,  giaherrimis  ,  Juprà  nitiiis  ;  pedumulis  fc^r- 
pif^rmiitLSj  fpicis  uredius  ^  cault  demerfo,  Vî^hl  , 
Lnum.  Plant,  vol.  i.p:^g.  198. 

Ses  tifcs  (ODC  i  pcîne  liAi»ce$^'|iQ  ppuçe,  gv- 1 
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nies  à  leur  partie  fupérieure  de  feuilles  longues 
de. trois  pouces,  compofées  d'environ  douxe  pai- 
res 4e  folioles,  à  peine  plus  grandes  que  celles  du 
ferpollet,  ovales,  très-grandes,  luifantes  en  def- 
fus ,  veinccs ,  i  dentelures  obtufes ,  trois  d'un 
côté  ,  deux  de  l'autre.  Le  pédoncule  eft  long  de 
trois  pouces ,  glabre ,  pourpre ,  blanchâtre,  velu 
vers  fon  fommet,  muni  de  deux  ou  trois  folioles 
ptnnées  ;  les  inférieures  oppofées  j  terminé  pat 
un  épi  cylîndri«:jue  ,  accompagaé  de  bradées  li- 
néaires $  les  fruits  hériffés  de  pointes. 

Cette  plante  croît  au  détroit  de  Magellan-, 
d'où  elle  a  et? envoyée  par  Commerfon.  'Jf  {Heri, 

Juff,) 

Z4.  AnciSTRE  bleue.  Ancifirum  barbatum.  Lam. 

Ancifirum  foliolis  lineari-fubulatis  ,  apice  barba-- 
tis  i  fioribus  axiliaribus.  Lam.  111.  Vol.  U  pag.  77* 
n*.  348. 

Empetrum  pinnatum,  Lam.  Diû.  n*.  }•  (  V^oye^ 
Camarine  pinnée^  n**.  5.  ) 

ANCISTRUM.  {Vcyci  Ancistre.) 

ANCOLIE.  Aquilegia,  Nous  n'avons  d'autre 
efpèce  i  réunir  i  ce  genre  que  I'Ahcolie  à  fleurs 
vertes,  d' Ai  ton  {aquilrgia  viridifiora)  ^  dont  les 
fleurs  font  remarquables  par  leur  couleur  verte  ^ 
ayanr  leur  cornet  droit ,  un  peu  recourbé  &  ren- 
fle à  fon  fommet.  Les  étamînes  font  i  peine  égales 
à  la  longueur  de  la  corol'e  ;  la  lame  des  pétales 
marc^uée  de  rides.  Quelquefois  le  cornet  pr^nd 
une  couleur  bleuâtre. 

Cette  plante  croit  en  Sibérie}  elle  eft  ciraâé- 
rifée  ainfi  qu'il  fuit  : 

Aquilegia  (  vif idiflora  )  ,  neBariis  reSis  ;  apice 
incrajfjto  ,  fubinflexo  ;  fiaminibus  çoroUam  fuhiquan^ 
tibus,  Aiton  ,  Hort,  Kcv.  2.  pag.  248.  —  Pallas  , 
Aâ.  Pttrop.  1779  pag.  260.  tab.  ii.  —  Murr. 
Con\m.  Gœir.  1780.  pag.  8.  tab.  2.  — Jaçq.  Icon. 
Rar.  I.  tab.  xo2,  &  Cv;lleCt.  i.  pag.  3/.  «-  Retz. 
Obferv.  j.  pag.  54. 

Akcolib  yu^gme.  Aquîlégia  vulgaris.  Lam. 
(  Voyei  m.  t?b.  488.  fig.  I  &  2.) 

ANDAR  A  :  nom  qne  porte  à  Ceilan  le  mimofj, 
cirieria  Linn.  •  très  bien  figuré^;  d^s  barman jThe- 
ûur.  zeyian.  t<ib*  i- 

ANDARÈSE.  Premna,  On  attribuoît  au  premna 
Ain  fruit  compofé  de  quatre  noyaux  monofper- 
mes ,  renfermés  dans  un  brou  >  mais ,  fuivant 
Gîcrtner,  ces  noyaux'^ont  réunis  eq  un  feiil,]t 
quatre  loges  ;  ce  qui  diftingue  mjeux  ce  genre  di^ 
cailicarpa.  WlHdencv  y  rapporte  le  cornutia  ço^ 
rymbofa  Lam. ,  nommé  depuis ,  par  le  même  au- 
teur, caliicarpa  lanaïaAX  faut  encore  y  rapporter , 
d'après  M,  de  JuûîeUj  le  cytharexyiurr^  sncîanojtarr 
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diiim  de  Swirti ,  qui  a  de  même  h  oofau  a  quatre 
iages  ,  &  qui  s'éloigne  du  cytharexylum  ^  taot  par 
ce  caraâère  que  par  Tes  fleurs  dilpofëes  en  co- 
ry mbe ,  &  non  en  épi.  Ainfi  »  les  ofpèces  i  ajouter 
â  ce  genre  feront  : 

1.  ANDAaisB  réticulée.  Prtmna  rtùcmiata. 
Juit 

Prtmna  foliis  fubtus  Vinofis  ,  rttiudatis  ;  pprihui 
panuiilûtii  ^  rami$  tetragomû, 

Cytharexylum  menalocardium.  Svartz  ,  Prodr .  9 1 . 
&  Mor.  Ind.  occid.  2.  pag.  1046. 

CytharixyUm  paniculatum,  Gmtn.  de  Fruâ.  & 
Sem.  1 .  pag.  270.  tab.  56. 

Cythanxylum  foliis  mgojis^  avatls  ,  oppojitls  ; 
paiotis  genicuiatis  ,  raccmis  terminaUbus ,  caiict 
qtiadrifido.  Brovn^  Jam.  pag.  26 j. 

Arbre  d'une  médiocre  grandeur  «  dont  le  tronc  ^ 
épais  d'environ  fix  pouces  j  fe  divife  en  rameaux 
tétragones ,  cannelés ,  blanchâtres ,  garnis  de  feuil- 
les péciolées  j  oppofées  ,  ovaIes-c4>longues  j  acu- 
mînées  à  leur  fommet  ^  longues  de  cinq  i  fix  pou- 
ces» entières  ou  quelquefois  finemenc  crénelé  es  » 
un  peu  ridées 4  glabres,  nerveufes  en  defliis,  ru- 
des, un  peu  tomenteufes,  cendrées  &  a  veinules 
rériculéesen  deffous  i  les  pétioles  pnbefcens^  longs 
d'un  i  deux  pouces.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
une  panicule  terminale  &axillaire^  à  ratifications 
oppofées  J  plus  courtes  que  les  feuilles.  Le  calice 
elt  petit  >  d'un  blanc-jaunâtre ,  à  quatre  dencsj  la 
corolle  régulière;  fon  tube  de  la  longueur  du  ca- 
lice i  le  limbe  a  quatre  découpures  petites^  égales , 
étalées }  les  éramines  â  peine  plus  longues  que  la 
corolle  i  le  ftyle  bifide  à  foo  fommet  \  les  ftigmates 
réfléchis.  Le  fruit  efi  une  baie  arrondie  »  de  la 
grofleur  d'un  grain  de  poivre  «  rougeacre  ,  conte- 
nant un  noyau  divifé  en  quatre  loges. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque  j  au  milieu  des 
champs.  \f 

2.  ÀNOARâsE  jaunâtre.  Pnm»a  JUvefiens.Juff. 

Premna  tomentofa  ,  fUvefcens  ,  foiiis  çvéUolan* 
uolatU  ,  uatgtrrimis  ;  paniculâ  trichoiomâ.  Perf. 
SfnopC  I.  pag.  14 J.  —  JuflQ  AnnaL  Muf.  Parif. 
▼oL  7.  pag.  77. 

Arbrtflêao  dont  les  rameaux  »  les  feuilles  &  les 
panicules  font  chargés  d'un  duvet  tomenteux  & 
jaunâtre}  les  feuilles  pétiolées»  ovales- lancéolées^ 
très- entières  â  leurs  bords.  Les  fleurs  font  pérîtes^ 
difpofées  en  panicule  dans  l'aiflelle  des  teuilles , 
vers  le  fommet  des  ramea«x  i  les  ramifications  tri- 
chotomes.  Le  fruit  eft  un  drupe  prefque  fec^  di- 
vifé en  quatre  loges  »  â  quatre  femçnces  »  dont 
plufieurs  avortent  fîéquemnienc. 

Cette  plante  cioit  fur  les  rivages  du  Coroman- 
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J.  AmdarIsb  Tenicilk.  Pnmm  iftnkUiéiû. 

Pnmma  foliis  avmds  ,  lomgè  mcamimatts ,  pÊprk 
vemofortiUidaiis  ^  fuktùs  ntr\ops  ^  utrim^mk  guéris  / 
ramis  pajûcmU  veniâilatû,  (  N.  ) 

Ses  tiges  font  ligneofes  ;  Tes  rameaux  garnis  de 
feuilles  pétioléeSj  ovales ,  prefqu'en  coeur  ,  lon- 
gues de  trois  a  quatre  pouces  j  larges  àt  deux 
pouces  &  plus ,  membraneufes,  entières  «  glabres 
a  leurs  deux  faces ,  prefque  luiûntes  *  veinée  s  & 
finement  réticulées  en  defiiis  ^  plus  pâles  8r  ner- 
veufes en  deflbus ,  acuminées  â  leur  fommet ,  el J^ 
gîes  0c  arrondies  i  leur  bafe;  les  pétioles  lorgs 
d'un  pouce,  prefque  cylindriques,  un  peu  pubcf* 
cens.  Les  fleurs  font  dsfpofé.s  en  une  panivule 
droite  J  rameufe  $  les  rameaux  oppofés  S:  veui- 
cillés  J  pi  'fieurs  fois  ramifiés  ^  les  pédictUes  très- 
courts  ;  les  fruits  globuleux  «  de  la  grofleur  d'un 
petit  grain  de  poivre. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde.  ?  b  (  ^-  /  '«  *«^» 
Desfont.) 

4.  Andab  isE  â  feuilles  entières ,  n*.  i .  Pnnuu 
inugrifolia.  Lirm.  —  Lam.  111.  ub.  54). 

ANDiRA.  (  yoyei  Angelih.) 

ANDRACHNE  â  feuilles  detélèpht.  Andrachu 
uUpIdoide»,  Lirm.  —  Lam.  111.  tab.  797. 

ANDRÉE.  Andréa.  Genre  de  plantes  de  la  fa- 
mille des  moufles,  que  M.  Pals fot-Beau vois  place, 
d'après  fa  méthode,  dans  la  feâion  des  apognnes, 
^  qui  d'abotd  avott  été  confondu  par  Dilleoius  & 
Linné  avec  les  jungermanes. 

La  coiffe  efl  campaniforme ,  &  ne  couvre  que  la 
fommet  de  l'urne  ou  capfule.  Celle-ci  efi  pédoncii- 
lée,  ovale,  alongée^  elle  fe  divife  en  quatre  feg- 
mens  égaux,  atuchés  par  le  fommet  à  l'opercule, 
&  par  la  bafe  à  un  gonflement  qui  reffemble  à  une 
petite  capfule*  Ces  fegmens  ne  font  que  s'ouvrir 
&  le  plier  fur  eux-mêmes  »  pour  laiffer  un  paflage 
libre  aux  poolEères  &  aux  femences.  Les  feuilles 
du  périchet  font  très- longues,  au  nombre  de  trois 
à  cinq ,  &  couvrent  les  pédoncules  fouvent  en 
entier. 

L'ouverture  de  la  capfule  en<|uatTe  vahres  ref- 
femble parfaitement  à  celle  d'un  )ongermane  \  ce 
qui  a  caufé  l'erreur  de  Dillenius  flc  de  Linné. 
brhrhirt,  Hedvig  fc  Hoflman  ont  reconnu  l'eiif- 
tence  de  l'opercule  8c  de  la  coiffe  dans  ces  pbn- 
tes,  8r  ont  ainfi  reconnu  qu'elles  dévoient  appir- 
tenir  i  la  famille  des  mouffes.  Les  fleurs  mâles  (ont 
encore  inconnues. 

Ce  genre  fe  compofe  de  deux  efpèces  de  jon- 
germanes ,  décrites  n*«  a6  &  n*.  28.  La  première 
prend  le  nom  d'eJiirM  rmp^ris.  Hedv,  Spec.  47  » 
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tab.  7^  fig.  1 1  &  k  fecoiide ,  celui  à'anArâa  aipiM. 
Hedv'.  Spec.  49. 

ANDREUSIË.  Andrtufiû.  Genre  de  plantes^  di- 
cotylédones»  i  fleurs  complètes  ^  monopëtaléeSj 
régulières  j  de  la  fiiinille  des  plaqaemîniers  ^  qui 
comprend  des  arbufies  exotiques  à  l'Europe*  à 
feuilles  glabres  ^  alternes ,  à  fleurs  axillaires. 

Le  caraâère  efientiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  calice  ptffiJUnt  ^  à  cinq  découpures  y  une  corolle 
tnfoucoupc  j  cinq  et  Aminés  ;  un  ovaire  libre  y  unfiyié; 
un  drupe  ,  co^enmn»  un  noyau  à  quatre  loges  monO" 

[fermes. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I  ®.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j  perfiftant ,  divifé 
en  cinq  découpures  profondes. 

2*.  Une  corolle  monopétale  >  hypocraténforme» 
attvichée  au  fond  du  calice;  le  tube  cylindriaue ) 
r(7rilîce  fenné  par  des  poik;  le  Ixoibe  étale 9- à 

cin'v)  lobes. 

^°.  Cinq  etamines  inférées  vers  le  milieu  du  tube; 
les  hiamens  fubulés ,  foutenant  des  anthères  vacil- 
lâmes ,  échancrées  à  leur  bafe  «  s'ouvrant  latéra« 

lement. 

4^.  Un  ovaire  libre  »  ovale ,  furmonté  d'un  fljrle 
de  la  longueur  des  etamines .  terminé  par  un  ihg- 
nu  ce  concave  &  dilaté. 

Le  fruit  confifte  en  un  drope  ovale  ^  entouré  par 
le  calice  ,  contenant  un  nojrau  offeux  ^  divi(é  en 
quatre  loges}  une  feule  (emence  dans  chaque 

loge. 

Ohfirvations»  M.  Ventenat  a  donné  i  ce  genre 
le  nom  à*andreufia  ^  qu'il  a  cru  devoir  fubfiituer  â 
celui  de  pogonia,  employé  d'abord  par  Andrevs, 
miis  qui  i'avoit  été  déjà  par  M.  de  Juflîeu  pour 
dtiigner  uo  genre  de  la  fanille  des  orchidées. 

EspicE  s. 

I.  AndREUSIE  glabre.  Andreufia  glahra^Vem. 

Andreujia  ramis  ereBis,  Uvibus  ;  foUis  ovali-lan- 
ieclatis  /fioribus  pendulis.  Vent.  Jard.  de  la  Malm. 
pag.  108.  tab.  108. 

Pogonia  (  glabra  )  » /b////  elUpetco^lanceolatis  ^ 
^lahris  ;  fioribus  pendulis  ^  minutis  ,  albis,  André  v. 
bot.  Repof.  tab.  183. 

Arbriflean  dont  le  port  a  quelque  reflTemblante 
avec  celui  d'un  laurier  ^  &  qui  s'élève  à  h  hauteur 
de  trois  ou  quatre  pieds  fur  une  tige  droite  j  cylin- 
drique j  divifée  en  rameaux  alternes^  peu  ouverts  y 
auiculés  au  poioc  de  leur  infertion^  garnis  de  I 
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feuilles  glabres,  alternés j  pétiolées>  ovales- lan- 
céolées »  luifantes ,  d'un  vert-foncé  ^  parfemées 
en  deflbus ,  lorfqu'ôn  les  obferve  à  la  loupe  ,  de 
petits  points  blanchâtres  s  les  pétioles  articulés. 

Les  fleurs  font  blanchâtres ,  pendantes ,  d'une 
grandeur  médiocre ,  axillaires  «  rarement  folitat* 
res,  foutenues  par  des  pédoncules  iiniples ,  cylin« 
driques,  uniflures,  plus  longs  que  les  pétioles. 
Leur  calice  eft  glabre  >  à  cinq  découpures  .prjQ-* 
fondes»  droites >  linéaires^  aiguës  s  la  corolle  hy* 

[;ocratéiiforme«  une  fois  plus  longue  aue  le  ca- 
ice^  pubefcenre  à  l'intérieur;  le  tube  cylindrique» 
de  la  longueur  du  calice  i  l'orifice  fermé  par  d«$ 
poils }  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes  ovales-arron* 
dis  ^  trèf-entiers  >  les  etamines  de  la  longueur  du 
tube;  l'ovaire  ovale»  comprimé,  d'un  vert-pâte  : 
il  lui  fuccède  un  drupe  enveloppé  par  le  calice 

[^erfiftantj  contenant  un  noyau  offeux,  à  quatre 
oges  'mono  fper  mes. 

Cette  plante  croit  â  la  Nouvelle-Hollande  ;  elle 
fleurit  att  commencement  du  printennSj  &  pafle 
l'hiver  dans  l'orangerie.  T>  {Defcript.  ex  Fient,) 

2.  AndREUSXE  rabattue.  Andreujia  dehilis. 

Vent.  / 

Andreujia  ramis  decumhentibus  y  gfanduhfis;  foliis 
lanceolatis  y  fioribus  ereâis»  Vent.  Jard.  de  la  Malm. 
pag.  108. 

Pogonia  (debilis)»  yb//7i  lanceolatis  ^  apicibus 
fubjkrrulatis  ,  diftickis  ;  fioribus  foUtariis  »  axillari* 
bus ,  CÂTultis  s  corticejcabrofo,  Andr.  Rcpof.  Bot. 
tab.  111. 

Ses  tiges  font  farmenteufes  »  divifées  en  ra- 
meaux foibles»  rabattus  «  couverts  d'une  écorce 
glanduleufe  »  raboteufe  $  garnis  de  feuilles  alter- 
nes, pétiolées,  prefque  difpofées  fur  deux  rangs^ 
lancéolées,  glabres  i  leurs  deux  faces,  entières j 
un  peu  dentées  en  fcie  vers  leur  Commet.  Les  fleurs 
font  bleues,  folitaires,  reJreflees,  pédooculées» 
fituées  dans  l'ailfelle  des  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande  » 
aux  environs  du  port  Jackfon.  J) 

ANDROGYNETTE.  Stacfiygyn^ndntm.  Genre 
de  plantes  cryptogames ,  de  la  famille  des  lyeo- 
podes,  ét?bli  par  M.  Pâli fot-Beauvois,  donc  le 
caraâère  efléntiel  eft  d'avoir  : 

Les  fleurs  malts  pontes  fur  un  épi  chargé  de  brac^ 
têes  colorées  comme  les  feuilles  ^  &  au  bas  de  ce  même 
épi  une  fieur  femelle. 

Les  fleuts  mâles  font  compofées  de  bradées  lan- 
céolées» ovales^  très-aiguës,  finement  dentées  en 
fcie ,  fous  chacune  defquelles  fe  trouve ,  comme 
dans  prefque  tous  les  lycopodes ,  une  anthère  fef- 
filejbivalvej  réniforme>  contenant  un  amas  de 
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r>uffière  jaune  très-io&iminabtoj  d:  tmpénétrible 
l'eau. 

La  fleur  femelle  eft  compoHée  de  quatre  ou  cinq 
foIioWs  calicinales ,  lancéolées ,  aiguës ,  finement 
dentées  en  fcie^  plus  longues  que  ks  braâées  des 
flecrs  mâles.  Ces  folioles  enveloppent  une  capfule 
à  une  feule  loge,  à  trois  valves  prefqu'ovalesj 
obtufes  »  contenant  ordinairement  trois  femences 
fphértques^  blanches  j  &  remplies  d'une  fubftance 

Î^ébtineiife.  La  plupart  des  efpèces  de  ce  genre  ont 
es  feuilles  placées  fur  deux  rangs ,  &  naiâentdans 
les  climats  chauds ,  fous  la  zone  torride.  Ces  ef* 
f^èces  étoient  pour  la  plupart  renfermées  parmi  les 
iycopûdium  de  Linné. 

Celles  que  M.  Paiifot-Beauvois  y  rapporte  j 
font  :  le  tycopodium  rupefirt — alpinum — 'fldoellatum 
'-^plumofum — canaliculutum — circinnali'^verticUla'' 
tum~*  fanguînoUntum  Lino. — d/Iare-^myrthifolium 
— japonicum  Gmel.  —  pennifi^rme  Lam.  —  porclloi' 
éis  Lam.  —  pronifiorum  Lam.  —  omithopoaioidis 
Lam.  — *  Uvtgâtum  Lam.  —  ohliquum*  Magaz.  £n- 
cyd.  no.  20. 

La  plupart  de  ces  efpèces  on:  été  décrites  à 
l'article  Lycopodë.  M.  de  Beauvois  y  ajoute  les 
fuivantis  : 

1.  ÀNDROGYKBTtfi  ampleiicaule.  5r«cAy^iM» 
drum  ampiexifolium.  Pal.-Beauv.  ^ 

Stackygynandnun  frliis  dijtich}  imhficatis  ^  anv 
pi€Kuauuous»D'\\[t\u  tab.  66.  Hg.  9. 

Cette  efpèce  eft  rrès-reconnoiflibie  par  fes 
feuilks,  fi  urrées  contre  les  tiges ,  qu'dlts  pa- 
roilTent  implexicaui^»  &  fi  rapprochées  entr'elles 
au  fommet  des  nmeaux  «  qu'elles  femblent  perfo* 
liées.  Elle  croit  dans  les  Indes  orientales.  {Faii/iH- 
Beauvois.  ) 

2.  AndrogtHBTTS  obtufe.  Stachy^ynandrum 

Stachygynandrum  cauU  repente ,  ramofo  ;  ramis 
ramofis  i  ramuiU  dickotomis  ^  fpicijèris  ^  fpic's  hre* 
vil>us  ;  bra^tis  haf  rotund^tÎM ,  apice  acaminatis , 
margine  fuhintegris  ;  foins  dîfirchis ,  minute  jerratis  , 
vjiufii.  Faltf.-Beauv*  iCcheog.  pag.  115. 

Cette  efpèce,  recueillie  i  l'Ile- de- Prince  par 
M.  Bofy-Saint-Vincient^  a  des  tiges  raihpartes  6c 
rameufes.  Ses  rameaux  font  dkhotomes,  foutenant 
des  épis  courts,  accompagnés  de  braâées  arron- 
dies a  leur  bafe ,  acummées  â  leur  fommet ,  pref- 
3u*entSères  à  leur  bafe  ;  Us  feuilles  difpofées  fur 
cux  rangs  j  finement  denticulées  j  obtufes  â  leur 
extrémité. 

J.  ÀNDlVOGTNETTfi  glUApante.  Stackyfynaïf 
drum  fcandens* 
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pinnatis }  foiiis  aitêmis ,  Mongis  ^  ûpia  ftrruijtts  ; 
fpicis  terminalibus,  Palif.-Beauv.  Flor.  d'Owor.  pAg. 
10.  tab.  7. 

Cette  belle  efpèce  s'élève .  en  tournant  autour 
des  plus  gros  arbres  ^  2  la  hauteur  de  tro^s  ou  qu> 
tre  pieds.  Elle  s'en  diftingue  par  (es  tiges  grin* 
pantcj ,  rameufes»  par  fes  rameaux  alterna  s ,  étalés 
en  forme  d'aile,  aiîez  ftMiiblabUs  à  c<rux  d'une 
foàgèrej  garnis  de  feuilles  alternes,  obtongues, 
difpofées  (ur  deux  ranes»  un  peu  denticuléts  vers 
leur  fommet.  DesftipuTes  ou  folioles  plus  petites , 
imbriquées ,  lèguent  le  long  des  côtes.  Les  é^^is 
font  feffiles  &  terminaux. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  d'Orare. 
(  PaL'Beauv.  ) 

ANDRIALE.  Andryah.Cc  genre,  tel  que  Linné 
l'avoit  établi  »  étoit  conrtpofé  d'efpèces  qui  ^  par 
leur  port  &  leur  rapprochement,  en  formoient  uci 
genre  alTez  naturel  s  mais  on  a  remarqué  que  quel- 
ques efpèces  avoient,  outre  le  réceptacle  velu. 
Quelques  paillettes  aux  bords  de  ce  réceptacle  » 
1  aigrette  pileufe  ^  nulle  i  la  circonférence  »  ^ 
l'on  s'eft  dès-lors  empreffé  de  les  fe parer  des  an- 
driales,  &  d'en  former  un  genre  particulier» 
d  abord  fous  le  nom  de  Voigtia  ,  que  Ton  auroit 
dû  au  moins  coaferver ,  mais  auquel ,  pour  aid(*r 
à  embrouiller  un  peu  plus  la  nomenclature  de  la 
fcience  ,  on  a  fubftitué  celui  de  rothia.  Ce  der- 
nier nom  a  été  employé  par  M.  de  Lamarck  pour 
un  autre  genre.  (  ^oyei  VoicriA  &  Rothia.) 
Les  efpèces  qui  appartiennent  aux  vorgùa  font  : 

1 .  AndRIALE  i  corymbes.  Andryala  eorymhofa. 
Lam. 

Andryala  (  integrifolia  ,  variété  •  )  ^folils  infi- 
ri  (tribus  rurrcinatis ,  fuperioribus  ovato-oblon^it ,  /o- 
mentofii.  Linn.  Sylt.  veget.  600.  —  III.  tab  657. 
fig.  z.  —  Gxtxxï.  de  Fruà.  &  Seir.  tab.  1  j8. 

'Andryala  Unata,  Villars^  Dauph.  ).  pag.  6j. 

Andryala  parvijlora  ,  y SiT,  «.  Lam.  Flor.  franc.  2* 
pag.  1 17. 

Roihia  runcinaiû.  WillL  Spec.  ).  pag.  léll.-^ 
Roth.  Cataieâ.  bot.  i.  pag.  1C7.  ^ 

2.  Anprcale  laciniée.  Andryala laciniuta,  Lam. 
III.  tab.  6(7.  lig.  }. 

Andryala  integrifolia,  var.  ^.  Linn.  SyR.  veget. 
pag.  600. 

Andryala  finuata,  Linn.  Spec.  1 1  )7. 
'    Andryala  lyrata.  Pourfett  kd   Tolof.  }•  pag* 

Andryala  parvifora ,  yar.  f .  Lam.  Flor*  franc.  2. 
pag.  117. 
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Rothla  càiirdntkîfalia.  Wfllden.  Spec.  PlallT. 
roi.  3.  pag.  i6j  I.  —  Roch.  Citaleâ.  DOt.  i.  pag. 

JOJ/. 

* 

Obfervations,  Nous  avons  fait  mention  du  rothia 
ûnd^yaloîdts  ^  WiUden.  3  ,  pag.  161 1 ,  à  rariîcle. 
\H}i^iie  tomtntiufe,  Lc$  efpèces  fuivantes  appaf- 
ticnnenc  aux  Véritables  andryala, 

5.  Andriale  de  Ragafe^  n*.  1.  Andryala  ra^ 
gjiia.  Linn. 

4.  Ahdriaib  glanduleufe,  n®.  5.  Andryala 
glandulofa.  Lam.  111.  t^b.  IJ7.  fig.  I. 

Andryala  (  cheiranthifolia  )  ,  fûlns  runcinaris  ; 
furr.mis  Ltnceolatts ,  inttgris  ,*  villo  glandulifiro. 
l  héric.  Stirp.  pag.  3f.  lab.  18.  —  Air.  Hort. 
Kcv.  3.   pag.   119.  —  Willden.  Spec.  Plant.  3. 

pag.  1609. 

Andryala  tomentofa.  Scopol.  Infub.  2.  pag.  IZ. 

tib.  6. 

f .  Andriale  à  tige  nue.  Andryala  Mudlcaulis, 

Lam. 

Andryala  nemauftnfis.  Villa»  j  Dauph.  3*  pag. 

é6.  tab.  26. 

Crf/»ij  nemaufinjis.  Gouan  ,  Illuflr.  60.  —  Allion. 
Pedem.  n°.  809.  tab.  7J.  fig.  i.  —Willden.  Spec. 
5.  pag,  IJ91. 

An  hieraeiitm  fanBum  ?  Lînn.  Spec.  Plant,  pag. 

H  27. 

^.  Eadem  ,  caule  ramqfij^mo  ,  multijtoro  y  fub" 
folinfo,  Decand.  Flor.  franc.  4.  pag.  3& 

Elle  paroit  fe  rapprocher  un  peu  des  rothia 
(  vcigeia  ).  Lcs  femences ,  placées  à  la  circonfé- 
rence des  fleurs,  font  enveloppées  par  les  fo- 
lioles du  calice ,  en  forme  de  paillettes  $  elles 
font  quelquefois  dépourvues  d'aigrettes.  Dans 
qur^Iqucs  individus ,  Its  tiges,  au  lieu  ri'étre  fim- 
plîrs  ,  fe  divifent  en  deux  ou  trots  rameaux  1 
quelquefois  elle  fe  ramifie  au  point  de  porter  dix 
à  douze  fleurs,  de  alors  elle  oflre  quelques  feuilles 
épaifes  çâ  &  la  fur  la  tige.  (  Decand.  )  • 

G.  Andriale  noirâtre.  Andryala  nrgrUans, 

Pcir. 

Andryala  foliis  inftriorthus  lyratO'pinnatis  ,  ^e- 
duicuiis  ramofif  ,  tomento  fuperiorum  partium  ni* 
g'uante.  Poir.  Vo3rag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  118. 

Andryala  foliis  pinnattfido-lyraitJ  ;  fiorihus  co* 
rynoofis  ,  aggregatis  ;  pedunculis  caiicibufque  villo ' 

l^'xilcidis.  Djsfontaines ,  Flor.  atlant.    vol.  2. 
fag.  276. 

Toute  la  plante  a  un  afpeft  norrâtre.  Ses  tiges 
font  droites  j  hautes  de  deux  à  trois  pieds ,  iégé« 
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remeht  (Iriées^  très*rameufes,  qnelqucfois  pref- 
que  Amples,  pubefctntes ,  cha  gées,  à  leur  partie 
fupéiieure,  de  poils  glanduleux  &  vift^ueux.  Les 
feuilles  font  pétiolées,  glabres  ou  à  peine  pubef- 
tentes ,  Drofondément  pinnatifides  s  les  décou" 
pures  linéaires ,  lancéolées,  un  peu  ohtufes,  en- 
tières y  rarement  denticulées  \  le  lobe  terminal 
plus  grand.  Les  fleurs  forment  un  corymbe  ter*- 
minai.  Les  pédoncules  font  velus  &r  rjmeux,  ac*- 
compagnes  à  leur  bafe  d*un3  foliole  linéaire  ,  fu* 
bulée.  Le  calice  efl  d'un  brun-noirâtre  j  velu  , 
cylindrique  $  Ces  écailles  fubulées ,  difpofées  fur 
deux  rangs  ;  les  femences  brunes  ,  oSlongues  « 
petites  5  Taigrette  feflTiîe  ,  fimple  ,  blanchâtre  , 
velue;  le  réceptacle  pubefcent  &  velu. 

J'ai  découvert  cette  plante  en  Barbarie  «  dans 
les  environs  de  Lacalîe.  (  ^.  v.  ) 

7.  Andriale  pinnatifide.  ^a</ry(i/<i /^Z/r/iârz/^tf* 
Ait. 

AndrytUa  foliis  tomentofis ,  pinnatifidis  ;  <alicihm 
tomentofis ,  pilops  ;  pilis  rigiàiufcuUs.  Ait.  Hort» 
Kev.  vol.  3.  pag.  129. 

«.  Andryala  fhlii:  planaiijidis  ;  pinnts  d'fianti' 
hus^  deneaiis.  Ait.  i.  c. 

/U  Andryala  foliis  profundi  pinnttifidh  i  pinnU 
hrevihus,  iruegris.  Ait.  1.  c. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  i^arnis  de 
feuilles  alternes  ,  pétiolées ,  tomenteufes  &  pin- 
natifides s  les  pinnules  font  ditbntes  ik  dentées 
dans  la  variété  ^;  elles  font  profondes  ^  courte^ 
&  entières  dans  la  variété  ^  \  les  calices  tomen* 
teux ,  chargés  de  poils  roides.  La  première  croie 
&  Madère  j  la  féconde  aux  Canaries,  d^  (  ^./.) 

8.  Andriale  â  feuilles  de  bacile.  Andryalm 

crithmrfolia»  Air. 

Andryala  foliis  pinnaiis ,  linearièus  ^  tomtntojîs. 
Ait.  Hort.  Kew.  vol.  3.  pag.  129. 

Dans  cette  efpèce,  les  feuilles  font  ailées  8c 
non  pinnatifides  «  compofées  de  folioles  linéaires, 
tomenteufes  }  elles  reuemblent  à  celles  du  criik^ 
mum. 

Cette  plante  croit  i  l'île  de  Madère,  (f 

ANDROMÈDE.  Aadromtda.  Une  fuite  de  jolis 
arbufles,  qui  s'élèvent  graduellement  jufqu'à  la 
hauteur  des  arbres  de  médiocre  grandeur^  com* 
pofe  le  genre  des  andromèdes.  Nées  la  plupart 
dans  les  contrées  du  Nord ,  fur  des  roches  nêriles , 
les  unes  habitent  le  fommet  des  hautes  montagnes, 
&  ,  femblables  «aux  autres  plantes  alpines  «  elles 

(nous  étonnent  par  leur  petîtefle,  par  la  déiicateiTe 
de  kur  feuillage  ,  par  la  fingularité  de  leur  portj 
:  qui  les  a  fait  comparer  i  certaines  efpèces  de 
'  mouife&j  dont  elles  poKem  le  nom  ^  -tslles  que 
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V^ndrûmtda  hypnotJei ,  lycopodioides  ^  &c.  Elles  ont 
aufli  J'afpeâ  d«  quelques  bruyères  »  avec  lefquelles 
elles  ont  en  efFec  une  grande  affinité  i  mats  i  me- 
fure  qu'elles  quittent  les  hautes  Alpes ,  6z  qu'elles 
dofcendent  fur  les  coteaux  moins  élevés  ou  dans 
les  plaines  ^  ces  efpèces  ont  un  afpeâ  tout  diffé- 
rent :  il  faut  l'oeil  exercé  du  botaniHe  pour  les 
reconnoicre  cotnme  appartenant  au  n;éme  genre  : 
elles  prennent  la  forme  de  grands  arbrifTeaux. 
Leurs  feuilles  ne  font  plus  ferrées^  petites^  imbri- 
quéesi  elles  deviennent  alternes,  diftanteSj  pla- 
nes ^  ovales  ou  abngéeSj  &  s'affilitnt  avec  les 
arboufiers ,  dont  elles  ne  diiFèrent  que  par  leurs 
fruits  :  tels  nous  vovons  les  fautes^  pygméts  fur  les 
Alpes ,  ombrager  aans  les  plaines  »  par  leur  cime 
touffue ,  les  bords  des  ruifieaox.  Quoique  les  an- 
dromèdes  ne  fe  rencontrent  la  plupart  que  vers  les 
cercles  polaires  ^  dés  voyageuis  modernes  en  ont 
cependant  découvert  plufieurs  belles  efpèces  fur 
les  montagnes  des  contrées  équatoriales  &  aullra- 
les.  Toutes  brillent  par  leurs  jolies  fleurs  &  par  un 
feuillage  élégant;  elles  font  Tomement  de  ces 
plages  défertes  &  de  ces  roches  arides  j  fur  lef- 

Suelles  la  nature  les  a  fixées.  L'idée  de  ces  belles 
eurs  reléguées  loin  des  plaines  riantes^  prefque 
folitaires  fur  une  pierre  nue  &  gUcée^  a  rappelé 
à  Linné  l'image  de  la  belle  Andromède  fur  fon 
rocher  I  il  leur  en  a  donné  le  nom.  On  en  cultive 
plufieurs  efpèces  dans  nos  jardins ,  que  Ton  tient 
à  Tombre  &  au  nord  ,  dans  un  terreau  un  peu 
humide.  Queloues-unes  conferver.t  leuts  feuilles 
toute  l'année.  Nous  ne  trouvons  dans  les  Anciens 
aucune  indication  qui  faffe  foupçonner  que  la  con- 
noifTance  des  andromèdes  ait  eu  lieu  parmi  eux. 
Les  botaniîtes  qui  en  ont  parlé  avant  1  inné  les  pre- 
noient  pour  des  bruyères»  des  arboufiert»  ou  des 
airelles,  trompés  par  le  port  de  quelques-unes  & 
par  les  fleurs  des  autres ,  fans  porter  leur  attenuon 
fur  les  autres  parties  de  la  fruAification. 

I.  Andromède  tétragone,  n®.  i;  Andromeda 
tetrugona.  Linn.  —  Pallas  ^  Flor.  rofT.  ^.  pag.  }6. 
uh*  7} .  fig.  4* 

a.  ANDROMéDE  i  feuilles  de  bruyère.  Andro- 
meda  ericotdis.  Poil. 

Andromeda  foliis  imhricatis  ,  convexts ,  margine 
fétacco-ciliûtis  ;  pedunculis  foittariis  ^  axi^Uribus  ; 
coroUis  globojis,  Willd.  Spec.  i.  pag.  6c8.  —  Pall. 
Flor.  rofl*.  i.  pag.  $6.  tab.  7J.  fig.  }. 

Ce  petit  arbuRe  a  le  port  d'une  bruyère  {  il 
s'élève  i  la  hauteur  de  dix  à  douze  pouces.  Se% 
tiges  font  droites  »  rameufes  «  reveiues  d'une 
écorce  grifâtre  ;  Us  rameaux  épars  »  prefque  té- 
cragones  ;  les  feuilles  oppofées^  ovales-  obtu- 
fes  j  convexes j  fétacées  âe  ciliées  à  leurs  bords  $ 
les  cils  rougeatres  ou  couleur  de  rouille  $  les 
fleurs  pédonculées ,  folitair^s  «  axillair es  \  ks  pé- 
4oocuies  courts j  incUoési  le  calice  petite  veidâ- 
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rre ,  à  quatre  divifions  \  la  corolle  blanche  ^  g|o* 
buleufe  \  fon  limbe  partagé  en  ouatre  lobes  ar» 
rondis ,  très-courts ,  réfléchis  \  les  étamines  de 
huit  â  dix  \  les  anthères  bifides  »  l'ovaire  globu- 
leux. Le  fruit  confifte  en  une  capfule  à  quatre  ou 
cinq  loge%  ;  autant  de  valves  j  contenant  des  fe- 
mences  nombreufes ,  fort  petites. 

• 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  fur  les  col- 
lines &  les  montagnes  de  la  Daurie.  '^ 

).  Andromède  de  fiellère»  Andromeda  ftlU» 
riana, 

Andromeda  fioribus  termînalihus  ,  fuhfefilihus  ^ 
cernais;  foliis  iUiptieis  »  confertis.  Pall.  Flor.  rofl** 
X.  pag.  58.  tab.  74.  fig.  1. 

Ewa  fielteriana.  Willd.  Spec.  1.  pag.  }87. 

Cette  efpèce  i  ainfi  oue  la  précédente  j  a  de 
grands  rapports  avec  les  oruyères.  Leurs  divifioos 
variant  de  quatre  â  cinq  «  &  ce  dernier  nombre 
étant  le  plus  commun ,  elles  femblent  convenir 
davantage  aux  andromèdes.  Celle-ci  a  fes  tiges 
d'un  brun-noiràxre ,  chargées  de  rameaux  nom- 
breux, cylindriques ,  inclinés  $  les  feuilles  oppo- 
fées  par  paires  ou  ternées  ,  prefcjue  fefliles  ^  très- 
npprochées,  oblongues,  elliptiques.  Lts  fleurs 
font  terminales  ,  prefque  feflîles  ,  rougeatres, in- 
clinées ;  le  calice ,  ainfi  que  la  corolle ,  i  quatre 
ou  cinq  divifions  i  celles  de  la  corolle  très-pro- 
fondes ,  ovales  »  concaves  \  huit  à  dix  éumines  ; 
les  anthères  à  deux  pointes;  lescapûiles  ovales, 
à  cinq  faces ,  à  quatre  ou  cinq  loges  \  autant  de 
valves. 

Cette  plante  croît  au  Kamtzchatka. 

4.  Andromède  hypnoïde,  n*.  1.  Andromède 
hyfnoides.  Linn.  ^  WilLi.  Spec.  2.  pag.  6o8. 

f .  Andromède  lycopode.  Andromeda  fycopo^ 
dioides.  PalI. 

Andromeda  foliis  imbricatis ,  fabula tis  ,  glahrit; 
peduncuUs  fubgeminatis  ,  axilUribus  ;  coroLit  cam* 
panulaùs,  Whl^.  Spec.  2.  pag.  608.  —  PalI.  Flor. 
ruff.  2.  pag.  ^}.  tab.  7}.  fig.  i.  — -  Gmel.  Sibir.4. 
pag.  130.  tab.  57.  fig.  i. 

Peu  différente  de  la  précédente ,  elle  eft  plus 
grandie  dk^ns  toutes  fes  parties  %  elle  reffemble  au 
lycopode ,  &  forme  des  gazons  touifus.  St%  tiges 
font  étalées  ete  rampantes î  les  feuilles  glabres» 
petites  »  imbriquées  fut  quatre  rangs»  en  forme 
d'écaillés  fubulees  i  fes  fleurs  blanches  >  folitiires 

1  ou  géminées;  les  pédoncules  droits  ,  filiformes» 
la  corolle  inclinée ,  campanulée  »  à  cinq  lobes  ai- 
gus >  très-ouverts  \  huit  i  dix  étamines  i  les  an- 
thères rougeatres,  bifides  \  \\S  capfules  bninesi 

I  globuleafes  «  à  ciii%  «salves  ^  s'ouvram  par  le 

fommec.  ^ 

Cette 
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Cett9  plante  erotc  Tur  le  penchant  des  monta* 
gnes ,  en  Sibérie  &  au  iEamtxdiatka. 

6.  ÀNDROMàoE  à  flenrs  bleues  «  n^.  5.  Andrch' 

meda  câruUa.  LlUD. 

Àndromeda  taxîfolia.  PalL  Flor.  rofH  2.  pag.  54. 
tab.  72.  Hg.  2. 

£r/tvz  cérulca.  Willd.  Spec.  2.  pag.  }87. 

7*  ANDKOMàDS  mufcifomie»  1^*.  7.  Andro- 
mcda  hriantka,  Lînn.  —  Pallas^  Flor.  roff.  cab.  74. 

bg.  I. 

£'/Vtf  bry^ntha.  Willden.  Spec*  2.  pag.  386.  — 
1  hdnb.  Monogr.  de  erica. 

8.  Akdromèdb  coQchée*  Andnmida  profiratan 

Civan. 

Andi-omeda  eauU  frutkofo ,  humifufo  ;  foliis  ovato* 
âiutis  y  glahris  j  fparfis  jfuhftrratis  ;  pcdunculis  axil- 
Urtlfus ,  foUtariis.  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  45. 

ub  ^Gu 

Ses  tiges  font  grêles  «  très-rameufes  ,  étalées 
fjr  la  terre  j  cylindriques^  à  peine  longues  d'un 
pied  \  Tes  feuilles  glabres^  éparfes  ^  un  peu  char- 
nues, petites,  très-nombreufesj  ovales,  aiguës ^ 
longues  d'environ  deux  lignes,  larges  d'une  demî- 
li^ne,  vertes  en  defius,  veinées  &  de  couleur  de 
rouille  en  deflfous^  i  peine  denticulées  à  leurs 
bords  j  foutenuespar  des  pétioles  très-courts.  Les 
ficurs  font  folitaires ,  aiillaires  I  les  pédoncules 
impies  9  uniflores ,  plus  courts  que  les  feuiHes , 
accompagnés  de  deux  écailles  à  leur  bafe.  Le  ca- 
lice eft  glabre  »  divifé  jurqu'â  fa  moitié  en  cinq 
découpures  ovales  «  la  corolle  ovale-tubuJeufe , 
de  ccultur  rofe-clair  %  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
coures ,  ovales  $  dix  étamines  »  le  s  filamens  un  peu 
velus  i  les  anthères  a  deux  pointes  \  la  capfule  un 
peu  globuleufe^  à  cinq  canpelures. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes^  au  Pérou. 
1)  (  Dêfcript.  fx  Cavan,  ) 

9.  Andromède  à  feuilles  de  camarine,  n^.  4. 
Anàromcda  êmpetrijblia*  Lam.  '—  CoRunerf •  Herb. 
—  Willd.  Spec.  2.  pag.  609. 

D'après  les  ôkfervaelons  faites  par  l'auteur  de 
Tariicle  A>iDROMiDE  »  dans  la  nouvelle  édition 
des  arbres  &  arboftes  àt  Duhamel ,  cette  plante 
tft  la  même  que  Yarbutus  pumila  .Forfi.  Elle  doit 
être  confervee  dans  ce  dernier  genre ,  ayant  pour 
fiuit  une  baie  fucculente^  &  non  une  capfule. 

10.  Andhomâds  myxfine^  n*.  f.  Andromtda 
Tnyrfinit€$.  Lam.  111.  Cen.  tab.  365.  iig.  2. 

Arbutus  (  mîcrophyfla  )  ,  cauU  fhuieojfô  /  foitîj 
avaiis ,  ftrram  j  ttuitkis  -/  ptduncitiiâ   ofsilianbtês  j 
B^ioMique.  SuppUmcnt,  Tomt  L 
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unifions.  Forfl.  Comm*  Acad.  Goett.  vol.  9. 1787» 
pag.  52.? 

11.  Andromède  duMaryland,  n^  8.  Andro^ 
mtda  mariana.  Linn.  —  Jacq.  le.  Rar.  1.  tab.  4(9 f, 
&  Colieâ.  2.  pag.  326. — Duham.  Arb.  edit.  nov. 
I.  pag.  177.  tab.  37. 

Cette  efpèce  varie  dans  la  forme  de  fes  feuilles, 
qui  font  tantôt  ovales  j  tantôt  plus  alongées  Se 
oblongues. 

12.  AndromIde  iettXk%intMie.  Andromeda  ftr^ 
rugitua.  Ait. 

Andromtda  peduneulis  aggregatis  j  axillaribns  ^ 
corollis  fiibglobofis  ;  JoUis  ellipticis  ,  integcrrimis , 
fubths  fquamofo-farinofis.  Ait.  Horc  Ke^.  2»  pag. 
67.  —  Vent.  Hort.  Malm.  tab.  80.  —  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  1.  pag.  252.  —  Walth.  Flor.carol. 

«.  Eadem  (  arborefcens  )  j  foliis  confertîoribus  ^ 
revoiutis  ^  conv€xLs  ;  fioriùus  numcrofis,  Michaux  ^ 

I.  c. 

^«  Eadem  (  fruticofa  )  ,  ramis  fsLpins  fiexuofis; 
foliis  diftunter  alttnds  ,  acutionhus  ,  planiufculis  ^ 
fubths  prominêJc  rsticulaiîsj  fioribus  paucioribus* 
Mich.  1.  c 

Ses  tiges  fe  divi(ênt  en  rameaux  alternes ,  cylin- 
driques,  revims  d*une  écorce  brune  »  garnis  de 
fieunles  alternes  ^  pétiolées  ,  ovales-lancéoléts  , 
aiguës  ou  un  peu  obcufes  ^  très-entières  »  rétrécies 
en  coin  i  leur  bafe ,  d*un  vert- foncé,  prefque  gla- 
bres en  deflus ,  parfemées  en  deflbus  de  petites 
écailles  pulvérulentes  ^  de  couleur  de  rouille ,  un 
peu  velues  fur  leurs  nervùrts  &  fur  les  jeunes 
poufles^  longues  de'deux  à  trois  pouces^  les  pé* 
uoles  courts.  Les  fleurs  font  blanchâtres  j  fans 
odeur,  axillaîres  ,  agrégées,  foutenues  par  des 
pédoncules  filiformes,  longs  de  quatre  à  fix  lignes. 
Le  calice  eft  pulvérulent  ,i  cinq  découpures  ova- 
les ,  aiguës  }  la  corolle  globuleufe  *  i  cinq  dents  ; 
dix  étamines  une  fois  plus  courtes  que  la  corolle ^ 
les  fila^nens  velus,  fubulés.  La  capfule  eft  ovale  , 
blanchâtre,  à  cinq  faces  j  à  cinq  lopes ,  à  cinq 
valves  i  tes  cloifons  longitudinales,  adhérenies  au 
milieu  des  valves  »  les  feniences  brunes  ,  fort  pe* 
rites ,  nombreufes. 

Cette  plante,  d'après  Michaux ,  varie  par  fon 
port  &  par  fa  grandeur.  Dans  la  première ,  m  ,  ks 
tiges  s'élèvent  en  arbre  à  la  hauteur  de  douze  â 

Îuinze  piedss  elles  font  droites,  prefque  toujours 
mules;  fes. rameaux  nombreux,  rapprochés  en 
faifceauxs  les  feuilles  droites  ,  nombreufes  ,  rap- 

Cochées  des  rameaux,  en  très -grand  jicmbre. 
\  variété  ^  eft  un  arbufte  à  peine  haut  de  deux 
ou  trois  pieds ,  dont  les  rameaux  font  écartés  ^ 
lâches  &  divergens  ;  les  feuilles  moins  nombreu- 
ses ,  formant  avec  la  tige  un  angle  très-ouvert,} 
ks  fleura  leresj  plus  peticesr 

Y7 


354 


AND 


Cette  planta  eft  otiçînaire  de  TA^rériquc  feo- 
tentrionale.  On  h  cuîcive  dans  U$  jardins  de  l'Eu- 
rope. Ses  fleurs  fe  montrent  pendant  tout  l'été.  T> 

ij.  ANDROvioE  i  feailles  de  cafline.  Andro- 
meda  caffiiefolia.  Vent. 

Andromeda  peduncuHs  ûggregatis ,  coroUis  c^m^ 
panulatis  ;  foUii  ovaiis  ,  dtntazis ,  utrinq^e  gluhru» 
Vent.  Hort.  Ceîf.  pag.  60.  tab.  60. 

Andfomeda  (rpeciofa^  var.  «,  nitida).  Mîch. 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  256. 

^.  Andromtda  (pulvcru!enta),yô//«y2r3fàj  nivto 
pulvere  confperps,  Trawels  of  Bartram.  vol.  2.  tab. 
3.  fig.  2.  —  Willden.  Spec.  Plant.  2.  pag.  610.  — 
Vent.  Hort.  Malm.  tab.  79. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapport  avec  Van- 
dromcda  mariana  ;  e'ie  5*en  diftingue  par  fcs  co- 
rolles en  cloche  &  par  fcS  feuilles  dentées.  Ses 
tiges  font  elabres,  droites  «  rameuf^s  ,  cylindii- 
qùes ,  rouffeâires  vers  !eur  fommet  ;  Us  ran^eaux 
alternes ,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  glabres , 
ovales,  dentées 5  munies  d'une  glande  au  fommet 
de  chaque  dent;  planes,  coriaces,  veinées,  à 
peine  aiguës  ,  d'un  vert-foncé,  fubfiibntes  pen- 
dant l'hiver  j  les  pétioles  courts,  très- ouyercs. 
Les  fleurs  font  axillaires,  fafci culées  ;  les  péJon- 
cules  glabres ,  cylindiiques  ,  longs  de  fix  lignes  , 
d'abord  recourbés ,  puis  redreffés  après  la*  floraî- 
fon.  î-e  calice  eft  d'un  vert-blanchâtre ,  à  cinq 
divifions  ovales ,  aiguës  ;  h  corolle  d'un  blanc 


courtes  que  la  corolle  ;  les  anthères  vacillantes , 
linéaires,  furmontées  de  quatre  ai  êtes.  L'ovaire 
eft  libre,  globuleux,  entouré  di  dix  gla.ndes  à 
fa  bafe  ;  la  capfule  gîobuleufe  ,  pentagone,  ombi- 
liquée  à  fon  fommet ,  divifée  en  cinq  loges  ,  s'ou- 
vrant  en  cinq  valves  ;  les  cloifons  membraneufes, 
adhérentes  au  milieu  des  valves  j  les  femences  gla- 
bres ,  noirâtres ,  adhérentes  â  un  placenta  cen- 
tral, dont  les  angles  font  faillans  dans  les  loges. 
La  variété  f>  ne  diffère  de  la  précédente  qu'en  ce 
que  fes  feuilles  font  couvenes  en  deffous  d'une 
poufltère  blanchâtre ,  &  patferaées  de  quelques 
poils. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  &  à  la 
Floride.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paiis.  T)  (K.  V.) 

14.  Andromède  fafcîculée.  Andromtda  fa fci- 

iu/ata.  Swâttz, 

Andromtda  ptduncuHs  aggrtgaiis  ^  folîis  ûlttmis  , 
ovjto-idnteoiatis  f  ohtufis  ,  fuùcrt/mtis  ,  coriactis. 

Swartx  j  Flor.  Ind.  occid.  2.  pag.  8}6,  i 
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Elle  fe  diftingue  de  VandromtéA  mmrians  par  fes 
feuilles  plus  longues,  plus  obtufes,  coria.c*.  i  n 
tronc  s'élève  â  la  hauteur  d'un  arbre  de  rré^'iocte 
grandeur.  Ses  rameaux  font  lifl^s ,  cylin^ricucs , 
un  peu  anguleux}  fes  feuill;rs  ovales  Lr-ceolr-.. , 
longues  de  deux  ou  trois  pouces,  i  ^t\nz  c.  n.-- 
lées ,  glabres,  pcrfiiiantcs.  Les  fleuri  forit  df.  • 
fées  en  grappes  axillaires  ,  fclitJres,  f  îu^  c^jitrs 
que  les  pétioles.  Leur  c*lice  etl  fort  p^tic,  à  v  q 
découpures  courtes  ,  aiguè^  >  les  cap'u'.^s  «  '.  «  :.- 
gués,  rétréoics  â  leurs <^.eux  extreaii-e*,  cbuj- 
rér.ent  pentagones,  â  cirq  cannelures,  à  ^-:q 
loges,  s'ouvrant  au  fommet  j  les  lemeoces  ob.gL- 
gués,  fort  petites. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  •  â  la  Ja- 
m: ï  ]ue.  \)  (  Swart^ .  ) 

If.  Andromède  de  la  Jamaïque.  And'omu* 

jjma.anf.s,  Svartz. 

Andromtda  ptduncuUs  aggrtgatis;  coroU's  ovj:'j, 
dzjpkanis  ;  foliis  aittrnîs  ,  lato-ianctolaûs  ,  o.t  ,  « , 
intrgtrrimis  ,  fuhtus  cintrtis.  Svaxtx  j  Flor.  h  i« 
occid.  2.  pag.  838. 

Ses  tiges  font  droites ,  Ii0es ,  haates  de  fit  i 
fept  pieds  ;  fes  rameaux  anguleux,  ftrîés  ,  pulnf- 
cens  I  blanchâtres;  les  fi?uilles  alternes,  pétiolees, 
élargies, lancéolées,  obtufes,  très-entières,  pre  - 

3ue  luifantes  en  deflus  ,  cendrées  &  couvertes 
écailles  rôuillées  en  deflbus;  les  pétioles  co«  rs  > 
un  peu  comprimés  \  les  fleurs  aggrégées  ,  aiiLai* 
res;  les  pédoncules  couits,  fimp^es,  réfléchis  » 
uniflores.  Le  calice  eft  terminé  par  cinq  dents 
courtes  s  la  corolh  ovale ,  point  cylindri<;ue , 
tranfparente ,  de  couleur  aqueufe ,  parfemée  de 
petites  écailles  blanchâtres  ,  luifantes  i  l'orifice 
reflerré  ;  le  limbe  à  cinq  lobes  très-coorts ,  un  reu 
réfléchis  ;  dix  étamines  inférées  â  la  bafe  du  tubf 
de  la  corolle  ;  les  anthères  bifides  \  l'ovaire  ar- 
rondi :  il  lui  fuccède  une  capfule  ovale ,  penti- 
gone  ,  contenant  des  femences  brunes,  nombreu- 
fes  ^  tort  petites. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes, 
ï  la  Jamaïque. I7  {Swan^,) 

16.  Andromède  câandrique.  Andromida  of- 

tandra.  Svartz. 

Andromtda  ptduncuUs  aggrtgatis  f  coroUis  cy  V''- 
drîcis  ^  quadnfdis  ;  foUiâ  alttrnis  y  ovato^/anctiû::^ , 
inttgris.  Svartz ,  Flor.  Ind.  occid.  2.  pag.  84c. 

Arbuile  dont  les  tiges  s'élèvent  à  douze  ou  quinze 
pieds,  divifées en  rameaux  lâches ,  étalés,  glabr  s , 
ftriés ,  cylindriques ,  un  peu  roufleâtres  ,  garnis  Je 
feuilles  alternes  ,  pétiolées,  lancéolées»  ovales  « 
acuminees,  étalées ,  très -entières ,  foutenues  par 
des  pétioles  glabres  ,  courts ,  un  peu  comprimes. 
Les  fleurs  font  réunies  dans  les  aillelles  des  feuiiie<} 
les  pédoncules  uès-courts  »  réfléchis.  Le  calice  dl 
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dhifé  t  1  corolld 

rylindri  celle  di 

V^.idritm  irquëesj 

le  timbe  ■,  aigus, 

un  peu  lètes  bi- 

fiiesi  1*  ,  ovale, 

auumin^  :  il  lui  fuccëde  une  capfule  oblongue, 
jcuminée,  un  peu  titiagone^  à  quatre  loges  po- 
1)  i  pennes. 

Cette  plante  croît  à  la  Janiatc|ue  ^  fur  les  mon- 
ngnes  les  plus  élevées,  f)  (Swjri^.  ) 

iy-  Andromède  à  feuilles  repliées,  n'.  6. 
Acdromeda  polifoUa.  Linn.  — Mîch.  Flor,  boréal. 
Amer.  I.  pag.  2J4.  —  Duhim.  Arb.  edit.  nov.  i. 
pag.  183.  tab.  j8.  —  Pal!. Flot,  roff.  pag.  j}.  ub. 
71. —  Lan),  111.  Gen.  ub.  ;6;.  Eg.  i. 

Rhododtadroa  poUfoliam.  Scopol.  Cartl.  n°.  481. 

a.  Andromeda  (^Iatîfolia),yô/>ij  oblongU;  eorotlis 
ovjiis  ,  înearnat't  ;  laciaiti  catUinii  pauitiibut  ^ 
ci~tii,  alhit  ^  iiuerdk'it  apice  ruiicuadii.  Ait.  Hort. 
k.T.  z  pag.  68.  —  Lam.  var.  fi. 

S.  Âadromtdit  (me<lia)  ,  foliis  lanetolatit (  eo- 
roilii  obloagO'Ovatit ,  ruiicundis  ,'  liicinlis  calieinu 
mgis  trtSU,  Ail.  Hoit.  Kew.  1.  pag.  68. 

y.  And'omedA  (anguRlfolia), /d/hj  Unceolato- 
lir.ctirHjttS  ;  lacini'ts  calicinît  otlongis  ,  rahrit.  Ait. 
Hoit.  Kew.  2.  pag.  68. 

Andromeda  eaitadtnfii,  &t.  Lam.  var,  y. 

f.  Andromtda  (  fubulata  ) ,  foliis  lineari-fahu- 
L-t:s.  Duham.  Atb.  edit.  nov,  i.  pag.  i8j. 

Elle  varie  dans  la  grindeur^&  la  forme  de  fes 
f^i'lss.  Ces  variétés  font  moins  dépendantes  de 
Il  (uliure  que  du  lieu  natal  de  cette  plante ,  qui 
crnic  i:galemenc  en  Europe,  en  Afîe  &  en  Amé- 
lique. 

■  S.   Andromède   cr^ue.  Andromtda  crifea. 

Aidromtda  foliis  lintan-lanceolath  ,  punSaiis  , 
■■!F",fu!>pilofiii  poriias  folitariit ,  fpi:iiiit.  (N.J 

Ses  lÏRîS  fe  divifent  en  rameaux  gtêles ,  alter- 
i^ei  ,  cylindriques,  prefque  glabres,  garnis  de 
Icuilles  alternes,  médiocrement  pétiniées  ,  linéai- 
res lancéolées,  longues  d'un  pouce  &  plus,  larges 
ce  deux  ou  itois  lignes,  tniières ,  crépues  à  leurs 
bnrdî ,  un  peu  pilcufes  ,  principalement  dans  leut 
jeuneite  ;  obtufes  à  kuc  fommet,  réttécies  ,i  leur 
^ >!^s,  vertes,  8(paTfemées  en  defliis  de  poinrs  b'an- 
(bires,  tuberculeux  (d'une  couleur  cendrée  obf- 
cuie  en  delTous;  les  feuilles  fujérieures  graduel- 
le nent  plus  petites.  11  Tort  de  l'aiffelle  de  chacune 
utiles  une  fleur  médiocrement pédoncuiée,  pref- 
i)iie  .iroite  ,  formant  par  leur  enie;nble  un  épi  ter- 
nii)il.  Le  caiiu  eil  dur ^  ceodié ,  à  cinq  découpu< 


res  droites  ,-étroitcs,  petliUantes  i  la  corolle  d'un 
blaric-jaurâtte,  petite,  tubuleufe,  une  fois  plus 
longue  que  le  calice ,  dîvilée  à  fou  limbe  en  cinq 
lobes  courts ,  obtus,  réfléchis  en  dehors  ;  dix  éta- 
mines  plus  courtes  que  la  corolle  i  un  (lyle  droit , 
])lus  long  que  tes  étamines  ;  le  lligmate  obtus.  Les 
fruits  ne  me  font  point  connus. 

J'ignore  le  Heu  natal  de  ceite  plante,  qui  a  été 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  T>  {V^-f- 
in.  ktrb.  Deifonc.  ) 

19.  Andromède  i  feuilles  de  fauls,  n*.  16. 
Andromtda  fulicifoUa.  Lam.  —  Smith ,  le.  Plant. 
ined.  I,  lab.  j8. 

10.  Andromèpe  i  Feuilles  de  buis,  n*.  17. 
Andromtda  buxifolia.  Lam.  —  Smith,  Icon.  Plant, 
ined.  I,  tab.  59. 

21.  Andsomède  à  feuilles  de  poirier,  wrf^îaro- 

mtda  pyrifolia.  Pjrf. 

And'omeda  arborefctni ,  cortice  fulcjto-firiato  , 
fvl'is  ovato-acuminatit.  Pttf.  Synopf.  Plant,  vol.  i. 
pag.  481. 

Ses  riges  s'élèvent  à  la  hauteur  d'fnviron  vingt 
pieds.  Elles  font  revêtues  d'une  écotce  (triée, 
rofondément  fillonnée;  les  rameaux  garnis  d«f 

uilles glabres ,  alternes,  ovales,  entières,  acu- 
minées  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  d'une  cou- 
leur pourpre  ttfes-foncée,difpoféËS  en  utie  paniculo 
glabre.  Elle  a  été  obfervée  â  l'ile  de  Bourbon  pat 
M,  du  Peiit-Thouars.  ft 

11.  Andromède  i  feuilles  d'yeufe.  AndrKtuda 
ilicifoiia,  Perf. 

Andromtda  foliit  cord'.nii ,  latis  .  torîaceis  ,fuh- 
dtntatis;  floribut  racem-fa-paniculaiis.  Perf.  Synopf. 
Plant.  I.  pag.  481. 

Ses  rameaux  font  alternes,  chargés  de  feuilles 
légèrement  pétioltes,  alternes  ,  ovales  &  entières 
dans  leur  jeunelle,  puis  plus  grandes,  élargies, 
cotiacïS,  écliincrées  en  cceur,  munies,  à  leur  bafe 
de  quelques  dents  écartées.  Les  fleurs  font  dif- 

Cofées  en  giappes  ra^iieiites,  prelque  paniculéfS. 
es  fruits  n'ont  point  été  obfervés. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  où  M,  Lagafcaea 
a  f^it  la  découverte,  f}  (Perf.) 

21,  Andromède  pubefcente.  .<tfji</n>nif<^  m- 

Andromtda  foliii  ovatis ,  coriauis ,  obtufit,fuhths 
pahtfctatibus  i  ractmif  tirtviffimis ,  fubf.ijaculaiit  J 
capfulis  quinqaecojlatis.  (  N  ) 

Androntfda  (  cubigînofa  )  ,  foHi$  ovatis ,  cor!a,~ 

eeis  ,  imcgcnimis ,  obi.f.s ,  jiiî'tùi  pubrfctniibas ,  ju- 
tioribus  rubieinoSf  ;   Tactmii   lauralibuf .  trt&ii  : 


AND 


cis.  ?  PerfooB  j  SysopC  fliBr.  i.  ^     itf.  AwirnoicliiB  pMMcalée,  Amimm$iû  pam^ 
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pag.481: 

Tout  me  p^ne  1  croire  que  cme  plaate  eil  b 
même  one  celle  mcncooDée  par  M.  Perfocm.  Ses 
îeunes  feuHles  «  dms  kf  Lidividos  que  je  poflède  « 
-ne  font  point  roaiIlé«s,  mais  feulement  pârfemées 
de  petits  points  roofleàtres  &  oombreax.  Cefi  un 
arbrsflèaa  de  huit  i  dii  pieds  de  haut.  Ses  rameaux 
lônt  glabres  ,  élancé  »  ma je&tres ,  un  peu  com- 
primés, garnis  de  feuillts  altemss»  pétiolées  « 
ovales,  très-coriaces,  obtufes  ou  i  peine  ligues  « 
très-entières,  ghbres  ,  réticulées,  preCque  lui- 
ûntes  en  deAis,  nenreuiés  &  pubefcentes  en  def- 
fotts,  longues  de  deux  ou  trois  pouces,  larges 
d'un  pouce  &  plus.  Les  fleurs  font  axillaires,  pref- 
que  ufcîcul^»  difpofées  en  petites  grappes  fim- 
ples,  d'abord  inclinées  ,  puis  redreifées,  un  peu 
plus  longues  que  les  pétioles*  Les  capfules  font 
dures,  on  peu  cendrées,  prefqoe  cylindriques, 
obtufes  •  i  cinq  côtes  faillantes»  les  femences  pe- 
tites^ orbicuLaires,  atuchées  a  un  plâcenu  cen- 
tral. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Ledni  i 
l'île  de  Saint-Thomas.  Elle  croit  fur  les  rochers. 
l^(r.f.Comm.Udrm.) 


AND 


A/M.  Thunb. 

Andromtda  racemis  panîculatîs ,  cyiindricis.  Broc» 
itatis  ;  foliis  e/iîpiicis ,  reJUxis  ,  apici  ferrëiis. 
Thunb.  Flor.  jap.  18 1.  tab.  21. 

Ceft  un  arbre  d'uli  port  agréable,  dont  les  ra- 
meaux font  réunis  preiou'en  ombelle ,  trois  par 
trois  If  plus,  glabres,  firiés,  rougeitres,  angu- 
leux, garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  raffem- 
blées  par  touffes  au  fommet  des  petits  r^'^ezui  ; 
ovales-lancéolées,  gbbres,  nerveufes ,  ic fléchies , 
longues  de  deux  pouces ,  légèrement  denté.»  à 
leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes 
fimples ,  terminales  ,  pédicellées.  Le  caLce  efi 
pentagone,  à  cina  divifions  profondes,  lancéo- 
lées s  la  corolle  planche ,  prefque  cylindrique , 
trois  fois  plus  longue  que  le  calice ,  monopétale , 
i  cinq  firies^  dii  étammes }  une  capfule  prefque 
globuieufe ,  â  cinq  angles  convexes. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  1> 

if.  AmdrouIde  en  arbie,  n*.  ij.  Andremeda 
ar^ofta.  Lim».  —  Ait.  Hort.  Kev.  1.  pag.  69.  — 
Des  font.  Arb.  r .  pag.  157.  —  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  i.  pag.  ajf . 

Ses  firasUes  ont  une  faveur  acide ,  comme  celles 
de  l'oreille.  Les  habitaos  des  États-Unis  de  TA- 
«lérique  les  emploient  en  décoâion  pour  calmer 
la  foif ,  &r  tempérer  l'ardeur  de  la  fièvre  dans  les 


A»drwmudA  tofUms  fûniculatù'raumofU  ^  pubef» 
etnûhns  ,  nMdimfculis  ,*  foUis  ovmtis  ^  acutis  ,  itut' 
gris*  Mich.  Flor.  borea*.  Amer.  1.  pag.  1$^.  — 
Ait.  Horti  Icv.  1.  pg.  f  9* 

Amâf^mida  racmmofa^f  Laili.  Diâ.  n*.  II.  — 

Walth.Carol.  i}8. 

m.  il«inMir^  (oudiflora)  ,  ntceims  tuuSs  ;  fa- 
rikms  fu'tftfiihus  ,  UnsfiM  cùnglohétU*  Mich.  L  c. 


^  Amdrowètdâ,  (  fbliofiflora  }  ,  rûcemU  foUtfis  , 
fionhuf  gUhtUis  feu  fithtoaumtpfis.  Mich*  I.  C. 

Andnmeda  (parabolica) ,  folus  p^umholiâs  «^ 
ovûûjqut^  imtegerrimU  ,  fitUksfcrutts  ;  iorikms  p€» 
niculatii ,  foiiofis  ;  ptémncmiis  mggrggatis  ,-  coroll.s 

fpkdficu,  vilUfs.  Duhamel  j  Axb.  edit.  nov.  i. 
pag.  191. 

D*aDrès  tes  obfervatsons  de  Michaux ,  Tandro- 
mède  a  grappes  (  Lam.  n*.  1 1  )  eft  celle  que  Linné 
a  nommée  andromtda  paniadata ,  qui  offre  des  dif- 
ficultés par  fes  variétés  nombreufes.  Les  feuilles 
font  membraneufes,  ptus.on  moins  pubefcentes  i 
leurs  deux  faces,  quelquefois  nues,  très  variables 
I  dans  l«rur  forme  &  leur  grandeur,  fou  vent  obf* 
14.  AndromIde  du  Japon.  Andromtda  japo'     curément  denticulées.  Les  fleurs  font  difpofées 


en  grappes  légèrement  ramifiées  ou  paniculées , 
nues  ou  feuillées,  plus  ou  moins  pédiceUéesiles 
corolles  glabres  ou  pubefcentes. 

27.  AndromIdb  Ï  grappes.  Andromtda  ratf 
mofa.  Linn.  —  Michaux,  Flor.  boreaL  Amer.  i. 

Andromtda  raetmU  fecandis,  hraStatts  ^  ftAfim» 
pluihus  ,  nudis  ;  coroiUs  gMofo-cyiindritit ,'  foliis 
oblongis  ,  ftrrads^ 

Andromtda  panicuh^.  Walth.  Flor.  carol.  i}8. 
—  Lam.  Ditt.  n*.  ii.}^ExcUf  Catuk.fynmu)-^ 
Duham.  Arb.  edit.  nov.  i.  pag.  179. 

Ces  deux  efpèces  ont  tant  de  rapport,  que  leur 
diftin£fion  offre  de  grandes  difficultés  pour  la 
fynonymie.  J'ai  fuivi  l'opinion  de  Michaux.  Les 
feuilles  font  ovales-lancéolées,  quelquefois  fim- 
plement  ovales,  membraneufes,  légèrement  den> 
ticulées  s  les  épis  prefque  fefiîles ,  nus ,  unilaté- 
raux, alongés;  les  corolles  cylindriques }  leséta- 
mines  terminées  pat  quatre  arêtes  \  chaque  fljur 
munie  en  deffous  de  deux  petites  btaâées. 

a8.  AndromÈdb  axillaire,  n*.  10.  Andromtda 
axiiiaris*  Lam.  «>  Duham.  Arb.  edit.  nov.  i.pg* 
186.  tab.  )9.  —  Ait.  Hort.  Kev.  a.  pag.  69.  -- 
Lam.  m.  tab.  365.  fig.  ). 

Andromtda  (Catesbci  )  ,  roctmis  ooatiS ,  axllU* 


maladies  irtflammatoires.  Son  bois  eft  fort  dur  j  &  I  ribus^  fimpticihus  ;  coroUis  oè/ongis  ;  foiOs  ovjùs  , 
potairois  être  employé  avec  avantage.  I  aauis ,  ftmUatis.  Walth.  Flor.  caroL  pag.  1)7. 


AND 

Elle  nrie  i  fiiuiUts  onles  &  4  feoiliei  eblon- 

gues^  acttoûnëes. 

29.  Akdrombdb  â  feuilles  de  pcuplkfjn".  14. 

Andfonuda  popuIifoiU^  Lam. 

Andfomeda  (laurîna),  gUberrima  ,  foliis  «i- 
hngo'ovaiibus ,  fupimk  fcruïm  angufiatis,  intigns 
ftrrulatifvt  i  ratimuHt  ëxUlarièius  ,  nudis  ;  corollâ 
cyimdricâ  y  anthtris   muticis  ,   ^afi  pofiice  gibbis» 

Mich.  Flor.  bofeai.  Amer,  i .  pag.  1$^ 

Andrûmtda  acuminata.  Ait.  ÎHort.  Kev.  1.  pîg. 
70. — Wiild.  Arb.  ii. — Doham.  Arb.  x.  pag.  194. 
tab.  41. 

Andronuia,  reticuiata.  Walth.  Flor.  carol.  1 57. 

Andromcda  tucida.  Jacq.  Ic^  Rac.  I.  ub.  79^  & 
Colleâ.  i.pag.  9f. 

Andromeda  formofifima.  Bartram. 

Les  feuilles  fe  préfentent  fous  deui  arpeOs 
difterens ,  &  donnent  lieu  i  deux  variétés.  Dans 
h  première  elles  font  otales-lancéolées ,  rétrédes 
à  leur  baie  «  crénelées  ou  profondément  dentées 
en  fcie  :  dans  la  féconde  elles  font  ovales-acumi- 
nées,  arrondies  à  leur  bafe^  liflês^  luilantesj  très- 
entières.  Ces  deux  fortes  de  fouilles  fe  retrouvent 
Quelquefois  fur  le  même  individu.  Les  fleurs  font 
diiporées  en  petites  grappes  axillaires>  nues j  foU- 
uires,  inclinées^  pédicellées$  une  petite  écaille 
aiguë  à  la  bafe  des  pédtcelles.  Elles  répandent 
une  odeur  très-fuave^  approchant  de  celle  du 
miel.  Leur  calice  eft  fort  petite  d'une  feule  pièce^ 
gl  ibre  j  à  cinq  divifions  aiguës  1  U  corolle  très- 
blanche  ,  cylindrique,  â  cinq  dents  réfléchies  j  dix 
étamines  plus  courtes  que  la  corolle;  les  fiiamens 
Telusi  les  anthères  bifides  ;  les  capfules  globuleu- 
fes,  pentagones,  contenant  des  femences  jaunâ- 
tres y  oblongues ,  fort  petites. 

Les  peuplades  faovages  de  la  Floride,  les  Chiro- 

quois  &  les  Natchès  fe  fervent  des  tiges  &  des 
rimeaui  pour  faire  \t\xx%calumits.  Un  ha|;>itant  des 
litars-Unis,  qui  a  voyagé  chez  ces  nations  i  demi 
t'vi.ifées,  nous  affure  que,  dans  leur  idiome,  ils 
donnent  le  nom  d*drbre  de  calumets  i  cette  ellpèce 
(i'indromède ,  i  caufe  de  Tufage  qu'ils  en  font. 
{Duham,  edit,  apv.) 

^0.  ANDROuios  luifantej  n*.  9.  Andronuda 
tucida.  Lam. 

Andronuda  nîttda.  Bartram.  Walth.  Flor.  carol. 
p3g.  1 37. — Mich.  Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  151. 

Andromeda  coriacea.  Ait.  Hort.  Kew.  l.pag.  70. 

Andromeda  marginata.  Dahaxn.  edit.nov*  l.  pag. 
1S8.  lab.  40.* 

51.  ANDROMioE  calicutée.  Andromeda  calycU'\ 
Icia.  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  jéj.  fig.  4.  —  Palias , 
Fior.  roff.  pag.  f  j.  tab.  71.  fi^  i.  —  Mich.  Flor% 
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boréal*  Amer.  i.  pag.  1^4.  —  Duhanu  Arb.  edsc. 


er.  i.  pag.  if^ 
.  189.  ub.41. 


nov.  I.  pag 

ji.  Andromède  veinée ,  n*.  i8.  Andromtâm 

anafiomofans,  Linn.  Suppl. 

5.  Andromeda  (  glomerata  ) ,  foliis  avata-actuiss 
racemis  axillaribus  ,  glomeratis  ;  coroUis  glabrU  , 
braBeii  peduncuio  îongioribus.  Cavan.  Icon.  R^r. 
vol.  6.  pag.  41. 

La  plante  ^  de  Ca vanilles  a  de  tels  rapports 
avec  celle  de  Linné  1  qu'elle  pjroir  n'en  être 
qu'une  variété.  Ses  tiges  font  cylindriques ,  hé- 
riflees  de  poils  roufleàtress  fês  feuilles  ovales-ai- 
guës, à  pein;^  denticuiées,  coriaces,  vertes  &  lui- 
fantes  en  deflus  »  ponâuées ,  piteufes  &  couleur 
de  rouille  en  deiToQS.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
grappes  courtes,  axilbires,  prefqu'aggloméréeSj 
féparées  par  des  braâées  glabres,  ovâts,  aiguëfs. 
Xjt  calice  efl  velu;  la  corolle  glabre,  ovaU-tubu- 
leufe,  d'un  rouge- tendre  s  le  liaibe  divifé  en  cinq 
lobes  coures,  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  ^  (  Cavan.  ) 

}).  Ajkdroméde  i  grandes  braâées.  Andrô^ 
mtda  brààeata.  Cavan. 

Andromeda  foliis  ovato^acutis  ;  racemis  termina* 
il  bus  ,  bra&eatis;  caule  hirjuto,  Cavan.  Ic.  Rat.  6. 
pag.  41.  tab.  ^61.  flg.  I. 

Cette  efpèce ,  très-rapprochéede  la  précédente  « 
en  diffère  par  fes  grandes  braôées,  très*différentes 
des  feuilles^  Ses  tiges  font  longues  d'un  pied  & 
demi ,  munies  de  rameaui  alternes ,  cylindriques, 
hériffés  de  poils  caducs ,  couleur  de  rouille  ;  les 
feuilles  ovales -aiguës,  obfcurément  denticuiées^ 
coriaces,  longues  d'un  pouce  &  demi ,  fur  un  de 
large  $  couvertes  en  deflbus,  principalement  dans 
leur  jeunéffe ,  de  poils  roux  j  fortant  d'un  point 
tubercule  i  les  pétioles  courts ,  très-velus.  Les 
fleurs  font  difoofées  en  grappes  terminales  ,  fou- 
vent  longues  de  deux  pouces ,  foutenues  chacune 
par  un  pédoncule  fimple,  uniflore  ,  velu,  muni  à 
fa  bafe  d'une  braâée  ovale,  aiguë,  concave ,  fca* 
rieufe  i  ks  bords }  deux  autres  petites  braâées 
fur  ces  mêmes  pédoncules.  Le  calice  eft  tomen^ 
teuX ,  couleur  de  rouilles  la  corolle  tabulée ,  d'un 
rofe-clair,  i  cinq  découpures  droites,  ovales ^ 
aiguës  i  dix  fiiamens  courts,  un  peu  velus  >  les 
anthères  à  deux  loges,  à  deux  pointes.  Le  fruit 
eft  une  ca|>fule  globuleufe,  i  cinq  filions,  à  cinq 
loges,  renfermant  des  femences  glabres,  ovales, 
comprimées,  fort  petites,  acuminées  à  leur  bafe, 
d'un  jaune  de  rouille» 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  au  Pérou» 

J)  {Defcript,  ex  Ca\an,) 

Î4.  Andromède  des  rochers,  n^.  10.  Andrty^ 
\  meda  rupefris^  Llun»  Suppl. 
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,  Andromède  racemis^fimpiicijfimU  ,  braStatîs  ;  e(h 
rollis  campanulatis  ;  foiiis  aiurnis ,  chiongis ,  firru" 
iatis.  Foift.  PfoJr.  n^  195.  —  Ouh.m.  Aib.  edic. 
nov.  I.  pag.  i8z. 

Arbiifleau  dont  les  tiges  font  droites ,  nmeufes» 
cylindriques  ,  revécues  d'une  écorce  d'un  gris- 
brun^  garnies  de  feuilles  glabres^  oblongues ,  den« 
lées  en  fcie  »  foutenues  par  des  pétioles  très-courts. 
Les  fleurs  font  (îcuées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux >  difpofces  en  petites  grappes  fimples»  très- 
courtes^  munies  de  bradées.  I.e  calice  eft  d'une 
feule  pièce  >  perfiftant ,  à  cinq  découpuies  s  U  co- 
rolle campanulée;  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
courts  j  dix  étamines  ;  un  ovaire  globuleux  i  le  (lyle 
de  la  longueur  de  la  corolle  ^  terminé  par  un  ftig- 
Diate  (impie.  (  Duham,  cdii.  nov.) 

')j.  Andromède  rhomboïdale.  Andromeda 

rhom^toidaiis. 

Andromède  ramis  fionfiris ,  trtquttrî s;  foiiis  rhom* 
èoidalihus  lancecljtifque,  inugerrimis ,  cartilagineis , 
giabris  ;  glaadulis  ttrminatis;  ftdunculis  axillaribus ^ 
éiggregatis,  Duham.  Arb.  edit.  nov.  i.  pag.  191. 

Arbrifleau  i  tiges  droites ,  cendrées  j  chargées 
de  rameaux  nombreux ,  cylindriques  »  garnis  de 
feuilles  pétiolées^  éparfes  ou  alternes,  prefque 
imbriquées  «  rhomboiJales  ou  ovales- lancéolées  ^ 
cartilagineufes  j  très-entières  «  recourbées  à  leurs 
bords ,  glabres  &  luifantes  en  deflfus  •  fouvent 
rouilltes  en  deflbus,  terminées  par  une  çlande 
calleufe  &  mucronée.  Les  fleurs  font  réunies  au 
nombre  de  trois  à  fix  dans  Taiflelle  des  feuilles  ^ 
foutenues  par  des  pédoncules  filiformes,  blanchâ- 
tres. Le  calice  eft  roufleàtre  ^  pulvérulent  »  à  cinq 
diyifions  courtes ,  ovales^  aiguës}  la  corolle  blan- 
châtre «  ovoïde  ^  glabre  >  â  cina  dents  $  dix  éta- 
mines  plus  courtes  que  la  corolle  j  les  anthères 
cblongues ,  fans  arétcs  s  l'ovaire  arrondi  »  lanugi- 
m  ux  \  le  fl^le  glabre  \  le  ftigmate  obtus  »  la  cap- 
fule  ovoïde»  pentaaone»  brune  ,  laineufe  vers  fa 
bafe  ;  les  femences  brunes  »  minces ,  alongées. 

Cette  plante  croit  dnns  la  Caroline  méridio- 
nale &  la  Floride.  |)  {Duham  edit.  nov*  ) 

36.  Andromède  ériophylle.  Andromeda  trio^ 
pkylla.  Vaod. 

Andromeda  racemis  fecundis  ^  ttrminallhus ,  hrac- 
teatis  ;  coroliis  ovaiis  i  foiiis  aiternis  ,  ovaio  fubro» 
tandis  »  integerriwiis  t  fupra  lomentofis  »  infà  ianatis  » 
gUnduiâ  cylindricâ  terminatis,  Vandell.  Flor.  lufit. 
&  brafil.  Spcc.  —  Duham.  edit.  nov.  i.  pag.  196. 

Arbriffeau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
alteines«  cylindriques»  un  peu  pubefcens»  d'un 
gris-cendré ,  garnis  de  feuilles  pétiolées»  alterner» 
tr:'s-fermt;s,  planes  ,  ovales  »  prefque  r.>nJes,  en- 
tières i  leurs  bords  »  tomenteufes  â  leur  face  fupé- 
rûure ,  lainetfes  8c  cendrée^  en  deiTou»  j  longues 
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d'environ  deux  pouces  ^  terminées  |)ir  ar.e  glande 
cylindrique  »  foutenues  par  des  pétioles  courts  & 
velus.  Les  fleurs  font  diipofées  en  grappes  termi- 
nales ,  unilatérales  »  pédtcellées  »  munies  de  brac- 
tées. Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  ovi- 
les-aiguës.  La  corolle  eft  urcéolée»  â  cinq  divi- 
^  fions  courtes  \  dix  étamines  plus  courtes  que  la 
corolles  l'ovaire  légèrement  anguleux  ;  le  fl)ls 
filiforme  \  le  ftigmate  obtus. 

Cette  efpèce  a  été  découverte  au  Bréfil  pu 
M.  Vellozoj  botanifte  portugais.  ^ 

ANDROPOGON.  (  Voyei  Barbon.) 

ANDROSACE.  Les  androfaces  font  la  plupart 
des  plantes  originaires  des  hautes  montagnes  des 
Pyré  lées  &  des  Alpes.  La  nature  les  a  deftinées  â 
couvrir  la  nudité  de  ces  roches  arides  &  glacées. 
Quel  que  foit  l'afpeâ  fauvage  de  ces  lieux  fi  éle- 
vés au  deflus  des  plaines  fertiles  »  fi  long-iems  en« 
fevelis  fous  une  couche  uniforme  de  neiges ,  dès 
que  celles-ci  viennent  à  difbaroitre»  l'oeil  eft 
flatté  tout  â  coup  d'un  fpeâicle  inattendu» en 
contemplant  ces  gazons  touflus  compofés  de  dif- 
férentes efpèces  d'androfaces  «  qui  remplacent  les 
frimats  s  plantes  naines  »  mais  qui  dans  leur  pe- 
titefle  ont  une  élégance  qui  leur  eft  particulière. 
M.  de  Laourck  a  réuni  les  4inUa  aux  androface. 

*  Fleursdifpofies  en  ombelles.  Andros  ACE.  Linn. 

I.  Androsace  â  grand  calice.  Androface  maxi' 
ma,  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  '98.  fig.  i. 

3.  Androsace  feptentrionale.  Androficefep^ 
tentrionalis,  Linn.  —  Lam.  Ul.  tab.  98.  fig.  ^* 
(  Exclu f  GmeL  fynonym .  ) 

4.  Androsace  filiforme.  Androface  fUiformis. 
Retr. 

Androface  foiiis  o'vatis ,  deneatis  ,  petiolatis^  um» 
belU  radiis  capillaribus  y  coroliis  calicem  campanw 
latum  exctdentibus.  Retz.  Obferv.  a.  pag.  10.  — 
Wiild.  Spec.  I.  pag.  797. 

And-oface  foiiis  petiolatis  »  rotundioribut.  Gmel. 
Sibir.  4.  pag.  81.  tab.  44.  fig.  4. 

Il  paroit  que  cette  plante  avoit  été  confondue 

avec  la  précédente  ;  elle  en  diftère  par  fes  feuilles 

ovales  »  par  fa  corolle  plus  longue  que  le  calice  » 

&  par  plufieurs  autres  caraâères.  Ses  racines  font 

courtes  8c  fibreufes  ;  fes  Feuilles  pétiolées»  ovales  » 

denticulées»  de  couleur  glauque.  De  leur  centre 

s'élèvent   deux    ou  quatre   ha.Tip:^s  filiformes  » 

iiriées  »  tcririinées  par  une  ombelle  fimple,  de  fix 

I  d  feize  fleurs»  dont  Tinvolucre  eft  compofé  de 

lufieurs  folioles  fi  iformes  »  très-courtes.  Le  ca- 

ce  eft  court  j  campanule  j  pentagone  i  la  corolle 


1 
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^eme ,  blanchâtre  j  furpafTant  le  calice  par  nn 
liinbe  à  cinq  lobes  entiers. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  O  (Defcrîpt. 
§x  Rci^,  ) 

5.  Androsace  odorante.  Androfacc  odoratif- 

Ardrofice  foUis  triquetns  ,  /anceoiatis  ,  ciliaùs  ; 
um^elU  radlis  hrtvi^us  ;  periunthiis  an^uLuis  ,  co- 
nlld  àreviorihus.  Will^îen.  Spec.  Plant,  pag.  7<,8. 

Androface  orientalis  ^  foUis  coris  ,  flore  adoraiijji" 
mo,  Tcuinef.  Coroli.  5. 

And-oface  foliis  trîquetrîs ,  ciliatis  ;  perianthiis 
kirfutis,  Schrtb.  Decad.  pag.  7.  tab.  4. 

Cette  plante  a  de  petites  feuilles  toutes  radi- 
cales, lancéolées,  i  trois  faces,  ciliées  à  leurs 
b'»r(is.  Les  hampes  fe  terminent  par  une  petite 
ombelle  à  rayons  courts.  Les  fleurs  font  très-odo- 
ra;ic:sî  les  calices  anguleux,  hériiTés  de  poils  ^ 
l^ius  courts  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 

la  Cappadoce.  if. 

6,  AndrOSACE  velue,  n".  4.  Androface  vil- 
iofd.  Linn.  —  Jacq.  Colleâ.  i.  pag.  195.  tab.  12. 
fi^.  3.  { Exciuf.  fynon.  Jacq.  Aufir.  tab.  331,  & 

Cluf.  ) 

7*  Androsace  trompeufe.  Androface  ckamà" 
jafme,  Jacq. 

Androface  foliis  lanceolatis  ,  hafi  angujfatis ,  mar» 
gind  ciliatis  ;  perianthiis  kirfutis.   Willd.  Spec.    I. 

P^g-  799- 

Androface  (  chamaejafme  )  y  foliis  ciliatis ,  perian^ 
thiis  hirfutis.  Hoft.  Synopf.  9^.  —  Jacq.  Colleft. 
1.  pag.  194. 

Androfjce  villofa.  Jacq.  Auftr.  tab.  332. 

Ckamâjjfme  alpiaa.  BauH.  Hift.  3.  pag.  869.  Ic. 

Sedum  minus  decimum  ,  alpinum  quarium,  Cluf. 
H.lL  2.  pag.  62.  Icon. 

Sedum  alpinum  ,  alterum  ^  quartum  ,  laHeo  flore, 
Cluf.  Par.n.  489.  Ic. 

Elle  peut  fe  confondre  aflez  facilement  avec 
randroface  velue  :  on  Ten  diftingue  par  fes  feuilles 
bien  moins  velues,  fimplement  ciliées  à  leurs 
bor.^s ,  lancéolées,  rétrécits  à  leur  bafe,  dif- 
pofées  en  rofette.  Les  hampes  font  plutôt  pubef- 
ctntcs  que  velues,  aînfi  que  les  calices,  de  moitié 
plus  courts  que  les  corolles.  Les  poils  font  ra- 
meux  fur  les  pédoncules ,  fimples  fur  les  feuilles. 
1  es  fleurs  font  blanches  ,  difpofées  en  ombelle. 
Elle  croit  fur  les  rochers ,  dans  les  Hautes-Alpes. 
2^.  C  ^-/O 
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8.  Akdtiosâce  i  feuilles  obtules.  Androface 
obtuffoUa.  Ail. 

Androface  foliis  lanceolatis  9  bafi  angufiatis  ,  gla^ 
bris  ;  perianthiis  angulatis  ,  pubefcentihus,  Willden. 
Sptc,  I,  pag.  799.  —  Allion.  Pedem.  n**.  326.  tab. 
46.  fig.  I  »  ^  Spec.  I.  pug.  22.  tab.  4.  fig.  2. 

Androface  lalîea,  Vilbrs,  Dauph.  2.  pag.  475. 
(  Excluf  Linn.  fynonym,  ) 

Androface  foliis  ellipcicis  y  lanceolatis  ,  glabris  ^ 
fcapis  umbellatis,  Haller  ,  Helv.  n°.  621. 

p.  Androface  (brevifulia  )  ,  foliis  petiolatis  ,  Ai«- 
ceclatis ,  hifpidis  ;  pcdunculis  involucro  quadrupla 
longioribus,  VViliats ,  Dauph.  vol.  2.  pag.  48c. 
tab.  If. 

Quoique  très- rapprochée  de  la  précédente  par 
fon  porc,  cette  efpèce  s*en  dillingue  par  fes 
feuilles  glabres  ,  lancéolées ,  plus  longues  ,  ob- 
tufes  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe.  De  leur 
centre  s'élèvent  une  ou  plufie»'ts  himpes  droites , 
longues,  prefque  glabres,  filiforues,  cylindri- 
ques ,  terminées  par  une  petite  ombelie  à  rayons 
pubefcens.  L'involucre  eft  compofé  de  pluiieurs 
folioles  lancéolées ,  droites  ,  aiguës  ,  pubef- 
centes ,  un  peu  plus  courtes  que  les  rayons.  Le 
calice  eft  anguleux  >  verdâtre  ,  piibefcent  ;  la  co« 
roUe  blanchâtre  3  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice. Dans  la  variété  fi  »  les  feuilles  font  plus 
courtes ,  un  peu  hifpides  i  les  rayons  beaucoup 
plus  longs  que  les  involucres. 

Cette  plante  croît  en  Suifle  ,  en  Italie  &  dans 
les  Alpes  du  Dauphiné.  O  (  ^«  /•  ) 

9.  Androsace    blanche.    Androface    incanét* 

Lam. 

Androface  pilofo'incana]  foliis  lanceolatis ,  mir 
nimis  ^  fericeis  y  glomerato^càfpitofis  y  pedicellis  in^ 
volucro  longioribus,  Lam.  ÛL  tab.  i.  ^pag.  432. 
n°.  1947. 

An  androface?  Gmel.  Sibir.  4.  pag.  82.  n^.  27. 

Du  collet  de  fes  racines  fort  un  petit  paquet  de 
feuilles  agglomérées,  ramaflees  en  gazon,  blan- 
châtres ,  foyeufes,  fort  petites,  lancéolées.  De 
\evx  centre  s'élèvent  des  hampes  droites ,  pileufes 
&  blanchâtres ,  qui  foutiennent  une  petite  om- 
belle accompagnée  d'une  collerette  plus  courte 
que  les  pédoncules  5  les  calices  fi^nt  pubefcens , 
cotonneux. 

Cette  plante  a  été  découverte  en  Sibérie  par 
M.  Patrin. 

10.  Androsace  laftée,  n®.  $.  Androface la&ca. 
Linn.  Non  Allion. 

>^«aropcr.(pauciflora).  Villars ,  Dauph.  2.  pag. 
477tab.  £j.   î 
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II.  Androsacb  couleur  de  chair  1  û^.6.Art' 
ércfaei  carntû.  Linn* 

f.  Amia (iiMeti),fbIus cillaih,  Linn.  Spec.  !• 
pag.  142.  —  Hall.  Heiv.  n^.  719.  tab.  17. 

y.  4'^droface  fùapis  unifions»  Decand.  Flor.  franc* 
3.pag.44X. 

Cette  efpèce  otfre  deux  Tariétés ,  remar<)ttable$ 
toutes  deux  par  leura  feuilles  bordées  dé  petits 
cils.  La  féconde  ^  découverte  dans  les  Alpes  par 
M.  Decandoile  »  au  foromet  du  col  Siint-Remi  « 
â. environ  jjoo  mètres  de  hauteur»  fedîftingue 

Kr  Tabfence  totale  de  la  hampe  &  de  l'invo- 
cre,  de  forte  que  fes  flems  font  pédicellées, 
oombreufes  &  entre-mélées  avec  les  feuilles.  A 
mefure  qu'on  s'élève  d^ns  les  montagnes  ,  on 
voit  la  hampe  diminuer  de  longueur  «  &  on  arrive 
•inii  «  dit  M.  Decandoile ,  i  réusir  dans  la  même 
efpèce  «  des  plantes  que  quelques  botaniftes  ont 
placées  dans  des  genres  differens. 

II.  AmdrOSACC  fpztalée.  Andnfacefpaehttiata. 
Cavan. 

Androfaee  Jôliis  câfpitùfis  ,  fpathulatis  ;  fioribus 
êùrymhQjO'rMetmofis.  Cavao.  Icon.  Rar.  j.  pag.  f6. 
tab.  484*  fig.  I  • 

Ses  racines  font  (tfciculéeSj  cjflindriques  1  (es 
finiiilcf  étalées  en  rofette  »  glauques ,  (pttulées  « 
Jongnes  d*tm  demî-poiuce  »  rétrécies  en  pétiole  » 
toutes  radicales  :  il  s'^n «élève  une  liatnpe cylindri- 
que^ d'un  rouge- foncé  »  haute  de  fix  à  huit  pou- 
ces ,  terminée  par  des  fleurs  ptefque  di(pofëes  en 
corymbe.  Les  pédoncules  font  alternes ^  fimples^ 
fllitermes ,  nus  i  leur  bafe ,  numis ,  un  peu  au 
deObus  du  calice  ^  d'une  petite  braâée  linéaire , 
ligue.  Le  calice  eft  rougeatre  «  divifé  jiifque  vers 
A  meftié  en  cinq  HécouptiTes  prefque  linéaires  ^ 
•igués \  la  oorolk  dim  rouge- incarnat ,  en  forme 
de  (aaaoupe  \  fon  tube  «vaie  j  un  peu  plus  long 
que  le  calice  \  le  limbe  ï  cinq  lobes  ovales  «  une 
pecîse  pointe  fubulée  «entre  chaque  lobe  %  cinq 
étamines  inférées  dans  le  tube  ,  plus  courtes  que 
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Diaptnjla  kelvetUa.  Linn.  Spec.  10). 

y  Areda  tomeniofa»  Schleich.  Ceotur.  EiL 
n**.  11. 

Dans  la  variété  n  le  duvet  eil  plus  abondant  « 
'  fr  les  fleurs  font  latérales  &  terminales. 


14.  ANOROSAce  des  Alpes ,  n*.  8.  Anirofact 
ûlpina.  Linn.  —  Lam.  111.  tab.  98.  fig*  }•  -*  J^cq. 
Auftr.  f.  tab.  18. 

Andrvfact  arttla .  variété  «  8r  ^  Vill.  Dauph.  1. 
P*g-473- 

Les  fleurs  »  d'un  bleu  lilas  ,  font  quelquefois 
blanches.  Les  capfules  renferment  dix  i  douie 
graines ,  félon  M.  Villars.  La  gorge  de  la  corolle 
efi  bordée  d'un  cercle  jaune»  les  lobes  fouvenc 
échancrés  i  leur  fommet. 

ij.  AKDROSACsdes  Pyrénées.  Anirofact  py 
renaicA.  Lam. 

Androface  foiiis  lintûfibus ,  fuhiis  carinatis  , 
ciiiato'hijpidis  ;  fioribus  ptdunctdaiis  ,  calice  glabro* 
Lam.  111.  vol.  t.  pag. 4)1.  n".  i^f}* 

Anirofact  diapenfioida.  Lapeyr.  Flor.  Pyren.  i. 

fl^^.Ukb.  l» 

Cette  efpèce  reffemble  i  Tandroface  pubefcente 
par  fon  port  &  fes  ftnslles  hériifées  de  poils  fim- 
pies  s  mais  fes  feuilles  font  relevées  en  carène  » 
plus  longues  ^  ciliées  à  leurs  bords  ^  étalées ,  & 

Srefque  recourbées  vers  le  bas  de  la  plante.  Les 
eurs  font  foliraires  »  foutenues  par  des  pédon- 
cules alon^  y  un  peu  xecouibés  a  l'époque  de  la 
maturité  ,  légèrement  pubefcens.  Leur  ralice  eft 
glabre ,  à  cinq  découpures  droites  j  obtufes  \  la 
corolle  blanche  i  la  capfule  de  la  longueur  du 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  »  fur  les 
rochers  couverts  de  moufle,  if-  (  K.f  ) 

16.  Anprosace  pubefcente.  ifjidrv/tfcrpiiV' 
cens*  Decani.        y 


Ceue  plante  aoit  dansKAmérique  méridionale. 

**  flcfttt  fo&tnkùÊ.  Ar^-cia.  Lirni. 

ij.  AliDRoSACE  îmbrîouée,  n*,  y.  Androfjcg 
simbricata,  Linn.  —  Uran.  III.  teb.  98.  ^g.  4* 

Arid'oface  diapcnpa.  Villars  »  Dauph.  vol.  i.  pag* . 
Androfazt  helvcùca,  AlUon.  Pedm.  n*.  3I7. 


Amdroface  aretin  »  variété  «•  Villars  «  Dauph.  1. 
P«g-474-^ 

Cette  plante  a  été  julqu'ici  confnnctoe  avec 

It'androface  de  AVp^s  ^  dont  elle  a  en  tflfet  le  port  ; 
mais  elle  en  diflere ,  dit  M.  Decandoile  ,  en  ce 
qu^elle  eft  pubefcente  8r  non  cotonneufe ,  ainfi 
que  par  fes  poils  ftmples  Jk  non  rani  *ux.  On  peut 
encore  la  confondre,  lorfqu'cllc  n'eft  pas  en  fleun, 
avec  Vandrofuct  chamajafmt  ;  nuis  crik-ci  poufle 
de  longs  pédoncules  eaniis  de  poils  rameux  ,  tor- 
dis que  la  nôtio  a  des  pédicélli^s  irès^ouns  & 

garais 
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b.fcentis.  Les  fleurs  font  folîtaires,  latérales'ou 
i;r^inilM,  pOTtées  fur  un  pédoncule  plus  court 
qi;  les  feuilles.  Les  calices  font  divifés  en  cinq 
\<ih-:s  aigus  &  pubefcens.  La  corolle  efl  blanche , 
iv::c  la  gorge  jaune  &  glanduleufe.  La  «[fuie 
s'ouvre  en  cinq  valves  renverCees  en  dehors,  plus 
loiiguss  que  les  lobes  du  calicei  elle  cunuent 
cuiire  à  cinq  femeoces. 


Cette  plante  croît  fut  les 


alpines,  y 


17.  AndrosAcE  cylindrique.  Andra/ace  eylin- 
i'iid.  Decand. 

Ândrofaet  fbliis  ohlongis  ,  pilofis  ;  pilis  fimplhi- 
iai  ;  ptduncidii  fuilermitairius  ,  longii ,  pilofi  ; 
i^iilefimplîei,  Decand.  Synopf.  pag.  106.  n".  2j 54- 

Eile  Ce  difliogue  par  Tes  feuilles  oblongues  8r 
non  linéaires,  étalées  en  rofettes,  hériffees  de 
poili  fimples)  elles  font  perfiflantes  après  leur  def- 
liccaiionj  &  comme  la  tige  s'alonge  chaque  année 
Uns  fe  ramifier,  elles  forment  une  colonne  ferrée 
ïv  cylindrique.  Les  fleurs  nailTent  vers  le  fommet 
àii  tiges ,  portées  fur  des  pédoncules  grëtes  ,  hé- 
liiTes,  longs  d'un  pouce  environ.  Le  calice  ell 
f:;ibercent ,  à  cina  découpures  aiguës  i  la  corolle 
bunche  ,  peu  faillame  hors  du  calice. 

Cettoplame  croît  dans  les  Pyrénées.  ^  (  Dr  firipi. 

tS'  AmdROSÀCE  failX'bry.  Androfaet  bryôidet. 
Drcand. 


Androfaet  folîii  ohlong's  ,  imirimtit .,  pi/ofii  ; 
plis  jimplicibji  i  fiqriiui  fejfil'tjut ,  tcrmiititUbui . 
Dccjnd.  Synopf.  pag  206.  n",  ijj6. 

Ariiia  hchtùca.  HoSm.  Gemi.   J.  pag.  91. 

Cette  efpice ,  qui  a  Is  port  de  l'androface  im- 
bri^Liée,  en  diffère  parce  qu'elle  eft  hériffée  & 
non  cnconneufe ,  &  que  tous  Tes  poils  fint  fimples 
&  nul'emejit  lameux  :  caractère  confljni ,  mais 
qu'on  ne  peut  bien  voir  qu'à  la  loupe.  Sa  tacine 
ell  une  Touche  brune  8f  hgneufe,  qui  fe  ramifie 
pir  le  collet  en  une  foule  de  tiges  réunies  en  ga- 
zon, S;  garnies  de  feuilles  mnrtes,  de  manière  i 
former  une  colonne  cylindrique;  elles  font  ob- 
lorçues ,  petites ,  toutes  feirées  &  imbriquées  ; 
Celles  du  fommet  d'un  vert-clair;  les  autres  bru- 
nes, perfillinies.  Les  fleurs  font  folitajres,  teimi- 
x\Aa\  Si  feâïles.  Le  fruit  efl  une  capfule  globu- 
leufe  .  qui  devient  Utéiale  par  le  prolongement 
des  tiges.  _ 

Soiaitiqia,  Sapplimeiu,  Ton»  /. 


Cette  filant*  croîr  dans  les  Alpes ,  parmi  les 
rochers.  5^  (  Dic^nd.  ) 

19.  AndROSACE  ciliée.  Androfaet  cUiaia. 
Decand. 

Androface  foliii  ohlongis ,  ptanh ,  margine  eilia- 
tii  i  pilif  limpliciàas  &  furcaih  ;  ptdiin:al's  fatio 
hngioriiuj ,  iokis  tcolU  intcgrii.  ÙecaiiJ.  Synopf. 
pag.  206.  n".  ijjS. 

Elle  patoît  avoir  été  conforulue  avec  l'anJro- 
fice  des  Alpes  S:  l'androface  pubifcente  i  elle  dif- 
fère de  l'une  &  de  l'autre  pir  l^s  potis  fimples  ou 
bifurquas ,  mais  point  tameiix.  Sa  fouche  fe  divilâ 
en  trois  ou  quatre  rameaux  giêlts  ,  alongés,  ter- 
minés par  des  feuilles  redrefî^âes,  phnes,  obton- 
sues ,  munies  à  leurs  bords  de  cils  courts.  Les 
fleurs  font  folitaires,  rouienues  pir  un  pédoncule 
un  peu  plus  long  que  les  feuilles.  Leur  calice  eft 
dïvilé  en  cinq  lobes  piofondi ,  alongés  ,  garnis  d« 
poils  courts,  iégérement  rameux  ;  U  corolle  d'un 
violet-pâle,  plus  grande  que  dans  la  plupart  dsi 
jndtofaces  unifloies.  Le  tube  eft  de  la  longueur  du 
calice  ;  le  limbe  i  cinq  lobes  entiers.  La  canfula 
fe  divife  en  cinq  valves  de  la  longueur  des  lobet 
du  calice. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées ,  oil  elle  1 
été  obfeivéepar  M.  Mitbel.  ^  {Decand.) 

ANDROSÈME.  Androfimum.  Efpèce  de  mille- 
pertuis en  aibritîeau,  diflinâe  de  toutes  les  autres 
par  Ton  fruit  charnu  &  non  c^pfulatrej  ce  qui 
avoir  déterminé  Tournefort  à  en  faite  un  genre 
réparé.  Linné  ne  trouvant  pas  ce  caraâère  fu£> 
Tant ,  l'a  lëunie  au  millepertuis.  (Koyt^  et  mot.) 

ANDR YALA.  {f^oy.  Andriale.)  Les  Anciens 
ivoient  d'abord  employé  cç  nom  pour  défîgner  le 
iaitron  (fvnchui)  i  il  a  été  depuis  appliqué  pai 
Linné  pour  un  aurre  genre. 

ANEMIA,  (f^oyii  Ohaoude,  Suppl.) 

ANEMONE.  Âitemone,  Rivales  des  renoncules, 
dont  elles  ne  diffèrent  que  par  ta  privation  du  ca- 
lice ,  les  anémones  font  au  printems  le  plus  bel 
ornement  de  nos  parterres.  Nous  ne  devons  qu'i 
une  ou  deux  efj^èces  primitives  {^Vantmone  eoro- 
naria-horwijîî  Linn.  )  cette  belle  fuite  de  variétés 
que  la  culture  eft  parverii;  à  obtenir.  On  prérend 
que  cette  anémone  eft  originaire  de  l'Inde  ;  qu'elle 
a  été  apportée  dans  le  dix-feptième  fiècle  par  Ba- 
chelier i  qu'elle  croît  également  atlit  environs  de 
Conftantinople.  On  trouve  cependant  aux  envi* 
tons  de  Nice  Se  de  Montpellier  cette  même  ané- 
mone à  fliurs  fimples.  Son  o^m  vient  ii  mot  grec 
■iflfnioi,qu)  fignitie vff», parce  que,  fuivani  Pline, 
cette  fleur  ne  s'ouvre  qu'au  foufie  du  vent  :  Nun- 
quàmfc  aperit^  itiji  venu  fpirante;  ce  qui  U  fait 
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wfCi  appeler  par  quelques- udSj  hetie  du  vent  (herta 
vend). 

Aux  efpèces  déjà  décrites  dans  cet  ouvrage  y 
j'ajouterai ,  pour  quelques-unes  ,  des  obftrvatlons 
particulière»^  &  d'ai^tres  efpèces  découvertes 
depuis. 

I.  AnéMONB  pulfatille.  Anémone  pulfatiila, 
Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  496.  fig.  u 

Anémone  pratenfis.  Wither.  Flor.  brit.498.  Non 
Linn* 

5>  Anémone  de  Hallec.  Anémone  HailerL 
Allion* 

Anémone  pedunculo  involucrato  ^  foliis  pinn<it!s  y 
folioUs  tripartuis  ,  acuminatis  ,  vii/ofis  ;  fiore  erec- 

tiufcufo.  Willden.  Spec.  z.  pag.  1173.  — Allian. 
Pedem.  n*.  1912.  tab.  80.  fij.  1. 

Anémone  (  Halleri  )  ,  foliis  pinnûtîs  ,  fotioUs 
muit'fidîi.  Vill.  Dauph.  3.  pag.  715. 

Anémone  tuhis  caudatis  ,  invoiucris  multipd's  ; 
jfoliis  hirfutis  ,  pinnatij  ;  pinnis  acute  lohatis.  Hall. 
Helv.  n^ii48. 

Cette  efpèce  fe  rapproche^  par  Ton  port  &  Tes 
feuilles^  de  Tanémone  pulfatille i  pr  Tes  fleurs  >  de 
l'anémone  printannière  \  elle  fe  aiftingue  de  cette 
dernière  par  les  découpures  de  Tes  folioles  ^  plus 
profondes ,  plus  étroites  y  lancéolées  j  aiguës  «  cou- 
^rtes ,  ainfi  que  le»  autres  parties  des  feuilles  ^ 
d'un  duvet  blanc  «  foyeux  ^  ép-dis  ,  alongé.  Les 
hampes  font  droites  j  hautes  de  fix  à  huit  pouces  « 
tomenteufes  «  terminées  par  une  grande  fleur^  re- 
dteflée ,  velue  en  dehors ,  d'un  bleu  gris  de  lin  un 
peu  violet.  L'involucre  eft  très-velu  \  fes  folioles 
découpées  en  lanières  étroites ,  linéaires. 

Cette  plante  croit  dans  les  AlpeSj  le  Dauphiné  » 
le  Piémont  ^  dails  les  prés  des  montagnes.  % 

6.^  Anémone  penchée.  Anémone  cemna. 
Tbunb. 

Anémone  pedune^io  itevoluerato  ^  foliis  pinnatis  , 
jhre  eernno.  Thunb.  Flor.  jap.  ptg.  138. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales^  pétiolées  , 
ailées  ,  en  digitations  i  les  pinnules  oppofées  ^ 

Eroioudément  incifées  $  leurs  d^coupu^s  nom- 
reufes  »  akemes ,  légèrement  dentées  en  fcie  « 
velues  princîealement  ï  leur  face  inférieure.  Les 
hanapes  font  tomenteufes  ^  géniculées  à  leur  fom- 
met  j  terminées  par  une  feule  fleur  inclinée , 
jMinies  dans  leur  milieu  d'un  involucre  velu. 

'    Cette  plante  croît  au  Japon,  if  (  Thunh.  ) 

8.#  Anémonc  jaune  de  fotifre.  Anémone  falpha-: 
"rtu*  Lino.  .     .       .  • 
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Anémone  pedunculo  involueruio  i/ûiiis  tripiienio* 
pinnatis ,  pilofis  ,  planis  ^  actui  incifis  ;  feminikts 
cûudaiis.  Linn.  Mant.  78. 

Anémone  (aplifolia) ,  foliis  caulinis  ternis ,  con^ 
natis ,  fuprk  decompofifis  ,  villops  ;  folioUs  pinnûti* 
fido'dencatis  y  acuminatis  ;  Jemini^us  hirfuùs  ^cau^ 
datis.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  1176.  «—  Wulf. 
in  Jacq.  Mifcell.  i.  pag.  77.  tab  4.  —  Scop.  Carti, 
n*.  663.  —  HilL  Helv.  n^  1 149.  var.  ^.  —  Murr. 
Syfk.  veget.edit.  14.  pag.  jjo. 

Anémone  (  myrrhidtfolia  )  »  fhUis  triougu/ariier 
decompojkis  /  iaeimis  lonfuentiius  ,  petaUs  ûcutis  9 
tuhis  reâis.  Viil.  Dauph.  3.  pag. 717. 

Atumone  sdpiua  ^  vir.  ^.  Lam.  Dift.  n*.  8. 

Quelques  auteurs  3  tels  que  Haller  &  Linné  « 
ont  cru  devoir  réunir  ^  comme  variétés  de  la  même 
efpèce  3  Y  anémone  haîdenfit^alpina-fulphitrea  ;  ellef 
différent  entr'elles  par  leur  port ,  par  la  grandeur 
&  la  couleur  de  leur  corolle ,  par  la  forme  des 
pétales.  Dans  Y  anémone  haidenjis  les  femences  font 
laineufeSj  furmontées  d'un  (lyle  très- court  ,  per- 
fiftant  «  fk  non  pas  d'une  longue  queue  plumeufe. 
Celle  dont  il  efl  ici  queftion  a  fes  feuilles  moins 
larges ,  à  découpures  plus  fines  ,  très-abondam- 
ment velues  \  Oi  fleur  grande  ordînairei«em  d'un 
beau  jaune  de  foufre  i  les  pétales  ovales  «  élargis , 
très-rapprochés  »  arrondis  au  fommet  >  &  furmoo- 
tés  d'une  pointe  courte. 

Cette  plante  croit  dans  les  prairies  des  hautes 
montagnes,  dans  les  Alpes  »  le  Dauphiné  «  âcc. 

^  9.  Anémone  des  fleurides.  Anémone  ^ronariui 
Linn.  —  Lam.  Ul.  tab.  496.  fig.  i. 

12.*  Anémone  i  trois  lobes.  Anémone  trilo- 
hatUé  Juff. 

Anémone  foRis  fuhcordatis  9  triloiis  ;  involucro  tri* 
phylio;  laciniis  hi  feu  trifidis ,  corollis  fnhdodecape' 

taiis,  Juffieu  y  AnoaL  MuC  Parif.  vol.  3.  pag.  r^8. 
tab.  II.  fig.  I. 

Elle  fe  rapproche  de  V anémone  palmuta.  Sa  ra- 
cine eft  tubéreufe  i  fes  feuilles  toutes  radicales , 
longuement  pétiolées  •  prefqu>n  cœur  j  profon- 
dément trilobées  j  glabres  ,  veinées  i  les  lobes 
finués  ou  trifides  â  leur  fommet,  obtus,  quel- 
quefois légèrement  oénelés.  Les  hampes  font 
grêles,  pubefcentes,  umflores^  munies  d'un  in* 
volucre  partagé  en  trois  feuilles  fefliles ,  cunéî^ 
formes ,  entières  i  leur  bafe ,  diviftes  vers  leur 
fommet  en  découpures  étroites,  lancéolées,  ar- 
guës. La  Corolle  eft  d'une  gtaiideur  médiocre  ^ 
d'un  blanc-jaunâtre  en  dedans,  quelquefois  un 
peu  purpurine  en  dehors ,  compofée  de  dix  à 
dtmzfr^ pétales  inégaux,  étroits ,  oUongs,  obtus, 
cottveru  en  dehors  4'ud  duvet  argenté. 
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Cette  pltottt  ^  été  cecueilHe  parComnwron  ]  les  prairies  toiirbeufés  de  (a  Daearie  ou  Sil3éri 
auprès  de  Monte-Video,  à  Tenibouchure  de  la     oneatale^  près  de  Tchita.  (/^./.  în  htrh,  Juff.) 
rivière  de  la  Plata.  (  F.  /.  in  herh»  Desfont.  ) 


ne 


I^*  ÂNHMONE  i  feuilles  en  coin.  Anémone 

cunc'fûlu.  Jliff. 

Anémone  foliis  trifoliJtis  ;foHolU  cuneiformiius  , 
truncat(hcrenaiis  ;  involucro  triphyllo  ,  cuneato  ;  fe» 
minibus  lanatis ^  acuminatis.  Juff.  Annal.  Muf.  Parîf. 
voi.  5.  pag.  248.  cab.  11.  fig.  1. 

Anémone  (  parviflora  )  ,  cauUhus  fimpUcijfifntJ  , 
uKijijris  y  foUis  fimpiichtr  irifWiatis  ,*  foliolif  fujfi' 
U^us  ^  cwieads.  i  pedunculo  longiffimo  »  nudo  ;  feni* 
npus  iaaiuis,  muticis.  Mich.  Flor*  boréal.  Amw.  i. 

Cette  efpèce  ,  remarquable  par  la  petîteffe  de 
f  s  fleurs ,  Velï  encore  par  fts  feuilles  tonguenienc 
p-'polées,  compofées  de  trois  folioWs  felUIes  , 
d'une  grandeur  médiocre ,  cunéiformes  ,  tron- 
quées^ crénelées  &  lobées  a  leur  fommet ,  glabres 
à  leurs  deux  faces.  Les  hampes  font  droites ,  fim- 
ples,  hautes  d'un  pied  ,  filiformes,  pref^ue  gla-' 
bres ,  munies  d'une  collerette  à  trois  folioles 
r^efque  feffilcSj  cunéiformes,  obtitfes»  iociOées. 
La  corolle  efk  petite,  jaunâtre  ^  folitaire  ;  les  pé- 
tales lancéolés^  obtus,  pubcfcens  en  dehors,  ainfi 
qie  Textrémité  du  pédoncule.  Les  femences  for- 
ment une  petite  tète  ovale,  très-lanugineufe, 
blanchâtre  ,  hériffée  de  petites  pointes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentriQ- 
nale ,  à  rembouchure  des  fl^^uves  qui  fe  jettent 
dans  h  baie  d'Hudfon.  C  ^'  /  )  t 

i 

15.**  Anémone  blanche.  Anémone  alia.  Juff.   ' 

Anemoae  casUe  fimpHci  y  vnifiofo  ifoliis  quiaque^ 
paniùs  ,  Miis  apiee  fitiuaie  dentaiis  ,*  iavolucro  tri"  ' 
phyLlo  ,f9nfhrmi.  Juflf.  Annal.  Muf.  Parif.  vol.  ).{ 
pjg.  245>.  tsb,  2û.  fig.  1. 

«  Cettp  plants,  dît  M.  de  Juflieu  ,  n'eft  peut-  ; 
être  qu'une  variété  de  Va^emone  fily^^firis^  inter- 
niédiairie  entre  cette  efpèce  &  Yammone  fibirica  , 
ditiinâe  par  quelques  légères  nuances  dans^  Us 
formes  ,  &  par  une  moindre  propartipn  dans  toiè- 
tes  fei  parties.  Sa  caijne  eA  fibreufe.  Ses  feuilles, 
toutes  radiiULWsB  font  patiolées,  preC^ue  digitées , 
à  cinq  lobes  obtus  ou  aiftus  >  iireguiiétement 
fmuées  2  leur  foqniiet  j  les  trois  feuilles  de  l'in- 
volucre  fcmblables  aux  précédentes,  plus  longues 
<îue  les  pétioles  qui  les  fupportent.  Lat'ga,  éle- 
vée de  cinq-à  fit  pouces  au  defitis  de  Ttnvolucre ,  : 
efl  terminée  par  une  fleur  blanche ,  a  cinq  pétales , 
plus  arrondis  &  plus  petits  de  moicié  que  ceux 
de  Y  anémone  fitvffiris.  Quelquefois  une  féconde 
f  eur ,  plus  balTe,  fort  du  milieu  du  même  invo*  ; 
lucre.  Les  femences  n'ont  point  été  obfervées.  » 

Cette  pUnte  a  été  recueillie  par  NL  Paaia^hus 


14.*  Anémone  à  feuilles  de  fumeterre.  Ane^ 

mone  famariâfo/ia.  Ssiff, 

Ancmone  caule  unifioro ,  hrevî  ^folits  bi  feu  tn^ 
ternatis  y  fyliulis  lobatis ;  involucro  triphyllo  ^  muiei- 
fido  ;  feminihus  lanatis,  Juff.  Annal.  MuC  Parif. 
voî.  î.  pag.  147,  tab.  20.  fij.  i.  —  Lam.  111.  tab. 
49^.  fig.  5- 

Anémone  (  triternata  )  ,  foliis  ternacis;  foliolis 
cuneatis ,  fu^incifis  :   involucris    mulcifilis.    Vihl  , 

Symb.  j.  pag.  74.  tab.  6j. 

Petite  phtite«  dont  Jçs  racines ^épaiffe^^  noirâ- 
tres, pouffent  de  leur  cdlet  plufieurs  feuilles  me- 
^  Ques«  pétioiées,  deux  2k  trois  fois  ternées ,  com- 
pofées d^  f^iltolcs  feûiles  ou  légèrement  pédicel- 
%  s ,  fort  petites ,  obtufes  ou  aiguës,  inégalement 
lobées  j  si  )bres,  étalées.  Les  tiges  ou  hampes  font 
courtes ,  (impies  j  Alifoni^es  ,  un*llores  ,  foutcnaut 
un  involucre  à  trois  folioles  fefiiks,  decinqoetées 
à  leur  fommef  {  les  4écoupures  étroites  ^  aiguës. 
La  fieur  eft  petite;  lespéraies  d'un  jaune-pa!e, 
lancéolés ,  alternativement  plus  courts ,  légère- 
ment pubefcens  en  dehors.  Les  ovaires  font  nom- 
breux ,  portés  fur  un  axe  ou  réceptacle  afongé  «  aux- 
ÎneL  fuccèdent  des  femences  couvertes  de  duvet  j 
:  terminées  par  une  petite  pointe. 

Cette  plante  a  été  recueilUe  par  Commerfon  jL 
Monte- V  tdeo  >  i  l'embouchujre  de  la  rivîèfe  4^  U 
?hn.ir.f) 


17.  t8.- Anémomb  i  feuilles  d*aconît*  Anemofte 

Mconitifolia»  Mich. 

Anémone  caule  ramofo  ,  foliis  radicslibus  palma* 
lis  t  càutinis  ampUxicaulilus  ;  lobis  aciuï  laneeo^ 
lutis  ,  incifo'ferraii4  y  feminihus  capitula  globofo  ^ 
leniicularibus  y  nude  rvfitlUtis.  Mîch.  Flor.  boreal. 

Amer,  i.pag.  fio. 

Anémone  penfilvanic a  &  dickotoma.  Linn. 

Anémone  dichotoma  &  irregularis*  Lam.  Diâ.  i. 
pag.  167. 

Michaux ,  qui  a  obfervé  ces  deux  anémones  dah$ 
leur  lieu  natal ,  les  regarde  comme  appartenant  à 
la  même  efpèce,  quoique  Linné  aie  cru  devoir  les 
diilinguer. 

10.  Anémone  i  feuilles  de  pi^mot^-  Anémone 
théUictroides.  Linn.  —  Juifieu  ^  Annal.  Muf.  Parid 
tab.  ai.  fig«  ^«  A.  B. 

TkalHirtem  anrmonoides,  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  i.  pag.  jii. 

Ses  femences,  ramaffées  en  une  tête  ovale ,  font 
oblongiies,  lifles  ,.^finées  conune  celles  àvL  tha^ 
iiârum  .  caraâète  qui  a  probablement  déterminé 
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Michanx  i  la  rioger  dans  ce  dernier  genre.  Parmi 
ks  individus  qu'il  en  a  recueillis  dans  l'Améri- 
que ^  les  uns  préfentent  des  feuilles  aflfez  grandes 
avec  de  petites  fleurs  ;  d'autres,  de  grandes  fleurs 
avec  de  petites  feuilles.  C*e(l  i  cette  dernière 
variété  qu'il  faut  rapporter  la  figure  dePlukenet, 
tab.  1064  fig.  4,  quoiqu'elle  en  diffère  par  des 
pétaîes  plus  alongés  j  &  au  nombre  de  huit  au  lieu 
de  cinq  ou  fix. 

10.^  Anémone  ombellée.  Anémone  umbellata. 
WillJ. 

Anémone  fiorihus  umhelidttSy  involucratts ;  foliis 
radicdlihus  tnpanitis  /  lacimis  trifidis  ^  integerrî- 
mis.  Willd.  Spec.  i.  pag.  ii84. 

^ntfAiojir  .(  fafifculata)  »  fioribus  umbellath  , 
congefiis  ;  foliis  tnpanitis  ^  trifidis.  Vahl  «  Symb.  ). 
pag.  74.  (  Excluf.  fynon.  ) 

Ranunculus  onentalis  >  napellijblio   ianuginofo  j 
fiore  aiho,  Tourn.  Coroll.  ao. 

Ses  racines  font  fafciculées  ;  elles  produifent 
des  feuilles  radicales ,  partagées  en  trois  ou  cinq 
découpures  ,  divifées  chicune  en  trois  autres , 
aiguës  «  très^entières ,  chargées  de  longs  poils 
blancs ,  parcicaliérement  à  leurs  bords.  Du  centre 
des  feuilles  s'élève  une  hampe  haute  d'environ  un 
demi--pied,  munie  de  longs  poils  épars.  L'invo'u* 
'  creeft  compôfé  de  trois  folioles  pilèufes  j  conni- 
'yeiKes  i  leur  tnfe,  i  trois  découpures  entières.  ' 
Les  fleurs  font  blanches ,  femblables  à  celles  de  1 
Vanemone  narciffifora,  au  nombre  de  trois  ou  qua- 1 
tre;  pileufes  en  dehors  >  foutenues  par  des  pédon-  ; 
cules  en  ombelle  ^  un  peu  plus  longs  que  les  invo-  ' 
lucres. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant,  la  Cappa- 

doce.  lf.{y.f.  in  keri.  Desfont.  ) 

•  •     • 

1^.^   Anémone  réfléchie.  Anémone  rtfitxa. 
Willd. 

. .  Anémone  cauU  fuhbifioro  ;  foliis  cauiinis  ternis  ^ 
ternatis  f  foliolis  Jubtrifiuis ,  apice  dentatis  ^  peialis 
lançeolatis  ^  obtufis  »  nûexis.  Willd.  Spec.  1.  pag. 

ii8i.  —  Stephan.  in  Litt. 

'  Elle  a  de  grands  rappons  avec  Yananone  ranun* 
tuloides.  Ses  feuilles,  caulinaires^  ternées,  fe  dtvî- 
fent  en  crois  autres  folioles  légèrement  trifides , 
dentées  à  leur  fommet.  Les  tiges  fe  terminent  par 
une  ou  deux  fleurs,  foutenues  par  des  pédoncules 
hériffés  de  poils,  une  fois  plus  courts  que  les 
feuilles ,  à  peine  plus  longs  que  les  pétioles.  La 
corolle  eft  réfléchie  s  les  pétales  lancéolés,  très- 
éuoitSj  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibirie.  %  (  Defiript. 
,x  WUId.) 
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t$.^f^  Anâmonb  i  feuilles  d'ifopTfe.  Aaemou 

ifopyroides.  Juif. 

Anémone  foliis  longe  petiolatîs ,  bitematis;  fcUo» 
Ifsfubcuneiformibus^finuatO'-erenatis;  invoUcto  ri' 
pkyllo  «  ternato  /  petalis  oblongis*  JuIT.  Annal.  Muf. 
Parif.  vol.  j.  pag.  249.  tab.  20.  fig.  )• 

Cette  efpèce  fe  rapproche  encore  de  Xantmone 
ranunculoides  s  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  por- 
tées fur  des  pétioles  beaucoup  plus  longs,  divifes 
pa&le  haut  en  trois  ramifications,  portant  chacune 
trois  folioles  minces,  irrégulièrement  cunéifor- 
mes* tantât  divifées  profondément  en  lobes  obtus, 
tantôt  fimplement  crénelées.  Les  tiges  font  fix- 
ples  »  peu  élevées  ,  garnies  vers  leur  milieu  d'un  ir- 
volucre  â  trois  feuilles  pétiolées,  divifées  chacune 
en  trois  folioles  ovales^  alongées ,  finuées  &  cré- 
nelées i  leur  fommet.  Les  fleurs  font  folitaires, 
terminales ,  compofées  de  quelques  pe  ules  étroits , 
alongés.  Ses  femences ,  ramaflées  en  tête  «  fou 
arrondies ,  terminées  par  une  petite  pointe. 

Le  Heu  natal  de  cette  plante  n*eft  pas  connu. 
(Kfinkeri.Juf,) 

m 

Anémone  multifide.  Anémone  mstàifida. 

Anémone  pilf^fa,  foliis  fubternoiis ,  muliifidis  ; 
laciniîs  linearibus ,  acutis  ;  involucro  tripkyllo,  con* 
formi  ,*  Ûoribus  folitariis  /  feminibus  Unatu  ,  mucrc* 
natis.  (N.) 

Elle  a  prefque  le  port  du  ranunculus  aeris.  Toutes 
Ces  parties  font  couvertes  de  poils  fins,  épars., 
rares,  blanchâtres.  Ses  feuilles  radicales  font  1er.- 
euement  pétiolées,  redreflees^  divifées  en  trois 
Folioles  déchiquetées  en  plufieurs  découpures  iné- 
gales, linéaires,  lancéolées,  aiguës,  glabres  ou  i 
peine  piteufes,  excepté  fur  les  pétiolei.  Les  tiges 
font  droites ,  herbacées,  ftrtées ,  pileafes,  munies 
d'une  collerette  à  trois  feuilles  à  peine  pétiolées, 
conniventes  i  leur  bafe ,  fembhUes,  pour  le  refie  » 
aux  autres  feuilles.  De  leur  centre  s'élève  un  pé- 
doncule ,  quelquefois  deux  &  même  trois,  un  peu 
cotonneux  2  leur  fommet,  munis  chacun  d'un  in- 
volucre  partiel  «  femblable  au  précédent,  mais  p*us 
petit  »  terminés  par  une  feute  fleur  d'un  blanc-*au* 
natre,  aflez  petite,  compofèe  d'environ  fix  pé- 
tales 8c  plus ,  lancéolés ,  un  peu  inégaux ,  obtus , 
pubefcens  en  dehors.  Les  fémernibs  font  réunies 
en  une  tére  ovale-arrondie;  lanugineufe,  hériflee 
de  petites. pointes  courtes ,  très-aiguës. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfonaa 
détroit  de  Magellan.  (  K./  in  heri.  Desfont.) 

Obfervations.  Waltherius  fait  mention  d'une  au- 
tre efpèce  d'anémone  (  anémone  caroliniana  ,  Flor. 
cork.  pag.  1^6),  qui  parott  fe  rapprocher  de 
Vanemone  balJenfis'.  Elle  eft  tropbeu  connue,  trop 
brièvement  décrite  pour  la  menuonner  avec  quel- 
ques détails. 
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fcul 

lei  atles  marginales  du  ffuii  font  mentbraneufes  i 
il  elt  borné  i  une  Teule  efpèce. 

r.  AnéTH  oiiorint.  Aneikam  gravtaUnt.  Linn. 
—  I  jm.  1 1.  lab.  10^.  fig.  1.  —  Gxitn.  de  Fiuft.: 
&  S; m.  1.  pag.  <?!■  tab.  li. 

î-  Aneih  doux  ,  fenouil.  Aitithum  ficnieutum. 
Lirri.  —  Lam.  lU.  lab.  204-  fig-  1. 

F,r^icuhm  vulgare.  Cacitn.  de  Fruii.  8f  Sem.  r.' 
p:e.  ;cf.  tib.  13.  fig.  j. 

L^-;ifiûum  faetiki'/uM.'Rotli,  Geim.  I.  pag.  124,, 

ANËTHUM.  (.royti  Aneth.)  ■ 

ANGA.  ■'Ccft  un  mot  malgache,  dit  M.  du 
rait-Thoiiais,  qui  Ce  thânge  (tans  la  comporuion, 
er.  jrgJit  &  an^h  pat  élilïon."Il  deCene  toutes  les 
ht:ibci  t\ae  l'on  mange  à  Madaf;afcar  ,  8f  dans 
beaucoup  d'ioitfS  pays  oà  le  riz  fait  la  bafe  de  la 
r.ounitute.  On  les  accommode  fort  fimplement 
en  l^s  taifant  bouillir  dam  l'eau  :  alors  elles  ref- 
fjiTibient  à  nos  épiuards.  C'ell  le  pyor  des  Malais, 
Il  ercitt  ou  brtde  de  l'Ue-de-France  &  de  KIrde, 
l'arriii  un  grand  nombre  de  ces  plantes^  M.  du 
fc!it-Tliauat)i  cite  les  fuivames  comme  les  prin- 
cipi!cï. 

AsGA-MAFAETS ,  tft^ce  de  caryophyllèe  voi- 
fine  du />A(int«Miim ,  affez  bonne,  qiigiqu'elle  ait 
LH  petit  goût  d'ameiiume  que  déâgne  Ibo  nom 
mjf^tii  ,  qui  figtiilie  amtr, 

Anga-mal-éme  :  efpèce  de  rai/Ila. 

Anc\-maiao  {fpHanthiit)  :biède,  treflbn  à 
l!'.c-de- France,  votfin  de  riKm^/Za.  Elle  a  un  goût 
pi^iui'-t ,  qui  la  fait  réchercher  de  plulîeuts  per- 

ASGAN-BALAIA.  C't&  V'/fcctirum  ftfilt ,  fhé- 
par  Rumpbe  fous  le  nom  de  olttt  fqutlUrum.  Herb. 
A..,b.  vol.  é.  pag.  j7.  tab.  I  î. 

Angan-bambou  :  efpèce  de  conyze.        '     I 

ANCA'N-SrNGauT  :  efpèce  de  fougère  grim-t 
pante  du  genre  des  aaejiiiham  Linn.  On  en  mange 
iti  j-unes  pouffes  :  c'eft  une  des  meilleures  erpè", 
ces ,  au  goût  même  des  Européens.  En  généra! , 
1rs  fougères  ne  font  point  au  nombre  des  plantes 
liin.eiitiiies  1  cependant ,  au  rappoit  de  Ruirphe , ; 
\f.  Malais  en  emploient  autG  quelques-unes  de  la 
néne  minière.  j 

Ar4GAN*TA-HoRiAC  :  efpèce  d'épcrvièie,  kit-'- 
r.:..'u'n  Luia.f  qui.vientduulesnunit.     ..  ' 


Ang-»ive.  C'eft  la  plante  qu'on  appelle  iff^c 
par  excellence  i  l'Ile-de-France.  C'ell  un  folanum 
oumorellct  ttès-voilîn  du  folaaum  itîgrum  Lïnn. 
Malgré  cela  elle  fait  la  bafe  de  la  nourriture  des 
colons  des  iles  de  France  8t  de  Bourbon  (  la  Réu- 
qjon),  où  elle  paroii  fur  les  meilleures  tables, 
fans  qu'on  en  ait  jamais  reconnu  de. mauvais 
effEts. 

Ang-hivibé.  On  appelle  fimplement  ceitç 
plante  ang-kive  à  l'Jle-de  France  ,  où  elle  a  été 
apportée  de  Madag^fcar.  Ses  ftuifs  font  eflimés 
par  beaucoup  d'habicans  ;  on  les  fait  entrer  comme 
atTaironnemeni  dans  les  ragoûts  indiens,  qu'oit 
appelle  earri.  C'efl  U  folanuttt  anghivi  Lam.Mo- 
RELtE,  n".  71. 

Ang-soutr!  :  nom  malgache  du  cyrfut  ttiïjit 
L. ,  le  même  que  l'amiarvait.  (  Voye-^  le  moi. } 

Anc-soctri-mourou  :  efpèce  àt'kedyftrat» 
ou  fainfain  qui  vient  dans  les  marais,  &  dont  les 
feuilUs  ont  quelque  relTemblance  avec  cellss  du 


Ang-soutri-mourou- VARH.  Ce  dernier 
mot ,  qui  fignifie_^'nr//r ,  diftîngue  une  autre  ef- 
pèce plus  molle.  (Du  Penc-Thoua'i.  ) 

Angari  :  nom  malais  d'une  efi^ère  de  plante 
connue,  des  botanifles  fous  celui  de  fidj  ûfuitUa 
Linn. 

ANGELICA.  {Voyti  Angélique.) 

1.  Angélique  des  jardins.  AngtlUa  archaage- 
Uca,  Linn.  —  Lam.  III,  tib.  198.  —  Cjridel,  Aix. 
tab.  JJ- 

2.  Angélique  de  Rafools.  AngtlUa  Rn^oulil. 
Gouan. 

Angclica  foliis  hipinnaiit  ;  foUolis  laitciolaih  , 
ferruiis  ,  duurrtiitilius.  Gouan,  lil.  1  j,  tab,  6. 

Paaax  ûlpina   thiUi ,  Lciai 
Muf,  tab.  9f. 


I  foliis.  Boccon. 


AnplUa  filvtfiris ,  var.  %_.  Villaçs ,  Pauph.  1.. 
pag.  6z8.?  ' 

Cette  (f[ièce  eS  irès-rapptocliée  de  la  pré;; ô- 
dente,  dont  elle  a  le  port.  Si  racine,  longue, 
épaiffe  ,  pro.iuic  une  tige  haute  d:  trois  pieds  bc 
piLis,  lille,  à  peine  ratneufe,  garnie  de  grandes 
feuilles,  approchant  de  ceiksilu  fureau,  tioisf</fs 
ailées  ,  compofées  de  folioles  lancéolées  ,  oblon- 
gues ,  aigiiès ,  dentées  en  fcie ,  décurrentet  fur  le 
pétiole  ,  un  peu  conniventes  à  leut  bafe ,  légère- 
ment pubefcentes  ,  ainli  que  les  tiges.  Les  ombeN 
.les  font  grandds ,  hémifphctiques ,  compofées  de 
cinquapie  ou  foikant&^ayoas  inégaux  ^  donc.quel- 
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ques-unsTemblent  ne  porter  que  des  fieofrfemel- 
les.  L'involucre  général  eft  formé  d'une  â  fix  fo- 
lioles fifies^  b  plupart  avortées.  Lesinvolacres  par- 
tiels oot  de  quatre  â  fix  foliplss  menues.  Lts  ce- 
jroUes ,  de  couleur  poucpre  araiu  leur  épanoiûile- 
,nient  »  deviennent  blanches.  Les  fruits  font  pubef- 
iQeoiA  Qval^ioblongs ,  i  trois  côtes  dor (aies. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  >  où  elle  a 
été  découvette  par  M.  Rafouls.  On  la  trouve  auûi 
«n  Dadphiné  &  dans  le  Piémont.  Tf. 

).  Angélique  trifide.  Angctica  iriquinata. 
Mtch. 

Angaf'u^  p^çticio  triparùio;  fotioUs  qainis  ,  iacrfo- 
déniait  s  »  lateraùttus  ,  aecurfivis  ;  iiupari  thùmbeo  « 
fifili.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  167. 

Ses  tiges  font  glabres ,  garnies  de  feuilles  «  dont 
les  petiot  s  font  partagés  en  trois  ^  pubefcens  ^ 
blanchâtres  ^  ainfi  que  les  pédicelleSj  «jui  (uppor- 
Yent  cftiq  folioles  den  ées^  incifées  ^  les  latérales 
lin  peu  décurrentesi  la  terminale  rhomboïdale. 

Cette  efpèce  a  été  découverte  au  Canada  par 
Michaux. 

ANCIOPTËRE.  Anglopuris.  Genre  de  plantes 
de  la  fimille  des  foi^res»  qui  a  des  rapports  avec 
les  myrioïkcca  ^  &  dont  le  caraâère  eUentiel  ell , 
/d'avotir  : 

Des  cûff.Us  fijfiUs^  pTzfquovjles  ,  l'ouvrant  en  : 
diffus  dais  leur  longueur  »  platées  fur  aeux  rangs  Irks* 
rapprochés  j  if  formant  u^  l*gni  prtf^ue  misr^in^U, 

Espèce. 

•     ANGiOPTàRE  en  arbre.  Anglopterls  eveQa, 
Hoffin. 

Angiopteris  fraadtkus  UpinMMfls  ^  pimtis  ûppofif-s; 
pinnulis  altérais  j  fuofejïlibtis  ,  Uneari  la>ic^oiatis  y 
caule  arkoreo, 

Angiopuris  rveêa,  Hoffnv.  Con^m*  Gœct,  vol. 
1 1.  pag.  19.  tab.  5 .  (  Synon.  Plumier  exclufu,  )  — 
flrârtx ,  Fil.  pag.  i66  6c  39J. 

Pçiy podium  eveâum.  Forft.  Prodr.  n*.  438.  — 
•Encycl.  voK  j.  pag.  y;6.* 

Çlemefttea  (  palmiformis  )  ,  caule  arboreo ,  f^liis 
bipinnaijs  eoronato.  C^Vi^n,  Piz\,  iSo?.  o^.  I164. 
—  Hort.  Reg.  Matr.  îcon. 

Cette  fougère  a  Tafoeô  d'un  palmier.  Ses  tiges 
s'élèvetM  à  la  hauteor  de  cinq  a  ûx  pieds,  fur  fept 
à  huit  pouces  de  diamètre,  un  peu  blanchâtres^ 
feuillées  à  leur  fommet  »  couronnées  de  feuilles 
longues  de  fix  pied$,  étalées  horizontalement» 
4eux  fois  ailées  t  les  pionules  oppofées ,  loagues 
à^  deux  pieds ,  cg«po£ées  de  folioles  alternes., 
vec6%)»i^  felQIes^  laotNies  dg  fii  à  neuf  piu(ce&« 
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largeg^  d*un  pouce  j  Uiiéaii»s-ltMéoMes ,  trroa- 
dies ,  inégales  à  leur  bafe ,  rétrécies  i  leur  (omiec 
en  une  longue  pointe ,  groffiéfemem  damées  <n 
feie,  glabies  ,  d'un  vert*  gai  ^  roufleâtres  eo  dei- 
fous ,  légèrement  Aadulées  A  déniées  i  Irurs 
bords ,  marquées  de  veines  tranfverfes  ,  rappro- 
chées t  leur  ^Gs,  puis  bifides. 

La  fruâttîcrtion  e(i  placée  non  loin  des  deux 
bords  ^  depuis  la  baie  des  folioles  jufque  fous  \:vt 
fommet,  compotee  Je  capfules  fur  un  dotills 
ran^ ,  rapprochées  tn  une  ligne  continue  «  ov^i  s , 
(lépourvues  d'atineau  ^  contenant  des  femer.ces 
brunes  «  fphéHques  ^  lenticulaires. 

Cette  plante  croit  aux  Jlcs  Macianes  &  de  !i 
Société. 

ANGOLAN.  Afangium. 

I.  Angolan  i  dix  pétales.  Alangiitm  decofitaU, 
Lam. 

C'efi  Ja  même  plante  .que  le  grcwU  fahifoltA, 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  405^  (  ^07<t  Greuvief^ 
n*.  6.  ) 

ANGOPHORA.  Ce  genre»  établi  par  Cavanil* 
les ,  o'eft  diftingué  des  -maifofideros.  que  par  les  fe- 
mences^  foliuires  dans  chaque  valve  de  la  capTule. 
Comu»e  il  dk  probahle  que  ce  a'^ft  qu'un  ùmple 
avortement  »  &  que  d'ailleurs  les  deux  efpece$ 
renfermées  dans  ce  genre  n*offrenr  point  d'autre 
différence  avec  les  mettôfideros^  fit  cru  devoir 
les  réunir  à  ce  genres  (  royt:^  Metrosideros* 

Suppl,  y 

ANGREC.  Epidendntm.  Depuis  l'établi iTemert 
de  ce  g^^nre  par  Linné ,  les  efpèces  fe  font  telle- 
ment maltipbées ,  qu'on  a  fenti  la  néceflité  de  1^ 
réparer  en  pi ufieurs  genres.  Ce  travail  ne  pouvoir 
être  exécuté  oue  par  des  voyageurs  éclairés,  qui 
fe  rrou voient  a  portée  d'obferver  ces  plantes  vir 
vantes  dans  leur  lieu  natal ,  les  individus  fecs ,  con- 
f&rvés  dans  les  herbiers ,  pouvant  induire  en  erreur 
fur  les  panies  de  1^  firuûification.  M.  SvartZj  qui 
a  féjourné  long-tems  en  Amérique  «  d'ailleurs  très- 
bon  obfetvatcur,  a  entrepris  ce  travail}  il  2.  établi 
frs  nouveau*  genres  d'après,  la  torme  de  la  co- 
rolle,  principalement  d'après  celle  du  pétale  in- 
férieur^ que  Linné  nomne  ne&airt.  Les  genres  tu- 
nilla  ^fitlis  ont  déjà  été  décrits  eo  leur  liev  dans 
cet  ouyr;^g.e.  Pour  Qe  point  trpp  écarter  des  pûmes 
très*rapprochéee,  je  joins  i^i  aux  vrais  ipidcnaram 
Sv.  les  genres  cymhiiUum,  enàdium^  aerides»  Les 
autres,  tels  qpe  les  dautro^fm^ lepanth^s , compo- 
(és  d'efpèces  plu$  récefBment  découvertes  pour  Is 
plupart ,  feront  traités  â  leur  place*  Parou  les  ifi^ 
dendrum  de  M.  de  Lamarck,  celles  qui  ne  fe  trou- 
vent pas  rappelées.  d;ins  ce  SupplémeM  le  fetont» 
les  unes  aii£  dmdgvàium  j  teilee  <^  celles  des 
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mmèrot  t4 1  )é.  41, 4)  Sr  44 )  les  autres  rcTitrant 
dins  Ids  limodarum  ,  tels  que  1^  numéros  6  ^  40 
&:  47.  Le  n**.  11  cil  le  malaxis  caudata  Wîllden. 
n*.  If.  La  plapaft  des  autres  Arivent  être  mainte- 
n  >es^  du  moins  jiifqu'à  ce  qu'elles  puiffenc  être 
obfeTvées  fur  le  vivant. 

Espèces. 

I.  CymbtdiUM.  Svartz.  Six  pétaU^ ^  dont  cinq 
àrouj  ,  éialéj  y  itfixume  in f trieur  ^  concave  a  fa  bajc  » 
fiant  a  fon  limbe  ^  point  éj}4ronni, 

*  Efforces  parajiies  i  pétales  uu  peu  redrejfts. 

1.  Angrec  écarlate>  n*.  %.  Epidendrum  cocci- 
ncum.  Linii. 

Cyrrihidium  (  coccineum  )  ,  fubcaulefcens  ,  foUis 
terminalrhus  ^  alrifqae  radicalîbus  bulho  innatis  ^ 
[uytnfifjrmtbu^  ^  obtufis  ;  fcapis  filiformibus  ,  axilla^ 
Tuus  ,  unifioris,  Svarti  ^  Nov.  Aft.  Upfal.  6. 
p^g.  70. 

^.  Epîdendmm  (  feflîle  )  ,  fbiîis  baji  comprfjps  , 
fuvirne  latiùribus  ,  lanceoLto-UntaribuS  ,  cbtufis  , 
a\tnî:s  ;   pedunculis   radicalibus  ,    brevijftmis  ^  uni'* 

pris,  Swart2 ,  Prodr*.  m*  —  Flor.  Jnd.  occid.  3. 

pag.  1471. 

2.  Angrec  à  trois  ailes.  Epidêndrum  trsptemm. 

Smiih. 

Epidindrum  foUis  bktto  innatis  ,  radicalibitfque 
tviformibus  ;  fcapis  radicalibus  ^  muliifioris  i  gtf' 
m  ne  triûLito ,  labio  pttulis  squali*  Smtih  ^,  Iccn. 
Pift.  pag.  14.  tab.  14. 

Cymbidzum  (  trîpterum  )  ,  acaule ,  fuliis  bulbo 
innatis  ,  r^dicalibus  ,  vaginatis  ;  Jiapis  mulilfioris  , 
^rmir.e  trialato,  Svartz  »  Nov.  AÛ>  Upf.  vol.  6. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales  «  en  gaine  a 
Ln»r  bafe,  forçant  d'une  bulbe  ^  glabres,  en 
toime  de  lame  d'épée.  De  leur  centre  fort  une 
(umpe  droite,  garnie  de  plulieurs  fleurs»  dont 
les  cinq  pétales  fupérieurs  font  redrellés  ;  Tinfé- 
rieur  concave  à  fa  bafe,  plane  â  fon  limbe  ,  de  la 
longueur  des  pétales  fupérieurs.  L'ovaire  eft  trian*- 
guliire ,  muAi  de  trOisaiies  fur fes angles» 

Cette  plante  croit  f\ir  les  arbres ,  i  la  Jamaï- 
que, if 

3.  AkgREC  hérifle.  Epidêndrum  hirfatum. 

Epideftdntm  (  cymbidium  hîrfutum  )  «  cauUbtts 
fi-nplicibus  y  foliifque  lanceolatis  ^  pli^ata^nervofis  , 
hrfutis  ;  fplcà    terminait  ,    ovatâ  y    bradas  fiort 

longioribits.  Willden«  Spec.  Plant.  voL  4.  pag.  94. 
SerapÎMicara/i^a*  Attbt-Ctiktffr  Ju  pagr  8^6.  ub. 
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f90.  (  Voyti  ELtisoRiNE  parafite^  Toi.i  ^  pag.' 
}5i,n«>.7.) 

X 

4.  Angrec  engahié.  Epidêndrum  vefiitum.  Sv. 

Epidêndrum  (  cymbidium  vefiitum  )  «  caul$  di» 
ckotamOy  vaginis  undique  imbricato  ;  apice  axiltif* 
eue  bulbiferis  /  butbis  monophylUs; fiorihus  confettis  ,' 
e  vaginis  caulinis,  Swarcz,  Nov.  Ail.  Upf.  6.  pàg. 
70,  &  Flor.  Ind.  occid.  3.  pag.  144.8. 

Epidêndrum  vefiitum,  Svartz,  Prodr.  II4. 

Ses  racines  font  filiformes  ;  Tes  tiges  afcendan* 
tes,  fouvent  radicantes  »  cylindriques,  hautes 
d'un  pied ,  entièrement  couvertes  de  gaines  im- 
briquâmes, ovales,  aiguës ,  elabres ,  n^embranenfês. 
On  diftingue,  dans  raiffclle  des  gaines  oppoféeS  ,• 
des  buibi  s  axillaires  &  terminales ,  grandes ,  foH- 
taires  ,  d'où  fort  de  chacune  d'elles  une  feuille 
redreflfee  ^.élargie ,  lancéolée.  Les  fleurs  font  pref- 
que  feffiles,  rapprochées,  placées  dans  les  gaines 
des  tigàs,  de  couleur  purpurine,  formant  une 
forte  d'epi  par  leur  enfemWe.  Les  péHicelIcs  très-* 
courts ,  accompnrnés  de  deux  bradées  fpatacées  , 
en  capuchons  les  cino  pétales  fupérîeûrs  pref* 
qu'égaux,  ovales ,  lancéolés  j  l'inférieur  une  fois^ 
plus  Court;  une  capfule  ovale,  prefque  trigone. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres^  a  la  Jamaïque* 
^  (  Swurti.  ) 

5.  AngREù  prolifère.  Epidêndrum  proliférante 
Svartz. 

Epidêndrum  (  C3rmbium  pr^Hferom  )  ,  eattle  af^ 
cendeme ,  proUfero  ;  faliis  diftickis  ,  ovato^lanceo^ 
latis  j  fioribus  axilUribus  ,  fejjilibus  y  bulbis  e  va-' 
ginis  foliorum  diphyllis.  Sii^artz,  Nov.  Aô.  Upf» 
6.  pag.  71  j  &  Flor.  Ind.  occid.  3.  pag.  r4jo. 

Epidendrus^  proUferum.  Svartx,  Prodt.  1I4« 

Ses  tiges  font  couchéc^s ,  puis  afcendantes,  ra« 
dicantes  à  leur  partie  inférieure ,  prolifère  par  les 
bulbes  iituéei  dans  l'aiffelie  des  feuilles  :  celks^cff 
font  alternes,  très -rapprochées  »  difpofées  fucr 
drux  rangs ,  ovales -lancéolées ,  obtufes ,  oblique* 
ment  échancrées  à  leur  fomniets  avec  une  foi» 
très-fine  dans  l'échancrure^  glabres,  flriéess  lef 
gaines  ovales ,  imbriquées,  comprirnées ,  conte- 
nant dans  leurs  aîfTelles  des  bulbes  qui  donnenr 
naiilance  à  deux  feuilles  ftflfiles ,  femblables  aux 
précédentes.  Les  fleurs  font  petkes ,  feffiles ,  foli-' 
taires  dans  les  gaines ,  purpurines  >  les  cinq  pé-{ 
taies  fupérieurs  à  demi  ouverts ,  prefqa^écaùx  ,• 
lancéoLs,  obtus;  l'inférieur  concave,  redrefféJ 
La  capfu!e  efl  alongée,  cylindrique,  un  peuangu- 
léufe ,  s'ouvrant  longitudinalement  par  cinq  iiU. 
Ions.  Les  valves  refient  adhérentes  à  leur  fommec 
&  à  leur  bafe. 

Cette  plante  croit  fiy  les  hautes  monugnes  te 
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h  Jamoïqtse ,  Tur  les  arbres,   y  (  Definpt,   ex 
SwJrti  ) 

6.  Ah  >REC  à  fruits  hériATés^  Epidendrum  echîno- 
carpon.  Svartx. 

Epidendrum  (  cymbidium  erhînoca''pon  ) ,  caule 
eomprejfo  ,  decumoenu  ,  fenduh  ,  imbricato  ;  foins 
hif^riis  ,  ovQtïs  ,  acuminatij  ,•  cupfu/is  muricatis, 
Svartz,  Nov.  Au.  Upf.  6.  pag.  71  ^  &:  Flor.  Ind. 
occid.  5.  pag.  14  fi. 

Epidendrum  echinocarpon,  Svartx ,  Prodr.  1 14' 

Limodorum  pendu/um»  Aubi.  Guian.  z.  pag.  Srp. 
tab,  jai". 

Ses  tiges  font  (impies ^  pendantes ,  comprimées  ; 
les  feuilles  alternes^  prefqu'imbriquées^  placées 
fur  deux  rangs,  glabres,  ovales-oblongues,  ai- 
guës ,  tonnant  a  leur  bafe  une  gaine  menibraneufe, 
à  denù  a:nplcxicau1e.  Les  fleurs  font  latérales, 
axiilaires,  foiicaires ,  d'un  jaiine>pâle^  foutenues 

Ear  dàs  pédoncules  courts ,  accompagnés  à  leur 
afe  d'une  bradée  blarchâtre ,  &  d'une  autre  fous 
h  fléur }  les  pétales  ovales ,  concaves,  aigus,  pref- 
que  connivens  à  leur  fommet  j  l'inférieur  plus 
court,  oblong,  d'un  bleu  d'azur,  avec  des  taches 
purpurines.  L'ovaire  eft  blanchâtre ,  hériffé  :  il  lui 
luccède  une  capfule  ovale,  trigone ,  à  iix  ftries , 
couronnée  par  la  corolle ,  hériflée  de  petites  poin- 
tes à  fon  fommet. 

.  Cette  plante  croit  i  \\  Jamaïque ,  fur  les  arbres. 

^  ( Defcript.  ex Swdit\.) 

7.  ANGREC  hërifTonné.  Epidendrum  muricatum, 
Sirartz. 

Epidendrum  (  cymbidium  muricatum  )  ,  cauie 
iomprtjfo  ,  ercÛiufiuio  ,  imhricalo  ;  foliis  bi far  ils  , 
ôiflo-es  i  acutiSy  lineatis  ;  ccpfilà  muricatâ.  Sw. 
Nov.  Aô.  Upf.  6.  pag.  7f ,  &  Flor.  Ind,  occid.  3. 

pag-  M  H- 

;  EÛe  diffère  de  l'efpèce  précédente  par  fon  port  \ 
par  fes  tiges  plus  élevées  *  élargies  ,  comprimées  1 
par  U  grandeur  de  fes  fleurs  &  de  fes  fruits.  S^s 
feuill':s  font  oblongues,  glabres,  entières,  mu- 
Cronées  à  leur  fommet {  les  gaines  larges,  com- 
primées ,  m?mbraneu(es,  un  peu  fâches,  firiées  j 
aiguës ,  failikntes  en  carène.  Les  fleurs  font  placées 
vers.le  fommet  des  ttge5 ,  prefoue  folitaires ,  axil- 
kires ,  prefque  ftffilos  »  les  pétales  glabres,  acumi- 
nési  1rs  capfules  grandes,  oblongues  ,  pr«  fque 
pla9-ft  d'un  côté  ,  en  carène  &  relevées  en  bolTe 
^e.«  l'autre  «  herilTées  à  leur  fommet  de  poils  flexi- 
bles. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres,  â  la  Jimaïque. 

(  Dtfcrift,  ex  SwartT^,  ) 

8.  Ang^ec  \  poi!$  roides.  Epidendrum  tr!cho:ar- 
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'  Epidendrum  (  cjrmbidiam  ttichocarpon  )  «  téuie 
tereti-comprijf^i  ,  radtcante  ^  imbneato  i  fvlUs  bif^i' 
r/is^  linearibus  ,fubrejlexis;  carfulis  pi/ofis^  SvartT  , 
Nov.  k&.  Upf.  6.  pag.  71 ,  &  Flor.  Ind.  occid.  }. 

Epidendrum  trichocarpon,  Svartz,  Prodr.  124. 

Se?  tiges  font  prefque  filiformes ,  cylin  Jriqnes  , 
un  peu  comprimées,  pendantes ,  un  peu  rameuf-s , 
radicantes  en  deffous,  couvertes  de  feutlles  lipéai- 
res,  un  peu  réfléchies,  glabres  ,  entières,  atgtiës, 
longues  d'un  demi-pouce ,  vaginales  i  leur  b-fe  » 
les  paines  membraneufes ,  un  peu  comprimées. 
Les  fli^ursfom  prefque  fotit.iires  ^  axilhires»  leur 
pédoncule  plus  court  que  l:%  feutlies,  muni  i  fa 
bafe  de  quelques  petites  braâéts,  ^  de  deux 
autres  ovales ,  petites ,  placées  fous  la  fleur.  Les 
p  i  taies  font  égaux ,  convexes,  un  peu  hériffes  , 
connivens  à  leur  fommet  s  le  pétale  inférieur  con- 
cave ,  arrondi ,  redrefle.  La  capfule  eft  petite  , 
prefque  ronde  «hériflée  de  poils  blanchâtres,  d'a- 
bord mous ,  puis  roides. 

Cette  plante  croit  â  la  Jamaïque ,  fur  les  arbres 
couverts  de  mouife.  if  (  Defcript.  ex  Swarti.  ) 

9*  Angrec  glauque.  Epidendrum  glaucum. 
Svartz. 

Epidendrum  (  cymbidium  glaucum  )  ,  eaule  corn» 
preffo  ,  ertQiuJculo ,  immeato  i  foliis  bifariis  ,  la:o^ 
lanceolatis ,  fuotîis  glaucis  ;  cap  fui  s  nudis.  SvjrtZy 

Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  71  >  &  Flor.  Ind.  occid.  3. 
pag.  I4J7. 

Epidendrum  gtaueum.  Sir^rt^  »  Prodr.  1 14. 

Ses  racines  font  filiformes,  rampantes;  fes  ti«es 
Amples ,  comprimées ,  longues  d'un  i  deux  pieds , 
couvertes  de  feuilles  élirgies,  lancéolées  «  d'un 
vert-gai ,  glauques  en  deffous  ,  entières ,  légère- 
ment mucronées.  Les  fleurs  font  folitaires,  aiiU 
laires  s  les  pédoncules  plus  courts  que  les  giines 
des  feuilles  i  deux  braaées  petites  &  blanchâ  res 
fous  chaque  fl^ur  ;  la  corolie  petite  «  blanchâtre  i 
les  pétales  ovales ,  acuminés ,  peu  ouverts;  les 
capfules  oblongues,  luifantes,  très  glabres,  tit* 
gones ,  s'ouvrant  en  trois  parties,  contenant  de 
très- petites  fc  menées. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes ,  i 
la  Jamaïque,  if  (Defcript.  ex  5w4it{.) 

10.  Akgrec  à  feuilles  de  gramen.  Epidendrum 
graminoides  Svartz. 

Epidendrum  (  cymbidium  graminoides  )  ,  caule 
eomprejfo  ,  ajf urgente  ',  multifioro  ,  imbricato  £  foliis 
bifariis ,  lineari-lanceo^atis  j  remotiufculis  ,*  capfulis 
glubris  ,  pedicellis  elongatis.  Svartz  ,  Nov.  Aâ* 
Upf.  6.  pag.  71 ,  b  Flor.  Ind,  oc(.id.  ).  pag.  I4J9. 


Epidendrum  gruminoides.  Swmx,  Prodr.  12;. 
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On  la  tigei 

plus  cour  uitles 

étroites,  ichâ- 

tte<>.  Les  inita- 

ternies  { I  alon- 

C^s ,  de  moitié  plus  courts  que  les  gaines;  deux 
petites  btiâéet  bliDchliiâs  fous  chique  Heur.  La 
corolle  elV  petite,  bUochàtre,  inclinée >  les  pé- 
tales ovales,  concaves,  acuminés,  très-fouvent 
cnrniïens  i  leur  fommet  i  le  pétale  inférieur  con- 
cive  i  fa  bafe .  acuminé  &  fedrefTé  i  fon  foinnet. 
Li  cjpfule  eO  glabre,  oblongue,  pendante,  en 
boliâ ,  marquée  de  £x  ûilons. 

Citte  plante  croît  fur  le  tronc  des  arbres ,  i  la 
Jjiiiique.  ^  {Dcfcript,  ex  Swart^.) 

II.  Anchec  à  feuilles  gtaRês.  Epidtadrum  uf- 
ufiilium.  Svarti. 

EpUeadrum  (  cymbidiuM  teflxfolîum  )  ,  ctiidt 
ripi'iu  ;  Jôliii  iifcuminHiliuf ,  Jairoiundis  ,  aeuiis  , 
CDnvixocortcavii ,  earimt'it ;  fioribiu  fubfolih ,  fef- 
Jii<i>u,.  Swartz ,  Ad  Upf.  6.  pag.  71 ,  &  Flor.  Ind. 
otud.  j.pag.  14Î1. 

Epidendntm  tcftàfoUum.  Svsm,  Prodr.  m. 

Ses  tiges  font  rampantes ,  filifoiroes ,  ladican- 
t«  j  Tes  feuillet  prefque  rondes ,  un  peu  charnues , 
litrédes  en  pétiole  i  leur  bafe,  prefqu'itTibrî- 
"J'ires ,  glabres ,  convexes  en  delfos ,  concaves  en 
c^il.jus  ,  légèrement  acuminées.  Les  fleurs  font 
fo:iijires,  axillaires,  prefqvie  fefliles  ,  purpurines; 
Unis  pétales  extérieurs  plus  grands,  ovales,  con- 
cives, obtus,  conniyens,  un  peu  velus j  deux  in- 
t^iieurî  plus  petit! ,  glabres,  ohlongs  ,  d'un  roiige- 
fariiîuin  ;  l'inférieur  de  même  forme,  concave  , 
ledrirlfé ,  cilié  i  fe«  bords.  La  capfule  eft  ovale , 
hé:ifree. 

Cette  plants  croît  fur  les  rochers  Zc  I;s  troncs 
érs  arbres  couverts  de  moufle  ^  à  la  Jamaïque.  "Jj- 
(  Difcript.  ex  Swarti.  ) 

II.  AngREC  en  fabot.  Epidendrum  caUtolarU. 
Ritr. 

Exiidtndnim  (cymbîdîum  calceolariz),  eauiiém 
f>mp'licit>ai .  erià/s ,  fiexuofit ;  foiiU  difticki) ,  remo- 
us ,  fibuUiit ;  fpicâ  ettSâ ,  tcrminaiijfioriéus  remo- 
!ii.  Willd.  Spec.  4.  pag.  97. 

Epidtttdnim  eaUeôlarii.  Reiz>  Obferv.  botan.  6, 

Ses  tiges  font  flexueufes,  droites ,  fîmples ,  ar- 
ticulées ,  hautes  de  llx  i  fept  pouces  ;  fes  feuilles 
ties-étalées ,  diflantes^  glabres  ,  épaiffes,  fubu- 
]'-;e< ,  en  petit  nombre;  les  fleurs  prefque  ftdiles, 
dirpoTées  en  une  grappe  terminale,  peu  garnie; 
les  bt..aées  oblongueSi  panachées  de  blanc  &  de 
rofs;;  [e  pétale  infécieurtubuté  â  fa  partie  infé- 
iieuie.  élargi  ï  (on  limbe,  divifé  en  trois  lobes } 
iJsiiMÎjiM,  Supplément,  Tamt  I, 
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celui  dti  milieu  p!us  étroir,  lancéolé;  Ifs  latér.iiix 
éiargis  ;  les  autres  pétales  blmcs ,  ptefqu'égaiix  , 
échanctés ,  un  peu  crépus  ;  l'anrhère  globuleulé , 
à  deux  lobes. 
Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  y 

IJ-A^^GREC linéaire, n",  lo, Epidendrum liataie, 
Linn. 

Epidendrum  (cymbidîum  lineare  )  ,  eaule  Jîm- 
plici ,  ericlo  ;  foliis  diflUkis  ,  lintaribus  ,  oliiujii  , 
apiee  emarginaiii  ;  jioriiai  terminalibus  ,  fuifpica- 
tis.  S^aiii,  Nov.  AU.  Upf.  6.  pag.  71,  &  Obf. 
Jt6, 

14.  AngREC  embfalTanC.  Epidendrum  equitant. 
Fotft. 

EpiderJrum  (cymbîdium  equitans),  eauU  fm- 
plki,  inferne  fiixuofo  ;  fotiii  compre0i ,  enjîformi- 
iui,ba/i  eqiiitantibuî  ;  ractmo  trrminali ,  jpicalo  ^      ■ 
fiUfirmi ,  /triante.  Swartz  ,  Nov.  Aft.  Upl.  6.  pag. 
71.  —  Willd.  Spec.  4.  p.'g.  97. 

Epidendrum  tquitam.  Forft.  Prodr.  n".  JKj. 

Ses  tiges  font  (impies,  flexueufes  à  leur  partie 
inférieure ,  nues  à  leur  partie  fupérieure,  garnies 
intérieurement  de  feuilles  dilpofées  fur  deux 
rangs,  s'engaînanr  parleurs  boias  vers  leur  bafe, 
comprimées,  enfiformes  ,  faîlhntes  en  c.iiène  , 
acuminées  à  leur  fommec.  Les  fleurs  font  diff>ofées 
vers  l'extrémité  des  tiges  en  un  épi  terminal ,  fili- 
forme ,  incliné. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  8e 
aux  îles  de  La  Société.  ^ 

If.  Anghgc  à  feuilles  cylindriques.  Epidendrum. 
terccifolium.  Swarti. 

Epidend-um  (cymbîdium  teretifolium) ,  caule 
fimplici  ,  fo/iit  fem'tereiihus  ;  f,orU  fulitarii  lermi- 
nafis  labello  apice  triqueiro.  Swartz,  Nov.  Aâ. 
Ui>ral.  6.  pag.  7Z,  Se  Flor.  Ind.  occident.  3.  pag. 
146}. 

Epidendrum  teretifolium.  Swartz ,  Prodr.  1 1  [ . 

Sîs  racines  font  courtes,  filiformes,  blanchâ- 
tres &  crépues  ;  fes  tiges  (impies  ,  droites,  hautes 
d'un  pied  ;  glabres,  cylindriques  ,  i  deux  angles , 
garnies  de  feuilles  alternes,  glabres,  charnues, 
à  demi  cylindriques,  dirpoféts  fur  deux  rangs; 
leur  gaîne  ferrée,  légèrement  (triée.  Une  feuille 
accompagne  une  feule  fleur  folitaîre  ,  ficuée  vers 
le  fommet  des  tiges,  d'un  vert  -  jaunâtre ,  mu- 
nie de  deux  petites  braâées  membraneufes  1 
les  trois  pétales  extérieurs  étalés ,  lancéolés,  ai- 
gus, un  peu  convexes;  tes  deux  intérieurs  une 
fois  plus  petits,  verdâtres,  redrelTiis,  elliptiques, 
épaiiils  à  leur  fommet;  le  pétale  inférieur  de  la 
longueur  des  plus  grands,  en  carène  i  fa  bafe. 
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redreffé ,  a!g<i  ï  fon  fommet ,  concate  <Lns  Tca 
milieu.  La  capfule  eft  alongée^  cylindrique >(lnée, 
i  trois  lignes  faillames ,  longuement  rétiécie  i  fa 
bafe  X  obtufe  à  Ton  fommec. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  >  â 
U  Jamaïque.  ^  (  Defcript.  tx  Swart^^.  )  • 

16.  Angrec  denticulé.  Epidindrum  ftrndattm. 
Svartz. 

Epidindrum  (  cymbtdium  ferrulatum  )  »  cauie 
fimplici  p  fuhdipkyl/o  ;  foliis  lanceolads  ,  carinatis  ^ 
ftrrulatis  ;  fpicis  ttrminalihus  ,  laxlt ,  filiformibus* 
Svartz ,  Flor.  Ind.  occid.  3.  pag.  1465  ,  &  Nov. 
Aâ.  Upf.  6.  pag.  72. 

Epîdendrum  ftrrulatum»  Swartz«  Prodr.  121. 

Plante  bafle^  dont  les  racines  farciculéts  pro- 
duifeot  plufieurs  tiges  fimples^  à  peine  hautes  d'un 
pouce ,  â  deux  angles  >  garnies  d'une  ou  de  deux 
feuilles  lancéolées ,  acuminées,  en  carène  fur  leur 
dos ,  roides  ^  un  peu  épaiffes ,  fouvent  courbées , 
eartilagineufes  &  légèrement  denticulées  à  leurs 
bords ,  quelquefois  rougeâtres  en  deflbus.  De  leur 
centre  fortent  un  ou  deux  épis  filiformes,  de  la 
longueur  des  feuilles  «  munis  de  fleurs  alternes  , 
rapprochées  3  petites  ^  d'un  brun-rougeâtre ,  ac- 
compagnées de  braâées  comprimées ,  petites  ^ 
acumînées.  Les  pétales  font  concaves ,  ovales-lan- 
céolés »  acuminés  s  les  extérieurs  plus  grands  « 
denticulés  â  leurs  bords  i  l'inférieur  redreflë  ^  con- 
cave dans  fon  milieu  »  épaifli  &  rétréci  â  fon  fom- 
met; les  anthères  à  deux  loges  ^  contenant  un 
pollen  pédicellé  s  h  capfule  ovale ,  trigone  »  à  fix 
lignes  faillantes;  les  femences  blanchâtres  j  uès- 
petites. 

Cette  plante  croit  fur  le  fommet  des  monta- 
gnes j  i  la  Jamaïque.  Of  (  Defcript,  ex  Swart^,  ) 

17.  Angrec  globuleux.  Epîdendrum  globofum. 
Jacq. 

Epîdendrum  (cymbidium  ^ohoî^im)  ^caule  fim- 
piici ,  fubuniforo  ;  foliis  tereti-canaliculatis ,  lahello 
ovdiOy  cjpfulis  globofis*  Svartz^  Nov.  Aâ.  UpC  6. 
pag.  72,  &  Flor.  Ind.  occiJ.  }.  pag.  1467. 

Epidendrum  globofum.  Jacq.  Amer.  pag.  222. 
tab.  !)}•  fig*  I*. —  Svartz  ^  Prodr.  121. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges 
droites  >  fimples  j  prefque  filiformes  >  cylindri- 
ques y  un  peu  comprimées  ^  hautes  de  deux  ou 
trois  pouces j  garnies  de  feuilles  roides,  à  demi 
cylindriques ,  glabres  ^  aiguës  j  un  peu  recour- 
bées. Les  fleurs  font  terminales  >  prefque  folitai- 
tes  j  petites ,  axillaircs ,  un  peu  pédiceliées  ;  quc  1- 
ques  br^â^es  fort  petites  i  la  bafe  des  pédicelles 
^c  fous  Tcfvaire.  Les  trois  pétaUs  extéi  leurs  font 
ovales  4  rougt  gcres  ^  concaves ,  un  peu  étalés  j  les 
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deux  intérieurs  plus  courts^  jaunes  j  redrefleM 
l'inférieur  concave  ,  ovale ,  aigu  ,  de  la  longueur 
des  premiers}  les  anthères  à  deux  loge».  Lt%  cap- 
fules  font  globuleufes^  de  la  grofleur  d'un  pois, 
glabres,  hexagones^  s'ouvrant  dans  leur  milieu 
longitudinalement. 

Cette  plante  croit  i  la  Martimqoe  &  I  la  Ja- 
maïque, fur  les  branches  des  aibres.  if(^Defiript. 
ex  Swart^.) 

^  *  EJpiits  parafoes  /  piuUes  très^étaiéi. 

18.  Angrec  d'automne.  Epidendrum  autumnmie. 
Forft. 

Epidendrum  (c^mbidium  autumnale  )  «  c^rv/i ^ii# 
}  radiée  replante  fimpiicibùM ,  ancipitibus  ;  Jbiiis  con^ 
fertis  ,  lanceolaùs  ;  fpicis  fubpanicuiatis  ^  termimafi* 
bus.  Svartz  ^  Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  72.  —  Will J. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  <;8. 

Epidendrum  autumnaie,  Forft.  Prodr.  n*.  ji^. 

Ses  racines  .font  rampantes  :  il  s'en  élève  plu- 
fieurs tiges  fimples ,  un  peu  comprimées ,  à  oeux 
angles  J  garnies  de  feuilles  très-rapprochées ,  lan- 
céolées ,  vaginales  à  leur  bafe ,  glabres ,  nerveu- 
fes.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  terminal , 
prefque  paniculé  9  les  pédoncules  pariemés  de  pe- 
tites braâées  en  écailles  ;  le  pétale  inférieur  re- 
dreCTé^  obtus  i  fon  fommet. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle-Zélande.  ^ 

19.  Ahgrec  à  feuiJes  de  lycopode.  Epidendrum 
iycopodioides ,  Retz. 

Epidendrum  (  corymbium  lycopodioides  )  ,  eau- 
abus  fimplicibus  ,  pendulis  «  ancipitibus  y  foliis  df^ 
tickis ,  camoRs ,  laneeolatis ,  bafi  equitamibus  /  fpi^d 
terminali  y  fimplici  i  braSeis  cHiatis,  Willd.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  98. 

Epidendrum  fycopodicides.  Retz.  Obferv.  bot.  6. 
pag-  SS- 
II fort  de  fes  racines  plufieurs  tiges  pendantes, 
très-fimples ,  planes ,  comprimées  »  longues  d'en- 
viron un  pied ,  garnies  dans  leur  partie  fupérieure 
de  gaines  lancéolées ,  aiguës ,  glabres  ,  longues 
d'un  pouce  ,  &  à  leur  partie  inférieure  de  feuilits 
alternes,  charnues,  lancéolées,  vaginales,  difpo- 
fées fur  deux  rangs.  Les  fleurs  font  fefliles,  très* 
rapprochées,  difpofées  en  épis  folitaires^  termi- 
naux •  femblables  à  ceux  des  lycopodes ,  munis 
de  braâées  courtes  &  ciliées;  U  corolle  d'un 
jaune-orangé  $  les  cinq  pétales  fupérieurs  ovales , 
un  peu  aigus,  ouverts,  inégaux  ;  l'inférieur  plane, 
en  coeur ,  plus  petit  que  le  pétale  fupérieur.  La 
capfule  efi  en  ovale  renverfé. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales^  fur 
l  ks  tamarms.  ^  (Defcript,  ex  K<r{.) 


Sym, 
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10.  AngUBC  oiurqué.  EpidenJruM  mofchaium. 


Efidcndrum  (  C3rmbJdiufn  morchatum  ) ,  caule  re- 
frofjj  fcandente  ;  foliis  difikkis  y  taneeolatis ^  obtuz 
fufu/h  /  racemis  nudîs  j  UteraVÎhus  ;  ptialis  biais , 
intirioribia  rttufis.  Willd.  Spec.  Plani.  4.  pag.  98. 

Epidendntm  mofçkatum,  SymeSj  Icio.  edic.  gall. 
pig.  92.  lab.  26. 

Ses  tiges  font  grimpantes  8r  rameufes  ^  garnies 
de  feuilUs  difpoféts  fur  deux  rangs  >  glabres , 
lancéolées  4  vaginales  à  leur  bafe^  uo  peu  obtules 
à  leur  fommer.  Les  fleurs  font  difpofees  en  grap- 
pes nues>  latérales  \  les  deux  pétales  intérieurs 
obcus  «  comme  tronqués  à  leur  (ommet. 

Cette  plante  croît  dans  l'Afie.  1^ 

21.  Angrfc  des  montagnes.  Epidendrum  mon- 
ta num,  Svartz. 

Epidindmw  (cymbidium  montanum) ,  caulefim- 
pUciufcuto  ;  foliis  latO'lanceolatis  ,  apice  fubrecurvis; 
rucemo  urminaii  ^  Jhribus  fecundis  ,  lamina  labtlli 

tr.jidâ,  SwzxxT,»  Nov.  Aâ.  Upfal.  6,  pag.  yx^Sc 
Flor.  Ind«  occid.  5.  pag.  1469. 

Epidendnun  montanum.  Prodr.  pag.  i  jii. 

* 

Ses  racines  font  blanches,  fimples,  épaiflès  \  fa 
tige  très-fimple  j  cylindrique^  haute  d'un  à  deux 
pieds ,  nue  à  fa  partie  inférieure,  géniculée  ,  gar- 
nie à  fa  partie  fupérieure  de  feuilles  alternes  »  am- 
plexicaules  a  leur  bafe  ,  vaginales ,  élargies,  lan- 
céolées, un  peu  obtufes,  recourbées  à  leur  fom- 
îret,  ftriées,  d*on  brun-verdâcre.  Les  fleurs  font 
blanches,  alternes,  pédrcellces,  un  peu  grandes, 
diftantes  ,  en  grappes  terminales,  droites,  lon- 
gues d'un  demi-pied ,  flexueufes ,  un  peu  compri- 
mées, purpurines ,  munies  de  braâées  concaves, 
aciiminées }  les  cinq  pétales  funérieurs  prefqu'é- 
gaux,  concaves,  ovales -lancéolés,  aigus  ;  l'infé- 
rieur plus  long ,  dilaté  ;  fon  limbe  trifide;  le  lobe 
du  mi.ieu  plus  âlongé,  marqué  de  points  fanguins 
dans  fon  milieu  %  la  capfule  glabre ,  oblongue , 
trigone. 

Cette  j)Iante  croît  fur  les  arbres ,  à  la  Jamaïque. 
:f  (  Defcript.  ex  Swarti.  ) 

22.  ANGHic  bouclier*  Epidendrum  cfypeàlum. 

Forft. 

Epidendrum  (cymbidium  clypeolum  )  »foiio  ra- 

dicali  fubfoiundo^tordoio  ,  bafi  cuculiato  ,  api  ce  re^ 
fiexo ,  aciÊU  ;  fiapù  êreâiufculo  ,  racemofo  {  ne&arii 
labio  inferiore  orbiculato  ,  maxitnfl.  WilldeB.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  99. 

Epidendrum  clypeolum.  Forft.  Prodr.  n^.  J25. 

II  s'élève  de  Ces  racines  un^  feuille  radicale 
pxcfque  rçnde,  eo  coeur  j  çreufée  çn  capuchon  i 
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fa  bafe ,  aiguë  &  réfléchie  i  fon  fommet.  Les 
hampes  font  redreflées ,  terminées  par  une  grappe 
de  fleurs  i  le  pétale  inférieur  orbiculaire. 

Cette  plante  croît  dans  Tîle  de  la  Société,  if 

2}.  Angrec  trifte.  Epidendrum  trifte.  Ferft. 

Epidendrum  (cymbiiiium  tTi(^e)yfo!iis  teretibus, 

cylindricis ,  inanibus  ;  vaginis  pfiulofis  y  pedunculii 

oppofitifoliis  ^  corymbofis  y  Vaginam   perforantibus  ; 

I  neàirii  labio  integro ,  fpatkulato ,  cordiformi,  WIM. 

Spec.  Plant.  4.  pag.  99^  , 

Epidendrum  trifie.  Forft.  Prodr.  n°.  325. 

^  Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  creufes,  cy- 
lindriques, alternes,  roulées  à  leur  bafe  en  un^ 
|aine  fiftuleufe.  Les  pédoncules  font  oppofés  aux 
LuiUes.  traverfent  les  gaines,  &  forment  un  co- 
rymbe  latéral.  Le  pétale  inféneur  eft  entier,  fpa- 
tuléi  en  forme  de  coeur. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Calédo- 
nie, if. 

24.  Angrec  noueux,  n^.  2).  Epidendrum  no» 
dofum.  Lino. 

Epidendrum  (cymbidium  nodofum),  ctfa/^  fim^ 
plici  ,  monophyllo  ;  tuberculo  radicato  ;  folio  femi^ 
cylindraceo ,  fubulato  i  lamina  labelli  intégra.  Sv. 
Nov.  Aa.  Upf.  6.  pag.  7}  ,  &  Obf.  bot.  jaS.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  99. 

24.  Angrec  écrit,  n*.  28.  Epidendrum  firiptum. 
Linn. 

Epidendrum  (  cymbidium  fcriptum  ) ,  foliis  bulbo 
innatisy  ovatolanceolatis  ,  trinerviis  i  fcapo  mulci- 
floro ,  pecalis  maculatis.  Swarii ,  in  Schrad.  Diar. 
bot.  1799.  pag.  218. 

On  trouve  dans  VHortus  malabaricas y  II,  p.  ^9, 
tab.  5f ,  une  plante  très-voifine  de  celle-ci ,  fous 
le  nom  de  bela-pola,  (  f^oye^  ce  mot  ^  SuppL) 

26.  Angrec  i  capuchon ,  n**.  18.  Epidendrum 
cucullatum.  Linn. 

Epidendrum  (  cymbidium  cucullatum  )  ,  caule 
fimplici  ,  unijLoro ,  diphyllo  ;  foliis  fubulatis  ,  fulca» 
lis;  lamina  labelli  ciliatâ,  Swartz ,  Nov.  AGt.  Upf. 
6.  pag.  7j.  —  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ico. 

27.  Angrec  fapy^  feuilles.  Epidendrum  aphyllum. 

Epidendrum  (  cymbidium  aphyllum  ) ,  caule  Jim-» 
plici0mo  ,  aphyllo^  tercci,  articulât o  /  floribus  late^ 
ralibusyfubfeffilibus^  labelli  bafi  convoluto.  Swartz, 
Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  7}. 

Limodorum  aphyllum.  Roxb.  Corom.  I.  pag.  Ur 
tab.  41. 

Çettç  efpèce  cft  renfarquable  par  fes  tiges  tn- 
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tiérement  privées  de  feuilles  ^  cylindriques ,  arti- 
culées 5  elles  fupportent  à  leur  partie  fupérieure 
des  fleurs.prefque  feffiles ,  latérales.  Le  pétale  in- 
férieur efi  roulé  à  Ci  bafe. 

Cette  plante  croît  aux  Indes  orien^les,  fur  les. 
rochers,  j^ 

28.  Angrec  à  feuilles  de  plantain.  Epidtndrum 
plantdginifoUum,  Retz. 

Epidtndrum  (  cymbidîum  plantagînifolium  )  , 
acauU ,  foliis  diftichis  y /iruari-triquetris  ,  canalicw 
latis ,  aCiUis;  fcopo  fuUis  lon^ort;  foripus  fpicatis^ 
difiichis,  Willd.  Spec.  Phnt.^.  pag.  ici. 

Epîdendrum  piantaginîfollum.  Retz.  Obferv.  6. 
pag.  60. 
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I  drum  aioffoilum  ;  elle  n'en  diffère  effenticUement 
que  par  Tes  hampes  pendantes  &  non  redrcflcres  j 
par  {a  corolle  vcrdâire,  par  le  pétale  inféiieur  a 
irois  lobes ,  mais  dont  le  lobe  du  milieu  eft 
échancré. 
Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  ¥ 

ji.  Angrec  a  feuilles  ovales,  n*.  13-  f>'^ft- 
drum  ovatum,  Lînn. 

Epidendrum  CcymWdium  ovatum),  cauUhus  fim- 
plicibus ,  ftcrîlihus  i  foliis  ovatit ,  plants  ;  fcapis  pa- 
/i/Vi^/ar/j.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  loi.— Svanz, 
Obf.  317. 

31.  Angrec  taché,  n*.  26.  Epîdendrum  gutca^ 
tum,  Lînn.    * 


Cette  efpèce,  dépourvue  de  tige,  pouffe  de 
fes  racines  dts  feuilles  redreffées ,  linéaires ,  à 
trois  faces ,  un  peu  canaliculées ,  glabres ,  char- 
nues ,  rétréciçs  vers  leur  gaîne  ,  i  peine  longues 
de  deux  pouces ,  s'emboîtant  les  unes  les  autres 
à  leur  bafe  5  les  gaines  membraneufes ,  ftriées  :  il 
Xort  de  leurs  aiffelles  un  épi  très-fimple,  plus  long 
que  les  feuilles ,  muni  de  petites  bcaûées  cadu- 

3ues  ,  foutenant  des  fleurs  pédicellées,  alternes  , 
ifpofées  fur  deux  rangs.  La  corolle  eft  blanche  j 
les  pétalestrès-ouverts  5  les  trois  extérieurs  plus 
grands,  concaves,  membraneux.  Les  capfules  font 
ovales ,  oblongues  ,  glabres ,  un  peu  anguleufes  j 
les  feraences  blanchâtres ,  trës-combteufes ,  atta- 
chées par  des  fils  capillaires  très-courts ,  qui  les 
•hncent  au  loin  avec  élafticité. 

Cette  plante  croît  fur  les  rameaux  fupérieurs 
des  arbres,  dans  les  Indes  orientales,  -f  {Defcript. 
ex  Reti.  ) 

29.  Angrfc  à  feuilles  d'aloès ,  n**.  ij.  Epiden- 
drum  atoifrlium.  Linn, 

Epîdendrum  (cymbidîum  aloîfolinm ) ,  folîis 
radUalihus  tato-linearibus ,  canalicuUtis  ,  carnofis  , 
^pice  retufis  ;  fcapis  multifioris  y  treâis.  Svaitz, 
Nov.  Au.  Upf.  6.  pag.  75. 

Epîdendrum  aioifolium.  Jacq.  Hort.  Schoenb.  3. 
pag.  69.  tab.  383. 

■  30.  Angrec  pendant.  Epîdendrum  pendulum. 
Roxb. 

.  Epîdendrum  (  cymbidîum  pendulum  ) ,  foliis  ra* 
dicalitus,  difiichis  ,^Utq'linearibus ,  concavis  ,  apice 
retufis;  fcapis  declinato-penduUs ,  multifloris.  Swartz, 
Nov.  Aa.  Upf.  6.  pag.  73.  —  Willd.  Spec.  Plane 
4.  pag.  loi. 

Epîdendrum  pendulum.  Roxb.Corom.  I.  pag.  35* 
t&b.  44. 

Cette  plante  reffen&b}e  parfaitemeoic  à  Vépîden- 


Epîdendrum  (cymbidîum  gututum),M/^  ~^^- 
calibus  ,  lanceolatîs ,  cdnalicuiatis ,-  fcapo  tereu  ;  pt- 
ialîs  euneiformibus ,  ntufis,  Willd.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  102. 

33.  Angrec  à  feuilles  de  jonc,  n^  27.  £f'- 
dendrum  juncifoiîum.  Linn. 

Epîdendrum  (  cymbidîum  juncîfolium  )  ,  folUs 
radicaiibus ,  linearî-fubulatis  ;  fc^po  petaùfque  ma- 
culatîs  :  labello  unicolore ,  tripartito  ;  Ucinia  mtau 
tranfvers\m  dîlatatâ.  Willden.  Spcc.  Plant.  4- 
pag.  102.  / 

34.  Angrec  en  Xlt\\\^Zt.  Epîdendrum  teJfelUtum. 
Roxb. 

Epîdendrum  (cymbidîum  teffellatum),  caul.f- 
cens,  folîis  imbricato-difiickis .linearicanaluulans. 
carnofis ,  apice  tridentatis  ,•  racemo  axUlari.S^^UZ, 
Nov.  Aa.  Upf.  6.  pag.  71* 

Epidendrum  teffellatum.  Roxb.  Corom.  I.  pa3« 
34.  tab.  42. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  imbriquées , 
fur  deux  rangs,  linéaires ,  canaliculées ,  glabies, 
charnues,  trideniées  à  leur  fommet.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  grappes,  placées  dans  laifleUc 
des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  ¥ 

jjv  Angrec  >aune-obfcur,  n^.y.  Epidendrum 
furvum.  Linn. 

Epidendrm  (  cvmbidiutn  furwm  ) .  cauUfans , 
I  foliis  imbricato  dijiickis  Janctaiatis  .canaliculatis , 
I  carnofis ,  acuiis  ;  rçcenio  axillari.  Willden.  Spec 
Plant..  4«  pag^i^î' 

36.   ANGREC  mordu.  Epîdindrum  prémorfum. 
Roxb; 

Epidendrum  '(  cymbidîum  praemorfum  ) ,  cauhf- 
.  tens  ,  JbUii  'rematiufcmis  ^  diftichis  ,  {atoMman- 
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tu ,  filial  Ofpofiti- 

Efitidrum  frêmorfum.  Roxb.  Corom.  i.  p.  )4. 
Lo.  45- 

TluUa  ntaravara.  Rheed.  Ma'ab-  li.  pag-  ^. 
r:b  4.  -  Rudb.  Elyf.  1.  pag.  112.  fig.  8.  —  Rai, 

5.-S  rjcir.ïs  ptoduifent  des  tiges  droites  ,  gla- 
l''v5,iîiplcs,  girnies  de  fVuilies  dill.tntcs,  ilif- 
fléLirur  deoï  rjrg* ,  linéaires  ,  un  peu  élargie^, 
i'.vjui  à  leurs  diux  faces,  canaliculées  en  dcl- 
li:'i,  tchmcices  &  comme  rongées  à  leur  foni- 
ntt.  I  :s  Heuts  f'j.ic  difpofées  en  épis  hréiaux, 
■cp,i.');i;s  aux  feuilles. 

Ce;te  plante  croii  dans  les  Indes  orientales.  ^ 

57,  Angtiec  en  éventail.  Epidcndrum  fiabeiU' 
fu-r.:.  iwirrt. 

F.ridr-idiurr:  (cyml'idîiim  fljbelliforrae),a«ii/<j 

fcisc  rl'^nii  ^ovato-Unceoldùs ,  ntrvojis  ;  fcapis  ab- 
c'.ujiit.  unifient.  i«'arti,  Nov.  Aâ.  Uplal.  6. 
F  g.  -y,U  Flor.lnd.  occid.  4.  pag.  1471. 

l-idindmm  fiûbtltiformi.  Svariz  ,  Prodr.  pag. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales,  difpofées  & 
cr,\;'rtes  enévenuili  lesexiéfieutes  plus  petites, 
(o:ï;prJméei,  embralTani  les  autres  en  forme  de 
iiiiinE  ;  les  intérieures  droites ,  longues  d'un  pied , 
r^ti^cies  en  pétiole  &  comprimées  à  leur  bafe, 
pis  pbnes  ,  alongées  ,  ovales-lancéolées,  gla- 
b:fs,  aiguës.  Les  hampes  font  radicales,  une  fois 
l'ijt  couttes  que  les  feuilles,  glabies,  cylindri- 
q'jes,  garnies  de  quelques  écailles,  terminées  par 
L.^e  Icuie  fleur  alîei  grande  ,  médiocremtni  pédi- 
isl'^e  ,  accompagnée  de  deux  braftées  ovales , 
sif.'ies  1  Us  pétales  fopérieurs  prefqu'égaux,  longs 
'I  un  nouce,  blanchâtres,  ovales-lancéolés  j  ai^us, 
\i\ut% ,  un  peu  chirnus  ;  les  intérieurs  ontlulés  à 
U'iri  bords.  L'inférieur  eft  peu  différent  dts  pre- 
T.iers,  ondulé  à  fes  bord^,  plane  vers  fon  fom 
rrei,  La  capfule  ert  pédicellee,  longue  d'un  pouce 
fi'  d;mi,  un  peu  reconibée,  glabre,  trigone  ,  à 
fix  [tries  ;  les  feniences  entourées  d'un  arille  blan- 
càj:re  &  diaphane. 

Câtte  plante  croît  fur  les  arbres  des  monti' 
gies,  à  la  Jamaïque.  ^  {Defcript.  ex  Swartj.') 

îS.  AngREC  fubulé.  EpitUndrum  futuluium. 
Svarti. 

Epidcndrum  (  cymbidjiim  fubulatum  )  ,  acauU  , 
fobis  fubulaiii ,  fûiiatis i  ractmis  radicaiiiiu.  Sv. 
-Nùv,  Au.  Upf,  6.  pag.y},  &  Fîor.  Ind.  occid.  j. 
f-Z-  1475- 

Efidendrum  fuiulatah.  Ptodl^pag.  II}. 


Se»  racines  font  rampantes  ,  filiformes  î  tontes 
les  feuilles  radicales ,  longues  d'un  pied  ,  eytind;î- 
.ques  ,  fubulées,  phbres,  chamucs,  un  peu  re- 
courbées i  des  giine?  membranfuTes  proche  Iti 
racines,  environnant  l.t  bafe  des  feuilles.  Les  fleurs 
font  alternes,  pédicellées,  difpufées  en  grappes 
lonjtues  de  deux  pouccs,  fortant  desi:ctnes,  13- 
ches  ,  peu  garnies.  Les  pétales  fiipi^tieiirs  fmit 
prer([u'égaiix,liiiéjires,plar?,i*;  l'iiifévîeur  ovnie, 
concave  ,  aif.u.  La  capf.i'e  eii  ooioiipue  ,  iiigone  , 
à  fix  ftries,  téirécie  à  fes  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  dans  Us  forêts ,  Air  le  tronc 
des  arbres,  à  la  J4maiqne  :^  (  Difi'ipt.  ix  Swani.) 

^9.  Ant-rec  J  feuilles  menues,  n*.  y-Epidert- 
imm  uni.iftlhm.  Linn. 

Efidir.drum  (  cvmbidium  tenuifo'ifim  )  ,  caalif- 
(os  ,  f6li-s  l-'-iari  f^biUolii  ,  can.ilki-leth  ,  dijli- 
(his  ;  fpicis  opfofiiifuiih ,  paucijJorif.  VViltd.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  lO}. 

40,  Ancrfc  à  feuilles  triangulaires.  Epidtndrum 
triquetrum.  S^artl. 


Epidtndrum  (cymbîdium  triquetrtim)  ,  1 

fol'is  fuhtriqueiris  ,  ciinaliculj!'!  ,  ncurvaiii ,  

gi-'ibui  derfo  apictqut  (ornBUilis  ;  fc^po  fimpUciaf- 
cvlo.fioribut  tffapttiilii ,  laitrllo  co'a'.ilo.  S»  artz  , 
Nov.  A£t.  Upf.  6.  pag.  74 ,  &  Flor.  Ind.  «cci d.  j. 
pag.  147J. 

Epidtndrum  triquetrum.  Swartz,  Prodr.  111. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  difpofées  fut 
deux  raiigs ,  longues  de  deux  à  quatre  pouces, 
vaginales  &  comprimées  ï  Itur  bafe  ,  roîdes,  tjlâ- 
bres,  canaliculées  ,  enliformes,  prefque  triangu- 
laires, terminées  par  une  petite  pointe.  De  leur 
centre  s'élève  une  hampe  fimple  ,  roide  ,  d'un 
pourpre-foncé  ,  munie  de  quelques  éca'lles.dif- 
tsntes.  lancéolées ,  foutenant  fu  i  dix  fl;urs  un 
peu  pédiceliées  ,  d'une  grandeur  médiocre  j  les 
pétales  fupérieurs  prefqn'en  croix,  inégaux,  pa'ia- 
chés  de  rouge  &  de  blanc  ,  ovales,  concaves, 
recourbés  à  leur  fommer;  l'inférieur  une  fois  plus 
grand ,  ovale  ,  en  cœur.  La  capfule  efl  pendante  , 
prefque  longue  d'un  pouce,  pédice!:ée,  trigone, 
s' ouvrant  pat  fes  fix  itri^;s.  , 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres,  i  la  Jamaïque. 
X(Defiript.  ex  Ku/il.) 

41.  Angrec  nain,  n*.  57.  Epidtndrum  pufl~ 
lum.  Linn. 

Epidtndrum  f  cymbidîum  piifilKiT»  ),/y/;;j  radi- 
calibus  tnjiformib--s  ,  bûji  eq^itantilius  ,'  fcjpii  pau- 
cifiofis  ;  UhlU<  boft  aogrftiore  ,  lam-r.i  tnhbû:  Sv. 
Nov.  Afl.  Upf.  6.  pag.  74.  —  WillJ.  Spec.  Plant. 
+  pag- 104.  .     ■■       -  .      :• 
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*  *  ♦  Efpices  urrefir€S. 


41.  Angrec  élégant.  Epidendrum  puIckiUum, 
Willd, 

Epidendram  (  cymbidium  pulchellum  )^ /^//ij 
radicaiihus  enfiformihus  ,  nervofis  ;  fcapo  paucijioro  y 
lahcllo  freâo  ,  bafi  attenaato  ;  lamina  expanfâ  y  difco 
concavû ,  pilofo,  Svartz  »  Nov.  Aâ.  Upf-  6.  pag. 
7f.  —  Willdenow,  Spec.  Plane.  4.  pag.  10 j. 

Limodorum  puichilium.  Saiisb.  Prodr.  8. 

Umodorum  tuhtrofum.  Linn*  —  Mich.  Flor.  bor* 
Amer.  1.  pag.  159. 

Limodorum  barbatum*  Lam.  Diâ.  3*  P^g*  f  IJ« 
(  Voyti  LiMODORE  barbuej  n*.  1.  ) 

4)*  Angrec  pttdi(Mie.  Epidtndmm  veneundum. 
Svartz. 

Epidendrum  (  cymbidium  verecundom  )  »  foliis 
radicalibus  lato  lanceoUtîs  ^  plicato- nervofis  ;  fcapo 
multîfloro  j  petalis  interioribus  connivcnnbus  ^  labello 
venfricofo  ;  lamina  emarginatâ  ,  erifpâ  ^  fulcatâ, 
Sw'artz ,  Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  7J.  —  Willdcn. 
Spec.  Plane.  4.  pag.  loy. 

Limodorum  (  vereciUldum  )  ^  petalis  exterioribus 
recurvatis ,  interioribus  orQè  eonniventihus  i  labio 
bafi  conico  ,  fupemè  rtcurvo  *  fuborbiculari  ,  emargi^ 
nuto  ,  erenato,  cri/po;  difco  Jiptemfimbriato.  Szliib. 
Prodr.  9. 

Limodorum  tuberofum.  JacquÎQ  j  CoUeâ.  4.  pag. 
ic8. 

Umodorum  altum,  Jacq.  Icon.  Rar.  j.  cab.  6oz. 
-—  Svartz^  Obferv.  boc.  )i}. 

Limodomm  (  trifidum  )  ^  foliis  lanceolatisi  fcapo 
mphylfo  ;  labello  trifido ,  longitudina/iter  lameLofo, 
Mich.  Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  i  f  9. 

Hellikprine  americana  ,  radice  tuberofâ  ;  foliis 
loneis  ,  anguftis  ;  caule  nudo  ,  fioribus  ex  rubro  pal' 
iide  purpurafcentibus,   MarC   Ccniur.  tab.  {0.  — 

Mill.  Didt,  tàc  Icon.  145. 

Cette  efpèce ,  confondue  avec  la  fui  vante  »  à  la- 
qoelle  ell.'  reffemble  par  fon  port^  en  eft  diftîn- 
guée  par  fes  fleurs  d'un  pourpre-pâle  &  rougeâ- 
cre.  Les  pétales  extérieurs  font  ouverts,  un  peu 
jpecpurbes  i  le>  intérieurs  connivens  -y  le  pétale  in- 
férieur un  peu  conioue  &  ventru  à  fa  bafe  ;  fon 
limbe  prefqu'orbiculaire  ,  légèrement  courbé  , 
échancré  i  ion  fommet ,  fiUonué  j  crépu  &  frangé 
à  fon  contour. 

Cette  plante  croit  dans  Tile  de  Bahama.  y  (  K. 
/.)  Elle  eft  cultivée  dans  plufieurs  jardins  d'Eu- 
rope j  fous  le  nom  de  limodorum  tubcrofum.  Lins. 

44*  Angkec  élevé,  Epidendrum  alum. 


I 


ANC 

Epidendrum  (  cymbidium  altum  ), /b/iii  ruiit^ 
libus  lauh'lanceolatis  9  plicatO" nervofis  i  fcapo  mul:i* 
fioro  f  petalis  ereâis  ^  labello  levi.  WiUd^n.  S^tç» 
Plani.  4.  pag.  105. 

Limodorum  altum,  Lfnn.  &  Lam.  Diâ.  ).  pig. 
JI  J.   (  y^oyei  LiMODORE  élcvé,  n*.  }.  ) 

S  :s  fleurs  font  d'un  blanc-jaunâtre  »  les  pétales 
fupérieuis  tous  redrefles  î  l'inférieur  très-liITe. 

4r,  Angrec  à  fleurs  jaunts.  Epidendrum  luttum, 
Willd. 

Epidendrum  (cymbidium  luteum)  ,  folkis  raë" 
calibus  oblongis  ^  acutis  y  fcapo  enBo ,  fimplici ,  pau" 
cifioro  ;  labello  oblongo  ^  obtufo ,  petalis  breviort. 
WiUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  106.- 

EpipaSis  amplo  flore  luteo ,  vulgb  gavllu.  Feuill* 
Per.  2.  pag.  719.  tab.  10. 

Limodorum  (  luteum  ) ,  fioribus  fejfilibus,  altemis^ 
confeno'fpicaiis,  Lam.  Diâ.  3.  pag.  516.  ^ 

Ses  racines  font  compofées  de  bulbes  fafcicu- 
lées  ^  d'où  s'élève  une  tige  droite  »  cylindrique^ 
haute  de  deux  pieds  »  garnie  â  fa  bafe  de  quel- 
ques feuilles  très-glabres  j  d'un  beau  vert,  ob- 
longues  J  aiguës  »  affe^  feinblables  i  celles  du  lis , 
longues  d'environ  fept  pouces  fur  un  &  demi  de 
large  «vaginales  i  leur  bafe.  La  partie  fupérieure 
de  la  tige  eft  envelopée  de  gaines  alternes  «  cylin- 
driques «  un  peu  aiguës.  Les  fleurs  font  grandes  1 
d'un  beau  jaune,  alternes  «  feffiles,  ramifiées  i 
l'extrémité  des  tiges  en  un  épi  coutt ,  accoinpi- 
gnées  chacune  d'une  braâée  lancéolée  «  aiguë, 
plus  longue  que  l'ovaire;  les  cinq  péules  fupé- 
rieurs  inégaux ,  médiocrement  ouverts  »  lancéo- 
lés ,  aigus  i  l'inférieur  plus  court ,  oblong  »  â  peine 
aigu. 

Cette  plante  croît  au  Chili ,  dans  les  lieux  un 
peu  humides,  tù  Les  feipmes  indiennes  nouvelle- 
ment accouchées  mêlent  le  fuc  de  cette  plante 
avec  du  bouilloni  elles  boivent  ce  mélange  pour 
faire  venir  leur  hit  en  plus  grande  abondance. 
{Feuillic.) 

46.  Angrec  à  feuilles  verdâtres.  Epidendrum 

virefcens. 

Epidendrum  (cymbidium  virefcens  )  ^  foliis  ra» 
dicalibui  Ltnceolatis  ;  fcapo  tre&o  «  fimplici  ;  fptcd 
coarBatâj  petalis  tribus  exterioribus  laneeolatis  ^  acà- 
tts  i  binis  interioribus  oblongis ,  obtufis  ;  labello 
ovafo ,  obtufo ,  ilevéUO'fuUato,  WilId.  Spec.  Plaot. 
4.  pag.  106. 

EpipaSis  fore  virefcente  &  variegaco^  yulgbpi^f'i' 
chen,  Feuill.  Per.  a.  pag.  lay.  ub.  19. 

Umodorum  (  piquichen  ) ,  foliis  ereSis  »  brevibns; 
fpicâ  ovatd  ;  cçrollarum  labio  trgQo  ,  apice  rtcun^» 

Lam.  Djâ.  3.  pag.  $16.^ 
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Ses  rat 

gies.ëp 
unce  blai 
ire ,  un  | 
tnis  pied 
droites ,  1 
comtes, 

l.F,  coutcei,  icdrefTées,  corcaves ,  lancéolées , 
st^viés.  Les  fleurs  font  granies,  d'un  bhncver- 
carre.reffilej,  formant  i  l'extréinicé  des  liges  un 
b-1  épi  ovale  ,  ifluffu  -,  les  trois  pétales  extérieurs 
îjnféolés ,  aigus;  les  deux  intérieurs  oblongs, 
obtus  ;  le  pétale  inférieur  ovale,  obtus,  traverfé 
t\s  lignes  ondulées.  La  capfule  eft  longue  d'un 
yoiice  &  plus ,  très  étroite  ,  i  trois  valves  ,  con- 
tenir,t  des  f^nienccs  nombreules,  fort  petites. 

Cette  plante  croie  au  Chili,  fur  le  revers  des 
cio.TiagDes.  Ht  {FtailUt.) 

47-  Angrec  diurne.  Epidtndrum  diumam. 

Epidindrum  (  cymbidjum  diiirnum  1  ,foliii  r^di- 
ijiiD^i  ùr^tart-iaactaliitii ,  carinatii  ;  ftapo  paiticu- 
L:o  ,  petalU  patentibui  ,  tabiilo  trcHo ,  iaminâ  fri' 
i.'iS.  Swariz,  in  Sthrad.  Journ.  bot.  179?.  pag. 
ii(.  —  Villd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  106. 

L'iTtodorun  ( diumum  )  ,  fioriius  imicriliiu ; 
[:-':^i  panrculatu,  tx  ctntro  iuiii  orcit.  Jacq.  Icon. 
Rjr.  }.  tab.  6oj ,  &  Collïâ.  4  pag.  107. 

Ses  racines  font  nombreufes ,  blancMtres,  cy- 
li^dritjues  î  les  bulbes  charnues,  agrégées,  ova- 
lei-'  biongues ,  comprimées ,  chacune  d'elles  don- 
nant niidance  à  deux  ou  trois  feuilles  radicales, 
pieique  linéaires,  fermes,  coriaces,  un  peu  ob- 
ti'es ,  prefqiie  longues  d'un  pied  &  demi.  De  leur 
centre  s'élève  une  hampe  droite ,  Seitieure ,  haute 
de  d;ux  pieds ,  fe  ramitiânt  à  fon  fommet  en  une 
piiicule  très-étaléff,  foutenant  des  fleurs  pédi- 
cellees,  odorantes  feulement  pendant  le  jour.  La 
corolle  eft  d'un  vert-jaunâtre;  les  pétales  fupé- 
ricu's  très  étalés;  l'inférieur  ledreffé,  à  trois 

Cette  plante  croît  dans  les  foréts>  en  Amé- 
litjuf,  aux  envitons  de  Caracas.  ^ 

43.  Angrec  â  feuilles  canaliculées.  Epidtndrum 

Epidcndntm  (  cymbidîum  rigidom  )  ,  [uUaultf- 
cm,  foliit  lanceolatii  ,  cinalicu/aiu ,  d'flichii  ; 
f;jpo  ertU» ,  Jïmplici  ;  fbiiii  adprtffit  ,  lancioltlis  , 
'vjc:n,it'ii ,  carinatit  uHo ;  lattllo  abovat^,  acuto. 
Willd,  Spec.  Plant.  4.  pag.  io6, 

HtlUiorini  foUii  rigldit ,  aitgafiis.  Plum.  Spec. 
^,S<  Icon.  tab.  181.  tig.  1. 

Pês  racines  font  fimples .  filiformes,  étalées; 
f«  tiges  droites ,  trèt-fimples ,  feuillées  feulement 
àUur  paiiie  inférieure,  cevfitues  de  gaines  fer- 


s,  oblonguei ,  lancéolées.  Les  feuilles  font  roi- 
,  alternes ,  alongées ,  étroites ,  canaliculées  , 
t-aiguës,  difpufées  fur  deux  rangs;  les  Beurs 
ffoes,  pédicellées,  formant  un  épi  lâche,  droic 
terminal;  les  cinq  pétales  fupérieurs  prefque 
lies  ,  étalés  i  trois  plus  grands  ;  les  deux  autrfis 
tnivens  ;  le  pétale  intéiieur  aigu ,  fn  ovale-ren- 

verfë.  Le  fruit  eft  une  capfule  pendante,  oblon- 

gue ,  cannelée ,  à  rrois  valves ,  couronnée  pat  Ijs 

pétaJes  perâltans  Cf  deiléihés. 
Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 

■ale.  "^ 

45}.  Angrec  d'hîfer.  Epidendntm  kyemalt. 

Epidendritm  (  cymbidium  hyemale  ) ,  folUs  ra- 
dicalibus  geminis  ,  ovatis  ,  quinijucnerviis  ,'  fiap» 
fimpiici  ,  vaginato  ,  t'eclo  ;  pttalis  rncili  ;  labtUo 
oboxato  ,  margiat  undulato-crtit^io.  Willden.  Spec- 
Plant.  4.  pag.  IC7.  — Miihienb.  in  Litt.  ^ 

Ses  feuilles  radicales  Tofit  au  nombre  de  deux  , 
amples ,  glibres,  ovales,  alTei^  femblables  â  celles 
dn  verainun ,  à  pliifieurs  nervures  en  delTus ,  à  cinq 
nervures  en  dellous,  rudes  à  leurs  bords  :  il  en 
fort  une  hampe  droite ,  lïmple ,  haute  de  (ïx  â  fept 
pouces  6:  plus,  couverte  de  gaines,  fupportant 
vers  fon  fommet  plufieurs  fleuri  accompagnées  dft 
biaâées  lancéolées,  longues  de  trois  lipvs,  plu- 
fieurs fois  plus  courtes  que  les  ovaires.  Les  trois 
pétales  extérieurs  font  lancéolés;  les  dent  infé- 
risurs  oblongs  ;  le  pétale  inférieur  en  ovale  ren- 
verfé  ,  plilTé  longitudinalement  à  fa  partie  fupé- 
rieure ,  crénelé  ,  oadilé  à  fes  bords. 

fo.  Angrec  utriculé.  Epidtndrum  utriculiitum. 

Epidendram  { cymbidium  utriculatum  )  ,  acaalt, 
foliis  gtminit,  lamcolaio-ovatii,  fcapoque  muUifioro  , 
vaginâ  injtati  baji  cinilis  ;  pelaliâ  fuiconnivealiias  { 
radia  maximd  ,  tuitrvfà.  Svim,  Nov.  Aft.  Upfï 
pag.  7î.  —  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  IC7. 

Limodorunt  utriculatum.  Svartz,  Prodr.  II>;. 

Ses  racines  font  tubéreufes,  irtégulières,  char- 
nues,  fucculentes,  furmontées  d'une  bulbe  at- 
ron.lie ,  envir.>niiée  de  pellicules  fècbes  :  il  en  fort 
deux  feuilles  prefque  longues  d'un  pied ,  élar- 
gies, lancéolées,  glabres,  algues,  entourées  i 
leur  bafe  de  gaines  éciineufes  ,  dont  une  très- 
grande  ,  ventrue,  acumiiiée  ,  fouvent  bifide  8e 
remphe  d'une  eau  limpide.  De  leur  centre  s'élève 
une  hampe  cylindrique ,  deux  fois  plus  longue  que. 
les  feuilles,  couverte  de  quelques  ecaîiles  éparles; 
elle  fe  termine  par  des  fleurs  blanches  ,  alternes , 
difiantes  ,  feffilts,  un  peu  grandes,  caduques  > 
accompagnées'de  bractées  courtes ,  lancéolées.  Le 
pétale  fupsii^ur  externe  eft  concave  ;  les  deux  in-. 
tétieuTslancéo'és.coutbésen  faucille, rapprochés 
en  cafque  j  les  latéraux  extérieurs  en  bofle  i  leur 
bafe  excciDe,  rapprochés,  par  leur  fommet,  t^ 
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(upërieures  internes  $  le  pétale  inférieur  élargi  i  fa 
bafe^  ovale,  concave;  Ton  limbe  redreffé,  obtus 
&  recourbé  au  fommec  ^  marqué  de  trois  caches 
purpurines  i  les  anthères  prefque  coniques  ^  à  qua* 
tre  ioge^;  une  capfule  grande  ^  oblongue  ^  acumi* 
née  &  un  peu  torfe  à  Tes  deux  extrémités  ^  à  trois 
faillies  &  fix  cannelures. 

Cette  plante  croît  fur  la  terre ,  dans  les  forêts  , 
â  la  Jamaïque  &  à  la  Nouvelle  -  Efpagoe.  ^ 
(^Defcript,  ex  Swart[,  ) 

51.  Angrec  géant.  Epidendmm  giganteum, 

Epidcndrum  (cymbidium  giganteum)  ,/bius  ra^ 
iicalihus  ^  equitanù-cnfiformibus  ^  fubrecurvis  ifcapo 
ureti ,  fioribus  remous ,  labello  hjfiato  y  laciniâ  in^ 
termediâ  ovatâ ,  pUcutâ,  Swartz^  in  Schrad.  Journ. 
bot.  1799.  pag.  224. 

Limodorum  (  giganteum  )  ^  foliis  enfiformibus  ^ 
recurvis  ;  fioribus  fpicatîs  ^   remotis,    Thunberg  , 

Prodr.  4. 

•  < 

Satyrium  giganteum.  Linn.  SuppL  —  Poir.  Diâ. 
7.  pag.  582.  * 

Ses  tiges  s'élèvent  au  moins  i  la  hauteur  de  fix 

Cieds  ;  elles  font  nues ,  cylindriques ,  pourvues  de 
ulbes  arrondies  j  couvertes  dans  leur  longueur 
4'écailles  vaginales.  Les  feuilles  font  toutes  radi- 
cales j  glabres^  enfiformes^  un  peu  recourbées  « 
s'emboitanc  les  unes  les  autres  par  leur  bafe.  L'ex- 
trémité des  tiges  fupporte  de  grandes  fleurs  dtftan- 
tes  j  d'un  jaune-orangé >  difpofées  en  épi;  les  pé- 
taies  fupérieurs  médiocrement  ouverts  ;  l'inférieur 
h^é  &  non  fagicté,  point  éperonnéj  feulement 
renflé  en  bofle  à  fa  bafe  »  en  delTous ^  à  trois  dé- 
coaipures  inégales ,  dtîlcoides  &  faillantes  vers  leur 
bafe  î  celle  du  milieu  fort  ample  ^  ovale  ^  plifTée. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  y  .  . 

52.  Angrec  du  Cap.  Epidendrum  tabulare, 

Epidendrum  (cymbidium  tabuhre )  ,yô//o  radi^ 
eaii ,  lineari  ;  fcapo  ereHo.^  paucifloro  ;  taminâ  labelli 
irifidd;  luciniis  ovatis  y  integris.  Sv^artz^  in  Schrad. 
Journ.  bot.  1799*  pag.  224. 

Serapias  (  tabularis  )  ,  folio  radicali  ^  lineari  ; 
fioribus  fpicatis ,  cenu:is,  Thunb.  Prodr.  3. 

iatyrium  tabulare,  Linn.  Suppl.  —  Poir.  Diû.  7. 
pag.  j8i.  * 

•  Ses  racines  font  bulbeu'es  ;  elles  produifent  une 
feuille  radicale  ,  linéaire.  Les  tiges  font  droites^ 
privées  de  feuilles ,  munies  d'écailles  alternes  ; 
elles  fuipportent  i  leur  extrémité  un  épi  incliné  de 
leurs  lâches^  peu  nombreufes.  Le  pétale  inférieur 
eft  divifé  en  trois  lobes  i  fon  liinoe  i  le  lobe  du 
milieu  entier  &  non  échancré. 
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Cette pla'^té  croît  fur  la  montagne  de  la  Table, 
au  Cap  de  Bonne- Efpérance.  Tf. 

5J.  Angrec  pédicellé.  Epidendrum  pediitU 
latum, 

Epidendrum  (  cymbidium  pedicellatum  )  ,  fol'o 
radicali ,  lineari- lancenla to  -nervojo  i  fcapo  angu  L  to; 
fioribus  fubpediceUatis  ,  nutantibus  /  petalis  end  s* 
Svrarcz  j  in  Schrad.  Journ.  bot.  1799*  P^E*  ^H* 

Serapias  (pedicelhti) ,  folio  radicali ^  enjiformi, 
ftriato  ;  fioribus  fubracemofis.  Thunberg  ,  Prodr. 
pag.  3. 

Satyrium  pedicellatum.  Linn.  F.  SuppL  402. 
(  Voyei  Satirion  pédicellé,  Diû.  vol.  7.  p.  580. 
n^  ij.) 

54.  Angrec  à  aiguillons.  Epidendrum  acw 
leatum. 

Epidendrum  (  cymbidium  aculeatum  )  j  foUîs 
radicalibus  fub ternis  y  enfiformibus  ;  fcapo  vaginato  , 
fpicd  ovatâ,  Svartz,  in  Schrad.  Journ.  bot.  1799. 
pag.  115. 

Serapias  (  aculeata  ),  foliis  radicalibus  fubternis  > 
enfiformibus  ,  firiatis  ;  fpicd  ovatâ.  Thunb.  Prodr. 
pag.  3. 

Satyrium  aculeatum.  Linn.  SuppL  —  Poir.  Diâ. 
7.  pag.  582.  ♦ 

Ses  racines  font  bulbeufes,  arrondies  :  il  en  fort 
deux  ou  trois  feuilles  en  forme  de  lame  d'épee, 
(triées  longitudi^nalement.  Les  tiges  font  droites, 
hautes  de  trois  à  quatre  pouces,  garnies  dans  leur 
longueur  de  gaines  alternes ,  foliacées.  Les  fleurs 
foYit  difpofées  en  un  épi  ovaie,  terminaL  Les  pé- 
tales font'  redreffés  \  le  pétale  inférieur  en  boflis 
à  fa  bafe 3  triflJe  à  fon  limbes  la  découpure  du 
milieu  hériffée  de  petites  pointes  blanches  &pur* 
purines. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance. ^' 

jy.  Angrec  écaiileux.  Epidendrum  fquamatum. 

Epidendrum  (  cymbidium  fquamatum  )  ,  fol^^^ 
radicalibus  oblongrs ,  imbricatis  ;  fcapo  elon^ato , 
aphyllo  ;  labello  defitxo^  trifido  ,barbato.  WilUer. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  109.  —  Sirartz,  Aâ.  Holn^. 
1800.  pag.  258. 

Opkrys  fquamata,  Forft.  Prodr.  pag.  J  tO.  — • 
Poir.  Diâ.  4.  pag.  57^,  * 

Ses  racines  font  compofées  de  bulbes  fafcicu- 

lées}  elles  produifent  des  feuilles  toutes  radicales, 

oblongues ,  imbriquées ,  aiguës  ^  faillantes  en  ca« 

rené  fur  leur  dos.  De  leur  centre  s'élève  une 

hampe  droite,  dépourvue  de  feuilles ^  terminée 

par  des  fleurs  difpofées  en  épi.  Le  pétale  inférieur 

eft  rabattu  ^  barbu  «  à  trois  découpures. 

Cette 


■le.  f 

j6.  AngRIC  COtaiU  Epidtadrum  cora/lorkiioit. 

Epidtadnim  (cymbidium  coriIlorhtznii),/î'ii;ia 
Vdg'iHato ,  tpkylto  f  fiarikut  ptdictilalh  ;  fttaiii  tan~ 
trolaÙM  ,  hinis  ùtftrioriiui  lincatihut ,  dtfitMit  ;  ia- 
iillo  oUongo,  Muu.  Willd.  Spec.  Plinr.  4.  p.  105). 
—  Svicaj  Aâ.  Holn.  iSoo.  pag.  i}8. 

Opkryi  torat/orhi^a.  Linn.  —  Smith  ,  Flot.  brit. 
(.  pag.  9ji.  —  Poiret ,  Dia.  4.  pag.  f 67.  n'.  1. 
(  Excùif.  Piaien.  fynonymo.  J  (  yoyei  Ophrise  , 
a\  t.  ) 

Il  n'7  a  qu'une  fenle  Jtamtne ,  dont  l'anthère  eft 
diviféeen  quatre  loges.  Le  pstale  inférieur  ell  ob- 
long ,  aigu ,  prerqu'entier  ^  n'offrant  que  deui  pe- 
tits lobes  peu  Tenublet  au  defliit  de  fa  bare. 

f  7-  An'grec  racines  en  dents.  Epiùndntm  oJonr 

EpiJtndrum  (.cymbiJiuffl  odontorhizon^^/capo 
vaginale,  épfiytut  i  fioriiat  pidictllatii ; pitalit  Uh- 
ttaljâs,  «quaiiiui}  laitth  oiavaM ,  oiujb.  WiUd. 
Sfec.  Plant.  4.  pag.  110. 

Ophiyt  corallorhiia.  Mich.  Flot.  boreaL  Amer. 
i.pag.  ij8. 

Orobanehe  aatimaatU,  virpnîana,  radiet  Jtiuaté, 
Pluken.  Almag.  27J.  tâb.  211.  lîg.  2. 

Orobanekt  vtnut  ,  radiet  dinutâ  ,  virpniaifit. 
Pluken.  Almag.  17).  tab.  21 1.  fig.  2. 

Cette  erpèce  a  de  tris-grands  rapports  arec  la 

Erécédente  )  elle  eu  diffi^e  par  Tes  pétales  lancéo- 
:t,  l'infiirieut  ovale ,  obtus.  Ses  racines  font  gru- 
tneieufes ,  ramifiées^  lêmbUbles  i  de  petites  c^nts 
enchâfTéet  les  unes  ilans  les  antres ,  hëtiffées  de 
petites  pointes  i  leurs  bords.  Ses  hampes  font  dé- 
pourvues de  feuilles  enveloppées  de  gaines  alter- 
nes, prerqu'obtufes  i  les  fieurs  petites,  pédicel- 
lées.ràunicsenanépi  terminal  peu  garni j  pourvu 
de  très-pentes  braâees. 

Cette  plante  croît  au  Canada ,  dans  la  Penfîlva- 

nie>  la  Vir^nis  &  i  la  Nouvelle- Angletcne.  ^ 

58.  Amgiuc  i  gnmdes  fleurs.  Epidendrum  gr«i- 

difionM, 

Epidtndnm  (  cymbidium  grandiflorum  ) ,  feapa 
fubtriton  ,  vaginale  ;  vagiaii  rtmotit ,  fotiactit  , 
■cvtto  -ùmctotMii  ;  Ubtlto  trilobo  ,  inttrmtdio  tnur- 
giaato.  Svarti ,  'm  Schcad.  JourD.  bor.  1799.  pag. 
111.  —  ViUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  1 10. 

*  Limodorum  (grandiflorum),  radiet  tuhtrofi  ; 
fort  ampto,  liàto.  Aubltt,  Cuian.  2.  pag.  018. 
ub.  )ii. 

Ses  racines  Tont  pourvues  d'un  tubercule  ar- 
Botvùqitt  Suppléauni.  Ttint  l. 


nauce  a  environ  deux  pteiis ,  garnie  ae  trois  ou . 
quatre  feuilles  toutes  radicales,  ovales  -  oblou- 
gues ,  lancéolées ,  aiguës  i  elles  ne  forment  plus 
enfuite  que  des  gaines  diflantes ,  qui  enveloppent 
les  tiges.  Celles-ci  ne  fupportent  à  lenr  fommet 
que  deux  ou  trois  fleurs,  enveloppées  chacune 
d'une  braâée  longue ,  éUrgie ,  ovate,  aig'ië.  La 
corolle  eft  jaune,  fort  grande  i  les  cinq  pétales 
fupérieurs  ova les- lancéolé* ,  inégaux;  l'mférieijr 
ponâué  de  rouge,  i  iiois  lobes  i  celui  du  miUeii 
échancré. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés,  1  ta  Guiane.  y 

'  T9.  Ansrec  enGfbrme  ,  n°^  40.  Epidtndrum 
tnfifoiium,  Lïnn. 

Epidendrum  (  cymbidium  enfifolium  )  ,  filiix 
radicatihai  tnfiformiiut ,  ntrvoji$  ;  fcapo  tereti,  pac- 
ci&oro;  lahello  ovato  ,  juireeun/aia  ,  tnacuhio.  Sw. 
Nov.  Au.  Upf.  6.  pag.  77. 

Epidtnirum  (  enlîfolium  )  ,  fcapo  unti ,  Itvi; 
follit  tapformikat  ,  ptialii  /ancioleiii  ,■  ntBarli  la~ 
iio  Itnctolato,  recuTvo  tpunUjto.  Smith,  Spic.  bot> 
pag.  22.  tab.  24. 

Limodarum  tafaium.  Thunb.  Flot,  japon.  29. 
—  Banck.  Icen.  Kaempf.  ub.  j.  —  Lam.  Diâ.  ). 
pag.îié.* 

60.  Ahgrbc  Ilrié.  Epidindrum  firiàtam.  Thunb.' 
Epidendrum  (cymbidium  flriatum)  ,foliij  radî- 

(alliut  tnfifonni6uf ,  nervofit  ;  fcapo  angu/aio  ,  paît- 
eiÛoroi  tabeUo  ol>ioRgo  ; -iamirtâ  plana ,  irîfidâ.  Sv. 

Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  77 WiUd.  Spec.  Plant. 

4- pag.  II  !• 

Limodontm  firiatam,  Thunb.  Flor.  jap.  pjg.  28, 
&  Icon.  Plant,  japon,  tab.  9.  —  Lam.  Diâion.  j. 
pag.  fi6.  * 

Epideadnm  firiatum.  Thunb.  Aâ.  Soc.  Linn, 
Lond.  2.  pag.  ^ij. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales ,  en  forme  de 
lame  d'éoée ,  glabres ,  nervcufes ,  llriées.  De  leur 
centre  s  élève  une  hampe  droite  .  glabre  ,  angu- 
leufe ,  munie  de  quelques  fleurs  ï  Ton  extrémité. 
Les  pétales  font  lancéolés;  l'inféiieur  obiong;  fo^ 
limbe  plane ,  à  trots  lobes. 

Cette  plante  croît  au  lapon.  Tf. 

61.  AhorSC  de  Chine.  Epidtndmm  ^enfi. 
Andrev. 

Epidtndram  (  cymbidîum  lînenfe  )  ,  foUis  radî- 
caliius  tnfiformiius  ,  ntrvojii  ;  fcapo  paucijloro ,  fio- 
ribui  ficuadit  ,  pttalïs  firiatil  ,  iriàiis  txuriDrihat 
rifiexis  ;  lattllo  oilonga ,  oblufo  ,  npxo.  Wiildtn. 
Spec.  Plaot.  4.  pag.  m.     ' 

Bbb 
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Epidendram  (finenfe  )  ,fi>iiu  injl/ormlhus ,  net» 
vofis  ^  radicalihus  ;  neBario  revoluto  ^  punBato  ;  pe* 
talisfirians,  Andrtvs  ^  Repof.  botan.  3.  pag.  116. 
cab.  116. 

Quoique  très-rapprochée  par  Tes  feuilles  de  i'ef* 
pèce  précédente  »  celle-ci  en  eft  crès-diflinâe  \  elle 
en  diffère  par  la  forme  &  la  difpofition  de  fes  fleurs 
peu  nombreufes^  toutes  tournées  du  même  c6té 
à  l'extrémité  des  hampes  \  les  pétales  firiés.  Les 
trois  extérieurs  font  beaucoup  plus  étroits  j  réflé- 
chis en  dehors  i  les  deux  intérieurs  connivens) 
le  pétale  inférieur  rabattu  «  ponâuéj  obUog^ 
obtus. 

Cette  plante  croie  à  la  Chine.  1^ 

*  Angrec  terreftre.  Epidendmm  terrefin.  G«rtn. 
it  Fru£t  &  Sem.  vol.  i.  pig.  47.  tab.  14.  fig*  6. 
—  Lam.  111.  tab.  7}o.  fig.  )• 

Angrdcum  terreftre  primum.  Rumph.  Amboin.  6» 
pag.  m.  tab.  fl.  fig.  i.?  Ohftyium. 


Il  eft  très-difficile  de  pouvoir  prononcer  fur 


IL  OsCTDiV}^,  Svartx.  CoroHt  à  cinq  ou  fix  pt- 
tûtes  i  le  pltale  inférieur  plane  ,  tuiercukux  kfa 
hûfei  anthère  operculée  ^  caduque. 


éi.  ANâREC  de  Carthagfae.  Epidendrum  car- 
thag/enenfe.  Svartz. 

Epidendrum  (oncidium  carthagenenle  )^  acaule, 
fo.iis  ellipticis  ^piamufeulis  f  camofis  ;  fcapo  ramo^ 
fffinto  y  petalis  unguiculatis  ^  fubrotuniis,  Strartz , 
Flor.  Ind.  occid.  j.  p*  1479  ,&  AA.Uolm.  1800. 
pag.  140. 

Epidendrum  (  carthagenenfe  )  «  foliis  radicaMus 
lanceolatO'Ohlongis  ,  acutis  »  planis  y  racemo  compo' 
/fo.  Jicq.  Amer.  pag.  11}.  ub.  133.  fig.  4.? 

Epidendrum  unduUuum,  Swartz^  Prodr.  122. 

Vifcum  radice  mejus  &  elatius ,  delpkinii  fhm 
ferrugineo ,  guuato.  Sloane  ^  Hift*.  2fo.  tab.  142. 
fig.  I*  (Ramu4 pameuh.) 

Satyrîum  parafiticum  ,  foliis  ohlougis  ^  radicali^ 
hus  ^  maculatis i  fcapo  affurgente,  longo  ^  furmen- 
tofo  i  nudo  ,  ad  aipium  nmofmf  fosiims  mifcêUis. 
Broirn,  Jam.  116.  15. 

Epidendrum  erifpum,  var.  jS;  Lanr.  Dift:  n^.  34. 

Ses  racines  font  brune»»-  épaîflès^  filiformes  j 
trèsroids}  fes  feuilles  toutes  radicales,  lon- 
gues d*un  pied  ^  larges  de  deux  pouces  »  plines  j 
elliptiques  »  un  peu  ootufes,  quelquefois  tachetées 
de  noir.  De  leur  centre  s'élève  une  hampe  de  trois 
à  quatre  pieds  j  q^liodriqut  ï  fii  pante  inférieure^ 
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un  peu  brune,  rameufe  vers  fon  fommets  les 
rameaux  nombreux ,  alternes ,  étalés  j  un  peu 
flexueux  ,  chargés  vers  leur  fommet  de  fleurs 
grandes,  alternes ,  légèrement  pédîcellées,  accom- 
pagnées de  braâées  acuminécsi  cinq  pétales  fupé- 
rieurs  étalés ,  un  peu  fpatulés  •  ovales  »  obtus  »  pa- 
nachés de  blanc ,  de  pourpre  &  de  bruns  les  trois 
extérieurs  conniveos  à  leur  bafe  \  les  deux  inté- 
rieurs un  peu  plus  grands  >  veinés ,  ondulés  \  leurs 
onglets  plus  éLirgis  $  le  pétale  inférieur  dîvifé  en 
trois  lobes  inégaux  \  celui  du  milieu  rrès*grand  » 
en  forme  de  rein  ^  ondule  \  les  anthères  fort  gran» 
des,  à  deux  loges.  La  capfale  eft  grande, 'pédiceU 
lée ,  longue  d'un  pouce  &  demi,  ovale,  à  fix  faiW 
Mes,  s'ouvrana  tongîrudinalement  damslonmëieu 
en  trois  valves  hériffées  en  déduis  de  poils  cie* 
pus,  contenant  de  très-petites  femences  nombreu* 
fes  j  oblongues ,  aiguës  ï  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croit  fur  les  troncs  &  les  ra« 
meaux  des  arbres,  i  la  Jamaïque.  :f  (Defcript.  ex 
Swart\.  ) 

6).  Angrvc  élevé,  n^  33.  Epidemdrum  altif 
ftmum.  Jacq. 

Epidendrum  (oncidium  altiffimum ),)&/»/ r«i^ 
caliius  ianoeoiatisi  fe^o  paaiculatù  ^  cotoUis  pen* 
tapetalis  ,  petalis  lanceolatis  ,  labello  emarginato^ 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  112.—  Swartz ,  Ad. 
Holm.  1 800.  pag.  240 ,  fie  Flor.  Ind.  occident.  5« 
pag.  1481. 

Epidendrum  altijfimum.  Sfranz  ,  Prodr.  123. 

Cymhidium  altiffimum.  Svartz  «  Nov.  Aâ.  Upf. 
6.  pag.  74. 

64.  AN6RBC  i  Qoanre  pétales,  n^.  39%  Epiden^ 
dhim  teerapetalum.  Jacqv 

Epidendrum  (  oncidium  retrapetalum  ) ,  foliis 
radicalihus  fuhulatis  ,  carinatis  ;  fcapo  fImpUci  ,  ce* 
rolUs  tetrapetalis  ;  paalis  ovaiis ,  repaadis  ,*  lahelîê 
obcordato.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  112. 

Oncidium  quadripetaiumx  Sv«rtz,    Aft«  HbIflH 

i8oo.  pag.  24or 

Cymkidlum  (  retrapetalum  )  ,  foliis  mdknlièue 
fuhulatis  j  dorfo  angulatis  ,  fcahris  ,  maqpne  inte^ 
gris  ;.  pettiffs  acuminaei^.  Svarf»,  Mbvi  AS.  Upf» 
6.  pag.  74. 

6f.  Amgrec  panaché.  Epidendmm  vanegatum* 
Svartz. 

Epidendrum  (  oncidium  variegatiun  )  ^»ftMe  rm 
dicalihus  Itêneeoiatis  ^  carimatis  y  oartilaginto^eetm 
laùs  ;  fcapo  ftmpUci ,  coroUis  tetrapetalis ,  petalis 
ohovatis ,  labello  SiloBo.  Willden.  Spec.  Plane  ^ 
pag.  113.  —  S^anz,  A6t,  Holm.  i8co.  pag.  240, 
&  Flor.  Ind.  occid.  3.  pag.  1483. 

Epidendrum  yariegatum.  Svartz.  Frodr.  U^ 


ANC 

vofùgatum»  Sir Jitz  «  Noy.  AA.  UpT. 

y)fcam  dilpklnii  ,  Jîbr»  rf/io  ^  gututo  ,  minus  ; 
rjdUe  fhrofi.  Sloao.  /am.  ilo.  Hift.  l*  pag.  iji. 
tab.  148.  fîg.  z. 

Hellthorhu  foliis  carncfis^  caiinatU  (f  fulcatis, 
P.uiî. Spec.  9,  le.  liu  fig.  1.? 

O^hrys  guianenfis.  Aubl.  Guian.  2.  pig.  8t(î. 

Cstte  plante  fe  rapproche  de  la  précédente  ; 
elle  s'en  diftingue  par  fe$  feuilles  recourbées , 
potnt  fubulée^^  lancéofées ,  canaliculées^  cartila- 
gineufes  &  légèrement  denticulées  à  leurs  bords» 
p!iis  anguleufes  fur  leur  dos,  maculées  dans  leur 
ÎJion.  Les  racines  font  longues»  Bombreufes, 
rampantes  i  les  tiges  roxdes,  filiformes»  glabres  » 
naes^  parfeméts  de  quelques  écailles»  quelque* 
fois  ramifiées  en  panicule  vers  Lur  fommct.  Les 
fleurs  font  très-belles,  d'une  grandeur  médiocre, 
prefque  fefliles,  accompagnées  de  petites  brac* 
tees  ovales-lancéolées  i  quatre  pétales  ouverts  en 
croix  ;  deux  plus  petits  ,  rouges,  concaves  ,  ré- 
trécis a  leur  bafe  ;  deux  autres  plus  grands  ,  fpa- 
tules»  obtus,  ondulés  j  le  cinquième  beaucoup 
f  lus  grande  à  trois  lobes  inégaux»  celui  du  mi- 
lieu très-large  ,  réniforme  ,  blanc  ,  tacheté  de 
rouge  vers  fa  bafe  i  tes  deux  latéraux  plus  courts, 
oblongs  ,  courbés  en  faucille.  La  capfule  ell  can- 
nelée ,  aiongée ,  torfe  à  fa  fiafe. 

Cette  plante  croit  a  la  Nouvelle-Efpagne  »  fur 
les  arbres,  particulièrement  fiir  le  cnjcentia*  ^ 
^  Dffcnpt.  €K  Sw^rt^.  ) 

66.  Angrec  cëboler.  Epidendrum  ubçlUta. 
Jacq. 

Epidendrum  (oncidîum  cebolleta), /ô/io  tereti  ^ 
fuhulato  ^  fcapo  finfp/ici  ,  firiSo  i  race  mis  pendulis  ^ 
mu/njhns.  VViUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  113. 

Epidendrum  ceboUeta,  Jacq.  Amer.  1}0.  tab.  131. 

Oncidium  ceboileta,  Svartz»  AdL  Holm.  iSco. 
pag.  140. 

Sds  racines  ne  produifent  qu'une  feule  feuille 
radicale  ,  cylindrique  »  fubulée.  Ses  hampes  font 
loides  ,  fimples ,  glabres  3  elles  fupponent  des 
gia'^pes  ramifiées»  pendantes,  composées  de  fleurs 
alftrz  nombreufts. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Car- 
tha^ène ,  au  milieu  des  forêts  ,  le  long  des  bords 
de  la  mer.  sf 

III.  EpiDENpaUM.  Svartx.  Corolle  à  fix  pétâtes  / 
/es  cinq  fupérieurs  Ouverts  ;  t inférieur  tabulé  ù  fa 
bafe  ,  privé  d!  éperon  i  anthère  caduque^  operculée. 
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Epidendrum  foliis  gemînis  ^  cblongis^  kulho  inna^ 
lis  i  fcapo  cloigato  i  lameilà  labelli  cordât  à  ^  o'^iafd, 
Swiitz,  Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  67.  — Jacq.  Icon, 
Rar.  3.  tab.  605  ,  &  Colkû.  3.  pag.  114.  —  Ardr, 
Repof.  bot.  I.  pag-  i }.  tab.  13.  —  Lam.  lil.  Gen. 
tjb.  730.  fig.  !• 

68.  Angrec  odorant.  Epidendrum  f^agrans. 
Svartz. 

Epidendrum  fAio  lato  ^  Lnceolato  ;  bulbo  innaio  ; 
fcdfo  indivifo,  multifioro  ^  af-breviato  ;  lamina  /«- 
belli  cord<itO'acutâ.  Svartz»  Piodr.  iil»  &  Flor. 
Ind.  occid.  3.  pag.  1487.  —  Swartz,  Nov.  Ad. 
\}^^.  6.  pag.  67.  —  Ait.  Hort.  Kcv.  3.  pag.  304* 

Epidendrum  Uneatum,  Salisbur.  Stirp.  pag.  10. 

Epidendrum  cochleaium.  Curtîs  ^  Magat.  tab. 
lya. 

Ses  racines  font  courtes  »  filiformes  ;  blanchâ- 
tres ,  accompagnées  d'une  buibe  oblongue ,  char- 
nue, environnée  â  fa  bafe  d'une  ou  de  deux  gaines 
membraneufes  :  il  n'en  fort  qu'une  feule  feuille  j 
longue  d*un  pied  ,  lancéolée  ,  élargie  ,  plane  , 
entière,  acuminée, quelquefois  un  i»eu  echancrée 
au  fommet.  De  la  bafe  de  la  feuille  s'élèvje  une 
hampe  un  peu  cylindrique ,  ftriée  «  plus  courte 
que  la  feuille,  accompagnée  de  deux  eaines  alter- 
nes, ovales»  elle  fupporte  environ  dix  à  douze 
fleurs  »  grandes,  blanches  ,  alternes ,  avec  de  pe- 
tites bradées  deltoiiies.  Les  pétales  font  recour- 
bés à  leiir  fommet  j  les  trois  extérieurs  tinéair 
res ,  lancéolés ,  alongés;  les  deux  intérieurs  ova- 
les» aigus ^  le  pétale  inférieur  rétréci  i  ù  bafe, 
dilaté ,  en  coeur  à  fon  limbe ,  aigu  »  xedrefle  à  Ton 
fommet»  marqué  dans  fa  longueur  de  (tries  d'un 
rouge  de  fangi  les  anthères  à  quatre  loges.  Les 
capfules  font  grandes  ^  oblongoes  ,  trigones ,  prcf- 
qu'à  trois  aiLs. 

Cette  phnte  croît  fur  les  vieux  troncs  des  ar- 
bres, dans  la  Jamnque.  Ses  fleurs  répandent,  au 
lever  &  au  coucher  du  foîeil ,  une  odeur  trèi- 
agréable.  y  (Defcript.  ex  Swarti.) 

6^.  Angrec  bifide  «  if*  ic.  Epidendrum  bifidum» 
Aubl. 

Epidendrum  foliis  fub  terni  s  ^  bulho  innatis  ,  lan^ 
ceoiatis  ;  fcapo  ramojo  ;  lamina  labelli  tnpart/(J  ; 
lobo  intermedio  reniformi,  bifido.  ^'v^nz,  Nov.  Aâ» 
Upf.  6.  pag.  67r 

Epidendrum  (papiKonftceum  )  ,  foliis  fubradica* 
libus  lanceoUuls  f  raeetnts  terminalibus  ;  Ubio  obcor* 
datÇy  petalis  lanceolatis  longiorf.  Wtft,  St.  Cruc. 
pag.  130. 
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70.  Angrec  i  feuilles  de  Y\%*  Epidendrum  UHh 

67.  Akgrec  «a  coquille  j  n*é  lu  Spidtndrum    J^  ^   ' 

hleatum.  linn,  I  ,  Epid^aduim  folu$  fubttmis  ^  lineari-Ianctolaiis  ^ 

Bbb  4 
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hutto  innatis  ;  fcapo  JfmpiUi  ,  lamlnà  UhclU  ianctfh 
iatâ.  Willden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  115.  —  Rctx. 
Obf,  bot.  6.  pag.  61. 

Ses  racines  produirent  pluiieurs  bulbes  ^  d'où 
fortent  deux  ou  trois  féuilies  prefque  feflîles ,  li« 
néaires-lancéolëes  4  glabres  ^  un  peu  aiguës  «  d'un 
verr-obfcur,  membraneufes ,  en  carène  fur  leur 
ào%.  Les  hampes  s'élèvent  de  la  bafe  des  bulbes  j 
elles  font  iimples,  folitaireSj  courtes»  filiformes > 
articulées  ,  terminées  par  une  grappe  fimple>  fou- 
tenant  des  fleurs  nombreufes,  alternes  »  pédicel- 
lées  4  blanches ,  purpurines  vers  leur  fommet  ;  les 
cinq  pétales  fupérieurs  prefqu'égaux  y  concaves , 
un  peu  recourbés  à  leur  fommet ,  aigus  j  linéaires  $ 
le  pétale  inférieur  hncéolé.  Les  capfules  font  lon- 
gues d*un  pouce  «  ovales  j  prefque  trigones^  à 
trois  Aries  ^  prefque  glabres. 

Cetie  plante  croit  fur  les  arbres  ^  dans  les  Indes 
orientales.  2f  (Defiript.  tx  Ret^.) 

71.  Angrec  àplufieurs  bulbes.  Epîdtndrum  po- 
lyhulhcn.  Svartz. 

Eptdindrum  caute  repente  ,  hulbîfero  ;  bulhis  di- 
pkyllis  ,  unifions  ;  Ûon  pedunculato ,  lamina  labelli 
cordatd.  Svartz^  ^fov.  Aâ:  Upf.  6.  pag.  67.  Prodr. 
114^  &  Flor.  Ind.  occid.  j.  pag.  145^1. 

Ses  tiges  font  longues ^  articulées  &  rampantes , 
pouffant  à  fes  articulations  de  petites  racines  blan- 
ches^ filiformes,  par  lefqudfes  la  plante  adhère 
fortement  ï  l'écorce  des  arbres;  pourvues  de  bul- 
bes ovales ,  prefque  feffiles  ^  enveloppées  de  deux 
gaines  oppofëes  :  il  en  fort  deux  petites  feuilles 
lancéolées  ^  ovales  ^  obtufes.  De  leur  centre  s'é* 
lèvent  des  pédoncules  folitaires  ,  très-courts , 
foutenant  une  fleur  aflfez  grande  »  blanche,  incli- 
née. Les  cinq  pétales  fupérieurs  font  prefqu'é- 
gaux,  lancéolés,  linéaires^  aigus  s  l'inférieur  re- 
drelTé  ;  foa  limbe  arrondi ,  en  cœur  j  ëchancré  à 
fon  fommet i  l'anthère  ovale,  ï  deux  loges;  la 
capfule  étroite,  oblongue,  brune j  obfcurémtnt 
trsgone. 

Cette  plante  croît  fur  1  .s  hautes  montagnes,  à 
la  Jamaïque,  if,  {Defiript.  ex  Swart^.  ) 

72.  ^NGREC  feffile.  Epidendrum  fiffiie,  Retz. 

Epidendrum  cauie  fiandente ,  bulbifero  y  fotiis  ian* 
eeolutis  ,  retufis  ,  fuhpetioUtis ,  balbo  innatis  ;  fiori- 
bus  geminatis ,  jubfiffiiibus  ;  lamina  labelli  lanceo- 
Ijtà.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  i  j.  ^  Retz.  Obf. 
bot.  6.  pag.  éc.  {Non  Swarti  Prodr.  ) 

Ses  tiges  font  grimpantes,  cylindriques,  fili- 
formes ,  couvertes  d'écaillés  petites ,  ovales ,  ob- 
longues  j  pourvues  de  bulbes  d'où  fortent  des 
feuilles  éparfes ,  prefque  feflîles  j  lancéolées  •  ob- 
tufes â  leur  fommet ,  glabres  en  deflus ,  d'un  vert- 
jaunatre  j  longues  à  peine  d'un  pouce  «  larges  4e 
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trois  i  quatre  lignes.  Les  fleurs  font  petites ,  fi* 

minées ,  rarement  folitaires  ,  prefque  feflîles  , 
axillaires,  accompagnées  chacun^  d'une  braâée 
courte,  blanchâtre,  enflée,  membraneufe.  La 
corolle  efl  blanche  i  les  trois  pétales  extérieurs 
ovales  i  leur  bafe ,  prolongés  a  leur  fommet  en 
une  longue  pointe  ^  ks  deux  latéraux  avales,  ob- 
longs,  très-entiers;  le  pétale  inférieur  afcendant, 
lancéolé  ,  jaunâtre  ,  plus  long  que  les  précédens» 
La  capfule  eft  glabre ,  petite  ,  obfcurément  tii- 
gone. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales ,  ftir 
le  tronc  des  arbres. 

73.  Angrec  labié.  Epidendrum  labÎMtum. 

« 

Epidendrum  foliis  radicalihus  oblongis  ,*  bulbo  mt^ 
dio  folitario ,  monopkyllo  ifi^pis  paucifioris;  tamini 
labelli  obovatâ ,  incraffatâ.  Svirtz ,  Nov.  Aâ.  Upf. 

6.  pag.  67.  Prodr.  1x4  j  &  Flor.  Ind.  occident. }. 
pag.  1493. 

St%  racines  font  blanches ,  fimples ,  filiformes  j 
les  feuilles  radicales  oblongues,  entières,  glabre* , 
luifantes ,  un  peu  réfléchies  à  leur  fommet ,  d'un 
vert  très-foncé  j  longues  d'un  pouce  &  dem:. 
Dans  leur  centre  croît  une  bulbe  arrondie ,  d'où 
s'élève  une  feuille  femblable  aux  premières.  Du 
milieu  des  feuilles  s'élèvent  pluiieurs  hampes  fili- 
formes, fimples,  plus  longues  que  les  feuilles, 
peu  garnies  de  flt^uis ,  accompagnées  de  bradées 
lancéolées.  La  corolle  eft  petite  i  les  trois  pétales 
fupérieurs  oblongs ,  étalés ,  concaves ,  obtus ,  de 
couleur  purpurine ,  (triés  de  iaone  s  deux  anté- 
rieurs ,  connivens  à  leur  bafei  le  pétale  inférieur 
une  fois  plus  grand  î  fon  limbe  rabattu ,  un  peu 
échancré  au  fommet }  l'anthère  arrondie ,  i  deus 
loges  \  la  capfule  oblongue  ^  a  fix  côtes ,  acuminée 
i  fes  deux  extrémités ,  plane  ï  un  de  fes  côtés. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres ,  i  la  Nouvdle- 
Efpagne.  y  {Defiript,  ex  Swarti.  ) 

74,  Angrec  d'un  pourpre-foncé.  Epidindnun 
atropurpuretm.  Willd. 

Epidendrum  fi>liis  fitbtemis ,  lanctolatîs ,  bulh 
innatis  i  fiapo  pmpUci  t  lamina  labelli  okCQfdatd, 
loifis  remotis,  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  1  tj. 

Helleborine  fioribus  atroFurpureis.Vïûtn.  Spec.  9* 
le.  17S.  fig.  i. 

An  Umodofum  purpureum  ?  Lam.  Diâ.  3*  pS* 

Cette  plante  eft  privée  de  tige  :  il  fort  d'une 
bulbe  radicale  deux  ou  trois  feuilles  lancéolées, 
vaginales  à  leur  bafe ,  du  centre  defquelles  s'élève 
une  hampe  très-fimple,  qui  fupporte  des  flrrurs 
d'un  pourpre-foncé.  Le  péule  intérieur  de  la  co- 
rolle eft  large ,  en  forme  de  cœur  r cnverfé  «  s 
trois  lobes  écartés. 
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Cette  plante  croie  dam  rAmérique.  ^ 

75.  Angrec  blanc >d^.  ^cEpidendrum  amabtU^ 
Linn. 

Epldendnun  foliis  radicaii^s  laio-lanc^olatis  ; 
fcdpo  fatdivifo  ;  petalss  lateralibiu  orhiaUtis  ;  lu^ 
mina  iahelU  tripartitâ  i  iaciniâintcrmed^d  kaftatâ  ^ 
apkc  hifidd,  SvirtZj  Nov.  Acl.  Upf»  6.  pag.  67. 

76.  Angrec  éulé.  Epîdcndrum  patens.  Svf^artz. 

Epidendrum  cault  fmplici  y  foliis  oblongis  ;  parti* 
cu^â  urminaii  ,fimpiUr  ,  diffujii  ;  lamina  laMli  tri- 
lo^â  ,  lobo  inurmedio  hipartito,  Svartz^  Nov.  AQU 

l  pfal.  6,  pag.  684  &FIor.  Ind.  occid.  3*  pag. 

Ses  îîges  font  fimples  ,  hautes  à  peine  d'un 
pied ,  comprimées  &  i  deux  angles  vers  leur  fom- 
rr.^ti  les  Veuilles  toutes  radicales  ^  gl.ibres^  ob- 
longues-iancéolées ,  lui  peu  firiees  «  longues  de 
deux  à  Quatre  pouces.  Lesi  fleurs  font  d'une  cou- 
Kur  f â!e  >  légèrement  pédice liées,  difpo fées  en 
UMe  panicule  étalée ,  à  Tamtficatîons  peu  nom* 
b:  tufes  ,  alternes  ,  diiiantes ,  munies  de  braâées 
li::éiires ,  lancéolées  ;  les  cinq  pétales  fupérieurl 
piciqu'égaui^oblongs  i  concaves ,  aigus;  Tinfé* 
rieur  redreffé  $  fon  limbe  à  trois  lobes  $  les  deux 
litérauz  arrondis  i  celui  du  miUeu  plus  étroit  j 
bitîiie  à  fou  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres  ^  dans  les  fo- 
rets ,  à  la  Jamaïque.  ^  (Defcript,  ex  Swani.  ) 

77.  Angrec  veriuqMeux.  Epidendrum  vtrraco' 
fum,  Svartz. 

Epidendrum  eaule  Jlmplici ,  vemtcofo  ,  foliofo  ; 
foliis  lanceolatis  _,  ntrvofis  ;  fcapo  panicuiatô  coroU- 
l'fque  impunSjiis.  Swmz^  Nov.  AU.  Upf.  6.  pag. 
683  &  Flor.  ind.  occid.  ).  pag,  1497. 

Sis  racines  produifent  plufieûrs  tiges  droites , 
cvlii^driques  ,  hautts  de  deux  pieds  ^  fimples ,  fté- 
riLsj  garnies  de  feuilL^s  alternes  ^  lancéolées  j 
iierveijfss  »  longues  de  fix  à  fept  pouces}  les  gai- 
ne>  ftriécs  ,  brur^es  ou  purpurines ,  parfemées  de 
tubercules  &  de  points  noirâtres  :  il  s'élève  des 
racines  une  hampe  plus  longue  ^e  les  tiges  «  lifle» 
éc^illcufe  >  paniculée  ,  à  ramifications  étalées  j 
foutenant  vers  leur  fommet  des  fleurs  alternes». 
pédicellées^  point  porâuées,  pâlesou  d'un  jaune- 
foncé  «  d'une  grandeur  médiocre  ,  accompagnées 
de  bradées  ovales ,  aig\iës  ;  les  trois  pétales  exté- 
rieurs ovales ,  oblongs  ;  les  deux  intérieurs  li- 
néaires ,  concaves  i  l'inférieur  tubulé ,  divîfé  à 
Ton  limbe  en  trois  découpures  (  les  latérales  lan« 
céolées^  obtufesi  l'intermédiaire  linéaire*  plus 
longue ,  bifide  j  trois  callofités  linéaires' à  l'orifice 
du  tube  \  l'anthère  â  deux  loges. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque^  fur  le  tronc 
àt%ddbtti,^{Defcript^  ex  Swarfi*) 
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78.  Angrec  ponûué ,  n®,  1 1,  Epidendrum punc^ 

taum.  Li un. 

Epidendrum  cauU  /Implict  ^  Vûginis  imhncato  ; 
foliis  lanceolatis^  nerviffis ^  fcapo  panicuUto  coroi' 
lifque  puncldùs.  Svarrz  j  Nov.  Au.  Upf.  6.  p.  6?. 

Il  ditTère  de  la  précédente  par  Ces  gaines  plut 
lâches  ^  plus  imbriquét-ss  par  f*.s  paticules  moins 
étalées  1  par  les  pédoncules  &  les  corolles  «  char*, 
gés  de  points  rougeatres. 

79.  Angrec  penché.  Epidendrum  nutans.  Sv.  . 

Epidtndrum  eaule  fimplicî  }  foliis  ovâtfflanceola- 
tis  j  amplexieauliùus  ;  florihus  fuhfpiùatis  ^  nuiantî* 
bus  ;  lamina  labelli  trilobd  ^  lobo  intermtdio  triden» 
tato.  Svartz*  Nov.  Aâ«  Upf.  6.  pag.  68.  Prodr. 
Jii  j  6c  Flor.  Ind.  occid.  }.  pag.  1499. 

Ses  tiges  font  fimples,  qrlindriques ,  hautes  de 
deux  pieds  »  garnies  de  feuilles  ample jkicaules  » 
ovales-lancéolées  j  planes j  aiguës,  rougeâtres  à 
leur  bafe.  L^s  fleurs  font  jaunes ,  fefiiles  «  aiTez 
grandes  j  réunies  au  nombre  de  vingt  i  trente  ea 
un  épi  folitalre^  terminal 3  incliné»  muni  de  quel» 
ques  braâées  diftantes  j  lancéolées»  d'un'pourpre^* 
clair  i  les  trois  pétales  extérieurs  ovalei-loocéolés  • 
aigus  i  les  deux  intérieurs  linéaires,  alumines  >, 
l'inférieur  à  trois  lobes  s  les  deux  lobes  latéraux 
ovales  j  entiers  i  celui  du  milieu  i  trois  dents } 
deux  redreffées  s  celle  du  milieu  rabattue  ;  l'ar.-[ 
thère  i  (quatre  loçes.  La  capfule  cil  graade  ^  ob* 
longue  j  a  fix  faillies. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  j  à  la  Ja« 
maiiqiie.  ^  ( Defeript.  ex  Swarti,  ) 

80.  Angrec  difforme  jH^  21.  Epidendrum  dif- 
forme, Jacq. 

/(.  Epidendrum  (  umbellatum  )  ,  eaule  fimpliei  ;- 
foliis  oblongis  ,  fubemarginatis  y  for  i  bus  terminait* 
bus  ^  confertis  i  lamind  labelli  trilobâ^  lobo  inter^ 
medio  emurgrnato,  SwàïiZ,.NQ^.  Adt.  Upf.  6.  pag. 
68,  &  Flor.  Ind.  occid.  }.  pag.  1501.  ^ 

La  plante  décrite  par  Svartz  ne  diffère ,  d*après 
ce  même  auteur,  de  V epidendrum  difforme  Jacq. 
que  par  le  pétale  inférieur,  divife  eu  trois  lobes; 
les  deux  latéraux  convexes,  ondulés  j  celui  du 
mi.ieu  plus  petit ,  échancré  à  fon  fommet }  fonr 
tube  ou  fa  partie  intérieure  une  fois  plu$  court 
que  les  pétaW. 

Cette  plante  croit  i  la  Jamaïque,  y 

81.  Angrec  dlSas.  Epidendrum  d.'ffufum,  S\rarix.* 

Epidendrum  eaule  fimplid^  ancipiti  ;  foliis  ohlon: 
gis  ;  paniculâ  terminali ,  ramofijfimâ  y  lamina  labelli 
cordatâ^  acuminatâ.  Svartz,  Nov.  Aft.  Upf.  6. 

pag.  68.  Pcodr.  m  j  &  flor.  Ind.  occid«  3.  pag. 
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-  Ses  ff  diiM^  fooc  fiUfoEmfSi  Ce$  tiget  droirat, 
fimples ,  à  deux  ançles ,  hiuces  de  fix  pouces ,  gar« 
nies  i  leur  pattie  fupéfituce  de  fe^iiiles  oblon- 
gués  4  nerveufiS  ,  i  peine  aiguës ,  longue*  d'un 
pouce  &  demi ,  flriées  fur  Itur  g.une.  Les  fleurs 
font  petites^  un  peu  pédicellées,  d'jn  rouge  de 
fang,  «iffpofées  en  une  panicule  ctrmtn;kle ,  longue 
d'un  pied ,  trèstAineufei  les  rameaux  diffus^  éta- 
lés, à  fsmificanons  filiformes,  purpmii>eS4  ac- 
compagnées de  très-petites  bf aâées  »  les  cin^  pé- 
tales fupérieurs  prefqu'égaux  i  les  deux  intérieurs 
plusétrofts  ;  le  pétale  inférieur  redreffé ,  en  cœur , 
aç^unijoé^  yein^i  ifiu%  fallolkés  i  l'oiiltce  du 
tube.  U  ca^fub  tft  pend^ute  «  trigoiie«  ellip- 

Cette  plante  croit  i  h  f  amaïque ,  fur  les  arbres. 
^  (  Dtfcrift.  0C  SwJft^*  ) 

%X.  Akgrcc  rameux«  n*.  19.  Epidtndrum  ra- 
mofum,  Jacq.  ' 

Epi4cndrum  çastU  ram^fiffmo  ;  foiJh  iw^nhtts  ^ 
iMufiê  j  0rn^in0tiit  i  fpiàs  ttrminaiièus  ,  iuHis  ; 
fié'-iéus  ^ifiickis,,  SyfTïïxz ,  Nov,  A(k.  JJ^f.  C*  pa^* 
6$.  Prodr»  uo^  &  Floff.  Ind.  oecid.  |.  psg.  i  çoif . 

Les  trois  pétales  extérieurs  de  la  corofle  font 
ovaies^  lancéolés  $  les  deux  intérieurs  linéaires  j 
aigus  >  l'inférieur  redrefléi  foo  limbe  en  cœur  «  de 
la  longueur  des  autres  péules ,  roide  >  un  peu  con- 
cave ,  acuminé.  Cette  plante  varie  cians  la  largeur 
de  (es  feuHles  &  dans  la  grandeur  de  fes  autres 
parties.  (  5wafTj.  ) 

8;.  Angrec  roide  >o^.  lo*  Epideadrum  rigidëm. 
Jacq. 

Epidenintm  <auU  pmplkl  ;  fotils  ohlongis ,  ohtupsi 

JpUâ  urmitiaii  ,  Jaxà ,  aneipiti  ;  fLorihus  dîfiuhis  ; 

içtminâ  tahttti  corj^itç^ovatd ,  aciuà.  Svirtz  ,  Nov. 

Ad.  Upr«l.  6.  pag.  68.  Prpdr.  11;  »  &  ^^ot.  ind. 

eccid.  ^pagi  1507. 

Trois  pétales  obtongs;  deux  plus  étroits  &  plus 
courts.  Le  fixième  e(t  redreffé ,  de  la  longueur  des 
atftr.es4  munî  i  fon  tube  de  deux  petites  de.nts  s 
fç(\  limbe  plane  j  ovale  «  en  cœur»  terminé  par 
UT»e  très- petite  pointe  i  Tanthère  ji  deux  loges. ^a 
capfule  eft  tri^one^  oblongue»  acumioée  »  n'es- 

« 
'  84.  Anghec  à  feuilles  obtufes.  EpidaUmm  oh^ 
tufifoUum,  Willd. 

Epidindrum  cauU  pmpltet  ;  foliis  ohlongts ,  ohtufis^ 
ampUificaufi^tii  i  racemo  urminàiè,  igàcLo  fuPtn- 
Mo  ;  Uctn'â  medtâ  cLngatd^  bifidâ  ;  apicibus  rcvo' 
éutis.  Wiild.  S^%ec.  Plant.  4.  pag.  118. 

Uellehorint  ampHJptno  fiarp  vario,  PiuQV  SpCC*  9* 
U.  l8o.  6g.  l^        * 

Ses  tiges  font  fimples  $  fes  feuilles  oblongoes  » 
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amplexiciules;  fes  (leurs  grtndes ,  panachées,  dif* 
pofees  en  une  grappe  terminale  ;  le  pétale  infé- 
TÎeor  divifé  en  tcois  lobes  »  celui  du  milieu  plus 
alongé ,  bifide  >  les  découpures  roulées  en  dehors. 

Cette  plante  croit  dans  les  centrées  chaudes  de 
rAiiiéri4ue.  ^ 

8f .  Angrec  à  deux  rangs.  Epidtndrum  ilfariurr, 
S»'artr. 

Epidendrum  caule  fimplici  ;  foliis  cordato-lanuo^ 
iatis  ,  hon^otta.'ibus  i  fpUd  urmlnali  ^  iaxd ,  anct- 
piti  ;  fioribas  d'Jlichîs  ;  Uffiifiâ  labclti  tritOfà.  Sv. 

Nov.  Aâ.  Upf.  a.  pag.  68  j  &  Flor.  Ind.  occtd.  ). 
pag*iyc9. 

Epidtndrum  anctps.  Sv'artZi  Prodr.  m.  ^on 

Jacq. 

• 

Ses  racines  font  fitifemies  )  frs  tiges  droi« 
tes  «  fimples  4  longues  de  deux  i  quatre  pouces  1 
Çfs  feuilles  lancéolées  >  en  cœur  au  deifus  de  leur 
gajiie  4  glabres,  roid:îS«  roulées  i  leurs  bords; 
l<rs  fleur>  d'un  verc-bianchâcre ,  disantes,  alter* 
nés,  difpofées  fur  deux  rangs  »  fonnatir  un  epi  ter- 
minal «  plus  long  jque  les  ciges^  un  peu  flexueux. 
Les  trois  pétdes  exténeu*s  ^ooc  ovales ,  lancéolés  ^ 
convexes  1  les  deux  inrérieurs  plus  courts ,  fecacés  > 
rinfécieur.élacgi«  i  trois  lobes  \  les  deux  lobes  la* 
teraux  entiers^  arrondis  \  celui  du  milieu  bifiie; 
Tanthère  à  quatre  joeçs.  La  opfule  e(t  oblongue, 
;  cannelée^  ac^minée  a  (t%  deux  extrémités. 

I     Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 

la  lamstqîke.  'if,  [Orfcript.  ex  ^ftwrrtf:) 

I     86.  Anghji^c iioâurne  ^  sfi.  16.  Epidendrum  noc' 
•  turnum,  Li^in. 

Epîdtttdntm  féuit  pmplici  ;  foiiis  ohlongis ,  tfvr- 
-  niis;  fioribus  termlniiibus  ;  lamina  lahtUi  tripdniti, 

inttgrâilaciniâ  inurmidiâlintari^tlonpotâ.  Svartz. 

Nov.  Au.  Uj>f*  6.  pag.  69 ,  &  Obferv.  botaot 
I  pag.  5Z7, 

87.  Amgrec  cilié  ^n*.  ij.  EpidnuLrmm  ciLdn. 
'  Linn. 

Epidi^d^mm  caule fimplici $ fvliîs  Unis,  ohlongts, 
âvtniis;  Ltminâ  laMli  tripartitâ;  Uciniâ  intermcdiâ 
lineari.  Swartx ,  Nov.  Aft.  Upf.  6.  pag.  69. 

38.  AnoREÇ  UpQatéral»  Q^.  ^.  Epidtndrum  fi- 
eundum.  Lion. 

Epidtndrum  céule  fimpHei  /  MUs  Mongis ,  rmar" 
gtnoiii  ;  ptdumcuim  urminsii  ,  îongijfimo  ;  )picâ  létd, 
ftcunda;  €oiumné  Ungiiudino  pHnlorum.  Svarti, 
Nov.  AiL  Upf.  6.  pag.  69. 

$$•  j|r<1SR>EC  brpn.  Epidn^um  fnfcêmm*  Sir. 
Epidutdrnm  umlt'JSmplici;  folUs  "Menais  acumi* 
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na*'fve  ;  ffdu^culo  ierminali ,  elongato  ;  fpicA  fl^* 
b*fj  y  colmmni  pitulhhftviort,  Svartz,  Nov.  h&. 
Iff  6. pag.  é^. -^ WilM. Spec*  PUnt. 4. p.  1 10. 

Epîdeadrum  (  fuTcatan^  )  »  cauliius  fimplUihuê  , 
foins  ovalibuM ; pedunculo  termina [î ^  elongato^fqua- 
mjto  y  fpicà  glohofâ  y  lahîo  qainqueîobo  ^  inurmtdio 
ohfoUic,  Smith  j  Spicil.  bot*  pag.  21.  tab.  23. 

Evidendrum  unaps^  licq.  Amer.  pag.  224.  tab. 
J38.  —  Lam.  Diû.  1.  pag.  1 89*  ♦ 

Epîdtndrum  ficundum.  StrattZ ,  Obferv.  boUR. 

pig .  5  2y .  (  Exctujis  fynonymê.  > 

Ses  tiges  font  fîmplcs>  à  deux  angles  oppofés^ 
gzniies  de  feuilles  alternes»  ovales  ,  oblongu?s, 
Kijmin4c$j  les  ffeuri  dîipoftes  à  l*eTtrénihé  é'un 
In^  pédoncule  écailleuXj  en  un  épi  globuleux; 
)e  perale  inférieur  prefqu'â  cinq  lobes;  celui  du 
nrlieu  â  peine  fenfiMa  ;  fa  bafe  rubulëé ,  {^lus 
couue  que  les  pétales» 

Cette  plante  croit  \  la  Martinique  8r  à-la  Jftmaih 
que  j  dans  les  foré'cs  des  ntonognes^  7f 

QO.  Angrbc  ea  foc  Epidnidrum  vçnurijbrme, 

Svaitz. 

Epidendrum  eautefetns  j  fotus  kulbis.  innatis  ,  car' 
nc/js ,  ovaro-acuminûiis  ^  convtxis  y  cdna/îeuiaiis  ^ 
f  ^'us  cjrinatis  ;  fcapo  ^finufoltàrUm.  S^art^,  NoV. 
Avl.  Upf.  6.  pag.  69.  Prodr.  pag.  1 14  >  8^  f  lor. 
Inj.  occid.  j.  pag.  ijxi'. 

Très-petite  planée 4. i  pmfe  fa»ate  d'uu'povre» 
dnnt  les  racines  fotvC' rampantes  «^radittantes  «  parut- 
vues  de  bulbes  ovales  j  feffilesj,  enveloppées  de 
g'ines  j  d'oi)  fort  uiîe  feuîe  feuille  charnue^ 
ovdle^  acunrânée  ^  faillante  en  carène  (ur  le  dos, 
irriiant  prefque  le  foc  d'une  charrue >  gbbre^  un 
peu  recourbée  ï  (on  fommet.  Du  fein  des  féutHes 
s'elevent  dis  hampes  folitâires^  fiiiformeSy  pru^ 
ln%gues  que  tes  feufll>>sv,  mtinies  de  gaines  diilan- 
te^ ,  fort  petites.  Lts  fleurs  n'ont  point  été  obfer- 
vees. 

Cecre  plante  croît  â  la  Jamaïque ,  fur  Te  tronc 
des  arbres,  if-  (  ûrfcripi.  ««^Snm/v^.} 

» 

91.   A  ^  GREC  a  feuilles   étroicôS.  Epidendrum 

an£../lifofgum»  '  '  •       * 

Epidend'^um  fi^Q^  Hngari  p,  bulbo  innato^^  Jcapp 
fâ  lUu^ata^  S^VVL  ^Hoy^  Àâ..  Upf.  6r  pag^  7Q. 
iVoJr.  12}  t  fl(  Flori  ladv  oocui*  ^  pag  (ji2.    "^ 

S^s  racines  fimr  fimples-,  M'anehâtres ,'  filîfo»*- 
m-s ,  alnngées ,  pourvues  de  bulbes  ovales  «  char- 
nues, enveloppées  de  gaines  membraneufes.  £)e 
chienne  d'elles  fort  une  feuille  fcflîlè,  plane,  li- 
néaire y  l^^ngue  ds  fisR  pouces  ,t  «n  peu  reievéa  en 
crtrèn:;  f^^*  le  dos ,  obtufe.  La  himpe  eft  radi- 
ca'e  »  un'^  f<^>*  p'^  longue  que  lesleoilles,  drôhe , 
c}  lioviiiq^^i  tetntinéer  p^r  urtfr  panicuie  i  ratmifr 
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ci^tsàns*  ëparfet  «  étalées  ^  purpurines  »  nu  peu, 
flexueufes  ,  chargées  de  fleurs  iiombreufes  >  furt 
petites.  Les  capfules  font  oblongues ,  petites^  pen- 
dantes ^  rétréctes  i  leurs  àeixt  extrémités. 

Cette  plante  crok  i  la  Jamaïque ,  fur  lesbcM- 
ches  des  arbres.  ^  (Dtfcript.  ex  Swani.) 

92v  ANOREC  alongé.  Epidendrum  cioHgdtum* 
Jacq. 

Epidendrum  coule  fimpii^i  ^  f&liis  oilongii  /  pr- 
danculo  terminai  ^  elongato  ,*  fpicâ  Uxâ  ,,  iamhd 
labeUi  dentato-ciUatâ,  Sv^arCz^  Nov.  Aâ.  Upf.  6>, 
pag.  69.  —  Willden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  120.  — ^ 
L»lu  IIL  Gen;  tab.  7301  fig%  !• 

Epidendrum  (elongatuni  7»  ^^^  ere^o ,  foliis  ot» 
iongis  y  floribus  fpicatis-;  neUetrii  labio  trifido  y  laci- 
mià  mêdid  biloiâ.  Jacq«  Kon.  Rar.  3 .  tab*  604  «  & 
CoUeâ.  }•  pag.  260. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres^  lonççues  ^  (triées r 
g^trntes  1  leur  partie  inférieure  de  feuilles  after- 
nes,  ampleiicSiules,  vagînaîes  à  feor  bafe  ,  ova- 
les" ^  aiongées,  glabt^s*,  ftrtée»,  à  peine  aîguiësî 
elles  font  remplacées,  dans  la  partie  fupérieure  dés 
tiges ,  par  de  petites  écaîtles'  dlQant^s  j  éparfes^ 
lancéolées  J  aiçuès.  Les  fleurs  funt  petites  j  pre^ 
que  (eltileSy  dif(;ofées  à  i'extréiiiité  des  tiges  ea 
un  épi  droit»  (impie  »  un  peu  lâche ,  muni  de  pe- 
tites' brtftées*  Les  cinq  pétrfei  fupérrrmr  font 
prfefl^ut'égaux ,  r^ès^ouverty,  un  peu  aigf'js;  ftrîés, 
rétrécis  en  onglet  à  leur  bafei  m  pétale  iriférieuV 
tubuté'à  fa  bafej  drviié  à^foB  Hmbe  en  troi$  lebes 
élargis,  tronqués ,  dentés  &  (açiniés  à  Uutribmr 
met  \  le  Tobe  du  milieu  profondément  bifide  i  To- 
vaire  grêle  >  alongé. 

Cexte  plante  croit  dans  l'Auiécîque^  aax  envir 
rons  de  Caracas.  3f  (  ^.  /  ) 

MM  Bufz  de  Pa^Mfy  fM&  ëefcriptioo ,  dins  ieur 

Syftema  vegetahiltum  Flora  peruviané^  pag^  l^%tc 
feq.  »  forment  un  groupe  partie ulier>  qui  paroit 
appartenir  aux  epidendrum  ^  &  auxquelles  ces  aa* 
teUrs  ont  donné  pourcaraâère  générique  : 

Cinq  pétales  fupériêurs  ovales-^blongs  ^  Jtégtle  lon^ 
gueuTy  les  trois  extérieurs  plus  larges  ^  unfixieme  pcr 
taie  en  crête ,  diverjement  iacinie,  con'nivent  avec  U 
ftyle  tabuieux  ,  en  miffue  ;  ui  filament  bifide  ;  quatre 
af»Hhes  {ott  une  ahthi^e'  k  qttatrt  hges)\ 

En  attendant  que  nous  ayions  fur  ces  efpèces  deJK 
détails  pfas  étendus  »  je  me  bornerai  à  les  men« 
tit^nrfer  irt. 

*  Epidendrum  (  coronatum  )  ,. /ô//ii  ovat9-lamr 
ceolatis  ^  rjctmis  dependentibus },  ne^arii  labio  tri^ 

tpbo  J  lacinïis  bifidis  ^  intermediâ  minori. 

* 

^  EpidefUfum{  aMCttlMiim^)  ,  ffiiU  Uaeêoiaà^ 
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jfuitùj  tinedtit  ;  ratcmo  longo ,  petalU  macutadi , 
neâario  fjhcriftata. 

*  Epidendrum  (criftatum  )  ,  folils  ianceotath , 
raccmo  dependente  y  neSarii  labîo  t ripant to  ;  lacirdd 
mtdiâ  bifidâ;  lateralibiu  tripartitit. 

*  Epidendrum  (  panicutatum  )  ^  foiiis  oblongo^ 
UnctoUtis  i  flori^us  paniculatis  y  nt&arii  iacinià 
inurmediât  bifide  ;  lacinulis  extrorsùm  fltxis^ 

*  Epidendrum  (  cordatum  ) ,  foiiis  eordatis ,  am-- 
p/exicauiibus  ;  paniculâ  fiexuofd  ;  neSarii  labio  bi" 
fido;  iaciniis  acuminatis  ,  recutvis. 

*  Epidendrum  (  viride  ) ,  frUis  lanctùiaUs  ^  ^cu- 
its; racemo  terminaii  i  neàarii  iabio  trilobo^  ititer^ 
medio  bifido, 

!^  Epidendrum  (  parvîflorum  ) ,  foliit  lanceolato- 
iinearibus  ;  racemo  brevi  ;  neBarii  labjo  trilobo  i 
iuciniij  fubrotundis  y  intermediâ  bipartitâ  ,  acutâ, 

> 

*  Epidendrum  (  nutans  )  ,  foiiis  Lnceolatis  ,  ob^ 
tufis  ,  emjrginatis  ;  racemo  compofito  «  nutante  y  neC' 
iorii  iabio  trifido  y  laciniis  crenulatis  ^  intermediâ 
intégra. 

*  Epidendrum  { ferrugineum  )  ,  foiiis  oblongo* 
lanceolatis  ,  emarginatis  y  racemo  jpmpiici  ^  ereSo  y 
neHarii  iabio  aatminato  ,  intégra. 

*  Epidendrum  (  coiymbofuin.)  «  foiiis  ovato^ob' 
longis  y  emarginatis  y  fioribus  tcrminalibus  j  fubco- 
rymbofis  y  neSario  crifiato. 

^  Epidendrum  (  crooeom  )  ,  foiiis  oblongis  y 
pKemo  terminait ,  fubfpicato  ^  multifioro  y  neâario 
triioèo. 

^  Epidendrum  (  volubile  )  ^foiiis  oblongo-obova- 
ris  ,  remis  volMitbus  y  neBarii  iabio  brfido  y  laciniis 
lanceolatis. 

^  Epidendrum  (  emargînatum  ) ,  foiiis  ligulatis , 
smafginati^  j  crenulatis  y  racemo  terminali  ,  ne&ario 
iategro. 

*  Epidendrum  (  biflorum  ) ,  fbliis  oblongis  ,  emar» 
"gtnatis  /  ramis  radicantibus ,  racemo  terminait  ^  pe^ 
doMculis  bifioris ,  neSario  triloboé 

^  Epidendrum  (  trtflorum  )  ,  foiiis  lanceolatis  , 
tridentatis  ;  pedunculis  tcrminalibus  ,  triftoris  y  neC" 
tario  trifido. 

^  Epidendrum  (acumioatuiti)  j/b////  lanceolato- 
Iinearibus ,  racemo  tenninali  y  neBarii  labio  fubhaf- 
'$ato  ,  acuminatOg  bafi  turinquh  acuminato. 

*  Epidendrum  (  rcabrum  )  ,  foiiis  ov^to^UnceoUt- 
tis  »  marginibus  vaginifque  fcabris;  racemo  tennis 
nali}  neBarii  labio  cruciformi* 

*  Epidendrum  (  lineare  )  ,  foiiis  linearibtu  y  ra- 
eemo  terminaii ,  fubpanicmatO  y   neBarii  labio  t  ^ 

iiformif  bafi  utrinquf  detaata» 
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*  Epidendrum  (  r ouicant  )  ,  foUiê  adnaùfomd* 
ius^  carinatit  »  difiiche  equitantiousj  fcapis  unifioritf 
neBarii  iabio  maximo  ,  triiobù. 

IV.  AeriDES.  Sirartz.  Cinq  pétales  fupirieun  éta- 
lés y  t  inférieur  en  forme  de  chaujfes  tau  antktn 
terminâtes 

9).  Angrfc  i  feuilles  récufes^  o*.  19.  Epi- 

dendrum  retufum.  Linn. 

Epidendrum  (  fétides  retufum  )  ,  foiiis  fubradi- 
calibus  t  lituaribus  ^  apice  bifariàm  retafis  y  ractmii 
longiffimis.  .S^artz ,  io  Schrad.  Jouni.  bot.  1799. 
pag.  15;. 

Limodorum  rttufum.  Swaiz^  NoY.  A&.  Upf.  6* 
pag.  8o, 

94.  AngRBC  des  Iodes.  Epidendrum  indicum. 

Epidendrum  (  aerides  praraiorAim  )  ^  foliit  radt» 
calibus  ,  lintaribtu  «  canaliculatis  ,  apice  oblique  pre- 
morfis  y  ractmis  lon^ffuais.  WjUJ.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  i}o. 

Bid-mantm^maravara.  Rheed.  Maiab.  12.  pag.  {• 
ub.  1. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoap  de  la  pré« 
cédente  j  elle  en  diffère  par  Tes  feuiiles  canalicu- 
lëes  >  tronquées  &  comme  iiiordues  obliquement 
â  leur  fomnietj  toutes  radicales  &  linéaires.  Ses 
fleurs  font  difpofées  en  très-longues  grappes  ter* 
roinales.  Les  capTales  qui  leur  luccèdenc,  font 
Ufles  j  cylindriques  «  point  ovales  ni  anguleufes. 

Cette  plante  croie  fur  les  arbres» dans  les  Indes 
orientales.  :f 

9f .  Angrec  à  pétales  laineux.  Epidendrum  Ufo- 
petalum. 

Epidendrum  (  aerides  lalîopetalom  )  «  caule  ro- 
mofo  ,  radicante  j  foiiis  ovato- oblongis  ,  btUbo  inna- 
tis  y  petalis  lanceoiaio^cutis  »  tribus  exterioribus  tJh 
terne  ianuginofis.  Wiild.Spec.  Plant.  4.  pag.  i}0. 

Epidendrum  fios  aeris»  f  Retx.  Obferv*  bot.  5. 
pag.  64. 

Ses  racines  font  furmont^s  d'une  bulbe  qui 
doQne  naiifance  à  des  feuilles  ovales  ,  ob'ongues. 
Les  tiges  foQt  tameufes  »  &  pouffent  des  racines  i 
leurs  articulations  (  elles  fonc  terminées  par  des 
fleuri  ^  dont  les  pétales  font  lancéolés  ^  ligos  i  les 

trois  extérieurs  laineux  en  ^lefliis. 

>  « 

Cette  phnte  croit  fur  les  arbres  »  dans  les  Indes 
orientales,  ijf 

5^.  Angrec  du  matin.  Epidendrum  matutimm, 

Epidendrum   (  aerides  matutinum  )  ^  couU  m* 

mofo  y  radiuttue  y  f^lUs  l^icioleitis  ^  petalis  tnha 

ittftrioruui 
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s  vtlfaavonieaai.  Retz.  Obf. 


Séi  tiges  font  glabres,  rameures  ,  articuléei, 
ndlcjnc»,  prefque  grimpancei  t  les  rameaux  nom- 
briui,  étalé! i  les  feuilles  alternes,  lancéolées, 
Ln  peu  planes  ,  légèrement  ftiiées  ,  longues  d'un  i 
dut  pieJs.  Les  neun  font  dirpofées  en  grappes 
lerminoies  tTèa-fimples ,  toutes  pédîcellées,  alter- 
nes, inclinées;  les  deux  pétales  fupéiieurs  iné- 
g^Lti ,  tiès-ouvetti,  laacéolés}  les  iroîs  autres 
beaucoup  plus  courts,  lancéolés ,  aigus,  blancs, 
n.ehngés  de  jaune  ;  le  pétale  inférieur  coi)ii ,  i 
dciii  cylindrique,  i  trois  dents;  les  deux  latéraux 
plus  éiroits  &  plus  longs  ;  celui  du  milieu  élargi. 
Lj  capfuleen  glabre,  oblongue,  i  cinq  angles 
ii:ég3iix,  de  l'épatlleur  du  doigt,  «'ouvrant  en 
ifots  valves. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres ,  dans  les  Indes 
orientales,  "f  (Difiiipt.  exReii) 

P7.  Angrec  odorant.  Epldendnim  oJoraium- 
Eprdendram  (aerides  odorarum]  ,  eault  trtSa; 

fol/il  linearibut,  rcfitxis  ;  pttalit  ofiiatis  ;  facco  ta- 

iiUi  aiuici  iJfida  ;  proctffit  treQo ^  conUo,  WillJen. 

ëpec.  Pbnt.  4.  pag.  i)i. 
Aciidit   (  odorata  )  ,  foUU  tintarihas ,  rtfitxit  ; 

raccmis  fimpUàbus  ,  axUlaribas.  Lour.  Flot,  cochio. 

1.  pag.  642. 

Ses  racines  font  comporées  de  bulbes  linéaires , 
alongées ,  entortillées |  fes  tiges  droites ,  longues 
d'un  ^ied,  prerque  ligneufef ,  garnies  de  feuilles 
linéaires.  Fort  grandes,  épaiffes,  échancrées ,  un 
peu  recourbées,  létrécies  i  leur  bafe  en  un  pétiole 
vjginal.  Les  fleurs  font  d'un  blanc-pâle  ,  un  peu 
cnirnues ,  d'une  odeur  très-agréable ,  dirpofées  en 
grippes  longue»,  xxillaires,  recourbées. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres,  dani  les  fo- 
rêts Je  la  Cochinchine.  T;  ?  (  Drfinpi.  m  Rttj^.  ) 
1  [^nfpottée  des  forêts  dans  les  maifons,  fufpen^ 
due  à  l'ait  libre ,  fans  être  arrofëe  ni  plantée,  elle 
fc  conferve  pendant  plufieurs  années  >  croît ,  fleu- 
rie Hc  germe,  d'apies  l'expérience  qu'en  a  faite 
Loureiio. 

9S.  AHGkEC  araignée»  n*.  4.  Epidtndnm  foi 
aeris.  LînO. 

Epidtiulrum  (  aerïdes  arachnjtes  ) ,  cau/c  fatra- 
mofo ,  radicanie  ;  fbiiit  laiteiolatis  ,  pttalis  apict 
di.'atatif  ;  fic£0  lattUi  antici  bifida  ;  proctfu  trtHo , 
iidtniitto.  Swtrn. ,  ïn  Schrad.  Journ,  bot.  175)9. 
pig.  Z}},  Se  Aâ.  Hotm.  1800.  pag.  144. 

Limodonun  floî  aeris,  Svaztz,  Nov<  A&,  Upf.  6. 
pjg-  80.  ■ 

B»UM^iu.  Siipytiment,  Toi^  I, 


,  fu'jcor'taceis  ,  Hntatû;  fpîcU 
paniculatU.  Swartî ,  in  Schrad.  Journ.  bot.  1795. 
pag.  154.  —  Willd.  Spec.  PUnt,  4.  pag,  iji. 

Ses  tiges  font  droites,  pteCque  cylindriques, 
garnies  de  feuilles  alternes,  coriaces,  ovales, 
acuminées  à  leur  fommet,  marquées  de  nervures 
longitudinales.  Les  fleurs  font  ilirpo'écs,  i  l'ex- 
trémité des  tiges ,  en  épis  paniculés.  Elle  croît  fut 
les  arbres ,  i  l'île  de  Madagascar.  ^ 

ANGOURIE.  A«gur!a. 

1.  Angourie  pédiatre.  Angaria  pedata.  LînH. 
—  Lam.  111.  Gen.  tab.  747. 

ANGUILLARIA.  (^iy^  Tinelier.) 

ANGUINE.  Trichofanthes.  Le  nom  latin  de  ce 
genre  eft  compofé  de  deux  mots  grecs ,  uui  i\%m' 
Rem  fieur  chcvc/ue  ;  il  exprime  très-bien  le  carac- 
tère le  plus  apparent  de  ce  genre  ,  dont  les  divi- 
fions  de  la  corolle  font  bordées  de  cils  ou  de  fran- 
ges très-remarciuables  Quelques  nouvelles  elpècei 
doivent  être  ajoutées  à  ce  genre. 

I.  Amguine  à  longs  fruin.  Trickofaïukti^^»^ 
gama.  Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  7^)4. 

Cette  efpèce ,  au  rapport  de  M.  du  Petit^ 
Thouars,  eft  cultivée  à  l'Ile- de-France  pour  feS 
fruits.  On  les  cueille  lorfqu'ils  font  à  demi  mûrs  : 
dans  cet  état,  étant  coupés  en  petits  morceaux^ 
cuits  &  afTaifonnés  convenablement,  ils  forment 
un  légume  fain  &  agréable  au  goût. 

8.  AngOINE  laciniée.  Trichofanthes  laeinhfi, 
Willd. 

Trichofanthes  pomis  watis  ,  atatît  ;  Jbilis  cordai 
lis  j  quinque  vel  feplemiobo-païmalis  ,  dentaiis ,  gia" 
bris.  Willd.  Spec.  4.  pag.  601.  —  Klein,  in  Lttt. 

Ses  tiges  font  filiformes,  grimpantes,  glabres, 
anguleufes ,  garnie*  de  feuilles  longues  (<e  deux 
ou  'trois  pouces,  profondément  échancrées  en 
cœur,  palmées,  à  cinq  ou  fept  lobes,  gbbres  i 
leurs  deux  faces ,  à  dentelures  écartées.  Les  fleurs 
mâles  font  aiillaires,  au  nombre  de  fix  environ, 
réunies  fur  des  pédoncules  en  corymhc  >  les  péta- 
les ovales,  dentési  les  fleurs  femelles  également 
axillaires ,  fotitaires ,  pëdonculées  i  les  pétales  ci- 
liés 8c  frangés.  Les  fruitsfont  des  pommes  ovales, 
aiguës. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orîentalei. 
(WUid.) 

Ohfirvatiotts.'WiWdtaciw  cite  plufieurs  efpécea 
d'anguine,  décrites  par  M.  de  Lamarck  i  mais  il  en 
change  les  non».  Ainfi  le  irichofaïuktt  tfffidat» 
Ccc 
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LaiD.  n*.  3 ,  eft  le  tnchofanthes  €attdaia  WillJen. 
n*^.  f.  Le  trickofanthts  cornicuiata  Lain.  n^.  7»  e(i 
le  trichofantkes  tubcrofa  Wiltd.  n°.  10.  L'efpèce  que 
J^cquin  déciic  dans  Tes  Icônes  rariorts ,  ^^xzh^  614^ 
&  Colledt.  1 ,  pag.  ^41  ,  fous  le  nom  de  trukofun» 
thés  fatiàiftma ,  a  été  f  lacé  dans  cet  ouvrage  paimi 
Its  mcioihiidj  n^.  2. 

9.  Anguine  i  feuilles  rudeS.  Trichofantkes  fca» 
èra,  Lour. 

Tnchofanthes  foliis  fubrotundis  t  fcahrîs  ^  rugofif 
fimis  ;  pedunculis  uiifioris    (  pomis  fuhrotundis  ) 
Lour.  Flor.  cochin.  1.  pag.  72}. 

Ses  tiges  font  ligneures,  cannelées ,  grimpan- 
tes ,  manies  de  vrilles  bifides  ^  garnies  de  feuilles 
alternes^  pétiolées>  rudes  ^  crès-ridées^  en  cœur» 
prefque  ronfles.  Les  fleurs  font  blanches ,  monoï- 
ques y  pourvues  de  cils  couris.  Le  fruit  eft  une 
pomme  petite ,  rougeâtre ,  prefque  ronde ,  à 
douze  lobes,  divifee  en  cinq  loges»  contenant 
plufieurs  femences  planes  j  oblongues. 

Cette  phîite  croît  dans  les  forêts ,  à  la  Cochin- 
chine,  1>  (  Lour,  ) 

10.  Anguine  i  trois  pointes.  Trichofanthes 
tricufpidata,  Lour* 

Trichofanthes  fotiis  tricufpidatis  y  glahris  ^  poly^ 
nervi is;  ftipmiis  fubrotundis  »  crajfis  y  crenatis  i  fpicis 
dxiiliiriùus,  Lour.  Flor.  cochin.  2.  pag.  725. 

On  la  diftingue  à  fes  feuilles  en  cœur  »  glabres , 
entières,  demie uléesj  terminées  par  trois  poin- 
tes, traversées  par  pUifieurs  nervures  j  accompa- 
gnées de  ftipules  épaiflfvs ,  un  peu  arrondies  ,  cré- 
nelées à  leur  contour.  Les  tiges  font  grimpantes , 
ligneufes^  munies  de  vrilles  trifides.  Les  fl:urs 
font  blanthes  1  monoïques,  difoofées  en  épis  axil- 
laires  i  les  bradées  grandes  &  dentées  s  la  corolle 
chargée  de  cils  a  fes  deux  faces.  Le  fruit  coniiile 
en  une  petite  pomme  jaunâtre >  aiguë,  â  deux  lo- 
ges ,  i  deux  femtnces. 

Cette  plante  croit  a  la  Cochinchtne.  {Lour,) 

11.  A  H  «  U  1 N  £  pileufe.  Trichofanthes  ptlàfa. 
Lour. 

Trichofanthes  caule  &  fofiis  pilofis  ifpicis  axilU' 
rihus  y  hraâcis  laiccolatis  ,  ferratis,  Lour.  Flor. 
cochin.  2.  pag.  72}. 

*  Ses  tiges  font  fort  longues,  pileufes  ,  grimpan- 
te%,  un  peu  Itgoeufes,  munies  de  vrilles  bifides; 
les  feuilles  en  cœur;  Us  inférieures  palmées;  les 
Supérieures  â  trois  lobes,  veinées,  pileufes,  den- 
ticulées.  Les  flfurs  font  blanches •  monoïques, 
difpofées  en  épis  longs  &  latéraux,  accompignés 
de  bra£kics  lancéolées  j  dentées  en  fcte«  placées 
fous  les  fleurs.  La  corolle  eft  i  cinq  divifions ,  gar- 
Bit  de  très4ongs  cils  :  H  lui  fuccède  iu)e  pomme 
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uvale,  aigu?,  d*uii  roug*-vlf,  i  ore  feyie  t^*^, 
concenmt  des  f^mejices  rhomboïdales ,  compri- 
mées ,  brunes,  lobées.  ' 

Cette  plante  croit  dans  les  champs,  i  la  Co* 
chinchioe.  (  Defeript.  ex  Lour,) 

'12.  Akguikb  à  feuilles  de  tamnus.  Truhafan^» 

thés  tamnifiiia. 

Trichofanthes  foliis  ovato^fuirotundh ,  ftétoha* 
tis ,  tntegris  ,  fuprà  fcahris  ;  fprihns  laxè  racemàfisi 
coroUiS  viUofis ,  refiexis.  (N.) 

Ses  liges  font  glabres  «  cannelées,  munies  de 
vrilles  prefque  Amples ,  garnies  de  feuilles  altei- 
nés ,  pétiolées ,  larges ,  ovales  ou  un  peu  arron* 
dies ,  minccs  •  glabres ,  veinées ,  rudes  à  leur  face 
fupérieure,  rtès-tntières,  quelquefois  à  deux  ou 
trois  lobes  peu  prouoncés»  terminées  par  unepe* 
tite  pointe.  Les  fleurs  font  petites,  blanchâtres  , 
pédicellées  au  deflus  de  Tovaire  par  le  rétrecifle- 
ment  du  tube  du  calice  &  de  la  corolle  ;  difpofées 
en  grapoes  lâches,  étalées,  axillaires;  chaque 
fleur  pédicellée  ;  la  corolle  à  cinq  découpures  un 
peu  réfléchies  en  dehors,  un  peu  velues;  l'ovaire 
glabre ,  pvale. 

Cette  plante  croît  à  Porto  Rtcco ,  oji  elle  a  été 
recueillie  par  M.  Riedlé.  (  y.  fin  kerh.  Desfont  ) 

* 

ANGULOA.  Ce  genre ,  établi  pat  MM.  Ruiz 
&  Pavon»  efl  très-voifin  des  epidtndrum  ;  il  (• 
diftingue  par  fcs  cinq  pétales  fupérieurs,  conni- 
vens  &  renverfés;  par  le  pétale  inférieur,  pedi- 
celte ,  &  dont  le  linnbe  elt  urcéolé.  Les  auteurs 
cités  ci-deiTus  n'en  indiquent  qu'une  feule  efpèce 
fans  defcription,  qu'ils  nomment  : 

Angnloa  ( uniflora  ) ,  hutbis  ùvatis'y  ancipitihus ; 
foiiis  lanceoldtis  ,  fepum^nervtis  ,  piicaiis  ;  fcapis 
unifioris,  Syft.  veget.  Flor.  peruv.  pag.  228. 

Ses  bulbes  fons  ovales ,  un  peu  comprimées  >  i 
deux  angles  oppofés*,  les  feuilles  pliiTées ,  1ancé(- 
lées ,  marquées  de  fept  nervures  longit>idinales , 
toutes  radicales.  De  Uur  centre  s'élève  une  hiinpe 
droite,  terminée  par  une  feule  fleur.  Elle  croit  au 
Pérou. 

ANGURIA.  (Kby«t  Akgourie.) 

ANIBA.  (fV«î  Anibe,  &  III.  Gen.  tab.  29S.) 
C'eft  la  même  plante  que  le  ctdrota  longfUm. 
Willd.  1.  pag.  ))8. 

ANICTANGIE.  Aniaangium.  Genre  de  plmtes 
cryptogames ,  de  la  famille  des  moufles,  é:abli  par 
Hedwig ,  réformé  par  M.  Palifot  Beauvois ,  &'  qui 
d'après  lui  fe  compofe  de  plufieurs  efpèces  de 
fphagnum  &  de  hypnum  Liim.  U  a  pour  car..âè:e 
elTentiel  ; 
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Une  coiffk  eampanifitrmê  ;  topereulf  mami/falrt  ; 
yne  unie  droltt  »  a^aU  y  U  tube  court ,  drou  y  /a  gaine 
cylindrique  ,  large  ,  ouverte  ,  pref^u'auffi  longue  que 
U  tuùe  f  point  de  piritheu 

Ce  font  des  plantes  aquatiques  ou  terreftr^s, 
df)nt  les  tiges  font  fîmples  ou  rameufes  ^  les  feu  Jles 
eparfes  ^  les  fleurs  latérales. 

Ce  genre  contient  les  cinq  efpèces  fuivantes-^ 
d:jà  décrites  en  partie  dans  cet  ouvrage  ;  favoir  : 

l".  Spkagnum  alpinum,  Lînn.  l*.  Uypnum  aqua- 
tic^m,  Linn.  3°.  Spkagnum  fimpiicijj^mum,  Brid. 
4**-  Aniâungium  eirrkojum,  Hedv.  Op.  pofih.  tab. 
5.  fig.  1-5.  5*.  Anîàangium  fetofum.  HeuV-  Op. 
polth.  tab.  f  •  fig.  4-(>. 

M.  Palifot'-Beauvoîs  exclut  de  ce  genre  : 

1°.  UaniBangium  bulbofum  Hedv. ,  dont  il  fait 
le  cyachophorurn  ptmdioidcs  ;  t\  VaniBangiam  ci^  .  y^^znàt  par  le  capitaine  Baudin  ,  ne  p.roît  ê:, 
uaj.rn^   He  V.  .  qui  eft  le  hedwLgia  dtaphanai  <       ,„„^  ^^^^^^^^  ^/j^  ptéc^cknte  i  elle  en  diffè 

;    .    \aj^iaMlgiUm    lapponUUn^Htà^,.    qui    cl    le       ;Î,,  f^,  f,,.;|.^  vruîmJir  ^»»i;fnrm^<      /l^«n^r*. 

^ymicftomum  lappomcum  ;  4".  I  aniBangtum  piani» 
jûiium  Hedv.,  qui  eft  Ykypnum  planifolium. 

ANICTANGIUM.  (rcyrj  Anictangie.) 

ANIG05ANTHE  roufleâtre.  AnigoÇanzkos  rufa. 

Labll. 

Anrgofanthos  folils  tînearibus  ^  ftriatîs  ;  foribus 
punicuiatocorymbofis  ^piiii  rufis,  Labill.  Nov.Holl. 
a.  pag.  1  I9i  &  Voyag.  de  la  Peyr.  vol.  i.  p.  41  r. 
tab.  11. 


pjrieures un  peu  plus  longues  que  les  autres;  les 
anthères  oblongu.-s^  à  deux  loges»  le  fly!e  plus 
long  que  la  corolle,  prefque  trigore ,  fouten  ne 
un  liigmate  obtus.  Le  fruit  condlle  en  une  capfule- 
prefque  globuleufe ,  couronnée  par  la  corolle  per- 
fiftante ,  rouffiarre ,  tomenteufe  ,  à  trois  Joges  » 
cofitenant  dis  feirtences  nombreufes  &*angu- 
leufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  arides  j  à  la 
terre  de  Van-Lsuwin,  où  elle  a  été  découverte  par 
M.  de  Labillardière.  Elle  a  fl:;uri  dans  le  jardin  de. 
M.  Ctls.(F./:) 

*  Anigofanthes  (  flavida  )  ,  folits  enfiformilus  y 
caule  fuhgldbro  ^  corymbo  Uxo  ,  tomenta  Oihroicuio^ 
Redout.  Liliac.  pag,  176^  &  tab.  176: 

Cette  plante»  obtenue  par  culture  dans  le  jardfa 
de  M.  Cels,  de  graines  rapportées  de  la^ouvelle- 

*  re 
re 
par  Tes  feuil'es  vraiment  e»>fiformes,  &  quatre  oa 
cinq  fois  plus  larges  s  par  fa  tige  prefqne  glabre  » 
excepté  vers  le  fommei  ^  &  non  entièrement  co-. 
tonneufe;  par  fon duvet  de  couleur  jaunâtre,  SC 
non  de  couleur  roux-brun  ou  chocolat;  par  fou 
corymbe  beaucoup  plus  lâche  »  a  rameaux  plus  di- 
vergens  &  â  fleurs  moins  nombreufes  $  ennn ,  par 
fes  fleurs  d'un  tiers  environ  plus  longues.  Cette 
plante  eft  peut- être  réellement  une  efpèce.  dif« 
itinâe  i  mais  il  eft  difficile  de  prononcer  j  n'ayanç 
été  qbtenae  que  par  culture» 


Anigofanthos  fbitis  fubiinearibus ,  eaule  k  bap 
ton^entojb  J  corymbo  denfo  ^  tomento  rufo*  Redout. 
Liliac.  vol.  ).  pag.  76. 

Cette  plante»  très-rapprochée  de  la  famille  des 
iris,  tient  le  milieu  entre  les  diiatris  &  les  argo- 
L'pdi  elle  forme  un  nouveau  genre,  établi  par 
h{.  de  Labillardière  ,  dont  le  caraâère  eflentiel  eft 
d'avoir  : 

Un  calice  nul;  une  corolle  tabulée,  irréguli^ret.di- 
viféi  enfix  paniet  inégales ,  recourbées  y  un  feulfiyle  ; 
U  fiigmate  obtus  y  une  capfule  à  trois  loges  polyfper^ 
mes  ^  couronnées  par  la  corolle. 

Sts  tiges  font  hautes  d'un  pied  &  plus ,  î<^gére^ 
ment  cylindriques  «  â  peine  rameufes*,  hériflees  de 
poils,  furtoutà  leur  partie  fupérieure  ^  garnies  de 
feuilles  linéaires ,  aiguës  »  finement  ftriées.  Les 
fleurs  font  terminales  »  difpofées  en  un  corypîbe 
paniculéj  chargé  dé  poils  épais»  roufTeâtres ,  plu- 
me ux.  La  corolle  eft  tubulée  »  adhérente  par  fa 
bife  avec  Tovaire.  La  partie  tubulée  eft  recourbée , 
velue  en  dehotsi  ic  limbe,  ditifé  en  fix.  décou- 
pures lancéolées  «  inégales,  recourbées  »^D}S'éu- 
lees;  les  dëcoupuices  inférieures  plus  profondes. 
Les  éumtnes  font  eu  nombre  de-fik  »  fitUée»  fur  le 
tube  %.  ai  defibos  des.décottpuces  da  lûnbe  »-le&  lu- 


ANINGA  :  nom  bréfilien  de  quelques  efpèces 
de  plantes  indiquées  dans  Pifon  »  Braf.  pag.  iio  ^ 
qui  paroiftent  appartenir  à  Varum  ou  au  dracon^ 
tium.  (^J^ff») 

Aninga-iba  :  nom  donné  par  les  Bréfîlîens  i 
un  arbriflfeau  peu  connu  des  boianifles  »  décrit  6i 
figuré  pat  Marcgrave.  On  le  trouve  abondamment 
dans  les  marécages,  où  il  s'élève  jufqu'àcinq  ou 
(ix  pieds.  Sa  tige  eft  fimplé,  &.  terminée  par  ua 
faifceau  de  grandes  feuilles  lancéolées ,  portées 
fur  des  pétioles  longs  d'un  pied  &  demi  »  &  gros 
comme  le  petit  doigt ,  entre  lefquels  naiffent  les^ 
fleurs  ,  qui  >  d'après  la  figure  de  Mircgrava  &  de 
Pifôn*  paroiffent  erre  réunies  plufieurs  enfemble 
fur  utf  même  fpaiiice,  à  la  manière  des  arcïies; 
&  l'on  peut  prefumer  que  cet  arbrilfeau  appartient 
à;  cette  famillev  Le  fruit,  febnKfon,  rcifemble  i 
i'atianas.  Les  nhturels  du  pays  le-jnançeot  dani^  de^ 
tems  de  difette.  Les  tiges  ^  qui  font  «bs-légères^^ 
leur  fervent  à^conftruire  des  radeaui-pour  traver»* 
fer  les  rivières.  (  Majfl  ) 

.  •  ANISSiLO  ou  MOUCHU;  Herbe  du  ChiU% 
ééa'nè  par  Feuillée  (  Hft.  dr s  plant,  méd.  du  PS^ 
^rok ,  pag.  5  «  tab.  x»  Hg.  a  ).  Elle  poufle  de  fa<rd«- 
^in&  des  tige&.fimplesj  longues  oe  deux  pkds-^ 
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garnies  de  quakjues  feuilles  alternes  8e  trilobées  « 
terminées  par  une  petite  réte  de  fleurs  ^  entourée 
d'un  invoiucre  a  fix  folioles  dentées.  Chaque 
fieur  a  un  calice  anguleux  &  cinq  pétales  jaunes  ^ 
recourbés  en  dedans.  Ce  petit  nombre  de  carac-* 
tères  paroit  fuifire  pour  rapporter  cette  plante  à  la 
famille 'des  embelli  fères^  près  de  rHermas&  de 
TAflrance.  {Jujf.  )  Étant  mâchée  ,  elle  chafle  les 
ventoiités ,  &  elle  eft  d'un  grand  fecours  parmi 
les  Indiens. 

ANODE.  Anoda.  Ce  genre  j  de  la  famille  des 
malvacées  «  a  été  établi  par  Cavanilles  fur  quel* 
ques  efpèces  àe^fida  de  Linné  ^  qui  s'écartotent  des 
autres  par  leurs  fruits.  Dans  Usfida  ^  les  fruits  (ont 
compofés  de  plufieurs  capfules  difpofées  orbicu* 
lairement  :  dans  les  anoda ,  le  fruit  eft  fimple  ^ 
unicapfalaire  j  à  plufieurs  loges. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  c^iice  fimpit  «  ^  cinq  découpures  /  cinq  pétaits 
un  peu  conniveni  à  Uur  iafi  i  des  anthères  nom" 
ireufes  ^  fituées  à  ^extrémité  du  îuhe  des  filamens  ; 
pUpeurs  ftigmates  i  uni  capfuie  à  plufieurs  loges 
monofptrmes. 

CaractIrb   GÉNÈRIQUB. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j  perfiflant^ 
divifé  jufque  vers  fa  moitié  en  cinq  découpures 
aiguès^  très-ouvertes  à  l'époque  de  la  maturité 
des  fruits.     . 

z®.  Une  eorolle  compofée  de  cinq  pétales  élargis 
4  leur  fommet»  rétrécis  a  leur  bafe,  &  légère- 
ment connivens  avec  le  tube  des  étamines. 

)^.  Des  itamines  nombreufes  |  les  filamens  réu- 
his  en  un  tube  un  peu  conique,  fupportant  à  Ton 
fommet  des  anthères  féflîlts  ou  pédicellées; 

•  4®.  Un  ovaire  renfermé  dans  le  tube  des  éta- 
mines 4  ovale  ou  fphérique  »  furmonté  d'un  ftyle 
droit  »  plus  ou  moins  profondément  divifé  en 
plufieurs  découpures  filiformes ,  terminées  par 
des. ftigmates  fimples  ^  en  tête. 

Le  fruit  eft  une  capfuie  hémifphérique  en  def- 
fus  >  plane  &:  en  étoile  en  deflous  ^  a  plufieurs 
loges  monofpermes. 

.Ohfervations.  Les  anodes  reiTemblent  beaucoup 
far  leur  pon,  par  la  difpofitton  de  leurs  fleurs* 
imifidà.  Les  efpèces  connues  jufqu'à  ce  moment 
ont  leurs  fleura  folitaires ,  axillaires ,  longuement 
pédonculées.  Les  pédoncules  ne  font  point  ani- 
culés,  comme  ceux  desjida.  Leur  principale  dif- 
férence confifté  dans  leurs  fruits.  Dans-  les  fida  , 
•bs  capfules  font  feulement  rapprochées  les  unes 
desautres ,  point  adhérentes  :  dans  les  anoda  elles 
adhèrent  eotc'elles ,  &  foimens  alors  une  ûsule 
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eapfîile  i  plufieurs  loges.  Quoique  ee  cartAère 
paroiflfe  d'abord  fuffifant  pour  diftinguer  ces  deua 
genres  »  il  eft  cependant  bien  foible  j  les  fruits 

Eouvaot  être  rigoureufement  confidérés  dans  l'un 
c  l'autre  genre ,  comme  une  feule  capfuie  i  plu* 
fleurs  loges  plus  ou  moins  adhérentes  entr'elles, 
renfermées  dans  un  calice  commun  i  ou  bien  fi  on 
confidère  les  loges  comme  autant  de  capfules  « 
celles-ci  feront ,  dans  les  anoda  «  adhérentes  feu* 
len^ent  â  leur  partie  inférieure  :  d'otl  il  réfulte 
des  doutes  pour  quelques  efpèces  intermédiaires 
entre  ces  deux  genres  ^  telles  que  Itfida  triquetra, 

'  EspicEs. 

I.  Akode  haftée.  Anoda  hafiata,  Cavan. 

Anoda  foliis  corda tis  .  angulatis ,  fuperiorihus 
elongatis  ^  haftatis  y  pedunculis  longiffimis  ,  unifions  j 
axillaribus,  Cavan.  Diff.  bot.  I.  pag.  38.  tab.  11. 
fig.  2. 

Sida  (  criftata  ,  var.  ^  ) ,  foUis  angufiatis  ,•  infc- 
riotibus  cordatis  /fuperiorihus  pandurijormiiusj  cap' 
fulis  multilocularihus-,  Linn.  Spec.  Plant*  vol.  i. 
pag.  964. 

Sida  (  haftata  )  ^  foliis  inftriorihus  cordatis  ^  acM" 
minato^uinquanguàs  ^  fubîdentatis  ^  ohtujts  ;  fufc 
rioribus  haftatis  ,  acuminatis  «  bap  fubdentatis  ;  pe* 
duneulis  folitariis  ,  axillaribus  ,  lougitudine  folio' 
rum.  WiUden,  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  763. 
n^Sc;. 

Sida  foliis  inferioribus  cordato^angulatis ,  fupe* 
rioribus  haftatis  ;  petatis  integerrimis,  Roy.  Lugd.* 
Bat.  349* 

/s.  Anoda  caule  atro  purpureo  ,  decumhenti  y  foliis 
vix  cordatis  y  latis  y  quinque  ad  feptem  auguUùs , 
indqualiter  crenatis.  Cavan.  1.  c. 

y.  Anoda  foliis  cordatis ,  inferioribus  quinque- 
lobatrs  ^  acuiis  ;  Mo  medro  obtufo  ;  •  ftoribus  ahis  , 
fru&u  decafpermo,  Cavan.  I.  c. 

Sida  criftata.  Lam.  Diâ.  i.  n*.  )f. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoopdes  deux 
fuivantes  i  elle  s'en  diftingue  par  fes  feuilles  ^  les 

inférieures. élargies^  à  cinq  angles  «  acunuoées  i 
leur  foiVimet^  échancrées  en  cœur  a  leur  bafe^a 
peine  dentées 3  les  fupéricures  haftées.  acuminecs^ 
alongées ,  un  peu  dentées  i  leurbafe,  vertes» 
prefque  glabres  j  les  pétioles  plus  courts  que  les 
feuilles  \  les  Aipules  fubulées  ^  arquées  ,  redref- 
fées  ;  ciliées  à  leuts  bords  \  les  tiges  &  les  ratneaux 
très-pileux  â  leur  fommet. 

•  Les  fleurs  foot  folitaires  j  tkiUatres  ;  foucenud 
fur  des  p^donculos  droits  »  très-pilmi  *  ptes  longs 

3ife  les  feuilles.  Le  calice  eft  d'abord  globuleux: 
£e  divife  enfuite  tu  cinq  décoilpures  velues, 
'"    .|.aigiies«  ouvestts  en  étoile }  b  coioUe 


fpeimes }  chaque  loge  prolongâe  par  une  pouite 
<iroite,  horizonute,  fonemem  ciliée. 

Dans  la  vattéié^,  les  tïges  Toni  tombantes  ;  les 
feuilles  moins  nombrc.ufes,  i  peine  échancrées 
en  cœur  i  leur  bire,  plus  larges,  à  cinq  ou  fept 
angles;  les  crénebres  inégales.  La  variété  y  a  dei 
fi-.urs  blanches.  Les  fruits  font  à  dix  loges  j  tes 
fcii:lles  en  caufi  les  inférieures  à  cinq  lobes  ai- 
gji  i  celai  du  milieu  obtus,  {f^oyei  Abutilon 
eu  Mexique,  n*.  31.) 

Cette  plante  cToSr  au  Mexique  &  aus  envi- 
ions  de  Lima  ,  dans  les  lieux  humides.  On  la  cul- 
tive au  Jaidio  des  Plantes  de  Paris.  O  C^-  v.) 


1.  Anode  à 


s  lobes.  Anoda  triloha.  Cavan. 


Aioda  foliii  Snfrnariius  cardatis ,  fubanguUtit  ', 
ftnJ:ii  ;  jhperùtnDut  irilobacis  ;  loio  medio  lancto^ 
laio ,  iongiori ,  rtUqtiis  uuqunlibut  ;  fioribus  folitU' 
t':îs  ,  axilturiiiu ,  longiffi/nr  ptduncuLitis,  Cav.  DilT. 
boc.  I.  pag.  }9.  tab.  10.  Hg.  }. 

Sida  (criftata  ), /o/ii*  omitibui  trenatii;  infc 
riariijs  fubrotundo-cordaài  ,  obtujii ,  fuèqaiaquan- 
gulii  ;  fiiperJoribiu  roiandtlo  hafialit ,  acuminalU  ; 
frduaculis  folitariis  ,  axillaribiti ,  folio  longiorihus, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  76}.  n".  <k). 

Quoique  cette  plante  foit  très-rapprothéî  de 
]'e:|>èce  précédente  par  fa  fruâilicaiion,  &  qu'elle 
ait  été  confïdérée  par  quelques  auteurs  comme 
une  variété  de  cette  dernière ,  elle  paroît  cepen- 
dint  devoir  en  être  diOinguée  par  la  forme  de  fes 
feuilles  &  par  quelques  autres  caraâéres. 

Ses  tiges  font  termes,  droites,  anguleufes,  un 
ptulcibres,  hautes  de  deux  pieds,  à  peine  pileii- 
fes  i  fes  ffeuilies  alternes  ,  longuement  pétiolées , 
veites,  un  peu  pileufes,  crénelées  ou  anguleufesj 
les  angles  ou  crénelurcs  aiguësi  les  feuilles  inlé- 
rieures  élargies  ,  un  peu  arrondies  ,  à  peine  échan- 
crées en  coeur,  obtufes  à  leur  fummei-,  la  plupart 
à  cinq  anstles^les  crénelures  prefqu'obtnfcs  i  les 
feuilles  fupérieures  la  plupart  à  crors^lobes;  les 
d^ui  inférieurs  Urges,  inégaux;  celui  du  milieu 
plus  long,  lancéolé,  acuminéi  les  pétioles  légc- 
icment  pileuxi  les  itipules  linéaires,  oblongues, 
cillées. 

Les  fleurs  font  folicaires,  axillaires,  pédnncu- 
léeï  i  les  pédoncules  fimples ,  droits ,  plus  loni^s 
que  les  Kuilles ,  plus  ou  moins  pileux,  qud- 
miefoisptefque  glabresj  le  calice  pileux,  à  cinq 
découpures  ovales  ,  aigcës  -,  la  cotoile  purpurtr.e  ; 
les  pétales  un  peu  étroits,  redrellés  prerqu'en 
tube,  garnis  de  quelques  poils  veii  lent  bafe;  les' 


cnacune  par  une  pointe  nonzoniaie  ,  queiqaeiaii 
très -courte,  8f  alors  les  loges  paroiffent  ob- 
tufes. 

Cette  pbnte  ctoît  au  Mexique.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris,  o  {  f'-  v.  ) 

j.  Anode  de  Dillen.  Anoda  dilltniana.  Cav. 

Atioda  foliit  îriangalanbui  i  inferioriiiti  lulo  ère- 
lUiu ,  fuperioribui  ohjoUti  crcnatis  ,  long't  pttiolaiit; 
piduntalii  axii/urièui,  uarjlorh ,  iongijjimit.  Cavan. 
DiC  bot.  ■■  pag.  40.  tab.  11.  Hg.  1. 

Anoda  dilltniana  ,  foliit  inftriorihut  trianguli- 
fuhkafiatis,  trinatis ;  fupcrioribus  ovaio-tanctoUtis , 
fubinitgcrrimii  ;  peduncu.'is  folilariii  ,  axiilaiîbus  , 
iongitadint  ffliorum.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  ). 
pag.  764,  n".  90. 

Mutilait  Uvaccrt  fiore  ,  fradu  crifiato^  Dillen. 
Hoit.  Eltham.  pag.  j.  tab.  1,  Hg.  z. 

Cette  ef|  èce  diffère  des  deux  précédentes  pat 
fes  feuilles  fupérieures  ovales-lancéolées.  Se  non 
point  haQées,  ni  à  trois  lobes ,  ni  anguleufifs;  pat 
les  feuilles  inférieures  atongées  ,  â  trois,  rare- 
ment ï  cinq  angles,  mais  point  arrondies  ni  échan- 
crées en  cccur.  Les  tiges  font  droites,  cylindri- 
ques, herbacées,  un  peu  cannelées ,  rameufes, 
hautes  de  deux  pieds  &  plus,  tiès-pileufes,  fur- 
tout  à  leur  partie  Tupéticurei  garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées ,  prefque  gLibres  à  leurs  deux 
&ces ,  vertes ,  ï  larges  crénelurcs  obtufes ,  arron- 
dies Sf  non  échancrées  à  leur  bafe  ,  ovales-oblon- 
gués,  aiguës  ou  acuminées  â  leur  fommec  ;  tes  pé- 
tioles velus  ;  les  inférieurs  prefqje  de  la  longueur 
des  feuilles,  les  fupérieurs  plus  couits;  les  llipu- 
les  liiiéiires ,  lancéolées ,  arquées,  rtdrelTées. 

Les  fleurs  font  fotitaires  ,  axillaires  ,  foutenu'S 
par  des  pédoncules  droits,  cytindrîc]u^S)  uniBo- 
rcs,  pileux,  au  moins  aufli  longs  que  les  feuilles. 
Le  cJiceeft  d'abord  globuleux,  h^'rilTé  de  poils 
nombreux,  à  cinq  divitîons  lancéolées,  très-ai- 
guës, ouvertes  en  étoile  ;  la  corolle  un  pî'u  plus 
grande  que  dans  les  deux  efpèces  précë<lentes, 
d'un  pourpre -viol  et ,  ttès-étaléei  les  pétales  élar- 
gis, obtus,  prefque  tronqués  i  leur  fommec,  à 
peine  échanciés  ou  Ugsrement  lïnués;  les  étami- 
nes  pédicellées,  très  nombreufes,  réuni'.s  en  une 
tête  gtobuleufe  à  l'extrémité  du  tube;  l'ovaire  un 
peu  arrondi.  Lefiuit  confille  en  une  capfule  plane, 
pileufe  .  divifée  en  quinie  ou  vingt  loges,  termi- 
nées chacune  par  une  pointe  horizontale. 

Cette  plante  croit  au  Mexique,  On  ta  cultive  au 
J»din  des  Plantes  de  Puis.  O  (  f^-  v-} 
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4.  Anode  à  petites  fleurs.  Anoda  parviflora. 
Cavan. 

Anoda  foliis  haftads  ,  calicis  lacinîis  ereBh. 
Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  i.pag.  19.  tab.  4p, 

Anoda  crenatifiora.  Orceg.  Decad.  8.  pag.  96. 

Cette  plante  >  diflînguée  des  précédentes  par  Tes 

Entités  fleurs  ,  a  des  tiges  droites  »  cylindriaues  « 
autes  d'environ  fix  pieds  »  hérifless  de  quelques 
poils ,  garnies  de  feuilles  ghbres ,  alternes  »  pé« 
tiolées  t  les  intérieures  en  cœur ,  à  lobes  peu 
marqués  3  les  fupérieures  en  fer  de  pique ,  à  trois 
lobes  5  les  deux  inférieurs  courts  >  ovales  \  celui  du 
milieu  laucéoté  ,  aigu«  lâchement  denté  enfciej 
les  pétioles  plus  courts  que  les  feuilles  ^  accompa- 
gnées i  leur  bafe  de  fiipules  fubulées^  caduques. 

Les  fleurs  font  folicaires ,  axillaires ,  fupportées 
par  des  pédoncules  gbbres  j  pTus  longs  aue  its 
pétioles  9  articulés  vers  leur  foinmet.  Le  calice  cft 
divifé  jufque  vers  fa  moitié  en  cinq  découpures 
ovales  j  aiguës ,  droites»  point  ouvertes  en  étoile  « 
n:êaie  lorfqu'elles  accompagnent  les  fruits.  La 
corolle  eft  d'un  bleu- clair  i  les  pétales  crénelés  , 
«r)>iculaires«  rétrécis  en  onglet  i  leur  bafe  s  le 
tube  des  étamines  court  i  les  anthères  arrondies. 
L'ovaire  efl  hémifphérique  &  tronqué  i  le  Avle  Am- 
ple, filiforme»  divifé  à  fon  fommet  en  neut  ou  dix 
découpures  réfléchies  \  les  ftigmates  blanchâtres  j 
en  tète.  La  capfule  eft  un  peu  plus  courte  (^ue  le 
calice  j  hémifphériaue ,  plane ,  étalée  en  étoile  en 
defl'tis,  à  plufieurs  loges  prefqu'obtufeSj  dont  les 
C'OÎfons  difparoiflent ,  â  plufieurs  valves  i  les  loges 
en  nombre  égal  à  celui  des  (ligmatesî  les  femences 
folitaires  dans  chaque  logej  noirâtres»  tubercu- 
lées,  un  peu  comprimées. 

Cette  plante  croh  à  la  Nouvelle-Efpagne.  On 
la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 

ANOME.  Anomû.  Lour.  Genre  de  plantes  di* 
cotylédones,  à  fleurs  incomplètes ^  irrégulières, 
de  la  fa'nille  des  légumineufes,  qui  comprend  Hes 
arbres  ou  arbulles  exotiques  à  l'Europe  «  7  feutilcs 
ailées  i  alternes  ou  oppofées ,  &  donc  les  fleurs 
font  difpoféôs  en  panicule. 

Le  caraûère  eflenticl  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  caiict  à  cinqfolioks  i  une  corolle  irréguliire  à 
iHx  découpures  y  dix  itaminet ,  cinq  alternes  ,  plus 
courtes  ;  un  fiyU  ;  une  goujfe  droite  ,  pulpeufe  , 
eUongie. 

Caractère  ciMiaiQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  ï  cinq  folioles  femSIaMes  aux 
d'vifions  de  la  corolle.  (Un  calice  oui  j  dix  divi* 
fioas  1  la  corolle  j  foioa  Loureiro.) 


A  N  o 

1*.  Unt  corplU  mono)>étale ,  irsé^ttlière  »  pro* 
fondement  dtvifée  en  cinq  découpures  pccique 
d'égale  longueur,  oblongucs,  afcendames. 

5*.  Dix  étamines ,  dont  les  filamens  font  fubulés , 
mferés  i  la  bafe  de  la  corolle ,  plus  courts  ane  la 
corolle  I  cinq  alternes ,  plus  courts;  les  antnères 
un  peu  arrondies. 

4*.  Un  ovaire  libre ,  Hnéaîre ,  furmonté  d*t:n 
flyte  plus  long  que  les  étamines,  terminé  par  uo 

ftigmate  fimple. 

• 

Le/riuVconfifte  en  une  goufle  droite  ,  aiong^e, 
pulpeufe,  â  une  feule  loge,  i  plufieurs  valvts, 
contenant  plufieurs  femences  arrondies 

Ohftrvations,  Ce  genre  eft  le  même  que  le  wo- 
ringa  Juff. ,  décrit  par  M.  de  Lamarck  fous  le  nom 
de  ben.  Je  ne  Vn  mentionnée  ici  ^ue  parce  que 
Loureiro  annonce  avoir  oblervé  ce  genre  fur  \i 
nature  vivante,  qu'il  y  joint  quelques  obferva-'o'S 
particulières  &  oenx  efpèces  nouvelles,  il  ne  drit 
faire  qu'un  avec  le  moringa.  (f^oyei  Ben.)  Vahl 
a  décrit  le  même  genre  fous  le  nom  d^  hyptra»" 
tkera* 

EspicEs. 

I.  Anome  à  feuilles  alternes.  Jnoma  moringa, 
Lour. 

» 

Anoma  foliis  aUernls  ,  hipianatis^  filiqmt  pofy 
gonis  ^  feminibus  triquetro'olatis,  Lour.  Flor.  cocn« 
1.  pag.  341. 

Moringa  oUifenu  Lam.  Diâ.  I.  pag.  $98^  fic  III. 
tab.  337. 

Guitandina  moringa,  Linn. 

Hyperantkera  dccandra,  Willden.  Spec.  2.  pa|> 

Moringa  ^eylanica ,  fofiorum  pinnis  pinnath  ; 
fiore  majore,  frudu  angulofo.  Eurm.  ZeyI.  pag.  162. 
tab.  75 . 

Moringa  acofia»  Arom.  apud.  C!uf.  Exot.  pag- 
178.  c.  35. 

Arbre  de  médiocre  grandeur,  qui  fe  divifé  en 
rameaux  étalés,  garnis  de  feuilles  alternes ,  Jeux 
fois  ailées  avec  une  impaire ,  compofées  d'environ 
trois  paires  de  folioles  glabres ,  ovales ,  pédicti- 
lées ,  petites ,  très-entières  \  les  inférieures  fouvcnt 
ternées.  Les  fleurs  font  blanches,  difpofées  en 
une  panicule  prefque  terminale , étalée,  redreffée. 
Les  étamines ,  au  nombre  de  dix ,  font  toutes  fer- 
tiles i  les  anthères  arrondies.  Le  fruit  confîfte  en 
une  gouffe  droite  ,  longue  ,  fubulée ,  prefqu'i 
huit  faces  >  s'ouvrant  en  trots  valves  ,  contenant 
plufieurs  femences  un  peu  arn^ndics ,  difpof.es 
fur  un  feul  rang  ^  à  trois  £acts }  i  trois  ailes  men- 
br^neufes» 


1.  Anomb  i  feuilles  opporées,  Anoma  moringa. 
Lour. 

Ano-na  foliii  opposas,  éipinnaih ;  piquh  l'i- 
for.is  ,  fiminiiut  iriquitro-aiûih.  Louf .  Flor.  coch. 

Hyperattihtra  mfringa.  Vahl ,  Symb.  I .  pag.  JO. 

Muruigt.  Bumph.  Amb.  lib.  i.  cap.  7}.  lab. 
74-  71- 

Cet  arbre ,  très-rappnché  tlji  précédent,  eft 
p'^ii  ëîevé  ,  muni  de  nmeaux  étalés.  Ses  feuilles 
font  nppofées ,  deux  fois  ailéfs  avec  une  impaire, 
compofees  de  folioles  ovales,  peiices  ,  glabres, 
(Tes  entières,  oppofées,  pédicellées.  Les  fleuri 
fo'ic  pâk-s,  dirpofées  en  unepanidule  prefque  ter- 
minale ;  ell-.  s  contieiin^nî  dix  étimines ,  dont  cinq 
aic^rnes,p'us  courtes  &;  flcrtiesi  les  anthères  ova- 
Us,  vacillantes.  Le  Iruit  efl  une  gonflé  longue 
d'un  pied  Se  plus ,  à  trois  faces ,  i  trois  &  quel- 
qiicfdis  à  quacie  valves ,  il  une  feule  loge,  conte- 
nant des  femencei  tiimgulaires ,  ailées  fui  leurs 
angUs,  difpofées  fur  un  même  rang. 

Cette  plaT>ie  croie  i  la  Cochinchine.  T)  Les  na- 
turels  de  l'île  d'Aniboine  fe  nourriffent  de  Ces 
fL-ui!les.  Les  Africains  font  ufage  des  fli>urs.  Au 
Ma'abar  on  mange  les  goufles  ({uand  elles  foot 

jeunes. 

^  Anome  de  la  Cochinchine.  Jnoma  cockia- 
thinttfii.  Lour. 

Ànoma  fo/Ui  oppofi'ts  .  ilpinnatit  ;  jîliquù  fui- 
comp'fjfii ,  bivalvikut  i  femiiûbus  itud'u.  Lour.  Floi. 
cuchin.  I.  pag.  Hi- 

S^s  liées  s'élèvttir  i  la  hauteur  de  dix  pieds. 
Ses  rameaux  font  afcen.lans  i  fes  feuilles  oppofées , 
deuK  fois  ailées  i  L  s  folioles  fort  petites ,  en  ovale 
reiiv-,  r:é,  toinenteiifes ,  très-entière!.  Les  fleurs 
(ont  bîanchei,  épirfcs  fur  une  panicule  prcfque 
terminale  i  dix  éiauiines  ;  cinq  alternes  ,  llerilcs  ; 
les  autres  furmontées  d'anthères  grolfcs ,  ova'cs. 
Les  ^ouir.s  font  oblonçues,  épaillis,  un  peu 
comprimées ,  amincies  à  leurs  deux  extrémités ,  à 
une  feule  loae  biv.ilve,  contenant  plulieuis  fe- 
rnencïs  prefque  rondes,  fans  ailts. 

Cette  plante  ctt'ït  dans  les  forées  de  la  Cochin- 
thirte.  Tï  {loxr.) 

Ohfervtitiont.  M.  Vahl  rapporte  encore  1  ce 
genrf,  fous  le  nom  <le  hyperanihtra  femUnaidra  , 
le  gyrrvuicladas  arabica.  Lam.  D\iX.  (^yoyc^  Chi- 
tor,n».  2.) 

ANONA.  (.Voyti  Crusfol.) 

ANOPTERUS.  {yoyti  Uroilb.) 


t)lédones ,  i  fleurs  incomplètes ,  de  la  fanait.;  des 
atroches,  qui  a  des  rapports  avec  les  ttftlla  ,  Oc 
qui  compteB.1  dfeS  herbe*  exotiques  à  Vfeurope ,  à 
tiges  grimpantes ,  8c  dont  les  fleurs  font  difp(tic;« 
en  épis  axillaires. 

Le  caraûère  cfléntiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 
Vn  calict  partagi  ta  dtux  l«hti  ,  fui/l.int  ta  ca- 
rint  fur  Uur  dot  i  point  dt  coroUi  ;  une  ftmenct  rt- 
toitvtrtt  par  U  calict  tomprimé  ,  mtmbriintux  t  k 
deux  ailtt^ 

Caractère  cénèriqui. 
Chaque  fleur  offre  : 

i'.  Un  talht  dîvifé'en  deux  lobes  pcrfiflans» 
relevés  en  carène  fur  leur  dos. 

1".  Une  corollt  nulle. 

j".  Cinq  itamints filamens.  ...  anthères. 

4".  Un  »vairt  fupérieur,  tivale,  comprimé, 
furmonté  d'un  fiyle  bilidâ  &  de  deux  (ligmitts. 

Lefruii  eft  compofé  d'une  feule  feint  ncs  ovale  j 
un  peu  compiimée ,  recouverte  p^t  le  Cdiice  put- 
filtant,  membraneux,  comprimé,  un  peu  vefitu- 
leux ,  à  deux  ailes ,  échinera  i  Ui  daux  extié- 
tnités. 

Oiftrvatiom.  Ce  genre  ,  affilié  aux  bafelhs  par 
fon  port,  en  diffère  par  fon  calice,  par  les  divi- 
fîons  de  fon  fly'e,  de  Ton  fligmate,  &  pit  l'enve- 
loppe de  fa  femeuce. 

EspicB. 

Anrèdre  véfîculeufe.  Anndtta  vt^talofa. 

Arridtta  foliîs  ovato-Unceolaiu  t  ptdanailîxJîiK.- 
plicHut  i  fruàibui  orbieaiato-campn0s ,  viJîeariU. 

Fagopyru-n  fiaadritt ,  &c.  Sloan.  Jam.  vol.  r. 
tab.  90.  {Voyti  B> SELLE  véSculeufe ,  vol.  i. 
n°.  6,  8c  lil.  Gen.  tab.  lif.  fig.  i.  Sub  bafcUa.) 

ANSERINE.  CktnopodÎLm.  J'ai  déjà  ptéfenti 
fur  ce  genre  iSf  fur  fes  rapporrs  avec  les  fjlfola . 
quelques  obfetvations  ï  l'article  Soude,  vo!.  7. 
Je  ne  ferai  ici  qu'îniiqu»  quelques  elpéces  qui 
doivent  y  être  léunies. 

I.  Anserime  bon-henri.  CftenopaJium  boiiMt 
kinricus.  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  i8r.  fig.  i. 

I.*  AksEIIINE  mucronée.  Chcnofodium  macro- 
naium.  Thunb. 


Chtnopodium  foUli  triangaljri-hajlat 


oitjju. 


59« 


ANS 


f 


mucfonatis  ;  raetmîs  foliops.  Thunberg  >  Prodr. 
pag.  48. 

Cette  efpèce  parolt  très  •rapprochée  de  la  pré- 
cédente s  elle  en  diffère  par  fes  grappes  entre- 
mêlées  de  feuilles  ;  par  fes  Feuilles  triangulaires  « 
haftéds  &  non  fagittées  j  obtufes  &  mucronées  à 
kur  femme  t. 

•  Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 

1."^  Ahserinb  â  trois  étamines.  Ckenopodium 
triandrum,  Ford. 

CktHûpodium  foHis  eordato-fagittatis  ;  fpicis  ter' 
minalibus  ^  aphyllis  ,  imtrruptis.  Forfter  j  Prodr. 
n^.  119. 

Cette  plante ,  qui  n'eft  connue  que  d'après  la 
courte  notice  qu'en  donne  Forfter«  eft  remarqua- 
ble  par  fes  fleurs ,  pourvues  feulement  de  trois 
étamines ,  difpofées  en  épis  terminaux ,  inter- 
rompus ,  privés  de  feuilles.  Ces  dernières  font  fa- 
gittées^  échancrées  en  cœur. 

Cette  plante  croit  i  U  Nouvelle-Zélande. 

}•  Ansekine  rougeâtre.  Ckenopodium  rubrum. 
Linn.  —  Lam.  111.  cab.  181.  fig.  a. 

4.^  Anserine  de  Guinée.  ChtnopoeUum  gui» 
menfe.  Jacq. 

Ckenopodium  foUis  ovatis  >  înàqualiter  dentatis  , 
mcutis  y  racemis  fubramofis  ,  nudis ,  ereâis  y  cauie 
fimplici  ^  erecio.  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  1301. 

Ckenopodium  (guineenfe)  ^  foiiis  ovatis,  acuti 
argutè  dentatis  ,  gîabris  y  racemis  axillarihus  &  ter^ 
minaMus.  Jacq.  Ic.  Rar.  1.  tab.  \^$^  &  CoUeâ.  1. 
pag.  J46. 

Cette  efpèce  a  de  très- grands  rapports  avec 
le  ckenopodium  murale  ,  dont  elle  offre  les  princi- 
paux câràâères  $  elle  en  diffère  par  fon  port  j  par 
ki  tiges  fimples  9  par  fes  feuilles  ovales ,  mais 
point  luifjntes}  par  fes  fleurs  difpofées  en  grappes 
étiicts ,  à  ptine  rameufes  j  &  non  en  corymbe. 

Cette  plante  croit  dans  h  Guinée.  O 


7.*  Anserine  â  feuilles  de  figuier.  Ckenopo- 
dium ficifoiium, 

Ckenopodium  foUîs  kaftato-'finuatis  t  erofis  ,  poftici 
iniegris  y  fuperioribus  oh  ion  gis  ,  integerrimis  ;  femi" 
nibus  punâatis,  Smith  ^  Flor.  brit.  l.  pag.  276. 

Ckenopodium  viride.  CurtiSj  Flor.  lond.  tab,  16. 

Ckenopodium  ferotinum.^HudÇ*  Angl.  loé. 

Cette  plante  reflemble  beaucoup  au  ckenopo^' 
dium  album  &  viride  y  avec  kfquelks  on  l'a  fou-  | 
vent  confondue  i  elle  en  diffère  tncntiellem^nt  en  ! 
et  4)ue  fes  funencds  ,  ^m  l^^u  d'eue  lilTes  j  font 


ANS 

popftuëes  ou  chagrinées.  Ses  feuiNes  font  plus 
profondément  lobées  ,  fouvenc  diviféts  en  trois 
fegmensj  aflez  femblables^  par  leur  forme  «  à  un 
fer  de  lance. 

Cette  plante  croit  dans  les  terres  cplttvées. 

8>  Anserine  incifée*  Ckenopodium  inàfum. 
Hort.  Parif. 

Ckenopodium  Joliis  ovatis  ,  fncifo^angulatis ,  acu» 
tis  ^  racemis  axiilaribus  y  minimis  ,  paucifioris.  (N.) 

Elle  répand  une  odeur  for^Cj  pénétrante.  Ses 
dges  font  glabres  »  blanchâtres  «  un  peu  anguleu- 
ks  ,  très-rameufes  ,  étalées  $  fes  feuilles  ovales, 
vertes,  glabres  à  leurs  deux  faces,  profondément 
dentées  ou  incifées^  aiguës  a  leur  fommet.  Les 
fleurs  font  extrêmement  petites^  difpofées  en 
grappes  axillaires ,  très-courtes,  nombreufts,  peu 
garnies  ,  prefque  filifoimes. 

J'ai  obfervé  cette  efpèce  au  Jardin  des  Plantes. 
Son  lieu  naul  ne  m'eft  point  connu.  O  •  (^«  v.) 

14.  Anserine  pourprée.  CA«iropoi£ricmfifi7crtf/^ 
cens,  Lam. 

Ckenopodium  (  atriplicis  )  ,  foiiis  rkombeo-ovatlt 
lanceolatifque ,  injferioribus  finuato-deniaiisi  paniculis 
axiilaribus ,  ramofis  y  caule  ereUo,  Ait.  Hoit.  Ke v« 
z.  pag.  311.  —  Linn.  Suppl.  171. 

14."^  Anserine  qusnoa.  Ckenopodium  quinoa. 

Ckenopodium  foiiis  iriangulari  -  ovatis  ,  obfoittl 
dentatis .  junior ibus  pulverulentis  y  racemis  confettis  , 
petiolo  brevioribus.   Willd.  Spec.  Plant,   i.  pag. 

Ckenopodium  folio  finuato  ,  faturaù  virente  ,  vul^b 
quinoa.  Feuill.  Pérou,  a.  pag.  i{.  tab.  10. 

Elle  fe  rapproche  du  ckenopodium  purpurafcens , 
qui  eft  lé  ckenopodium  atriplicis  Ait.  s  mais  fa  cou- 
leur eft  d'un  vert-foncé.  Ses  tiges  font  droites, 
hautes  de  deux  pieds  &  plus ,  rameafes  ,  garnies 
de  feuilles  longuement  pétiolées ,  ovales ,  un  pea 
triangulaires,  n'ayant  fouvent  que  deux  fortes 
dents  un  peu  au  deflus  de  lent  bafe  i  les  fupérieo- 
res  lancéolées, plus  étroites,  un  peu  pulvérulemes 
dans  leur  jeuneffe.  Ses  fleurs  font  tlifpofées  en 
grappes  touffues,  ferrées ,  axillaires  ,  plus  courtes 
que  les  pétioles.  Ses  femences  font  petites  U 
blaochâtres. 

Cette  plante  croit  au  Chili.  O  (  ^«Z) 

«  Les  femences  de  cette  anferine  font  excel- 
lentes dans  la  foupe  ,  dit  Feuitlée.  Qo  en  fait  au 
Pérou  &  dans  toute  l'Amérique  le  même  ufage 
que  nous  faifons  du  riz  en  Europe.  Elles  font  trcs- 
echauffantes.  Les  infulaires  de  l'Amérique  en  don- 
nent à  leucs  poules  pour  avancer  leur  ponte.  Qo 

culuve 


Chmopodiam  folygamum  ,  foliît  laneeolaùs  ; 
g!overalis  fioram  ia  racnris  to'npojiiij  ,  wminaVi- 
i;;i,yâ4jpAy/ûj.  Labill.  Nov-Holl.  vol.  I.  pag.71. 

UD.  36. 

Arbnflcau  de  <]uatre  à  cinq  pieds  &  plus  >  dont 
l-.s  nmnux  font  Ariés;  les  l^euilles  alternes,  pé- 
lioleeî ,  glauques  en  deflous ,  pulvérulentes ,  lin- 
céclées,  entietes,  fans  nervures  apparences.  Les 
fleurs  font  polygames  ;  lei  hermaphrodites  ramaf- 
fces  par  iraquets.inétées  avec  d'autres  fleurs  mâles 
ou  femelles,  formant  toutes,  parleur  réunion, 
des  grappes  terminales ,  ramifiées,  ptefque  dégar- 
nies de  feuilles.  Les  découpures  du  calice  fom 
ovales  ;  les  filamens^s  écaminei  fubulés ,  un  peu 
é!.-irgt5,  barbus  à  leur  partie  inférieure,  inférés  au 
fond  du  calice,  oppofés  i  fet  divilïons  i  lefan- 
ilieres  i  deux  loges ,  à  deux  lobes ,  un  peu  globu- 
leufes.  L'ovaire  eft  libre ,  prefqu'orbiculaire  i  le 
flylc  bifide ,  rarement  trifide  \  les  (ligmaces  aigus. 
Le  fruit  eft  une  biie  un  peu  comprimée,  pul- 
p:;ure,orbiculaire,à  une  loge,  à  moitié  entourée 
P?r  le  calice ,  contenant  une  femence  lenticulaire, 
nui  âne,  luifanie. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen ,  oïl  elle 
a  été  découverte  par  M.  l.abillardière. 

O^ftrvaùons.  Le  ehenopodium  alium  Se  viriiU  de 
Lii^r.é  font  très-fouveni  difficiles  i  difttnguer  l'un 
àc  l'auue  i  ils  produîfent  un  grand  nombre  de 
V3vietés ,  foit  dans  la  couleur,  la  grandeur  &  la 
forme  des  feuilles,  venesoupiusou  moins  glau- 
<).i:s  &  pulvérulentes.  Je  penfe  qu'il  faut  égale- 
raient y  téanii \tekti»ifodiiintcoitcaunatum.T\iu\\\. 
Fier.  Parif.  édit.  1.  pag.  115.  J'ai  décrit  parmi  les 
imarinthes,Ie  tkatopodium  fuudtium iKÎ\,Le eht- 
nppodiu'n  angëfianam  AllloR.  tab.  }8,  fig.  4,  Bi  le 
chtnopodium  eamphoraitfoiium  Poun.  À&.  Totof. 
;,  pag.  )ii ,  appartiennent  au  falfoU  proftrata 
Linn. 

Les  efp&ces  fuivaotes  ne  me  font  point  con- 
nues. 

*  CkeaopodtMm  (panâulatum),^/ju  a/io-punc- 
Uiii ,  intit  rkomieo- avatit ,  Jinuatit  ;  fupr§mU  tl- 
lipiicij;  raetmis  tattraliius ,fpieatis ifoliofi.Scof. 
dcl.  infub.  vol.  I-  pag.  lé.  tab.  11. 

*  Chtnopadlum  {  acumïnatum  )  ,  fotilt  evatu  , 
acumînatU ,   înttgtrrimis  i  panieidâ   nudâ ,   ttnmi- 

nuli.  WiUd.  Nov.  Aâ.  Berol.  1.  tab.  f .  fig.  1. 

*  CfienopoJiMm  (  latérale  ) ,  foiih  saulinit  Umetc 
Lui  ,  aittjif  ;  rainorum  oèloitgit  ;  pediutcidu  lalera- 
lisi'j ,  foiUariù ^  uaifiorit.  Alton,  Hott.  Kcv.  1. 

Botéai^.  SuppUmtu,  Tçmt  t. 


Spêc.  1 .  pag.  1  )C7.  —  Ltnri.  Suppl.  172. 

SalfoU  oppffnifora.  Pallai,  Itin.  1.  pag.  7ÎJ.- 
tab.  o. 

ANSJELI  :  nom  malabare  d'une  efpèce  de  ja- 
quier (  ai3acarput  kirfuia  Lam.  ) ,  figuré  St  décttC 
pnr  RhéeJe,  Hort.  Matab.  j  ,  pig.  ï^  ,  tab.  }Z. 
3on  fruit  efl  bon  i  manger;  m.its  pris  en  trop 
grande  quantité,  il  dnnne  le  devoiemeni , que  l'on 
arrête  avec  l'écorce  &  Ii  racine  du  même  arbte. 
i^oyei  JAQUlERtli".  f.) 

ANTAC.  «  Ce  font ,  dit  Flacourt ,  des  efpfccei 
de  haricots  affei  bons.  »  On  cultive  fous  ce  nom,- 
à  l'Ile-de-France,  deux  plantes  légumineufes 
grimpantes ,  dont  les  graines  fe  mangent  en  purée  : 
l'une  plus  commune  ,  i  fleurs- blanches;  l'autre  à 
fleurs  rouges.  D'après  M.  du  Petit-ThouarSj  elles 
font  partie  du  genre  dolkkos,  Linn. 

ANTELÉE.  Anulta.  Gatrtner  1  décrit  &  figuré 
fous  ce  nsm  (vo).  i ,  pag.  277,  tab.  {8,  fig- 1) 
un  fruit  étiqueté  luna-mtatlla  dans  une  collcâion 
de  graines  cle  Java.  C'ell  un  brou ,  de  la  forme  âc 
de  la  grofleur  d'une  olive,  contenant  un  noyau 
ofleux,  à  trois  loges  monoÇpermeSi  réunies  par  le 
hiut  en  une  cavité  vide.  Les  graines  contenues 
dans  chacune  de  ces  loges  font  ovales,  noirâtres, 
glabres ,  Ijifintes.  Leur  tmbtyon  fit  aplati ,  en- 
touré d'un  périfpermc  peu  épais.  =  Ce  caraûère, 
dit  m:  de  Julfieu,  eft  infuffifant  pour  déterminer 
filrement  la  famille  à  laquelle  il  hut  rapporter  ce 
fruit.  »  Il  paroît  ceper.dint  avoir  quel  ou' affinité 
avec  l'oliveiier  (tltodendrum  Linn-)  Se  le  fiiffinif 
dans  la  famille  des  nerpruns^ 

ANTENNA.  On  donne  ce  nom,  dans  l'île  À» 
CeiLn.aui^aiura  me»/ Linr).,  efpèce  de  ftiamoin». 
C'eft  le  kummata  àc  Rhéedc ,  Hort.  Malab,  voL  i, 
nb.  18. 

ANTENNARIA.  Gjcrtner,  de  Fruft.  &  Sent, 
vol.  2.  pag.  410.  tab.  167,  fig.  j.  GxEtner,  exami- 
nant les  graines  des  diSerentesefpèces  dugenre 
gnaphatium  Linr. ,  en  1  t'.marqué  pluGturs  ,  por- 
tées fur  un  diri[ue  hériffé  de  petites  dents ,  & 
couronnées  par  une  aigrette  compofée  de  poils  ntu 
par  le  bas  .  in  plumeux  feulemcrt  vers  leur  éxtréi 
mitéj  repréfencant  en  quel<^ue  forte  des  antennes 
d'infcdti^s  ;  il  en  a  formé  un  genre  particulier, 
fous  le  00m  d'artienaana ,  auquel  peuvent  fie  rap- 
porter, félon  lui,  Xesgnaphalium-diQicttn-alpinitm- 
fenpkiotda  -  mucroratam  -  muriiatum  ,  &e.  ,  &  le 
^hge  lioiitepoiium-;  mais  ce  caraûète  n'a  poinc 
paru  fuAifinT  i  plulîeurs  botanifles  pouir  former 
une  diftinâion  générique ,  &  ce  Rcnre  de  Gzicnel 
n'a  piS  encore  été  adopti.  (/h/)  '        -■ 
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AMTHEDON.  Théophrifte  a  mentionné  fous 
ce  nom  le  néflier  azérolier. 

ANTHEMIS.  (  yoyii  Camomille.  ) 

ANTHERIC.  Anthertcum.  Ce  genre  a  fubi  plu- 
fieurs  réformes,  amenées  par  la  découverte  de 
beaucoup  d'efpèces  nouvelles  ,  &  par  des  obfer- 
Tatîont  importai  res  fut  les  parties  de  U  friiâilica 
rton.  11  en  a  été  fait  mention  â  l'article  Abama  r 
SurpL  y  au  mot  NARTHicfi ,  &  à  la  fuite  de  l'arti- 
cle Phalangêrb.  On  trouve  figuré  dans  les  lUuf 
irûttons  ,  tab.  i^,  V atuhericum  frmifctns  ^  fig.  l  , 
in  Vanthericum  uloides^  fig.  !• 

,    ANTHERICUM.  (r<>y^£  Antheric.) 

ANTHEROSPERMA.  (^pyq  Xyphalier.) 

ANTHERURA.  {V^yti  Antherurb.) 

ANTHERURE,  Anthtrura.  Loureiro  a  décrit 
fous  ce  nom ,  dans  fa  F^ort  de  U  Cockinchine  >  an 
.petit  arbre  de  la  famille  des  rubiacées  »  dont  la 
fruâifi  ation»  dans  le  nombre^  la  ixtuation  &  la 
Itruâure  de  fes  parties ,  fe  trouve  parfaitement  la 
même  que  dans  \t  pfycothria ^  genre  auquel  il  doit 
être  réuni  comme  efpèce.  (  Vayt^^  Psycothrie, 
SuppL)  Loureiro  rapporte  cette  plante  au  caryo" 
fkillaficr.  Rumph.  Amboio.  vol.  3^  pag.  iiij 
ub.  ij6. 

ANTHÉRYLIE.  Antkerylium.Gtntt  de  plantes 
dicotylédones»  à  fleurs  complètes ,  polypétalees^ 
régulières ,  de  Ja  famille  des  falicaires^  établi  pr 
Vahi,  oui  comprend  des  atbutKs  exotiques  â  l'Eu- 
rope» dont  le  caraâère  eflentiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  a  quatre  divifiom  f  une  eoroi/t  à  quatre 
pétales  i  plufieurs  étamines  inftrées  fur  le  calice  y  un 
*^if¥jire  lihre  ;  un  fiyUf  une  Capjule  à  une  loge  ^  à  trois 

•VaSves  polyfpermes, 

« 

Ce  genre  ne  comprend  jufqu'alors  que  la  feule 
efpèce  fuivante  : 

AnthéRYlxb  de  Rohre.  Autkerylium  Rohrii, 
Vabl. 

Antherylium  ramis  foUifque  fuhoppofitis  ;  petiolis 
fuhaculeatis  ;  pedunculis  a^greguth ,  axillaribus  »  uni' 
forls.  (N.) 

Amheryûum  Rohrii.  Vahl ,  kù.  Soc.  Hifi.  Nat. 
Hafn.  a*  1*  pag*  a<i.  tab.  S.  U.  Symb.  }.  pag.  66. 
.—  WiiM.  Spcc.  Plant,  a.  pag.  980. 

Atbrifleaa  dotu  les  tiges  fe  divîfent  en  rameaux 
glabres  ,  cylindriques ,  pâles ,  cendrés  $  ceux  •  ci 
en  d'autres  plus  courts ^  la  ^  lu|>art  oppofés»  cyb'n- 
driques  à  leur  bafe ,  comprimés  ou  profque  tétra- 
gooes^  anguleux  à  leur  partie  fupérieute  ^  munis  à 
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chaque  c&té  oppofé  de  deux  lignée  rapfrocbées, 
rainantes,  décurrentes,  aboutilfmt  a  l'inrertion 
des  pétioles  »  où  elles  fe  renflent  &  forment  qua- 
tre petites  ients  êpineufes.  Les  feuilles  font  op- 
pofées  >  quelques-unes  alternes ,  pétiolies ,  ova- 
les, entières,  obtufes»  fouventunpeucvhancr-es 
i  leur  fommet ,  glabres  i  leurs  cienx  faces  t  les 
nervures  confluentes  vers  les  bords;  les  pétioles 
courts ,  prefiiue  rétragones ,  munis  i  leur  b^fe 
d'un  tubercule  épineux  ,  perfiftant  après  la  chute 
des  feuilles.  Ce  même  tubercule  ex ifte  i  l'infertion 
des  rameaux.  Les  pédoncules  font  filiformes  «  axil- 
laires ,  latéraux  >  agrégés  ,  au  nombre  de  trois  ï 
huit^  à  peine  longs  de  fix  lignes ,  foutenant  uoe 
feule  fleur  .•>ffex  petite»  d'un  blanc-(àle,  compo- 
fée  d'un  calice  à  quatre  divifions  ovaUs»  conca- 
ves, caduques}  quatre  pétales  un  peu  plus  longs 
que  le  calice ,  pvales  »  ondulés  à  leurs  bords  *  infé- 
rés i  la  bafe  des  divifions  calicînales  \  douxe  à  feize 
étamines»  fituées  fur  le  calice;  les  filamens  fili' 
formes  ^  beaucoup  plus  longs  que  la  corolle  s  Us 
anthères  prefque  globuleufes.  1/ovaire  cft  libre» 
ovale»  furmonté  d'un  ftyle  droit  &  d'un  feul  ftig- 
mate  obtus,  au  moins  de  U  longueur  des  étamines. 
Le  fruit  eft  une  capfule  arrondie  »  à  une  feule 
loge  »  à  trois  valves ,  contenant  un  grand  nombre 
de  petites  ftcmences  attachées  autour  d'un  axe 
central. 

Cette  plante  croît  â  l'île  de  Saint-Thomas  ,ob- 
fervée  par  M.  Ledru  »  qui  m'en  a  communiqué  un 
exemplaire.  T)  (^-Z) 

ANTHERYLIUM.  {V^y^i  Anthérylis.) 

ANTHISTIRE.  Anthiftina,  Genre  de  plantes 
monocotylédones-,  à  flcun  glumicées  »  polyga- 
mes, de  la  famille  des  gra-ninécs^  qui  a  de  grands 
rapports  avec  les  andropogon,  8e  oui  compreni 
des  herbes  exotiques  2  l'Europe»  dont  les  fliUrt 
font  pour  la  plupart  dtfpofées  en  panicule. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fieurs  polygames^  les  fieurs  mâltS  ordinaire* 
ment  au  nombre  de  px^  dont  quatre  frffiUs ,  d'IJHjits 
en  verticilies;  deux  autres  pêd'ceiUcsi  une^  quelqtttjos 
deux  fieurs  hermaphrodites  centrales ,  accompagnas 
d'une  arête  inférée  dans  le  fond  du  calice. 

CaractArb  générique* 

Les  fleurs  font  poIy(;ames»  les  unes  ma*€S,  flé- 
riles»  pourvues  feulement  d'étaminess  une  feu!e 
hermjphroiHie. 

Chaque  fleur  mdl^  oiFre  : 

i*.  Un  calice  i  une  ou  deux  vaWes  roîdes,  «• 
gués ,  roulées  à  leurs  bords»  i^nelquefois  ciliées. 

1^.  Une  corolle  à.deux  valvts  mincesj  trasP 
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parentes}  Véxtétieuïe  ovale,  étroite j  rîntërieure 
beaucoup  plus  courte  Sf  plus  petite. 

3*-  Trois  Staminés  ftériless  point  d'ovaire  ni 

de  ll/Ie. 

Chaque  fleur  hermaphrodite  offre  : 

I*.  Un  caiîce  coriace,  à  deux  valves  dures, 
ob  ongueSj  prefqu'égales ,  un  peu  obtufes. 

1^.  Une  coroUe  fouvent  nulle  ou  à  peine  (en- 

fible. 

3^.  Trois  itamines;  les  filamens  courts >  filifor- 
mes; les  anthères  droites  «  oblongues. 

4^-  Un  ovaire  oblong,  accompagné  à  fa  bafe 
d'une  arête  torfe,  alont^ée;  deux  itylesi  les  ftig- 
n^aies  pileux  &  en  maJTue. 

Une feu1ey^mc«c^  glabre,  oblonguej  renfermée 
dans  les  valves  calicinales. 

£  s  p  â  c  E  s. 

I.  Anthistire  glauque.  Anthiftiria  glauça. 
Desfont. 

Anthjfiiria  culmo  ramofo ,  comprtjfo  ;  paniculâ 
laxâ  ,  glumis  imberhibus  ;  arifiâ  inftrtù  villofâ  ,  ge- 

n-cuUiâ.  Dwsf.  Fior.  adant.  a.  pag.  380.  tab.  154. 

Stipa  (  paleacea  )  ,  arifils  contortis  ,  tomentofis  , 
caiîce  mul:6  lot^.giori'jus  }  glumis  fubfafciculatis .  Poîr. . 
Voyag.  en  Barb.  vol.  1.  pag.  ici. 

Slip  a  arifiis  feminudis  ,  paniculâ  fimplici  ;  foliis 
cênvolùtis  ,  fubulatis  ^  intùs  pubefcentibus,  Vahl  « 
S/d'bol.  a.  pag.  24. 

Ses  racines  font  tortueufes ,  filiformes  s  fes  tiges 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds,  rameufes,  articu* 
le^s,  fouvent  coudées  a  leur  bafe  s  les  feuilles 
glauques  ,  un  peu  roulées  fur  elles-mêmes ,  & 
cil'ées  vers  leur  bafe  »  les  fleurs  difpofées  en  une 
pipicule  lâche ,  réunies  par  paquets  oe  deux  à  cinq  • 
épillets,  portés  fur  des  pédoncule^  axillaires,  fili»  . 
formes  j  chique  épillet  fortant  d'une  feuille  en 
e^ne ,  en  forme  de  fpathe.  II  eft  compofé  de  fix 
fi  urs  mâles,  flériles ,  dont  quatre  inférieures, 
feiTiîes  &  verticillées ,  &  deux  fupérieutes  oppo- 
fees ,  pédicelées  j  une  feule  fleur  hermaphrodite, 
iclVile ,  centrale.  Les  fleurs  mâles  n'ont  qu'une 
feule  valve  calicinale,  glauque  ,  roide,  aiguë, 
concave ,  enveloppant  une  corolle  à  deux  valves  ' 
membraneufes ,  inégales.  Dans  la  fleur  herm;iphro- 
dite,  le  calice  eft  à  deux  valves  oblongues;  très- 
roides  ,  obtufes ,  roulées  fur  elles-mêmes,  velues 
à  leur  bafe.  Une  m&mbrane  fimple,  mince ,  tranf- 
parente  &  très-courte  lient  lieu  de  corolle.  Du 
fon«i  du  calice  s'élève  une  arête  brune ,  longue , 
torfe,  pubefcentê.  Les  femcnces  font  oblongues, 
enveloppées  par  le  calice. 

J'ai  recueilli  cette  (dante  fur  les  collines  fablôn- 
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neufes ,  en  Barbarie  ,  aut  environs  de  Lacalle  &  de 
Bonne,  t;^  (y.v.) 

2.  AnthistiRE  cilié.  Anthiftiria  cUiata. 

Aathiftiria  glumis  harbato-glandulofis  ,  vaginibus 
glabris.  Desfont*  Journ«  dePnyf*  vol.  40.  pag.  api. 
—  Linn.  Suppl.  115.  —  Cavan.  Icon.  Rar.  y.  pag. 
56.  tab.  4^9.  —  Retz.  Obf.  }.  pag.  11. —  Lam. 
III.  tab.  47  ^  &  tab.  841 ,  fig.  1  &  a. 

Andropogon  nutans,  Linn.  Maniiflf.  }0}.  —  Lam. 
Dia.  vol.  1.  pag.  J73.  Il**,  f . 

Andropogon  quadrivalve,  Linn. -—Lam.  D'dt.  1.  C. 
no,  6. 

$}  Anthiftiria  (barbata^,  glumis  vaginifque  har^ 
batO'glandulofis.  Desfont.  I.  C.  -^  Gasrtn.  de  Fruâ. 
&  Sem.  2.  pag.  46;.  tab.  175. 

Anthiftiria  (japonfca)»  culmo  ramofo  ^  paniculâ 
coariiatâ  ,  nutante  j  invo'ucris  pilofis ^  ariftis  hirtis» 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  901. 

Andropogon  (  ciliatiim)  «  paniculâ  cemuâ  ;  calice 
ekteriore  rhaleifioro  ^  ciliatoi  ariftis  contortis  t  piloftj. 
Thunb.  Flor.  japon.  40. 

Stipa  arguens  ^  japanica,  Houttuyn  ,  Lînn.  Ptf. 
Syll.  12  pag.  45 f.  tab.  pi.fig.  1.  (f^oy.  BarboNj 
n^S  ;  &  6.  ) 

Les  tiges  font  droites ,  glabres  >  articulées  î  les 
feuilles  glabres ,  rudes  à  leurs  bords ,  ciliées  à  leur 
gaine  i  les  valvt's  calicinales  des  quatre  fleurs,-  feffi- 
les  8r  flériles^  roulées  à  leurs  bords ,  munies  de  cils 
blanchâtres,  droits^  glanduleux  $  les  valves  de  la 
corolle  très-inégales }  deux  fleurs  pédîcellées,  fté- 
rilesj  très-étroites  {  la  fleur  hermaphrodite  à  deux 
valves  glabres  ,  dures ,  obtufes ,  velues  à  leur 
bafe;  la  corolle  à  une  valve ,  â  peine  fcnfîble  i  les 
gaines  des  épillets  glabres  (ciliées  dans  la  variété 
fi).  Cette  dernière  plante  paioit  avoir  tant  de  rap- 
port avec  la  première ,  que  je  la  foupçonne  une 
fimple  variété.  Ses  épillets  font  plus  tournis;  les 
fleurs  plus  grandes.  Les  arêtes  font,  dans  lesdeux^ 
torffcs  &  pubefcentes  j  les  femences  brunes ,  du*- 
res,  oblongues,  enveloppées  par  les  valves  du 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes«  &  la  variété  # 
au  Japon.  O  (^./) 

3.  AhthISTIRE  nu.  Anthiftiria  imberbis,  RetZ. 

Anthiftiria  foliis  involucrifquc  nudis.  Rett,  Obf,  5. 
pag.  II. 

Ses  feui'Ies  font  glabres ,  aînfi  que  cela  qui 
acconi pagne  les  epil  ets  ;  f<rs  tiges  comprimées. 
Les  fleurs  reffeaiblcnt  â  çell^^s  de  Tefpèce  précé- 
dente. Les  pédoncules  font  ff*litai?e$^  capillaires, 
plus  courts  que  la  feuille  vaginalef  fupérieure  $  Jls 
foppoftent  deux  fleurs  (deux  éfillets^).  Cette 
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plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpérance.  (Rftx.) 
Elle  auroit  befoin  d'un  nouvel  examen  pour  être 
bien  déterminée.  Il  me  paroic  très-probable  que 
Retzius  a  voulu  parler  de  deux  ëpiUea  au  lieu  de 
deux  fleurs. 

4.  AnthistiRÉ  velu.  Jnthlfiîrld  viliofa. 

Anthlfima  foliis  involucrifque  nudis  ;  ûorihus  dup- 
hus  hermaphroditU ,  ^iilùfijfimis  ;  an  fia  Irtvi*  (  N.  ) 
Lam.  111.  Gen.  tab.  841.  fig.  ). 

Ses  tiges  font  droites,  fort  hautes;  Tes  feuilles 
glabres,  atnfî  que  les  gaines  florales.  Les  fleurs  font 
réunies  en  une  panicule  épaîfle,  touffue,  longue, 
fort  ample.  De  1  aiflelle  de  chaque  gaine  fupérieure 
fortem  deux  à  quatre  pédoncules  &  plus,  gla- 
bres, capillaires ,  pendans ,  terminés  par  un  ou 
deux  épillets  au  moins  aufli  longs  que  les  gaines 
4{ui  les  accompagnent  \  quatre  fleurs  mâles,  feffi- 
les ,  bncéotées ,  aiguës  \  deux  autres  pédicellées , 

Ïtus  longues  ,  plus  étroites  »  roides ,  mucronées. 
«s  fleurs  hermaphrodites  font  au  nombre  de 
deux,  dures,  roides,  coriaces,  d'un  brun-noir â- 
cre ,  ainfi  que  te  duvet  abondant  qui  les  recouvre  1 
elfes  font  pourvues  d'une  arête  très*fine  «  droite , 
dépaflant  les  valves  à  peine  d'une  à  deux  lignes. 

Cette  plante  a  été  recueillie .  â  Java  par  Coin- 
merfon.  (  f^./.  inJuri.  Lam*  &  Dcsfom,  ) 

5.  Akthistire  iézm.  Antkifiiria  giganiea. 
Cavan. 

Anthîftirîa   culmp  arundînaceo  ,  altîjpmo  ;  folîîs  ' 
cana.Lhldtis  ,  calUibus  valdc  piiofis  ,  fiorihus  pani- 
culiitis.  Cavan.  le.  Rar.  vol.  5.  pag.  36.  tab.  458.    . 

Antfzifliria  (  gîgantea  )  ,  culmo  en&o ,  foliis  in" 
fime  a::*teatO'denticutatîs  ^  paniculd  patulâ  ,  invO" 
iucroviUofo,  jlofculis  muiicis,  WiUd.  Spec.  Plant. 
4.  pag.  90a. 

C'efi  une  grande  &  belle  efpèce ,  dont  les  tiges 
font  très-glabres,  cylindriques  ,  noueufes  «  hautes 
d'environ  dix  pieds  ^  épaiiies  d'un  pouce ,  termi- 
nées par  une  très-belle  panicule  longue  de  deux 
£ieds ,  compofée  d'autres  panicules  partielles ,  axil- 
ûres.  Les  feuilles  font  {^labres,  canaliculées ,  lon- 
Sues  de  trois  pieds  &  plus ,  larges  d'une  ligne  & 
emie,  demiculées  à  leurs  bords  vers  leur  bafej 
leurs  gaines  ftriées ,  plleufes  Se  ctUées  â  leur  ori- 
fice; les  feuilles  florales  élargies,  concaves,  rou-  * 
pâtres ,  puis  rétréctes  &  longuement  acuminées. 
Les  fleurs  flériles  iont  couvertes  de  poils  roufTeâ 
très  i  les  deux  pédiceHées  velues  a  leur  bafe.  La 
leur  hermaphrodite  eft  dépourvue  d'arête.  * 

Cette  plante  croit  dans  les  iles  Philippines. 
^Dijcript.  €X  Cavan,  ) 

Oèfin^iioms.  Outre  les  efpèces  ci-deflus  men- 
tionnées >  il  faut  encore  r^pponer  aux  anthifiiria 
les  audfopçgQi^  de  Liiuié  j  qui  ont  quaue  fleurs  ma* 
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les  Tefliles  &  deux  autres  pédioellées  «  telles  qat 

Vandropogon  cymharium  Linn.j  YantlrQpûgan  f  <>/• 
tratum ,  &  d'autres  que  l'analyfe  peut  fiake  de* 
couvrir. 

ANTHISTIRIA,  (  Koy^  Aktuistiiii.) 

ANTHOCERCIS.  (Fbyq  Uramer.) 

ANTHOCÈRE.  Anthoceros.  Ce  font  des  plan- 
tes très-faciles  à  dittinguer  par  les  organes  de  leut 
fruâification  ,  l'un  defquels  eft  alongé^  cylindri- 
que  ,  fendu  au  fommet ,  que  Linné  regardoit 
comme  la  partie  femelle^  &  que  les  auteurs  mo- 
dernes prennent  pour  l'organe  mâle.  Le  nom  de 
ce  genre  en  exprime  très-bien  le  caraâère  ,  étant 
compofé  des  mots  grecs  ânroi,  fleur,  ^  cheras , 
corne.  Vanihodre  ponâué  ^  n*.  i  ,  eft  figuré  dans 
les  I/liifirations ,  tab.  876, fig.  i^ScVanthocire  Ujfi, 
fig.  2.  —  Hoffm.  tab.  r.  M.  Swartz  a  préfenté  une 
nouvelle  efpèce  d'antnocère  ^  fous  le  nom  de  : 

4.  Anthocêre  crifpé*  Antkoctros  crijfus. 
Strartx. 

Antkoctros  fronde  finuato^iadniatd  s  Mndmiarâ  £ 
marine  crifpâ  ,  non  punBatê.  SwdXXX  »  Nov.  Plaot» 
Gen.  &  Spec.  pag.  146» 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  Tariété  de 
Vanthoceros  levis  ,  dont  elle  ne  diffère  que  par  les 
bords  crifpés  de  fon  feuillage. 

5.  ANTHOcia:E  de  Carolioe.^  AntkottrQs  earois^ 
nianus.  Mich. 

Antkoctros  frondihus  hrtvittr  rotnndato-Maiis  , 
margint  fubinttgris  ,  fuprà  vix  pundieuiatis  ;  comi" 

culis  fubjemîuncialibus,  Mich.  Flor.  boreaL  Amer* 
voL  r.  pag.  i8o» 

Cette  efpèce  a  fes  feuilles  étalées ,  médiocre- 
ment lobées,  arrondies  $  les  lobes  prefqu 'entiers 
à  Iturs  bords ,  à  peine  légèrement  ponâués  âleiir 
face  Tupérieure.  Les  cornes  font  droites,  longues 
d'environ  un  demt-pouce*  Elle  croit  à  la  Caro- 
line ,  dans  les  lieux  numides.  (  Mick.  ) 

ANTHOCEROS.  (^<py<t  Anthocêre.) 

ANTHOCONE.  Antkotonum,  Genre  nouveaa, 
de  la  famille  dts  hépatiques,  que  M.  PaIiCbt*6eaii' 
vois  a  établi  pour  le  marekamia  canUa  de  Uané* 
D'après  cet  auteur ,  le  caraâète  eflentiel  de  et 
genre  eft  d'avoir  : 

Les  fleurs  mâles  (  femeDes ,  Juff  )  renfermées 
dam  une  ombelle  conique  «  portée  fur  un  long  pé- 
doncule membraneux  ,  Uanc  ,  entouré  à  b  )ii^ 
d'un  pérkhet  d'une  feule  pièce  ,  prefque  circu- 
laire. Les  fleurs ,  ordinairement  an  nombre  de 
cinq. a  (ooc  reofeaaées  chacune  dans  une  lof^i  ^ 
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anthères  plus  greffes,  peut-être  les  feules  fertiles i 
trois  autres  nlamens  de  graudeur  moyenne  >  les 
quatre  derniers  plus  courts ,  à  anthères  plus  peti* 
Vès  ^  ovales  >  obtufes. 

4®.  Un  ovaire  libre ,  feffile ,  ovale ,  comprimé , 
convexe  d'un  côté»  velu  ;  un  ftyle  filiforme ^  in- 
cliné ,  un  peu  plus  long  que  les  étamines  moyen- 
nes» ftigmate  petit  «  en  tête  ^  prefque  bifide. 

h^  fruit  confifle  en  une  gouffe  grande  ^  élargie  j 
comprimée^  à  une  feule  loge,  renfermant  plu- 
fieurs  femences  larges^  aplanes ,  arrondies. 

Ohfervatioru.  Ce  genre ,  établi  par  M.  Palifor- 
Beauvois  «  fe  rapproche  d'une  part  de  Youtea  & 
vQuapa  d' Aubier  (  macrolohium  Schreb.  &  Willd.  )  s 
de  l'autre  3  daperivoa  &  eperua  d'Aubiet  (^dimor* 
pha  Schreb.  &  Willd.  ).  Il  diffère  du  vouapa  par 
fes  dix  étamines  libres  j  par  l'ovaire  feffile  s  de 
y^uua  par  le  même  caraâère ,  ce  dernier  genre 
n'ayant  que  quatre  étamines,  doht  une  ftérile. 
Dans  le  perivoa  &  Yeperua ,  les  étamines  font  dia* 
ilelphes,  l'ovaire  pédicellés  la  forme  du  calice  & 
Àt  la  corolle  différente. 

Dans  les  quatre  genres  cit^s  plus  haut  comme 
très-rapprochés  de  Vanthonotka  ^  M.  de  Juffieu 
défigne  fous  le  nom  de  braciie  leur  enveloppe 
estérieure  ;  il  appelle  calice  lesdivifions  pétalo'tcles 
8e  colorées  placées  intérieurement ,  &  eorolU  le 
feul  pétale  inféré  plus  intérieurement  que  les  au- 
tres divi fions.  L'affinité  de  Yanikonotha  avec  ces 
quatre  genres  femble  exiger  la  même  dénomina- 
tion ,  qui  en  effet  a  été  employée  par  M.  Palifot* 
JBeauvois. 

• 

K  Mais  dans  ce  genrçj  dit  ce  favant  >  la  braâée 
eft  un  corps  d'une  feule  pièce ,  perfiftant ,  qui  fe 
di^ife  profondément  en  deux  lobes  égaux  %  elle 
eft  une  continuité  de  l'écorce.  Les  quatre,  divifions 
intérieures  paroiflent  avoir  le  même  point  d'infer- 
tion  que  les  étamines  ^  elles  font  inégales.  La  di- 
vifion  échancrée  femble  remplacer  l'étendard ,  & 
les  autres  divifions  tiennent  lieu  des  ailes  ,  fi  ce 
n'efi  Qu'il  s'en  trouve  trois.  Quant  au  pétale  on- 
guiculé, il  a  >  comme  la  carène  de  toutes  les  légu- 
mineofes ,  un  point  d'infertion  plus  intérieures  il 
n'embrafle  pas,  comme  elle,  auai  immédiatenîent 
les  étamines  &  l'ovaire ,  mais  feulement  ce  der- 
nier,  qu'il  entoure  plus  immédiatement  dans  (a 
jeunefle. 

n  D'après  cette  obfervation  «  continue  le  n>éme 
auteur  »  ne  pourroit-on  pas  regarder  la  braâée 
comme  un  vrai  calice  bifide,  les  divifions  péta- 
ioïdes  &  le  pétale  ongsiculé  comme  une  corolle 
jrréguUère ,  a  cinq  pétales,  dont  ce  dernier  eft 
analogue  i  la  carène ,  &  la  div.^fion  échancrée  «  a 
l'écendard?  Si  cette  idée  eft  fufceptible  d'être 
adoptéç  j  n'en  peut-on  pas  conclure  par  analogie , 
qu'il  en  eft  de  même  des  quatre  autres  genres 
«/«rutfj  perivêa  i  otttea ,  vou4tpa^  dofit  le  pétale 
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unique  remplace  la  carène ,  b  qui  tons  fe  diflin- 
guent  entr'eux  par  des  différences ,  foit  dans  le 
nombre  des  étamines,  foit  dans  la  forme  8c  le 
nombre  des  autres  parties  acceffoires  de  la  leur.  » 

Espèces. 

I.  Anthonothe  i  grandes  feuilles.  Ânthonou 
macrophylla.  Palif. 

Anihottotha  fbliis  aimpù  pinnétis ,  bifcu  trijugisf 
foUolis  oklongis ,  acuminatis  >*  florihus  paaiadatu  j 
axillarihus, 

Anthonotha  macrophyfla  ,  foiia  H  fiu  trijuga  i 
petiolo  hûp  tumido  y  folioiis  ohlongis  ,  acuminatis  ; 
flores  panicuiaii  ,  axillares.  Palifot-Beauvois,  Flor. 
d'Ovare  ,  pag.  71.  tab.  4a. 

Arbriffeau  divifé  en  rameaux  glabres,  alternes, 
cylindriques ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétio- 
lees ,  ailées  fans  impaire ,  compofées  de  Quatre 
ou  fix  folioles  grandes  j  oblongues ,  péiicellées , 
oppofées  ,  très-enti'>res  à  leurs  bords ,  acuminées 
i  leur  fommet ,  un  peu  rétrécies  i  leur  bafe ,  i 
nervures  latérales  j  fimples ,  oblic^ues  j  les  pédi- 
celles  courts,  un  peu  élargis  j  le  pétiole  commun 
renflé  à  fa  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  Taiffelle  des  feuilles 
en  panicules  médiocrement  ramifiées ,  beaucoup 
plus  courtes  que  les  feuilles.  Ces  fleurs  font  ailes 
petites  ,  alternes  ou  éparfes  ,  foutenues  pir  àe$ 
pédicelles  courts ,  fimples,  filiformes  »  lesétami- 
nés  les  plus  grandes ,  &  même  plufieurs  des  autres 
faillantes  hors  de  la  corolle.  Les  gouffes  font  gran- 
des, oblongues,  arrondies  i  un  de  leurs  cotés, 
comprimées  >  brufquement  rétrécies  d'un  côté  i 
leur  bafe ,  terminées  par  une  pointe  un  peu  cour- 
bée ;  elles  contiennent  quelques  femences  larges, 
alTondies ,  comprimées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Palifot- 
Beauvois  dans  le  royaume  d'Ovare ,  entre  la  ville 
de  ce  nom  &  Bt^onopozo ,  fur  le  bord  des  riviè* 
res.  1> 

ANTHORA.  Efpèce  d'aconit  i  fleurs  jaunes 
(  aconitum  antkora  Linn.  ),  ainfi  nommée  parce 

Ju'on  prétend  qu'elle  corrige  l'aâion  pernicieufe 
u  tJiora ,  autre  aconit  à  fleurs  bleues.  (  Kf^<t 
Aconit.  ) 

ANTHOSPERME.  Antkofpermum.  Ce  genre 
appartient  à  la  famille  des  rubiacées;  il  comprend 
des  plantes  exotiques  à  l'Europe,  à  tige  ligneufe, 
dont  les  feuilles  font  verticUlécs  %  les  fleurs  petites 
&  axillaires ,  dont  les  ovaires  ou  les  étanunes  avor* 
tent  affez  fréquemment,  furtout  dans  les  jardim. 

Il  a  pour  caraâère  effentiel  : 

Un  calice  fort  petit ,  h  quatre  denu  ;  «ne  ^eorpHe  k 
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tuit  eau.  qiuitTt  tta- 

trifti  i  ma  ovéïrt  aijtntari  it  jruii  oeiong  ,  partagé 
tr.  de  .x  graimtt  kft  maturiii, 

Ojfcnutioiu.  Aul  trois  efpires  Haïtes  psr 
\U  de  Lamirck  .  on  peut  en  ajouter  une  i)ua- 
ir  eme  ,  à  la  vérité  peu  connue  .  mentionnée  pat 
'J  iiiiiiSer^fousle  nom  <i'aiithofftrmum  (fcabrum), 
f.'iii  convolutii  ,  eanaiUuiaco -fubuiath  ,  fcabiit. 
1  hunb.  Pio4r.  pig:  jz. 

Le  même  antear  a  nommé  anthofcirmum  Un- 
tteJjrum  U  plante  décrite  par  LinnÊ  lîls.  Se  qu'il 
a  ippc:lée  Mukofptriaitm  ktrltaceum, 

ANTHOSPERMUM.  (^Vpy.  Ahthosperme.) 

ANTHOXANTHUM.  ^Voyei  Flouve.) 

ANTHRISCUS.  Perf.  Synopf.  Plmt.  1.  p.  ^lo. 
M-  Petfooti  a  réuni  dsnt  ce  genre  plufieurs  erpèces 
de  f^jodix  Linn. .  en  pirciculiet  \tfcaitSx  anthrîf 
eus.  Ce  nom  ivoit  été  employé  par  Pline  &  Dale- 
thjmp  pour  défignet  la  même  p!anie.  Jean  Bauhin 
la  éf,iisTaeat  adooié.  M.  de  Lamarck  l'a  décrite 
l'oui  ie  nom  de  cn^-ophyllunt  amhnfcus.  (  f^oye^ 
Cerfeuil,  n".  11 ,  ij  &  14,  }  Ce  font  les  dois 
ei'pècei  dont  "M.  Perfoon  a  formé  fon  nouveau 
e^nre ,  &  auqud  il  donne  pour  caradère  ellentiel  : 

Ur.  involutet  paniil  droit ,  lancioli  ;  la  fimenctt 
ovi.'it,  ckarptt  lU  poils  ntdts  i  furmoiuiu  d'an  long 

ANTHYLLIDE.  ÂnikyUh.  Les  anthyllides  ai- 
iTirnc  les  li:uxaride<,  élevés  S;  folitaires.  Les  unes 
{anihyllij  barba  Jevii)  Ce  font  dittinguer  par  le 
bnl'ant^r^enté  UtiaynaT  de  leuis  nombreuies  fo- 
lii.l^s,  par  l'etfet  de  leurs  fi^urs  ,  ramifiées  en  bou- 
quets d'un  beau  jaune-doré  i  d'autrirt  {aathytlU 
c'iuca)  brillent  fut  le  fonimet  des  montagnes,  où 
ellri  étalent  leur  corolle  d'un  roufe- pourpre ,  fi 
leur  feuillage  riche  8c  argenté!  quelqn«  autres  (iî«- 

ihy/.it  trinacea-tragacaathoides)  ont  fixé  leurféjour 

A^m  les  gorges  affreufes  &  folJtaices  de  l'Atlas  , 
dins  celles  du  Litran  ,  oil  quelquefois,  parleurs 
nmeaux  hétillés  de  pointes  épineures ,  elles  fem- 
b:ent  prendre  le  carafl^te  fauvage  des  lieux  qu'el- 
les hîbittntj  d'aurres  enfin,  fuj-Jnt  de  plus  en 
plus  les  plaines  fertiles  &  riantes  ,  ont  pénétré  juf- 
qiiTï  dans  les  fables  du  défsrt.  Elles  y  dtviînnent 
d'au tjnt  plus  hifpides  &  tuftiques  ,  qu'elles  s'éloi- 
gnent davantage  des  terrains  cutt.vés.  Vanihyllis 
\ulnrraria  forme  de  charmans  parterres  fur  les  pâ- 
turages f«s  desn10nt3gr.es,  où  leur^grolfestét-s 
dt  fls  urs  jinnes ,  blmches,  mélangées  de  pourpre 
df  lie  rouge ,  offrent  je  ne  fais  quoi  de  ^îa^t  &  de 
gai.  C'eft  dans  les  fols  arides  &  pietrem  que  l'on 
rencontre  Vanthyllls  ut'aphylla ,  &  fUr  les  rCvetS 
des  collmES  de  l'Atlas  que  j'ai  recueilli  VaTuhylUs 
kamofa.  Une  auUC,  X'anihyilit  Ctrardr,  croît  J  l'OlK- 


bre  des  pins,  Tiir  les  cfites  élevées  &  nuriiimes  de 
la  Provence.  Ces  obfervations  prouvent  la  juReds 
ducoup-i'aildecethommede  génie,  qui  a  réuni 
en  un  feul  genre,  des  plantes  que  Us  Anciens 
avoient  prefqu'ifo!ées ,  quoique  ttès-rapprochées 
dans  l'oidre  naiurel,  tjit  par  leur  ftuffilication 
que  pat  leur  lieu  ratil.  Tourntfort ,  çéiie  par  fa 
divinon  des  plantes  en  tifrbe  Sf  en  aibres,  avoit 
écé  forcé  de  faire  un  genre  à  part  des  efjrL'cîS  li- 
gneufes ,  fous  le  nom  de  i.irhj  Javu  ;  il  donne  aux 
efpèces  hftbacécs  le  nom  de  v-l'uraria. 

M.  de  Lamarck  a  réuni  aux  anthvUid^s  le  genre 
«itiMi*,  Linn.  ,qi:i  n'endiflèr..'  en  effet  que  pat  fon 
calice  à  cinq  nrétss  plumeulés ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  la  corolle  1  par  lesailis  très-courtes,  pit 
le  fruit  à  une  feule  femence  ve  ue.  D'ailleurs ,  co 
nom  d'tie.tui  pouvnit  in  luire  eu  trreur.  Br  porter 
i  croire  qu'il  étoit  queftion  de  cet  arbre  dont  1; 
bois  fournit  ce  bel  ebène  noir  ,  fi  agréablement 
employé  dan^  les  ouvrages  de  mofaïque  &  de  mari 
queterie ,  &  qui  eR  une  efpëcetJe  diofpyros.  Quel- 
ques efpèces  de  ce  genre  ont  fubi  une  réforme  né- 
ccffaire.  Ainfi  VanihylUi  afpalatoides  a  été  renvoyj 
aux  afpalatis  ,  n".  j  }  .  &  VantkylUs  hirmannU  au 
n'.  29.  Vantkyltis  involacrati  3  été  rappelé  parmi 
les  lociers ,  n'.  11.  L'anihyilis  quinqutfiora  Linn. 
Suppl.  paroît  être  la  même  plante  que  Vonoaispaf 

i^ora  Thunb. 

Le  nom  A'arakyllii  a  été  employé  pat  les  An^ 
ciens  9{  appliqué  i  plufieun  F"nies  différentes  > 
toutes  plus  ou  moins  velues  {  il  paroît  formé  d6 
deux  mots  gtecs,  qui  fignitientjîrarf  vtluts.  En 
Ëf&t,  la  plupart  des  efpéces  d'anihyllîde  ont  leur 
calice  couvert  de  poils.  M.  de  Lamarck  a  donné 
dans  les  lûa^raiiaiu,  tab.  61  ;,  la  figure  de  YanihyU 
lis vulneraria ,  fig.  i  i  de  Y anthyllit  moiUatta,  fig.  It 
Se  des  détaili  fur  U  fruâification  tirés  de  Gacrmerj 
ds  Vanikyllis  utrapkylla.  fig.  J  .  &  de  ï'aathylJt 
barbu  Jovit ,  fig.  4. 


'  Plan 
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*  Anthyllide  i  plufieurs  têtes.  AahyllU 
polyetpkaU.  Des  font. 

Anihyllh  villoj!0ma  ,  yô/îw  piitaaih ,  foliolls 
eqttatib::t ,  loigi  etlipiicis  ;  eapitulit  difiiaSii  ,  fiffi- 
libut ,  alttrnii.  Desfont.  Floi.  atlant.  1.  paj.  ifo. 
tab.  xp;. 

Ses  tiges  font  finptes  ou  i  peine  tameulès , 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds  ,  couchées ,  cylin- 
driques ,  ttès-vtlues;  Tes  feuilles  cumpoféei  de 
cinq  à  huit  paires  de  folioles  elliptiquei,  obliHi- 
guîs,obtuIes,  velues,  blanchâtres,  munies  j  leur 
bafe  de  deux  flipuUs  de  même  forme.  Les  flsuil 
font  réunies  en  quatre  ou  fepc  gros  paquets  altet- 
nes  ,  fcinies,  dillans,  arrondis  entête.  Le  calice 
eft  obloitg  ,  un  peu  en£é,  très-velu,  àctnqdentt 
féucées  i  U  coiolle  jaune  ,  dei»  grandeur  de  celle 
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de  YanthyOis  vulntraria  ;  Tétendard  entier  >  isn 

|>eu  plus  long  que  les  aile«  \  les  ailes  linéaires  >  de 
a  longueur  de  la  carène  ;  la  goufle  i  une  feule 
femence  j  recouverte  par  le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  fentes  des  rochers 
du  mont  Atlas  ^  proche  Tlemfeh  ^  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Desfontaines.  7i>{V.f.) 

9.^  Anthyllide  i  crochets.  AnthyUis  hamofa. 
Desfont. 

Anihyilis  foliis  pinnatis ,  caphuUs  ptduncuUtis  ; 
Uguminihus  kamofis  ^  calice  hirfutîffmo  longîor'dus. 
Desfont.  Flor.  atlant.  1  pag.  151. 

.   jânikyllis  cormcina.  Poir.  Voyag.  en  Barb.  vol.  2. 
|»ag.  au. 

Elle  a  de  très  grands  rapports  avec  VanthyliU 
êomiÙM  Linn»;  elle  en  diffère  par  fes  têtes  de 
fleurs  épaifles,  nombreufes  ^  latérales  &  termina- 
les >  ramaffées  à  rextrémité  d'un  long  pédoncule 
velu,  axillairej  par  fes  corolles  petites  «  d'un 
iaune-pâle  >  &  par  fes  gonfles  grêles ,  glabres  »  fu- 
Dnlées  &  fortement  courbées  eu  hameçon ,  beau- 
coup plus  longues  que  le  calice  ^  qui  eit  très-velu  ^ 
arqué ,  à  cinq  dents  \  elles  renferment  plufieurs 
femences  planes  j  fort  petites.  Les  tiges  font  pi- 
leufes  j  couchées  s  les  feuilles  médiocrement 
velues. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  cotes  de  la  Bar* 
ie^  aux  environs  de  Lacalle.  (  K.  v.  ) 


lo.^  Anthylude  i  feuilles  de  fainfoin.  An^ 
tkyllis  onohry  chiot  des,  Cavao. 

*  Aathyiiii  ktrhécta  ,  foliis  pinnatis  ,  âqualihus  ; 
ramis  ttrmatis  ^  pedunculis  lateralihus,  folio  Ion* 
giorihusi  capitulis  aphyUis  ^ftipêiUs  ohfoUtis*  Willd. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  ioi6. 

Antkyllis  (  onobrychiosdes  )  «  cauU  fhaicofo , 
hrevii  ramis  ertBis  ^  foliis  pinnatis  ^  pinnis  fiili' 
msaribia,  Cavan.  Icon.  Râr.  1.  pag.  40.  tab.  150. 

Cène  plante  reflemble  beaucoup  â  VantkylUs 
Gtrardi}  elle  en  diflfère  par  fes  folioles  prefque 
toutes  d'égale  grandeurs jpar  les  feuilles  des  ra- 
meaux «  tetnées  \  par  fes  (tipules  point  foliacées ^ 
^eu  durables  \  par  fes  têtes  de  fleurs  bien  moins 
garnies  i  enfin  ^  par  fes  corolles  plus  grandes.  Les 
tiges  font  herbacées»  prefaue  ligneufes  j  courtes  » 
^ameufes  %  les  pédoncules  latéraux ,  alongés  ^  fou- 
tenant  une  petite  tête  de  fleurs  dépourvues  de 
braâées. 

Cette  plante  croit  fur  les  monugnes  »  en  £f- 
pagne,  y 

11."*^  Ahthyllipe  incifée.  AnthyUis  incifa. 
WiUd. 

•  AnthyUis  htrtaua  ,  foliis  pituuuis  ,  inâqtudihBS 
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Hrndttfqui^  cymi formions  t  incifo'émath.  WilM. 
Spec.  Plant.  ).  pag.  117. 

Barba  Jovis  gràca ,  hamiUima ,  cîctris  folio  ^  fon 
purpurso  ,  violaao.  Tournef.  CoroU.  44. 

C'eft  une  fort  petite  plante  «  haute  d'environ 
deux  ou  trois  pouces.  Ses  racines  donnent  naif- 
fance  à  plufieurs  tiges  droites  j  rameufes  j  légère- 
ment pubefcences ,  garnies  de  feuilles  compofées 
de  cinq  ou  trois  petites  folioles  cunéiformes, 
longues  d'environ  deut  lignes  «  trtfiJes  à  leur 
fommet  ^  avec  une  ou  deux  dents ,  accompagnées 
i  leur  bafe  de  fiipules  ovales  j  de  la  grandeur  des 
folioles.  Les  fleurs  font  d*un  pourpre-violet  ^  réu- 
nies en  une  petite  tête  â  l'extrémité  des  rameaux^ 
portant  une  petite  feuille  i  leur  bafe. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  de  l'Archipel,  y 
(Dcfcfipt.  êx  WUld.) 

12.^  Anthyllide  foyeufe.  AnthyUis  firicca. 
WiUd. 

AnthyUis  htrhacea ,  fotiis  pinnatis  ,  êquaithta  « 
ftricsis  ifpicâpedunculatâ^avatâ.  WiUd.  SpeC.  3* 
pag.  1014. 

Etenas  (  pinnata  ) ,  foliis  pinnatis  ,  quadrijagis  ; 
fpicis  axillafihus  ^longj^mi  peduncufatis.  Ait.  Hort. 
Kev.  5.  pag.  17.  —Desfont.  Aâ.  Soc  Hifi.  Nat. 
Parif.  1.  pag.  21.  tab.  )• 

Ehenus  (pinnata  )  ^  cault  herhaceo  ;  foliis  impari^ 
pinnatis  ^  Jerictis  ,  incanis  ;  pedunculis  axîUanhut , 
longiffimis ,  aphyllis  ;fpicâ  ovatdj  viUoJiJimâ,  Desf. 
Flor.  atlant.  2.  pag.  152. 

Hedyfarum  (  fericeum  ),foUis  pinnatis  i  legumi* 
nihus  monofptraùs  t  ntgofis  ;  fpicis  ovasis  ^  pUof/h 
mis  ;  cauliius  treSis  ^  pilqfis»  Vahl  ,  Symb,  2.  pag. 
8).  tab.  41. 

Belle  efpèce  »  dont  les  racines  tortue|ifes>  pref- 
que fimples  »  produifent  plufieurs  tiges  droites» 
très-pUeufeSf  cylindriques 9  herbacées,  garnies  de 
feuiOes  composées  de  quatre  à  dix  folioles  fojreu; 
fes  j  luiiantes»  argentées,  prefqu'oppofées,  linéai- 
res ,  lancéolées  »  accompagnées  de  deux  ftipules 
(èchesj  ovales,  concaves,  aiguës.  Les  fleurs  font 
placées  i  l'extrémité  d'un  très-long  pédoncule 
grêle ,  velu ,  ftrié  ;  réunies  en  un  épi  ovale-oUong  « 
épais ,  foyeux  •  très- velu  f  chaque  fleur  munie  i  (m 
bafe  d'une  petite  écaille  concave ,  aiguë.  Le  calice 
eft  velu ,  plus  long  que  la  corolle ,  terminé  p^ 
cin^  filamens  longs,  plumeux,  féucésj  la  coroils 
pente ,  de  couleur  de  rofe.  Les  goufles  Ibnt  peti« 
tes,  un  peu  plus  longues  que  le  calice,  comprît 
mées,  un  peu  arc|uées  ,  à  une  feule  femeoce  liiSê» 
jaunâtre ,  arrondie. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfon* 

tauoes  fur  les  coUtoes  incubes  du  mont  Adas.  / 

(r.f) 

**Plaâta 


♦  ♦ 
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Efpicrs  ligneufcs. 
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I  f .  Anthyllide  virqueufe.  AntkylUs  vtfctfiora. 
Linn. 

Anthyliîs  Joins  digûata-pinnatis ^  calicibus  kir- 
fut  h,  Linn.  t.  Suppl.  pjg.  jzy. 

Ses  tiges  font  couchées ,  ligneufes  ,  hautes  de 
iîx  à  fept  pouces  s  les  feuilles  pétioléess  ailées  » 
prefv^ue  dîgitées  |  les  foIiol«  glabres ^  ovales ,  iné- 
gales i  deux  fedilts  3  oppofées  »  trois  péttolées  ;  les 
latérales  ternées,  celle  du  milieu  ailée.  Lespédoiv 
cules  font  (impies  3  aufTi  longs  que  les  feuilles  s  ils 
fupportenc  une  perice  tête  de  tinq  i  fix  fleurs.  Les 
calices  font  petits  ^  chargés  de  poils  vifqueux.  La 
corolle  eft  jaune j  une  lois  plus  longue  que  le 


Calice. 


Cette  plame  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  f) 

\6.  Anthylltde  épineufe.  Antkyllis  tragacan" 
thoidcs.  Des  font. 

Anthyliis  friaicofa  ,  peùoiîs  fpînefcentlhut  ,foliis 
pinnaiis  ;  fioribus  axiUanhus  ^  fuhfej/liihus  ;    calice 

%'efi:ario,  Desfont.  Fior.  atlant.  vol.  2.  pag.  150. 
cab.  194. 

Ajirjgaliis  armatui.  Willd.  Spec.  3.  n^.  l6i. 

Ce  joli  petit  arbufte  a  le  port  de  Yafiragalus 
traganthoides ,  miis  il  eft  plus  élevé.  Ses  tiges  font 
hautes  d'un  à  deux  pieds^  droites  «  rameufcs^  leur 
écorce  crevaffée  fur  les  anciennes  branches)  les 
touilles  pétioléesj  alternes ^  ailées;  les  folioles 
nombreufes,  fort  petites  Jinéaires-lancéclées  >  al- 
gies, d'un  vert-blanchâtre  j  pubefcentes  >  les  pé- 
tioles qui  les  fupporceht»  très-durs^  roides^  cy- 
lindri::|ues  ,  peruilans  ^  terminés  par  une  épine 
rnjde  3  piquante»  velus  dans  leur  jeuneffe^  ayant 
l'apparence  d'anciens  rameaux  lorsqu'ils  font  dé- 
pouillés de  feuilles. 

Les  fleurs  font  axillaireSj  folitairesou  agrégées, 
légèrement  pédonculées ,  munies  à  leur  bafe  de 
bradées  folitaires^  membraneufes >  ovales»  cadu- 
ques^ bifides  }  les  découpures  aiguës.  Leur  calice 
trt  grand  ,  renflé ,  ovale-oblong ,  membraneux , 
velu,  blanchâtre  ou  de  couleur  purpurine  «  rétréci 
à  (on  orific'?  >  terminé  par  cinq  petites  dents  féta^ 
cées;  la  corolle  d'un  )aune-pale  ou  blanchâtre  ^ 
d'un  tiers  plus  longue  que  le  calice  $  l'étendard 
entier,  obcus»  longuement  onguiculés  les  ailes 
linéaires^  étroites ,  un  peu  arquées ^  plus  courtes 
que  rétendard  ;  leur  onglet  long  &  filiforme  3  la 
caiène  petite,  de  la  longueur  des  ailes;  dix  étami- 
nés  i  les  filamens  courbés  â  leur  fommet  $  le  ftyle 
arqtié,  aigu.  Le  frUit  eft  une  goufle  pëdicellée» 
petite,  un  peu  comprimée^  arquée,  renfermée 
(ians  le  catice  >  une  feule  femence  en  forme  de 


lein. 


Botanique,  Supplémentm  Tomt  /• 


Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  les  fables  du  déleit  j  aux  environs  de 
Cafsa.T?  (^./.) 

La  plante  que  M.  de  Labillardière  a  décrite  fous 
le  même  nom  eft  différente  3  quoiqu'aftez  fembla- 
ble  par  le  port.  Willdenov  l'a  rangée  parmi  les 
aflragales. 

17.  Anthyllide  luifante.  Anthyîlîs  fpUnderu. 
Willd. 

Anthyliis  foliU  pinnatî  s  ^Âqualibus ,  fericeo'tomen" 
tofis^hraHeâ  dipituUs  dimidiatis ^  paucifioris  longiore. 
Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1018. 

Elle  diffère  peu  de  Y  anthyllide  Barbe  de  Jupiter  S. 
l'on  ne  confidere  que  la  forme  &  la  difpofition  de 
fes  feuilles  ;  nuis  elle  s'en  diftingue  aifément  par 
fes  fleurs.  Elles  font  peu  nombreufes,  réunies 
en  une  petite  téce  courte  »  divifée  en  deux ,  plus 
courte  que  la  braâée  qui  l'accompagne  :  celle-ci 
eit  ou  ternée  ou  ailée.  ^ 

Cette  plante  croit  à  Tile  de  Crète.  T> 

.18.  Anthyllide  des  Indes.  Anthyliis  indicé. 
Lour. 

Anthyliis  fruticofu  ,  foliis  pinnatis  ,  étqaalibus  , 
g/abris  i  racemis  oblongis  ^  fubterminalibus .  Lour. 
Flor.  cochin.  vol.  1.  pag.  ;i2. 

Ceft  un  grand  arbrifleau ,  dont  les  tiges  font 
droites,  les  rameaux  grimpans,  dépourvus  d'épi- 
nes, garnis  de  feuilles  ailées  avec  une  imnaire^ 
compofées  de  folioles  glabres,  ovales,  très-en- 
tières, prefque  toutes  égales.  Les  fleurs  font  blan- 
ches, difpofées  en  plufieurs  grappes  alongées, 
prefque  terminales.  Le  calice  eft  ventru ,  rouge£- 
tre ,  a  cinq  dents  s  tous  les  filamens  réunis.  Le  fruit 
eft  une  goufle  courte,  renfermant  deux  femences 
réniformes. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes'^  i  la  Co^ 
chinchine.  T>  (  Defcript.  ex  Lour,  ) 

ANTHYLLIS.  (Voyei  Anthyllide.) 

ANTICHORE  comprimée.  ^/ir/cWuj  deprejfus. 
Linn.  Fafc.  Plant,  pag.  }.  tab.  2.  —  Lam.  III.  tab. 
195.  — Vahl,  Symb.  i.  pag  vj.  Il  faut  y  rapr 
porter  le 

JuJpAa  (  edulis)  ,  caalibus  profiratis  ,  foliis  longh 
petiolatis  ,  ovatis  ;  margiae  plicato-ferrato  ;  fioribus 
tetrapetalis  ^  oSandris,  Forskh.  Flor.  atgypt.-arab. 
pag.  210. 

Cette  plante ,  au  rapport  de  Forskhal ,  eft  env 
ployée  en  Egypte  &  dans- l'Arabie  comme  plante 
potagère;  elle  appartient  à  la  famille  des  liliacées^ 
&  fe  rapproche  des  corckonis. 

t     ANTICHORUS.  (.Voyei  Anttchoiie.)' 

Eee 
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ANTIDESMA.  (f^cyti  Antidesme.) 

• 

ANTIDESME.  La  famille  de  ce  genre  n'a  pas 
encore  pu  être  tiéternsinée.  Lesfiiiago  de  Lipiné  en 
diflferert  fi  peu,  que  M.  de  JulTieu  a  propofé  de 
les  réunir ,  ^  cette  opinion  eft  d'autant  mieux 
fondée ,  que  les  plantes  de  ces  deux  genres  ont  le 
même  port  *  les  mêmes  propriérés ,  &  qu'ils  ne 
diffèrent  entr'eux  que  par  le  nombre  de  quelques- 
ures  des  parties  àt  la  fruôification ,  les  ftiijgo 
n'ayant  que  deux  ou  trots  étamines  »  deux  ftfg- 
mates^  un  calLe  un  peu  tubulé^  à  quitte  ou  cinq 
dents. 

1.  Antidesme  aUxitère.  Antîdefma  ahxiterîa, 
Linn.  —  Lam.  lllnflr.  Gêner,  tab.  8ii.  fig.  i. — 
Gaerin.  de  Fruâ.  &  Sem.  vol.  i.  pag.  188.  tab.  39. 
fig.  5. 

2.  Antidesme  de  Madagafcar.  Anttdefma  ma- 
dtgdfcarîenfis.  Lam.  lit.  tab.  812.  fig.  5. 

J.  Anticesme  acide.  Anttdefma  acîda.  Retz. 

Antidefmu  folih  obovatis  ,  fpicis  foUtariis.  Rc  tz. 
'Obf.  bot.  5'  pag.  }0. 

Cette  plante  paroit  trèî-rapprochée  de  Yantî- 
defma  filvefrîs  Lam.  n^.  4;  mais  fes  feuilles  font 
en  ovale  renverfé  »  bien  moins  aiguës  j  fes  épis 
folitaircs  ,  axillaires  ou  late'raux  vers  l'extrémité 
xlt  rat*. eaux  irès-courts.  Les  calices  font  divifés 
-en  cinq  dents  $  les  fleurs  femelles  ordinairement 
^rurvu  s  de  trois  fiyles  réfléchis.  Elle  croie  dans 
les  Indes  orientales.  T> 

6.  Antidesme  pubtfccnt.  Anttdefma  puhfceru. 
Hoxb. 

Antidef'na  foVùs  eliipticîs  y  utrtnqui  acïitts  ^  ftiiths 
'^ubefcentihus  ;  racemis  panicutatis  ^  terminalibus, 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  763.  —*  Roxb.  Corom. 

^.  Ar^or  indica ,  ovalifolfo  ;  fiofculîs  pturimh  in 
fptàs  fummo  ramuio  dlffojiiis  »  Oi^inifera^  Plukeo. 
Phyt.  22.  tab.  339.  fig.  i. 

Ses  feuilles  font  alternes ,  légèrement  pétio- 
lées ,  elliptiques ,  un  peu  aiguës  â  leur  bafe  «  ar- 
tondies  oc  mucronées  â  leur  fominet  ^  entières  , 
longues  d'environ  un  pouce  &  demi ,  glabres  en 
4leHUS«  pMbefcemes  à  leur  face  inférieure.  Ces 
fleurs  font  difpoTées  en  grappes  axillaires  »  termi- 
pales,  réunies  en  panicule.  Lz  variété  fi  en  diffère 

far  les  feuilles  arrondies  à  leur  bafe  »  Se  quelque- 
bis  légèrement  échancrées  en  cœur. 

Cette  plante  croît  fur  les  monugnes  ^  dans  les 
Iodes  «rfencales.  D 

7.  Antidesme  paniculée.  Anttdefma  panietUata. 
Roib. 
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/anttdefma  fi/ih  fubrotundo  ^  éllifthîs ,  m^inqu} 
rvtundatis ,  o^tujis ,  apice  emarginatis ,  fah:ùs  punif" 
ccntibus ;  recemis  terminalibus  ,  panicuLuià,  WiitJ. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  764.  —  Roxb. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  i  la  forme  A%  fes  fcni'- 
les  pn  fiue  r.ndes  ,  elliptiques ,  arrondies  à  leurs 
dtux  extrémités,  échancrées  &  obtuf^s  à  leur 
fommet ,  longu*  s  d'un  pruce  &  demi ,  prefi^ue 
glabres  en  deifus  ^  pubefcentes  en  deftous.  Les 
fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  rameaux 
en  grappes  paniculées  ^  longues  d'tnvîroo  quatre 
lignes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  ^ 
(  Willd  ) 

Obfrrvathns.  Garrtner  a  a{outé  à  ce  genre  s 
ribefioidts  Linn.  Flor.  zeyi.  n^.  40)  $  il  le  nomme: 

^  Anttdefma  gkefétnbilU.  Gaertn.  vol.  i.  p.  iS<;. 
tab.  59.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  812.  fig.  2. 

Gr^yjf.'ldria  \eylanica  ,  major ^  ghefémbilia ,  VTf^' 
nenfibms  diâj,  Burm.  ZeyI.  112. 

Cheftmbi/la.  Herm.  ZeyI.  }6. 

Le  fruit ,  d'après  Gacrtner ,  eft  parfcîtement 
(embtable  â  ce'ui  de  V anttdefma  aiexiuria  ;  mais 
il  eft  uns  fois  plus  petite  plus  arrondi  «  quelaue- 
fois  â  deox  lobes  6i  à  deux  femencef.  Le  calice 
&  les  ftigmates  font  les  mêmes.  Linné  dit  que  les 
feuilles  font  glabres  »  pétiolées  ^  alternes  ,  très* 
entières  y  en  ovale  renverfé  •  un  peu  obtufes.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  une  grande  panicule  ter^ 
minile,  compofce  de  plufeurs grappes  partielles; 
elles  ont  cinq  pétales»  félon  Ltnné.  Le  calice  eft 
fort  petit  y  à  cmq  dents  \  les  éumines  au  nombre 
de  cinq  \  un  piftil.  Il  s'enfuivroit  j  d'après  Linné , 
que  cette  plante  a  des  fleuts  hermaphrodites  & 
une  corolle ,  caraâcres  qui  ne  convienDent  point 
aux  antidefmes. 

Cette  plante  croit  i  l'ite  de  Ceilan.  T7 

Le  wiiembiiia  Herm  Zevl.  8^  que  Linné  donne 
comme  une  variété  de  VeUa^nus  latifblia ,  Flof. 
zeyl.  n'*.  j8,  fe  rapproche  encore  beaucoup  des 
antidefmes  par  fes  fruits,  félon  Gxitner  $  ils  n'eo 
difl%rent  qu'en  ce  qu'ils  font  moins  pulpeux. 

"^  Antidesme  grimpant.  Antîdtfma  fcandeiu. 
Lour. 

r 

Anttdefma  foliis  palmatis  ,  ferra* h  y  tauU  fu^ 
dittte.  Lour.  Fàor.  coch*n.  vol.  2.  pag.  757. 

Ses  tiges  font  longues,  Itgneu.'es»  grimpmtes, 
fans  aiguillons  &  fans  vrilles,  garnies  de  feuilles 
pétiolées.  alternes,  glabres,  palnnéss,  oeniees 
en  fcie.  Les  fleurs  font  dfoiques.  Le  calice .  dans 
Us  fltrurs  rr.âUs«  eft  divifé  en  cinq  découpures  : 
il  n'y  a  point  de  corolle.  Les  éumines  font  cour- 
tes «  au  nombre  de  cinq}  les  anthères  droites» 
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baillantes  à  !eur  fotnmct.  Les  fleurs  femelles  n'ont 
point  été  obfervées. 

Cette  plante  croit  en  Chine,  aux  environs  de 
Canton.  J) 

Obfctyations,  Cette  efpèce  «fl  douteufe ,  les 
fleurs  femelles  n'ayant  point  été  obfervées  \  elle 
s  ec:.ite  de  ce  genre  par  (on  port  j  par  Tes  feLilles 

paîniees. 

S.  Antidesme  ftilage.  Antîdtfmafiilago. 
Antidefma  foliis  ovato-ohlongis  ^  glabris  i  fioribus 

Stilago  (  bunius  )  ,  fiorlbus  triandris.  Wiilden. 
Siec.  4.  pag.  714,  —  Linn.  Mauc.  112.  — Burm. 

Ind.  16. 

Bunius  faùvus»  Rumph.  Amboîn.  j.  pag.  204. 

t:b.  131. 

^.  Sùltigo  (  diandra  )  ^  fioribus  diandris.  Wifld. 
Spec.  Plant.  4.  pîg.  714.  —  Roxb.  Corom.  2. 
pig.  3;.  tab.  i66.    • 

Arbre  de  médiocre  grandeur, divifé  en  rameaux 
p.u  nombreux,  garnis  de  feuilles  pétioiéos ,  alter- 
nes ,  fimpîes ,  très-entières ,  ovales-oblongues  , 
giabrcs  à  leurs  deux  faces,  longues  de  cinq  à  fept 
pouces^  fur  trois  ou  quatre  de  large.  Les  épis  font 
g  é!es ,  nus  ,  alternes  ,  très-longs ,  réunis  deux 
l'U  quatre  fur  un  pédoncule  commun  ,  i'outenant 
de  petites  fleurs  dioïques ,  ftflîles  .  éparfes.  Le 
calice  eft  un  peu  tubuleux,  à  tro!s  ou  quatre 
<icnts  lians  les  fleurs  mâles ,  à  cinq  dans  les  fe- 
n.tl^s  :il  n*y  a  point  de  corolle.  Les  étamines 
iV>rit  au  nombre  de  trois  ou  de  deux  dans  la  va- 
riété /s.  L'ovaire  eu  environné  d'un  anneau  â  fa 
b^'e,  farmonté  d'un  flyle  &  de  deux  ftigmates  : 
il  lui  fuccède  une  baie  arrondie,  de  la  grofleur 
à'an  pois>»  d'abord  rouge  ,  puis  noirâtre  ^  d'une 
faveur  douce,  acidulée,  que  Ion  mange  dans  les 
Indes  4  &  qui  fe  vend  fur  les  marchés. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  |> 

ANTlRRHi€A.  Juflf.  Genre  de  plantes  de  Com- 
me rfon^  qui  a  été  réuni  aux  malarua.  (  ^oyc^  Ma«- 
i-ANi  verticilîée,  n®.  4.) 

ANTIRRHINUM.  (  Vayi^  Muflier^  ) 

ANTITRAGUS.  Gaertn. vol.  2,pàg.  7,  tab..8o. 
^  plante  graminée  que  Garrcner  a  décrite  fous 
ce  nom  ^  &  dont  il  avoit  fait  un  genre  ^  eft  colle 
S^e  Linné  avoit  fucceffivement  rapportée  aux 
gtrnres  fchànut  ^  pkleum  ,  anihoxantkum^  &  qui'elt 
er  fin  devenue  une  efpèce  du  genre  cryvfis.  {Ftj. 
f  i-toLE ,  n®.  6  J  &  Crypsis  ,  Supp!.  ) 

ANTOLANG.  BALASBAS,  Camelfî  cite  fous 
ces  noms  un  arbiîfleao  des  Philippines  ^-cultivé 
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dans  les  jardins»  où  on  le  plante  en  paliflades. 
D'après  fa  defcription  &  fa  figure ,  c'eft  certaine- 
ment une  efpèce  de  carmentine  (jufticîa  Linn.), 
très-voifine  6u  jjfticia  piâa  Linn.  {Jujf)  (J^^K^'t 
Carmentine,  n°.  6.) 

ANTOLFLE.  Antophyllus  C  eft  le  nom  que  Ton 
donne  au  fruit  mûr  du  giroflier  3  qui  porte  égale- 
ment ceux  de  mire  ou  matrice  de  girofle.  Ce  frUlt 
tft  rempli  d'une  gomme  ou  réfine  dure  &  noire  j 
très-odorante  &  aromatique. 

ANTSJAC  :  nom  que  porte  à  Java  un  figuier 
figuré  dans  Rumphe,  Amb.  3 ,  tab.  91 ,  fous  1^ 
nom  A*arbor  conciliorum  ,  &  que  Burman  regarde 
comme  une  variété  du  ficus  rdigiofus.  Il  eft  re- 
marquable par  fon  tronc  très  irrégulier  &  finué 
profondément  )  par  fes  rameaux  très-entreiacés  » 
6i  quelquefois  réunis  dans  leur  point  de  conta£L 
Les  habirans  mangent  fes  fruits.  Son  feuillage  ferc 
de  nourriture  aux  animaux.  (/«jT-)  (^«^y^l  ^^^7 

GUIER,rA4.) 

ANTURA.  Ce  genre  de  plantes,  établi  par 
Forskhal  dans  f<i  Flore  de  t  Arabie,  pag.  3e ,  a  été 
réuni ,  aii>fi  que  Varduina  ,  au  genre  carijfa  Linn. 
<  f^oyei  Calac  j  Suppi.  {  Carijfa  edulis  Vahl),) 

ANVAU  :  nom  brame  de  l'emblique  ou  noîx 
emblique ,  petit  arbre  de  la  famille  des  euphor- 
bes, que  Linné  a  réuni  au  genre  pkyllantkus.  Se 
que  Gatrtner  en  fépare  fous  le  nom  générique 
à'emhlica  ,  dont  le  caraâère  diftindif  principal  eft 
d'avoir  la  coque  renfermée  dans  une  baie ,  &  les 
loges  occupées  par  deux  femcnces.  (  Kty.  Phylt 
LANTHE,  n®.  19.) 

ANYCHIE.  Anychia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones t  à  fleurs  mcomplètes ,  de  la  famille  des 
amaranthes ,  <jui  a  de  grands  rapports  avec  les  iV/^ 
cebrum ,  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
KEurope ,  fort-petites ,  à  feuilles  oppofées  ,  mu- 
nies de  ftipules,  &  qui  portent  des  fleurs  fafcicu* 
lées  J  féparées  par  des  bradées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  à  cinq  découpures  creujies  en  voûte  ^ 
conniventes  à  Uur  Commet  ;  point  di  corolle  ;  deux 
jligmates  ;  une  capjule  uiriculairg  ,  monoj'perme^  qi4 
ne  s'ouvre  point, 

CARACTÈRE    GENERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  :  ii 

<  1^.  Un  calice  d'une  feule  plècb ,  obloiif ,  œn*- 
nivant ,  i'Cinq  découpures  alonigées ,  cregfées.en 
voûte  fous  lent  fommet ,  furmoncées  d'un^  fW^ 

•  V.  Une  r^ro/&  nulle.     * 

Eee  1 
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5^  Cit)q  hamines  y  quelquefois  moins  par  avor« 
tement;  les  filamens  droits,  fécacés,  inlerts  au 
fond  du  calice^  plas  couiii  que  lui ,  oppofës  â 
fcs  divifions  \  point  de  filamens  ficriles^  fouccnant 
des  anthères  prefqu  en  cœur. 

4**.  Un  ovaire  libre ,  un  peu  arrondi ,  Air  monté 
d'un  ftyle  fimnle ,  terminé  par  deux  ftigmates  ob- 
longs ,  recourDés. 

,  Le  fruit  efi  une  capfule  qui  ne  s'ouvre  point , 
enveloppée  par  le  calice  perfiftant ,  fcarieufe  à  Ton 
fommct  »  renfermant  une  femence  prefqu'en  rein, 
adhérente  au  fond  du  calice  par  un  pédicelle  ftif* 
pendu  au  finus  latéral. 

E  s  p  i  c  E  s» 

.  I  Anychie  herniaire.  AnycfUa  htmiarioides. 
Mich. 

Anychîa  kumîfufa  ,  pubefcens  y  fbliis  ohlongO' 
cvath ,  cièiaiis.  Mi:h.  Flor.  boréal.  Amer.  i. 
pag.  113. 

Petite  plante ,  donc  les  tiges  font  très-rameu- 
fes ,  coucnées,  nombreufes,  ét.ilées  fur  la  terre , 
jpubefcentes  «  garnies  de  feuilles  petites  ^  oppo- 
fées  ^  feAiles  »  pubefcentes  ^  obloogues ,  ovales  ^ 
Ciliées  à  leurs  bords  ^  terminées  par  un  filet  fé- 
cacé  j  accompagnées  de  flipules.  Les  fleurs  font 
ramaifées  en  petits  paquets  dans  l'aiffelle  des 
feuilles  »  réparées  chacune  par  une  petite  braâée 
fcarieufe.  Les  découpures  du  calice  font  fubulées^ 
furmontées  d'une  pointe  fétacée. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  arides  & 
fablonneufes  de  la  Caroline.  {Mich.) 

Z.    AnycbiE    argentée.    Anychia    argirpcoma. 

Mîch. 

Anychia  cefpitofa  ^  procumhtns  ,  fiihpuhefcent  ; 
foUis  iintiiribus ,  acutiffimis  ;  capitulis  fafciculato- 
Jtrminalibus  ^  argenttis  y  caLcibut  api  ce  barbatis, 
Miih.  Fior.  boréal.  Amer.  i.  pag.  113. 

Cette  efpèce  a  rafpeâ  agréable  de  YiUecebrum 
pnronychia.  Ses  tiges  font  couchées  >  rameufes  « 
légèrement  pubefcentes  ,  ramaflees  en  gazon  « 
'garnies  de  feuilles  feflîles  ^  oppofées ,  linéaires  , 
Hgérement  pileufes ,  aiguës  à  leur  fommet.  Les 
fleurs  font  réunies  en  petites  tètes  fafciculées , 
terminales j  d'un  blanc-argenté  >  les  calices  barbus 
î  leur  fommet  &  longuement  acuminés. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  ^  â  la  Caro- 
line. (MiVA.)  I 

Obfirvûttpns,  II  faut  j  d'après  Michaux,  rappor- 
ter â  ce  genre  le  qmeria  <anû€Leiifiâ  Ltim.  ^  qui  a 
prefque  toujours  cinq  étamines  dans  Ton  état  jaiH 
vage  j  fit  feulement  deux  par  avortemenc  lotfqu'il 
eft  cultivé.  Sans  doute  Mkbau^  aura  ésalemeut 
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obfervé  que  fes  capfules  étoient  d'une  feule  pièce, 

&  qu'elles  ne  s'ouvroient  point  en  trois  \a.vcs, 
autrement  il  devroit  être  confervë  pacœi  Its  ^-<- 

r*tf.   (  Fo^ti  QUHRJE,  n*.  1.) 

AOTUS.  (^cyq  AoTE.) 

AOUARA.  Efpèce  de  palmier  j  dont  Aubici  a 
figure  le  fruîc.  FrontiCp.  n*.  5.  Il  poufle  pluiicurs 
ti(;es  de  fa  racine  »  qui  s'élèvent  à  la  hauteur  ae 
quinze  pieds ,  plus  ou  moins  \  il  croît  au  bàS  drs 
coteaux  humides  de  U  Guiane.  Il  parott  menciorine 
dans  Plumier  fous  le  nom  de  palma  daByHjir^y 
acuiea:a^  mini  ma  ^-GcTï»  pag.  3* 

AOUAROUCHI.  Koirouehi,  Suif  jaunâ-re ,  vé- 
gétal ,  extrait  de  la  graine  nommée  à  Cayenne 
ieaieamadou  ^  fourni  par  le  voirouchi  ou  viroia  des 
GalîbîS  {virolafebiftra^  Aubl.  Guian.  1,  p.  9C4. 
tab.  |t45  )  ,  qui  eft  une  efpèce  de  mufcadier  que 
j'ai  d'krit  dans  ce  genre  »  n*.  7  «  fous  le  nom  de 
mynfiicdjebifiran  Pour  retirer  ce  fuif  on  pile  les 
graines^  auparavant  fécbees,  nétoyées  &  répa- 
rées de  leur  coque  :  on  les  réduit  en  une  pâte  > 
fur  laauelle  on  verfe  de  l'eau  bouillante.  Le  fuif 
s'en  (epare^  s'élève  à  la  furface,  &  s'y  durcit 
lorfque  l'eau  eft  refroidie.  On  le  fond  de  nou* 
veau ,  df ,  après  l'avoir  paflé  ï  travers  d'un  ta- 
mis ,  on  en  forme  des  chandelles  j  employées  dans 
la  colonie  de  Cayenne. 

APACARO  :  nom  brachmane  d'un  petit  arbre 
figuré  dans  RhéedeiHort.  Malab.  vol.  5»  pag.  )i» 
tab.  16  j  fous  celui  de  ijieroupanei ,  qui  réunit  tous 
les  cariâères  de  Vuvaria,  &  qui  paroh  m£me  de- 
voir fe  rapporter  à  Vuvaria  cerafoides  de  Roxburg. 
i^oyei  CAifAHG,SuppL) 

APACTIS  du  Japon.  ApaSis  japontca,  Thunb. 

ApaBis  foliis  ûltemis  ^  Jlmplicibus ,  ovatis  j  glé' 
bris  i  floribus  racemofis  ,  fuùterminaùbuSm 

ApaSis  japonica»  Thunb.  Flor.  japon.pag.  191* 
—  Willd.  Spec.  1.  pag.  84J. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  ,  établi  pv 
Thunberg,  â  fleurs  incomplètes^  potjpétalëes» 
dont  les  rapports  naturels»  ainfi  que  la  famille, 
ne  font  pas  encore  bien  co.mus»  &  qui  ofre  pour 
caraûère  eflentiel  r 

Une  cproile  k  quatre  pAaies  ;  point  de  caitte  ; 
f(tM\t  a  vingt  itamines  ;  un  çvairc  iibrt  y  furmoad 
AunfyU, 

• 

Ce  genre  ne  comprend  encore  qu'une  feule  ef- 
pèce. C'eft  un  arbrilfeau  dont  la  tige  fe  diviie  ea 
ramraux  très*nombreux«  glabres,  alternes ^  garnis 
de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ovales  ^  glabres  à 
leurs  deux  taces  ^  dentées  en  fcie  â  leur  conte  -r, 
]  excepté, vers  leur  bafe.  Les  fleurs  font  ficuées  vea 
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Textrémîté  des  dernières  ramificaiions,  diTpof^es 
en  grappes  ovales  dans  leur  jeunefle,  puis  alon- 
P-^es  à  mefure  que  les  fleurs  s'épanouîflent  î  elles 
n'our  poinc  de  calice.  Les  pédoncules ,  atnfi  que 
Jtr*  pélicelles,  font  un  peu  velus,  rudes  au  tou- 
cher. I.a  corolle  eft  compofée  de  quatre  pétales 
crénelés,  tn^gauT,  Les  étamines  font  au  nombre 
lie  leize  à  vingt.  L'ovaire  eft  libre ,  futmonté  d'un 
liyle.  Le  fruif  n'a  pas  encore  été  obfervéi  ainfi 
4ue  le  ftigmaice. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  Jy  (  Defcript,  ex 
Tkunb.  ) 

APALACHINE.  Arbriffeau  de  l'Amérique  fep- 
tentrionale  »  ainfi  nommé  parce  qu'il  croit  fur  les 
monts  Apaiaches.  L'infuuon  de  Tes  feuilles  eft 
recommandée  dans  la  Louifiane»  pour  foulager 
rellomac^  faciliter  la  digeftion,  relâcher  douce- 
ment le  bas-ventre  ,  &  faire  couler  les  urines.  On 
Ta  vanté  aulfi  dans  les  douleurs  néphrétiques  ^  Ik 
Av.sits  autres  affeâions  d^%  reins  &  de  la  veflîe. 
Quoiqu'il  en  fost  fait  mention  dans  divers,  traites 
de  drogues ,  cette  plante  n'eft  pas  ufitée  en  Eu* 
Tope  y  peut-être  i  caufe  de  la  difficulté  de  s'en 
procurer.  On  n'a  pas  même  bien  connu  la  vraie 
apaiachine  j.  qui  avoir  été  regardée  tantôt  comme 
un  ceanotkas  ,  tantôt:  comme  un  prinos  ,  un  cafftne. 
Maintenant  elle  eft  rapportée  fûrement  au  genre 
Houx  {iltx)  ,  fous  le  nom  d'iVfx  vomitorîa  Ait. , 
qui  eft  peut-être  impropre ,  puifque  cette  plante 
n'a  pas  jufqu'â  préfent  été  regardée  comme  émé- 
tique.  (i«jfO  (  yojei  Cassinb,  n*.  5,  &  Houx , 

Suppl.  ) 

APALANCHE.  Prinos.  Les  deux  efpèces  d'à- 
palanches  décrites  dans  cet  ouvrage  font  les  feules 
cultivées  depuis  un  certain  tems  dans  les  Jardins 
botaniques  de  I  Europe.  La  première ,  prinos  ver» 
ttcillacus  Linn.  {prinos  Gronovii,  Mich.  Flor.  bor. 
Amer,  a,  pag.  ij6)  ,  eft  gravée  dans  Xëslllufira^ 
lions  des  Genres ,  tab.  25  J ,  fig.  I  ,  ainfi  que  la  fé- 
conde ,  prinos  g/aher,  fig.  2.  Les  fui  vantes  ont  été 
découvertes  depuis  peu  d'années  par  différens 
voyageurs. 

3.  A  PALANCHE  des  monugnes.  Prinos  monta' 
nus,  Svarti. 

Prinos  fitliis  oyatis  ,  ferratis  ,  utrinqu^  nitidis* 
Svf  arri ,  Flor.  Ind,  oc< id,  i .  pag.  6iX^  & Prodr.  j8» 
—  Wiild.  Spec.  2.  pag.  225. 

Cet  arbre  s*élève  i  la  hauteur  de  vingt  à'trénte 
pî^iis  i  chargé  de  rameaux  glabres,  cylindriques  , 
&:  de  teuilles  alternes  j  pétiolées,  ovales,  aiguës 
â  leuri,deux  extrémités  ,  glabres  ^  nerveufes  ^  lui- 
fanies  â  leurs  deux  faces,  longues  d'un  pouce  & 
demi ,  garnies  a. leur  contour  de  dentelures,  écar- 
tées ,  aiguës  »  les  pétioles  courts ,  glabres  j'cylin- 
<inques.  Les  fleurs  fonc  petites  &  blanches^  fou- 
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tenues  par  des  pédoncules  folitaiies  ^  axillaires  « 
beaucoup  plus  courts  que  les  feuilles ,  chargés  de 
trois  ou  quatre  fleurs  pédicc liées.  Le  calice  eft 
partagé  en  iix  découpures  petites  ,  ovales ,  con- 
vexes ;  la  corolle  en  fîx  lobes  ovales-lancéolés, 
ouverts  en  roue,  réfléchis  a  leur  fommeti  les 
anthères  arrondies ,  bifides  à  leur  bafe  ;  le  (Hgmate 
en  tête ,  comprimé ,  à  fix  lobes  peu  l'enhbles.  Le 
frUit  eft  une  petite  baie  arrondie^  prefqu'o^ogone, 
noire  dans  fa  maturiré,  à  fîx  logts,  contenant 
chacune  une  femence  comprimée,  oblongue,  noi- 
râtre, luifante. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque,  fur  les  mon* 
tagnes.  T>  {Swan^,) 

4.  ApAtANCHE  à  feuilles  d'argan.  Prinos fidc^ 
roxyloides'  Swarte. 

Prinos  foliis  fuhrotundis  y  integerrimis,  Svariz, 
Flor.  Ind.  occid.  i.  pag.  624,  &  Prodr.  58. 

C'eft  un  arbnre  dont  le  bois  eft  très-dur;  les  ra- 
meaux cylindriques,  cendrés,  garnis  de  feuillet 
alternes ,  pétiolées ,  ovales  ,  un  peu  arrondies  , 
glabres ,  très-entières,*  obtufcs ,  un  peu  coriaces , 
plus  pâles  en  deflbus.  Les  fleurs  font  blanchâtres'» 
petites,  réunies  de  quatre  â  huit,  dans  les  aiflelles 
des  feuilles  ,  fur  des  pédoncules  (impies  ,  plus 
longs  que  les  pétioles.  Leur  calice  eft  fort  petit» 
à  fîx  dents;  la  corolle  â  fix  découpures  ouvertes» 
ovales ,  i^erfiftantes  ;  les  anthères  oblongues  s  té 
ftigmate  feftîle  ,prefqu'en  tête  >  âfix  firiçs^  Le  fruit 
eft  une  baie  arrondie ,  couronnée  par  le  ftigmate  « 
contenant  Itx  femences  oblongues ,  '  lîllonnées  » 
très-rapprochées. 

Cette  plante  ctoît  dans  l'île  Satnt*Chriftophe  \ 
au  mont  Serrât,  &c.  1}  (Swarti,  ) 

f .  Ap  AL  ANCHE  dioïque.  Prinos  dîoicus.  VahL  ' 

Prinos  foïiis  ohlongo^ovatis ,  fuhferratis ,  glabris  , 
coriaceis  ;  pedunculis  axi/iariètts ,  fuhunifioris  /  fo* 
rihus  dîoieis  y  tetrandris,  Vahl,  Eglog.  2.  pag.  If. 
tab.  14.  ' 

Sti  rameaux  font  glabres,  ponAués,  un  peu 
anguleux  ,  garnis  de  feuilles  nombretife^  j  alcer* 
nés ,  pétiolées ,  larges  de  deux  pouces  ,  ovales  » 
arrondies  fur  les  individus  mâles  »  avec  une  petite 
pointe  courte  ;  obldpgues  -  ovales ,  &  fouvenf 
échancrées  fur  les  individus  femelles ,  glabres  i 
leurs  deux  faces,  à  peine  denticulées»  entièret 
vers  leur  bafe,  luifantes  en  deflus ,  plus  pâles  & 
phrfemées  de  petits  points  en  deflbus.  Les  fleurs 
font  dioïques  i  les  maies  axillaires  »  réunies  envi- . 
ton  au  nombre  de  vingt  y  fou  tenues  pat  des  pé* 
doncules  prefque  fimples,  très-courts,  de  la  lou? 
gueur  des  pétioles.  Leur  calice  eft  fort'pttit,  i 
quatre  découpures }  quatre  pétales ,  autant  d  eta- 
mlnesi  un  ovaire  avorté  i  les  fleurs  femeUes  moiM 
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nombreufcs ,  un  peu  plus  grandes  que  les  fleurs 
mâles  y  l'ovaire  oblong  ^  obtus. 

Cette  plante  croit  au  mont  Serrât.  1>  (Vahi.) 

6,  Apalanche  luifante.  Frinos  nltidiu,  Vahl.  • 

Prinos  foliis   oblongo^ovatis  ,  ferratU  j  nitidU  , 
membranaceh  y   ptduTUuiîs  axUlaribus  ,    unifioru  y 
forihus  utrandris.  Vabl>  Egl.  2.  pag.  26. 

Rapprochée  de  b  précédente  ^  cette  plante  en 
diffère  par  Tes  rameaux  fldurîs ,  plus  grêles  ^  bruns 
&  non  blanchâtres  3  par  fes  feuilles  plus  petites  > 
plus  luifantes  »  ordinairement  rétrécies  en  pointe 
vers  leur  bafei  les  pédoncules  moins  nombreux  , 
te  tous  unifiores  $  toutes  les  fleurs  hermaphro- 
dites j  une  fois  plus  grandes.  L'ovaire  «Il  arrondis 
le  fiyle  prefque  nul  5  le  ftigmate  aigu.  LpO  fruit 
connfte  en  une  baie  ovale  «  un  peu  ronde  j  de  la 
groffeur  d'un  grain  de  poivre. 

• 

Cette  plante  croit  au  mont  Serrât.  T>  (  Dtfcript, 
m  Vahl.  ) 

7.  Apalanche  dosteufe.  Piinos  amhiguns. 
Mich. 

Prinos  foliis  ovalibus  »  utrinque  acumînatisi  pedi- 
tclÛs  Pnûfcuiis  unifions,  ad  imos  ramunculos  numéro 
congeJtU  iftnûntis  folitariis  y  fiorum  panidone  qua^ 
ttmariâ.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  2}6. 

%.  Idim  ,  fiorum  partitions  quinariâ.  Mich.  !•  C. 

An  cajfiae  caroUnlana  ?  Walrh.  Flor*  carol. 

Cette  plante  offre  tous  les  caraâères  des^nnoi. 
Ses  fleurs  >  comme  dans  la  phipart  des  autres  ef- 
pèces  j  font  dioiques  par  avortement.  Ses  feuilles 
font  alternes ,  ovales  j  rétrécies  en  pointe  à  leurs 
deux  extrémités.  Les  fleurs  miles  ^  rapprochées 
en  grand  nombre  vers  la  ba(e  des  jeunes  rameaux  j 
font  foutenues  pr  des  pédoncules  uniflores  i  les 
fleurs  femelles  lolitaires.  Ordinairement  les  par- 
ties de  la  f» unification  font  partagées  en  quatre, 
quelquefois  en  cinq  y  &  dans  ce  dernier  cas  elld 
paroit  être  la  même  plante  que  le  cafflne  caroli- 
niana  de  Waithertus. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline.  |^  {Mich,) 

APALATOU.  Apalatoa.  Aubl.  Ce  genre  d'Au- 
bier ^  qu'il  dJftinguoit  du  touckiroa,  lui  a  été  réuni  ^ 
te  Ce  trouve  dans  Witldenow ,  ne  formant  qu'un 
feul  genre  fous  le  nom  de  crudia.  Cette  réunion 
avoit  été  indiquée  par  M.  de  Jullîeu  dans  fes  Fa- 
milles des  plantes. 

APAMA.  (  Voyei  Alpan  j  Se  Illuftr.  Gêner, 
tab.  64c.  ) 

APARGIA.  Genre  de  Schrébère ,  &  dans  lec{uel 
Willdenov  ^  d'après  lui  1  a  réuni  plufieurs  efpèces 
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de  Uontodon  Lînn.  j  quelques  kîeracitan  ^  &c.  qiû 
ont  pour  caraâère  euenael  : 

Un  réceptacle  nu;  une  MgrttteftffiU g plumeufe ;  un 
calice  imbriqué, 

MM.  de  Lamarck  &  de  Jaflieu  avoient  déjà  «  bien 
auparavant  j  divifé  le  genre  Uontodon  Linn.  en  deux 
autrts  j  fous  les  noms  de  leontodon  &  de  taraxa^ 
cum ,  en  leur  aflignant  les  mêmes  caraâères.  (Kpy. 
Lion  DENT  &  Pissenlit.  ) 

APARINÉ  :  nom  fous  lequel  Toomefort ,  & 
d'autres  avant  lut  »  défignoient  le  gratteron  6e 
d'autres  plantes  analogues  ,  iiemblabTes  par  leur 
ftuâification  au  gaillet  >  dont  elles  ne  différent  que 
p^r  i'afpérité  delà  ttge«  des  feuilles >  &  quelque 
fois  du  fruit. 

APEIBA.  Ce  genre  porte  le  nom  é*auhiet/a 
dans  Schrébère  &  Willaenov.  M.  de  Lamarck  a 
donné  dans  les  llLfirations  la  figure  des  fruits  de 
plufieurs  efpèces  contenues  dans  ce  genre .  tab. 
470.  Aptiba  glabra ,  fig.  1  \  apeiba  petoumo  «  fig.  2; 
apeiba  ofpera  ,  fig.  3.  Ces  deux  dernières  figures 
font  de  Gaertner»  atnfi  que  la  quatiième,  ^tiba 
echinaia  Gaertn.  »  dont  il  n'y  a  de  connu  que  le 
fruit. 

APHACA.  APHACÉ.  Ces  noms»  cités  par 
Théophrafte  ^  Diofcoride  &  d'autres  anciens  au* 
teurs  j  ont  été  appliqués  i  différentes  plantes.  Les 
uns  ont  cru  que  c'étoit  l'orobanche^d  autres^cne 
plante  chicoracée  qui  j  d'après  les  figures  ou  on  en 
donne  >  paroit  écre  une  efpèce  de  ^epis,  Diofco- 
ride parle  d'un  aphace .  qui  tfX  un  arbrifleau  légumi* 
neux.  Enfin»  Vaphaca  de  Lobel  &  des  Modernes . 
que  Dodonée  nomrooit  orobanche  «  efl  une  herbe 
légumineufe  »  dont  Tournefort  a  fait  fon  genre 
aphacaj  &  que  Linné  a  réuni  â  celui  de  la  gefle» 
fous  le  nom  de  lathyrus  aphaca  Linn.  »  diftinâ  de 
fes  congénères  parce  qu'il  n'a  pas  de  feuilles, mats 
feulennent  des  vrilles  »  garnies  a  leur  bafe  de  larges 
iUpnles.  (/;//) 

APHANES.  (  Voyti  Percepxer.  ) 

APHARCA.  Théophrafte  défignoit  fous  ce  nom 
un  arbre  que  plufieurs  auteurs  croient  être  l'ala* 
terne»  rangé  maintenant  parmi  les  nerpruns. 

APHITÉE  parafite.  Apkyuia  hydnora.  Linn.  — 
Lam.  iU.  tab.  568. 

APHYLLANTHES.  (Kiy.  Jonciole  &  Non- 

FEUILLEE.) 

APHYLLOCARPA.  Cavan.  ftatl.  Ceft  Vof- 
munda  regalis^doTM  Cavanilles  avoit  fait  un  genre 
particulier.  (  Kay^^  Osmondi»  n^.  21.) 
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APmTEIA.  (Vayei  AphitÉE.)   ' 

APîOS  :  efpèce  de  tîthj'male  ou  d'euphorbe  , 

t.:/:orf>'a  apiosLinu.  (  Fby«jEuPIIORBE,n*.  6j), 

donc  la  racine  cubéreufe ,  en  forme  de  poire,  lui 
avoir  fait  donner  le  nom  de  pyraria  dans  l'île  de 
fardie^  &  à'apios  dans  la  Grèce^où  elle  étoit 
encore  nommée  îfchas  ^  dt^-i-àcixt  figtie,  pour  la 
nème  raifon.  DiorcoriJe,  Pline  &  Théophrafte 
annoncent  fa  propriété  hydragogue>  purgative  ou 
émëtique  »  fclon  les  parties  de  la  plante  que  Ton 
emploie.  Dalechamp  j  en  parlant  de  Vapios^  cite  les 
divers  paflTapes  de  ces  auteurs  qui  lui  font  relatifs. 
On  a  donne  poftérieurement  le  même  nom  a  la 
cerre-noix  {hunium  ùuibotafianum  Linn.),  i  la  geflfe 
cubéreufe  (lathyrus  tuhferofus  Lînn.  )  &  à  une  ef- 
pèce de  %\yc\ïït  {glycine  apipà  Linn.)^  prc>bable- 
ment  parce  que  leur  racine  eft  également  tubé- 
reufe ,  3c  i  peu  près  de  la  même  forme,  (  Jujf,  ) 

APIUM.  {Foyei  Persil.) 

APLUDA.  (  y^yei  Aplude  ,  &  les  îllufiratîons 
des  Genres  y  cab.  841  ^  où  Vapiuda  mutica  eft  repré- 
Tenté  fig.  i  ^  &  Vapluda  anftata'6$.  l.) 

APOCÎN.  Àpocynum.  Ce  genre,  qui  renfenne 
dts  plantes  d*un  très-bel  afpeâ  par  la  difpoficion, 
le  nombre  &  fouvent  la  couleur  de  fes  fleurs  ^  a 
été  crès-peu  zvigmemi.U àpocynum  androfAmîfoUum 
eR  figure  tab.  ijC^  fig»  i. 

io>  Apocin  a  feuilles  de  millepertuis. ^/ory- 

num  hypericifolium»  Ait. 

Apocynvjn  caule  ere&iufcuh  y  kerhaceo  ;  foiiîs  ob^ 
Ion  gis  ,  cordatis  ,  glahris  ,•  cymis  folio  breviorihus. 
Aie.  Hoir.  Kcw.  i.  pag.  304. 

Afocynum  (  fibiricum  ) ,  cauîe  ereél^ ,  keriuceo  ; 
foli'is  oblongis  ,  umbellis  termina  Obus,  Murr.  Sy^* 
veg.  pag.  zj8.  —  Jacq.  Hort.  }.  pag.  37.  tab.  66* 

Ses  tiges  font  glabres,  herbacées;  fes  rameaux 
oppofesj  redrefîéSj  un  peu  anguleux,  garnis  de 
feuilles  oppoféts,  médiocrement  pétiolées,  gla- 
bres^ vertts,  plus  paies  3c  un  peu  piibefcences  en 
dcdous  dans  leur  jeunefTe^  entières  i  leurs  bords , 
à  ps.ine  aiguës ,  fouvent  obtufts ,  terminées  par 
une  petite  pointe  fpinuliforme.  Les  fleurs  font  dif» 
poiees  en  une  petite  ombelle  axillaire ,  terminale , 
p  us  courte  que  les  feuilles^ 

Cette  planre  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
na!e.  x  (  K.  /  ) 

Vapccynum  minutum  Lînn.  f.  &  Didl.  n**.  11, 
efi  V àpocynum  hcftatum  Thunb.  Prodr.  png.  47. 
L'apoi-ynam  indicum  Lam.  a  éré  renvoyé  par  ce 
même  auteur  au  c^nanckum  indieum  ^  vol.  2 ^  pag. 

236, 

ChfcrvAÙonu  Vapccynum  indicum  j  h*.  4  j  4  ^t^ 
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replacé  parmi  les  cynanckum  avec  celles  qui  na 
font  encore  que  très-imparfaitement  connues. 

*  Apocynum  (  cordatum  )  y  cmUt  volubilis  kirto; 
foliis  ovatis  ,fubtus  vil/vfis.TUutÙ^.  Prpdf.  47- 

♦  Apocynum  (lanceolarnra)  ,  caule  volubili  ^  her" 
baceo  ,  ftriato  ,  glabro  ;  foliis  lanceolatis  ,  umb'elU 
trijlorâ.  Thunb.  Prodr.  47. 

Ces  deux  efpèces  font  orginaîres  du  Cap  de 
Bonne-Erpérance  ;  ellfs  ne  font  encore  connues 
que  par  la  phrafe  fpécifique  de  Thunberg. 

1 5.  Apo  ciM  aggloméré.  ^/?0^yAtf /If  agghmeratum* 

Apocynum  foliis  elliptic'S  ^  utrinquk  ohtufis  ^  fub- 
mneronatis  ;  fioribus  cymofis  ^  agglomeratis  ;  coroUâ 
fauct  pilofi,  (  N.  ) 

NummuUria  la^ea,  major.?  Rumph. . Amb,  J» 
pag.  470.  cab.  175.  <ij.  i. 

Ses  tiges  font  ligneufes  3  grimpantes  $  fes  ra« 
meaux  glabres  ,  alongés^  cylindriques  5  les  Feuilles 
diflantês ,  oppofées^  pétiolées,  longues  d'un  pouce 
8c  plus ,  larges  au  moins  de  quatre  lignes  ^  ellipti* 

J|ues ,  obtufes,  arrondies  i  leurs  deux  extrémités , 
ouvent  terminées  par  une  petite  pointe ,  glabrei 
en  deflTus ,  blanchâtres  3c  un  peu  pubefcences  en 
deffous,  finement  réticulées;  les  nervures  fines ^ 
confljentes  vers  les  bords.  Les  fleurs  Ibnc  nom* 
breufes ,  réunies  en  cime  axillaire ,  plus  courte  quo 
les  feuilles»  Les  ramifications  font  n  courtes ,  que 
les  fleurs  paroiflent  agglomérées.  Leur  calice  eft 
à  cinq  découpures  ovales  ^  obtufes  »  blanchâtres  j 
membraneufes  ,  &  prefque  ciliées  i  leurs  bords* 
La  corolle  fe  divife  en  cinq  lobes  obtus;  chique 
lobe  garni  en  dedans  »  vers  fa  bafe ,  id'unc  bande 
de  poils  grifâtres.  Les  fruits  ne  me  font  pas 
connus. 

Cette  plante  a  été  découverte  à  Saint-Don^ûv* 
gue  par  M.  Poiteau.  5  (  ^«Z*  "*  ^^^^*  Des  font,} 

16.  Apocin  réticulé.  Apocynum  reticalatum^ 
Lour. 

Apocy$utm  caule  volubili  j  perenni  ;  foliis  ovatié  s 
venofis.  Linn^  Spec.  J.  ?  — ^  Lour.  Flor.  cochin.  i. 
pag.  Z08. 

Olus  çrudum  minus,  Rumph.  Amb.  lib.  7.  c.  4r« 
tab.  40.  fig.  1. 

Cette  tfpèce,  que  Loureiro  croit  être  Vapç'* 
cynum  reiiculatum  Linn.  >  a  des  tiges  grêles,  li« 
gneufe^,  grimpâmes,  pileufes,  cyfindnques;  des 
feuilles  ovales  ,  prefqu  acuminées  ,  très  entière^  » 
pîa^res ,  hjîfanti  s ,  recourbées  à  leurs  bords  ;  les 
fleurs  jaunes  ,  difpofées  e>n  petites  ombelles  axiU 
hires.  Lp  calice  e(l  divifé  en  cinq  découpures^  la 
corolle campanulée,  i  cinq  lobes;  cinqétamines; 
point  de  âlamens  alternes,  (lériles;  un  ovaire 
I  obiong  j  contenant  les  embryons  de  .pli4(ieurs 
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femences.  (  Voyn  Apocin  y  n*.  4  ^  robrerration 
qui  le  termine.  ) 

Cette  plante  croit  parmi  les  buiflons  >  à  la  Co- 
chiochine.  |>  (  Defcript.  ex  Loar.  ) 

17.  Apocin  de  la  jeunefle.  Apocynumjuventus* 

Lour. 

» 

Apocynum  caule  frutieofo  ^  volubili  ;foiUs  ovatis , 
filofis  ;  racemis  dichotomis.  Lour.  Flor*  cochin.  i  • 
pag.  208. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  font  grimpantes  ^  grê- 
les, pileufes^  rougeâtres  3  munies  d'une  racine  en- 
tière j  greffe  ,  cylindrique  «  charnue.  Les  feuilles 
font  oppoféesj  pileufes,  ovales ,  très  entières.  Ses 
fleurs  font  petites,  d'un  jaune-verdâtre ,  difpofées 
en  grappes  dichotomes^  axillaires.  Leur  calice  fe 
divife  en  cinq  découpures  oblongaes ,  pileufes  , 
étalées.  La  corolle  eft  campanulée ,  à  cinq  décou- 

{»ures  lancéolées*  trois  fois  plus  longues  que  le  ca- 
ice  \  dans  l'intérieur  >  cinq  corpufcules  connivens  , 
en  forme  de  lobes  $  cinq  filamens  ftériles  ^  redref- 
fés{  cinq  anthères  feffiles ,  en.  forme  d'écailles, 
adhérentes  aux  dnq  corpufcules  internes.  L'ovaire 
eft  oblong ,  à  deux  lobes  «  furmontë  d'un  (tigmace 
fcffile  3  concave ,  bifide  i  deux  follicules  remplies 
de  femences  aigrettées. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  agreftes ,  à  la  Co- 
chiochine.  T>  {Lour,)  Les  médecins  du  pays  re- 
connoiffent  dans  les  racines  de  cette  plante  une 
telle  force  pour  ranimer  les  efprits  vitaux  ,  qu'ils 
prétendent  oue  Ton  ufage  habituel  peut  rappeler 
dans  les  vieillards  la  vigueur  de  la  jeunefle. 

18.  Apocin  â  fleurs  alteriies.  Apocynum  alur- 
nîfiorum*  Lour. 

Apocynum  caide  fruticofo ,  fcandente  ;  foliis  ova* 
tis  i  acuminaiîSf  glabris}  axiiiîs  uiiérnUy  umhtlli^ 
fioris.  Lour.Flor.  cochin.  1*  pag.  109. 

Ses- tiges  font  longues  »  grimpantes ,  rameures , 
ligneufés^  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées, 
planes  ^ovales,  glabres,  acuminées,  très-entières. 
Les  fleurs  font  pâles,  inodores  j  difpofées  en  om- 
belles alternes  &  axillaires.  Leur  calice  eft  à  cinq 
folioles  lancéolées  j  redreffées  i  la  corolle  plus  Ion- 
eue  queie  calice  i  cinq  corpufcules  profondément 
bifides ,  droits ,  obibngs ,  adhérens  au  tube  de  U 
corolle,  &  rapprochant  les étamines  du  fligmate. 
Le  fruit  çonfifte  en  deux  follicoles  polyfpirmes. 

Cette  plante  croît  en  Chine ,  dans  les  iles  peu 
ébignées  de  Canton.  1>  (  Lour.  ) 

19.  Apocin  d'Afrique.  Apocynum  africanum. 
Lour. 

i   Apocynum  taule  fruticofo  ^  fubtreBo  ;  foliis  ovatis 
ohlénpj'^pedimcuiiêfuhtrifioris.  Lour.  Fior.  coch.  l* 

pag.  209. 
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Cette  plante  parole  fe  rapprocher  beaucoup  de 
V apocynum  triflorum  Linn.  Ses  tiges  font  longues  de 
huit  pieds ,  redreffées,  ligneufes^  les  rameaux  af- 
cendans  ^  les  feuilles  ovales-oblonsues ,  très-entiè- 
res^ petites,  glabres,  épaiffesj  Tes  fleurs  pâles, 
axillaires ,  au  nombre  de  trois  environ  fur  le  même 
pédoncule.  Le  calice  eft  à  cinq  divifions  droites, 
aiguës  \  la  corolle  i  cinq  découpures  lancéolées, 
torfts ,  réfléchies  ;  cinq  corpufcules  fubulés  ,  al- 
ternant avec  cinq  glandes  colorées}  cinq  étamines; 
un  fiyle  fubulé,  de  la  longueur  des  éumtnes ,  ter- 
miné par  un  ftigmate  bifide,  aigu  \  deux  follicules 
coniques,  contenant  des  femences  aigrettées. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  de  T Afrique 
orientale  >  dans  les  plaines  fablonoeufes.  1^  (  Lojt* 
reiro,  ) 

APOCYNUM.  (  Voyei  Apocin.) 

APOGONES.  C'eil ,  dans  l'œthéogamie  de 
M.  Palifot-Beauvois  ,  la  première  feston  de  la 
famille  des  mouffes,  correfpondant  aux  apérif- 
tomes  de  Hedvig  &  aux  gymnopériftomates  de 
Bridel.  Le  caraâère  difiTérentiel  des  mouffes  de 
cette  ftâion  eft  d'avoir  l'orifice  de  l'urne  nu, 
c'eft'â-dire ,  privé  de  denu  &  de  cils. 

Cette  ftûion  contient  fept  genres,  diftingués 
ainfi  qu'il  fuit  : 

*  Urne  pédoncuUe. 

I.  Andrée.  (Suppi.)  Andrua.  Urne  divifée  en 
quatre  portions  «  comme  dans  les  jongermanes. 

1.  TouRBETTB.  (5i(pf/.)  Turheiiia.  Opercule 
caduc. 

)•  Phasc.  (SuppL)  Phafcum.  Opercule  pec- 
fiftant. 

♦  ♦  Urne  tuhulée. 

4.  Tetraphe.  (  SuppL  )  Tetrapkii.  Opercule 
periiftant»  à  quatre  dents. 

5.  GymnostOME.  (  Strppl.  )  Gymnofiomunu 
Opercule  caduc  \  gaine  dépourvue  de  périchet  \ 
fleurs  terminales. 

6.  Anictangii.  {SuppL)  AniSangiam.  Mène 
caraâère  i  flturs  latérales. 

7*  Hedwigts.  {SuppL)  Hedwigia.  Gaine  refl- 
fermée  dans  un  périchet. 

ce  Les  apogones ,  dit.  M.  de  Beauvois,  établie 
fent  le  paUage  qui  lie  les  qnoufles  à  la  Emilie  des 
hépatiques  »  qui  les  précèdent  dans  l'ordre  natu- 
rel. En  effet ,  l'andree  porte  une  urne  qui  (e  di« 
vire  en  quatre  portions  égales  ^  8c  qui  e(t  portée 
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fur  un  pédoQcole  blanc ,  mou  &  «membraneut  «  I 
ccmme  dans  les  jopgerman'S.  Le  même  pédon-  ' 
cule  fe  retrouve  dans  la  tourbetces  enfin  j  il  de* 
vient  plus  folide  dam  le  phafc,  &  fe  rapproche 
clai:t.)nt    plus   du   cube   de    l'urne   des   autres 
moufles. 

»  Cette  famille,  extrêmement  naturelle,  n'avoîi 
pas  été  faifié  par  Linné.  C'eft  à  Hedvig  aue  nnus 
lom TiCs  redevables  de  la  nouvelle  diUnbution  des 
m  tj/Ies  par  la  prëfence,  par  rabfence  &  par  les 
(^idcrencts  du  périfiome  ou  orifice  de  Turne.  Cet 
ha  il'j  obfervateur  a  le  premier  publié  fes  recher- 
ches. Depuis  ce  tems,  1  étude  des  moufles  eft 
devenue  plus  fimple  &  plus  facile.  Il  refteroit 
lies  r eu  de  chofes  à  defirer  sil  n'eût  pas  lui- 
iT.cn,c  compliqué  fa  iriéthodf  en  y  faifant  entrer , 
10  nme  caraâères ,  ce  qu*il  appelle  Us  ficurs  mâUs 
Ce  Lts  plante.,  »  {Palfot-Btauv.  ) 

APONOGET.  ApoHogeton.  Ajoutez  aux  nu- 

r.  Aponoget  à  épi  fimple.  Aponogeton  moncfia' 
cnyon.  Linn.  —  Lam.  iUuftr.  tab.  276.  fig.  i. — 
Inucb.  Dilf.  nov.  Plant.  Gen.  4.  pag.  7J.  kon. 

Srathium  chintnfe,  Lour.  Flor.  cochin. 

p.  Aponogeton  (lîneare)  ,  fp'^câ  fimpUci ,  folits 
Iktarihus,  Vahl  j  Symbol.  5.  pag.  51. 

La  variété  /  ,  dont  les  fleurs  font  également 
dirpofee^  en  un  épi  fimple  ,  terminal,  diffère  par 
Tes  fcuitles  linéaires  &  non  ovales  j  en  cœur. 

1.  Aponoget  à  double  épt.  Aponogeton  dlfla- 
chyon.  Linn.  — Aiton  »  Hort.  K.v.  1.  pag.  495, 

—  I  bunb,  D»ff.  nov.  Piant.  Gen.  4.  pag.  74.  le, 

—  Lam.  m.  Gen.  tab.  176.  fig.  2. 

^.  AroNOGET    crépu.  Aponogeton  crifpum. 

Thiir.b. 

Aponngetoa  fplcâ  fimpicl  ;  foliîs  infîformihus  , 
^"-'[pis.  1  huiib.  Difl.  nov.  Piant.  Gen.  pag.  73. 

Les  racines  font  fibreufes }  les  feuilles  pétîo- 
lées,  enfiformcs,  longu.s  de  fix  à  fept  pouces, 
fla'nfs,  crepnts ,  acunûnées  a  leur  fommet  j  les 
reticles  un  peu  plus  courts  que  les  feuilles.  Les 
rampes  font  liréaires  ,  droites^  glabres  ,  flexueu- 
Ics  .trois  fo'S  plus  longues  que  Us  feui  les ,  ter- 
minées par  un  épi  fimpiej  interrompu,  long  d'un 
poi'ce. 

Cette  pinnte  croie  dans  les  lieux  inondés^  à 
Ceilan    (TAim^.  ) 

4.  Apokogct  à  feuilles  étroites.  Aponogeton 
ûn^LJiifotium,  Ait. 

Aponogeton  fpîcâ  btfidd;  folih  lineari-lanceolatis^ 
botëniqëi,  Supplémetu.   Tome  /. 
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ereâis  ;  hra&ils  bipartuîs  «  fioribus  hexandris.  Aie* 
Hort.  Kev.  i.  pag.  45)15. 

Il  paroît  que  cette  efpèce  avoît  été  confondue 
par  Linné  fils  avec  Vapoao^^eton  difiachyon  ;  elle  ea 
dilî^re  par  fes  feuilles  plus  étroites,  létrécies  en 
pointe  a  leurs  deux  extrémités.  Les  hampes  font 
d'un  rouge-pâle  j  les  fleurs  peu  nombreufes;  les 
bradées  blanchâtres,  rouges  à  leur  bafe,  parta- 
gées ,  prefque  dans  toute  leur  longueur^  en  deux 
découpures  linéaires  ,  oblongues.  Les  étamines. 
font  au  nombre  de  fix,  trois  &  quatre  fois  plus 
courtes  que  les  bradées  \  l'ovaire  furmonté  de, 
trois  flyles. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Botme  •  Efpé-^ 
rance.  if  (  Alton,  ) 

APOPHYSE.  L'apophyfe,  en  terme  de  botani- 
que, dans  la  famille  des  monffes ,  elt  un  renflement 
particulier  que  l'on  remirqae  à  la  bafe  dw'  l'urne- 
des  polytrics ,  des  fplancs ,  &c.  L'apc>;yhy  fe  eft  plus 
ou  moins  apparente  ,  tk  de  formes  différentes  ilans 
les  différens  genres  :  tantôt  elle  repréfcnte  un* 
poire  ou  une  bouteille  ^  ou  une  ombelle  >  tantôt 
elle  reflemble  à  un  petit  boiurelet  qui  auroit  été 
interpofé  entre  Turne  6c  fon  tube>  avec  lefquels 
néanmoins  elle  eft  continue.  L'apophyfe  eft  fujète 
à  varier  dans  quelques  genres,  non- feulement 
parmi  lesefpèces  entr'eïles,  mais  même  parmi  les 
individus  de  la  n  éme  efpèce  i  ce  qui  ne  permets 
pas  toujours  de  faire  ufage  de  ce  caradère  peut' 
les  diftinguer.  Il  ne  faut  cependant  pas  confondra 
l'apophyfe ,  dans  les  moufles ,  avec  une  bafe  char- 
nue que  Ton  remarque  intérieurement  dans  quel* 
ques  efpèces ,  par  exemple  j  dans  plufieurs  minium^ 
fupportant  immédiatement  la  capfule.  Cette  bafé 
charnue  donne  prefque  toujotu-s  à  l'urne  une  formef 
de  poire»  mais  ne  produit  jamais,  comme  l'apo- 
phyfe, une  faillie  extérieure.  Les  botaniftes  n'ont 
pas,  jufqu'à  préfent^  fait  ufage  de  cette  bafe 
chamue  dans  la  diftribution  de  leur  méthode,  ce  Je 
ne  l'ai  pas  non  plus  employée,  dit  M.  de  Beauvois» 
parce  que  je  n'ai  pas  eu  occafion  de  robferver  fur 
un  grand  nombre  de  mouftes  qui  manquent  dans 
nos  collerions;  mais  je  me  propofe  d'en  fa.re 
ulage  par  la  fuite.  Fn  attendant,  les  botaniftes  ne 
devroitnt  pas  népli^er  cette  observation  ,  qui  pa- 
role devoir  mériter  leur  attention.»  (  Fa/Z/ôr-' 
Btauvoii.) 

APORETICA.  (  rvyei  ApoRÉTic.  ) 

APORÉTIC  terne.  Aporetica  temata.  Forft. 

Aforetîca  foliîs  ternatîs;  racemîs  fimpliciufculis  ^ 
axtUarIhus.  Forft.  Carad.  Gen.  n*.  66  ,  &  Prodr. 

P^metia  ternata.  Willd.  Spec.  Pknt.  4.  pag.  ;98« 

Cette  plante  .  dont  Forfter  a  fa't  un  genre  nai* 
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tîoilîer,  paroît,  d'après  fes  caraôères,  devoir 
être  réunie  au  ^enre  ufube  (ornitrophe  Linn.).  Will- 
dtDOv  n'en  a  fait  quuh  feu!  genre  avec  le  pometia 
du  même  auteur.  Ce  dernier  a  peut  être  plus  de 
rapport  avec  les  litchi  {cuphoria), 

AprMSDfCE,  On  a  donné  ce  nom  à  des  pro'on- 
gemens  ou  parti.-s  ajoutées  à  la  bafe  des  feuiies 
&  fur  leur  pétiole,  comm*dans  l'oranger,  tantôt 
au  his  du  calice  ou  dans  l'intérieur  de  la  corolle 
de  plufi:  urs  plantas  ,  dans  les  fatïiilles  des  borragi- 
nrts,  des  fapotilliers,  des  apocins,  &c.  Ces  ap- 
pendires  de  fleurs  portent  aulli  le  nom  d*écûi!lcs  ; 
elles  font  fous  celui  de  neciaîre  dans  les  dcfcriptions 
faites  par  Linné. 

APULFIA.  Gxrrn.  La  plante  compofée  que 
Gxitner  défigne  fous  ce  nom»  étoit  d'abord  une 
cfpèce  de  goneria  de  Linné  5  puis  ce  dernier  au- 
c  ur  l'a  fait  pafler  dans  le  genre  atraclylis.  Le  ca- 
raâèie  trës-diftinâif  des  paillettes  du  réceptacle  , 
qui ,  par  l=ur  réunion ,  forment  des  cavités  alvéo- 
laires ,  avoit  déterminé  M.  de  Juflieu  à  en  faire 
un  gtnre  difUndl,  qu'il  a  nommé  aariphyllum  à 
cauie  de  fes  feuilles  épineufts  ,  comme  celles  de 
Yittx.  C'étoit  auparavant  le  crocodiloUts  d'Adan- 
fon.  Garrtner  en  a  fait  fon  apuUia  ;  Schreber,  fon 
btrkheya  ;  Houttuyn ,  fon  baftera ,  &  Vahl  ,  fon 
rokria.  Ces  di ver fes  dénominations  «  faites  à  peu 
près  dans  le  même  t::ms^  prouvent  au  moins  que 
ce  genre  doit  être  di(lingué ,  &  que  plufieurs  au- 
teurs en  ont  reconnu  la  néceflité.  (  Voyci  Roh- 

RIA«  SuppL). 

AQUART.  Aquartia,  Ce  genre  renferme  main- 
tenant deux  efpèces. 

1.  Aquart  épineux.  Aqaania  aculeata,  Jacq. 

Aquartia  (  tomentofa  ), /&//'//  dense  tomentofis  ^ 
répandis  ;  aculeis  fpjrfis  y  retronitm  verfis.  Lam.  111. 
n°.  1603 ,  &  tab.  8i.  fig.  I. 

2.  Aquart  à  petites  feuilles.  Aquartia  micro- 
phylla*  Lam.  ' 

Aquartia  foliis  mînimis  y  integris  ^  fubnudis  ;  acu- 
leis  fuhgeminatis,  paieniibus,  Lam,  IIL  n°.  1604. 
tab.  82.  fig   2. 

Aquartia  foliis  ovatis ,  acuminatis.  Willd.  Spec. 
Plaqr.  i.  pag.  622. 

Cette  cfpère  a  le  port  du  folanum  lyciotdcs. 
C'eft  unaroufte  ép'neux ,  très-rameux  ,  dont  les 
rameaux  alternes  font  armés  ,  â  leur  ba'e  ou  dans 
l'aifTelIe  des  feuîMes ,  d'aiguillons  courts,  droits, 
folitaires  ou  géminés  >  très-aigus.  Les  feuilles  font 
petites ,  alternes ,  prefque  feflilrs ,  de  la  grandeur 
de  celles  du  ferpolet ,  pr^fque  glabres ,  verdâtres , 
ovales,  très-entières ,  aigres  à  leurs  deux  extré- 
mités. Les  pédoncuUs  font  uniflores^  placés  un 
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peu  au  de  (Tus  de  l'aiflelle  des  feuillet»  folitairef 
ou  géminés,  plus  courts  que  les  feuilles.  Lm  di« 
vifions  du  calice  font  un  peu  aiguës  ;  les  éramines 
au  moins  auffi  longues  que  la  corolle  9  les  anthères 
fagittées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  a  Saint-Domingue 
par  M.  Jof.  Martin.  T>  C^'/*  '«  ^<''^«  Larn.) 

AQUARTIA.  (  Voyei  Aquart.  ) 

AQUILARIA.  {^Voyei  Garo.) 

AQUILEGL\.  {Voyei  Ancoue.) 

AQUILICE  des  Indes.  AquiUcia  famhuà^a. 
Lînn.  —  Lati.  1!1  tab.  139.  —  Cavan.  l);frL.:.  7. 
pag.  372.  tab.  218. 

On  a  cru  que  cette  plante  devoît  ère  la  même 
que  le  Uea  Aquara  Linn.  ;  enfuite  on  les  a  r'iîif  - 
guéw'S,  &  Willdencw  les  a  réunies  dans  le  mcr.i^e 
genre.  (  f^oyei  Leé  ,  n**.  2.  ) 

AQUILICIA.  (Voyei  Aquiuce.  ) 

ARABETTE.  Arabis,  L'obfervaiîon  n'a  fi: 
que  corfirmer  l'opinion  de  M.  de  Lamarck  ,  OjMI  a 
penfé  que  les  turritis  Linn.  ne  dévoient  tur.i.cr 
qu'un  même  genre  avec  celui-ci. 

*  Feuilles  cauUnaires  amplexicaales. 

1.  Ara  BETTE  des  Alpes.  Arabis  alpina,  LinOt 
—  Lam.  m.  tab.  563.  fig.  i. 

Arabis  incuna,  Mœnch.  Method.  pag,  2J7. 

Cette  pl.inte  varie  beaucoup  dans  fon  port.  Ses 
tiges  font  tantôt  droites  &c  hmples ,  tantôt  éta- 
lées par  touffes,  rnmeufcs  à  leur  bafe;  eJle  tit  eu 
pubefcente  ou  prefque  glabre ,  fclon  les  loca- 
lités. 

2.  A  R  A  B  E  T  T  E  ochreufc.  Arabis  ochroUuca» 
Lam. 

Arabis  (  umVrofa  ) .  filtquls  compte ffts  ^  latis ,  u'o 
verfu  pendulis,  Cranti,  Aultr.  pag.  41. 

Arabis  rugofa,  Mœnch.  Method.  pag.  259. 

Arabis  turrita,  Linn.  Spec.  pag.  950.  — Smith, 
Flor.  britan.  pag.  714. 

Ses  ripes  font  un  peu  velues,  prefque  fîmples  î 
fes  feuilles  radicales  d'un  vert  b'anchâtre  }  •«$ 
fleurs  d'un  blanc*  jaunâtre;  les  (ilicues  planes  «  li- 
néaires ,  arquées,  un  peu  épaiflfes  fur  Us  boids, 
droites  ou  un  peu  pendantes. 

2.*  Ara  BETTE  pendante.  ArabLt  perJ^h. 
Linn. 

Arabis  foliis  amplcxicauliiusjJUiquis  ancifitilàs, 
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iineaîhusi  cûltcihus  fabptlofis.  Lmn.  Spec  p.  9^0. 
—  (I^der.  Fior.  dan.  tab.  6x.  —  Recz»  Ob.erv.  3. 

A^dbis  foins  amphxicauUhus  ,  dtntatis  ;  cauU 
tuito  ,  fmylizjlftmo  ;  fiUquis  p(nd^i:s,  Gmeh  Siblf. 

5.  1V.3.  264.  tab.  60. 

T.'-rris  latifolia^  hirfuta  ,fi/iquh  pendulis,  Amm. 
R'jih.  58. 

Cjtte  efpèce ,  qui  ne  paroît  être  qu'une  variété 
de  II  précédente,  en  diffère  par  f-i^s  tiges  hérifl'ees 
de  poils  roides,épars>  par  fcs  feuilles  rudes  jcelies 
des  tiges  moins  amplcxicaules.  Les  pé.ioncules 
font  pus  longs ,  lâches,  filiformes  \  les  calices  un 
peu  herilTés  à  leur  fommer  \  les  fleurs  blanches  \ 
les  fi  iques  pendantes,  linéaires,  comprimées  en 
2nî?les  à  leurs  bords  j  elles  font  renflées  en  bour- 
relet à  leurs  bords  djns  la  précédente. 

Cette  plante  croît  en  Danemarck  &  dans  la 
Sibérie.  Q  (  ^.  v.  ) 

3."*  Ara  BETTE  étalée.  ArMs  patu/a.  Ehth. 

Arabis  (  turritis  patuh  )  , /^ ///.J  omnibus  h-fpi- 
d':s  ;  cdulinis  awplexicdulibus  ,  apice  dintacisj  ramis 
fdiulis,  Wjllden.  Spec.  Plant.  3.  pag.  544. 

Cette  plante  reflTemble  â  Taraeette  velue, 
n°.  5,  par  les  poils  bifurqiics  qui  la  recouvrent, 
pjr  les  teuillcs  en  cœur  à  leur  baie,  &  par  les 
ca.ices  glabres  i  mais  elle  en  diffère  par  fcs  raci- 
nfs  annuellrs,  par  fes  tiges  moins  élevées  ,  plus 
flv^xueiïfes,  &  dont  les  rameaux  font  étalés  &  non 
ndrefféi,  roiJes  ;  par  fes  feuilles  dentées  feule - 
iT.e:u  vers  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  ^  dans  la  Hon- 
grie. O  (  Defcript.  ex  Willd,  ) 

^**  Arabette  d'AUioni.  Arabis  AlUonii, 
Decand. 

Ardhis  foliis  glabris y  lucid's  y  radicatis  ^  ovads  y 
fubdentatis  ;  cdulinis  lanceolatis  ,  arguù  dentatis  , 
j'fmi-drnp/exicûulibus  ;  filiquis  comprcjjis ,  finciis. 
Decand.  Synopf.  pag.  37J.  n**.  4180. 

Turritis  firi^u,  Allion.  Auû.  pedem.  pag.  18. 
n'.  978. 

Elle  reffemble  par  fon  port  â  Tarabette  velue; 
m.iis  elle  eft  glabre  &  liffe  fur  toute  fa  furface ,  & 
offre  à  peine  quelques  cils  épars  fur  le  bord  des 
feuilles.  Sa  tige  eit  fimple,  droite,  haute  d'un 
pied  &  plus  ;  fes  feuilles  radicales  ovales-oblon- 
gues,  prcfau'entières,  rétrécies  à  leur  bife;  celles 
de  la  tige  droites,  irrégulièrement  dentées  ,  lan- 
céolées, i  demi  amplexicaules,  point  auriculées. 
Les  fl;îUfS  font  blanches;  les  Cliques  grêles,  pla- 
nes, linéaires^  droites ,  ferrées  contre  les  tiges ^ 
longues  d'un  pouce. 
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•   Cettflt  phnte  croît  dans  le  Piémont  ;  dms  les 
pâturages  un  peu  humides.  (^. /) 

4.*  Arabette  liffe.  Arabis  UvJ gâta, 

Arabis  (  turritis  levîgara  )  ,  foliis  glahris  ;  rûdi^ 
ciiibus  obovaiîs  ,fcrr.Jtis  ;  caulinis  lan-eolafo-linéa* 
rlbui  y  integerrimis  y  ampUxicduHbus*  Willd.  Spec. 
5.  p:ig.  5'45. —  Mùhlenb  in  [.itt. 

Strs  tiges  font  tr<^s-fîmpîts  ,  hautes  d'un  pîeJ  ; 
Ics  teuillts  de  fes  racines  glabres,  péiiolées,  ova- 
les, obtufes,  légèrement  dentées  en  fcie  ;  celles 
des  tiges  glabiis ,  fagittées,  amplexicaules;  les 
inférieures  longues  d'un  pouce  ,  îancéo'éeSj  ob- 
tuieç,  dentées  en  fcie  vers  leur  fdnr.metj  les  r.u:res 
longiits  à\.n  pied  ik  demi ,  lancéolées  ,  liréaiies , 
iiès-entières  ;  les  fleurs  un  peu  plus  petites  que 
celles  d'j  i'cf/èce  fuivante. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanii-.  c^ 
{^Dejlrift.cx  Willd.) 

f.  Arabette  pfr foliée.  Arabis perfoUata,  Lam. 
lU.  Gcn.  ub.  563.  fig.  4.  -^  Gxitn.  de  Frudt.  & 
Ce  m.  tàb.  145. 

Turritis  perfoUata.  Neck.  Gallob.  pag.  28 J. 

Eryfimum  gluftifolium,  Craniz  ,  Crucif.  1 17. 

Dcntaria  glabra.  Scop.  Carn.  n**.  839. 

(j.  Arabette  oreillée.  Arabis  auriculata. 
Lam. 

Arabis  (nfpera)  ,  cault  ercHo  ^  fltxucfo  y  rarrofo; 

foliis  ovûtis ,  af péris  ,  ftimi^amplexicdulibus  y  fUiq'iis 

tentibus,  Allion.  Auth  Fl<>r.  ptdem.  p.ig.  18.  n*« 

97}.  tab.  2.  fig.  2.  —  Willden.  Spec.  Piant.  {. 

pag.  542. 

/S.  Arabis  (reéla  )  ,  caule  rcHo  ;  f'H's  rf'}  •  ^  /  ,. 
dentdtis ,  ftjfilibus  y  filiquis  encio  -/:..  ttn.  : .,  j  \  »!  .  •  *« , 
Dauph..3.  pag.  319.  tab.  37.  —  Wtl.ii-  ;i.  S;».. 
Plant.  3.  pag.  536. 

Les  filiques  font  écartées  de  la  tige  d  t/  'i  \\> 
riété  f,y  elles  font  plus  rapprochées,  plits  Jiultes 
dans  la  variété  », 

6.*  Arabette  des  rochers.  Arabis  fx^:i:!s. 
Allion. 

Arabis  foliis  ampUxicaulibus ,  obtufs,  fca-^ns  ; 
filiquis  ere^is ,  ftriciis ,  planis  ^fubietrd^onis^fi?.  diis, 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  542.  —  Decand.  rior. 
franc.  4.  pag.  674. 

Arabis  (  faxatilis  )  ,  caule  ereclo  ;  foliis  amflt:<i- 
cauliifus  t  lanceolatis  y  dentatis  ;  filiquis  longiiLu*':: 
racemi.  Allion.  Flor.  pedem.  n°.  973. 

Arabis  {tiovi)  ,  caule  ereâo  ;  foliis  amplexicu- 
libus  y  dentatO'ferratis  ,  caulinis  j  filiquis  ertciis,  \ilL 

Dauph.  3.  pag.  319.  cab.  37. 
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Elle  fe  difliiigue  par  fes  filiques  «  longues  de 
croîs  pouces  9  du  double  plus  longues  que  celles 
de  l'eTpèce  précédente,  droites  ou  légèrement 
courbées  «  comprinnées ,  un  peu  tétngones.  Ses 
tiges  font  prefque  hautes  de  deux  pieds ,  droites , 
garnies  de  feuillcrs  un  peu  rudes,  amplexicaules ^ 
lancéolées,  dentées^  obtufes  à  leur  fommet ,  pro- 
longées â  leur  bafe  en  deux  oreillettes  aiguës.  Les 
fleurs  font  blanches. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers ,  dans  les  lieux 
flérili  s  8:  pierreux  du  Piémont  &  du  Dauphiné.  c^ 

7.  Arabbtte  i  feuilles  de  pâquerette.  Arahii 
htllidifoUa.  Linn.  —  Lam.  III.  lab.  $6\.  fig.  2.  — 
Jacq.  Obftrv.  i.  pag.  21.  rab.  12,  &  Auftr.  }. 
lab.  280  —  GîfecK.  Icon.  Fafc.  i.  tab.  £5, 

Turrtis  bellidifolia.  Allion.  F lor.  ped.  n*.  980. 
tab.  40.  hg.  I  • 

7.*  Arabette  rude,  Arahis  fcabra.  Allion. 

Arabh  (  nntans  )  ,  /dZ/ij  fubdentath  »  radical'tbus 

obovutis  ,  caulinis  tmcevlatis  ;  caule  foliofo  ;  ractmo 

frudifero  ,  nutanti ^  fiiiquU  ftcundis  Willden.  Spec. 

^  pag.  j^7.  —  Mœnch.  Difpof.  Method.  2j8. — 

Decand.  Flor.  frariç.  4.  p  g.  677. 

Arabis  (  pumila  )  ,  fotiis  radicatibmî  ohovoth , 
fubdtntatls  y  obtufis  ,  utrinqut  fcabris  ;  caulinis  ftjjili' 
bus  ,  o^>longis  yfaùhiffutis ;  racemo  fubnutante,  Jacq. 
Colleft.  2.  pag.  59,  &  Auftr.  tab.  281. 

Arabis  [cabra.  Allion.  Flor.  pedem.  n*.  974. 

Leucoium  foliis  radicalibus  fubrotundis ,  fcabris  , 
dcntatis;  caulinis  ampUxicauIibus  ,  hirjhtis,  HaUer, 
Helv.  n®.  447, 

Cardamine  pumila^  btllidisfoUo^  alpitta.StgvÀtty 
Plant,  veron.  587. 

Prefûue  toujours  glabre  quand  elle  eft  cultivée  » 
cette  plante  eft ,  da^is  fon  fol  natal ,  héritiëe  de 
poils  épars^  fimples  ou  bifurques ,  princtpalenrient 
fur  les  feuilles  radicales  &  inférieures  \  ce  qui  la 
.fait  diftingucr  de  la  précéJente  ,  de  laquelle  elle 
diffère  encore  par  fes  tiges  moins  élevées ,  par  fes 
iiiiv^ucs  prefqu'unilateraleSj  roi  des  ,  droites,  li- 
néaires «  comprinoées.  Les  grappes  de  fleurs  f<»nt 
inclinées»  quelquefois  droites  i  les  feuilles  des 
tiges  peu  nombreufes»  prefque  glabres,  oblon- 
gués ,  a'nplexicaule^  \  les  raiicaUs  en  ovale  ren- 
verfé ,  légèrement  dentées ,  ciliées  ï  leurs  bords. 

Cette  planta  crrSt  dans  les  lieux  pierreux  ,  fur 
)rs  rochers,  en  Suille»  en  Aatriche  6l  daAs  le 
Piémont.  Tf. 

y*^  Ar ABETIE  luifante.  Arabis  Lcida.  Ltnn.  f. 

Arabis  foii'u  ampUxlçaulibus  ,  Lcidis,  Linfl.  f. 
Suppl.  2JO. 
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Elle  a  prerqu'autanc  de  rapport  avec  les  cie( 

fi>ns  {cardamint)  qu'avec  les  arabenes.  Ses  tigrf 
font  hautes  i  peine  de  trois  i  quatre  pouces, 
lifles ,  cylindriques  «  très-fimples  )  fes  feuilles  am- 
plexicaules  ,  luifantes,  fermes  9  très-entières ,  ob- 
tongues ,  un  peu  en  cœur  i  les  radicales  pério- 
lées,  obtufes,  en  ovale  renverfé.  Les  fleurs, 
d'abord  en  corymbe ,  forment  une  grappe  termi- 
nale â  mefure  qu'elles  fe  développent.  Leur  calice 
eft  gLibre,  un  peu  bâillant  \  la  corolle  blanche; 
les  pétales  linéaires ,  un  peu  redreffés  ,  du  double 
plus  longs  que  le  calice  ;  les  étamines  de  la  lon- 
gueur des  pétales  \  le  ftigmate  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie,  i^  {Defcri^ 
ex  Linn.  f,  ) 

^  *  Feuilles  caulinaires  nulles  ou  ampUxicaulu. 

10.  Arabette  i  Feuilles  de  ferpolct.  Arabis 
ferpylliJvUa,  Lam. 

Arabis  (  ferpyllifolia)  ,  foliis  omnibus  ellipticis , 
iniegerrimts  ,'  caule  fiexuofo,  ViU.  Dauph.  }.  p*  ji8. 
tab.  57. 

10  ^  Arabette  bleue*  ArabLs  eerulea,  Jacq. 

Arabis  glabra  ,  foliis  obovatis  ,  mpice  dentatis  ; 
caule  fubdifkyllo ,  racemo  cernuo,  Willden.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  537.  —  Wulf.  in  Jacq.  Collcâ.  2, 
pag.  j6. 

Turritts  cAruUa.  Allion.  Flor.  pedem.  n*.  981. 
tab.  40.  fig.  2. 

Leucoium  foliis  oblongis ,  dentatis  ;fpicâ  notante. 
Hall.  Hciv.  n^44f. 

Toute  la  plante  eft  glabre,  très-variible  dans 
fa  grandeur.  Ses  tiges  ,  fur  !e  fommet  des  hautes 
Alpes*,  €)T\x  a  peine  deux  pouces  de  long  \  elles  en 
ont  cinq  à  fix  fur  les  mortagnes  inférieures.  Sts 
racin-'S  lignt-ufes ,  cylmdiiques,  alongées  *  fe  divi- 
fent  vers  leur  co  l-t  en  fouc  hes  courtes  &  afccn- 
djntrs.  L€S  f.uiiles  radicales  font  ovales ,  entières 
ou  dentées,  vers  leur  Inmmet ,  rétrécies  en  péiin'e 
à  leur  bafe.  Celltsde  la  lige^  au  nonibre  de  dcut 
ou  trois,  font  f  (TiUs,  elliptiques  ou  ovales,  ob- 
longues ,  ti es  entières.  Les  fl.urs  font  d'un  bKu- 
pâlc,  pédicellets,  réunies  en  une  grwppe  termi- 
nale ,  peu  garnie  ,  ordinairement  in;.Itnétf  :  il  It^ur 
fuccède  des  (iliques  gséles,  longues  de  fix  â  f^pc 
lignes  &  \  lus.  ' 

Cette  plante  croit  fur  le«  Alpes  •  en  Saifle  8: 
dans  le  Piemotit.  if. 

II.*  Arabltte  de  Cramz.  Arabis  cranti^anâ, 
Ehrh. 

Arabis  foliis  lanceolatis  ,  radicalibus  petioUùf , 

caulinis  fcjpiibus  ;  caule  dtcumbente ,  gla^ro  ;  ftUi  i 

,  calice  tripla  Ivn^ioribus.  Willden.  Spcc«  fiant.  4* 
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pag.  f5 J.  -*  EJirh.  Herb.  78.  —  Hoffm.  Gcrm. 

Arahis  folils  raJicaliàttS  petîolatis  »  lanceolatis  ^ 
partïm  integris  ^  paràm  dentatis.  CraDtZj  Auibr* 
pag.  39.  tab.  3.  fig.  2. 

Elle  diîBfère  de  Yarabis  tkaiiana  par  Tes  tiges 
glabres^  plus  roides^  couchées  ou  afcendantes  > 
p  ir  Tes  fleurs  beaucoup  plu^  grandes.  Ses  feuilles 
radicales  font  rudes^  ovales,  un  peu  arrondies , 
longuement  pétiolées,  entières  ou  dentées  »  ve- 
lues, cilîéf  s  $  les  caulinaires  feffiles^  lancéolées  ^ 
refque  glabres;  les  fleurs  d'un  blanc  de  neige  i 
es  pétales  ondulés  s  les  filiques  arquées. 

Cette  plante  crpit  fur  les  rochers>  en  Autriche. 
II.  Arabette  hériffée.  Araèis  hirta,  Lam. 

Aruhis  (Rriâi  )  ^foUîs  ngîdis  ,  dentatis  ,  ohtups  y 
hifpidis  ;  radicdlibus  fublyratis  ;  pilis  fdpe  ht  farcis  ^ 
cd^tihus  hîfp  dis  y  petalis  ecSiis,  Decand.  Synopf. 
pje.  57f .  n*.  4185.  —  Hudf.  Angl.  2191.— Velley, 
Piant.  marit.  Icon.  ttb.  5. 

Arabis  hifpida.  Ait.  Hort.  Kev^.  2.  pag.  400. 

Turriiis  Rayi.  Villars  ^  Dauph.  j.  pag.  326. 
tab.  38. 

Uefptris.  Raî,  Extf.  pag.  296. 

15.  Turritis  (  cîliata) ,  foliis  glahris ,  cauiinis  fef- 
flhus^  bafi  dentatis  ;  bafi  &  apice  pilis  furcatis  ^ 

àliatis,  Wjliden.  Spec.  3.  pag.  544.  —  Schleich. 
Catal.  59. 

On  diftincEue  cette  efpèce  â  la  rigidité  de  toutes 
Tes  prtîes;  aux  poils  roides,  épars  j  fimples  ou 
biFurqués  qui  nailTunt  fur  la  furface  &  furie  bord 
des  feuilles  dans  la  vaiiété  ic,  mais  qni  ne  fe  trou- 
vent que  cr^mme  des  cils  fur  le  bord  des  feuilles 
d:ins  la  variété  ^. 

12.*  Arabette  pubefcente.  Arabîs pubrfcens, 

Arabis  (  tuiritis  pubefcen^  ) ,  caule  fimplici  y 
9<'ecio  ;  foliis  dentatis  ,  inferioribus  fraihulato-lan- 
i  toi  ans  ;  fuperioribus  lanctolatis ,  fcjji/ibi:s  ;  fliquis 
fi'iciis,  pubefuntibus,  Dr.sf.  Flor.  aiiant.  2.  pag.  92. 
taj.  165.  — Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  J44. 

Sjs  tiges  font  droites ,  fimples ,  pubefcentes  , 
légèrement  ftriées ,  hautes  de  deux  â  trois  pieds 
^  p  US}  les  feuillts  pubefcentes  &  dentées 5  les 
TadicjJes  fpatulées  ,  obtufes;  celles  des  tiges  fef- 
fi'es,  éparfes ,  redrcffées  5  les  fupérieures  lancéo- 
lées. Les  fleurs  font  blanches,  petites  j  les  pétales 
une  fois  plus  longs  que  le  calice  :  il  leur  fuccède 
des  (îliques  étroites ,  linéaires ,  comprimées,  pref- 
S^e  f^ftiles,  pubefcentes ,  longues  d^nviron  deux 
pouces,  rapprochées  des  tiges. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
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tames  fur  les  montagnes  des  environs  d'Alger. 
ir.f.inherb.D^sfont.) 

ij.*  Arabette  de  Virginie.  Arabîs  virginka, 

Arabis  (cardamîne  virginica)  ,  foliis  pinnatis  ; 
foûolis  lancflatis ,  bafi  unidtntatis,  Linn.  Spec.  916. 
—  Gronov.  Virg.  99.  —  Petiv.  Gazoph.  tab.  loj. 
fig.  18. 

Alyjfum  foliis  radicalibus  pinnatis ,  in  orbern 
pofitis  i  cauiinis  lanctolatis  ,  filiculis  comprejfis. 
Gronov.  Virg.  i.  pag.  176. 

Nafturtium  burfd  paftoris  folio ,  virginianum  _,  fort 
albo ,  fiUquâ  comprtffà.  Pluken.  Almag.  pag.  aj  i  « 
tab.  loi.  fig,  4. 

Cardamine  (  virginica  )  ,  glahra  ,  treBa  ,  foliis 
omnibus  pinnatis  ;  pinnuUs  minutis  ,  ovalibus  linea* 
ribufve  ,  fubauriculatis  ;  filiquis  tenuibus  »  longis  ^ 
firiHe  ercHis,  Mich.  Flop.  bor.  Amer.  2.  pag.  29. 

Autant  &  plus  rapprochée  des  arabettes  que 
des  creflbns  ,  cette  plante^  d'après  M.  de  La- 
marck  ,  doit  trouver  fa  place  ici.  Ses  tige<  font 
droites,  glabres  y  prefque  fimples  s  toutes  les  feui.- 
les  ailées  >  médiocrement  pétiolées  ^  glabres  à 
leurs  deux  faces  s  les  folioUs  petites ,  ovales  ou 
linéaires  >  entières  ,  légèrement  ondulées  â  leurt 
bords  y  auriculées  ou  munies  d^ine  dent  â  leur 
bafe  i  la  terminale  ordinairement  à  trois  lobes 
obtus  )  les  feuilles  radicales  plus  grandes^  étalées 
en  rofette }  celles  des  tiges  alternes  ,  peu  nom- 
breufes,  disantes.  Les  fleurs  font  petites,  pédi- 
cellées ,  ré:mies  en  une  grappe  lâche  ,  terminale  : 
il  leur  fuccède  des  filiques  grêles  «  alongées  ,  roi- 
des ^  droites  «  comprimées. 


Cette  plante  croit  dans  la  Virginie. 
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16.  Arabette  pinnatifiJe.  Arabis  pinnatifida. 

Lam.  lii.  tab.  ^63.  fig.  3.  (Excl,  arabis  HalUriJy 

Sifymbrium  dentatum,  Allion.  Flor.  pedem.  »•• 
icci.  tab.  ^y,  fig.  3. 

Sifymbrium  burfifolium,\ iW,  DaUph.  3.  pag.  345^ 
Non  Linn, 

Cardamine  runcinata,  Pourr.  Aft.  Tolof.  3 .  pag, 
310. 

16.*  Arabette  de  Hallec    Arabis  HalUrù 
'Linn. 

Arabis  foliis  fub glahris  ^  cauiinis  fublyratis  ;  r^- 
meis  lanceolatis  t  iniifis  ,  fejftlibus  ;  cauie  hirto  ^  dc" 
hili ,  ramofo  y  filiquis  patulis.  Decand.  Synopf.  pag. 
376.  n°.  4188.  —  Linn.  Spec.  pag.  919.  —  Piaut. 
rar.  Hnng.  2.  pag.  126.  tab.  110. 

Cardamine  fiolonifera,  Scopol.  Cam.  n*.  8fS. 
tab.  39. 

Sifymbrium  foliis   imis   barbare  â  s  fuperioribus 
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integrîsy  dentath,  Haller.  Opufc.  pag.  !or.  tab,  l* 
fig.  I. 

.     Nafturiium  harbareê,  folHs,  C.  Bauh.  Pin»  105  > 
&  Prodr.  46. 

Elle  s'élève  à  h  hatiteur  de  deux  pieds  fir  plus» 
/ur  uni  tige  droite  ,  f^jible  ,  grél^  ,  nmeufe ,  cy- 
lindrique y  garnie  de  poils  mous ,  blanchâtres , 
fimples  ou  bjfurijués,  moins  nombreux  à  la  bife 
des  feuilles  &  des  calices.  Ses  racines  produircnt 
des  rejetons  grêles  &  nfcendans;  Les  ftuillcs  ra- 
dicales ,  affex  femblabbs   à  celles  de  Vi'yjïmum 
^bartarcay  font  pétiolées ,  découpées  en  lyre»  ter- 
minées par  un  grand  lobe  ant^uleux  ;  celles  dcS 
tiges  foibles,  felliles ,  lancéolées  ,  incifées  ou  an- 
guleufes.  Les  fleurs  font  terminales,  dirpofées  en 
grappes,  portées  fur  de  longs  pédicelles.  Les  pé- 
'taies  font  blancs^  e'troits  ;  les  capfules  droites , 
•grêles ,  très  écartées  de  la  tige. 

Cette  plante  croît  en  Suilfe  ,  dans  le  Piémont, 
aux  lieux  humîdrs  des  montagnes,  o"  (  ^-Z) 

i(j.**  Arabette  de  la  Carinthie^  Arahis  ovi- 
renfis,  Jacq. 

Arabis  foUis  radicalibus  orhiculatis  ;  cauiinis  fub- 
,ovatis  y  petioldtis  ^  repûndo^dentatis  ;  radice  repcmc. 
Jacq.  le.  Har.  i.  tab.  izj.  — Willd.  Spec.  Fiant. 
3.  pag.  540. 

Arabis  foliîs  fimpliàbus  y  inregris ,  repando-den- 
ticulatis  ,  pctlo!atis  ;  ca-tlinis  oklongis  ,  faboViUis  ; 
radicdtibus  orbiculatis,  Wulf.  in  Jacq.  Colleâ.  l. 
pag.  196. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  V arahis  HalUri; 
mais  Tes  feuilles  radicales  font  orbiculaircs  -k  non 
'  découpées  en  lyre ,  entières ,  pétiolées  i  celles  des 
tiges  oblonnues  ou  en  ovale  renverfé ,  pétiolées , 
finuées»  Icgéreraent  dentées  à  leur  contour;  les 
racines  rampantes  $  les  A^^urs  uns  fois  plus  gran- 
des» couUur  de  rofe. 

Cette  plante  cr^ît  fur  I  s  hautes  montagnes  de 
la  Carinthie.  Oj.  {Jacq.  ù  Wiild.) 

18.  ArabLTTE  des  fables.  Arabis  arenofa, 
Lam. 

J'ai  rappelé  cette  plante  parmi  les  fifymbres , 

n*.  25.  \J  arabis  mu/ticauiis  y^eW,  cX  Balb.  fi  unifor- 
mis  »  n'eft  qu'une  variété  de  cette  efi  èce,  à  tiges 
plus  nombreufes  »  &  dont  toutes  les  feuilles  font 
en  lyre. 

^  Efpices  moins  connues  ou  douttufcs. 

*  ArÀbette  â  feuilles  en  lyre.  Arabis  iyrata. 
Lion. 

Arahis  foliis  giahris  ,  radicalihus  lyratis  y  caulinis 
iinearihuî,  Linn.  Sptc.  Plant.  929.  —  Cronuv. 
Virg.  99. —  Mill.  Dia.  n*.  j. 
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Cheiranthus  eauU  fi/ifirmi  ,  ievi  y  filiis  lancto* 
latis  y  infimis  inctjis.  Gronov.  Virg.  I.  pag.  76. 

Cette  plante  a  le  port  de  Varahis  thaliana;  mais 
fes  feuilles  radicales  font  découpées  en  Ivre ,  par- 
faîtemtnt  glibres;  les  feuilles  des  tii^es  linéatresi 
les  fleurs  plus  grandes.  Elle  croit  au  Canada.  O 

*  Arabette  en  faucille.  Arabis faicata.  Mich. 

Arahis  foliis  lartceohtii ,  ufinque  angufijtis , 
ohjolete  fubdintatis y  ft0ltbus  ;  fUquis  ptndul'S  ,  an^ 

cipitihus ,  falcatis,  Mich.  Flor.  boreal.  Amer.  2. 

Ses  feuilles  font  fcffiles ,  lancéolées,  réîrécies 
à  leurs  deux  extrémités,  à  peine  fenfiblement 
dtntéess  les  filiques  pendantes,  â  d^ux  angles 
oppofés,  courbées  en  faucille. 

Ctixt  plante  crcit  au  Canada  ,  dans  la  Nou- 
velle-Angleterre, la  Virginie,  fur  les  roclurs. 
(  Mich,  ) 

*  Au  A  BETTE  tubéreufe.  Arabis  tuherofi,  Perf. 

Arabis  caule  fimplici  yf'jUis  lato- îanccolatis  ,  dtft* 
tutis  t  inferionbus  fubf^  tiiolaiis  ,*  radicc  tubercfo' 
jibrofd,  Ptrf.  Synopf.  Plant.  2.  pag.  204.  —  MuhL 

Ses  racines  font  tubéreufes ,  pourvues  de  fibres; 
Ces  tiges  (impies  ,  garnies  de  feuilles  élargies,  lan- 
céolées ,  dentées  en  fcie  à  leur  contour ,  obtufes 
à  leur  fommet  -,  les  inférieures  médiocrement  pé- 
tiolées. 

Cette  plante  creit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  '3f, 

*  AUABETTE  rhomboïdale.  Arahis  rhomhoiJea, 
Perf. 

,  A'^ahis  foliis  giahris ,  rhomhoidcis  ,  infimis  lon^e 
pctioLtis  ;  radiée  tuberofà.  Perf.  Synopf.  Plant.  1. 
pag.  Z04»  —  Turpin. 

Cette  plante  paroît  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  préccdeiUe.  Ses  feuilles  font  glabres,  de 
forme  rhombcï  laie  j  les  inférieures  longucmert 
pétiolées  ;  Ls  flcuis  aifcz  grandes  ,  ditpof^cs  en 
corymbe  ;  les  racines  tubércufis.  Êle  croit  niz 
lieux  humides  ,  dans  TAmerique  feptemriunale. 

*  Arabette  traçante.  Arahis  procurrtns. 

Arahis  foliis  ovatif  y  iniegerrimii  y  ciliatis  ;  pi^ts 
hinatisy  divaricat'u.  Plant,  rar.  Hung.  à.  pag.  iy4* 
tab.  144. 

Il  n'y  a  que  très-peu  de  diff-rence  entre  cette 
efpèce  &  Varahis  Halltri,  Toutes  deux  produiront 
de  leurs  racines  des  rejets  traçans  &  redreiïe^. 
Dans  celle-ci  les  feuilles  font  ovales,  entières  & 
non  découpées  en  lyre ,  ciliées  à  leurs  bords  par 
des  poils  bifurques  prefque  jufqu*à  leur  baie. 
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divergeas.  Elle  croie  dans  la  Hongrie  ^  fur  les 
loches  calcaires. 

ARABIS.  (  Voyt\  Arabette.  ) 

ARACHIDE.  Arachis,  Lam.  111.  Gen.  tab.  6ry. 
M.  Poireau  a  obfervé  j  relativement  à  cette  plante , 
r  le  ce  que  Ton  prenoic  pour  le  pédoncule  du  truit 
t'.'iî  la  partie  tubulëe  du  calice.  Dans  le  fond  de 
Ce  mbe  eil  un  ovaire  péciicelié,  qui  n'eli  point 
t:wç;io[o^é  par  la  gaine  de^  étamines.  Le  péàicelle 
s  il(  nge  à  meiure  que  le  truie  approche  de  la  ma- 

Ce  gsnre  n'a  pas  feulement  intéreffé  les  natura- 
l\Ls  par  la  iînguhrité  de  fa  fructification  ;  il  s'elt 
t:^jHe  attiré  Vattention  des  cultivateurs  par  les 
l'DpiietcS  éconooniques  &  i^tereflantes  de  ft.s 
f'u'ts.  M.  Petit-Kadtl ,  qui  s'eil  occupé  d'une  ma- 
n.c.e  particulière  de  la  culture  de  cette  plante, 
Cc:;s  b  campagne  de  Pvome,  nous  fournit  d'ex- 
ct'!:nt^s  obfvrvaiions  fur  les  moyens  propres  à  en 
2l!  jrer  le  fucces. 

«  CcTte  plante,  dit-il,  exige  un  terrain  fablon- 
n:'jx,  qui  fe  lailfe  aiie.nent  pénétrer  par  les  pe- 
c  ::'cu!ei  dcs  fruits  j  «rlle  veut,  comme*  toutes  les 
1  ^ii-'^mtrufes  ,  allez  d'humidité  pendant  fon  ac- 
cri>:i]c.Tienti  mais  elle  exiîje  furtout  beaucoup  de 
ioicii  pour  la  maturité  de  ies  graines.  L'expoiuion 
\wL»t  être  à  l'abri  du  retour  iniprévu  des  venis 
ti.  î.:s.  Il  ne  faut  pas  la  femer  dans  un  terrain  en- 
c.'iiie  de  fumi^-r  frais  }  les-infedtes  devoreioient 
l.i  graines  avant  leur  germination.  Un  petit  ver, 
à-  ;ouî:ur  fauve,  qu'à  Rome  on  appelle  d'un  mot 
ci;i  correrpond  dans  notre  langue  à  celui  de  g-mbc- 
/  ..V ,  en  elt  très-hiand.  Elle  a  produit  cent  pour 
ij.i  fur  le  territoire  de  Rome,  &  peut  produire 
Jii'qu'à  deux  cents  dans  un  terrain  moins  argileux 
^'  d'une  chaleur  ég.^le.  On  h  dit  originaire  de 
lAT.erique.  Riimph--  en  donne  la  defcription  dans 
1'  :i  Hcryur  d'Amhome  ;  il  rt=prerfcnte  fes  rameaux 
c-  uchés  à  terre.  Kft-ce  la  ditrerence  du  climat  qui 
r.iiîe  cette  dirtUion  ,  car  à  Rome  elle  vient  con;- 
ttT.'nent  d.-ïns  une  dir^étion  verticale?  Elie  com- 
p-^r.ce  à  flwurir  du  pied  :  alors  les  pédoncuLs  fe 
fivhcnt  en  terre  fans  Ce  recourber.  Ces  pédoncules 
re  gr.iinent  point  hors  d't.lle;  ils  s'alongent  conti 
r...tlLment  pour  h  chercher.  C'eft  far  cette  ten- 
C'.r.ce  naturelle  qu'ed  établie  la  règle  qui  prefcrit 
de  femer  Varachis  dans  de  petis  filions.  Ou  la  re- 
ch..iiîe  pour  rapprocher  la  terre  des  pédoncules 
cic  \\  fioraifon  ru;>ërieuie  de  la  planre ,  afin  de  hâ- 
itrr  le  moïrcnt  de  la  formation  des  graines.  Cette 
Cj.  jrati')n  fe  fait  tn  traçant  un  fillon  fur  l'ados 
trriT.é  par  le  fillon  précèdent  oii  Ton  a  femé.  On 
r.c  peut  pas  fixer  généialement  l'époque  précife  de 
c<.ice  façon  i  elle  dépend  de  celle  où  les  pédoncules 
da  j  remier  &:  du  fccond  rang  font  déjà  fichés  en 
te.re,  &  dt  celle  cù  les  pédoncules  fupérieurs 
f)"t  d;jà  inclinés  pour  la  rechercher.  On  pourroit 
cioiie  qu'il  eu  utile  de  lenouv^îler  cette  façon  . 


ARA 


4i5 


cîuand  les  fleurs  du  fommet  font  fécondé  "^s;  mais 
dms  nos  climats,  cette  façon  feroit  fuperfiue;  car 
alors  la  (àifon  eft  trop  avancée  pour  donner  efpé- 
rance  de  voir  les  derniers  fruits  parvenir  à  leur 
maturité. 

M  Par  la  même  rai  fon  on  s'eft  trompé  en  afllgnant 
le  mois  d'odobre  pour  fi  récolte  :  cela  peut  être 
vrai  pour  l'Efpagne  ;  mais  cela  feroit  faux  pour  nos 
départemens  méridionaux,  qui  font  les  fculs  oà 
l'on  peut  en  elfayer  la  culture  avec  quclqu'efpoir 
de  fuccès.  Nous  avons  obfervé  qu'à  1  époque  des 
plus  grandes  chaleurs,  la  fioraifon  de  cette  plante 
ell  entièrement  fufpendue.  Cen'eft  guère  qu'après 
la  canicule  qu'^  lie  recommence  a  fteu  ir  ;  mais 
quoiqu'alors  fes  goulfes  parviennent  à  quelque 
Rrodeur,  elles  ne  grainent  pas.  Aii.fi,  mé:ne  fous 
le  climat  de  Rome ,  nous  iious  loiismes  cc^ntentés 
des  fruits  produits  par  les  preinières  fleurs  :  d'où 
nous  pourrons  conclure  que  le  degré  de  chjleur 
qui  caulls  une  {^.2i{Q  dans  la  florailon,  eft  celui  qui 
communique  à  ia  terre  le  degré  ct^nvcnable  à  la 
maturité  des  graines  donr  elle  tft  dépnfiraire,  & 
cette  chaleur  n'eit  plus  afî'ez  forte  dans  1  arrière- 
faifon  pour  aider  au  développement  des  graines 
tardives  :  il  faut  donc  les  récolter  après  les  grandes 
chaleurs  ,  avant  les  pluies  d'automne.  Pour  cela 
faire 3  on  donne  un  coup  de  bêclie  a  quelque  dif- 
lance  de  la  plante  pour  la  foulcver^  ziÇiw  que  les 
graines  ne  s'arracl  ent  pas.  On  les  hilfe  fécher 
quelque  rems  fur  la  plante,  foit  pour  qu'elles  fe 
détachent  facilement,  foit  pour  fécher  la  plante 
elle-même,  qui  fournit  un  très- bon  fourrage  pour 
les  bfcftiaux  >  ce  qui  eft  encore  un  motif  de  la  ré- 
colter dans  le  tems  où  la  chaleur  du  foleil  a  con- 
fervé  quelqu'adtiviié. 

"  Tl  faut  la  femer  quand  le  foîeil  a  acquis  de  la 
force,  &:  réfifter  à  l'envie  de  le  faire  aux  premiers 
beaux  tems;  car  alors  la  germination  Knte  &  les 
mfedtfs  la  dévorent  ou  bif-n  elle  moifit  Tous  terre. 
L'époque  la  plus  convenable  eft  du  milieu  de  mai 
jufqu'a  la  fin  de  juin.  Les  graines  doivent  être  pla- 
cées à  la  diftaice  a'environ  un  pied  &  demi,  & 
deux  à  deux  ,  alin  que  l'une  puilîe  fuppléer  au 
liéfaut  de  l'autre. 

»  On  fépare  les  graines  des  plantes  en  les  battant 
avec  des  fléaux  légers  :  on  les  conferve  dans  un  lie  u 
fcc  jufqu'au  moment  où  l'on  veut  en  extraire 
l'huile.  H  faut  choifir  un  tems  chaud  pour  cette 
opération.  Les  graines  fe  féparent  des  gouiïes  en 
les  battant,  où  mieux  en  les  faifint  pallbr  entre 
de  ux  cylindres  cannelés  dans  une  proportion  rt^glée 
fur  la  groffeur  de  la  graine.  L'extraétion  de  l'hu'le 
eft  la  même  que  pour  celle  des  amandes  douces; 
elle  fe  fait  d'abord  fous  un  cône  roulant ,  puis  fous 
un  preflbir ,  dans  des  facs.  L'arathis  donne  la  moi- 
tié de  fon  poids  d'huile  fi  on  la  fait  torréfier  ava'ic 
de  la  preffer.  Cette  huiJe  eft  bonne  à  tous  les  ufages 
auxquels  font  propres  celles  d'olives  &  d'amandes 
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douces  S  elle  cft  excellente  i  mnnffer,  &  furtout 
à  la  cuifine,  car  elle  rancic  difficifcment.  On  fait 
d'excellentes  pralines  avec  ces  graines  torréfiées  : 
mêlées  dans  la  proportion  de  deux  tiers  fur  un 
de  cacao,  elles  tournifTenc  un  chocolat  très-bon, 
qui  exige  un  quart  moins  de  fucre  que  le  chocolat 
ordinaire. 

w  Une  notice  lue  à  l'Athénée  de  Vauclufe  par 
M.  Guérîn,  &c  publiée  à  Avignon  en  iSo^ ,  donne 
le  détail  de  quelques  expériences ,  parmi  lefquelles 
on  doit  remarquer  les  réfultats  fuivans  :  onze  on- 
ces trois  gros  de  pâte  d'arachis  ont  produit  quatre 
oncôs  quatre  gros  d'hjile.  Deux  lampes  d'une 
jauge  parfaitement  égale  ont  été  remplies  j  l'une 
d'huile  d'olives,  l'autre  d'huile  d'arachîs.  La  pre- 
mière a  duré  une  heure  huit  minutes  quinze  fécon- 
des i  la  féconde ,  une  heure  quinze  minutes  cinq 
fécondes.  En  mettant  l'huile  d'olives  dans  la  lampe 
qui  avoit  fervi  à  l'huile  d'ararhis,  &  l'huile  d'ara- 
chis  dans  celle  qui  avoit  feivi  à  l'huile  d'olives, 
laiflant  les  mêmes  mèches  dans  chaque  lampe ,  la 
même  expérience  ainfi  répétée  a  donné  le  ref  utcat 
fuivant  :  l'huile  d'arachis  a  duré  une  heure  huit 
minutes  quinze  fécondes  >  l'huile  d'olives  a  duré 
une  heure  huit  minutes  quinze, fécondes.  Ainfi 
l'avantage  en  faveur  de  l  hutle^  d'arachis  eil  de 
fept  minutes  fur  une  heure  environ.  La  lunâère 

Ju'elle  produit,  eff  d'ailleurs  tcès-claîre,  &  ne 
unn?  point  de  fumée. 

»  On  conçoit  combien  la  culture  de  l'arachis 

mérite  d'être  encouragée  dans  nos  climats  méri- 
dionaux ,  par  h  double  propriété  qu'elle  a  de  fup- 
pléer  à  la  récolte  des  amandes  &  des  olives,  qui 
eft,  comme  on  le  fait^  très  cafuelle,  &  de  four- 
nir de  plus  un  itèvbon  fourrage ,  qui  eft  natuicHe* 
m::nt  rare  dans  les  climat5  chauds  qu'elle  exige.  »  I 
^  DM.  des  Sciences  naturcUcs.  ) 

ARACHIS.  {Voyei  Arachide.) 
ARALIA.  {Vojei  Aralie.) 


ARALIACÉES.  ARALIES.  Famille  de  plantes 
dicotylédones,  polypétaks,  à  étaîninfs  infér^^es 
fur  l'ovaire,  u  Toutes  celles  qui  font  ainfi  organi- 
(c es,  dit  M.  de  Jufficu ,  pourroient  formtr  un  feql 
alTembUee  »  fous  le  nom  de  plantes  ombeilîfhes  , 
dont  l-T^s  fleurs  font  toujours  difpofecs  en  ombelle , 
portées  fur  dts  pé  ioncules  propres,  partant  du 
même  pont  de  la  tige  ou  d'un  péitoncule  c  >mmuh. 
Toutts  ont  de  plus  un  calice  d'une  feule  pièce, 
adhérent  à  l'ovaire  }  cinq  ou  fix  pétales ,  *&  un 
nombre  égal  ou  double  d'étamines}  un  ovaire  in- 
fcrieur  adhérent  au  calice  ,  furmonté  de  deux  ou 
plufîeuis  liyKs ,  &  couronné  d'un  corps  glanduleux 
qui  les  entoure ,  &  portt*  dins  fon  contour  les  éta- 
inines  &  les  pétaLs.  Le  fruit  eft  compofé  de  fe- 
^enccs  en  nombre  égal  i  celui  des  ftyles  i  elles 
font  nues,  &  fcuRmcuc  au  nombre  de  deux  ^  ap- 
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ptiquêes  Tune  contre  l'autre  dans  le  plos  ftiM 
nombre  des  genres  de  cette  férte  «  qui  font  les 
ombellifères  proprement  dites. 

»  Quelques  genres ,  réunis  fous  le  nom  i'ûra» 
liacées^  fe  diftinguent  des  précédens  par  le  firu  t, 
qui  eft  une  baie  ou  une  capfute  i  plufieurs  loçes 
monofpermes,  dont  le  nombre  eft  toujours  déter- 
miné par  celui  des  ftyles  i  tels  font  les  fuivaos  : 


Les  gaftones. 
Les  polyrfcias. 
Les  fchefflères. 
*  Les  lierres. 
Les  aralies. 
Les  fcioJaphylles. 
Les  cuflones. 
Les  ginfengs. 


Gaftonia, 

Polyfcias. 

Schifflera. 

Hedera, 

Aralia. 

Scio  daphylium* 

CuJJbnia, 

Panax. 


»  Ces  genres  ont  de  plus ,  comme  toutes  Ics 
vraies  ombellifères,  l'embryon  très-petit,  cjlrn- 
driKjue,  placé  dans  une  petite  cavité  obiongue ,  iu 
fommet  d'un  périfperme  cartilagineux  ou  prelque 
ligneux. 

»  Les  feuilles  font  alternes,  engainées  i  leur 
bafe  i  les  fleurs  dirpofées  dans  les  unes  en  o-nbeKe 
fimple  ou  ombellule  ;  dans  Us  autres,  en  ombelle 
compofée ,  c'eft->i-dire  «  dans  laquelle  les  pédon- 
cules communs  de  plufieurs  ombellules  font  eux* 
mêmes  réunis  fur  un  point  commun  de  la  tige.  Ces 
ombelles  &  ombellules  font  nues  dans  quelques 
araliacées  ;  dans  plufeurs  ,  elles  /ont  entourées 
à  leur  bafe  de  plufieurs  feuilles  verticillées  ou 
écailles ,  dont  Tenfemble  porte  le  nom  d'inva/u- 
cre,  La  plupart  de  ces  plantes  font  des  arbrifltaux 
ou  de  petits  arbrts.  Quelques-unes  font  hetba« 
cées.  »  (  Jujf,  ) 

Je  crois  pouvoir,  fans  inconvénient,  ajouter  les 
lierres  à  cette  famille,  ceux-ci  ne  diiferaot  c'itr.* 
tiï.'llement  des  aralies  que  p^r  le  nombre  des  H/- 
les  »  d:  s'en  rapprochant  tellement  par  leur  port 
&  les  autres  caraâères  de  la  fiuâifiration,  qu'on 
peut  airemcntcoriloncire  quelques  efj^èces  de  ces 
deux  genres ,  furtout  loifque  ks  ftyles  tchappent 
à  l'obieivation. 

ARAT.IE.  Aralia.  Ce  penre,  de  la  fiimîlledes 
araltacees  ,  contient  dts  p-antes  n'un  port  très- 
diflF'ir-nt  ,  les  unes  a  tige  d' icbriifr-au  .  les  au:râS 
herbacées.  Les  feuilles  lont  (î  npîes  ou  r^bée^ ,  ou 
digitces ,  ailées  6c  même  deux  tois  ailées  \  trais 
toutes  ces  plantes  Te  rapprochent  p^r  des  tltU'S 
très-nombreufes,  petites  ,  fans  éclat,  dirpofctsfO 
petites  ombelles  lîmples ,  réunies  ordiniirtment 
fur  une  grappe  touffue  ,  alongée  ,  fimple  ou  pani- 
culée.  Leurs  propriétés  médicales  les  rcn  ^ent  in- 
léxt ffantes  dans  les  pays  rû  .Iles  croiflent.  La  pV 
p4it  font  d'exccllais  fudoiifi^ues.  Aux  efpèc<^*s  dé- 
crites par  M.  de  Lamirck ,  nous  ajouterons  les  fui- 
vantes,  en  établiff^nt  At%  fous-divifiom  d'apiè>  la 
forme  des  feuilles. 

♦  FtailUs 
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*  FêuiUti  gHû  eu  plujleuri  fois  ûilits. 

Aralie  hirpide.  Aralia  klfpida.  Vent. 

ArcUia  cault  fuffnuicofo  petioUfyue  hifpidis  ;  foliis 
dccompofitis.  Vcot,  Hort.  Celf.  pag.  41.  ub.  41. 

ArjUa  (  hîfpîda  )  ,  kumilis  ,  itnâ  pane  frutef" 
ans  ;  cauiihus  foliifque  fttis  rigidis  ^  hijfpidis  ^  foliis 
a  r/iciito^pinuaùs  ,f6iialis  incifo-ferratis  ;  umbîliu- 
l^s  pjuc/JpmzSj  longiufculi  ptduncuiatis,  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  i.pag.  i8j. 

Ses  tiges  fontfimples  «  hautes  d'environ  un  pied , 
nues  &  ligneufes  i  leur  partie  inférieure ,  creufécs 
d  impredîons  annuelles  &  circulaires  très-rappro- 
chees  ;  ftriées ,  hériflees  de  poils  roides^  &  gar- 
nies â  leur  partie  Tupérieure  de  feuilles  alternes^ 
preicjue  verticillées ^  deux  fois  ailées }  les  pinnules 
ternees;  les  folioles  ovales,  (effiles,  oppofées, 
aiguës ,  dentées  en  fcie ,  vertes  en  deffiis ,  blanchâ- 
tres en  dcffous,  parfemées  de  quelques  poils  roi- 
des  ^  ainfi  que  les  pétioles ,  accompagnés  à  leur 
bafe  de  flipules  lancéolées  ,  aiguës. 

De  longs  pédoncules  unilatéraux ,  axillaires  & 
terminaux  fupportent  une  ou  quelquefois  plufieurs 
pet  ires  ombelles  fimples ,  hémifpnériques ,  corn- 
poi'ees  de  feize  à  vingt  rafons  filiformes ,  dont  Tin- 
volucre  eft  formé  par  autant  de  bradées  lancéo- 
lées, très-aiguës,  ciliéis,  de  couleur  purpurine, 
f-e  calice  efl  â  cinq  dents  très-courtes  i  les  pétales 
inférés  fur  un  difque  glanduleux  ;  l'ovaire  adhérent 
au  calice  «  (urmonté  de  cinq  flylés.  Les  baies  font 
brunes ,  globuleufes ,  de  la  grofleur  d'un  petit 
pois»  i  cinq  filions,  â  cinq  loges)  autant  de 
femences  d'un  brua<lair ,  ovales-arrondies ,  at- 
tachées par  UD  tubercule  au  fommet  de  chaque 
loge. 

Cette  plante  croit  parmi  les  rochers ,  fur  les 
hiutes  montagnes,  au  Canada.  Tj  (  K./)  On  em- 
ploie Tes  racines ,  dans  le  Canada  >  comme  fudori- 

fi4ues. 

Aralie  i  tige  baffe.  AraKa  humiiis.  Cavan. 

Aralia  cauU  annuo ,  foliis  impari  ^pinnatis  ;  fo^ 
lu  Us  cordatis ,  ftrralis  ,  acutis  y  fioribus  umhtllaiis» 
Cavan.  Icon*  Rar.  4.  pag.  7.  tab.  31). 

Cette  efpèce  diffère  fi  peu  de  Yaralia  ractmofa^ 
qu'tlle  paroit  n'en  être  qu'une  variété  ou  peut- 
être  la  même,  mais  que  Cavanilles  a  jugée  diffé« 
rente .  d' aptes  la  figure  de  Yaralia  racemofa  de 
Cornuti,  qui  repréfente  les  fleurs  ramaflees  en  t>e- 
tites  gra{^es  &  non  en  ombellules»  Ou  cette  figure 
D  eu  pas  conforme  à  la  nature  ,  ou  9  dans  le  cas  con- 
traire ,  elle  ne  feroit  pas  celle  d'un  aralia  ^  dont  les 
ileurs  font  eflèntiellement  en  ombelle.  La  figure  de 
Morilbn  vaut  beaucoup  mieux.  On  doit  retrancher 
ceile  que  Linné  cite  de  Barrelier.  Ses  tiges  font 
moins  élevées ,  ayant  au  plus  un  pied  &  demi  de 
Bouuùqut»  Supplimtnu  Tonu  L 
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long  >  recouvertes  d'une  écorce  verte  ou  rougcl- 
tre, patfemée  de  tubercules  d'un  brun  rougeâtre. 
Les  fleurs  naifient  par  petites  ombelles  plus  disan- 
tes, &  forment  par  leur  enfemble,  far  te  pédon- 
cule commun  ,  une  forte  de  grappe  très-  lâche. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle  Efpagne.  if 
On  la  cultive  au  Jardin  de  Madrid^  elle  fleurit  au 
mois  d'oâobre. 

Les  efpèces  fuivantes  rentrent  dans  cette  divi- 
fion;  favoir: 

Aralia  fpinofa  ^X\^.  I. 

Aralid  ckin^nfis  ,  n*.  Z. 

Aralia  racemofa,  n*.  }. 

*  ♦  Feuilles  digities, 

A  R  A  L I B  fciodaphyle.  Aralia  fciodaphyllunu 
Svartz. 

Aralia  foliis  digitatis  ,  foliolls  numerojrfftmis  , 
inaqualihus  i  racemo  longijjtmo ,  fimplici  ,  notante  ; 
peduncuUs  umbellatis\  Willd.  Spec.  1.  pag.  Ijip* 
—  Svartz,  Prodr.  jf. 

Hedera  (fciodaphyllum)  ^Jbliis  digitato-umbei- 
latls ,  aliis  mînoribus  centralibus  ;  racemis  compo^ 
fiiis  ,  longijfimis  »  niuantibus,  Svaiiz,  Flor.  Ind. 
occid.  i.  pag.  519. 

Sciodapkyllum  foliis  majoribus  ,  oblongis;  pet  toits 
commanibus  umbellatis  ,  afixis  ;  fioribus  fpicatis^ 
Brovn,  Jam.  19;.  tab.  19.  fig.  1. 

Arbufte  de  huit  à  dix  pieds,  dont  les  rameaux  « 
liffes,  étalés  »  font  garnis,  vers  leur  fommet,  dt 
feuilles  éparfes  «  pétiolées,  digitées,  divifées  en 
huit  ou  dix  folioles pédicellées»  ovales-lancéolées» 
elabres ,  entières ,  acuminées  s  les  extérieures  trois, 
fois  plus  petites.  Les  fleurs  font  réunies  en  grappes 
terminales ,  folitaires ,  axillaires ,  longues  de  plus 
d'un  pied ,  munies  à  leur  bafe  d'une  gaine  brune  j 
ovale,  obtufe;  compofées  d'ombellules  rappro* 
chées ,  très-nombreufes,  contenant  fix  à  dix 
fleurs}  les  folioles  des  involucresen  forme  d'écail« 
les  blanchâtres,  petites,  ovales,  aiguës.  Le  calice 
eft  divifé  en  cinq  petites  dents  %  Ta  corolle  d'un 
blanc-pâle  ou  verdâtrej  cinq  filamens  très-courts  1 
les  anthères  oblongues .purpurines ;  cinq  ftyles 
fubulés»  rapprochés.  Le  fruit  confifte  en  une  baie 
oblongue ,  arrondie ,  obfcurément  pentagone  ,  à 
cinq  loges ,  couronnée  par  le  calice  \  les  iemences' 
brunes,  oblongues  ,  comprimées,  folitaires. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  da* 
la  Jamaïque,  "g  {Swart^.) 

Aralie  à  cinq  folioles.  Aralia  pentapkylUu 
Thunb.  ^ 

Aralia  arborea,  acuUata  ^  fbUis  quinatis,  Tbnub» 
Flor.  jap.  1 18.  . 

Cgg 
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Dora,  f  oempf.  Amoeti.  Fafi:.  j.  pag.  S^f . 

Arbrifle««  dont  les  tiges  fe  divifeoc  en  rameaux 
gbbtes,  flfsneox^  cylÎMri^ites,  <U  couleur  cen* 
drée,  amés,  asnfi  qvt  les  ttges  #  tt'aigoiUoos  foU- 
taires  »  aiiUaires.  Les  feuilles  forcent  trois  oa  qua- 
tre S^r  plus  ilu  même  bourgeon  \  elles  font  pétio- 
lées,  compoféeS'de  cina  folioles  pédicellées  j  gla- 
bres y  ovales ,  aiguës  ^  dentées  vers  leur  fommet  j 
entières  &  rétrëcies  a  leur  bafe }  les  inférieures 
plus  petites  4  <:elle  du  milieu  plus  grande ,  longue 
d'un  pouce.  Les  fleurs  fortent  d'entre  les  bour- 
geons ^  difpofées  en  une  ombelle  fimple^pédon* 
xulée  s  le  pédoncule  une  fois  plus  court  que  le 
pétiole  s  Its  pédicelles  capillaires,  étalés  s  les  éta- 
mines  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  1^  (  Defcript^  ex 
Thmh,) 

Ara  LIE  à  trois  folioles.  Aralia  tripkylU. 

Araiia  tripkyUa ,  glahra ,  foins  tnfbliatis  ;  fblto^ 
Us  fu^'feffiiihus ,  ianceolaûê  «  ferratis  ;  umbtUâ  mi" 
nîmâ  j  centrait,  (  N.  ) 

Panax  ( trifolium  }  ,  pufiUum ,  radia  fuhrotundo' 
hutbofâ  ;  foUis  ttrnis  ,  foltolis  fubfeJfiUhus.  ?  Mie  h. 

F)or.  boréal.  Amer.  i.  pag.  257. 

C'eft  une  petite  plante  herbacée»  que  fe  foup* 
(onne  être  la  même  que  le  panax  trîfoiium  de  Mi- 
chaux. Ses  tiges  font  fimples  «  très-grêles  »  luutes 
â  peine  de  cin<j  i  fiz  pouces*  nues  ^  glabres ,  ter- 
snmées  par  trois  à  quatre  feiiilles«difporées  comme 
une  ombelle  »  dont  les  pétioles  >  i  peine  de  la 
iMigueur  des  feuilles  ^  fe  diviCbnt  i  leur  fommet 
en  trois  folioles  à  peine  pédicellées ,  lancécrfées^ 
prefqu'obtufes  «  vertes  ,  glabres ,  longues  d'un 
pouce  &  plus  j  larges  de  quatre  lignes  3  inégale- 
ment dentées  en  fcie  à  leurs  bord$.  Du  centre 
des  pétioles  s'élève  un  pédoncule  beaucoup  plus 
oourt  que  les  feuilles  ^  fbutenant  uf^  petite  om- 
belle foHtaîre  ^  prefau'en  tête ^  compofée  de  fleurs 
Manchâtres  ;  les  péaiceiles  ferrés  &  très-cenrts  \ 
les  folîofes  de  l'involucre  filiformes  ^  aiguës ,  au 
moins  auHl  longues  que  les  pédicelles.  Je  n'ai  pu 
obferver  ni  le  nombre  des  ftyles  ni  les  fruits.  Dans 
la  plante  de  Michaux  ^  les  racines  font  bulbeafès  j 
de  les  folioles  quelquefois  au  nombre  de  cinq. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepteocrio» 
l^é.  O?  (  y.f.  in  hirt.  Disfont.) 

On  doit  K\xt  entrer  dans  cette  divifion  Varatia 
mdîiëuiis  »  o^«  4  »  &  ïnraik  pmnmn  •  n<*.  f . 

*  ♦  *  Feuillu  lobées, 

ArALIE  du  Japon.  Aralia  japonica,  Thunb. 

.  Ai^la  fmêtfêêns  ffoius  iùàntis.  Tbimb.  Flor*  fap. 
la&^^Wiiid.  Spec.  1.  pag.  iji^.  .. 
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laau^u.  KoempF.  Amoen.  Fafib  j.  pag*  790. 

Ses  tiges  font  droites ^  ligoeniês  »  fans  épines» 
hautes  de  cinq  ï  £x  pieds  »  garnies  ^  vers  leur  fom- 
met^ de  feuilles  nombreufes  ^  alternes ,  pétielées , 
i  fept  ou  cinq  lobes  arrondis ,  incifés ,  aigus , 
dentés  vers  leur  fomo»ec  «  verts  en  defliis^  plus 
pâles  en  defibus  s  les  pétioles  épais  »  charnus , 
amplexjcaules ,  de  b  longueur  des  feuilles.  Les 
fleurs  forment  j  par  leur  enfenible,  une  panicule 
compofée  de  petites  ombellules  fimples  1  les  pé- 
doncules accompagnés  â  leur  bafe  de  braâces 
ovales ,  aiguës ,  concaves  *  pubefcentes  »  cadu- 
ques »  longues  d'un  demi-pouce  à  un  pouce.  La 
corolle  eil  blanche ,  à  cinq  pétales  égaux  »  ovales, 
aigus  «  réfléchis ,  caducs ,  longs  d'uoe  ligne  \  les 
étamioes  phis  longues  que  la  corolle  1  cinq  ftyles 
filiformes  »  perfiftans  »  plus  courts  que  les  étami- 
nes  f  une  baie  ptef<|ue  térragone  »  tiès-obcufe , 
flriée ,  à  cinq  loges ,  contenant  des  ièmnces  fon 
petites. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ]>  (  Difcript.  a 
Thunh.) 

♦  ♦  ♦  »  feuilles  fiw§ks  ,  tMÏhreu 

,  Aralii  en  arbre.  AncUin  ad^nen.  Lion* 

Aralia  eau  le  àrhoreo ,  foliis  Kmplicibus  ^  umbellà 
univerfalis  tadiis  uniglanàu/ofis.  LinD,  Amœn.  Acad. 
S»  P3g*  369.  —  J^^^*  Amer.  89.  -^  Sv^artx.  Oof. 
119.  —  Jacq.  Hort.  dchoenbr.  i.  pag.  x6.  ub.  ji. 

Aralia  nrhorea^  fvUis  nitidis  ,  ohlongo-<vnvs } 
umbedâ  iaxé  ^  radiîs  /ingulîs  glandmid  notâtes. 
Bt^wiï  ,Jun,  189. 

Hedera  arhor,  folio  haftuio,  Phim.  Spec.  18  j  8c 
Icon.  148. 

Arbrifieau  dodt  les  tiges  arboraicences  fe  divi* 
fent  en  rameaux  glabres,  alternes» garnis ,  fartoat 
vers  leur  fommet ^  de  feuilles  alternes,  épatfes, 
rapprochées  »  pétiolées  •  amp!es ,  ovales ,  ob!oa- 
gues,  très-entières,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
acuminées  i  leur^fommet,  membraneufes ,  ner- 
veufes  y  rétrécies  i  leur  bafe  ,  lotigues  de  fis  â 
huit  pouces  &  plus ,  fur  quatre  environ  de  large. 
Les  tieurs  font  difpofées  en  une  ptnicole  1  donc 
les  ramifications  fe  divtfent  &  Aipportent  chacune 
une  ombelle  très-ouverte  $  les  pédoncules  chargés 
d'une  glande;  l'involucre  compofé  de  buâées  un 
peu  fcarieufes  &  concaves  «  ovales* lancéolées  « 
aiguës  «  beaucoup  plus  courtes  que  le  pédrce!!e. 
Le  ftyle  eft  divifé  en  cinq  parties.  Le  truit  con- 
fille  en  une  bâte  4  fîx  côtes  raillantes ,  de  la  grof- 
feur  d'un  pois,  M.  de  Lamatck  avoic  d*^abord  ren- 
voyé cène  efpèce  parmi  les  lii^rres  |  il  a  depuis 
changé  d'avis.  (  Kio>q  les  obfervations  i  la  faite 
de  Particle  LiiRF.EO 

Ostxe  ptanee  Cfott  àla  Jmnque.  1^  (^. /.  ) 
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j  tnaîs  toujours  ilroice  j  hirpide  &  gluti- 
neufe;  oar  fes  feuilles  alongées ,  glauques  en  def- 
fous  !  il  a  le  porc  de  Varhutus  unido.  Ses  tiges  font 
droites  «  élancées,  peu  rameufes  >  revêtues  d'une 
écorce  brune ,  garnies,  vers  TextrénEiité  des  ra- 
meaux ,  de  feuilles  réunies  en  touffes  alternes  > 
pétiolées ,  glabres ,  obiongues «-lancéolées ,  d'un 
vert-foncé» lui fantes ^  coriaces ,  glauques  en  def* 
fous  j  aiguës,  dentées  en  Tcie ,  perfiftaotes. 

Les  fleurs  font  blanches  ou  couleur  de  rofe  ten- 
dre ,  réunies  en  une  panicule  droite,  terminale, 
étalée ,  chargée  de  poils  glutineuz^  accompagnée 
de  bradées  fcar/eufes ,  lancéolées  j  les  pédicelles 
velus ,  glutineux.  Le  calice  eft  velu ,  divifé  en 
cinq  lobes i  la  corolle  ovale,  urcéolée,  beaucoup 
plus  grande  que  celle  de  Yarbutu*  unedo  ;  l'ovaire 

8 labre,  arrondi ,  furmonté  d'un  ftyle  fimple ,  per« 
fiant ,  ic  d'un  fligmate  aigu  :  il  lui  fuccède  une 
baie  arrondie  »  à  cinq  loges  polyfpermes. 

Cette  plante  croit  aux  iles  Canaries  j  où  elle  a 
été  découverte  par  M.  Riedié,  T> 

;.  Arbousier  à  feuilles  entières.  Arbutus  inu* 
gnjfolia,  Lam. 

D'après  les  obfervations  de  M.  Veillard  ,  dans 
la  nouvelle  édition  des  Arbres  &  Arbufies  de  Du- 
hamel ,  I  »  pag.  79 ,  les  fynonymes  J  les  figures  & 
les  defcriptions  de  Clufius ,  Jean  &  Gafpard  Bau- 
hîn ,  citées  par  Tournefort  &  par  M.  de  Lamarck  , 
appartiennent  i  Yarbutus  andrackne  Linn,  &  non 
à  cette  efpèce,  M.  Desfontaines  n*eft  point  de  cet 
avis.  ««  Uarbutus  iniegrijbiia  eft  Yarbutus  frlio  non 
ftrrato  Tournef.  ,  &  Y  andrackne  Theophrafti  de 
TEcIufe,  fynonyme  que  Linné  a  rapporté  inal-i- 

f propos  à  fon  arbutus  andrachne ,  qui  croie  dans 
'lie  de  Samos  &  autres  lieux ,  tandis  que  l'an- 
drachné  de  Théophrade  eft  indigène  à  l'ile  de 
Candie ,  &  que  la  defcription  de  cet  ancien  na-* 
turalitle  convient  à  Tarboufier  i  feuilles  entières 
de  Tournefort  &  de  Lamarck.  >»  {Hifi.  des  Arbr. 
tom.  r,  pag.  261.) 

;>  Arbousier  â  feuilles  de  laurier.  Arbutus 
taurifolia,  Linn.  f. 
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courtes  que  tes  feuilles }  la  corolle  blaocUtie  \  les 
baies  globuleufesj  rougeâues»  charnues,  icin^ 
loges  polyfpermes. 

Cette  plante  croit  dans  TAmérique  fepceotrio- 
nale.lXr./.) 

6.  Arbousier  piquant.  Arbutus  mucrouâtâ. 
'  Linn.  —  Lam.  III.  Gen.  tab.  }66.  fig.  a. 

8.  Arbousier  filiforme.  Arbutus  fUformîu 
Lam. 

Ceft  bien  certainement  le  vaecinîum  ki/pidulm 
Linn.  {Voyei  Airelle,  SuppL  n*.  jj.) 

Obftrvations.  Varbuats  fiirpyUiJoUû  Lam.  0*.  y, 
8r  lU.  tab.  %66  ,  fig.  )  ,  eft  le  gaultfuria  antipoda 
Forft.  {Voyei  ?ALOMUiEK^Suppi.)  WilWem.v 
rapporte  à  tort  la  plante  de  M.  de  Lamarck  â  Ver* 
butus  microphylla  Forft. }  elle  ne  lui  convient  pas. 
Cette  dernière  eft  Yandromeda  myrfinitss.  (  Koyq 
AndromÈdb  ,  SuppL  ri^.  10.  )  Enfin ,  Yarb^tut 
pumila  Linn.  Suppl.  &  Willd.  eft  la  même  plance 
queno^re  Andromède  i  feuilles  decamarine, 
SuppL  n*.  9. 

^  Arbousier  ï  feuilles  de  fihria.  ArbutMs 
pkyllircéf^tia^  Perf. 

Arbutus  cauii  ramojiffimo  }  fbliis  lançtolatis,  actf 
mînatis ,  acute  ferratis  i  ûoribus  axiUarihus,  Pcrf. 
Synopf.  Plant,  i.  pag.  40}. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  nombreux, 
garnis  de  feuilles  alternes,  petites,  aflez  lembla- 
bles ,  par  leur  forme  &  par  leur  confifiance,  â  celles 
du  filaria  ;  elles  font  glabres,  lancéolées,  dentées 
en  fcie  à  leur  contour }  les  dentelures  tr^aiguès. 
Les  fleurs  font  axillaires. 

Cette  plahte  croit  au  Pérou.  |>  {lUrb,  Jëf.) 

ARBRE.  L'arbre  eft ,  fous  bien  des  rapports , 
le  plus  parfait  des  végétaux  :  c'eft  le  coatplément 
de  la  vie  végétative.  11  l'emporte  fur  toutes  les 
autres  plantes  herbacées  par  fa  vigueur ,  par  Ta* 
bondance  de  fes  fucs  vitaux ,  oar  fes  moyens  de 
reproduâion  ;  il  étonne  par  la  longue  durée  de  fi 


Arbutus  arborea ,  folus  oblongis ,  utrinqui  acumi-     vie  ,  par  la  grofteur  &  l'élévation  de  fon  tronc. 


math  J  acut^  ferratis  ,  glabris  ;  racepds  axi/iarîbus  , 
fecundis  ,  feffiUbus  ^  foUtariis.  Linn.  f,  Suppl.  pag. 

Il  fe  rapproche  par  fon  port ,  par  la  forme  de 
fes  feuilles ,  de  l'arDOufier  commun.  St^  tiges  font 
droites  ,  cylindriques  ,  rameufes  ,  recouvertes 
d'une  écorce  brune  $  fes  rameaux  garnis  de  feuil- 
les glabres,  oblongufs ,  lancéolées  «  aiguës  i  leurs 
deux  extrémités  »  petfiftantes  9  dentées  en  fcie , 
«cuminées  i  leur  fommer.  Les  fleurs  font  difpo* 
féçs  •  djins  Taiflere  des  feuilles ,  en  petites  grap- 
pes feflUes  J  folîtaiies  j  fimples  j  unilatérales  «  plus 


par  la  cime  impofante  &  majeftueufe  qui  le  cou- 
ronne ,  enfin  par  fon  poit  &  par  Teofemble  de 
toutes  fes  parties. 

Toutes  les  fois  que  la  végétation  s'énblit  for 
un  terrain  neuf,  lorlqu^elle  eft  livrée  à  elle^éme, 
lorfque  fes  admirables  &  longs  travaux  ne  font 
point  troublés ,  ou  par  la  hache  deftruélive  ou 
par  la  dent  d(S  animaux,  elle  finit  toujours  par 
produire  des  arbres  ^  &  la  furface  entière  du 
Globe  n'oifriroit  qu'une  vafie  forêt  fam  la  réu- 
nion des  hommes  en  fodété.  La  multiplicité  des 
arbres  eft  le  plus  gcaod  obftacle  qu'éprouvent  les 
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,vent  tfm  par  d<ft.Toins  imittipliés  qitci  liiomme 
Mvieat  à  en  confetver  quelques  îndivi.ittsdans 
les  ciinnacs  tempérés.  Oïdtnaireinenc  les  arbres 
iBonocotYtécions  n'ont  point  de  branches;  leur 
*^6>  cylindrique  &  régulière,  (e  fouiielit,  ée 
taiéme  qu'une  colonne  «  dans  une  direâion  verti- 
cale «  &  letir  cime  eft  couronnée  d'un  va(ie  faif- 
ceau  de  feuilles ,  du  miltea  desquelles  naiflèn^  les 
4eurs  :  tel  eft  le  drtuéma  ^  c|itelmtef  efpèoesd'aloés^j 
d'yucca ,  d'agave  ,  mun»  de  reuiltes  fimples ,  roi- 
des  f  aiguës,  en  forme  de  glaives  t^^  font  encore 
C£s  végétaux  de  la  belle  Emilie  des  palmiers ,  le 
fagouier ,  dont  h  tige  contient  une  fécule  nonr- 
ttfiante  $  le  dattier ,  n^^n  moins  incérefljnt  par  (on 
otilité  que  par  fa  forme  majefttteuTe ,  &  dont  les 
feuilles ,  connues  fous  le  nom  de  paimts^  ont  été 
confacrées  à  li  gloire  de  s  héros  i  V'aréc^ ,  dont  le 
fruit  entre  dans  la  compofition  du  bétel  $  le  coco- 
tier ,  qui  fournit  à  des  peuplades  nombveufes  un 
aliment  iain ,  une  liqueur  agréable  «  des  meubles 
8c  des  vécemeas;  le  chamsrops,  qui  porte  des 
feuilles  pitfiées  en  évenuii  $  le  corypha  j  donc  le 
cronc  s'élève  à  foivantedix  pieds,  èc  dont  le  fom- 
Biet  fe  couronne  de  hait  à  dix  feuilles  de  quarante 
pieds  de  diamètre  f  le  bai^ris  &  le  nipa ,  qui  don- 
nent une  boifTon  uti'e  ;  le  lontar  j  qui  produit  ces 
fameux  cocos  des  MaUives,  fi  remarquables  par 
leur  volutne  &  par  leur  forme  fingolière ,  &  beau- 
coup d'autres  arbres  également  mtéreflans  par 
leurs  produits  économiques,  &  qui  ont  frappé 
tf'étonnement  tous  les  voyageurs  qui  ont  parcouru 
tes  pays  chauds  de  l'Afie,  de  TAtrrque  &  de  l'A- 
mérique.  En  effet»  qu'on  fe  tranfporte  en  idée 
fbus  la  z6ne  torride ,  qu'on  fe  repréfente  ces  pal- 
miers fur  leur  terre  natale ,  foit  qu'ils  habitent 
des  fables  arides  ou  des  plages  maritimes ,  ou  le 
fommec  des  montagnes  ,  ou  le  fond  des  vallées  , 
partout  leur  afpeâ  a  quelc)ue  chofe  de  firaple  &c 
de  grand  qui  frappe  rimagination  ,  &  qui  annonce 
dans  ces  végétaux  une  organifation  particulière  ». 
bien  différente  de  celte  des  arbres  qui  compofent 
nos  forêts  de  l'Europe.  » 

Ce  foupçon  s'eft  converti  en  certitude  par  Pat- 
tention  que  l'on  a  portée  au  développement  &  i 
l*organifarion  des  palmiers.  L'embryon ,  dans  ces 
arbres ,  eft  un  petit  corps  cyKndrique  on  conique, 
|flus  on  moins  renflé  i  fon  fommet.  On  n'y  apper- 
(oit  d'abord  ni  h  planrule  ni  le  cotylédon.  Ces 
o'rganes  ne  deviennent  fenfibles  qu'au  moment  de 
la  gfermioatîon.  A  cette  époque  l'embryon  petce 
la  graine,  & ,  reftant  toujours  engagé  dans  les  té- 
gumens  par  l'une  de  (es  extrémités^il  fe  prolonge 
par  Tautre  en  un  filet  qui  n*eft  autre  choie  que  I» 
bafe  développée  du  cotylédon ,  dont  le  fommet 
plonge  dans  la  graine.  Cette  bafe  du  cotylédon 
recèle  la  petite  racine  &  la  petite  tige ,  qui  ne 
t^deht  pas  1  fe  développer. 

L'flM  ii  raotve  ont  b  foime  d'un  petit  cène  : 
cdl»  qui  émit  foraw:  k  rtwi»  pMRt  «en  ift 
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mne;  Se  eellrde  ki  ti||e  vers  Je  tkl»  L»  ff  tttiktt 
peéfente  une  maffe  folide  ;.  la  (rconde  g  4U  cou* 
natte ,  elt  formée  de  gaines  qui  s'cmboitent  les 
unes  dzia  les  autres.  Chaque  gaine  eft  une  feuille. 
La  plus  extérieure  fert  d'état  à  la  féconde  t  celle* 
ci  à  la  troifième  ,  la  troifième  â  la  quatrième ,  & 
a^'nfi  des  autres.  Le  cotylédon  lui^.-néinen'eft  autie 
chob  que  la  première  feuille ,  qui  les  enveloppe 
toutes.  Infenfiblement  les  feuilles  intérieures  preih 
neot  pies  d'exteafion  :  elles  rrpouflent  celles  qui 
les  environnent ,  &  les  forcent  à  fa  pencher  vtis 
la  terre  I  elles  font  repouflees  à  leur  tour  par  celles 
qui  naiffent  dans  le  centre ,  &  font  contraintes  de 
s'incliner  vers  les  premières. 

Les  feuilles  fe  multiplient  &  fe  fiiccèdent  dans 
le  même  ordre  i  elles  forment ,  k  b  fat&ce  de  la 
tes re ,  an  faifcean  dont  toutes  les  branches  font 
énoiieinent  unies  par  leur  bafe,  Sr  c'eA  Grtt«  bafe 
folide  qui  eft  l'origine  du  tronc  ou  ftspe  des  paU 
micrs  ;  car  les  feuilles  extérieures  ne  tardent  pas 
i  fe  détacher.  Mais  leur  partie  inférîoore  •  plus 
durable ,  forme  un  «ineeu  compsAe ,  àm  centre 
duquel  s'élèveftt  de  ntniveiks  feuiUes  >  qmi  i  leur 
tour  font  repouffiei  â  b  circonférence,  ik,  venant 
2  fe  détacher ,  UiAsm  i  Irnr  bafe  an  fécond  att« 
neaa  égal  au  premier,  &  placé  au  delfus  de  loi. 

Ce  fécond  anneau  eft  bientôt  furmonté  d'un 
troifième }  ce  troifième  d'un  quatrième  ,  0^  ainfi 
de  faite,  jufqu'i  ce  qus  ta  vieilkfle  ou  quelqu'au- 
tre  caufe  arrêtant  la  végétation,  l'arbre  celfe  de 
produire  de  nouvelles  feuilles,  &  par  confôqucnt 
de  s'élever. 

II  réfulte  de  ce  mode  de  développement ,  qu'ui 
ar^re  mooocotylédon  cefle  de  croître  en  épaiffeur 
long- tenis. avant  que  fa  croiflance  en  hauteur  foit 
terminée  ;  ce  qui  eft  d'autant  plus  évident ,  que 
tous  les  anneaux  formés  par  la  bafe  des  feuilles  ^ 
&  fuperpofés  les  uns  aux  autres^  ont  un  diamètre 
égal,  &  que  îe  premier  de  ces  anneaux ,  celui  qui 
fert  pour  ainfi  dire  de  foubaflement  à  la  colonne  » 
a  pris  en  épaîflfeur  toute  la  croiffance  dont  il  étoic 
fufceptible  dès  les  premiers  tems  du  développe* 
ment  du  végétal.  En  un  mot,  le  tronc  des  pal^ 
miers  a ,  dès  qu'il  s'élève  au  deffus  de  la  terre  » 
toute  ta  grofleur  qu'il  doit  avoir  dans  toute  fou 
étendue,  n'importe  i  quelle  hauteur  il  parvienne» 
&  ce  phénomène  fe  conçoit  aifémenc  d'après  le 
mode  d'accroiffement  que  nous  venons  d'cz- 
pofer. 

Les  eicacrices  qoe  les  pabden  &  autres  arbres 
de  cette  fiMnîlle.  portent  à  leur  fuperfide,  inds- 
qoent  les  places  d'où  les  feuillet  fe  fem  déta* 
chées ,  &  font  des  pcenves  coi^ours  fubfiftances 
da  mode  de  déyeloppemenc  auqnel  h  oataie  a 
fo«mit  les  arbres  pourvus  d'un  fcÉl  cocf  lédoo. 
L^orgail^ctoll  inoésieure  de  ces  arbres  s'eft  pas 
moios  digoe  d'aiceiitiaa  que  leor  détetoppeflMfli • 
Sii'ep  coope  uanfifrlâlemew  k  apoBcd^iiaaAi» 
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fuHe  de  lignes  ou  rayons  mëJulIaîres ,  qui  s'éten-  J 
dent  du  centre  à  la  circonférence,  &  que  l'on  a 
comparées  aux  lignes  hofaiies  d'un  cadran. 

La  mo'élU  placée  au  centre  du  végétal  le  parcourt 
dans  route  fa  longueur  ;  elle  offre  à  l'anatomiite 
Véiui  tabulaire  à  la  circonférence ,  &  le  tljfu  médui» 
laire  au  centre.  M.  Mit  bel ,  s'appuyanc  des  obfer* 
varions  microfcopiques,  a  jeté  beaucoup  de  la* 
mière  fur  toutes  ces  parties ,  que  nous  allons  par- 
courir fuccefllvement  avec  lui. 

A  la  fuperficîe  de  la  coupe  tranfverfale ,  nous 
trouvons  le  tiffa  herbacé  :  c'eft  une  couche  affez  lâ- 
che y  toujours  imbibée  d'une  fubftance  réfineufe  j 
ordinairement  verte  y  quelquefois  brune  ,  jaune  y 
rouge,  &c.  Cette  enveloppe  eft  formée  d'un  tifTu 
cellulaire,  dont  les  parois  les  plus  extérieures  font 
connues  fous  le  nom  A*épiderme.  Le  tiflTu  herbacé  a 
ordinairement  une  couleur  très-intenfe  à  la  fuper- 
ficie  ;  mais  cette  couleur  s'affoiblit  dans  Tinté- 
rieur. 

'  Sous  cette  première  couche  font  les  couches  cor- 
tîcalcs  i  elles  foat  compofées  d'une  multitude  de 
tubes,  formant  de  petits  faifeeaux,  fe  féparant  & 
fe  réunilfant  alternativement,  de  manière  i  com- 
pofer  des  réfeaux ,  dont  les  mailles  s'alongent  dans 
la  longueur  de  la  tige.  On  parvient  â  divîfer  en 
plufieurs  lames  les  couches  corticales  par  un  pro* 
cédé  très-limple ,  qui  confifte  à  les  tenir  plongées 
dans  Teau  jufqu'à  ce  que  le  fluide  ait  diflbus  le 
fiflu  cellulaire  qui  unit  les  différens  réfeaux  j  & 
qui  remplit  leurs  mailles. 

.  Vient  enfuite  le  liber;  il  oiFre.  comme  les  cou- 
ches corticales,  différens  réfeaux  fuperpofés  les 
uns  aux  autres,  8e  dont  les  nuilles  font  remplies 
par  le  tiflu  cellulaires  mais  le  liber  a  moins  de  con- 
fifiance.  On  peut  également  le  féparer  en  feuillets 
diflinâs,  en  le  faiUnt  macérer  dans  Teau.  Sa  cou- 
leur tire  toujours  plus  ou  moins  fur  le  vert. 

y  aubier  y  que  l'on  trouve  fous  le  liber,  eft  une 
fuite  de  couches  oU  de  réfeaux  placés  les  uns  fur 
les  autres ,  femblables  encore  par  Torganifation  4 
ceux  que  nous  venons  de  décrire  ,  mais  dont  les 
mailles  font  plus  alongées ,  les  faifceaux  des  tubes 
plus  droits,  le.  tiflu  cellulaire  moins  abondant,  & 
formant  en  conféquence  une  mafle  plus  compaâe, 
plus  dure,  plus  pefante.  V aubier  y  comme  rindi- 
<|ue  fon  nom,  dont  l'étymologie  ialba)  eft  latine, 
-«  une  couleur  blanchâtre. 

La  même  organifation  fe  préfente  encore  dans 
le  bois  s  mais  on  remarque  entre  cette  partie  & 
l'aubier  la  différence  que  nous  venons  d'établir 
entré  Taubier  &  le  liber,  c'eft-â-cKre  que  les 
tubes  qui  compofent  les  réfeaux  ligneux  font  plus 
-droits ,  que  les  mailles  font  plus  longues  &  plus 
-étroites ,  &  ooe  le  tiflii  cellulaire  eft  eo  moindre 
'  Quantité  :  d*ou  il  réfulte  que  le  bois  eft  néceflasre- 
•ment  d'an  tiflu  ph»  ferrét  &  que  ia  dareté  8c  (a 
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pefsntèur  fpécifique  font  plus  grandef .  La  couleur 
du  bois  varie  ;  mais  on  obferve  communément 
qu'elle  eft  rembrunie ,  en  comparaifon  de  ctWt  de 
1  aubier. 

Les  couches  corticales,  le  liber,  l'aubier  &  le 
bois  ne  diffèrent  donc  pas  par  la  nature  des  élément 
organiques  qui  les  compolent,  mais  feulement  par 
la  quantité  proportionnelle  de  ces  élémens.  «  L'ob* 
fervation  microfcopique  nous  a  prouvé  ,  ajoute 
M.  Mirbel,que  ces  quatre  parties  contenoicnt 
les  petits  tubes  y  les  grands  tuba  &  le  tijfu  cellulaire  y 
difpofés  à  peu  près  de  la  même  manière  ,  mais 
dans  des  proportions  inégales  »  8c  l'oeil  •  fans  le 
fecours  dfes  verrcs ,  apperçoit  très-bien  fur  la 
coupe  tranfverfale  d'un  tronc  de  tilleul ,  de 
chêne  •  &c. ,  les  z&nes  concentriques  qui  corn* 

Î)ofent  ces  diverfes  parties,  &  oui  font  voir,  par 
eur  uniformités  la  fimplicité  du  plan  de  h  ni* 
ture.  M 

Les  rayons  que  l'on  volt  fur  la  coupe  tranfver« 
fale ,  &  que  nous  avons  comparés  aux  lignes  ho« 
raires  d'un  cadran,  font  formés  par  le  tiSu  cellulaire 
qui  remplit  les  mailles  des  couches  concentriques  ( 
&  comme  ces  mailles  font  fouvent  placées  les  unei 
vis-à-vis  les  autres  j  il  fuit  de  là  aue  les  rayons  doi* 
vent  fe  prolonger  «  &  fe  profongent  en  effet, 
fans  déviation ,  du  centre  à  la  circonférence. 

Le  bois ,  quand  l'arbre  eft  frè^)ellne,  offre  on 
canal  longitudinal  à  fon  centre  :  c*eft  le  canal  mé- 
duUaîre.  La  paroi  de  ce  canal  eft  tapiffée  de  grands 
tubes  poreux,  de  grands  tubes  umples,  de  tra- 
chées 8f  de  faufles  trachées ,  qui  compofent  ce 
Se  nous  avons  défigné  fous  le  nom  d  itui  tubu^ 
rt.  C'eft  dans  cet  étui  qu'eft  placée  la  nnoeDe. 

La  moelle  eft  formée  d'un  tiftti  cellulaire  liche , 
qui  ne  contient  d'ordinaire  qu'un  fluide  limpide 
8c  fans  couleur.  Ce  tiflii  ne  fe  rencontre  que  dans 
les  tiges  très-jeunes  ou  dans  les  branches  nouvel- 
lement développées. 

Il  eft  certain  que  toutes  ces  parties  ne  forment 
u'un  feui  &  même  tiflu  •  8r  ceue  vérité ,  qui, 
^'après  fon  fimple  énoncé ,  ne  parottra  peut  être 
pas  d'une  haute  importance»  jette  cependant  un  fi 
grand  Jour  fur  les  végétaux ,  qu'elle  explique  tout 
le  myftère  de  leur  organifation.  Nous  devons  ajou- 
ter que  c'eft  i  l'ignorance  de  ce  foit  qu'il  fiot 
attribuer  la  plupart  des  erreurs  introduius  dans 
l'anatomie  végétale. 

Les  branches  &  les  rameaux  ont  la  même  orgaoi* 
Tation  que  le  tronc  i  mais  les  racines  offrent  quel* 

3ues  différences.  La  moelle  n'exifle  qu'au  fommet 
e  leurs  ramifications  principales  :  on  n'en  crouve 
aucune  trace  dans  les  rameaux  inférieurs.  L'écorce 
eft  plus  tendre  »  plus  fucculente^  plus  épaiffe  que 
dans  le  tronc.  Le  liber ,  l'aubier ,  le  bois  fe  con- 
fonient  davantage.  D'ailleurs  »  on  y  xetrouve  les 
couches  concentriques  &  les  rayons  médnUsir^ 
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d*appai  à  une  cinquième»  11  fe  forme  linfi  ane 
tnultitude  de  couches  coniques  8c  concentriques  ^ 
dont  la  bjfe  repofe  fur  la  racine  j  &  donc  la  hau- 
teur eft  d'autant  plus  grande  j  qu'elles  font  plus 
extérieures.  Ces  couches  fe  dépofent  quelquefois 
pendant  plufieursfiècles,  &  le  végétal  prend  des 
dimenfions  prodigicufes.  Les  arbres  des  forêts 
antiques  en  tourniiTenc  une  multitude  d'exempks. 
Ces  énormes  végétaux  doivent  être  de  vieux  habi- 
cans  de  la  terre.  Leur  origine  fe  perd  dans  la  nuit 
des  tems ,  6c  l'imagination  ofe  â  peine  calculer 
leur  durée.  Qui  nous  dira  combien  de  liëcles  fe  fe- 
ront écoulés  avant  qu'un  boabab  ait  acquis  quatre^ 
vingt-dix  pieds  de  ciiconférence? 

Les  branches  ont  abfoluroent  la  même  organifa- 
tion  que  la  tige.  Les  différentes  couches  de  leur 
tiflu  iorment  auffi  des  cônes  concentriques.  Les 
branches  naiflfent  à  l'extrémité  des  rayons  médul- 
laires^ &  peuvent  éire  confidérées  comme  des  vé* 
I^étaux ,  dont  la  racine  feroit  placée  dans  un  fol 
igneux. 

Les  racines  croiflènt  comme  la  tige  i  elles  fe  ra- 
mifient comme  elle  ,  &  préfentent  également  un 
certain  nombre  de  cônes  emboîtés  les  uns  dans  les 
autres.  £lles  ont  quelques  rapports  avec  les  bran- 
ches )  mais  elles  en  dittèrent  par  la  propriété  de  fe 
divifer  te  fubdivifer  en  ramifications  qui  tendent 
toujours  â  fe  terminer  en  filets  déliés^  tandis  que 
les  branches  &  les  rameaux  tendent  au  contraire  i 
s'élargir  en  lames.  Le  chevelu  eft  le  terme  de  la 
divifion  des  racines.  Les  feuiKes  font  celui  de  la 
divifion  des  branches.  La  fituation  de  ces  organes 
répond  parfaitement  au  but  que  la  nature  fe  pro- 
pofe.  Les  filamens  multipliés  qui  terminent  les  ra- 
cines «plongés  dans  un  milieu  épais  &  denfe  >  s'in- 
troduilent  entre  les  molécules  de  la  terre ,  pénè- 
trent dans  les  moindres  vides  «  &  pompent  ^  par 
le  moyen  des  tub<s  dont  ils  font  compofés^  tes 
fluides  néceflaires  î  la  nutrition  du  végétal  ;  &  les 
feuilles,  difperfees  fur  les  branches^  préfentant  à 
la  lumière  une  grande  fur  face  j  rejettent»  par  leurs 
pores  nombreux,  des  miafmes  nuifibles  â  la  vé- 
gétation,  &  abforbent  des  vapeurs  qui  vont  aug- 
menter la  mafle  des  fluides  nourriciers.  Si  d'une 
part  cet  accord  admirable  entre  les  befoins  du 
végétal  &  la  nature  de  fes  organes  s'explique  aux 
yt  ux  du  philofophe  par  les  grandes  conndérations 
^  ordre  éc  d'harmome  générale ^  d'autre  part  le  na- 
tutalifle  ftudieux  doit  penlerque  ces  lois  de  la  vé- 
gétation font  fubordonnées  â  des  caufes  phyfiques 
qu'il  feroit  important  de  connoitre^  &  que  l'é- 
tude &  l'expéricnre  pourront  un  jour  révéler  à 
l'homme.  Comment  U  nature  du  miâeu,  dans  le- 
quel plonge  une  partie  du  végéul ,  modifie-t-elle 
cette  partie  au  point  de  faire  nairre  à  ia  fuperfi- 
cie»  ou  des  racines  chargées  de  chevelus^ ou  des 
branches  couvertes  de  feuilles?  Voilà  la  queftion 
qu'il  s'agit  de  réfoudre^  mais  fur  laquelle  les  uatu- 
raliûes  u'ont  encore  aucuoe  donnée. 
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;  D'après  les  prfaKipes  que  nous  Teiiom  d*êtab*  ir , 
;  relatifs  aux  organes  particuliers  8c  au  développe- 
I  ment  des  arbres  monocotylédons  &  dicotylédons , 
il  eft  facile  de  faifir  k  différence  qui  exifle  entie 
ces  deux  groupes  de  végétaux,  &  la  néceffité  de 
fuivre  une  culture  particulière  pour  chacun  d'eur. 
Pour  en  faire  mieux  reffbrtîr  la  différence  ^  nous 
allons  expofer  les  caraûèresqui  les  différencient  « 
en  les  rapprochant  par  oppoution. 

Dans  les  arbres  monocotylédons  »  la  tige  eft  C)r« 
lindrique ,  compofée  de  petits  filets  ligneux ,  en- 
veloppés de  tiflus  cellulaires.  Dans  les  dicotylé- 
dons ,  cette  tige  eft  conique  j  formée ,  i*.  d'un  filer 
de  tiflu  cellulaire  placé  au  centre  i  i^.  de  couches 
ligneufes  >  fuperpofées  les  unes  aux  autres  te  re- 
couvrant l'axe  de  l'arbre  $  )*.  d^e  couche  eité- 
rieure  de  tiffu  cellulaire. 

Dans  les  premiers ,  le  tiflîi  cellulaire  >  les  tubes^ 
les  trachées,  les  fauflfes  trachées  »  en  un  mot  toot 
l'appareil  vafculaire ,  s'alongent  dans  la  même  di« 
rcclion  que  la  plante  fuit  en  s'élevant.  Dans  les 
féconds  ,  l'appareil  vafculaire  fuit  deux  direâions 
dans  fon  développement.  Une  partie  fe  dirige  vers 
le  fommet  des  tiges  ,  comme  dans*Ies  premiers  : 
tels  font  les  tubes  qui  forment  les  couches  con* 
centriques.  Une  autre  partie  s'étend  du  centre  a  la 
circonférence  :  telles  font  les  cellules  qui  fbrmeot 
les  rayons  médullaires. 

Le  centre  des  tiges  eft  lâche  dans  les  monocoty* 
lédons ,  &  la  circonférence  préfente  un  bois  dur  8c 
compaâe.  Dans  les  dicotyledons  j  au  contraire,  la 
circonférence  a  peu  de  confiftance  s  mais  l'intérieur 
offre  un  tiflii  ligneux  d'autant  plus  dur^  qu'il  eft 
plus  voifin  de  l'axe  de  la  tige. 

Ceux-ci  fe  couronnent  de  branches  Sr  de  ra« 
meaux ,  le  long  defquels  naiflent  les  feuilles }  ceux* 
là  ne  portent  ordinairement  à  leur  cime  ni  bran- 
ches ni  rameaux^  mais  feulement  ui^  touffe  de 
feuilles  qui  s'épanouit  en  rofetté. 

Les  monocotylédons  croiffent  en  hauteur  par  l'a* 
longement  des  feuilles  concentriques  les  plus  esté* 
rieures^  &  ils  croiffent  en  épaiffeur  par  la  multipli- 
cation de  ces  mêmes  feuillets.  Les  dico;y)édons 
s'élèvent  par  le  moyen  des  filets  ligneux  du  centre, 
qui  ptoduifent  un  nouveau  bourgecMi  de  feuilles 
au  fommet  de  l'arbre ,  &  ils  s'epaiffifleni  par  l'é* 
carrément  de  ces  mêmes  feuilles.  Le  diamètre 
des  uns  ne  s'accroît  qu'avec  lenteur  s  celui  des 
autres  eft  fixé  dès  Ics  prtmien  tems  de  U  vie  dn 
végétal. 

Il  nous  réfterott  encore  teaucoup  d'autres  con- 
fidérations  i  prëfenter  fur  les  arbres ,  que  nous 
ne  ferons  qu'muiquer  ici  rapidement^  la  plupart 
devant  trouver  place  ailleurs.  Nous  n'eflaiercns 
pas  non  plus  d'établir  la  différence  qui  exifte  entre 
ce  que  ron  appelle  arire,  ariHJfeuu  bc  artkft, 
différence  peu  importante  d'ailleurs  pour  le  bo* 
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viogt<itiq  jttfqv'à  vingt*fept  pieds  de  diamètre , 
&  qui  De  paroiflbient  pas  être  encore  arrivés  î 
leur  entier  développement.  «  L'arbre  appelé  en 
Chine  fiennieh ,  c'eivà-direj  arbre  de  mille  ans^ 
ajoute  ce  favant  natiiralifle»  prouve  aflez  que  l'on 
connoit  dans  ce  pays  des  arbres  d'une  durée  qui 

i^afle  l'imagination  :  aufll  c'eft  dans  ce  pays ,  donc 
es  peuples  paroiflent  les  plus  anciens  du  Monde 
connu  j  &  qui  par  conféquenc  peuvent  avoir  plus 
de  notes  Tur  l'anticjuicë,  que  croiflfent  les  plus  gros 
arbres  cites  jufqu  ici ,  tel  que  celui  de  cent  trente 
pieds  de  diamètre.  L'hiftorien  Jofbphe  rappone^ 
au  livre  V  ,  chap.  }i  de  la  Guerre  des  Juifs,  <)ue 
Ton  voyoit  de  Ton  tems ,  i6x  fiades  de  la  ville 
d'Ebron  j  un  térébinthe  qui  exiftoit  depuis  la  créa- 
tion. »  Pline ,  dans  le  feizième  livre  de  Ton  hif- 
toire  naturelle  »  cbap.  44 ,  cite  un  certain  nombre 
d'arbres  y  tous  remarquables  par  leur  vieilleffe. 

Enfin  ,  la  vie  des  arbres  a  un  terme ,  comme  celle 
de  tous  les  êtres  organifés.  «  Les  chênes ,  les  fapins , 
les  cèdres ,  les  palmiers  &  les  autres  grands  vé- 
géuux ,  dit  M.  Mirbel ,  témoins  pendant  une  lon- 
gue fuite  d'années  de  la  naifl'ance  &  de  la  nH>rt  de 
tant  de  races  éphémères ,  fucconibent  enfin.  De 
jeunes  rejetons  leur  fuccèdent  :  ceux<i  pafleront 
à  leur  tour  ;  car  ce  qui  fait  que  l'individu  croit 
&  fe  fortifie  »  devient  tôt  ou  urd  une  inévitable 
caufe  de  mort.  Il  eft  auffi  des  caufes  accidentelles 
qui  hâtent  la  fin  des  individus }  elles  engendrent 
KS  maladies.  Les  maladies  amènetit  la  mort.  Les 
efpèces  les  plus  robu0es  ne  font  pas  i  l'abri  de  ces 
coups  imprévus.  On  voit  fouvent  de  grands  arbres^ 
rongés  par  des  chancres  &  des  ulcères ,  périr  avant 
le  tems.  Les  froids exceffifs»  les  chaleurs  ardentes^ 
les  vents  violens ,  les  brouillards  chargés  de  va- 
peurs méphitiques^  les  longues  fécherefl'es,  les 
-tems  humides  j  la  préfence  de  légions  d'infeâes 
.  dévorans  j  les  attaques  réitérées  des  quadrupèdes» 
font  autant  de  caufes  de  maladies  &  de  def- 
truâion. 

»  Lorfqu'un  arbre  échappe  à  ces  accidens»  te 
qu'il  arrive  paifiblement  i  la  vieillefle  ,  différens 
fymptomes  précèdent  &  annoncent  Cx  fin.  Vers 
ce  tems  la  végétation  fe  ralentit^  Tarbre  ceffe  de 
crokre  &  de  fe  développer.  Le  tronc  &  les  bran- 
ches des  dicotylédons  ne  produifent  plus  alors  de 
nouvelles  couches  de  liber.  Leur  écorce  «  defle- 

]  chée  &  fendue  ,  fe  détache  par  morceaux.  Leurs 
derniers  rameaux  »  ne  recevant  plus  de  fluides 
nourriciers,  fe  flétriffent  aux  approches  de  l'hi- 
ver, de  même  que  les  tiges  des  plantes  annuelles. 

.  A  ptine  voit-on  çà  &  là ,  fur  les  branches,  quel- 
ques boutons  tardifs  ,  qui  périflent  bientôt.  A 
cette  même  époque,  les  tiges  des  monocotylé- 
dons ne  fe  chargent  plus  de  nouvelles  couroni>es 
de  feuilles.  Les  faifceaut  dj  tubes  qui  paiteQt  de 

^  leur  bafe  ,  &  s'élèvent  juHau'A  leur  cime ,  jCi  flein 
de  s'alonser  &  de  charcier  la  liqueur  nounicière: 
il  ne  fe  développe  plus  de  faifceaux  de  jubes  au 
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centre  du  végétal.  La  moëUe  j  placée  entre  ht 
anciens  faifceauz  »  fe  deflèche  &  fe  réduit  en  poup 
dre  i  l'union  entre  toutes  les  parties  eft  détruitCi 
Mille  caufes  de  dellruâion ,  jufqu'alors  impuif* 
fantes  ,  agiffent  fur  ces  vieux  arbres  ruinés  par  le 
tems  i  ils  tombent  de  toutes  parts,  &  fe  changent 
enfin ,  après  bien  des  altérations  fuccedsves ,  en 
buuius  végéul.  » 

Arbre  a  l'ail.  On  donne  ce  nom  â  plufieurs 
arbres  dont  quelques  parties  exhalent  une  odeur 
d'ail ,  furtouc  à  un  arbre  du  Pérou  «  dont  Ruii  & 
Pavon  font  un  genre  nouveau  ,  fous  le  nom  de 
cerdana,  Flor.  peruv.  vol.  z,  pag.  46,  tab.  1841 
il  diffère  très-peu  du  febeftier  (  cordi^  Lion.},  ay 
quel  il  faudra  peiit-être  le  réunir. 

Arbre  d'amour  »  arbre  de  JooàE.Ceft 
le  nom  vulgaire  oue  l'on  donne  au  gainier  {ctrcU 
fiUquafirum  Linn.).  Durante ,  auteur  italien ,  em* 
ploie  le  premier.  Le  fécond  eft  plus  répandu. 

Arbre  aux  anémones.  (  Voy^i  Caly- 
cant.  ) 

Arbre  d'argent.  (  Voyei  Protéb  argen- 
tée ,  n*.  18.  ) 

Arbre  aveuglant.  Arlor  câcans.  Romph. 
Amb.  2 ,  pag.  137 ,  tab.  79.  Ainfi  nommé ,  parce 
<^ue  fon  bois  eft  rempli  d'un  fuc  laiteux  très-cauf- 
tique  y  oui  occafionne  l'aveuglement  ou  au  moins 
des  douleurs  très-cuifantes  lorfqu'on  le  fait  fauter 
aux  yeux  en  coupant  l'arbre  «  comme  des  matelou 
l'ont  éprouvé ,  au  rapport  de  Rumphe.  C'eft  l'cx- 
ucûria  Linn.  (  Koyq  Agalloche  d'Amboine^ 
n*.  I.  ) 

Arbre  a  bâton.  C'eft  une  efpèce  de  a* 

lafiruA. 

Arbre  de  baume.  On  donne  ce  nom  à  plo* 
fieurs  arbres,  defquels  fort  une  liqueur  balfamiqiie{ 
mais  il  eft  plus  particulièrement  réfervé  pour  le 
kirfera  gummifera  Linn.  (^oyrj  GoMARr^  n".  l.) 

Arbre  du  Brésil.  (  Vayei  Brésillbt.  Cêfd- 
pinU  Lion.) 

Arbre  de  buis.  On  nomme  ainfi ,  dans  l'ile 
de  Bourbon  ,  le  grangtria  des  botaniftes* 

Arbre  a  calebasses.  (Kcye^CALEBASiiiR. 
CrefcênM  Lion  ) 

Arbre  ou  Canada.  C'eft  le  ràUodiadrm 

maximum  Linn. 

Arb&iS  ;DU!iCAiT0R.  C'eft  le  m0gÊoiiû§Uâu 
>  Linn. ,  '        ... 
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ArBRB  bu  aiL»  ARBRI  DE  GoRDON.  (  K<7)re{ 

GiNKGO»  Ginkgo  hiloha  Linn.) 

Arbre  de  cire.  Myrica  cenfera  Linn.  C'eft  le 
galé  ou  cirier  de  la  Louiiiane ^  petit  arbrifleau  qui 
croit  dans  les  lieux  marécageux  de  l'Amérique 
ftpcentrionale.  Sa  graine  tft  couverte  d'un  enduit 
banc  j  qui  eft  une  véritable  cire  «  facile  à  féparer 
ôjns  l'eau  chaude^  &  employée  avec  fuccès  dans 
les  ufages  économiques.  (  Koyci  Gale  »  o^.  2.  ) 
Le  même  nom  eft  donné  à  un  arbre  de  Chine  j 
fur  lequel  une  efpèce  d'iufeâ^  dépofe  une  véri- 
table cire. 

Arbre  a  chapelets:  (Kciyrr  AzedaracHj 
n^  I.) 

Arbre  de  corail.  (  yoyei  Erythrine  , 
n^  1.) 

Arbre  de  Cythâre,  cultivé  fous  le  nom  de 
hévt  dans  l'île  de  Taiti  ou  de  Cythère^  d'où  lui 
vient  fon  nom.  Il  a  été  tranfporté  par  Commerfon 
à  i  Ile-de-Frince.  Ses  caraâères  le  rangent  parmi 

ïcs/pondioJ,  {Voye[  MONfilNjn^.  3.) 

Arbre  du  diable  ,  pet  du  diable.  On 
nomme  ainfî ,  en  Amérique  »  le  hura  crépi  tans 
Linn. ^  dont  le  Iruit  j  s'ouvrant  avec  élailicité^ 
fait  une  aflez  forte  explofion  en  jetant  au  loin  les 
valves  qui  le  compofent.  {f^oyei  Sablier.) 

Arbre  de  Dieu.  Une  efpèce  de  figuier  de 
rinde  poufle  de  fes  rameaux  des  jets  intérieurs 
qui ,  fe  dirigeant  vers  la  terre  «  y  prennent  ra* 
cine^  &  foraient  ^  par  leur  accroillèment  j  de 
nouveaux  tronci  :  d'où  il  refulte  qu'un  feul  arbre 

f>eut  ainfi  former  un  bofquet^  dont  les  tiges  & 
es  rameaux  repréfentent  des  arcades  &  des  cloî- 
tres. On  le  cultive  pour  cette  raifon  autour  des 
temples  s  ce  qui  l'a  fait  nommer  arhre  de  Dieu 
(  ficus  reiigiofâ  LinD.  )  ,  figuier  des  pagodes.  (  V^oye^ 
Figuier,  n\  4.) 

Arbre-dragon.  C'eft  le  fangdragon  ou  le 
dragonier  ordinaire  {dracdna  drago  Linn.). 

Arbre  d'encens  ^  bois  d'encens.  {yoyt\ 
IcK^uiER  &  Balsamier.) 

Arbre  a  enivrer  les  poissons.   Cette 

propriéré  eft  attribuée  à  divers  végétaux  :  on  la 
trouve  furtout  dans  le  pifcidia  Linn.«  arbre  d^  la 
f'mille  des  légumineufes.  (  Voyei  BoxsiVRANT  > 
n**.  i.) 

Arbre  de  fer.  Les  Portugais  de  l'Inde  nom- 
ment ainfi  le  bois  de  naghas  (  mefuaftfrea  Linn.  )^ 
dont  le  bois  eft  très-dur.  D'auues  »  qui  ont  uo 
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bois  pareil  «  portent  également  ce  nom  ou  plus 
communément  celui  de  bois  de  fer. 

Arbre  aux  fraises.  (Koy^^  Arbousier J 

Arbre  a  franges  ,  arbre  de  neige.  C'eft 
une  efpèce  de  ckionanthus  Linn.  (  Voye[  ChiO* 
nanthb,  n*.  i.J 

Arbre  a  la  gomme.  On  nomme  ainfi  j  dans 
la  Nouvelle-Hollande ,  V eucalyptus  refinifcra  Smith 
&  le  metrofidcros  cofiata  Gaertn.  (  f^oye^  Eue  A* 
LYPTE  &  MÉTROSIDEROS  j  Suppi.  ) 

Arbre  a  grives.  C'eft  le  formas  aucaparia 
Linn.  (  Foyei  Sokbiek  vts  oiseleurs.) 

Arbre  d'huile.  {Voy^i  Abrasin.) 

Arbre  immortel.  (  Voye^  Ertthrine.  ) 
L'endruch  de  Madagafcar  porte  aufli  ce  nom. 

• 

Arbre  indécent.  «  On  ne  fait^  dit  Coflîgny 
(  Voyage  a  Canton  ^  pag.  ^^J  )  •  pour  quel  motif  les 
nabi  tans  des  iles  Nicobar»  dans  le  golfe  du  Ben- 
gale «  furiiomment  ainfi  le  Vacoua  ou  Baquois^ 
0*.  X  {pandanus  Liiui.  f.).  m 

Arbre  de  Judée  ou  de  Judas.  {Voye^G ai* 
NIER.  Cercis  Linn.  )  On  donne  auffi  ^  dans  les  Phi- 
lippines f  le  nom  à*arbre  de  Judas  au  kieinkaviM 
Linn. 

Arbre  laiteux.  On  donne  ce  nom ^  en  divers 
pays ,  aux  arbres  (|ui  donnent  par  incifion  un  fuc 
laiteux  i  ils  appartiennent  la  plupart  à  la  famille 
des  apocinées  ou  à  celle  des  euphorbes.  ÇJuff.)   . 

Arbre  de  mai  ou  de  SaintJe  an.  Les  Créoles 
de  la  Guiane  nomment  ainfi  le  morotoioni  des  Csp 
libis  J  qui  eft  une  efpèce  de  panax  Linn.  Dans  la 
Guiane  on  préfère  cet  arbre  i  tous  les  autres  pour 
la  cérémonie  de  planter  le  mai. 

Arbre  de  mature.  C'eft  Vuvaria  iongifoGa 
(  voyei  Canang ,  n*.  J  ),  figuré  &r  décrit  £ins  le 

Voyage  de  Sonnerat ,  vol.  2»  pag.  2^3  »  tab.  151  { 
il  eft  élevé  &  très-droit  :  d'où  lui  vient  fon  nom« 

On  le  trouve  fur  la  côte  de  Coromandel. 

• 

Arbre  a  la  migraine.  Cet  arbre  eft  ainfi 
nommée  parce  qu'il  eft  regardé  à  l'Ile-de-France 
comme  le  fpécifiquede  la  migraine.  Ç'eft  ïepremnm 
itttegrifolia  Linn.  (Voye^  ANDARÙSE.) 

Arbre   de  mille  ans..  (  n^y^.  Boabab* 

Adanfonia  Linn.) 

Arbre  t^e  Moïse.  On  donne  qudquefots  ce 
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nom  f  ainfi  que  cchû  i^  huîffbn  ardent^  au  mifpilat 
fyracanzha  LincL  >  efpèce  de  néflier. 

» 

Arbre  a  paik.  Cet  arbre ^  cultivé  dans  les  i!e$ 
du  grand  Océan  auttral  ou  mer  du  Sud  ,  porte  un 
fruit  qui  a  la  faveur  du  pain  y  &  dont  les  habitans 
font  en  partie  leur  nourriture.  Cook  ik  d'autrts 
voyageurs  parlent  beaucoup  de  cet  arbre  «  qui  eft 
encore  connu  fous  le  nom  de  rima.  C'ed  pour  les 
botaniftes  une  efpèce  A*arcio:arpusn  t^f^oyc^  Ja- 
quier» n^  I.) 

Arbre  a  papier.  C'eft  le  Papyrxer  de  cet 
ouvrage  {papyrius  Lam.  III.  )j  P'^^  généralement 
connu  fous  le  nom  de  mûrier  de  la  Chine  ^  marier 
k  papier  y  dont  Técorce  eft  employée  â  la  Chine 

I>our  faire  du  papier,  &r  ^  dans  l'iIe  d'Otaïti,  pour 
a  fabrique  des  toiles  de  ce  pays  ;  il  a  été  décrit 
fous  le  nom  krouffonetia  par  Lhéritier. 

Arbre  poison.  On  donne  ce  nom,  dans  di- 
vers pays  y  aux  arbres  qui  contiennent ,  dans  quel- 
ques-unes de  leurs  pauies^un  fuc  nuifibb,  tels 
que  le  Mancenilier  »  le  Toxicodendron 
(^rhus  toxiiodendriim  Linn.  )  y  l'UPAS  ,  &c. 

Arbre  aux  quarante  bcus.  {Voy^x 

GiNGO. ) 

Arbre  de  poivre.  Le  gattîlier  commun  (vîuk 
sgmus  cafius  Linn.  )  a  été  ainfi  nommé ,  parce  que 
fon  fruii  a  un  peu  la  forme  d'un  grain  de  poivre. 

Arbre  puant.  On  connoît  (oui  ce  nom  plu- 
fieurs  atbres  de  divers  genres  :  le  fierculia  fmtida 
Linn.»  le  pifigara  de  la  Guiane  j  ie/«rti<a  ou féti^ 
eUer  de  Tile  Bourbon. 

Arbre  saint  :  nom  ancien  de  Taiedarack , 
donc  les  noyaux  étoienc  employés  pour  faire  des 
chapelets. 

Arbre  ou  Bois  de  Sainte-Lucie.  Ceft  le 
cetifier  odorant  {^prunus  mahaUb  Linn.) 

Arbre  de  Saint-Thomas.  C'eft  le  hauhinui 

variegata  Linn.  j  ainfi  nommé  >  fuivant  Zannoni  ^ 
par  les  anciens  Chrétiens  de  rinde>  qui  croyoient 
que  fes  fleurs  avoient  été  teintes  du  fang  de  cet 
apôtre  au  moment  de  fon  martyre. 

Arbre  a  sang  :  nom  donné ,  dans  la  Guiane  y 
I  un  millepertuis  en  arbre  «  qui  donne  par  incifion 
an  fuc  rouge. 

Arbre  de  sel.  Sonnerat  »  dans  fon  Voyage  aux 
Indis ,  vol.  1  >  pig.  (8 ,  parle  d'un  arbre  de  Mada- 
gafcar ,  ainfi  nommé  parce  que  fa  feuille  eft  em- 

Îloyée  pour  aflaifooner  les  alimens }  mais  il  n'en 
oniie  aucune  dofcriptioa. 
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Arbre  de  scie.  On  donne  ce  nmii.  foUatt' 

mtmofu  arhrea  Linn. ,  folt  au  celtis  mic^anikut  « 
efpèce  de  micocoulier.  Le  periptoca  gràca  Linn.  tll 
auffi  nommé  arbre  à  foie  de  Virginie. 

Arbre  a  suif.  Ceft  le  croton  feUfemm  Linn. 
{Voyei  Croton,  n*.  ii.)  Il  doit  être  réuni  au 

fupium.  (  yoyei  GluttiER  j  Suppï.  ) 

Arbre  triste.  Ceft  le  nyBanthes  arhor  triait 
Linn. ,  ainfi  nommé  parce  que  fes  fleurs  ne  Ce  dé* 
veloppenc  que  la  nuit ,  &  tombent  le  matin. 

Arbre  aux  tulipes.  Magnolia  Lioo.  (  Koyq 
Tulipier.) 

Arbre  au  vermillon  :  nom  ancien  du  cbéoe 
kermès. 

Arbre  du  vernis.  On  donne  ce  nomaqueU 
ques  efpèces  de  fumac  (  rkus  Linn.  )  j  dont  on  re» 
tire,  par  incifion,  un  fuc  qui  prend,  en  fefécbaot, 
Tafpeâ  du  vernis.  On  avoit  même  cru  que  le  ver- 
nis de  la  Ch  ne,  fi  célèbre ,  éioit  tiré  d'un  fumac  : 
cependant ,  s'il  faut  en  croire  Loureiro ,  il  eft 
fourni  par  Tarbre  qu'il  nomme  augia  ,  très-diffé- 
rent du  fumac  ,  &  taifant  partie  de  la  famille  àit$ 
guttifères.  (/«/•)  {f^^yi  ^^gia,  SuppL) 

Arbre  de  vie.  (Voyei  Thuya.) 

ARBUTUS.  {y^cyei  Arbousier.) 

ARCHANGEL  :  nom  donné  par  les  habitans 
de  la  Barbade  à  Teupatoitp  odorante ,  au  rapport 
de  Plukenet ,  qui  l'a  figuré,  tab.  177,  fig.  j. 

ARCH  ANGÉLIQUE.  Ce  nom  a  été  employé 
par  les  Anciens  pour  plulieurs  plantes  de  genres 
différens  ,  pour  Tangélique  cultivée  (  angelita  af 
changelica  Linn.  )  ,  pour  le  lamier  blanc  (  lamium 
album  Linn.  ) ,  pour  la  campanule  gantelée  (^«ua- 
panula  trackeliiun  Linn.  )  • 

ARCHENAS  :  nom  arabe  du  genévrier,  fui- 
vant  Dalechamp. 

ARCHENDA.  C'efl  une  poudre  &ite  avec  les 
feuilles,  du  henné  {laufonia  Ltim.),  dont  les  fem- 
mes  d'Egypte  &  de  Barbarie  fe  fervent  pour  don* 
ner  aux  ongles  de  leurs  mains  &  de  leurs  pieés 
une  couleur  d'un  jauoe-doré. 

« 

ARCTia  (Voyei  Arctionb^  &Iilu»r.Gco. 
ub.  664.  ) 

Onopordum  rotundifolium.  Allion.  Flor.  pedeo. 
n*.  5)6.  ub.  )8.  fig.  I. 

ViUaria  fubaemdis.  Guett.  MeaL  Dauph.  I.  PV« 

170.  tab.  19. 
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Berardia  fu^aceisHs.  Villars  ,  Daaph.  2.  pag.  If. 
tib.  21. 

Ce  genre  tient  le  milieu  entre  les  onopordes 
&  les  bardanes  s  il  a  pour  caraûère  eftentiel  : 

Un  calice  compofi  £icaiUts  linêains  ^  îmhriquhs  ^ 
point  épineufts  y  un  réceptacle  nu  y  muni  d* alvéoles 
dcnticulés  a  leurs  bords  ;  tous  les  fleurons  kermaphra* 
ducs  i  les  femences  couronnées  par  une  aigrette  per- 
fijiante  y  h  poils  fimpUs  ^  tris-fouveut  contournées  en 
fpirate  à  leur  iaje* 

La  germination  de  cette  plante  eft  très-remar- 
quable. Ses  gTaines,  étant  mifes  en  terre«  pouf- 
fent d'abord  deux  cotylédons  dans  une  pofition 
veiticale.  La  plumuie  croit  fur  le  coté^  va  forttr 
à  un  ou  deux  pouces  de  difiance ,  &  paroit  en 
quelque  forte  appartenir  à  une  autre  plante.  Cette 
obiervation  cil  due  à  MM.  Ch  ix  àc  Villars. 

ARCTION.  Dalechamp  a  donné  ce  nom  à  la 
plante  décrite  dans  cet  ouvrage  fous  le  nom  d'arc- 
tione  ;  il  avoit  été  employé  plus  anciennement  par 
Diofcoride  pour  défigner  la  bardane  ^  connue  de- 
puis fous  ce  lui  de  Lppa.  Linné  avoit  adopté  la 
dénomination  de  Diolcoride.  M.  cie  Jiiflieu,  dans 
fes  Familles  naturelles ,  ainfi  que  M.  de  Lamarck, 
or.c  cru  devoir  hilTer  pour  labardane  le  nom  latin 
idppa ,  foit  parce  que  Tournefort  l'admeiioit,  foit 
parce  que  j  dans  les  defcriptions  des  fruits  hétif- 
(és^  on  emploie  ordinairement  l'expreflion /ti/^kj 
hppaccusj  c*eH-i-dire  j  fruit. femblable  à  celui  du 

ARCTIUM.  i^oyex  Arctione  &  Bar- 

DANE.) 

ARCTOCARPUS.  (f^oyex  Jaquier.) 
ARCTOPUS.  (^oyei  OuRsiNE.) 
ARCTOTHECA.    (  Tayrt   Arctotide, 

Suppl.  ) 

ARCTOTHIS.  (royei  Arctotide.) 

,  ARCTOTIDE.  j4r3otis.?luûeurs  efpèces, ren- 
fermées dans  ce  genre  ^  s'en  écartoient  par  des 
caractères  très  -  marqués  ,  ayant  leurs  f;fmences 
couronnées  par  une  double  aigrette  s  l'intérieure 
à  cinq  paillettes  fcarieufes^  comme  dans  les  vrais 
arc:oiis  ;  Textérieure  à  cinq  rayons  fétacés  »  le  ré* 
cepracle  chargé  de  paillettes ,  &  non  de  poils.  Ces 
coi.fKÎérations  ont  détermine  Gzrtner  à  réunir  ces 
elpeces  oans  un  genre  particulier  «  qu'il  a  nommé 
i^finia.  (Foyei  URblNlE,  vol.  Vlll.  )  D'après 
cette  rétorme  ,  on  ne  doit  confcrver  parmi  les 
arctoiîiies  que  les  £x  premières  efpèces  décrites 
dans  cet  ouvrage,  ik  renvoyer  les  autres  aux  urfi^ 
nia ,  ainfi  que  je  l'ai  fait  j.&  réduire  les  arâottdes 
aux  caiaétères  fuivans  ; 
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Un  calice  hàmifphérique ,  compofé  X écailles  im* 
briquées  ,  fiarieufts  $  les  femences  couronnées  par  un^ 
feule  aigteue  ,  à  cinq  ou  huit  paillettes  fcarieufes  j  U 
réceptacle  garni  de  poils,  • 

Espèces. 

I.  Arctotide  fing  tige.  ArUotis  acaulis,  Linr. 

ArSotis  corollulis  radiantîhus  fertilibus  ^  fubaeau» 
lis  y  foliis  dtpauperete  lyratis  ,  uirinquè  incanis  / 
fquamis  calicinis ,  exterioribus  obtufis  £r  ereHis,  Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  i6.  cab.  ij8.  —  Willden. 
Spec.  3.  pag.  2349. 

Les  demi  fleurons  de  la  circonférence  font  tous 
fertiles  $  les  tiges  très-courtes ,  couchées  «  à  peine 
longues  d'un  pouce  }  les  feuilles  très  -  fouvent 
blanchâtres  à  leurs  deux  faces.  (  yoyt\  Arcto- 
tide, n*.  I.) 

}.  Arctotide  rameufe.  Aràotis  calendulaceas 
Linn. 

Arâotis  (  calendulacea  )  ,  fiofculis  radiantihus 
fierilibus  ,  lanceolatis ,  indivifis  ;  foliis  runcinato^ 
pinnatifidis  ,  fubtus  fubtomentofis    Willd.  Spec.  5. 

pag.  2547.  —  Linn.  Syft.  veget.  6f9.  —  Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  2.  pag.  16.  tab.  157. 

/s.  Anemonofpermos  af ricana  ,  foliis  cardui  bent^ 
diâi  ;  fiorum  radiis  intïis  albis ,  fubtîts  purpureism 
CommeL  Hort.  Icon.  —  Lam.  lUufir.  tab.  715. 
fig.  I. 

Cette  plante  fe  diflingue  de  la  fuivante  b  de^ 
fes  variétés  par  fes  tiges ,  beaucoup  plus  fermes  » 
dures  «  velues  ^  (Iriétsi  par  les  demi- fleurons  de 
la  circonférence ,  plus  larges  ,  lancéolés  j  très- 
entiers  â  leur  fommet.  Les  fleurs  ,  dans  la  variété" 
fi,  ont  leuts  rayons  blancs  en  delTus»  d'une  ceinte 
purpurine  en  deflous.  (  ^^oyei  Arctotide^ 
n^3.) 

.   3.*  Arctotide  trifie.  Ar&otis  triftis%  Linn. 

Arâotis  (  hypochondriaca  )  ^  fiofculis  radiantibeâ 
fierilibus  ,  tn-quinqUepartitifve  ;  foliis  lyrato^pinna^ 
tifidisy  deitaizs  ^  jubths  tomeHîofit.  Willd.  Spec.  3r 
pag.  2348. 

Arâotis  fulphurea.f  Garrtn.  de  Fruû.  &  Sem.  !• 
pag.  439.  tab.  172.  —  Lam.  111.  tab.  71;.  fig.  3. 

«.  Arâotis  trifida. 

ArSotis  (  hypochondriaca  )  ^  fiofculis  radiantt^ 
bus  fierilibus  ^  trifidis  ;  média  injiexd.  Lino.  Syft»\ 
veget.  ôfc^, 

ArSotis  foliis  pinnatifidis ,  caule  kerbaceo  «  petalis 
radii  profundè  trifidis,  Roy.  Lugd^-Bat.  179. 

ArSotis  (triflis)j  fiofculis  ra^anùbut  vtnnb ^ 
tripanitis.  Linn.  Spec.  130e.  —  MiU.  Diâ.  o\  x*. 
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Antmùnofptrmos  afra  »  foliU  b  facU  tdmxact  in-' 
canis.  Breyn.  Icon.  27.  tab.  ij. 

f,  ArSotis  quadriparùia. 

m 

ArBotis  (tttRh)y  fiofculis  radianùhus fieriiihus , 
quadripartitis.  Linn.  Maniiff.  479.  —  Berg.  Plane. 
Capenf.  320. 

y.  Arâotîs  tripanUo^rrifida, 

ArHotis  (  corufcans  )  ,  fiofculh  radiantihits  tri^ 
panitis  ^  exuriore  trifidà.  Linn.  Syft.  veget.  659. 

/.  Arâotis  quiaquepartîtû, 

ArÛotis  (fuperba),  fiofcuHs  radiantibus  fierili- 
hus ,  quinquepanhis  ;  foUis  plnnatis  ,  dtntatis  ;  laci' 
nils  bipartuis,  Linn.  Spec.  Plant.  1305. — Amoen* 
Acad.  4.  pag.  331. 

Jacobêa  afncana  ,  fiêhes  facie  >  flore  amplion , 
peiaiis  radlaniibus  trifidis.  Volk.  N«rib.  224.  Cab. 
114.? 

*  Ses  racines  produifent  plufieurs  tiges  étalées  » 
prefque  couchées,  herbacées,  très-foibles ^  n^é« 
oiocrement  ramtufes,  cotonneufes,  furtout  à 
kur  pattiâ  fupérieure ,  peu  élevées.  Les  feuilles 
radicales  &  inférieures  font  longuement  pétîolées, 
molles^  un  peu  épaifles  >  roncinées  ,  en  forme  de 
lyre,  prefque  pinnacifiwlcs ,  irréguliérennent  déchi- 
quetées ou  dentées  â  leur  contour ,  blanches  & 
tomenteufes  en  deffjus  ;  les  fupérienres  plus  pe- 
tires,  diftantes.  Les  pédoncules  font  fort  longs, 
firiés ,  latéraux ,  cotonneux  ,  terminés  par  une 
grande  &  belle  fleur,  dont  le  calice  efl  hémifphé- 
rîque  ,  couvert  de  flocons  cotonneux  i  les  iieu- 
Tons  du  centre  jaunes  »  noirâtres  i  leur  fommet  \ 
les  demi- fleurons  de  la  circonférence  d'un  blanc- 

tlombé ,  jaunes  à  leur  bafe  »  quelquefois  d'une 
fgère  teinte  purpurine. 

Cette  efpèce  préfente  plufieurs  variétés  dans 
k  forme  de  burs  feuilles ,  mais  aue  l'on  a  plus 

Iiarticuliéremenc  diftinguées  dans  les  divifions  de 
eurs  demi  fleurons ,  qui  font  i  trois  découpures 
ailèz  profondes  dans  la  variété  «^  ayant  celle  du 
milieu  courbée  en  dedans  \  à  qaatre  découpures 
inégales ,  fouvent  aiguës  dans  la  variété  ^  i  i  trois 
profondes  divifions  dans  la  variété  y«  celle  du 
milieu  trifides  enfin,  la  variété  /"préfente  cinq 

divifions  dans  fes  demi-fleurons. 
• 
hardoth  trîfiis  s  var.  /i ,  taraxacoides  ^  Berg. 

Plant.  Cap.  3  22 ,  rentre  très-probablement  dans 

une  des  variétés  précédentes. 

-  Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonnë-Efpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 

« 

£.  Arctotide  laciniée.  Arûctis  laciniatë*  Lam. 

ArShùs  ûfptra.  Lion.  Spec.  Plane  pag.  1307. 
var.  #• 
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|.  ArSotit  (  undiihra)  ^fubeomtmefa^falrls  ^'i« 
nuiifidis  ;  pinais  limiribus  ^  dtntatis  ^  margine  m«* 
iiao-unduliitis.  Berg.  Plant.  Capenf.  pjg,  317.— 
Gxrtn.  tab.  172.  63.  j.  *-  Lam.  llluftr.  ub.yi). 
fig.  2. 

La  variété  %  de  Yarâotis  Uciniata  de  M.  de  I.a- 
marck  ne  m'eft  point  aflez  connue  pour  décider  fi 
la  plante  dont  Gxrtner  a  figuré  le  fruit»  fc  qu'il 
regarde  comme  VarSotis  unduUtx  de  Bergius ,  eft 
bien  la  même  plante ,  &  fij  même  dans  ce  cas, 
elle  doit  être  diftingu^  comme  efpèce  d*après  Tes 
graines.  Garrtner  les  repréfente  couvertes  duo 
duvet  lanugineux ,  de  forme  conique  •  placées  fur 
un  réceptacle  alvéolaire  î  les  alvéoles  munis  i 
leurs  bords  de  poils  auflî  longs  que  Us  femences. 
Les  écailles  du  calice  font  imbriquées,  arrondies, 
très-obtufes$  Its  demi-flturons  fertiles^  ovaits* 
lancéolés  j  trois  petites  dents  i  leur  fommet.  Les 
femefices ,  â  leur  coté  intérieur ,  fotment  àent 
faillies  en  forme  d'aile ,  conniventes  ,  creufes  ea 
dedans  j  &  qui  repréfentent  comme  deux  loges 
vides  lorfqu*eUe$  font  coupées  tranfverfalement. 

Obftrvëtlons,  Bergius ,  dans  fes  Plantes  du  Cap 
de  Bonne-E(pérance ,  préfente  de  cette  plame, 
ou  plut&t  oe  YarBotis  afpera  ^  deux  variétés, 
fi.  arâotis  chicoracea,  pour  laquelle  il  cite  la  figure 
de  Burman ,  Plant.  Afric.  p.  i  <8  «  tab.  57,  fig.  i  > 
&  y.  arâotis  undulata,  ï  laquelle  il  rapporte  pour 
fynonymie  de  Boerh.  pag.  100  ^  tab.  loo. 

7.  Arctotide  tricolore.  ArSotls  tricoior.  Jacq. 

ArSotis  fiofculis  rodiantièus  fenUibMi  ^fo/iisfib' 
tùs  tomtntofis  ,  ovatis  ^  integtrrimis  lyratifvt  ^  ^«* 
tatis  i  fcapo  fuicato ,  uniftoro  ijquamis  caiiciais  rx- 
unonhus  refiixis.  Willden.  Spîec.  Plant.  3.  pag. 

ArSotls  tricoior,  coroiiulîs  radiantHut  fertilihus  ^ 
'  acauiiê  ;  foUh  fimplicibus  ,  ù^falis  fublyratifque  1  r<« 
pondis,  tomencojss  ,  fiiprà  viridibus  ^  fubtùs  incdnls; 
rudio  utrinquh  difcolore,  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i. 
pag.  27.  tab.  159. 

Cette  plante  n'a  point  de  tige.  Ses  racines  font 
filiformes ,  de  la  groflêur  du  doigt  «  garnies  de 
fibres  I  elles  donnent  naiflance  i  des  feuilles  pé* 
tiolées ,  étalées ,  les  unes  ovales ,  trè^entières \ 
d'autres  échancrées  en  lyre  te  dentées,  tomeo* 
teufes ,  blanchâtres  en  éeflbus  »  vertes  en  deflu#. 
De  leur  centre  s'élèvent  des  hampes  fiUonnées» 
hériflées  de  poils  rougeâtres  «  hautes  d'un  pied , 
unîflores.  Les  écailles  du  caJice  font  pubefcentes , 
réfléchies  s  les  fleurons  du  centre  d  un  pourpre- 
foncé  ;  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles ,  d'un  blanc  de  neige  en  dedans  »  d^uo  rouge 
de  fang  en  dehors  i  le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne* Efpé- 

8.  Arctotidi 
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8.  ARCTOTn)B  ondulée.  ArBoth  undulata,  Jacq. 

A'â 'tls  corottulis  radiantibus  fdrtitibus^  acaulîs; 
fohii  JimflUihus  fublyratlfquc  ^  dentatis  ,  Widuldiis  ^ 
fi  :às  lomeniofis  &  incanis  ^  fuprà  puncidtO'hirfutulis 
i^  vreridîfus  ;  radÀo  utriiiquè  concolore,  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  2.  pag.  17.  tab.  160. -rt- Willd.Spec.  }• 
pag.  2^49.   (AW  Berg,  &  Gértn.) 

Ar^jtts  (  lanata  )  ,  foHîs  obovads  ,  dentato-lyra- 
tis  ^  fuprà  jfca'^ris  ,  Jfubiùs  tomcatofis  ;  fcapls  fotio 
ion^-  Ofibas,  Thunb.  Prodr.  I^j". 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales ,  pétiolées , 
fi  i.r'  v  ,  ovales  ou  lé,;éreinent  échancrées  en 
i  ,.  de  lyte,  ondulées  &r  dentées  i  leur  con- 
f  -:: ,  blarthes  Sccotonncufes  en  i^cfîous  ,  vtrdâ- 
ties  en  dfff  s  &:  parfeméLS  de  points  rudes.  Il  n'y 
a  ;  otnr  de  tige.  Les  himpes  partent  immédiate- 
rr'--t  des  ruines  5  elles  font  dvoijes  ,  fi/npies ^plus 
K.n7iies  que  les  feuilles  ,  ftriies ,  uniflores.  Les 
calices  font  compofés  d'écaillés  prefque  p'abres, 
in.hriquées  ,  fcarieufes;  les  extérieures  réfléchies  j 
lé^  fleurons  du  difcjue  d*un  pourpre-noirâtre  5  les 
dtrmi -fleurons  fernles,  jiunes  extérieurement, 
d'un  jaune  -  orangé  à  l'intérieur }  le  réceptacle 
velu. 

Cette  plante  croie  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rince.  :jp 

9.  Arctotide  élégante.  ^r^or/V)î?ecio/tf.  Jacq. 

A'éfjtis  flofcuUs  radiant rbus  ferdllbus  ;  foliis  pu^ 
hif.endhus^fubtùs  tomentofis  ^  pinnatifidis  ,  denrads; 
L::o  terminaCt  triangulo ,  trinervio  ;  fcapo  fodis  bre- 
vlore  ;  calicinis,fquamis  extcnoribus  refiexiSt  Willd. 

6pw'C.  Plant.  }.  pag.  a^ jo. 

Arciods  corolbdis' radiandbus  fertilibus  ^  acau" 
lis  ;  fodis  longe  iyratis ,  argute  ferrads.  Jacq.  Horr. 
^crioenbr.  1.  pag.  18.  tab.  161. 

AfBods  '(  grandiflora  )  ,  flofculis  radîantïbut  f^r-. 
tll  bus  ;  fotiis  pïnnaxifidis  «  dcndculads  ^  arachnêi- 
aeis y  trincrvlis,  Ait.'Hort.  Kew.  }..pag.  171.  l 

Arâods  (  Weyi fcapo  )  ,  foUis  pinnatifidis  ^  den^ 
uns  ,  fubius  lomentojîs  ;  fcupis  folio  longloribus» 
Thunb.  Prodr.  i6j. 

*  «  * 

C'eft  une  efpèce  remarquable  par  fes  grandes  & 
beilts  fleurs,  placées  à  rexcrémité  d'une  hampe 
p.u5  courte ^ue  i^s; feuilles ,  ayant  lés. écailles  ex- 
térieures, de  leur  çàiice  hérilTécs  »  réfléchies  en 
d'hors;Je^  fleurons  de , la.  coroUe  jaunes.;  les 
dcmi-fleuroni  de  la  circonférence:  fertiles  ^  à  trois 
civ-nts  y  de  couleur  pourpre  à  l'extérieur  y  d'un 
jjune-foncé  ï  Tinférleiir ,  avec  des  taches  d'un 
rouge  de  fang  i  la  bafe.  Les  feuilles  font  toutes 
radicales,  pétiolées^  pubefcentes,  tomenteufes 
tn  sleffous  ,  alongées ,  pinnatifides  ;  les  découpu- 
res dentées;  le  lobe  ternainal.triangulaire^  tra- 
Botaniquc.  SuppUmtnt^   Tome  L 
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vcrfé  par  trois  nèrtures..  Les  femetices  (ont  pilèu- 
ks ,  amfi  que  le  récepude. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  ^ 

10.  Arctotide  à  feuilles  glauques.  ArBods 

glaucopkylla.  Jacq. 


Wiild.  Sf^ec.  Pian'.  3.  pag.  23  fo. 

Arâods  corollls  radiandbus  fertUthus  ;  foUis  pin* 
nadfdis  ,  fublyrads  ,  dcntntis  ,  fuprà  glwcis  yfu^CiiS 
incanis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  l.  pag.  22.  tab. 
170. 

Cette  plante  eft  légèrement  tomenteufe  ,  d'une 
odeur  défa£»réable.  Ses  tiges  font  hautes  d'un 
pied,  ramifiées  à  leur  bafe,  garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées, pinnatifides, oblongueSj  pref* 
qu'en  lyre;  les  découpures  finuées  &  légèrement 
dentées  à  leurs  bords ,  blanchâtres  en  d^ffous  , 
d'un  vert-glauque  en  deffus.  Les  fleurs  font  foli» 
taires  àrextrémiti  de  lenrp..»donculei  les  écailies 
extérieures  du  calice  réflécnies,  telues,  fubuiées; 
le  difque  de  la  corolle  d'un  pourpre-nuiràtre  ;  Ui 
demi-fleurons  fertiles ,  d'un  jaune-foncé  en  dedans, 
&  d'un  violet-pâle  en  dehors.  * 

Cette  plante  croit  au  Çap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  "if. 

•  •  >  . 

II.  Arctotide  couchée.  Arlîods  decumbcnsl 
Jacq. 

Arciods  flofcuUs  radiandbus  ferti/ibus  f  cau/e  pro^ 
cumbenuj  fodis  oblongo-lanceolads  ^  indqua/i£er  den* 
tàtds  9  canefceniibus  ,  Jubtits  tomentofis  ,  trinerviis  / 
caltcinis  fquamis  exterioribus  adprcffis,  Willd.  SpeC. 

Plant.  J.  pag.  2551. 

ArSotis  fiofculis  rad'iantibus  ferdlihus  ,  caudbus 
decumbendbus  y  foins  lanceolads  >  dtBlato-ftrrads  , 
tomenufis,  Jacq.  Hott.  Schoenbr.    j.  pag.  6& 

tab.  581.  ....     y 

.ArBods  foliis  obovato-ohlongis  ^  dentads  ^  tomen^ 
tofis  ;  caule  decumbente.  Thunb.  Prodr.  164. 

Ses  racines  produifent  des  tiges  étalées,  cou- 
chées fur  la  terre,  un  peu  redrelf^es,  garnies  d^ 
feuillesaltcines,  oblongues,  lancéolées,  inégale- 
ment deniév;S  en  ftie  à  It  ur  contour  ,  blanchâtres 
Se  tomenteufes  en  dtflous  ,  nurquéts  de  trois 
nervures.  Les  écailles  extéiieures  du  cilice  font 
ferrées,  ver<iâues  ,  lancé<  lécs,  acuminées,  point 
réfléchies.  La  corroie  a  tous  fes  fleurons  de  cou- 
leur jaune  ;  les  demi  fleurons  fertiles  d'un  pour- 
pre-cuivreux en  dehors  ,  d'un  jaune-pâle  en  de- 
dans ;  leif^rmences  hériff-es,  couronnées  par  fix 
paillettes»  le. réceptacle  velu.    '  .        ^ 
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Cetta  plante  croie  au  Cap  de  Bonne  «Efpé^ 
f  ance.  y 

II.  ArctotiDE  ilirqoe.  ArOoth  Jlaccida,  Jacq. 

ArBoîis  fofculis  radUntihus  fenilibus  ;  caule  ra^ 
mofo ,  lujA^oiO  »  afitndetUt  ;  folîis  fpathulato^lan- 
ttolatis  ,  inttgtrrimu ,  trinerviis  »  pubefcentihus  ;  cm» 
iicinis  fquamis  omnibus  refexis,  Willd.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  list. 

.  ArSotis  corotiulis  r^diantibus  ftnitibus ,  anrma  $ 
Êûult  ramoÇo  «  fiaccîdo  y  foins  ianaoiatis  ^  fabùue" 
gtrrimis^  fubtomentofis.  Jacq.  Horc*  Schoenbr.  l. 
pag.  19.  tab.  i6}. 

Plante  annuelle  »  d'une  odeur  repouflante  ^  dont 
les  tiges  font  molles»  renverfées,  rameufes  «  à 

Enne  afcendantes ,  garnies  de  feuilles  alternes  « 
ncéolées  ^  fpatulëes^  prefqu'entîères>  pubefcen- 
tes ,  tomenteufes  i  leur  face  inférieure  9  marquées 
de  trois  nervures  \  ks  écailles  du  calice  tomen- 
teufes  ^  imbriquées  ,  toutes  réftéchies  à  leur  fom* 
net.  Les  fleurons  du  difque  font  d'un  pourpre- 
foncé  }  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles >  de  couleur  blanche  3  jaunâtres  vers  leur 
bafe  ^  teints  de  rouge  â  leur  fommet  ^  l'ovaire  un 
peu  velu  3  ainfi  que  le  réceptacle. 

Cette  plante  crok  au  Cap  de  Bonne  •  E(pé- 
f ance.  O 

13.  Arctotiob  efilée.  ArBoùs  virgma.  Jacq. 

ArBods  flofcistis  radiantihus  ftrtitibus  i  caule  ra- 
mofo,  treào,  kerbacf»;  fôliij  iintarî'-Unçtolatis , 

JLbiùs  pubefientibus  ,  trinerviis  >  baj!  fubdtntavs  i 
calicinis  fquamis  e^uerion^s  patentibus^  Willdem 
^ec.  Phnt.  3.  pag.  23J5. 

ArSotii  coroUulis  rudiantibus  ftrtilibus  ,  mnnua  ; 
€âMU  ramifyi^  virgatis  j  folits  lanc€oUtO''linutttbus  , 
întegerrimis  vel  denticulaiis ,  glabriu/iulis^    JaKq. 

Hort.  Schoenbr.  3.  pag.  31.  tab.  307. 

Ses  tiges  font  grêles  ^  droites  >  annuelles  »  rami- 
fées  ;•  les  rameaux  effilés  j  alongés ,  garnis  de 
feuilles  fimples  ,  alternes ,  linéaires-lancéolées  « 
très-entières  ou  légèrement  denckulées ,  preft|ue 
glabres  j  pubeCcenttrs  en  deflbus»  traierfécs  par 
trois  nervures  ^  les  pédoncules  unîflores  f  les 
écaiUrs^extérieiires  du  calice  étalées  >  mais  point 
léfléchiesi  le  difque  de  la  corolle  d'un  pourpre- 
loncé^  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles ,  de  couleur  j^une  â  leurs  deux  faces. 

Cette  plaoce  crok  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
ronce..  O 

14.  Arctotioë  ptnicuUt^  ArSouj paniculata, 

fcçq- 

AfOptts  fofculis  radiantibus  fenitibus  ;  caulo 
uiiiû»  fonuulato i  foUis  angtifio  léuuial4iU'^  dui^  \   -  ArSiHiêiBttrrupta^Tiiûnh.Vtcit,  l^J.? 
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taiii ,  fubths  tamentofis  ;  cailcinit  Jquams  uum' 
ribus  reflexis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1355. 

ArSotis  flofcutîs  rêdîûntihus  fknitibus  ^  CûwUfw^ 
fruticofo  ,  ioto  paniculûto  ;  foliis  anguftk  oblongit , 
daudtis,  fubtks  ituanis.  Jacq.  Hort.  Schoehbi. }. 
pag.  68.  ub.  380. 

^  Cette  efoèce  s'élève  droite  for  une  tige  velue  f 
Itgneufe  ,  oivifée  en  rameaux  étalés,  fermant  uoe 
forte  de  panicule  par  leur  enfemble.  Les  feaiUes 
font  oblongues  ^  étroites  »  lancéolées ,  «dentées  ea 
fcie  â  leurs  bords  >  blanchâtres  &  comenteufes  et 
deflbuss  les  écailles  extérieures  du  calice  prefqua 

5 labres ,  fubulées  »  réfléc  hies  en  dehors  1  h  corolle 
'un  pourpre-noirâtre  à  ton  difque  ;  les  demi-flet^» 
rons  tertiles  ,  de  couleur  blanche  en  deflîis ,  tra* 
verfée  par  des  veines  d'un  rouge  de  fang ,  d'oo 
pourpre-foncé  en  dtffous  &  2  &  bafe;  les  femen- 
ces  de  la  circonférence  coutonnées  par  huit  palk 
lettes }  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé* 
tance,  f) 

if.  Arctotxde  décurrence.  Aràous  éteamÊS* 
Jacq. 

ArSotis  fiojiuiis  mdianiibus  firùH^us  ,  cëulefn^ 
iicafo  /  foliis  kinis  j  oblongis  ,  indivifis  ^fubdtnuùs* 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  i}f  3. 

ArSotis  coroUulis  radiantibusfirtiltibus^CéiMlefkf' 
frmicofo  i  foliis  inugris  ,  utrinqut  hirtuUs^  dtntica* 
lads,  pir  pttiolum  ampUxi^auUm  dtcurrimdPitS» 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  a.  pag.  10.  ub.  165. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  énaifles .  hautes  de 
deux  ou  trois  pieds  «  garnies  de  feuilles  iimples» 
alternes  >  oblongues ,  très-enti^s  ou  légèrement 
denticulées»  décurrentes  fur  un  pétiole  amplexH 
caule  »  hériflfées  ^  ainfi  nue  les  tiges  ^  de  poils  roh 
des  à  leurs  deux  faces.  Le  difque  de  b  corolle  eft 
jaune;  les  demi  fleurons  fi^rtiles^de  couleur  blan- 
che ,  d^un  rofe-tendre  en  deffous  3  les  femences 
glabres  ;  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  ao  Cap  de  Bonne -Efpé* 
rance.  T> 

x6.  Arctotidb  trônante.  ArBods  mpu^. 
Jacq. 

ArBods  ftfcu^s  rodiamMus  firnRkm^  $  ^uti  h^ 

baeto  ,  afcendenu  ;  foliis  kirîiê  «  fu^tis  incMHis  ,  iV 
fkriotuus  lyoÈO^eniads^  fuptrîortbus  ianaolttis  ^ 
dititMis^WïM^Sftt.  Phnt.  ).  pag.  i'354. 

ArBacis  flufiuCs  radiandius  fkrtiiibms  »  sadits  nf 
tante  f  cauliifus  fffmtieofs,  aéfcoîdeuihus  i  rama 
treBi*  ;  /o/îû  infi^rioribut  Jùblyr^ds.  iacq»  Hort* 
Schoenbi.  3.  pag.  69*  ub.  3^2^ 
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Ses  râdoes  font  ntnpanres  i  fes  tiges  pref^M 
ligmeufes^  cylindriaues  ,  hériÉèes,  longues  dim 
pied  &  demi ,  coucnées  a  leur  partie  înÉ'érieiire  » 
puis  arcendances  &  redreflees  s  les  feuilles  ipfé- 
rieures  dentées  &  échancrées  en  lyre }  les  fupé- 
rieures  lancéolées,  fimplemenc  dentées»  blan- 
châtres en  deflûus,  hérillées  de  poils  roides.  Les 
caîices  font  glabres,  prefque globuleux}  les  écail- 
les extérieures  courtes  »  lancéolées,  fubulëess  la 
corolle  jaune  à  Ton  difque;  les  demi  -  fleurons 
ftrijj  jiunâtres  en  dehors ,  d'un  blanc-jaunâtre 
en  ded.itis  ,  d*un  brun-foncé  à  leur  bafc  ;  les  fe- 
n.cnce:»  couronnées  par  huit  paillettes  î  le  récep- 
tacle V  -lu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 

ra:..  ^.  ^ 

17.  ÀRcrOTiDE  auriculée.  Arâotis  auriculata. 
Jàcq. 

Ar&otis  fofrulii  radiantthus  ftrtilihus  ;  cauU  fru" 
ticofo  j  nivto-iomtntQfQ  ;  foliis  lyratls  «  ampiexuau,- 
li^us ,  tomentofis  ^  dentaûs ^  lobo  ttrminali  ràomàco, 
Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  Z}J4- 

A'Botis  eor^lhdiâ  radiant ihiu  ferùlihus ,  cau/e 
fr^tefcente  i  foliis  fuh^ratis  ^  dentads  ,  acutis  ,  to- 
mcniofis  ,  iacanis  ,f<JluiBus  ^  lobo  txdmo  rhomheo, 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  a.  pag.  ai.  tab.  169. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  hautes  d'environ  trois 
pieds j  couvertes  d'un  duvet  tomenteux,  d'un 
blanc  de  neige  ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  fef- 
filcs  y  aniplexicaiiles  »  en  forme  de  lyre  ,  blanches 
te  tomeiiteulîBS  en  defibus»  dentées  ^  à  lobes  ai- 
gus ;  le  lobe  terminal  rhomboiivlal.  Les.flcurs  font 
pejonculécs,  folitaires  fur  chaque  pédoncule  i  la 
corolle  d'un  pourpre-foncé  à  fon  difque  \  les  demi- 
fl  urons  fertiles ,  d'un  jaune  foncé  j  le  réceptacle 
veiU.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonhe-Efpérance. 

1 8.  Arctotide  fàRueuft.  Arâotis  fajiuofa,  Jacq. 

Arclotis  fiofcidis  radtamibus  fenilihus;?  cauie  trtc- 
to  ,  herbaceo  y  foliis  hirtis  ,  oblongis  ^  dentatis  /  ca^ 
llzinis  fquamis  exterîoribus  rtjltxis  ,  ciiiatis,  Willd. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  2)54. 

Arâotis  coroUutis  radiantibus  fertilibus  ;  ?  annua  ^ 
toia  pilofa  ;  cauU  ramofo  ^  ergHo  y  foliis  finuato- 
dintjtis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  20.  tab, 
166. 

Cette  plante  eft  toute  hërifTée  de  poils  roides. 
Ses  tiges  font  droites^  herbacées^  annuelles ^  di- 
virées  en  rameaux  alternes  5  garnis  de  feuilles  ob- 
longues  ,  dentées  ,^  finuées  j  pileufes.  Les  écailles 
extérieures  du  calice  font  ciliées  i  leurs  bords  , 
terminées  en  une  pointe  linéaire  «  rabattues  en 
dehors  %  les  fleurons  du  centre  d'un  pourpre-noi* 
râtre  $  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  d'un  | 
jaune-orangé  f  avec  des  uches de  (âng  à  leuc  bafe  i 
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ils  parolfleat  fertAes ,  mais  fis  <mt  befoin  d'éire 
mieux  obfervés.  Les  femences  font  glabres  ^  point 
couronnées  i  le  réceptacle  garni  de  paillettes  fu* 
bulées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
'  tance.  O 

19.  Arctotide  épineufe.  Arâotis  Jpinuiofa. 
Jacq. 

Arâoiis  flofcu/is  radiantibus  fertilibus  ;  cuule  erec^ 
to  ,  herbaceo  ;  foliis  cano -hirtis  ,  vifcvjii  ,  ottloigis  , 
amplexicaulibus  ,  mue ronato- dentatis  j  cali^inisfqua^ 
mis  exterîoribus  patulis,  Willden.  Spec.  Plafi:.  )• 
pag.  23yj. 

Arâotis  corolluHs  radiantibus  fertilibus  ,  annua  l 
foliis  amplexicaulibus  ,  ktrtis  ,  incifo -dentatis  y  den* 

tibus  muc/v^a^/j.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  au 
tab.  167. 

Ses  tiges  font  droites ,  annuelles ,  herbacées  1 
fes  feuilles  feffiles,  alternes ^  oblongues,  amplexi* 
caules ,  hériiitées  de  poils  blanchâtres  &  vifqueux  ^ 
incifées  ^  dentées  i  leur  contour  }  les  dentelures 
terminées  par  une  petite  pointe  prefqu'épineufe. 
Les  écailles  extérieures  du  calice  font  lancéolées  ^ 
fubulées»  aiguës,  pileufes,  très-étal^^es  j  le  difque 
de  la  corolle  d'un  jaune-foncé»  les  dtmi-ficurons 
de  la  circonférence  d'un  jaune-orangé  j  noirâtres 
à  leur  bafe  s  le  calice  couronné  par  huit  folioles 
blanches  j  oblongues  >  inégales  s  le  téceptaclo 
velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé* 
rance.  O 

20.  Arctotide  maculée.  Arâotis  maculatam 
Jacq. 

Arâotis  fiofcuUs  radiantibus  fertilibus ,  eaule  fuf-- 
frutizofo  i  foliis  pinnatifido-lyratis  ^  angulato  dentm^ 
tis  jfMùs  tomeneofis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 

Arâotis  fofculis  radi an fibus  fertilibus  ,  caule  fuf- 
fruticofo;  foliis  pinnatifidis  ,  confertis  ^fubiks  tomen" 
tofis  ;  corv'l'lis  radii  interne  albidis  ,  ad  apicenCmU" 

culatis,  Jacc],  Hort.  Schoenbr.  j.  pag.  67.  tab. 
Î79- 

Arâotis  (caulefçens  )  ,  foliis  lyrato-pinnatifi^ 
dis ,  dentatis ,  fuprà  f  abris  ,*  foliis  tomentofis  ,  cauiê 
ereâo.  Tbuiib.  Prodr.  16 j. 

Cette  efpèf e  a  fes  tiges  droites,  un  peu  ligneu- 
fes,  courtes,  riivifécs  en  rameaux  alternes,  garnis 
de  feuilles  no'ubreufes,  trèsrapprochées ,  pinna* 
tifides,  prt  (qu'en  lyre;  les  découpures  anguleufes» 
dentées  î  leurs  bor^s,  tomenteufes  à  leur  face  in- 
férieure. F.es  fleurs  font  odorantes  \  le  ca.ice  pref- 
J[ue  glabre;  fes  écailles  extérieures  fubulées  à  leur 
onimet.  Le  difque  de  la  corolle  ed  d'un  pourpre 
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très-foncé  $  les  demi- fleurons  de  la  circonférence 
fertiles ,  d'un  jaune^orangë  en  dehors  ,  blanchâ- 
tres en  dedans ,  tachetés  à  leur  fommet  $  les  fe- 
mences  un  peu  velues ,  furmontées  de  fix  paillettes 
oblonguesj  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé*- 
rance.  J) 

21.  Arctotide  à  grandes  fleurs,  ArBotisgran^ 
difiora^  Jacq. 

Ar^otis  fiofcuiis  radiantibus  ftrtUibus  ^  cauU  fuf^ 
puticofo  i  foliis  pinnaùfidis  ,  dentatis ,  fubtîu  tomen- 
^Qfif  ,•  laciniis  linearibus  ;  caiicînis  fquamis  extcrio" 
ribus  adprefts.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  ajjy. 

,   ArBotis  fofculis  radiantihutfertilîbus^  cauUfuffrw 
iîcojo  ;  foliis  pinnatls  ,  fubtomentofis ,  fuptrnk  rtcur-  , 
yaKis  i  pedunçulo  lonsijiimo.  Jacq,  Hort.  Schoenbr. 
3.  pag.  67,  tab.  378. 

Ses  tiges  font  dures ,.  prefque  lîgneufes ,  à  ra- 
meaux alrernes,  peu  nombreux  ,  velus,  terminés 
par  un  pédoncule  long  d'un  pied  ;  les  feuilles  pin- 
natifides ,  romenteufes  en  deflbusj  fes  découpures 
linéaires,  dentées  à  leur  contour,  recourbées  à 
Jeur  fommet  $  les  écailles  calicinales  extérieures 
ferré,  s  &  imDriquécsj  la  corolle  d'un  jaune-obf- 
cuf  à  fon  centre  j  les  demi-fleurons  d'un  jaune- 
orangé  a  leurs  deux  faces  y  avec  des  taches  de  fang 
i  leutbafc  j  les  femences  velues  j  couronnées  par 
fix  paillettes  s  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
xance.  7> 

ai.  Arctotide  en  lyre.  ArBotîs  lyrata.  Willd. 

Ardotts  flofculis  radiantibus  fcrtilîbus  ;  cauU  fru* 
•  thofo  y  enào  i  foliis  cano  pubejcenùbus  ,  lyrato-pin- 
natifidis  ;  laciniis  oblongis ,  obtujis  ,  anguiato-dcn^ 
tatis,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2356. 

Cette  plante  reflemble  beaucoup  à  VarSods  af- 
fera,  n**.  j  \  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  en  lyre, 
pinnatifides^  couvertes,  tant  en  deflus  qu'en  def- 
îbus^  d'un  duvet  blanchâtre  ,  plus  larges  &  plus 
courtes  5  les  découpures  ob'ongues,  obcufes^  an- 
guleufes,  dentées ,  point  réfl'échîes  à  leur»  bords; 
les  dentelures  légèrement  mucronées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
tance.  1> 

13.  Arctotide  étalée.  ArBotis  elatior,  Jacq. 

Arciotîs  fiofculis  radiantibus  fertilibus  ;  caùle  fru- 
ticofo  f  ereào  y  ramis  tcmtntofo  kirtis  ;  fvUis  pinna- 
tifidis yfj'^riu  tomt'.tjjïs  ^  laciniis  Inc^iri-lanccoîa^ 
lis,  ûngJato-aentdtis,  Wilid.  Spec.  Plaoc.  3.  pag. 

ArSûtis  coroilulis  radiantibus  fertilibus  j  caulefra* 
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tifante,  ereSo;  foliis  pinnatijUis^fibcàs  tomtnttfis, 
incanis^  undidatis,  Jacq.  Hott.  Schoenbr,  a.  pag, 
23.  tab.  172. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  à  quatre  pieds  ^ 
cylindriques  >  tomenteufes  j  droites  >  ligneufts , 
divifées  en  rameaux  étalés 3  tomenteux^  hifpiies, 
garnis  de  feuilles  alternes ,  pinnatifides ,  blanchi- 
très,  tomenteufes  en  deffouSj  à  découpures  linéai- 
res «  lancéolées,  anguleufes^  dentées  &  ondulées 
i  leurs  bords ,  mais  point  recourbées  \  les  dente- 
lures point  mucronées  \  les  écailles  extérieures  du 
calice  velues ,  prolongées  en  une  pointe  lancéo- 
lée ,  un  peu  aiguë  >  recourbée.  Le  difque  de  la  co- 
rolle eft  jaune  \  les  demi-fleurons  jaunes  eh  deffou^, 
marqués  eo  deflus  de  nervures  purpurines  i  le  ré- 
ceptacle velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé* 
rance.  T> 

a4,  Arctotide  arbufie.  ArSods  arborefens, 
Jacq, 

ArBotis  fiofculis  radiantibus  firtilibus  ;  cault  fm* 
ticofo ,  ereBo;  pedunculis  piiofis  ;  foliis  pinnatifiais, 
canefantibus  ,  fuhtits  tomentofis  ;  laciniis  lintû^i^ 
lanceolatis  ,  angulatis ,  mucroiuuo  dentatis  ^  unduU* 
tis.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  2357. 

ArBotis  coroilulis  radiantibus  fertUibus  ;  cauliut 
fruticofis ,  tûrtuofis  ;  foliis  pinnatifidrs  ,  Jubfquarrc 
fis  ,  tomentofis  ,  fui>tus  incanis  ,  undulatis ,  obtujïi, 
Jacq.  Hort.  Srhoenbr.  2.  pag.  23.  tab.  171.    . 

ArBotis  (undulata)^  foliis  pinnatifidis ,  denticw 
latis ,  tomentofis  ;  cauJe  fruticofo,  Tbunb.  Prodr. 
165^. 

^  Cette  plante  a  la  forme  d*un  petit  arbufte.  S  s 
tiges  font  droites  ^  ligneufes,  ramifiées^  un  pea 
tortueufesi  fes  rameaux  couverts  >  dans  leur  jeu- 
nèfle j  d'un  duvet  foyeux;  les  feuilles  alternes, 
pinnatifides  j  un  peu  fcarieufes»  blanchâtres  & 
cotonneufcs  en  dilTous  \  les  découpures  linéaires- 
lancéolées»  anguleufes^  ondulées ,  obtufes  ï  leur 
fommet ,  dentées  6c  mucronées  à  leurs  bords.  Les 
pédoncules  fofit  pileux  ;  les  écailles  extéiivures 
du  calice  velues^  fubulées,  réfléchies;  la  corolle 
jaune  dans  fon  difque;  les  demi-fleurons  fertiles, 
de  couleur  rofe  en  dehots ,  d'un  blanc  de  neige  en 
dedans ,  d'un  jaune-orangé  a  leur  bafe }  le  récep- 
tacle velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  T> 

1$.  Arctotide  rabattue.  ArBotis  revotuta, 

Jacq. 

ArBotis  fiofculis  radiantibus  fertilibus;  caule  ertc- 
to  y  herbaceo  ;  foliis  pinnatifidis  ,  incanis ,  fuhtits  to^ 
mentops  ;  laciniis  lanceolatis  ,  angsdato^ûentfUis , 
margine  revalutis.  Willd.  Spec.  },  pag*  l^J?*- 
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ArBotls  corollulis  radiantibus  finîlibus  y  annua  ; 
f^iiis  pini^tifidis  s  utfinque  arantofo  •  tomentofis  ^ 
jui>tùs  albis  i  lobis  dijîantibus  ^  oblongis  ^  ad  oras 
rcvo/uùs.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag.  14.  tab. 

C'eft  une  plante  annuelle ,  couverte  d'un  duvet 
femblable  i  une  toile  d'araignée.  Les  tiges  font 
di cites j  herbacées,  garnies  de  feuilles  alternes^ 
finnatifides,  blanchâtres ,  tomenteufesendefTous; 
1. s  découpures  diQances^  oblonguès^  lancéolées, 
ar  guleufes  j  dentées  &  roulées  à  leurs  bords;  les 
écailles  extérieures  du  calice  Tabulées ,  recour- 
bées. Les  fleurons  du  difque  font  jaunes  ;  les  demi- 
fleurons  de  la  circonférence  fertiles  j  jaunes  à  leurs 
deux  faces»  noirâtres  en  dedans  â  leur  bafe  ;  les 
pédoncules  foyeux  à  leur  extrémité  j  les  femences 
couronnées  par  fix  à  fept  paillettes  j  le  réceptacle 
velu. 

Cette  plante  croî:  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
tance.  O 

16.  Arctotide  cuivreufe.  Arciotîs  cupréa. 
Jacq. 

ArBoth  fiofculis  radiantihus  fertUîbus ;  cauU  fru-^ 
ticofo  ,  credo  ;  foliis  j'uhtus  iomentojrs  ;  laciniis  /.- 
ntarlbus  y  fubpinnatifidis  ^  unduidiis,  Willdcn.  Spec. 

Pia^ir.  3.  pag.  Z358. 

Arciotis  corollulis  radiantibus  fcrùlïbus  ^cauUfrU' 
tefccntt  ;  foliis  pinnatifidis ,  fupra  glabriufculis  ,  ad 
oras  undulatis  &  rigluis  ;  pinnis  omnibus  linearibus» 
Jacq.  Horc.  Schoenbr.  1.  pag.  15.  tab.  176. 

Arclvtis  dénudât  a.  Thunb.  Prodr.  165. 

Ses  tiges  font  droites  ^  ligneiifeç,  virqueufes,  à 
peine  vtlues,  hautes  de  quatre  pieds ,  garnies  de 
feuilles  alternes^  pinnatifîiieSj  glabres  en  de  (Tus  ^ 
tomenteufes  en  delTous;  toutes  les  pinnules  linéai- 
res, quelquefois  découpées,  roides ,  ondulées  i 
leurs  bords.  La  corolle  eft  jaune  à  fon  difquej  les 
demi-fleurons  fertiles  ^  jaunâtres  en  dedans ,  de  cou- 
le ur  purpurine  en  dehors. 

Cette  plante  croie  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  1> 

27.  Arctotide  fcarieufe.  Arâotis  fquarrofa. 
Jacq. 

ArHutis  flofcu/is  radiantibus  fertilibus  ;  caule  frw 
îicofoy  erecio  ;  foliis  glabriufcuHs  ^  pinnatifiiis  ;  ia^ 
ciniis  linearibus  ^  pinnatifido  -  dentatis  j  undulatis, 
Willd,  Spec.  Plant,  j.  pag.  2558. 

Arâoiis  coroUis  radiantibus  fertilibus  ,  caule  fru- 
LÎcofo  ,•  foliis  profundiffimè  pinnatifidis  ,  utrinque  gla- 
briufculis &  viridibusy  dentatis  ^  fquarrofis  ,  rigidis, 

Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag.  25.  tab.  177. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport  avec  la  précédente, 
dont  elle  diSèrepai  fes  feuilles  pétioJées,  vertes 
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&  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  roides  ^  fcarieufes^ 
profçndément  pinnatifidesi  les  découpures  linéai* 
tes ,  incifées  ou  dentées ,  ondulées.  Les  tiges  font 
droites,  brunes,  épaiflts,  hautes  de  deux  pieds ) 
les  fleurons  du  centre  de  couleur  jaune >  les  demir* 
fleurons  de  la  circonférence  d'un  jaune-orangé  » 
tant  en  deffus  qu'en  dcifous,  traverfés  par  des  ner- 
vures purpurines. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé* 
rance.  T> 

28.  Arctotide  cinéraire.  ArSlotis  cincraria, 
Jacq. 

Arciotis  fioCculis  radiantibus  fertilibus  ,  caule  fuf- 
fruticofoj  foliis  incano  tomentcfis  ,  Icnge  petiolatis  , 
pinnatifidis  ,•  laciniis  lunceolutis  ,  obtufis  ,  dentatist 
Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  2358. 

Arciotis  coroUis  radiantibus  fertilibus ,  caule  fuf" 
fruticofo  ;  foltis  pinnatifidis,  tomentofis^  incanis  f 
radiée  reptante,  Jacq.  Hoir.  Schoenbr.  1.  pag.  24. 
tab.  174. 

ArSiotis  candida.  Thunb.  Prodr.  i6y. 

Ct  tie  efpèce  reffemble  un  peu  au  cinerarîa  mari" 
tima  par  fon  port  &  par  fa  forme,  ainfi  que  par  la 
couleur  de  fes  feuilles.  Ses  racines  font  rampantes 
&  rameufcSi  festigesprefqueligneufesà  leurbafe« 
hautes  d'un  pied  àc  plus,  alternes  «  longuement 
nétiolées,  blanches  oc  cotonneufes,  pinnatifides^ 
a  découpures  lancéolées^  obtufes,  dentées}  1^^ 
écailles  extérieures  du  calice  courtes ,  velues  j  lan** 
céolées,  fubuléts;  les  autres  ovales  $  la  corolle 
noirâtre  à  fon  difque  ;  les  demi -fleurons  d'un 
jaune-orangé  en  delTus ,  plus  foncé  â  la  bafe, 
d'un  gros  jaune  en  de  (Tous,  de  couleur  brune  à  la 
bafe  J  les  femences  prefque  réiragones  ,  hérîffées  , 
couronnées  par  huit  paillettes  y  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé-' 
rance.  ^ 

29.  Arctotide  glabre.  ArUotîs  glabr^ta,  Jacq» 

Arciotis  fiofculis  radiantibus  fertilibus ,  caule  frw 
ticofo  ;  foliis  glabris  ,  pinnatifidis  ,  margine  révolu» 
tis  y  laciniis  lanceolatis  ,  acutis  ,  dentatis  ;  caliciniâ 
fquamis  exterioribus  eriâiufculis,^i\\d,SfQC»  Plant. 

^-  pag.  1559- 

Arciotis  coroUis  radiantibus  fertilibus  ,  caule  fru'» 
ticofo ,  tcta  ^labriufcula  ;  foliis  pinnatifidis  ,  acutis  ; 
pinnâ  extimâ  latiore.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag» 
2y.  tab.  175. 

Arciotis  levis.  Thunb.  Prodr.  i6y. 

Cette  plante  eft  glabre  fur  tmites  fes  parties.  Ses 
tiges  font  ligneufes ,  cy'indriques ,  un  peu  (triées  , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  prnnatifties ,  roulées 
à  leurs  bords  j  les  découpures  lancéolées ,  dentées, 
aiguës  à  leur  fonamet  s  la  terminale  plus  grande  > 
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\e%  écailles  du  calice  un  peu  ouvertes  &  redref- 
fées  i  la  corolle  d'un  pourpre-foncé  à  fon  difque  $ 
les  demi-fleurons  jaunes  en  dehors  j  teints  de  pour« 
pre  vers  leur  fommet  s  les  femences  couronnées 
par  cinq  paillettes  s  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  •  Efpé- 
rance*  ]> 

*  ARCTOTHfiCA.  Vendu  Réceptacle  alvéolaire, 
garni  de  paillettes  ;  femences  non  aigrettees;  calice 
imbrique. 

30.  ARCToriDE  rampante.  AiBotîs  repens.  Jacq. 

ArBotis  ûofcuUs  radiantihus  fterilibus ^  receptactdo 
paleaceo ,  Jcapis  unifions ,  foUis  pinnatifidis  ,  caule 
repente.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  pag.  }i.  tab.  }06. 

ArBotis  (  fca  pigera  )  ,  foliis  interrupte  pinnati' 
fidis  f  tomentofis  ;  fcapis  foliis  aqualihus.  Thunb. 
Prodr.  i6f. 

ArBotkeca  repens.  Vend!:  Hort.  Herrenhuf.  pag. 
8.  tab.  6.  —  WilH.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1^6 j. 

Cette  plante  ^  dont  on  a  fait  un  genre  particu- 
lier» reiïemblc:  parfaitement  aux  arâocides  par  fon 
port  :  elle  fe  rapproche  des  urfinia  par  fon  récep- 
tacle garni  de  paillettes  j  elle  diffère  de  ces  deux 
genres  par  fes  femences  non  aigrcitées.  S.-s  tiges 
font  dures»  rampantes >  \\n  peu  redreflees^  blan- 
ches &  tomtnteufes  »  garnies  de  touffes  de  feuilles 
pétiolées  j  pinnatifides  «  verdâtres  ^  un  peu  pubef^ 
centes  en  delfus»  cotonneufes  &  très-blanihcs 
en  deffous  \  les  découpures  irrégulières  »  finuées 
ou  incifées ,  denticulees  »  la  plupart  lancéolées  ; 
la  terminale  plus  large  »  à  pluueurs  lobes  iné- 
gaux. 

Il  fort  d'entre  les  feuilles  plufieurs  pédoncules 
(impies ,  droits  »  cotonneux ,  à  peine  plus  longs 

3ue  les  feuilles  ^  terminés  par  une  fleur  d'une  gran- 
eur  médiocre.  Le  calice  eft  compofé  d'écaillés 
blanchâtres  «  fcarieufes ,  ovales  >  imbriquées  s  les 
fleurons  du  centre  un  peu  jaunâtres  \  les  demi-fleu- 
rons de  la  circonférence  iiériles ,  d'un  jaune^oâle 
&  verdicre  j  linéaires  »  obtus  »  prefqu'eotiers  à  leur 
Commet. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne>Efpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  % 

^  E/pècet  douteufes  ou  moins  connues* 

*  ArSotis  (  ixgtnttl) 9  fofculis  radiantHus  fer- 
iilikus  ;  foliis  lanceoUto  -  linearihus ,  integerrimis  , 
êomentcps.  Ait.  Hort.  Keir.  j.  pag.  17). 

ArSotis  foliis  lauceolatis^  lanatis.  Thunb.  Prodr» 

Ses  iiMiiliol fooc  kncéolécs^  linéaires j  trèt-eii- 
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'  tfères  J  chargées  d*un  duvet  lanugi neov  s  ks  demi» 
fleurons  de  u  circonférence  tous  fertitei. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  •  Efpé* 
rânce.  if 

*  ArSotis  (  linearis  ),  fcdiis  linearihus^  tomemo' 
fu.  Thunb.  Prodr.  164. 

*  ArSotis  (pmntùfidt) ,  foliis  linearihus , den^ 
tatis,  tomentofi».  Thunb.  Prodr.  164. 

^  ArBotis  (  glandulofa  )-,  foliis  cordatis,  obion-» 
gis  ^  glandu/ojls  ^  fcaitris.  Thunb.  Prodr.  164. 

^  ArBotis  (  grandis  ^ ,  foliis  petiofatis,  ohlongis, 
ferratis ,  tomentofis,  Thunb.  Prodr.  164. 

*  ArBotis  (  elongata)  ^  foliis  ohovato-oblongis  , 
dcntatis  ,  tomentofis  ;  coule  ercBo,  Thuub.  Prodr. 
164. 

*■  ArBotis  (  diffufa  )  ,  foliis  oiovato-ohUugfs , 
dentatisj  tomentofis  i  fcapis  unifioris.  Thunb.  Prodr. 
164. 

*  ArBotis  (  fcabra  ) ,  fiHis  lameoUtis  «  dentatis  , 
fupra  fcabris 9  fiàbtks  tomentofis;  caule  ereBo^fmef 
cente.  Thunb.  Prodr.  i6f. 

*  ArBotis  (inciCà)  j  foliis  oUongis,  imcifis,  ^r- 
ferratis,  tomentofis  /  cauie  hifpido.  Thunb.  Prodr* 

^  ArBotis  (  muricata^  »  foliis  oblongfs  «  fyratO" 
dentatis  ,  fupra  fcahris  ^  fubtus  tomentofis  ;  caule  levi. 
Thunb.  Prodr.  i6f. 

*  ArBotis  (  petiolata)  ,  foliis  ovatis  ,  incifis  , 
dentatis  t  fubtùs  tomentofis  ;  cauie  decumbente,  radi^ 
cante.  Thunb.  Prodr.  i6f . 

*  ArBotis  {hrmoh) ,  foliis  pinnatifidis  ,  tomen* 
tops;  caule  bafi  decumbente,  Thunb.  Prodr.  165. 

^  ArBotis  (  peâinau  )  «  foliis  bipinnatifidis  j  pi" 
liferis  ,  glabris  ;  caule  fruticofo.  Thunb.  Prodr. 
l6f. 

*  ArBotis  (elegans)^  foliis  lohasis^  dentatis  , 
fubtks  tomentofis;  cauû  fruticofo,  Thunb.  Prodr. 

165. 

*  ArBotis  (trifida  )  ,  foliis  Unearibus ,  trifidis  , 
pubefcenttbus.  Thunb.  Prodr.  166. 

*  ArBotis  (nodofa),  foliis  nodofis  »  pinnatis, 
glabris;  caule fruticofo.  Thunb.  Prodr.  d66. 

*  ArBotis  (  medicaulis  )  «  foliis  bipinnatist  gla- 
bris  ^punBatis  ;fcapo  unifioro.  Thunb.  Prodr.  i66. 

P  ArBotis  (  cerDoa  )  »  foGis  bipiunatis  ,  glabris  / 
caule  frmicofo  f  ereBoj  fioribus  cenutis.  Thuabergj 
Prodr.  i6i. 

^  ArBotis  {fcticet), Joliis  bipinsiatis g  kirfdtiu 
Thnnb.  Prodr.  ié6. 

Toutes  ces  efpèces  j  doot  qoelques-niief  foer 
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lîgneafes^  croiflTent  aa  Çap  de  Bonne-Crpërance , 
oà  elles  ont  été  obfervées  par  Thunberg. 

^  Arctotide  rofe.  ArBotis  rofea.  Jacq. 

Ar3otis*fiùfcurts  radiamihus  ftrtUihus ,  caule  pro^ 
tumbente  ifoliu  fpiukulat0'lanc€olatis  »  repando'deii' 
taiis  ,  incanisj  pappo  dapiicL  Willd*  Spec*  Plant. 
3.  pag.  ijjl. 

ArSotis  coreUiUls  radiantlhus  fenilibus  ,  coMËhus 
procumhtndbus;  foliis  lanceolatis,  dnitatis,  araneojls; 
caUcuio  [lerminis  geminato»  Jacq.  Hort.  Schoenbr* 
1.  pag.  18.  ub.  i6i. 

Cette  efpècej  i  raifon  de  la  double  aigrette 
qui  couronne  Tes  femences ,  parok  appaitenir  au 
moins  autant  aux  arjhia  qu'aux  arBocis.  Ses  racines 
prod  ûfent  des  tiges  couchées  j  éutées ,  garnies  de 
feuilles  alternes  ^  lancéolées  ^  prefque  fpatulées  ^ 
alongées»  finuées,  dentées  à  leur  contour  j  blan- 
châcres^  couvertes  de  flocons  cotonneux  «  reflem- 
blant  prefqq'à  des  toiles  d'araignées.  Les  calices 
font  légèrement  velus  1  les  écailles  inFérieures  lan- 
céolées 4  fubulées  j  recourbées.  Les  corolles  ont 
leurs  demi-fleurons  fertiles,  couleur  de  rofe-tendre 
i  leurs  deux  faces  i  les  fleurons  du  centre  d'un 
pourpre- foncé  i  les  ftmences  pileufes»  furmontées 
d'une  double  aigrette ,  ou  plutôt  de  paillettes  ob* 
longues  3  obtufes ,  placées  fur  deux  rangs  i  le  ré- 
ceptacle pileux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  7^ 

*  ÀRCTOriDE  i  feuilles  de  ftaticé.  ArBotisfia^ 

ticcfoUa. 

ArBotls  acaidis  ,  foliis  Câfpitofis  ,  angu/Ufimrs  , 
fuh intégrés  ,  glahris  ;  JbliuHs  caiicinis  Uneari^ianceo' 
lutis  ;  fiore  foiitario,  (  N .  ) 

Cette  plante  j  dont  je  n*aî  point  obfefvé  les  fe- 
tn-nces ,  eft  remarquable  par  fon  calice»  cctopofé 
<i'un  grand  nombre  de  folioles  étroites  «  oblon- 
gues^  linéaires-lancéolées,  aiguës ,  légèrement  pi- 
leufes.  S. 'S  feuilles  font  nombreufes^  ramalTées  en 
gaion ,  toures  radicales  >  trèvétroites ,  longues  de 
^eux  ou  troi^ pouces  6c  plus,  à  peine largesd^une 
ligne ,  obrufes ,  très-entières ,  trèsgtabres ,  quel- 
Quefois  munies  à  leurs  bords  de  quelques  petites 
citnts  écartées. 

De  leur  centre  s'élève  une  hampe  roide»  droite  « 
flriee ,  hériffée  de  poils  rôides  &  courts ,  jtermiinée; 
par  une  f^ule  fleur  >au  mi)insde  la  grandeur  de  celb 
de  Vard^4'  tnfiU.  Li  S  Aeutons  du  œntre  (bnt  d'tm 
)^une-pale,  de  ccmléwr  brune,  à.lour  fonmet;  les 
demi-fleurons  laiuréoléfi,  obtus ».à>  troB  desns*. 
blancs  en  dehois».  avec  une  teime  purpurine  vef s' 
1  ur  bafe^d'un  j^ne-clair  endeffoua.  Le  récepr 
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Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne^fpéranctf. 

{V.f.  in  herà.  Desfont* ) 

*  Arctotide  i  feuilles  menues»  ArBotU  ttnui^ 
foUa. 

,  ArBoiis  cauU  fruticofo  ,  glahro  y  folîîs  fuhJUlfoM 
mihas  y  gtahris ,  apice  trifidis  i  ptdunculiê  iongijimis^ 
untfioris.  (N.) 

Ses  tiges  font  dures  »  ligneufes ,  glabres ,  cy^ 
lindriqueSj  médiocrement  rameufes  »  garnies  de 
feuilles  éparfes  ^  nombreufes  »  alongées  «  prefque 
filiformes  »  glabres  «  prefque  tuberculées«  diviiee» 
à  leur  fommet  en  crois  découpures  courtes ,  ai"' 
guéfs.  Quelquefois  «  mais  très  rarement  »  on  re^* 
marque  deux  autres  petites  folioles  oppofées^  de 
même  forme  Que  les  découpures  terminales  ^  & 
beaucoup  au  deflbus  d'elles.  Lés  rameaux  Te  ter- 
minent par  un  long  pédoncule  gréle^  cylindrique  ^ 
très-glabre ,  foutenant  une  feule  fleur  d'une  gran^ 
deur  médiocre. 

Le  calice  eR  glabre ,  compofé  d'écailles  brunes , 
fcarieufes ,  imbriquées }  les  extérieures  plus  étroit 
ces,  à  peine  ouvertes,  atgués.  Les  fleurons  font 
jaunâtres  «  cotonneux  à  leur  bafe.  Je  n'ai  point 
obfervé  de  demi-fleurons ,  mais  des  paillettes  â  U 
circonférence  J  planes  &  tronquées*  Je  n'ai  pas  vil 
les  femences. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bortne-'Efpérance« 

"6  (  f  .  /.  itt  herb.  Desfont.  ) 

Bergius  a  fait  mention  de  quelques  autres  efpè^ 

ces  d'aâotides  que  je  ne  trouve  citées  «  ni  chez  lee 

auteurs  modernes  ,  ni  dans  ce  genre,  ni  dans  au* 

cun  auue.  Son  arBot'u  beWdifoiia,  n^.  9  ,  a  lesfe* 

mences  vejues ,  fuimontée»  d'une  aigrette  à  diMf 

paillettes}  le  réceptacle  garni  de  paiUettes ;  lee 

demi-fleurons  à  peine  plus  longs  que  les  fleurons* 

VarBotts  populifolU ,  n^  j.  Ses  femences  font  OM^ 

ronnées  par  cinq  à  fix  paillettes.  Le  réceptacle  ef{> 

tomenteux.  Dans  Y arBons  ftàckmdîfbUa ^\t%  femen» 

;  ces  font  velues , couronnées  par  une  aigrette  mem-« 

\  braneufe i  le  téceptact&pilettx.  Cesefp^s paroiiV 

\  fenc,  les  unes  devoir  rentrer  diasd'aatta  genres  ^ 

I  les  autres  fe  rapprocher  d'autres  déjà  meBiionoéak< 

)  Il  faudroit  les  mieux  cooo<tttre  pour  prononcer^ 

■ 

!     ARCYRIA.  (  r«y^  SriMONiTfi*  > 


ARDISIA.  {Voyei  TinAubr.  )  Am^UUria. 
ce  Ce  genre  »  dit  M.  de.  Juflteii  „  qui>ne  fe  rapporte^ 
à  aucune  famille  connue  j  doit  en  former  UM, 
voifine  des  fapotillierSy  S&qur  fera  dîMngnée  par- 
le point  d'attaelie  de  feseéxamistes,  l'tuiité  defii^ 
graine  4  la  difpoficion  &  la  forme  drfon  efubrfeny 

3ui  eft  alongé  »  cylindrique  ,  occupant  j  dans  une 
iredion  horizontale  ^  le  centre  d'un  périfpérmer 
diarmi  ;  trè^-dur.  » 

Ce  genre  a  été  établi  prefqu'en  mime  cems  ffar 
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f>lufici]rs  auteurs ,  fous  des  noms  diffirens.Cétoit 
'htbcruinia  de  Bancks ,  mais  confignë  feulement 
dans  its  manufcrits.  Sw.iriz  le  publia  le  premier, 
fous  le  nom  ^'aràifia ;  il  en  décrivit  cinq  efpèces 
d'Amérique.  Gxrtner ,  qui  connut  les  çraines  de 
deux  autres  efpèces  d'Amérique  &  de  Tlnde ,  les 
nomma  anguillaria ,  ï  caufe  de  la  forme  de  leur 
embryon.  Ce  nom  a  écé  confervé  par  M.  de 
Lamarck.  M.  de  Judîea  cite,  dans  fon  Centra^ 
deux  des'efpèces  précédentes ,  auxquelles  il  ajoute 
le  bois  de  pintade  de  i'ïle  Bourbo»,  fous  le  nom 
de  baduUy  que  porte  l'une  d'elles  à  Ceilan.  Vica* 
corea  de  la  Guiane  y  décrit  par  Aublet  »  cab.  ^68^ 
a  écé  réuni  avec  ratfon  à  ce  genre.  Uatruphyllum 
de  Loureiro,  Flor.  cochin.  pag.  }68«  doit  encore 
$'y  rapporter. 

et  En  examinant  de  nouveau  avec  foin  le  wal- 
lenia  de  Svartz ,  ajoute  M.  de  JufTieu  ;  le  rapanea 
d' Aublet ,  lab.  46  j  le  bladkiu  de  Thunberg ,  F!or. 
jap.  tab.  i8>  le  wedeia  d'Adanfon  o\x  vifcoidts  ^ 
Plum.  Icon.  if  8 ,  fig.  f  ;  le  manglilla  de  Julfrju  ou 
cabdUeria  de  Ruiz  &  Pavon  »  on  fera  peut-être 
forcé  de  les  réunir  encore  à  Vardrfij,  oûf  s'ils  en 
reftent  féparés  j  ils  concourront  avec  ce  genre  à 
groffir  la  nouvelle  famille  qu'il  convient  d'éta- 
blir. »> 

ARDUINA.  Ce  genre ,  de  la  ftmî  le  des  plan- 
tes apocitiées.  a  écé  réuni  depuis  long-tems  au 
talac  (  carijfu  Linn.  ) ,  dont  il  diffère  rcolement 
par  les  lo^ses  de  fon  fruit  >  remplies  d'une  feule 
graine.  {Voye\  CalaCj  n**.  4.) 

AREC.  Areca.  Les  efpèces  renfermées  dans  ce 
genre  ont  Tafpeû  de  petits  dattiers^  qui  s'élèvent 
fiir  une  colonne  cylindrique  j  très-déliée^  au  fom* 
net  de  laquelle  naiflent  un  faifceau  de  grandes 
feuilles  ailées ^  &  au  deffous  d'elles  dés  panicules  ^ 
chargées  j  les  unes  d'un  grand  nombre  de  petites 
fleurs  j  les  autres  de  fruits.  Le  tronc  eft  plein  de 
moelle.  Les  feuilles  font  fans  ceffe  renouvelées  au 
centre  du  faifceau  »  à  mefure  que  les  plus  exté- 
rieures périflent  :  celles  ci  laiffent  fur  l'arbre  ^  après 
leur  chute,  des  inégalités  circulaires  ineffaçables. 
Les  panicules  ^  enfermées  avant  leur  développe- 
mène  dans  une  fpathe  d'une  feule  pièce ,  naiflent 
entre  les  bafes  des  pétioles  ^  très-élaieies  &  creu- 
fées  fouvent  en  covette.  Les  fleurs  maies  ont  neuf 
éumines^  &  les  femelles  un  ovaire  à  trois  flig- 
mates  j  qui  devient  un  fruit  ovale  «  environné  â  Ta 
bafe  par  le  calice  perfiftant  «  compofé  à  l'extérieur 
d'une  enveloppe  épaifle  ^  d'abord  charnue ,  puis 
(ècbe,  contenant  une  amande  creufëe  i  fa  bafe 
d'une  petite  cavité  »  dans  laquelle  eft  logé  un  em- 
bryon u)férieur. 

< 

M.  Bory-Saint-Vincent  a  découvert  â  l'Ile-de- 
France  plufieurs  nouvelles  efpèces  à'arcca,  qui 
doivent  être  réunies  à  celles  mentionnées  dans  cet 
ouvrage. 
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Espîcis. 

r.  Arec  d^  Tlnde.  Areca  cajihecu»\Ànf\.S^c. 
x6y0.  —  Roxb.  Corom.  i.  pag.  54.  cab.  75*  — 
Lam.  m.  tab.  895.  fig.  !• 

Areca  faufeL  Cïxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  vol  i. 
pag.  18.  rab.  7.  fig.  i.  —  Carfafp.  8j.  —  Blackv. 
Herb.  tab.  )87. 

« 

FaufeL  J.  Bauh.  Hift.  i.  pag.  389.  le.  — Stap. 
Theoph.  3j6.  —  Worm.  Muf.  199. 

4.  Arec  globulifère.  Anca  glohallfera^  Lam. 
111.  tab.  895.  fig.  z. 

'  Areca  ory^âfirmis.  Ga^rtD.  de  Fruâi  &  Sera.  1, 
pag.  20.  cab.  7. 

7.  Arec  i  tige  bafle.  Areea  humilis.  Willd. 

Areca  froadibus  pinnatts  ;  folio  Us  cuneiformibus  ^ 
truncatis  ;  filpitibus  fpadicibufque  ramojiâ  ,  Jcvibus  ; 
fruâibus  giobofo  -ovatis ,  acutis.  Willd.  Spec.  Plant. 
4.  pag.  59y-    • 

Pinanga  faxatilis  ,  ory^éformis,  Rumph.  Amb» 
I.  pag.  41.  tab.  7. 

Son  tronc  ne  s'élève  qu'à  la  hauteur  de  cinq  â 
fiK  pieds  i  il  eft  fort  gréle  ,  &  fé  couronne  de  feuil* 
les  ailées  ^  longues  de  cinq  pieds ,  compofées  de 
folioles  alternes j  feflîles,  rétrécies  en  coin  àleut 
bife  ^  tronquées  irrégulièrement  à  leur  fommet, 
qui  eft  en  même  t&ms  denticuic  ou  iocifé  î  les 
dentelures  aiguës.  Les  panicules  font  rameutes , 
très-lilTes  i  les  fruits  fort  petits  «  ovales  j  un  peu 
globuleux  4  aigus. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  ,  à  l'île  d'Am- 
boine.^  Ses  fruits,  quoique  fort  petits ,  font  bons 
â  manger  ;  mais  on  fait  plus  oriinatrement  ufage 
du  bourgeon  terminal,  oui  fe  nomme  chou , 
comme  dans  les  autres  efpèces. 

8.  Arec  jaunâtre.  Areca  /utefcens,  Bory. 

Areca  petloiis  inermibus  ,  glabris;  ftiptUbuâ  iner» 
mibus  j  ramofîjjimis  ;  ramis  JUxuofis  j  fruâîbus  fubio* 
rulofis.  Bory-Saint-Vinc.  Voyag,  1.  pag.  196. 

Vulgairement  palmiflepoifon. 

Son  tronc  eft  d'une  hauteur  médiocre  f  fon 
écorcé  fendillée,  aflez  lifte , déchiquetée  vers  la 
cime  de  l'arbre.  Les  pétioles  font  glabres,  verts, 
luifansj  très- liftes,  fans  épines,  point  renflés  â 
leur  bafe^  ils  fupportent  des  feuilles  d'un  très-beaa 
vert,  trèsfleïibies ,  femblibles  à  celles  de  Vareca 
catkecu.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panicules  pref- 
que  horizontales  «•  très^raniHiées  5  les  rameaur 
blancs  &  flexueux,  un  peu  renflés  i  leur  infertion. 
Le  rachis  principal  eft  fort  ligneux ,  élargi  i  fa 
bafe,  s'înférant  à  Tarbre  par  une  forte  d'échan* 
crure .  en  forme  de  croiflant  très^régulier.  Toutes 

les 
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Jes  fleurs  font  petites  »  très-nombreufes,  tombent 
de  bonne  heure  :  il  leur  fticcède  des  fruits  arron* 
dis,  trèsJifleSj  boflelés^  d'abord  brunâtres ^  puis 

rouges. 

Cette  plante  croît  à  l'Ile-de-France,  y  {Defcript. 

ex  Bory,) 

Quoique  ce  palmier  foit  nomme  par  les  naturels 
pcmlfie^poifon ,  il  n'eft  cependant  point  dangereux. 
L'amertume  de  Ton  chou ,  dont  la  couleur  tire  fur 
le  jaune^  eft  fans  doute  la  caufe  qui  lui  a  Fait  don- 
ner le  nom  <ju'il  porte.  Malgré  ce  nom ,  les  femmes 
créoles 4  qui  ont  en  général  des  goûts  afTez  bizar- 
res ,  mangent  l'efpèce  de  pulpe  gUireufe  &  ver- 
datre  qui  enveloppe  ces  fruits. 

p.  Arec  blanc.  Anca  al6a»  Bory. 

Areca  ptiiolis  glabris  ^  fiipitihas  intrmibus,  Bory- 
Siint-Vinc.  Voyag.  i.  pag.  306. 

Tout  cet  arbre  eft  glabre  ^  fans  poils  ni  épines. 
Son  tronc  s'élève  moins  que  dans  les  efpèces  fui- 
van  tes  «  &  les  marques  des  vieilles  feuilles  y  font 
moins  fenfibies.  Ses  pétioles  font  liffes  &  verditres 
à  leur  bafe  j  élargis  en  forme  de  grande  cuvette. 
Les  feuilles  j  dans  les  jeunes  individus,  font  d'a- 
bord peudivtféeSj  d'un  vert*gai;  toutes  les  ner- 
vures d'un  rouge  agréable.  Les  rameaux  de  la  pani- 
cu!e  font  très-chargés  de  fleurs  >  &  plus  gros  que 
dans  les  autres  efpèces. 

Cette  plante  croit  à  l'Ile-de-France  i  dans  les 
montagnes  élevées.  D  {Defeript.  ex  Bory.) 

10.  Arec  rouge.  Areca  rubra.  Bory. 

Arcca  pttîolis  glahris ,  fubfpinofis  ;  ftipîtlhus  fpi^ 
nofij ,  fpinls  reâis»  Bory-Sainc*Vinc.  Voyag.  i. 
Pig.  J06. 

Cette  efpèce  fe  fait  remarquer  par  fa  grande  élé- 
vation. Son  tronc  acquiert  les  dimenfions  les  plus 
fortes.  Dans  fa  jeunefle  j  la  bafe  des  pétioles  eft 
d'un  rouge-brun  3  ttès'-épineufe.  Quelques  petites 
épines  filiformes  font  difperfées  fur  les  nervures 
<it:s  folioles  j  qui  font  glauques  en  deftbus.  La  bafe 
de  l'arbre  eft  fort  évafée.  Les  impreftlons  des  feuil- 
les tombées  font  toujours  remarquables  fur  l'é- 
corce ,  de  forment  en  quelque  forte  d^s  anneaux 
larges  &  fenfibies  dans  le  haut  par  une  teinte  de 
brique.  Le  réginie  eft  plus  horizontal  que  dans 
refpèce  Dfécédente.  Les  rameaux  en  font  plus 
grêles ,  flexneux^  coudés  à  leur  infertion  fur  le 
r^chis.  qui  eft  renflé  à  fa  bafe  ^  &  muni  d'épines 
noires  «^  en  épingles  ^  affez  fortes  g  divergentes  ^ 
très  pointues  j  longues  de  deux  â  trois  pouces* 

Cette  plante  croît  à  lUe-de- France,  dans  les 
forêts  des  monts  de  hauteur  moyenne.  J)  {Definpt. 

ex  Bory,) 

11.  Arec  chevelu.  Areca  crinîta.  Bory. 
BuiMlqtu.  SuppUment.  Tome  L 
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Ancd  piiioih  hîrfuteHcriniris  y  fiiphihus  (pinofis  « 
Jpinis  incurvatis,  BorySaint-Vincent  ^  Voyag.  !• 
pag.  307. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la 
précédente  «  avec  laquelle  elle  a  de  grands  rap- 
ports {  elle  s'élève  beaucoup  moins  s  fa  tète  eft 
bien  moins  belle.  L'efpèce  de  crin  court  ou  de  du- 
vet rude  &  roufleâtre  qui  couvre  fes  pétioles ,  eft 
fouvent  fi  épais ,  que  leur  bafe  a  Tair  du  dos  d'un 
animal.  Les  épines  du  rachis  font  courtes,  quel- 
quefois flexueufes ,  le  plus  fouvent  courbées  i 
leur  bafe. 

Cette  efpèce*  croît  ï  l'Ile-de-France ,  'dans  les 
forêts  des  plus  hautes  montagnes.  T>  (  Defcript.  em 
Bory:) 

ARECA.  (Fiyej  Arec.) 

ARENARIA.  (  Voyei  Sabline.  ) 

ARENGA  :  nom  générique,  donné  par  M.  de  La- 
billardière  ,  dans  le  Journal  pkilomatîque ,  frimaire 
an  1 1  «  à  la  plante  nommée  par  Loureiro  boraffus 
gomutus  (v&yei  RoNDiER,  n**.  i),  diltînguée  du 
genre  borajfus  par  fes  ipathes  d'une  feule  pièce ,  & 
par  fes  étamines  au  nombre  de  cinquante  à  foixante. 
Cet  arbre  croît  abondamment  dans  les  vallons  hu- 
mides des  îles  Mo'uques.  S  in  tronc,  haut  de  cin- 
quante à  foixante  pieds  «  eft  marqué  de  profondes 
cicatrices  circulaires  dans  fa  partie  inférieure ,  8c 
couvert ,  dans  fa  partie  fupérieure ,  par  les  bafes 
des  anciens  pétioles,  qui  perfiftent  très-long- 
tems.  Les  feuilles  font  longues  de  quinze  i  vingt 
pieds  y  foutenues  par  un  pétiole  dilaté  à  fa  bafe^ 
prolongé  fur  les  bords  &  vers  fon  point  d'attache» 
en  un  réfeau  de  longues  fibres  noires  oui  envelop* 
pent  le  tronc  j  les  folioles  munies  de  aeux  appen- 
dices à  leur  bafe.  Entre  les  feuilles  inférieures  naif- 
fent  des  ré£;imes ,  enveloppés  primitivement  dans 
une  fpathe  d'une  feule  pièce ,  divifée  en  nombreux 
rameaux  très-alongés,  f>endans  le  lonç  du  tronc  »& 
couverts  de  fleurs  feffiles  j  toutes  maies  ou  toutes 
femelles. 

C'eft  avecles  fibres  noires  de  la  bafe  des  pétio- 
les que  l'on  fabrique,  dans  l'Inde  ,  des  cordes  & 
des  cables  d'une  longue  durée.  La  liqueur  qui  dé- 
coule par  les  incifions  faites  aux  régirr^es  naiffans  j 
ainfi  que  fur  le  tronc,  donne  du  lucre  par  la 
fimple  év'aporation  ,  ^  ,  par  la  fetmentatfon ,  une 
boilfon  agréable.  En  ménageant  les  incifions,  on 
obtient  cette  liqueur  pen^linr  plus  de  la  moitié  de 
l'année.  Cet  arbre  pourroit  offiii  de  grandes  ref- 
(ources  à  nos  colonies  fMnçaires,^dorit  la  tempé^ 
rature  approche  de  celle  des  Moiuques  »  s'il  j 
étoit  traitfporté.  Rumphe  rapporte ,  au  fujet  de 
cet  arbre ,  un  fait  bien  remarquable.  Lorfque  fes 
fruits  font  mûrs,  le  fuc  que  contient  l'enveloppe 
charnu;  caufe  des  démangeaifons  infupportables 
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lorli^^il  Mittei  la  péM  ;  fc  fi ,  piP  ihigardéVofl 
pDrc»  cH  frvtts  à  h  boiicba  pour  tas  nanget  ^  les 
ièvres  sVnflent  pendant  plufieurs  jours  avec  des 
douleurs  d'autant  plus  affreufes ,  qu'on  n'y  connoit 

{ifAnt  d^  usrnèêh'.  Fnflfttfnt  decettv  d(écftiuvefte , 
es  habftam  des  Mottf ques ,  dans  «ne  gfK*rfe ,  fe 
défbmKietrf  t!â»t{^«fementenîetanr  du  haitd^i 
muraille*,  fur  les  etmemîs  »  de  l'eaii  dam  loqMtte 
illi  avoknt  fait  tndmper  h  chair  dk  ees  fruits.  Les 
malheUreuie  qui  la  fiecev.  tent ,  épiPowDîent  èe% 
démangeaifons  fi  atroces ,  qu'ils  davenoient  fli^ 
rieuir.  On  den««a  dès^ktrs  à  cette  liqueur  le  nom 

^'eau  infernale,  (  DiS,  êtes  Sciences  natur,  ) 

AHÉTE.  BARBE.  Arîfia.  On  a  depuis  quelaue 
femS  fubfiictié ,  en  français  ,  le  mot  d'arête  i  celui 
de  barbe  ^  pour  exprimer  la  pointe  acumiifée  qui 
termine  les  valves  de  cenaînes  graminées  &  aiures 
plantes.  (  f^oyei  Bajibe.  ) 

.  ARETHUSA.  (Fayei  ARÉtHUSE.) 

ARÉTHUSE.  Arethufa.  Ce  genre  contient  de 
trèsMoîies  plantes  exotiques  >  munies  d'une  t^e 
limpfe ,  garnies  de  deux  ou  trois  feuilles  au  plus« 
terminées  ordinairement  par  une  feule  fleur^  agréa- 
ble par  fa  forme  &  par  Tes  couleurs.  Rapprochées 
des  elléborines  ,  plus  encore  des  epidendrum  ,  elles 

Sarticipent  â  leur  élégance.  Ouelque»  différences 
ans  la  divi£on  inférieure  de  Ta  corolle  ont  déter- 
■niné  M.  de  Juflieu  i  établir  un  nouveau  genre , 
ibtts  le  nom  de  pogonia ,  dans  lequel  il  renferme 
toutes  les  efpèces  qui  ont  leur  divifion  inférieure 
&arbue.  M.  Svartz  en  a  fait  paffer  quelques  efpè- 
ces dans  fan  genre  dtfperis  :  ce  font  celles  dont 
'les  divifioDS  latérales  de  la  corolle  font  ouvertes 
'^sizonulement»  prefqu'éperonnées  à  leur  bafe* 

.^  Aretrosa.  Sv^arrz.  CoflU  h  fx  Vivifions 
profondes  ;  ies  cinq  fupirieures  prefaue  conniven^ 
tes,  rapprochées  ;  t inférieure  point  iperonnh,  itu 

.  baUe  k  ùk  partie  infirieure  ^  recouvrant  Canûàre 
parfon  bord  intérieur^ 

1.  Aréthuse  bulbeufe.  Aretknfa  hMofa.  Linn. 
Spcc.  i)4(>* —  Mich«  Flor.  bweal.  Amer.  a.  pag. 
aéo.  —  LaoK  UL  Gen.  tab.  7x9.  fig.  i« 

2.  ARiTHUSE  langue  de  ftrpent.  Arethufa  opkio- 
^•jfùidês.  Lion.  Spcc.  1  )46.  —  Mich*  Flor.  boréal 
Amer.  a.  pag.  i  f  9.  —  Lam.  111»  tab»  719.  fig.  x. 
^-  Po§oAia*  Jttff. 

).  ARÉTlîysE  de  Caroline.  ArtAufa  éivarieata, 
Lînn.  Spec.  t}4^.  *—  Mich.  FlOr.  boréal.  Amer. 
a.  pag.  i6o«  -—  Lam.  IIK  tab.  729»  fig.  j. 

f.  ARÉTHirsi  à  deux  barbet.  Areth^fe  hipiu* 
mata.  Linn.  f.  Suppl.  4c j.  —  Smith.  le.  inctL  pag. 
4j.  tab.  A}«  —  Lam.  ili.  Gen.  tab*  7ai9.  fig.  4* 
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BiphtMukt.  JuA  Geiier«  pag.  6f«  *^  Commère 
HerU 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commedon  ï 
Buenos- Ayres ,  &  non  dans  les  terres  magellAni- 
<{ttey..9e9  racinef  fone  ftfckulées.  ta  (bime  fimni* 
iière  de  fes  fleurs  »  &  furtout  les  deux  péitlei  in» 
fiéri^ucs  de  (a. corolle,. la  féparetit  des  acèthufes, 
U  confirment  le  g^nte  de  Conmerfbn  ^  adopté 
par  M*,  de  Joiflîeu. 

6.  ARétHTOK  ciliée.  Antkt^  cUiaun.  Uns.  & 

Orohi*  Çpefkïn^îzyt  laheiiù  tripanito  ;  Jaciniit 
lateralihus  fetaceo  mtUsipanitis  ;  ceutU  weiêûro^ym* 
foUoqut  ;  folio  cordato-amplexicauli.  Willd.  Spec. 
Phnt.  4.  pag.  1*1 .  —  Thuob»  Prodr.  4. 

Orthis  àmrmanniama,  Lino^  Spec.  pag.  SH4*-* 
Amœn.  Acad.  6.  Afrio.  K8.  —  Swznz  »  io  WàK 
&  Mohr.  Archiv.  1.  pag.  s  S*  ^^^*  3* 

7'  Aréutuse  Yertiulfée.  Antkufa  verticillsui. 
MiîhL 

Arêthi^foius^  qumk  ^  9Vmtis  ^  vaniciUatis  ;  eauk 
unijloro  ;  petaUs  trihus^  tMteriorihm  hngifimiê  ^lineo/' 
riàiàs  i  laMla  trilohoi  lacinèÀ  mediâ  anduiaiâ*  Will(L 

SpeCi^  4*  pag  S'i.  —  Mùhlenb.  in  Lîct. 

HelMorine-  affinis  ,  planta  mariana  ,  keréa  part" 
disfacie,quinqMefoiiata.  Ploken.  MmU  lOI.ub. 
^45.  fig.  I.  Bina* 

Cette  fingulière  efpèce'eft  très-remarquable  par 
fes  feuilles ,,  réunies  en  vertkille  au  fommet  des 
tiges ,  au  nombre  de  cinq  ;  elles  font  glabres  » 
ovales,  nerveufes,  trèt-ouvertts ,  rétrecies  en 
pétiole  à  leur  bafe  «  arroncKes ,  légèrement  leo* 
cronées  à  leur  fommet.  Les  tiges  font  fimples» 
grêles ,  terminées  par  une  feule  fleur  %  les  Rois 
di^îfions  extérieuref  de  la  corolle  très-longues, 
fort  étroites ,  linéaires ,  prefque  fubulées  i  la  di» 
vifion  ou  le  pétale  inférieur  partagé  eo  trois  lo- 
bés i  le  lobe  du  milieu  ondule* 

Cette  plante  cnnt  dais  h  Pegfil?afiie  te  k 
Maryiand.  y 

8.  ARÉTHUSg  pendante.  AretktLpr  pe^dda» 
Wfild. 

Arethufa  radice  tuherofâ  ,  caule  uifioro  ;  foUit 
ovatis  y  altemis  ;  ûarihus  lonfè  pedunculatis  ^dttf^ 

nis.  Willd.  Spec.  Planr.  4.  ps*  &u  —  Muhkob* 
m  Lm. 

Amhtfa  (  trtamrftophofw)  >  eaule  nrnot^  vagi»' 
nœo  ,  aphyào  ^  fuhquaeUif^ra  ;  vagînit  foiiacêis , 
peduncmlis  fiorum  elongaus*  SvartAj  Ao.  UeliO» 
1800:  pag.  2}0. 

Arethufa  (  parviflora  ) ,  parvuia  ,  fcapo  /Wr/i  //«- 
rihus  alurms  ^  hreyi  offidibas  j  fetttnâteutf^Ut^f^ 


ARE 

1.  pag.  léo. 
Hclleloriat  mariaaa  ,  flore   pallido  ,  purpureo  , 

r'ijntkophoroi,  Pluken.  Mantiu.   loo.  ub.  }j8. 

rie.  ' . 

5:s  tiges 3  fimpte^;,  hautes  de  qaatre  1  cinq  pou- 
ces ,  :rnt  garnirt  de  trois  oq  Quatre  fouilles  al- 
i  r-es  ,  feiiîles^  prefqu^amplexicaules  ,  petites, 
ovjles ,  un  peu  ^îf^uës ,  diftantes.  Les  fleurs  font 
pepaanry.s  avant  l^ur  épanoui (Temeiit,  fituées  i 
1  extrën  ité  dt;s  ti|»e$  ,  au  nombre  de  trois  ou  \ 
çuarie  au  plus,  alternes,  longuement  pédoncu- 
iet^  j  les  pédoncules  inégaux  ,  prefque  filiformes ,  '• 
Tnunis  à  leur  bafe  d*wne  braâée  femblable  aux  . 
f  ui  !f s  IjA  corolle-eft  |>etite ,  d'un  pourpre-pâlej  J 
fes  wi:,:iir,ns  on  peu  -aiguës;  la  découpure  infé- 1 
licure  très-entière. 


ARE 
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Cli^c  niante  croit  tians  l'Arnérique  feptentrio- 
fiik ,  ab  £âuui(.ky  ^  dans  les  lieux  ombragés.  ^ 


9-  Arëthuse  gentiane.  Arctkufa  gcnùanoîdts,  \ 

£virtz.  ' 

^refku/a-rjdke'tuiefôja^  apkyiiâ  ;  fiùrèhus  Ion-  • 
f'Iftmt  peduncuhtit.  Swàin. ,  Flor.  Ind.  occident. . 
vol.  3.  pag.  14^.  — 'WilW.  Spec.  4.  pag.  81. 

Limodorum   (  ^entiaooides  )  ^  fadiçe  tubgrofâ , 
^phyllum  i  fcapo  v^giaato  ^  .fiorikus  pedunmUttU,  ' 
i>warcz,  Prodr.  ii^« 

S-sracîfies  font  tuMreofess'fes*  tiges  hautes  de  | 
quatre  à  dix  pouces ,  droites,  fimples  ,  glabres , 
purpurines,; garnies  de  feuilles  en  gàtne, conca- 
ves ,  arrondies  j  d'mf  brun-rougeâtre  ou  verdâtre, 
tr  s-courees.  Les^fleurs  -  font  terminales  ,  pédon- ; 
'culées,  prefqtie  réunies  en  coryitibe ,  au  nombre  i 
*de  iix  à  donxe  ,^l ternes,  épar fes  $  les  pédoncules  '' 
rougeâtres ,  laohes  j  amples ,  filiformes  ,  accom-  • 
pagoées  debraâées^vates, acuminées.  ta  corolle ] 
tïï  droite ,  prefque  fermée }  les*  trois  divifions  ou 
pétales  extérieurs  lancéolés  ,*diin  brun*pourpre> 
les  deux  imérieucsde  moitié  plus  courts  î  le  pé- 
tale inférieur  à  trois  lobes  entiers  $  celui  du  mi-' 
Iteu  arrondi /pliffé  à'fes-bords.^^La  capfule  ^ob-! 
longue^  trigone,pédoBCulée,  contenant  des  fe-' 
menées  blanchâtres ,  pulvérulentes.  ! 

Cette  plafite  croie  à, la  .Jamaïque»  à  l'ombre, 
da  s  les  bois.2f 

^  Amkafa*  (petrxa  )  yeaaitivaginoto ,  apkyllo  ^ 
unijioro  ;'fiùr€  r^upînato i  labetlo  apice  diiatato  ,  ci' 

Uis  fimmoio.  Perf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  jii. 

Ses  tiges  font  munies.de  auelqu^s  feuiHes  cour- 
tes ,  en  gaine.  Il  n'exîRe,  à  ('extrémité  des  tiges , 
qu'uoeieule  Jeur  tnclinéeiîir  Ibn; pédoncule.  Le 
,  pétale  Inférieur  dl.dilaiéàiÎDmiQmmet^  Craqgé  & 
cilié  À  fes  bords. 

Ceii»«pkuM,tftoit^oiMAiir^«e  riiSMria*I>Coiia. 


^*^:Di9TOitis.  SÊTMitu.  C0r0i/e '^'fix  diffififif»  p»^ 
fondu  ;.  ita  jdnq  ftférkwts  miMifg^  <n  .gtteëk  il» 
deux  Utirales  iùdhs  imi^maUmuiii  ,  ligifjtn^M 
èptronnlesi  Ut  anthères  recouvertes  par  une  j^pf" 
tion  de  la  divipon^énférieure  enfpiraU» 

IQ.  Aréthusjs  du  Cap.  jArçthufa  .cupenpu 
Unn. 

Arethufa  (  difperis  capenfis)^  coule  diphylla,, 
unijloro;  foliis  lanceoiacis.   Swartz  ,    Aft.   Holm. 

iSoo.  pag.  Aïo.  —  Willd.  Spec.  Plant.  |(.j>a^.  j^. 
(  ^^y^l  AaiTHU s B ,  n**.  4.  ) 

11.  AaiTBVSfi  unilatécal.  Agetkufx  fetmki^ 
Svaru. 

AnthuÇd  caule  diphylLo  ,  multîfloro  ;  foltis  lineu" 
rihus ^floribusficundis,  Svartz,  Au.  Holm,  i8ccf. 
-pag.  220.  — Thunb.  Prodr.  5.  — Willden.  Spec. 
fUot.  4.<pag.  60.  (  Foy€i  Ophrys^ji^  a;.^ 

12.  ArBTHUSE  ailée.  Arethufa  alata. 

Arethufa  (difperis  alata)  ,  bulhis globofis ,  corollâ 
tetrapetalâ  ^  flylû  alato.  Labill.  Nov.  Holl.  l.^ag. 
f9.  ub.  iio. 

Ses  racines  font  tiliformes,  accompagnées  de 
deux  bulbes  inégales  $  les  tiges  fimples ,  droites  , 
hautes  de  fix  à<fept  pouces,  garnies  de  feuiilqs 
alternes  i  Iqs  inférieures  plus  courtes.}  la  fleur  f»- 
litaire ,  termixule  »  pédonculée  ;  les. pétales  û)pé- 
rieurs  panachés  de  vert  &  de  blanc  ,  entr'ouverts 
en  gueule  s  Us  deux  latéraux  intéri^UKS  mu  .peu 
plus  courts,  portant ,  un  peu  au  deflus  de  leur 
pafe,  un  renflement  en  forme  d'éperon  court^i 
l'un  des  pétales  extérieurs  dilaté ,  prolongé  p.ar 
deux  pointes  en. corne  ;  Tauire  concave,  fub.ul^} 
le  pétale  inférieur  ovale  ,  lancéolé ,  trçs-.court^j 
muni  d'un  pédiceUe  &  d'un  appendice  barbu. 
L'ovaire  eft  ftrié,  en  maflTue  s  le  (lyle  à  d^mi  cy- 
lindrique; une  anthère  oblongue,  à  deux  logés  i 
la  capTule  oblongue»  i.fix'firi^  j  à  lU^e  loge^^à 
troi&  valves. 

Cette  plante  a  été  déooovecte  au  cap  -Vaur 
Diémen  par  M.  de  Labillaidièreir 

13.  Arèthvse  velue.  AretkafiisvUlofa.  Linn. 

Arethufa  (difperis  villor)  ycaulediphyllo  ,  ipjw- 
foro  i  braâcâ  gerrmntque  villofo  ^foliis  cordatorifya' 
,  tis  ^fuhths  glabris  »  margiue  çiiiatis.  Swàftz^  AÔ« 
Holm.  1800.  pag.  lao. 

Arethufa  (  vil  lofa  ) ,  pubtfcens  ,  balbo ,  rêtundo  ; 
foliis  ovatis ,  ciliatis,  Linn.  f.  Suppl.  40  j.— Thunb» 
Prodr.  }. 

Cette  eipèce  a  le  port  d'un  commelina.  Tqu(e 
la  plante  eA  pubefcente.  Ses  racines  font  pour- 
vues de  bulbes  arrondies.  Les  tiges-  (ont  fimples , 
,  droites  j'garBÎes  Seulement  de  «UuxJouiUas^ova- 

Kkkz 
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les ,  en  cœar ,  glabres  en  deffous  j  ciliées  i  kilrs 
bords  s  elle  n'a  qu'une  feule  fleur  teminaie.  Les 
braâées  &  les  ovaires  font  velus. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance. ^ 

14.  Aréthuse  en  capuchon.  Artthufa  cucul-^ 
tata. 

Arethufa  (dirperis  cucuUata),  cauU  diphylio  9 
unijloro  ;  germint  glahro  ffoliis  ohlongis ,  braâcâqut 
fuhtàs  pubefctntibus.  Svartz  »  Aâ.  Hulm.  l8oo. 
pg.  220. 

.  Il  paroît  que  cette  plante  fe  rapproche  de  la 
précédente  9  elle  a  «  comme  elle,  des  tiges  garnies 
de  deux  feuilles ,  terminées  par  une  feule  fleur  \ 
mais  les  ovaires  font  glabres  ;  les  braâées  &  les 
feuilles  pubefcentes  à  leur  face  inférieure. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
f  ance.  i^ 

15.  ArÉthusb  en  cœur.  Artthufa  cordata, 

Artthufa  (  difperis  cordata  ) ,  cault  diphyllo  , 
muitifloro  ;  foiiis  cordatis  ^  elabris  >  floribus  diftinc* 
i/i.  Svartz^  Adt  Holm«  1000.  pag.  220. 

Ses  tiges  foi^  droites ,  Amples  »  terminées  par 
plufieurs  fleurs  diftinâes.  Les  feuilles  font  glabres 
a  leurs,  deux  faces  «  en  forme  de  cœur. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  Maurice.  :f 

ARÉTIE.  Areùa.  (Foyti  AndROSACE.)  Il  y 
a  de  fi  grands  rapports  encre  les  aretiç  ftr  les  andro- 
fact  ^  que  M.  de  Lamarck  les  a  confidérés  comme 
devant  appartenir  au  même  genre.  Les  aretia  ne 
fe  difiinguent  que  par  leur  port  :  ils  ont  des  ra- 
meaux rampans  ,  comme  les  faxifrages ,  &  non 
des  feuilles  radicales  &  des  fleurs  portées  fur  une 
hampe  >  comme  dans  les  androfact  ;  ils  diffèrent 
encore  de  ces  derniers  par  le  limbe  de  leur  co- 
rolle, plus  profondément  dëcoupéj  &  par  leurs 
capfules  à  cinq  valves  diflinâes  jufau'â  leur  bafe. 
Ce  genre  porte  le  nom  d'un  botanifte  de  la  Suiffe. 
Haller  efl  le  premier  qui  Tait  établi.   . 

ARG AN.  Sidtroxyion»  t«  Ce  nom  ^  dit  M.  de 

Juffieu  4  a  été  adopté  par  M.  de  Lamarck  pour  dé- 
figner  en  français  \e  fidtroxyium  ;  il  appartient  fpé- 
cialement  i  l'arbriffeau  que  Linné  nommoir  fide* 
poxylon  fpinofum ,  qui  efl  l'argan  de  Maroc ,  cultivé 
au  Jardin  des  Fiantes  de  Paris  ^  mais  en  examinant 
cette  efpèce  avec  plus  de  foin ,  Retzius  a  reconnu 
que«  loin  d'apparterir  à  ce  genre»  elle  devoir  paf- 
ier  dans  le  genre  oUodtndrum,  Pès-lors  on  ne  peut 
laifTer  au  fidtroxyioa  le  nom  français  Akgan.  » 

Le%  fderoxyium  ont  de  ii  grands  rapports  avec 
k^  ck'yfofhyiium  Linn.  >  avec  les  bumtlia  Sw^rtz  y 
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8r  avec  quelques  autres  petits  georef  »  qu'ils  ok 
occafiooné  des  changemens  fréquenSj  loit  dans 
les  caractères  efTentiels  de  ces  genres  »  foit  dans 
les  efpèces  oui  les  compofent.  M.  de  Lamarck  » 
dans  les  lUuftrations  dts  Gtnrts,  dtfiîngue  les  fidt» 
roxylon  des  chryfophyllum  par  les  cinq  écailles  qui» 
dans  les  premiers^  alternent  avec  les  divifions  de 
la  corolle  «  &  renvoie  aux  çhryfophyllwm  toutes 
les  efpèces  qui  n'offrent  point  ce  caraâère  \  il  réu- 
nit les  bumtlia  de  Svartz  zm%  fidtroteyhn.  Je  les  ai 
mentionnés  i  la  fuite  des  Sapotilliers  (athras\ 
non  comme  appartenant  â  ce  genre  «  nuis  comme 
ayant  avec  lui  de  très -grands  rapports^  &  auquel 
Si^artz  les  avoir  d'abord  réunis.  Il  faut  Us  rap- 
porter à  ce  genre  ^  ou  mieux  tranfporter  aux  bu- 
mtUa  les  fidtroxylQti  de  Lamarck  »  Illufir,  Si  Ton 
adopte  le  caraâère  établi  par  M.  de  Lamarck  «  il 
faudra  faire  rentrer  dans  les  fidtroxyioa  toutes  les 
efpèces  de  cAryfophyllum  dont  la  corolle  fera  pour* 
vue  d'écaillés.  Svartz  &  Willdenov"  donnent  aox 
chryfophyllum  une  corolle  â  dix  découpures  j  & 
aux  Jidtroxylon  une  corolle  i  cinq  divifions»  munie 
en  outre  de  cinq  écailles  i  fon  orifice  $  ce  qui 
n'offre  guère  de  difiFerence  oue  dans  l'expreflioD} 
mais  les  premiers  ont  une  baie  a  dix  femeoceSj 
les  féconds  une  baie  i  cinq  femeoces.  Dans  les 
bumtlia  ^  c'eft  un  drupe  i  une  feule  femence.  Ce 
dernier  caraâère  eu  attribué  aux  fidtroxylon  de 
M.  de  Lamarck.  Je  n'ai  pas  pu  examiner  un  affei 
grand  nombre  de  fruits  de  ces  deux  ^nres  pour 
prononcer  affirmativement  fur  la  diftinâion  éta- 
blie encre  leurs  fruits^  caraâère  auquel  il  faudroit 
feul  s'arrêter  pour  en  fixer  les  limites  s'il  étoit 
bien  conftaté  >.  mais  je  crains  que  j  dans  quelques 
efpèces  j  on  ne  donne  le  nom  de  baits  â  des  drupes 
en  baie ,  &  que  le  nombre  varié  de  leurs  loges  ou 
de  leurs  femences  ne  foit  l'effet  de  ravortement. 
Les  bumtlia  n'ont  qu'une  femence  >  XesfidtroxyiM 
en  ont  cinq^  les  chryfophyllum^  dix.  Ces  uois 
genres  feroient  alors  parfaitement  bien  difli:  g  iés> 
malgré  leurs  autres  rapports.  En  donnant  a  foa 
gtntà  fidtroxylum  un  drupe  monofpçrme^  M.  de 
Lamarck  a  de  fait  remplacé  ce  genre  par  les  bumi' 
lia  de  Swartz»  auxquels  ne  doivent  pas  être  rap* 
portés  les  fidtroxyioa  de  Linné ,  da  nu)ins  ceax 
qui  ont  pour  fruit  une  baie  à  cinq  femences.  La 

Eréfence  ou  l'abfeoce  des  écailles  eft  un  caraâère 
ien  moins  important.  Les  efpèces  de  Michaux 
font  également  des  bamelia^zyênt  toutes  pour 
fruit  des  drupes  monofpermes  «  d'après  l'examen 
que  j'en  ai  fait ,  quoique  cet  auteur  ait  adopté  le 
caraâère  générique  de  Linné  »  une  baie  à  cinq 
femences.  L'au^uita  de  Plumier,  M ff.  f^tab.  Uj[j 
appartient  aux  fidtroxylom ,  félon  M.  de  Juliieu. 

(  Koytl  AvZVhA  ^SuppL) 

Au  miliea  de  toutes  ces  difficultés ,  que  je  ne 
me  flatte  point  de  pouvoir  lever,  je  vais  prëfenter 
quelques  nouvelles  efpèces  *  ajoutées  aux  fict- 
roxyhn  ^  &  que  l'on  pouua  ranger  dans  d'aunes 
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genres^  feloo  les  caraâères  que  l'on  jager;i  le  plus 
convenable  d'adopter.  J' indique i ai  également  Us 
léFomaes  faîtes  par  M.  de  Lamarck  aux  gemes/^/^- 
roxylon  &  ckfyfophylium  ,  afin  de  mettre  cet  ou- 
vrage en  accord  avec  les  lUufirations» 

Espèces. 

I .  Argan  2  feuilles  de  laurier.  SiJeroxylon  mt" 
LinopkUum.  Linn. 

CkryfophyUum  mtlanophUos.  Lam.  III.  n*.  1476. 

X.  Argan  à  écorce  grife.  Sideroxylon  cinerfum. 
Lam, 

Ce  n'eft  point  le  fideroxyfon  inerme  de  Linné. 

3.  Argan  du  Pérou.  Sideroxylon  manglUlo. 
Lam. 

Chryfopkylium  mUnglillo,  Lam.  lil.  n*.  2478. 

Cette  efpëce^  d'après 'M.  de  Juffieu^  paroit  fe 
rapporter  davantage  aux  tinéiiers  (aniifia  Linn.). 
Wjlldenov  l*a  placée  parmi  les  bumtUai  elle  a 
pour  fruit  un  drupe  monofperme. 


4.  Argan  noirâtre.  Sideroxylon  acro-vireas. 
Lam. 

Sideroxylon  inerme,  Linn.  &  Lam.  lU.  0^  24f  f . 
tab.  no.  iig.  i. 

5.  Argan  foyeux.  Sideroxylon  tenax,  Linn.  & 
Lam.  m.  n^.  1461. 

Sideroxylon  (  chryfophylloides  )  ,  fpinofam  ,  /b- 
liis   cuneato-lanceolatis  y  plerumqi^  ohtafis  ^  fubtht 
/triceo-nitentibia.  Mich.  Flor.  boieal.  Amer.  1. 
pag.  113. 

Bumelia  (  tenax  )  ^  foliis  ohovatis  «  oùtufit ,  fuiiiis 
argenieO'tomenioJii  y  peduncidis  axillaribus  ,  confère 
lis.  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  1085. 

Chryfopkylium  (  carolinenfe  )  ^ /o/iii  obvtrse  Un* 
ccolaîis  ,  obttifa.  Jacq.  Obf.  ).  pag.  3.  tab.  54. 

Ses  feuilles  argentées  j  foyeufes  &  luifantes  en 
deû'oias^  diflinguent  cette  eipèce  de  la  fuivante. 

5  >  Argan  lanugineux.  Sideroxylon  lanuginofum. 
Mich. 

Sideroxylon  fpînùfum  ,  ramulis  patentijpmis ,  pU' 
hcntibiis  ;  foliis  ovali-laficeolalis  ,  faprà  glabris  j 
futtîis  lanuginofis  ^nec  fericcis:  Mich.  Floi.  boréal. 
Amer,  x.pag.  115. 

Cette  efpèce  a  dé  très-grands  rapports  avec  la 
précédente»  elle  en  diffère  principalement  par  Tes 
feuilles lanugineufes àleur  hce  inférieure^  &,non 
luifaoces  &  foyeufes  ^  elles  font  glabres  j  lancéo- .« 
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lées  y  très-entières  à  leurs  bords  j  très-fouvent 
obtufes  à  leur  fommer.  Ses  rameaux  font  très-éta- 
lés  J  épineux  ,  pubefcens  dans  leur  ieuneflfe  \  fes 
fleurs  axihaires  ^  réunies  par  paquets  ^  aflez  nom- 
breufes»  foutenues  par  des  pédoncules  longs  d'un 
demi-pouce. . 

Ce. te  plante  croit  à  la  Caroline  &  dans  la  Nou- 
velle-Géorgie^  aux  lieux  humides  j  parmi  les  buif** 
fons.  ^  C  ^.  /.  Comm.  Bofc.  ) 

6.  Argan  à  feuilles  de  faule.  Sideroxylon  fyr 
eioides,  Linn.  —  Wangenh.  Amer.  1 17. 

Sideroxylon   (  lycioides  ) ,  fpinofum  ,  ereÛum  , 
foliis  lato'lanceolads  y  uirinquh  glabris»  Mich.  Flof. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  izi. 

Sideroxylon  (levé),  foliis  ellipticis,  lev/bus, 
fubpermanentibus  y  fpinis  foiiifiris  ,  pedunctUis  uni* 
fioris.  Walch.  Flor.  caroL  pag.  loo. 

Ses  fruits  confident  en  un  drupe  rougeitre  j 
ovale  ^  de  la  grofleur  d'un  grain  de  café^  accom^ 
pagné  i  fa  bafe  du  calice  perfifbnt ,  contenant  » 
fous  une  enveloppe  peu  épaifle  ^  un  noyau  très« 
dur ,  blanc  j  ovale ,  très-luifant  »  à  une  feule  logt 
monofperme.  (  f^.  /I  ) 

6,^  Argan  recourbé.  Sideroxylon  reclinéuunu 
Mich. 

Sideroxylon  fpinofum  ^  dumofum ,  difusè  recli» 
natum  ;  ramis  ftcrilibus ,  divancato^ramiUofii  ;  foliiê 
parvuUs ,  obovalibus ,  gléiberrimis.  Michaux  »  Flof. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  izz. 

* 

ArbriflTeau  dont  les  rameaux .  nombreux ,  alon- 
gés ,  diffus  J  courbés  en  arc  ,  forment  un  buiflbn 
écalé.  Les  jeunes  rameaux  fe  terminent  par  une 
longue  épine  \  ils  portent  des  fleurs  aflfet  nom- 
breufes ,  petites  >  blanchâtres  ^  réunies  par  fafct- 
cules  dans  raiflelle  des  feuilles  ^  foutenues  pstr 
dts  pédoncules  inégaux  >  untflores^  longs  de  qùa- 
tre  à  fix  lignes.  Les  feuilles  font  petites^  alternes 
ou  réunies  par  petits  paquets  j  un  peu  pétiolées, 
ovaks,  luifantes,  très- glabres ,  entières, obtufes 
à  leur  fommet ,  rétrécies  en  pointe  à  kur  bafe  , 
longues  de  fix  à  huit  lignes.  Les  fnlits  confiflent 
en  un  drupe  ovale ,  peu  charnu  »  contenant  un 
noyau  olleux  ,  luifant ,  d'un  blanc  d'ivoire  •  i 
flries  peu  apparentes^  ne  renfermant  qu^une  feult 
femence.  Le  fideroxylon  levé  de  Wdtheritts,  raf»- 
porté  par  Michaux  a  Tefpèce  précédente  j  me  par 
roitroit  convenir  davantage  à  celle-ct. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio* 
nale ,  à  la  Nouvelle-Géorgie  ,  parmi  les  buiflomu 

■ 

1 1 .  Arcan  itkafiic.  Sideroxylon  nu^UhadtHdnau 
Jacq. 


»•      ' , 


Sideroxylon  inerme  ^  foliis  perinnantibùà  ^  *laacê0' 


m 
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iuth  ,  acuth ;*for!httf  lùfeis,  Vtm.  \W.  fl*.  lï^Jtî. 
tib.  lit),  hg.  2.  —  JâCfq/CoHcft.  2.  p.  2f3.  tab.  17. 

fig.  ;• 

^Comus'foiiis  laurinis;  fruâu  m^j^r^^  liàtto*  CMesb. 
Carol.  2.  pag.  7f .  tab.  7^. 

-  ll'p.irolt  qae  cène  efpèce  ne  doit  pas  erre  con- 
ffiindue  «vec  le  humeiia  .friicifriia  de  S«^artr  ou 
avec  Yackrasfal'fcifoliû  LifHi.  i  «He  en  diffère  par 
fon  port  &  par  la  forme  de  Tes  feuilles.  'Ceft  un 
ccbi^^i  s'âèVe  à  la  hatatetir  de  cinquante  pieds. 
Ses  rameatnc  fom  (buples ,  alongé$.«  dépourvus 
d'épines,  glabres.  »  un  peu  cendn^s  9  garnis  de 
Teuil'es  éparfc ,  longuement  péifolëcs,  coriaces, 
perlîftanres ,  atTei  larges ,  lancéolées ,  un  'peu  ai- 
guës, très-fouvent  obtufës,  luifsTntes  en  diffus, 
glabres ,  plus  opales  en  deifous  ,  foutenuespandes 
pénoles  'gfAles  ,  preTque  filiformes ,  canaiiculés , 
longs  d'un  à  deux  pouces  &  plus.  Les  fldurs  font 
jaunitres,  fafciculées.  Le  fruit  confille  en  un 
jdrupe  jaune, •  ovale  ,  Obtus  t  de  h  forrarexl'ane 
olive ,  contenant  un  noyau  oïïieoftc,"fnonofpernie. 

<}etre^nte  crDÎt  aux  tles  Bahama  »à  Saint- 
OeMiingue.  t>  C  ^-  /  ) 

II.*  Argah  à  feuilles  de  faille.  Sîderoxyion 

Sîderoxyion  inerme  y  foliis  ovatoianceoiatis/a^u- 
Jkinàtis-,fapernhf^i€md9nsi^;JhrêItiu<0nfer(is»  la- 
Wnttihs.  Lofn.^ll.  n^*  1458. 

Anachras  falicïfolia  ?  Linn.  —  Eltcycl.  6.  |Jafg. 
j  3  2 .  (  Excluf,  Jacq.  fynon:) 

&  cette  plante  eft  réèlletnent  celtede 9vartz  & 
4e  Linné ,  elle  eft  tfès-diftln'ae'de  la-précédenra. 

ISes  feuilles  font  bien  plus  étroites,  très-aigttts-à 
leurs  deux  extrémités,  luifantes , -vemifTées  en 
deffus ,  plus  pales  ^n  détTous  i  Us  pétioles  à  peine 

longs  de  fix  lignes  i  les  fleurs  plus  nombreufes  i 

xh^ique  fofcicùle  i  les  pédoncules  courts.  Les  fruits, 
dans  l'étit  où  je  les  ai  vus ,  offrent  un  drupe-crvaie, 

;prefciue  rond,  delà  groïïeur  d'un  pois'&plos, 
très4râe,<l'un  brûn-jaunâtre^  contenant  un' noyau 

l^moRofpenne. 

CMve^ftantft  croitià  l'île  de  Saint •Dondngue.'^  ^ 

'     1 1^  'AiH^AN  *pauciflore.  Sidtroxyionpauclflorum. 
4ani« 

« 

SidtroxytanintfifU ,  fiHls  -Unêiûhth^-àiumbkt* 
^^is^-gUèràs  i  fUnlonkâs  fuiviliofa  ;  fioribus  amilla- 

Mtu.  Lam.  III.  24S9* 

Cette  plante  paroit  être  la  même  qae4e£Ki«r-, 
iia  peniagoaa  de  Svartz.  {f^oyei  SAPOTiLLifia  j; 

i).  AaG AN  ^pondlué.  Siieroxyhn  punàatum.* 
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S:diro9cyhn  ïntrmt ,  Jbliis  ^hngc^tVûUkMt  ^  éh* 
PuSufcuiiï ,  fkibris ,  pihtks  punUiitvs  ;*fhrèbmt  iêÊem^ 
tmis ,  fidffiffilihus.  Lam.  ÏH.  n*.  2460. 

Ses  rameaux  font  dépourvus  d'épines  j  garnis 
de  feuilles  alternes ,  médiocrement  péciolées , 
oblongues,  ovales,  glabres  i  leurs  deux  fices, 
ponûuées  en  deffous,  très-entières,  un  peu  ob- 
tutes  à  leur  fomoiet.  Les  .fleurs  font  latérales, 
prefque  fefliles.  Les  fruits  confifteot  en  des  drupes 
arrondis ,  de  la  grofleur  d'un  grain  de  poivre , 
coneenamunnoyau'monoiperme.  fja  totulle  & 
les  étamînes  n'ont  point  été  obfervées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  ï  là  Caroline  par 
Michaux.  T?  (  ^.  /  ) 

14.  Argan  argenté.  SUeroxyàfn  âjywriàw, 
Thunb. 

Sîderoxyion  intrme ,  foàis  ovatis ,  rttuJU  ,  tomtn* 
M^fis $  fionbus  peduncuUtis.  Lam.  III.  n*.  I461.— > 
Thunb.  Prodr.  36  ,  &  Rùkmma  ,  M. 

C'efft  'enrore  une  pl^tfte  rrès-voifine  desimu* 
iia,\ioT\t  le  froîteR 'une  baie  i  une  feule  Tbmenœ, 
au-fapport'de  Thunberg.  Si  cependant re  fruit  «fi 
réellement  une  bare'plutôt  quSin  drupe ,  il  amr* 
tiendroit  plutôt  2\ïx  fideroxylon  Linn.  |  mais  il  fao- 
tfrort  atorsTimpofer  tjoe  les  (emences  arortenr ,  i 
l'exception  d  une  feule.  Ses  rameaux  n'ont  point 
d'<ép«ne»i  ils  £ant  pourvus  de  feuilles -alternes, 
ovales ,  pétiolées ,  tomenteufes.  Les  -fleurs  foot 
axiilaires ,  pédonculies. 

Cette 'plante  csoIt*au'Cap  "de  Bomie-E^é- 
rance.  1> 

If.  ArcA^  ovoide.  SidxrQxyha  ohovatam. 
Lam* 

Sidiroxylon  fpînofum  ^  foliis  ohovatis  ,  'ohtufs  « 
èafi  iitnéùiis  ,  utfiaqu^^glairis.  Lam.  lU.  o^.  2464. 

'BûfnêUacmeata.  Svartz,  Plor«  fnd.  loccidi  t. 
pag.  496.  —  Encycl.  6.  pag.  534. 

Cette  plante  paroii  être  la  même  que  le  humilia 
cuniata  Svartz  (voy^  Sapotillier  «  i^°.  12)  s 
•elle 'dflVe- cependant  ^\ï'4t  ditférenœ.  Ses  ra- 
nMattX  font  4ipiiiei«  ;  to  feuilles  en  ovale  ne- 
verfé  j  prefqu'en  coin ,  rétrécies  en  pétiole  i  leur 
bifo ,'  okMiRs ,  ^WMNiilîei ,  quelque  tais  aui  peu 
échancrées  à  leur  fommet,  glabres  à  leurs 'ideia 
faces.,  pkiK^  pâles  en  deflbus ,  finement  veinées. 
Les 'fleurs  font  petites,  latérales,  pédooculées, 
peu  nombreùlès  i  chaque  farcicule.  Je  o'ai  pas 
vu  le  fruit. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
Tiale.  'Ifr  Çfr::f.  ) 

*ié.  tA^K&AN'tmdéflore.  ^SHimeykn  tmêU^mm. 
"Lam. 
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Srdef9iXyêmt  fpinofum  f  foliis-  oiovatOfemteiatis  , 
obtufis^  giahris ,  eoriaceis  y  pedunculU  divifi^  y  fàfc^ 
cuUtis^  lauralihus.  Lam.  IIL  n°.  2465. 

Cette  phm? ,  (tenr*  lèç  fruits  ne  Tonr  pas  con- 
rius  ,  &  dont  les  fleurs  n*ont  été  qu'incomplète- 
ment  exaimrrées ,  n'appartienr  i  ce  genre ^e  par 
fon  port ( encoresVn é^oigne-t-elle par  fes péMO* 
ciilrs  divifés.  Ses  rameaux  font  épineux,. garnis 
de  feuilles  en  ovale*  rawerfé  ,  rétrécies  en  coin  à 
leur  bafe,  coriaces  >  glabres,  obtufes  à  leur  fhm- 
mcn  Ley  fleurs  font  nombreufes ,  petiter^  laté- 
rales &  fafciculées. 

Cenrpiante  croit  au  Cap  de  Bonne -E(|>^m:e. 
T)   (  ^.  /  irt  hirà.  Lam,  ) 

Ohftrvmtiûns.  yû  vu.  dans.l'herbîer  da  NL  Dès- 
fontaines  une  plante  rapportée  dt:  Sa  int-Oomin^  os 
par  M.  Nfâoux-^qui  redTemhle  beauccHip  â  celle- 
ci  par  la  forme  de  fes.feuilles  ;  mais,  les  rameaux 
n'ont  point  d^épines  »  &  les  fleurs  font,  preffiue 
folicaiaes  :  il  n'y  avdt  pas.  de  fruiu. 

^  E/pec£f  dûMUufis  oa  mains  connmes.» 

Le&eifèces.faivautes  j  rangées  parmi  lesfide-^ 
roxylon  Linn.  &  Willd.  fi  elk^  ont  I»  cavaétèie 
générique  établi  pac  Linné,  admis  pat  Wiildenow, 
c'éil*à-dife,,uDc  baie  à  cin<i  femences.»  ne  doi^ 
vent  pas  appartenir  aux  fidtroxylon  Lam.  111. 

*•  A  KG- A  H  panic^é.  SideroKyioif  cymoflun. 
Linn.  f.  / 

Sîderoryhn  introu ,  foiiis  ûppaftii ,  pttiaktcis  y 
cymis  compofitirb  dicompofiiis,  Liim.  f.Suppl.  iJJu 
—  Wiild.  Spec.  Plant.  1.  pag-  1090. 

Sideroxyljn  intrmg.^  fplU*  ovaûs  ^  fiorihus^  paai" 
tuLitis.  Thunb.  Piodr.  36. 

Ce. petit  àtbùfle  ^  cmi  cfoitfiir  la  montagne  de 
)a  TaUe ,  au  Cap  de  Bonne^^ETpérance,  a  no  port 
il  différent  des  fidtroxylon^  (|ueie.douie  qu*ii  ap- 
partienne à  ce  genre.  Ses  ieuilles  font  oppoTées 
&:  non  alternes  »  ovales ,  pétiolées.  Ses  fleurs  font . 
di  rpoiiécs  en  une  pvnicule  plnfieurs  fois;  ramifiée  , . 
réunies  enr  cime. 

• 

^  AfRGAN  tooMnctux.  Skttr9xyiofi  (cmtutofmm . . 
Roxb. 

Sideroxylon  inerme  ,  fbiiis  ohlongis  ,  acuminatis> , . 
cbtufis  y  juniorilms  tomentofis;  peduncuLis  ûggregatis  , . 
0xi/LifiAMt,  toitgitmirne pethii.  W\M»  Spec<  Plant., 
I.  pa^.  lO^Or.  —  Roxhtfrg*,  C^roi».  i.  pag.  28. 
tab.  28. 

Ses  rameaux  font  (ans  épine&>,  garnis  de  fêuiUesf 
aUernes»  pétiolées,  oblongues,  acuminées,  ob*< 
tufes,  ooirvenes  j  àâm  feur  jennefie,  ^na  àuvev 
hrvttij  tonaenfe».  Les  fleurs  fonuréunî^  par  pa-«/ 
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3 nets  dans  l'aiflelle  des.  fesiHes ,  Toutenues  par 
es  pédoncules  de  la  longueur  des  pétioles  y  elles 
pvocmi&n:  dies  baiesjaunaçres,  de  ia  giaffieaftd!ttD9 
cerife^  â  deux  loges  monofpermea». 

Cette  pbiite  croit  dans  Tea.  Iodes  eriêneales..!) 

*  Sideroxylon  (fericeiim),  inerme ^  fblits  oyatùg 
£ubths  tomeniofo  fiiicés,  AitOUji  Uort*  K£W«^  I, 
pag»  2â2. 

Le  fideroxyhrr  mtte  Jacq.  Colleft;  t,  pof%  24^, 
&r  MiH.  Icon.  tab;  rp^,  eA  le  ckryfip^llum  mUt^ 
rianam  ,  IH.  n*.  2477. 

ARGEMONE  du  Mexiqoe.  Apgtm^me  memècanoê 
Linjs..— •  Lam.  lli.  »ah..45i. 

D^apfès  roMèf<va<toaée  Garrtner^  de  Fruâ.  ti 
Ceni.  vol.  I,  pag.  287 ,  le  papaveremnériciig^  Lfim^ 
ivoyei^?AVOT,  n^.  9)  doit  être  placé  parmi  les 
«Fgetaones',  ajsant  des^capfifiles  Indksj  oèlà&giies» 
qui  s'ouvrent  par  cinq  valves  ^  &  non-  pat  èm 
potes,  comme,  daos  les  pavots.^ 

ARGENTAIRE.  Argyreia.  Genre  de  pFantes 
dicotV'lédofits  ,  à  fletyrs  comi^lètes  >  monopétalées  ^ 
de  la  famittedes  lifeions,  qui  coi»ptrenddes4fbsi& 
féaux.  exnticp«eft  à  TËur  ope  4.1:t:plupftit.giiaip^94 
feuilles  allâmes  «  entières  s  Ie&  fleus^  dirpoGée*  e$ 
pftfiicuU  ou  en.  grappes* 

Le  caradére  effentret  de  ce  genre  effdVrtnr r  ' 

Un  calice  coloré,  à  cinq  folioles  ;  une  corolle  mo» 
nopécale,  k  cinq  découpurer;  cinq  crénelum  à  t orifice 
dm  tube;  une  baie  à  quatre  loges  j  une  feule  femertcti' 

Car  ACTE*  RE    Cfe  HfrRlÇUB. 

Chaque  fl^ttf^Ste: 

i\  Un  «ïAVrajloré,  perfiRant «  i,  dno^ftrffolès 
csoncaves  î  les  deux  extésieures  plus  granaes* 

2^.  Une  «ar9i&  moviopébde  ;  te  fiobe  ooiirt,  mcRi) 
i  fou  orifiire  de  cinq  crénelute&f  k-liidw  i  ciof 
décDupmsf  obloDgHef  j  pliflées^  réflickies. 

3**.  Cinq  âamines^  les  filame^$xoonivens ^.pliis 
courts  oue  le  limbe; >  pileux  ^  épaîilTs  i  leur  bafe  » 
infères  a  Toriiîce  du  tube  ^,  fou  tenant  des  anthères 
(agittées. 

4®.  Un  ovaire  libre ^  arrondi,  furmonté  d*nn  ftyle 
filiforme  »  de  U  longueur  des  érammes*^  termmé 
par  un  ftigmate  en  tête  ,  ëthancré. 

LsJ^uàt  efi  une  baie  lècbe ,  arroAdJe^  i  qiutre 
log.es  »  contenant  chacune  um*  CMMaee  mde  d^w 
coté ,  anguieufe  de  Tautrew 

Ojfirvations,  Ce  genre,  établi  par  LoureirOj 
tire  Um  nom  di»  mot  grec  argurehs^  (arjgtntéus), 
•' argenté j  i  c«j&  4» récUit  de  fes  fetiilles>  imieaiic 
celui  de  rangent. 
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.  I.  Argent  AIRE  i  feuilles  obtufes.  Argynia 
obtuftfolia.  Lour. 

Argyrtia  foliis  ovatis  ,  ohtufis  ;  panicuiis  fubur- 
minalibks.  Lour.  Fior.  cochin.  i.  pag.  i66. 

•  Ses  tîges  font  lîgneufes ,  fort  longues ,  grimpan- 
tes ,  peu  ramifiées  »  garnies  de  feuilles  alternes^ 
périolées ,  ovales  ,  obtufes  ^  très  -  enxières  j  blan- 
châtres j  luifanres  »  pubefcentes  à  leur  face  infé- 
rieure. Les  fleurs  font  blanches  y  d.ifpofées  en  pa- 
nicules  lâches  ^  prefque  terminales  :  il  leur  fuccède 
des  baies  (èches  &  rougeâtres. 

Cette,  plante  croit  dans  les  haies  ^  â  la  Cochin- 
chine  \  elle  palfe  pour  légèrement  ailringence.  T> 
(  Defcrigt.  ex  Lour.  ) 

2«  Argentaire  à  feuilles  aiguës.  Argyreia 
éioua.  Lour. 

Argyreia  foliis  ovatis ,  acutis  ;  corymhis  axii/a" 
rihtts.Louï.  Flor.  cochin.  i.  pag.  167. 

•  Ses  tiges  font  grimpantes  &  ligneufes  ^  fes  feuil- 
les alternes»  ovales-lancéolées j  très-entières ^  lui- 
fantes,  tomenteufes.  Ses  fleurs  font  blanches  ^  dif- 
pofées  en  corymbes  latéraux  «  fur  un  long  pédon- 
cule commun  $  les  filamens  plus  courts  que  la  co- 
rolle i  le  calice  coloré  s  les  découpures  de  la  corolle 
pliflfées. 

Cette  plante  croit  â  la  Chine.  J)  (  DefiHpt.  ex 
Lour.) 

).  Argentaire  en  arbre.  Argyreia  arhorea, 

Lour. 

Argyreia  eauli  arboreo  ,  foliis  ragofis  ,  racemis 
$€rminalihus.  Lour.  Flor.  cochin.  i.  pag.  167. 

Son  tronc  s'élère  i  la  hauteur  de  huit  |>ieds  ^  9f 
fe  dtvife  en  rameauv  étalés  ,  garnis  de  feuilles  ova- 
les» glabres,  ridées»  aiguës  «  très-entières»  réflé- 
chies. Lerflâurs  font  jaunes  »  difpofées  en  grappes 
terminales  i  le  calice  rougeâtre^  renflé»  à  cinq 
dents»  le  tube  de  la  corolle  alongé»  filiforme  ;  fon 
limbe  â  cinq  découpures  pliflées  »  arrondies.  Le 
'ftuit  eft  une  baie  à  <iuatre  loges  monofpermes» 
enveloppée  par  le  calice  perfiftant. 

Cette  plante  croit  dans  les  forérs»  à  la  Cochin* 
chine.  On  la  cultive  auffi  dans  les  Jardins.  T>  On  en 
fait  un  ufage  fréquent  »  comme  topique»  dans 
l'inflammation  bc  le  gonflement  des  mamelles.  On 
•broie  enfemble  les  feuilles  &  les  racines  j  &  on  les 
applique  en  cataplafme. 

ARGENTINE  :  nom  vulgaire  d'une  potentille 
.qui  croit  dans  les  lieux  humides.  C'eft  XtpountiUa 
anferina  Linn.  (  f^oyei  PoTENlliLB.) 
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ARGITAME  blanchâtre*  ArgytémnU  candi* 
cans. 

Argytamnia  foliis  ovatis  ^  trinerviis  ,  pikps  ,fui* 
tis  candicanùbus  ;  racemis  axiUaribus  »  àreviffimis, 
(N.) 

Argytamnia  fruticofa  »  alUda  »  foliis  oblongis , 
nervis  paucioribus  arcuatis.  Brovn»  Jam.  {58. 

Ricino  affinis ,  odor! fera,  fruticofa  »  minor,  tcntrê 
folio  ;  frudu  tricocco  »  diiutè  purpurafcente,  Sloan. 
Jam.  44.  Hift.  2.  pag.  13}.  tab.86,  fig.  },  — Bai» 
HiA.  ).  pag.  114. 

Argytamnia  eandicans.  Svartt  »  Prodr.  J9  »  & 
Flor.  Ind.  occid.  i.  pag.  j)6^  —  Willden.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  533. 

Cet  atbriflfeau  fe  divife  en  rameaux  effilés»  d'un 
blanc-cendré»  garnis  de  feuilles  alternes»  médio- 
crement pétiolées,  ovales  »  entières ^  aiguës»  lon- 
gues d'un  pouce ,  beaucoup  plus  petites  fur  les 
jeunes  rameaux  ;  marquées  de  trois  principaKs 
nervures  »  vertes  &  parfemées  en  deflus  de  poils 
couchés  »  blanchâtres  »  blanches  &  très-pileafes  en 
dcflfous.  Les  fleurs  font  difpofées  »  le  long  des  ta- 
meaux  &  a  leur  fommet  «  en  grappes  axillaires  fort 
petites  i  elles  font  monoïques.  Les  fleurs  mâles  ont 
un  calice  à  quatre  folioles  ;  une  corolle  â  c^uatre 
pétales.  Dans  les  fleurs  femelles»  le  calice  eft  a  cinq 
folioles;  point  de  corolle.  (  f^oye^  Argitame.) 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Le* 
dru»  qui  Ta  recueillie  â  Tile  de  Saiot-Toomas.  ^ 

ARGOLASE  laîneufe.  Argolafia  lanata,  Lanu 
IIL  tab.  34.  —  Juff.  Geo.  pag.  66. 

Lanaria  plumofa.  Ait.  Hort.  Keir.  i.  pag.  462. 
—  Thunb.  Prodr.  63.  —  Willd.  Spec,  Plant,  i. 
pag.  181. 

Hyacintktts  (lanatus)»  corollis  lanatis  »  cauU 
ramofo,  Linn.  Spec.  Plant,  i.  pag.  45;.  *-  Royeitj 
Lugd.-Bat.  17. 

Dilatris  hexandra,  ?  Lam.  Diâ.  1.  pag.  a8i. 

Cette  plante»  Que  Linné  avoit  rangée  parmi  les 
jacinthes  »  en  a  été  retranchée  avec  raifen  pour  for- 
mer un  genre  particulier  »  que  M.  de  Juffieu  a  éta- 
bli  fous  le  nom  A* argolafia,  coropofé  de  deux  mots 
grecs  oui  expriment  les  poils  blancs  dont  fes  pani- 
cules  font  chargées.  Son  caraâère  eflentiel  coo- 
fifte  dans  : 

Une  corolle  adhérente  à  t ovaire  ,  tubuleufe,  a  fit 
découpures  étalées  ifix  étamines  fertiles  »  toutes  égales, 
auackées  fur  les  divifions  de  la  corolle  }  les  anthens 
vacillantes  ;  unfiigmate  trifide  }  une  capfule  à  trois 
loges  »  contenant  chacune  deux  ou  trois  femences. 

D'après  ces  caraâères  »  il  eft  facile  de  recoo- 
ooitre  que  ce  genre  eft  crès-voifio  des  dilatris  &  de 
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ïhn't'erd  Gmef. ,  qui  n*cti  diffèrent  que  par  trois 
d-^  leurs  écaniines,  ftériles  &  beaucoup  pins  cour- 
tes que  les  troii  ftrciUs.  Sa  racine  cil  tîbrcufe; 
f:s  tiaes  (impies  ,  droites,  anguleufes ,  garnies  de 
feuilles  alternes ,  glabres ,  linéaires  ,  can  iliculées , 
fallantes  en  carène  fur  leur  dos,  fiides  à  leurs 
borls.  Le  fommetdes  tiges  porte  plufieurs  pédon- 
cu'es  épiis ,  alternes  ,  foutenant  chacun  un  gros 
bo.iquet  de  fleurs  agglomérées ,  formant  par  leur 
enfembleune  panîcule  touffue,  ferrée,  hériffée, 
fur  toutes  fe$  parties,  de  poils  bUncs ,  nombreux, 
alongés ,  épais  &  plumeux ,  munis  de  fpathes  (im- 
pies. La  corolle  e(ï  colorée  &:  glabre  en  dedans, 
ùiviféi  en  ûx  découpures  très-ouvertes ,  obtufes  , 
conr.i ventes  en  tube  à  leur  partie  inférieure;  cha- 
que découpure  portant  une  etamine  un  peu  plus 
courte  que  la  corolle  ^  terminée  par  une  anthère 
vacillante,  bifide  à  fa  bafe.  L'ovaire  eft  adhérent 
avec  le  tube  de  la  corolle ,  fuimonté  d'un  ftyle  di- 
viié  en  trois  (ligmates  :  il  lui  fuccè.ie  une  capfuie 
couronnée  par  le  limbe  de  la  corolle^  hifpide,  à 
trois  loges  ^  renfermant  chacune  deux  ou  trois 
fcmences. 

Cette  plante  paroit  être  la  même  que  celle  dé- 
crite par  M.  de  Lamarck ,  f%us  le  nom  de  dilatris 
kixandra^  n*.  4.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Ef- 

perance.  :^  ^ 

ARGOLASIA.  (Kby^ç  Argolase.) 

ARGOPHYrXE  luifant.  Argophyllum  fcrîccum, 
Forli.  —  Lam.  111.  tab.  1 1 1 . 

Ce  genre  ,  dont  la  famille,  dans  l*ordre  naturel , 
n'eil  pas  encore  bien  déterminée  ,  paroit  avoir 
d.s  rapports  avec  celle  des  bruyères. 

ARGOPHYLLUM.  (  Voyei  Argophylie.) 

ARGOUSSIER  d'Europe.  Hippophac  rhamnoî* 
des.  Linn.  —  Lam.  IIK  lab.  808. 

ARGUZE.  MeJTcrfckmidia.  Les  efpèces  conte- 
nues dins  ce  genre  ont  le  port  des  tourntfonia.  On 
n  e(t  point  d'accord  fur  la  dénomination  de  fon 
fruit.  Linné  le  regarde  co^cne  une  baie  fèche. 
Gaertner  eft  du  même  avis.  M.  de  JuiTieu  lui  donne 
1=  nonfi  de  capfuie  f  &  M.  Desfontaines  celui  de 
d'-ufe.  Cette  variation  dépend  de  Tidée  que  chaque 
auteur  attache  à  chacun  de  ces  noms.  Il  feroit  ce- 
pÊn.iant  bien  effentiel  de  s'entendre. 

I.  ArgUZ£  de  Tartarie.  Mejferfchmidia  argu^ia» 
Linn. 

Mejfc-fchmidta  cauie  herhaceo  ,  foliis  feJpUhus  » 
corolus  infundihtdiformibus,  Lam.  IlluHr.  Gêner, 
n*.  1870.  lab.  9f .  —  Gaertn.  de  Fruû.  &  Sem.  i. 
P^g.  129.  tab.  109.  fig.  )• 

1.  Arguze  arbri(reau.  Mejferfchmîdîa  frutîcofa, 
Linn.  f. 

ijotaniquê.  Supplément,  Tome  /• 
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Mejferfchmidia  cauie  fruticofo  ;  foliis  petiolati^ 
ovato^lanccoUtis  ;  corolils  kypocrateriformibus.  Lam. 
Hl.n°.  1871.  — Linn.  f.  SuppU  151.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  789.  —  Desfont.  Arbr.  vol.  i. 
pag.  17J. 

Ses  tiges  font  droites  »  hautes  de  cinq  â  ûx 
pieds,  rameufes,  cylindriques;  les  rameaux  alter- 
nes, rudes ,  étalés,  garnis  de  fe ailles  longuement 
pétiolées, alternes,  ovales-lancéolées,  rudes,  vei- 
nies,  entières  à  leurs  bords,  aiguës  à  leur  fom- 
met.  Les  fleurs  font  petites,  blanchâtres,  feflileSj 
unilatérales,  tiiipofées  en  une  panicule  très-éta- 
lée  ,  (îtuée  à  f  extrémité  des  rameaux  $  les  ramifi- 
cations prefque  dichotomes  ,  en  épis  grêles.  Le 
calice  e(î  fort  petit ,  à  cinq  dents  aiguës  \  la  co- 
rolle infuniibuliforme,  mais  renflée,  globuleufe 
vers  fon  limbe ,  qui  s'évafe  en  foucoupe.  Le  fruit 
efl  une  baie  fèche  (  un  drupe  )  ,  â  peine  de  la 
grolfeur  d'un  grain  de  poivre ,  comprimée  à  fon 
fommet,  entourée  de  quelques  petites  dents  fail- 
lantes,  s'ouvrant  en  deux  longitudinalement,  con- 
tenant deux  femences  dans  chaque  divi(ion. 

Cette  plante  croît  à  Tîle  de  Ténériffe.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  1^  (  K.  v.  ) 

5.  Arguze  à  feuilles  étroites.  Mejfirfckmidia 
anguftifoUa,  Lam. 

Mcjferfhmldia  foliis  petiolatis  ,  angufiis ,  lineari' 
lanceolatis,  Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  415. 
n^  1871. 

Quoique  cette  plante  ait  le  même  port  que  la 
oréccdente ,  elle  offre  cependant ,  furtout  dans  fes 
iFeiiiiics ,  des  caraâères  qui  l'en  difltnguent.  Ses  ti- 
ges font  prefque  glabres ,  ligneufes ,  cylindriques  \ 
fes  feuilles  péciolées,  alternes,  linéaires^  fore 
étroites  ,  alongées ,  aiguës ,  très-entières  ,  char- 
gées d'afpérités  â  leurs  dctix  faces.  Les  fleurs  ont 
une  teinte  b'.euâtre,  difpofées  comme  dans  l'efpèce 
précédente  ;  mais  les  ramifications  à  peine  alon- 
s^ées  en  épis,  plus  ramifiées,  &  portant t  vers  leur 
fommet  feulement,  des  fleurs  plus  rapprochées*  . 

Cette  plante ,  originaire  des  Canaries ,  eft  cul- 
tivée au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  I7  (  K.  v.) 

4.  Arguze  cloifonnée.  Mtfferfchmidia  cancel^ 
lata,  Aflfo. 

Mejferfchmidia  foliis  lanceolatis ,  hifpidis  ;  eapfu'^ 
lis  cancelldtis,  Affo,  Synopf.  n°.  \6l,  tab.  l.  fig.  2. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  790. 

Ctrinthe  foliis  lanceolatis  ,  hifpidis  y  capfulis  cam^ 
cellatis.  Quer.  Hifp.  4.  pag.  145.  tab.  25. 

Ses  racines  font  roufTeâtres  &  fibreufes;  fes  tw 
ges  pileufes  ,  herbacées ,  hautes  d'un  pied  ,  divi- 
fées  en  rameaux  garnis  de  feuilles  fefTiles,  lancéo- 
lé&^s .  hifpides ,  entières  «  un  p^uobrufeSj  larges 
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de  deux  lignes  s  les  rupérîeures  plus  étroites  ,  li- 
néaires. Les  fleurs  font  bleues ,  pédonculées  «  dif- 
pofées  en  grappes.  Leur  calice  eu  à  cin'^  décou* 
pures  linéaires  ;  la  corolle  infundibuiiforme  ;  le 
tube  a  demi  cylindrique  j  le  limbe  à  cinq  décou- 

f)ures;  cinq  ëtamtnes  très-courus,  inférées  dans 
e  tube  ;  les  anthères  fimples  ;  l'ovaire  ovale,  aigu , 
furmonté  d'un  (lyle  court,  filiforme ,  terminé  par 
un  fligmate  obtus.  î^  fruit  ei\  une  capfule  coriace , 
cmbiliquée ,  comprimée  à  Ton  (bmmet ,  avec  qua- 
tre points  faillans,  s'ouyrant  en  deux  loges,  con- 
tenant chacune  une  feule  femence ,  convexe  d'un 
c6té  p  anguleufe  de  l'autre. 

Cette  plante  croie  en  Efpagne.  (  Dtfcript,  ex 
Àffo.) 

ARGYREIA.  (Foyei  Argemtaîrb.) 

ARGYROCH.fiTA.  Cavan.  le.  Plant,  vol.  4, 
pag.  54 ,  ub.  ^78.  Cavanilles  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  nom  !i  plante  nommée  par  Lit^népanhenium 
kyfierophorus,  {Voye^  ParthÈNE  ,  n**.  I.)  Çuel- 
quc^s  parties,  omifes  dans  la defcription  de  Linné, 
ont  fait  croire  au  botanifie  efpagnol  que  fa  plante 
étoit  di(fér^:nte.  Il  s'eflen  conféquence  déterminé 
à  en  f^ire  un  genre  nouveau;  mais  on  a  la  certi- 
tude que  c*eft  la  même  plante  que  Linné  a  mtn- 
tionnée. 

ARGYROCOMA.  Gafrtn.  de  FruÔ.  &  Sem. 
vol  2,  pag.  410,  tab.  167.  Genre  de  plantes  de  la 
f"  .lie  des  corymbifères  ,  établi  par  Gatrtner  fur 
qurtques  efpèces  détachées  des  genres  gnapha- 
iium  àc  xtrantkemiLm  de  Linné ,  &  auquel  il  aifi^nr 
pour  caradère  ^  i^.  des  fleurs  flofcu^eufes ,  les  unes 
oiales  y  les  autres  femelles  ,  mêlées  enlemble  ; 
1^.  le  calice  commun,  formé  d'écaillés  imbri- 
quées, fèthes ,  Uiifantes  ;  les  intérieures  plus  Ion- 
ises j  &  formant  un  rayon  coloré  autour  des  fleu- 
rons (  3*.  le  réceptacle  nu }  4**.  les  aigrettes  phi 
meufes  dans  toute  leur  loogucur  ou  feulement  au 
fouunet» 

•  Les  efpèces  réunies  ï  ce  genre  font  prefque 
toutes  du  Cap  d^  Bonne-Efpérance ,  &  femblabU  s 
aux  ^/xdf  A j//4m.  Les  fleurs  confer-'enr,  aptes  Itur 
dcflikhemçnt,  comme  celles  de  rimmortel'e,  l'é- 
clat qu'elles  avoient  dans  leur  état  de  iraicheur; 
elles  leront  mentionnées  par  une  lbu&-.iiv2(îon  à  la 
fin  du  genre  Gnaphale^S^/';'/. 

* 

ARIA  :  nom  que  portoit  anciennement  Talifter 
ordinaire  {cratdgus  aria  Linn.*). 

AaïA'BÉPOu  :  nom  malabare  de  l'azédaracb  de 
l'Irkfé  (  mtiia  aiadirachta  Linn.  )  j  figuré  dans 
Rhf  èJe  «  Hort.  Malab.  4,  tab.  52.  (  Fi^^i  As^- 
PA&AÇll«n^l•) 
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Aria  veela  :nom  malabare  du  c&9me  vlfcofi 
Linn.  {voy^i  Mosambe  ,  n*.  6),  figuré  diiis 
Rheède>  Hort.  Malab.  9^  tab.  i}.  Cet  auteur  lui 
attribue  des  verrus  très-étendues.  Selon  lui^  le 
fuc,  pompé  par  les  narines,  foulage  la  tête,  &  la 
préferve  des  effets  du  poifon.  Mêlé  avec  de  l'huile , 
âc  infinué  dans  l'oreille ,  il  diminue  la  fiiriltté.  Les 
feuilles ,  prifcs  i  Tintérieur ,  font  fortifiantes ,  flo- 
machiques,  &  diflfipent  les  vents.  Priées  &  mif.s 
fous  les  aiflfeiles  à  Tinvafion  d'un  accès  de  fièvre, 
elles  diminuent  &  même  fuppriment  le  friffon. 
Leur  fimple  application  adoucit  beaucoup;  mal 
de  tèie. 

ARILLE.  Arillus.  (yayei  SEMENCES.  )  L'awlîe 
eft  une  extenlion  &  un  développement  du  cordon 
ombilical  :  il  n'exifte  que  dam  quelques  efpèces; 
il  forme  autour  de  la  graine  une  enveloppe  très- 
fou  vent  incomplète^  &  n'a  aucune  adhérence  avec 
elle.  Cet  organe  diiparoit  quelquefois  après  lama* 
turicé  des  femences  ^  comme  il  arrive  dans  le;a* 
tropha  gojfypifolia  Jacq.  Dai;s  cette  plante ,  l'arilla 
recouvre  la  graine  en  totalité;  il  eft  très-mince» 
ixcepté  au  point  où  s'attache  le  cordon  ombilical. 
Là  il  f  >rme  une  forte  de  bourrelet  en  capuchon; 
maïs  à  mzfure  que  lé  volume  de  la  graine  aug- 
mente, ce  bourrelet  diminue,  &  l*atîlle  fe  deflî- 
che  à  un  tel  point,  qu'il  finit  par  difparoitre entiè- 
rement. Dans  d'autres  plantes  «  au  conuaire  •  on 
peut  obferver  l'arille  fur  des  graines  parfaitement 
li.ures. 

L'arille  du  mufcadser  eft  connu  dans  le  com- 
merce fous  le  nom  de  macis  ;  c'eft  une  enveloppe 
«harnue,  c>dorante ,  d'un  rouge-écla tan t , déco ii* 
pée  en  lanières  épai{fes.  Celui  du  ravenaia ,  arbra 
voiiin  des  bananiers  «  eil  une  membrane  frangée  Sc 
d'un  beau  bleu  i4e  cie'.  Celui  des  oxaiii  efi  blan» 
(hâtrei  il  ali  turme  d'un  petit  fac.  A  l'époque  de 
la  maturité,  il  fe  crève  à  fon  fommet,  &,  fe re- 
tournant de  deiansen  dehors  avec  étafiidté ,  il 
iduce  au  loin  la  graine  qu'il  recouvroit  d'^^^^'l* 
L'arille  ert  une  0  rte  de  corps  glanduLux ,  d^ns  le- 
quel font  élaborés  I-  s  lues  qui  fervent  à  nourrir  5c 
à  développer  la  rnine.  Cette  opinion  paroit  ptoa» 
vée  par  le  deflechemcnt  trèsvifible  de  cet  orga-^e* 
a  mefure  que  la  graine  K:  fcs  cotylédons  preim-.nt 
de  l'accroiflemeRt.  (  Miri»  Dià,  des  Sciences  nf 
turelUi.  ) 

ARIN-DRANTO.  Suivant  Flacourt,  c'eft  m 
arbre  de  Madagafcar  ,  donc  le  b^is  «  étant  pourri, 
rend  une  odeur merveilleufe  r  n  bidiant,  ^:  frfji 
parfum  très-agréable.  Le  mê  ne  auteur  pvîe  ail- 
leurs de  Yarandr^to ,  qui  eft  peut-être  le  même  q-iC 
cdui-ci,  &  dont  la  décoction  ffrt  à  faire  de  l'en- 
cre dans  le  pays.  {Aub.  Pet,  Tk.Diâ.diS  Sciencp 
naturelles,  ) 

ARIONE  tubéreufe.  Arjona  tubtrofa.  Cavam 
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A'jonj  tomentofd  ,  fol'ùs  fraffis  ,  '  vagînantîbus , 
c~:.c  (u^'iulaùs y  patuiU  ;  corymbo  urminalL  Cavan. 
ho'X  lUr.  4.  pag.  J7  &  j8. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  à  fleurs  com- 
pîrfes ,  monopénlées  ,  nibuleufes  ,  qui  paroît 
avoir  lies  rapports  avec  la  famille  des  thymélées, 
fie  oui  coiTipren  i  des  herbes  exotiques  à  i*Europe» 
3  p.  tic^s  feuilles  alternes ,  fefl'iles ,  ayant  des  fleurs 
rcunic-s  en  un  corymbe  terminal. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Deux  petites  écailles  pour  calice  ;  une  corolle  tu- 
If^/tc  _,  à  cinq  loues  ;  un  ovaire  couronné  par  cinq 
ecuilies  ;mnfiyle  alongé ;  unftigmate  h  deux  lames  ; 
une  bjLte  glohuleufe  ,  à  deux  lo^es. 

Ce  genre  ne  renferme  qu'une  feu!e  efpèce,  dont 
les  racines  font  fulîformes,  fibreufes  5  les  fibres 
divergentes,  terminées  par  des  tubercules;  elles 
pioduifent  des  tiges  nombreufes ,  folitaircs  ou 
très-ramifiëes  â  leur  bafe ,  filiformes^  un  peu 
d'ircs,  droites,  hautes  de  fept  â  huit  pouces.  Les 
frui  les  font  petites,  lancéolées,  éparfes  ,  vagi- 
luLs ,  prefqu'imbriquées,  très-aiguès,  étalées  & 
"1  peu  réfléchies  en  dehors,  tomenteufes,  lon- 
ga.s  le  trois  â  quatre  lignes.  Les  fleurs  font  preT- 
q  it  fcflî'es  >  réunies  en  un  bouquet  terminal , 
i-piiécs  par  des  bradées  qui  les  recouvrsrnt  en 
fi.iie.  Deux  folioles  oval.s,  corcaves,  à  trois 
poir.tei  iïîégales ,  tiennent  lieu  de  calice.  La  co- 
r<  Ht  ti\  jauii^ ,  velue  en  dehors  ,  tubuleufe  ,  lon- 
gue tic  fix  lignes;  f-rm  limbe  (ù  divife  en  cinq  lobes 
<»wL$ ,  mucronés.  Les  anthères  font  prefque  (eC- 
^^''às  y  obiongues,  renfermées  à  Torifice  du  tube. 
L'ovnre  eft  couronné  par  cinq  écailles  jaunâ'.res, 
du  milieu  defquelles  s'élève  un  long  ftyle  rougeà- 
rre ,  terminé  par  un  ftigmate  a  deux  ou  trois  lames. 
Le  ffuit  eft  une  petite  baie  glabre,  globuleufe  , 
confervant  à  fon  fommet  ItS  veftiges  des  écailles, 
divîfee  en  deux  loges- 
Cette  plante  croît  dans  T  Amérique  méridionale. 
(Dejlript,  ix  Cavan,) 

ARISTEA.  Ce  genre,  peu  différent  des  ma- 
rAd  ,  a  été  établi  (ur  une  des  efpèces  de  ce  genre 
{morta  arifiea  Lam.  $  ixid  africana  Linïi.  ),  dont 
le  AigTiate  eft  Ample  ^  en  forme  d'entonnoir  & 
non  (rifide.  On  y  a  enfuite  réuni  fucceffivement 
le  morda  Cûrulea  ^  fpiralis ;  V ixid  fruticofa  Thunb.  5 
Vurijïea  major  Andrev.  tab,  160,  que  Perfoon  a 
nommé  arifiea  fpicata^  (  Vàye^  MoRÉE.) 

ARISTIDE.  Arifiida.  Ce  genre,  dont  M.  de 
Lamjrck  n'a  d'abotd  préfei^té  que  fix  efpèces ,  a 
été  depuis  confidérablemeni  augmenté  j  il  a  de 
grands  raipports  avec  \6sflipa,  tjue  M,  de  Limarck 
nomme  efpans  dans  cet  article, dénoironation  dont 
1'  Ha  point  fiK'  iifag«k 
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2.*  Aristide  des  Antilles.  Ariftida  Antillarum, 

Arifiida  caule  repente  ,  ramofo  /  foliis  fi'iformi^ 
fuhulatis  j  panicuU  ramis  brevibus  ffuhfecundis  ;^  ca- 
licibus  bifloris,  (N.) 

Ariftida  adfcentionis  ,  var.  jS.  Lam.  111.  n®.  yyS* 

Ses  racines  font  fibreufes  &  blanchâtres  5  elles 
proiuifent  plufieurs  tiges  rameiifes,  les  unes  ram- 
pantes, les  autres  prefque  droites,  articulées,  un 
peu  flexueufes,  garnies  de  feuilles  filiformes,  pref- 
que fubulées,  glauques,  plus  courtes  que  les  tiges. 
Les  panicules  font  oblongues ,  légèrement  purpu- 
rines, compofées  de  ramifications  courtes ,  alter- 
nes ,  prefoue  fimpless  les  épillets  peu  nombreux , 
feffiles ,  alternes  ;  les  valves  calicinales  inégales , 
aiguës,  leur  pointe  courbée  en  dedans,  conte- 
nant deux  fleurs  ,  Tune  feifile ,  bivalve  5  l'autre 
uniyalve ,  légèrement  pédicellée ,  terminée  par 
trois  arêtes  inégales  5  Tintermédiaire  plus  longue , 
mais  à  peine  au(fi  longue  que  la  corolle. 

Cette  plante  a  été  obfervée  aux  Antilles  par 
M.  Richard.  M.  Ledru  Ta  également  recueillie  à 
Forro-Ricco,  &  m'en  a  communiqué  des  exeitl- 
plaires.  (V.  f) 

5.  Aristide  p^umeufe.  Ariftida  plumofa.  Lînn. 
—  Vahl,  Symbol,  i.  pag.  11.  tib.  3.  —  Lam.  III, 
Gêner.  n°.  778.  tab.  41.  fig.  i.  —  Dtsfont.  Flor. 
atlanc.  i.  pag.  ick). 

6.  Aristide  hériffone.  Ariftida  hyftrix.  Linn. 

Ariftida  paniculâ  trichotomâ ,  patente;  ariftis  aqua' 
libus  y  glabris;  calice  Aquaii.  Thunb.  Prodr.  19. 

G  r  amen    maderaffatanum  ^  arcnaccum  ,  paniculé 
fpurfà  f  ariftis  longis  ornatâ,  Plukcn.  Almag.  I74. 
tab.  291.  fig.  3. 

7.  Aristide  capillacée.  Ariftida  capillacea. 
Lam. 

Ariftida  humilis  ,  paniculâ  compop'â ,  capîllacei; 
ariftis  Icvibus  y  divaricasis,  Lam.  Ili.  n**.  777. 

Cette  plante,  par  fa  délicateffe,  par  la  finefjfe 
de  fes  panicults,  par  la  prtit.fle  de  fes  fl-  urs,  ref- 
femble  â  un  agruftis.  Ses  tiges"  font  grêles ,  peu 
élevées î  fes  feuilles  glabres,  lap.Ilaircs  j  ftsfl.ufs 
difpofées  en  une  paniculc  courte,  mcdiocr:.ment 
étalées  fes  divifions  ramifiées,  capillaires  i  chaque 
flrur  pélfcellée  ,  fort  petite,  ob'ongue  j  les  val- 
ves dn  calice  glabres,  inégales,  très-aiguës  i  celle 
J-  la  corolle  beaucoup  plus  longue,  fubulée,  ter- 
iiinée  par  trois  atétes  MTcs  &  divergentes. 

Cette  pLnte  croît  dans  l'Améiique  méridionale^ 
•>ù  elle  a  été  recueillie  par  M.  Richard,  (  J^.jT.  in 
kcrb'n  Lam,  y 

LU  1 
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8.  Aristide  flipiforme.  Arifiîda  flîpiformh. 
Lam. 

Arifiida  panUulâ  compofitâ ,  effufâ  ,  capUIaced  y 
calai,uj  unifions  y  arifiâ  trifidâ  ,  prdongà  .  Uyi. 
Lam.  m.  n^  781.  ^      ^  r  .    s  » 

Elle  reflemble,  par  fa  panîcule  étalée ,  2\ifiipa 
juncta.  Ses  tiges  font  hautes,  glabres,  cylindri- 
ques ,  noirâtres  â  leurs  articulations  ,  foutenant 
une  panîcule  très-ample  ,  fort  longue  j  les  ramifi- 
cations prefque  verticillées,  réunies  deux  ou  trois 
aux  verticilles  inférieurs ,  prefque  folitaires  aux 
rupérieursi  glabres,  très- lilfcs,  capillaires  ,  fort 
longues,  divUéf  s  en  quelques  autres  ramîficaiions 
bjfurquées,  terminées  par  une  Heur  fubulée, 
étroite,  alongée,  d'un  brun-foncé j  la  valve  ex- 
térieure du  calice  étroite  ,  fubulée  ;  l'intérieure 
obtufe ,  une  fois  plus  courte  5  la  corolle  compofée 
ci  une  feule  valve ,  plus  courte  que  le  calice,  ve- 
lue à  fa  bafe,  aiguè,  roulée  fur  elle-même ,  ter- 
minée par  trois  arêrcs  longues  d'environ  trois 
pouces,  caduques,  de  même  longueur ,  réunies 
&  torfes  enfemble  à  leur  partie  inférieure.  Les 
femences  font  d*un  brun-clair ,  oblongues,  cylin- 
driques ,  obtufes  i  leur  fommet  après  la  chute  des 
arêtes. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  j  elle  m'a  été 
communiquée  par  M.  Dupuis.  (  F./  ) 

9.  Aristide  piquante.  Anftida  pungens.  Desf. 

Arifiida  culnio  perennantc  ;  foliis  fibulatis  ,  rigi- 
dis^  pungentibus  ;  paniculâ  iaxâ  ;  arifiis  tnèus  plu- 
mofis  i  fubéqualibus.  Desf.  Flor.  atlant.  l.  pag.  100. 
tab.  5;.  /  *^       ^ 

Cette  efpècc  eft  remarquable  par  fes  tiges  droi- 
tes ,  glabres ,  ligneufes ,  hautes  de  fxx  à  fept  pieds , 
rameufcs  à  leur  partie  inférieure,  garnies  de  feuil- 
les glabres,  roides ,  étalées  ,  très-aigucs,  longues 
d'un  pitd  &: plus,  canaliculéts en  deifus.  Les  flturs 
font  difpofées  en  une  longue  panicub  très  ou 
verte  ;  les  ramifications  ou  pédoncules  capillaires 
&  rameux.  Le  calice  eft  compofé  de  deux  valves 
membraneufts,  prefqu'égales ,  concaves,  aiguës. 
La  corolle  n'a  qu'une  feule  valve,  coriace ,  algue, 
prefque  cylindrique,  fmdue  longitudinalement, 
terminée  par  une  arête  articulée,  à  trois  divifions 
plumeuîes ,  prefqu'égalcs  ,  deux  &  trois  fois  plus 
lor  gLie  que  les  épiilets.  Les  femences  font  grêles 
&  alongées. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines  dans  \t%  fables  humides,  aux  environs  de 
Sfax,  dans  les  déferts  de  la  Barbarie,  h  (F.  f. 
in  hcrb.  Desfont.  )  ^       ^  4 

ic.  Aristide  bleuâtre.  Arifiida  cérulefcens/ 
Desf  or.  t.  '^ 

Arifiida  Jb/iis  gUbriss  paniculi  cQarûati,  eha* 
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gati  ,  arcuatâ ,  fuhftcundâ ,  interrupti  ;  arifiis  /rv^ 
bus  f  fubdquaiibus.  Desf.  Flor.  atlant.  i.  pag.  109. 
tab.  21.  fig.  2. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  tortuea* 
fes  i  elles  produifent  des  tiges  prefque  filiformfs, 
fouvent  rameufes  à  leur  bafe ,  noueufes ,  très- 
liffes,. hautes  de  deux  ou  trois  pieds  &  plus,  gar* 
nies  de  feuilles  glabres ,  étroites.  Les  panicules 
font  étroites  «  alongées  «  arquées  ,  unilatérales , 
interrompues  »  rudes  ,  de  couleur  bleuâtre  ;  les 

I)édoncuies  capillaires ,  inégaux  $  les  épillets  gé- 
es,  cj^lindriquesj  aigus  $  les  deux  valves  calici- 
nales  inégales,  fubulées,  ne  renfermant  quune 
feule  fleur,  grêle,  univalve,  aiguë <  furmoméc 
d'une  arête,  à  peine  du  double  plus  longue  que 
la  corolle  ,  â  trois  divifions  uès-glabres  ,  capil- 
laires,  prefqu'égales.  Les  femences  font  grêles  j 
oblongues ,  très-glabres. 

Cette  plante  croit  dans  la  Barbarie ,  aux  en- 
virons de  Kerouan  i  elle  a  été  découverte  par 
M.  Desfontaines.  ^  (^./  in  herb.  Desfont.) 

II.  Aristide  purpurine.  Arifiida  purpurjfcens, 

Arifiida  foUis  angufio-fubulatis  ,  firiatis  ,*  pani' 
culd  longt  jpicatdj  arifiis  fubéquaiibus.  (N.) 

Ses  tiges  font  glabres ,  filiformes  9  un  peu  com- 
primées i  les  feuilles  étroites,  ftriées,  droites, 
prefque  planes ,  fubulées  à  leur  partie  fupérieure  ; 
tes  fleurs  difpofées  en  une  panicule  en  forme  d'un 
long  épi  grêle  ;  les  ramifications  courtes,  prefque 
fimples  «  diftantes ,  ferrées  contre  les  tiges  ;  les 
fleurs  fupérieures  feflîies.  Le  calice  eft  compofe  de 
deux  valvcs  inégales,  étroites,  aiguës,  purpurines, 
u  .iflores;  la  corolle  à  une  feule  valve  alongée, 
très-étroite  ,  terminée  par  trois  arêtes  prefque 
égales ,  une  fois  plus. longues  que  la  corolle ,  qui 
renferme  une  femence  grêle. 

O  tte  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc, 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  (  K./.) 

11.  Aristide  i  longs  épis.  Arifiida  hngtffîca. 

Arifiida  culmo  fubcomprejfù  ,  filiformi  »  ramofo; 
foliis  filiformibus  ;  fpicÂ  gracia  ,  eiongatâ  ;  anfii 
va/dk  inâquaiibus,  (N.) 

Cette  cfpèce  eft  ttès-voifine  de  la  précé^lente} 
elle  en  ditfète  par  fes  fleurs  beaucoup  plus  petites» 
par  fes  arêtes  très- inégales.  Ses  tiges  font  laincti* 
fes,  glabrts»  filiformes,  un  peu  comprimées, 
hautes  d'un  à  deux  pieds  s  les  feuilles  glabres, 
roides ,  filiformes.  Les  panicules  offrent  un  épi 
grêle ,  très-long  ,  filiforme  ,  peu  garni  ,  inter- 
rompu s  les  ramifications  courtes  ,  iimples  ^  fer- 
rées contre  les  tiges.  Le  calice  eft  uniflore ,  i  deut 
valves  étroites  ,  aiguës ,  prefqu'égales  s  la  valve 
de  la  corolle  fort  étroite  ,  fubulée  ,  terminée  par 
trois  arêtes  1  celle  du  milieu  divergente  j  une  lois 
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roides  j  çU«  fc  teittirient  pdtt  une  panto»!*  reiler- 
rée.  Le  calice  eft  uniflore,  compoft?  <ie  detu  ral- 
Vfrs }  rmtérieurçpltrt  longue  &  plus  grêle,  funAon- 
fée  d'une  pointe  prefqtf'«n  arête  ;  Ttxrei  ieur©  pais 
courte  j  acuminée^  un  peu  fatDante  en  orène  5  h 
corolle  unîvalve^  laineufe  à  fa  bafe,  ttnninée  par 
des  arêtes  un  peu  rudes. 

Cette  plante  croit  au  Malabar  ^  dans  les  lieux 
arivies .&  flériles.  {Dcfc/ipt,  ex  Reei.) 

19.  Aristide  rabattue.  Ariftida.  deprejfa,  I\etz. 

Ariftïda  culmis  tr-fido-  ramofis  ,  decumhefttibus  ; 
anlfl  s  f.dhriiifeulis.  Retz.  Obf.  bot.  4.  pag*  22. — 
^Vl[ld.  Spec.  Plane,  i.  pag.  461. 

Cette  efpèce  a  de  très  grands  rapports  avec  la 
précédente;  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  plus  pe- 
tites, par  Tes  arêtes  moins  divergentes  «  par  les 
proportions  relatives  de  grandeur  des  tiges  8^  des 
valves.  Ses  tiges  font  filiformes,  couchées ,  trr- 
fides  ou  rameufes  »  longues  d'environ  un  pied  & 
demi ,  garnies  de  feuilles  très-éuoices,  médiocre- 
ment roulées.  La  panicule  ed  prefqu'unilatérale  » 
le  calice  à  une  fcule  fWur  j  fes  valvcs  failUntes  en 
carène  »  aiguës  ,  blanches  ,  vertes  fur  leur  dos  ; 
rextërieiire  une  fois  plus  courte  'y  tes  arêtes  rudes 
au  totKber. 

Cette  plante  croît  dans  les  lîeux  fléiîlesj  au 
Ifalabat.  (  Dtfcript.  ex  ^r/r.) 

20.  Aristide  Ju  Cap.  Arîfiida  veftîta.  Thunb. 

Arïft'tda  paniculâ  triehotomâ  ,  patenti  ;  ariftls 
Aqualibdi  ,  glahris  y  apice  inàquaii,  Thunb.  Prodr. 
19. 

Cette  plante  3  d'après  Thunbetjg ,  a  des  tiges 
terminées  par  une  panicule  ample,  étalée  ,  divi- 
fée  ep  trois  parties.  Les  valves  calicinj^es  font  iné- 
gales ^  celle  de  la  corolle  eft  furmontée  jpar  trois 
arêtes  glabres,  d'égale  longueur.  Elle  croit  au  Cap 
de  Bonne-Efpérance. 

.  Oôfervathru,  D'après  la  remarque  de  Thunberg , 
îl  faut  rapporter  icj  V avenu  capenfis  de  Linné  fils , 
â  caufe  de  (es  trois  arêtes. 

21.  Aristide  pâle.  Ariftida  palUns*  Cavan. 

AnJUda  païucuU  pauiifi^fâ  ;  ptdlettlls  aUér^tf  ^ 
ijflorls ,  approximatls  /  ariftis  capUUrikuS ,  longif- 
nmis.  Cavan.  Icom  Rar.  j.  pag.  4}.  tab^  ^68. 
fig.  2, 

Ses  racines  produifent  plufieurs  tiges  cylindri- 
ques ,  hautes  d*»!^  pied  &  pbs ,  gs^ntes^d^  feuilles 
radicales ,  nombreufes  j  filiformes  ^  très-aiguës  , 
un  peu  pbis  courtes  que  les  ti^s  \  deux  ou  trois 
feuilles  caulmaires,  ï  longue  gairte.  La  panicule  elt 
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deut  vakes  du  Galice  glabrai ,  trèitigiièsi  rkit^- 

ricure  longue  d'un  pouce  >  l'eaterseure  une  fois 
plus  courte:  celU  de  la  corolle  oblongue,  vcl'is 
à  fi  b.ife ,  tenni  'ée  par  trois  arêtcS  longues  «le 
trois  pouces  8^  plus. 

Cette  p'ante  croit  au  Chili,  aux  environs  de  U 
ville  de  Cuch^Cucha. 

21.  Aristide  à  épi  ovale.  Arljlida  marina. 
Cavan. 

Ariftida  paniculâ  fubfplcatâ  ;  ramuHs  alumaùm 
blni$  ^  fubquinqiitjloris  ;  callcibus  violaceis.  Cav^n. 
Icon.  Rar.  vol.  5.  pig.  44.  rab.  469.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinq  à  fîx  ponces;  fes 
feuilles  longues  de  trois,  roulées  a  leur  partie 
fopérieure.  La  panicule  reflemble  à  un  épi  ovale* 
alongé ,  de  deux  pouces  de  long  ;  les  ramifications 
alternes  deux  par  deux  >  les  fupérieures  très-cour- 
tes ;  les*  valves  du  calice  glabres ,  violettes ,  tr:s- 
aiguës  »  rintérieure  longue  d*un  pouce ,  l'exté- 
rieure one  fois  plus  longue)  la  valve  de  la  coro!ie 
terminée  par  trois  arêtes  prefqu'égaies  ^  longues 
de  deux  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  Tî^e  de  Mindanao,  pro- 
che Samboangan.  (Defcript.  ex  Cuvaa.) 

I3.  Arïsjlde  à  tige  droite.  Arifida  rlglda, 
Cavan. 

Ariftida  parti  eu  iâ  contraSta  ;  foUls  rigldis  ,  fu'^^ 
latls ,  culmo  paratlells  ;  arlftarum  mcdiâ  dupid  ton" 
giare.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  5.  pag.  44.  tab.  46p. 
fig.  2. 

Ses, tiges  font  glabres,  hautes  de  trois  pieds, 
garnies,  dans  toute  leur  longueur  >  de  feuilles  rot- 
des ,  longues  de  trois  ou  quatre  pouces ,  fubulecs, 
canaliculées,  redreffées  dans  la  direâion  des  ti- 
ges ,un  peu  épineufes  à  leur  foninnet.  Les  fleu0 
(ont  petites  ,  difpofées  en  une  panicule  reflerrée, 
longue  d'environ  fix  pouces  ,  compofée  de  pior 
fieurs  rameaux  placés  en  verticiiles  alternes ,  rad* 
fiés.  Les  valves  du  callice  font  violeues ,  prtfqje 
égales»  très-aiguës,  longues  d'une  ligne  &  demie; 
celle  de  la  corolle  plus  courte  que  le  calice»  fur- 
montée  de  trois  arêtes  i  celle  du  milieu  une  toii 
plus  longue. 

Cette  plante  croit  aux  ibs  Philîppifief  •  (  Dif^r. 
ex  Cavan.) 

24.  ARisTf0C  à  panieute  lâche.  Ariftida  /«jtj. 
Cavan. 

Ariftida,  pamieulâ  taxa  ;  ptdifeliis  fmdis ,  ehn^^- 
hV  ,  h^fidis  i  fpiciàlis  Urmlnaiihus  ,  ariftls  inferttè 

cQiUortiJr  Cavan.  Icooi  Rat*  f .  p»8*  44*  tab.4'^- 
fig.  I. 


peu  garnie ,  loneue  de  trois  pouces  s  fes  pédort- 

jûuk» flltofiMij btâtee j rtfoeenutc ifut teuiPs^ »* les I    -S*  radiiti  pf6AiHeM dèitigè!^ lad^le^ , f^<i 
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Ci  iêe5 ,  hautes  de  deux  pieds ,  garnies ,  dans  lear 
io'igjeur,  de  deux  ou  trois  Veuilles  roulées^  (a* 
iMîees,  glabres,  ftrîées  fur  leur  gaine  j  ies  radi- 
i  lies  presque  longues  d'un  pied.  Les  panicu^es  font 
0  oites,  làwhes,  longues  d'un  pied  &  plus  >  les 
nmincations  diftantes,  compiiiiiées ,  bifides ,  fup- 
p  rtant  des  ëpijîeis  longs  d'un  pouce  &  plus.  Les 
rilves  du  calice  font  hunes,  prefou'égales,  fubu- 
l^JSy  celle  de  h  corolle  un  peu  plus  courte,  ve- 
hi^  à  fa  bafe,  terminée  par  trois  arêtes  torfes  à 
le.ir  partie  inférieure  ;  celle  du  milieu  beaucoup 
l^iiis  longue.  Les  femences  font  oblongues,  cylin- 
d  Kjiies,  luifantes  ,  marquées  d'un  filion  longitu* 
di.jjl,  fortement  enveloppées  par  la  corolle. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Piiilippines  &  i 
Monre-ViJco.  (Difiript.  car  Cavan.) 

2^  Aristide  de  Luzon.  Arifiida  luiownfis. 
Cavjo. 

ArijV.dd  culmo  ramofo  ,  pankula  contraSiâ  ,  fpi- 
tuiîs  alterna  ïmplunbus  ^  arïflis  fuhâqualibus^C^SàTï, 

Icon.  Rar.  5.  pag.  4J.  lab.  470.  fig.  x. 

Ses  tiges  font  glabres ,  nombreufes  »  ramifiées , 
aniculées ,  hautes  de  trois  pieds  5  les  feuilles  rou- 
lées,  fubulées ,  peu  ouvertes;  les  radicales  nom- 
t'eufes,  longues  d'un  pied  ;  les  caulinaires  mtmies 
d'une  giîne  ferrée ,  lli  iée ,  longue  de  deux  pouces, 
L\  panicule  cft  reffc  rrée ,  longue  d'environ  quatre 
pouces,  compofée  de  ptufieurs  épillets  épars,  al- 
teines  j  les  valves  du  calice  très-aiguès ,  jaunâtres; 
l'ir.tericure  un  peu  plus  long-ie  ;  celle  de  la  co- 
roile  ohlongue,  roulée  à  fts  bor.-'s ,  velue  ï  fa 
baie,  furmomée  de  trois  arêtes  prefqu'égâks,  de 
la  longueur  des  valves  ;  les  femences  cylindriques^ 
couvertes  de  points  brunis. 

Cette  plante  croît  dans  Tîle  de  I^zan,  Tane 
des  Philippines.  {^Défcript.  tx  Cavan.  ) 

16.  Akistide  lâche.  Arifiida  vagans.  Cavan. 

Arifiida  pantcuU  ramulis  dîvaricatis ,  paucifloris  ; 

'ijlld  calicihus  iongiore  ;  arifiis  brevibus  ,   média 

r'cduciiore.  Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag.  4^.  tab.  471. 

fi^.  I. 

Ses  ractnes  produîfenr  des  tiges  glabres ,  hau- 
tes de  deux  ou  trois  pieds ,  rougtàtre.s  à  leurs 
nœu  <s  î  les  feuilbs  fubulées,  langues  d'un  demi- 
picii  5  les  fleurs  difpofees  en  une  panicule  très-lâ- 
che ,  peu  rameufes  ;  les  rameaux  était  $  ,  peu  gar- 
nis ae  fleurs  i  les  valvcs  calicinales  me^iiocrement 
a'Piiès  i  l'extérieure  plus  courte  ;  la  corolle  velue  à 
fa  bafe ,  furmoatée  de  trois  aréîts  j  celle  du  milieu 
plus  longue. 

Ct  tf  e  plante  croit  au  port  Jackfon ,  dans  la  Nou- 
velle-Hollande. (Dtfcrzpt,  ex  Cavan.) 

17*  AiusTiDB  interrompue.  Arifiida  inurrpta. 

Cavan. 
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Atif^da.  panlcula  ramis  virgatii  ;  forufk  fafziculis 
interrupùs  ;  corollâ  caiicibus  Iongiore,  Cavan.  Iconè 
Piar.  j.  pag.  45.  tab.  471.  fig.  i. 

Ses  liges  font  h  ut  es  de  trois  pie^is  ic  plus  j  ren* 
fiées  &  rougv  âtrt-s  à  leurs  r.œuds  j  les  feu Jks  droi* 
tes  ,  fubulccs  ,  longues  de  Q;::ux  pieds  \  It^s  gaines 
prefque  de  la  longueur  des  en:re  noeuds.  Les  pa-* 
nicules  font  compofées  <'e  lona^  éf?is  gréUs  \  Us 
ép:llets  n^édlocrcmcnr  pe.i.j.ncu'és,  réunis  par  faf-» 
cicuies  peu  épais,  dili.ns  les  uns  ies  autres  >  les  val* 
ves  du  calice  très-aigucs ,  l'intéiieure  plus  longuei 
celle  de  la  corolle  un  peu  p'us  longue  (^ue  le  ca* 
lice,  vtlue  à  fa  baie,  munie  de  trois  aiétts  bar* 
buesj  celle  du  milieu  plus  longue. 

Cette  plante  croît  au  Mexique,  proche  la  ville 
de  Chalma.  (  Defcript,  tx  Cavan,  ) 

18.  Aristide  de  Pana'xia.  Arifiida  umipes» 
Cavan. 

Arifiida  pauioulâ  coarâatâ  ^  longi^tmâ  ;  ramuliê 
alttrnaàm  ternis  ,  capiUaribus  ;  arijtâ  inurmediâ  Ion- 
giore, Cavan.  icon.  Rar.  j.  pag.  46. 

Ses  feuilles  font  roulées ,  fubulées ,  longues 
d'un  pied  &  demi}  fes  panicules  de  ménae  ioo# 
gueur ,  compofées  de  rameaux  capillaires  ^  trois 
par  trois  «  rapprochés  des  rachis,  portant  i  leuff 
fommet  envirpn  dix  fleurs  pédictllées,  alternes  | 
les  valves  du  calice  vertes^  fubulées  $  l'eittérieiic* 
un  peu  plus  coiirte  ;  celle  de  la  corolle  plus  loa* 
gue,  velu*^  à  fa  bafe;  les  deux  arêtes  latérales 
courtes  \  celle  du  milieu  lorvgue  d'un  demi  pouce« 

Cette  plante  croît  a  Tifthme  de  Panama.  (Dr/Iv'. 
ex  Cavan.) 

29.  Aristide  élevée.  Arifiida  elatior.  Cavan. 

Arifiida  culmo  ramcfo  ,  altijpmo  ;  paniculâ  elon- 
gatâ  ^  caticihus  violacé: s  ( carollâ  calice  duplà  lon^ 
giore  ) ,  ariftis  àqualibus.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  4, 
pag.  6;.  tJ>,  589.  fig.  I. 

Ses  tîffes  font  glabres^  rameufes ,  hautes  de  qua* 
tre  pieds,  renflies  &  un  peu  rougeâtres  à  leur» 
nœuds  i  les  feuilles  linéaires  ,  trè<-étroites ,  fou- 
vent  roulées  ,  très-aiguès,  longues  de  fix  i  Ao^aà 
lignes  j  les  panicules  fouvent  longues  d'un  pied  j 
interrompues  à  leur  partie  inférieure  j  les  raroeaui: 
redrcffés ,  inégaux ,  réunis  deux  ou  trois  j  les  fleurs 
alternes,  folicaires,  pédicelléesî  les  valves  du  ca- 
lice violettes ,  aiguës  i  l'intérieure  plus  longue^ 
celle  de  la  corolle  une  fois  plus  longue  que  le  car 
lice,  très- glabre  ,  furmcntée  de  trois  arêtes  pref- 
qu'egaks ,  du  double  plus  longu^es  que  \x  cordle. 

(Jette  plante  croit  dans  les  lieux  arides  &  pier- 
reux ,  non  loin  des  rivages  de  la  mer  ,  en  Efpa- 
gne  ,  dans  le  royaume  de  Valence.  (  Vcfcript.  ex 
CawLn*  ) 
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ARISTOLOCHE.  AnfiohchU.  Ce  georê  eft  fi 

naturel ,  qu'il  ne  peur  être  confon  iu  avec  aucun 
autre.  Les  rapports  qu'il  paroit  avoir  avec,  les 
T'ifiia  &  les  /ifarum  n'exiftent  que  d^ns  quelques 
parties  de  Tes  fleurs.  La  forme;  iingulière  de  ces 
dernières  efl  très-remarquable.  Quoiqu'elles  aien«^ 
peu  de  volume  &  d'éclat ,  on  en  neuve  cependant 
d'alfez  grandt  s  »  variées  dans  leurs  nuances  «  agréa- 
bleaient  por  dtuées  ,  1rs  unes  tortenicm  recour- 
bées &  offrant  le  niodèle  pnifait  d'une  pipe  de 
l'Orient  (ûrftohchh /,pko) y  *\'z\\tres  munies  d'un 
lube  ventre,  ou  globuleux  à  la  bafe,  pre  fqué  dro!t , 
rurn.onté  d'une  forte  de  languette  plane ^  prolon- 
gée, dans  que'quts  efpèces ,  en  un  long  filet  li- 
néaire oufétacé.  Ltis  un^-s  font  herbacées  :  c'tft  It 
plus  grand  nombre.  Qu*rlques-unes  font  lignetf-s. 
Farmi  celles  de  ces  dwrnièrfS  que  nous  femmes 

Parvenus  â  acclimater ,  la  p*us  intérefiante  eft 
arifiolocht:  fi^hon^  qui  vient  dans  pr^fquetous 
les  terrains  ^  en  pleine  tt  rre  ^  qui  ne  craint  point 
les  froids  de  Thiver ,  même  dans  nos  départemens 
méridicnaux.  Ses  grandes  &  belles  feuilles ,  Tes  ti 
ges  qui  s'élèvent  jufqu'au  fommet  des  plus  grands 
arbres  ^  tant  qu'elles  trouvent  un  appui ,  peuvent 
fournir  à  nos  jardins  une  de  leurs  plus  belles  dé- 
corations. Ses  rameaux  fe  foumetrent  à  toutes 
fortes  de  formes  ;  ils  s'étendent  en  paliffades  ,  fe 
courbent  en  berceaux  ^  fe  prolongent  en  guirlan- 
des ,  retombent  en  fcftons  »  &  procurent  beaucoup 
d'ombre  &  de  verdure.  Plufieurs  ariftolochrs  iouif- 
fent,  dans  l'Amérique»  d'une  grande  réputation^ 
comme  efficaces  contre  la  morfure  des  ferpens. 
On  a  attribué  d'autres  propriétés  aux  efpèces 
euro)>éenner$  j  oui  leur  ont  fait  donner  par  les  An- 
ckns  le  nom  qu  elles  ponent  S'il  eft  afTez  agréable 

I>our  l'oreille  ,  il  ne  rtft  guère  pour  l'imagination 
orfque  l'on  connoit  fon  étymologie  grecque. 

Espèces. 

i>  Aristoloche  réniforme.  Arîfiolockia  re- 
Hîjvrmis.  Willd. 

Arifiolochia  foiiîs  nniformibus  y  emarginatts , 
faUacttSi  cauU  voluhili  ;  coroUis  treBis  ^  punSatUy 
Idhio  fptithulato  ^  retufo  ^  incurvo  ^  ievi.  Willden. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  155. 

AnfioiochU  pehata,  Svartz ,  Obf.  )4i« 

«  Elle  reflemble  beaucoup ,  dit  Willdenov ,  i 
Yarifiohchla  peltata  Linn.  \  mais  elle  tn  diffère  par 
rinfertion  du  pétiole  fur  te  bord  des  feuilles ,  qui 
alors  ne  font  point  réellement  peltées»  mais  réni- 
formes.  Les  fleurs  ont  leur  languette  litTe  &  non 
bériflée»  obtufe  &  recourbée.  » 

Cette  plante  croit  â  Saint-Domingue.  ^ 

j.  Aristoloche  trilobée.  Arifiolochia  tnlo- 
buta.  Lam.  —  Jacq.  Obf.  i.  pag.  8.  tab.  3. 

Afijtolockia  (furinamenfis)>/ô/iM  triions,  taïUâ 


A  R  I 

voltMl  ieofpDis  cylindracfis  ,  ineurvii^  iâfi  vêÊtri* 
cufis  ;  lahio  coraato  »  piano.  Wil.d,  Spec.  Plant.  4. 
pag.  iji. 

4.  Aristoloche  trifide.  Arifiolochia  uifidû. 
Lam. 

Anftolochia  (  trilobata  )  ^  foUiâ  triMis ,  coule 
voluoiii  ;  jioribus  maximis  ^  bafi  faccatis  i  li'igA 
iifiedri'iong.Jpmd.  Svjnz,Obf.  bot.  }4l.  —  Wilid. 
S^ec,  Plant.  4.  pag.  151. 

Arifiolochia  (trilobata)»  foliis  trilobis y  câult 
volubiii  yfioribus  maximi».  Linn.  Spec.  i}6l. 

Comme  j'ignore  d'après  quelle  autorité  MM. 
Svartz  &  Wilidennw  ont  cru  que  VarifiolochU 
l'ifida  Lam.  éroit  Wr  fioloehiu  trilobata  de  Linné, 
&  non  celle  dt  crice  fous  ce  dernier  nom  pir  M.  de 
Lamarck  ,  je  me  borne  à  mentionner  ici  cette 
réforme ,  fans  pouvoir  en  expofer  les  raifons.  Ces 
deux  efpèces  (5  &  4)  ^  quel  que  fost  le  nom 
qu'elles  portent ,  feront  toujours  très- faciles  i 
diflinguer  par  l'appendice  de  la  corolle  ^  en  cœur 
&  fans  queue  daas  la  première ,  prolongé  «  dans 
la  fcconde ,  par  une  très- longue  queue  étroite 
&  linéaire. 

f.^  Aristoloche  de  Kœmpfer.  Arifiolochia 
Kœmpferi,  Willd. 

Arifio'oihia  folils  cordatis ^  hafiato-fuhtrilohis; 
cauU  xoluhïUi  ptduncuUs  unifloris ,  nudi*  %  coroUis 
infraSis ,  limbo  ovuto.  Willden.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  151. 

San-kakfo.  Kœmpf.  Amœn.  884.  ~>Badcks  ^  le. 
Kcempf.  tab.  49. 

Cette  plante  reflemble  beaucoup  i  Varifiolockié 
pcntandra;  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  deux  fois 
plus  grandes ,  par  fes  pédoncules  dépourvus  de 
bradées.  Ses  tiges  font  grimpantes  ;  fes  feuilles 
échancrées  en  coeur ,  hautes,  prefau'â  trois  lobes  > 
fes  pédoncules  uniflores.  Elle  croit  au  Japon,  l^ 

f.^*  Aristoloche  panduriforme.  Arifiolochia 

panduriformis ,  Jacq. 

Arifiolochia  foliis  ohlongis  y  aatminatls ,  cordâ^ 
tis  y  medio  utrinquit  angufiatis  ;  loèis  elongatis ,  0^ 
tufis  ;  cauU  volubiii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  ptg« 
i;a. 

Ce  n'eft  que  fur  le  port  de  cette  p*ante  qtie 
M.  Jacc|uin  l'a  jugée  comme  devant  appartenir 
aux  arifloloches ,  n'ayant  pas  pu  obferver  fei 
fleurs.  Elle  eft  d'ailleurs  très-reconnoiflable  par 
la  forme  particulière  de  fes  feuilles ,  ayant  de 
chaque  côté ,  à  leurs  bords ,  une  ëchancrure  oui 
leur  donne  la  forme  d'un  violon  $  elles  font  00* 
longues  y  échancrées  en  coeur ,  acuminées  i  les 
lobes  alongés  &  obtus.  Les  tiges  font  giimpaotes 
&  ligneufes. 

Cette 
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Cettâ  pUnte  croit  en  Amériqae ,  aui  environs 
de  Caracas,  ^ 

6,  AriSTOLOCHB  ridée.  Arïftolochia  rvgofa. 
Lam. 

Anfioioehîa  (  obA^faca  )  ,  fi>lus  cordatis  .  apice 
rorma^n/s ,  trinerviîf  ,  faètks  rtiicu!atO'V<nofis  ^  l#- 
mc/uojij;  cjuU  vofuiiii  ^  peduncuits  foiitariis.  Sv. 
Pro  'r.  ii6  ,  &  Flor.  Ind.  occid.  j.  pag.  if6},  — 
Wilid.  Spec.  Ptane.  4.  pag.  155. 

lo.*  Aristoloche  i  grandes  fleurs.  Anfiolo^ 

chia  grand: flora^  Svartz. 

Ariflol^chia  foliis  iato^cordatis ,  <auU  ifoluhiii , 
fcdur.culis  folitariis  ;  limbo  corolU  maximo  ^  intC'. 
aro  ;  lahio  Ungiffimè  caudato,  Svartz  »  Prodr.  IZI  « 
ce  Flor  lnd».occid.  3.  pag.  1566.  —  Willd.  Spec. 
Pianr.  4.  pag.  if  f, 

Ariftolockia  fcandens  ,  folits  amplioribus  ,  corda- 
tis ,  fiorum  fiaheltis  maximîs  ,  variegatis  .  in  appen- 
dice m  iongam  tenuemque  defineniîbus,  Brovn  j  Jam. 
329. 

La  forme  de  la  corolle ,  quoique  très-grinde  , 
diftingue  cette  belle  efpèce  deVariJiolackia  rin- 
gens.  Ses  tiges  font  grimpantes,  prefuue  ligneufes; 
Tes  rameaux  filiformes,  herbacés  s  les  feuilles  en 
cœur  >  un  peu  arrondies ,  entières,  ï  peine  aigi.ë$ , 
glabres  «  larges  de  quatre  i  cinq  pouces  \  Ls  fleurs 
folitjîres»  axiHaires^  pendant! s  s  le  tube  de  la 
corolle  venrru  un  peu  au  de  (Tus  de  fa  bafe,  blanc  ^ 
lomenteux  en  dehors ,  puis  rétréci ,  cylindrique , 
anguleux ,  fortement  coudé  ,  s'élargjffant  en  un 
liiTibc  entier ,  prefqu'en  cœur,  dont  4d  bord  infé- 
rieur fe  prolonge  en  une  lèvre  acuminée ,  termi- 
née par  un  appendice  linéaire  «  long  d'un  pied.  Les 
cjpfiiles  font  pendantes»  pédicellées,  à  fix  angles, 
à  iix  loges,  contenant  des  femences  nombreufeSj 
comprimées  j  arrondies. 

Cette  plante  cr^^it  fur  les  balTes  monugnes^  i 
la  Jamaïque.  ^  {Defcripu  tx  Vakl,  ) 

lo.**  Aristolocçh  en  gueule.  AriJtolocUa 

rjnsens.  Vahl. 

Arifiolochia  foliis  fubrotundo-cordans  ;  ftipulis 
folîtjriis  9  fitbrotuttdis  ,  cordatis  y  ampltxicaulibtu  ; 
cdulc  volubili  ;  coroUis  adftendauibus ,  bilahiaiis  ^ 
iahio  fuptriorifpathtdato ,  infiriore  ianccoiato. 'WiWd* 
Spec.  Plant.  4.  pag.  165.  —  Vahl,  Symbol.  }. 
pag.  99. 

Arifiolochia  grandifiora.  Vahl ,  Symb.  2.  pag.  94. 
tab.  47.  (  Exciuf.Jynon,  ) 

Cette  belle  elpècè  »  diftingoée  par  la  grandeuc 
&  par  la  forme  et  fa  corolîe  •  a  des  tiges  glabres, 
cylindriques  ,  grimpâmes  ;  des  feuilles  pétiolées , 
prefque. rondes,  échancrées  en  corur ,  larges  de 
crois  ponces  &  plus,  glabres  à  leurs  d«ux  fa« 
^^   &QtûHlqu/l.  SuppUrnsM.  Tpmg  i. 
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ces ,  glauques  en  deffous ,  veinées  •  réticulées , 
marquées  de  cinq  nervures;  deux  ftipules  larges 
d'un  pouce ^  axillaires ,  inégales ,  pedtcellées.  !.a 
corolle  eft  longue  de  fix  à  fept  pouces,  traverfée 
en  dehon  de  veines  réticulées  &  purpurines ,  ta- 
chetée en  dedans.  Le  tube  efi  très-enflé ,  ovale  i 
faparrfeiofirîeure,  courbé,  puis  redrefie,  dilaré 
i  fa  partie  fupérieure  »  divifé  prefqu'en  deux  lè- 
vres; Tuoe  en  forme  de  fpacule  ;  l'autre  inférieure 
beaucoup  plus  longue  ,  lancéolée ,  obtufe. 

Cette  plante  croît  i  la  Jamaïque.  {Defiript,  ex 
f^akl,  )  , 

xi>  Aristoloche  barbue.  Arifiolochia  bar^ 
basa,  Jacq. 

Arifiolochia  foliis  cordatis,  oblongis  ;  cault  volu" 
bili  ,  corolUs  rt&is  ,  limbo  dUatato  ,  labio  fpatha^- 
lato^  apice  barbato,  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  i  j6.. 
—  Jacq.  Icon.  Rar.  3.  tab.  608 ,  &  Collt^ék.  3. 
pag.  axi.  - 

Ses  tiges  font  fort  longues ,  ligneufes ,  grim- 
pantes ,  divifées  en  plufieurs  rameaux  alternes  » 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  akerres,  glabres  à* 
leurs  deux  faces^  oblongues ,  profondément  échan-  ^ 
crées  en  cœur  à  leur  bafe;  les  lobes  obtus.  Les 
fleurs  font  folitaires ,  pédonc^lies  :  la  corolle 
droite  1  infundibuliforme  à  fa  pirtie  inférieure  , 
dilatée  i  fon  limbe  s  la  languette  en  oyaie  ren*» 
verfé ,  prefque  fpatulée ,  hériflée  de  poils  vers  foB 
fommet.       \ 

Cette  plante  croit  dao|  la  province  de  Cann 
cas.  ^ 

II.'*'*  Aristoloche  parfumée.  Arifiolochia 

fragrantifitma.  Ruia. 

Arifiolochia  foliis  cordatis  ,  acumirtatis  ,  mitibus^ 
cauU  fhuicofo  ,  fcandirue  ;  peduncidis  folitariis  fin 
ternis  ,  unifioris  ,  brevibus,  Ruiz  ,  Memor.  fobre  laS . 
virtur.  de  bejuco  délia  Strella.  Madrid,  1 8of .  p4g« 
46.  Icon.  — Perf.  Synopf.  Plant,  a.  pag.  517, 

Sts  tiges  font  ligneufes  &  grimpantes ,  garnies 
de  feuilles  alternes ,  douces  au  toucher,  entières,  « 
acuminées  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  axillai-» 
res,  très- odorantes  i  les  pédoncules  courts,  foli* 
taires  ou  réunis  au  nombre  de  deux  ou  trois ,  unir 
fiotes.  La  corolle  eft  brune,  lavée  de  rofe ,  velue 
en  dedan&i  fon  tube  cylindriques  fon  limbe  obli*' 
que  •  prolongé  par  une  languette  réfléchie  i  foi| 
fommet. 

.  Cette  plante  croie  dans  les  forêts  du  Péroi^.  Les 
Indiens  emploient  fes  tiges  pour  fabriquer  d^s 
cordes  groflières  &  des  cables.  T> 

13.  AaiSTOLOCHE  de  l'Inde.  Anfiolochia  indica^ 

Linn.  —  Lam.  111.  Gen,  tab.  733.  fig.  a.  —  Gafrtn, 
de  Frudt.  &  Sem.  tab.  14. 
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lé.  AmsTOLOCHfi  à  grandes  feHiUes, 
tochia  mûcrophyUom  Lani» 

Ariftohekia  (  fipho  )  ^  foUis  cordatis  ,  petîoUtîs  ; 
f9rihus  folkariis  ;  iimho  trifido  j  étquali  ;  bra&eâ 
ovaiâ;  cau/e  votuhili ^fratefcenu,  Lhértt.  Stirp.  IJ. 
tib.  7.  —  Ait.  Hort.  Rtv.  j.  pig.  ji  i.  —  Mien. 
Flor.  boréal.  Amer.  2.  pa&«  161. 

!6,*  Àkistolocre  éleTée.  Ariftohekia  ahif- 
fima.  Desfonc. 

Ariftoiockta  eauli  frutteofo^  fcandetue  ;  foliis  pc 
nnnantihus,  cordatis ,  undulatis;  fioriius  folitariis  , 
imcurvis  ;  pidunculh  petido  tongiorihus,  DesFont. 
Flor.  aciant.  vol.  x.  pag.  324.  tab.  249. 

Ariftolockia  cretica  ^  fcanderu  ^^  altij/lma  ,  pifioio^ 
Mafolih.  Tourn.  CoroFI.  pag.  8.  —  Schaw.  Spec. 
©•.  49. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  Y  ariftolockia  y<m- 
ptrvirent  ^  dont  elle  diffère  par  Tes  tiges  ligneufes  ^ 
grimpantes  «  très-élevées  \  par  fes  Feuilles  trois  fois 

tlys  grandes  :  elle  parvient  à  la  baateur  de  dix* 
uit  â  vingt  pieds ^  elle  efl  foutenue  par  les  arbres, 
autour  derquels  elle  s'entoi tille.  Sa  tige  efi  de  la 
groOèur  du  pouce  ^  dtviiëe  en  rameaux  grêles  ^  foi- 
hles ,  tortueux  »  ftriés  ^  fort  longs ,  garnis  de  feuiU 
les  alternes^  pëtiolées ,  ovales-oblongues ,  ëchan- 
crées  en  cœur  \  leur  bafe  ^  fermes ,  luifantes^  d'un 
vert- foncé,  entières ,  légèrement  ondulées  à  leurs 
bords  j  un  peu  obtufes,  longues  de  deux  pouces 
&  plus  y  larges  d'un  pouce  &  demi  \  les  pétioles  à 
peine  longs  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fituées  dans  l'aifleiie 
des  feuilles  ,  foutenues  par  un  pédoncule  fili- 
forme» incliné^  plus  long  que  les  pétioles.  La  co- 
rolle eft  courbée ,  arquée ,  d'un  pottrpre*foncé  en 
dehors  j  jaune  &  fiUoonée  de  lignes  brunes  en  de- 
dans; le  limbe  prolongé  en  une  languette  droite , 
lancéolée 3  un  peu  obtufe,  entière^  lescapfulrs 
pendantes,  cylmdriques»  obtufes ,  de  la  grofTeur 
du  pouce ,  à  nx  pans,  à  fix  loges  \  les  fcmences  lif- 
fes  &  en  forme  de  cœur. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desibn- 
raines  fur  le  mont  Atlas  &  aux  environs  d'Alger. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  |> 

(ir.v.) 

Ohfervations»  Varifioiockia  gtaïua  (^  Desf.  Fior. 
atlaor.  tab.  ^co) ,  que  M.  Desfbntaines  dit  être 
tiès*rapprochee  de  la  précédente,  &  n'en  différer 
que  par  fes. feuilles  plus  courtes  &  obtufes ,. par  fes 
corqlles  d'un  pourpre-violet  &  par  fon  limbe  ovale 
£r  trois  fois  plus  large ,  me  paroit  être  la  ménae 
plante  que  I'Aristoloche  glauque,  n*.  11. 

i8r  Aristoloche  de  Crète.  Ariftolockia  cnt^ 
tica.  Lâm.  —  Desfont.  CoroU.  Tournef.  pag..  11. 
lab.  7. 
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iS."*^  Aristolochb  à  braâéet.  AriftolctkU 

braStata,  Retz. 

Ariftolockia  foliis  cordatis  ,  oktufs;  caait  itifrmo  , 
ftonhus  foCitariis  ;  hraStis  cordatis  «  petioiatis  Reiz. 
Obfervt  ;.  pag.  29.  —  Willden.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  160. 

Ses  tiges  font  foibles ,  herbacées ,  flexoeufês  » 
ftrîées ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ar- 
rondies, échancrées  en  cœur  i  leur  bafe,  obtufes 
i  leur  fommet.  Les  fleurs  font  folitaires ,  axillai- 
res^  >  portées  fur  des  oédoncules  fimples  »  uniflores  » 
plus  courts  que  les  feuilles  i  les  braâées  en  cœur  ^ 
pétiolées.  La  corolle  fe  prolonge  i  fon  limbe  en 
une  boguette  aloDgée  &  courbée. 

.  25.  Aristoloche  ronde.  Ariftobckim  rottasda. 
Linn. 

Var.  il.  Linn.  —  Ariftolockia  pattida.  TVllld. 

Ariftolockia  foliis  cordatis  ^  ovatis»  ohtufsj  tmar^ 
ginatis ,  petioiatis  ;  lohis  divaricatis  ,*  cauUftxuofo  , 
ereHiufculo  ;  pedunculis  folitariis ,  unifions  ,*  corollts 
ertBis;  labio  lanceolato  ,  retufo,  Willd.  Spec.  Plant. 
4.  pag.  162. 

25."^  Aristoloche  jaune.  Ariftolockia  iutta^ 
DesfoiK. 

Ariftolockia  eattle  ereBo  ,  non  fcandeme  ;  foiiit 
cordatis  ;  ftoribms  folitariis  ^  lunis  ;  caiicis  iimbo  in- 
curvo  ,  fomicato;  capfuUs  cernais.  Desfont.  Corull. 
Tournef.  pag.  13.  tab.  8. 

Ariftolockia  orientaiis  ,  rotanda ,  folio  oUomgo  , 
cordifirmiifiort  tabulato,  luuo»  Tourn*  CoioU.  9. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  Ta- 
riftoloche  ronde  {  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  jau- 
nes ,  dont  b  iattguette  eft  plus  courte,  un  pea 
pointue.  Ses  racines  font  dures ,  charnues ,  arron- 
dies ,  quelquefois  cylindriques  :  il  s'en  élève  une 
tige  grêle,  foible,  flriée,  rameute  à  fa  bafe, 
garnie  de  feuilles  glabres ,  en  cœur,  entières,  c4h 
tufes  ,  fouvent  échancrées  au  fommet,  longues 
d'un  à  deux  pouces  ;  les  pétioles  courts.  Les  fleurs 
font  folitaires,  axilhires  ,  prefque  fefliles;  lesco* 
rolles  jaunes,  renflées  à  leur  bafe  ,  infenfibletnent 
élargies  vers  leur  fommet,  terminées  par  une  lan- 
guette voûtée ,  recourbée  &  un  peîi  pointve  ; 
l'entrée  du  tnbe  d'un  violet-foncé;  les  ctpfules 

[>endames,  pyriformes,  fillonnées,  i  fix  loges po* 
yfpermes. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  (  Uefcripu  en 
Desfont.) 

2&  Aristoloche  longue.  Ariftolockia  longa. 
Linn.  —  Lanu  III.  Gen.  tab.  735.  figî  1. 

^  Ariftolockia  (2iA)OreCcais)  ,'/6iiis  €or^daio4am> 
cêoùttis;  caule  sKeâo,  fnticofo.  Liom  Spec.  1^62. 

1  -^Hon.  Cli£  433.-*  MilLDiâ.  nV^. 
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Arîflohchia  poiyrki^Qs ,  auricutatis  fû/its  ,  vifgi" 
nlanu,  Plitkeo,  Almag.  yi.  tab.  68.  fig.  i*^ 

An  arifiolochié  ferptrUaria ,  var*  /l?  Lam.  n^.  II. 

Ses  tiges  foot^droitbs  &  ligneufes  \  Tes  feuilles 
hncéolées  ^  échaociées  en  cœur.  Elle  croît  dans 

l'Amérique.^ 

ARISTOLÔCHIA.  (  Kiyrj  Aristoloche.  ) 

ARISTOTELEA.  Lour.  Flor.  cochîn.  Genre 
de  plantes  monocotylédones ,  de  la  famille  de$ 
orcnidées,  établi  parLoureiro',  fcqui  doit  rentrer 
dans  le  genre  luouia  deSirartz*  (^^.  Neottia^ 

ARISTOTELIA.  LaiD.  lU.  tab.  399.  (  Fcyq 

MAQUI,5tf/>f/.) 

ARMARINTE.  Cachrys.  Ce  genre  eft  dîftingué 
par  Tes  fruits,  affer  grands  ,  ovales ,  cylindriques , 
ar.guleux  ^  velus  dans  la  plupart  des  efpèces ,  je- 
couverts  d'une  écorce  épaifle  &  fongueufe, 

I.  ArmaRiNTE  â  fruits  lifles.  Cachrys  Uvîgata. 
lam.  —  Pourr.  Au.  Tolof.  3.  pag.  309. 

Cachrys    Morifotù,  Alliopi,  Auâ.   pag.  23.  «-*- 

Vahi,  Symb.  3.  pag.  49. 

Cjckrys  Ubanotis»  Couan,  Illudr.  pag.  la.  Kon 

Uni, 

Cackryg  ^fieticedanoides  )  9  /I/rVi  filiformibui , 
Uvibus  i   invoiucrts  pinnarfidis  ;  femine  levi  ^  non 

fu.cjco  ^fcmurtii.  Desf.  Fiof.  atlant.  i.  pag.  150. 

3.  AnxcARiNTi  de  Sicile.  Cachrys  ficiUa.  Ljnn. 
—  Lam.  m.  tab.  aoj. 

f.  ARMARINTE  à  feuiHes  de  panais.  Cachrys 
p'ifiinacea.  Lam. 

Cachrys  (  tomentofa  )  9  foUis  lohatis  ,  villofis  , 
dentatis  y  fcmine  teretij  tomentofo.  Desfont.  flor. 

JitUui.  t.  pag.  149. 

•    Myrrhis  annua  ,  lufiMnica ,  ftmitie  vUlofo ,  pafii" 
naceé  Ptiêvdfo4ip.  Toumef.  Inft.  R«  Herb-  315- 

Cuchrys  (  panacisfoliâ  )  ^folits  pinnatis  urnacif" 
que  ;  friioUs  Mongfs  ,  crtnaùs  ;  ftminihus  hirfatis, 
Vahl,Syi»ib.  i.fag.  if. 

7.  ARMARINTE  de  U  Taurîde.  Cachas  taurica. 

Willd. 

Cachrys  faHis  HpauÊttU  ;  frûpliâ  itntanèus ,  asu- 
lis  ;  fcMiiniàus  fikmiis  p  Và^reuUùs.  Willden.  Spec. 
Haut,  l.pai^*  1410. 

An  cachrys  iiSanat'is  T  Piïl.  Tnd.  FTor.  tauf. 
Cette  plante  fe  diftingue  de»«tttres'ef{>èces  par 
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fes  fruits  9  beaucoup  plus  petits  9  charger  de  gros 
tubercules  i  par  fes  fleurs  dicïques  i  elle  rcffemble 
d'ailleurs  beaucoup  au  cachrys  ficula.  Ses  feuilles 
font  plus  étroites  j  deux  fois  ailées  s  les  folioles 
linéaires  9  aiguës.  Les  ombelles  n'ont  point  dm* 
volucre  univerfel.  Celui  des  omb^llules  eft  com- 
pofé  de  huit  à  dix  folioles  linéalxes.  Les  femences 
fpnt  trois  fois  plus  petites  que  celles  du  cachrys 
ficula  i  elles  font  fillonnécs  ,  garnies  de  plufiêurs 
rangs  ferrés  die  tubercules  globuleux  j  quelquefois 
rougeâtres. 

Cette  plante  croit  dans  la  Tauride  &  dans  b 
Sibérie.  (Defcript,  tx  Willd.  ) 

8.  Armarinte  à  petits  firuits.  Cachrys  mîcro" 
sarpos, 

Cachrys  foliis  tripanjto-decompofitis  9  foliolis  ft'^ 
iaceis ,  Jcniulbus  glabratis  j  firiis  srtnatis.  Tabl.  dc 
la  mer  Cafp.  n^.  9. 

Elle  parcit  fe  rapprocher  »  par  foa  port  &  par 
fes  feuilles  »  du  cachrys  ^labrata.  S^$  femences  font 
également  glabres  9  mais  cannelées  &  créntlées 
fur  leurs  angles  s  elles  font  d'ailleurs  ^beaucoup 
plus  petites  $  les  feuilles  â  trois  principales  divi^ 
fions  9  plufiêurs  fois  ailées  \  les  folioles  fétacées. 

Cette  plante  croit  fur  les  bords  pierreux  des 
ruiiTeaux  •  dans  les  lieux  montueux  j  entre  Cuba 

&  Schamachie.  ^ 

"^  Armarinte  à  tige  bafle.  Cachrys  humilii. 
Schousb. 

Cachrys  foUis  fupra  dtcpmpofitts  1  glairisj  foliolis 
lînearîbus  ,  trifidts  ,  mucronatis  y  ft minibus  glakriuf- 
atlis.  Schousb.  Maroc,  edit.  germ.  pag.  1 19. 

Ce  n'en  peut-être  encore  aucune  variété  du 
cachrys  levigdta ,  à  tige  plus  barfe,  &  dont  les  fe- 
meuces  font  un  peu  moins  glabres.  Les  feuilles 
font  glabres  ,  plufiêurs  fois  ailées  s  les  folioles  ii- 
néaires«  trifides  &  mucroxiées. 

Cette  pfante  croît  dans  le  royaume  de  Maroc  j 
proche  le  cap  Sparcel. 

^  Cachrys?  (crifpa),  /ôliis  nnltifidis  ydichotO' 
misi  fofKnis  lintaràbus}  cauie  kamUi  y  fuhdichotomo; 
fi  minibus  (parvuHs)^  ali^  tenaibsu  ,  undmlato  erifpis. 
Perf.  Synopf.  Plant,  i.pag.  311. 

An  laftrpiiium  ?  Ex  horto  Lemoonier. 

ARMENIACA,  {Voyci  Abricotier.) 

ARMOISE.  Arterhifia.  Tournefort  avoît  dîvîiîé 
en  trois  genres  plufiêurs  des  plantes  q^ue  Lion<é  t 
réunies  en  un  feul.  Oo  pourrait  très-bien  le  divi^ 
fer  en  déuX  9  rangeant  avec  TournefoR  9  pariml 
)es  armoifes,  toutes  tes  efpècês  dont  le  réceptaclç 
eft  nu  ^  fi?  parïxd  ïei  àbflnthes  celles  qui  ont  leuc 
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réceptacle  hériffé  de  poils.  Les  aurams  (abrotd' 
num)  appartiennent  à  la  première  divifion.  Tour- 
nefort  n  en  a  fait  un  genre  que  d'après  leur  port* 

Plufieurs  plantes  j  renferniées  dans  ce  genre  j 
portent  des  noms  vulgaires  qui  en  ont  fait  la  répu- 
tation. L'armoife  commune  (  ûrtemîfia  vulgaris )  ^ 
vulgairement  herbe  de  la  Saine-Jean  ,  que  Lobel 
appelle  encore  ia  mire  des  herbes  (mater  herbarum)^ 
porte  le  nom  d'une  plante  atnfi  nommée  par  Diof- 
coride  j  mab  que  bien  certainement  nous  ne  con- 
noiflbns  point ,  &  qu'il  nous  fera  toujours  impof- 
fible  de  reconnoitre  d'après  le  peu  qu'il  en  dit, 
&  malgré  fes  nombreux  &  diffus  commentateurs. 
Quoi  qu'il  en  Toit  ^  la  plante  de  Diofcoride  a  été 
nommée  artemifia  j  au  rapport  de  Pline ,  par  la 
reine  Artémife',  époufe  de  Maufole ,  roi  de  C^arie  ^ 

3ui  lui  a  donné  fon  propre  nom  »  au  lieu  de  celui 
e  parthenis  ou'elle  portoit  auparavant.  Peut*étre 
auliî  a-t-clle  été  ainfi  nommée  du  mot  grec  Arthe- 
mis,  furnom  de  Diane  j  qui  paffoit  pour  favorifer 
les  acconchemens  >  cette  plante  ayant ,  dit-on , 
les  mêmes  vertus.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  remarqua- 
ble 4  &  fur  quoi  il  eft  bon  d'éclairer  le  leâeur  « 
c'eft  qu'en  employant  le  nom  armoife  de  Diof- 
coride peur  une  plante  qui  n'eft  point  ta  fienne  ^ 
mais  bien  celle  qu'a  fait  graver  fon  commentateur 
Matthiole  ,  nous  lui  avons  en  même  tems  attribué 
Jes  mêmes  propriétés  »  &  l'erreur  s'eft  confervée 
depuis  Dioicoride  jufqu'à  nos  jours.  11  fuffit  «  pour 
s'en  convaincre  j  d'ouvrir  tous  les  livres  de  ma- 
tière médicale  ^  &  tous  ceux  qui  traitent  des  pro- 
priétés des  plantes  :  il  eft  même  des  provinces  où 
on  lui  rend  une  forte  de  culte  fuperfiitieux.  Si  on 
la  ramaflTe  la  veille  de  la  Saint-Jean ,  &  qu'on  ait 
foin  de  la  placer  au  deflus  de  la  porte  des  maifons 
ou  au  plancher  d'une  chambre  »  elle  en  écarte  les 
enchantemens  &  la  foudre.  J'ai  vu  les  habitansde  > 
quelques  contrées  ^  en  Picardie  ^  fe  livrer  avec 
confiance  à  ce  genre  de  fuperftition. 

Vabfinthe ,  dont  la  fignification  ^  en  grec  ^  an- 
nonce qu'elle  n'eft  point  potable,  que  d'autres 
appeloîent  auili  batkupicron  a  caufe  de  fon  extrême 
amenume ,  eft  mentionnée  dans  Théophrafte  en 
trois  on  quatre  endroits,  qui  ne  fait  que  la  nom- 
mer en  parlant  des  lieux  où  elle  croit  ^  &  de  fon 
cxttême  amertume.  Diofcoride  en  dit  davantage^ 
&  l'on  eft  autorifé  â  croire  qu'il  a  parlé  de  l'ab- 
£nthe  communç  &  de  la  Pontioue  {éinemiûa  vu/- 
garis'ponùea  Linn.  ) ,  &  probablement  de  i  abfin- 
the  maritime  ou  d'une  efpèce  voifine.  Ses  pro- 
priétés &  fes  ufages  font  encore  à  peu  près  les 
mêmes  que  ceux  qui  ont  été  iniiqués  par  les  An- 
ciens. Les  Modernes  n'oat  prefque  fait  que  répé- 
ter ce  qu'ils  en  avoient  dit.  Son  odeur  forte  & 
aromatioue ,  fa  faveur  amère ,  annonçoient  zf{t% 
tju'elle  devoit  avoir  une  aâiun  puiflante  fur  nos 
organes.  Uaurpne  (  artemifia  abiotanum  Linn,  )  , 
d'une  odeur  pénétrante ^  très-agréable  j  fe  trouve 
dans  Théophiafie  fous  le  nom  d^abrounon^  qui 
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figmfie/mmD#Xf/fcjparce  qu'elle  oonfienre  fin  feuil- 
les une  partie  de  l'année»  ou  qui  lupetufe  manger, 
i  caufe  de  fa  faveur  amère  &  pleine  d'âcreté.  Diof- 
coride en  cite  deux  efpèces.  Les  Anciens  n'ont  pas 
manqué  de  lui  attribuer  un^crès-grand  nombre  de 
propriétés  ^  parmi  lefquelles  il  peut  s'en  trouver 
quelques-unes  de  réelles.  Il  n'exifte  chez  les  An- 
ciens aucune  defcriptîon  qui  puifle^  fe  rapporter  i 
i'eftragon  (  artemifia  dractuiculus  Linn.  ).  On  doit 
croire  qu'ils  n'ont  point  parlé  de  cette  plante. 

i>  Armoise  argentée*  Arumifa  argentea. 
Lhérit. 

Artemifia  fruticofa ,  ferieea  ,  foUis  pàpalmatis 
pinnatifvei  ùciniis  lato^linearibus ,  rtmotis.  LbériL 
Sert.  Angl.  12.  tab.  i8. 

Artemifia  fruticofa  ^foliis  bipinnatifidis  ^fericeis, 
candidis  y  foliolis  lanceotato-lineanbus  ^toribus  gio-' 
bofis  }  ramulis  fioriferis  ,  virgatis.  Ait.  Hort.  Kcvr. 

}.  pag.  170.  —  Willd.  Spec.  Plane.  }•  pag.  i8ao. 

Ceft  un  fort  bel  arbufte  ,  remarquable  par  le 
duvet  foyeux  &  argenté  qui  recouvre  fes  feuillts^ 
ainfi  que  par  fes  tiges  &  par  fes  rameaux  d'un  blanc- 
éclatant ,  raboteux  après  la  chute  des  feuilles. 
Celles-ci  font  alternes  ^  pétiolées  j  prefque  pal- 
mées ou  pinnatifides  s  les  folioles  diftantes ,  li- 
néaires-lancéolées^ un  peu  obtufes  4  entières  oa 
a  découpures  rares.  Les  fleurs  font  jaunâtres  ^ 
globoleufesj  pédonculées,  placées  fur  les  jeunes 
rameaux ,  formant  ^  par  leur  enfemble^  une  pani- 
cule  alongée  ,  médiocrement  étalée.  Le  réceptacle 
eft  velu. 

Cette  plante  croît  aux  lies  Canaries  &  à  Ma- 
dère. On  la  cultive ,  conune  plante  d'oroenient , 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  (  ^.  v.  ) 

a.  Armoise  commune.  Artemifia  abfituhinm. 
Linn.  ^ 

Abfinthium  vuigare.  Lam.  IlIuRr.  Gcn.  tab.  695. 
fig.  I. 

f .  Abfinthium  infipidum,  J.  Bauh.  }.  pag.  175. 

Artemifia  (  inodora  )  >  foiiis  compcfitis ,  tomtn* 
tofis  ;  fioribus  fubglobofis  ,  rectpiaculo  vii/ofo^  MiU. 
Dia.  n*.  16. 


i".  Arumifia  (  fiverfiana  )  ^foliie  fubUêomis  ^ 
Unis  bipinnatifidis  ;  fioralibus  trifidu  Umctùlatifve  9 
ramos  panicuû  fubâquantibus  ;  foribus  gtobofU ,  pe» 
dunculatts  ,  nutantibus  i  calicibus  fcanofiàm  WiUdeD. 
Spec.  3.  pag.  1845.  —  Ehth. 


MiHer  regarde  comme  une  efpèce  dtfKnâe  la 
variété  A  ,  qui  fe  multiplie  par  femences  Telle  eft 
inodore  J  &»  quoique  très-femblable«  par  fon 
port ,  à  l'armoife  commune ,  elle  s'en  diftiogue 
par  les  découpures  de  fes  feuilles  plu»  larges.  Le 
réceptacle  eft  velu. 
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Quant  i  h  vatiété  f^  origin»re  de  Sibérie , 
également  très  -  rapprochée  de  l'armoife  corn- 
miine ,  WîlMeoov  la  regarde  comme  devanc  en 
êrre  diflmguëe  comme  efpèce ,  par  fes  racines 
bifannpelles,  par  fes  feuilles  deux  fois  ailées^par 
fes  Folioles  moins  blanches ,  toutes  aiguës  s  celles 
qui  accompagnent  les  fleurs ,  très-longues  ,  tri- 
fides  ;  les  calices  fcarieiix  &  le  réceptacle  pileux. 
Ces  deux  derniers  caraûères  exiftent  dans  I  ar- 
nioife  commune. 

i.f  Armoise  faufle  abfinthe.  Arumifia  aijtn" 
ikioides.  Hort.  Parif. 

Artemifia  foliis  pinnatts ,  fiAviridihus  ;  pinnis 
pinnatijido'incifis  ,  acutis  ;  fioratibus  fuàfimpUcibus  ; 
fioribus  nuiantibus,  globoju,  (N.) 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  l'ar- 
moife  commune  5  elle  répand  une  odeur  puante , 
approchant  de  celle  de  Vanihemis  cotula.  Ses  tiges 
font  droites,  herbacées  j  cannelées  «  fiduleufcs, 
hautes  d'environ  deux  pieds,  très-rameufes  s  fes 
feuilles  vertes,  ailées,  un  peu  plus  pâles  en  def- 
fous  ;  les  folioles  prefque  pinnatifîdes,  incifées, 
aiguës;  les  feuilles  florales  iimples  ou  quelquefois 
trifiJes,  plus  longues  que  les  fleurs.  Celles-ci  font 
jaunes,  globulcufes ,  pendantes,  pédonculées, 
formant  une  très-longue  panicule  droite.  Les  ca- 
lices font  fcaricux  ;  le  réceptacle  pileux.  Seroic- 
ce  la  même  que  V antmi fia  fixe rfiana  Willd.? 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  J'ignore  fou  lieu  oatal.  ^  (  f^.  v. } 

3.*  Armoise  rampante.  Arumipa  rtpens,  Willd. 

Artemifia  foliis  albido-fericeis  ,  pinnatts  ;  pinnis 
iripartitis  ,  linearibus  ,  atutis  ;  rameis  pinnatis  ^  fie- 
ra i  bus  fimplicibus  ^  caule  ereUe  ;  fioribus  fubfùtundis  ^ 
pecuncuiatis  ^  cernuis.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag. 
1 840.  —  Pallas. 

Cette  plante  répand  une  odeur  agréable  j  elle 
fe  rapproche  de  Yanemifia  pontica.  Ses  racines  font 
rampantes^;  les  tiges  flérilés  cpuchées  $  les  fertiles 
redredées  «  Toyeufes,  i  rameaux  paniculés.  Les 
feuilles  font  foyeufes  &  blanchâtres  ;  les  cauli- 
paires  Amplement  ailées }  les  folioles  à  trois  dé- 
coupures étroites,  linéaires,  aiguës  {  les  feuilles 
florales  fcfljles ,  étroites  ,  linéaires  ,  (impies  ou 
trîHJes.  Les  fleurs  font  arrondies  &  pendantes, 
foutenues  par  dc%  pédoncules  uniflores.  Leur  ca- 
lice efl  blanchâtre ,  compofé  d'écailles  obtufes  ôc 
velues,  accompagnées  ordinairement  de  trois  pe- 
tites feuilles,  plus  courtes  que  les  pédoncules  s 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ^  (Defcripi. 

iX  Willd.)  .  ,-r  s       j     r 

y*  Armoise  d'Orient.  Artemifia  orientalis. 
Willd. 
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Artemifia  foliis  incano-fcriceis ,  znfertoribus  pin* 
naiis  y  pinnis  tripartitis  ,  Juperioritus  pinnatis  y  /»«!• 
nis  Unearibus  indivifis  ;  caule  ereélo  ,  paniculato  / 
paniculâ  vir^atâ  ;  fioribus  pedunculatis ,  fubrotundis  ^ 
nutantibus,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1836. 

Artemifia  aufiriaca  ,  var.  j5.  Lam. 

Cette  plante  ,  d'après  Willdenov,  difl"ère  de 
V artemifia  aufiriaca  Jacq.  par  fon  port ,  par  fon 
odeur,  par  (es  feu  lies  toutes  ailées ^  par  fes  pa- 
niculés étroites,  aloDgée^.  Ses  tiges  font  droites, 
blanchâtres,  hautes  d  un  piôd  ou  d'un  pied  Se 
denii ,  garnies  de  feuilles  d'un  blanc  loyeux  ;  les 
radicales  &  inférieures  deux  fois  ailées  s  les  pin- 
nules  triades ,  linéaires  î  les  fupérieures  fefliles  » 
ailées  5  leurs  pinnules  entières ,  linéaires.  La  pa* 
nicule  eft  compolee  de  rameaux  droits,  fimpL-s, 
courts,  très-rapprochés  des  tiges;  les  calices  com- 
pofés  d'écaiUes  obtufes ,  blanchâtres  3  le  récep- 
tacle nu. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient.  %  (  Defi^ript.  est 
WiUd.) 

r>*  Armoise  de  la  Tauride.  Arumifia  tauriea. 
Willd. 

Artemifia  foliis  încanis  ^  inferioribus  bipinnatis  ^ 
fuperioriius  pinnatis  f  pinnis  lineari  ^filiformibus  , 
caule  ertâo  ;  fioribus  oblongis  ,  fefiUibus.  Willden^ 

Spec.  Plant.  3.  pag.  1837. 

Artemifia  Mejferfchmidii.  Stechm.   Artem.   Z9« 

n».      ^ 


r.? 


Ses  tiges  font  droites ,  blanchâtres ,  hautes  d'un 
pied  &  plus  ;  fes  feuilles  bUnchesi  les  inférieures 
deux  fois  ailées,  à  peine  pétiolées,  prefque  lon- 
gues d'un  pouce  $  les  pinnules  linéaires,  fiiifor- 
'  mes;  les  feuilles  Tùpérieures  ailées,  feffiles,  à  pin- 
nules linéaires ,  filiformes.  La  panicule  efl  com* 
pofée  de  rameaux  étalés  &  d'autres  ramifications 
plus  petites  «  fous-Jivifées ,  fupportant  des  fleurs 
feflîles  ^  redrelfées ,  accompagnées  à  leur  bafe  , 
non  de  feuilles,  mais  de  petites  écailles  verdâ- 
très,  ovales.  Les  calices  font  oblongs,  jaunâtres^ 
luifans,  une  fois  plus  petits  que  ceux  de  Yartemi- 
fia  dracunculus ,  compofés  d'écailles  fcarieufes» 
obtufes,  ne  renfermant  guère  que  trois  fleurs.  Le 
réceptacle  efl  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tauride.  x  (Defcript, 
ex  WiUd.) 

5  .♦*♦  Armoise  froide.  Artemifia  frigida, V/il\â. 

Artemifia  foliis  incanis  ,  pinnatis  ;  pinnis  tripar* 
tiiis ,  linearibus  ,  acusis  ;  poralibus  pinnatis  tripar* 
titifve  ;  caule  adfcen dente  y  fioribus  giobofis  ,  nutan^ 
tibus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1838. 

^  Ses  tiges  font  afcendantes ,  hautes  d'un  demi-« 
pied  ou  d'Qn  pied ,  rameufes^  glabres  à  leur  partie 
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inférieure,  U$nchflir«s  vers  le  hiur«  girniei,  de 
fetiiltes  blanches  ;  les  caulinaîres  ailées,  compo* 
ftes de  folîoles linéaires,  aiguës,  feffiies ,  longues 
de  trois  lignes }  les  radicales  petioiées ,  de  ia  même 
forme  &  ^  la  même  grandeur  s  let  feuilles  lorales 
fenfiles,  trois  fois  plus  petites,  ai:ëes  ou  Ample- 
ment triftdes.  La  panicuie  eft  (impie  »  les  rameaux 
droits,  effilés i  les  fleuri  globuleufes,  inclinées  « 
médiocrement  pédonculées,  de  la  gcaBdeur  de 
celles  de  Tablinthe  commune  j  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  froids  &  arides , 
dans  U  Daourie.  ^  (  Defeript,  ex  WHld.  ) 

'6,  Armoise  de  roche.  Anemîjia  rvpefirîs.  Lam. 

Animifia  (  fpicata  ),filiù  raiicûithus  biurnafisi 
cauie  adfctndtnti ,  fpicato  ,'  fioribus  créais,  Linn.  Syft. 
veget.  pag.  744.  *-  Jacq.  Auftr.  5.  Append«  tab. 
J4.  —  Wiild.  Spec  Plant,  j.  pig»  1814. 

Artemifia  boccone,  Allioni ,  Ped.  n**.  616.  rab.  8. 
fig.  I,  &  tab.5^.  iig.  I0 

Artemipm  genipi.  Stechm.  Artem.  pag.  17.  n*.  7. 

.  Animifia  imfef\ri%)tfçtih  fripartifQmuiiffidfs , 
caulinis  pinnatisjfhribusfpicaiij,  receptaculis  nudi** 
Villars  »  Oauph.  5.  pag.  146. 

y.  E*idâwi  ^  pBiliiê  çatUinis  ,  tituariiiu  ,  ùuuvifis. 

Vulgairement  genipi  noir. 

Dans  la  variété  y,  les  feuilles  caulinaîres,  au 
lieu  d'être  incifées,  trifides  ou  palmées,  font  en- 
tières &  linéaires.  Cette  efpèce  fe  diftinguî  de  la 
ÂiivaiKe  par  le  réceptacle  des  fleurs  nu. 

* 

7.  Armoise  ombcUîforme.  Arten^îfa  umhetti^ 
formis,  Lam. 

«  Anemifia  mp^firiê.  Lînn.  Spec.  i  iSé.  var.  •.  -^ 
AlUon.  Flor.  pedem.  0*.  61  f.  - 

«  Artemifia  (mutetlina)  ^foliii  omnibus  patmatO' 
muitifidis  ;  fioribus  terminalihus  ax fiiari bu/que  ;  cali- 
.dbui  anguiatis^  receptaculis  kirfutts.  Vill,  Oauph.  }• 
pag.  144.  ub.  }f.  —  WiUden.  Spec.  Plant.  5. 
pig.  iSii. 

Abfimkium  iaxum.  Lam.  Flor.  firiiiç.  2.  pag.  46. 

Arumifa  (gbdalis),  fericg^^viHofa ,  incano^ 
virefcens  »  fbiiis  radicaiibus  fubbipinnatis  ;  piiMig  fif- 
liifque  eauiinis  fubpalmato  tri  quinqutvt  parthis  , 
Ungh  pttipUtis.  Jac^.  Cdicâ.  x.  pag.  1 18.  cab.  7. 
àg.  X.  u  3'. 

.   Vulgairtment  genipi  blanc  ou  genipi. 

8.  Armoise  giocnérulée.  Antmifi^  giaeiaiiê, 
Linn.  —  Lam.  III.  Gen.  tab.  695.  fig.  1.  Sub  abfin^ 
tAio.  «i-  Jacq^.  Auftr.  f.  Append.  pâg.  46.  tab.  j  J. 
liUof .  Peden.  «at^  8.  €g.  3. 
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Artemifia  fit/is  omnibus  palmatts  if  muttifiMs  f 
fioribus  terminalibuê  ,  ealieibui  rotundatis  ^  rcçcptû* 
cu/is  kiffiitis:  Vill.  Dauph.  ).  pag.  14  ;. 

Abfinthium  congefium.  Lamarck»  Flor.  franc,  x. 
pag.  àfi. 

%.*  Armoise  kiilance.  Artemifia  fpUndems. 
WiUd, 

Artemifia  cauie  kerbaceo  ,  fimplicîffitno  ;  follis 
omnibus  pa/mato^muitifidis ,  cano  fericeit  ;  fioribus 
axillaribus  ,  giohofs  ,  omnibus  pcdunculafis  y  âafîci' 
nis  fquamis  obtufis ,  coroUtdis  pitofis.  Willd.  Spec. 

Plant.  ).pag.  i8xz. 

Abfinthium  orientale ,  tenurfoiium  ,  argenteum  & 
fericeum  ,  magno  fore,  Tournef.  CoroU.  34. 

Artemifia  rupefins  ,  var.  f .  Lam. 

Très^rapprochée  de  V artemifia  rupeftrrs,eWe  en 
diffère  non-fè-nlement  par  la  grandeur  de  les  fetitl* 
les  &  de  fes  fleurs ,  mais  encore  par  fes  corolles 
pil^ufes  6e  par  fes  fleurs  toutes  (>éJonculées  8c 
globuleufes.  Ses  tiges  font  afcendahtes ,  très-fim* 
pies  «  tomenteufes  ic  foyeufes ,  hautes  de  fis  a  fspc 
pouces }  fes  feuilles  toures  palmées  ,  blanches  âe 
foyeufes,  i  découpuies  linéaires.  Les  pédoncules  « 
de  la  longueur  des  feuilles ^  fupportent  d'une  à 
trois  fleurs.  Les  écailles  du  calice  font  tomm- 
teufer,  obléngues  ,  obtufes,  fcaritufes  à  leurs 
bords  h  le  réoepucle  piUux. 

Cette  plante  croit  dans  TOrient.  7 

8  **  Armoise  lanugineufe.  Anemifia  latm^ 

ginofiâ, 

Artemifia  (  lanaca  ) ,  ^Aulê  kerbuœo  »  fimplieifimof 
foliis  omnibus  polmato-muhifidis  ,  albo'Jtriui*  ,^ctf 
lis  ;  fioribus  axillaribus ,  globofis  ;  inferioribus  ptéutt" 
culatis  ^  fummis  feffilibus,  WiUden.  Spec.  Plane.  }• 
pag.  1823. 

S?s  tiges  font  très-fimpies ,  afcendantet ,  bltn« 
cheSj  comenceufes ,  hautes  d'environ  fis  pouces  | 
ks  feuilles  d'un  blanc  foyeuv ,  longues  de  fit 
ligfiec ,  palmées ,  i  découpures  linéai res ,  aiguës. 
Les  flauTS  font  axiltaires ,  globuleufes ,  delà  gtan« 
deur  df  celles  de  l'efpèce  pricédentcf  s  les  ttifé* 
rteores  pédonculées  s  les  pédoncules  deux  fois 
plus  courts  j)ue  les  feuilles ,  foutenant  une  è  deux 
fleurs;  les  écailles  calicinales  kincéotéei ,  aiguès , 
comenceufes }  les  coroltes  très4ain-f ufes  §  la  récep* 
tacla  pileux.  Elle  diffère  de  (a  précédente  par  fes 
feuilles  beaucoup  plus  petites ,  plus  étroites  ,  ai* 
gisës  i  par  Tes  Beurs  à  peine  pédicellées,  les  fupé- 
rteures  felfiLs;  par  les  écailles  du  calice,  plus 
étroites,  aiguës  1  par  les  corolles  très-laineufes. 

Cette  plante  croh  fur  les  montagnes, «n  £fpa» 
gne.  Jf  {Defeript.  ex  WilU.) 
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s***  Armoise  du  Caucafe.  Arumifia  cauco' 

fica.  Willd. 

A^tem'iRa  caule  hirhaceo  ,  Jimplicijjimo ;folik  omr 
ni  bus  palmaromuitifidis  ^  aHo-fericeis  ,  acutis;  pe^ 
dunculis  axillaribus ,  fpUatis  y  fioriùus  g  obofis  ,  fiffi' 
t'tbus,  Willii.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  182}. 

Artemifia  rupifiris,  Pallas. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  épis  très- 
courts.  Ses  tiges  foot  fio^iles  ^  afcendames ,  hautes 
d'un  demi-pied ,  tomenteufes  &  fo^eufes  \  les 
feuilles  blanches  ^  foyeufes  ,  palmées  ,  à  décou- 
pures linéahes  »  aiguës.  Les  Heuis  font  feffiles  « 
globuleufes  »  difpofées  en  épis  axilhîres  »  de  la 
longueur  des  feuilles  ou  à  peine  plus  longs  j  ac- 
compagnées de  braâées  trrh Jes  5  leur  calice  to- 
menteux  s  les  écailles  obcufes  s  1^  réceptacle 
pileux.  '       1 

Cette  plante  cmic  fur  le  mont  Caucafe.  f 

(  Dcfcript.  tx  Willd.  ) 

8.****  Armoise  des  hautes  montagnes.  Ar- 
umifia alpina,  Wiild. 

Arumifia  gauUr  herbacio ,  fimplicifflm^  ifcliis  pûU 
mawmuitifidis^t  oiffo-ferictis  ;  fntmmif  poraiiitu , 
fimpliciàus  i  paùuKulii  axillanhus  ^  wtijtoris ,  nuiati^ 
tihus  y  fi^rihms  giaàofiu  Willden.  Spec.  Plaot.  3. 
pag.  1814. 

Artemrjid  afyina,  PalIas. 

Ses  feuilles  radicales  foot  dirpoiëei  en  gaatoo. 
De  leur  centre  s'élève  une  tige  très-fimple,  d'un 
blanc  foyeux  »  afcendante  ^  haute  de  trois  ou  qua- 
tre pouces.  Les  feuilles-  font  palnsées ,  à  décou- 
pures linéaires  «  aiguës;  les  fupérieures  (impies. , 
linéaires»  très-courtes iJes  pédoncules  axillaires» 
inclinés»  tfès-courts ,  aniflores  ;  tes  Aeurs  globu- 
leufes »  les  calices  compofés  d'écaillés  blanches  ^ 
obcufes  i  le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croit  for  les  hatrtes  montagnes  de 

U  Sibérie,  t^  {Dcfcript.  tx  Willd.  ) 

» 

9.  Armoise  à  fecrîMes  de  tanaifie.  Artemifia 
ttinacetifolia.  Lmn.  —  Lam.  llî.  tab.  695.  fig.  3. 

9* Armoise  boréale.  Artemtfiakorealis.  Wilïd. 

Artemifia  faliis  firicto^anis  «  caulinis  pimÈëtàs  ç 
pinnïs  liotaribus  ^  acutis;  fioraiibus  fimpiicibusj  caule 
afcendcnu  ,  fubramofo  ^  fiaribus  glabofis  »  ptduntu* 
idàs,  ercâii^ulis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  p.  18.39^ 

Anemifia  bcrtaUi.  Pallas^luti.  }.  Append.  119. 
tdb.  Hh.  fig.  t. 

Ses  tiges  font' afcendantts  »  médiocrement  ra- 
meufes»  insbefceuresj' hantes  d'en  pted  &  pKts; 
les  feuille  blanches  &  foyeufes  ^  les  radicales 
ailées  i  les  pionules  i  trois  découpures  UDéakesi 
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I  les  feuilles  caulinaires  fefliles  »  ailées  i  tes  folioles 
linéaires  »  rétrécies  à  teurs  deux  extrémités  f  les 
feuilles  florales  entières  ,  linéaires- lancéolées.  La 
panicule  efl  oblongue^  élancée  ^  compofée  de  ra<* 
meaux  courts  &  redreffês^  les  fl::urs  droites,  pé- 
donculées^  globuleufes,  quelquefois  légèrement 
inclin<^es  ;  les  écailles  intérieures  du  calice  fcsr 
rieufes  \  le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croit  ilans  la  Sfbérie  &  le  long  du 
flu'uve  Oby.  ^  (  Difcrîpt,  t^  Willd.  > 

II.  Armoise  dTfpagne.  Artemifia  kifpanica» 
Lam. 

Cette  plante,  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  d€ 
Pasis>  a  été  reconnue  pour  être  la  nnéniie  que 

Y  artemifia  vaUntina  ^  n*.  39.  Scion  Willdenov, 

Y  arumifia  atkiojnca ,.  u^.  16 ,  Liniu>  eft  encore^  la 
même  plante  que  Y  artemifia  valéntina  Lam. 

If.^  Armoise  capillaire,  .i^rrrm^a  captUaris^ 
Thunb. 

Anemifia  fnttkofa  ,  ftith  fimplicHar ,  capîllaceiu 
Thunb.  Flor.  jap.  pag.  309.^  Willd.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  181& 

Intsjm.  Kœmpf.  Amœn.  897. 

Ses  tige»  Cottt  dvoîtes ,  ligneufes  »  firiées ,  fa- 

meufes ,  glabres  ,  roufleâtres ,  hautes  d'un- pied: 
I  &  plus  i  fes.  rameaux  épars  .  étalés ,  redrettés  « 
;  fentbtables  a«x  tiges  $  tes  feuilles  nombreufes  j  / 

fimples ,  capillaires,  glabres,  longues  de  ût  lignes.  ; 

Les  fleurs  font  réunies  eo  grappes  très-fiRrées  ûir  ] 

les  derniers  rameaux. 

Cette  plante  croît  a»  Japon,  f)  {DeJkripL  esr 

Thanhn } 

r 

18.  Armoise  flueue.  Aftêmifia^mUima*  LtwK' 

Centîpeéa  (  orbfcufaris  )'|  pracumbens  ^  ramêff^ 
fima  ,  foCtis  dentatis  ;  fl&riius  axithrihu^  foiituriis.  ' 
Lour.  Flor.  cochin.  vol.  2«  pag.  6oi. 

Loureiro  a  fait  de  cette  efpèce  un  genre  pariî* 
culier,  appuyé  particulièrement  fur  le  caraâère 
de  Tes  femcncfts  oblongue^,  prefque  cylindriques/ 
hériffées  de  poih  rehverfës.  Leur  réceptacle  eft  ' 
snu  ;  le  Calke  compofé  d'écaîïïes  imbriquées^. 
droites ,  colorées  ;  les  fleurs  purpurines  ,  axillai- 
res>  feâilès  ^  folitarresu  Ceire  pbnte  n'a  prefqoe 

f^oiot  d'odeur  y  mais  une  £wcur  acre.  EUe  croit  à 
a  Cochiochine.. 


- .  .  ' 


191.  AjlmoIhSE  crtromnetle;  Attemifia  ahroMmum* 
Lam.  llluRr.  Gen.  tab.  695.  ftg.  2>— Zanon.  Hift« 

tab.  30.  • 

20.  Armoise  paniculée.  Anemifia  panîculata. 
Lam.  t 

,    Artemifia  (ftoceiz  ) ^  frutefiiens  ^  cauk  ramcfo. 
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jtatcnu  ;  folih  ^mn'ihus  htplnnatts  ,  capiNacefs  ;  ^<l* 
iicihus  g/ai>ris ,  hemi/phdricis.  Willd.  Spec.  Plant. 
).  pag.  1818. 

.    21.  Armoise  dorée.  Antmlfia  corymbofa.  Lam. 

Artemifia  (  camphorata  )  ^  fotiis  petiolatis  ,  f  tf/* 
mcto-muttifidis  ,  Itnearibus  ,  fuprtmis  fimplicibus  j 
caiicibus  angttiofis  ,  receptacuiis  kirfuùs.  VîilarS  j 
Pduph.  3.  pag.  24a. 

Anemifid  (  hnmills  ) ,  frttttcofa  yfolits  fupra  di' 
eompofitis  t  /dhpinaato-mu/tifidis  ;  fotioUs  iineari" 
ftibfetaceîs  ;  fioribus  efongato-raccmojis^fubgtohofis^ 
brevi  de  pedunculo  pcndulis  ^fecundis.  Wulff.  în  Jacq. 
Colleâ.  4.  pag.  I9f .  ? 

^.  Arumifia  rupefiris.  Scopo).  Carn.  n^.  IC)S. 

■ 

%^.  Armoise  i  feuilles  de  camomille.  Artemîfia 
chamAmeiifolitt.  Lam. 

^.  Arumifia  multicaulis  ,  ertâa  ,  foiih  tripinna' 
tisj  &c.  Viil.  Dauph.  }.  pag.  250.  tab.  jj. 

Arumifia  LobeixL  Allioni,Ped.  n^.  607.  {Excluf. 
fynoa.) 

a).  Armoise  des  champs.  Arumifia  campefiris, 
Linn. 

-'^  Arumifia  marinma.  Decand.  Fier,  ftanç.  4. 
pag.  194. 

Abrotanum  maritîàtum  j  haml  fpurfiim.  Bpnaoï. 
Prodr.  Flor.  nann.  pag.  i. 

y.  Artemifia  alpina»  Decand.  1.  c. 

La  variété  5  eft  plus  grande  dans  toutes  Tes  par- 
ties ,  &  parfaitement  gUbre  ^  elle  rampe  &  trace 
beaucoup.  Elle  a  été  obfervée  dans  les  fables  ma- 
ricimes  j  depuis  Nantes  jufqu'i  la  Rochelle  »  par 
Bonamy.  ««  La  variété  y ,  t}u*on  trouve  dans  les 
Hautes- Alpes  «  a  la  grappe  limple  »  dit  M.  Decan- 
dolle  «  Ile  (a  tJge  haute  de  huit  i  4ix  pouces.  » 

1).^  Armoise'  herbacée.  Arumifia  herbacta. 
Wilid. 

Artemifia  foliis  eauiinis  tripinnatis  ^  filiformibus  , 
gtabris  ;  cauU  ereâo  ,  paniculato  y  fort  bus  giohofis  ^ 
pedunculdtis.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pâg.  1818.  — 
Efarh. 

« 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  de  croîs  pieds  « 
herbacées  %  les  rameaux  paiiiculés  %  les  feuilles  trois 
fois  ailées  \  les  radicales  blanchâtres,  â  découpu- 
res Iméaires  1  celles  des  tiges  glabres  j  vertes»  fili- 
formes. Les  fleuri  font  Codantes  »  glubuièufes , 
péii^9Ciilées'(  le  réceptacle  nu*     .    .^ .  :  :.  < 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  of,  (Def:ript. 

4xWiUd.)  ...» 

aj.^^  Armoisb  du  Canada.  Artemifia  cana- 
dmfis. 
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Anemipa  psbdtsumbtns  ,  parti  pabtns  ,  fotiis  ph» 
nis ,  lincari'pintiatifidis i  ramulis  fpicifo'is  itoritut 
majujlulis  ,  fuifhemifphdricii  ;  calicibut  fcaricfis* 
Mich.  flor.  boredl.  Amer^a.  pag.  119. 

Si'S  tiges  font  prefque  couchées  »  légèrement 
pubefcences,  garnic^s  «.te  feuilles  planes ,  alternes  « 
linéaireSj  pinr.atifides.  Les  fleurs  foot  aflez  gran- 
des f  prefque  hé nifphériques  »  difpofées  prefqu  en 
épis  le  long  d^s  rameaux  \  les  calices  compofés 
d'ecaitles  imbriquées^  ovales-arrondies,  (carieufes} 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croit  à  la  baie  d'Hudfou  j  dans  le 
fable  mobile.  (  Mich.  ) 

!).*#*  Armoise  à  queue.  Arumifia  caadau^ 
Mich. 

Artemifia  ert&a  g  glabra  «  foliiê  fabfetactO'pinna" 
tifidis  ;  îaeiniis  canvtxis  ;  cauU  primarii/qof  ramii 
in  racemum  /ongijpmam  «  finâum  depofitis }  ramuiit 
confcnis  ;foribus  omnibus  pediceilaùs ,  fiibgioàojo* 

ovoideis»  Mich.  Flor.  boceal.  Amer,  ik  pag.  129. 

Ses  tiges  font  droites  &  glabres ,  rameufes  fc 

!  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétlolécs  »  preique 
étacées ,  pinnacifides  »  très-*glabres.  La  dge  pnn- 
cipale  &  les  premiers  rameaux  fe  terminent  par 
une  grappe  de  fleurs  «  droite  «  très-longue»  Ae  fe 
•iivifent  en  d'autres  petits  rameaux  très-ferrés.  Les 
fleurs  font  toutes  pédicellées«  ovoïdes  «  preiqu» 
globulcufes  i  les  calices  glabres. 

Cette  plante  croit  dans  le  faUe ^  fur  les  rives 
du  fleuve  Miflburi.  (  Mich.  ) 

14.  Armoise  eftragon.  Artemifia  ifûcanculus, 
Linn. 

iS«  Artemifia  inodora  »  ioribut  minoribm,  Hort* 
Parif. 

L'efiragoR  eft  remarquable  &  facile  â  diftinguer 
par  fa  faveur  piquante  «  aromatique.  La  pante  |, 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris ,  en  eft 
totalement  privée  i  elle  en  diffère  par  fes  fleurs 
un  peu  plus  petites.  D'ailleurs ,  elle  lui  reflèmble 
parfaitement  par  ion  port  6c  par  la  forme  de  fes 
feuiRes  ;  ce  qui  m'a  engagé  i  ne  la  mentionner 
que  comme  une  fimple  variété  «  quoiqu'il  puifle 
bien  arriver  que,  mieux  fuivie,  elle  foit  reconnue 
comme  efpèce.  J'ignore  fon  lieu  natal. 

24.*  Armoise  de  Chine.  Arumifia  Maenfs. 
Linn. 

Artemifia  filiis  fimpiicibns ,  tomentefis,  obtufis , 
ianceolatîj  ;    infcrioribus    cuneiformibus  »   trilobis. 

Linn..  Spec.  1190.  —  WilkL  Spec.  Plant.  }•  pag. 
184s.  —  Lour.  Flor.  cochin.  a.  pag.  600. 

Artemifia  fotiis  radhatibus  à  <aalink  diverfis. 

GtncL  Sibir.  1.  pag.  117»  tib»  61.  fig.  1  flr  1» 

Abfiiuàium 
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Ahjlnthîum  miritîmum  ^  finarum  ,  la^nduUfoUo  , 
^ulchrioribus  eorymhis,  inodorum ^  Japore  aromatico. 

Piuken.  Anuhh.  5.  tab.  355.  fig.  y. 

Toute  cette  plante  eft  inodore  &  prefaue  fans 
faveur.  Ses  tiges  font  fimples ,  herbacées ,  droites  j 
e}.)aiircSj  très-comenteufes  j  hautes  d'un  à  deux 
p  e Js  (  rameufes  dans  la  plante  cultivée  ) ,  garnies 
lî**  feuil'es  alternes ,  (impies ,  tomenteufes^  obtu- 
fes»  lancéolées}  les  intérieures  cunéiformes,  à 
truis  lobes  s  les  fupérieurts  linéaires-lancéolées, 
trjs- entières  j  éparfes»  fefTileSy  tonventeufes  à 
leurs  deux  faces.  Les  Beurs  font  petites ^  pâles, 
rarnalTées  en  grappes  droites  ,  terminales  ,  touf* 
fus ,  prefqu'ovales.  Le  calice  efi  lâche  &  comen* 
teux. 

Cette  plante  croît  dans  la  Chine.  T>  (  ^«  /  ) 
Les  Chinois  s'en  fervent  pour  leur  moxa. 

2  J.  Armoise  annuelle.  Anemifia  annua,  Lînn. 

p.  ArUmiJla  (biennîs),/b///j  glahris,  radicallhus 
îrifUcaiO'pinnaùs;^  cuulinU  infcriorihus  pinnaiifidis^ 
f^::crionbus  indivijis  ,  lintaribus  y  caulf  (It'tHo  y  J?t>- 
rirus  fubfx^tundis  ^fuhfejftlibus  ^  eriôtis,  Willd.  Sp^C. 

FLnt.  5*  pag.  1842. 

Artem'ffia  leUndica.  Lam.  Diû.  n**.  25.  p. 

D.s  fleurs  fcifiles,  plus  ramaffëes ,  les  feuilles 
ftiperieurcs  quelquefois  entières,  linéaires  «  une 
cxiiience  de  deux  ans,  font  les  feuls  caraâères 
qui  diftinguenc  cetce  variété  de  Tarmoife   an- 

nLi;;lle. 

27.  Armoise  i  feuilles  capillaires.  Anemifia 
cjpïllïfùlia.  Lam. 

Arumifia  (tsiiuifolia  )  ,  frutefcens ,  cauU  ftrido  ; 

foliis  iripinnatis  ,  capillaceis  j  fioralihas  fimplicihus  y 

caiicibus  obiongis,  Willd.  Spec  Plant   5 .  pag.  1819. 

Artemîfia  aquadca,  Loureiro*,  Flor.  cochin.  2. 
pag.  5,98. 

27.*  Armoise  parfumée.  Anemifia  odoraiijpma, 
Deifont. 

Anemifia  caule  frutiçofj  ^  decumbente  ;  foliis  bi- 
pinnatis  ^  foUolis  fubutatis  ;  fioribus  iOifenis  ,  race- 
m^fo'paniculatis,  Dc-sf.  Flor.  atlant.  2.  pag.  263. 

Abfinthium  fantonicum  ,  judaicum.  Schùx/,  Spec. 
C^.  Z.  Non  C  Bauhini, 

Cette  efpèce  a  une  odeur  aromatique  trèî-pé- 
nétrante.  Ses  liges  font  ligneufes,  hautes  de  dtur 
ou  crois  piejs ,  divifées  en  rameaux  glabres,  (tries , 
rabattus,  garnis  de  feuilles  nombreuL^s ,  fort  pe- 
tites, d'un  vert-pâle,  deux  fois  ailées  .  couvertes 
de  poils  très-courts  ,  peu  appartui;  Ijs  fo  ioles 
fubu'.ées ,  iné.^ales.  ï^s  ft-urs  font  petites,  ramaf- 
fees ,  feffiles ,  d'un  jaune  pile ,  dtf^ofées  en  grappes 
paniculéesi  1©  calice  eylindri<^iiey  cooipoîé  d'é- 
Botaniqiu.  SuppUmenL.   1  orne  /• 
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cailles  tmbriqa5cs,  fort  petites,  obtufcs^  ellip- 
iiGues  ,  Concaves-;  les  fleurs  peu  nombreufes,  da 
la  longueur  du  caîice. 

Cette  plante  crc  ît  en  Barbarie  ,  aux  lieux  arides 
&  incultes.  (  Desfont.  )  \}  {y^»  f) 

27.**  Armoire  d'Afrivjue.  Anemifia  afra^ 
Jacq. 

Anemifia  frutefcens  ,  foliii  bipinnatifidis  ,  fuhtiis 
tomentofis  ;  lacinlis  Laactolavs  ,  ohtafis  y  panîculâ 
ficitndà ,  fioribus  nutantibus,  Willd.  Spec  Plant.  3* 
pag.  1820. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  de  deux  pieds  & 
plus  i  fes  ran^eaux  Ikiés  &  blanchâtres  ;  fes  feuilles 
alternes ,  pétiolées ,  deux  fois  ailées ,  longues  d'un 
pouce  &  demi,  vertes  en  deffus,  lomenteufes 
Ik  très-blanches  en  deffous  ;  ks  découpures  lan- 
céolées ,  obtufes.  LespanieuUs  font  lerimnnLs, 
feuillécs ,  unilatérales  \  les  fleurs  pendauteb  \  les  ca- 
lices héiiiifpheriques,  coMipofés  d'ecaiil;rs  oblon- 
guts,  obtufes,  tomenteufes. 

On  foupçonne  cette  plante  orîgînatVe  du  Cap 
de  Bonne-Efpérance.  ^  {Dafcript,  ex  Willd.  ) 

28  ♦  Armoise  des  rochers.  AnemfiafaxatiUsi 
Waldft. 

• 

Anemifia  foliis  caulinis  canefcentibus  ,  pinnatis  ^ 
lineari'filiformibus  ;  fioral^bas  indivifis  ,  lincaribus  ^ 
6  ulc  adfcendenu  ^  ramitfijfimo  ^  paniculato  ;  pedun-i 
culis  fubco'ymbofis  >  caluibuS  fubglubofo^un^ulatis  j 
nurantibus.  Willden-  S\>k^c.  Plant.  5.  pag.  183c.  — 
Wâldll.  &  Kitaib.  Plant,  rar.  Hung. 

Anemifia  rupefiris.  Piller  Se,  Mitterp.  It:r  per 
Pofeg. 

Ses  tiges  font  afcendantes ,  rameufes ,  panicu*^ 
lées,  hautes  d'environ  deux  pieds  6c  demi ,  pubef- 
centes  «i  leur  partie  fupérieure  j  les  feuilles  radica- 
les, 1  s  inférieures  &  celles  des  rameaux  ftériles» 
bhnchitres,  femblables  à  celles  de  Ytirtemifia  cam* 
ycftrls ;  les  folioles  linéaires,  fiîiforrn.s,  un  peu 
aiguës  ,  entières  ou  inuiucs  d'une  ou  de  deux 
d'.ntsj  les  florales  fimples ,  linéaires,  obtufes;  les 
fleurs  prefque  difpofees  en  corymbe  5  l«is  calices 
anguleux,  légèrement  globuleux  ^  blanchâtres  # 
inclinés  i  le  reccpucle  nu.  ' 

Cette  plante  croît  en  Hongrie ,  fur  les  roches 
calcaires  6c  dans  Us  fables,  'if  (Defiript,  ex  Willd.) 

28.**  Armoise  inclinée.  Anemifia  nutans, 
Willd. 

Artemifid  foliis  caulinis  pinnatis.  trifijiifve  ^  linea» 
riij'js  y  rameis  linearibus  ,  indivifis  ;<au.ld  trccïo  ,  pa* 
niculato ;  ramis  nutant'tbus  ^fccundis ;  fioribus  obloit' 
gis ^pedunciddtis,  V^illd.  Spec.  Planv  J-p^g.  1S51. 

Elle  a  le  port  de  \ anemifia  céruUfuKs.  S'%%  tiget 

N  u  n 
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font  droites  ^  blanchâtres ,  panicuiées^  Tes  rameaux 
unilatéraux  j  forte-menc  inclinés)  Tes  feuilles  blan- 
ches i  celles  des  tiges ,  ailées  ou  trifides ,  longues 
d'un  pouce  ^  i  découpures  planes  j  linéaires  ;  les 
feuilles  des  rameaux  linéaires  »  récrécies  â  leur 
bafe  ,  un  peu  aiguës.  Les  fleurs  font  petites , 
oblongues  ,  pédonculées  ,  pendjnces  i  les  calices 
ôblongs;  les  écailles  extérieures  blanchàrresj  lan- 
céolées i  les  tfuérieures  oblongues ,  obcufes ,  fca- 
rieufes ,  ne  contenant  qu'environ  crois  fleurs  i  le 
réceptacle  nu. 

Cette  plante  croit  chez  les  Calmouck^^  fur  les 
bords  du  fleuve  Donez.  y.  (Defcript.  ex  IVilld.) 

1%,^^^  ArmOISB  glauque.  Anemifia  glauca. 
Willd. 

Artemtjia  foltls  glaucïs  ^  puhefcèntîbus  ,  înfimis 
ptnnatis ;  pinnîs  lineari-lanctolath  ;  reiiquts  fimpli- 
àibus  ,  lineari-lanccoldds  ;  càuie  ereBo  ,  pantcutato  , 
fi'iêio  ;  ûoribut  globofis  ^  pedunculatis ,  nutaniibus, 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1831.  —  Pallas. 

Ses  tiges  font  droites ^  hautes  d'un  pied  &  plus  y 
fltiéts^  paniculées  }  Tes  feuilles  glau^jues ,  cou- 
vert-is  de  poi's  très-courts,  nombreux  >  les  infé- 
rieures ailées,  à  folioles  linéaires-lancéolées;  elles 
nianquent  fouvent  dans  la  plante  adulte  \  les  fupé- 
rieures  Amples  ,  femblables  à  celles  de  Varumifia 
dracuncttius ;  les  fleurs  pédonculées»  un  peu  glôbu- 
kufes^  inclinées}  les  écailles  iruérieures  du  calice 
hiifantes  ,  t>lanchitres ,  menïbraneufes ,  tranfpa- 
rentes  5  le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibétie.  O  ?  (^<A^ 

€X   Willd.) 

19.^  Armoise  à  feuilles  de  foude.  Anemifia 
falfoloideu  Willd. 

Arttmifia  foliis  cauUnis  gUbris  y  tripartUîs  ^  ii" 
ntar'tbus  ;  rame  i  s  iinearibiu  ^  acutis  ;  cauie  ffffuti' 
eofo  y  ramofo;  ramis  fimplicibus  ,  ereiiis  ;  pedunculis 
Mxiliaribus  ,  fubirifioris  y  fioribus  oblongis  ,  ere£iu. 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1831. 

Elle  fe  diftingue  par  fes  feuilles  un  peu  char- 
rues ,  glabres  »  planes,  longues  d'un  pouce ,  à  trois 
découpures  linéaires  ,  un  peu  aiguës }  celles  des 
rameaux  &  les  fupérieures  entières ,  planes ,  li- 
néaires ,  à  peine  aiguës.  Les  tiges  font  ligneufes 
éc  diffufes  ',  les  rameaux  fimples,  afcendans,  longs 
d'un  demi-pied  i  les  pédoncules  axillaîres  ,  plus 
courts  que  les  feuilles ,  foutenant  trois  fleurs  pe- 
thes ,  oolonpues,  redreffées  ;  les  écailles  calici- 
Qales  fcarieufes  &  obtufes. 

Cette  plante  croît  dias  la  Sibérie.  J)  (Defcript. 
ix  Willd.) 

29  *»  Armoise  monogyne.  Anemifia  mono* 
gyna.  WjlûiU 
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Anemifia  faliis  fubincams  ,  rtdicûtiUr  tipinHâ* 

'tis  i  cauUnis  pinaatis ,  ampUxicaulibêU  i  laciniii  It^ 

lUaribus;  rameis  fimplicibia  ^  linearibtu  ;  cauU  aûf" 

cendente  ^  paniculato  ;  calicibus  oblongis  ,  en  Bit , 

pedunculatis.  Willd.  Spec  Plant,  j.  pag.  i8j2. 

Anemifia  (  monogyna  )  ,  foliis  multipanitis  , 
cano-tomentafis  ,*  racemis  e^'eSiis  ,  fecundis  ;  fiorihus 
enclis  ,  fiibquinquefioris  ;  fiofculo  fcminto  unico  ûu: 
nullo.  Walldft.  6l  Kitaib.  Piant.  lar.  Hung.  i.  pig. 
77.  tab.  7j. 

Il  s'élève  des  mêmes  ratines  plofieurs  tiges  fio)- 
ples,  afcendantes,  hautes  d'environ  deux  peds, 
paniculées  à  leur  fommet.  Les  feuil'es  radicaUs 
font  blanches,  deux  fois  ailées,  à  découpures  li- 
néaires ,  obtufes  \  celles  des  tiges  amplement  ai- 
lées ,  feilîles ,  moins  blanches,  prefqu'ampleu- 
caules  \  les  feuilles  florales  (impies,  ven^ a tn  s ,  ol> 
tufes.  Les  fleurs  font  redrclTées,  pédonculées;  les 
calices  oblongs ,  compolés  d'écaillés  imbriquées  ; 
les  intérieures  jaunâtres ,  membraneufes  •  obtuf.s , 
prefqu'à  cinq  fleurs }  une  feule  femelle»  quelque- 
fois nulle  s  le  récepucle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie  &  dans  la 
Sibérie.  ^  (Defcript.  ex  Willd.) 

30.  Armoise  vuleaire.  Anemifia  vulgaris.  Linn. 
—  Lam.  m.  Gen.  tab.  69; .  flg.  i. 

y.  Anemifia  (indîca  )  ,  fi>liis  fitbtlu  lomentofis , 
cau/inis  pinnatifidis  j  laciniis  oblongo-lanceolans  ^ 

fubdentatis ,  aeutis  ;  fioralibus  indivtfis  ,  linearieui  ; 

fioribus  fejfilibus  y  oblongis  ^  ereBis  ;  calicibus  gUbns. 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1840. 

Anemifia  vulgaris.  Burm.  Ind.  177.  —  Thunb. 
Flor.  jap.  310. 

Anemifia  lat'tfolia.  Rumph.  Amb.  j.  pag.  16 u 
tab.  91.  fig.  z. 

Artemifia  chinenfis ,  cujus  mollugo  moxa  dicitur, 
Pluken.  Almag.  50.  cab.  15.  fig.  i. 

La  plante  y ,  qui  ne  paroit  être  qu'une  variété 
de  notre  armoife  vulgaire ,  eft  employée ,  ainfi  qus 
celle  de  la  Chine,  à  la  préparation  du  moxa  par  les 
Chinois  i  elle  diffète  de  la  nôtre  par  les  décou- 
pures de  fes  feuilles»  plus  larges}  par  fes  feuil  es 
florales,  très- étroites ,  linéaires,  longues  de  fu 
lignes  s  par  fes  fleurs  plus  petites ,  fes  calices 
glabres. 

31.^  Armoise  du  Japon.  Anemifia  japonica. 

Thunb. 

Anemifia  foliis  glabris  ;  rameis  lanceolatis  ,  inte- 
gris  ;  caulinis  oblongis  ,  irifidis  ;  fioribus  mcemo  ':s  , 
cernais.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  310.  — WiU. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  1847. 

Cette  plante  ,  d'après  Thunberg  ,  t  des  cic<s 
dtoitiSj  Ugoeufesj  angulcufes,  ftciées^  diviiccsà 
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leur  partie  flipérieure  en  rameaox  glabre j ,  élan- 
ces, longs  de  deux  pieds ,  avec  des  ramifications^ 
a!:ernes,  filiformes  5  étalés,  un  peu  courbés  à 
leur  fommecj  d'autres  petits  rameaux  capillaires, 
ral*attus ,  à  peine  longs  d'un  pouce.  Les  feuilles 
iont  glabres  j  les  caulinaires  alternes,  feflTiles^ob- 
lo  gués,  entières,  incifées  &  dentées  vers  leur 
fominet,  longues  d'un  pouce  5  celles  des  rameaux 
lar  céolées,  très-entières,  aiguës  i  leurs  deux  ex- 
trémités. Les  fleurs  naiiTent  en  grappes ^  a  l'extré- 
mtîé  des  rameaux;  elles  font  pendantes ,  pédon- 
cuiees,  unilatérales i  leor  pédoncule  très-court,. 
capiiiaire  ,  te  fléchi ,  accompagné  d'une  petite 
bradtée  a  fa  bafe. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  y  (Defcript.  ex 

Thunh,  ) 

?^*  Armoise  dentée.  ArttmxRa  dentatu. 

Willd.  ^ 

Artemîfia  cauit  fubramofo  ;  foliis  glahris  ,  infe- 
rionous  hipinnatifidis  ,  fuperioribus  pinnatis ;  pinnis* 
linearibus ,  fubint€gerrimis  ^  fioribus  panicutatis^  nu- 

/j/zaW.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1826. 

Ses  dges  font  glabres  ,  prefque  rameufes  ;  fes 
feuilles  glabres;  les  inférieures  i  peine  longues 
d'un  demi-pouce  ,  deux  fois  pinnatifidesj  les  fu- 
périeures  plus  petites  ,  Amplement  ailées  j  les  fo- 
lioles TefTiles,  linéaires,  munies  d'une  ou  de  deux 
dents.  Les  fleurs  font  inclinées,  un  peu  glôbu- 
leufes  ,  dîfpofées  en  une  panicule  terminale  j  les 
écaillas  du  calice  membraneufes  à  leurs  bords  j  les 
inférieures  fcarieufes  j  le  réceptacle  pileux. 

Cette  plantjs  croît  dans  la  Sibérie,  of 

3f.  Armoise  maritime.  Artemîfia  maritima. 
Linn. 

Artemîfia  (  maritima  ) ,  foins  niveo^tomentofis  ; 
canUnis  pinnatis  ,  Unearibus  ,  obtufis  ;  rameis  iinea- 
ri  bus ,  fimp/idter  obtufis;  caute  adfcendente  ,  ramofo  ; 
ramutis  cernais  ;  fioribus  oblongis  ,  tomentofis ,  fe/ft- 
libus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1833.  — Smith, 
Flor.  britan.  2.  pag.  864. 

fi,  Artemîfia  (gallica),/o/i/j  inçanis ;  rmdicalibus 
bipinnatis^  lineari-fi/iformibus  ;  cauUnis  pinnatis^ 
pinnis  Uneari-  filiformibus  ;  cauie  ereSo  ,  ramofo  , 
tomtntofo  ;  ramis  ereHis  ;  fioribus  oblongis  ,  rubfejp" 
libus,  ereBis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  103  y. 

y.  Artemîfia  (  fragrans  )  ,  foHîs  incanis  ,  radica- 
libus  bipinnatis  y  pinnis  confertis ,  Unearibus  ,  obtU' 
fis;  rameis  pinnatis  yfejfilîbus;jloraUbusfimpUcîbus  , 
linearihus  ^fiore  brevioribus  ;  fioribus  oblongis  ,  erec- 
tis^fejfilibus.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  1831. 

«^  Artemîfia  (falina  )  y  foliis  incanis,  radicalîbus 
pinnatis  ;  pinnis  tripartitis  ^  lineari-filiformibus  ;  ra- 
mtis  fimplicibus  ,  filifbrmibas  ;  caule  ereHo  ,  panicu- 
laio;  ranudis  ereàiujfculisj  fioribus  oblongis  ^  pedoni- 
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eulatîs ,  nùtantibtu.  Willden.  Spec.  Plant.  3 .  pa^. 
1834. 

Artemîfia  maritima.  Leyf.  Halenf.  n°.  827.  -r 
Hoffm.  Germ.  290.  —  Roth ,  Germ.  L  pag.  351, 
&  IL  pag.  30J. 

Abfinchîum  ferîpkîam  ,  tenuifoUum ,  maricimurn  , 
narbonenfc.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  177. 

Quelques  botanîftes  ont  dirtingué  comme  efpè- 
ces  les  deux  variétés  que  M.  de  Lamarck  a  réu- 
nies â  Tarmoife  maritime  ,  remarquibie  par  le 
duvet  fin  ,  cotonneux  ,  d'un  blanc-éclaiant ,  qui 
couvre  toutes  fes  parties  ;  les  grappes  de  rieurs  un 
peu  recourbées.  Dans  la  plante  A,  les  tiges  font 
moins  élevées,  le  duvet  d'un  blanc-cend  é  ,  bien 
moins  cotonneux;  les  grappes  droites ^  touffues. 
Dans  la  plante  y  ,  les  feuilles  font  blanchâtres^, 
longuement  pétiolëes  ,  deux  fois  ailées  j  l.s  folio- 
les nombreufes  &  touffues  ;  les  caulinaires  fertiles , 
celles  des  fleurs  fimpl.  s  &  linéaires  ;  les  fleuçs 
droites,  oblongues,  fefllles. 

J'ai  peine  i  croire  que  la  plante  ^foit  bien  dif- 
tinfte  des  précédentes  ,  furtout  comme  elpèc^. 
Ses  feuilles  font  pi.  s  fimples ,  une  feule  fois  ai- 
lées ;  les  pinnules  à  trois  découpures  linéaires!, 
filiformes  5  celles  des  rameaux  fimples  ,  linéaires  5 
les  fleurs  oblongues.  Les  ra.-neaux  de  la, panicule 
font  pendans,  &  les  fleurs  paroiflent  feflTiîes  avarie 
la  floraifon }  m?i>  enfuite  elles  fe  redreflenr,  &  les 
fleurs  font  pédonculées.  (  Willd.  ) 

39.  Armoise  de  Valence.  Ceft  la  même  que 
Y  artemîfia  hîfpanîca^  n**,  I  r ,  ainfi  quenous  Tavotis 
fait  obferver.  •     ^ 

«         •  . 

♦  Efpeces  moins  connues ,  * 

'  .  *  ^^^^l^^fi^^  { lerchiana  ),  foliis  incanis^  infcrio- 
ribus  bipinnatis;  pinnis  Unearibus ,  obtufis ^  bafi  at» 
tenuatis  ;  fuperioribus  fejjt libus  ,  pinnatis  s  fioralibus 
fimplicibus  ;  cauU  fuffruticojo  ,  adfcendenu  ;  fioribus 
fubglobofis  ,  fejfilibus ,  ereclis.Wiï[d.Spç,C.,?Unt.  i^ 

pag.  i8j8.  —  Stechm.  Artem.  pag.  24,  n%  18, 

Artemîfia  fruticofa  ,  încanayMîîs  inferioribus  pin- 
natis, brevibus  ,  tenuiter  divips  ;  pinnis  palmatîsj, 
fuperioribus  indivifis  ;  corymbis  fiffilibus  ,  copiofiffi- 
mis  y  fpicatis  ,  oblongis.  Gmel.  Sibir.  !•  pag.  114, 
tib.  50.  fig.  2  Sr  3» 

Ses  tîges  font  ligneufes  ;  {es  feuilles  blanches  , 
deux  fois  ailées  5  les  pinnules  linéaires  ,  obcufes  , 
rétrécies  à  leur  bafe  j  les  feuilles  fu^^érieures.  fef* 
files,  Amplement  ailées  i  les  florales  fimples  j  les 
fleurs  redreffées,  feffiles,  prefque  globulçufcs. 

Cette  plante  croît  fur  les  rives  du  Volga  j  aux 
environs  d'Aflracan.  if.  — 

♦  Artemîfia  (  ferieéa  )  ,  foliis  ferizeo-canîs ,  c^a- 
Unis  pinnatis  j  pianis  triparti tis,  acuminatis^  Uaeà^ 

Nnn  1 
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rihu  i  foraUbLâ  fimnmts ;  caule  ^ifcenienu  ,  fuird-  |  kf  pMoks  pitft  longs  que  leS  fcoîlltf  ;  ki  fl*af1 
mofo;fonhus  gubcps ,  Kutaniihus.  Willdeii.  Spec.  penihées.  pédoncules»  globulear&Sj  difpofet*  ta 
Pant.  3.  pag.  1S4C.  —  Scechin.  Axtem.  pag.  16.     panicules. 


Ahjlrthlum  îr.canum  ,  foîUs  mulilfdis ,  ex  lineari- 
Unceulutis  ;  ftrUf.s  eUrf^iich  ,  pinaUts,  CoBLi.  Slbir. 
2.  p2g.  131.  ta^.  64.  fig.  I. 

Les  cariélères  qus  WiîMencv  aurîbue  à  cette 
plante  fort  fa  peu  ^itff  rens  de  ceux  de  \antmifia 
àjreulls  du  métne^qj'i!  eft  difficile  de  la  regarder 
comrre  une  ef;  ère  ciilinéte  ;  elle  n'en  ditfère  que 
par  Tes  t'cuilles  fioral.s,  ailées  au  licu  d*étie  fioi- 
p  5s  ;  par  fes  fleurs  pendantes  &  non  redietfees. 
EÀ'ait  croit  dans  la  Sibérie. 


*  Aruuz'pa  (  virens  )  ,  cûule  trtBo  ,  fvfruthofo  ; 
féiî'rs  hxe  fjnnaùs,  ftnnis  iineanhus ;  r..ctm':s  axii 
iaribus  ^  congtftis  ^  e^eciis  ;  calicilus  fix-câo-fioris 
fubrotundis ,  ^Àuberrimis.  Mœnch.  Mcthod.  Suppl. 

Arttmifiu  hifpanica,  Ste'chm.  de  Artem.  p3g.  29. 


nmei 

f  hement  ailées  ,  vertes  ,  compolees  4^e  folioles 
;lînëairesi  les  grappes  rt dr effets,  en taffées  ,  axil- 
iaircs }  les  calices  très-g!abrwS  j  ua  peu  arrondis^ 
contenant  de  fix  à  huit  Scurs. 


Cette  plame  croît  dans  la  Sibérie,  f 

♦  Artemifia  (laciniata),/ôZiîi  p'dops ,  tripiuato- 
pinnatifidisj  cauU  fimpUci  ,  vanicuiâ  achyUâ  ;  Ji^'i- 
hus  glohofis  y  nutaïuibus,  Willdcn.  Spec.  Pian*  ^. 
pag.  184}.  —  Gmel.  Sibir.  2.  pag.  122.  tab.  J7. 

Ahfintkium  hum'tU  ,  ptuce<LuifoUo ,  corymhis  am- 
rtis.  Atnai.  Ru  th.  n^.  195. 

jl.  Artemîfia  laciniis  Ltlor'thus  ,  racki  mediâ  /a- 
tiorum  nudà.  Gm.l.  Sibir.  2.  pag.  125.  H^.  58. 


Ahfintkiam  p-  mpine/Ufolio,  Amm.  Ruth.  n*.  154. 

Ses  tiges  font  droites  ,  finnples  ou  peu  rameuf  5  ^ 

hautes  d'un  pied  ^  dcnû  ou  deux  pieds  s  les  fvui!- 

les  lenrïblables  à  cel'es  de  la  tanaifie ,  pétioîees, 

ir«>is  fois  ailées ,  vertes  i  leurs  deux  faces ,  p3tît- 

n^ées  de  longs  poils  épars;  les  jjéttoles  canajcu- 

lés.  La  pinicule  eft  élancée ,  terminale ,  dépourvue 

t.      '       r       j     •  ^       f         ^         y        de  feuilles  j  fes  rameaux  courts  &rcidesilcrsBeui$ 

Ses  tiges  font  droites ,  prefc^ue  ligneufes ,  très-     globuleiifcs  &  inclinées ,  foutcnoes  par  des  pédon- 

iiei:ies,  hautes  de  quatre  pieds  $  les  feuilles  la-     ^„|  .5  courts. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if 

*  Ammijîa  (  canefcens  )  ,  fotiis  incanis  ,  biptn^ 
nat/fidis  y  ftjfilibus  ;  iMniis  Unctolatis  »  acmtis  ; 
cau^e  criâo  ^  fimplici  ;  paaicidÂ  folio fâ  ;  fioribus  glo* 
hofis  ,  nuiantihus.  Wiîld.  Spec.  Plane  }.  pag.  iS45« 


Cette  plante  croit  en  Efpagne. 

*  Artemîfia  (paucjflora)^/i;/i7j  caulrnis  ptnna'îs 
irifidijve  ^  fiiiformihus  ,  ptihcf^entiôus  ;  cault  adfcen- 
jUtfU  ,  fubaivifo i ^n'uul^  fincià ^  fuhfecundâ ;  jiori' 
bus  oh/ongfs  y  fubfijfilibus  ^  endis  ,  triiquadrifiorif^e, 

Wtlld.  Spec.  PiaiK.  5.  pag.  I^'28.  —  Stcchm.  de 
Arrem.  pag.  ^6,  n**.  ii.-— GœeJ.  Sibir.  2.  pag. 
J16.  tab.  52.  fig.  i  &c  t. 

'  Ses  tiges  fontafcendantes,  prefqae  ligneufes, 
hautes  d'un  demi-pied ,  prefque  fimples,  glabres  â 
leur  partie  inférieure ,  légèrement  pubefcentes 
vers  te  haut;  les  feuilles  caulinaires  pubefcentes, 
«îiét'S  ou- fimplement  trifxdes,  â  découpures  fi!x- 
formfs.  La  paniciile  eft  roide^  terminale  ,  pref- 
qu'unilatérales  les  fleurs  prefque  fediles  «  droites , 
oblongues  ^  au  noaibre  de  trois  ou  quatre  ;  les 
écailles  du  calice  jaunâtres  ^  obtufes  »  Icaiieufes  ; 
le  récepude  nu- 
Cette  plante  croit  fur  les  rives  du  Volga.  2p 
{^WUld.) 

t  '  *  Arum  if 4^  (  anethifolia  )  ,  foliis  cautînîs  gla^ 
t$ié  y'fulfbipirtnûtis  ,  capillaccis  ;  petîoUs  folio  Ion- 
giorhus  ;  caâte  ddfctndcnu  ;  fioribus  panicutatis  , 
globofis  ypeduncufûtjs  y  nutantîbus,  Willden.  Spec. 
Plant,  f^  pap.  1818.  — Stechm.  de  Artem.  pag. 
29.  n*.  2y.  —  Gm::l.  Stbir.  2.  pag.  119.  ub.  J4. 

Ses  t'ges  font  afcendantesi  fes  feuiHes  glabres  « 
£rcf()iie  4euxfois  ailé;i;s»  ^  deççupures  capillaires^ 

X   là  .1  /i 


Antmifia  orttntalisy  tûuacttifoliay  odora^peramaré 
&  gluiinofa.  Tournef.  Corofl.  34.? 

Elhe  diffère  de  la  précédente  par  fes  feuilles 
blanches  y  fe.Tiles  >  par  (a  panicule  teuillée,  par  fcs 
fleurs  beaucoup  plus  grandes.  Ses  tiges  font  droi- 
tes» fimples>  hautes  de  deux  pieds»  fes  feuilles 
blanchâtres^  pubefcentes  à  leurs  deux  fices^  fel- 
(îles,  deux  fois  pinnatifides»  les  découpures  lan- 
céolées ,  aiguës.  La  panicule  eft  droite  ,  roide  ^ 
fcuillée  i  fes  rameaux  fimples,  privés  de  feuilles; 
Us  fleurs  globuleufes ,  de  la  grandeur  de  cellr^  de 
TabCnthe  ;  les  pédoncules  courts  &  mclinés  i  les 
écailles  calicinales  obtufes  »  fcarieufes  i  leurs 
bords;  le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient.  ^ 

*  Artem ifia  {  niirofa )  , /w/iM  incanis;  caulirJs 
pinnatis  ,  li>:earibus  ,  o^tujis  ;  rjmeis  linearibus  y 
cauie  f'^nt^cofo  y  ramofo ,  paniculato  ^  adjcendente  ; 
floribus  ojlongis  ,  futfcffiubus.  Willd.  SpeC.  Fiant. 

).  pag.  1852.  —  Siechm.  de  Artem*  pag.  24. 


n**.  17. 


Artemifia  fruticofa ,  fubincmtû  ,  folUf  inferiorihus 
teiuiier  mu/nfiMs  ;  fuperiori-^us  tnugris  ,  obiufi^  ; 
cvrymhis  enciis  ^  incuni    ,  oblongis  ,  fpicaiis  ,  jf^J*" 

libus.  Gmel.  Sit>ir.  2.  pag.  115.  tab.  5a  iig.  t 
Ceaa  efpèce  a  des  tiges  blanchâtres  8e  Kgneu- 
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fcs ,  dîviftcs  en  rameaux  ifcendatw ,  panfcul^s  5  l«s 
f'  uill-5  caultnatres  ailées ,  a  découpures  Unéair.s , 
ob  u  es;  celles  des  rameaux  linéaires.  Les  "fleurs 
font  oblongU?5,  redrelTe^î ,  prefque  fefliles ,  dif- 
p  .f^^os  en  épis  pantculés.  Elle  croît  iZT*  !*  ^'^^' 
m  y  far  les  hauteurs.  T> 

*  Artemifia  (  fcoparia  )  jfolih  caulînis  fetaceis  , 
fin';atîs  ^  glabris  ;  radlcalibus  pinndcis  ,  muliifidis  , 
([rueis  ;  cauU  treBo  y  ramis  ramul  Jls  ;  fionùus  ova- 
tis  ,  peduncuiûtis  j  rutiahtiàus,  Wilid.  Spec.  Plant. 
3.  ^'jg.  1827. 

Â'-tt  mifia  (  fcoparia  )  ,  herhacea  ,  foliis  caulènij 
bi  trifinnatis»  nudis  ;  foliolis  fttaceis  ;  fiorihus  ova* 
tis ,  n  uantibus  ;  flofculis  femineis  terri' s ,  receptaculo 
m  do.  Waldll.  è>ç  Kitaib«  Plant,  rar.  Hung.  1.  pag. 
66.  tab.  6}. 

Ses  tiges  font  droites  ,  herbacées  ,  annuelles , 
ranicu'es;  les  rameaux  fous-divifés  en  ramifica- 
tii'Ds  courtes;  les  feuilles  glabres  %  les  radicales  & 
inteilcures  plufîcurs  fois  pinnatifides ,  à  divifions 
n  ^TThreufes,  fétacëes.  Les  fleurs  font  pédoncu- 
lees  ^  ovales  3  inclinées  î  les  femelles  au  nombre  de 
trois ,  le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  fablonneut  de 
Il  Hongrie  j  dans  la  Tatttrit^  fur  le  mont  Tau- 
rus,  o 

A R MOSELLE.  Sgriphium.  Ce  genre  contient 
de  petits  arbuftes  fort  élegans^  touffus,  toujours 
verts^  femblabfes  aux  bruyères  par  la  difpofition 
&:  p.  r  la  petiterte  de  leurs  feuilles  :  ils  font  pref- 
que tous  originaires  du  continent  &  des  iles  de 
l' Ah  it^ue  ;  ils  reflemblent  tellement  ajix  ftœbej  que 
M.  d  Lamarck  a  réuni  ici  ces  deux  genres  j  il  les 
a  (i  puis  réparé^  dans  les  llluftrations ,  tab.  721 , 
ûà  fe  trouvent  eravés  le  feriphium  cinereum  de 
1-inn^  &.•  \jdficehe  éthtopica  du  même  auteur,  (f^oyei 
SrLLE,  vol.  VJJ,  pag.  410.)  * 

ARNFBïA.  Genre  établi  par  Forskhal,  dans  fa 
delcri»nion  des  plantes  de  l'Egypte.  M.  de  La- 
marck le  rapporte  aux  iithofptrmum,  M.  Vah!  eft 
t^:i  n-.éine  avis.  C'cft  fon  lithcfzermum  tin5lofium 
îSvfîb.  1,  pag.  55  ,  tab.  28);  c*efl  le  Uthojptr- 
rr.um  ttt'ûft'igma  Lam.  Eiicycl  (  Voye^  Grbmil, 
n^  9.  )  il  faut  lire  pour  la  fynonymie  ,  amebia 
lincîoria,  C'tft  la  feule  efpèce,  &  fans  doute  c'ef^ 
pu  erreur  qu'on  trouve  dans  Forskhil ,  à  la  def- 
crip'ioîi  gér^'^ique  de  cette  plante,  le  nom  fpéci- 

ARNICA.  {Voyei  DORONic.) 

ARNOyOGON.  {yoyei  Salsif  S.) 

ARNOSERE.  Ar  nfe^t's.  Gxrtn.  tdb.  ip.  Ce 
g-pre  a  é  établi  p.ir  Gxrtni-r  fur  une  cfpèce 
^'h\ofuis  de  Liiin^  j  connue  fous  le  nom  d'hyofiris 
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minima,  &  que  M.  de  Lamarck  a  réunie  aux  lamp- 
fanes.  Ses  fem'rnces  font  couronnées  d'un  rebord 
coriace ,  droit  &  entier ,  caradtère  qui  le  diftingue 
des  tamp fanes, i\\n  n'ont  point  leurs  femencesiou- 
ronnées»  &  des  hyofeiis  ^Ac^vx  les  fcmences  font 
aigrettees.  XJhyoJcmjtuaa  i^inn.  dcvroit  auui  c-cre 
réunie  à  ce  genre.  (  f^oyei  Lampsane,  vol.  liJ  , 
pag.  414O 

AROIDES  (Les).  {Voyci  Gouets.) 

AROLE.  Op  drtnne  ce  nom ,  dans  les  Alpes, 
au  cemhro ,  efpèce  de  pin. 

ARONIA.  {Voyei  NÉFLIER.) 

AROUMA.  Les  habitans  de  la  Guîane  nom^ 
ment  ainfi  une  efpèce  de  galanga  (  maranta  arouma 
Aubl.  ),  dont  ils  emploient  les  tiges  fendjes  pour 
faire  dts  paniers  nu  pagaras ,  fuivant  Aublet.  11 
paroit  que  la  phnie  indiquée  aiHeurs  fous  le  no-n 
à^arrouma  ,  &  rapportée  au  hihaï ,  efl  la  même. 

AROUNA.  (  Voye\  Arounier,  &  Lam.  IlL 
Gêner,  tab.  10.) 

AROUSSE.  Arackus,  On  nomme  aînfi,  dans 
l'Auvergne,  une  plante  légumincule,  du  genre  de 
l'ers,  très-voîfine  de  l'ers  velu  (ervum  hirfutum 
Linn.  )  ,  ainfi  que  de  quelques  efpèces  congé- 
nères, i^ujf') 

ARRAYAN.  «  On  trouve  fous  ce  nom  ,  dît 
M.  de  Juffieu  ,dans  les  deifins  de  Jofeph  de  Jufl'ieu , 
une  efpèce  de  myrte  du  Pérou  ,  à  fleurs  purpuri- 
nes, â  fruits  bleus ,  bons  à  manger ,  de  la  groffeur 
d'une  cerife.  11  ell  cité  par  Freiier,  dans  fa  rela- 
tion du  voyage  de  la  mer  du  Sud.  » 

ARRÊTE-BŒUF,  {V^oyei  Bugrane.) 

ARRIVOU-TAOU-VELOU.  Ce  mot ,  d'après 
M.  du  Petit- Thouars  ,  qui ,  dans  la  hngue  mal- 
gache ou  de  Madagafcar,  veut  dire  mille  ans  dé 
vie ,  défigne  une  plante  du  genre  exacum  y  i)  ex- 
prime hyperboliqusment  la  propriété  qu'on  lut 
attribue  de  prolonger  la  vie. 

ARROCHE.  Atriphx,  Outre  hs  fleurs  de  deux 
fortes  qui  féparent  ce  genre  dts  chcnopodiam  ^  on 
peut  encore  le  rèconnoître  aux  ca'ices  drs  fl  ur$ 
femelles,  qui  ne  confident  qu'en  dtux  dixifions 
applii]uées  l'une  contre  l'autre  ,  qui  graïKiilfent 
apiès  la  floraifon,  G:  fondent  auioui  du  fruit  une 
e!>ve!op;>e  de  »kux  pièces  ,  compiimée,  que  l'on 
nomme  valves  fémiuates.  Le  calice  des  fleurs  her- 
maphrodites e(t  à  cH.q  divifions. 

Espèces. 

4.  Arroche  à  fruits  rofe.  Atrîp Ux  rofea* 
Linn.  -r  L^°3*  l'I*  ^^^'  ^Sj-  ^S-  ^' 
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14.  A^nocHe 

Alt/MI« 


i:rc-  Ai^hUz 
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iCSTS. 
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V  art»  a  ûes  -5»  ^r 
h.ates  d' JT  ri  i  3c  f .;»  ,  çamae*  Ar  #e  .  ..es  1.- 

cb-or.g-jtv-liDcsolaci  ,  ocra»  a  é^wt  :c-tîtcî  , 
Tcizxrcit^  en  co'îi  à  Isar  hîJs?  ,  vyjtetTû.  iti  en 
dciî'-as,  incçilt-nenr  «id^r*  a  se«s  bori*.  Les 
£c4,rs  fi^n  ax:i  a'res  ,  açt  o-r«Tee$,  rwr".je»  er  -t 


den.s  en  toijhc  de  crére. 


Ztbf.Rtiu  sfkz  *»e?ir<,  iîo.M  *t*  lîge*  (of.i  4roi-     arron-: ,  n-.o-i  a  fcn  d!r;^ae  d' 

te*,  it^Tstuitt,  éUii*t%to  laTieaux  ufî  peu  anzti- 

leux  ,  g^mb  de  ftuûltt  aï  ternes  ,  petiolset  ,  en 

foîtnt  de  fet  de  pique ,  o^i  pt*j  e:^a-î!^s  ,  bhnchâ- 

très,  entiertsa  leort  bortls^  aî^viefr  a  letir  femme t- 

Lei  fleur»  font  dirpofees»  a  /citTétrjié  des  ra« 

meauY^  en  ép;»  firnples,  toufTjf* 

Cette  p*an»e  croit  au  Cap  de  Bornée -Epérancc. 
On  la  cuaive  ao  Jardin  de»  Plantes  de  Paris,  b 


Wi 


i:[j. 


Ar ROCHE  de  la  Grèce.  AtripUz  gnca. 
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Atriplct  catdi  frutlco^o  ^  êdf  tndentt  ;  foliii  Infe* 
fiorihus  ianceoiath  ,  hifiaiii  ;  ftdperionhus  iintari» 
iancioUt'iê»  Wiili.  Spec.  PJarjC.  4.  pag.  9/8. 


Cette  planre  cr^-jt  en  Aî!>*fK|Qe ,  aux  en^  îrors 
de  CuTai.a , dans  les  lieux  faoloopem.  b  C^v^V^ 

iS.  Arr  OCHE  dentée.  AznpUx  mmncMs.  W:.  i. 

Atriplex   cauU  f^fmûccfo  ,  p'ocmmitmu  f  f:- 
ohovatit .  de'itic:Jatts  ,  ftL^ZLS  tomaucfis  /  c^;»':.''.i 
fruâàs  orhicuLaiis  ,  dtmtazis,  WiJd.  S|>ec.  Flafit.4- 

pag.  959.  —  Humb.  &  Bonpl. 

Elle  fe  lapprocbe  beanconp  de  h  pr^éde^te; 
elle  en  diffère  par  la  forme  de  Tes  feuilles  &  p^r 
Tes  calices.  Ses  tîge^  font  ligneofes  i  leur  partie  rn- 
fétieure^  dxvifées  en  rameaux  rabattus^  loo^  ie 
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quatre  i  Ht  pouces  &  plus,  ^irnfs  de  feuilles  en 
ovale  renverfé,  tomcnteufes  en  defl'ous,  longues 
d  un  demi-pouce,  munies,  à  chacun  de  leurs 
bords ,  de  trois  ou  quatre  dents.  Le  calice  du  fruit 
ell  blanchâtre,  comprimé,  orbiculaire ,  entouré 
de  petites  dents  aiguës,  nu  &  un  peu  convexe  à 
fon  difqtie,  quelquefois  furmonté  d'un  petit  tu- 
be r  cul.*. 

Cttre  plante  croît  dans  l'Amérique  mériJio- 

15?.  Arroche  cendrée.  AtripUx  cinerea. 

À.'rp/ex  caule  fruticofo ,  foins  lineari  /anceoiûtîs , 
J*'f.r*rjus;flortl>usfubfolicanis,  axillarihus  ;  cali- 
ci'^.sjruciûs  convcxij  ^  integerrimis  ,  apict  trîangula^ 
rij^s.  (S.  ) 

Les  différentes  parties  de  cette  plante  font  tou- 
res  d'un  blanc-grifâcre  ou  cendié.  Ses  tiges  font 
1  :'i  lifts,  cylindriques,  un  peu  rabotcules}  les 
ja-n  aux  alternes,  g\rni$  de  feuilles  prt.Tque  fefTi- 
1-^5,  très-rapprochëes,  linéaires-lancéolées,  lon- 
?ii-'i  d'un  â  deux  pouces,  glabres,  épaifles,  très- 
e  tieres,  obtufes  à  leur  fommet,  un  peu  rétrécies 
CM  periole  à  leur  bafe.  Les  fleurs  font  prefque  foli- 
t  tires  dans  les  aiffelles  des  feuilles  ,  à  peine  pédi- 
ceilées  ;  le  calice  du  fruit  comprimé  ,  convexe 
^ians  Ton  centre  à  Tes  deux  faces  ,  nu  &  entier  à 
l^s  bords ,  triangulaire  &  un  peu  aigu  â  fa  partie 
l^uprrieure. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la  Nouvelle- 
Hohnie  par  M.  de  Labillardière.  J)  (  V.  f.  ià 

àcrû.  Dds/oit.) 

10.  Arroche  luifante.  AtfîpUx  nîtens.  Willd, 

Atriplex  cauU  tre^o  ,  kerbaceo  ;fbUis  triangularî- 
"  ,?  i[!s  yfinuatO'dentatîs  ,  fubtks  argenuis  ;  caluihus 
^-^-u'^j  triàngulari'ovatis,  inugcrrimis.  Wilid.  Spec. 
i^ia  .t.  4.  pag.  961. 

Acrh/gx  cau't  kerbaceo  ;  foliis  uiangularibus  , 
/^■uiifo'dcntatis  ,  fuperne  nitentibus ;  valvulis  calicis 
îiTJrie's  trtquetris^  integerrimis,  Rebentifch.  Prodr. 
n".  441.  —  Schk.  Handb.  tab.  348. 

5.?  ^rr//>/^x  (  acnminata  ) ,  caule  erccio  ^  herba^ 
CIO  ;  foliis  triangulari'haftatîs  y  fubtiis  argenttis  , 
l^prrioribus  integerrimis;  calicibus  fucitis  ovatis j 
inttgerrimis.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  961. 

Air'ipUx  cauU  kerbaceo  ;  foliis  triangulari-kafta' 
iji ,  bdfi  apiceque  produâ  s  ,  lucidis  ;  calicibus  fruciûs 
integerrimis  ,  glabris.  Waldft.  &  Kitaib.  Hung.  z. 
pag.  107.  tab.  103. 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  Yairi- 
ihx  honenfis  ,  dentelle  n'eft  peut-être  qu'une 
^«ritté.  Ses  lîges  font  droites,  d'un  jaune  ver- 
(larre,  plus  vertes  furies  flries,  glabres,  cylindri- 
ques, gurniesde  feuilles  pedoléeSj  alternes ,  irian- 
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gulaires,  élargies  i  leur  bafe  ,  prefque  haflées^ 
prolongées  à  leur  fommet  en  une  longue  pointe 
acuminée  ,  irrégulièrement  finuées  i  leurs  bords , 
d'un  vert-luifant  en  deffus,  d'un  blanc-argenté  & 
un  peu  pulvérulent  en  deffous  ,  principalement 
dans  leur  jeuneffe.  Les  fleurs  font  petites,  difpo- 
fées,  dans  les  aiiTellesdes  feuilles  fupéiieui es,  en 
grappes  jaunes  &  rameufes  5  le  calice  du  fruit 
ovale,  irianguiaire  ,  très-entier.  La  plante  jS  ne 
me  paroît  qu'une  légère  variété  de  celle-ci  ou  de 
VatripUx  horunfts  ,  ayant  les  feuilles  fupérieures 
très-eniières>  &  les  inférieures  plus  lâchement  & 
bien  moins  profonilément  dentées. 

Cette  pbnre  croît  dans  l'Allemagne ,  la  Hon- 
grie &  la  Tartarie.  G  (  ^.  v.) 

21.  Arroche  de  Venife.  AtripUx  venetum. 
Willd. 

Atriplex  caule  ereclo  ,  kerbaceo  ;  foliis  inferioribus 
triangulari'haftatis  y  dentatis  ;  fuperioribus  lanceoU" 
tis  /fubkaftatis  ^  integerrimis  ;  calicibus  fruaâs  rhom* 
beis ,  acutis  ^  apice  obfolete  dentatis.  Willd.  Spec. 
4.  pag.  9èi. 

Cette  plante,  dans  fon  état  fauvage,  a  des  tiges 
droites,  hautes  d'un  pied  &  demi ,  rameufcs.  Ses 
feuilles  font  glaucjiies  en  delïous  ;  les  inférieures 
haflées ,  triangulaires ,  prefoue  longues  d'un  pouce* 
munies  de  quelaues  dents  écartées  j  les  fupérieurei 
haftécs,  lancéolées,  très-entières,  longues  d'un 
pouce  &  demi.  Le  calice  du  fruit  eft  rhomboïdai , 
aigu,  un  peu  denticulé  à  fon  bord  fupérieur,  l 
iiois^  nervures.  Dans  la  plante  cultivée,  les  tigts 
font  plus  hautes  ,  les  feuilles  plus  profondément 
dentées  &  plus  longues  :  le  calice  du  ftuit  marqué 
de  cincj  à  fept  nervures  réticulées,  muni,  de  cha- 
que côté  de  fon  bord  fupérieur,  de  deux  petites 
dents. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Venîfe,  fur 
les  bords  de  la  mer.  G  {Defript.  ex  Willd,  ) 

22.  Arroche  blanchâtre.  Atrip/ex  albicans. 
Willd. 

AtripUx  caule  kerbaceo  ,  procumbente  ;  foliis  in^ 
canis  y  rkombeis  ^  fubdentatis  ;  calicibus  frucius  tri'' 
dentato-rhomotis.  Willd.  Spec.  4.  pag.  962. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  rameufes  &  couchées  ; 
Çts  feuilles  rhomboïdales  ,  longues  d'un  demi- 
pouce,  blanches  à  leurs  deux  faces,  munies,  vers 
h  ur  fommet ,  d'une  ou  de  deux  dents  de  chaque 
coté  ,  quelquefois  très-entière.  Les  calices  des 
fruits  fontrhomboïjaux,  avec  leurs  angles  aigusj 
ce  qui  les  fait  paroître  tridentés.  Quelquefois  UQ 
dcs  angles  eR  poupvu  de  deux  dents. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne,  furies  bords  de 
la  mer.  (  Defcript.  ex  Willd.) 

23.  Arroche  couchée.  AtripUx projirata,  Dec. 
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Atrlpiex  eaule  kerhaceo  ,  proftrato^  ramQfiJpmo  i 
foiiis  trianguldribus  ,  aariçuljtis  ,  gU^errim^4  ;  val- 
Vfdu  ftminalihus  inermituj,  Oecand.  Sy nopf.  Plant, 
gall.  p.  ii^6.  n^  11$  I.  —  Bouch;^r»  Flor.  Abbev, 
76. 

Cette  plante  a  de  ttès-grands  rappotts  avec  Va- 
tripltx  ^aftiita  ;  elle  en  diffère  par  fts  tiges  éulées 
&  couchées  \  pat  Tes  feuilles  plus  petites  y  munies 
d'oreillettes  ordinairement  plus  prononcées,  n^ais 
particulièrement  en  ce  que  l.s  valves  fé  ninales 
n'ont  ni  dents  épineufes  ni  tube  rcules  fur  le  dos  \ 
caraâère  qui  doit  également  la  faire  diilin^uer  de 
Vatnplex  patula.  Ces  efpèces  varient  tellement , 
tant  dans  leur  port  que  dans  l.  ur^  f-iiilks ,  q'i'on 
ne  doit  efpéier  de  les  bien  déterminer  que  dans 
los  caraâèresde  leurs  femcnces. 

Cette  plante  croît  dans  I:s  cha?rp< ,  les  décom- 
bresi  elle  a  été  trouvée  par  M.  Boucher  j  le  long 
du  canal  de  Siiat- Valéry.  O  (  ^-  v) 

24.  Arrochh  triangulaire.  AtripUx  triangulw 
ris.  Willd. 

AtripUx  CMufe  htrbaceo ,  ceci'iufcufo  ;  fù/iis  trian* 
gulari'hjftatis  ,  integcrrimis  ;  cûUcihus  jrullûs  trian" 
guUrihaS  y  fuhdenticulatU ^  difco  himucronaiis .V/ V^à, 

Spec.  4.  pag.  963.  •      ' 

Cette  plante  a  de  tels  rapports  avec  les  atrîpUx 
patula  &c  hûfijta ,  que  je  ferois  porté  à  ne  la  re- 

Î;arder  que  comme  une  variété  intermédiaire.  Ne 
a  connoifTant  pas ,  je  ne  la  décris  que  d  après  ce 
qu'en  a  dit  Willdenovr. 

Ses  tiges  f^^nt  rameufes ,  hautes  d'un  pied ,  quel- 
quefois couchées  s  fes  feuilles  alternes  «  triangu- 
laires, haftéeSj  très-entières  ,  un  peu  charnues^ 
blanchâtres  en  deflbtis ,  longues  d'environ  fix  li- 
gnes s  les  valves  féminales  eu  tes  calices  des  fruits 
comprimés  ,  triangulaires  ^  très-entiers,  quelque- 
fois munis  d'une  dent  >  Ôc  ordinairement  de  deux 
poinies  fur  leur  difque. 

Cette  plante  croît  à  Venife ,  fur  les  bords  de 
la  mer  Adriatique.  O  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

2f.  Arroche  i  feuilles  obtu fes.  ^rW/^/^x  oh- 
tvfi.  Wiild. 

A  triplex  eau  le  herhaceo  ,  ereSio  ;  foiiis  appofiiis  , 
triangùlwiàus  y  olitufjp'nis  ^  iuUgtrimis,  WilLdcn. 
Spcc.  4.  pag.  5;64. 

Ses  tiçes  font  droites  ,  peu  élevées  ,  ramei'fts  d 
leur  bafe;  les  feuilles  oppofees ,  longuement  pé- 
dolées  ,  triangulaires  ,  trèi-eritlèrcs  ,  obiufes  à 
leur  fommet  &  fur  leurs  ar\gKs,  un  peu  glauques 
en  deffous,  longues  d'un  d  mi-pouce.  Les  fleurs 
font  ^irpofces,  à  l'extrémité  flcs  t»gts,  en  épis 
panicules. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  G  (Definpt. 

ix  iruid  ) 
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.  16,  Arrocrz  à  petits  ùmn^  Àinftn  mie^ 

fperma.  Willd. 

A  triplex  caule  erelio,  herhaeeo  ;  foiiis  triangalj'^i' 
k*iftatis  ,  acutiufculis  ffuhdeneatis  ;  ealiciSus  fruciit 
ovtitîs y  acutis ,  iniegtrrimis.  Willd,  Spec.  4.  p:g. 
964.  —  WaUft.  6l  Kitaîb.  Plant,  rar.  Hungar. 

Cetteefpècea  des  tiges  droites ^  herbacé: s, 
garnies  de  feuilles  haflées»  triangulaires;  les  ir* 
férieures  légèrement  dentées;  lesfupérieuristre^- 
entières.  Les  valves  fëminales  fontovales^  ai^'i.cs, 
fort  petites,  très- entières.  Elle  croit  dans  la  Hon- 
grie. O 

*  Efpeccs  douteufis  ou  moins  connues» 

♦  Atriplex  (  microphvHa  )  ^  foiiis  avath,  integris , 
glaucis  ;  caule  fruticofo,  Thunb.  Pfodr.  .^8.  ^i^ 
ckenopod'o,  Willil. 

Ses  feuilles  font  glauques  ,  ovales  ,  entières , 
fes  tiges  ligneufes.  £lle  croît  au  Cap  de  Buim.- 
Efpérance.  \} 

*  Atriplex  (ere^i)  ,  cauU  herhaceo ,  treBo;  fo- 
iiis oyfato-lanccolatis  .  inferiorihus  finuutis  ,  cjii.i" 
kut  feminum  undique  muricatis,  Smith  >  Flor  brit^. 
5.  pag.  1098. 

Atriplex  artgufiifoUa  »  laciniata^  Rai  ,  Synopf. 
151. 

Ses  valves  féminales  font  hériifées  de  pofntei 
de  tous  côtés.  Ses  tiges  font  droites  «  htrbacec^  i 
fes  feuilles  ovales-lancéolées»  les  inféii^ures  L-i- 
niées. 

Cette  plante  croit  parmi  les  décombres  ^  en 

Angleterre.  O 

*  Atriplex  (angnftifolia)  ,  caule  kerbaceo  ,  ii\^' 
ricato  ;  foiiis  lanccolatls  ^  integtrrimis  ,  ir.fimtJ  f^^- 
kaftatis  ;  ca/ici'ius  ftmmum  hjftjtis  ,  leviuf^!.*- 
Smith,  Flor.  britan.  3.  pig.  1092. 

Selon  M.  Smith  ,  Linné  auroit  confondu  cerre 
plante  avec  V atriplex  patula.  Les  fynonymes  «^* 
Lobel ,  de  Bauhin  &  de  Haller  appartienrent  x 
cette  efpece ,  &  non  à  celle  de  Linné,  ("es  pUiuci 
varient  à  un  ttl  point ,  que  je  n'oferois  prononc  r. 
Celle-ci  a  des  tiges  herbacées ,  étalées  $  L  s  feu!.«^^ 
inférieures  hadées^  prefqoe  dentées  i  Us  lu? - 
rieures  lancéolées ,  irès-eniières  5  les  valves  fcnii- 
raies  haftées  ,  prelque  liffcs.  EiK  s  font  ,  dans  1'-- 
triplex  patuiu  y  lépérementdenticulées  â  leur  Tom- 
me t  ,  bc  un  peu  hériffées  à  Irur  difque.  Elle  cioi; 
en  Europe  ,  parmi  les  décombres.  O 

♦  Atriplex  (foliofa),  catle  herhaceo,  rhom?i^ 
ohlongis  y  finaato  dentatis  ;  fruAibus  tria  gulanous  , 
acutif.  Lii.k  /in  Schrad.  Journ.  1800.  pag.  j). 

Ccttje  plante  n*c(l  probablement  qu'une  varier) 
de  Vatri^Ux  sofeu  j  ule  ea  didere  un  jeu  pr  a 
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forTie  Je  feSJralves  féminales,  trîanguUîres ,  aî- 
piiés.  Les  feuilles  fwit  oblongues  ,  rhomboic^ales  , 
finuées  &  dentées.  Elle  croît  fur  les  lives  du 
Tage ,  en  Ponugal.  O 

*  Atriplcx  (finuata)  ,  coule  herbacco  :fa&is  del- 
toidibus  ,  haftatU  ,  finuatis  ,  fubtiù  argenteis  ;  coli^ 
cihus  feminum  fpicatis  j  muricatis.  Hoffin.  Flor. 
germ.  1,  pag.  177, 

On  ne  peut  guère  coofidérer  cette  plante  que 
comme  une  variété  de  YatripUx  laciniauu  oes 
f.uilies  font  deltoïdes  «  hafiées^  finuées  ,  d'un 
blanc-argenté  en  delTûusi  fes  fleurs  difpofées  en 
épisi  f&s  valves  (éminales  hériffées. 

*  Atriplcx  (virgata),  caule  herbacco»  patulos 
foins  lanccolads  >  ramii  decuffaiîs.  Hofltn.  Flor. 
germ.  !•  pag.  177*  —  Schkuhr^  Handb,  3.  ub. 

}47- 

Elle  fe  rapproche  encore  de  Vairîplex  patula. 
Ses  tiges  font  étalées  >  herbacées  i  fes  rameaux 
élancés  ^oppofés  en  croix  i  fes  feuilles  lancéolées. 

*  Atriplcx  (  alba)  »  caule  crcHa,  ramojiffimo  ,  her- 
haceo;  foliis  ovatis  ;  fioribu*  axillaribus  ,  giomcra- 
tis  i  caiicibus  fruBûs  angulatis  ,  dentadi  ,  Uvibus. 
^copol.  del*  Infub.  2.  tab.  8. 

Ses  tiges  font  droites  ,  très- rameu fes,  herba- 
cées; fes  feuilles  ovales  3  fes  fleurs  axiilaires,  glo- 
mérulées  \  les  valves  féoiinalcs  liflTes^  auguleufes^ 
denrées  à  leurs  bords. 

Arroche  puante.  (FJye^;  AN$ÉRiNi,n*.  i;.) 

ARROUY  :  fiom  malgache  d'une  efpèce  de 

fenfitive  de  Madagafcar,  qui-paroît  être ,  félon 

M  du  Petit-Thouari ,  le  mimofa  fenfitiva  Lînn»  Il 

y  en  a  une  autre  efpèce  au*il$  nomment  arrouy^ 

fdra.  Ce  dernier  mot  qui  la  diilingue  »  veut  dire 

beau, 

ARSïS.  Arps.  Genre  de  plantes  dicotylédones, 
à  fleurs  complètes,  polypétalées ,  régulières ,  dont 
h  famille  n  eft  pas  encore  déterminée ,  &  qui 
comprend  des  arbriffeaux  exotiques  à  l'Europe  >  à 
feuilles  fimples  ,  alternes}  les  fleurs  difpofées  en 
grappes  termiaales. 

Le  caraâère  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  à  cinq  pétales  campanules  ;  un  calice  à 
cinq  folioles  i  tf«  grand  nombre  de  filamens  inférés  fur 
le  réceptacle i  une  baie  libre ,  pédiceLée  dans  le  calice, 
k  une  feule  Jiatence» 

Caractère    géhériqui. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  cii/icf  inférieur,  partagé  en  cinq  folioles 
étalées ,  prefqu'ovales ,  caduques  ,  colorées. 
Botaniques  Supplément.  Tome  I* 
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a*.  Une  corolle  a  cinq  pétales  oblongs  ,  plus 
courts  que  le  calice. 

5^.  Environ  cinquante  étamines  inférées  fur  un 
réceptacle  alongé^  les  filamens  filiformes,  pref- 
qu'auffi  longs  que  le  calice}  les  extérieurs  plus 
courts  ,  foucenant  desandières  arrondies  à  quatre 
loges. 

4^.  Un  ovaire  libre  ,  arrondi ,  porté  fur  un  ré- 
ceptacle en  forme  de  pédicelle  i  le  ftyle  fubulé  , 
de  la  longueur  dps  étaminesj  le  ftigmate  aigu. 

Le  fruit  e&  une  baie  globuleufe,  péJicellée, 
contenant  une  femence  arrondie. 

Espèce. 
Aasis  ridée.  Arfis  rugofa.  Leur. 

Arfis  foliis  alternis  ,  rugofis  ;  racemis  terminali^ 
bus,  Lour.  Flor.  cochin.  vol.  i.  pag. 40^. 

Arbriifeau  d'environ  cinq  pieds  ^  dont  les  tiges 
font  irès-ramsufcs,  garnies  de  feuilles  fimples» 
ahêrnes«  ovales  lancéolées,  ridées  ,  très-entières 
à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  blanches ,  difpofées 
en  grappes  à  l'extrémité  des  rameaux.  Leur  calice 
eft  divifé  jufqu'à  fa  bafe  en  cinq  folioles  ovales, 
colorées  ;  la  corolle  plus  courte  que  le  calice.  Elle 
préfente  l'afpeâ  d'une  fleur  campanulée«  quoique 
compofée  de  cinq  pétales.  Les  étamines  nom* 
breufes  font  attachées  fur  un  réceptacle  alongé, 
qui  fait  paroitre  l'ovaire  pédoncule ,  ainfi  que  le 
truir.  Ce  dernier  eft  charnu,  globuleux  ,^  une 
feule  femence. 

Certe  plante  a  été  découverte  dans  les  forêts  do. 
la  Cochinchine  par  Loureiro.  J} 

ARTEDIA.  (f^oyei  Artédie,  Se  111.  Gen. 
tab.  193.) 

ARTEMISIA.  C  Foyq;  Armoise.) 

ARTICHAUT.  Cynara. 

I.  Artichaut  commun.  Cynara  fcofynus.  Linn. 

—  Lam.  lii.  Gen.  cab.  665. ng.  i.  {Ex  Toum.  ) 

4.  Artichaut  fans  tige.  Cynara  acauUs.  Linn. 

—  Lam.  m.  Gen.  tab.  66^.  fig.  2.  —  Poir.  Voyag. 
en  Barb.  2.  pag.  233.  —  Dea^ont.  Flor.  atlant.  2. 
pag.  249. 

Les  efpèces  d'artichaut  décrites  par  Linné  ont 
toutes  le  réceptacle  des  fleurs  épais  &  charnu, 
fort  bon  a  manger.  Celle  dont  il  s'agit  ici ,  très-- 
commune  dans  \tts  terrains  fablonneux  de  la  Bai*- 
barie ,  où  je  l'ai  fréquemment  recueillie  pour  m'en 
nourrir,  eft  d'une  faveur  très-délicate >  Supérieure 
â  celle  de  notre  artichaut  commun.  Les  cynara  car^ 
dunculus'humilis  qu'on  rencontre  dans  les  mêmesy 

Ooo 
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cùnuée^j  font  âiuffl  très-bons  â  manger  crus.  Ils 
font  d'une  grande  redburce  dans  un  pays  où  les 
vivres  peuvent  venir  à  manquer  dans  des  voyages 
un  peu  longs. 

f .  Artichaut  pygmé.  Cynara  pwnêA,  WtUd. 

Cynara  acauUs ,  foins  pinnatts  ^  glabnufcuUs  ;  la- 
ciniis  dent  jus  »  fpinofis  ;  calicinis  Jquamis  inicriori- 
Sus,  apiufcariofis.  Willd.  Spec.  }.  pag.  169I. 

_  Très- rapprochée  de  l'efpèce  précédente ,  celle- 
ci  en  diffère  par  Tes  feuilles  vcrtcs  à  leurs  deux 
faces  ^  éuineufes.à  leun  dentelures.  H  n'y  a  point 
de  tige.  Toutes  les  Feuîiles  fonc  radicales ,  ailées , 
longues  d'un  pouce  &  demi  â  deux  pouces  «  à  dé- 
coupures inégales ,  dentées ,  aiguës  >  épineufes  à 
leur  fominet  »  hériflees  fur  leur  côte  du  milieu.  De 
leur  et  ncre  fort  une  fleur  feffile.  Son  calice  eft 
cylindrique  ;  les  écailles  extérieures  ovales  »  den- 
tées à  leur  fommec  s  les  dentelures  terminées  par 
une  épine  %  les  intérieures  ovales  j  très-entières  ^ 
furmontées  d'une  pointe  épineufe  \  celles  qui  en- 
veloppent les  fleurs^  oblongues^  fcaricufes  â  leur 
fommet ,  faas  épines. 

Cette  plaate  croit  en  Erpagne.  y  (Dtfcript*  ex 

mud.)  ^ 

6.  Artichaut  couché.  CyMra  pufilla,  Labill. 

Cynara  acaulis  ,  foins  pinnatis  ^  fuhtomentops  »  la- 
tiniis  pinnatifdis  ;  fquamis  calicinis  integris  ,   apice 

fcaricfis,  Labill.  icoD.  Plant.  Syr.  Fafc.  j.  pag.  1 1. 
tab.  7. 

fi,  Cynara  oriintalis  y  mofchata  ,  acaulàs  i  foliis 
jacohtÂ  ,  unuiàt  incifis  ;  fquamis  calicinis  fursîtm 
fptâantibus.  Tournef.  CoroU.  51. 

Ses  racines  font  prefque  firoples  ;  elles  produi- 
fenc  de  leur  collet  des  feuilles  toutes  radicales  « 
étalées  fur  la  terre ,  oblongues  ^  lancéolées,  ai- 
lées s  les  folioles  pinnaiifides  ,  oblongues ,  inéga* 
Its  ^  quelques-unes  entières  »  tomenteufes  i  leurs 
deux  fxes  dans  leur  j  unefle  :  de  leur  centre  fort 
une  fleur  ftflile»  fohtaire.  Le  calice  eft  cylindriques 
\t%  écailles  entières ^  acuminées  ,  fcaricufes  i  leur 
fommet  î  toutes  les  fleurs  flofculeufcSj  hertna- 

{^hrodites}  le  tube  grêle»  élargi  à  Ton  orifice;  le 
imbe  i  cinq  découpures  linéaires  »  fubulées;  les 
femencts  ovales-oblongues^  légèrement  compri- 
mées «  (Iriéesj  futmontées  d'une  aigrette  feflile  » 
plumeufe  \  le  réceptacle  concave ,  parfemé  de 
quelques  poils  rares. 

Cette  plante  a  été  obfervée  aux  environs  de 
Damas  ,  par  M.  de  LabiUaf  dîère.  y 

La  plante  de  Tournefort,  var.  /,  fe  rapporte  à 
eetreefpèce,  félon  M.  de  Labillardière  s  elle  en 
diffère  pu  Tes  feuilles,  dont  la  face  fupérieure  eft 
hérilfée  8c  tude  au  toucher.  Elle  ciok  dans  l'Ar- 
menie. 
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7.  Artichaut  i  feuilles  eotièrei.  Cynân  im 

tegrifolia.  Vahl. 

Cynara  foliis  lanctolatis  j  dentîcutaiis  ;  fqMomii 
calicinis  lanccolatO'itcuminaiis ,  Vahl  ^  Symbol*  1. 
pag.  68. 

C'eft  une  plante  peu  élevée ,  glabre  fur  toutes 
fes  parties,  dont  la  tige  eft  firrple  ,  itriée^  garte 
ie  feuilles  pétiolées  ,  affcz  larges  ,  hnceoie.s, 
longues  d'un  pouce  &  demi ,  denticul<?es  à  uurs 
bords  ;  les  dentelur.  s  épineufes.  La  fleur  eli  hV  ue, 
lolitaire ,  pédonculée  ,  terminale ,  une  fris  ulus 
petite  que  celle  du  cyndrufcolymus  ;  les  écai.tcs  du 
calice  lancéolées  ,  acuminèes  i  les  infériettrtrs  le^ 
minées  par  une  épine  à  peine  piquante. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne ,  fur  les  monta* 
gnes  des  environs  de  Tolède  »  dans  la  Cafliiie 
neuve.  {Defcript.  ex  Vahl.) 

*  Cynara  (horrida  ) ,  fouis  pinnatlfdu  ,  fëhtks 
tomentofis  ,  fpinofis;  fpinis  hufeos  foliorum  pinne» 
rumque  hafi  connatis.  Ait.  Hort«  Kev.  j.  pag.  14S» 
In  Madera,  T^ 

*  Cynara  (  glomerara)  ,  acaulis  ,  foliis  pinnst^ 
fiais ,  fpinofis.  Thunb.  Prodr.  l^UÂd  Caput  Bous» 

Speim 

Artichaut.  Ce  nom  eft  donné ,  oon-feule- 
ment  à  l'artichaut  commun  (^mara  )  »  mais  encore 
à  plufieurs  plantes  qui  ont  avec  lui  des  rapporu  » 
foit  par  leur  faveur  «  foit  par  la  confirmation  de 
quelqties*Bnes  de  leurs  parties.  Le  topinambour, 
efpèce  de  foleil  {kelianthus  tuhtrofxs  Linn.  ) ,  tft 
}idrncHaut  de  terre  »  aînfi  npmnaé  paice  que  fa  ra* 
cine  a  le  goât  d'artichaut  :  on  lui  donne  auffi  le 
nom  A* artichaut  de  Jérufalem.  Lm patate,  efpèce  de 
liferon  ou  de  quamocbt,  eft  nommée  ^  peot-écre 
pour  la  méoie  raifon  ,  artickamt  des  Jmdss,  Une  ei* 
pèce  de  courge  d'Amérique,  i  fruits  couronnés 
de  tubercules^  eft  dans  quelques  lieux  Yartickaui  is 
Jérufalem  ou  a* Efpagne.  La  joubarbe  ordinaire, 
dont  les  feuilles  fimt  difpofécHi  comme  les  écailles 
du  fruit.de  Tarrichaut  commun»  eft  nommée  vul« 
gairement  artichaut Jauvage.  (A/*) 

ARTICIOCCO.  Les  Italiens  nomment  afn& 
l'artichaut ,  appelé  aillei^rs  articocum  ou  alct/caUm, 
C'tft  le  caBus  des  Anciens ,  dont  la  portion  da 
calice  que  l'on  mange ,  eft  nommée  pereux  fi^ij 
fuivant  Thiophraft* ,  afcalia  fuivant  PUne»  &  aj* 
cit/ertui  fuivaoc  Athénée.  (Juf*) 

ARTURO  :  nom  que  porte,  dans  lile  de  Can- 
die, une  efpèce  de  cdfie  (celfia  ^rQxrus  Linn  ). 
Lobel  l'attribue  auffi  à  un  afttagale  {aftrjgalus  fe* 
fameus  Linn.  )• 

ARUBA.  Aubl.  (  Poyrj  Arube  &  fll.  Gen. 
ub.  109.)  Ce  genre  «  félon  M.  de  Jnfiieu,  de« 
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Troît  étreréims  aux  qu^ffia,  dont  il  ne  diffère  que 
par  le  nombre  des  parues  de  la  fruâihcation* 

ARUM.  (  royti  GOUET.  ) 

ARUN A.  VahL  (  royc^  Arounxer.  ) 

r 

ARUNDINARIA.  (K(py^r  Rosinaire.)  C'eft 
le  mitgia  de  Perfoon.  Synopl.  Plane,  i .  pag.  loi, 

ARUNDO.  (  ray<i  Roseau.  ) 

ASAHASAFRA.  Dalechamp  cite  »  fous  ce 
nom  ,  d'après  Avicenne ,  une  plante  à  racines  tu- 
bâreufes,  &  palmée,  qui  paroit  être  une  efpèce 
d'orchjs,  &  quia  les  mêmes  vertus. 

ASARET.  Àfarunim 

I.  AsARET  d'Europe.  Afamm  europâum.  Linn. 

—  Lam.  111.  Gea.  ub.  394.  fig.  i.  —  Flor.  dan. 

tab.  665. 

1.  As  ARET  de  Canada.  Afarwn  canadenfe,  Linn. 

—  Lam.  m.  Gen.  tab.  394.  fig-  2.-— Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  179. 

4.  As  ARET  â  Feuilles  de  gouet.  Afamm  arifo- 
lium.  Mich. 

Af^rumjbl'dsfubkaflato  cordant  ;  calice  tubtdofo  , 
ir.frà  limham  hrev'fjtme  tr:fdum  coaràatù,  Mich. 
Flor.  bofeal.  Amer.  1.  pag.  279, 

Afarum  virgînicum.  Walter.  Flot,  carôl. 

Cette  efpèce  eft  ttès-^iiftinâe  des  précédentes 
par  h  forme  de  fes  fleurs  ^  &  même  par  celle  de 
fes  feuilles.  Ses  racines  rampantes  produifent  de 
longues  fibres  ëpaiiTes  j  cylindriques.  Les  feuilles 
toutes  radicales  font  longuement  pétiolées  ,  pref- 
que  triangulaires  j  échincrées  en  cœur  â  leur  bafe  j 
obcufes  à  leur  fommec  ^  arrondies  fur  les  deux  an- 
gles inférieurs,  glabres»  entières,  marquées  de 
taches  blanchâtres.  Les  fleurs  font  médiocrement 
pedonculéess  leur  calice  tubulé;  le  tube  rétréci 
au  deffous  du  limbe  s  ceiui-^d  légèrement  tri fide  à 
Ton  bord. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  ombragées  , 
i  la  Baffe* Caroline.  M.  Bofc ,  oui  Ty  a  recueillie, 
m'en  a  communiqué  un  exemplaire.  (  ^.Z) 

ASARINE.  Tonroef..  Cette  plante ,  qui  eftla/r- 
thirrinum  afarina  Linn.  /  eft  diftinguée  par  Tour* 
neFoTt  comme  formant  un  genre  particulier,  qui 
diffère  des  lUaria  par  fa  capfule  fphérique  &  non 
oval<s.  (  yvyei  MUPLI£R.) 

ASARUM.  (  J/iy«t  AsARBT.  ) 

ASCARINA.  (V'oyei  AscARiMt.) 
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ASCARINE.  Afcarina.  Ce  genre  eft  compofé 
d'arbrifleaux  exotiques  ,  très-rameux ,  garnis  dd 
feuilles  oppolées ,  ayant  leurs  fleurs  difpoféss  en 
chatons  dans  l'aiffelle  des  feuilles  fupétieures.  La 
famille  naturelle  de  ce  genre  n'cft  pas  encore 
déterminée. 

Espèces. 

I.  AscARiNE  à  plufieurs  épis.  Afcarîna  polyfid" 
chia»  Forft. 

Afcarina  foUis  paîoUtls ,  oppofitîs  ,  obhngis  , 
integcrrimis  ,  ftlpulans;  fioribus  dhicls,  (  N.  )  Foi  11. 
Prodr.  D^.  ^64.  —  Willd.Spec.  Plant.  4.  pag.  647. 
-r-  Lam.  111.  Gen.  tab.  798. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
garnis  de  feuilles  oppofées ,  pétiolées  ,  oblon- 
gues,  très-entières,  veinées,  glabres  a  leurs  deux 
faces  ,  aiguës  à  leur  fommet ,  longues  d'un  oouce 
&  plus  ,  "accompagnées  à  leur  baie  d'une  nipule 
très  courte ,  vaginale ,  tronquée.  Les  fleurs  font 
dioÏQues,  difpofées en  chaînas  piefjue  filiforme^, 
à  peme  longs  d'un  demi-pouce  ,  réunis  au  nom- 
bre de  deux  ou  trois  dans  les  ailTwlles  des  feutllc^i 
fupérieures. 

Cette  plante  croît  dans  les  îles  de  la  Société.  T> 

1.  AscARiNB  à  fruits  rouges.  Afcarina  ruhra. 

Afcarina  foiiis  fparfis,'  fuhftrratix^  foribus  mo* 
noicis.  (  N.  ) 

MorcUa  (  rubra)  ,  foitis  obhngis  ,  fubintegcrri^ 
mis  ^  giuhris  «  fparjis  ;  amcntis  iateraùbus»  Lour* 

Flor.  coLhm.  a. -pag.  669. 

Prunus  japonica  ,  fruâu  parpureo  y  morojtmiti,  f 
Koempf.  Hift.  jap.  lib.  i.  pag.  loi. 

An  cudranum  ?  Rumph.  Amb.  lib.  7.  cap.  14. 
tab.  i6. 

Cet  arbriffeau  s'élève  à  la  hauteur  de  huit  pieds 
fur  une  tige  tortueufe ,  de  couleur  brune ,  divifée 
en  rameaux  étalés  &  garnis  de  feuilles  éparfes, 

i>étiolées  »  oblongues ,  un  peu  aiguës ,  glabres  à 
eurs  deux  faces,  les  unes  entières,  d'autres  lâche- 
ment dentées.  Les  fleurs  font  monoïques*  difpo- 
fees  en  chatons  courts, latéraux,  filiformes  j  cou- 
verts de  petites  écailles  imbriquées  ,  charnues  ^ 
triangulaires .  ï  une  feule  fleur ,  fans  calice  ni 
corolle  }  une  étamine  feflîle  ,  &  «  dans  les  fleurs 
mâles ,  deux  ftigmates  fubidés  ,  divergens.  Le 
fruit  eft  un  drupe  rougeâtre,  arrondi,  d'un  demi- 
pouce  &  plus  de  diamètre,  femblable  au  fniit  du 
marier  par  les  véficules  fucculentes  qu'il  offre  à 
l'extérieur  :  il  a  la  faveur  d'une  cerife  aigre  ;  il 
contient  un  noyau  prefqu'ovale,  lacuneux,  à  deux 
loges»  dans  lequel  fe  trouvent  deux  amandes  ov.i^ 
les  y  comprimées. 

Cet  arbrifleau  croit  dans  laCochînchîne.  On  ie 
cultive  en  Chine.  \i  (  Defcript.  ex  Lour,  ) 

Ooo  1 
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Les  fruits  de  cet  arbrîfleau  font  très-eftimés 
en  Chine.  On  les  mange  crus  lorfqu'ils  font  niûrs« 
ou  bien,  lorfqu'ils  font  encore  verts  j  les  Chinois 
les  font  cuire  avec  le  poilTon  donc  ils  fe  nourrif- 
fent ,  pour  lui  fcrvir  d'aflaifonnement.  Les  Co- 
chinchinofs  les  font  fermenter  comme  nous  fai- 
fons  pour  le  raîfin^  ils  fé  procurent  par  ce  moyen 
sne  liqueur  vineufe^  d'un  goût  agréable. 

ASCHIL  ou  ALACHIL.  C'eO  le  nom  que  les 
Arabes  donnent  à  la  fcille  maritime  (^fiUia  mari- 
lima  Linn.)* 

ASCIUM.  Ce  nom  générique  a  été  fubftitaé 
par  plufieurs  auteurs  i  celui  de  norantta ,  confacré 
par  Aublet  pour  un  genre  de  plantes  de  la  Guiane. 
(  ^oyq  NORANTEA  ,  SiippL  ) 

ASCLÉPIADE.  AfcUpiat. 

5.  AscLÉPiADE  de  Syrie.  AfcUpias  fyriéicéi.Vmn. 
—  Lam.  m.  Gen.  tab.  17J.  fig.  j. 

« 

5.^  AscLÉPiADE  à  feuilles  obtufes.  AfcUpîas 
ohtufifblia,  Mich. 

Afclepîas  foliis  amplexicauiihus  »  Monps  ^  rotun- 
éatO'obtufis  «  nudatis  i  umhtllâ  terminaii  ^  tongihs 
ptdiuictttatâ ,  gtahrâ;  cornicuiis  txftnis»  Mîch.  Flor. 

4>oreaI.  Amer.  i.  pag.  115. 

.  Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  oppofées , 
fefliles^  amplexicaules^  oblongues^  arrondies  & 
obtufes  à  leur  fommet ,  on^tulees  ï  leur  contour. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  termi- 
nale y  longuement  pédonculée^  conteYtant  un  affez 
grand  nombre  de  fleurs.  Les  corolles  font  glabres  $ 
les  cornets  faillans. 

Cette  plante  croit  i  la  Virginie  &  dans  la  Ca- 
toline.  (MicA.  ) 

^,^*  AscLÉFiADE  amplezicanle.  Afclepias  am- 
piexicauiis,  Mich. 

Afclepias  glahrj  ^  caulibus  decumhtntîbtu  9  fimpli" 
ùhus  i  fobis  caidatis  y  ampUxuaulii^us  ;  cornicuiis 
dcliufctntihus  y  compreffo-ligulatis,  Mich.  Flor.  bor. 
^mer.  i.  pag.  iif. 

^.  ?  AfcUpîas  {h\imif\.r2X2  )  yfolîls  fejjtiibus ,  cor 
'datis  y  oppo/ttis  f  ccuie  profirato,  umbcUis  axitiari' 
bus.  Walth.  Flor.  carol.  pag.  xoj. 

Cette  plante  cft  glabre  fur  toutes  fes  parties , 
&  rr.éme  d'une  couleur  un  peu  glauoue.  Ses  tig^^s 
font  (impies,  tombantes  ou  couchées,  garnies 
de  feuilles  oppofées,  feûfleSi  amplexicaules  j  en 
coeur  I  traverf^es  par  des  veines  purpurines.  Les 
fleurs  font  dirpofées  »  au  fommet  des  tiges ,  en 
ombelles  axillaires.  La  corolle  eft  verdâtre  >  les 
cornets  caches^  comprimés  &  en  languette.  La 
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pUnte  1 1  encore  peu  connue  »  M  paroit  être 
qu'une  variété  de  cette  efpèce. 

Cette  plante  croit  dans  les  pâturages  arides  b 
fablonneux ,  aux  environs  de  la  ville  de  Savannab, 
à  la  Nouvelle*Géorgie  8c  dans  la  Carolme. 

6.*  AscLÉPiADB  hybride.  Afciepiûs  kyhridd. 
Mich. 

Afclepias  caule  fimplictffimo  ^  fubtomentofo  ;  f-^liit 
petiolatis  ,  ovdlibus ,  puùefcemibus  ;  umheUts  aphyl' 
lis,  terminalihus,  Mich.  Flor.  boréal.  Amti.  1. 
pag.  11;. 

Afclepias  variegata.  Walth.  Flor.  cvolio*  Noa 
Linn* 

Ses  tiges  font  très-fimples ,  légèrement  tom^- 
teufcs  ,  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées» 
ovales,  a  peine  pubefcentes,  très -entières.  Lts 
ombelles  font  terminales^  point  axillaires  s  li  co* 
roUe  de  couleur  purpurine ,  blanchâtre  à  f m 
limbe  &  fur  le  bord  des  cornets. 

Cette  plante  croit  i  la  Caroline.  (  Mich,  ) 

10.^  AscLÉPtADE  i  fleurs  laineiifes.  Afclepias 
lanifora.  Vahl. 

Afclepias  foliis  planis  y  lineari-lanceplatisi  coûte 
fruticofo  ;  umbellis  lateralibus  ,  folitariis  ;  corolùt 
hirfutis.  WzM,  Symbol.  I.  pag.  2).  tab.  7. 

Afclepias  (  laniflora  ) ,  foliis  piamis ,  éineari-loB- 
ceolaiis.  Forskh.  Flor.  aBgypt.«arab.  pag.  51. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  garnies  de  feuilles 
oppofées  j  planes^  linéatres'lancéolées,  luifanresi 
glabres  à  leurs  deux  faces j  très-entières;  k$  flc^urs 
dii'pofèes  en  ombelles  foliraires ,  axillaires  &  bte* 
raies  i  les  coroUes  velues  en  dedans.  Le  fruit  con- 
fifte  en  deux  follicules  flriées,  un  peu  ridées, 
mais  point  enflées  ni  hifpides.  Il  découle  de  cecre 
plante  un  fuc  très- abondant^  que  les  Arabes  em« 
ploient  contre  la  rage  en  le  mêlant  avec  du  bcuire, 
d'apiès  Forskhil. 

Cette  pbnte  croit  dans  l'Arabie  heureufe.  J) 

11.^  AscLÊPiADE  mignoïien  Afclepias  palchra. 

Erhr. 

Afclepias  foliis  lanceolatis ,  fubtus  pubefceati^tts  ; 
caule  fuperne  divifo;  umbellis  ereâis  ^gemînis»y^'i^^ 
Spec.  Plant,  t.  pag.  ii6y^  —  Erhr. 

Cette  plante  eft  très*  rapprochée  do  Vafclepies 
incamota  :  elle  en  diffère  par  fes  tiges,  pubef- 
centes  à  leur  partie  fupérteure ,  rameufes  feule- 
ment vers  leur  fommet.  Ses  feuilles  font  plus 
courtes  »  un  peu  plus  larges ,  pubefcentes  i  leur 
face  inférieure.  Les  fleurs  font  difpofées  en  on* 
belles  teraûnalcsj  droites  &  géminîes* 
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ileur$  (ant  peûtes«  dîfpoTées  en  ombelles  pé4on- 
culées ,  coinpofées  de  dix  â  douze  fleurs.  Le  calice 
ell  à  ciaq  pecius  folioles  aiguës  j  perfiQaniesi  U 
corolle  blanche  »  partagée  j  jufqu'à  la  bafe^  en  cinq 
découpures  ovales^  aiguës,  ciîiées  i  leurs  bords ^ 
<i*un  blanc  àt  nage  en  dedans;  cinq  appendices 
ovales  j  coniques  j  très-blancs  >  point  creufés  efi 
cornet.  Le  fruit  confifte  en  deux  follicules  oUon- 
gues,  acuminées»  étalées  >  comprimées  à  Uur 
bafe ,  ventrues  «  couvertes  d'un  duvet  blanchâtre , 
contenant  des  femences  aigretté<^s. 

Cette  plante  croît  le.  long  des  rnîflTeaux  ,  i  la 
Jamaïque  ^  dans  les  lieux  arides  &  fablouneux.  7f> 
(  Defcript.  ex  Swan^.  ) 

17.  A6CLÉPIADE  à  feuilles  de  faute.  Afdtpias 
fruticofa.  Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  17J.  fig.  1. 

17.*  AscLKPfADÇ  \  feuilles  de  laurier.  AfcUpias 

iaurifolia,  Mich. 

jifclcpids  cauie  tn^o;  folîis  fuhftffrtbus  ,  ovaii- 
lanccoîatis  yfcnsïm  angaft^uis  ,  acutijfimis  ^  glàbris  ^ 

margint  éfpcriufcuiis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1. 
pag- 1 17- 

Cette  plante  a  le  port  de  VafcUpias  amœna.  Ses 
tigcs  foot  droites  «  glabres ,  cylindriques  «  quel- 
quefois umeufes  à  leur  panie  fupérteure,  &  légè- 
rement pubefcentes.  Sts  feuilles  font  oppofées, 
p'refûue  feûiles ,  ovales-lancéolées ,  infenublement 
rétrécies  &  très-aiguës  à  leur  fommet,  gbbres  è 
leurs  deux  faces ,  un  peu  rudes  à  leurs  bords  \  celles 
du  haut  plus  étroites  «  lancéolées.  La  corolle  efi 
purpuTÎne ,  verdâtre  en  deffous  s  les  corneu  de 
couleur  pourpre. 

Cette  plante  croît  dans  la  N-^uvelle-Gforgîe , 
le  long  du  fleuve  Alchamaha.  (  Dejcrift.  ex  Mich,) 

17.**  AscLÉPiADE  â  feuilles  rares.  AfcUpias 
fdupercida,  Mich. 


Jfclepîas  caule  ereSiufiuio  ,  glahro  ;  foljis  raris  , 
iineanhus  ,  iàngiJiimis  s  umhiiu  urmînalîbus  ^  pau- 

AfcUpias  (  lanceolata  )  ,  folîh  iinearihus  ,•  caule 
ertâo,  levi  i  umbellis  tcrminatihus*   Walth.  Flor. 

carol.  pag.  lOf. 

Elle  n'ett  peut-être .  d'a(>rè$  Michaux ,  qu'une 
variété  de  la  précédente,  bes  tiges  font  glabres  »  * 
redrelTées.  très-peu  garnies  de  feuilles,  nues  d 
leur  partie  fupérieure.  Les  feuilles  font  oppofées,  « 
fort  longues  «  linéaires ,  prefque  glabies  j  lei  fleurs 
difpoiées  en  ombeUes  terminales ,  peu  garnies  ;  la 
corolle  rougi âtre  »  ks.  cornées  jaunes. 

Cette  plante  croit  parmi  les  pâturages  humides  « 
dans  U  Bafle-Caiolioe.  (  AfùA.  ) 

i8.*  AsciiriAOE  de  la  Daourie.  Afclepim  ia- 
vmrica*  Wîlld. 
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AJciepiae  foliit  Unearihus  ^  fahuUiU  »  pUofa-ciCti' 
tîs  \  oppoftis  ;  umbellis  pedunculatis ,  axtliarious  ^ 
calicibus  pilofis.  Willd.  Spec.  Plant,  i.pag.  1172. 

Cette  efpèce  tt  rapproche  beaucoup  de  Vafcie- 
pias  fibirica  ;  elle  en  dslfère  par  fes  feutIUs  beiu- 
coup  plus  courtes  &:  plus  étroites,  linéaires,  fu- 
bulees  ^  pileufes ,  ciliées  à  leurs  bords  ^  oppolécs. 
Les  fleurs  font  de  la  grandeur  de  celles  de  /^/c/i- 
pîds  fyridca  ;  elles  font  difpofées  eAombelUs  axiU 
laires  >  pëdo:iculées.  « 

Cette  plante  croît  dam  la  Daourie.  %  (  Defcript. 
exWiUd,) 

18.**  AëCLÉPiADE  foyeufe.  AfcUpias  fitafa. 
Vahl. 

AfcUpias  fàliis  iinearibus  ,  revolutis  ,  oppofals  ; 
coule  fnLticofo,  Vahl,  Symbol,  i.  pag.  2j,  tab.  8.  , 

Afclepias  {^fetofa  )  ,  follis  marpne  revdkùt, 
Forskh.  Flor.  argypt.-arab.  pag.  j  i . 

Ses  tiges  font  droites  j  iigneufes  »  garnies  de 
feuilles  opporées ,  linéaires  «  mulets  â  leurs  bordi  i 
les  fleurs  difpofées  en  ombelles  latérales  &  termi- 
nales S  les  corolles  vertes  \  les  follicules  renflées , 
couvertes  de  poils  foyeux. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie  heureufe.  'g 

I9>  ASCLÉPIADE  du  Mexique.  Afclepias  mexi^ 
caua.  Cavan. 

Afclepias  foliis  veniùUatis  ,  femis ,  lauceolatis  ; 
fioribus  umbellaùs.  Cavan.  Icon.  Rar.  I.  pag.  41. 
tab.  f8. 

« 

Elle  diffère  de  Y  afclepias  venicillata,  parricnli.^'- 
rement  pat  fcs  feuilles  plus  larges ,  au  nombre  de 
(ix  i  chaque  verticille.  Ses  tiges  font  droites^  gla- 
bres ,  cylindriques»  hautes  d'un  pic  d  &  demi ,  ten< 
dres  ,  herbacées  ,  un  peu  anguleufes  {  les  feuilles 
prefque  felTiIes ,  étroites  ,  linéaires-lancéolées , 
vertes ,  glabies  i  leurs  deux  faces  «  aiguës  â  leur 
fon*met ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe  s  les  fupé- 
rieures  un  peu  pltis  étroites.  Les  fleurs  font  blan* 
ches,  beaucoup  plus  grandes  que  celles  de  réfpèce 
précédente  ^  difpofées  en  ombelles  pëdonculéesi 
l'extrémité  des  tiges  ,  accompagnées  i  leur  bife 
d'un  iiwolucre  de  folioles  courtes^  lancéolées, 
recourbées;  la  corolle  ï  cinq  découpures  ovales» 
acuminées  »  réfléchies  ;  cinq  cornets  i  peine  fat)- 
lans;  deux  follicules  oblonguts^  acuminées ,  ven- 
trues^ flriées^  à  une  loge>  i  une  feule  valve  « 
longues  de  deux  pouces. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  On  la  cultive  ai 
Jardin  des  Plantes  de  Paris,  if.  (K.v,) 


10.*  AscLÉPiADE  linéaire.  AfJepias  linarij. 
Cavan. 

Afclepias  foliis  fpa^fis  ^  fubulatis  j  canatieulaiis  ; 
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ùm^JUs  loiiréliius^  multffbris.  Cavan.Icon.  Rar. 
i.pag.  4Z.tab.  J7. 

AfcUpias  fiiiis  aùernh  «  iiacari-fuhuiatlf  j  um^ 
htllis  peduncuiatis  ,  nutantibus.  Willd.  Spec.  Plant. 

i.  pjg.  127J. 

Ses  tiges  font  droites  «  un  peu  rameufes;  les 
rameaux  glabres^  durSj  cylindriaues,  raboteux  y 
d  un  vert-cendré  ,  garnis  de  feuilles  éparfes  j  feC- 
iiesj  étroites,  linéaires-fubuiées,  un  peu  canali- 
cuiécs  y  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  aiguës ,  très- 
rapprochées.  Les  fleurs  font  d'un  blanc- verdàtre, 
diibofées  en  ombelles  latérales,  pédonculées,  în- 
cimées  ^  munies  d'un  învolucre  de  folioles  aiguës. 

Cette  plante  e(l  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  ignore  Ton  lieu  natal.  ^  (  '^«  v.) 

21.'*'  AscLÉPiADE  à  longues  feuilles.  Afcl^ias 

lon^ijolia,  Micb. 

Afclfpiûs  caule  decumhente  y  foliîfqut  fparfis ^  pn,- 
ion^o  /intanéusy  pubtfcentikus.  Mich.  Flor.  boréal. 
Anitr.  i.pag.  ii6. 

Cette  efpèce  paroit  appartenir  à  Yafdtpias  incar^ 
nata  de  Walrhérîus  ;  elle  eft  remarc^uable  par  Tes 
longues  feuilles  étroites,  linéaires,  on  peu  ob- 
tufes,  feflîbs,  à  peine  légèrement  pubefcemes, 
épirfes,  quelquefois  ra^rochées  prefqu^en  vertî- 
ciile  ou  oppôiées.  Les  tiges  font  couchées ,  herba- 
cées, Diiées  ,  cylindriques  j  un  peu  anguleufes  à 
leur  partie  fupérieure ,  à  peine  pubefcenves ,  ver- 
daires.  Les  ombelles  font  txillaires,  terminales, 
pédo'- culées  $  les  appendices  de  la  corolle  plus 
courts  que  ks  organes  fexuals. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  j  à  laNou- 
velie-Géorgie.  (  K./i  Comm»  Bofc.  ) 

Efpeccs  moins  connues. 

*  Afclepias  (  mucronata  ) ,  foliis  oblongh ,  m«- 
crnnaiis  ^  glubris  ^  umbcUis  axiiiaribus.  l'hunberg, 

Frodr.  47. 

Ses  feuîMes  font  glabres,  oblongiies»  mncro- 
nécs  i  leur  fommet}  fes  fleurs  dirpcfees  en  r.m- 
belles  axillaires.  Elle  cioit  au  Cap  de  Bonot-Efpé- 

rance. 

» 

*  Afclepias  (  parviflora  ) ,  foUis  lanctolatîs ,  acu" 
minatis  ,  glahris  ,  oppofitis ^  bafi  atténuant  ;  cauie 
fruticofo  ,  e^eâo  ;  untàcUis  laieralibus  ,  foUxçriis, 
Aiton  ,  Horr.  Kev.  i.  pag.  J07. 

Ses  tiges  font  droites  &  ligneufes  ;  Tes  feuilles 
glabres ,  oppofées ,  lancéolées ,  acumirées ,  rétié- 
cies  à  leur  Daft:  ;  le»  fleurs  petites  ,  dirpofées  en 
oiTibelles  folhaîres  &  htéiales.  £lle  croit  dans  la 
Floride  &  la  Caroline.  J) 

*  AjlUptas  (ccmolywhceà) y  foiiis  fubrotundo- 
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corJatïs ,  ûcumînatîs  ;  eauîi  voïuhilî ,  umhdtis  prv' 
iiferis.  Willd.  Spec.  Phint.  i.  pag.  1169. 

Cette  planta ,  que  Willdenov  n'a  viie  cu'înconv  » 
plète ,  reflenïble ,  d'après  cet  auteur,  a  Y  afclepias 
fœtida»  n*.  16*  \  elle  en  ditfère  par  fes  feuilles 
en  cœur ,  un  peu  arrondies ,  les  deux  lobes  de  la 
bafe  écarté;»  j  le  pédoncule  commun  plus  long  que 
les  feuilles  velu,  ainii  que  les  tiges.  Elle  crok 
en  Guinée,  x 

*  Afclepias  (  filifotmîs  )  ,  caule  ereBo ,  foliis  fili- 
formibus  ;  umheliis  lateralibus  ^  clongato-peduncula' 

lis,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  169. 

Afclepias  foliis  lineari-^filiformibus  ;  umbellis  latû" 
ralibus  y  peaunculatis  ;  caule  ereSo.  Thunb.  Prodr* 

47- 

D'après  Linné  fi!s,  cette  plaate  ne  diffère  q»è 

par  le  caraâère  de  Cts  fleurs  d^  Y apocynum filiformt 

&  dix  cynanc hum  filiforme.  Ces  trois  plantes  le  ret- 

femblent  au  premier  afpeâ>-du  moins  quant  â  la 

forme  de  leurs  feuilles.  Celle-ci  croit  au  Cap  de 

Bonne-Efpérance. 
I 

*  Afclepias  (fufca)  ,  emiit  repenti,  foiiis  cor^ 
dtMo  -  lanceolatis  y  umbellis  axilUribus  ^  gemînis* 
Lour.  Flor.  cochin.  i.  pag.  11 1. 

Cette  efpèce  paroit  très-voîfine  de  Va/cleplas 
mgra ,  f\  toutefois  elle  n'en  eft  pas  une  variété.  Ses 
tiges  (ont  grêles j  herbacées,  grimpâmes,  nom- 
brciifes ,  radicantes  •&  leur  partie  inférieure ,  très- 
rameufes  vers  leur  fommet ,  garnies  de  feuilles  en 
cœur  ,  lancéolées ,  pétiolées  ,  aflez  petites.  Les 
fleurs  font  d*un  pourpre-foncé  ;  les  ombelles  axil- 
laires,  deux  à  deux;  la  corolle  petite,  fans  cor* 
nets  s  cinq  appendices  auriculés.  Le  fruit  confifle 
en  deux  follicules  petites  ,  fubulées ,  ventrues  en 
dehors,  planes  en  dedans}  lesfemences  ovales^ 
courbées ,  aigrettées. 

Cette  plante  croît  à  la  Cochincbine ,  fur  les 
vieux  murs  6c  parmi  les  décombres.  (Lour,) 

ASCOBOLE.  Afjoholus.  Ce  genre  .  d'abord 
r^nni  aux  pé\i\es  par  Bulliard .,  en  a  été  féparé  avec 
alfcz  de  railon  par  M.  Perfoon,  i  c^ufe  des  pe- 
tites capfttles  libres  &  fiiUantes  dont  la  furface 
fupérieure  ell  paifemée.  Les  autres  caraâères  lili 
font  communs  avec  les  pézizes.  Au  refte,  ce  genre 
fe  réduit  â  un  très-petit  nombre  d'efpèces  \  elles 
font  tontes  charnues,  h imifjpheriques,. granule u« 
{e^t  prefqu'en  forme  .de  cupule. 

Es  pi  CE  s. 


I.  AscoBOLB  fatineufe*  Jfcobolus  furfuraceus. 
i  Perf. 

Afcobolus  g^egaritts ,  fubconcavus  ,  fjlus  aut  v/- 
refcens  ,  externe  furfuractus,  Perf.  ObL  Mycol.  I* 

pag.  33.  tab.  4.  fig.  ).  4  &  6. 
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PtliiaêiHorérÎA,  Bull.  Champ,  pag.  i}6.  tab. 

176.  —  doverb.  Fung.  rab.  18.  — •  Lam.  111.  cab. 
886.  fig.  5. 

m,  Afcoholus  luteus»  Bull.  1.  C.  fig.  I. 

jl.  Afcobolus  vtoidceus.  Bull.  I.  c.  tab.  438.  fig.  4. 

Ce  petit  champignon  eft  prefque  fefiîle ,  charnu , 
fragile  >  en  forme  de  coupe ,  un  peu  plus  granJ 

S|u'une  lentille^  granuleux,  blanchâtre  &  comme 
arîneux  à  fa  face  inférieure  «  de  couleur  jaune  ou 
violette  à  fa  face  fupérieure,  qui  eft  en  même  tems 
concave ,  parfémée  de  capfules  fous  la  forme  de 
grains  noirs.  Cette  efpèce  ne  fe  trouve  que  fur  la 
fiente  des  bétes  de  fomme. 

1.  AscoBOLE  couleur  de  chair.  Afcobolus  car- 
neiu,  Perf. 

Afcobolus  giaber,  colore  camio,  Perf.  Synopf. 
pag.  676. 

Elle  eft  partout  d'une  couleur  de  chair  claire  ^ 
glabre  à  fa  fuperficie  ,  plane  &  à  peine  bordée. 
Elle  croit  dans  les  forées  j  fur  la  fiente  des  ani* 
maux  t  comme  la  précédente  i  elle  eit  rare ,  d'après 
M.  Perfoon. 

}.  AscOBOLE  glabre.  Afcobolus glaber.  Perf. 

Afcobolus  minutus  j  congefius  ,  glaber ,  ahens  ^ 
fubconvtxtts ,  fjfitdiceus,  Perf.  Obf.  MycoK  i.  p.  34. 
tab.  4.  fig.  }.  B ,  &  fig.  7.  A.  B.  C  j  &  Syoopf. 

Elle  croit  en  automne  fur  la  fiente  de  vache  *  où 
elle  eft  affez  commune  $  elle  eft  fort  petite .  ramaf 
fée  par  groupes,  très-glabre^  d'un  jaune-clair.  Sa 
forma  varie  félon  fes  âges  $  d*abora  cylindrique  , 
prefque  conique >  puis  un  peu  comprimée^  con- 
vexe. 

4.  ASCOBOLB  enchâffé.  Afcobolus  immerfus. 
Perf. 

Afcobolus  fparfus ,  immerfus  ,  irregularis  ,  fub- 
conicus ,  externe  jubfurfuraceus,  Perf.  Obf.  Mycol. 
pag.  J5.  tab.  4.  fig.  7.  D.  E. 

Cette  efpèce  eft  prelqu'entiérement  enfoncée 
dans  le  fumier  ;  elle  n'a  de  failhnt  que  fes  capfules. 
Les  femences  qu'elles  renferment ,  vues  â  la  loupe  » 
font  anguleufes  ,  noirâtres ,  plongées  dans  une  nu* 
raeur  aqueufe.  Sa  forme  eft  irrégulière ,  prefque 
coniques  fa  furface  un  peu  farineufe. 

ASCOPHORE  vivace.  Afcophora  perennis. 
Perf. 

Afophoru  alba ,  perfîfiens,  Perf.  Synopf.  p.  68j. 

Ajcophora  ovalis.  Todde ,  Fung.  Meckl.  i.  pag. 
1 5  ,  &  in  d.  Schrift.  d.  GefelL  Naturf.  fr.  in  Berl. 
vol.  }.  pag.  147.  tab.  4.  fig.  4  &  6.  Sub  afciUio. 
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Cette  plante,  de  la  famille  des  chtcapignoni  te 
de  la  divilion  des  gymnocarpes  de  Perfoon  ,  conffî* 
tue  â  elle  feule  un  genre  â  part,  qui  fe  rapprocha 
àtsftilbum,  Ik  qui  en  diffère  par  la  petite  tète  vide 
&  enflée  qui  termine  un  pédicule  filiforme. 

L'efpèce  dont  il  eft  ici  queftion  eft  d'un  blanc- 
éclatant  $  elle  reflemble  aflez  bien  aux  étamines 
des  autres  plantes.  Son  pédicule  eft  plus  fiii  <^u'un 
cheveu,  lonc;  prefique  d'un  pouce,  termine  pu 
une  petite  tête  ovale ,  obtufe ,  vide  8c  enflée ,  de 
la  grofleur  d'une  petite  tète  d'épingle. 

« 

Cette  plante  croit  en  automne,  ï  Textrémiré 
des  rameaux  ,  par  petits  groupes  épars.  Je  l'ai 
trouvée  au  Jardin  des  Plantes,  â  l'extrémité  de% 
feuilles  de  pin;  elle  fe  conferverrès-long-tems, 
malgré  fen  extrême  fineffe  &  fa  délicateffe. 

ASCYRE.  Afcyrum.  Le  genre  que  Toumefort 
avoir  établi  fous  ce  nom^  il  lediftinguoit  des  mil- 
lepertuis (  hypericum)  par  les  ftigmates  &  ks loges 
des  capfules  au  nombre  de  cinq  au  lieu  de  crois. 
M.  de  Lamarck,  dans  fes  lUufirations  des  Genres, 
tab.  641 ,  a  rétabli  le  genre  de  Toumefort ,  & 
adonné  le  nom  d*hypericoides ,  tab.  644,  â  celui 
qui  j  dans  Linné ,  porte  le  nom  d'afcyfum,  qui  n'è- 
toit  point  celui  de  Tournefort ,  Linné  ayant  éga- 
lement rangé  parmi  itshypericum  les efpèces pour- 
vues de  capfules  i  trois  ou  à  cinq  loges. 

Il  eft  donc  eflentiel  de  remarquer  que  le  genre 
dont  il  s*agit  ici  eft  celui  de  Linné  »  &  ou'il  re- 
pond aux  kypericoides  des  Illkftrations ,  facile  i 
diftinguer  par  les  corolles  à  quatre  pétales  &  par  Us 
calices  a  quatre  divifions  perpfiantes  ^  lis  deux  inii' 
Heures  beaucoup  plus  grandes,   . 

Espaces. 

I.  AscTRE  croix  de  Saint- André.  Afcyrumcritt 
Andréa,  Lino. 

Hypcricoîdes.  Lam.  III.  Gen.  tab.  944.  fig.  1.  tx 
Gârtn. 

1.  AscYRE  perforé.  Afcymm  kypencoides.  Lino. 
—  Lam.  III.  tao.  644.  fig.  i. 

4.  AscYRï  i  tiges  nombreufes.  Afcyrum  muhl» 
caule,  Mich. 

Afcyrum  multicaule  ,  erfàiufculum  ,  foltss  fultlan- 
ceolato-oblongis  iforibusfubfèjplibus,  drgynis»  Miib. 

Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  77. 

Afcyrum  (multicauIe)  , /ô/i/J  oblongis  f  rama 
ancipitUus  ,  corymbo  terminait,  Wiltd.  Spec.  PUiir. 
}.  pag.  147J. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  T-/- 
cyrum  kypericoides.  Elle  en  difftre  par  fon  port,  pir 
la  difpofition  de  fes  fleurs.  Il  s'élève  des  mères 
racines  plufieurs  tiges  grêles  »  droites ,  rameuf^  i 

lc6 


48t» 


:A  S  C 


PeiiiaêiHormria,  Bull.  Champ,  pag,  156.  ub« 

X76.  —  doirerb.  Fung.  ub.  18.  —  Lam.  IlL  ub. 
086.  fig.  5. 

m.  Afcobolus  iuteus»  Bull.  1.  C.  fig.  I. 
%.Afcoholus  vîclaceas,  Bull.  I.  c.  tab.  458.  fig.  4. 

Ce  petit  champignon  eft  prerque  fellile  »  charnu , 
fragile  ,  en  forme  de  coupe  y  un  peu  plus  gran«i 

Î[u'une  lentille ,  granuleux  «  blanchâtre  &  comme 
arîneux  à  fa  face  inférieure  »  de  couleur  jaune  ou 
violette  i  fa  face  fupérieure,  qui  eft  en  même  tems 
concave ,  parfémée  de  capfufes  fous  la  forme  de 
grains  noirs.  Cette  efpèce  ne  fe  trouve  que  fur  la 
fiente  des  bétes  de  fomme. 

1.  AscoBOLE  couleur  de  chair.  Afcoholus  car- 
neùs.  Perf. 

Afcoholus  giaèer,  colore  carnto.  Perf.  Synopf. 
pag.  676. 

Elle  eft  partout  d'une  couleur  de  chair  claire  j 
glabre  â  fa  fuperficie  »  plane  &  à  peine  bordée. 
Elle  croit  dans  les  forées  j  fur  la  fiente  des  ani- 
maux «  comme  la  précédente  \  elle  ell  rare ,  d'après 
.M.  Perfoon. 

■ 

5.  AscOBOLE  glabre.  Afcoholus  gUher,  Perf. 

Afcohoias  mimutia  «  congtfius  ,  glaher ,  attens  ^ 
fuhconvexttSffpddiccus*  Perl.  Obf.  Mycoi.  i.  p.  34. 
tab.  4.  fig.  ).  B ,  &  fig.  7.  A.  B.  C  J  &  Synopf. 
6j7. 

Elle  croit  en  automne  fur  la  fiente  de  vache  »  où 
elle  eft  affez  commune }  elle  eft  fort  petite .  ramaf- 
fée  par  groupas,  très-glabre^  d'un  jaune-clair.  Sa 
forme  varie  félon  fes  âges  >  d'abora  cylindrique  , 
prefque  conique  «  puis  un  peu  comprimée  j  con- 
vexe. 

4.  AscOBOLB  enchâffé.  Afcobolus  immtrfus, 
Perf. 

Afcoholus  fparfus  «  immerfus  ,  irrcgularis  ,  fuh- 
conicus ,  txttrrù  juhfurfuraceus,  Perf.  Obf.  Mycol. 
pag.  35.  tab.  4.  fig.  7.  D.  E. 

Cette  efpèce  eft  prefqu'entîérement  enfoncée 
dans  le  fumier  \  elle  n'a  de  failhnt  que  fes  capfules. 
I^s  femences  qu'elles  renferment ,  vues  â  la  loupe , 
font  anguleufes  ,  noirâtres^  plongées  dans  une  nu- 
meur  aqueufe.  Sa  forme  eft  irrégulière  j  prefque 
coniques  fa  furface  un  peu  farineufe. 

ASCOPHORE  vivace.  Afcophora  perennis. 
Perf. 

Afopkora  alha ,  per/ifient.  Perf.  Synopf.  p.  68j. 

Afcophora  ovalis.  Todde  ,  Fung.  Meckl.  I*  pag. 
rj  »  &  in  d.  Schrift.  d.  Gefell.  Naturf.  fr.  in  Berl. 
vol.  5.  pag.  147.  tab.  4.  fig.  4  8c  6.  Suh  ûfcîéo. 
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Cette  plante,  de  la  famille  des  chtcnpignem  8r 
de  la  divifion  des  gymnocarpes  de  Perfoon ,  conOi- 
tue  à  elle  feule  un  genre  â  part,  qui  fe  rapprocha 
dtsfti/hum ,  &  qui  en  diffère  par  la  petite  tète  vida 
&  enflée  qui  termine  un  pédicule  filiforme. 

L'efpèce  dont  il  eft  ici  queftion  eft  d'un  blanc- 
écUtant  ;  elle  ceffemble  alfez  bien  aux  ëtamines 
des  autres  plantes.  Son  pédicule  eft  plus  fin  (^u'un 
cheveu.  Ions;  prefique  d'un  pouce,  termine  pu 
une  petite  tête  ovale ,  obtufe ,  vide  8c  enflée ,  de 
la  groifeur  d'une  petite  tête  d'épingle. 

• 

Cette  plante  croit  en  automne ,  i  Textrémiré 
des  rameaux  ,  par  petits  groupes  épars.  Je  l'ai 
trouvée  au  Jardin  des  Plantes,  â  l'extrémité  des 
feuilles  de  pin;  elle  fe  conferve  très-long-tems, 
malgré  fan  extrême  fineffe  &  fa  déltcateffe. 

ASCYRE.  Afcyrum.  Le  genre  que  Toumefort 
avoit  établi  fous  ce  nom,  il  le  diftingaoit  des  mil- 
lepertuis (  hyptrtcum)  par  les  fiigmates  &  ks loges 
des  capfules  au  nombre  de  cinq  au  lieu  de  trois. 
M.  de  Lamarck,  dans  fes  lUuftrations  des  Gtnrts^ 
tab.  641 ,  a  rétabli  le  genre  de  Toumefort ,  & 
a  donné  le  nom  à^hypericoidts ,  tab.  644 ,  â  celui 
qui  J  dans  Linné  ,  porte  le  nom  A'afcyfum^  qui  n'è- 
toit  point  celui  de  Toumefort ,  Linné  ayant  ëgi- 
leroent  rangé  parmi  fes  hypcncum  les  efpèces  pour* 
vues  de  capfules  à  trois  ou  à  cinq  loges. 

Il  eft  donc  eflentiel  de  remarquer  que  ie  genre 
dont  il  s'agit  ici  eft  celui  de  Linné  ,  &  qu'il  re- 
pond aux  hypericotdes  des  lUuftrations ,  facile  i 
diftinguer  par  les  corolles  k  quatre  pétales  &  par  Us 
calices  a  quatre  drvifions  perfiftanteSj  les  deux  iuti» 
Heures  beaucoup  plus  grandes. 

Espaces. 

I.  AscYRE  croix  de  Saint- André*  Afcyrum  cr»K 
Andréa,  Linn. 

Hypencoides.  Lam.  111.  Gen.  tab.  944.  fig.  2.  ex 
Gann, 

1.  AscYRE  perforé.  Afcyrum  hypericoides,  LiflO. 
-*  Lam.  lit.  tao.  644.  fig.  i. 

4*  AscYRï  i  tiges  nombreufes.  Afcyrum  multi* 
caule,  Mich. 

Afcyrum  multicaule  ,  ert&iuft;ulum ,  foliis  fuhUn' 
ceolatO'oblongis  ifloribus  fubfefilibsLs/digynis,  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  77. 

Afcyrum  (multicaule) , /ô/i7j  oblongis  ,  rama 
ancipitihus  ,  corymbo  terminait,  Willd.  Spec.  Ptant. 
}.  pag.  1475. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  I*-/- 
cyrum  kyperico':des.  Elle  en  diffère  par  fon  port,  par 
la  difpojîtion  de  fes  fleurs.  Il  s'élève  des  méTes 
racines  plufieurs  tiges  grêles  «  droites,  rameufe^; 

Ici 
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ks  rame&ox  glabres,  â  deux  angles  i  les  feuilles 
oppoféesj  feffileSj  oblongues,  glabres»  obtufes 
à  leur  fommet^  rëtrécies  à  leur  bafe  $  les  fleurs 
prelque  fefliles^axiilaires  &  folitairesau  fommet  $ 
les  rameaux  formant  par  leur  enfembie  une  forte 
de  corymbe  i  f  OTake  Turmonté  de  deux  flyles. 

Cette  plante  crc^c  dans  TAmérique  feptentrio- 

Dûle.  if 

f.  AscYRE  amplexicaule. 4/^yrKm  ampàxicauU. 

Mich. 

Afcyrum  cauU  ertÔo  y  fupernk  dichotonu  panicu" 
Utù  ;  foliis  amplexieaulihus  y  cordatis  /  fioribus  tri' 
iynis.  Mich.  Fior.  boréal.  Amer»  z.  pag.  77.  * 

Ses  tiges  font  droites  y  dîchotomes  &  panîculées 
à  leur  partie  fupérieure  y  garm'es  de  feuilles  am- 
piexicauUs  j  en  forme  de  cœur.  Les  fleurs  renfer- 
ment trois  ftyles.  Elle  croit  dans  la  Floride. 

^-  AscYRE  à  tige  baÛe.  Afcyrum  pumîlum. 

Ajcyntm  k^miUimum  , foliis  parviiii4  ,  ovalibus  y 
Qi'Lufts;  pcdiceliis  langis  ,  rifUxis  ;  fioribus  monoftu 

ài^ynis,  Mich.  Flor.  boceal.  Amer.  z.  pag.  77. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  très4>afles»  g^roies  de 
feuilles  fort  petites  «  ovales j  obtufes;  les  pédi* 
celles  alongés  &  réfléchis  j  les  ovaires  furmontés 
d  un  on  de  deux  %les.  Elle  croit  dans  la  Nouvelle- 
Géorgie. 

f'  AscYRB  eoveloppé.  Afcyrum  invoiaeum. 

Ubili. 

Afcyrum  pitalis  quinis  y  involutîs;  foliis  ovatih 
oUongit  ;  coule  letragono  y  paniculâ  dicAotomd.  La- 

biil.  Nov.  Holland.  i.  pag.  31.  tab.  174. 

Ses  tiges  font  légèrement  ligneufes  ^  â  tiges 
bifles,  redrefféesji  aftendentesj  tétragonesj  gar- 
nies de  feuilles  i  demi  amplexkauies  «  oppofées  y 
ovales-obloogues  ou  elliptiques,  à  points  tranfpa- 
rens.  Les  fieurs  font  foiitaires^  terminales j  ou  pa- 
niculées  par  dichotomies  j  les  découpures  du  calice 
égales,  ovales-lancéolées j  les  pétales  oblongs^ 
perfillans  long^tems  avec  le  fruits  les  filamens  au 
nombre  de  quinze  à  ^ngt^  â  peine  fafciculés^ 
réunis  à  leur  bafe»  inférés  fous  le  psftil$  les  ani-, 
thères  orbiculaires  •  à  deux  valves.  L'ovaire  efi 
ovale,  oblong,  libre,  furmonté  de  trois  (Ivles 
coarts ,  rapprochés  entr'eux  i  leur  bafe  s  les  ftig- 
mates  réftécbis  y  obtus.  Le  fruit  eft  une  capfule 
ovale  y  oblongue  j  â  une  loge ,  i  trois  valves. 

Cette  plante  croit  au  cap  Vao-Diémen.  f}  La- 

billard. 

S.  As qY&s  couché.  Afcymm^iumiftijian.  LabîU. 
Jiiftaaiqut*  Supplément,  Tome  i. 
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Afcyrum  pttaUs  quînis  y  fiaminAut  denarilsy  /b- 
liis  obovatis  ;  cauiibus  tetragonis  ^  profiroiis.  LabilL 

Nov.  HolL  pag.  53.  tab.  17J. 

Petite  plante  j  dont  les  dges  grêles  font  éten- 
dues fur  la  terre  »  glabres  y  tétragones  y  garnies  de 
feuilles  oppofées  ,  en  ovale  renverfé  j  feffiles,  un 
peu  crénelées  ou  entières  ,  traverfées  de  points 
tranfparens.  Les  fleurs  font  axiltaires  &  termina- 
les, pédonculées»  les  découpures  du  calice  égales, 
prefqu'aiiffi  longues  que  la  corolle  i  les  nétales 
ovales,  oblongs.  Les  autres  parties  ae  la  fruâifi?- 
cation  comme  dans  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croie  au  cap  Van-Diémea;  {Labill.) 

♦  Afcyrum  (  dans)  ,  cauU  ertâo  ,  infcmifimpltci^ 
amcipite;  foliis  oblongO'OValibus  ;  fioribus  brcvitcr 
pedicclùuis  y  trigynis,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2. 
pag.  77' 

An  afcyrum  hypericoides?  Walth.  Flor.  caroL 

Cette  plante  parolt  être  la  même  que  V hypers^ 
cum  tetrapetalum  Lam.  ù?,  il,  d'après  Willdenov. 
Sts  feurlles  font  oblongues ,  obtufes ,  arrondies  i 
leur  .bafe,  de  la  longueur  des  entre-noeuds;  les 
pédoncules  axillaires,  plus  longs  que  les  feuilles^ 
loutenant  d'une  à  trois  fleurs.  Elle  croît  dans  l'Ar 
mérique  feptentrionale.  ^ 

ASCYRUM.  (Fby^j  AscYRE.) 

ASEROÉ  rouge.  Aferot  rubra.  LabrU.  Nov. 
HoU.  2.  pag.  124,  &  Voyag.  de  Lapeyr.  vol.  i.  p. 
145.  tab.  II. 

M.  de  Labillardière  a  décrit  fous  ce  nom  un 
champignon  pour  lequel  il  a  établi  un  genre  par- 
ticulier, &  dont  il  difiingue  le  caraâère  effentiel 
par  : 

Un  volva  gélatineux  ^firié,  pre/que  globuleux  ;  un 
pédicule  cylindrique  StfifiuUaXy  s' ouvrant  h  fort  fom^ 
met  en  plufieurs  rayons  étalés  &  bifides* 

Ses  racines  font  fongueufes,  tubéreufes  ^  elles 
produifent  plufieurs  fibres  (impies >  alongées.  Le 
volva  ed  charnu^  prefque  globuleux ,  blanchâtre  j 
prefque  tranfparent,  marqué  de  (ept  flries  tant  en 
dedans  qu'en  dehors»  percé  à  fon  fonunet.  Le 
pédicule  eil  cylindrique  1  beaucoup  plus  long  que 
le  volva  y  de  couleur  pourpre ,  fiftuleux ,  ouvert  à 
fon  fomniet ,  couronné  par  fept  rayons  étalés  » 
bifides,  de  couleur  pourpre  «  jaunâtres  en  deflus. 

Ce  champignon  croie  fur  la  terre  ,  parmî  ks 
moufles ,  au  cap  Van-Diémen.  (  Defer^  ex  Labiil.  ). 

ASJOGAN.  Roxbiirg  (  Afiit.  Réf.  4.  pag.  j  j;.) 
a  fait  de  cette  plante,  jufqu'alors  peu  connue  ,  un 
genre  particulier  fous  le  notn  A' ionefio,  &  aii/|uel 
il  donne  pour  caraâère  effentiel  :  un  calice  i  deux 
folbles  i  unç  corolle  infundibuliformei  le  lubt 
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charnu ,  fermé;  le  limbe  ï  quatre  Iot>es  i  un  tp^- 
dice  en  Forme  d'anneau  «  inféré  ï  l'orifice  du  tube 
de  la  corolle  ,  qui  fupporte  fept  étamioes  ;  un 
ovaire  Dédicellé>  auquel  fuccèae  une  gouffe  en 
forme  de  fabre  »  contenant  de  quatre  à  huit  fe- 
.meoces.  Ces  cara&ères  annoncent  les  r-^pports  de 
ce  genre  avec  la  famille  des  légumineufes ,  &  fon 
a^nxté  avec  les  paiovea  fc  les  hauhiaia. 

ASMENI.  Ceft  ^  d'après  Dalechamp  ^  le  nom 
que  donnent  les  Arabes  i  Tiris  commune. 

ASMONTCH  :  nom  péruvien  d'un  quinquina4 
le  çittchona  rofea.  Ruiz  &  Pav.  Flor*  peruv-  !• 
pag.  54.  ub,  199. 

ASOU  ATOU  :  nom  brame  du  tfula  du  Malabar, 
f  Rheed.  Hort.  Malab.  5.  tib.  6$.  )  C'tft  une  ef- 
pèce  de  figuier  «jScicj  indica  Lino. 

ASPALAT.  Afpaiathui.  Ce  genre  a  été  confi- 
dérablement  augmenté  par  les  eibèces  que  Thun- 
4>erg  a  mentionnées  par  une  feule  phrafe  fpécifi- 
que  dans  fon  Prodrome  des  Plantes  du  Cap  dt  oonn^ 
ifpirance,  Cesefpèces  font  trop  peu  connues  pour 
ique  nous  puifltons  entreprendre  de  les  ajouter  i 
«elles  déjà  décrites  dans  ce  Diâionnaire. 

M.  de  Lamarck  a  fait  graver  dans  les  IlLfiratlons 
des  Ccii'Ts  ^  tab.  6ao  ^  lesefpèces  fuivantei  : 

I.  K-r  Al  AT  épineux.  Afpalatkus  fpinofa ,  fig.  3. 

).  As  PAL  AT  acuminé.  AJpaidthus  acuminata  ^ 
fig.  4- 

4»  AsPALAT  hériflbn.  Àfpaiatkus  hijirix ,  fig.  i. 

♦ 

6.  AsPALAT  â  fleurs  en  tètes.  A/paiatkus  espi-^ 
tata.  fig.  2. 

•  Le  même  auteur  a  placé  dans  ce  genre  un  lotus 
de  Linné^  n^.  26,  &  queiaues  anthyWdtst  n**.  19 . 
33.  Quant  à  I'Aspalat  a  bois  noir,  n**.  18  («/ 
*valatius  ehenus  Linn.)«  voyez  les  obfervations  à 
l'article  Aldine  ,  SuppL 

ASPALATHUS.  {Vwei  AsPAtAT.)  Ce  nom, 
adopté  par  Linné  pour  le  genre  que  nous  venons 
de  décrire,  a  été  employé  par  Diofcoriiie  pour  le 
vj^^e.  On  Ta  donné  aufli  à  Quelques  efpèces  de 
'^artium  &  i  des  arbrifleaui  épineux  dont  le  bois 
odorant  étoit  employé  dans  les  parfums,  ainfi  ' 
^a'au  iignum  rhodium,  que  l'on  reconnoic  mainte* 
nant  pour  être  une  efpèce  de  Itferon. 

ASPARAGUS.  (  r^yei  Asperge.) 

ASPERELLE.  Afiereila.  lU.  Gen.  vol.  i.  p.  i6y. 
Schreber  avoir  d^abor  1  défigné .  fous  le  nom  à'af- 
fuella  j  le  fhélûTu  oryipidi*  Lism.  ^  différent  de 
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ce  fenre  par  l'abfence  des  valvet  calioBales  ;  en- 
fuite»  dans  fon  fupplément,  il  a  fubRitué  lui-même 
au  nom  afperella  ,  celui  de  leeffia^  adopté  parpla- 
fieurs  autres  botaniftes  qui  ont  réuni  quelques  a** 
très  efpèces  ï  ce  nouveau  genre.  M.  de  I^roirck , 
dans  fes  lliufirations ,  a  confervé  la  première  pla:  :e 
fous  le  nom  iiafptrella ,  auquel  il  n'attribue  q>j? 
trois  étamines.  Ses  valves,  ciliées,  compriaiécf, 
itriées,  reflemblent  un  peu,  en  ce  point ,  à  celt  s 
du  riz,  qui  a  de  même  (es  fleun  paniculées  :  on  a 
tiré  fon  nom  fpécifique  de  cette  reffemblancc. 

(  y^oyel  AlPISTE  ,  n®.  I  $  ,  &  LeERSIA  ,  SuppL  ) 

ASPERGE.  Afparagus. 

I.  Asperge  commune.  AfpartptsogUisuUis.  Lioo. 
—  Lam.  m.  ub.  149. 

4.  Asperge  crépue.  AJparagus  crijpu*.  Lam. 

A/paragus  (  decumbens)  ,  cauUherhaceo ,  hirmi^ 
decumbente  ,  ramopffimo  ;  ramis Jlexuofs  ;  folih  fetit- 
ceis  i  peduncuiis  folitariis  ,  terminaltbus.  Wi.ldeu. 
Spec.  Plant. 2.  pag.  ij\. 

Ajparagus  (decumbens),  Âerhdceus,  inermis , 
decumi>ens  ,  tamis  fuhreftexis ,  foins  fuhfttaceis.  Jacq. 
Hort.  Schoenb.  i. pag.  71.  tab.  97. 

r.^  Asperge  â  grappes.  AJharagta  racemofu. 
Wilid.  ri—      Ji-      • 

Afparagus  acideis  folitariis ,  ramis  (triatls  ;fo!i'n 
faf  iculatis ,  lineari  fubi  latis  yfaieads  ;  ra^emis  mui- 
tifioris ,  axiltarihus,  Willd.  Spec.  Plant.  1.  p.  1 51- 

Cette  plante,  fuivant  WMIdenov,  rapprochée 
de  Y  afparagus  fiilcatus^  eft  très- différente  &  bien 
reconnoiflable  ï  fes  feuilles  dix  fois  plus  courtes 
&  miatre  fois  plus  étroites ,  ramalfées  par  paquets, 
linéaires ,  fubulées,  courbées  en  faucille.  Ses  tiges 
ligneufes  fe  divifent  en  rameaux  firiés.  Ses  fl^un 
font  petites  ,  difpofées  en  grappes  axillaires ,  lon- 
gues d'un  pouce  &  demi  ;  les  pédoncules  accom- 
pagnés ^  à  leur  bafe ,  de  braâées  oblongues ,  fort 
petites. 

Cette  plante  crnjt  dans  les  Indes  orientales.  % 
(  Dtfiript.  ex  Willd.  ) 

Obfervations.  Les  efpèces  fuivantes  ,  mention- 
nées par  Thanberg  dans  fon  Prodrome  des  PLna 
du  Cap  de  Bcnni-ETpérance ,  ont  befoin  d'une  dei- 
criptionpius  déuillée  pour  être  mieux  reconnues. 

^Afparagus  (flexuofus),  herlaceu*  ^  iner'-.:s^ 
caule  fexëofô  ffoliis  lanceolatis^  Tbunb.  PiocwOl 
pag.  66. 

*  Afparagus  (fcandens)^  kàrhaeeus  ^  inc/ri:, 
volubilis ,  frliis  UféCeolatis  ^  fulcatis.  Thunbc  i» 
Prodr.  65. 

♦  Jfiarmgus  (fubulltllS  )  ,  fmtefietu ^  imcrmh 
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Prodr.  6(3, 

*  Afparagus  (dependens  )  ,  fruticofus  y  acuUar 
tus ,  ramis  r^exis  jjviiis  fukuiatis.  Thunb.  Prodr. 

66.  .        . 

*  Afparagus  (lanccus),  acuUis  foluarîis  ;  foiiis 
iancculaiis  ,  fuéfaicatis  ;  ptdmctdiS  axUlarihus  ,  /b- 
litariis,  Thunb.  Prodr.  66, 

ASPERGILLE.  Afpergtllus.  Genre  de  plantes  de 
b  famille  des  champignons  ^  établi  par  Micheii  , 
confondu  par  Linné  avec  les  mucor  ^  &  que 
M.  Perfoon  a  compris  dans  fon  genre  moniiia. 

(  y^oyer  MONIUB,  SuppL  ,  &  ASPERGILLUS.  111. 

Gcn.  tob,  89a  ) 

ASPERUGO.  (  Koyei  Rapette.) 

ASPERULA.  (Foyei  Aspérule.) 

ASPÉRULE.  Jfperula. 

I.  A^vÉKVhnQdoxBnte.Afperuiaodorata.Liim* 
—  Lam.  III.  cab.  61.  —  Curtis ^  Lond.  Icon. 

1  .*  Aspérule  à  ûx  feuilles.  AfpcruU  hexapkylla. 

Aliioni. 

Afperula  foVns  ftiûs  ,  rigidiufculïs y  glahrîs  ,  Uvi- 
DUS  y  linearibus  y  fioribus  terminalihus  ^  aggregatîs  ^ 
feJUibus  ,  braSeas  fuperantibus ,  Decand.  Synopf. 
pa^\  198.  n*.  5339. 

Afperula  foiiis  fenis  ,  linearibus  y  fioribus  umbcl' 
ijtisf  terminaiibus  y  fubfij/mbus»  Allionij  Flor«  ped. 
ri".  48.  tab.  77.  fig.  5. 

Ses  tiges  font  grêles^  tëtragoneSj  fimples  ou 
nmeufes,  très-glabres,  hautes  de  quatre  à  cinq 
pouces ,  garnies  de  feuilles  étroites ,  linéaires , 
ai':,  es ,  un  peu  fermes^  rudes  i  leurs  bords  ,  au 
nonibie  de  fix  â  chaque  venicille.  Les  fleurs  for- 
ment une  petite. ombelle  terminale,  prefque  fef- 
file ,  accompagnée  de  fix  folioles  plus  courtes  que 
les  corolles  :  celles-ci  font  d'un  blanc  lavé  de 
rofe  y  leur  tube  long  d'environ  quatre  lignes  ;  le 
limbe  divifé  en  quatre  lobes  aigus  5  le  fruit  glabre, 
f^rié ,  à  deux  femences  ovales  ,  oblongues. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  »  au  deffus  de 
Tende  ,  dans  le  Piémont,  y  (  K.  /".  ) 

2.*  Aspérule  à  feuilles  rudes.  Afperula  hirta. 

Ram. 

Afperula  foiiis  fenis  ,  kirtis  ,  acutis ,  internodio 
lor.cioribus  /  fioribus  terminalibus  ,  aggregatis ,  fejp- 
lious  ^  bradtas  fuptrantibus,  Ramond  ,  BuU.  philom. 
n**.4i.  pag.  iji.  lab.  9.  fig.  i.z&  3.— Decand. 
Synopf.  pag.  298.  n®.  3338. 

Il  fort  d'une  racine  forte  &  ligneufe  un  grand 
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nombre  de  tiges  grêles,  quadrangubires ,  droites  , 
ou  afcendantes,  hautes  de  quatre  à  cinq  pouces, 
garnies  de  feuilles  nombreufes,  plus  longues  que 
les  entre-nœuds ,  linéaires ,  aiguës ,  fix  a  chaque 
verticille ,  hériflees  de  poils  roides  à  leurs  bords« 
&  quelquefois  fur  leurs  nervures.  Les  fleurs  font 
feffiles ,  réunies  en  têtes  terminales  ,  blanches  > 
légèrement  purpurines  en  dehors.  Le  fruit ,  d'a- 
près M.  Ramond,  efl  formé.par  deux  baies  fèches  j 
d'un  pourpre-noir  luifanr,  divifées  chacune  en 
deux  lobes  à  leur  maturité. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers,  dans  les 
Hautes-Pyrénées.  3f  (  f^.  /.) 

2.**  Aspérule  hériffée.  Afperula  hirfuta,  Dcsf. 

Afperula  foiiis  feais  y  linearibus  ,  acutis  ^  denticu" 
latis ,  inferioribus  hirfutis  ,*  fioribus  aggregatis  ,  ter» 

minalibus.  Desf.  Flor.  atlante  i.  pag.  127. 

Rupeola.lufîtanica  y  afpera  ^  fioribus  purpurafcenti*  ' 
bus.  l'ourn.  Inft.  R.  Herb.  1 30.  —  Vaill.  Herb. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  galium  uUginofum 
Linn.  Ses  tiges  font  droites,  grêles ,  très-lilles, 
rameufes,  quadrangubires,  hAutes  d'un  pied  &. 
plus ,  héridées  a  leur  partie  inférieure  »  garnies  de 
feuilles  glauques  «  étroites,prerque  linéaires,  in- 
lenfiblement  élargies  vers  leur  fommet,  acumi- 
néds,  finement  denticulées  à  leurs  bords ,  fix  i 
chaque  verticille  3  les  inférieures  hériflees  de 
poils  courts  bc  roides  \  les  verticilles  inférieurs 
beaucoup  plus  rapprochés  que  les  fupérieurs.  Les 
fleurs  font  réunies  en  une  tête  terminale.  La  co- 
rolle e(l  infundibuliforme,  d'un  rofe-pâle ,  langue 
de  quatre  à  cinq  lignes  \  le  limbe  divifé  en  quatre 
lobes  ovoïdes  |  les  femences  glabres. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  «  aux  environs 
d'Alger.  (^./.  in  herb.  Desfont.) 

8.  Aspérule  delà  Calabre.  Afperula  calabriea. 
Linn.  —  Desf.  Flor.  atlant.  i.  pag.  126. 

Rubeola  cretica,  ftefidiffima,  frutejcens,  myrti"* 
foliâf  fiore  magno  t  fuave-ruberue,.  Tourn.  Coroll.  J. 

Thymeléia  fupina  ,  lignofior,  cretica  ^  ingrati  od^* 
ris  y  major,  Zao.  Hift.  215.  tab.  166. 

Nerium  oleâfoUo^  viridi ,  fœtidijfimum  ,  incamato 
flore,  Hort.  Cathol.  Suppl.  3.  —  Vaill.  Herb. 

Sherardia  fœtidijpma»  Cyrill.  Char.  6cf,  tab.  3. 

fis- 7-  ,        : 

Afperula  foiiis  oppofais,  lineari-lanceolatis  ;  caule 
fruiicofo,  Lhérit.  Scirp.  6§,  tab.  32. 

Cette  plante  répand ,  lorfc^u'on  la  broie  ,  une 
odeur  très-défagréable.  Ses  tiges  font  ligneufes^ 
couchées,  rameufes  ^  longues  d'un  i  deux  pieds  $ 
If  s  rameaux  oppoiés  ik  cylindricfues  >  les  teuille» 
gbbies  j  oppoiees  j  un  peu  épaiiles ,  linéaires-lan* 
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céolées  j  rltrëcies  à  leurs  «ieiix  extrémités  »  pSIes 
en  deflbus;  deux  ftîpules  petites,  ferrées  contre 
la  tige  4  aiguës.  Les  fleurs  font  droites ,  feffiles  >* 
terminales ,  réunies  en  corymbe  au  nombre  de  huit 
à  douze  ;  la  corolle  couleur  de  rofe ,  longue  d'un 
demi-pouce  )  Ton  tube  grêle  )  Ton  limbe  divifé  en 

2uatre  lobes  étalés,  fouvent  téfléchis ,  aieus)  les 
tamines  Taillantes;  les  anthères  verfariles.  Le 
fruîc  confifle  en  deux  baies  adhérentes ,  grêles,  à 
peine  charnues ,  rougeaitres ,  à  demi  cylindriques  \ 
autant  de  femences  oblongues. 

Cette  plante  croit  dans  la  Calabre.  M.  Desfon- 
taines l'a  également  recueillie  fur  le  mont  Atlas. 
"^  (  V,f.  in  hcrb.  Desfont,  ) 

9.  AspÉRULE  2  courtes  feuilles.  AfpêrtUa  hrevi" 
folia.  Vent. 

Afperula  fûlns  ^udtemis  ^  hrtviffimis ,  fiiperhrîhus 
oppofieis  j  cauU  deautihente  ;  foribus  quadrifidis^  axil' 
lariius ,  folitariU  ;  ttnninaiihus  fkfiUulatUn  Vent. 
Hort.  Celf.  pag.  &  tab.  63. 

Cette  efpèce  a  quelques  raj^ports  avec  Yéifpt' 
ruia  cynanchua  ,*  elle  s'en  diflmgue  aifément  par 
fes  feuilles  très-courtes  ,  par  la  difpofition  de  fes 
fleurs^  dont  quelques-unes  font  aiillaires  &  foli- 
taires,  les  autres  terminales,  fifciculées  i  par  fon 
flyle,  diyifé  jufqu'i  fabafe.  Ses  tiges  font  glabres» 
ligneufes,  tombantes,  très-rameufes,  génicutées; 
les  rameaux  redreffés}  les  feuilles  linéaires  »  ai- 
guës ,  concaves  «  un  peu  rudes  au  toucher  $  les  in- 
férieures au  nombre  de  quatre  a  chaque  verticille; 
lès  fupérieures  oppoféesj  portant  fouvent,  dans 
leurs  aifleneSj  aes  rameaux  avortés  $  les  fleurs 
d'abord  d'un  jaune-verdâtre  ,  puis  d'un  pourpre- 
foncé  en  vieilli^Tant  1  le  tube  trois  fois  pfus  long 
que  le  calices  le  lîmbe  &  quatre  lobes  ovales, 
obtus  i  le  fruit  lifle, globuleux ,  d'un  rouge*bruii , 
comprenant  deux  femences  recouvertes  d'une 
aembràiie  très  mince. 

Cette  pîante  croit  fur  les  montagnes  de  la  Ca- 
nmame  »  oà  elle  a  été  découverte  par  MAL  B)ki- 
gnière  &  Obvier.  ^ 

ASPHODÈLE.  Afihodeiits.  Le  nom  dafihcdvle 
a  été  employé  par  Pline  &  par  Diofcort^le  ;  il 
vient  cki  grec ,  &  ûp^ifie  ficptu.  Il  fut  probable- 
ment donné  à  cette  plante  à  caufie  de  la  forme  de 
fa  tige  &  de  la  difpofition  de  f&s  fleurs.  Les  An- 
ciens plantoient  rafphbdèle  rameux  auprès  des 
tombeaux.  Le  vulgaire  croyoit  c)ue  les  mâne^  des 
morts  fe  notn^nflosent  de  fes  racines.  Les  fanglkrs 
en  font  très-friands.  En  Barbarie,  où  cette  j^ante 
eft  très-commune,  ainfi  que  ces  animaux  ,  )  ai  vu 
h  i€rre  partout  bouleveTlée  uour  en  arracher  cet 
aliment.  Ce  bouleverfement  la  rend  plus  fertile , 
àc  facilite  l'accroiiièment  de  la  vésétation  dans  ces 
lenaÂis  durcis  par  la  grande  chaleur ,  &  que  les 
^ttiea  rares  ne  peavwi  amoUîr  aidiwfer.Le  gcouia 
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te  les  pieds  du  fanglier  fcmbient  tan^laccr»  dans 
ces  plaines  déferres ,  la  bêche  &  le  hoyau. 

Espicis. 

a.  Asphodèle  de  Crète.  Afpkodeius  cntkus. 
Linn. 

Afphodelus  (crericus),  cauU  îmfernk  fUiofé^ 
fuptrnl  ramofo  ,  nudo  ;  foliiê  fuèuiatis ,  ^fiftrii ,'  ^z- 
nualihus  dtcUnatis.  Desf.  CoroU.  Tourn.  pag.  )• 
tab.  I. 

4.  AsmODÂiB  rameux.  Afpkodêftàs  ramofus. 
Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  141 .  tig.  1  le  1.  — 
Gaertn.  tab.  17. 

^.  Afphodeius  (albus)  j  caule  mtdo  ^  fimpÛci  ; 
peduncmlû  conféras  ,  iongitudine  hroMi^tram  ;  folut 
limaribus ,  carinatss^Uvtbus.  Willd.Spec.  Plant.  1. 
pag.  13}. 

La  variété  f  eft ,  d'après  Willdenov ,  une  ef- 
pèce  diftinâe  ^  qui  diflfère  de  rafphodèle  rameux 

Ear  fes  tiges  conilammônt  fimples  ,  par  fes  feuilles 
eaucoup  plus  étroites ,  par  fes  braâées  de  la  lon- 
gueur des  pédoncules  1  enfin ,  par  As  fleurs  plus 
petites ,  beaucoup  plus  rapprochées.  Elle  croit 
dam  les  mêmes  lieux. 

6.  AsTHODÂLB  fans  tige.  A^hadtUu  aeûulU. 
Desfont. 

Afpkadddt  cauU  ntdlo ,  fidiis  Jahuimt9<riqaitns  ; 
ptdicellis  fruBiferis  ,  refitxis.  Deafont.  Flor.  allant. 
X.  pag.  }02.  tab.  89. 


Cetoe  plante  a  des  racines  longues ,  épaii 
fufiformes ,  garnies  de  quelques  ft>res  y  elles  pro* 
duifent  un  grand  nombre  de  feuilles  ramaiSées  eu 
gazon,  glabres, étroites,  fubulées,  triangulaires, 
légèrement  ftrires,  dilatées  &  membraneufes  i 
leur  bafe.  De  leur  centre  fortent  plufieurs  fleurs 
folitaires,  médiocrement  pédonculées ,  accompa* 

Î\ïïét%  de  brsâées  blanchâtres,  membraneufes» 
ancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft  d'un  rofe -pâle, 
de  la  grandeur  de  celle  de  l'afphodèle  jaune  »  i 
fix  découpures  elliptiques  ,  obtufes  ,  traverfëes 
par  une  ligne  plus  fortement  colorée)  les  éumines 
au  nombre  de  fix ,  trois  plus  courtes;  les  filamens 
onguiculés  â  leur  bafe ,  connivens }  le  ftyle  plus 
long  que  les  étamsnes ,  terminé  fxr  tf ob  ftigmiies 
obtus.  La  cap  Aile  eft  ronde  ,  réllécliie  v«is  la  leoe 
fur  fon  pédoncule. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie ,  fur  \t%  monta* 
gnes  de  Sbiba^  où  ePe  a  été  découverte  par 
M.  Deribntaines.  ^  {y*f) 

^  AfphodiUu  (altaicus) ,  eaule  lUàdo  ,  fimpUei; 
fiéminibus  coroUâ  duplb  lotunoribiu  i  foliis  Hm^ 
nbiis  ,  canaiictUatis.  Willd.  dpec.  Plant.  1.  p.  1  }4. 
—  PalL  Aâ.  Petrop.  1779.  pag.  260.  tab.  10.  ^ 
Ad  ftfrf'fff  MinMes  otuÊtconu^ 
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^  Âfphodei»s  (liburnicos  }  »  PauU  fimpliei  ,  iafi 
foliofo^  cùroUis  umuis^  monopttalis  ;  foliis  fetactis, 
Willd.Spec.  Plant,  z.  pAg.  1)4.-— Sco^ol.Carn. 
n°.  411.  tab.  II. 

OkfervMuotts.  L'asphodèle  d'A&tqiie^  n^.  j , 
paroit  erre  la  même  plante  que  Vaihuta  ûèiy^nka 
Jdcq*  (  Voyi[  Albuca,  Suppi.  n®.  u.) 

ASPHODELUS.  (  F>y«j  AsphodÀie.  ) 

ASPIC  :  nom  vulgaire  8t  cormmpu  que  Ton 
donne  i  I'Alpiste  de  Canarie,  n^.  x  (pkaiarij 
catiaritnfis  Lînn.  ).  On  donne  encore  le  nom  à^cf- 
pic  ou  defpic  à  une  efpèce  de  lavande  {iavanduU 
/pica  Lino.  ). 

ASPIDIUM,  SvaiiE ,  FiRc.  (  Fby/j  Poiv- 

PODE.) 

ASPILIE.  AfuilU  Genre  de  pUites  Aofculeu- 
fes^  de  la  f;^mtlle  des  corymbif^res  ,  établi  par 
M.  du  Petic-Thouars  dars  Tes  Gctins  note^eaux  -di 
l'iie  de  Madagafcmr ,  pag.  1  z  5  41  comprend  des  her- 
bes dont  les  tiges  font  couchées  .  les  feuifles  op* 
pofées  &  féffi^es ,  les  fleurs  ibfir^ires  8t  termi- 
nales. Elles  ont  pour  caraâëre  eflentiel  &  géné- 
rique : 

i*.Un  €aéi€e  eommon^  cylindrique,  compofé 
d'un  double  rang  d'écaillés  imbriquées  i  les  exté- 
rieures au  nombre  de  cinq  «  réflé^ies  en  dehors. 

1*.  Une  corolle  radiée  ;  les  demi -fleurons  de  la 
circonférence  flériles ,  au  nombre  de  cinq  à  fix  « 
jaunes  j  terminés  par  deux  dents. 

3^«  Cinq  itamines  (yngénèfes- 

4*.  Un  ovain  dhlong*;  des  fbmences  oblongues  » 
comprimées,  veines,  élargies  à  leur  (bramer ,  cou- 
ronnées par  dix  petites  dents. 

Le  réctpucle  jtft -garni  -de  pai^ttes  lancéolées , 
colorées  à  leur  ft^mmet. 

Ce  genre  a  des  rapports  avec  les  fpilantkus ,  les 
hidens  ^  les  eclypta }  il  en  diffère  par  la  couronne 
de  fes  femences.  ^ 

ASPLENIUM.  iV'oyei  D0R/DIX.LE.) 

ASS\-F(ETiDA.  Gommc-réfine  rouHeâtrej 
remplie  de  grumeaux'  blauchatres ,  acre»  amèr«  > 
d'une  odeur  d'ail  infupportàble.  (  ^oye^^  Résine.) 
On  lit  dans  Kœmpfer ,  qui  a  vu  récolter  cette  Jubi- 
tance  ^  qu'au  printems  les  PerTaos  abandonnent 
leurs  villages ,  &  fe  portent  en  mafie  fur  les  mon* 
tagnes  où  croit  en  abondance  \z  férule  qui  la  pro- 
duit )  ils  la  débarraflent  de  fes  feuilles  inférieures} 
qui  foitr  fanées,  &  mettent  à  nu  la  partie  fupé- 
rreure  de  la  racine ^  dont  la  grofleur  égaie  celle 
du  bras.  Après  cette  opération» préliminaire  j  ils 
revieooait  au  bout  lie  quarante  jours,  fit  coupent 
uanfveriâlement  le  foounec  de  la  racine.  Un  iiic. 


coo^fè  UeiitÀt  laUeffiire.  Ooie  recttiiUex 
on  fait  une  autre  feâion  tranCverfak  s  on  recaeill* 
de  BMveau  je  Gic  <{ui  t  coulé  j  &  on  conùmit 
aiofi  îiirqu'à  ce  que  la  ractiie  Toit  épuifée.  Le  Xuc 
preâd  wà  foiesl  «œ  oMifiibûice  fotide.  Les  £uro« 
péens  &  les  Afiatiques  font  difiëcemoiem  afieâéi 
par  Todeur  &  par  la  faveur  de  cette  AibAaace.  Lci 
premieirs  trouveut  Tune  ÏSc  Tautre  fi  cepouffanieSj 
qs'ik  lui  ofit^enué  le  nom  vulgaifede^rrKi^4r< 
Mî.  Les  Afiatiques ,  au  contraire  ,  qui  la  confvoiP 
fem  fous  le  00m  de  king ,  ia  trouvent  fi  fort  à  leur 

i^ré  &  la  mangent  avec  tant  deplaifir  pouratguifeff 
eur  appétit;,  qu'ils  lui  donnent,  par  excellence ^ 
te  nom  de  manger  des  dieux.  On  lit  dans  ÏHIfioîré 
générale  des  voyages  (vol.  9,  pag.  44 )>  qUe  fort 
ufage  à  Surate  elt  fi  général ,  que  l'air  en  eft  in- 
feâé.  X  ^^*t  ^*^*  ^^  Sdtnces  naturelles.  ) 

ASSILIS.  C*«eft,  d'après  Datet'hantp  ,  le  timti 

Ïte  d<onnent  les  Arabes  à  otie  planta  qui  paroh 
re  \t  fi^num  filveftrt  Lînn. 

ASSl MINIER  :  nom  vulga:re  que  porte  ,  dans 
quelques  contrées  j  Yanona  triloba  Linn.  ^  ^^^1 
CoaossoLE.) 

ASSONE  i  feuilles  de  peuplier^  Ajfhnia  /e/urf^ 
foUû^  Cavan. 

Âjfonîa  foUiS  ovatoilancêolaîU  ,  glahris  /  corymiQ 
trifido.  (N.)  Cavan.  Difiert.  %,  p^«  tio.  tab.  4X4 
fig.  I. 

Vulgairement  bois  de  ienteut  \Aen  tm  galeux. 

Genre  de  plantes  établi  par  Cavanitles  ,  4e  Ta 
famille  des  mahracées .  qui  comprend  des  arbrlf- 
feaax  exotiques  à  I  EuiDpe  ,  &  dont  le  caraâèro 
efff ntiel  eft  d'avoir  : 

Ua  calice  double  ;  tôxUfieur  ùiUmi  ^  etmufeuÊê 
pièce  ,  €u  forme  £unt  bradée  à  trois  pointes  ;  dnq 
pétales  i  vingt  étamines^  éone  cinq  fiérilew  ;  <i'^fiy 
les  ;  cinq  <apfides  ^tdhé^tuts  entr  aile*  j  À  mme  feeâê 
loge  g  à  deux  ftmtnces. 

ArbriETeau  qui  s*élève  droit  fur  «)n  tronc  revéta 
d'une  érorce  cendrée.  Son  bois  eA  tràs^^doront  j 
&  de  couleur  bleue  dans  l'intérieur  »  acquérant  ^ 
avec  rage  «  une  très-grande  dureté.  Ses  £?uilles 
font  grandes  3  éparfes  ,  longuement  pétiolées,  aW 
ternes  ,  ovales-lancëolées^  échancrees  eu  cœur  à 
leur  bafe  «  glabres  à  leurs  deux  faces ,  d'un  ^rt* 
foncée  un  peu  crénelées  i  leurs  bords  ^  veinées- 

{>refqu'â  trois  nervures*  prolongées  en  pointe  I 
eur  lommet  >  aflez  fembjables  â  celles  du  populua 
halfdmiftra.  Les  fleurs  font  blanches,  &  devien- 
neàt  d  un  jaime  de  rouille  en  viei'iiflànti  elles  foni 
dirpoiëes^  âVextrémité  des  rameaux,  en  un  co** 
rvmbe  axillatre  ,  longuement  pédoncule }  le  pé« 
doncùle  partagé  en  deux  branches. 

Le  calice  eft  double }  l'extérieur  d'u&e  find^ 
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Etèce^en  fbmift  d'une  htiBtée  licérale»  â  trois 
>bts;  i'ihcerieut  à  cioadiviiiofis  profondes*  La 
corciJie  <  ft  compoCée  de  cin(|  pétales  obliques  ^ 
courbes  en  faucille  ;  les  ëtaroines  au  nombre  de 
vingt,  dont  cinq  llériles»  qui  réparent,  par  leur 
fiiatnenc  plus  atongé,  les  quinze  fertiles  detrois 
en  trois,  toutes  réunies  à  leur  bafe  en  un  petit 
god;:t.  L'ovaire  eft  pubefcent ,  furmonté  de  cinq 
ftyles,  terminés  par  cina  ftigmates  :  il  leur  fuccède 
un  ftuit  globuleux  ,  omoiliqué,  compofé  de  ckm 
capfules  conni ventes,  à  une  leule  loge,  conte-' 
nant  deux  femences. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts»  à  l'île  Bour- 
bon, h  (r./.) 

ASSOUROU  :  nom  caraïbe  d'un  myrte  des 
Antilles  »  appelé  aufli  poivre  de  la  Jamaïque ,  dont 
les  feuilles  ont  un*  goût  épicé  &  peuvent  entrer 
dans  les  aflaifonnemens.  11  eft  figuré  dans  Sloane 
(tab.  91  «  fig.  i)  ,  que  Linné  rapporte  à  Ton 
mynus  pimenta.  (  Vf>ye\  à  ce  fujet  nos  obferva- 
tions  à  l'article  Myrte  i  feuilles  de  citronnier, 

B*.  II.) 

ASSY  :  nom  que  porte  â  Madagafcar  le  dractna 
umbr^cuUfera  Jacq.  (  l^oye^  DragonieR»  SuppL) 
M.  Rochon  ,  qui  en  fait  un  palmfer,  dit  qu'il  s'é<- 
lève  à  la  hauteur  de  dix  pieds  ;  oue  fa  tête  eft 
couronnée  de  feuilles  femblables  a  celles  du  lis , 
longues  de  quatre  ou  cinq  pieds ,  &  difpofées  en 
parafol.  On  le  nomme  aulTi  haffing  bé.  Cette  der- 
nière fyllabe  fignifie  grand.  (  Jujf.  ) 

ASTÈRE.  Afier,  Ce  genre,  aujourd'hui  fî  nom- 
breux en  efpèces ,  étoit,  chez  les  Anciens  «  borné 
Erefqu'à  une  feule,  qui  efl  notre  afier  amellus. 
Mofcoride  eft  le  premier  qui  en  ait  P^rlé  d'une 
manière  aflez  détaillée  pour  qu'on  puiUe  la  recon- 
Doitre  ;  elle  porte  le  nom  grec  d'tf/frr  atticos.  Vir- 
gile Ta  mentionnée  «  dans  fes  Georgiques ,  fous  le 
nom  damei/us  ,  que  Linné  lui  a  confervé. 

£ft  <àam  fios  in  pratis,  eut  nonun  anuUo. 

Quelques  autres  plantes  européennes  ont  été 
fucceffivement  réunies  aux  aftères  i  mais  aucune 
contrée  de  la  Terre  ne  nous  en  a  fourni  autant 
que  l'Amérique  feptenrrionale.  Nos  parterres  en 
lont  décorés  j  mais  celle  qui  y  figure  avec  le  plus 
d'écht  eft  Vafier  chinenfis  ^  vulgairement  reine- 
margueriu.  On  foupçonne  que  nous  en  fommes 
redevables  aux  mimonnaires  de  la  Chine.  Dillen 
eft  le  premier  qui. l'ait  décrite  &  figurée  dans 
fon  Honus  eithamenfis.  On  croit  Qu*elle  a  exifté 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  dès  Tan  1718. 

Îyoyei  rhifiorique  qu'en  a  donné  M.  Thouin 
ans  le  DiSionaaire  ^agriculture  de  t  Encyclopédie 
méthodique ,  voL  I,  pag.  710  fc  711  ,  au  mot 
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«  Tig€  ligmufi. 

I.  AsriRB  â  feuilles  d'if.  A/lir  tûXifclië$4  Linii. 

Afier  (  muricatus  )  ,  foliis  Uneari-fillformihus  , 
fcabris ,  pihfis  /  caiicibui  fabêqualibus  ,  CMulefruti* 
cofo.  Tbunb.  Prodr»  159. 

1.  AsTÈRE  hnbriqué.  Afier  refiexus.  Linn.  ^ 
André v^.  Botan.  Repof.  2.  pag.  9j«  tab.  9}*  *- 

Thunb.  Prodr.  160. 

» 

}.  AsTâaE  chevelu.  Afier  crlnitus.  Ltnfl.  — 
Thunb.  Prodr,  160. 

4.  Aster  fruticuleux.  Afier  fnaiculofus.  Linn. 
—  Jacq.  Fragm.  bocao.  pag.  9.  tab,  5.  fig.  4.  -- 
Thunb.  Prodr.  1 59. 

5.  AstIre  tbmenteux.  Afier  tomentofas^  WiUd. 

Afier  fruticofus  ,  foliis  ovatis  ,  ferratts  ,  pattn* 
tibus  ,  Jttbtiu  tomentofis  ;  fioribus  terminalibus ,  fub- 
ternis*  Wjllden.  Spec.  Plant.  ;.  pag.  1015.  — 
Scbrad,  &  Wendl.  Sert.  Hanov.  pag.  8.  tab.  14. 

Afier  (  dentatUS  )  ,  caule  fmticofo  ;  foliis  dénia- 
tis  4  fubtùs  ferrugineis  ,'  fioribus  terminalibus  ;  pedun^ 
cuds  unifioris^  braâeatis.  André v^.  Botan.  Repof. 
I.  pag.  &  tab.  61  • 

Olearid  dintata,  Mœnch.  Metk.  Suppl.  p.  254. 

Petit  arbufte  haut  d'un  pied  ou  d'un  pied  fc 
demi  au  plus,  garni  de  rameaux  tomeoteui,  eu- 
lés.  Ses  feuilles  font  alternes ,  pétiolées ,  ovales  , 
longues  d'un  pouce ,  rudes  8r  vertes  en  deffus, 
tomenteufes  oc  d'un  blanc  un  peu  jaunâtre  en  def- 
fous ,  i  dentelures  écartées ,  au  nombre  de  crois  ou 
quatre  de  chaque  côté.  Les  pédoncules  font  ter- 
mioaux,  folitaires  ou  deux  â  trois  réunis ,  uniflo- 
res,  romenteux,  un  peu  épaiflis  fous  la  fleur.  Le 
calice  eft  compofé  d'écaillés  oblongoes ,  hériflées , 
imbriquées,  très-ferrées  s  les  demi-fleurons  de  la 
circonférence  blancs  ou  un  peu  rougeâtres  i  l'ai- 

Îrette  des  femences  plumeufei  les  filets  conni veos 
leur  bafe. 

Cette  plante  croît  i  la  Nouvelle-Hollande.  1) 
iV.v.) 

6.  AsriRE  fatiné.  Afier  fericeus.  Vent. 

Afitr  caulibus  procumbenîibus  ;  Mais  mvêio^a»' 
ceoiat'u ,  fericeis ;  ramis  unifions.  Vent.  Hort.  Celf* 
pag.  5}.  tab.  5}. 

Afier  ftuticofus  ,  foliis  oblongo-lanceolatis  »  fejl' 
abus  ,  integerrimis  ,  irinerviis  ,  fericeo-tomentofis  ; 
fioribus  terminalibus.  Willden.  Spec.  Plant.  5* 
pag.  20 lé. 

Afier  arjgtoiius.  Mich.  Flor.  boréal.  Aoier.  i» 
pag.  iiu 
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Efpèce  très-remarquable  par  Tes  feuilles  fo^u- 
fes  &  argentées.  Ses  tiges  font  très  -  rameufes , 
touffues ,  giéles ,  pliantesi  les  rameaux  pubefcens, 
prévue  filiformes  s  les  feuilks  alternes,  fefljles, 
ov^les-Iancëclées,  très-entières,  à  trois  nervures 
peu  flnfiLIcs,  longues  d^cnviron  un  pouce,  mu- 
cronées  à  leur  fonamet.  Les  fleurs  font  foliraires  i 
rtxrrémité  des  rameaux  ,  formant ,  par  leur  en- 
r.TTibie,  une  ample  panicule;  radiées,  de  couleur 
violette  à  la  circonférence,  d'un  jaune-pie  à  leur 
difque  j  le  calice  coir.poré  de  folioles  foyeufes  5  les 
extérieures  femblables  aux  feuilles  5  les  intérieures 
plus  étroites ,  recourbées  vers  leur  fomrtiet.  Les 
lemences  font  glabres  ,  ovales-oblongues ,  ftriées , 
furiBontées  d'une  aigrette  brune  ^  prefque  (impie.* 

Cette  plante  croît  au  pays  des  Illinois ,  dans 
l'Amérique  feptentrionale  ,  où  elle  a  été  décou- 
verte par  Michao* .  ï>  (  i^^  v.  ) 

■ 

7.  AsTÉRE  à  feuilles  de  cymbalaire.  Afier  cym- 

balarià.  Alt. 

Afier  fruticofus  ,  foliis  petiolatis  ,  fubrotundo- 
ovatts  ,  hirtij ,  utrinqa^  uni  vel  hidtntatis  ;  pedufi" 
cuiis  unifioris,  eiongans,  terminaiièus.  WtUd.Spec. 
Plant,  j.  pag.  2016. 

AJler  fruticofus  t  foliis  ovatis  ,  finuatis,  kirtis  ; 
caitcîhus  imbricatis  ^  hirtis.  Ai  ton  ,  Hort-  Kew.  5. 

pag-  197- 

After  foliis  coriato-ovatis  _,  dtntatis  y  caalt  her- 
hacco,?  Thunb.  Prodr.  160. 

Ses  tiges  font  médiocrement  ligneufes^  garnies 
de  feuilles  pétiolées  ^  alternes  ,  ovales  y  un  peu 
arrondies,  prefqu'en  cœur,  longues  d'environ 
trois  lignes  ,  heri(fées  de  poils  roides ,  entières, 
finuées  ,  quelquefois  munies  d'une  ou  de  deux 
dents  profondes.  Les  fleurs  font  blanches  »  petites  « 
folitaires  i  l'extrémité  des  rameaux  «  portées  fur 
de  longs  pédoncules  £mples}  les  calices  compofés 
d'écailles  hériffées^  imbriquées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  1^ 

8  A  STÈRE  de  la  Caroline.  A/tir  caroiinianus. 
Walth. 

Afier  fruticofus  j  foliis  ohlongis  ,  Integerrimis  , 
utrinque  atttnumtis  /  calicinis  Jquamis  laciniatis  , 
fquarrofisi  ramulis  pulnfctatihus^  Willd.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  1017.  .    ^    ' 

Ajlet  cauU  fruttfctnu ,  fuhfcandtnu ,  ramofijfimo; 

foliis  ampUxanti-fejptib'us  ,  ovali  lanceolatis ,  inte- 

g'is  ;  ramulis  fummi tau  paucijtoris ,  callciius  fquar- 

rofis,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.^pa^.  m;  — 

Walth.  Flor.  carol.  pag.  208.     '         ' 

Cette 'efpèce  a  d»  tiges  ligneufesi^prelqueJ 
grimpantes  J  uès-rameufesi  les  rameaux  phbef** 
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cens ,  principalement  dans  leur  jeuneflTe;  les  feuil- 
les alternes ,  fertiles ,  prefqu'amplexicaules,  ova- 
les-lancéolées,  très-entières,  longues  d'un  demi- 
pouce  &  plus  J  un  peu  rudes  à  leurs  bords ,  un  peu 
rétrécies  a  leur  bafe ,  aiguës  ^  mucronées  à  leut 
fommet.  Les  fleurs  (ont  peu  nombreufes,  (îtuées 
dans  l'aiflelle  des  feuilles ,  vers  le  fommet  des  ra- 
meaux» les  pédoncules  utiiflores.  Le  calice  eft  ob- 
loûg,  compofé  d'écailles  lancéolées,  imbriquées, 
fcarieufes  5  les  inférieures  réfléchies  en  dehors  j  lei 
demi-fleurons  afltz  grands,  de  couleur  de  chair» 
les  fleurons  du  centre  d'un  jaune-pourpre. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  humides  j  i  la  Caro» 
line.ï>(^./) 

9.  AsTÈRE  à  feuilles  étroites.  Afier  angufiifoUus* 
Jacq. 

After  fruticofus  ,  foliis  lirtearibus ,  acutis  ^  impunc» 
tatis  l  fubincani^  ;  peduncuJis  terminalUms  ,  Joli  ta" 
riis ,  unifloris  ,  tlongatis,  Willden.  Spec.  Plant.  J, 

pag.  1017. 

Afier  frutiadofus  ,  folus  linearibus  ,  imptmBatis  g 
fubincanis  ;  pedunculis  unifloris  ,  midis.  Jacq.  Hort* 
Schoenbr.  j.  pag.  ^3.  tab.  370. 

Arbufle  dont  les  tiges  font  rameufes ,  garnies  dé 
feuilles  alternes,  linéaires,  très-étroites  y  glabres 
ou  blanchâtres,  point  pon£^uées,  très-entières » 
aiguës  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  d'un  bleu- 
pâle ,  fituées  à  Textrémîté  des  rameaux  ^  far  un 
très-long  pédoncule  folitaire ,  uniflore. 

Cette  plante  croie  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé^ 
rance.  T)    ' 

10.  AsTÊRE  à  feuilles  obtufes.  Afier  ohiufatust 
Thunb. 

Afier  fruticofus  ,  foliis  linearibus  ,  camofis  ,  gla^ 
bris  ,  punctatis ,  obtufis  y  pedunculis  unifloris  ;  càli-*^ 
cibus  imbricatis  ^  difco  brevioribus,  Willden.  Spec. 

Plant.  3..  pag.  2018.  —  Thunb.  Prodr.  159. 

Elle  fe  rapproche  de  la  précédente^  ainii  qae  de 
Yafier  fruticulofas  ;  elle  diflfère  de  toutes  deux  pat 
fes  feuilles  charnues^  beaucoup  plus  courtes  $  de 
la  première  par  ces  mêmes  feuilles,  obtufes  à  leu|f 
fommet,  glabres ,  ponâuécs.  Les  pédoncules  font 
beaucoup  plus  courts,  fitués  i  l'extrémité  des  rar 
meaux  j  les  calices  plus  courts  que  les  fleurons  du 
difque. 

Cette  plante  aoit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 

rance.  I)  *   * 

**tivAsTÈRE  à  aigrette  rbngéâtre.  After'phtogd^ 

Afier  fruticofus ,  foliis  oblongis,  dentatis ,  fubtat 
iàmtnto fis  i  junior ibus  fuj*ert^fièilato*MJpidis,  loir 
bili.  Nov.  HoU.  2.  pag.  49.  tab.  195. 
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B«l  arbriflesq  haut  de  huie  i  dix  piedi ^  fnpnl 
de  rameaux  fiiiés^  blanchâtres  j  tomenteoxi  les 
feuilles  akernes  j  i  peine  pétiolées  ^  oblongues , 
rétrécies  à  leurs  deux  extrémités ,  finuées  ou  pro- 
fondément dentées  ^  tomenteuresj  blanchitres  ou 
d'un  j^une-clair  en  deflbus;  les  plus  jeunes  cou* 
vertes  de  poils  roides>  en  étoiles.  Les  fleurs  peu 
nombreufes  font  difpofées  en  un  corymbe  pani- 
culé  à  Textrémité  des  rameaux  \  les  écailles  calici- 
nales  imbriquées ,  à  peine  ouvertes ,  un  peu  ob- 
tufes»  légèrement  tomenteuîes  ries  fleurons  peu 
nombreux i  les  ovaires  piteux;  environ  dix  demi- 
flcurons  violets»  un  peu  réfléchis ,  à  trois  dents; 
tes  fetnences  oblongues,  elliptiques,  un  peu  ftriées , 
couronnées  par  une  aigrette  piieufe  >.un  peu  rude  j 
d'un  rouge  de  feu  ;  le  réceptacle  nu. 

'Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.f?  (Z>5/^ 
cript.  ex  Laèi/i.) 

II.  Asiiax  étoile.  Afkr fUtluhtus.  Labill. 

AferfrutîeofuSf  fbliis  lanctolatîs  ,  ferratis  ^uhths 
tonuntofis  ,  juniorihus  fteUato-hi/pidis  ;  JloriBus  pa^ 
nUêUàfoi^cfymàofij.  LabîU.  Nov.  HoU.  l.  pag,  50. 
tab;  196. 

Arbrsfleau  très-voifin  du  précédent ,  qui  s^élève 
a  la  bauteuf  de  dix  à  douie  pieds.  Ses  agei  fo  di- 
viTent  en  rameaux  liriés  «  tomenteux ,  de  couleur 
un  peurouâeâtre.  Les  feuilles  font  médiocrement 
pétiolées  t  alternes  «bncéolées  ^  aiguës,  à  dente* 
luresmoiiii  profondes  que  dans  la  précédente,  un 
peu  plus  alongées  •  femplables  pour  le  reûe  a  ^i>^ 
que  dans  ladifpofition  des  feuilles;  les  demi-fleu- 
rons au  nombre  de  quinze;  les  aigrettes  point 
colorées. 

Cette  phnte  ccoic  au  cap  Vao-^Diéoeih  T> 

ix,  AsTÈ&E  4  feuilles  de  myrte.  JUkr  myrfinoi- 
du.  UbiU. 

Afier frudcofus  ,  fiiliis  ohovath  ,  margine  refifxis , 
crenulûtif^  fubtus  tomcnfojis  ;  corymhis  fubtrijloris  , 
gMdiu  faburnu.  LabilL  Nov.  Hoil.  a.  pag.  55.  cab. 
aoi» 

*  Ses  tige» font  droites ,  ligneufès ,  hautes  de  cinq 
kfix  pieds  ,  garnies  de  femlTes  fefliles,  alternes^ 
ovales,  crénelées»  réfléchies  i  leurs  bords j  cou- 
vertes en  deflbus  d'un  duvet  tomemeux,  cendré 
btt  femigtnettx.  Les  Beurs  (bnt  difpofées  en  petits 
corymbes  terminaux  ,  axillaires>  compofés  d'en* 
sdron  trois  fleurs  ;  la  corolle  violette  ;  les  écailles 
caKcinales  glabres,  entières  .  un  peu  aigifëv  »  %Xi^ 
viron  trois  demi-fleurons  linéaires  ^  aigus.  Les  fe- 
flueiroes  iisnr  ^bres  ,  obli^ngues .  Qriees^  courfon- 
nées  par  utie  aigrette  piieufe, luifanteyd' un  rouge 
de  feu. 

.    Cette  pUi^  otoU  4U  cap  Vaa-piémc».  \^ 
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14.  AsTâRV  vUquettx.  AJkr  vifiofat.  labSL 

AfUr  ffUHccfas  ,  JbUU  ti/iptU<hoUongis ,  ^PP^f» 
ti^^fitktks  iomemojhi  torilmt  CQfymbûfis,  radui 
umié.  LabiU.  Nov.  Holi.  i.  pag.  5}.  cab.  lo). 

Arbriflèau  de  cinq  â  fix  pieds  &  pbi,  garni  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées»  oblongues  «  eltipri« 
ques*  rétrécies  i  leurs  exrrémirés^  blanchâtres, 
tonoeoteufes ,  prefque  (ans  nervures  en  dedbas , 
vifqueufes ,  Imfantes  en  deffus.  Ltrs  fleurs  font  dit 
pofees  en  corymbes  axillatres  te  teiminaux  ;  la 
écailles  calicinales  tomenteuies  &  lég-érement  ci- 
liées I  trois  ou  quatre  demi  •fleurons,  i  peine 
foyeui  en  deffus  »  tridentés  à  leur  fommet,  de 
couleur  violette  ;  lesftaiencesovales-oblongues, 
pileufes  «  ftriées  «  couronnées  par  une  aigrette 
prefqu*en  maffue. 

Cette  plante  cr^It  ats  cap  Vaa  *  Diéoien.  b 

I  r.  AsTÎRE  d'un  blanc-fale.  Afier  afgapkflbu, 
Labill. 

Afiér^rm^iafiu  ,  f^iu  ûv^o-lMceriaêir,  dénié* 
tis^filbwf  aihçfferiuu  i  panieuiis  ccmp^fieis  ^  axit* 
lariifusi  radiis  tenus.  Labill.  Nov.  HolL  !•  p.  51* 

tab.  ^or. 

Ses  tiges,  hautes  de  huit  ï  neuf  pieds,  fedivi- 
fent  en  rameaux  redr elfes ,  tomenteux  ,  légère* 
ment  firiés.  Les  feuilles  font  alternes >  pétiolées, 
grandes ,  oblongues ,  elliptiques ,  longues  dk  trois 
i  cinq  pouces  ,  glabres  en  demis ,  foyeufes  & 
blanchâtres  en  deffous^  à  dentelures  aiguës.  Les 
fkiin  formeat  des  patiicules^xiUaites  j  compofl^es, 
nues  >  pkis  loo^s  que  les  feuilles  s  les  écailles 
calicinales  à  peine  pileufes  »  légèrement  imbri- 
quées i  trtûs  ou  quatre  demi^fleurom  très^ntiers; 
cinq  fleurons  hermaphrodites  ;  les  poils  de  Tai- 
grette  vn  peu  en  maffue. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen*  1^ 
{LahiU.) 

16.  AsTâRE  rtaneat,  After  ramulofuj.  Labill. 

A^r  faiiis  fiar/ls  ,  Umearih^u  >  m^rg^  revplu' 
tis  ,  fubacuminatis  ;  ramuHs  unifions  »  radiujuho^ 

lonis.  Labill,  Nov*  Holl.  z.  pag.  50.  tab.  196. 

Arbrifleau  tràs-rgmeux ,  haut  de  cinq  à  fix  pieds, 

Î^ami  de  feuilles  petites,  courtes,  linéaires,  rou* 
ées  à  leurs  bords,  éparfes,  prefqu'acumkiées,  gb* 
breA  i  leur  face  fupérieure ,  couvertes  de  pactes 
points  nombreux  »  légéretnenttametueufesendeC* 
fous.  Les  flfurs  font  folitaires ,  à  l'extrémité  des 
rameaiu  ;  le  calice  compoft  d*écailles  isebriquéef  • 
dentées  âf  ciliées  i  Ieur>  bords  ^  les  deiiii*fleurooi 
environ  au  nombre  de  huir«  tridentés  à  leur  fom- 
mer  >  lyi  peo  sefl^cbis^i  \t/k  fccnences  ovales  ^ 

piteufiv* 

Cette 
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Cecre  plante  croie  au  cap  Vatv*  Diémeih  J) 

17.  AsTÈRE  à  aiguillons.  4/^er  aculcatus,  Labill. 

Ajierfruticofus  ^frliisfpaffis ,  iineariiffs  ,  margint 
revoluto  ^  fapcrni  aculcatis  ^  fubtùs  tomentçfis  \  fio- 
ri  Dus  racemofihpamculatis  ^  radiis  fuhquinis»  Labill. 
Nov.  HoU.  2.  pag*  ;2*  tab.  20a 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  très-rameures  «  hautes 
de  cinq  â  fix  pieds  i  tes  feuilles  éparfes^  longues 
de  trois  lignes,  étroites,  linéaires,  roulées  à  leurs 
bords ,  obrufes ,  hétidées  de  petits  aiguillons  à 
leur  Face  fupérieure ,  tomenteufcs  en  delFous ,  de 
couleur  cendrée  ou  ferrugineufe.  Les  fleurs  font 
en  grarpes  paniculées ,  un  peu  épaiffes  i  les  écailles^ 
du  calice  glabres  ,  imbriquées  ,  un  peu  ciliées  à 
leur  fommet  s  cinq  à  fix  demi-fteurons  échancrés 
à  It^ur  fommrCiles  fcmences  glabres. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.   t> 

(  Labzli.  ) 

18.  AsTàRE  i  feuilles  mignones.  Afier  Upido^ 
phyllas,  Perf. 

Afier  (micTophyllos)  ,  fruticofus  yfolus^  confér- 
as ,  ovaii&us  ^  convexis  ^  fqaamiformiôus  ;  fubths  ni- 
veu-lanuginofis  ;  ramulis  unifioris  ,  radiis  /'uhoêhnis. 
Labill.  Nov.  HolL  2.  pag.  ji.tab.  199.  — Perf. 
iynopf.  Plant,  i.  pag.  442. 

Arbufte  de  deux  oh  trois  pieds,  dont  les  ta* 
meaux  font  couverts  d'un  duvet  blanc  &  couché  î 
les  feuilles  extrêmement  petites  ,  à  peine  longues 
d'une  demi-ligne,  convexes,  elliptiques,  réflé- 
chit^s  à  leurs  bords ,  glabres  en  de(tus  ,  lanugi- 
neufes ,  d'un  blanc  de  neige  en  deffous ,  fafcicu- 
]ées«  rabattues.  Les  fleurs  font  terminales,  foli- 
taires  i  les  écailles  calicinales  imbriquées  ,  très- 
er^tières,  en  partie  lanugineufes  i  Us  Itigmates  un 
peu  en  maflue. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  de  la  mer  ,  au 
cap  Van-Diémen.  J)  (  Lahill.  ) 

19.  À  s  TARE  glanduleux.  Afier  glandulofu. 
LabiU. 

Afier  friaiculofus  ,  foliis  linearihus  ,  eiongatis , 
crenato^fianduiofij  ,  pellucidis  ,*  fioribus  corymbofis, 
Labill.  Nov.  HoU.  2.  pag.  jO.tab.  196. 

Ses  tîges  font  ligneufes,  ('roices ,  hautes  de  trois 
â  quatre  pouces  ,  légèrement  (triées,  divifées  i 
leur  partie  fupérieure  en  ranreaux  fleuris ,  formant 
un  corymbe.  Les  feuilles  font  éparfes ,  linéaires , 
étroites  ,  très-aiguës,  munies,  vers  leurs  bords, 
de  quelques  glandes  traiifparentes  ,  feflTiies ,  gla- 
bres â  leurs  deux  faces,  légèrement  crénelées, 
longues  d'environ  trois  pouces  j  les  écailles  cali- 
cinales imbriquées,  dentées,  ciliées  s  dix  i  vingt 
Botanique^  SuppUment,  Tùmt  L 
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demi^fleurons  entiers j  o^tus s  Us  (emences  ovales, 
pileufes. 

Cette  plante  croît  au  cip  Van-Diéinen.T>  {P^J- 
cript.  ix  LabilL  ) 

lOr  ASTÈRE  à  petites  feuilles,  AftermicrophyU 
lus.  Vent. 

Afier  frutîcofiis ,  folîîs  fparfis ,  fpathu!ûtts  ,  fuhtus 
ferrugineis  ;  caliciius  exths  apice  glandulofis,  Vent^ 
Hort.  Malm.  pag.  S3. 

Cette  efpèce  eft  fort  jolie  :  c'eft  un  arbr!(r?au 
très-rameux  >  hériffé  de  p  )ils  courts  &  peu  appi-, 
rens.  Ses  feuilles  font  éparfes,  en  forme  de  fpa- 
tule,  glabres  en  dcifus,  recouvertes  en  deffoiis  de 
pttitas  éculles  couleur  de  rouille,  longues  de 
deux^  ou  trois  lignes,  fur  une  de  large.  I^s  fleurs 
font  folitaires  au  foniraei  des  jeunes  rameaux,  àc 
Iturs  demi-fteurons  foiit  à  peine  dentés  i  les  cali- 
ces glanduleux  à  leur  fommet. 

Cette  efpèce  a  été  reci:eî]iie  dans  le  coïks  des 
voyages  du  capitaine  Baudin.  T>  (  Dcfcript,  ex 
rem.) 

i 

21.  AsTÊRE  filiforme.  Afier fiflfoUus.  Vent. 

Afier  foliis  lineari  filiformibtts  ,  fjfctculaiis  ,  gla^ 
bris  ypunciatis  ;  caule  fruticofo  ^  liguUs  integerrimis^ 
Vent.  Hort.  Malm.  pag.  &  cab.  8 j. 

Cette  phnte  a  de  grands  rapports  avec  Vafter 
fruticofusi  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  pref<:j;.iâ 
filiformes ,  par  la  couleur  blanche  de  H-s  dtmi- 
fleurons.  S&^  tiges  font  droites,  ligne uftts  ,  très- 
rameuffcS,  de  couleur  brune;  fes  feuilles  éparfes, 
fafciculées,  feflres,  dilatées  &:  coïKaves  a  IcMît 
baîe,  glabres,  filiformes,  d'un  vert-gai,  parfe- 
mées  de  points  peu  apparens  ,  longues  d'environ 
un  pouce  &  demi.  Les  fleurs  font  d'un  blanc  d;* 
lait  à  leur  circonférence ,  d'un  jaune-doré  à  leur 
centre,  foutenues  pat  des  pédoncules  fïmp'es , 
diftans  ,  filiformes  ,  munis  de  deux  ou  trois  biac^ 
tées  linéaires,  ferrées  contre  le  pédoncule.  Le 
calico  eft  glabre,  compofé  d*écaille$  droites,  lan- 
céolées, obtufes,  membraneufes  à  leurs  bords. 

.  Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  1&  (  ^.  /  ) 

*  ♦    Tiges  herbacées  ^  a  une  ou  deux  fleurs  y  feuilles 
entières  ou  à  peine  denticulées. 

22.  AsTBRC  des  Alpes,  n*.  6.  Afier  aipinus. 
Linn. 

y.  Afier  (  fugax  ) ,  foliis  lanceolutis  ,  hinii ,  /lu- 
bris  t  integerrimis  ^pianis;  caulc  fimplicijfimo ,  eudot 
uniforo.  Brot.  Flor.  lufit.  i.  pag.  585. 

Cette  plante  ne  paroît  être  qu'une  variété  de 
Vafier  alpinus.  0«|  U  trouve  en  Portugal ,  ou  elle 
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oe  fitiurit  que  dans  le  mots  d'câobre  >  après  les 
pluies  d'aiitomne.  Ses  tiges  font  droites,  itès-fim- 
ples,  terminées  par  une  feule  flcur;  fes  feuilles 
planes  ,  lancéolées ,  très-entières  ,  rudes  au  tou- 
cher» heriflfées  de  poils  courts. 

13.  AsrâRE  mignon.  AfierpuUhcllus.  \i'illd. 

Afitr  couU  unifiera  ;  foliis  integerrimh  ,  radica- 
lihus  fpathu/ath  ;  cau/rnis  lîneariianceoiutis  ^  caii- 
êinis  fquamis  fubdijua/ihus  y  iinearièuJ  ,  acuminatif* 
Willd.Spec.  5.  pag.  2019. 

Jifier  orientatis  ,  minimiu  ^  fiore  fuavt- rubenu. 
Tourne f.  Coroll.  36. 

Cette  efpèce  a  de  très  grands  rapports  avec 
Yafitr  affinas  ;  elle  en  ^iKèxe  en  ce  qu'elle  eft  beau- 
coup plus  petite  -y  fes  feuil-es  plus  épatfles,  à  peine 
marquéescle  tiois  nervures;  les  radicales  en  rorTie 
de  (patule;  les  caultnaires  linéaires-lancéolées.  Ses 
tiges  ne  portent  qu'une  feule  fleur.  Le  calice  tft 
compofc  ri*écaiîles  linéaires  ^acuminées,  bériffées 
de  poils  blnncs;  les  demi  flr-urons  plus  nombreux  , 
trois  fois  plus  étroits  ,  d'un  rouge-vif. 

Cette  pjante  croît  dans  l'Arménie.  ^  (  D^firift. 
tx  Wiild.  ) 

24.  A  STÈRE  foyeuT.  Jjlerholofericcus.  Forft. 

jifier  herha<eus  ,  foliii  ohlonçç'ianeeo/aris  y  ftrra^ 
tU/jubtus  argenuofericeis;  Il  apis  unijioris  .  foliofis, 
Forft.  Prodr.  n**.  256.  —  Wjlîd.  Spec.  Pbnt.  8. 
pagi  20 19. 

Ses  tiges  font  glabres  >  comprimées  ,  (triées  , 
garnies  de  feuilles  linéaires,  éparfes ,  lont^ues  d'uo 
pouce  ,crès-epii^res«  foyeufçs  &  blai)chàtres  en 
deiïous  i  les  radicales  oblongues-lanjcëolées ,  derv- 
tées  en  fcie  à  leur  contour  ,  glabres  en  de/Tus  , 
fôycures  &  d'un  blanc  de  neige  en  de  (Tous  ,  Ion* 
gués  de  cinq  à  iix  pouces.  Les  tiges  ne  portent 
qu'une  fet:le  fleur >  grande  «, terminale}  les  écailles 
du  calice  fcarieufes  ^  lancéolées» 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelte-ZéîanJe.  ac 
{Dffrpz.  €X  IVilld.) 

2f.  AstëRE  du  Caucafe.  Àfiir  taucaficut. 
WiUd. 

Jîfttr  caule  unifiûro  ;  fo'iis  ox*atis ^  fejfdibus  tfer- 
ratif ,  fcabrrufculis  ;  cal  teints  Jqtidmis  fuhiqualhus  ^ 
linearibus,  Wiftd.  Spec.  Plant.  J.  pag.  20  O. 

Elle  s'élit  i  U  hauteur  d^im  pied  «  fur  utfe  tige 
droite  t  fimple  >  rude  .lu  toucher ,  garnie  de  feuilles 
alternes/  ftAîles ,  ovalçs ,  longues  d'MU  pouce  iÇc 
demi ,  verres  \  leurs  itut  facè^,  un  peu  rpJes^ 
veinées  ,!ichemertt  dentées  eft  fcie.  Eillçn*a qu'une 
fcule  fleur  terminale.  Le  calice  eft  composé  d*é- 
cailles  prefque  toutes  égales  ^  linéJrss  ,  aiguës.  ^ 

Ccttt  plante  croie  fur  le^môAt  Ci/ucafe.  ^    ' 
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'j.6i  AsT^Rfi  uniflore.  Afier  uA^fi^mt,  Mkh. 

AJler  caulibus  fimplicijfimis ,  ia  pedunculutn  nudtaf* 
ciUum  ^  unifiantm  dtfincntîbus  ;  foiiis  lancioLtis , 
.  intt^errtmis  y    calicinis   pmpHciufctdis  ,  ftibidut'u, 

Mich.  Flor^  boréal.  Amer*  1.  pag.  110. 

Sts  tiges  font  rrès-fimplesi  elfes  fe  tensîn-nt 
par  un  pédoncule  prçf^yie  nu  ^  fupportauc  unt  fviile 
fleur.  Les  feuilles  font  alternes,  lancéolé-'S,  très- 
endèrési  les  calices  compofésïe  folioles  pfcfque 
fimples^  Cubulées. 

Cette  plante  croit  dans  TAmériqua  fepten- 
trionale,  proche  le  lac  Miftaflîo»  daiis  les  matai» 
de  Sphaigne.  (Mick.  ) 

27.  ASTÈRE  biflorc.  i4fjî/ri//iir«j.  Mîch. 

Afi^r  caute  fMifioro  ;  fbliû  fiJUtbus ,  îanctolatis  ^ 
ftrratis  ,  fcabris  ;  catûinis  fquamis  imbricatis  ,  rffi- 

\prcjfis^  ovatis,  WillJ.  Sptc.  Plant.  }•  pag.  202c. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  glabres  ,  cy- 
lindriques^ hautes  de  huit  à^dix  pouces»  légère- 
nient  cannelées  par  la  b.ife  très-étroite  6c  décur- 
rente  des  feuilles.  CelL-s-cî  font  (édiles >  alternt s» 
étroites ,  lancéolées  y  langu<ss  d*un  pouce  &  plus, 
un  peu  rudes  au  toucher  #  fioetneoc  dentées  en 
fcie.  Les  tiges  (à  teriAine Jt  par  une  ,  quelquefois 
pAr  dçux  fleurs  pédonculées.  Le  calice  dl  compofe 
d'écailles  ferrées,  imbriquées  j  OTales-oblongues. 

C^^tte  plante  croit  au  Canada,  x  (Difcripi,  tx 
WtlU.  ) 

28.  AsTàaE  de  Magellan.  Afier  magclUni.us. 
Lam.  III.  tab.  681.  fig.  5, 

Dinc  une  note  manufcrite  de  M.  Vahl ,  que  i'ji 
vue  dans  l'herbier  de  M.  de  Lamarck ,  cet  auteur 
regardoit  cette  plante  comme  un  p€rdicihm ,  &  la 
îiommaii  ptrditium  ia^icoides, 

*  *  ♦  Tife  herbacée  ,  à  plufiturs  fi$urê  i  feuilles  trhs" 

-entières» 

29.  AsTtRÇ  délicat ,  I.**.  j.  Afier  tenelius.  î  înn. 
« —  Curtis,  Magaz.  tab.  33.  —  Au.  HorL  Kev.  }, 
pag.  198. 

;o.  AsrèRE  de  TArrîig'^n ,  n^  7.  Afier  ^rrccp- 
nerfis.Làm,  ill.Gen.  tab.  581.  fig.  f. 

51.  ASTÈP.E  des  forêts.  Afief  nemoralis»  Ait. 

Afier  foiiis  iiuearirianct9ians  ,  bafi  attêiutttt's  » 
enffvifs  ,  puncÎMs ,  fcabrsufiuîis  ,•  eaulinis  refiexls  , 
raidis  cor-^mbpfa*  fjfti gratis  ;  ramuiis  fi^formi.'hS , 
umfiori^  ;  e  ait  ci  bas  dtfco  duplè  breviortkus  ,  imbn* 
en  fis,  Will  i,  Spec.  Plant.  5.  pag.  2021.  —  Aiion  , 
Hort.  Ktv.  3.  pag.  1 98. 

Ses  tige  s  font  hautes  d'environ  uopici  8c  demi» 
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dif ifëef , tersIcHr  fommet,  en  corfrfibci  fcftîgî^s  v 
1rs  petits  rameaux  filiformes  ,  terminée  par  une 
feule  fleur.  Les  feuilles  ^es  tiges  font  linéaires-lan- 
céolées, rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  ,  ponc- 
tuées ,  réfléchies  »  (ans  nervures  fenfibleS ,  fin  peu 
rudes  à  leurs  bords  »  longues  d'un  pouce  &r  derni  s 
celles  de»  rameaux  étalées,  beaucouo  plus  étroites. 
Le  calice  eft  oblong ,  compofé  d'écaillés  imbri- 
ouées ,  d'abord  ferrées,  puis  lâches,  en  carène, 
liii^éolées  ,  un  peu  arguës  s  le  difqnede  la  corolle 
j:uritre ,  une  hh  plus  long  que  le  calice  >  les  demi- 
ti-urons  de  la  circonféreoce  au  nombre  de  huit  à 
dix,  d'un  blcu-pâle. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrîo- 

nile.  ^  (  ïTiZ/i.  ) 

;i.  AsTHRE  i  feuilles  d'hyfope,  n^.  îo.  J^fier 
hjfjpifoliuj.  Linn.  —  Ait.  Hort.  Kevr.  5.  p.  loza. 

5.  JÊJier  (  punâatus) ,  Jviîis  liaearihuâ  ,  remotis  ^ 
ttlnervêis  ,  acuminatis  ,  vunBatis  ,  margint  fcabris  ; 
ramidis  corymbofQ  -  fafiigiatii  ^  divartcads  ;  radio 
j'u'oaeumjiorQ ;  callcibus  tmbricatis  ,  difco  duplo  hre- 
xioriôus.  Willden.  Spec.  Plant,  v  paj.  aoii.  — 
Waldll.  &  Kitaib.  Plant,  rar.  Hung.  1.  pag.  113. 
tab.  109. 

ÀJfer  (  hyflbpîfoirus  ) ,  fbiiis  Itntanhus  ,  wegtr- 
rimis  ,  fcahris  ;  peduMcalis  fubàadis.  Cavan.  Icon. 
Rar.  5.  pag.  17.  tab.  131. 

La  plante  variété  5  a  fes  ftuilles  beaucoup  plus 
rctrécies  au  fommet ,  étalées  ,  &  non  droites  &: 
roiJes  $  les  corymbes  plus  diffus  $  les  pédoncules 
p^us  alongés,  girnîs  de  quelques  feuilles.  Les  de- 
mi fleurons  font  au  nombre  de  huit  à  dix.  Elle 
croit  dans  h  Hongrie  \  ^e  qui  pourroit  porter  a 
croire  qu'elle  forme  une  efpèce  diliinéte. 

33.  ASTHRE  acre,  n®.  16.  Aftcracrh.  Lînn. 

34.  Aster E  à  feuilles  delinaîre,  n^  n.  Afitr 

finariifoiius»  Linn. 

^y.  AsTâaE  i  feuilles  de  Un,  n*».  14.  Aficrllnl' 
foUus,  Linn. 
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Vafer  dracunctttoîdis  Lam. ,  je  doute  qu'elle  foir  !a 
même ,  ayant  fes  fleurs  fefTiles  &  agréées  ^  tandis 
que»  datis  la  plante  de  M.  de  Lamarck,  cultivéô 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  les  fleurs  font  pi-- 
donculées  »  en  corymbe  ;  les  demi -fleurons  d'un 
violet-pâle.  A  la  vérité,  tous  les  autres  caractères 
indiqués  par  Michaux  font  communs  aux  dcux 
efpèces  »  auxquelles  ces  deux  auteurs  rapportenc 
également  le  conyia  Unifoiia  de  Linné* 

38.  AsTÂRE  à  rejetons.  Aftcr  furculoftn.  Mich» 

After  folîîs  longoUanccol^tls ^  gldhffu[':ulis  ;  raJi- 
caliifus  jfpdtAulaiis  ;  corymhis  rarifioris  ;  caticinls 
fquamii  iincdri'oi>long!s  y  obtufiufculis  ;  radict  rc" 
pente;  caule  fmplicl ,  dehiii,  (N.)  Miclu  Flor.  bor. 

Amer.  i.  pag.  113. 

Cette  plante  eft  p7u  élevée.  S;?s  racines  font 
rampantes  1k  produifcnt  des  rejetons  >  fes  tiges 
ft)ib'ft  ,  tombantes ,  point  rameufes  ,  gsrnies  Je 
feuilles  alternes,  alonget*s,  Unceolics  ,  prefqiie 
glabres  \  les  radicales  en  forme  de  ipatule.  Lcs 
fleurs  font  terminales,  peu  nombreufes,  dirpofées 
en  corymbe  s  les  écailles  du  calice  linéaires,  ob- 
longues,  prefqu'obtufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  fotéts  de  la  Caro- 
line feptencrionale ,  dans  le  comté  de  Burke. 
(Mich.y 

39.  AsTÈRÇ  fubulé.  Aficr  fubulatus^  Mich« 

^  Afier  glaherrîmtts ,  par^ifiorus ,  cauie  paniculaeo  , 
ramis  multifiorU  ;  fvliis  Uneari-fubulatis  ,  integef" 
rimis  ;'calicibus  cylindruieis  ,  liguUs  radli  minuits* 
Mich.  Flor.boreaL  Amer.  1.  pag.  m. 

Ses  iig€S  font  très-glabres  ^  aînfi  que  toures  les 
autres  parties  de  cette  pi  *nre,  divifecs  en  rameaux 
paniculés,  garnies  de  Luilles  alternes^  linôairCs  , 
iubulées,  très -entières.  Les  fleurs  font  petites  « 
nombrc^ufes  ;  leur  calice  cylindrique  \  les  demi- 
fleurons  de  la  circonférence  foit  petits. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie  fc  à  lii 
Caroline  «  aux  lieux  maritimes  &:  marécageux. 

{Mi:h,) 


5(>.  AsTèaE  à  feuilles  d'eflragoni  After  dracun^ 
culoides*  L«n.  (  yoyei  l'efpèce  fuivante.  ) 

37.  ASTÈRE  verge  d'or.  A  fier  foUdagincus. 
Mich. 

AJitr  caute  Jimplici  ;  fùlVts  liniari  ohlanuolatis  , 
obt'ufiufculis  j  integris,  Jubtrinerifiis  ,  margine  afpe- 
ris  ,•  corymho  fajligiato  i  fiorihus  fejfttii>us  ^  ^Pgrcga- 
tis  ,  aibis  ^  quin^ue^ûdiatis,  Mich.  Flot.  borwûL 
Amer.  2.  pag.  1C9. 

Cony^a  linifoiia.  Linn. 

Malgré  les  grands  rapporu  de  cette  plante  avec 


40.  AsTÉR  pileux.  Aficr  piiofus, 

Aflir  foliis  Uneari'lunceolatis ,  integerrimîs,  alho- 
^flUofts  y  caule  ramofo  ,  villofo  ;  ramuits  Jubjecundis ^ 
unifions  ;  caticibns  iaxis  ^  imbri.atis  ;  Jqujmis  /art^ 
ceolads  ,  mucronatis,  Wiliden.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  2025. 

Afier  vil'o/us.  MLh.  Flor.  borcal.  Amer,  x, 
pag.  113* 

Cette  efpèce  a  fes  tiges  divifées  en  rameaux 
nombreux  >  couverts  de  poils  blanchâtres  «  étalés, 
fous-dJvifes  en  d'autres  irès-coutts  ,  recourbés  , 
tournés  la  plupart  du  aié^oe  côté ,  terminés  pat 
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une  Teule  flear.  Les  feuilles  font  linéaires ,  lancéo- 
lées ^  algues ,  très*entières  >  pileures ,  longues  d'un 
I^ouce  &  demi  ou  de  deux  pouces.  Les  fieur.s-^  par 
eur  enfcmble,  offrent  prefque  dês  grappes  unila- 
térales. Leur  calice  eft  oblong «  un  peu  globuleux» 
d'abord  ferrées ,  puis  lâches^  pileafes ,  lancéolées , 
niucronées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale ,  au  pays  des  Illinois,  if 

4r.  AsTBRE  feuille.  Afitr foUolofus.  Ait. 

jifter  folits  tineari-tanceolath ,  utrinqu^  atténua^ 
trs  ,  inugerrimis  ,' acuminath  ;  cault  puhefiente  ,  pa^ 
niculûto ,  trcâo;  rumis  paucîfiorij  ,  calicibus  imbri- 
Cutis  ;  fquamis  iinearibus  ,  aciuis  ,  adpreffis,  Willd. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  loij.  -^  Ait.  Hori.  Kew.  3. 
pag.  20a. 

jâfter  ericoidis  »  mtiiloti  agrarU  umbone,  Dillen. 
£lth.  39.  tab.  35.  rig.  39. 

Ses  tiges  font  droites  «  fimples,  pubefcentes^ 

Eaniculees  i  leur  fommet»  garnies  de  feuilles  gla 
re s j  alternes >  linéaires  lancéolées»  longues  de 
deux  pouces»  très-entières^  rudes  à  leurs  bords ^ 
acuminées  à  leur  fommet»  rétrécies  à  leur  bafe» 
celles  des  rameaux  beaucoup  plus  courtes.  Les 
fleurs  font  paniculées ,  peu  nombreufes  l'ur  les 
rameaux;  les  demi-fleuroos  blancs;  les  calices 
compofés  d'écaillés  ferrées  j  imbriquées  ^  linéai-. 
tes  ,  aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nde.  ![> 

41.  AsTiRE  à  feuilles  menues j  n^  13.  Afitr 
UHuifoiius.  Linn. 

4).  AsTÉRE  en  buiflbn^  n*.  17.  Afier  dumofus. 
Liun. 

Afitr  folih  iintaribus  »  inttgtrrimis ,  giabrîs ,  nf- 
mulorum  brtvijpmis  y  ramis  paniculatis  y  caiîcibus 
cyi'tndractis ,  arât  imbricath.  Ait.  Hort.  Kt«r.  3. 
pag.  102. 

m.  Idem  ,  radio  pallidi  vioiacto  »  cùuit  puètfitnit. 
Ait.  1.  c. 

^  Idtm  y  radio  aibo  ^  cault  giabro.  Ait.  1.  c. 

11 7  a  de  très-grands  rapports  entre  cette  efpèce 
&  la  précédente.  Celle-ci  en  diflFère  par  ics  feuil- 
les linéaires  ,  point  hifpides  à  leurs  bords  »  plus 
courtes  fur  les  tiges  ftérileSj  plus  étroites  fur 
celles  ^ui  portent  des  fleurs  ;  Its  écaiiies  caiici- 
nalcs  linéaires  tt  ferrées.  On  en  diflingue  deux 
variétés.  La  première  a  des  tiges  pubefccntes;  les  , 
demi-fleurons  d'un  violet-pâljc.  La  féconde  a  des 
aiges  glabres  ',  les  demi-fleurons  blancs. 

44.  AsT^KE  â  feuilles  de  biuyère«  D^  i8.  Afitr 
trUoidts,  Lion. 
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I      ^.  ^tr  (  multiflorus  )  »  MiU  iinmmha,  iatt- 

gtrrimis  j  gîabriufculis  ;  cault  ramcfifimo  %  diffufô  » 
pubefctntt  »  ramuiis  ftcundis  j  calicibus  imbri*,aiis  ; 
fquamis  obiongis  ^  fquarrofis  ,  acuiis.  WlUd.  Sptc. 
Plant-  3.  pag.  2017.  — Ait.  Hort.  Yjtw.  ).  p.  icj. 
—  Dillen.  Hort.  Elth.  pag.  40.  tab.  36.  fig.4<^- 

Cette  variété  efl  remarauable  par  fes  t:ges  p'us 
étalées ,  légèrement  pubefcentes  ,  un  pcu  TU.les , 
ainfi  que  les  feuilles  ;  les  petits  rameaux  tourne^ 
presque  tous  du  même  coté  $  les  écailles  calici- 
nales  plus  fcarieufes.  Elle  eft  en  général  bfaucovp 
plus  grande  »  dans  toutes  fes  parties  j  que  \'4^r 
tricoidts  Linn. 

4f.  AsTÀRB  cilié.  Afitr ciliaîus.'WiWà, 

Afitr  foUîs  inttgtrrimis  y  ciliaiis;  cauUnis  iintjri* 
lanctolatis  ,  ntrvofis  ;  rameis  brtviffimis  ,  lameolj' 
tis ,  trintrviis  ;  cault  ramofo  ,  pubtfctntt  ;  ramti  pa- 
niculatis  ,  caitcibus  imbricatis  ;  fquamu  fpatkuUù , 
fquarrofis.  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2018.  — 
Mùhlenb.  in  Litt. 

Elle  a ,  dans  fon  port ,  beaucoup  de  rappon 
avec  l'efpèce  précédente.  Ses  tiges  font  purpu- 
rines, pubefcentes;  les  rameaux  panîculés  i  lt$ 
feuilles  caulinaires  prefqu'amplexîcaules ,  linë:î- 
res,  lancéolées,  un  peu  aiguës»  longues  d'un 
pouce  «  munies  à  leurs  bords  de  cils  très-co..rts{ 
celles  des  rameaux  lancéolées»  très-rapprochees» 
longues  de  fix  lignes ,  ciliées  i  leurs  bords,  la 
fleurs  font  folitaires  bu  ternées  à  Textréniité  des 
rameaux  ;  les  écailles  calicinalcs  fcarieufes  »  fpa- 
tulées,  obtufes  »  ciliées.  * 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio* 
nale.  y  (  Dtfcript,  tx  WUld,  ) 

46.  AsTÈRE  a  feuilles  de  coris.  Afitr  coridifo- 
lias.  Mich. 

A  fier  foliis  Iintaribus  »  obtufis  »  rtÛtxis  j  margint 
kifpidis  y  cauit  ramofo  ,  d'ffufo  ,  giabro  i  ramuiis 
unifioris  »  calicibus  imbricatis  ;  fquamis  Hntari-fra- 
thulaiis,  ohtufis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2028. 
—  Mich.  Flor.  boréal.  Amtr.  2.  pag.  112. 

Ses  tiges  font  glabres»  purpurines j  très-rameu- 
fes  \  les  rameaux  diffus  »  étalés  »  garnis  de  feui!  es 
alternes  »  linéaires  »  très-entières  »  obtufes  »  reflé* 
chies  »  longues  d'environ  fix  lignes  »  rudes  â  l«rurf 
bords  \  celles  des  rameaux  beaucoup  plus  petites, 
plus  nombreufes.  Les  fleurs  font  petites^  difpofees 
en  une  panicule  lâche^de  couleur  bleue  »  folitaires 
â  l'extrémité  dt:  chaque  rameau  »  fotmant  une  pa- 
nicule lâche  ;  les  écailles  calicinales  ferrées ,  inn- 
briquées  ^  obtufes ,  fpatuléess  les  intérieures  n.u- 
crooées. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Baffe - 
Caroline.  On  la  cultive  au  Jardin  ài6%  Plantes  de 
Paris.  ^{y*V') 
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47.  AsTÂRE  fcarieux.  ^/hr fquarrcfus.  Wa\t\\. 

JJiir  foliîs  ovatis  ,  acumînatis  ^  integcrrimU  j 
ref.cxts  ^  margint  hîfpidis  ;  cauU  ramofo  ^  kirto  ;  ra- 
mulis  unifions  ^  çalicihus  imbricatis  i  fquamis  lincari* 
cuneatis  >  acutis  ,  (quarrofis.  Willd.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  2018.  —  Walth.  Flor.  carol.  pig.  209.  — 
iViich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  1 11. 

Ses  tiges  font  purpurines  ,  rameufes  \  les  ra- 
meaux épars  ,  étalés ,  très-lâches ,  effilas ,  parfe- 
nés  de  poils  courts  &  roidés,  garnis  de  feuilles 
très-petites  ,  à  peine  longues  de  fix  lignes,  ova- 
les^ réfléchies  ,  très-entières,  fclfiles ,  hifoides  i 
Irurs  bords  j  acuminées  à  leur  fommet;  celles  des 
jeunes  rameaux  plus  petites.  Les  fleurs  font  bleues, 
en  panicules  srrégulières ,  folitaires  i  Textrénriité 
de  chaque  rameau}  les  écailles  calicinales  fcarieti- 
fesj  linéaires,  aiguës ,  prefque  cunéiformes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptencrio- 
nale ,  à  la  Caroline.  ^  (  ^.  /.  ) 

48.  AsTÈRE  d  une  feule  couleur,  n**.  xp.  After 
concoi'or,  Linn. 

49.  A  STERE  à  feuilles  d'amandier ,  n**.  24.  Ajler 
éimygaiiUnus,  Lam.  —  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  i. 

pag.  109. 

Àficr  (umbellarus)  ^foUls  lanceolaùs ,  bafi  atte- 
nudtis  ,  întegerrîmis  ,  margine  fcabris ;  ramis  corynt' 
hcjis/fafiigiacis.  Ait.  Hort.  Kcv.  5.  pag.  199.  — 

M  illd.  Spec.  Pbnt.  j.  pag.  1030.  —  Hoffm.  Phyt. 
pag.  74.  tab.  B.  fig.  i. 

50.  AsTÈRE  à  tige  rouge,  n*.  25.  Ajier  ruhri- 
cddii,  Lam. 

^.  A^er  (cyaneus)  ,  foliis  radicalibus  fiathula^ 
us ,  obuvatis  ;  caulinis  oblongis  ,  integerrimis  ,  fub- 
ampUxicaulibus  i  pedunculU  unifions.  Hoffm.  Phyt.. 
pag.  71.  tab.  B.  tîg.  i. 

51.  AsTÉRE  à  haute  tige.  Afier  pràaltus. 

Aller  (  faHcifolius)j /b/i7i  Uneari  »  lanceoiatis\ 
in'.e^trrimis  y  glabris  ;  caiictbus  imbricatis  ^  Iaxis  i 
cault  Uvi.  Ail.  Hort.  Ktv.  3.  pag.  203. 

Cette  plante  paroit  avoir  de  grands  rapports 
avec  la  précédente.  D'après  Aiton,  fes  tiges  font 
Hroires  ,  liffes,  hautes  de  cmq  à  fix  pieds  >  fes 
feuilles  glabres,  alternes,  linéaireî-lancèoléts^ 
très-entières  j  les  folioles  calicinales  imbriquées , 
écartées  à  leur  fommet^  aiguës;  les  demi-fleurcns 
d'u'i  bUu-incarnat-  Elle  croie  dans  l'Amérique 
feptentrtonale.  y 

U.  AsTÊRE  de  Pannonie.  After  pannonicus. 
Jacq. 

AjUr  foliis  lineari'lanctolatis  ^  integerrimis ^  mar- 
gine hijpidis  s  cauU  fimplici  ,  j^upcrnc  corymbofo  , 
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giûiro  ;  calicinis  fquamis  lanaoiutis  ^  obtufis  ^  âqua- 
abus»  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag,  2031.  —  Jacq. 
Horc.  i«  pag.  5.  tab.  8. 

Il  a  beaucoup  de  rapport  avec  Yûfter  tripolhtm  ; 
il  en  diffère  par  fes  te  utiles  plus  longues ,  plus 
étroites,  très-entières, même  les  inférieures,  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces,  fans  nervures  fcn- 
ubles ,  hifpides  à  leur  bafe ,  ghbres ,  ainfi  que 
toutes  les  aunes  parties  decctre  plante.  Les  tiges 
font  fimpjes,  rameufcs  à  leur  fommet  \  les  fleurs 
difpofées  en  un  corymbe  temiinal  »  les  demi-fleu- 
rons d-un  rouge -violet  ;  les  écailles  calicinales 
toutes  égalesj  lancéolées^  obtufes. 

Cette  plante  croit  en  Hongrie,  dans  Us  terrains 
marécageux.  :f 

53.  AsxàRE  amelle,  n*.  8.  After  amellus.  Lion. 

54.  AsTÈRE  roide,  n<*.  12.  Jfter  rigidus.  Linn. 

—  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  1 10. 

Ses  tiges  font  baffes ,  très-fimples  5  les  feuilles 
roides ,  ciliées  à  leurs  bords  >  les  fleurs  peu  uom- 
breufes. 

jy.  AsT^RE  géant,  n*.  20.  After  Novâ-AngHà. 
Linn.  —  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  113. 

—  Ait.  Hort.  Kcw.  3.  pag.  20:. 

$6.  AsTÈRE  amplexicaule ,  n*.  21.  After  am- 
pUxicauUs,  Lam. 

After  (  fpurius)  ,  foliis  lance olatis  ,  amplexîcaw 
libus  ^  integerrimis  ^  bafi  auriculaiis  j  caule  panicU'» 
lato  ,  pilofo  ;  ramis  fubunifioris  ;  calicinis  fquamis 
Iaxis  ,  lanceolatis  ,  difcum  àquaruibus,  Willd.  Spec. 

Plant.  3.  pag.  2033.^ 

After  Nové'AngUé ,  yar.  ^.  Ait.  Hon.  Kev.  3. 
pag.  20 [. 

La  defcriprion  que  donne  Willdencv  à  fon  aftef 
fpurius  me  paroit  convenir  parfaitement  à  Vafter 
anîflcxicduU  Lam.  i  ce  qui  m'a  déterminé  à  les 
ra^^prochcr. 


J7.  AsTè[\E  blanchâtre.  After  canus.  Waldft. 

After  foliis  lineari- lanceolatis  ^  integerrimis  9  tri^ 
nervi is  y  utrinque  pubejcentibus  ,  canisi  remis  co^ym* 
bofisy  diVaricatis  ;  caltcibus  difro  duplo  brevioribus  , 
imbricatis,  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  2023. 

After  foliis  lanceolatis  ,  integerrimis  ,  trinerviis  , 
ufir.qud    tomentofis  ;    jiofculis    radii    aboritntiifus , 

WaKid.  Se  Kitaib.  Plant,  rar.  Hungar.  1.  pag.  26. 
tab.  50. 

Ses  tiges  font  droites,  divifées  en  rameaux  éta- 
lés &  diffus,  formaut,  par  leur  enfcmble,  une 
forte  de  corymbe.  Les  feuilles  font  alternes  ^  li- 
néaijes-lancéuiées ,  blanchâtres  &  pubefcentes  à 
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leurs  deux  Faces ,  entières  ai  leurs  bords ^  inirquëes 
de  trois  nervures  longitudinales i  les  fleurs  étalées 
en  corymbe  ;  les  calices  imbriqués  ,  une  fois  plus 
courts  que  les  fleurons  du  difque. 

Cette  pla.ite  croie  dans  la  Hong*  ie.  9 

5S.  ASTÈRE  des  marais.  Afier puludvfus.  Ait. 

A  fier  foiits  linéarisas  ,  ampUxîcaulihus ,  creSlis  , 
integerrimis  f  gUoerrimis  ,  marg/ne  fcubris  ;  pedua- 
^ulisfere  nudis,  calicihusfquar refis.  Ait.  Hort.  Ktw. 
}.  pag.  201. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites ,  rameufes ,  gar- 
nies de  feuilles  fcffiles  ,  alternes  ^  ampluxicaules^ 
linéaires  y  glabres  à  leurs  deux  faces  «  très-eociè- 
res  4  rudes  à  leurs  bords ,  longues  de  trois  à  quatre 
pouces  ,  larges  de  deuï  ou  trois  lignes ,  dilhntes 
entr'elles.  Les  pédoncu'es  font  fi^nplts  ,  jprefque 
mis,  quelquefois  munis,  un  peu  au  dellous  du 
calice,  de  deux  petites  folioles.  Les demi'fl'eurorks 
de  la  circonférence  font  bleus  «  alTez  grands;  les 
fleurons  du  dilque  jaunâtres  \  les  écailles  calici- 
nales  fcarieufes. 

Cette  plante  croh  dans  les  marais  j  â  la  Caro- 
line. Tf. 

59.  AsTèRE  i  grandes  fl*urs,  n*.  aj.  Afier 
frandifiorus.  Linn. — Ho£ii.  Phyt.  pag.  jf .  tab.  A. 
tig.  i. 

60.  AsTèïiE  i  feuilles  rouges.  AJIerphiog' folios. 
Willd. 

•  Afier  foliis  tanceolatts ,  integerrimis ,  cordatis  , 
ampUxicaulihus ,  fubths  pitéefctruihus  ;  caulé  fimpli' 
(i/pmD  y  pu^ctnti  y  apice  panicalato  ;  Cdlrcinis  fqua- 
mis  Iaxis  j  imbricatis^  laaceolutLs.  Willdetl.  Spec. 
Plant.  3*  pag.  2034. 

An?  after  ( amplexicaulis )  ,  foUts  quafi  perfo' 
liato-jmplexicaulihus  ,  fuhcotddio-oblongis  ^  infcrne 
non  angufidtis  j  inugris  ;  puniculâ  laxâ  j  rarijlord. 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  114. 

Cette  plante  a  Tafpeâ  èc  h  forme  des  feuilles 
du  phlox  paniculata.  Ses  tiges  font  limples  ,  cylin- 
driuues  «  purpurines  ,  pubefcenccs ,  hautes  d'un 
pied^  paniciilées  a  leur  fomm^t;  Tes  feuilles  alter- 
nes, lancéolées  «  très -en  ti  ères  «  longues  de  deux 
pouces ,  amplexicaules,  profoniém;:nt  échancrée» 
en  cœur  à  leur  bafe  »  retrécies  &  atgi:ës  à  leur 
fommet,  glabres  en  delTus  ,  rouges  ou  craverfées 
par  des  veines  rowgeâcres  &  pubefcentes  en  def- 
fous ,  rudes  a  leurs  bords.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  panicule  Ihnple»  longue  d'environ  quatre 
pouces  s  les  ramifications  feuillées  «  chargées  de 
deux  i  cinq  fleurs  i  les  écailles  caliciiiales  rudes  ^ 
Aches»  lancéolées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
iiale.  ¥ 
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61.  kstÏKt  étalé.  Afier  païens.  Ait. 

Afier  foliis  ùblongO'lanceolatis  ^  integerrimis ,  ci* 
Hmîs  ,  cordatis  ,  ampUxicaulibus  ,  utriaquè  pi  cfis  ; 
CJule  ramofo ,  hirto  ;  ramis  patentihus  ,  elongjùi , 
païuifiitfis  y  calicinis  fqaamis  imbricatis  ,  /jnc^o/j* 
vs ,  patuiis.  WillJ.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2054  — 
Ait.  Hort.  Ktv.  j.  pag.  20X. 

Sà%  tiges  font  hériflees  »  hautes  de  trois  pieJs  ; 
Tes  rameaux  étalés  4  diffus  y  pubtfcens.  alonges; 
fcs  feuilles  |al ternes  ,  obiongues-lancéolées ,  am- 
plexicaules,  échancrées  en  coeur  ,  tiès  entières , 
pileules  à  leur^  deux  faces  j  obliquement  réfléchies 
à  leur  bafe  $  les  fupérieures  fort  petites ,  pref- 
qu'imbriquées.  Les  fleurs  font  peu  nombreufes  fur 
les  rame;iux  \  les  écailles  ca!icina!es  imbriquées , 
lancéolées»  étalées»  les  demi*flcuron&  d'un  bleu- 
clair  i  les  fleurons  jaunâtres. 

Cette  plante  croit  dans  U  Virginie  &  la  PenfiU 
vanie.  '^ 

62.  AsTÊaE  à  tige  bafle.  Afier  humilis.  Willd. 

Afier  foliis  ovatis  ,  acutis,  integerrimis  ^  petiota- 
tis  y  giûbrisf  margine  hifpidis  ;  fioribus  corymbofis  ; 
calicibus  Iaxis,  imbricatis.  Willd.  Spec.  Plani.  }. 
pag.  2038. 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples  ^  hautes  d'un 
demi-pied  y  quelq4iefoisd*un  pied«  glabres  ^  un  pea 
fltxueufes  y  fcs  feuilles  pétiolées  ^  oblongucs  ova- 
les »  retrécies  a  leurs  deux  extrémités  •  très-entiè- 
res,  glabrts  à^eurs  deux  faces»  h*C>f.ies  ï  leurs 
bor.is ,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  6e 
demi  ;  les  fupérieures  oblongues-laticéolét-s  »  les 
pêiiiles  courts.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  cd- 
r^mbe  terminal ,  peu  garni  s  les  écailles  calic  inaies 
lancéolées ,  lâch^înicnt  imbriquées  ;  les  demi-fl-u- 
rons  de  couleur  blanche. 

Cette  plante  croît  dans  la  Pénfilvanie.  %  (  Dcf 
cript.  ex  Willd.  > 

65.  AsTèRE  i  feuilles  de  cornouiller.  Afier  cor- 

nifolius,  Willd. 

Afier  foliis  o'tlongo^avatis ,  acuminatis  ^  imeger* 
ri  mis  y  petiolatis ,  glabris  ,  rhargine  fcabris  ;  cault 
gtabro  y  panictUâ  paucifiorâ ,  calicibus  fubim^ricatis, 

Willd.  Spec.  Piiix.  3.  pag.  2039  —  Mùhlenb.  ia 
Litt. 

*  Elle  a  des  tiges  droites  &  glabres  »  des  feuilles 
médiocrement  pétiolées  ,  oblongues ,  ovales ,  re- 
trécies i  leur  bafe ,  fortement  acuminées  i  leur 
fommet ,  glabres  »  très-entières ,  longues  de  trois 
pouces  «  aflfez  femUables  i  celles  du  cortiouiller 
fanguin^  légère  nent  pileufes  en  dttfous  fur  leur 
principale  nervure ,  rudes  à  leurs  bords  «  les  f«i?e- 
riures  oblongues-lancéolies.  La  panicule  eft  fin* 
pie ,  peu  garnie  «  n'ayant  que  deux  fleurs  fur  chaque 
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rameau  i  les  écailles  calîcinal«s  obk>ngiii»$  ,  Im- 
ceoiées>  lc$  extérieures  un  peu  plus  courtes. 

Cette  p!anre  croit  dans  la  Peiifilvanie.  ^  {Def- 

cript.  ex  Willd.  ) 

****  Tig€  htrhacet  ;  ftuilîts  denteu  ;  lef  fupirUures 

fouvent  entittes* 

^4.  AsT^RE  ondulé,  n**,  22.  Afitr  undulatus, 
Liiin.  —  Hoffm.  Phyt.  pag.  77.  tab.  C.  fig.  i. 

6^.  AstÈre  â  feuilles  Variables.  Aficr  diverfi- 
folîus.  Mich. 

Ajler  taule  afpero  ,  puhenu  ,•  foliîs  fuhintegrîs  , 
unduiavs  ^  infcnoribus  ^jldtO'petiotûtts  ,  cordato-ova- 
lijus  y  fupériorihus  fijjllibus  ,  ovali-lanceofatu;  panî-- 
cu!â  Lxâ  ;  rmmis^  graciUhus  ^  imcrophyllism  Mich. 
Flor.  boréal.  Anurr.  1.  pag.  ilj. 

Cerre  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  la  pré^ 
cëdi  rue ,  mjiis  Tes  feuilles  ne  font  point  velues  en 
dcir.us.  Srs  tiges  font  droites^  fimples,  cylindri* 
ques,  rudes ,  pubefcentes^  lâchement  panicuiées  à 
leur  fominet  pur  des  rameaux  grêles  &  courts.  Les 
feuiLes  font  alteroes  ,  prefqu  entières  ou  légère* 
m^rt  ondulées  à  leurs  bords,  ovaUs,  en  cœur,  un 
p=u  ei>ai(îes,  rudes  à  leurs  deuï  faces,  longues 
(l'un  poucef  &  plus  ^  aiguës  i  leur  fommeti  les  inft- 
ritures  décurrentes  fur  un  pétiole  court;  les  fupé- 
rieiires  fedîles ,  un  peu  lancéolées  5  celles  des  ra- 
tr^eaux  nès-pettttrs.  Les  fleurs  font  d'une  grandeur 
médiocre*,  pédonculées;  les  pédoncules  (impies  , 
plus  lon^s  c|ue  les  fleurs,  munis  de  quelques  peti- 
re^  tel  oUs  ;  les  écailles  du  calice  fcarieufes,  ver- 
daiies  '\\sx\^  leur  milieu,  étroites,  un  peu  obtures» 
les  vie  mi-fleurons  d'un  bleu- pâle» 

Cette  plante  croît  à  la  Caroline.  ¥  (  ^-  /  ) 

66.  As-fèaE  â  feuilles  fagittées.  Jfier  fagittî^ 
f'.Uu  .  Wiild. 

Aftgr  folihs  ohhngO'lanceolatis  ,  feffiHhus  ,  mtdlo 
ferraùi  ;  rdahjlibus  ohlongis  ,  cordûlo-fagiltûtis  y  fer- 
rjt's  ,  pttio'a:if  ;  cauU  ramofo  ,  ^I^î^'o  ;  caticuus 
i*2>::s ,  imhncMis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2035. 
—  Wcdomeyer. 

S  s  tiges  font  droites,  glabres,  très-nmeufes, 
hi'jtes  de  deux  ou  troîs  pied$.  Les  feuilles  radica- 
les font  oblonguts  ,  pétiolées  ,  parfaitement  feni- 
blible<  à  celles  du  rumex  aceufa ,  inégalement  dei]- 
t*es  en  fcie ,  échancrét  s  en  coeur  i^'  fanittées  à 
l'rur  baie  ,  gbbres  ,  langues  d'un  pouce  &  pl«»5  ; 
lcscaulinaire*>  inféiieures  oblongues, ovales, acu- 
n^inécs ,  à  proffcs  dentelures  décurrentes  fur  leur 
é'inle;  les  fnpcrieuTes  (êfliles  /oblongnes  lancéo- 
"  -S ,  acuminit  s  ,  dentées  en  fcie  vers  leur  inilfeu  \ 
Its  d.rnières  très-emières.  Lfs  fleurs  font  bleues; 
Irur  pé  loncule  muni  de  braâscs  ;  les  écailles  du 
calice  lâchem;i  nt  imbriquées ,  lancéolées. 
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Cette  plante  crcii  dans  rAmérique  feptentrio* 
uale.  Ti,  (  Dcfcript.  tx  WMd.  ) 

67.  ASTÈRE  paniculé.  Afitr  paniculatus,  AitoQ. 
Kon  Lam, 

Afier  folUs  oVdtO'ljnccolatîs y  fuhfcrrat'iS ^  pa'îo* 
laiis  ,  gluhrls  ;  rtidicalihus  o\fJto-  corauis  ,  fcnatis  , 
fcahris  ^  petio/jiis^S  p^^ioiii  nuais  ^  cauU  Tdmofijïimo ^ 
glabro  y  ramul'is  piicjîi  ;  catuioLS  lax:s ^  fubiutir't^ 
catis,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  20}j, 

A  fier  foUis  gUbris  ,  0cutis  yferratis  ,  pettoiatis  £ 
radicaiibus  cordatis  ,  cautinis  ovatls  ;  fupremît  lan^ 
ctoldtis  y  incegris  /  ru  mis  panicuiatis  ,  c.tticibus  IojÙ 
fuèimhricatis ^  caute  gUbrOm  Alton,  Hort.  Kev.  J. 
pag.  207. 

Ajier  idtijo/ius  ^  g^'^^^  9  kumUis  ,  ravncfijfvnus  ^ 
fiore  pano  j  cdruUu  ;  foliis  ad  bajin  cordatis,  Morif. 

Hitl.  3.  pag.  I2X.  f .  7.  tab.  21.  fig.  3^. 

Afterifcus  lat'rfoUus^autumnalis,  Cornutî,Canad. 
pag.  64.  tab.  6;. 

Cette  efpè^e,  irès-femblable  à  Vajtercordifotius 
par  fon  port  &:  par  fts  principaux  caradlères ,  avec 
tequ&l  on  Ta  confondu ,  en  ditfere  fous  plufieurs 
rapportst  Scs'tiges  font  glabrts  ,  tîès^rameufes  j 
les  jeunes  rameaux  pileux;  les  feuilles  ra-iicnles  pé- 
tiotces ,  point  décurrentes ,  ovaUs  ,  en  cœur ,  den- 
tées en  fcie,  ru  les  au  toucher;  les  caulmaires  pé- 
tiolées ,  ovales-bncéolées ,  glabres ,  à  peir.e  den- 
tées ou  très-entières  ;  celles  des  rameaux  fefiil^s , 
lanceotéts,  très-entièrcs  ;  les  écailles  calicinales 
lâchement  imbriq  lées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 

nale.  2: 

è8.  AsTÈRi  à  feuilles  en  cœur,  n®.  38.  Aftew 

cord folios,  Linn.  (  Excl.  fynon,  Cornut,  &  Morif,  ) 

Ajîer  foliis  cordatis  ,  fuhtus  pilofts  ,  argme  ferra- 
lis  j  petiotatis  ;  petio/is  aldtis  y  ciute  paniculdio ,  pi- 
lofo  i  caii,it*ns  Iaxis  ^  fabimh ri caiis*  Willd.  Spec. 
Phut.  3.  pag.  20}6.  —  Aiion ,  Hort.  Kev.  ^ 
pag.  207. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  par  fe$  ti* 
ges  moirs  glabres ,  par  fes  feuilles  un  peu  pileufes 
en  de  flous,  prcfque  toutes  dcnticulécs;  par  fes 
pétioles  ailés ,  par  fes  tiges  bien  moins  rameufes  ,' 
carrûeres  qu*on  ne  retrouve  p^j  toujours  conftam- 
ment  dans  les  plantes  cultivées  ;  ce  qui  me  ferofc 
fosipçonner  que  Ton  a  préfcUfte  comme  eipècej 
deux  plantes  qui  ne  font  peut  être  que  variété 
l'uiie  de  l'autre. 

'  '(^p.  AsT^RE  à  cory»nbes.  Afier  corymiofus.  Ait. 

A  fier  foliis  argttte  ftrrdtis  ,  acuminatis  ;  in f trio- 

ribus  cordatis  ,  peiiolatis  ,  nudis  ;  cauU  fapeme  CO'* 

'  rymbofû'fisfiigiato  ,  ramis  pilofis^  cal/tibus  obhngis  y 
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imbrteaîis  ;  fqucmis  arS^  adprcjfis,  Wîftdem  Spec. 
Plant.  }.  pag.  ao}6.  —  Aicon^  Hort.  Kew.  j. 
pag.  107. 

Ce  que  j*ai  dit  plus  haut  en  traitant  de  l'efpèce 
précédente^  peut  également  s'appliquer  à  celle-ci. 
Les  caraâères  d'après lefquels  on  les  diftingue ,  ne 
fonr  peut-étie  que  l'tffet  de  U,culture.  Ses  tiges 
font  glabres,  verdâtres  ou  purpurines ,  diviféeSj  a 
leur  partie  fupérieure»  en  rameaux  pileux  ,  réunis 
en  un  corymbe  faftigié.  Sts  feuilles  inférieures 
font  glabres  »  pétiolées ,  en  cœur  ^  dentées  en  fcie , 
point  décurrencec^  quelquefois  un  peu  pileufes 
fur  leurs  nervures  ;  les  fupérieures  pettolées  ^  ai- 
guës j  finement  dentées»  les  dernières  prefque  fef- 
ftl^s  j  à  peine  dentées.  Le  calice  eft  oblong,  com- 
pofé  d'ecaiUes  ferrées  ,  imbriquées,  lancéolées, 
obtufes  \  les  demi-fleurons  de  couleur  blanche. 

Cette  pbnte  croit  dans  l'Amérique  feptentrio 
n^Ie.  !(• 

70.  AsTHRE  a  grandes  feuilles,  n*.  37.  Afier 
tnucropkytius.  Linn. 

71.  AsTiaE  de  la  Chine,  n^.  44,  Afier  chinenfis. 
Linn. 

72.  AsTÎKE  maritime,  n*.  9.  Afier  tripoiîum. 
Linn.  —  Engl.  Botan.  tab.  87.  —  Flor.  dan. 
ub.  éij. 

Les  feuilles  inférieures  font  quelquefois  légère- 
ment dentées  vers  leur  fonimet. 

7{.  AsTir\jB  annuel  ^  n^«  43.  Afitr  annuus. 
Linn« 

Cette  efpèce ,  par  fes  demi-fleurons  linéaires  , 
entiers ,  tres*étroitS ,  appartient  plutôt  aux  érige- 
ron  qu'aux  afier. 

74.  AstIrE  de  Hongrie.  Afier  hungarkus. 

Afier  (  falignus  ) ,  foUh  Uneari-ianceoiaeis ,  fe/fi- 
lihus ,  integtrrimis ,  margîne  fcahris  ;  inferioribus 
lanceolatis ,  apice  ferratis ,-  caule  paniculato  ,  glabro , 
ereûo;  caiicihus  laxï  imbricatis.WiïLS,  Spec.  Plant. 
J.  pag.  2040. 

Afier  ^falicifolius  ) ,  fo/îis  lanceolatis  ,  ferratis , 
margine  Jcabris  ;  rameh  jublinearihus  ^  inttgerrimis  ; 
pedunculis  aiternis ,  fuhnuàls.  SchoD.  Suppl.  Flor. 
barb.  pag.  328.  Icon.  —  HofFm.  Germ.  297,  -7- 
Rothj  Gertn.  I ,  pag.  367,  &  Il ,  pag.  352. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  divifées  en  ra- 
meaux paniculés,  garnis  de  feuilles  alternes,  fcf- 
iiles  ,  linéaires-lancéolées  ,  rudes  à  leurs  bords , 
glabres  i  leurs  deux  faces»  les  fupérieures  très-en- 
tières $  les  inférieures  lancéolées,  dentées  en  fcie 
vers  leur  fommet.  Les  fleurs  »  difpofées  en  paoi- 
Citle,  ont  l#ux^  demi^euroDs  blases  »  ils  prennent , 
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I  en  vieillifTant ,  une  teinte  bleuâtre.  Les  écaillei 
calicinales  font  lâchement  imbriquées. 

Cette  plante  croit  en  Allemagne  &  dans  la 
Hongrie.  ^ 

7f.  AsTiRB  luifant,  n*.  29.  Afier  amœnu. 
Lam. 

«.  Afier  (  puniceus),  foliis  fimi-amplexicaullhui, 
lanceolatis  ,  ferratis  ^  fcabris  ;  pedunculis  alteriùs^ 
fubanifioris  ;  calicihus  aifcum  fuperantihus,  Linn. 
Spec.  pag.  1226.  —  Ait.  Hort.  Kev.  3.  pag.  208. 
—  Mich.  Flor.  boréal  Amer.  2.  pag.  iif. 

Afiir  am e ricanas  t  latifoUus  ,  puniceis  caMus, 
Herm.  Lugd.-Bai.  649.  tab.  651.  —  Morif.  Hiil. 
3.  pag.  120. 

/l.  Afier  hlfpidus.  Lam.  n^.  29* 

Cette  plante  varie  dans  la  couleur  &  dans  Télé- 
vation  de  fes  tiges,  qui  s'élèvent  depuis  deat 
pieds  jufqu'à  fept  i  elles  font  rougeâttes  ou  piirpu* 
rines  $  les  feuilles  ordinairement  plt!s  larges  dansla 
variété  «,  plus  étroites  dans  b  variété  A*  On  ren« 
contre  des  intermédiaires  qui  prouvent  que  ces 
deux  plantes  ne  peuvent  appartenir  qu'à  la  niéme 
efpèce. 

'    76.  AsTÂRE  paniculé.  Afier  paniculauu.  Lam. 

Afier  Novi'Belgii,  Linn.  (Non  afier  Tradcfcunti.j 

Afier  (  fl'Mribundus  )  ,  foliis  fubampiexicaulim , 
lanceolatis  ,  inferioribus  ferratis}  caule  glabro  ,  rama 
corymbofis  ,  ramulis  pilajis  ;  calicimis  fqaamis  ùtxis , 
lanceolatis^  imhricatis,  Wiilden.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  2048. 

Cet  aftère  ,  par  la  hauteur  de  fes  tiges ,  le  nom- 
bre &  la  beauté  de  fes  fleurs  d'un  bleu  vif,  ert 
devenu  très-commun  dans  nos  parterres.  La  pUii» 
^  diffère  de  celle-ci  par  fes  rameaux  pileux  &  pir 
fes  fleurs  plus  nombreufes. 

AsTÈRE  pubefcent.  Afier pubefcens.  Lam. 

Afitr  (  rataricus  ) ,  foliis  radicalibus  ianceoUi^- 
ov ut is  ^  ferratis ,  fcabris  ,'  eaiilt  pauciftoro,  ?  Lion,  f* 
.Suppl.  pag.  373. 

AsTÂRE  de  l'Inde.  Afier  indicus.  Linn. 

Afier  foliis  caulinis  oblongis ,  ferratis  ;  rame'ts 
lineari- lanceolatis  ,  obtufis  «  fubintegerrimis  ;  dJt 
hirto  »  ramis  unifioris ,  calicinis  fquamis  exteriortSiJ 
foliaceis,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  2041. 

Afier  (  indtcus  )j  foliis  ovato-oblongis ,  ferratis  ; 
fioralibus  ovali-lameolatis  ,  integerrimis  y  ramis  u<- 
jloris.  Linn.  Spec.  pag.  1230. 

Afier  cony\oideSf  Indiâ  orientalis  ,  ramofior^  as- 
libusfpaffis,  ï  Pluken.  Almag.  57.  tab.  14;«  fie-  ^ 
Hala. 

\o.i\ 
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Vorci. 

c.'cte  ptin 
font  droit! 
mmeufes  i 

plus  longs.  Les  feuilln  des  tiges  font  felTiIes ,  ob- 
lorinies , un  peu obtufes ,  dentées  en  fcie , longues 
diiii  deux  pouces;  celles  des  rameaux  étroites, 
liii-:ajrsi  .lancéolées ,  fefliles,-  obtufes,  longues 
d'un  demi-pouce  ou  d'un  pouce;  les  inférieuies 
dentées  en  fcie;  les  fupétieures  trèï-entiètes.  Les 
Heurs  (ont  folîtiires  à  I  exttéinité  destameauEi  les 
er,(l!eicaticinales  imbTi({uées  i  les  intérieures  Te a- 
t-uf;s,  laocéolées;  les  extérieures  de  la  même 
l':iS'jeur,bncéoléeS)  foliacées. 

Cette  plante  cr6ît  en  Chine  &  dans  les  Indes 

or;e;u.iiei.  G 

77.  AsiânE  des  Pyrénées,  Jfier  pyrtitAos.  Hort. 

A>lir  eau/e  kirfuto  ,  pmplici  ,  fupri  carymbofo  ; 
/j'ii/  oklonpi-iançtolatis ^  fubfcabru  ,  fubampltxicau- 
li'" ,  upiet  quMuor.quinqiudentaiii  ;  involucri  fqaa- 
mis  lincari-acuminaàt ,  kirfuils.  Decand.  Synopt. 
pag.  i3o.  n".  îi}9, 

AjUr  fj>lricas.  Lam.  n".  17.  An  Linn.  ? 

Li  defcription  «jue  M.  de  Lamarck  donne  de 
cette  plante  convient  parfaitement  i  celle  qui 
purte  le  nom  d'afierpyrenAut  au  Jardin  des  Plantes. 
Convient-elle  égalemeot  à  U  plante  de  Linné? 

7S.  ASTÈRB  dégant.  Âfier  eUgaïu.  Willd, 
Afiir  foliù  fcairh ,  eaulinU  ohloagit-lanctolatU^ 
iytgirrimU  ,  aculis;  radicalibas  pttiolalit,  oHongis , 
j'.rrjùs ;  caule  rMmofa ,  eorymiofr f  calicinU  fquatn'u 
o-'ljngotun*iuis .  oitufit  ,  fquarrdfis.  Willd.  Spec. 
Plint.  i.  pag.  1041. 

«  Cette  efpèce.  dit  Willdeno»,  a  de  grands 
rippoits  avec  ^afier  amtllai  i  elle  en  difire  par  fes 
(i^uilles  caulinaires  aiguës;  pat  les  radicales  den- 
tées en  fcie,  toutes  tudes  au  touchée  j  pat  fes 
tl^iirs  plus  grandes ,  &  par  les  écailles  calidnales, 
fcaiieufes ,  Cunéiformes ,  oblongues ,  obtufes.  Le 
Il  :  Li  natal  de  cette  plante  n'elî  pas  coiidu.  »  ^ 

79.  AsTÈRE  hifpide.  Ajlerkifpiéu.  Thunb. 

Aflerfaliii  oblongo-Unceolatlt ,  fcabrîs ,  eiliatli , 
(■^fjcTalis  infimis  ,  ùvatU ,  ftrratù ;  caule  panUu- 
Lto,  kifpido  ;  ramulri  aniSorit  ;  ealUinis  fquamis 
orhngij,  imbrieazis.  WiUden.  Spec.  Plant.  J.  pag. 

■Aflrr  follit  infimit  otlongit ,  crenatis  ,  fcabns  j 
CJulmisliMeioUlis,  inugn't ,  eilialUj  cnali fcabro. 
Ihunb.  Fior.  jap.  jij — Banck.  Icon.  — Kœmpf. 

tjb.  19. 

Ktitijo.  Kœmpf.  Amœn.  876. 
Boianiqiu,  Sufpiémtia.  T^mt  J. 


près  Thunberg ,  font  fibreufes 
iges  droites,  hifpides,  hautes 
aux.ilternes.écaitési  lesfeuil- 
les-oblongues  ,  obtufes  ,  dif- 
liées  Â  leurs  bords  ,  rudes  au 
toucher)  les  fupérieures  &  celles  des  rameaux  en- 
tières, lancéolées ,  obtufes ,  infenfiblement  plus 
petites.  Les  fleurs  font  folitiires  à  l'extrémité  de 
chaque  rameau ,  formant  une  panicule  par  leur  en- 
femble;  les  écailles  du  calice  oblongues ,  imbri- 
quées ;  les  demi-fleurons  bUncs. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  ç  (  Dtfcrîpi.  ex 
Tkunb.  ) 

80.  As  T  ÈRE  à  feuilles  rudes.  Afier  feaier. 
Thunb. 

AfierfoUis  vblongis ,  ferratli ,  fcabrit  ;  pedunculit 
panicidatU.  Thuob.  Flor-  jip.pag.  JHî. 

Ses  tiges  font  droites, herbacées, cylindriques  1 
(triées,  glabres,  de  couleur  purpurine,  hautes 
d'un  pied  &  plus,  diviféts  ,  à  leur  partie  fupé- 
rieures en  rameaux  paniculés.  Les  feuilles  font  al- 
ternes,  pétiolées,  oblongues,  glabres,  dentées 
en  fcie,  acuminées ,  étalées ,  vertes  en  delTus,  plus 
pâles  en  delîous ,  hériQées ,  i  leur  face  fupérîeure 
&  à  leurs  bords ,  de  poils  roides  j  les  inférieures 
longues  de  deux  pouces;  les  fupérieures  infenfi- 
blement plus  petites.  Les  âeuis  font  difpofées  ea 
une  panicule  terminale  ;  les  pédoncules  8c  les  pé- 
dicelles  dépourvus  de  feuilles  ;  utte  braâée  lan- 
céolée à  cnique  pédicelle. 

Cette  plante  croît  au  lapon.  {Defcr.ex  Tkmtb.^ 

8 1 .  AstIre  i  fleurs  de  conife.  After  eoahoidts. 
Willd. 

Ajler  folUi  oilongit ,  crinerviit,  bafi  angufiaiit  ^ 
acutis  ;  fuptrioriiius  fejp'.ibai ,  fukintegerrimU  ;  infc 
rioriiiu  peiiolaiis  ,  ftiraiis  !  caule  fimplici  ,  apice  co- 
ryathofa i  calicibus  cyitr-idneis  ffqaamfit  f  radio  ca- 
lice brevitre,  Willd.  S;<ec.  Plant.  }■  pag.  104}. 

Coay^a  (iResotdes)  ,  foliit  iMo-laiiceolatU  , 
t»roliii  radians  ^  calicibui  fquitrrofis.  Ltnn.  Spec. 
pag.  1206.  — Ljm.  Diâ-  i.  pag.  94.  * 

Afier  (marilandicus)  ,  eault  fimpHû  i  frliit  ova- 
U-tânceolatis ,  fuperni  fubftTatit  i  fummis  iiutgrii , 
corymliojafiigiato.  Mich.  Ftor.  boieal.  Amer,  i* 
pag.  108. 

Âjier  marilandicai,  pcarmîeÀ  capitulit,fiorealbo, 
b^aarldii  monfpcùtnfmm  folio  &  effgie.  PluJcCn. 
Mantifl'.  19. 

Cette  php.re  piôfente ,  dans  la  forme  de  fes 
demi-fleurcns  ttès-tourts  ,  l'afpeét  d'une  conïfe  , 
genre  dans  lequi^Ielk^ivoit  d'abord  été  placée.  Se» 
tiges  font  amples ,  cy'iidriques ,  glabies,  (Iriées, 
hautes  d'un  pied,  divU'ées,  i  Uur  paitie  fupé- 
Rit 
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riearet  en  rameaux  eo  corytnbe.  Les  feuilles  infé-  i 
rieures  font  pétiolées,  oblongues,  à  trois  ou  cinq 
nervures ,  glabres ,  légëremenc  dentées  depuis  leur 
milieu  iufqu'à  leur  fommet ,  rudes  à  leurs  bords  j 
les  fimerieures  Teffiles,  oblongiles  j  aiguës ,  ï  peine 
dentées ,  rétrécies  à  leur  bafe.  Les  fleurs  font  ag- 
glomérées &  feffiles  ï  Textrémité  des  pédoncules. 
Leur  calice  eft  cylindrique  ,  compoié  d'écaillés 
avales,  blanchitres,  venes&  réfléchies  à  leur 
fommet }  la  corolle  jaune  à  Ton  centre  j  blanche  à 
fa  circonférence  $  les  demi -fleurons  lancéolés  j 
plus  courts  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  rAmérique  feptentrio- 
nale.  of. 

gi.  AsTÎaE  divergent^  n*.  28.  Afier  divarica^ 
tus»  Linn. 

jifier  (infirmus  )  1  cauU  gracilî,  fuhfiexuofo;  foiiù 
fuhrkomboidtis  ^  ovaU^Unctolatis  j  utrinqui  acumi» 
natis  «  inugris  ;  paniculâ  divergenti- dickotomâ  ^  nw 
Mufculâ  ,  paucifiorâ  }fiorihus  omnibus  pedunculatis  » 
albis ,  oàoradiutis,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  z. 
pag.  109. 

8^.  AstÈre  ItiTe.  After  ievîgatus.  Lam.  — An 
sifier  icvis  ?  Linn. 

Willdenow  cite  »  fous  le  nom  i^afitr  Uvtgatus , 
une  plante  qui  paroit  fe  rapprocher  beaucoup  de 
celle-ci  >  8r  qu'il  dit  être  cultivée  dans  les  jardins 
pour  YajUr  levis ,  mais  qui  en  eft  difiiérente  par 
fes  panicules  très-rameufes  ^  chargées  d'un  grand 
nombre  de  fleurs. 

84.  AsTÊRE  â  feuilles  de  prénanthe.  Afier  pr<- 

nantkoides.  Willd. 

Afier  foliis  amplexicaalibus  ^  fpathulato^lanceola* 
^is ,  medio  ferratis  ,  hafi  cordatis  ;  ramulis  pilofis  ; 
taUcibas  fquamis  lanceolatis  ,  fquarrofis,  Willden. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  2046.  —  Miihl.  in  Lîtt. 

Ses  rameaux  font  chargés  de  poils  fur  deux  li- 
gnes oppofées>  formées  par  la  décurrence  de  la 
bafe  des  feuilles.  Celles-ci  font  alternes  »  amplexi- 
raules ,  lancéolées  ^  prefqu'en  fpatule  ^  longues  de 
deux  ou  trois  pouces  ^  acumÎTiées  à  leur  fommet  » 
dentées  en  fcie  à  leur  milieu  ,  profondément 
échancrées  en  cœur  ;  les  écailles  calicinales  lan- 
céolées s  fcarieufes  1  les  demi -fleurons  de  couleur 
Ueue. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie.  if  (  Defcr, 
ix  WiUd.) 

8j.  ASTÊRE  de  Penfilvanie.  Afier  penfiivanicus^ 

Afier  (  amplexicauiis  )  ,  foliis  ovato-oblongis  , 
acutis  g  amplexicauUbus  ,  cordatis  ,  fcrratis  y  caule 
paniculato  »  glabro  /  calicinis  fquamis  lanceolatis , 
ar&^  imbricatis.  Willd.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  2046. 
•^  Miihl*  io  Litt. 
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Sti  tiges  font  glabres,  firiée$«  divifées^  i  leur 
fommet^  en  rameaux  panicules  \  les  feuilles  alter* 
nes^  amplexicaules  ^  ovales-oblongues^  aiguës  « 
glabres  à  leurs  deux  faces  ^  rudes  i  leurs  bords , 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe  «  longues  d'un 
pouce  ou  d'un  pouce  &  demi  1  les  feuilles  des 
rameaux  petites  ^  lancéolées  ^  amplexicautes.  Les 
fleurs  font  bleues  »  une  ou  deux  fur  chaque  ra- 
meau) les  écailles  calicinales  lancéolées  ^  fone- 
ment  imbiiquées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie.  x  (  !></- 
tript.  ex  WîlU,) 

8é.  A  S  TARE  en  ofier.  Afier  viminau.  Lam. 

Afier  (  tradefcanti  )  ,  foliis  lanciolato-tinearihus  « 
metÙo  ftrratis;  pedunculis  folicfis  ,  caule  racemofo , 
calicibus  ereàis.  Linn.  —  Hort.  Cliff.  408. 

Afier  (  tradefcanti  )  «  cauU  puberuio  ^  ab  imo  ra^ 
mofo  i  ramis  gracilihus ,  virgatis  ,  paiulis  ,  fimfltci- 
bus  ^foliosi  racemifioris  y  fioribus  parvis  j  fabjefli- 
bus  f  calicibus  ereâis  ;  radiis  brevibus  ,  fuhalbiàit  i 
foliis  lineari' lanceolatis.  Mich.  Flor.  boitai.  Amer. 
2.  pag.  lif. 

Ces  deux  plantes  font  identiques^  d'après  l'ob- 
fervation  de  Michaux.  Vafier  mutabiiis  Linn.  s'en 
rapproche  beaucoup  $  mais  nous  ne  la  connoiffoos 
pas  aflez  pour  prononcer  affinuativeroeoc 

87.  AsTias  à  feuilles  longues  ^  n^«  jj.  Afier 
hnpfolius,  Lam. 

88.  AsTÂRE  de  couleurs  variées.  AfUrwrficolou 
Willd. 

AJter  foliis  fubamplexicaulibus  j  Uto^laHceolatis , 
fub/crratis  ;  radicafibus  medio  ferratis  ;  coule  ntmo^ 
fifimo»  glabrq  y  calicinis  fquamis  lanceolatis  ,  Iaxis, 
difco  brevioribus.  Willd.  5pec.  Plant.  J.  p.  104J. 

Cette  efpèce  fe  diftingne  par  fes  grandes  & 
belles  fleurs  agglomérées  au  fommet  des  rameaux^ 
&  qui  changent  de  couleur  i  mefure  qu'elles  fe 
développent.  Leur  circonférence  eft  blanche ,  puis 
elle  devient  infeofiblemem  d'un  violet-foncé ,  *vec 
le  difque  jaune;  ce  qui  offre ,  fur  le  même  pied^ 
des  fleurs  violettes  &  blanches.  Les  feuilles  furé- 
rieures  font  très- entières  ;  les  inférieures  munies 
de  quelques  dentelures  s  les  radicales  oblong'ies» 
rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  ^  dentées  en  fcie 
à  leur  mi'ieu  $  toutes  les  autres  amplexîcanîes ,  gla- 
bres ,  élargies ,  lancéolées.  Les  tiges  font  gbbrfs, 
très-rameufes  s  les  écailles  calicinaLs  lâches ,  bn* 
céoléeSj  plus  courtes  que  le  difque. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepteotrio- 
nile.  y  {Defcript.  ex  WiUd.) 

89.  AsTâRE  ramaflë.  Afier  firiBus.  Hort.  Parif. 
Afier  caule  fubglabrg  »  firiSo  «  ramofifiimo  ;  foliis 
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Ses  tig»  font  droicei ,  (tiiées ,  prefque  glabres , 
ttèi-rameufes  ;  let  rameaux  grêles,  iltemes  ,  r- 
rr.ifiés,  liroits,  rapprochés  des  tiges,  &  fbnnint 
une  pamcule  peu  étalée.  Les  feuilles  font  glabies, 
a't'ines,  feniles,  un  peu  amplexicautes,  Tondues 
d'un  à  deux  pouces ,  lancéolées  ;  celles  des  tig« 
làchemrnt  dentées  en  fcte  i  leurs  bords,  tièsaî- 
pucs ,  prefque  mucronées  [  celles  des  rameaux  une 
fois  plus  pérîtes,  Teffiles,  très-entières,  mucro- 
nei-s.  Leï  Seurs  font  nombreufes,  paniculées  ,  fo- 
litntres  à  fexirémtté  d'un  peut  rameau  très-courr , 
feuille.  Leur  calice  el\  glabre ,  compofé  d'écaîUes 
inibrii^uéet,  étroites ,  lancéolées ,  très  aiguës ,  à 
peine  de  la  longueur  des  ai^ttes^  les  demi-âeu- 
roiis  d'un  bleu-tendie  ;  les  aigrettes  cendrées^  un 
peu  taufTeâires. 

Cette  plante >  cultivée  an  Jardin  des  Plantes, 
eft  originûte  de  l'Amérique  feptentrionale.   V 

90.  AsTÂRE  i  feuillesde  faulCj  n*.  )i.  Âfitr 
filicifolius.  Lam. 

^rr(recu[vatus)  ,  fo/ih fi^Hius ,  angafto-lan- 
ccoUiU  ,  bafi  attinuatii  ;  inftrioribus  jtudio  ftrrMis  ; 
aille  ram^o  ,  giairo  ,  recurvat»  j  calicinii  fqaamii 
Lixit ,  fuiimbrifaiis.  ?  Willd.  Spec,  Plant.  }.  pag. 
2047. 

La  plante  de  Willdeiuiv  me  patoîc  tris-rappro- 
cKée  de  l'aftère  i  feuillet  de  fauie.  Voici  d'ailleurs 
h  defctiptîon  qu'il  en  donne.  Les  tiges  font  gla- 
bres,  tfës-rameuCes  ,  longues  de  trois  pieds,  ra- 
battues vers  la  terre  \  les  feuilles  étroites ,  lancéo- 
lées ,  aiguës ,  réirécies  â  leur  bafe ,  rudes  à  leurs 
bords  I  les  inférieures  larges  de  trois  pouces ,  mu- 
nies d'une  ou  de  deux  dentelures  à  leur  milieu  j  les 
fupérieures  très-eotiëres ,  longues  d'un  pouce  & 
demii  les  fieurs  de  la  grandeur  de  r<i/If/-(rii^/ciinu ,- 
let  écailles  calicinales  linéaires  lancéolées ^  lâches, 
aiguës,  prefqu'égales. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale. if 

^\.  AsTÈaE  élégant.  AJltrfpeaabilit.  Ait. 

ÂfttffoliU  tancioltuii  ,fcabriufculit  ;  inftriorihiu 
ferraùs  ;  ramit  corymhofij  ,-  fiiio/h  caiiciaii  laxu , 
foildctit  fttbcuneîformibut ,  acuùitfcaiu ,  Jquarrwfit. 
Ait.  Hort.  Ke<ir.  3.  pag.  109.  —  ^ViIlden.  Spec. 
Plant.  J.pag.  104S. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds }  Tes  rameaux 
en  fonne  de  corynUw,  munis  d  une  ligne  pîleufe , 
décurrema  )  fes  feuillei  légèrement  amplexicaules, 
un  pea  nides ,  lancéolées ,  très-entia-es  )  les  in- 
fétiewes  deotéet  i  leur  «lieu.  Les  fleun  font 


grandes  ,  de  couleur  bleue  j  les  demî-Reuronî  lî- 
néiires- lancéolés  ;  les  écailles  du  calice  h'icéo- 
lécs,  peu  feitéts,  fcirieufes,  un  p^u  aiguèis,  ré- 
créties  i  leur  bafe ,  ptefque  cunéiformes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fepteiKiio- 
nale.^ 

91.  AsTàtE  d'automne.  Afiir  ftrotinat.  Willd. 

Â^irfoliis  oblongo~lanceolalis ,  fe^llbus  ,  glairù, 
marg-ac  fcjbrii  ;  infirioribut  fenacU i  ramit  carym- 
bofit  ,  glabris  j  ramulis  anifiont  ;  calicinii  fqaamit 
lanetolaiis  ipaientibut,  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag. 
1049. 

Ses  tiges  font  hautes  de  quatre  pieds,  glabres, 
ramsufes ,  paniculées  i  les  rameaux  unifloies  t  fes 
feuilles  fflTiles,  glabres,  oblonguâs,  laocéolées, 
acuminées ,  rudes  à  leurs  bords  ;  les  inférieures 
longues  dedeuzpouces,  dentées  à  leur  milieu  (tes 
fupérieuces  prefqu'entières ,  longues  d'un  pouce. 
Les  fleurs  font  grandes  &  bleues  ;  elles  ne  paroif- 
fent  que  vers  la  fin  d'oâobrei  les  folioles  du  ca- 
lice lancéoléts ,  acuminses ,  éulées. 

Cette  plante  croit  dans  l*Amé[ique  f^centrio- 
nale.  ^  (  Defiript.  ex  W^U/d.) 

9).  AsTÈRE  i  fleurs  tardives,  n*.  41.  jifitr 
tardifioriii.  Lînn. 

94.  AsièRE  effilé.  Âfitrjunctut.  Ait. 

Afitr  foliit  lanetoiato-lintariiuj ,  ft^Ubut ,  gia- 
bris;  inflmii  fiibferratU  ,  ramulorum  lanctoùuù  ;  ro- 
mU  vifgatii ,  calicibus  imbrieatit ,  eauli  giabriuj'- 
cuto.  Ait.  Hon.  Kew.  j .  pag.  104.  —  Willd.  %ec. 
Plant.  }.  pag.  20^0. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  hantes  de  quatra 
1  cinq  pieds,  paniculées;  les  rameaux  munis  d'une 
ligne  pileufe ,  décurrente  ,  grêles ,  e£lés  t  Ut 
feuilles  inférieures  lancéolées,  glabres,  feffîles, 
rapprochées  de  celles  du  taule,  longuet  dé  troti 
pouces ,  légèrement  dentées  ,  rétrécies  i  leurs 
deux  extrémités  (  les  Tupérieures  linéaires-laïKée- 
léfs,  longues  de  deux  pouces,  très-entières i  le» 
fleuri  d'un  blanc-incartut ,  de  la  grandeur  de  celles 
de  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptenttio- 
nale.  ^  C  Dtfcript.  «  Willd.) 

9y.  Asîè&E  lancéolé.  Afitr UnctoUtat.  WUId. 

Âf^tr  foliit  lifuan-ltitutùlatU  ,  fefilihia ,  batitr- 
rîmis ,  glabris;  infimit  lanctoiaiiâ  ,fuifirratis;  caule 
ramtfa  ,  difufo  ,  glabriufiulo  ;  tatictiui  imMcaiis, 
Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  ajo. 

Elle  difïire  de  la  précédente  par  fon  pon.  Ses  ti- 
ges font  hautes  de  deux  piediSc  plus,  tres-rameufësi 
les  rameaux  écdét ,  munir  d'une  ligne  dé^uneote 
Rrt  1 
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de  poib  $  les  feuilles  glabres ,  TeABIes^  linéaires- 
lancëolées^  très-entières  ;  les  radicales  pétiolées^ 
longues  d*un  pouces  celles  des  tiges  étroites^  lan- 
céolées^ dentées  i  leur  milieu^  longues  d'un 
Îouce  &  demi;  les  Aipérieures  linéaires- lancéo- 
Ses,  très-entières^  longues  d'un  demi- pouce  ou 
d'un  pouce.  Les  fleurs  font  blanches  »  un  peu  vio- 
lettes ^  d'une  grandeur  médiocre  ;  les  folioles  du 

calice  lancéolées ,  aiguës^  Biédiocrement  imbri- 
quées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
aale.  if.  (  Defiript.  ex  WiUd.  ) 

96.  AsTÂRE  à  fleurs  blanches.  Afier  ieucanthi- 
mus.  Hort.  Parir. 

Afttr  foliis  lanceolato-lintarihus  ^  ftrratis  ;  ramu 
virgatis  ,  paniculatis  ,  piUfis  ;  pcduneuUs  fbliofis  , 
caiicihus  imbricatis.  Desfont.  Catal.  pag.  ici.  — 
Perf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  447. 

Cette  efpèce  paroit  fe  rapprocher  beaucoup  des 
deux  précédentes.  Ses  tiges  font  droites ,  cylindri- 

Jues ,  très-rameufes  \  les  rameaux  grêles  »  rami- 
és,  pileux  ^  ftriés  ;  les  feuilles  alternes  >  feffiles  ^ 
linéaires-lancéolées  ^  glabres  ,  lâchement  dentées 
en  fcie  j  rétrécies  â  leurs  deux  extrémités  i  celles 
des  rameaux  prefqu'entières^  beaucoup  plus  étroi- 
tes. Les  fleurs  font  blanches^  petites  »  pedicellées; 
les  écailles  calicinales  lancéolées ,  lâchement  im- 
briquées^ blanchâtres  «  avec  une  raie  blanche  dans 
leur  milieu. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
liale.  ¥(f^.  V.) 

97.  AsTÂRE  â  fleurs  d'armoife.  Aficr  ancmifi" 
fùrus, 

After  (  dracnnculoides  )  y  foliis  Unearihus ,  acu- 
minatû  j  integtrrimis  ;  inferioribus  lintari^lfinceo^ 
4atis  j  fubferratis  y  ramis  corymbofis  j  calicibus  im- 
irîcaûs  y  cauU  glabriufculo.  Willd.  Spec.  Plant.  }. 
pag.  2050.  Non  Lam^ 

Ses  tiges  font  droites  »  prefqne  glabres  ^  hautes, 
de  quatre  pieds  ;  les  rameaux  paniculés  «  munis 
d'une  ligne  pileufe  i  les  feuilles  caulinaires  étroi- 
tes ^  lancéolées  ^  très-entières  ^  acuminées  â  leur 
fommet»  longues  d*un  pouce  &  demi  à  deux  pou- 
tes  ;  les  radicales  &  les  inférieures  linéaires-lan- 
céolées» longues  d'un  pouce  &  demi,  rétrécies  â 
leurs  deux  extrémités  ^  un  peu  dentées  â  leur  mi- 
lieu. Les  fleurs  font  blanches,  une  fois  plus  petites 
que  celles  des  efpèces  précédentes  \  les  folioles 
calicinales  lancéolées,  aiguës,  médiocrement  im- 
briquées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
liale.  ¥  (Difcript.  ex  WUld.) 

98.  ASTÂRE  fragile.  Afterfragilis.  WiUd, 


A  ST 

Afier  foliis  Unearihus,  aeuminads^  integerrimis  f 
rudicaliàus  obiongis  ,  ferratis  ;  ramis  corymb^fo'pa' 
nicuiatts  ,  calicibus  imbricatis  ,  fquamis  adpnfit  • 
cau/e  glabriufculo.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  if  u 

Ses  fleurs  font  blanches  ,  une  fois  plus  petitu 
que  da^is  l'efpèce  précédente  i  (es  tiges  droites , 
hautes  de  deux  pieds  8r  plus  {  les  rameaus  pani- 
culés &  pileux  1  les  feuilles  caulinaires  glabre* ,  li- 
néaires, très-entières,  longues  d'un  â  deux  f>ott- 
ces  ;  les  radicales  pétsolées,  oblongues,  denrées, 
obtufes }  les  écailles  calicinales  linéaires ,  aiguës , 
fonemenc  imbriquées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptemrio- 
nale.  if  {Defiript.  ex  WiUd.) 

99.  AsràRE  lupuline  ,  n^  40.  Afier  mifer,  lion. 

100.  ASTÉRE  étalé,  D^.  }9.  Afier patuùa.Lkm. 

*  AsTiRE  a  tige  nue  ,  n*.  4Z.  Afier  nadicoMlit, 
Lam.  IlL  ub.  681.  fig.  4. 

Cette  plante ,  d'après  robfenradon  de  Foifteri 
eft  un  calendula.  (  P'oyei  Souci  j  n®.  16.) 

ICI.  AsriRE  ailé.  Afier pinnatus.  Cavan. 

Afier  foliis  pinnatis  ,  rachi  alatâ  ;  foUoUs  Gntari* 
cuneiformibus  ,  apice  ferratis.  Willd.  Spec.  Plant.  3. 

pag.  20f  ).  —  Cavan.  le.  Rar.  3.  pag.  6.  tab.  112. 

Cette  plante,  remarquable  par  fon  port,ainii 
que  la  fui  vante,  a  des  tiges  couchées,  hi(pi4es, 
cannelées  ^  longues  d*ttO  pied ,  garnies  de  feuilles 
oppofées ,  ailées  avec  une  impaire ,  coropofées  de 
fix  paires  de  folioles  linéaires ,  prefqu'en  forme 
de  coin,  aiguës,  munies  vers  leur  lommet,  de 
chaque  coté ,  de  deux  dents  fines)  leur  pétiole 
ailé  ,  linéaire.  Les  fleurs  font  folitaires ,  termi- 
nales, portées  fur  un  pédoncule  un  peu  épais. 
Le  calice  eft  compofé  d'un  double  rang  d'écaillés 
fcarieufes,  linéaires,  obtufes  s  la  corolle  d'un 
jaune-foncé ,  i  huit  demi-fleuroas  ovales ,  trideo* 
lés.  (Willd.) 

Cette  plante  aoît  â  la  Nouvelle-Efpagne.  Y 

102.  AsTÂRE  orangé.  Afier  aurantius.  Lion. 

Afier  foliis  pinnatis  ,  rachi  fimplici  ;  foliolis  ox^* 
tis,  ferratis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  loja. 

Afier  foliis  pinnatis.  Linn.  —  Hort.  Clitf.  407. 
—  Mill.Diû.  31. 

.  Afier  americanus  ,  foliis  pinnatis  &  ferratis ,  f^ 
ribus  aurantiis.  Houft.  Mff.  Icoo.  -^  Amro.  Herb. 
466.  —  Bancks,  Reliq.  Houft.  7.  tab.  18. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  à  fix  cannelures  «  gat* 
nies  de  feuilles  oppofées ,  ailées  avec  une  impaire , 
coropofées  de  deux  paires  de  folioles  ovales,  dea- 
cées  en  fcie.  Le  pétiole  eft  ou  j  point  ailé  ^  muni  i 


A  s  T 


5oi 


fibalé, 
Lts  flei 
par  des 
ou  calit 
la  coiol 
nombreux- 
Cette  plante  croît  i  h  Vera-Crui.  O  (  W'VW.  ) 
*  Efpictt  moins  eonauu. 

*  Afltr  (hirtus  ) ,  folils  oiovaiis  ,  oiwfit ,  pitbtf- 
anuiat  ;  celict  imiricaio ,  caule  fnaitojh.  Thutlb. 
Prodr.  Cap.  B,  Sp.  pag.  159. 

*  Àfltr  (  heterophyllu»)  ,  foUls  iafimli  oilongh; 
fupremU  Untariitu ,  intrmiiiu,  giairit,  Thunberg, 
Pcodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  léa 

*  Afltr  Q  mictothizas)  ,  foliit  tinta'i-laaetoU- 
t'ii ,  pilofit  i  ealict  imbricaco  ,£auUfruii(ofo.Tiiaah. 
Piodt.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

*  Afltr  (_  vi\ïo(ui  ),  foliis  liatitrifilifoTmihuSt 
oli-.ufis ,  hirjutitj  calUibus  imiricatit ,  cauU  fruiicofi. 
Thunb.  Prodi.  Cap.  B.  Sp.  pag.  i  jj. 

*  Afltr  (coriaceut)i  kerhaetiu  ^  faliis  ovatit, 
iiitgtrrimit ,  fuptriii  fuUatis  ,  fubikt  larutis  ;  fiaph 
nr.ijions ,  fotioft ,  laimtit.  FoiU.  Piodr.  H*.  157.  È 
Kavâ-Ztlandiâ.  If 

*  Afltr  (  flrtgorus  )  ,  foUts  Imtari-lanctolacU  , 
hi'fuiU  ;  calice  éguali  ,  ârigofo  ;  eautt  ktrbaeco. 
Tlîunb.  Prodr.  Cag.  B.  Sf.  pag.  119, 

*■  Afltr  C  vernus  )  >  folïu  raiieaiibus  lanetolatit , 
iniigirrimis ,  obti^;  cault  fubnudo  ,  fllifarmi ,  fub- 
rjmafo  ;  pgdancuUs  nudii.  Linn.  Spec.  pag.  iljo. 
—  Gron.  Vîrg.  izj. 

*  Afltr  palufirii ,  f>liii  btllidu,  non  firratis;  bar- 
hulis  lenuibut ,  ixlbii  ;  àifio  lutto  ;  euuU  viridi,  kir- 
fulo  ,  crtSo.  Clayt.  ibid.  £  f^rginiâ. 

*  Afltr  (elongatUS),y<>/m  Unetolaiii ,  fcabrU , 
filafo-hifpidh  !  talict  àquali,  cault  htrbacto.  Thunb. 
Piodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  léo. 

*  Afltr  (  xHivuS  )  ,  foliis  lanctohiit  ,  fuiam- 
flexicaulibus ,  înitgtrrimis ,  glairij  y  margint  fcabrit; 
i^Hiiùiis  Iaxis ,  foliolU  tqualibus.  Ait.  Hort.  Ktv. 
}.  paî.  joj. 

*  Afltr  (rotundiroltus)j/c/i/j0v<if(>,  iattgrit, 
fihfo'hifpidis  f  ealict  tquali ,  caule  herbacto.  Thunb. 
Prodt.  Cap.  B.  Sp.  pag.  llSo. 

*'  Afltr  (  dematUS  )  ,  MUs  lintaribus ,  dtntatis  , 
pilofls  i  cault  htrbacto.  Thunb.  Prodr.  Cap.  B,  Sp. 
paé-  IJ9- 

*■  Afltr  (  ferrati»  )  ,  fi>His  laneeolaiis  ,  aeutis  , 
liliato-firraiis;  ealict  tquati  ,  eault  htrbacto.  Thunb. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

*  Afltr  (  raduU  ) ,  fiiUit  Unetolatit ,  ferratit  j 


cuminatisf  ngofis  ,  fcabtrrimis  ;  tùUeibui  imbrita- 
■s  ififliolit  larutolatis,  oiiufis.  Ait.  Hott.  K«t,  j. 
ag.  ito.  ^  In  NovâScotiâ. 

*  Afltr  (  divergens  ) ,  /olUt  tlliFtico-laitetolatit , 
j-.rraiis,  glabris  ;  caulinis  lintari-lanctolaùs  ^  ilon- 
gatis  ;  ramis  paitntibut ,  ealicibus  imirieatis  ,  eault 
puèefctntt.  Ait.  Hon.  Kév.  j.  pag.  105. 

^  Ses  tiges  font  Toibles ,  pubefcenies  ,  hautes  de 
cinq  pieds,  quelquefois  bien  moins  élevées  >  les 
rameaux  étalés;  Tes  feuilles  ghbrfs  ,  elliptiques, 
lancéolées,  dentées  en  fcie  ;  celles  des  tiges  li- 
néaires-lancéolées, alongéesj  les  calices  cylindri- 
ques ,  i  folioles  nombreufes ,  aiguës  j  les  fieun 
petites  ;  les  demi-flâurons  blancs,  plus  couru  que 
le  calice  i  les  fleurons  raugeâtres  dans  le  difque. 
Elle  croît  dans  l'Amérique  Teptemiionile,  &  ns 
fleurit  dans  les  jardins  que  vers  la  fln  du  mois  d'oc- 
tobre. ¥ 

*  Afltr  { diSaÎM'i ,  filiis  tlliptico-lanitolatit , 
ftrratis  ,  glabris ,  proportionaiis  ,■  ramit  paitntiius, 
ealieiiut  imirieatis,  eauU  puhtfctnit.  Ait.  Hort. 
Kew.  j.pag.  loy. 

M.  Afltr  cault  tomtiuofo ,  ramis  pattntiflimis  ^ 
difeo  rubro.  Ail.  1.  C. 

p.  Afltr  eault  puhtfctnit ,  ramis  virgatis ,  difeo 
flraminto.  Ait.  1.  c. 

Dans  cette  efpèce ,  très-rapprochée  de  la  précé- 
dente ,  toutes  les  feuilles  Te  refTemblent.  Ses  fleurt 
(ont  blanches.  Elle  varie  par  Tes  tiges  pubefcenies 
ou  tomenieufesi  pat  le  difque  de  Tes  fleurs,  rouge 
ou  d'un  jaune-pale.  Elle  croît  dans  l'Amérique 
Teptentrionale.  if- 

*  Aficr  (penJulus)  ,fotiis  tlUptico-lanetotatis ^ 
ftrratis,  glabris,  ramutorum  rtmoùufculii  j  ramit 
divarieatiflimis  ,  ptndulis  ;  caidt  pubtfctnte.  AitOD  j 
Hort.  Kev .  }.  pag.  204. 

La  petiteflê  des  feuilles  9f  la  relTemblance  des 
fleurs  la  rapprochent  de  la  précédente;  mais  Tes  tî> 
ges  font  plus  grêles .  paniculées  i  les  rameaux  pen- 
dans ,  munis  de  feuilles  plus  diflantes  les  unes  dea 
autres.  Les  fleurs  font  blanches  i  leur  difque  ianne.  - 
puis  de  couleur  de  rouille.  Elle  croît  dans  l'Amé- 
rîffue  feptentrionale.  if.  Ces  trois  efpèces  pour- 
roienc  bien  n'être  que  des  variétés. 

*  Afltr  (  acuminatus  )  ,  eault  Jimplie! ,  fltxuofo  , 
angulofo  ,■  foiiii  omnibus  eonformibus ,  majufculis  , 
ovali-lanceolatis  ,  uirinjâi  fubsqualiur  anguflatis  , 
longiffimi  acumiaatis  ,  intjualitir  iaeifo-firratis  ; 
paniculâ  divaricain-dichoiomd.  Mich.  Flor.  boteal. 
Amer.  1.  pag.  109. 

Elle  paioît  encore  Te  rapprocher  des  trois  pré- 
cédentes. Ses  tiges  font  fimples ,  fleiueufes .  angu- 
leufes  ;  toutes  les  Feuilles  ovales-lancéolées,  aflez 
grandes ,  prefqu'également  rétrécies  à  leun  deux 
extrémités,  longuement  acunÛDées»  inégalenieiit 
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fficifëes  on  <{entées  s  les  fleurs  blanchei ,  pédoncu»  ] 
lées ,  djfpofées  en  une  patiicule étalée  «  liichotome.  | 
Eile  croit  au  Cana  fa. 

*  ^jfrr  (  toriîfolf us  ) ,  fofîis  parvuUs ,  cuneato^ 
ohùvalîbiu ,  gnugns  ^  tonuose  patu/is;  corytnho  com- 
pofito ,  fubfafi'igiato.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  x. 
pag.  109. 

Conyia  Hfolîata.  ?  Walt^-  Flor.  carol. 

*  ^Jier  (  thyrfifolîus  )  ,  foliis  lanceotatls  ,  fuh- 

ampUxicaulibus ,  mcdio  ferratis  ,  glabris  ;  cau/e  thyr^ 

foideo  ,  tcrcti  ^  glabro  ;  pcdunculis  unifions,  Homn. 

Phytogr.  pag.  03.  tab.  D.  fîg.  i.  In  Virginia. 

ASTERELLA.  (  Fayrj  Asterelle.) 

ASTERELLE.  AfienUa.  Genre  de  plantes  de  la 
famille  des  hépatiques  j  établi  par  M.  Palifoc  de 
Beauvois ,  8r  qui  eft  un  démembrement  du  genre 
marchantiû  Lînn.  5  il  a  pour  caraâère  eflentiel  des 
fleurs  dioïques. 

Fleurs  mâles.  Ombelle  arrondie  »  portée  fur  un 
pédoncule  charnu  ^  privé  de  périchet  \  plufieurs 
fleurettes  (è/files  ^  i  fix  ou  dix  divifions  ^  renfer- 
mant un  amas  de  filets  élaftiques  j  où  font  attachés 
les  grains  de  la  pouflîère  fécondante. 

FUurs  ftmelles  membraneufes,  fefliles  j  en  forme 
de  cupule ,  adhérente  à  Tépiderme  «  contenant 
plufieurs  femences  arrondies  »  échancrées ,  com- 
primées. 

Ce  genre  renferme  les  deux  efpèces  fuivances  : 

1.  AfiereUa  tenella.  (Voyei  HÉPATIQUE  fluette^ 
n^  7-  ) 

2.  AMerella  iumifpkànca.  (  Voyi^  HÉPATIQUE 
bémirphérique  j  n*.  4.  ) 

ASTÉRISQUE.  (Afterifius.  Tournef.)  ASTÉ- 
ROÏDE. (  Afieroidcs.  Tournef.  )  Ce  font  deux 
Î[enres  de  plantes  radiées ,  établis  par  Tourne- 
brt ,  &  que  Linné  a  réunis  dans  fon  genre  huph- 
ritf/mii/R.Toumefort  caraâérifoit  le  premier  par 
un  calice  dont  les  écailles  débordoient  les  demi- 
fleuroos .  &  le  fécond  par  un  calice  plus  court  que 
les  demi-fleutotis. 

ASTÉROPE.  AJleropiia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones j  à  fleurs  complètes  ,  polypëtalées , 
dont  la  famille  naturelle  n'eu  pas  encore  connue  • 
qui  paroit  fe  rapprocher  des  rofacées  »  &  avoir  des 
rapports  avec  les  blackwelUê.  ;  il  a  été  établi  par 
M.  du  Petit-Thouars  pour  un  arbriffeau  de  Mada- 

Îafcafj  à  feuilles  alternes  &  entières  «  ayant  les 
eurs  difpofées  en  panicule. 

Chaque  fleur  offre  pour  caraâère  eflbntiel  : 

Un  calice  à  cinq  divifions  ;  cinq  pitaUs  ;  dix  étd" 
wùnci  coMmifcntei  à  leur  iafe  ;  ciaq  bernes  pùu 
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€9Wti»$  unftyte;  trois  fiigmates  (une  eepfttie  k  u^ 
loges  /  trois  ou  quatre  femences  c€ntrales  .')• 

Caivactârb  génê&iqub. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  d'une  (eule  pièce ,  i  cinq  décou- 
pures oblongues  ,  éulées ,  pcrfiftantes. 

1^.  Une  corolU  régulière  ^  ï  cinq  néules  cadua, 
lancéolés  »  inférés  fur  le  calice  »  alternes  avec  fes 
divifions. 

3*.  Dix  itamines ,  dont  cinq  alternes ,  plus  coor* 
tes  \  les  filamens  réunis  â  leur  bafe ,  formant  un 
urcéole  adhérent  à  la  bafe  du  calice  y  les  anthèrrs 
bifides  i  leurs  deux  extrémités  j  s'ouvrani  latéra- 
lement. 

4^.  Un  ovaire  libre^  trigone  «  â  trois  loges  po- 
lyfpermes  «  (urmonté  d'un  flyle  couit  «  trifide  i 
Ion  fommet  i  trois  iligmates  en  tête. 

ht  fruit ,  obfervé  très -jeune  «  parofr  devoir  é:re 
une  capfule  entourée  par  le  calice  perfiilani  te 
agrandi ,  à  trois  loges  >  contenant  trois  ou  quitte 
femences  attachées  au  centre. 

EspicB. 

AsTÉROPE  ï  fleurs  nombreufes.  Afie^opiia  wl* 
tifiora.  Petit-Thouars. 

Afieropeia  foliis  ovato^Uongis ,  ohtufis  y  gUkn»i 
paniculâ  terminali,  divaricatâ,  (N.).  Peut-'i  houan^ 
Végét.  des  lies  d'Afiriq.  pag.  $$.  tab,  17. 

Arbrifleau  peu  élevé  ^  dont  la  tige  fe  divire  eo 
rameaux  divariqués  >  alternes  j  formant  une  cime 
étalée.  Les  feuilles  font  alternes  »  médiocrement 

E étiolées  ^  ovales  ,  oblongues  y  très-obrufes,  gla- 
resi  leurs  deux  fices^  très*  entières,  longues  de 
n«is  i  quatre  pouces  ^  larges  de  moitié  j  d'une 
confiftance  ferme  &  grafle  au  touchers  les  nervu- 
res latérales  irrégulières  j  fe  réunifiant  vers  le  bord 
des  feuilles  \  les  pétioles  courts ,  épais.  Les  fleuis 
forment  des  panicules  terminales  \  leurs  ramifica* 
rions  comprimées,  très-étalées  ,  plufieurs  fois  ra* 
mifiées.  Le  calice  eft  profondément  dîvifé  en  cinq 
découpures  ouvertes ,  lancéolées,  perfiftantes.  la 
corolle  eft  blanche,  à  cinq  pétales  lancéolés , ai* 
gus  J  inférés  fur  le  calice  ,  alternes  avec  fes  divi* 
Sens.  Les  étamines  font  au  noipbre  de  dix,  ^Itet- 
nativement  plus  courtes  ;  les  filamens  réunis  par 
leur  bafe  »  &  formant  un  urcéole  très-court,  adr.e 
i  la  bafe  du  calice.  L'ovaire,  obtufénient  tiigooe, 
occupe  le  fond  du  calice  fans  y  adhérer;  il  eft  fiu^ 
monté  d'un  ftyle  court,  trifide,  &  de  trois ftigoa- 
tes  en  tête.  Le  fruit  très^jeune  annonce  une  capfuie 
à  trois  valves ,  contenant  chacune  trois  ou  quatre 
femences  prefque  réni  Formes  ,  attachées  au  cenrre. 
Le  calice ,  ouvert  en  étoile ,  agrandi  8e  membra- 
sieus  9  entoure  te  frmic  à  fa  bafe* 
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aétédéc 

ASTEROPEIA.  (^oyi^  AsxtaoPÊ.) 

ASTÉROPTÈRE.  Àfiinpttns.  Gaertoer,  de 
Fruâ.  &Sem.  i.  p3g.46o.  ub.  lyj.  fig.  6. 

Genre  deplintt  s  de  U  famille  des  corfmbifïres , 
formé  par  Grrtner  fur  les  efpèces  du  genre  Uvfira 
lie  Linné ,  qui  n'ont  point  le  réceptacle  de  leuri 
fl-UTs  garni  également  partout  de  paillettes,  mais 
munies  feulement,  à  la  circonférence  du  récepta- 
cle, d' écailles  courres  qui  entourent  le>  femences 
eiiérieures,  Cefi  le  fcul  caractère  qui  dittingue  ce 
gtnre  desleyfer»,  &  qui  convient  pa.ticulit^rement 
MttyferacallicomialÀnfy.  (voye^  LeysÈRE,  n".  1,- 
&  lit.  cab.  688,  fig.  iO>  ât  peui-âtre â  Quelques- 
unes  des  efpèces  ajoutées  pat  Ttiunbeig.  Quant  au 
['De,  ces  plantes  ont  i^es  fleurs  radiées,  un  calice 
commun ,  comporé  d'écaillés  (èches ,  inégales , 
imbriquées.  Les  femences  des  demi-fleurons  font 
couronnées  d'une  aigrette  lîmple  ;  celles  des  fleu- 
rons furmoniées  d'une  aigrette  compofée  de  foiti 
t[è^-cou^tes,  entourées  d'arêtes  plumeufes)  carac- 
tères <fui  conviennent  également  aux  ùy/crd;  &  Ë 
l'un  ijoute  que  le  poit  rapproche  encore  les  efpè- 
ces de  ces  deux  genres,  on  aura  de  ta  peine  à  les 
tenir  fépatés. 

ASTEROPTERUS.  {Voyi^  AsTÉROPiiRE.) 

ASTRAGALE.  Âfiragaloj.  Ce  genre  fe  dif- 
tin^ue  très-bien  par  fes  goufTei  divjfées  en  de«i 
loges  ou  prefqu'à  deux  loges,  formées  par  U  ren- 
trée de  la  future  inférieure .  d'où  réfuUe  une  cloi- 
fnn  plus  ou  moins  complète,  tongiiuijînale,  p.iral- 
lé  e  aux  valves,  compofées  de  deux  feuillets  mem- 
braneux. Ce  caraâère  foime  des  ajlragales  un 
genre  tellement  naturel ,  (]u'il  elt  très-difficile  de 
pouvoir  le  divifer  en  pluJieurs  aiitics,  malgré  le 
gtind  nombre  des  efpèces.  M.  Decandolle  l'a  ce- 
pendant entrepris  dans  la  monographie  qu'il  en  a 
donnée  i  il  a  proflté  de  la  différence  que  préfente 
la  carène  dans  une  fuite  d'efpèces  affez  nombteu- 
ffi ,  pour  établie  Ton  genre  oxytrapis,  dans  leijuel 
c-rte  carène  fe  prolonge  au  fommet  en  une  pointe 
droite.  M.  Decandolle  croit  en  outre  que  la  cloi- 
fon  eft  formée  par  la  rentrée  de  U  future  fupé- 
iicure ,  tandis  que  les  aftragales  ont  la  carène  ob- 
luTe ,  ic  la  cloifon  formée  pat  la  future  inférieure. 
(  )n  conçoit  que  ces  faibles  caractères  ,  dans  l'or- 
tie naturel,  ne  pourroientconfliiuer  qu'une  fous- 
«livifion,  avancageufe  pour  la  dininâion  des  ef- 
pèces ,  mais  qui  a ,  d'un  autre  côté  ,  comme  pref- 
ijue  toures  les  autres,  l'inconvénient  de  tenir 
éloignées  les  unes  des  autres  certaines  efpèces 
laf  procliée»  pat  un  plus  ^and  nombre  de  carac- 
tères. 
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ir  la  formation 
efortdevroient 
être  conierves  comme  genre ,  rotmamt  une  fuit* 
très-naturelle  d'efpèces  diftinguées  de  toutes  les 
autres  par  leur  pon^  par  leurs  pétioles  qui  fe  dur- 
CilTeni  &  deviennent  piquans  comme  des  épines , 
qui  remplacent  la  foliole  terminale  i  par  la  pro- 
priété de  pluGeurs  d'entr'ellEs  de  fournir  une 
gomme  paniculière  ;  par  leurs  fleurs  axillaires  , 
prefque  felfiles,  foliiaires  ou  réunies  plulteurs  ' 
enfemble  dans  chaque  ailTsIle }  en£n,  par  leuri 
gouflës ,  qui  ne  rentennent  que  deux  à  trois  fe- 
mences  dans  chaque  toge.  Leur  tieu  natal  ell  en^ 
core  une  confîdération  qui  ne  doit  pas  étte  néglî* 
gée.  Les  iragacantka  ne  fe  trouvent  que  dans  les 
pays  chauds ,  dans  le  Levant ,  U  Syiie ,  les  îles  de 
l'Archipel,  l'Efpagne.  les  départemens  méridio- 
tiaux  de  la  France»  ils  aiment  les  fols  arides,  pier- 
reux, {ablonneux,  les  collines,  les  bords  de  la 
mer ,  tandis  que  la  Sibérie  ,  les  Alpes ,  le  Cau- 
cafe ,  &c.  foutniffent  la  plupart  oes  aftragales 
proprement  dits. 

En  faifant  rentrer  dans  ce  genre  les  efpèces  qui 
n'ont  pas  pu  y  être  mentionnéEs  d'abord,  je  me 
fuis  principalement  attaché  à  faire  connoitre  ceJ- 
les  aùe  M.  Decandolle  a  décrites  ic  figurées  dans 
fon  bel  ouvrage  fur  les  aftiagales.  Je  n'ai  pas  cru 
devoiiparlerdeplufieuTS  efpèces  citées  dans  Vill- 
denow  Se  dans  d'autres  auteurs  ,  ne  les  connoif- 
fant  pas ,  dans  la  crainte  de  faire  de  doubles  eni< 
ploîs ,  forcé  d'ailleurs  d'être  court ,  pour  ne  point 
palfer  les  bornes  que  je  me  fuis  prefcrites.  Oa 

Îiourra  confulter,  pour  de  plus  amples  détails, 
et  eicellentes  monographies  que  MM.  P;^  fie 
Decandolle  ont  données  des  abagales. 

Espèces. 

*  AsTRAGALUS.  Cariât  ohtuft ,  point  miteronit. 

À.  StipuUs  mon  ddUniut»  aux  pétioUi. 

I.  Astragale  d'Autriche,  n°.  14.  ÂfiragaluM 
aufiriofui,  Linn.  —  Occand.  AtUag.  pag.  99. 

1.  Astragale  fleur  dé  Vefce.  Afiragatiu  cracca: 
Decand. 

Àfingatus  diffafus  ,  keriaetus ,  folietis  ovato-oh' 
tongit ,  tmargianiii ,  puirfientiiiii  i  Uguminibut  pen- 
dulU  ,  flipiteth  ,  ovato  oblongh  ,  eontprtffs  ,  jtgti' 
bihculitribat,  Decand.  Aftrag.  pag.  80.  tab.  9. 


Cette  efpèce  a  des  racines  prefque  fufîformes  i 
des  tiges  }]mples ,  grêles ,  éialéest  deux  ftipules 
dittinâes ,  lancéolées.  Klle  fe  rapproche  de  ï'afira- 
galus  aufiriacus ,  donc  elle  diffère  par  fes  tiges  8e 
par  fes  feuilles  pubefcemes  ;  les  folioles  plus  lar* 
ges ,  prefqu' ovales  ;  le  calice  à  demi  div^é  en  cinq 
Si  l'on  se  s'en  tanoit  pas.au£  ligoureufement  |  découpures  égales,  linéaires.  Les  fleun  font  plus 
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grandes  t  en  ëpis  »  aiTez  femblsbles  à  celtes  du  vi*  . 
cia  cracca  ;  l'étendard  alongé }  la  carène  plus  courte 
que  les  ailes  s  les  goufles  pédicelléeSj  glabre$> 
comprimées ,  à  demi  divifées  en  deux  loges  j  les 
femences  brunes  j  en  forme  de  rein* 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  7  (  Decand.  ) 

3.  Astragale  à  feuilles  menues.  Afiragalus 

Uptophyllus.  Desf. 

Afiragalus  caulc  procumbenu  ,  folits  oEcordatîs  , 
pedanculis  axillaribus  ^florihus  capital  h  ;  Uguminibus 
f alcalis  ,  compnffls  ^  nuianiibus,  Desf.  Flor.  atl.  2. 
pag.  188.  tab.  207. 

Afiragalus  tunet anus.  V/i\ld.  Spec.  Plant.  ).  pag. 
1277. 

Plulieurs  tiges  étalées  ou  couchées  ^  longues 
d'un  pied  ^  s'élèvent  en  touffe  des  mêmes  racines. 
Elles  font  pubefcentes  ainfi  que  les  feuilles}  les 
folioles  fort  petites  ^en  cœur  renverfé  ^  tronquées  j 
^chancrées  i  Us ftipules  petites  j  ovales.  Lés  fleurs 
font  prefque  fefliles  ^  dirpoféesen  tète  à  l'extrémité 
d'un  pédoncule  commun  ;  le  calice  petit  ^  â  cinq 
dents  aiguës  i  la  corolle  blanche }  l'étendard  obtus  ^ 
plus  long  que  les  ailes  &  la  carène  i  cette  dernière 

f'Ius  courte  que  les  ailes  s  les  goufles  courbées  en 
aucille  «  inclinées  j  aiguës ,  comprimées ,  pubef- 
centes dians  leur  jeuneUe. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Tunis , 
fur  les  monts  Sbiba  y  où  elle  a  été  découverte  par 
M.  Desfontaines.  ^  (  ^*  /  ) 

4.  Astragale  pied  d'oifeau  j  n*>.  19.  Afiraga- 
lus ornithopodioidis,  Lam. 

Afiragalus  onobrychis^  orientalis.  Decand.  p.  125. 

f .  AsTRAGALB  fous-arbrifleau.  Afiragalus  fuf- 
fruiicofus.  Decand. 

Afiragalus  diffufus ,  fujfruticofus  ^  calicihus  fuBin-- 
fatis,  yillofisi  Itguminibus  patulis  ^fubirigonis,  vil* 
lofis,  Decand.  Attrag.  pag.  82. 

Afiragalus  cduleftens  ^  fruiicofus  y  ramis  ktrhactis  ; 
fioribus  paacis  y  Jubcapi^atis  ^  Uguminibus  villofis* 
Gmel.  Sibir.  4.  pag.  47.  tab.  24.  fig.  B. 

Les  tiges  font  ligneufes  i  leur  bafe  ;  les  rameaux 
herbacés  j  blanchâtres  «  velus  )  les  (Kpules  lancéo- 
lées, prefque  glabres  i  les  pétioles  pubefcens  ;  les 
feuilles  compofées  de  fept  â  onze  paires  de  fo- 
lioles (effiles,  oppofées ,  ovales-oblongues,  légè- 
rement veines;  les  fleurs  en  tête,  réunies  au  nom- 
bre de  fept  à  huit  fur  un  épi  court ,  pédicellées, 
garnies  de  bradées  velues  «  fétacées;  le  calice 
velu ,  à  cinq  découpures  égales  i  la  corolle  purpu- 
rine }  réteniard  oblong  >  obtus  i  les  ailes  plus 
courtes ,  pédicellées.  Les  goufles  font  ovales ,  pref- 
que trigooes ,  aiguës»  comprimées  j  veluei  >  à  deux 
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loges i  les  femences  brunes,  arrondies,  eu  rtki , 
de  trois  i  cinq  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if 

6.  Astragale  taché,  n*.)6.  Afiragalus  mU' 
culaïus,  Lam. 

Afiragalus  (  fubulatUS  )  ,  cauU  profirato  ,  v'tllofo  ; 
folîis  obovatis  ,  incanis  ;  pedanculis  axillaribus ,  folio 
longioribus  ;  fioribus  capiiatis  ;  Uguminibus  rtàts , 
fuBulatis,fiiiceis.  Desfont.  Flor.  allant.  2.  p.  ii6. 

Afiragalus  annularis.  Decand.  Aitr.  pag.  93»  IC4 
&  25 1 .  tab.  7. 

7.  ASTRAOALE  étoilé,  n^.  29.  Afiragalus fielU. 
Linn. 

fi.  Afiragalus acuiifolius.  Perf.  Afiragalus  (llella), 
incanus ,  villofus ,  foliis  linêari'lanceolaiis ,  pedun» 
culis  folio  bnvioribus  i  Uguminibus  capiiatis,  Ciû>ulâ» 
tis  ,  reSis ,  fiellatis  ,fericeis.  Desf.  Flor.  atlant.  i. 
pag.  187. 

La  variété  fi  fe  diftingue  par  fes  feuilles  plos 
étroites ,  linéaires-lancéolées.  La  corolle  eft  bleuâ- 
tre ,  fort  petite  ;  les  goufles  fubulées  &  foyeafes. 
Elle  a  été  obfervée  par  M.  Desfoncaines  fur  les 
côtes  de  la  Barbarie. 

8.  Astragale  féfame,  n*.  50.  Afiragalus  fi- 
famcus.  Linn.  — -  Pall.  Aftr.  n®.  104. 

Astragale  à  une  ftipule.  Afiragahu  umfulm, 
Lhérit. 

Afiragalus  decumbens  ,  vUlofo-incamus  ^  fiipulis 
coalitis ,  vaginaniïbus  ;  Uguminibus  ertâis ,  cont' 
prejps ,  villofis.  Decand.  Aftrag.  pag.  87.  tab.  ic. 

Afiragalus  unifultus  ,  fufiruticofus  ,  procumbent , 
fiipulis  folitariis  ,  amplcxicaulibus  ,  oppofitifoliU  1 
bifidis.  Lhérit.  Stirp.  pag.  1 58. 

Ses  tiges  font  couchées  ,  un  peu  ligneufes  ;  les 
ranieauz  afcendans,  velus,  blanchâtres  s  lesfttpo- 
les  grandes,  folitaires,  amplexicaules,  pubefcen- 
tes ,  bifides ,  oppofées  aux  feuilles  ;  les  feuilles  f e* 
lues ,  prefque  blanches ,  compofées  de  dix  à  treize 
paires  de  folioles  fefliles,  oppofées»  oblongues, 
elliptiques,  très-obtufesi  les  fleurs  prefque  fcf- 
files,  en  épis  axillaires ,  accompagnées  de  braûees 
lancéolées.  Le  calice  eft  cylindrique  ,  chargé  de 
poils  roufleâtres;  la  corolle  purpurine;  les  gouf- 
fes  droites,  ovales-oblongues,  comprimées,  ve- 
lues, acuminées,  i  demi  divifées  en  deux  loges; 
les  femences  brunes,  réniformes. 

Cette  pbote  croit  au  Pérou,  y 

9.  Astragale  i  feuilles  linéaires.  Afiragslus 
ttnuifolius.  Desfont. 

.   Afiragalm  çauU  decMmbttUê  ^  foliis  ùtuaribiu, 

arfcnicii  ; 
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-^ftragélus  dûnlcuu  Retz.  Obferv.  botan.  4.  pag, 
4i.*-*Roth.  Germ.  I  ^  pag.  ) ii^  &  II  j  vol.  ).  p2g. 
Ï93. 

Afiragalus  glàux,  Pall.  Itîn.  1.  pag.  164. 

Afiragalus  incanus  ^  parvus^  purpweus  ^  nofiras^ 
ftoken.  Almac».  pag.  59.  —  Rai ,  Synopf.  pag. 
^i6.  tab.  11.  fig.  ). 

Glaux  motrtana^  patputea,  nopas.  Rai^Hift.  I. 
pag.  9J9.  Icon. 

AfiragaLs  montanus  ,  purpareus  ,  ang/iau,  Tourii. 

^laux  montanû  ,  fiore  CéLruleo,  Rupp.  Jen.  170. 
•  AfiragalUi  tâimatus ^sat.  J,  hypoglàttis.  Lam. 

Dia,n^3^. 

Crttfc\èff>èce.,  tîmôt  réurtlfe  à  Vaftrjgaùts  penta- 
giottis  Unn.-,  tafit&r  rrifécoBnue  &  décrire  fous  un 
autre  nom,  ainfi  qu'on  !'a  vu  par  la  fynonymie^ 
eft  didiognée  p?r  (es  folioles  toujours  obtufes  j 
cjuvkjuefois  échancT^es  ;  par  fes  goofles  point  pu- 
befcenti-s ,  mais  velues  j  par  fes  loges  à  une  feule 
femence.  Les  ftîpules  ibnt  adhérentes  ,  prefque 
vaginales,  à  leur  bafe  ,  bidentées,  oppofé#s  aux 
ftuilles  î  IcS  calices  cylindriques,  à  cinq  dents  ai- 
guës, couverts  de  poils  noirâtres;  Tétendard  de 
h  longueur  dés  aOes  i  h  caréna  plus  courte. 

Cette  plante  rroh  dans  les  dëpartemens  méri- 
dirnjiix  \le  h  France  ^  cHi  Efpagne,  en  Birba- 
rre.  ^  (^.  v.) 

18.  Astragale  à  feuilles  de  vefce.  Aftragalus 
vlciéfoliia,  Decand. 

Afiraf^aUs  kumif^fus ,  folloUs  'ohcçrdath  ;  Ugumi^ 
nihus  ertâis  ,  CQmprtffis  ,  pitofo-hiffidis.  Decand. 
A'flrâg.  pa|.'9j. 

Afiragalus  humifyfus.  Willd.  5pec.  PlaRt.  J.pag. 

1286. 

,  Afhagalus  oriéhtalh,  fnmifitfut  »  jhtiis  i^/Virk  ; 

ûoffcp^rv^ ^'CAfulto s  filiqiàU'viUQfis,  ToUrne^  Co- 
roll.  18. 

Ses  fî^ês  font  ifouchëes  ,  herbacées  ^ttuneufes^ 
pubefcenres  ;  fts  feuilles  compofées  de  dix  â  onze 
paires  de  folîorfescttfïéif ormes,  échatiafées  &  tron- 
quées â  leur  fommetA  couvertes  de  poîb  blancs. 
l<$  pédoncules  font  droits ,  axfihires ,  anguleux  ^ 
pubefcens,  i  peine  plus  longs  que  les  feuilles,^ 
foutenanç  cir.q  à  fept  fl .urs  droites  >  pédivcliées  , 
en  épis  \  tes  bradées  velues  ,  féeacees  $  le  calice 
cylindrique ,  velu  >  à  <inq  découpures  Knéaii^s^ 
égales.  La  corolle  eft  bleue  ,  une  fois  plus1or\gue 
qèè  le  calhce  $  Vétendard  échan<^é  au  fomtttet^  les 
ailes  pédicellëesj  leur  limbe  at^rico-é  i  un  de  leurs 
bords,  <ie  la  longueur  de  la  carène;  les  goufles  . 
droites  j  oblonguts  ^  aiguës  j  comprimées  «  pâeu* 
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Tes  »  ï  deux  loges  j  renfermant  chacune  trob  M 

quatre  femences. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Tripoli , 
dans  la  Cappadoce.  (  Decand. } 

19.  Astragale  léoncin.  Afiragalus  Uontinu. 
GmeL 

Afir/igalas  proftratas  ,  legumtnthus  cvatis  »  v//^o- 
fis i  peduncuUs  trigonis  ;  folioiis  ovatis  ,  vcx'dlo  alis 
pauîà  longion,  Decand.  Aflrag.  pag.  j6.  —  Gmel. 
Syit  pag.  11^4.  —  Jacq.  Mifcell.  a.  pag.  59 >  & 
Icon.  Rar.  tab.  37. 

Ses  tiges  font  couchées  ^  herbacées  ^  rameufes  i 
leur  bafe  i  les  rameaux  crigones  ^  pubefcens  \  les 
ftipules  amplexicaules  ^  lancéolées  «  de  fixa  huit 
folioles  ovales ,  pubefcentes  en  deflbus  j  pédiceN 
lées.  Les  i>édoncule$  font  axillaîres,  un  peu  plus 
longs  que  les  feuilles  ^  foutenanç  des  fleurs  droites^ 
feifiles ,  réunies  en  un  épi  ovale  s  lec  hraAées  tb* 
longues ,  lancéolées  ;  le  calice  pubeTcenc^  cylio* 
drique^  tronqué  obliquement,  à  cinq  dents;  la 
corolle  purpurine  \  l'étendard  un  peu  plus  long  que 
les  ailes  $  celles-ci  pédiceilées  ,  prolongées  i  leur 
bafe  en  un  appendice  arrondi }  les  gouflas  droites^ 
ovales ,  velues. 

Cette  plante  croit  en  Suiffe  &  dans  l'Autriche. 

20.  Astragale  à  ombelles,  n*.  jj.  AfiragaUs 
finkus,  Linn.  —  Scopol.  Infub.  x»  pag.  1  lo-  n*.  49* 
—  Decand.  Aftr.  pag.  97. 

21.  A'sTRAG/iLE  d'Efpagne,  n*.  i6,AfirauàltLS 
glaux,  Linn.  —  Decand.  Àltr.  pag.  97.  —  Pall.  Aitr. 
pag.  56. 

'4^laux  DiofcoridU,  Lobel.  Icon.  2.  pag  8o-  ^ 
le.  Cluf.  &  J.  Baub.  Hift.  x.  pag.  341.  —  Tabem. 
le.  51J. 

21.  AsfRAGALE  de  Làxman.  Afiragalus  Lax' 
mantiL  Jacq. 

Afifwtgahis  prcfiràtuA^  fiarlhut  arÛè^'fp'eaih  ;  vnll' 
Us  nutgnh'^  emtirginatis  i  UgaminriuLS  tn&s  ^  m* 
gonis.  Decand.  Aftr.  pag.  98.  —  Jacq.  Hort.  Vind. 
3-  «pag.  th.  tib.  37.  —  Limi.  f.  SiH>pl.  pag.  5 J7«-" 
Scop.  Infubr.  2.  pag.  109.  Non  Pattas. 

Afiragahu  u^^usgtxs.  Pall.  Aftr.  pag.  40.iab.  \u 

Cette  efpèce  a  des  tiges  couchées,  glabres  « 
préfque  cylindfiqvess'fept  à  neut  paires^  toKo- 
les  •vales ,  légèrement  pubefcentes  \  le^  fleurs  dtf* 
po(ées  «n.ttn  épi  ebloog.,  cyK^drique^  droites, 
feffiles ,  bbuâtres ,  iîcuées  â  Textrécnité  d'un  f^- 
doricute  plus  long  que  les  feuiHes.  Le  calice  tft 

Eubefccnt«  cylindrique,  à  cinq  dents  pro/onde^, 
néahres-^  l'étenddrd phish*ng  que  Icsailes, echjn- 
cré  à  fon  (uiomets  les  ailes  pédiceilées,  aurioi* 
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aiguës ,  un  peu  obtufes  â  Uni  Tommet  ;  les  ffipules 
lancéolées  i  les  fleurs  violettes ,  prefau'en  tête  \  le 

(pédoncule  prefque  trois  fois  plus  long  que  les 
éuilles  y  les  goufles  linéaires ,  crigones»  marquées 
d'un  fillon  profond. 

Cette  phnte  croît  dans  la  Sibérie.  T?  (  ff^îUd.  ) 

29.  Astragale  i  petites  goufles.  Afiragalus 
murocarpus.  Dtcand. 

Aftragalus  furhaceus  ^  i^t^^^r  ^  Itguminihus  patu^ 
lis ,  ovatis ,  comprejjis  yfemi-orkiculaiihus^capnatis, 
Decand.  Aftr.  pag.  i}i. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  Vafira- 
^aius  onohrychis»  Ses  tiges  font  glabres ,  redref- 
.fées  ;  fes  (tipules  triangulaires  j  (es  folioles  (  de 
vingc-un  à  vingt-cinq  )  glabres  ,  ovales  ^  ellipti- 
ques $  les  fleurs  violettes  »  feffiles ,  d'abord  réu- 
nies en  téce  ^  puis  en  épi  i  le  calice  pubefcent  ; 
l'étendard  à  peine  plus  long  que  les  ailes  i  les 
gouffes  petites  >  étalées^  ovales,  point  pendantes , 
i  deux  demi-loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  campagnes  de  la 
Sibérie,  if  (  Decand,  ) 

)o.  Astragale  à  poils  rudes.  Afiragalus  ktf* 
pidulus.  Decand. 

Àftruga/us  herèacius  .  pilofo*kifpidus  ^  legumini- 
hus  cnôis ,  arcudtis  ,  hifpidis,  Dec.  Aftr.  pag.  132. 
tab.  13. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  Vaftragaius 
trlmefirh  i  elle  en  diffère  par  fes  folioles  point 
échancrées,  par  fes  goufles  hifpicies  ^  non  pu- 
befcenreSj  jamais  contournées  en  fpirale.Strs  fleurs 

t^aroiflém  purpurines  ,  peu  nombreufes  ,  rédictrl- 
ées  \  les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles  ; 
le  calice  pileux ,  à  cinq  dents  linéaires  ;  les  goules 
droites  ,  comprimées,  courbées  en  faucille  \  les 
femences  petites ,  nombreufes. 

Cette  plante  croie  en  Egypte.  (  Dtcand.  ) 

)i.  Astragale  des  fables.  Aftragalus  arena- 
riuM.  Linn. 

Aftrjgalus  cautefcens  ,  ramofus  ,  profiratus^  folio- 
lis  linearz'/anceoiatis  i  fenceis  y  compile ati s  i  raccmis 
fuhfexûoris ,  fvlio  loagiorihus  ;  leguminihus  oblongis  ^ 
pubtjcentihus,  Willd.  Spec.  Planr.  j.  pag.  1289.  — 
Linn.  Flor.  fuec.  2.  n^.  659,  &  Iter  ScanJ.  108. 
—  Retz.  Obrerv.  ).  pag.  41.  rab.  5. 

Ses  tiges  font  rameufes ,  couchées  ^  longues 
d'environ  un  pied^  couvertes  «  ainfi  que  toute  la 
plante»  de  poils  blancs  &  foyeux  i  les  folioles 
pliées  ,  lancéolées  j  au  nombre  de  trois  à  fix  pai- 
res} les  ftipules  foliraires ,  ovales ,  bifides  j  oppo- 
fées  aux  feuilles  \  quatre  à  fix  fleurs  bleues ,  en 
grappes  j  un  peu  plus  longues  que  les  feuilles.  Les 
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goufles  font  oblongoes ,  cylindriques ,  pubefcen- 
tes»  un  peu  arquées»  acumtnécs»  marquées  d'un 
léger  fillon. 

Cette  plante  croit  dans  les  fables  mouvans^  ea 
Suède  &  en  Allemagne,  if^ 

)2.  Astragale  panaché.  Aftragalus  Itucophàus. 
Smiih. 

Aftragalus  eaultfcens,  procumhens ,  folioih  ohio*- 

datis ,  juhttts  ftnctis  ;  racemis  peduncuiatis ,  /c/r j 

Jubâquitntibus  ;  legumini  bus  untibui  j  UncioUtit , 

patentibus  ,  glabris.  Wtllden.  Spec.  Planr.  ).  pag. 

1290.  -*  Smith»  Aâ.  Soc.  Linm  i.  pag.  2 p. 

Ses  tiges  font  courtes  »  rabattues  ^  fes  feui!les 
compofées  de  treize  à  quinze  paires  de  folioles 
glabres»  en  cœur  lenverléj  foyeufes  &  pubefcen- 
tes  en  deflbus  ;  les  ftipules  amples ,  ovales ,  ciliées , 
membraneiifess  les  fleurs  d'abord  réunies  en  une 
tête  qui  fe  prolonge  en  une  grappe  à  peine  plus 
longue  que  les  feuilles.  La  corolle  efl  blanchâtre  i 
l'étendard  d'un  bleu  «livide  en  dedans  &  à  fes 
bords }  les  goufles  glabres»  étalées»  cylindriques» 
lancéolées. 

On  ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante,  f 
{Willd.) 

} }.  Astragale  d'Hyrcanîe.  Aftragalus  kyrca- 
nus,  PAL 

Aftragalus  fruticofus  ,  cauUfcens  »  freQus ,  fl**' 
trijugis  »  pedunculis  paucijloris  »*  legu minibus  oblon^w 
mucronatis  »  pubtfuntibus.  Pall.  Aftr.  p.  25.  n°.  19. 
tab.  12.  —  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1266. 

Ses  tiges  font  courtes  ,  lîgneufes  ,  piibcfcen- 
tes  ,  redreflées  »  garnies  de  feuilles  compofées  Je 
trois  piires  de  folioles  pubefcentes  »  linéaires , 
aiguéf  >  les  ftipules  ovales»  acuminées.  Ltf^  p<idoi>- 
cules  font  axillaires  j  peu  garnis  de  fleurs  purpu- 
rines »  en  grappe  »  auxquelles  fuccèJent  des  gouf- 
fes oblongueSy  mucronées»  pubefcentes. 

Cette  plante  croit  fur  les  rives  fablonneufes  de 
la  mer  Cafpienne.  1> 

34.  Astragale  funefte.  Aftragalus  garban{ilU. 
Cavan. 

Aftragalus  caulefcens  ,  treBus ,  fruticofus ,  foim 
muUijugis  ,  oblongO'iinearibus  »  tmarginatis ,  can:si 
ftipulis  Vdgînatîs  t   ùifidis  ^    racemis  peduacUd.ii* 

folio  lonp:ioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1107. 
—  Cavan.  Icon.  Rar.  i .  pag.  59.  tab.  8j. 

Cette  efpèce  s'élève  i  la  hauteur  d'un  pîe*d  & 
demi ,  fur  une  tige  ligneufe ,  garnie  de  ft  uilîei 
blanchâtres,  légèrement  tomenteufes  ,  ainfi  que 
toute  la  plante  ,  compofées  de  dix  à  quinze  pair  s 
de  folioles  oblongnes ,  linéaires  »  échancrëes  ;  une 
(lipult  folitaire  »  vaginale  a  bifide.  Lçs  fleurs  foac 
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violettes,  prefqne  feiTilcs,  dîfpoférs  en  une  grappe 
j^edoncttlee^  plus  longue  que  les  feuilles.  Ses  fruits 
j.c  loni  pas  connus. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  j  elle  paffe  pour 
nuilîble  aux  brdiaux.  J) 

^5-  Astragale  en  alêne.  Afiragalus  fubulifor- 
mis,  Decand. 

Aflragalus  fufrutcfctns  ,  d'ffufits  ,  pedunciUIs  Ion" 
ps  ,  paucjjîoris  ;  leguminihus  fejjiliùus  ,  triqueuo^ 
fuhuLtis^  trcSlis,  Decand.  Aflr.  pag.  154, 

Aftragalus  fubulatus.  Pall.  Aftr.  pag.  21.  n**.  17. 
tab.  zo.  B.  — Willd.Spec.  Plant.  3.  pag.  1288.— 
Gmei.  Sibir. 4.  pag.  fi. 

«.  Afiragiilus  (  taurîcus  )  ,  foiioUs  ftpttm  Uncari- 
bus.  Fdll.  AAr.  tab.  22.  A. 

À/lragalus  tatarîcus  j  folioils  ptibcfccntibus*  Dec. 
1.  c.  pag.  135. 

ji.  Afirûgalus  (altaicus)  j /ù/iViV  ii-ij  ovjro- 
ohlongU  ^jjLoribus purpurafctnùbut,  Pail.  Aftr.  cab.20. 
fig.  A. 

y.  Àflragàlus  (  mactlentus  )  ,  ghher^foUolis  7. 9 
iinearibuj,  Pall.  Aftr.  n**.  27.  tab.  22.  fig.  D. 

Cette  plante  a  des  tiges  couchées^  prefque  li- 
gr.eufes^  étalées}  les  folioles  linéaires,  très-étroi- 
tes ,  légèrement  tomenteufes,  d'un  virt-blanchà- 
ire  }  des  goullts  droites  ,  fèfliles ,  linéaires-fubii- 
lées,  un  peu  trip.ones.  fc".lle  oifre  plufieurs  variétés 
dans  la  longueur  des  tiges ,  dans  le  nombre  de  Tes 
folioles  j  dans  fes  fleurs  blanches^  rougeâtres  ou 
purpurir.es,  fouvtnt  panachées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  &  la  Tauride. 
56.  Astragale  bigarré,  n^.  21.  Afirjgalus 

varias,  Lam. 

Aftragalus  (  vîrgatus  )  ,  fruticofo-caulefcens  ^^rec- 
tus  ,  fiUioiis  ftxjugis  ,  fpicâ  longijjtmè  taxa  ;  Ugumi' 
n:î>us  oblongO'triquetris  ,  mucronatis.  Pallas ,  Aftr. 
pag.  20.  n*'.  25.  tab.  18.  (Exc/uffynon.  Lnn.) 

Aftragalus  incanus  ^  fruticofus  yfoUis  vicié»  Buxb. 
Cent.  3.  pag.  2.1,  tab.  37. 

j7.  Astragale  fillonné ,  n®.  25.  Aftragalus 
fuicatus.  Lam.  —  Ja'q.  Hoit.  ^.  pag.  25.  tab.  4c. 
—  Dec.^nd.  Aftr.  pag.  158.  — Willd.  Spec.  Plant. 
}.  pag.  126}. 

Aftragalus  Uptoftachys,  PalIas  ,  Aftr.  pag.  5c. 
tab.  40. 

^8.  Astragale  de  diverfes  couleurs.  Aftra- 
galus verficolor,  Pall. 
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Aftragalus  tûultÇitns  y  ercclus  y  folioUs  Unearîbus^ 
acutiSy  glabris;  ftipuUs  lanceolutis ,  connatis  ,•  ramis 
axillaribus ,  folio  longiorihus  ;  calicinis  dentibus  bre* 
viftimis  ,  ovatis  ,  cufpidatis  ;  leguminibus  tn'qutcro» 
fubulatis,  >X  ilM.  Spcc.  Plant.  3.  png.  126;.  —  Pall. 
Aftr.  pag.  4).  tab.  ^5.  {Exduf,  Linn,fynon.) 

Cet  aftragale  refl'emblr  beaucoup  iVallragalus 
ftoribundus  (  oxytropis  Dec.  )  ;  il  en  diffère  par  Tes 
fleurs  bleues  &  non  jaui»ârres,  par  fcs  tig^s  &  Tes 
feuilles  glabres,  par  Us  d?rits  au  cali-e  très-cour- 
tts.  Les  folioles  font  linéaires,  aicnèsi  Icsflipules 
hncéolées  ,  connivences;  les  grappes  axiJlaires  , 
plus  longues  que  les  feuilUss  les  gonfles  fubulées , 
prefque  trigoïKcS. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  &  les  hautes 
montagnes  de  la  Sibéiie.  "if 

59.  Astragale  à  gaines.  Aftragalus  vcgln.nus. 
Pail?.s. 

Aftragalus  cauUf<tns  y  encius  ,  puhefccns  y  flioUs 
lanctolacis  y  utrinque  attenuaiis  }  ftipulis  oppcfitrfo' 
liis  ,  foUtariis ,  vaginatis  ;  fpicis  pcdunculatis  ,  jvlio 
loigioribus.  Willden.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1270.  — 
PaJl.  Aftr.  pag.  46.  tab.  56. 

Aftragalus  verficolor  y  var.  major.  Decand.  Aftr. 
pag.  139. 

Il  diffère  du  précédent  par  fes  tiges  plus  éle- 
vies  ,  par  toutes  fes  partiels  pubefcentes ,  par  fc^s 
folioles  lancéolées,  rétrécies  à  leurs  deux  extré- 
mités} par  fes  ftipuies  vaginales  ,folitaires,  oppo- 
fées  aux  feuilles,  ovales,  acuniinées.  Les  épis  Umt 
plus  longs  que  ks  feuilles;  les  goufles  droites,  li- 
néaires. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibéiie  ,  fur  le  bord 
des  lacs.  ip 

40.  Astragale  a  feuilles  àt  mélilot.  Aftra* 
galas  melilotoides.  Pall. 

Aftragalus  caLUfcens  ,  erecius ,  panîculatus  ,  follis 
bi-trijjgifve:  folio  lis  linedri-cuneatis  ,  retufts  ,  glabris; 
racemis  ftUformibas  ;  leguminibus  ovatis  ,  rugofis  , 
didymis,^\\\à.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1266.  —  PalL 
'  Aftr.  paî^.  ;i.  t3b.4r,  &  Itin.  5.  Append.  n^.  117. 
tab.  Dd.  Hg.  i  &  2. 

Aftragji.fS  caulibus  ercclisy  ratncjîjjimis-y  &c.  GtntU 
Sibir.  4.  pag.  38. 

Loeus  montana  y  ere^a y  ohlortgo  &  anguftj  folio, 
parvulo ,  &c,  Amm.  Rurh.  n*.  57. 

Cette  efpèce  eft  facile  à  reconnoître  par  fa  ref- 
feniblir.ce  avec  les  nié. ilôts.  Ses  tiges  fe  ■livifciit 
en  rameaux  droits  ,  pai.iculés.  Les  leuilles  font 
conîpofées  de  deux  ou  trois  paires  de  folioles  li- 
néaires, cunéiformes,  g'abres,  rétufesj  les  grap* 
pes  filiformes,  plus  longues  que  les  feuilles;  les 
fleurs  purpurines  $  les  gouifes  ridées»  didyiues. 
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Cette  pltnce  croit  Cat  les  montagnes  de  la  Si-  | 
bérie«  ^ 

ti.  Astragale  à  gros  épis.  Aftragalus  macrof- 
.     yi.DecaniL 

Aftragalus  (  hedyfaroîdes  ) ,  eaJefcens^  enBus  ^ 
foliolls  liiuaribus ,  pubtfcentibus  ;  fiipulls  ovàtis  , 
ûcuminatis  ;  fptcâ  peduncuiatd  ,  iongijpmâ  i  ter/ni^ 
nali;  eûlicibus  tuàulofis ,  pilofis;  vtxiÛo  ûcuto,  elon» 
gjio.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1164.  —  Ddcand. 
Aftr.  pag.  X41.  tab.  12. 

Afiragjlus  orientalis ,  onobrych'idts  facîe  ^  fpicâ 
jtorum  iongijji/nâ.  Tourne f.  Coroll.  28 • 

Ses  tiges  font  redreflees»  hautes  de  trois  à  qua- 
tre pouces i  les  folioles  étroites ^  linéaires»  pubef- 
centeSj  obtufcs^  les  Ilipules  petites^  ovales^  acu- 
minées  s  les  fleurs  purj)urines  ,  pédicellées  ^  réunies 
en  un  épi  pédoncule  »  épais»  long  d'un  pied;  le 
calice  pileux  ,  cylindrique  $  l'étendard  aigu  ^  plus 
loûg  que  les  ailes  &  la  carène. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient.  ^ 

41.  Astragale  de  Syrie ,  n**.  $7.  Afiragalus 

fyriacus.  Linn. 

4;.  Astragale  blanchâtre.  Aftragalus  eanef- 
€€ns*  Decand. 

Aftragalus  fruttfcens  »  fubereBus  »  fiorihus  deiue 
fpnatis  i  folioiis  tUipticis^  hirfuto^cintnis,  Oecand. 
Aflr.  pag.  142.  ub.  16. 

Aftragalus  etfhalotts,  Pall.  Aflr.  pag.  29.  tab.  24, 
{Excluj.  Jynon,) 

Aftragalus  onobrycfdo'uUsn  Willd.  Spec  Plant.  J. 
pag.  t26t.  —  Marsh,  ab  BieLerft.  Cafp.  pag.  117. 
n^.  15.  {ExcLf.  Tourne/. fy non,) 

Cette  plante ,  blanchâtre  fur  toutes  Tes  parties^ 
fe  rapproche  de  V aftragalus  fyrtaau  Linn.  Ses  tiges 
foiu  redreflees  ^  pubekentes^  ligneufes  ;  Tes  folio- 
les lancéolées  i  Ces  fleurs  purpurines ,  réunies  en 
tine  tête  arrondie  ^  longuement  pédonculée;  l'é- 
tendard très-long  j  lancéolé  -,  les  dents  du  calice 
lancéolées  i  tes  goufles  pilcufes»  plus  longues  que 
le  calice  ^  furn\ontées  par  le  ftyle  réfléchi. 

Cette  plante  croit  en  Perfe ,  fur  les  coltines 
pierrcufes.  Of 

44.  AsTRAxsALfi  de  deux  couleur»,  n^.  44. 
Aftragalus  bicolor.  Lam.  —  Vabl,  SymboL  i.  pag. 
£2.  —  Decand.  Aflr.  pag.  144. 

4j.  Astragale  proralier ,  n*^.  42.  Aftragalus 
fforahidcs^  Lam.  —  Vahl,  Symbol,  i.  pag.  62.  — 
jj.cand.  Aftr.  pag.  135.  tab.  18.  fig.  2. 

46.  A$TRA6ALt  fct>rpi00.  Aftnagaiasfcorpivides, 

Poun. 
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Aftragalus  âauleficns ,  ettBo-patulas  ,  puhtfctnt  ^ 

fol'tolis  oblongis ,  obtufiê  ^  emarginatis  ;  ftipuUs  tan* 

ceolads  ;  ftoribus  axillaribus  ^folicariis  ^ftibfeffdïtms; 

Uguminibus  hamaùs  g  fabulât  a  ,  pubtfcentibus,  Willd. 

Spec.  Plant.  3.  pag.  1280.  -«Pourret. 

Ses  racines ,  (impies ,  perpendiculaires ,  produi- 
fenr  ptufieurs  tiges  pubefcentes ,  étalées ,  reu'ref- 
fées.  Les  feuilles  font  compofées  d'environ  huit 
paires  de  folioles  oblongues,  obtufcs»  échan- 
crées j  pubefcentes;  les  flipuîes  lancéolées.  Les 
fleurs  font  axiltaires  ,  folitaires  ,  prefoue  fefliUs , 
de  couleur  purpurine  { les  goufles  (ubulées,  pubef. 
Genres  4  court>ées  en  hameçon. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne.  O  (  ^Hld.  ) 
47.  Astragale  nain.  Aftragalus  nûmu.  Decand. 

Aftragalus  fuffruiefcens  »  fubacaulis  «  floribus  ertc* 
tis  ,  capitato-fpicatis  y  foliolls  villofis  «  ovaùs  ;  fti" 
puits  coalitis.  Decand.  Alir.  pag.  143.  tab.  17. 

Ses  tiges  font  ligneufes ^  très-baflfes  ^  pre(que  nul- 
les i  les  feuilles  compofées  de  foliotes  ovales  •  ?^ 
lues  s  les  flipules  conni  ventes  à  leur  bafe  ;  les  leun 
purpurines  j  réunies ,  à  l'extrémité  d'un  pédoncule 
commun  4  en  un  épi  court  »  prefqu'en  téie. 

Cette  plante  croît  dans  la  Syrie,  if 

48'  Astragale  i  tige  blanche.  Aftragalus  al' 
bicaulis.  Decand. 

Aftragalus  pedunculis  folio  longioribms  «  coule  fnh 
ticofo  i  foliolis  païuis  ,  ovatis  ;  legumiaibus  créais  , 
comprefis,  Decand.  Aflr.  pag.  1&6.  xA,  61. 

Cette  plante  eft  remarauabte  par  la  blancheur 
de  fes  rameaux  &  de  (es  pétioles.  Les  (tiputes  font 
petites»  aiguës  \  les  folioles  ovales,  pubcfcentei, 
oppofées  t  au  nombre  de  cinq  â  neuf;  les  pédon- 
cules axillaires>  plus  longs  que  les  feuilles,  fup- 
portant  une  tête  de  fleurs  jaunâtres.  Leur  calice 
eft  cylindrique  y  pubefcent ,  i  cinq  dents  Iméii- 
res;  les  goutles  ovales  «  oblongues,  comprimées, 
velues  >  acuminées  «  â  deux  loges  s  quatre  i  fix 
femences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  "5  {V.fin 
herb,  Desfbnt.  ) 

49.  Astragale  ï  grofle  tète.  AftragaLs  ma» 

crocephalus.  Willd. 

Aftragalus  caulefcens  ,  ereSys  ,  folioUs  oblongO' 
lanceolutis  »  glabris  iftipalis  ovatis ,  dilatatis  ^  vagi* 
nantibus  ;  fpicis  globofis  ,  pedunculatis  ;  calici^ÊS  ia- 
natis  j  dentibus  lanceolatO'fubuLuis,  Willden.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  1260. 

Ses  tiges  font  droites ,  ftriées ,  hautes  de  quatre 

fûeds  \  fe:^  feuilles  très- longues  «  compofées  de  fo- 
ioles  glabres  »  oblongues  »  lancéolées»  aiguës  \  les 
fliputes  amples j  ovales ^  ea  gaine  à  leur  baie»  ks 
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fl  urs  jantîes ,  famaflTées  en  xêie  ,  de  la  groffétir 
dune  pet  rce  pomme  j  i  Text  limité  d'un  pédon- 
c  le  épais ,  un  peu  pileux  ;  les  calices  blancs  & 
hrui.^ineux  ,  à  cinq  dents  linéaires  ,  fubulées;  les 
crutfies  velues,  prefque  trigones,  creufées,  vers 
le  )r  fomniet  »  d'un  fillon  profond. 

Cette  plante  croît  dans  la  Calatie.  y  (  Wîlid.  ) 

fo.  Astragale  tuberculeux.  JJh-agahstuùer- 
iJnfus,  Decand. 

ÀfiragaliLS  pedunculh  folio  longiorihus  /  cauh  ker- 
^ juo ,  fupem^  ki/pido  ;  iegutninibus  patuHs  ,  depref 
fis,  pnefo'tuùercukfis.  Decand.  A(tTa:g.  pag.  133. 
tab.  21. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  un  peu  tortueufes , 
cylindriques;  fes  feuiPes  éparfe*; ,  composées  de 
vingt-une  à  vingt-cinq  folioles  un  peu  velues, 
elliptiques 3 «attifes,  échancrées  à  leur  fommeti 
les  pé'ioncules  axilbrres,  plus  longs  que  fes  feuil- 
les; les  fleurs  jaunâtres^  en  épi$  le<raiice  hifpidej 
à  cinq  dents  étroites,  aiguës;  les  goufles  étalées, 
comprimées,  an  peu  pileufes  &  tuberculées,  mu- 
cronées ,  recourbées  à  leur  fommet,  à  deux  loges  i 
trois  ou  quatre  femences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la  Syrie  par 
M.  de  Labilhrdière.  (Decand,) 

51.  Astragale  â  bourfe,  n®.  f.  Afiragalus 
gaUgiformis,  Linn.  —  Pail.  Afirag.  pg.  35,  ♦tab. 
29.  —  Lam.  III.  tab.  612.  Sg.  6.  —  Gjccta.  4e 
Fiu6t.   &  Sem.  2.  pag.  340.  tab.  154. 

52.  Astragale  de  Chine,  n^.  6.  Aftragdus 

chincnfis.  Linn. 

53.  Astragale  rude-  Afiragalus  afper.  Jacq. 

Afiragalus  cauUfcens  ,  ercBus  ,  afper ,  foiiolis  /i- 
ne  a  ri-  lanceolatis  ,•  fpicis  peduncuLuis ,  folio  iongiori^ 
bus  ,  firiSis  ;  Icguminibus  obiongo- lanceolatis  ,  tri^ 
quctris,  Willd.  Spec.  Planr.  3.  png.  1271.  —  Jacq. 
Jcoo.  Rar.  i.tah.  ij2,âf  MifceU.  i.pag.  535. 

Afiragalus  chlorantkus»  Pall.  Aftr.p.  30.  lA.  zj. 

Ses  Hges  fontâroit«,  un  peu  rudes ,  cannelées  j 
fes  folioles  linéaires-lancéolées  ,  gbl^nes  ,  d'.nn 
verr-glauque,  aigiès,  de  vingt- un  à  vingt-cinq  ; 
ks  pédoncu^ droits^  beaucoui^pus  long&x^ueies 
fcuiilcs ,  terminés  par  un  épi  roicfe  ,  alongë  $  h 
corolle  jaunâtre;  les  gouff&s  droites,  lancéolées, 
tiigon.s,  calleufes.     . 

Cette  pfente  croît  en  Hongrie  &  fur  les  barJi 
de  la  mer  Cafpienne.  >f  (  ^.  v.  ) 

H.  Astragale  à  demi  cloifon.  Afiragalus  fe- 
mioilocularis,  Decand» 

Afiragëùa  piditnciUis  foli^  hngioriim  ;  f cribles. 
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enâts,  ^iriti  fpicatis  ;  Itguminihits  fanibilocularihus^ 
Decaad.  Aftr.  pag.  170.  tab.  13. 

Afiragalus  Laxmanni.  Willd.  Spec.  Plant.  ^  p. 
1296.  —  Pall.  Aftr.  pag.  58.  tab.  jo.  {  Exclu f  fy^ 
nonyrn»  Jacq,  fr  Lînn.  ) 

Il  fe  diftingue  par  fes  tiges  &  fes  feuilles  gla- 
bres;  par  fc- s  ftipuU'î  d'ime  feule  pièce;  par  fes 
pouffes  à  demi  biloculairts,  la  future  interieur-e 
courbée  en  dedans.  Ses  folioles ,  au  nombre  de 
dix-n*uf  à  vingt-trots,  (om  frifiîes,  elliptiques  , 
acutnûiées,  glabres  011  à  ptin?  pul>i'fcenres  ;  lec 
fleurs  jaunes  ,  réunies  en  un  épi  ovale.  U  croie 
dftos  la  Sibérie.  3f  (  Decand,  ) 

jj.  Astragale  de  Canada,  n®.  9.  Afiragalas 
canadenfis,  Linn. 

56.  Astragalt.  de  la  CaroHne,  n*.  10.  Afira^- 

galus  carolinianus.  Linn. 

57.  Astragale  à  folioles  nombrearfes.  Afiram 

galus  fchanginianus,  Pdl. 

Afiragalus  caulefcens  y  ereBus ^  pubefcens  ,  foliit 
ùvatO'obfongis  ;  racemis  fubcapitatis ,  petiolo  brrvio^ 
rihut  ;  tegurftinthus  oblongis  ,  pendules.  Willd.  Spec. 
Plant.  5.  pag.  1274.  —  Paîl.  Aftr.  pag.  77.  tab.  65. 

Cette  plante  efl  pileufe  fur  toutes  fes  parties* 
Ses  tiges  font  redreifées  ,  hautes  de  cc^ic  poma».$ 
fes  feuilles  fon  vent  longues  d'iin  pied,  compolëâs 
de  quinze  paires  de  folioles  4»>v^es-obLan^esi'le$ 
(lipuLes  étalées  «  lancéolées  j  ksildurs  jaunes ^dif* 
pofées  en  grappes  axiUaires,  prefqu'en  téte^  plus 
ctnxrtes  que  les  feuilles  ;  les  ^oun^s  velues ,  6b- 
longues,  cylindrîqties ,  mucronées. 

Celte  j^ltnte  omc  dftn&.la  Sibérie,  a:  {JP^ilid.) 

58.  Astragale  des  marais,  n*.  7.  Afiraf^alus 
uiiginofuf,  Linn.  —  Pall.  AAr.  pag.  31 .  ub.  26. 

5'5>.  Astragales  oJoun£,'n^.  8.  Aft/utgalus  ûdom 
ratus.  Lam;  —  Decand.  Afir.  pag.  174.  tub.  24. 

60.  Astragale  rancroné.  Afiragalus  mucrona^ 
tus,  Decand. 

Afiragalus  peduncuUs  folio  s^quidikus  ;  JolioUd  fiib^ 
tus  puàefcencibûs  ,  mucronatis  ;  icguminibus  compref* 
fis  y  arcuaizs,  Decand.  AHr.  pag.  ijf,  tab.  aj. 

Il  diffère  peu  du  précédent  :  on  Ten  diftingue 
par  fes  folioles  mucronées  à  lein:  fommet  $ -par  Tes 
gouâes  comprimées  «  secourbéesi  leur  Joiamet.* 
Il  croit  dans  l'Orient.  ^ 

61.  Astragale  alyfloide,'n*,  43.  Afiragalus 
alyjfoïdes,  Lam.  —  Decand.  Allr.  {lag.  146.  sab, 

i§.  fîg.  z. 

62.  Astragale  foyeux.  Afiretgalus  ferictusm 
E>ecand* 
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Jfiragahu  fujfrtutfctns  ,  fuhacauUs  «  foUolis  iegu^ 
miniàufyue  ferUtU  «  eilipticis,  Decand.  Allr.  pag. 
Z4S. 

Afiragalus  orientalis  ^  mînimus  ,  fort  glomtrato  « 
viri/cente.  Tournef.  Coroll.  19. 

Ses  tiges  font  très-courtes  &  ligneufes;  Tes  feuîl- 
fes  foyeufes  >  compofées  de  onze  à  douze  paires 
de  folioles  oblongues  ,  elliptiques  ^  aiguës.  Les 
fleurs  font  verdâtres,  nombreu(es>  réunies  en  tête 
à  rextjémicé  d'un  pédorcule  cylindrique;  un  peu 
plus  long  que  les  feuilles ,  pubefcent  ainfi  que  le 
calice  s  les  braâëes  plus  longues  que  le  calice  )  les 
goufles  ovales,  foyeufes j  à  deux  loges j  acu* 
minées. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  Of  (Decand.  ) 

63.  Astragale  uès^velu.  Afiragaltu  hirfutijp^ 
mus,  Decand. 

Afiragûlus  fuffruttfcens  ,  fuhacaulis  ,  foliolls  hir- 
futiffimis ,  fubihs  nvolutis  ;  leguminibus  femUorddtîs  » 
hîrJutU,  Decand.  Afir.  149.  tab.  19. 

Très-petite  plante,  dont  les  tiges  font  très-cour- 
tes^ ligne ufes^  rameufesi  les  feuilles  blanches, 
très- velues ,  compofées  de  fept  à  dix  paires  de  fo- 
lioles très-rapprochées  ,  feffiles  j  ovales-oblongues  ; 
lés  fleurs  d'un  blanc* jaunâtre»  feffiles ,  réunies  en 
tête  fur  un  pédoncule  axillaire ,  très-velu  ainii  ciue 
tout  le  refte  de  la  plante  s  les  goufles  prefqu  en 
cœur ,  trigones»  comprimées ,  à  deux  loges^  con- 
tenant chacune  une  ou  deux  femences  réniformes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  en  Syrie  par  M.  La- 
billardière.  ^).(  ^./.  ««  herb.  Desfont.) 

6^.  Astragale  à  (èuilles  ferrées  ^  n^:  41.  Af- 
tragalus  dtififolius,  Lam, 

^.  Afiragalus  (cmzrgmztui) ,  fuiacaulis ,  fiapis 
longîjpmis  »  capitulis  giobofis ,  Uguminibus  Lnatis» 
Labill.  Syr.  i.  pag.  19.  tab.  9.  —  Lam.  111.  Gen. 
tab.  613.  fig.  1. 

La  variété  ^  efi  beaucoup  plus  erande  dans  tou- 
tes fes  parties.  M.  Labillardière  Ta  recueillie  en 
Syrie.  Uefiragaius  capiiatus  Linn.  paroît  devoir 
encore  être  rapporté  comme  variété  i  la  même 
cfpèce. 

6j.  Astragale  comprimé  (nain «n^ 48.). 4/^ 
tragalus  dtpriffus.  Linn. 

^.Afiragalus  kelminthocarpos,V\\\tr%  i  Dauph.  3. 
pag.  456.  tab.  41.  Cette  variété  n'en  diffère  que 
par  fes  goufles  un  peu  plus  courtes. 

66.  Astragale  recroquevillé j  n*.  15.  Afira- 
galtu contortuplicatus.  Linn» 

67.  Astragale  à  hameçonj  n*^.  14.  Afiragalus 
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kamofus.  Linn.  —  Lam.  111.  Gtn.  tab.  611.  fig.  4, 
—  Garrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  1.  pag.  339.  ub.  154. 

68.  Astragale  géniculé.  Afiragalus  genuula^ 
tus,  Desf. 

Afiragalus  incanus  ,  fioribus  capitatis  ;  legumini' 
bus  hirfutis  ^  fubarcuatïs  ,  mucronatis  ,  dorjo  canieu^ 
lads  ;  pedunculisfruâiferis,  defiexis.  Deslont.  Flor. 

atlant.  2.  pag.  186.  tab.  aof. 

Ses  tiges  font  courtes ,  velues  \  les  folioles  ao 
nombre  de  onze  â  quinze  ,  linéaires-elliptiques  « 
obtufes,  foyeufes;  L's  fleurs  réunies  en  ticej  à 
l'extrémité  d'un  pédoncule  velu^  pluscounqoe 
les  feuilles.  Le  calice  eft  velu,  à  cinq  dents  féca- 
cées;  la  corolle  d'un  jaune-pâles  les  goufles  épaif- 
fes^hériflëes^unpeu  arquées,  lancéolées,  fubu- 
lées  j  canaliculées  a  un  de  leurs  bords,  renverfées. 

Cette  plante  croit  en  Barbarie  ,  fur  les  collioes 
incultes ,  aux  environs  de  Mafcar.  O  (  f^/.  ) 

69.  Astragale  d'Andaloufie,  n^.  16.  Aftra^û' 
lus  bœticus,  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  6zi.  fig.  1.  — 
Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  1.  pag.  Z39.  tab.  1 J4. 

70.  Astragale  à  feuilles  de  réglifle  ,  n^  i). 
Afiragalus  gfycyphyllos,  Linn. 

71.  Astragale  unilatéral.  Afiragalus  feasadus, 
Decand. 

Afiragalus  procumhens  ,  Uguminibus  oblongis , 
compreffis  ,  pediceUatis;  calicibus  truncatis.  Decanâ. 
Afir.  pag«  161. 

Très-rapprochée  de  la  précédente ,  elle  en  dif- 
fère par  fes  fleurs  tournées  du  même  côté.  Ses  tig^ 
font  couchées  ;  fes  calices  tronqués  ;  fa  corolle  d'un 
blanc-jaunâtre  ;  les  ftoufles  oblongues ,  compri* 
mées  I  pédicellées.  Elle  croit  dans  la  Sibérie. 

71.  Astragale  épiglottier ,  n^.  ^i,  Afiragalus 
epiglottis,  Linn. 

73.  Astragale  â  firuits  ronds ^  o^  ix.Afrs* 

galus  cicer,  Linn. 

74.  Astragale  â  petites  fieuiltes  j  n^  ta.  d[- 

tragalus  microphyllus.  Liim. 

7f.  Astragale  à  grandes  fleurs.  AfiragâUs 
megalaathus.  Decand* 

Afiragalus  diffufus ,  fioribus  fpicatis ,  patentiht , 
magnis  ;  vexillo  amplo  «  emargùiaio  y  calicibus  uti' 
dem  infiatis,  Decand.  Aflr.  pag.  131.  ub.  ic. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  cyt'tf'^s 
wolgaricus  de  Pallas  î  peut*étre  même  ,  d'aprèi 
M.Decandolle ,  ces  deux  plantes  devroient  former 
un  genre  particulier  ,  voiftn  des  aftragales.  Ses 
tiges  font  cylindriques  «  pubeiceDteSj  herbacées  i 
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fes  feuilles  légërement  foyeufes,compofées  de  fiic 
à  dix  paires  de  folioles  elliptiques  ou  ovales  ,un 
peu  naucronëes.  Lesflems  font  grandes,  réunies 
en  un  épi  lâche  à  rextréir.ité  d'un  pédoncule  un 
peu  plus  long  que  les  feuilles;  le  calice  pileux  j 
cylindrique j  puis  renflé,  à  cina  dents  prefqu'ob- 
tufes,  inégales  j  la  corolle  d'un  blanc-jaunâtre  ;  Té- 
tenJard  ample,  échancré  à  fon  fonametj  l'ovaire 
ovale-oblong. 

Cette  plante  croît  dans  la  Ruffie.  (  Decand,  ) 

76-  Astragale  en  faucille ,  n**.  4.  Aftragalus 
falcatus,  Lam.  —  Pall.  Aftr.  pag.  54.  tab.  18.  — 
Ait.  Kev.  3.  pag.  73.  — Decand.  Aftr.  tab.  16. 

j4firagalus  virefccns,  Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag. 
1271. 

/5.  Afîragalas  falcatus.  Desfont.  Flor,  atlant.  1. 
pag.  18S.  tab.  Z07.  —  Vahl, Symb.  i.  pag,  j8. 

Aftragalus  orientalis  ^  altîjjimus  ^  galegâ,  foliis  am- 
pUorihus^  flore  parvo ,  fiavcfcente,  Tournef.  Co- 
roll.  29. 

La  plante  de  M.  Desfontaines  eft  différente  de 
celle  de  M.  de  Lamarck,  &  paroit  devoir  former 
une  efpèce.  Ses  folioles  font  oblongues ,  ellipti- 
ques ,  obtufes  5  les  ftipules  ovales ,  aiguës  ;  le  ca- 
lice divifé  eo  cinq  dents  courtes ,  fécacécs  j  la  co- 
rolle  petite,  d'un  jaune-pâle  s  les  gouffes  légère- 
ment pédicellées,  inclinées  ,  comprimées,  cour- 
bées en  faucille  ,  aiguës.  Elle  croit  au  pied  du 
mont  Atlas.  i{> 

77.  AsTRAGALB  à  feuilIes  de  frêne.  Aftragalus 
frùxinijblîus,  Decand. 

Aftragalus  peduncuUs  fùiio  équalibus  ;  folio  lis  tre-^ 
decimfupcrne  glabris  ;  Uguminibus  fabtriquetris  ^  ar- 
cuutis.  Decand.  Aftr.  pag.  177. 

Aftragalus  orientales  ,  altJfttmus  ,  fraxînifolio  y 
ftore  e  viridi'flavefcente,  Tournef.  CoroU.  29. 

Elle  a  le  port  de  Y  aftragalus  glycypkyllos^  elle  en 
diffère  par  [es  tiges  hautes,  redrelTées i  par  fes  fti- 
pules conniventes  \  par  fes  folioles  plus  grandes, 
aiguës,  au  nombre  de  treize ,  glabres  en  deflus. 
Les  Heurs  font  d'un  jaune-verdâtre  $  les  pédoncu- 
les de  la  longueur  des  feuilles  ;  les  gouftes  prefque 
trigones ,  arquées.  Elle  croit  dans  TOrient.  if 

7S.  AsTRAOALB  axillairc  ,  n^*.  2.  Aftragalus 
ckriftianus,  Linn. 

Aftragalus  floridus.  ScopoL  Infttb.  2.  pag.  108. 
n°.  23. 

79.  Astragale  aggloméré.  Aftragalus  fiever^ 

pan  us,  Pall. 

Aftragalus  caulcfcens  ,  ereHus  ,  foliolis  oblongls , 

ptiiolutis  i  ftipuUs  ovatis  ^  acuminatis  ;  peduncuUs 

Botd  nique.  Supplément»   Tome  /. 
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muhfloris  y  axillaribus ,  glomeratîs  ;  Itguminibus 
ovatis  ,  inflatisy  tomentofis,  Willd.  Spec.  Plant.  3« 
pag.  1256.  —  Pall.  Aftr.  pag.  ly.  tab.  12. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente. 
Elle  en  diffère  par  fes  folioles  plus  alongées  5  par 
fes  ftipules  ovales,  acuminées^  par  fes  fleurs  réu- 
nies en  paquets  agglomérés  dinsTaiffelle  des  feuil- 
les. Les  gouffi^  font  ovaUs,  renflées ,  tomenteu- 
fes.  Elle  croit  dans  la  Sibérie.  ^ 

80.  Astragale  à  gros  fruits.  Aftragalus  ma- 
crocarpus,  Dicand. 

Aftragalus  floribus  giomeratis  ,  fubfeJftUbus ,  axiU 
laribus  ;  Itguminibus  glaùris  ,  inftatis  ,  levibus.  De* 
cand.  Aftr.  pag.  179.  tab.  28. 

Son  port  eft  celui  de  V aftragalus  ckriftianus  ;  mais 
fes  gouffes  font  très-grofles,  glabres,  renflées; 
les  fleurs  axiilaires,  prefque  feifiles,  agglomérées. 
Elle  croit  dans  l'Orient.  ^ 

81 .  Astragale  étranger.  Aftragalus  peregrinus. 
Vahl. 

Aftragalus  caulefcens ,  erelîus,  fpicis  pedunculatis  ^ 
longitudine  foliorum  ;  leguminibus  arcuatis  ,  lanugi- 
nofts  jftylatis.  Vahl ,  Symb.  i.  p.  57.  —  Pall.  Aftr. 
pag.  69 .  n**.  77. — Decand.  Aftr.  pag.  178.  tab.  27. 

Cette  efpèce  diffère  àes  précédentes  par  fes 
fleurs  difpoiées  en  épis  pédoncules ,  de  la  longueur 
des  feuilles.  Les  goufles  font  arouées  ,  lanugineu- 
•  fes^  mucronées.  Elle  croît  dans  l'Orient. 

82.  Astragale  vulpin.  Aftragalus  vulpinus. 

Willd. 

Aftragalus  caulefcens ,  ere^us  ,  foliis  ellipticis^  ob^ 
tufis  y  villops  ;  ftipulis  lanceo lacis  ;  fpicis  ovatis ,  pe^ 
dunculutis  ;  calicinis  denribus  capillaceis  ,  lanatis  , 

iongitudine  corollà.  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1259. 

Aftragalus  alopecuroides.  Pall.  Aftr.  p.  9.  tab.  7. 

Orobus  fyriacus  ,  hirfutus  ,  magna  flore,  Morif. 
Hifi.  2.  pag.  98.  $.  '2.  tab.  8.  fîg.  2.  ? 

On  dîftingue  cette  efpèce  à  fi:S  épis  oviles,  pé- 
doncules, de  la  grofféur  d'une  noix.  S^s  tiges  fonc 
droites,  garnies  de  feuilles  velues,  compofées  de 
folioles  elliptiques  ^  obtufes  ;  les  ftipules  hncéo* 
lées;  les  calices  velus ,  divifés  en  cinq  dents  !inéai« 
res ,  capillaires  ,  lanugineufes ,  prefqu'aufti  lon- 
gues que  la  cerolle.  Les  gouffes ,  renfermées  dans 
le  calice,  contiennent  quatre  femences. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  fablonneufe$ 
de  la  Sibérie.  :f 

83.  Astragale  queue  de  renard,  n*'.  r,  Af- 
tragalus alopecuroides.  Linn.  —  Pall.  Aftr.  pag.  11. 
tab..8. 

Ttt 
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il.  Aftrûgalus  narhoienfis,  Gouin»  —  PaM*  Aflf. 
pag.  13.  lab.  10.  —  Decand.  Aftr.  pag.  147. 

84.  Astragale  alopécie.  Jftragalus  afopccias^ 

Aftragalui  caulcfctns  ,  creHus ,  forum  eapitulis 
ûxtUaribus  y  feJpUhus  j  tylindricts ;  Uf^uminibiis  c milice 
ia/idto  inclujis  ,  poiy/fermts.  Pallas  ,  Aftr.  pag.  1 2. 
lab.  9.  —  Willd.  5pec.  Pbnt.  3.  pag.  1258. 

Très-belle  efpèce,  dont  les  rîges  font  droites, 
hautes  d'epviroo  quatre  pieds ^  les  folioles  vt-lues , 
elliptiques  1  les  ftipules  lancéolées ^  les  épis  épais , 
cylindrioues ,  obtus ,  longs  de  rrois  ou  quatre  pou- 
ces •  de  la  longueur  des  feuilles.  Elle  croit  en  Si- 
bérie ,  fur  les  bords  du  lac  Alagul.  if- 

8y.  Astragale  à  grcflV  queue.  Afiragtlus 
aloptcurus,  D;,'CanJ. 

Àfiragiihs  (maxinnus),  eauUfcenSy  ere&us  ^  fo^ 
FioUs  iaiceoijtis  ,  puhefctntibus  ;  firpuiis  oblongO" 
ianceotariî  ;  fpicâ  cyliadricâ  ,  fe^i ,  urminali ;  ca- 
iicinîs  de^*tiSus  capillaceis ,  lanatis  ^  corollâ  hnvio- 
ri^tfi.  WilLi.  Spcc  Plâwc.  3-  pag.  I2j8.  —Decand. 
Aftr.  pag.  149. 

.  Aflragalus  orientai! S  ,  maximus^  giaher,  aiopecu- 
nùdcs  yfiore  iuteo,  Tournef.  Coroll.  29. 

.  Cette  efpèce  diffère  Je  Vuftrag^iius  ahpecuroîdes 
par  fts  feuiiles  une  fois  plus  étroites,  oblon^ues- 
hncéolées  ,  pubefcentes  >  par  fes  ftipules  lancéo- 
lées 8f  non  ovales;  par  Tes  calices  bien  moins  U- 
nugîneux ,  à  dents  plus  courtes  )  par  Tes  corolles 
beaucoup  plus  grandes  que  les  calices. 

Cette  plante  croit  dans  l'Oiient.  if 

%6.  ASTliÂGAtE  de  Ponte.  Aft'^agalus  pottticus, 

Pallas. 

Afiragalus  caulifcens  ^  enâus  ,  foliolis  obhngis  ^ 
gmargindth ,  fubkirfuùs  ;  fiipulis  lanceolatis  ;  /puis 
globofis  ,  fefilibus  ;  calicibus  cylindricU  ^  ùtaatis  ; 
dcntibus  ovatis,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pjg.  1159. 
— -  Pall.  Ailr.  pag.  14.  tab.  1 1. 

^.  Ajlrjgaius  oritntalis ,  gfaber  ,  ga  'egd  folîis  ;  ca- 

'phutis  forum  fphàricis  ,  ad  alas  pofitis.  Tournef. 

Coroll.  29. 

« 

Cet  aftragale  t  le  port  des  précédées;  il  s'en 
dUtingue  par  Tes  tiges  prefque  elabres ,  pubefcen- 
tes à  leur  fommet;  par  fes  ieuilles  légèrement  hé- 
ridées ,  point  velues  i  par  fes  calices  cyb'ndriqms  « 
i  dents  très* courtes,  ovales,  aiguës.  Dans  ta  va- 
riété js,  les  folioles  font  glabres ,  plus  longues , 
point  échancrées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Tauride ,  &  la  variété 
^  dans  r  Orient,  y 

87.  Astragale  cotonneux  «  n^  i8.  Jftragalus 
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tomentofus,  Lam.  —  Decand.  Aflrag.  pag.  \%i* 
tab.  29. 

Afiragalus  chrftîanus,  A'ah! ,  Sy  rb.  l.  pag.  ^7. 

AftrjgttUs  (  fnitif  ofus  ) ,  fioribus  axlUdribus , 
fubfejfilibus,  Forskh.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  i}';. 

B.  Stipules  adhérentes  au  pétiole. 
♦  Pétioles  ne  deverant  point  épineux, 

88.  Astragale  ovale.  Afiragalus  c»va/-i. Dec. 

Afiragalus  caulefcens  ,  villofus  ,  peduncuiis  folÎQ 
longioribus ,  ovariis  glabris,  Decand.  Aftr.  p.  iix. 

afiragalus  Ijtifolius ,  orientalis  ,  capitula  oblon^o, 
fore  varia.  Tournef.  Coroll.  28. 

Ses  tiges  font  diffufes ,  velues,  couchées,  her* 
ba^é.s  y  fes  feuilîts  compofées  de  dix  à  onz.'  pai- 
res de  folioles  fcfjles ,  ovales  ,  obtufes ,  vcIucs  j 
les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles  i  le^  fleurs 
jaunâtres ,  réunies  en  un  épi  oyale  «  oblongi  Us 
bradfécs  fétacées,  velues ,  tohVcées  ;  le  calice  cy- 
lindrique ,  à  cinq  découpures  linéaires ,  piumeu- 
fes  ;  l'ovaire  glabre ,  ovale. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie,  if  (^Decand,) 

89.  Astragale  à  tête  velue.  Afiragalus  da-^ 

fyanthus,  PalU 

Afiragalus  caulefcens  ,  ereSus  ,  foliolis  elljpt'cis, 
obtufis  ,  mucronatis  ,  villofis  {  fiipulis  lanceolatis  ; 
fpicis  fubratundo*cafitatis  ,  peduncuiatis  ;  caiichrs 
dcntibus  lanceolatis  9  leguminibufque  ovatO'lanceola* 
tis  ,  villvfis.  Wiild.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1160.  — 
Pallas.  Altr.  pag.  69.  tab.  6f,  &  Itin.  5.  Appcnd. 
n^.  119.  tab.  G.  9.  Ag.  1. 

Afiragalus  eriocephalus.  Waldft.  &  Kiuib.  Plant. 
rar.  Hung.  i.  pag.  4f.  tab.  46. 

Toute  la  plante  eft  pileufe.  Ses  tiges  font  droi- 
tes, quelquefois  prefque  nulles  i  les  folioles  ellip* 
tiques,  obtufes ,  velues,  mucronées;  les  ftipules 
lancéolées}  les  épis  pédoncules,  en  tète  arrondie { 
les  dents  du  calice  lancéolées  ;  les  gouffes  reiflees» 
ovales,  lancéolées,  velucs.  Dans  la  variété  A, qui 
croit  en  Hongrie ,  les  tiges  6:  Ls  pédoncules  l'onc 
rougeâtres. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  &  furie  Cao- 
czCe\if(r.f.) 

90.  Astragale  d'Afrique.  Afiragalus  caprinas. 
Linn.  —  Desfont.  Flor.  aciant.  z«  pag.  181.  — 
Poir.  Voyag.  en  Barb.  2.  pag.  217.  —  Dccand. 
Aftr.  pag.  214. 

91.  Astragale  porte-laine.  Afiragalus  Unigt- 
rus,  Desfonc. 

Aftragalas  oiçauUs  ^  yillofifimës  j  camtfciMS^  fispê 
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hrevîjjimê  ;  ftgumîni&us  ovatis  ^  infiatis.  Desf.  Flor. 
atlant.  z.  pag.  i8i.  tab.  zoi.  —  Willden.  Spec. 
Plane.  }•  pag.  i}xz.  — Decand.  Aftr.  pag.  115. 

Elle  iê  rapproche  beaucoup  de  Yafiragalus  exfca- 
pus  y  mais  Tes  folioles  font  beaucoup  plus  petites  $ 
Tes  flâurs  pédonculées}  ks  calices  lanugineux  \  fes 
goufïès  beaucoup  plus  grandes.  Toute  la  plante  eft 
bUnchâtre,  trèf-velue.  Elle  croît  dans  les  fables, 
fur  la  côte  de  Barbarie.  ^{V-f  i/>  f^ith.  Desfont  J) 

92.  Astragale  fans  tige.  Aft^agalus  exfcapus, 
Linn. 

^flragalus  acauiis  yfoiiolîs  ob/ongisy  obtufis  ,  pi- 
Icjts  ^  fioribus  fabpedunculatis  ^  aggregatis  ;  calicibus  , 
aaprijfo-pilofis^  leguminièus  oblongis  ,  Aznarif .  WiUd. 
Spec.  Plant.  }•  pag,  151Z.  —  Linn.  Mantiff.  27^, 
—  Haller,  Hclv.n®.  415,  —  Pallas,  Aftr.  pag.  78. 
tab.  64.  —  Decand.  AUr.  pag.  176. 

GiauK  montana^  acaulos,  C.  Bauh.  Pin.  347 ^  & 
Proir.  147, 

AftragaloidiS  fiphilitîcd,  Mœnch.  Method*  168. 

Ses  racines  font  épaifles  81:  charnues;  elles  pro- 
duifent  plufieurs  feuilles  compofées  d'un  grand 
nombre  de  folioles  ovales  y  velues  ,  obrufes.  Les 
pédoncules  font  très-courts,  axillaîres ,  velus, 
foGcenant  de  trois  à  huit  fleurs  affex  grandes  «  d'un 
j^iane-clair  ,  difpol'ées  en  épis  ;  le  calice  velu,  i 
cinq  découpures  étroites  j  velues;  les  goufles  ova- 
les ,  fefliles y  comprimées ,  à  deux  loges ,  contenant 
chacune  trois  à  quatre  femences. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes ,  en  SuifTe ,  en 
Autriche,  dans  le  Levant.  ¥  (^./) 

95.  Astragale  ï  fleurs  pubefcentes.  Afira- 
galus  pubifiorus,  Decand.  . 

Aflraga^us  fubacauVts ,  fiorlbus  aggregatis ,  fubfef- 
plihus  i  alis  pubeCcentibus  ,*  Itguminibus  ftffilibus , 
Unaiis.  Decand.  Aftr.  pag.  216. 

Cette  plante  tient  le* milieu  emreVafiragaius  1- 
caprinus  &  le  dafyanthus  ;  elle  fe  diftingue  princi- 
palement par  les  ailes  de  la  corolle,  pubefcentes 
en  dehors.  Ses  tiges  font  extrêmement  courtes; 
(es  flrurs  jaunâtres,  agrégées ,  prefque  feiïiles;  les 
gouifes  felfiles  &  lanugineafes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  if- 

94.  Astragale  traçjacanthoïde ,  n^  59.  Af- 

érj^dlas  tragacanthoides.h^ij).  (Excl.  fynon,  Toum, 
ex  WiUd.  {s'ide  aftrûgalum  deciinatum)  ,  &  fyrtûn: 
Lobei,  ex  Decand.    (  vide  aflragaium   utrigerum  »\ 
var.  ^).) 

9f.  Astragale  à  longues  fleurs.  Afiragalus 
loîigifiorus.  Pall. 

AJIfûgaius  acauiis  y  foiiolis  eliipticis  ^  retujts  yft^-^ 
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pilops  ;  fcapis  ractmofis  ,  paucifioris  ,  folio  duplà 
brevioribus  y  leguminibus  eliipticis  y  infiatis  y  acumi* 

natis  y  gf abris.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1304. 
—  PaU.  Aftr.  pag.  7}.  tab.  60. 

Afiragalm  peduncuUs  radicatis  y  unifions  aut  hi' 
fioris  ,  folio  dimidio  brevioribus  ;  fioribus  longijpmiss 
foiiolis  ovalibuSy  kirfutijpmis»  Gmel.  Sibir.  4*  ?•  7Î* 
tab.  17, 

Cette  plante  me  paroît  fe  rapprocher  beaucoup 
de  la  précédente.  Toutes  fes  feuilles  font  radica- 
les ;  les  folioles  elliptiques  ,  obrufes,  légèrement 
pileufes  ;  les  pédoncules  très-courts  ou  alopgés  , 
félon  les  localités,  plus  ou  moins  velus;  les  fleurs 
jaunâtres,  très-longues ,  peu  nombreufes,  réunies 
en  grappe  ;  les  goufles  renflées,  elliptiques,  gla- 
bres, acuminées^  à  deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  la  Grande-Tartarîe  & 
fur  les  monts  Altaïques.  ^ 

96.  Astragale  utrîculé.  Aftragalus  utriger^ 
Patlas. 

Aftragalus  acauiis  3  foiiolis  oblongis  ,  acuris  ,  pi^ 
lofis  ;  fcapis  ractmofis  ,  paucifioris ,  folio  duplà  bre- 
vioribus; leguminibus  eliipticis  y  infiatis  y  acuminatis  y 

pubefcentibus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  nof,  — 
Pâli.  Aftr.  pag.  75.  tab.  61. 

Afiragalus  utriger  (var.  «,  OV2itus),  foiiolis  ovw 
tis  y  leguminibus  kirfutis.  Decand.  Aftr.  pag.  217. 

jl.  Afiragalus  (  linearis  )  j  foliis  linearibus  y  legw 
minibus  fulhirfutis.  Decand.  1.  c. 

Afiragalus  fyriacus.  Lobel.  Icon.  1.  tab.  79. 

Ses  racines  prodaifent  des  feuilles  compofées  de 
foUol-^s  oWongues,  pileufes,  aiguës.  De  la  bafe 
des  pétioles  fortent  des  hampes  une  fois  p!us  cour- 
tes que  les  feuilles  .  foutenant  une  petite  grappe 
de  fleurs  jaunâtres.  Les  goufles  font  pubefcentes, 
renflées  ,  elliptiques,  acuminées  ,  prefqu'unilocu- 
laires.  Dans  la  variété  «,  les  folioles  font  ovales, 
les  goufles  hériflees.  Dans  la  variété  /&,  les  folioles 
font  linéaires. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  dans  la 
Tauride  &  en  Syrie,  if. 

97.  Astragale  ligneux.  Afiragalus  iignofus. 
Decand, 

Afiragalus  caulefcens ,  iignofus  y  cinereut ,  legumi- 
nibus ville  fis  y  comprefps  yfejfilibus,  Decand.  Aftrag. 
pag.  218.  tab.  39. 

«,  Afiragalus  (  procerîor  ) ,  caule  ereSo  ,  pedm-' 
culis  brcvibus.  Decand.  ).  c. 

fi,  Afiragalus  (  minor  ) ,  cault  fere  nullo  ,  pedun- 
cuUs foliis  fubaqualibus.  Decand.  1.-  C. 

Aftra^oius  utriger  y  far.  ^.  PalUs,  Aftr.  pag.  jG. 
tab.  62^  fitj.  B.        »  • 
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Ses  racines  (  ainfi  oue  fes  ctges  lorfque  cette 
plante  en  eft  pourvue)  fonc  ligneufes;  fes  fwuiiles 
velues  f  comporées  d'un  grand  nombre  de  folioles 
petites  «  linéaires  >  obcufes ,  couvertes  de  poils 
cendrés^  Les  pédoncules  font  très-courts  dans  la 
variété  ««'prefque  de  la  longueur  des  feuilles  dans 
Celle  5.  Les  fleurs  font  jaunâtres ,  droites ,  alT^z. 
grandes;  les  calices  très-hérifles ;  les  gouffes  ve- 
lues,  comprimées  ^  feflTiles. 

Cette  plante  croit  en  Afie  ^  dans  la  Syrie.  ¥  (  ^* 
yi  in  kcrb.  Desfont.  ) 

98.  Astragale  douteux.  Afiragalus  duhius. 
DecanJ. 

Aftragalus  lignofus  ,  tjçfiapus  ,  vîllofo-cintreus  , 
legwninihiu  villops  ^  c9mprejlis  ,  fimi-bilocularibus  , 
ftjfiiibus,  Decatid.  Afir.  pag.  119. 

5  }  AfiragaU's  (hMchloxxtïtïAs)  ,  acauUs ^  folio 

lis  ohlongis  ,  obtufis  ,  pubefcemibus  ;  fcapis  fubbijio' 
ris  y  folio  duplo  brevioribus  ,  declinatis  ;  Uguminibus 
0bLngis  ^  acuminatis.  Wflld.  Spcc.  Piant.  5.  pag. 
I  jiol  —  Pall.  Ailr.  pag.  76.  tab.  61.  fig.  A. 

Cette  plante  eft  ligneufe^  couverte  de  poils 
cendrés ,  dépourvue  de  tiges  $  fes  Veuilles  compo- 
fées  d'environ  dix-neuf  à  vingt-une  paires  de  fo- 
lioles oblongues ,  obtufes  ,  blanchâtres  ,  pubef- 
centes  ;  les  pédoncules  très-courts ,  quelquefois 
recourbés  après  la  floraifon^  n'ayant  très-fouvcnt 
que  deux  ou  trois  fl.urs  blanchâtres  dans  la  variété 
«  jauDts  dans  celle  ^.  Les  goufTes  font  compri 
mées,  ve'.ucs^  fcffiles ,  i  deux  demi-loges. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  8e  la  Tar- 
tarie.  T> 

99.  Astragale  â  feuilles  de  nummulaire , 
n^.  40.  Afiragalus  nummularius,  Lam.  —  Decand 
Attr.  pag.  22.1.  tab.  1 1.  fig.  i.  —  Vahl ,  Symb.  1. 
pag.  60. 

100.  Astragale  grifatre.  Afiragalus  cineraf 
<€ns,  Décand. 

Afiragalus  fubcauUfans ,  cineno-^illofus  «  florihus 
fubfcjfilibus  aut  ptdunculatis ,  calicibus  quinqutUnia- 
tiSf  Uguminibus  femibilocularibus.  Decand.  Allrag. 
pag.  111. 

m,  Afiragalus  (  radicifloros  )  ^  fioribus  radicalibus 
fubfiftUbus,  Decand.  1.  c.  ub.  40. 

^.  Afiragalus  (brevipes)y  fioribus  peduncu/atis  ^ 
capitatis  y  pedunculo  foliis  breviore^  Decand.  Le. 
tab.  40.  fig.  1. 

y.  Afiragalus  { longîpes  ) ,  fioribus  pedunculatis  ^ 
capitatis  j  ptdunculo  foliis  longiore,  Decand.  Le. 
tab.  40.  fig.  2. 

Cette  e([>èce  j  couverte  de  poils  cendrés  &  gri* 
litres  9  varie  dans  (es  proporrioos  :  taaiot  fes 
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fleurs  font  ri  Jicales ,  prefque  feflîles  ;  tar.t6t  clks 
font  pédonculees,  ramalTie^tn  tète.  Le  pei  'Hc  ..e 
;(l^  ou  plus  courte  ou  plus  long  que  leb  t'cui  ..s. 
Quand  il  cxifte  des  tigeî ,  elles  lont  coiirtts,  il- 
cendantes.  Quelque  fois  les  folioles  ftm:  p'us  r.- 
tites  &  plus  làche^  ;  les  fleu'S  d'un  blanc-  aura:  tj 
Its  calices  marques  de  cinq  lignes  failLntesj  Ls 
gouifes  à  demi  biioculaires. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  Tf 

loi.  Astragale  à  épis  cylindriques.  Aji'a- 

galus  cylinâraceus,  DcCand. 

Afi'agdlus  acaulis  ^  incano-fericeus  ,  foiiclis  r/  >- 
tico-ovatis  ,  fpicis  cylindraceis ,  braScis  cdict  /.«• 
gioribus.  Decand.  Aftr.  pag.  223. 

Afi'agalus  orientalis  ^  filiis  vicié  incanis  ;  cjile 
mudo  ,  creSo  ;  fioribus  iuteis.  Tourn.  Coroll.  28. 

Ses  racines  produifent  des  feuilles  couvenes 
d'un  duvet  d'un  blanc-foyeux  ^  compoféesde  fo- 
lioles ovales  3  elliptiques.  Ses  pédoncules  fe  termi- 
nent par  des  épis  cylio  iriques  ,  chargés  de  flfuis 
jaunes»  entre-mêlées  de  bradées  plus  longues  que 
le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient.  7f 

102.  Astragale  globuleux.  Afiragalus glùbo» 
fus.  Vahl. 

Afif-itg  î/^i  acaulis  ,  fcapis  creBis  ,  folio  lonfhn* 
bus  i  ca-^itulis  globojU  y  braâcis  linearibus  ,  caL:tm 
âquantibus.  Vahl  »  Symbol,  i .  pag.  (jo.  -"  Decand 
Aftr.  pag.  224. 

Afiragalus  orientalis  i  foliis  vicia  argenttis  ;  cdJe 
nudo  j  ereito  ;  fioribus  Iuteis.  Toùrn.  Coroll.  28. 

Il  fort  de  fes  racines  des  feuilles  compofé^s  <le 
folioles  elliptioues  ,  d'un  blanc-argenté.  Les  pe* 
doncules  font  droits,  plus  longs  que  les  feuilles  « 
foutrnant  une  tête  globuleufe  de  fleurs  jjun.s, 
entre-:iié!ées  de  buâées  linéaires^  de  îa  longueur 
du  calice. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ^ 

103.  Astragale  houblon.  Afiragalus  lufuUeut. 
Pallas. 

Afiragalus  acaulis ,  foliclis  ohlongis,  ema'gituL'is, 
canis  i  fcapis  ereHis^  folio  brevioriùus  ;  fioncu  o^ 
bofo^apitatis ;  calicibus  fruBifetis ^  globofis,  inp»*::', 
lanaiis.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1310.— -F^l* 
AUr.  pag,  17.  tab.  15  j  &  Itin.  j.  Append.  n*.  m» 
—  Decand.  Aftr.  pag.  224. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  cofDpofécs  de 
folioles  oblongues ,  blanchâtres  j  piieufcs^  echjn- 
crées  ^  les  pédoncules  redreffés  ,  plus  courts  ^l^ 
les  feuilles }  ils  foutiennent  des  fleurs  jaunes,  reu- 
nies  en  léte  globuleufe.  Les  calices  font  anguleux» 
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trës-pîleiix ,  biougineux ,  renflés  i  l'époque  de  la 
iruâ  fi ca lion. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fablonncufes 
de  la  Sibérie.  ^ 

104.  Astragale  hériffé.  Jfi  agaLs  hîrfaus. 
Aahl. 

Afiragalus  acaulis  ,  foliolls  tlllpticis  ^  incanis  y 
f:iiyis  ereciis  y  folio  lon^ioribus  ;  fiurhus  globofo  ca- 
yiidtis^  leguminihus  ovaûs  y  lanaeis,  WillJ.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  ijoy.  —  Vahl,  Symbol,  i,  pag.  59. 

Afiragalus  orient  a  lis  ,  candidîjftmus  6?  tomtntofus, 
Tournef.  CorolL  59. 

Sts  feuilles  font  blanches  ^  foyeufes ,  compofées 
de  quatre  paires  de  folioles  elliptiques,  un  peu  ai- 
guës; les  ilipules  membraneufes ,  larcéolaes  i  Its 
pédoncules  pubefcens,  cannelés  j  pîus  longs  que 
les  feuilles  ,  foutenant  des  fleurs  jaunes  en  épis , 
prerqu'en  léte  5 1  s  calices  velus  ,  à  cinq  dents  lan- 
céolées. Les  goufles  font  ovales ,  un  peu  arron- 
dies ,  très-lanugineufeSj  plus  grandes  que  le  calice ^ 
a  deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ^ 

loc  Astragale  du  Liban.  Afiragalus  lihanotîs. 
Wiild, 

Afiragalus  acaulîs  ^  fcapis  folia  équantihus  ;  fior't- 
hus  ovato-fpicatis  ;  leguminihus  ovaiis  ,  triquttris  , 
comprejfis  ,  acutis  ^  villofis,  Wiild.  Spec.  Planc.  3. 
P-îg.  1308. 

Afiragalus  lanatus,  Labill.  Syr.  i.  pag.  II.  tab. 
10.  —  Lam.  111.  tab.  623.  fig.  2, 

Toutes  les  feuilles  font  radicales ,  compofées  de 
cinq  à  onze  paires  de  folioles  ovales,  tomenteu- 
fes,  feffiles.  f.es  Ilipules  font  pileufes , lancéolées; 
les  pédoncules  cylindriques,  pileux»  afcendans, 
de  la  longueur  des  feuilles;  le  calice  oblong,  tu- 
bulé,  à  cinq  dents  inégales  ;  la  corolle  jaunâtre  ; 
les  gouflts  lanugineufes,  à  demi  en  cœur,  trigo- 
nés,  un  peu  comprimées*  à  demi  biloculaires ,  à 
deux  valves. 

Cette  plante  croît  fur  le  mont  Liban,  où  elle  a 
été  découverte  par  M.  de  Labillardière.  :j:  (  ^,/ 
in  htrb^  Desfont,  ) 

106,  Astragale  en  maflue.  Afiragalus  clava- 
tus,  Decand. 

Afiragalus  fulf acaulis  ,  încanus  ,  foliolis  rotundo^ 
ovatis  ;  Itguminibus  ereBis ^  glahris  yfukcLvatis^fu- 
perne  iacurvis»  Decand.  At^r.  pag.  230.  tab.  44. 

M  Afiragalus  (  longibraâeatus  ).  Decand.  L  c. 

Afi-agalus  încanus f  filiquâ  incurva,    ampliffimo 

'folio.  Tournef. 


A  s  T  517 

f.  Afiragalus  (brevibraâeatus).  Decand.  L  c* 

Afiragalus  (  cinereus  )  ,  acaulis  ^  foliolis  elliptico^ 
fubrotundis  ,  fericeo-canis  y  fcapis  ereclls  ,  folio  loti" 
giorihus  ;  foribus  fpicatis  ^  cernuis*  Wilid.  Spec. 
Plant.  3-  pag.  131J. 

Afiragdlus  orienta  lis  ,  fulio  fubrotundo  ,  incano  / 
fiore  ex  viridi-fiavefcente. 

Ses  tiges  font  très-courrç^s  ,  prefque  nulles  ;  fes 
f-uilles  compoféc^s  d'environ  fijc  à  huit  paires  de 
folioles  ovales  ,  arrondies  ,  blanchârres,  luifantes, 
foyeufes  ,  obtufes ,  longues  d'un  d^mi-pouce;  les 
flipîiles  oblongues ,  acuminées  ;  les  pédoncules 
droits,  plus  lonç'S  que  les  feuilles,  foutenant  un 
épi  oblong;  les  fleurs  jaunâtres  ,  inclinées  ;  les 
braâéesun  peu  arrondies  ,  beaucoup  p'us  pérîtes 
&  plu^  courtes  dans  la  vuiéié  ^.  Les  gouif^s  font 
droites,  glabres,  prefqu'eo  madue,  recourbées  i 
leur  partie  fupérieure. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  :^ 

107.  Astragale  recourbé,  Afiragalus  incur» 
vus.  Dcsfont. 

Afiragalus  acaulis ,  foliolis  elliptîcîs  ,  incanis  ,* 
fioribus  capitatis;  leguminibus  ereciis  ,  arcuatis  y  gla- 
bris  y  incrajfatis.  Dêsfont.  Flor.  atlant.  z.  pag.  i8z. 
tab.  103* 

Rapprochée  de  V afiragalus  încanus  ,  cette  cf- 
pèce  en  diffère  par  fes  gouiïes  beaucoup  plus 
épaifles.  Ses  feuilles  font  compofées  de  fept  \ 
douze  paires  de  folioles  ferrées  ,  blanchâtres , 
ovales  ou  elliptiques;  les  pédoncules  (triés  ,  pu^' 
befcens  ;  les  fleurs  d'un  pourpre-pâle,  fefllles  , 
ramafl'ées  en  tête  ;  le  calice  tubuleux  ,  \  cinq  pe- 
tites dents  aiguës.  Les  gouffes  font  droites,  gla« 
bres,  épai(r.'S«  arquées. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fablonneu* 
fes  ,  aux  environs  d'Alger,  y  (  V.f  în  kerà,  Dcsf) 

ic8.  Astragale  blanchâtre ,  n°.  50.  Afiraga- 
lus încanus.  Linn. 

109.  Astragale  pendant.  Afiragalus pendulus^ 
.  Decand. 

Afiragalus  acaulis  ,  încanus,  foliolis  rotundis  ,  fip" 
ribus penduUs.  Decand.  Aftr.  pag.  252. 

Afiragalus  orient  ails ,  folio  fabrorundo,  canefcituef 
flore  purpureo  ,  magno.  Tournef.  CorolL  18. 

Toute  cette  plante  eft  blanchâtre ,  pubefcente* 
dépourvue  de  nge;  les  folioles  arrondies»  les  fleurs 
aflez  grandes  ,  pendantes  t  de  couleur  purpurine. 
Elle  croit  dans  l'Orient.  7f 

iio.  Astragale  à  feuilles  rondes.  AfiragetUt 
nummularoîdes,  Dec^nd. 
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Afiragalus  (nuaimularius  ),  acaulU y  fclio*is  eU 
hptico'orbiculdtis  ^  incatiis  ;  pedunculis  folio  longlo" 
ribus  ;Jlonbus  capitàus  ;  legumiaibus  ohtufis  ^  tereti" 
bus ,  Jericeit.  Dtsf.  Flor.  atlanc.  i.  pag.  i8i.  tab. 
204.  (Exciuf  Jynon,  Lam,&  Tourn,)  —  Decand. 
Afir.  pag.  253. 

Afiragalus  rotundtfoUus.  Willden.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  13 17. 

Cène  efpèce  fe  diftingue  de  Yafiragalus  nummu^ 
larius  par  Tes  folioles  blanchâtres  «  un  peu  ellipti- 
ques *y  par  fe$  fleurs  d'un  rofe-pâle ,  réunies  en  une 
tête  un  peu  prolongée  en  epi  ;  par  Tes  gouiTes 
courtes ,  foyeufes  ^  obtufês  ^  fans  pointe ,  ventrues. 
Elle  a  été  découverte  par  M.  Desfontaines  dans  les 
fables  y  proche  Sbiba  ,  au  royaume  de  Tunis,  'if 
^V'.f,  in  herb.  Dtsfont,  ) 

III.  Astragale  â  groflfes  racines.  Âftmgalus 
piacrorhi^us.  Cav. 

Afiragalus  acaulis  yfoliolis  ovatîs  y  acutis ,  inca^ 
nis  ;  fcapis  folio  longioribus  ;  fioribus  fpicatis  ;  Ugu^ 
minibus  obùvatis»  venzricfijis y  pubefcentibus;  acumine 
uncinato,  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  1517.  — Ca- 
van.  IcoQ.  Rar.  1.  pag.  18.  tab.  133. 

Cet  aftragale  fe  rapproche  beaucoup  du  précé- 
dent. Il  eft  remarquable  par  fes  grofles  racines  i 
par  fes  gouiTes  furmootées  d'une  pointe  courbée 
en  hameçon.  Ses  folioles  font  ovales ,  blanchâtres^ 
aiguës;  fes  pédoncules  plus  longs  que  les  feuil- 
les} fes  fleurs  en  épis  i  l'étendard  de  la  corolle 
alongé  y  de  couleur  pourpre  y  ks  goufles  ventrues  j 
en  ovale  renvetfé.  ^  Il  croit  en  Efpagne. 

1 1  z.  Astragale  anguleux.  Afiragalus  angulo^ 
Jus,  Decand. 

Afiragalus  acaulis  ,  incanus  ,  foliolis  ovaiis  ,  mu" 
tronatis  ;  Lguminibus  glabriuf,uiis  y  patulis  y  fubtri» 
gonis,  Decand.  Aflr.  pag.  234.  tab.  45. 

Ses  feuilles  font  radicales^  bIiQchâtreS>  com- 

f>oféesde  neuf  a  treize  folioles  ovales^  mucronées  s 
es  fleurs  purpurines ,  felfiles  y  disantes ,  difpofées 
en  un  épi  lâcne }  les  goufles  étalées  ^  prefque  gla- 
bres j  un  peu  trigones. 

Cette  plante  a  été  recueillie  en  Syrie  par  M.  de 
labiilardière.  y  (  K.  /.  in  herb.  Dtsf,  ) 

.H  3.  Astragale  a  feuilles  larges ,  n*.  53.  Af- 
iragalus latifoUus,  Làm.  —  Decand:  AHr.  pag.  23. 
tab.  24.  fig.  I  j  2. 

IJ4.  Astragale  de  Montpellier ,  n®.  51.  Af- 
iragalus monfptjfulanus,  Linn.  —  Desf.  Flor.  atlant. 
2.  pag.  i8r.  — Curtis,  Botan.  Magaz.  tab.  219. 
^  Scopol.  Carn.  2.  pag.  77.  tab.  45. 

itf.  AsTRAGAi.£  alongé.  Aftrafalus  elongatus, 
Willd. 
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Afiragalus  acaulis  ,  foliolis  cUîpticls  ,  acutis ,  r*. 
'  nO'puhefcentib'us  ;  fcapis  raccmofis  ,  treâis ,  folio  /t.> 
gioribus  ;  Uguminibus  oblongis  y  duris ,  acutis  y  pilo* 
fis  y  pcndulis,  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  1314. 

Ses  feuilles,  longues  d'un  demi-pied  y  font  com* 
pofées  d'environ  quatre  paires  de  folioles  blm- 
châtres  y  pubefcentes  ,  elliptiques  y  aiguës,  cou- 
vertes  de  poils  couchés;  Il  foliole  terminale  p:di. 
cellée  5  les  ftipules  velues ^  ovales  y  acumioées  *,  les 
hampes  longues  d'un  pied ^  legéremeut  pileufes 
poiiit  firiées  ;  les  gonfles  pileufes  ,  oblonges ,  perr 
dantes  j  très-dures  ,  mucronées  y  i  deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  la  Galatie.  '^  (  Willd,) 
îi6.  Astragale  à  goufles laineufes.  Aflrafiûîus 

criocarpus.  Ddcdnd. 

Afiragalus  acaulis  y  foliolis  legûminibufqut  villofsy 
vcxillo  longijjîmo,  Decand.  Aflr.  pag.  237.  tab.  47. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales  «  comp^C^^esde 
dix  à  treize  paires  de  folioles  velues  i  les  fleurs  pur- 
purines »  droites ,  fefliles«  très-ferrées  y  réunies  en 
un  épi  oblong  i  l'étendard  de  la  corolle  trèk  alon^:- j 
les  goufles  velues.  On  ignore  le  lieu  natal  de  cttte 
plante.  (Decand.) 

I  !?•  Astragale  pied  de  lièvre.  Afiragalus  U' 

guroides,  Pall, 

Afiragalus  acaulis  yfoliolis  lanceolatis^  canis;fcA- 
pis  adfcendentibus  ,  folio  l^evioribus ;  fioribus  ^o- 
bofocapitatis  ;  calicibus  fruàiferis  ,  giobofu ,  inji,nis  , 
pubefcentibus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1309.— 
Pall.  Itin.  3.  Append.  n**.  120.  tab.  CC.  fig.  3-  — 
Decand.  Aftr.  pag.  238. 

Afiragalus  lagurus,  Pall.  Afir.  pag.  18.  tab.  i^. 

Cette  plante  eft  couchée,  étalée,  pileufe,  faci 
tiges  s  fes  feuilles  compofées  de  folioles  blanchi- 
très  y  lancéolées  ;  les  pédoncules  afcendans  y  plus 
courts  que  les  feuilles  y  foutenant  un«  tête  plo- 
buleufe  de  fleurs  purpurines  $  les  goufles  font  ren- 
fermées dans  le  calice  renfle  y  pubefcent,  çloba- 
leux.  Elle  croit  dans  la  Sibérie,  aux  lieux  arides,  x 

1 18.  ASTRAGALB  i  veflîes.  Afiragalus  phyfûies, 

Pall. 

Afiragalus  acaulis  y  foliolis  ovatis  ,  gUuctfcatU' 
bus  ;  fcapis  folio  longioribus  ;  fioribus  capitatu  i  *f 
guminibus  infiatis  y  globofis  y  membranaais ,  £('•''''■  ^* 
Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1505.  —  Miil.  Diâ 
n®.  9.  —  Pall.  Itin.  2.  jpag.  474,  &  Aftr.  pag-i- 
tab.  j8.  —  Decand.  Altr.  pag.  239.  tab.  4S. 

«.  Afiragalus  (  Wolgenfis  )  ,  foliolis  ^èhtfs , 
fcapis  declinails.  Pall.  I.  C.  tab.  fo.  fig.  .\. 

^.  Afiragalus  (taurîcus) ,  nueis  caultfcens,  C- 
liolis  ovdUkus  y  nunurofioribus  ;  Jcapo  reâo,  Pû^^t 
i  L  C.  B.  fig.  I. 
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y-  Afirrgalus  (a'taicus),  feiiolh  angufliorîhus  , 

nnrTierofivnhus  ijcapis  trcâîs,  folio  iongionàus.  Pall. 
1.  c.  fig.  i. 

J".  ?  Afiragalus  (  «hfycarpus  ) ,  Uguminibus  tana- 
tis,  Decaml.  Allr.  pag.  2^1. 

Cette  plante,  très-variaWe,  a  fes  folioles  ovales, 
un  peu  glauques  5  fcs  péd<.ncules  plus  longs  que  les 
ttiiilies  ;  fes  fleurs  purpurines  ,  raniaffées  en  ter-  ; 
f  s  goulîes  glabres  ,  rcfiflées  ,  gloSuleufcS  ;  les 
roilts  ir.embraDeufes.  Dans  îa  variété  «la  plante 
eU  plus  gréle  ;  Its  foiioles  oblongues,  an  norr»b:e 
dt  treize  à  dix-fepr  5  les  pédoncules  inclinés  La 
variété  5  eft  pourvue  d  une  tige  courte  ,  de  folio- 
l.s  ovales 3  irès-nombreufes.  Les  pédoncules  font 
droits  :  ils  font  plus  longs  que  les  feuilles  dans  la 
plante  y  5  les  feuilles  plus  étroites  ,  très-nombreu- 
fes.  La  variété  ^,  qui  eft  peut-ê:ie  une  efpèce 
diftinâe^  a  fes  gouffes  pubefcciites. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  &  dans  la 
Cherfonèfe  taorique.  ^ 

1 19.  Astragale  tefticulé.  Afiragalus  ufilcula- 

Ajlragalus  acaulis  ,  foliolis  lanceolatts  ,  ftrlcto 
cnnis  ;  fioribus  radlcalii>us  fuhfejplibus  ,  aggregatîs  ; 
iiguminibus  ovatis  ,  ventricofis  ,  alb^^  tomentojis» 
\V  illd.  Spec.  Plant.  ^.  pag.  1320.  —  Pall.  Aftrag. 
pag.  82.  tab.  67. 

Alî'^ûgaLis  fubacauiîs  ,  fioribus  radtcatis  ,  nume- 
rofii^fubftjjilibus.  Gmel.  Sibir.4  pag.  jl,  (  Excluf. 
xariet,  & fynon.  Buxb.)   ' 

Ses  folioles  font  lancéolées  ,  couvertes  d'un 
duvet  blanchâtre  &  foyeux  ;  les  fleurs  radicales, 
prrfque  feiTiles,  agrégées,  affez nombreufes^i  les 
fleurs  purpurines  >  Us  ailes  bordées  à  leur  fommet  j 
les  pouflTes ovales,  ventrues,  blanches,  coronneu- 
fes.  lîlle  croit  fur  les  bords  de  la  mer  Cafpienne^ 
dans  les  fables  limoneux.  7f> 

110.  Astragale  à  courte  carène.  AfiragaUs 

brcvicarinatus.  Decand. 

Afiragalus  acaulis  ,  puhefcens  ,  fcapis  fabtrifioris  ; 
fvl:is  brevioribus  ,  calice  fcmiquinqutfido  ,  carinâ  brc' 
vijfimâ.  D<fcand.  Aftr.  pag.  2 14.  tab.  49. 

Cette  plante  eft  toute  pubefcente ,  fans  tiges; 
fcrs  folioles  au  nonnbre  de  onze  :  de  leur  centre 
s'élèvent  quelques  pédoncules  plus  courts  que  les 
feuilles  ,  munis  de  deux  ou  trois  fleurs  terminales. 
Le  calice  eft  à  demi  divife  en  cinq  dents  ;  la  co- 
rolle purpurine  j  h  carène  tiès-courre  ;  les  goufles 
colonçues ,  hérilïees ,  comprimées.  Elle  croit  dans 
la  Sibérie.  :f  (Decand,) 

121.  Astragale  percepierre.  Afiragalus  ntpî- 

fraguJ.  Pall. 
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Afiragalas  acaulis  ,  foliolis  vblongis  ^  ohtups  y  pi" 
lofo-puhefctniibus  ;  fioribus  brève  fcdunculaiis  ,  ag^re^ 
g^tis  ;  Itguminibus  cblongis  y  acutis  y  lartJtis.  Wllld. 
Spec.  Piant.  3.  p2g.  1310.  —  Pdll.  AHr.  pag.  86. 
tab.  70. 

Ses  folioles,  au  nombre  de  vingt,  font  oblon- 
gues ,  ubfufts  ,  pile  ufrs  ,  pubefcentes  ;  fcs  pédon- 
cules tiès-coijris  5  pjef^iie  nus  ;  les  fl:urs  purpu- 
rines ,  agré^^ées ,  ramiil^^es  en  tête  ;  l*s  calice* 
inégalement  dentéij  les  go'fîcs  ovales  oblongues  » 
prelque  trigonts ,  lanugineu!€S. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochars  arides  de  U 
Tauride.  if 

122.  Astragale  à  feuilles  de  dolichos.  Aftra» 
galus  doUchophyllus.  Pall. 

Afiragalas  (  diffiifus)  ,  acuieis  ,  foVolis  lanccoia- 
tis  y  acutis  ,  piiofo-pubefccnticu!  ;flori!iusfuiftJfiliaus^ 
ûggregacis  ^  ca/icin'S  deniibus  fubulatis  y  pilojis  ;  le- 
guminilms  oblongis  ,  fu'^triquctris  ,  lanatis,  Willd'  n. 
Spec.  Plant,  pag.  1321.  — Pallas,  Aftr.  pag.  l^.. 
tab.  68. 

Ses  racines  produîfent  des  feuilles  compofées 
de  folioles  lancéolées,  pileufes^  aiguës^  pubef- 
centeî.  Les  pédoncules  font  très-courts,  prefquo 
nuls)  les  fleurs  p.iles ,  agrégées;  les  dents  du  ca- 
lice fubulées ,  pileufes  5  les  goulTes  oblongues ,  tri- 
gones,  lanugineufcs. 

Cette  plante  crcît  dans  la  Grande- Tartarie  & 
fur  les  bords  de  la  mer  Cafpienne.  if. 

123.  Astragale  galaâite.  Afiragalas galaâius. 
Pall. 

Afiragalas  acaulis  ^  foliolis  oblongis,  acotisffub' 
fcriceis  ;  fioribus  fubfejjili bus ,  afgrcgatis  ;  legum/ni" 
bus  ovaiis  ,  dif permis  ,  calice  inclujis,  Willd.  Spec. 
Plant,  pag.  1321.  —  Pall.  Aftr.  pag.  88.  tab.  69. 

Afiragalus  repens  ,  harbà  Jovis  ,  acaulos  ^  ftrmk 
polyanthos,  Amm   Ruth.  12a 

Ses  folioles  font  oblorgues,  aigtiës,  mi  peu 
btaochâtres ,  foyeufes  y  au  nombre  de  quinze  ;  les 
fleurs  d'un  blanc  de  lait ,  agrégées  >  prefque  feP> 
files  \  le  calice  velu  ;  les  gouffes  ovales,  petites ^ 
renfermées  d.ins  le  calice ,  à  deux  femences.  Elle 
croit  dans  la  Sibérie,  "if. 

124.  Astragale  noirâtre.  Afiragalus  nigrefcens^ 
Pall. 

Afiragalus  procumhens  ,  fubcaulefceas  ,  fii puits  ca^ 
licibufque  ni^ro  villofis  ;  pedun cuits  axillarrbus ,  bi" 
fioris;  leguminibus  maximis  ,  oblongo-infiatis  y  puhef* 
centibus  yunilocularibus.  Pall.  Aftr.  pag.  6y.  tab.  J^. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  iijj.  —  Decand. 
Aftr.  pag.  241. 

Sâs  racines  produifent  plufiesrs  p%t%  tiès-coir* 
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ces  &:  couchées.  Ses  feuiiles  font  compofées  de 
quatre  ou  cinq  paires  dâ  folioles  oblongues  ,  hé- 
riflees  de  poils  blancs.  Ils  font  noirs  fur  les  (lipules 
fc  les  calices.  Les  pédoncules  font  axilbires^  plus 
courts  que  les  feuilles  «  terminas  par  deux  fleurs 
violettes.  Les  goufles  font  grandes ,  longues  d'un 

Kouce  ^  oblongues,  renflées  ^  aiguës^  à  une  feule 
>ge  j  couvertes  d'un  duvet  brun. 

Cette  plante  croît  dans  la  Ruffie.  of 

iiy.  Astragale  à  tige  courte.  Afiragalus pu- 
milto,  Pall. 

Ajlragalus  fuhcaulefcens  ,  ptoftratus  ,  folzolis  ii' 
ntari'lanceoiatls  ,fu6tùs  canis  ;  pidiinculis  hrevijjimis , 
bifioris  ,  folio   brcvioribus.  Willd.  Spec  Plant.  5. 

pag.  1197.  —  Pall.  Aftr.  pag.  67.  tab.  jj.  — 
Decand.  Aftr.  pag.  241. 

Cette  efpèce  a  une  t'ge  couchée ,  très-courte. 
Ses  Ceuilles  font  compofées  de  (quatre  paires  de 
folioles  petites  j  lin'aires-lancéolees,  blanchâtres 
en  deflous  i  les  pédoncules  plus  courts  que  les 
feuilles,  terminés  par  deux  fleurs  purpurines,  aflez 
grandes.  Elle  ci^oit  dans  les  iles  Curiles.  ^ 

\i6.  Astragale  uniflore.  Afira^alus  unifiorui, 
Decand. 

•  Afiragalus  fuhacaulis  ,  llgnofus ,  glaber  ^  fiiputis 
vaginantibus  j  fiorjbus  axillaribus  ,  folitariis  ,  fub- 
feffiUbus»  Decand.  Aftr.  pag.  244.  tab.  50. 

Ses  tiges  font  lif^nrufcs  ,  très-courtes,  nom- 
breufes  $  fes  feuilles  ghbres  ;  les  fleurs  axillaires  > 
folitaires ,  prefque  felTiles.  Elle  croit  fur  les  hautes 
montagnes  du  Pérou.  T) 

127.  Astragale  pygmé.  Afiragalus  pygmAus. 
Pall. 

'  Afiragalus  cauUfcens ,  prcfiratus  ,  Itguminîbus  ex- 
Jcapis  ifolitariis  ^  obiotigo^acuminatis ,  infiacis  ^  uni" 
locularibus,  Pallas  j  Aftr.  pag.  66.  n^.  54.  —  Decand. 
Aftr.  pag.  244.  —  Willd.  Spec.  Plant.  }.  p.  1298. 

Cette  plante  eft  fort  petite;  fes  tiges  couchées, 
très-courtes  \  les  folioles  pileufes  ^  lancéolées  ;  les 
fleurs  prefque  feffiles ,  foliuires ,  axillaires  ;  les 
gonfles  oblongues^  lancéolées»  pubefcentes,acu- 
mitiées ,  renflies^  à  une  feule  loge.  Elle  croît 
dans  la  Sibérie.  ^ 

♦  *  Pétioles  piquons  y  njfemhlant  a  des  épines  ,  /»</- 

*  pfians  aprh  la  chute  des  folioles.  Tr  AGACANTH  A. 
Tournef. 

128.  Astragale  trigone.  Afiragalus  trigonus. 
Decand. 

Afiragalus  fioribus  folitariis ,  fubfiipulis  non  latenr 
tsbus  ;-  leguminibus  trigonis  «  acuminatis.  Decand* 
Aftr.  pag.  186. 

.  Z4«V«M«lAtf  ^yptia  ^  minor,  argtnua  ,  folio  pu- 
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milo ,  tuteo  fiorci  filiquâ  tngonâ ,  pyramidali,  Lippi. 
-*  Herb.  Vaiil. 

Les  tiges  font  ligneufes^  épaiftesi  tortieuftsi 
fes  rameaux  courts,  ramaftesen  gazons lanugiDcuxj 
les  pétioles  dvrs^  ligneux  »  anguleux  ^  garnis  Je 
petites  folioles  ovales^ blanchâtres, laineufes, ca- 
duques. Les  fleurs  font  jaunes,  fefhles, folitaires, 
axillaires  ;  le  calice  cylindrique  &  pub2rcenti  la 
carène  obtufe  ,  de  la  longueur  des  ai'es  i  les  goudes 
droites^  trigones ,  pubefcerteSj  à  deux  loges;  crois 
petites  femences  noirâtres  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  en  Egypte.  1> 

129.  Astragale  à  fruit  caché.  Afiragalus  cryp- 
tocarpos.  Decand. 

Afiragalus  fioribus  folitariis  ,  axillaribus,  UtentU 
bus  yfoliis  fiipulifqfu  glabris  ;  leguminibus  ovjtut 
kirfutis.  Decand.  Afir.  pag.  187. 

Tragacantka  orientalis^  humillima  ^  foliis  vlcU  ^ 
cofiA  purpurcâ.  innafcentibus ,  Tournef.  Coroll.  29. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  courtes,  glabres,  li- 
gneufesj  des  folioles  linéaires,  aiguës^  cres-glj- 
bres.  Les  fleurs  font  folitaires,  felfiles,  axillaires  i 
les  gouftes  petites ,  ovales  ,  caciiées  fous  les  fti* 
pules,  velues ,  à  deux  loges  ;  le«  femences  petites, 
,  folitaires  dans  chaque  loge.  Elle  croit  en  Arme» 
nie.  1> 

ijo.  Astragale  barbe  de  Jupiter.  Afiragalus 
barba  Jovis,  Decand. 

Afiragalus  (  microcephalus  )  ,  frutefcens  ^petioUs 

fpinefcentibus  ;foliis  quadrijugis  ;  foliolis  lanccohtis , 

incanis ,  mucronatis  ;  fioribu*  ajiillarihus  ^  fiffi!tbi.j , 

fubcapitatisi  ca  lier  bus  lanatis»  Willd.  Spec.  Plant. 

3.  pag.  I3J2.  —  Decand.  Aftr.  pag.  188. 

Tragacantka orientalis  humillima^  argentea^barhà 
Jovis  folio,  Tourn.  Coroll.  29. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  diffufes ,  rrès-rameufes , 
longues  d'environ  un  demi-pied  s  les  feuilles  corn* 
pofées  d'environ'  quatre  paires  de  folioles  lancéo* 
iées  •  blanches  &  tomenteufes  à  leurs  deux  faces, 
mucronées  â  leur  fomroet  s  les  fleurs  feiGles  •  axil- 
laires ^  placées,  vers  le  fommet  des  rameaux,  & 
formant,  par  leur  rapprochement ,  une  petite  tète. 
Le  calice  eft  très^lanugineux ,  i  cinq  dents  courtes. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ^ 

i}i.  Astragale  i  calice  laineux.  Afragalus 
erianthus,  Willd. 

Afiragalus  frutefiens  ,  petiolis  fpinefcentibus  ;  foliis 
fuhquinquejugis  i  foliolis  ohlongis ,  acuiis,  glabrisf 
fioribus  axillaribus  ,  fejfitibus  ,  aggregatis  ;  calich^ 
globofis y  lanatis.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  ii]i' 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  calices  glo* 
buleux  •  couverts  d'une  laine  blanche  très-épaidi^ 

Ses 
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roides  , 

cinq  paii 

Icii.les, 

Cette  plaote  croh  dans  le  Lerant,  ft 

i;2.  Astragale  iiéttUinwÇe. Mragalustrlo- 
etpkaùu.  Wiild. 

Afiragalus  fruiefctiu  .  paioth  fpiotfienciirui  ;  fo- 
liis  Juifipumjugls  ;  folio/ii  lamiolatii ,  villofs  ;  fio~ 
niuj  gioiofo-capitauj  ;  caliciais  dtnlibut  filiformibus, 
lar.ato-pbtmoÇts ,  torollam  tquaiuîBui,  Vi'illd.  Spec. 
Fiant,  s.pag.  ij}}. 

An ajtragaloj irevijiorus  f  Decand.  Aflt-pig- 194- 
tab.  ji. 

Tragacantktt  ùritntatis  ,folili  atgaft'jfi'tth ,  capi- 
tula pufurafctnu.  Touinef.  Cetoll.  ^o. 

Ses  liges  font  li|tnfur«Si  fes  pétiole»  éfineiixi 
fes  fïuiiles  compofées  de  Ht  3  huit  paires  de  fo- 
lioles ëtioiies,  lancéolées,  blancliàires  ,  velues, 
Icgf  rement  calleurts  &  tnucronéesà  leur  fommtt,. 
Lis  âiurs  Tant  réunies  en  une  téce  globuleufe;  la 
corolle  purpurine  ;  les  calices  de  la  longueur  de  ta 
corolle,  couvetis  de  poils  piumeux. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levât»,  y 

I  )  ).  Astragale  plumeui.  Afiragaiutplumofus. 

Aflragalits  frattfctns,  paiolh  fpinrfientikiu  ;  folii$ 
quadrijugUi  foliulis  Jtriceo  -  incanit  ,  tunceolatis  i 
f.onii.t  capitatii  ;  cul'icinis  dentibui  filifçrmibut ,  la- 
aacoplamojis ,  forailà brtvionbiu M^ iWA.  Spec.  Plant. 
J.pag.  IJH- 

Cette  eTpèce  diffère  de  la  précédente  pir  Tes 
feuilles  compofées  de  quatre  à  cinq  paires  de  fo- 
lioles plus  étroites,  foyeufes  .blanchâtres;  par  les 
têtes  de  fleurs  plus  épaiffes ,  de  L  groffeur  d'une 
petite  prune;  par  Tes  corolles  plus  grandes;  parles 
calices  moins  lanugineux ,  i  dents  plumcufes.  Elle 
croit  dans  le  Levant,  b  Willd. 

IJ4  Astragale  gommier,  ^/ro^o/iu^unnii/fr. 
Libill. 

Afiragalus  fruttfcent ,  petiolis  apUt  fpinofi  ;  fo- 
tloitt  ovato-Uitctolalis  ,  gùiirii  i  fiorihui  fij^/iùus , 
incyliMdrum  éfpofiiiJ ;  tomàfoliaceâ.  Labill.  Journ. 
Phyf.  1790.  pag.  jj.tab.  1.— Willd.  Spec.  Plant. 
î-  pag.  ijji- 

f.  Afiragalas  (  hirpidulus  ) ,  fotiolii  pUis  aHis , 
rariufiûtis  ,  hîfpidis.  Decand.  Ailr.  pag.  190. 

On  la  dtRingue  des  précédentes  par  Tes  fleurs 
jaunes ,  felTili^s  ,  réunies  en  un  épi  cylindrique  & 
j^Kuillé.  Ses  folioles ,  au  nombre  de  tieize  ou  eit- 
BoUJÙ^Ht,  SuppUmtnt.  Tomt  I. 


,  font  glabres,  ovales-hncéolées',  un  pça 
s  i  elles  font  couvertes  de  quelques  poitt 
dans  la  variété  jj ,  di'couverte  en  Perfe  pat: 
ux.  Cette  plante  a  été  recueillie  fur  le  mode 
par  M-  de  LibilUrdière.  Elle  produit  une 
gommejaunâire,  inférieure  i  la  gomme  adtagan. 

itt.  Astragale  du  Caoeafe.  .^W'"''"  ""' 
«jîw.  Pall. 

Afirogalus  fiuttfceni ,  peiioUifpintftutibusifoUis- 

fibffpiemjugis  ;  fotiolis  lanctoUtis ,  mucronath  ,  Air-- 
tisifiorilui  axuùiii'tut,gem;natU,ffilb.^i  c^lki- 
bus  campanulalis ,  dintibui  [unceolain.  Wîild.  Spec. 
Plant,  j.  pag.  i  jji.— Pall.  Allr.  pag.  1.  tab.  1. 

Ses  tiges  font  ligneufesj  Tes  feuilles  vertes, 
compofées  d'environ  fept  à  huit  paires  de  foliotée 
hériflees  ,  hncéoliies  ,mucronées  par  une  po-nte 
forte;  les  petiolesd'un  jaune  de  pourpre;  les  fleurs 

bhnclies ,  ft  (liles  ,aïi.laîrcs ,  géminées  ;  les  calices, 
cjmpanulés,  à  cinq  dents ,  lancéolés.  Les  pouffes 
contiennent  quatre  femences.  Elle  cioît  fut  le 
Caucafe.  Tj      _ 

1^6,  Astragale  à  fleurs  compaûes,  n".  S^, 
Afiragatus  compaSat.  Lam.  —  Willd.  AU.  Berol. 
1794.  pag.  19.  tab.  i.fig.  I.  — Deçand.  Aftr.  paj.' 
ifio.  tab.  }i.  fig.  1. 

IÎ7.  Astragale  à  longues  feuille»  ,  n".  6f. 
Afiragalus  loitgifoliut.  Lam.  —  Decand.  Ailr.  pag. 
19t.  tab.  )o. 

ij8.  Astragale  en  bottle.  Afiragatus  pagn'w' 
firmit,  Lhérit. 

Afiragalm  frutefetnt  ,penoUi  fpinefcentihus  ;  folus- 
dtitmjugit  ;  foliolit  oiiongii  ,  mucronatis ,  glabrit  t 
fioriius  globofo  eapilaiU  ;  calicinis  deittibiu  lintari- 
lanctolatisylanvginofii.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
IJJ4.  —  Lhérit.  Stîrp.  170. 

Âfirag^iu  hnglfolitu.  Willd.  AU.  Berol.  1794. 
pag.  jo.  tab.  1.  Hg.  1. 

Tragacanika  oritntalis ,foliis  ote4,  kumiliimaf» 
rliut  in  capitulum  congefiis.  Tournef.  Corull.  jO. 

Tragacanika  oritntalis.  Poccic.  Iiin.  3.  pag.  i.y6. 
tab.  88. 

Cette  plante  reffemble  à  Yafiragaliu  longlfoHui, 
Ses  paquets  de  fleurs  font  plus  épais ,  pteique  de 
la  grolieur  du  poing  ;  fes  folioles  plus  larges, 
oblongues,  au  nombre  de  huit  ou  dix  paires  au 
plus  ;  les  calices  recouverts  d'un  duvet  lanugineux  , 
denfe,  entre  mêlé  ;  lesdentslinéaires-hncénlées^ 
lanugineufes.  Elle  croit  dans  la  Palelline ,  la  Sy- 
rie ,  &c.  fj 

i}9.  Astragale  à  feuilles  d'olivier.  Afiraga- 
luM  oUifalilu. 
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Aftragalus  floribus  aggregatis  ,  circa  cauUm  difpO' 
Juh  y  f^liis  fubglabris  ,  gUuctfcentibus,  Decand. 
Aflr.  pag.  15;!. 

Elle  a  de  très- grands  rapports  avec  les  deux 
précédentes,  dont  elle  n'eft  pemétrc  qu'une  va- 
riété. Ses  feuilles  font  glauques ,  prefque  glabres  $ 
fcs  fleiirs  difpofées  prefqu'en  anneiu  &  agrégées 
autour  des  tiges.  Elle  croit  dans  le  Levant.  I7 

140.  Astragale  jaune  d'or.  Afiragalus  aunus, 

Wilid. 

Afiragalus  fmtefcens  ,  petiolîs  fpîncfcendhus  ;  fo' 
lits  fubfexjugis  y  foliolis  lineari^lanceolatis  ,  glabrîuf- 
cutis  ;  fiorihus  gttibofo-capitatis  ;  caiicinis  dtntibusfw 
bulatis ,  viiiofis.  Wiild.  Spec.  Plant.  }.  pasi.  i}35  j 
&  Au.  Berol.  1794.  pag.  19.  tab.  r.  fig.  }.  — 
Decand.  AAr.  pag.  195.  tab.  32.  fig.  i. 

Tragacantka  orientaiis  ,  kumilis  ^  floribus  luteis , 
denst  congefiis  infoliorum  atis,  Tournef.  Coroll.  29. 

S«s  tiges  font  courtes ,  lieneufes  ;  Tes  pétioles 
épineux .  garnis  d'environ  fix  paires  de  folioles 
linéaire  s-lincéo!ées,  prefque  glabres  i  les  fleurs 
d'un  jaune-doré,  réunies  en  tète  globuleufe;  les 
calices  velus  »  à  cinq  dents  Tabulées.  Elle  croît 
dans  le  Levant.  1> 

141.  Astragale  de  Crète,  n^.  61.  Afiragalus 
cretictts.  Lam.  —  Decand.  Afir.  pag.  196.  tab.  5). 

—  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  i^jo. 

141.  Astragale  oui  fin.  Afiragalus  echinoides. 

Willd. 

Afiragalus  frutefctns  ,  petiolîs  fpinefccntihus  ;  fo- 
liùlis  lineari^lanctoUds  ,  canis  ;  ptdunculis  bifioris , 
folio  bnvioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1)26. 

—  Lhétit.  Stirp.  170. 

Afiragalus  crr/Zcif/.  Willd.  Aâ.  Berol.  1794.  pag. 
13.  tab.  2.  fig.  2.  {  Exclu/,  Jy non.  Tourn.  çf  Lam.  ) 

Tragacantka  cretica ,  foUis  minimis  ,  incanis  ; 
fore  majore  albo,  Tournef.  Coroll.  29. 

Am  tragacantka  altéra?  Profp.  AIp.  Exot.  pag. 

5y.  tab.  J4. 

Cette  efpèce  eft  caraâérifée  par  fes  pédoncules 
plus  courts  que  les  feuilles  ,  foutenant  deux  fleurs 
manches  aflez  grandes 3  l'étendard  ample,  marqué 
de  lignes  rougeâtres.  Les  calices  font  tabulés , 
chargés  de  poils  couchés  \  les  folioles  petites ,  li- 
néaires >  lancéolées  •  blanchâtres  »  foyeufes  ;  les 
tiges  courtes  ,  ligneufes  ^  étalées.  0le  croit  dans 
rSe  de  Crète.  1) 

143.  Astragale  hériflbn.  Afiragalus  eckînus, 
Decand. 

Afiragalus  fio/ibus  aggregatis  3  axilldribus  ;  m/î- 
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eibuf  ^ttinquê  dintatis  ,  toroUi  ireviofiiës.  DtCtlld. 
Aftr.  pag.  197.  tab.  34. 

Eckinus,feu  alia  tragdcantkal  Profp.  AIp.  Exot* 
pag.  J7.  tab.  j6. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  Tes  fleurs  fef- 
files  8c  par  fes  calices  lanugineux.  Ses  t^ges  C  ne 
très-courtes,  en  gazon,  hérifTées  d'épines»  I -s 
ftipules  glabres  ;  les  folioles  petites,  au  nombre  de 
huit  â  dix  paires  »  oblongucs ,  linéaires  ,  aiguës  . 
blanchâtres,  velues  i  les  fleurs  axillaires ,  aer  - 
gées ,  prefque  cachées  par  les  fiîpules  j  les  bnâ^es 
glabres  &  membraneufcs  ;  le  calice  plus  court  que 
la  corolle ,  i  cinq  découpures  droites ,  velues  « 
rapprochées. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant ,  d'où  elle  a 
été  rapportée  par  M.  de  Labillardière.  l)  i^*  f 
in  kerb,  Desf.) 

144.  Astragale  du  mont  Olympe.  Afiragalus 

ofympicus,  Pall. 

Afiragalus  (  leucophyllus  )  ,  f  use/cens  ,  petioUs 
fpincfcentibus  î  Jbliis  jexjugis  i  foliolis  oblongis,  cb- 
tufiufculis  .  incanis  ;'fioriùus  terminalibus  ,  fubftfili^ 
bui  ;  calicibus  tubulops ,  denàbus  ovatis,  Willd.  Spt  c. 
Plant.  3.  pag.  331.  — Pallas,  Attr.  pag.  4.  tab.  4. 

fig.  }• 

Ses  tiges  font  ligneufes  ,  très-rameufes.  Les  ra* 
meaux  noirciflent  en  vieilliflint;  ils  font  charfé^ 
de  fix  i  fept  paires  de  folioles  oblongues»  velues , 
blanchâtres  ,  un  peu  obtufes.  Les  fleurs  (ont  blan- 
ches, axillaires ,  fituées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  médiocrement  pédonculées  ;  les  calices 
tubulés  &  foyeux  ;  les  gouifes  cylindriques  ,  mu- 
cronées. 

■ 

Cette  plante  croit  en  Arménie  &  fur  le  mont 
Olympe.  J) 

14^.  Astragale  de  Grenade,  n*.éi.  Afiraga- 

lus  granatenfis,  Lanr. 

Afiragalus  poterium.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1327,  &  Aâ.  Berol.  1794.  pag.  22.  —  Vahi« 
Symb.  I.  pag.  63.  —  Pallas«  Allr.  pag.  x.  tab.  i.? 

Afiragalus  tragacantka,  y ^t.  ^.  Linn.  Spec.  107}. 

146.  Astragale  de  Marfeille^n*.  29.  Afi^a* 
galus  Majplienfis,  Lam.  — -  Decand.  Aftr.  pag.  2c  i. 

Afiragalus  tragacantka,  Linn.  Spec.  IO73.  — 
Destbnt.  Flor.  atlant.  2.  pag.  189.  —  Ludv.  Eô. 
tab.  74.  —  Vahl,  Symb.  i.  pag.  63.— Villd^Spec. 
Plant.  3.  pag.  1325.  &  Aâ.  Berol.  1794*  pag.  xt, 
tab.  1.  fig.  f. 

Ce  n'eft  point  de  cette  efpèce  qu'oo  retire  la 
gomme  adragan ,  mais  de  Tadragale  de  Crète. 

147*  Astragale  too^nrs  vert.  Afiragalus  fenh 
ptrvirens.  Lam. 
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Mragahs  ûnfiûtus.  Willd.  Spec.  Plant,  ^.pag. 
lUo  j  &  Aô.  Berol.  1794.  pag.  xj.  —  Lhérit. 
Stirp.  170. 

^firagalus  pfeudo-tragacMtka.  Pâli.  Aftr.  pag.  5. 
tab.  j, 

Afiragalus  tragacanika  ^  var.  ^.  Ger.  Prov.  5x3. 
n®.  IX.  — Garîd.  Aix,  pag.  469.  tab.  104. 

Phaca  iragacantka.  AUioni ,  Flor.  pedern»  n^. 

1257. 

Tragacantkafive  kircîfpina,  Dodon.  Paropt.  y$  I . 
Jcon. 

Tragacanths  primum.  Tabern.  1.  p2g.  24;. 

148.  Astragale  à  feuilles  étroites.  Afiragalus 
angu/iifoiius,  LaTi.  —  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag. 
1 324  ^  &  Aâ.  Berol.  179^.  pag.  25. 

149.  Astragale  piquant.  Aftragalus  pungens, 

Willd. 

Aftragalus  fruttfcens ,  penolis  fpinefcf  ntihus  ;  fo^ 
liolis  oblongis  ^  fericeis  ;  pedancJo  foltîs  longiort  ; 
jiortbus  fpicatis  ^  dtntibus  calicinis  fubulath,  WilJd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  131;. 

An  aftragalus  braâeolatus  ?  Decaod.  Aftr.  pag. 
2c8- 

Tragacantha  humillîma  ,  fe  fpargtns  ^foribusfpi" 
catis.  ?  Tournef.  Coroll.  29. 

Cet  aftragale  diffère  du  précédent  par  fes  feuil- 
les beaucoup  plus  grandes  j  psr  fes  fleurs  en  épi , 
par  les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles;  il 
fe  rapproche  de  \  aftragalus  tragacaniha  ;  mais  ce 
dernier  a  fes  folioles  plus  larges ,  Tes  pédoncules 
de  la  longueur  des  feuilles  $  les  dents  du  calice 
courtes  •  ovales  6z  non  lancéolées ,  fubulées 
comme  dans  ceiui-ci^  qui  forme  un  petit  arbuiie 
haut  d'un  demi- pied.  Ses  folioles  >  au  nombre  de 
fept  à  huit  paires  ^  font  blanchâtres ,  foyeufes  j 
ovales-oblongues  ^  aiguës  ,  rétrécies  à  leur  bafe  ; 
les  pédoncules  chargés  de  huit  à  dix  fleurs  blaii* 
ches ,  affez  grandes  ;  les  braâées  lancéolées  j  plus 
courtes  que  le  calices  celui-ci  chargé  de  poils 
blancs  &  noirâtres. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  1)  (  Willd.  ) 

\$o.  Astragale  rétus.  Aftragalus  niufus. 
Willd. 

Aftragaàu  ftorihus  fuhfplcatis  ,  calicibus  cylindri» 
ci  s  ;  braSiis  membranaceis  ,  avatis  ;  folio  lis  quindf 
cimjugis.  Oecand.  Aftr.  pag.  aof .  tab.  3; .  —  Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  1326,  tk  Aâ.  Berol.  1794. 
pag.  24.  tab.  i.iig.  3. 

Tragacantha  oritntalîs  ^  ereBior  ^  fbliis  vicU  gla* 
bris  &  raidis  tomêntofis.  Toutnef.  Coro}1. 19* 
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}  Ses  folioles  ^  moins  blanches  que  celles  de  Y  af- 
tragalus tragacantha  ,  font  ovales  ^  légèrement  ré- 
tufes  j  au  nombre  de  trente  i  les  fleurs  peu  nom- 
breufes ,  préfque  difpofées  en  épi  >  leur  calice 
cylindrique»  couvert  de  poils  blancs  &  noirâtres, 
à  cinq  dents  lancéolées  i  les  bradées  ovales ,  mem* 
braneufesi  les  ftipules  velues ,  acuminées«  ovales; 
la  corolle  violette  ;  l'étendard  alongé  i  les  tiges 
courtes  6c  ligneufes. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  T> 

» 

ifi.  Astragale  amer.  Aftragalus  amanu, 
Pallas. 

Aftragalus  fuffruticofus  ,  ptt'o'is  fpinefcentibus  ; 
foUolts  ovatis  ,  glabris  j  ftorihus  fpicatis  ^  Ugumini^ 
bus  falcatis,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1328.  — 
Pallas  «  Aftrag.  pag.  8.  tab.  6.  —  Decand.  Aftra^. 
pag.  248. 

Quoiqu'ayant  tous  les  caraâères  des  aflragales, 
cette  plante  s'en  éloigne  par  (es  etamines  libiesif 
& ,  fous  ce  rapport ,  elle  paroitroit  devoir  former 
un  genre  particulier.  S^s  racines  font  ligneufes  ; 
mais  fes  tiges  font  herbacées ,  longues  d'environ 
un  demi-pied  >  fes  feuilles  glabres  >  compofées  de 
folioles  oviles ,  obtufes  î  les  fleurs  difpofées  en 
épis  axillaires  ,  filiformes  ^  de  la  longueur  des 
feuilles  j  les  goufles  oblongues  >  prefque  trigones  ^ 
courbées  en  faucille. 

Cette  plante  croît  vers  la  mer  Cafpienne ,  (ur 
les  collines  gypfeufes  d'Arfagar.  if' 

152.  Astragale  renflé.  Aftragalus  tumidus. 
Willl. 

Aftragalus  frutefcens^  pêtioUs  fpinifcentibus  ,  fo* 
liis  fexjugis  y  ftoribus  fubjoliiariis  ,  peduucuUtis  ; 
calicibus  fruBiftris ,  inflatis  y  viildfis ,  fetaceo-denta^ 
lis.  Willden.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1329.  —  Aflb* 
Orydog.  Arrag.  177.  tab.  2.  ng.  2. 

Aftragalus  Rauwolfii.  Vahl  «  Symb.  I  wpag.  63. 

Tragacantha  orientalis  ^  veficaria ,  trtHior  «  cauU 
ab  imo  ad  fummum  florido,  Rulfel.  Alepp.  tab.  J. 

Colutea  fpinofa.  Forskhal ,  Flor.  xgypt.-arab. 
pag.  131. 

Ses  tiges  font  diffufes,  ligneufes»  très-rarneu- 
fes^  hautes  d'environ  un  pied  &  plus  \  les  rameaux 
tomenteux  dans  leur  jeunefle  \  les  feuilles  com- 
posées de  quatre  ou  fix  paires  de  folioles  oblon- 
gués,  blanchâtres»  principalement  en  deflbus;  les 
pétioles  tomenteux  i  les  nipules  ovales  j  lancéo- 
lées »  membraneufes  ;  les  pédoncules  uniflores  \ 
les  fleurs  d'un  blanc- jaunâtre  ;  les  calices  cylin- 
driques ^  puis  enflés ,  velus ,  à  cinq  dents  fétacées, 
renfermant  une  gouffe  i  trots  femences. 

.  Cette  plante  croit  dans  l'Egypte  ^  la  Syrie  & 
l'Airagon.  T) 

V  vv  2 
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Obftrvatîons.  WîUdenov  jpenfe  que  Yanihyllis 
'  tragacanthoides  (  LabilL  non  Ùtsfonu)  ,  voîfine  de 
l'eipèce  précédente  4  doit  appartenir  aux  aftra- 
gales  s  il  la  nomme  aftrûgalus  coluteoities.  Ses  folio- 
les font  ovales ,  oblongues  ,  obtufes ,  tomenteu- 
'  Tes  i  Tes  calices  renflés  &  velus.  Ses  goulies  con- 
tiennent deux  ou  trois  femences. 

If).  Astragale  à  épi  velu^  n^  66.  Aftragaius 
lagopodioides,  Lam. 

Afiragalus  lagurus,  Willd.  kdu  Bero).  1794.  pag. 
18.  tab.  u  fig.  1  »  &  Spec.  Plant.  5.  pag.  1314. 

/s.  Lam.  —  Aftragdus  iogcpodioidef .  Willd.  Au. 
Berol.  1794.  pag.  28.  tab.  i.  fig.  4.  — Vahl^Symb. 
I.  pag.  64.  —  Decand.  AlU.  pag.  109. 

I  f 4.  Astragale  i  gaines.  Afiragalus  vaginans, 
Decand. 

Afiragalus  fiorihus  fpuatis  ^  petlolis  fubinermibus  ; 
ftîpulis  acuminjtij ,  long'is ^  vaginamiôus.  Decand. 
ARr.  pag.  210  xzb.  37. 

Afiragalus  orientalis  ^  flore  ochroleuco.  Vaillant  « 
Herb. 

Cette  erpëce  efl  remarauable  par  les  longues 
gaines  des  itipules  qui  envelop[>Ênt  les  tiges.  Cel- 
,  les-ci  font  droites  6i  glabres  -,  les  folioles  au  nom- 
bre de  huit  à  dix  paires^  pédice]lées«  oblongues, 
caduques  3  pubefcentes  en  deflbus^  terminées  par 
une  longue  pointe  r.oide  ;  les  pédoncules  velus  j 
cylindriques  ,  beaucoup  plus  longs  que  les  feuil- 
les i  les  fteurs  iaunâiresj  nombreufes^  ramaffées 
en  un  épi  ovale,  l/étendard  eft  grand ,  légèrement 
échancré  i  les  ailes  plus  courtes  «  pédicellées  $ 
l'ovaire  velu  »  ovale  j  acuminé. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  1^  {Decand,) 

155.  Astragale  à  tète  ëpaiffe.  Afiragalus  ce* 
phalanikus,  Decand. 

Afiragalus  florzhus  capitatîs  ,  pevolîs  fuhinermi" 
.  àus ,  calicihus  ffxdeatatis.  Decand.  Attr.  pag.  zii. 
ub.  }8. 

Ses  pétioles  ne  deviennent  que  médiocrement 
épineux.  Se$  feuilles  font  compofées  de  quatorze 
à  quinze  paires  de  folioles  prefqu'oppoCées ,  ob- 
longues ,  aiguës  ,  blanchâtres  i  les  pédoncules 
grêles ,  une  fois  plus  longs  que  les  feuilles  ;  les 
fleurs  purpurines  >  réunies  en  une  tête  épaifle  ^ 
globuleufe  i  les  calices  à  fix  dents. 

Cette  plante  croit  dans  la  Perfe.  Jy  (Decand.) 

'  ^  ^  OxytROPIS.  Carène  mucronie  ou  prolongée  au 
fommet  en  une  pointe  droite. 

A..  Stipules  non  adhérentes  aux  pétioles. 

156.  Astragale  velu, n^.  5.  Afiragalus pilofus. 
Lino.  -^  Pall.  Aiir.  ub.  8o« 
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Oxytropis  pilofa.  Decand.  Aftr.  pag.  91. 
157.  Astragale  i  gouiïcs  arrondies,  i^^/u* 

galus  teres. 

Afiragalus  (oxytropis  teres),  caulffcens,  tre3j$, 
fere  g'aôer  f  leguminihus  e redis ,  terttibia  »  gijjn. 
Decand.  Aftr.  pag.  92. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  prefq'.ie  pîi- 
bres,  des  feuilles  légéren^enc  pubefccrte*  t  •  >'  ;'- 
fous,  compofées  de  folicdss  pédicellées  «  ob  "• 
gués ,  aiguës  ;  les  pédoncules  axillaires ,  yJ.'  t* 
cens,  deux  &  trois  fois  plus  lo'^g^que  ItsfvU.ltîî 
les  fleurs  difpofées  en  épis  lâches ,  redrcfTes.  i.s 
braâées  linéaires  ,  de  la  longueur  des  pévlicei'eM 
les  goulTes  gl.»bres  ,  peu  nombreufes,  cylin-n* 
ques  ,  mucronées  ik  recourbées  a  l^ur  loaimvt , 
redrelfëts,  à  deux  loges  ^  plufieuts  femences  ob- 
longues, réniformes. 

Cette  plante  croie  dans  la  Sibérie.  (Decana.) 
I  f 8.  Astragale  de  Palias.  Afiragalus  Pdll^^i 

I  Afiragalus  ( lanatus) ,  cauUfcens ,  pnfiratu$,\:!' 
^  lofo'pubejcens  ,  pedunculis  ubique  axillaribus ,  fv . j 
équaniibus  i  leguminibus  faôulato-acuminatu  ,  \.i^^ 
fis.  Pall.  Aftr.  n"*.  iij.  lab.  81.  —Willd.  SfCC. 
Plant.  ).  pag.  1176. 

Oxytropis  Pallafii.  Decand.  Aftr. 

Afiragaloides  montana,  incana,  major, fional^» 
Barrel.  Icon.  Rar.  y  p. 

Ses  tiges  font  couchées  »  velues  &  pubefcentes  i 
fes  folioles  ovales-oblongues ,  un  peu  obture^, 
blanchâtres ,  pubefcentes  $  les  pédoncules  ati  lit- 
res ,  de  la  longueur  éts  feuilles,  point  inclines» 
la  corolle  d'un  blanc-jaunâtre  ,  aflex  grande  ;  Us 
goufties  velues ,  fubulées ,  acuminées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie. 

.   If 9.  Astragale  ipille-fleur.  Afiragalus fion- 
bundus.  Pall. 

Afiragalus  caulefcens ,  ereâus  ^  foltoUs  lineanks, 
utrinqui  acutis ,  pubefcentibas  ;  fiipulis  lancto  1*  .^ . 
racemis  axillaribus ,  folio  longîoribui  ;  caiicinis  «jrv 
tibus  lineari'fubulatis ,  unilocularibus.  WilM.  5p^'- 
Plant.  3.  pag.  1164.  —  Palias,  Aflrag.  pag.  •»'• 
tab.  37. 

Oxytropis  foribunda.  Decand.  Aflr.  pag.  75. 

Ses  tiges  font  droites ,  couvertes  de  poils  b'r« 
châtres  { fes  folioles  linéaires»  pubefcentes  «  ii^i^^ 
à  leurs  deux  extrémités  j  les  tlipules  lancéolées  i 
les  fleurs  jaunâtres ,  difpofces  en  épis  axtllai^tf . 
plus  longs  que  les  feuilles  ;  les  dents  du  cahce 
alongét  s ,  linéaires  ,  fubulées  $  les  goufles  obloo- 
gués ,  fubulées  »  i  une  feule  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibéxie.  if  (  Wdid,  ) 
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j6o.  Astragale  blanchi.  AfiragaUs  dtatbatus. 

Àftragùlus  cauUfcens  ,  fitffruticofus  ,  treSus  ,  tf«- 
nu5  ,  foltU  fuhtrtju^U  ,  lancevUùs  ,  tfc«/..r  ;  fi'tpulis 
on/o.igo-ucumir.ûiis  y  y/>/c/j  pedunculatis  ,  /u//o  /o/f- 
fi^/ijusi  'vcxiilis  tmargifiatis i  Uguminibus  oUongis y 
cuî.'s.  Wjild.  Sptc.  Hant.  3.  pag.  126^.  —  Pallaç, - 
A.îi.  pap.  26.  lab.  25.  fig.  1  6c  Z.  {  Exclufjynon. 


»pofees  a  environ  trou  paiL__  __ 
fniol-s  lancéolées,  aiguës  5  les  flipules  acami- 
névS  5  les  pédoncules  plus  longs  uue  les  feui:les  j 
les  fl  urs  d'un  blanc- jaunâtre ,  dilpofees  en  épi«> 
i'étenJard  échancré  à  fou  fommcti  Its  goufTes  ob- 
V  ngues,  blanchâtres ,  pubefcentes ,  mucronées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Taurîde  &  fur  le 
Caucafe.  b  (^Willd,) 

1^1.  Astragale  à  tige  glabre.  Jfiragalus 

glahtr. 

Jfiragatus  (oxytropîsglabra),  caulejcens  ^  prof 
tracus  y  g/aùer,  Uguminibus  pendulis  ,  pubefctntibus. 
Decand.  Aitr.  pag.  95.  tab.  8. 

Cette  efpèce  a  Tes  tiges  glabres,  couchées  ;  (qs 
folioles  ova'es- lancéolées  i  fes  fleurs  puipurines  , 
petites,  dîftantes,  prefque  fefTiles,  difp'.fecs  en 
un  épi  alongéi  les  gouffcS pendantes ,  lancéolées, 
pubefcentes,  chargées  de  poils  noiiâtres.  Elle 
croît  dans  la  Sibérie. 

162.  Astragale  â  petites  fleurs,  n®.  22.  Af- 

trdgdlus  parviforus,  Lam. 

Oxytropis  defiexa.  Decand.  Aftr.  pag.  ^6. 

Aftraaalus  kians,  Jacq.  Icon.  Rar.  1.  tab.  iç^, 
&Concû.  I.  pag.  87. 

Afiragalus  retrofiexus.  Pall.  Aftr.  p»  }5.  tab.  27. 

Aflraga/iu  dtflexus,?M,  Au.  Petrop.  1779.  pars 
2.  p.  260.  tab.  I  j. —  Lhérit.  Stirp.  167.  tab.  80. 

16 j.  Astragale  â  ailes  échancrées.  Aftragalus 

dîchopuruSn 

Afiragûlus  (  oxytropis  dichoptera)  ,  caulejcens  ^ 
diffufa  ,  pubefcens ,  ftipulis  coalitis ,  alis  emarginû' 
lis  ,  peduncutis  folio  âquû/ihus,  Decand.  Aftr.  p.  87. 
—  Pall.  Aftr.  pag.  40.  tab.  39. 

Ses  tiges  font  pubefcentes  «  diffafes  §  fes  feuilles 
éparfes  $  les  ftipules  adhérentes  5  les  pédoncules 
de  la  longueur  des  feuilles  i  les  fleurs  d'un  bleu- 
clair,  difpofees  en  grappes  axiihires;  les  ailes 
échancrées  i  lesgouffcs  uiangulaires«  acuminées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ^ 
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164.  Astragale  de  montagne,  n*.  47.  Afira^ 
gaiuf  monianus,  Linn.  —  Jacq.  Vind.  264,  &  Flor. 
auftr.  tab.  167.  —  Scopol.  Carn.  n^.  912.  tab.  45, 
—  PalKAfir.  pag.  65. 

Oxytropis  montâna,  Dcca nd.  Aftr.  Tag.  66.  — 
Spreng.  Flor.  halcnf.  tab.  8.  var.  xillofo. 

165,  Astragale  à  corolle  blanche.  Aftragalus 
leucantkus.  Pall. 

Aftragalus  acauUs  ,  foliolis  lanctolaùs  ,  glahris  ; 
fcapis  foiia  dquantibus  ,  fiorihus  gioùafo-capitatis. 
Wiin.  Spec.  Plant.  5.  pag.   1510.  —  Pall.  Afin, 
pag.  19.  tab.  47. 

Oxytropis  leuccntka,  Decand.  Aftr.  pag.  67, 

Tonte  la  plante  eft  glabre;  elle  n'a  point  de 

tige.  Sts  folioles  font  lancéolées  5  les  pédoncules 

à  peine  pli^s  lonpç  que  les  feuilles  ;  !<.s  fleurs  d'un 

bljnc-inrarnat ,  peu  nombreufes,  réunies  en  une 

tête  terminale  ^'  globu'.eufe. 

■ 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  if. 

166.  Astragale  argenté.  Aftragalus  argtnta* 
tus,  Pall. 

Aftragalus  acaulis  ,  foliolis  laneeo lacis  ,  ftriceo» 
argen  t€i  s  ;  fcapis  folia  dquantihus  ;  foribus  cjpitatis  ; 
bracieis  lanceolatis  ,  longitudine  cjlicisferi^ei.  Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  1310. —  Pall.  Aftr.  pag.  60. 
tab.  48. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales  ,  d'un  blajic- 
foyeux ,  argenté  s  fes  folioles  lancéolées  ;  les  pé- 
doncules de  la  longueur  des  feuilles  ;  les  fleurs 
biancHes ,  peu  nombreafes^  réunies  en  tête  ;  les 
bradées  lancéolées;  le  calice  foyeuZj  auifi  long 
que  le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  déferts  de  la  Si- 
bérie. ^ 

iGy.  Astragale  de  Baïcal.  Aftragalus  baica* 

lerijîs.  Pall. 

Aftragalus  acaulis  ,  foliolis  lanccolatis  ,  fericto* 
pubifcentibus  j  fcapis  fui io  duplà  iongioribus  ;  floribus 
fpicatis  ;  Uguminibus  ovatis  ,  ventricofis  ,  acumina* 
tis  y  glabris,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1313.  — 
Pall.  Aftr.  pag.  64.  tab.  52. 

Aftragalus  CéruUus.  Pall.  Itîn.  3.  pag.  29J. 

Oxytropis  caruUa»  Decand.  Aftr.  pag.  68. 

A/inigalus  peduncuUs  radicatis  ;  fcapis  folio  ait' 
quanto  longioribusi  foliolis  oblongis  ^  glabtrrimis  ; 
fiorihus  imbricatis  ;  Uguminibus  veficariis  ,  glabris. 
Gmel.  Sibir.  4.  pag.  ^  f.  tab.  26.  fig.  2. 

Ses  fleurs  font  bleues j  imbriquées^  ipclinéës^ 
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réuni: S  en  une  grappe  donc  le  pédoncule  efi  une 
fois  plus  long  que  lës  feuilles;  Us  folioles  liincéo- 
lées^  foyeufes  j  pubefcencess  les  goufles  glabres  j 
ovales  4  ventrues  j  acumtnées ,  membraneufes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  :f 

i68.  Astragale  d'Oural»  n^.  Afi.Aftragalustira* 
lenfis.  Linn.  —  Pail.  Icin  i.  p.  148 ,  ft:  AHr.  p.  f  ;. 
tah.  41.  —  Gouan ,  llîuftr.  yo.  —  Jacq.  Icon.  R^r. 
1.  tab.  155.—*  Mifceil.  i.  p!  250.  (No/f  Villars.) 

Oxytropis  uraUnfis.  Decand.  A(lr.  pag.  68. 

i(>9.  Astragale  inceruin.  Afiragalus  amhi- 
giuis.  Pail. 

Afiragalus  acauiis  ,  foliolis  ovatis  ,  fubpuhefccnti' 
bus  ;  fcapis  foitis  longiorihus  ^  fiorihus  fpUtttis  t  ^tfc- 
teis  lanceolatis  ;  Uguminibus  ovata-acuinviatis ,  uni^ 
loeularibus,  V/ilH.  Spcc.  Plant.  J.  pag.  131Z. — 
Pail.  Aftr.  pag.  54.  tab.  4). 

Oxytropis  ambrgua.  Decand.  Aftr.  pag.  56. 

Afiragalui  ptMinculis  radicatU  >  hîrfutijpmîs  ^  folio 
iongioriùus  ;  foliolis  ovatis  ,  acutis  ^ftpe  imbricatis  ; 
fpicâ  arHflirnâ.  Gmel.  Sibir.  4.  pig.  f  9.  tab.  jO. 

Cette  erpèce  paroit  peu  diftinâe  de  la  précé- 
dente. Ses  folioles  font  ovales ,  légèrement  pubef- 
centes }  Tes  pédoncules  p'us  longs  que  les  feuilles  ; 
les  fleurs  d'un  pourpre- violet >  réunies  en  épis 
garnis  do  braâées  lancéolées  «  plus  courtes  que  le 
calice.  Les  gouflesfont  droites  «  ovales»  acumi- 
nées  ,  à  une  feule  loge.  Elle  croit  dans  la  Sibérie 
&  la  Ruffie.  ¥ 

170.  Astragale  à  longs  poils.  Jftragalusfi^ 
Mofus.  Pail. 

Afiragalus  acauiis  ,  foliolis  lanceolatis  ,  trifurviis , 
glabris  y  fcapis  folio  longiorihus ,  fioribus  ovato^a^ 
pitatis^  calicibas  valdè  pilojis,  Willd.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  1)11.  —  Pail.  Aftr.  pag.  ff.  tao.  44. 

Oxytropis  fitofa,  Decand.  Aflr.  pag.  57. 

Les  racines  font  longues ,  prefque  (impies  ;  tou- 
tes les  Feuilles  radicales,  compolees  ae  trois  à 
cinq  paires  de  folioles  glabres  .  lancéolées  «  pi- 
leulesi  leurs  bords}  les  pédoncuUs  pileux,  plus 
longs  que  les  feuilles  \  les  fleurs  purpurines  »  réu- 
nies en  tête  \  les  calices  très-velus. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  :^  (  PalL  ) 

171.  Astragale  à  grandes  fleurs.  Afiragjùa 

grandifiorus.  PalL 

Aftragalus  acauiis  »  foliolis  ohlongo-lanceolatis , 
ftrictis  ;  fcapis  folio  duplb  longloribus  y  floribus  laxi 
fpicatis  ;  vtx'llo  profonde  tmarginato  ;  leguminibus 
oblongo*laMCiolatiS  ,  pubefcentibus.  Willden.  SpCC. 

Plant.  ).  pag«  1511.*-  PaiL  Allr.  pag,  57.  ub.  46. 
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Oxytropis  grandifiora.  Decand.  Aftr.  pig.  71. 

Plante  d'un  très-bel  afpeâf  luifante  ,  roveufe, 
argentée  ,  ti  es- variable  dans  fa  grandeur.  Se&  fo- 
lioles font  oblongueSj  lancéolées ^  Ces péJonclcs 
une  fois  plus  longs  que  les  feuilles  \  les  fleurs  gran- 
des ,  d'un  rofe* tendre ,  difpofécs  en  un  épi  lâvh^  { 
rétendard  profondément  échancré  i  les  gouffes 
renflées  »  oblongues  »  lancéolées  j  pubcrceotes. 
Elle  croit  dans  la  Sibérie,  if 

171.  Astragale  jaune-fale.  Afiragabu  forii- 
dus.  Willd. 

Aftragalus  acauiis ,  foliolis  lanceolatis ,  ftrictii  ; 
fcapis  folio  lo.igioribus  calicibufque  ftri^eis  ;  cafitultt 
paucifloris ,  ctrnuis  ;  braÛeis  calice  brevioribus  ;  le- 
guminibus cylindraccO'oblongis  ^pubefientibus.  Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  1313. 

Aftragalus  uralenfis.  Flor.  dan.  tab.  1041.  ■— 
Ltghtf  Scot.  i.p.  401.  tab.  17.  —  Smith  «  Brit 
1.  pag.  780.  (  Excluf  fyn,  HalL  ) 

Cette  efpèce  »  d'après  les  obfervations  de  WilU 
denov  ^  doit  être  diftinguée  de  Y  aftragalus  «rj. 
lenpSy  avec  la^u^lle  elle  paroit  avoir  éié  confon- 
due.  Les  calices  &  les  pédoncules  fon:  foyeux  U 
non  velus  \  les  folioles  foyeufes  ,  lancéolées  \  h 
corolle  d'un  jaune-fale  $  Tétendard  violet  ;  lea- 
lice  chargé  de  ((uelq|ues  poils  noirs  &  blancs  ;  les 
gouflis  aiongées ,  cylindriques  ,  &  non  courtes  fc 
ovales.  Etie  croit  dans  l'Écofle  &  dans  la  No(« 
vège.  :f 

173.  Astragale  Uanc.  Aftragalus  candicens. 
Pail. 

Aftragalus  acauiis ,  foliolis  ovato- lanceolatis ,  fit* 

befcentibus  ;  fcapis  folio  duplà  longioribus  ,  ftonbus 

fpicatis  ,  bradas  calicis   longitudine ,    leguminibus 

oblorégO'lanceolatis  ,  acumiae  injiexo,  Willd.  Spec^ 

Plam.  3.  pag.  1311.  —  Pail.  Aftr.pag.  61.  tab.49. 

Oxytropis  candicansi  Decan  L  Aftr.  pag.  71* 

S  :s  feuilles  ,  routes  radicales  ,  font  compofées 
de  folioles  ovales-lancéolées  4  pubcfcentes»  blan- 
châtres Ik  pileufes  en  deffous  }  les  pédoncules  4^ 
double  plus  longs  que  les  feuilles  ^  Toutenaat  un 
épi  de  fleurs  blanches ,  garnies  de  braâées  de  li 
longueur  du  calice;  les  goulîes  renflées»  oblon« 
gues-!ancéolées ,  terminées  par  une  pointe  recour- 
bée. Elle  croit  dans  la  Sibérie,  if 

174.  Astragale  a  queue.  Aftragalus  cnudâtus, 
Pail. 

Aftragalus  acauiis  ,  foliolis  oblongis  ,  aCMtis,f»' 
pemè  glabris  ;  fcapis  ereBis  ,  foliis  duplà  longioriàus, 
fioribus  dense  fpicatis  ,  calicibus  cyltndraceis,  Willd» 
Spec.  Plant.  3.  pag.  506.  —  PalL  Aftr.  pag.  6:. 
tab.  p. 

Aftragalus  fpicatus,  Pallas  j  Itin.  2.  Append. 
n*.  118.  ub*  W. 
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Oxytfopis  eaudaia.  Decaod.  Aftr.pag.  7^. 

Elle  n*a  point  de  tige.  Ses  feuillet  font  compo- 
rtes de  folioles  oblongues  ,  aiguës ,  glabres  en 
deffus  ;  les  pédoncules  droits ,  iillonnës  ^  une  fois 
plus  longs  que  ks  feuilles»  foutenant  un  long  épi 
touffu  de  fleurs  purpurines }  les  calices  cylindri- 
ques. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  au  pied  des 
monts  Altaïques.  if. 

175.  Astragale  à  follicules.  Afiragalus  foUî* 

cularis„  Pall. 

AJfrjgalus  acttulis  ^foliolis  ovatis  ,  acutis ,  ftrîceo» 
puhefcentibus  ;  fcapis  ertQis  ^  folio  longiorihus  ;fiori' 
6 us  dcnst  fpicatis  ;  calicîhus  ovatis  ^  injlatis,  Willd. 
Spec.  Plant.  3.pag.  1506*  — Pall.  Aftr.  pag.  6. 
tab.  14. 

On  difl«ngue  cette  plante  â  Tes  calices  enflés  j 
ovaLs,  pileux  ;  à  Ces  coro'les  Jaurès.  Ses  folioles 
iont  ovales  j  aiguës  ^  foyeufes  ,  pubefcentesj  les 
pédoncules  très-roides  k  droits  ,  plus  longs  que 
les  feuilles  ,  terminés  pav  des  fleurs  réunies  en  un 
epi  touffu.  Elle'  croît  dans  les  déferts  de  la  Si- 
bérie, if 

176.  Astragale  Congitique,  Afirûga/us Jonga^^ 

ru  us,  Pall. 

Aflragalus  acaulis  ,  folioiis  lanc^olatis  y  fericeis  ^ 
fcapis  ereBis ,  folio  dupld  longiorihus  ;  fioribas  fpica^ 
tis ,  difiantibus  ;  Uguminihus  lanceoiatis,  Willden. 
Spec.  Plunt.  ;.  pag.  1306.  —  Pall.  Aftr.  pag.  65. 
tab.  51. 

Oxytropis  fongarica.  Decand.  Aflr.  pag.  73. 

Les  feuilles  font  radicales ,  compofées  de  fo- 
lioles foyeufes ,  lancéolées  j  les  pédoncules  droits^ 
liiTcs  y  une  fois  plus  longs  que  les  feuilles  j  foute- 
nant des  fleurs  violettes  ^  diftantes  •  au  nombre  de 
fix  à  dix  y  difpofées  en  épis  ;  les  goufles  lancéolées. 
Elle  croit  dans  la  Sibérie.  if> 

177-  Astragale  champêtre  >  n®.  4^.  Afiraga^ 
lus  campcfiris.  Linn. — Scheuchz,  Itin.  Alp.  4.  pag. 
350.  Icon. 

/J.  Oxytropis,  var.  mujor,  Decand.  Aflr.  pag.  J9. 

AJiragalusuralenfis»yilht%yD2Ufh,  3.  pag.  467. 

y.  Oxytropis  ,  var.  vifcofa.  Decand.  Aflr.  1.  c. 

Afiragalus  vifcofus,  Vill.  Dauph.  3»  pag.  468. 

Les  flipules  font  glabres  dans  les  deux  dernières 
variétés ,  velues  dans  la  première  j  elles  diffèrent 
anifi  par  leur  grandeur.  Les  pédoncules, dans  la  der- 
rière, font  chargés  ,  vers  leur  fomme^^  de  poils 
gUnduieux  &  vifqueux. 

1-78.  Astragale  fétide.  Afiragalus  fctidus. 

Willd. 
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Aftragaias  âcauHs ,  fillis  proft faits  ^  vifcofis ,  acu' 
tis  ,  linearihus  ;  fciipis  fubtreHis  ,  paucifioris,  V  illars, 
Oauph.  3.  pag.  468.  tab.  43.  —  Aliioni»  Pedem. 
ft*.  127J.  —  Haller  J  Helv.  n®.  407. 

Oxytropis  (  fetiia  )  ,  acaulis  ,  glabra  ,  vifcofa , 
fcapis  fupemè  lanatis  ;  Uguminihus  ereBis  ,  tereti" 
infiatis y  fubincurvis,  Decand.  Aftr.  pag.  7J. 

Cette  plante  répand  une  odeur  fétide.  Elle  cft 
un  peu  vifqueufe  i  &  reflVmble  beaucoup  a  la 
précédente^  mais  elle  eft  entièrement  glabre.  Ses 
folioles  font  plus  nombreufes ,  plus  petites  $  les 
fleurs  prefque  blanches  »  les  gouflts  deux  fois  plus 
longues,  cylindriques,  renflées^  un  peu  courbées  » 
les  pédoncules  lanugineux  vers  leur  fommet.  Elle 
croit  dans  le  Dauphiné  &  les  Alpes.  Y  (  ^*  /  ) 

179.  Astragale  i  feuilles  délicates.  Afiragalus 
leptopkylius,  Pall. 

Afi'ûgdlas  acaulis  ^  folioiis  lineari  filiformibus  y/ca* 
pis  foii'a  Aquantibus  y  declinatis  ^  paudfioris  ;  UgU" 
minibus  fulirotundo- ovatis  ,  infaris,  pudefctatibus. 
Willd.  Spec.  Plant.  ^  pag.  13 18.— Pall.  Aftr.pag. 
80.  tab.  66.  fig.  A,  &  liin.  5.  Append.  u**.  1 18.  tab. 
X.fig.  3.B. 

Aflragalus  pedunculis  radlcatis;  folioiis  linearibus  , 
pluribus  conjugatis  ,  glaberrimis,  Gniel.  Sibir.  4« 
pag.  53.  tab.  24.  B. 

Oxytropis  leptophylla,  Decand.  Aftr.  pag.  77. 

Ses  folioles  font  linéaires ,  filiformes ,  peu  nom- 
breufes,  très- glabres  $  les  pédoncules  inclinés» 
de  Ja  longueur  des  feuilles,  peu  garnis  de  fleurs^ 
la  corolle  d'un  rofe  fané  ;  les  'gouifes  ovales  , 
renflées ,  un  peu  arrondies ,  à  une  feule  loge«  pu* 
befcentes.  Elle  croit  dans  la  Sibérie,  if 

180.  Astragale  â  crochets,  n®.  49.  Afiragalus 
uncatus,\Â\M\.  —  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1319. 
Oxytropis,  Decand. 

181.  Astragale  à  feuilles  ternécs.  Aflragalus 

triphylus,  Pall. 

Aflragalus  auadh^  foliis  fimplicibus  ternatifque  ^ 
glabris  y  fcapis  bifioris  ,  declinatis  ,  folio  longioribus. 

Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1513.  —  PalL  Aflr. 
pag.  68.  tab.  56.  fig.  A. 

Oxytropis  tripkylla.  Decand.  Aftr.  pag.  77. 

Cette  efuèceeft  facile  à  reconnoître  i  fes  feuilles 
toutes  radicales,  très  glabres,  les  unes  fimples, 
les  autres  ternées.  Les  hampes  font  inclinées  ,  plus 
longues  que  les  feuilles,  garnies  de  deux  fleurs 
purpurines.  Elle  croît  dans  les  ilts  fablonneufes  du 
lac  Bjïcàl.  "if 

181.  Astragale  impoulé,  Aflragalus  ampul* 

Idtus,    Pâli. 

Aflragalus  acaulis  ,  folioiis  lanceoiatis  ^  fericeis  ; 
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fcapis  folid  âquantiius  ^  fuètrifioris  ;  Uguminihvs  i/t- 

fiatis,  giobojo'ovatis  j   tomcntojis  ,    umlocularihus, 

Wiild.  Spec.  Plant,  j .  pag.  1 304.  —  Paii.  Âilr.  pag. 

69.  tab.  j6.  fig,  }^  &  Itin.  3.  Append.  n®.  I2i. 

tab.  ce.  fig.  4.  5. 

«.  Oxyiropif  phyfodes ,  Vir.  villvfa,  Decand. 
Aftr.  pag.  77.  tab.  z. 

/5.  Oxy  troft  s  phyfodes  ^  var.  i-Zj^r^i.  Decand.  I.  c. 

Àfiragdlus  (  czfpicofus  ) ,  acâuLs  ^folioVts  oblon- 
gts  ^  giabris  ;  fcapis  foliajuhdquantihus  ,  quinque  fif" 
ris  ;  Icguminibus  infitUis  ^  ovuto^acuminatis  ^  pubef 
ctatibus ,  unilocularibui,  Wîlld.  Spec.  Plane.  5.  pag.  , 
1504.  —  Pall.  Aftr.  pag.  70.  tab.  57. 

Ses  folioles  font  lancéolées ,  foyeules^  glabres 
&  oblongues  dans  la  variété  ^  \  les  pédoncules  de 
la  longueur  des  feuilies  j  munis  de  trois  à  cinq 
fleurs  d'un  bianc-jaunacre  i  les  gou(f=s  renflées  ^ 
globuleufes  ou  ovales  y  tomenteufes  ou  pubef- 
cenies  j  à  une  feule  loge.  Elle  croit  en  Sibérie,  'ij- 

183.  Astragale  écailleux.  Jftragaius  fquamu-^ 
lofus. 

A/lragaius  (  oxytropis  fquamulofa  )  »  acauiis  , 
giabra  ,  foliolis  linejriUu  i  caiicibus  fquamulofis  ^ 
braBiis  ^iputifqut  ciiiatis  ,  Uguminibus  ovoideîs. 
Decand.  Aflr.  pag.  79.  tab.  }. 

Cette  efpëce  eft  entièrement  glabre ,  fans  tiges } 
fes  feuilles  compofées  de  folioles  linéaires;  fes  ca- 
lices écailleux  >  les  braâées  &  les  ftipules  ciliées» 
les  gouflcs  ovaI(îS.  Elle  croit  dans  la  Sibérie,  if. 
Decand. 

184.  ASTRAiîALE  flMfoTme.Jfiragalusfiliformis. 

Afiragalus  (  tauricus  )  •  càultfctns  ,  patulus  ,  fo- 
lit^is  lintaribus  «  tothentofis  /  fpicd  ptdunculatâ  ,  ter- 
minali  ;  leguminibus  ovatis  ,  acutis.  Willd.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  1287.  — Pall.  AUr.  pag.  48.  laj.  38. 
^  Excluf  fynonym.  ) 

OxytropisfUiformis.  Decand.  Aftr.  pag.  80.  tab.  4. 

Ses  tiges  font  oombreufes ,  étalées  ,  tomen- 
teufess  fes  feuilles  compofces  de  cinq  à  fix  pair:fs 
de  folioles  linéaires ,  preAjue  filiformes  «  aiguës  j 
cotonoeufes  {  les  ilipules  ovales  ;  le  pédoncu'e 
prefque  terminal  »  beaucoup  plus  long  que  l^s 
feuilles  \  les  fleurs  violettes  »  dilpcfées  en  un  épi 
lâcha  >  les  gouifes  ovales ,  blanchi  r es ,  acuminé.-Sa 
i  dem  loges  3  une  feule  fcmencé  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Tauride.  if 

i8f .  Astragale  en  croiflant.  Jfiragalus  lima' 

tus.  Pâli. 

Afiragalus  cauiefctns  ,  glaber ,  perennis  ,  fo/iis 
fparjis ,  p^duncuio  brevionbus  ;  leguminibus  trique tro^ 
liuiatis.  Pall.  Aftr.  pag.  44.  n**.  47.  — Willd.  Spec. 
Piaa(')*pag.  12.88. 
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Afirpgaltts  parvus y  filiquis  falcaiis^'^VCA}.  Cent 
3.  pag.  10.  tab.  36.  flg.  1.? 

Ses  tiges  font  grêles,  hautes  d'un  pied ,  méd^a* 
crernent  ligneufes  ,  peu  rameufes  $  fes  feuilles 
comportes  d'environ  quinze  paires  de  folioles 
ferrées  ,  linéaires-lancéolées  ,  très-glahres }  les 
pédoncules  axillaiies  ^  prefque  terminaux  ^  catine- 
lés  ^  plus  longs  que  les  feuilles^  fupporcant  envirca 
unedixaine  de  fleurs  \  les  gouAes  glabres, étalcts, 
trigonts ,  courbées  en  croillant»  i  deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  la  Perfe.  1>  Pallas. 

i86.  Astragale  des  bois.  Afiragalus  Slvatitm. 
Pall.  J    ^      J 

Afiragalus  aeaulis  ,  fvUolis  infenoribus  binatis , 
fuperionbusfimplicibus^oblongis^  acutis ;  fcapo film 
loagiore ,  fpicis  ovatis  y  caiicibus  villofis  ^  legumini- 
bus injlatis.  Willd.  Spec.  Plaiir.  3.  pag.  1300.  — 
SilvicoUs.  Pall.  Aftr.  n*.  100.  tab.  78.  PkacaRlva- 
tica,  Pall.  Itin.  }.  Append.  n*.  109.  tab.  W.  hg.  1. 

Oxytropis  filvatica.  Decand.  Aftr.  pag.  82. 

Ses  feuilles^  toutes  radicales,  font  compoféef 
de  folioles  lanugtheufes;  les  inf'^rieures  ovales, 
placées  deux  à  deux  »  les  fupérieures  Amples, 
oblongues  »  aiguës  »  le  pédoncule  plus  long  que 
les  feuilles ,  foutenant  un  épi  toumi  «  ovale ,  ac^ 
compagne  de  braâées  prefque  de  la  longueur  des 
fleurs  s  les  calices  velus  s  les  goufles  brunes  j  reo* 
flées,  pileufes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if 

187.  Astragale  à  long  bêc.  Afiragalus  lotigi- 

rofirum, 

Afiragalus  (  oxyttopîs  longîroftra  ),  acauiis  Jk> 
fericea  ,  fcapis  folio  dup/o  iongioribus  ;fulioUs  o^lor^O' 
acuminatis ,  carinis  longe  mucronatis  ^  bracieis  ca» 
lice  minoribus.  Decand.  Aftr.  pag.  80.  tab.  J. 

Elle  diffère  de  It  précédente  par  les  braâées 
plus  courtes  que  le  calice  j  par  le  calice  une  fois 
plus  petit  s  par  l'étendard  atrondi  i  par  les  ai!es 
grandes ,  en  forme  de  fpatule  i  par  la  carène  acu* 
minée ,  &  non  pas  obtuîe  >  muctonée.  Les  folioles 
font  oblongues  ,  plus  aiguës ,  foyeiifes  i  la  corolle 
purpurine  i  l'ovaire  pubefcent.  Elle  croit  diiu  li 
Sibérie. 

188.  Astragale  i  bec  court.  Afiragalus  brni* 

rofirum» 

Afiragalus  (oxytropis  brevîroftra),  acaulit, 
glabriufcula ,  fcapis  folio fubaquatibus  ^fiipu/ismagnis^ 
coalitis,  bifidis  ^  foliolis  elûptico^acuminatis.  Dccand* 
Aftr.  pag.  82. 

Cette  plante  n'a  point  de  tiges.  Ses  folioks  font 
elliptiqu:.'$ ,  acuminées  ,  conjuguées,  peuveiucs; 
les  ûipvles  glabres ^  bifides ,  conoiveotes .  ad.x 

gr«nùes 
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franjes }  les  pédoocttlet  à  peine  de  b  longueur  des 
èuilles  {  les  flâurs  bleues  4  fe^esj  dirpofées  en 
épi  ;  rétendard  profondément  ëchancré  i  les  ailes 
plus  longues  que  U  carène  s  celle-ci  cernûnée  par 
une  poinee  très-courte.  Elle  croie  dans  la  Sibérie,  if 

189.  AsTRAGAtB  dlphyUt.  Jflragaius  diphyUtu. 

Âftragatus  mîcrûphyllus.  Pall.  Aftr.  pag.  9I1  tab. 

Oxytropis  (microphylla)^ /o/io^j  hinis,  temif- 
que  olflongis  ,  obtufis  ;  fcapo  fbiiis  iongiore  ;  fpicâ 
iapitatâ;  calicibusjubmuricatis^  lanugînofa.  Decand. 
Ailr.  pag.  83. 

190.  AsTRi^GALB  à  feuilles  aiguës.  Afiragalits 

9xypkyUut.  PalL 

jifiragaltts  acautts ,  folhlh  untis  ^  lineari^aeumi^ 
matij  ,  Jcriceis  ;  fcapo  foUis  iangiore  ^  ertâo  ;  fpicâ 
ohlortgâ  ;  /gguminzius  inflaitHfvatis  ,  acuminatis , 
puhefctntihts.  Wijid,  Spec.  Plant,  j.  pag.  i  joi.  — 
Pâli.  Aftr.  pag.  90.  tab.  74* 

Phaca  oxyphyUa.  PalL  Itin.  ).  Append.  n*.  loj. 
tab.  X.  fig.  X. 

Oxytropis  oxyphylla.  Decand«  Aftr.  pag.  84. 

Efpèce  très-vartable>  dépourvue  de  tige ,  dont 
les  feuilles  font  ordinaitenient  compofées  de  troîs^ 
quelquefois  quatre, ou  cinq  folioles  verticillées, 
foyeufes ,  linéaires  \  acuminées  i  les  pédoncules 
redrefles ,  plus  longs  one  les  feuilles  ,  terminés 
par  un  épi  aloogé  de  fleurs  jaunes  s  les  gouflès 
ovales  »  renflées^  membraneufes  »  pubefcentes^ 
furmontées  d'une  pointe  recourbée. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if  (  VAfira- 
galus  èaicatia  ,  PalL  ttb.  77|  fig-  lâ  n'eft  peut^tre 
qu'une  variété  de  cette  plante.) 

191.  ASTSIAOALB  couché.  Afiragolus  profratui . 

Afiragaias  (  dagurtcttS  )  ,  acaulis  »  folioiis  iirftrio^ 
rihus  hinûtit  }  fttptrionhus  fimpticihus  ^  iineariBits  ^ 
fericeis  i  feapofoUis  iongiore  ,  dgcHnaio  f  fpicâ  capi- 
tal â.  WilM.  Spec.  Pl»it.  3.  pag.  1301.— PaU. 
Aiit.  pag.  88.  tab.  71. 

Phaca  profraUL.  Linn.  Snppl.  33e.  «-  Pall.  Itin. 
j.  Append.  n^  m.  nb.  X.  fig.  i. 

Oxytm^  prvjtréoa.  Decaod.  Aftr.  pag.  8/. 

Ses  radoes  font  lamaffées  en  gazon  »  chargées  à 
leur  collet  d'écaillés  blanches  &  velues  1  elles  pro- 
duifent  quelques  feuiUes ,  toutes  radicales  ,  lon- 
guement péttolées  ;  ies  folioles  inférieures  ordî- 
Daîremeoc  deux  à  deux  ^  les  rupérieures  fimples.j 
Iméairess  fafeufiss  i  les pédoocules couchés,  pres- 
que glabres  j  uo  pco  plus  longs  que  les  feuilles  s  le 
Calice  velu  ,  â  cinq  dents  courtes,  lancéolées.  . 
BotëMiqMt,  Sapplémmt,  Tome  L 
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Cette  plante  croit  dansia  Sibérie,  y 

191.  Astragale  chauffe-trappe,  Afiragalm 

muricauu*  Pall. 

AJtragalus  acaulis  ,  foUolis  ternis  »  verticiliath  » 
lincari'lanceolatis  ,  glahris i  fiapofoiia  aquanu^  fpi^ 
cis  ovatis  /  legumînibus  lanccolatis^  atcuatis  ,  mft* 
ricatis.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  1300.  —  PalU 
Aftr.  pag,  89.  tab.  7}.  —  Lam.  Diû.  n*.  JJ.? 

Phaca  mwricata,  Linn.  f.  Suppl.  3)7.  —  Palh 
Itin.  3.  Append.  n^.  113.  tab.  A  a.  fig.  i.  B« 

Oxytropis  muricata,  Decand.  Aftr.  pag.  8(7. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales }  elles  fortenc 
d'une  touffe  de  racines  gazonneufes^  velues.  Les 
folioles  font  prefque  verticillées  «  temées^  qua* 
ternées ,  lancéolées  ,  canaiiculées ,  glabres  en 
dedans,  hériffées  de  tubercules  en  dehors.  Les 
pédoncules  glabres ,  redreiïés }  les  bradées  &  les 
calices  glabres  j  la  corolle  jaunes  les  gouffes  lon^ 
gués  4  arquées ,  lancéolées  ,  armées  de  poils  roides. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  aux  environs 
des  lacs.  Jf  (  Unn.  SuppL  ) 

19)*  Astragale  verticillaire,  n*.  54.  Afira^ 
galus  verticUlaris.  Linn.  *—  WiUd.  Spec.  Plane  3^ 
pag.  1299. 

Afiragalus  ( myriophyllus  ) ,  acaulis,  foiioiisfu" 
hulatis  y  quaternis  >  verticiUatis  ^  pilops  y  fcapis  fpi* 
catis  ,  folio  longioribus  ;fioribus  inferioribus  rcmotis; 
leguminibus  lanceolati's  ^  tomentûfis^-^^TzU»  Aftr* 
87.  tab.  71. 

Pkaca  myriophylla.  Pall.  Itin.  3.  Append.  n?,  1 1 1. 
tab.  Z. 

j.  Oxytropis  (  verticillaris  )  ,  acaulis  ,  folioiis 
quaternis  ,  fcnis ,  verticiUatis  ,  elliptico-acuminatis  j 
yillofofericeis.  Decand.  Aftr.  pag.  8é. 

194.  AsTRAGAL£  à  feuiMes  laineufes.  Aftraga-*^ 
lus  dafypkyllus.  Pall. 

Afirof^alus  (  oxytropis  lanata  )  »  caulefcens ,  fruti-- 
cofa  4  fiipulis  coaUtis  {  folioiis  quaurms  ,  vertuilla» 
tis  ,  oblongis  ^feriaiss  vtxiliis  amplis »J)CQZtià.  Aftté 
pag.  89. 

A^agalusdafyphyllus.  Wflîd.  Spec.  Plant.  3.  pag, 
1198. — Pall.  Aftr.  pag.  91.  tab.  7J. 

Pkaca  ianoia.  PalL  Icio.  3.  pag.  746.  tab.  A  t. 
fig.  A. 

Phaca  fibirica.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  318» 

Cette  plante  Te  nu>proçhe  beaucoup  it  h  pré* 
cédente  ^  qui  varie  beaucoup.  CeUe<f  f W  dif- 
tingue  conftamment  par  fes  fiipules  oofuiivtiiiés  ; 
par  fes  folioles  quater«ées  ,  vertirNIîef  f  par  l'é- 
tendard de  b  corolle  très*ample«  Elle  çpoli  dans  la 
Sibérie» 
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i9r  Astragale  tn  nacelle.  Afrêgdu$  cyndy 

formis,  Willd. 

Afiragalus  fuhacaulfs  (caulefcem)  ^foUiseimei" 
formihus^  retufis  ;  foliotu  fuhftfilibus  ;  Uguminibus 
ovato'triguetris  ,  canalicuîatis  ^  gJubris^  Jtorihtu  fubu" 
petaiù.  Wif.d.  Spec.  PUnc.  3.  pag.  1  joi. 

ji/hagà/us  cymhUarpvs,  Broi.  Lttfit.  167. 

Toute  cette  plante  eft  glabre  5  fes  tiges  courtes , 
quelquefois  alongées  ,  gré!es  ,  ftriéês  ^  na  peu 
triangulaires»  couchées;  les  feuilles  alternes  »  dif- 
tantes  ,  compofées  de  huit  à  dix  paires  de  folioles 

i»etites«diftante5^  oppofées^  pédicellées ,  lancéo- 
ées  j  rétrécies  en  coin  i  leur  bafb^  émoulTéès  , 
échancr^es  à  leur  fommet  s  les  fleurs  prefque  fef- 
files  ^  aitUaires  j  la  plupart  Coiitnires^  tore  pc:tite$> 
lesgouflesovales-oUongues»  (ubulées  â  leur  fom- 
m-.  1 4  courbées  en  nacel& ,  dures  ,  glabres  ,  tidëes  » 
leur  future  creufée  en  gouttière ,  à  deux  loges , 
contenant  des  feniences  nqmbreufcs  «  planes  > 
féniformes. 

Cette  plante  cr»Stdans  le  Portugal.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Planies  de  Paris.  O  (  ^-  ^-  ) 

ASTR  AGALOIDES.  Tournefort  défignoit  fous . 
M  nom  un  genre  dt  plantes  légumineufes,  qui 
tient  le  milieu  entre  les  aftragales  de  les  biguenau- 
cÛerSb  Lioné  a  fubftitué  i  ce  nom  celui  de  phaca , 
genre  aue  M.  de  Lamarck  a  regardé  comme  trop 

£eu  diftingué  de  celui  des  bagueoaudiers  {coluua 
ion.)  pour  en  être  féparé. 

ASTRAGALUS  (  ^cy^t  Astragale.) 

ASTRANCE.  Afirantia.  M.  de  Lamarck  a  fait 

graver  dans  l^S  lihfirations  des  Genres  Vafirantia 
major  ^  tab.  191  *  fig.  I  ,  &  faftfanùa  minor  ,  lab. 
191  >  fis-  ^-  ^^^  quatre  efpèces  décrites  dans  cet 
ouvrage  on  peut  y  joindre  Y  afirantia. camioUca  ^ 
Jacq.  Auftr.  6 ,  Append.  ab.  10 ,  qui  fe^rapproche  ; 
beaucoup  de  Vofirantia  major  ^  qui  en  diffère  par 
fes  feuilles  radicales ,  dont  les  lobes,  oblongs  ,  uès- 
aigus,  ne  font  que  médiocrement  trifidies»  mu-* 
cronés  &  dentés  à  leurs  bords  {  les  involucres 
très-entiers  :  c'eft  Vafirantia  ntinor  de  Scopoli  , 
'  Carn. ,  n°.  }0J  ,  tab.  7.  M.  Willdenow  en  a  meii- 
liooné  w^e-auire  effièce  fmis  le  nom  à*afirantia 
' heteropkylla  ,  Nov.  A&.  Berol.  vol.  2.  Elle  eft  ori- 
ginairç  de  h  Sibérie.  S-s  feuilles  cauliriaires  font 
emîèfes',  ovales,  feftîles,  à  deAtekàrd^  &ks  , 
prefque  épineufts.  Les  involucres  font  ciliées  & 
dentées  en  fcie  vers  le- fommet  1 

A^râANTHE  de  h  CochhkMwé.  J^nnthus 
tothîitdii'tkJtfis.  Lonr. 

Afir^nthuê  folùs  ovaûs  ,  ferratu  i  JpÎM  axillan- 
iës.  t9ir.  Flpr.  cochin.  1.  pag.  174. 

Arbre  d'une  hauteur  médiocre ,  peu  garni  de 
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fMieainr^  rws  albandans^  mittti  de  teiller  ftti» 
nés ,  pétioiées  ^  ovales ,  dentées  en  fda  i  Uurt 
bdrds ,  lamigineuiès.  Les  fleurs  font  pâles ,  un  mq 
épasdes ,  dftpctfées  en  longs  épfi  impies  j  ailU* 
res%  Chaque  fleur  «ffte  : 

I*.  Un  calice  Uttl.         - 

!•.  Une  corolle  monopéule  •  en  forme  it  fow 
coupe  i  le  tube  court  j  le  limbe  plane  1  dtvife  en 
quatorte  découpures  lancéolées,  linéaires  i  lept 
alternes  4  plus  courtes  &  radiées. 

}^.  Sept  étaminesy  quelquefois  fit  ou  huit  \  les 
filamens  droits ,  filiformes ,  plus  longs  qMe  les  Vi- 
vifions de  la  côtoie  ,  foutentot  àt%  ambètts  arcoo- 
dies,  à  trois  loges. 

4«.  Un  owiirê  Ubfe«  ovale,  un  peu  aigo,fer* 
monté  de  quatre  ftjrles  capillaires,  de  la  même  lon- 
gueur que  les  étamioes,  terminés  par  des  fligoutei 
fimplcS. 

Le  fritii  confifte  en  une  feule  femence ,  petite . 
ovale  »  aeumînée ,  enveloppée  par  le  tube  de  U 
corolle  perfifiant. 

Le  caraAèra  efftfntielde  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calice  nul  ;  une  corolle  en  foucoupe  ;  U  limhtï 
quatorze  divifions;  une  femence  enveloppée  par  U  tau 
perf fiant  de  lu  corolU» 

Cette  plante  croît  dans  les  champs ,  à  la  CoAiiK 
chine.  T)  {Defeript.  ex  Loàr,) 

OhÇtrvaùons.  Ce  genre  a  éeé  ëtkbli  par  L(Hh 
reiro.  Son  nom  eft  compofé  de  deux  mots  grecs, 
afiir  (fielU),  étoile  ,  &  antkoïï  (fios  ) ,  fleur ,  tiri^ 
nommé  i  caufe  de  fa  coroUe ,  dont  le  limbe  t:il 
ouvert  en  étoile. 

ASTRANTIA.  (Kojfç  AsTAAKTE.) 

ATCHAR.  AITCHAR.  Ce»,  d'après  le$  ob- 
j  fervatîons  de  M.  du  Petît-Tliouars ,  un  àlTaîfonne- 
nient  employé  dans  llnde,  d  où  il  a  pafië  â  ^fl^.^^ 
France  &  dans  l'ile  de  Bourbon,  ou  on  le  nomme 
achar.  Il  confifte  en  fruits  verts  de  beaucoup  H'ef* 
pèces,  (urtout  les  mangues,  les  bilimbis ,  les  ci* 
trons  i  en  légumes  ,  comoie:  des  haricots ,  éts 
choux*  des  bourgeons  de  palipifte  &  de  bainbrni 
des  raddes  d'ail  ^  de  ^ngembre^  de  là  mouur.ie 
pilée,  &furtout  des  pimens  {capfckm  Linn.).Ccil 
n)éme  du-  nom  eC^gnol  ^sfclu  de  ces  derniers ,  que 
cette  compofition  a  pris  (on  nom.  Ces  fruits  ou  i<^ 
•gumes  font  ctMtfitt  daift  le  vinfcf  gtè.  A  Batatii  »  q^i 
eft  renonumé  dans-ce  genre .  te  dans  d'autres  en* 
droitsde  IMnde ,  on  fîibftîtue  ae  vinaigre  le  fut  ai* 
grî  de  difierentès  efpèces'de  p^lmîert.tLes  capr« 
•&  les  comithont  fMH  devéritablés  achats.  On  A 
étoené  de  roir  combien  des  people»  réputés  bi«a 
plus  près  que  nous  de  Tétat  de  fimpFcité ,  ir'Cr- 
tent  de  variété  ilatts  lemè  affitifoonemens  1  ib  oe 


5^2 


Àfk 


tefoupçonner ,  cette  pbnte  n'appartient  point  à  ce 
genre.  •  '^ 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  aux  environs 
de  Gènes.  if(y.f,in  htrk.  Desfoiu.  ) 

p.  Athamante  â  fruits  blancs.  Athamanta  leur 
cùjpermum, 

Athamanta  (fefeli  ieucorpermum  ),  <aai^  m^o, 
fiexuofo  i  foliolii  fetaceis  ,  involucro  fiibmonopkyllo , 
involuceUt  foliolis  bafi  connatis,-  radiis  umbelU  ,  ger- 
minihurque  tomentofis.  Plant,  rar.  Hungar.  pag.  91. 
Cab.  90. 

Les  femences  pubefcentes  de  cette  plante  nous 
ont  déterminés  I  la  ranger  dans  ce  genre  plutôt 
que  parmi  lesfifili.  Ses  racines  font  charnues,  fu 
fiformes,  rëfineufes  :  il  $*en  élève  des  tiges  droi- 
'tesj  flexueufes^  médiocrement  rameufes^  garnies 
de  feuilles  alternes,  ailées,  divifées  en  folioles 
fétacées.  L'ombelle  univerfelle  eft  pourvue  d'un 
învolucre  prefaue  monophylle  j  les  ombellules 
accompagnées  d'un  involucre  à  plufieurs  folioles 
adhérentes  par  leur  bafe.  Les  fLeaxs  font  blanches; 
les  rayons  des  ombellules  pubefcens,  ainfi  que  les 
ovaires  j  les  fruits  cannelés ,  blanchâtres ,  pubef- 
cens,  couronnés  par  les  ftyles  perfiftans. 

Cette  plante  croît  en  Hongrie,  aux  environs  de 
Bade,  fur  les  montagnes  calcaires.  if> 

ATHANASIA.  (  Foyei  Athanasie.  ) 

ATHANASIE.  Athanafia.  Ce  genre  a  éprouvé 
plufieurs  réformes ,  que  j'ai  indiquées  ailleurs. 
IVoy.  Relhania  &  SANTOLiNE,n*.7,  vol.  VL) 
•Les  efpèces  qu'on  y  a  réunies  depuis  ne  me  font 
la  plupart  que  peu  connues.  Je  me  bomemi  â  Us 
mentionner  fans  defcrrption.  Celles-  gravées  dans 
Jes  lllufirations  des  Genres  font  : 

I.  Athanasie  crénelée.  Athanafia  crenata. 
Linn.  —  Lam.  111.  Geo.  ub.  6yo.  fig.  1. 

10.  Athanasie  à  feuilles  de  bacile.  Athanafia 
crithmifoiia.  Linn.  —  Lam.  111.  tab.  670.  fig.  5.  — 
Garrto.  ub.  i6j. 

II.  Athanasie  pinnée.  Athanafia  pinnata. 
Linn.  —  Lam.  111.  tab.  670.  fig.  4. 

i).  Athanasie  cendrée.  Athanafia  dnenea. 
Linn.  *-  Lam.  111.  ub.  670.  fig.  i. 

Athanafia  tcmentofa.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag. 
1806.  —  Thunb.  Prodr.  144. 

14.  Athanasie  à  feuilles  en  coin.  Athanafia 
êuneifoUa.  Lam.  111.  ub.  670.  fig.  3. 

lé.  Athanasie  ponfttiée.  Athanafia  gunSata. 
Berg. 
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Athanafia  foliis  fabrotunéis  ,  gUhfis ,  pmiëath  ; 
fioriius  ttrminalibus  yfeffiUbus.  Thunb.  Prodr.  144. 
— >  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1803. 

Athanafia  fioribus  aggregatis  ,  urmtnaUbta ,  ftà- 
ftffilibus  y  yôa/i  fiihorbiculatis  ,  mneronaùs ,  pëâdd" 
tistglairisf  approximafis.  Berg.  Phot.  Cap.  pag. 
Z38. 

Tanaeetum  capen/i,  buxifotio.  Petiv.  Gaioph. 
442.  ub.  81.  fig.  6. 

Ses  tiges  font  iigneufes ,  divifées  en  rameaux 
glabres ,  cylindriques,  ftriés ,  bifides,  étalés  o:  ri- 
niifiés  ,  garnis  de  feuilles  feffiles^  glabres,  yxo> 
dtes ,  très-entières ,  légèrement  ac  aminées  d»- 
fes ,  rapprochées ,  longues  de  deux  ou  trois  11  :  s , 
parfemées  de  points  tranfparens  $  les  fnpéti:  .et 
un  peu  plus  longues ,  pUcées  autour  des  i  -rt 
Celtes<i  font  rapprochées  au  nombre  de  uoi^  oa 
quatre,  terminales,  très*peu  pédonculëes;  le^  pé- 
dicelles  courts  &  pileux.  Le  calice  eft  arron.ii, 
compofé  d'écaillés  linéaires ,  égales ,  liifes ,  iînbfi* 
quées ,  ovales ,  aisuës  à  leur  fommet  )  les  exteiteu* 
res  légèrement  pifeures.  La  corolle  eft  un  peu  plus 
longue  que  le  calice  s  le  réceptacle  ou  â  (on  cto- 
tre«  garni  »  i  fa  circonférence  ,  de  paillettes  fca- 
rieufes,  linéaires- lancéolées,  un  peu  ciliées. 

Cette  plante  croit  au  C^  de  Bonoe-Efpéraoct. 

1>  {Defcript.  ex  Berg.) 

17.  Athanasie  lanogineufe.  Athanafia  lâas^ 
nofii.  Cavan. 

Athanafia  caule  fruticofi}  ;  foliis  lineari-UnctoU' 
tis,  glaucis,  lanueinofis,  imlricatis.  Cavao.  Icoo. 
Rar.  I.  pag.  1,  tab.  9. 

Athanafia  (  canefcens  ) ,  foliis  ohlongis ,  acutis  • 
tomentofis;  umbellis  terminalihus.  Thunb.  Prodr. 
144.  —^  Willd.  Spec.  Phnt.  ).  pag.  1804. 

Coma  aurea  ,  a f ricana,  fruticans ^  Cnaris  folis 
glaueis  &  lanuginofis»  Commel.  Hort«  1.  pag.  $1* 
tab.  46.? 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  Iigneaffs,  coo* 
vertes,  ainfi  que  tonte  la  plante,  d'un  duvet  bUn* 
châtre  &  lanugineux.  Les  feuilles  font  éparfcs^ 
très-rapprochées,'fe(Gles,  prefqu'imbriquees  j  li- 
néaires-lancéolées >  glauques,  aiguës,  entières , 
longues  d'environ  un  pouce  au  plus}  Jes  fleurs pea 
nombreufes,  réunies  en  un  corymbe  court  &  nm* 

Île  ;  les  pédoncules  feuîUés ,  longs  d'un  ponce. 
e  calice  eft  ovale ,  compofé  d'ecailles  imbri- 
quées, prefque  lancéolées  s  les  intérieures  cartiV 
ffineofes  â  leur  bafe  $  la  corolle  jaune ,  un  peu  plus 
ongue  que  le  calice  ;  les  fleurons  i  cinq  découpa* 
res  aiguës ,  recourbées.  Le  réceptacle  eft  garni  <ie 
paillettes  lancéolées,  plus  longues  que  les  femen* 
ces.  Ces  dernières ,  n'ayant  point  été  obfervees, 
rendent  douceoi  le  genre  de  cette  e^èce. 
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Cette  plante  croît  dans  TAfrique  i  efte  t  été 
cultivée  à  Trianon.  |>  {Defcript.  ex  Cavan.) 

1 8*  Athakasib  effilée.  Athanafia  virgau* 

^thanafia  corymbis  fimpltcihus  ;  foliis  infirîorièus 
pmnatifidis  y  linearihusi  fuperioribus  oblongis»  tncifo* 
ftrratU,  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  vol.  2.  pag.  11. 
tab.  148.  —  WiUd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  i8o6. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  un  peu  de  Yatkdnajta 
zrifurcata  :  elle  eft  beaucoup  plus  petite  1  elle  en 
diffère  encore  par  fes  feuilles  intérieures j  inci- 
fces>  prefque  pmnatifides  i  les  fupérieures  à  trois 
ou  à  cinq  lobes  courts.  Se%  tiges  font  ligneufes^ 
hautes  d  environ  un  pied  &  demi  &  plus  5  (es 
rameaux  cyKndriqaes,  effités;  fes  feuilles  petites  ^ 
èparfes,  nombreufes ,  glabres  j  feffiUsj  un  peu 
roidesj  prefque  cunéiformes.  Les  fleurs  font  ter- 
n.inales  j  réuhies  environ  dix  à  douze  »  pretqu'en 
ombelle  ;  les  pédoncules  (impies  ^  munis  de  quel- 
ques petites  braâées;  les  calices  glabres^  ovales  j 
de  couleur  verte  $  la  corolle  jaune  ;  les  feniences, 
glabres  «  anguleufes ,  ftriées  ,  noirâtres  ,  fans  ai- 
grette \  le  réceptacle  çarni  de  paillettes  fcarieofes , 
de  la  longueur  du  calice. 

• 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpér^ce. 
J)  (  Dejcripi»  ex  Jacq.  ) 

19.  Athanasie  à  trois  pointes.  Atkanafia  tri- 
ciifpîj.  Hort.  Parif. 

Atkanafia  Jbliis  limarihus ,  glahris^  àpice  tri  ftu 
quinqucfidis  i  corymhiâ  fubfimplicikus*  (N.) 

Coma  aurea,  frutefctns  ,  foliis  trifidis  ,  latîoribuSy 
viridibusjglabris*  Burm.  Afric.  pag.  187,  ub.  69. 

fîg.  2. 

Cet  arbufle  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  pré- 
cédent ;  il  en  diffère  par  ion  port,  par  fes  feuilles 
plus  alôngées}  par  leurs  découpures  moins  nom- 
bre ufes  9  plus  profondes.  Ses  tiges  font  glabres  « 
cy  lindrtQues ,  légèrement  llrtées  y  d'un  brun-clair  j 
garnies  de  feuilles  noinbreufes  ,  éparfes^  vertes  » 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  (effiles,  longues  d'un 

Î)ouce  &  plus  ,  étroites  >  linéaires ^  élargies  vers 
eur  fommet  de  divifées  en  trois  ,  rarement  cinq 
découpures  étroites  j  linéaires  ,  un  peu  aiguës. 
Les  fleurs  (ont  terminales  y  difpofées  en  un  co- 
rymbe  prefque  fimple  $  les  pédoncules  inégaux , 
légèrement  pubefcens  ^  garnis  de  petites  folioles 
ou  bradées  entières,  sdternes >  ordinairement  uni- 
flores  ,  quelquefois  à  deux  ou  trois  fleurs  pédicel- 
lees.  Les  calices  font  glabres^  ovales ,  un  peu  glo- 
buleux, compofés  d'écaillés  imbriquées  ^  fcarieu- 
fes»  jaunâtres  «  obtufes>  d*un  vert-tbncé  dans  leur 
milieu  ;  la  corolle  jaune  ^  un  peu  plus  longue  que 
!e  calice  $  le  réceptacle  muni  de  paillettes. 

Cette  phme  croit  ao  dp  ^e  Bonoe^Efpérance. 
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On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Jt 
{V.f.) 

*  Atkanafia  (fcabra),yb/ÎM  ovatis ^  acutis^fca» 
bris ^  fioribus folitariis y  tenninaiibus»Th\XtA>.  Prodr. 
Cap.  B.  Sp.  pag.  144. 1} 

*  Atkanafia  (glabra  )  ,  foliis  oblongis ,  ohtufis  , 
glabris  y  umbetUs  terminal iif us.  Thunb.  Prodr.  Cap. 
B.  Sp.  144.  J) 

*  Atkanafia  (^ipetz)  ,  foliis  oyatis ^  quinqaeden- 
tatisj  rtfiexis  i  floribus  paniculatis.  Thunb.  Prodr. 
145. 

Atkanafia  (afpera)j  corymbis  compofitisi  foliis 
êvatis  j  acutis  j  reflexis,  quinquedcntatis,  Willden. 

Spec.  Plant,  j.  pag.  i8of. 

Atkanafia  Uvigata,  Lino.  Spec  il 81.  — *  Lam. 
Dia.  n".  15.  var.  f^.  T? 

*  Atkanafia  (  quinquedentata  ) ,  foliis  avatis , 
quinquedentatis  ,  recurvis  ;  fioribus  fubumbeilaiis. 
Thunb.  Piodr.  145.  !> 

*  Atkanafia  (  hirfuta  ) ,  foliis  linearibus  ,  indfis  / 
panictilâ  compofitâ  ^  coule  villofo.  Thunb.  Prodr. 

*  Atkanafia  (  tomentofa  )  ,  foliis  Unearibus  ,  r«- 
mentofis  ;  paniculâ  compofitd»  Thunb.  ProdV»  144. 

Il  paroit  que  c'efl  la  même  efpèce  que  Vatka^ 
nafia  cinerea  Lion.  &  Lam.  n^.  13. 

^  Atkanafia  (flexuofa  )  ,  foliis  Unearibus  y  acutis^ 
glabris  i  fioribus  panietiiatis  ,  caule  fiexuofo,  Thunb. 
Prodr.  144.  1> 

*  Atkanafia  (  filiformis  )  ,  foliis  lineari-fiUfôrmi^ 
bus  J  glabris  ;  fioribus  paniculatis.  Thunb.  Prodr» 
144.  ]b  -r-  Lino.  f.  Suppl.  }6i. 

*  Atkanafia  (  peâtnata  )  ^fifliis  pinnatis  ;  pitmis 
Unearibus  y  glabris;  paniculâ  compofitL  Thunbergj 
Prodr.  145.  —  Linn.  f.  Suppl.  }6i. 

Obfervations,  Plufieurs  efpèces  «  ainfi  que  je  Tai 
dit  plus  haut  ^  ont  été  placées  parmi  les  relkania 
Lhérit. ,  telles  que  Y  atkanafia  fquarrofa ,  n®.  l  5 
Y  atkanafia  genifiifolia  ,  n°.  4  ;  Y  atkanafia  unifiora 
Linn.  $  Y  atkanafia  feffilifora  Linn.  \  Y  atkanafia  pu" 
miia  Linn.  j  &c. 

* 

Gaertner  a  fait  de  Yatkanafia  annua  j  n^.  9  «  un 
genre  paniculier  fous  le  nom  de  lonas  inodora  (  d% 
Fruâ.  &  Sem.  vol.  1  ^  pag.  396  >  tab.  165^  fig.  f  ). 
11  faut  en  exclure  la  fynonymie  de  Triumfiptti. 
U atkanafia  maritima  Linn.  a  été  diflingué  comme 
.genre  par  M.  Desfontaines  :  c'eft  fon  dîotis  candi" 
diffima ,  Flor.  atlant.  (  yoyei  Santoline.  )  Will- 
deocv  a  rangé  parmi  les  tanacetum^  n*.  3  ^  Yatko" 
nafia  linifolia  Lmn. 

ATHECIA.  (.Foyei  Athécie.) 
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.  ATHÉCIE.  Aik4cU.  (  Gxitn.  de  Froft.  &£eov 
vol.  I  ,  pag.  14!  ^  tab.  18.)  Gxrtner  dpnne  ce 
nom  à  une  baie  qui  lui  a  été  cofnmuniquë^  par 
Forfter  «  &  qui  reflemble ,  pour  la  forme  t  i  celle 
4u  triofiium ,  prëfencant  comme  elle  un  calice  fu- 
périeur ,  à  cîno  divifions  ;  elle  renferme  une  feule 
graine ,  dont  1  embryon  dicorylédon  »  à  radicules 
courtes^  à  lobes  alongés  &  planes,  eft  placé  hors 
du  centre  du  përifperme  cartilagineux  qui  l'en* 
toure.  Ces  indications  font  infuffirantef  pour  rap- 
porter cette  baie  a  uo  genre  connu.  (/<#.} 

ATHEN^A.  Schreber  &  Gmelin  ont  décrit 
fons  ce  nom  Viroucana,  atbrin'eau  de  la  Guiane, 
figuré  par  Aiiblet ,  tab.  117  »  qui  doit  être  réuni 
aux  anavinga  ou  aux  fumyda  fi  de  ces  deux  genres 
on  n'en  fait  qu'un  C'<^it  le  caftaria  ramifiora  de 
Vahl.  <  yayei  lac^UcAN  «  AnaVINGUB  j  SuppL  , 

&  Samydc.) 

ATHÉROPOGON  apludotde.  Athtropogon 
Apludoi<Us.  Willd. 

Athjtropoaon  fpicis  fimplicibus  ;  fioribus  alitmU , 
rtmotis.  (  N.  )  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  937.  — 
Mùhlenb.  in  Lier. 

Genre  de  plantes  à  fleurs  glumacées  »  polyga- 
mes j  monoïques  >  de  la  famille  des  graminées,  qui 
a  des  rapports  avec  les  apiuda ,  &  qui  ne  comprend 
jiifqii'alors  qu'une  feule  efpèce  exotiqu(S. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  cmltct  iinivaive  ,  i  deuM  fUurs  ,  tune  herma- 
fhn&dite^  VatHrtf^ériit}  dans  U prtmihe,une  carailt 

à  deux  valves  j  t  extérieure  furmontée  de  uvis  arêtes; 
jrùif  étamines  i  deux  fijiesi  point  de  fruàificatlon  dans 

iesfieurs  neutres. 

Cette  graminée  s'élève  i  la  haoteor  d'un  pied. 
JLes  feuiUc-s  font  étroites^  longues  de  cinq  pouces  ; 
lès  tiges  terminées  par  un  épi  iicnple ,  compofé  de 
fleurs  alternes ,  diflaQtes ,  rc fléchies.  Leur  calice  n'a 
qu'une  feule  valve ,  qui  renferme  Jeux  fie  urii  Tune 
hermaphrodite ,  à  corolle  bivalve  i  la  valve  exté- 
rieure furmontée  de  crois  a£écfis.i  Tiotérieure  bi- 
fide. Dans  la  fleur  neutre ,  la  valve  extétieure  efl 
membraneufet  bifide  >  munie  d'une  atéte  un  peu 
.au  dt^ffousde  fon  fommet}  l'intérieure  lurmontée 
de  deux  aréces.  L^s  anthères  font  d'un  rouge  d^ 
cinabre. 

Cette  plante  croit  dans  l' Amérique  feptentrio 
nale.  (  Defcript.  ex  WiUdly 

ATHRODACTYLIS.  (Kiy.  Baquois  ,  n^  i, 
SuppL  ) 

ATHYRIUM.  Ro'h.  Genre  de  fougères  ,  qui 
contient  quelques  afpidium  de  Svrurti.  {f^oyer  PO' 
LvrODE.)  Le  po/ypodium  fiiix  femîna  &  \e  poly po- 
dium fêntanum  Likn.  itmrenc  dans  ce  genre.  Koth 
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•lui  .dôme  pour  ctnâère  effeottel  d'avoir  :  lei 
capfules  réunies  en  groupes  ovales  ,  épars  fur  la 
feuille  «  recouvenes  d'un  tégument  en  forme  àt 
rein  ou  de  croiiTant  ^  qui  naît  latéralement  d'une 
nervore  fecondaire  «  &  qui  s'ouvre  de  dedans  en 
dehors.  C'eft  le  genre  nephrodium.  Rtch.  Se  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer. 

ATIPOLO.  Grand  arbre  des  Phaippines .  qm 
parolt  appartenir  au  genre  Jaquiek^  8t  qui, 
fuivant  Camelli^  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
aanca  tk  le  camangfi,  autres  efpèces  de  ce  genre; 
il  s'en  diftingise  pajr  (es  feuilles  fi^^uées  j  par  fon 
tronc  plus  élevé  &r  plus  gros  »  portant  quelquer«'is 
jufqu'i  quinze  pied^  de  diamèue ,  &  par  fon  friic 
petit  &  rougeâtre.  Toutes  les  parties  rendent  un 
fuc  laiteux  tté$  -  abondant.  C  ^^^  J  A  Q  u  i  £  R  j 
SuppL) 

ATITARA.  Marc«rave,  dans  fon  lilfoîrt  à 
Bréfil,  décrit  fous  ce  nom  un  arbiiSeau  dr  huit  i 
neuf  pieds  de  hauteur ,  dont  la  tige  eft  cou? erto 
d'afpérîtés  ou  de  petites  épines.  Les  feuilles  font 
petites,  ailées,  compofées  d*uo  grand  nombre  de 
folioles^  le  pétiole  commun  garni  d'épines  enme 
chaque  foliole.  L'auteur  ne  parle  pas  des  8euD.  la 
figure  qn'il  donne  de  la  plante  »  pag.  6^ ,  reorf- 
(èf>te  aflez  bien  les  îeuiies  paiiflès  du  fagarier  hté- 
rophylle ,  n^.  f ,  &  I  on  eft  poné  i  croire  qae  c'cA 
la  même  efpèce  ou  une  efpèce  voifine.  {Juif) 

ATLÉ.  Arbufle  fort  commuo  en  É^te .  cà  il 
&rt  prefqu'exclufiyement  de  bois  i  brûler.  Ced  le 
tamarix  orientalis  de  Forskhall,  qui  a  été  figuré  « 
pi.  9 ,  dans  le  Voyage  de  M,  Sannim  en  Egjpu, 
(  ^<*y^  Tamawx  *  n*.  4* ) 

ATOTO  :  nom  d'une  efpèce  d'eophorbf  {f 
phorvia  atoto  ) ,  trouvée  par  Forfler  dans  les  iles  de 
la  Société. 

« 

ATRACTOBOLE.  MraO^h^lMs.  Genre  de 
plantes  de  la  fomille  des  champignons  j  établi  pir 
Todde ,  confervé  par  Gmelin ,  &  dont  Perfoon  ne 
paroit  pa5  avoir  fait  mention  1  il  confifle  en  uK 
fubftance  felfile,  en  forme  de  cupule  operco!ée, 
d*oî\  fnrtent,  pir  expie fion ,  des  veficules  fémini- 
f  ^res .  Il  n'en  exifte  qu'une  (eule  efpèce ,  qoe  Todik 
a  nommée  atraâoàolus  annuUuris,  (Todde,  Fung. 
Me<k^.  Sel.  i.  pag.  4,5.  tab.  7.  fig.  J9,  — B-ifch. 
Elem   Fung.  Cent.  1.  tab.  li.  fig.  i)9.) 

ATRACTYLIS.  (Kipy^f  QuinouiixstteO 
ATRAGÈNE.  {V^ye^  Clématite.) 

ATRAPHAXIS.  (^oy#j  Ath AFHACf ,  Sf  I». 
G.en.  rab.  26 y.)  La  figure  i  reprefente  l'An^A- 
PHACE  repliée  «  n^.  t  {^atrapkaxis  repli€atê\Àm.)\ 

la  figure  a ,  l'ATRAfUAÇR  égineufe;!  n**.  «  (  ^^^' 
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Thaxis  fpinofa  lîfin.  i-  Lhérit.  Sii'rp,  Nov.  X.  pag. 
27.  tab.  14.  —  G«rtn.  wb.  119). 

Ohfirvaiions,  VnifûphaxU  npiicata.  de  Kf .  de  La- 
marck  a  de  très-grancfs  rapports  avec  YatraphaxU 
i(f:du/ata;  il  en  di£[^re  par  les  tiges  très-inclînëes^ 
étalées,  prefqiie  couchées .  irès-rameufes  ;  les  ra- 
meaux redreffés }  les  feuilles  d'un  vert-glauque. 
Comme  cette  plante  n'eft  connue  que  cultivée , 
elle  pourroh  fort  bien  être  une  nmple  variété 
de  Tatraphace  ondniée.  La  plante  fuivante,  que 
M.  Bofc  m'a  communiquée ,  me  paroic  devoir  être 
diitiiiguée  comme  efpèce,  «bfi  qu'il  fuit  : 

4.  Atraphac£  à  feuilles  en  coin.  Mraphaxls 

cuneifoU^m 

Airaplaxis  coule  inermi  ,  ?  /ô/ii*  fuhftffilihus  y  cu'- 
néaùs  ^  reiÈifis  i  fiori^HS  mUùmh  ;  ptdîauulis  atticur 
luiis  ,  rtfitxis^  (  N.  ) 

Ses  rameaux  font  grêles,  cylindriques,  effilés, 
d'un  brun-rougeârre,  garnis  de  feuilles  aJternes , 
à  P  ine  pétiolées ,  petites ,  prefqu' ovales ,  ttè$-en- 
tières  3  glabres  i  leurs  deux  faces  ,  récrécies  en 
coin  à  leur  bafe,  obiufes»  fouvenc  comme  tron* 
quées  &  légèrement  échancrées  à  leur  fommet , 
d'un  vert-gai.  Les  fleurs  font  petites,  d'un  blanc- 
verdarre  ,  difpofées  en  grappes  alternes  à  l'ex- 
crémtté  des  rameaux  \  les  pédoncules  courts ,  pref- 
qucf  fëracés,  géniculés  &  réfléchis  un  peu  au  def- 
lus  de  leur  bafe,  accompagnés,  â  leur  infeition, 
de  petites  bradées  concaves,  vaginales. 

Cette  planté  croît  i  la  Caroline  «  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Bofc,  J)  (  F".  /  ) 
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ATRICHIE*-4mVAtfw. Genre  de  plantes,  de  la 
famille  des  moufles ,  établi  par  M.  Palifot  de  Beau- 
vois  ,  dont  le  caraâère  efientiel  eft  d'avoir  : 

Une  coiffe  fimpU  y  êfi  capackutn  ^  garnie ^  ifon  font- 
w€i  p  de  qèuiques poils  couns  &,  rares, $  un  openttU 
[u'y.U y  flus  ou  moins  ^iguj  une  urne  ohlqngue  ou 
ûvjte ,  droite  ou  légèrement  inclinées  le  tuhe  long  ^ 
droit  i  la  gaine  ohlongue;  l'orifice  de  t  urne  garni  de 
trente' deux  ou  foi  xante- quatre  dents  repliées  en  dedans, 
formant  un  cro^k^ ,  ii  fupportant  unememhrane  ûori^ 
^oniale ,  percée  à  jour  s  point  de  périchet. 

Ce  genre  renferme  des  plantes  terrcftres  â  tiges 
fimpies  àVL  pr\?fque  fimpîes,  i  feuilles  épatfes  & 
dont  Us  flt.  urs  font  terminales.  M.  Palifoc  d^  Beau- 
vois  Y  rapporte  trois  efpèces  : 

I .  ATRtCHiE  ondulée.  Atrîchum  '  undulatum. 
Pal.  Bea'iv.  /Etheog.  pag.  42  :  c'eft  le  hryum  un- 
dulaîum,  Lann.  n®.  lO.  —  folytrichum  undulatum, 
Bril.  —  Hedv.  Mufc.  Frondf.  i.  tab.  16.  xy.fig. 
6.  10.  il: 

1,  AtRICHîE  d'Hercynîe.  Atrickum  hercynicum. 
Pal.  Beaov.  ifitheog.  pag. 42  :  ç'e&le polytrichum 


Amy/ifVtim.Dickr.  —  Gniel.  Svfi.  Nat.  i.pag.  1 J174 
—  EncycL  y.  p.  17 j.  *  —  netîtr.  Muic.  Frond. 
I.  tab.  15.  Elle  a  le  port  des  polytrickum,  dont 
elle  diffère  par  fa  coiffe  &  par  la  forme  cylindrique 
de  Tume. 

X,  ÂTRICHIE  renverfé.  Atrickum  eontroverfum. 
Pal,  Beauv.  :  c'eft  le  hryum juniperini,V>\\\tu.}A\\Çc. 
tab.  46.  fig.  19.  '—  Polytrichum  unduUtum ,  minus\ 
HediK.  Mufc.  Frond.  i.  tab.  17.  fig.  14,  ly.  17. 
r8.  Klle  croit  dans  l'Amérique  feptentrtonale.  Sei 
feuilles  font  petites  ^  légèrement  ondulées. 

c«  Linné  avoit  avec  raîfon  ,  dit  M.  Palifot  de 
Beau  vais,  féparé  fon  hypnum  undulatum  du  genre 
polytrichum  ,  dont  il  diffère  eflentiellement  par  U 
coiffe  &  par  l'opercule.  »  Hedvig  6c  Bridel  onc 
mal-à-propos  réuni  le  genre  atrichie  à  celui  du 
polytrichum  ,  qui  a  une  double  coiflFe,  dont  Tinfé* 
rieure  e(l  lifle ,  fendue  par  le  côte,  &  l'extérieure 
compoféa  de  filamens  entrelacés.  Le  genre  poly^ 
trichum  fe  diiiingue  encore  de  Yauichum  «  en  ce 
qnece  dernier  a  fon  opercule  acuminé  &  roniirne 
cylindrique  ^  jamais  tétragone, 

ATRIPLEX.  (  yoyei  Arroche.) 

ATRIPLICÉES  (  les  ).  (  V'oyei  Arrocues.  ) 

ATROPA.  (  Foye[  Bellaîdone.  )    . 

;  ^ATRUPHYLLÛM.  (  Loureiro  ^  FJor.,  cocWni) 
Grand  arbre  de  ta  Cochinchine ,  employé  d^ji^  1^ 
conftruâions.  Loureiro,  oui  Ta  ainfi  nommé  à 
caufe  de  fes  feuilles  raffemUées  en  faifceaux  aux 
extrémités  des  rameaux ,  en  fait  un  genre  particu- 
lier ^  dont  le  caraâère  eft  abfolument  ^mblable  i 
celui  des  ardîfia  :  ce  n'eft  donc  qu'une  efpèce  de 
ce  genre,  facile  â  diftinguer  <ics  autres  par  fe^ 
feuilles  éuoites  &  linéaires.  (  Foye^  Aroisia  ^ 

TlNÉtlER.  SiqipL) 

ATTALÉRIE.  Plante  de  la  côte  de  Coromandel. 
Elle  a  été  d'abord  figurée  par  Burmann  (Flor. 
Ind. ,  tab.  39 ,  fig.  3)  fous  le  nom  àtj^eris  aquatica  , 
regardée  enfuite  par  Smith  comme  identique  avec 
le  nama  \eylanica  Linn.  ,  que  MM.  de  luffieu  & 
Vahl  rapportent  au  genre  Coutarde  ,  fous  le 
nom  d'hydrolea  \eylanica^  ÇFffyci  Steris.) 

ATTl«ALU  :  nom  malabare  du  figuier  â  grappes , 
n^.  xi<-  (  Ficus  mcemo/tf  Linn.  ) 

ATTIER  :  nom  donné  au  coroffol  écailleux  ^ 
n**.   1  (Anona  fquamo/a  Linn.). 
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ATTRAPE-MOUCHE  t  nom  donné  i  plufieurs 
plantes  muiries ,  dans  quelque^unes  de  kurs  par- 
ties ,  d'une  fubftance  gluante ,  à  laquelle  les  mou- 
ches &.  autres  infeârs  s'attachent,  fans  pouvoir 
enfuite  fe  dégager.  Elle  eft  Vépandue  fur  la  tige  du 


\ 
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fient  nutans  Liofi. ,  8c  furtout  dans  les  incerllicet 
de$  anthères  de  l'^pocynn m  androfémifolium  Linn.| 
&  peut-être  de  quelques  autres  apocînëes.  Le  nom 
d'attrape^mouchg  que  Ton  donne  encore  au  dionda 
tient  â  un  autre  pnénomène  très^curieux.  (  ^<^'{ 
DioiïÉE.  ) 

ATUN.  Atuntulittorea.  (  Rumphe«  Ainb. } ,  mg* 
9f  »  tab.  6  j.  )  Nom  malais  «  fous  lequel  eft  décrit 
fc  fieuré  par  Rumphe  un  arbre  des  Moluques, 
dontles feuilles  «  alteines  >  ovales-lancéolées ,  ont 

Ïuinze  pouces  de  long  fur  environ  neuf  debrgOj 
z  qui  porte^  à  l'extrémité  des  rameaux,  des  çrappes 
de  fleurs  9  auxquelles  fuccèdent  de  gros  fruits  ova- 
les ^  relevés  en  carène  d'un  côté  ^  8c  contenant  ^ 
feus  un  brou  épais  ^  un  noyau  employé  dans  l'Inde 
comme  épice.  On  ignore  à  quelle  famille  cet  arbre 
dioic  appartenir  :  on  reconnoit  feulement  que  fes 
fruits  ont  beaucoup  de  rapport  avec  ceux  du 
balanopttris  Gxrtn.  ^  Yhtntitra  Uuoralis  d'Aiton. 
(  Voyti  MoLLAVi  j  n®.  I.) 

AVAGARI.  Jean  Bauhin  (Hifi.  i ,  pap.  \i%) 
a  mentionné  »  fous  ce  nom  ^  un  fruit  qui  paroit 
devoir  appartenir  aux  myrtes.  Il  croit  dans  l'Inde. 

AVANACU  des  MaUbares.  Ceft  le  ricin  ordi- 
naire. 

AV  ANC  ARE.  Efpèce  de  haricot  des  Antilles^ 

Îui  s'élève  le  long  des  arbres  j  comme  les.lianes. 
;lle  eft  ^  dans  l'herbier  de  Surian  ^  fous  le  nom 
de  imnt  û^Êanearé^  (^^i^*) 

AV  ARA  PALU.  Efpèce  de  haricot  de  Ceilan. 

AV  ARAMO.  Petit  arbredu  Bréfil ,  cité  &  figuré 
par  Pifon ,  pag.  i68  j  dont  les  gonfles,  contournées 
en  brafl*elets  ^  font  préfumer  qu'il  doit  être  rapporté 
-au  genre  acatia^  &  peut*étre  i  Tefpèce  nommée 
imofa  ttnguifcdti  Linn. ,  dont  il  diffère  pourtant 
ar  fes  folioles  aiguës  &  qui  ne  font  pas  tout-i* 
ait  difpofées  de  même,  don  écorce ,  amère  & 
deflîccatîve  ,  eft  emplo;^ ée  en  poudre  &  en  décoc- 
tioffipour  panfer  les  vieux  ulcères.  Pifon  ajoute 
que  (on  ufage  a  quelquefois  opéré  h  gtiérifon  des 
cancers.  (.Juf) 

AVARU  :  nom  donné ,  dans  Tite  de  Ceilan  ^  i 
rin Jigo  cultivé  j  ifidigofera  tindori^  Htm» 

AVAUX  :  nofn  provençal  du  chêne  kennès  j 
^rctu  coccifera  Unn.Les  Languedociens  le  oom- 
.meot  ava^ëjfis* 

AUBE.  AUBO.  AOUBA  :  noms  fous  lefqùels 
.les  Provençaux  .&  les  Langoedocient  défignent  le 
peuplier  blanc  {pap^duM  êlU  Linn.  )• 

AUBEPIN.  AUBÉPINE.  ÉPINE-BLANCHE. 
MOBLf;  ÉPINE.  On  donne  ces  diflftirett  noms 
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t0  traugui  oMyacùtiihéi  Linn.  j  que  «  d*apfèf  loffiea 
&  Lamarck^  nous  avons  rangé  parmi  les  néflien  »  i 
caufe  de  fes  fruits  i  deux  noyaux  &  non  a  pepim , 
foos  le  nom  de  mfJpiUu  ùxyûCMiuhû.  (Fioyq  Ni* 

ILISK.  ) 

AUBERGINE.  MÉLONGÈNE.  (FêfeiUo^ 

RBLLBj  D^  45.)  X 

AUBIFOIN.  BARBEAU.  BLEUET  :  ncns  as- 
ciens  du  hieuti^  cyanus  de  Toumefort ,  &  dont 
Linné  avoit  fait  une  eft>èce  de  centaurée  ((«• 
taurea  cyanus  )•  M.  de  Juffiea  a  réobli  le  geois 
eyania.  (  f^oyr{  CfiNTAURÉB^  tf.  30.) 

AUBERTIA  de  Bourbon.  AaicnU  horhoma, 
Bory. 

Auiemafoliis  tffpi^iîs  j  cvmio^longis ,  imepr* 
rimis tmargînoiiJvi.BatySmt'-Vinc*  Voyage ei 
Afrîq.  voL  i.  pag.  3f  6.  tab.  i8. 

Ce  genre ,  que  M.  Bory  a  confaaé  i  M.  Aobeit 
du  Petit-Thouars ,  eft  fondé  fur  un  arbre  de  ille 
Bourbon ,  qui  paroit  avoir  des  rapports  avec  Ici 
fagara*  Son  caraâère  eflienciel  eft  d  avoir  : 

Un  ealict  h  quatre  divifions  fort  petites;  qettn 
pitaies  ;  quatre  étnmînes  ;  quatre  fiyles  ,  auxquit 
fuccèdent  des  caf fuies  oblongues  ,  cannées  «  dont  unt^ 
deux  ou  trois  avortent  :  elles  font  uniloculairts,t'oi' 
vrant  longitudinulement  ^  &  contenant  d'une  àtteit 
fe  menées» 

Les  feuilles  font  ovales  ^  oblongues  ,  oppoféesi 
pétiolées  ,  très-entières,  obtufes  ou  aiguës  ^quet- 

Î|uefots  échancrées  à  leur  fommet^  à  nervures  peo 
aillantes^  confluentes  vers  les  bords.  Ce^  teuilles 
ont  une  odeur  approchant  du  bétel  s  elles  font  U* 
vonneufes  lorfqu'on  les  brife  encre  les  doigts.  Les 
fleurs  font  fort  petites ,  jaunâtres  ^  peu  apparences  « 
difpofées  9  dans  les  aiflelles  des  feuilles ,  en  grap* 
pes  peu  chafgées  :  il  leur  fuccède  des  capfiilcs  ver* 
dâtresj  qnij  quand  elles  s'ouvrent  j  oftenti'ap* 
parence  de  fteurs# 

Cette  plante  croît  i  Vile  Bourbon,  'ft 

Obfervations,  Les  deux  etmpaeus  de  Rumphê 
{voyei  Ampac  &  Fagara)  poufToient  entier 
comme  efpèces  dans  ce  genre  •  s'ils  étoient  poor- 
vus  de  quatre  fiyles  te  aautant  de  capfules. 

AUBL!eTIA.  Le.  nom  d'Aublet  ^  botamfle  htnr 
çais»  auteur  de  l'ouvrage  fur  les  plantes  de  U 
Guiane  «  a  été  donné  i  pkifieors  plantes  qui  ont 
enfuite  été  réunies  à  d'autres  genres.  La  verveine 
à  longues  fleurs  (vtf/^riM  lot^iora  Loor.)^  verveine 
ï  bouquets  J  n^.  7,  étoit  oécrite.  fous  le  00m 
d'aubleiia,  dans  le  Journal  de  Pky/qtte  ^  &  on  lui 
donne  encore  ^  dans  quelques  ouvrages  modernes , 
celui  de  verhena  aaàletia,  Gmelin  te  WiUdeoov 
ont  fubftitué  au  nom  d'upeiia  ^  adopté  par  Aublct  • 

pour 
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pour  un  genre  de  la  Guiane ,  celui  de  cet  auteur. 
Mais  S\7artz  &  Lamarck  ont  confervé  avec  raifpn 
le  premier  nom ,  fous  lequel  les  efpèces  de  ce 
genre  font  connues  dans  Te  pays.  Vaubleiia  aue 
Loureiro  décrit dansla  Ticyre  de  la  Cochinchine,  n  eft 
qu'un  paliure.  Il  le  dit  apétale  &  muni  de  dix  éta- 
n»m^s  ;  mais  il  n*a  réellement  que  cinq  étamines  : 
Ivs  aucres,  d'après  fa  defcription  ,  font  de  vrais 
pL'Ciics  femblables  i  ceux  du  paliure.  (y'oy,  Ver- 
ViiNE,  Apeiba,  Paliure,  Jujf.)  Gaertner  a 
éei.ement  établi  un  autre  genre  qu*il  nomme  au- 
bleiLi ,  qui  appartient  2\x  fonneratiâ  de  Linné  fils. 
(  ^^yfi  QhATji,  SuppL  ) 

AUCUBA.  Aucuha.  Genre  de  plantes  à  fleurs 
încompiètes,  monoïques,  qui  a  de  l'affinité  avec 
ceux  de  la  famille  des  nerpruns ,  &  paroit  fe  rap- 
prociier  dts  mafa  de  Forfter.  11  comprend  des  ar- 
bre s  e  xotiques  à  TEurope,  à  rameaux  dtchotomes , 
à  teuiilesopporéesj  réunies  au  fommet  des  bran- 
ches. Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter- 
minale. 

Le  caraâère  eflfentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fUan  monoïques;  un  calice  à  quatre  petites 
dents  ;  quatre  pétales  ;  quatre  étamines  ;  le  réceptacle 
crtufé  d'une  foffeue  dans  fon  milieu.  Dans  les  fleurs 
femelles^  un  ovaire  adhérent  au  calice  ;  un  fiyle  f  un 
fiigmate  en  tête  /  une  baie  ovale  ^  à  unefeute  loge  mo^ 
nofperme. 

Caractâre  générique. 

Les  fleurs  font  monoïques.  Les  fleurs  mâles  of- 
frent : 

i**.  Un  callu  d'une  feule  pièce  «  tronqué  i  fon 
bord,  court,  Derfiftant^  muni  de  quatre  petites 
dents  à  peine  (enfibles. 

1®.  Une  coràUe  à  quatre  ^étaks  étalés ,  ovales  j 
concaves  ,  caducs. 

5^.  Quatre  étamines  inférées  entre  les  pétales , 
fur  le  réceptacle  \  les  filamens  droits ,  très-courts, 
terminés  par  des  anthères  ovales,  à  deux  loges, 
à  quatre  niions. 

Un  réceptacle  plane ,  un  peu  convexe ,  creufé 
dans  fon  miUeii  de  quatre  petites  foflettes. 

Les  fleurs  femelles  offrent  : 

I  ^.  Un  catlce  &  une  corolle  comme  dans  les  fleurs 

mâles. 

2®.  Point  A'étamiaes. 

3^.  Un  ovaire  adhérent  ao  calice  ,  furmonté 
d'un  ftyle court,  épais  j  terminé  par  un  ftigmate 
iïmple  ^  en  tête. 

Le  fruit  eft  une  baie  ovale ,  médiocrement  char- 
nue ,  à  une  feule  loge ,  furmontée  du  ftyle  perfif- 
c^nt ,  1  une  feule  femence. 

Botanique.  Supplément»  Tome  i. 
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AvçD9A  dix  Jippn.  Aacubajaponic(f,   -,  J? 

Aucuha  foliis  oppofitis ,  petiolatis  ,  férratis  ,  oKr 
longis  ;  florilms  paniculatis.  (N.  ) 

Aucuha  japonica.  Thunb.  Fior.  japoti.  pag.  64. 
tab.  II.  —  Koempf.  Amcen.  exot.  pag.  775;.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ji«.  —  Lam.  lU.  Gen., 
tab.  759. 

Au  Japon,  AuKtJBA. 

«.   Auàuba  foliis  fufco-vîridihus  ,  immaculatis. 
Thunb.  Jap.  1.  c. 

fi.  Aucuha.  foliis  Ute  viribus  ,  albo  variegatis^ 
Thunb.  1.  c. 

C'eft  un  arbre  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  fix  i 
huit  pieds,  &  fouvent  plus,  f|ir  un  tronc  droit  ,^ 
cylindrique,  qui  fe  divifeen  branches  &  en  la- 
meaux  oppofés,  plufieurs  fois  dichotomes ,  très- 
étalés,  droits,  glabres,  anguleux,  un  peu  char- 
nus, couverts  de  tubercules  pat  les  impreffions 
qu'y  laiffent  les  feuilles  après  leur  chute.  Ces 
feuilles  font  oppolées,  petiolées,  ramaffées  & 
très -rapprochées  à  la  partie  fupérieuré  des  ra- 
meaux ,  ovales-oblongues ,  un  peu  irrégulièies  & 
variables  dans  leur  grandeur  ,  lâchement  dentées 
en  fcie  i  leurs  bords,  glahies  à  leurs  deux  faces ,^ 
vertes  à  leur  face  fupérieuré ,  un  peu  plus  pâles  en 
defl'ous ,  longues  <te  trois  i  quatre  pouces ,  larges 
d'environ  d^ux  pouces  ,  quelquefois  beaucoup 
plus  grandes,  marquées  de  nervurôs  alternes, la- 
térales ,  médiocrement  faitlantes  en  defTous  ,  ca- 
naliculées  en  deffus,  un  peu  ramifiées  vers  leur 
extrémité}  les  pétioles  longs  d'environ  un  pouce , 
un  peu  ftriés  &  légèrement  comprimés.  On  dif- 
trngue  deux  variétés  remarouables  dans  les  feuilles 
de  cet  arbre.  Elles  font ,  dans  la  première ,  d'un 
vert'obfcur  très- foncé,  fans  aucune  tache  1  dans  la 
féconde,  d'un  vert-gai,  beaucoup  plus  clair,  pa-' 
nachées  de  uches  blanches. 

Les  fleurs  font  monoïques ,  difpofées  en  panî- 
cules  terminales ,  à  trois  principales  divifions ,  plu- 
fieurs fois  ramifiées  en  rameaux  oppofés ,  les  pé- 
doncules &  les  pédicelles  plus  ou  moins  velus  » 
accompagnés,  à  leur  iofertion,  de  braâées  ^la-. 
bres,  lancéolées,  dentées  en  fcie  petites ,  ^'ail- 
leurs aifez  femblables  aux  feuilles.  Le  calice  eft  * 
court,  verdâtre,  tronqué  ^  fes  bords  i  la  corolle 
peu  apparertte ,  compofée  de  quatre  pétales  ca- 
ducs, verdâtres  en  deflbus ,  de  couleur  purpurine 
en  dehors  ;  les  étamines  au  nombre  de  quatre,  in- 
férées fur  le  réceptacle  ,  alternes  avec  les  pétales  s 
les  anthères  purpurîni's  ,  i  deux  loges.  L'ovaire, 
dans  les  fleurs  femelles ,  eft  ovale  ;  le  ftyle  épais  8c 
court  ;  le  ftiemate  capité.  Il  leur  fuccède  une  pe- 
tite baie  ovale,  à  une  feule  loge,  i  peine  un  peu 
charnue  ,  ne  renfermant  qu'une  femence  de  même 
,  forme. 
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Cet  arbre  eft  originaire  du  Japon  ^  aflez  com- 
mun dans  les  terrains  cultivés.  Il  fleurît  au  mois 
de  juin,  &  ne  dottne  de  fruits  mûrs  qu'au  mdis  de 
mafs  fuiyaat.  On  le  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris  &  dans  plufieurs  autres  de  TEiixopet  II, 
croît  avec  affez  de  facifité  ,  &  fe  conferve  fans' 
pèihe  ert  le  garamîffant  des  grands  froids,  Ctft 
une  pîante  d'ornement  qni  produit  un  aflex  bel 
•effets  fiiitout  la  variété  à  feuilles  panachées. 

AVELINE.  AVELINIER.  Ceft  une  efpèce  ou 
variété  cultivée  du  noifetier  ordinaire ,  dont  le 
fruît  eff  nommé  dvclme^  en  latin  aveliana ,  d' A* 
vella ,  ville  de  Campanie ,  près  de  laquelle  croif- 
filit  eiet  arbre«  Les  E^rovençuuc  lui  donnent  h  nom 
Hûveiianier,  &  les  Languedociens  celui  d'ait* 
if  nier. 

_  AVELLAÎ4ÊDE,  tupulç  du  gland  de  chêne, 
employée  pourtapner  les  cuirs.  Il  en  vient  beau- 
coup du  Levant» recueillie  particiflîérem.nt  fur  le 
chêne  dit  ve//fl.ix  ^  mais  celle  des  chênes  de  France 
(erviroû  également  aux  mêmes  ufages.  {Jujf,) 

AVELLANO  :  nom  que  pofte,  ati  Chili,  Tar- 
bre  décrit  par  Moiina  fous  le  nOiti  degeMuina,  & 
patf  Ruiz  &  Pftvon  fous  celui  de  quadria.  (  Voyer 
C&VUIN  6  QuAtAt&.> . 

•  AVEN  A.  (  Tiyq;  Atqwi.  )* 

AVEN  AT  :  Romde  l'avoine  dans  quekfiie»  con^ 
trées  liai  Languedoc  >  & ,  en  Provence  ^  4'une  pré-» 
paration  de  ce  gfAÎnpouf  hnourrituie  dt  l'homme. 
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AUGEA  du  Cap.  Auge^  captnpt,  Thimb. 

AugeafoHîs  oppofitis ,  vagînantibus  :ftoribiu  axll* 
iari6us  ,  fuùfo/itanîs,  (  N.) 

Augea  captnfis.  Thunb.  Prodr.  pag.  80.  —  Not . 
^Gen.  Plant.  1.  pag.  115. — Willd.  Spec.  Phnt.  i. 
pag.  630. 

Genr<î  de  plantas  dicotylédones  ,  ï  fleurs  in- 
complètes ,  établi  par  Thunberg ,  &  dont  la  fa- 
itiille  naturelle  n'tft  point  encore  déterminée.  Il 
offre  pour  caraûère  tflentiel  : 

Vn  calice  à  cinq  découpures  ;  point  de  corolle  ;  dix 
itamines  réunies  en  tube  h.  leur  bafe  /  un  fyU  i  une 
capfule  h  di^  loges. 

Ce  genre  ne  renferme  qu'une  feule  efpèce.  Ceft 
une  plante  à  tige  herbacée  ,  foible  ,  charnue, 
haute  d'environ  un  pied ,  divifée»  dès  fa  bafe  ^  en 
rameaux  garnis  de  feuilles  felfiles^  oppofées^  va- 
ginales à  leur  baCe ,  à  demi  cylindriques,  longuet 
d'un  demi-j>ouce.  Les  fleurs  font  petites ,  fitnéti 
dans  les  aiflelles  des  feuilles  fupérieures^folitaires 
ou  réunies  deux  ou  trois ,  portées  chacune  fur  un 
pédoncule  couct.  Leur  calice  eft  d'une  feule  pièce, 
à  cinq  divifioni .  Il  n'y  a  point  de  corolle.  Les  éta* 
mines  font  au  nombre  de  dix  ,  attachées  i  la  bafe 
du  calice;  les  filamens  séurtis,  à  leur  partie  infé* 
;  rieure>.  eo  ua  tube  court»  qui  embrafle  un  ovaire 
'  libre  ou  fupérieur ,  furmonté  d'un  ftyle  filiforme^ 
I  que  termine  un  ftigmate  obtus.  Le  fruit  coniifteen 
t  une  capfale  charnue  ,  Cylindrique  t  s'ouvrant  en 
\  dix  valves,  divifée  en  dix  loges  ,  remplies  de  fe- 
lirerices  fenticulaires^  etvveloppées  d'une  tunique 
blanche. 


-  AVÊNK  A.  On  trouve  fous  ce  nom,  rfatis 
Rheed  ( Mort,  maftib.  ii.tab.  40),  une  fougère, 
àw\t  Burmann  fa4t  un  adiante  (  ddiantum  lunula* 
tkm),  Sefc  feaffles,  vwaMs,  ciénelées,  formant ,  par 
fcirts  replis  i  Brte  efpè«e  dfe  cfOrffanf ,  font  portées 
le  long  d'un  pétiole  C€m>Niiim.  Wâtfjçtave;,  dans 
YUifioire  dd  BréJU  ,  page  1$  »  décrit  ôc  figuie  ,fous 
]ç  nom  d*avengua  ou  avenca ,  donné  par  làs  Portur 
gais  qui  habitent  ce  pays  >  une  autre  fougère  qui 
peut,  appartenir  au  même  genre  ,  mais  dans  la  fec- 
tfon  des  feuilles  plus  Compofçes,  ou  au  genre  de 
l'acroSii^ue  ,  &  peut-êttô  à  Vacrojichum  caiomelas 

JnflT. 

.  AVÉRON.  AVÉNERON.  On  a  donné  ce  nom 
iquetques  graminées  du  genre  bromus  ;  mais  il  eft 
plus  communément  appliqué  à  l'avoine  tolle^  avena 
Jfatua  Lino. 

AVERRHOA.  (  foyei  Ôaramboubr,) 

AVET.  AVÈTE.  ABÈTE  :  noms  dérivés  du 
n^Ot  latin  abies  ,  &  employés  dans  quelques  pays 
pour  défigner  l'efpèce  ordinaire  du  (apin. 


Cette  pTarrre-  cîroîr  au  Cap  de  Bomie  -  Efpé- 
rance.  {Btfiript.  exTkunk,  )  ' 

AUGIA»  Atégia.  Genre  de  planées-  dicotylédo- 
nes, â  flrurs  complètes  ,  poIypécaJées^  de  U  h" 
mille  de  s  guttitères,  qui  comprend  des  arbrilTeaut 
exotiques  jrr Europe ,  à  feuilles  ailées,  6:  dont  les 
fleurs  font  difpofées  eu  panicules. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Ua  calM  irom^û^  fott,pe$iti  eii^  phélis  y  b« 
grand  nombre  éCétumines  j  un  pyUi  un  drupe  ionit' 
naat  un  noyau  k  une  loge. 

Chaque  fleur  oflfre  : 

i^.  Un  calice  fort  petite  inférieur ,  tronq^éi 
étïFé. 

1*.  Une  corolle  compo((^  de  cin^  péutes  oi^ 
•  long5 ,  étalés ,  inférés  fur  le  réceptacle. 

3°.  Environiuie  centaine  d'/Mnfî/Mlj^  dont  les 
filamens  font  filiformes  «  pkiskiigsqiie  la  cot/aie> 
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Métis  fur  le  réceptacle^  foutenane  des  anthères 

arrondies, 

4*.  Un  ovaire  libre ,  comprimé  >  prefque  rond , 
furmonté  d'un  ftyle  filiforme  ,  terminé  par  un 
lligma.te  obtus. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefque  lenticuhîre ,  petit , 
luiùntj  comprime  verticalement,  coiitcuant  un 
noyau  de  mêine  forme ,  i  une  feule  loge. 

Ohferxdtwr.s,  Ce  ?epre  a  été  étaWi  par  Lou- 
re'ro ,  qui  lui  a  donné  le  nom  d*augia ,  d'un  mot 
grec  qui  fiçnifîe  luifant^  i  caufe  du  fuc  réfineux 
qui  découle  de  ces  aibrilTâaux* 

£  s  p  i  c  £« 

AuGi^  de  la  Chine.  Auglafincnfis.  Lour. 

Augîa  folizs  pinnath ,  integerrimis  ;  panicuHs  fut- 
zcrminaliias.  Lour»  Ftor.  <.othin.  i.pag.  411* 

y^raix  Jndiai,  As  anacardinus  ?  KœmpF.  Amocu. 
prig.  791.  —  Hift.  Jap.  lib.  i .  pig.  99.  —  CharlcV. 
Jap.  i.  cap.  zy.  pag-  JJi.  Icon. 

C'eft  un  arbre  d'unetnédiocre  grandeur, revêtu 
d*nn€  écorce  rude,  divifc  en  rameaux  afcendans. 
Les  feuînes  font  athées  avec  we  impaire ,  compo- 
fees  d'environ  dnq  paires  de  folioles,  petites, 
glabres  .  très-entières ,  élargies,  lancéolées,  acu- 
minées  î  leur  Commet.  Les  fleurs  font  pâles  ,  raf- 
fembîécsen  grandes  paniculcs  lâches ,  éparfes  vers 
le  fomimet  des  rameaux.  Le  calice  eft  fort  pt tir, 
tronqué  a  (on  orifice  j  la  corolle  compofée  de^  cinq 
p  taies  oblongs.  Le  fruit  eft  un  drupe  lenticulaire, 
large  i'envkom  quatre  lignes ,  de  couleur  brune , 
revêtu  d'une  écorce  jnbce,  très-Uâe. 

Cette  plante  croît  dans  Ics  grandes  forêts ,  i  la 
Cochincbine,  à  la  Chine,  &c.  T)  (Defcript.  ex 
Lour.  )  • 

Cet  «rbte ,  d'après  Loweîro ,  efl  celui  qui  pro- 
du"t  le  vérit;A>le  vernis  Je  la  Chiae^  c'tÛ  le  vemix 
indica.  Lorfou'on  veut  l'obtenir",  on  fend  l'écorce  : 
il  en  découle  un  fuc  réfineux  ,  très  vifiqueux.  On 
i'eropîoie  pur  ouniêlé  à  divtrfes  fubftances  colo- 
rées. Cette  réfine  eft  encore  employée  ,  dans  V  Inde, 
comme  médicament,  après  ravoir  fait  bouillir 
pour  lui  enlever  un  principe  volatil ,  d'une  âcreté 
extrême.  Les  médecins  de  la  CtHhinchine  la  font 
prendre  ordinairement  à  leurs  malades  fous  forme 
de  pillules.  Elle  produit ,  félon  LtJureiro,  de  très- 
bons  eéfets ,  comme  échauffante ,  téfolutive ,  enri- 
ménagogue  &  vermifuge. 

AUGUO.  Les  Provençaux  noranaent  aînfi  Tal- 
gue  des  vitriers,  connu  desbouniftes  fousie  nom 
de  zoftère ,  lofiera  oceanica  Linn. 

•AiVICE*»NIA.  C  ^oyei  AvicENNE,  &  111.  Gen. 
cab.  )  40*  )  C*^  l  tfVK««iftf  tomenayfa ,  ïP.  i  . 
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tes  fruits  de  cette* efpèce  fo'H  du  nmribre  de^ 
mets  nommés  cariés  dans  le  M^hbar  ,  lorfqr.'îl^ 
onr  perdu  leur  am-rtume  par  une  longue  injcéra*- 
tion,  te  par  la  cutffbn  dans  l'eau.  De  ces  mêmes 
fruits  verts,  cuits  avec  les  feuilles  defadamboè 
(  ipomêa  campànutiTta  Linn.  )  ,  piles  8f  mêlés  de 
beurre ,  on  forme  des  cataplafmes  émolliens  pout 
faire  aboutir  les  tumeurs.  La  IrlTive  de  leurs  céif- 
dres  fert  à  blanchrr  les  étoffes  c*e  coton  ,  &  à  fitet 
les  couleurs  lorfqu'oii  l'emploie  da.is  U  pôiutttre. 
(  Diâ.  des  Scienc,  nat.  ) 


5.  AviCHNNC  réfineux. 
Forft. 


Avicennis   rtjinifcrm. 


Avicennîa  fbiiis  ovato^Ianceotatis^faUlts  fomenta» 

fis.  Forft.  Prodr.  n**.  lâfi  ,  $f  PUot.  efcul  pag.  yh. 
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Cette  e^èce  a  de  très  gran.is  rapports  avec  k 
première.  Ses  feoiiles  font  oppofée» ,  pétiolées  \ 
coriaces,  lancéolées,  très-entières  »  aiguës  à  leur 
fommet ,  glabres  ^  luîfantes  en  dedus ,  longues 
d'environ detix pouces,  couvertes  en  deifous  d'un 
lé^er  duvet  d'ufl  bboc-jaunÂtte.  Se^  pédoncUl^ 
font  termififtQX ,  prefque  trifides  ,  portant  un  pa- 
quet de  ileurs  en  tdta  Forfter  préfume  que  le  fuc 
concretqui  fort  de  fa  tige  ,  eft  la  gomme  de  cou- 
leur verte  que  les  Habirams  de  la  Nouvelle-Zélande 
nangenîavecpiaifir^aii  rapport  de  Ctx»zet ,  voy»- 
geur  français. 

Cette  plante  croit  à  la  Nowrelle-Zélande.  1^ 

AVJ-HI'AVI  :  noBiqiie  porte ,  à  Midagafcar , 
un  arbre  du  genre  dîUenia ,  fuivanc  Commerfaii* 

AVILA'  nom  cailube  du  nhand!roba,^v«//r«f 

fcandtns, 

AULACIA.  Loureîro  (^Flore  de  la  Cochinchine) 
décrit,  fous  ce  nom  ,  un  petit  arbre  à  feuilles  al- 
ternes ,  (impies  &  crénelées,  à  fleurs  verlâtfrs,  en 
grappes  terminales,  qui  a  beaucoup  de  rapport  » 
dans  fa  fru£lification ,  avec  le  vampi  (^cookia)^  8c 
qui  n'eft  peut-être  qu'une  efpèœ  du  même  genre. 
Il  en  diffère  par  fon  calice  divifé  moins  profondé- 
inent.  Sa  baie  eft  compofée  de  cinq  loges  ,  renv- 
pjies  chacune  de  deux  femences.  Ses  feuilles  font 
iinnples  :  on  ieur  attribue  une  vertu  emménagogue* 
Son  fruit  n'eftpas  bon  i  manger.  U^f.) 

AULNE  noir.  (  Koye^^  Bourdaine  ,  Supplem. 

&  Nerprun  (rhamnus).  ) 

AVOINE.  Avenj^  Ce  genre ,  qui  paroi  liait  aflefe 
naturel  lorsque  Liimé  l'établit  pour  la  première 
foi$j  a  éprouvé ,  depuis  cette  époque,  bien  des 
changement.  On  y  a  introduit  des  efpèces  placées 
dans  d'autres  genres  :  on  en  a  retranché  d'autres^ 
pour  lêfquelles  on  a  créé  de  nouveaux  genres  ,*& 
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îe  fex  ri  11  r  wtn  Aê  mi  ,  oa  ^ 
«  a  f:«ce  At  ^^0tt4m  psrfectrscoer  ^  par 

semc  aapararan,  tet  ptnr  pocsr  laefptca 
éae»  ks  pn-rti  90Êtve  Jtmem  aétf  ,  ibc  poar  & 
^8ci^  fur  '^  chit  ie  ces  «ans  fie  £tf^  « 
Oirll  cttorieat  ir  tmrmw  if  mafiiiii  Je 


iésttmmé  V  Ofafi*Te  cfexisl  des 
riwi'firii»  a  «œ  ax«te  ar 
«M>m  foffe^  f  Ijcee  far  k  dfos 
Je  h  «sjW  tt'xikmt.  de  b  cofo'Je.  Oa  a  te- 
ydsfls  qiÊtlim%€£peces,  cette  val^e 
leox  i  >oa  fiMHaeCj  ^'i!  es  ref jj- 
P0«!K£f  uè^'ûgiëi  en  u 
te  qae  q^iUmefo»  Tacéte  iorfak 
po«?<  coatomee.  Cette  fgamcwimâ  z  éo-^ine 
mnSnce^g^.zsi^jfttrifammétVcfîogm  (  Far^i 
TaKiTani.  Oj^isryjBKM«#,  voî  8,pac.ii6'/; 
a*,  as  peme  émmskmiM  de DxMkioi0t  {F^ifrf^^ 
f^fe^  )«fa^|2>,  ^difete  tres-^es  de  cei-ji  de 
Fef  *oon  ;  a«  çer^^-w/gMyif  de  lLaeitr,Êtc-  •  tandis 


9 

d* 


a 

firanef- 
de   ce 


nres  i  uice;  au»  fc  m€ 

éécamrtfiti  depab  la 
par  M*  de  Lamarck. 

Espèces. 


1  •  At  cnf  a  cakhrée.  j#v«atf /«tfrtw*  Lioii. — Lam. 
SL  Geo*  tab.  17. 

i&  AroiifE  calidiiale.  .^ffWM  cMUâmu  Lam. 

Avtma  péuiaJéita  ,  €^tuihtu  hifatig  ^  pffcaiis  du» 
//SI  iongic^ihtts  «  corolUt  anfimtu  ,  ptdMncuiit  cspil- 

Urihms.  Lam.  10.  Geo.  l'pag.  iso«  a*.  jio6.  — 

DamhomU,  Deond.  —  Tnfttum.  Peif. 

Ses  tiges  Amt  drokes ,  nrUndrioaes  ^  tenniiiées 
par  ane  paaicole  taàèt\  les  feaîMes  glabres ,  an 
pra  firié.'S ,  aitemes,  aiguës.  Les  péJoncoles  font 
ffèS'déliës^capî'kires.pendans,  recoerbés$ks 
calices  lailâfis ,  bîflores  »  coaipoles  de  deax  valves 
d'an  jaune- pâle^écales^  itH-ûzoëi,  aaaioimone 
fois  plus  longaes  que  h  corolle  ,  perfifiances  ,  i 
peine  firtées  ;  les  valves  de  b  corolle  bbnchacres, 
membraneufes  ,  tranfparemes ,  pubelce?Hes  i  leur 
partie  inférieure  ;  h  valve  eitérieure  bifile  à  Ton 
lommet^rupponancfurfondos,  an  peu  au  defTous 
de  l'éckincrure ,  une  arête  brune  ,  m?df'>crefnerit 
contournée  «  i  peine  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plar  te  aoU  au  Cap  de  Bonoe-Erpérance. 
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I-  p>9-  4B ,  &  «oL  II.  p«£. 
—  ^lai.  Spec  PUsK. 
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de  deax  ea  trots  ricds , 
9  les  articn*aiioas  tei>- 
t  Ics  feuilles  ru  ies  , 
i  pe«  gbaqœs.  <tael- 
boeds  de  <|aelqBes  poLs  ra- 
•  \  rotîace  garni  d'âne  inesxw 
«  crcseiée.  La  pankole 
eft  obiongar,  !icâe^  pieii|a'acIttérJe  ;  les  pe- 
dcDcaîes  nides  1  ik  IbaôenDeat  ■!  00  trois  ëpil- 
lets  péiiceQés  ;  ks  vdves  calkinalrs  d*on  ven- 
pak,aDpeaiaegales,a!g-Jês,aipeuftriéesi  elles 
reofenacardeaicv  trais  learsibcotoUe  a  pcrioe 
pias  kMBgae^aelecaKse;  h  vabe  enérieare  o  vile  9 
bifide  à  ibo  fbaaaec ,  g^abce»  an  pea  rude  fur  le 
dos^moaie  d'âne  ame  doiûle,  prefqoe  droite^ 
anpeatorfe,  iro9fbtsplasloiigoequelesval%es. 
Les  Cemeiioeseaveloppécs  des  vadves  de  b  corolle 
font  bnuies,  (bovem  ccavcim  de  poils  roides» 
loags»  épan 9  toneaseaJes  i  lew  baie  «  qoelqtie;- 
fois  glabres, déponîDêes  des  valves.  EUes  (bot  cour- 
tes •  obmlês  a  leurs  deax  enréaûtés,  pobefioeaiesj 
d'an  bnn-cbîr. 


Cette  plante  croit  dans  les  moiffoiis  9  en  AMe- 
magne ,  aax  environs  de  b  ville  de  Brème.  O 

ao.  Ayoime  blanche.  A^ea^  ^Ua.  VahL 
fis^  aiurà  AfifatÀ.  Vahl ,  Sfinb.  a.  pag.  14. 


ERe  a  le poa  de XsiwtmAfÊÙwa^  mais  les  ëotl'ett 
(bot  trois  fois  p*as  petits  fit  les  corolles  velues  â 
leur  bafe  \  elle  me  pâroît  fe  rapprocher  beaucoup 
de  la  précédente.  Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  ; 
fes  feuilles  gUaques  fir  ghbies  ;  fa  panicule  fim- 
pie  »  peu  garnie  >  les  valves  calicînales  d'un  vert- 
pâle  9  tranfparentes  â  leurs  bords  \  b  valve  exiê> 
rieure  de  b  corolle  aiguë  >  ftriée  9  couverte  à  fa 
parde  inférieure  de  poik  très-bbncs  9  porcanc  oa 
peu  an  deffus  de  fa  bafe  une  aréce  plus  loogue  que 
le  calice. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  M.  Vahl  aux 
environs  de  Tunis. 

II.  Atoine  d'Orient.  AvttiA  ontmatis.  Schreb* 
AvtnapanUuU  codrQatâ,  fictmdd^  fpiaUiskifon  x  j 
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horî^ontmlibus  ^  paralUits  ;fiminibuslevîiiis,  Schreb. 
Spicil.  jz. 

Avena  (  racemofa  )  ,  fativa ,  panîculâ  in  race 
mum  oblongumyfuhficundum  ,  multijiorum  cojrûarâ  ; 
g/umis  binifqut  fioribus  muiids»  Thiiill.  Flor.  parif. 
edir.  2.  pag«  59. 

Cette  plante  diffère  de  V avena  fativa  par  fes  pa- 
niculesalongées ,  refferrées ,  prefqu'eiv grappes  uni- 
latérales i  chacjue  épillet  compofé  de  deux  iieurs ^ 
dont  une  pédicellée^  la  plupart  privées  d'arêtts. 
Les  valves  caiicinales  font  oblongues ,  concaves  , 
(triées ,  très-aiguës  ;  celles  de  la  corolle  plus  cour- 
tes, très-glabres;  Tune  d'elles  quelquefois  fur- 
montée  d'une  arête  prefque  droite,  brune  à  fa 
bjfe,  au  moins  une  fois  plus  longue  que  la  corolles 
les  femences  étroites  ,  alongées.  Les  feuilles  font 
grandes^  élargies j  rudes  au  toucher  ;  leur  gaine 
très-lifle. 

Cette  plante  fe  cultive  au  Jardin  des  Plantes. 
On  lafoupçonne  originaire  du  Levant.  O  (  ^'  v.) 

Obfirvations,  Il  me  paroit  très  -  probable  que 
cette  efpèce ,  ainfi  que  quelques  autres  rapprochées 
de  Vavena  fativa  ,  n'en  ont  été  primitivement  que 
dôs  variétés  j  qui  fe  font  perpétuées  par  la  culture 
avec  les  caraâères  qui  les  diftinguent. 

22.  Avoine  de  Provence.  Avena  provincialis. 

Avena  (calîcina)  ^  foliis  plants  y  bafi  pilofis  ; 
panicud  fimplici  ;  fpicuiis  quinquefioris  ,  longitudine 
Ciiiicis.  Villars,  Dauph.  2.  pag.  148.  tab.  2.  fig.  9. 
—  Monti,  Prodr.  tab.  2.  fig.  1. 

Avena  fpicata ,  var.  ^.  Willden.  Spec.  Plant,  i. 
P^g-  4JÎ- 

Danthonia  (provincialis)  ,  arifiâ  longâ^  tortUi; 
glumis  ^^6  fions  ;  foliis  giabris  y  ore  piiops  y  inferio^ 
ribus  convolutofeiaceis,  Decand.  Synopf,  pag.  126, 
&  Flor.  franc,  j.  pag.  33.  —  Trîfetum.  Perf. 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  d'environ  un 
pied ,  grêles ,  cylindriques^  coudées  â  leur  bafe  j 
puis  redreffées  ',  garnies  de  feuilles  étroites  ^  peu 
nombreufes  }  les  inférieures  prefque  féracées , 
roulées  fur  elles-mêmes  i  les  fupérieures  planes^ 
un  peu  plus  larges ,  glabres  ,  munies  de  quelques 
poils  à  l'entrée  de  leur  gaine.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  une  panicule  droite  ,  fîmple  ,  prefque 
unilatérale,  peu  garnie,  compofée  d'environ  qua- 
tre épillets  folitaires  &  pédicellés.  Le  calice  con- 
tient cinq  à  iix  fleurs  ^  il  efi  compofé  de  deux 
valves  liflfes,  fort  grandes,  d'un  vert  un  peu  vio- 
let, concaves  «  très-aiguës  >  les  fleurs  intérieures 
difpofées  fur  deux  rargs ,  chacune  d'elles  munie 
de  deux  valves  i  l'intérieure  glabre  ,  membra- 
neufe  ,  obtufe  ;  l'extérieure  coriace ,  concave  1^ 
velue  à  fa  partie  inférieure  &  fur  fes  bords,  for-  1 
temeot  écbancrée  ,  à  fon  fonunet  j  en  deux  poin-  1 
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tes  alongées  3  divergentes.  De  la  bafe  de  Téchan- 
crure  part  une  arête  rouffeâtre  «  torfe  i  fa  bafe^ 
fort  longue.  Li  plante  figurée  par  Momi  appar* 
tient  à  cette  efpèce,  &  non  zuftftuca  decumbens 
Linn. 

Cette  plante  croit  en  Provence ,  aux  environs 
de  Gap  &  de  Sifteron.  y  (  ^.  /) 

23.  Avoine  hifpide.  Avenu  hifpida,  Linn. 

Avena  panîculâ  fimplici  y  calicibus  trifioris ,  pilo" 
fis;  glumis  fabulât is,  Lam.  III.  i.  pag.  201.  n^.  1 1 1 1. 
—  Linn.  f,  Suppl.  m.  —  Thunb.  Prodr.  22.  — 
Willden.  Spec.  Plant,  i.  pag.  451.  —  Trîfetum, 
Perf. 

Avena  (  capenfis  )  ,  panîculâ  ovatâ  j  flofculîs  bi* 
nis  ,  apice  biariftatîs  ;  arifiâ  dorfali  tortâ  /  fioribus 
fejplibus^  barbatis,  Burm.  Prodr.  3. 

Cette  efpèce  a,  dans  la  forme  &  la  difpofirion 
de  fes  fleurs,  l'afpeâ  d'un  bromus.  Ses  tiges  font 
liflfes,  hautes  d'un  pied 3  garnies  de  feuilles  al- 
ternes, un  peu  étroites,  glabres  ,  pileufes  â  Tori- 
fice  de  lesr  gaine.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une 
panicule  fimple,  peu  garnie,  prefqu'en  grappe ,« 
contenant  trois  ou  quatre  épillets  pédicellés  i  les 
pédoncules  fimples,  les  valves  caiicinales  droites, 
longues  d*un  pouce ,  pileufes  ,  acuminées ,  conte- 
nant trois  fleurs  fubuléeS)  leur  valve  extérieure 
bifide  au  fommet,  munie  d'une  arête  torfe  ,  trois 
fois  plus  longue  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé* 
rance.  ■ 

24.  Avoine  fubulée.  Avena  fubulata.  Lam. 

Avena  panîculâ  vix  compofitâ  ,  purpureO'fiavef 
eente;  calicibus  fubtrifioris,  fiofculos  Aquantibus;  fo^ 
liis  involuto^fubulatis,  Lam.  III.  Gen.  i.  pag.  20X« 
n®.  1113. 

Avena  (Cet^cei)  »  foliis  fetaceis  ^  vagi  ni  s  lanugi" 
nofis  ,  panîculâ  purpurafcente  ,  fiofculis  majiifcuiis , 
calicibus  trifiorisi  arifiis  nigrîs,  recurvis.  Villars  , 
Dauph.  2.  pag.  144.  tab.  y.  —  BelL  Aâ.  Tur.  $. 
pag.  218. 

Avena  (  aurata  ) ,  panîculâ  firi^â ,  fpicuiis  elon* 
gatis  ^fiofculis  bafi  villofis  ,  foliisfetaceis,  Allion. 

Pedem.  B^  22J9.  —  Hall.Helv.  n**.  1488. 

Elle  fe  diftingue  par  f^s  tiges  droites ,  prefque 
filiformes;  par  fes  feuilles  roides,  auflî  longues 
que  les  tiges ,  fines ,  prefque  fétacées ,  très-droi- 
tes ,  d'un  vert-pâle ,  roulées  â  leurs  bords ,  velou« 
tées  fur  leur  gaine.  Les  panicules  font  droites ,  peu 
garnies  ;  les  pédoncules  ferrés  &  ne  portant  qu'un 
ou  deux  épillets  oblongs,  fouvent  d'un  jaune- doré 
ou  un  peu  violets  ,luifans ,  très-glabres.  Les  calices 
ne  renferment  que  deux  ou  trois  fleurs  velues  i 
leur  bafe|;  les  valves  aiguës;  l'arête  noirâtre  ,  aa 
moins  une  fois  aulfi  longue  que  le  calice. 
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Cette  plante  croir  dim  le  Dau^né  &  ims  U$ 
Alpes.  ¥(  K./.) 

2f.  AvoiNB  aiaéthyfte.  Àvena  amcJtyJlittd. 
Decand. 

Avtna  paniculÀ  trtââ  ,  angufâ;  glumîs  bifiorh  ; 

flofculo  inferiore  uuiarifiato  ^  Juperio/e  biarifimo.  Dô- 

catid.  Sy nopf.  pag.  iz6  j&  Flor.  franc  3.  pag.  37. 

Ses  ciges  font  droites  ^  hautes  de  fîx  ï  huit  pou- 
ces >  très-fimpies  ^  garnies ,  dans  toute  leur  lon- 
gueur >  de  Feuilles  courtes ,  étroites  ,  redreffées  j 
{>lanes  ou  piiées  en  long  \  les  fupérieures  glabres  \ 
es  inftfrieues  velues  fur  leur  gaîne  &  à  leur  face 
inférieure.  La  panicule  efl  droite  j  peu  garnies  elle 
fort  de  la  gaine  fupérieure  s  les  pédicelles  ne  por- 
tent qu'un  feul  épillet  s  les  valves  calicinales  font 
grandes  «  oblongues  j  pointues  «  un  peu  inégales  » 
d'un  bt.au  violet  à  leur  bafe  ,  argentées  à  leur 
fommet  ;  elles  renferment  deux  fleurs  foyeufes  à 
leur  bafe  ,  tachetées  de  violet  vers  le  hjut.  Dans 
chaque  épillet^  on  diftingue  trois  arêtes  droites, 
longues,  purpurines,  dont  une  fur  la  balle  infé- 
rieure »  &  deux  fur  la  fupérieure  ;  caraâère  re- 
ina»<)uable  &  particulier  à  cette  efpèce. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  les  Alpes 
fà&  Provence  par  Nf .  Clarion.  (Decand,) 

16.  Avoine  de  Seyne.  Averti  ftdentnfis,  Dec. 

Avena  paniculâ  ertââ,  cofitraUd;  pedicellis  ge» 
minisj  giumis  bi  feu  thflons  ;  flofcuiorum  bafi  villo' 
forum  valvulâ  inttriore  bifide.  Decand.  Synopf.  pag. 
116. 

Cette  plante ,  que  je  ne  connois  point ,  qui  croît 
^lans  les  Alpes  de  la  HXtue-Provence  ,  aux  envi' 
ions  de  la  ville  de  Seylie^  fe  diAingue,  félon 
M.  Decandolle,  par  fa  panicule  droite ,  reflerrée. 
Les  pédoncules  font  géminés  i  les  calices  contien- 
nent deux  ou  trois  fleurs  velues  à  leur  bafe.  La 
valve  intérieure  de  la  corolle  eft  bifide. 

17.  Avoine  douteufe.  Avena  dàbîa.  Leerf. 

Avena  panîcuUta  y  calicibus  fubtrifions  »  fiofcuiis 
infimo  urminaliy  anfid  reHâ^  nliquis  apice  biarifiatisi 
iorfttli  arifiâ  refttxà,  Leerf.  Herborn.  n*.  89.  tab. 
9«  fig-  $•  C-^^*?»  avtna.  nervofa.)  Lam.  111.  —  Roth  , 
Gerni.  I.  pag.  39  «  Se  vol.  U.  pag.  108.  —  Hoftn. 
perm.  39. 

Avena  (  tenuîs  ) ,  paniculata  ^  fpicuUs  ereûis  yfub- 
trif!(tris  ;fionbus  omnibus  fertUibus  »  infimo  arifiatoi 
mit  II  à  incurva  ;  reliquts  apiee  biarifiatis  ;  arifiis  brf 
viifus ,  reBis.  Mœnch.  Method.  19J.— *  Willden. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  448. 

Avtna  fertiiis.  ?  AUion.  Alla.  pag.  45. 

Avtna  (rianr/ftfrtf.  ViHars^  Dauph.  £.  pag.  148. 
ub.  4. 
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l^êmtttèaëa  avtnacta.  X6el.<jfam.  «^ 
Hoicus  biarifiatut.  Wigg.  Prîm^yyé. 

Ses  tf  é;es  font  miaoes  &  gré!es ,  hatites  de  fit 
à  dix  pouces  «  un  peu  courbét^s  à  Ituir  bafe«  mac- 
quées  de  trois  à  quatre  nœuds  de  couleur  pur^^a* 
tine.  Les  feuilles  radicales  font  courtes ,  pbnes, 
étiottes  y  celles  de  la  tige  un  peu  rudes»  pltécs  en 
long,  prefque  fubulées;  tes  gaines  glabres  «  ac- 
compagnée», a  leur  ontice,  d'une  metnbranc  bi- 
fide^ lancéolée.  Les  fleurs  font  peu  nombteufts, 
paniculées  \  les  pédoncules  ruies  ^  foHtiires  j  gé- 
minés ou  vertîcil  >éf ,  d'abord  ferres ,  puis  étalev  au 
motnent  de  la  floraifon^  chargés  d'un  à  trots  eprt- 
Icts  plus  petits  que  dans  l'cfpèce  fuivtnte  i  l-.s  val- 
ves du  cahce  longues ,  aiguës ,  un  peu  irégales , 
marquées  fur  le  dos  de  fept  ftties  fl.ies  &  profon- 
des 4  contenant  deux  <»ii  trois  fleurs  fertiles  &  ma- 
nies d'arêtes  ;  la  valve  extérieure  lilTe ,  termince 
par  deux  Dointes  très-aiguës  ^  l'aréu  dor(ale  cou- 
dée dans  (on  milieu  ^  prefque  deux  £ms  plus  longue 
que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  fur  tes  coDines  fkhes,  dam 
le  Daupfaméj  le  Piémont  ^  l'Allemagne.  Y  (  ^.  /) 

18.  Avoine  nerveufe.  Avtna  nervofa,  Lam. 

Avtna  paniculâ  laxâ  j  pauciûorâ  ;  cêiicibus  hlfo* 
ris  ,  cofiatO'firiatis  i  fiojculU  fupernk  fcabris  ,  fitou- 
latO'bifetofis,  Lam.  Iil.  Gtn.  I.  pag.  aoj.  n^  iii{. 

Avena  (  flrigofa  )  ,  paniculâ  abUugi ,  eouusâJ, 
fecunddj  fiofcuiis  geminis  ^  apiçt  biarifiatis  i  dêrfo 
arifiâ  geniculata.  Schreh,  Spicil.  51.  — KoctGram. 
18  J.  —  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pa^.  446.  —  R<ia. 
Obferv.  i.  pas.  11.  —  Roth ,  Germ.  I.  pag.  }9> 
&  vol.  II.  pap  107.' —  HofFm.  Germ.  39. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d*uo  piei  te  plus; 
fes  feuilles  planes,  glabres  $  l'orihce  de  leur  gaine 
garni  de  quelques  poils.  La  panicule  eil  lâche  « 
alongée  ,  purpurine  >  i>refqu'uDiIatérale>  les  pê- 
doBcules  capillairei ,  (outenani  uq  ou  devx  épiU 
lexs  i  les  valves  calicinales  d'un  vert-pâte ,  gla- 
bres ,  oblongues  »  aiguës  ,  marouées  fur  leur  dos  de 
cinq  à  fept  nervures^  elles  renterment  deux  L*ur$; 
leur  valve  extérieure  un  peu  coriace ,  liflè  i  ùl 
ba(èj  rude  &  firiée  vers  le  haut,  terminée  par 
deux  pointes  alongéesi  l'aréce  lorfe,  ooirâcre  a(a 
partie  inférieure  j  une  fois  plus  longue  que  IcS 
valves. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemess  méd* 
dionaux  de  la  France. 

29.  AvoiNB  luîfante.  Avtna  nitida.  Desfont. 

Avtaa  paniculâ  fpicatâ  i  glumis  mimhranaceis , 
niiidis  «  pubefcendbus  ,  triarifiaiis.  Detfont.  Flor. 
atL  I.  pag.  ICI.  ub.  31.  fig.  a.  —  Trifuum,  Perf. 

Ses  tactoes  (ont  pobefcentes  j  capiHaxres  j  fafci- 
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ciilées  :  îl  s'en  élève  des  tîpes  droftef ,  hautes  cTun 
pied  &  plus,  glabres,  filiformes, nues  à  leur  par- 
ti^ fuperieure  ,  fimples,  quelquefois  rameufes  s 
les  f.  nilks  moMcs,  pubefcentes,  larges  d'environ 
urie  'ij^ne.  Les  nanicuîes  font  relTeirées  tn  un  épi 
a)r»ngé,  fompofées  de  rmieaux  courts,  fcrrésj  le 
faillis  pUbefccnr  i  iesépill:  es  un  peu  laineux ,  d'un 
j  .un. -pâle 5  les  valves  calicmales  prefqu'égales ,  ai- 
rjès,  lancéolées,  fcarieufes  à  leur  lommet ,  ci- 
li  fts  fur  leur  dos ,  contenant  trois  à  quatre  flf  urs, 
dont  deux  latérales ,  fririles  $  les  corolles  mcmbrn- 
reufes  jlcur  valve  extérieure  concave,  oblongue, 
aiguë  ,  terminée  par  deux  pointes  en  forme  d'i* 
réte  j  une  arête  dorfale  plus  longue,  droite 3  très*' 
iîne  i  1»  valve  intérieure  blanche  ,  tranfparente  , 
fubulée  s  lêS  deux  fleurs  centrales  légéremenr 
pé.iicelléesj  pitts  petites,  femblabies  auk  deux 
aurres. 

Cetr;f  plante  croît  dans  les  fables,  aux  environs 
df  Mafcar  en  Barbarie  ;  elle  a  été  découverte  par 
M.  Desfontaines.  (^./J 

50.  Avoine  i  pethes  Heurs.  Avenu  parvîfiora 
Desfont* 

Avena  Jbliis  pubefcentibus ,  paniculâ  patulâ  ^  fpi- 
culis  bi  afit  trifiofis  ;  ûnfiâ  brevi ,  fctiformi ,  infra 
^lumà  apicem  émergente.  Desfont.  Fior.  atlant.  l. 
pig.  IC3.  tab.  )fc. 

Fc'flucdfegaum,  Sâvi ,  Flor.  pif.  i .  pag.  1 16,  cab« 
I.  rig.  3.  —  Botan.  Etruf.  I.  pag.  69. 

Son  port  &  la  petite  (te  de  fes  fleurs  donnent  à 
cette  plante  l'afpeâ  d'un  agroflis.  Ses  tiges  font 
droites,  filiformes,  hautes  d'environ  un  pied, 
quelquefois  rameufes  à  leur  bafe  ;  les  feutlie» 
étroites ,  pabefcences^  les  fleurs  nombreufes  »  fore 
petites ,  jaunâtres  3  réunies  en  une  panic aie  étalée, 
aîungëe.  Le  calice  concianc  d^ux  our  trdis  fteurs. 
Sis  vilvesfont  inégalts,  concaves, aiguës  1  k  pluf 
gran  Je  de  la  longueur  de  l'épillet  )  les  valve»  de  la 
corolle  aiguës  i  l'arête  droite,  courte ^  fétacée , 
fiaiëe  un  peu  au  deflbus  du  fonintet. 

Cette  plante  croît  eu  Barbarie ,  oïl  elle  a  été  rç- 
CJcillte  parM.  Desfontaînes.  (^./) 

5T-  AvôiHÉ  nain?.  Avena  purnïla.  Desfoht. 

Avenu  fioribus  puniculato-fpicaiis  ,  fpiculis  fubquw 
d^fjlorif  y  g/ufrtis  dârftr  c'Uiuds  ;  uriftà  fetifofmi  ,  ton- 
g.ijj'me  giumA,  Desf.  Flor.  atlanu  i.  pag.  103. 

Avenu  (pumila),  panuulâ  contruâd,  fpiculis 
ot}n<fue  feu  fxjloris  ;  flofcuU*   kirfucis  ,  fub  upice 

ar  jiath  ;  urfiâ  te&u.l  Lam.  ffl.  Gêner,  pag.  202, 
An  kmferm  phUoides  î  VciX.  Synopf.  Plant,  i . 

Ses  racines  (omt  C^UaifB»  ^  pubeCsentes-/  fâCci- 
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culées  I  elles  produifent  plofieuTs  tiges  filiformes  ^ 
noueufes  à  leur  bafe^  fouvent  gér.tc niées,  longuet 
de  trois  à  huit  pouces ^  garnies  de  feuilles  ixioHes« 
pubefcentes*  Les  fleurs  font  réunies  en  une  paqi* 
cule  droite .  reflerrée,  longue  d'un  à  deux  pouces. 
Le  rachis  ed  pubefcc^nt  ;  les  pédoncules  courts, 
inégaux  j  les  épilltts  fort  petits,  comprimés,  d'urt 
jaune-pâle,  d'envnon  quatre  fleurs  i-Us  valves  ca- 
licinales  prelqa'égaîes  ,  ciiiées  fie  en  carène  fur 
heur  dos ,  membraneufes  à  leur  lommet  &  à  lems 
bords  5  la  valve  extérieure  de  la  corolle  miinie ,  aur 
tlefl'ous  de  fbn  fommet,  d'une  arête  droite,  très- 
fine,  à  peine  longue  de  deux  lignes. 

Cette  plante  a  été  découverte  en  Barbarie  par 
M.  I>esforrtaines ,  aux  environs  de  Mafcar«  dans 
les  fables.  O  (  ^./.  in  kerb.  Deifvnt,) 

31.  AyoïKE  i  tige  aplatie.  Avenu  piunicuimis^ 
Flor.  germ. 

Avenu  puniculu  fuhfpicutâ  ;  fpiculis  oblongis  ,  fub" 
quinquefioris ,  glaberrimis  ;  glamâ  exteriore  upice 
bifida  ;  culmo  foliifque  plicaùs  j  plunis  ^  obtufis. 
(N.) 

Cette  efpéce^  trfcs-reitKirqiiable,  a  Tes  tfges  ru- 
des ,  prefflue  nues  à  leur  partie  fuperieure  ,  com- 
firimées ,  hautes  d'environ  deux  pieds  ,  garnies  à 
eur  bafe  de  feuilles  larges,  planes^  pliées  en 
deux ,  prefaulmbriquées  comme  celles  de  l'iris  m 
longues  de  ux  à  dix  pouces,  obtufes,  ftriées,  ru- 
des, particulièrement  Air  leurs  gaines  &  fiir  leur 
dos;  les  gaines  trè^-compriméeS,  munies,  à  leur 
orifice ^  d'une  membrane  Manchet  une  feoffîe  fn^ 
périeure  très-coutte,  ovjle,  obtufe,  un  peumu-' 
éfonée,  en  forme  de  fpathe ,  qtrorque  Irès-éfof-^ 
gnée  des  fleBts.  Les  fleurs-  font  difpofée^  en  cmre^ 
panicHie  alongée,  ferrée  j  en  épt,  droife(  tes  pé-^ 
doncules  courts^  rudes,  foutenant  un^  deex  oti 
trois  éprllets  oblongs ,  pédicellës»  cosipoTé»  de 
quatre  à  cinq  fleurs.  Le  calice  efl  luifant,  très-gla- 
bre ,  violet  &  argenté  g  à  deua  valves  inégaies  j 
concaves,  aiguës  ;  la  corolle  de  même  couleur»  h 
deux  valves  très- inégales;  l'intérieure  petite,  fca- 
rie«ife,obriife'; l'extérieure beaecoirp  plus  grandes 
bifide  a  Ton  fomniet ,  munie  d'une  arête  «ior  ftle ,  un* 
peu  brune ,  coudée,  ^refqa'ifne  fois  atriK  lorrgoep 
que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  la  Siléfie.  (  F'.  /.  i/f  ketb^ 
'  Dcsfora.  ) 

53.  Avoine  des  nuraîs.  Avenu puLfiris^  Micb^ 

Avenu  foliis  pi  unis  ,  Irne^i'ibuS  ;  punicttiâ  eartftr* 
tiufculd  ;  gltimis  biflons ^  forîbas  ghMs  y  alfero  mU'* 
ncâ  ,  afictv  ad  upieem  h'nurjfimi*  u^ijhto,  M ichauX  « 
Flor.  boreat.  Amer.  *.  jwg.  71. 

Ses  feuilles  font  planes ,  linéaires.  Ses  tiges  (e 
téf^ninènt  par  uns  paniciile  un  pe»reffeTrée ,  com- 
pofie  d'épillets  parfaitement  glabres.  Les  valve» 
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in  cilicè  enveloppent  Heux  fleurit  Tune  ùn$ 
arête  j  l'autre  munie  ^  vers  fon  fommet  «  d'une 
^rétc  très  fine. 

Cette  plante  croît  à  la  Caroline  &  dans  la  Géor- 
gie, aux  lieux  marécageux  { elle  fournit  aux  trou- 
peaux un  excellent  pâturagi.  {Mich,  ) 

34.  Avoine  ftriée.  Avena  ftriata,  Mich. 

Avenu  panicuLâ  coarâutâ  ^  ranflorâ  y  glumâ  quiii'* 
quefiorâ  ;jloribus  eâdem  langioribus  >  fubimbtrhihus  i 
ViUrulà  exteriore  firiatâ  ,  dorfo  longius  arifiatâ  ;  fc^ 
mine  nudo.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i*pag*  73  • 
Non  Lam, 

Ses  tiges  fupportent  une  panicule  peu  garnie  de 
fleurs  lâches.  Chaoue  calice  contient  cinq  fleurs 
plus  longues  que  tes  valves  calicinales ,  prefque 
glabres.  La  valve  extérieure  de  la  corolle  eft  mu- 
nie de  plufieurs  flries  &  d'une  arête  dorfale.  Les 
femences  font  nues. 

Cette  plante  croît  fur  la  chaîne  des  montagnes 
qui  règne  depuis  la  baie  d'Hudfon  jufqu'au  Ca- 
nada. (  Mick.) 

3y.  Avoine  molle.  Avena  mollis.  Mich. 

Avena  tota  mollijjim^  puhejcens ,  paniculà  race- 
mo/o'fpicatd  y  calicibus  bifioris,  Ptrf.  Synopf.  Plant. 

I.  pag.  ICI.  —  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i. 
pag-  re- 
cette plante  eft  couverte  Tur  toutes  Tes  parties 
d'un  duvet  mou  &  très-fin.  Ses  feuilles  font  pu- 
befcentes  5  fes  fleurs  difpofées  en  une  grappe  mé- 
diocrement ferrée  i  fes  ramifications  rapprochées 
en  épis.  Ses  calices  ne  renferment  que  deux  fleurs 
point  barbues,  munies,  fur  leur  valve  extérieure, 
d'une  arête  droite ,  point  torfe  j  de  la  longueur  des 
valves. 

Cette  plante  croît  au  Canada.  (Mich.) 

}6.  Avoine  de  Forskhal.  Avena  ForskêUî. 
Vahl. 

Avena  paniculata  ,  calicibus  trifloris  ;  coroUis  hit' 
futis  ,  anfiaùs  ;  culmo  ramofo  ;  folùs  involuiis  ,  W- 
gidis.  Vahl,  Symbol.  1.  pag.  ij. 

Avena  penRlvanica.  Forskh.  Flor.  argypt.-arab. 
pag.  Z3.  n^  01. 

Ses  tiges  font  rameufes ,  garnies  de  feuilles 
courtes  ,  roides ,  roulées  à  leurs  bords,  velues  à 
kur  bafe,  ciliées  fur  le  bord  de  leur  gaînej  les 
fleurs  difpofées  en  panicule.  Les  calices  contien- 
nent trois  fleurs.  Les  corolles  font  velues ,  parti- 
caliérentent  fur  leur  dos  s  la  valve  extérieure  bi- 
fi.lr  à  Ton  fommet ,  munie,  un  peu  au  dcffous ^ 
d'une  arête  dorfale. 

Cette  plante  croit' en  Egypte ,  dans  les  déferts. 
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97.  Avoine  Aliforme.  AvtnafUlformîs.  Ferft. 

Avena  paniculà  ere&â ,  tenuifimà  ;  calicibus  uni' 
fioris  ;  arifiis  calice  duplh  lon^ioribus,  Forfl ,  Prodr. 
n*.  46.  —  Labi!L  Nov.  HoII.  i.  pag.  14.  tab.  }i. 

Ses  tiges  cylindriques  font  lë|iérement  génicu* 
lées  à  leur  bafe  s  les  feuilles  îiixè^i^  un  peu  g;U- 
bre5  \  l'orifice  de  leur  gaine  accompagné  d'une 
membrane  oblongue,  entière.  La  panicule  fart  (ie 
la  feuiile  fupérieure ,  qui  fert  de  fpathc.  Cette 
panicule  eft  droite ,  longue  de  fix  â  fept  pouas , 
étalée  après  la  floratfon  \  fes  ramifications  très  lon- 
gues ,  filiformes ,  nombreufes ,  un  peu  ruJes ,  deux 
ou  trois  fois  bifurquées  ;  les  pédicelles  un  pea 
épaiflts  i  Itur  fom;net;  les  fleurs  folitaires.  Le 
calice  n'a  qu'une  feule  fleur  \  il  fe  divifc  en  deux 
valves  inégales ,  lâches  ^  aiguës ,  un  peu  mentbra- 
neufes ,  denticuléés  fur  leur  dos.  La  corolle  eft  pi- 
leufe.à  fa  bafe  \  fa  valve  extérieure  de  moitié  plus 
courte  que  le  calice,  fouvent  â  quatre  découpures 
fétacées,  munie  d*une  arête  dorfale,  torie,  une 
fois  plus  longue  qu^e  le  calice.  On  diflingue  à  la 
bafe  4o  chaque  valve  un  poil  pubeîcent. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémeo.  (  IaViU.  ) 

^8.  AvoiNB  â  quatre  foies.  Avena  qoêdriftia. 
LabiU. 

Avena  paniculà  fpic:formi  ^  caUcibus  unifions  ; 
corollarum  valvulâ  exteriori  quadrifetâ.  Labil.àNov. 
HoU.  I.  pag.  15.  tab.  31. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapport  avec  les 
agroftides  ;  elle  en  a  davantage  avec  l'efpèce  pré- 
cédente. Ses  tiges  font  hautes  de  deux  ï  trois 
pieds ,  entièrement  couvertes  de  gaines  i  leur  par- 
tie inférieure,  nues  &  très-alongees  i  leur  parie 
fupérieure  \  les  feuilles  ftriées,  un  peu  rudes  \  i'ori- 
fice  des  gaines  muni  d'une  membrane  oblonzae, 
entière.  La  panicule  eft  reflerrée  en  forme  d'epi, 
longue  de  trois  i  quatre  pouces  %  les  valves  caltci- 
nales  prefqu'égalei ,  aiguës  ^  denticuléés  fur  leur 
dos ,  a  une  feule  fleur.  La  corolle  eft  pileufe  à  fa 
bafe  ;  fa  valve  extérieure  prefque  de  la  longueur 
du  calice ,  divifée  â  fon  fommet  en  quatre  dé- 
coupures fétacées,  munie  d'une  arête  dorfale uno 
fois  plus  longue  que  la  corolle  ;  la  valve  interne, 
memoraneufOj  ovale-lancéolée,  fouvenc  bifiiej 
aiguë. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Dxéoieo.  (  léyiH  ) 

39.  Avoine  bromoïde.  Avena  bromoides.  Lioo. 

Avena  fubfpicata  ,  fpiculis  binatis  ,  alurâ  piduA' 
culatâ;  anftis  divancatis  ^  calicibus  Q^ofioris.  LinXi' 
Spec.  Plant,  pag.  i666. 

Gramen  avenaceum  ,  montanum  ,  fpicà  fimpBa  1 
arifiis  recurvis.  Rai ,  Synopf.  161.  —  Tourn.  lUK 
5if ,  &  Vaill.  Herb.  —  Momt^  Prodr.  JJ.  tab. 6C^^ 

,  —  Desfoot.  Flor.  atlaot,  1.  pag*  104. 

Gramtt 
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GramiH  avtnacèum^  ûlpinum  ^  glabrum ,  angufti^ 
foliumjloçufiîs  ariftaiis,  infpicdm  dlfpofitis ,SQÏit\X'L» 
Gram.  xiZ,  cab.  4.  fig.  11  &  iz. 

Gramen  avenaceum,  difiîchon^  locuflîs  longîorîhus^ 
cum  arifits  nigrUantiBas  ,  infUxis,  TourD-  Inft.  JI5, 
&  Vaill.  Herb. 

Ses  uges  font  droites,  hautes  d'environ  un 
pied  ,  noueufcs  à  kur  bafe  »  feaillées  à  leur  partie 
inférieure;  les  feuilles  glabres,  droites  ,  beaucoup 
plus  courtes  que  les  \iges;  l'orifice  de  leur  gaîne 
muni  d'une  membrane  Paillante  ,  lancéolée  ,*  ob^ 
tufe.  Les  fleurs  font  glabres ,  difpofées  en  uo  épi 
droit,  formé  par  une  panicule  très-ferrée,  inter- 
rompue à  fa  bafe  ;  les  pédoucules  inférieurs  à  deux 
ou  trois  ramificaiions^  porunt  chacune  deux  épit- 
lecs ,  l'un  pédicellé ,  l'autre  prefaue  feffile  5  les  pé- 
doncules du  milieu  fimples,  à  deux  épiilcts^  les 
éplHets  du  fommet  de  l'épi  alternes  &  fefl^es.  Le 
calice  eft  à  deux  valves  oblongues,  aiguës,  inéga- 
les ,  contenant  de  quatre  à  huit  fleurs  fefliles,  al- 
ternes î  les  deux  dernières  ftériles  ,  fort  petites  , 
pédicellées  3  toutes  les  autres  portées  fut  un  rachis 
noueux,  un  peu  géniculé ,  s' élevant  du  centre  du 
calice  i  les  valves  de  la  corolle  lifles,  luifantes  , 
oblongues,  aiguës  s  l'extérieure  munie  d'une  arête 
dorfale ^  géniculée  ,  tortillée ,  divergente,  de  la 
longueur  de  i'épillet. 

J'ai  trouvé  cette  plante  fur  les  côtes  de  Barba- 
rie &  dans  les  environs  de  Marfeille.  :^(y'.  v. ) 

40.  Avoine  i  feuilles  roides.  Jvena  rigida, 
Marsh. 

Avena  paniculata  ^  calieihus  bifioris  ,  jlofculis  arïf*- 
Xaùs  y  receptacuUs  barèatis  i  foliis  rigidis,  diflickis  i 
£uimo  repente,  Marsh.  Flor.  laur.  t.  pag.  77- 

Cette  plante ,  félon  Marshall ,  eft  très-voifîne 
de  V ttvena  ftfquitenia  Linn.,  furtout  par  la  forme 
de  fa  panicule  &  de  fes  épillets.  Elle  en  diffère  par 
fes  tiges  rampantes  &  radicantes  à  leuf  partie  infé- 
rieure y  par  les  feuilles  plus  courtes ,  roides  ^  très* 
acuminées,  glauques,  fouvent  roulées  fur  elles- 
mêmes  ,  étalées  S^  difpofées  fur  deux  ranes.  Les 
calices  ne  contiennent  que  deux  fleurs  barbues  â 
leur  bafe  ,  munies  d'une  arête.  Les  anth^es  font 
violettes  s  les  ftigmates  blancs  &  plumeux. 

Cette  plante  croit  fur  le  Caucafe  ,  au  bord  des 
torrens}  elle  fleurit  dans  l'été.  :^  (Manh.) 

41.  Avoine  maigre.  Avenu  macra»  Marsh. 

Avenu  rucemofu  ,  calieihus  fubtrifioris  ^  fiofculis 
f /abris  ,  infimo  muticû  ^  céteris  ur/ftutis,  Marshall  ^ 
Flor.  taur.  1.  pag.  77. 

Petite  plante ,  dont  les  tiges  s'élèvent  à  peine  à 

la  hauteur  de  trois  i  quatre  pouces.  Ses  feuilles 

Iqhc  étroites  &  glabres  s  fes  fleurs  difpolées  en 

une  grappe  aloRgée  î  les  épillets  de  la  grandeur.de 

Botanique.  Supplément,  Tome  L 
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ceux  de  Vavend.  flavefiens^ ,  fefliles  ou  pédicellés  *^ 
folitaires  ou  géminés.  Les  calices  contiennent  d? 
deux  à. quatre  fleurs  glabres;  l'inférieure  routlT 
que  i  les  autres  munies  d'arêtes  divergentes. 

Cette  plante  croît  dans  le  rovaume  d'Imerette  j 
an  pied  du  Caucafe.  O  (  MarsL  ) 

*  Efpeccs  moins  connues. 

f^oyei  l'article  Trisetum  pour  quelques  ef- 
pèces  d'avoine  mentionnées  par  Thunberg ,  dans 
fon  Prodrome  des  Flantts  du  Cap  de  Bonne-Efpe^ 
rance, 

*  Avenu  (  elephantina  )  ,  panîculâ  compofitâ ,  ctf- 
r  li^ibus  quadtifioris  ;  eoroUis  pilofis  ^  bifidisg  arifiatis, 

Thunb.  Prodr.  Plane.  Cap.  B.  Sp.  23. 

'^  Avenu  (^antarâa  ),  paniculd  courâatâ,  calicibus 
quadrijloris  ;  coroUis  bifidls  yariftatis,  Thunb.  1.  c.  . 

*^Avenu  (  monta na),  puniculâ  creSu  ;  fpiculis 
pedunculdtis  ,  fubtrifioris  ;  foliis  plunis  ,  fubhirfutis  , 
rigidis.  Monti  ^  Prodr.  Gram.  tab.  65.  —  GmeU. 
SyiL  Nat.  l.  pag.  192.  An  vurietas  uvenA  pubef* 
centis  ? 

*  Avenu  (  pallens  )  ,  panicuU  ramis  ereêHs ,  cali' 
cibus  bifioris  ,  corollis  hirfutis ,  foliis  fetaceis,  Link. 
in  Bot.  Journ.  2.  pag.  314.  Habitat  in  Lufitanià. 
An  vurietas  minor  avenu  tlatioris  ? 


Obfervatîons.  Vavena  pbiricu  Linn.  fe  trouve 
mentionné  parmi  les  fiipa,  (  Voye^  n®.  11.)  Vu» 
mtnu  capenfis  Linn.  a  été  confidéré  par  Thunberg 
comme  appartenant  aux  ariftidu.  L'avenu  eiatior^ 
n*.  4  j  var.  /l ,  eft  l'uvenu  precutoriu,  Thuill.  Flon 
parif. ,  édit.  2 ,  pag.  58.  La  variété  m  eft  Vhûlcus 
uvenaceus.  Scopol.  Carn.  2.  pag.  277.  L'avenu  U^ 
fimgianâ  >  n°,  7  ,  eit  la  mê.nfe  que  Vavena  paniceq, 
111.  n*.  II 17,  &  Desf.  Flor.  atîant.  i ,  pag.  ici , 
ainfi  que  Vavena  negleSla.  Savi,  Flor.  pif.  I  ,  pag. 
13X1,  tab  I ,  fig.  4.  —  Botan.  Etruf.  i  ,  pag.  84 j* 
mais  il  refte  incertain  fi  c'eft  vraiinent  Vavena  U-*\ 
fiingiana  de  L\t\t)é,  {Voye^  Cavan.  Icon.  Rar.  tab. 
^^  fi%,\. L'avenu fefquitertialÀnn.  ne  paroit  qu'une 
variété  de  Vavma  pubefcens  Linn.  »  R^.  11.  Il  fe 
rapproche  aulfi  -  beaucoup  de  Vavena  fiavefcens 
Linn. ,  dont  '\\  diffèrie  par  fa  panicule  plus  ferrée ^ 
d'un  blanc-argenté  ,  fowrent  mélangée  de  violet- 
foncé.  Vavena  verficolor,  n°.  13  ,  Vill.  Dauph.  2, 
pag  142  ,  tab.  4  ,  eil  Vavena  Seheu^trii,  Ali.  Flor. 
pedem.  n*^.  2259.  —  Scheuchz^  Itin.  6  ,'pag.  455* , 
tab.  151,  &  Agr.  Prodr.  xab.  3,  efl  Vavena  alpina 
Latourr.  Chlor.  Lugd.  3.  L'avenu  glumofa  de  Mi- 
chaux eft  la  même  plante  que  V avenu  fpicutu  Linn. 

.  Quelques  auteurs ,  en  formant  une  fous-divifion 
d'eipèces  polygames  >  y  réunifient  plufieurs  holcus^ 
tels  que  Vhôlcus  lanatus  —  mollis —  odoruius  — 
redoltns ,  &c.  qu'ils  joignent  à  Vavena  elatior.  On 
eft  écoqné  de  voir  Vaira  fuofp'nata  Linn.  rai)^  ' 
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parmi  lès  tfînr  ^  ayant  tousjes  caraâèresdes  avoines» 
furcout  une  aréce  dorfaie  &  rotci  lée.  Kœkr  en  a 
fait  on  avtna^  avec  r aiCon ,  avtna  airoidcs.  Gram. 
pag.  29a. 

'  I.  Avoir  A  de  Guinée.  Elaîs  guîneenfs,  Linn» 
&  Lam.  111.  Gen:  ub.  896.  —  Gacicn.  tab.  6. 

Garrtner  ,Tous  le  nom  à' elaîs  meianococca ,  tab. 
6  ,  préfeptc  la  figure  d'un  fruit  qa  il  rapporte  avec 
raîfon  aux  e/aîs^  &  qu'il  foupçonne  même  n'érre 
mi'une  vaijété  de  rtfpèce  précédente.  Il  en  dif- 
fère-en  ce  qu'il  eft  plus  petit,  moins  ventru  j  fon 
enveloppe  bien  moms  épai^fe,  de  forme  un  peu 
oblongue  ^  xt  (Terrée  i'ubicement  à  fdn  fomm&t ,  & 
terminée  p^r  une  pointe  oblique.Ses  femencesfont 
brunes^  ovale«^  oblongues.  Cet  auteur  lerapporre 
au  nux  inàica,  velut  larvam  ofiendtns.  J»Bauh  HiH. 

'**  P^8*  )^T'  ^%'  Il  ^9  &  au  nux  indica  iûrvata. 
Jeyhr.it.  Dtndr:  tab.  48. 

Svartz  ,  dans  fon  Flora* Ind.  occid,  vol.  I  ,  paj?. 
éi9,  a  mentionné  une  autre  efpèce  d'tiais^  qu'il 
nomme  : 

2.  A  VOIR  A  d'Occident.  ^vo/Vtf  occidentalh,  Sv. 

Avoira  frondibus  pînnatis  ,  foUolîs  vaginaîh  ,  Jf i- 
pitibiiS  caudiceque  ingmti,  Svartz ,  I.  c. 

Palma  non  fpinofa^foiiis  minoribus  ^fruSuntunU 
formi  ^  m/i2imo.  Sloan.  Jam.  172.  Hift.  2.  n^.  118. 

•*w  Gifekl  Ord;  nat.  pag»  100.  n«>.  6. 

« 

Valma  iaermis  ,  caudice  ereéio  y  pinnîs  ampiexat^ 
tîhus ^  jubvûginaùs  s  bacc'u  minoriius.  Brovn  ,  Jam. 
pag.  343,n.  é. 

Vulgd  thatch  apud  Jamaicen/is, 

.Ses  ti^es.  font  hautes  de  cinquante  à  Coixante 
pieds,  liiTes, dépourvues  d'épines,  couronnéespar 
une/toufFe  de  feuilles  ailées ,  tiès-étalées^loRgues  d&  | 
(inq  à  dix  pi<^ds  ;  Its  folioles  linéaires- lancéolées  , 
prelque  vaginales  à^  leur  bafe.;  les  pétioles  dé* 
pourvues  d'épines  »  amplexicaules  à  leur  haie^  La 
fpathe  univerfcUe  fe  divife  ea  deux  valves.  Le 
fpadtce  eit  4ong.de  deux  pieds  ,  ^mpofé  de  ra-^ 
meaux  (impies ,  rapprochés ,  longs  d'un  pi«rd  ,  nb* 
battus  ,  couverts  d'écaillés  ferrées ,  très-nombreu- 
fes,  d^  deflbuS' lefi^uelles  forttnt  de  très-petites 
fl.urs,  les  unes  jnâlts ,  les  autres  femelles  ^mêlées' 
entr  ellesi  Le  calice  eft  à  fix  folioks»  ttdi  infié<- 
rjeures  fort  petites  j^  troisrfupérieures  pr(2fque.de 
la  Iongue«ir  de  la  coioUe«  lancéolées.,  colçnées; 
la  corolle  blanche  ^  en  entonnoir;  le  limbe*  à>fix' 
découpures;  fix  filannens  très-courts,  fubuiés»  im- 
Çéxés  fur  ks  divifions  de  la  corolle  ;  les  anthères 
en  cœur  ,  prcfque  droites  5  point  d'ovaire,  ex- 
cepté un  embryon  ftërile.  D^ns  les  fleurs  femelles, 
le-limbe  de  la  corolle  eft^  reffcrré  i  fon  fommer, 
recouvert  par  une  coifFe  membraneufe ,  qui  s'oii* 
VK  innfvfiilalemeni  àvrépoque  de  la  floiaifen-» 
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&  dont  ta  partie  inférieure  refte  dans  le  cafice. 
L'ovaire  eft  jaunâtre  ,  en  cœur  ;  le  ftyle  droit ,  fa- 
bulé ,  plus  court  que  la  corolle  >  le  ftigmate  à  trois 
découpures.  Le  huit  eft  un  drupe  ovale  •  petit» 
légèrement  anguleux,  renfermant  une  feule  fe- 
mence.  Il  n'a  été  obfervé  que  très-jeune. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes ,  dans  rio- 
térieur  de  la  Jamaïque,  f)  (Defiript.  ex  Swdrti.  ) 

AVONG-AVONG.  Ce»*,  félon  M.  du  Petit. 
Thouars ,  te  nom  malgache  d'un  arbre  remarqua- 
ble de  Madagafcar ,  qui  paroîr  être  une  efpèce  de 
gafionia ,  de  Ta  famille  des  araliacées  (  Jl^C.  )  ;  ilfe 
diilingue  par  fon  tronc  prefque  fimple,  à  la  ma- 
nière des  palmiers^  &  par  fes  feuilles  qui  font 
trèï-grandes  &  ailées  avec  imp.^ire  ;  mais  chaque 
paire  de  folioles  eft  redoublée,  c*eft* à-dire  que 
des  deui  côtés  il  en  part  deux  du  même  point. 

AURICULAIRE.  Auricuiaria,  Genre  de  pbates 
de  la  famille  des  champignons,  établi  par  Bulfiard. 
&  compris  parmi  les  théléphores.  (  ^^oye^  ce  mot 
&  les  îilufifations  des  Genres ,  tab.  886.)  La  figure 
I  eft  Vauricularià  cartopkyilea  Bull  >  &  la  figure  2 
Vauricularia  refiexa  BuU. 

AURICULE  ou  OREILLE  D'OURS ,  efpèce 
de  prîmula,  akifi  nommée  à  caufe  de  la  forme  de 
fes  feuilles.  Tournefort  en  faifoit  un  genre  à  raî- 
fon de  fon  calice  beaucoup  plus  court  que  le  tube 
de  la  corolle.  (  f^oyei  PaiMEviaE.) 

AURICULÉES(  Feuilles  V  Auriculatafatia.  On 
d^nnece  nom  aux  feuilles  lorfque  leur  difque  fe 
prelonge,  à  leur  bafe^  en  deux  appendices  fépares 
du  pétiole. 


I     AURONE*  Abrotanum.  Genre  de  plantes  de 
!  Tournefort ,  que   Linné  a  réuni  aux  ûnemijU. 
I  (  ^oyei  Armoise  )  L'auronoe  femelle  eft  une 
fantoline. 

AUTOUR ,  écorce  légère  du  Levant ,  fpon* 
jgieufe ,  fans  goût  >  faju  odeur  j  employée  dans  la 
jpréparaiiun  du  carmin. 

I  AUZÙBA.  Pldmier^  dans  fes  manufcrits  &  fes 
idff^  non  publiés,  vol.  f ,  tab.  114,  cite«  fous 
|ce  nom^  ufi  grand-arbre  de Saim^Domingue  ,  qui 
.eft,  félon  lui ,  Yacomat  du  pays,  &  qu'il  croit  être 
JL  même  que  ri2:(/fr3a  dont  prie Oviedo  dans  fon 
.Hifioiredes  Jades  occidentales.  On  ne  pcut^  d'après 
Ma  figure  2e  la  defcription  incomplète  de  Plumier, 
,indiauer  le  vrai  genre  de  cet  arbre ,  qui  a  les  feuii-> 
lies  alternes  ;  les  fruits  de  forme  ovale,  jaunes > 
[charnus  ,*  rempli»  d'une  humeur  'vifqtteufe ,  au 
milieu  de  laquelle  eft  un  noyau  dur  «  lembbble  i 
celui  d'une  olive.  Il  paroit  fe  rapprocher  du  fide-^ 
romhn.  (  Fbypj  ArgaN.  )  (  Juf) 


A  X  I 

AXIE  dé  la  Cochinchine.  Ama  toeUncUfunfiik  j 
Lour. 

Axîa  caulc  ramofijpmo;  foliîs  lanceoiatis,  tomert" 
tojis.  Lotir.  Fior.  cochin.  i.  pag.  44* 

C'eft^  au  rapport  de  Loureiro,  un  arbrUTeau  dont 
les  racines ^prerquefufîfornx^Sy  produiGem  plufieurs 
tiges  rougeâtres^  un  peu  couchées»  noueufcs  ^ 
ties-rameufes  ,  hautes  de  deux  pieds  ,  garnies 
de  feuilles  oppofées^  inégales,  ovales  -  lancéo- 
lées ,  petites ,  ronienteufes  ,  légèrement  créne- 
iéts  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  petites,  d'un 
bUnc-rougeâtre^  difpofées  en  grappes  preCque  tej* 
minales.  Chacune  d'elles  offre  : 

i^  Un  calice  à  trois  folioles  courtes,  aiguës  j 
irvigales  ^  caduques. 

2^.  Une  corolle  monopétale,  campanulée^  fort 
retite»  régulière,  dopt  le  limbe  eft  plane j  à  dix 
lobes  courts  j  arrondis.  < 

j**.  Trois  êtamînes y  dont  les  filamens  font  fiH- 
formes  ,  de  la  longueur  de  la  corolle  ,  fouten^nt 
des  anthères  à  deux  lobes  globuleux.    . 

4*.  Un  ^aire  inférieur  «.ovale,  cannelé,  fur- 
monté  d'un  ftyle  filiforme,  de  la  mêin&  Longueur  ' 
que  le&étamines,  terminé  par  un  iligmate  épais. 

Le  fruit  confifte  en  uœ  feule  femence  ovale  ,^| 
cannelée,  velue. 

Cet  arbufte  croît  â  la  Cochinchine.  T>  {Defcript.  » 
ex  Lour.)  D'après  Loureiro  ,il  eft  très-utile ,  dans 
les  fièvres  intermittentes ,  pour  détruire  les  obf- . 
trustions ,  les  humeurs  vîfqueufes  des  poumons. 
Il  excite  l'urine ,  la  fueur  &  Us  règles. 

Obfenrations,  Lottreiro,  jugeant  cet  arbufle  di- 
gne ,  par  fes  propriétés,  de  rivalifer  avec  leginfeo, 
lui  a  donné  le  nom  6*  axîa ,  du  grec  axios  (  dignus)^ 
digne.  Il  a»  par  fes  femences  nues , quelques  rap- 
ports avec  les  hoerkaavia  ;  mais  il  fe  rapproche 
davantage  des  valérianes  par  fon  caraâère  géné- 
rique. On  l'en  difiiogue  par  fon  port ,  par  fa  co- 
rolle régulière  à  dix  lobes.  Quant*  aux  trois  fo- 
lioles xalicinales,  il  y  a  lieu  de  foupçonner  que 
ce  font  crois  braâées ,  furtout  fi  elles  font  infé- 
rieures â  Kovaire.  La  corolle  devroit  être  alors 
confidérée  comme  un  calice  qui  recouvre  la  fe- 
mence. Louresro  ne  dit  point  fi  ce  calice  >  qu'il 
appelle  corolle  ,.fait  corps  ou  non  avec  h  femence. 

AXINÉE.  Axinda.  Ce  genre  a  été  établi  par 
MM.  Ruii  &  Pavon  dans  leur  Prodrome  de  la 
Flore  du  Pérou.  11  appartient  à  la  famille  des  melal- 
tomes  ,  &  fe  rapproche  des  blakta  «  dont  il  diffère 
piincipAUTiient  par  l'ovaire  libre  ou  fupérieur.  Le 
calice  eft  en  forme  xle  coupe,  perfiftant ,  divifé 
en  cinq  ou  fix  dents;  la  corolle  compofée  de  fix 
pétales  er>  doloire ,  inférés  fur  les  bords  intérieurs 
é\x  calice  $  douze  écamines^  dont  fix  alternes  plus  | 
tougues}  on>4>vaire  obloBgj'trwaqtté^  iiiuxKHité  * 
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cTun  fiyte'recôùrhé,  de  It  longuenr  M%  étsmînes» 
terminé  par  un  ftigmate  Ample  &:  obtus*  Le  fruâ 
confifte  en  une  capfuie  obi  )ngue,  tronquée,  enr 
tourée  par  le  calice  perfiftant,  à  fix  loges,  à  &t 
valves  s'ouvranc  à  leurs  angles. 

On  ne  cite  que  deux  efpèces  appartenantes  i  ce 
genre,  mais  fans  defcription,  &  avec  une  feule 
phrafe  fpécifique. 

I.  AxiNÉE  lancéolée.  AxI/téa  lanceolata, 

AxifiAû  foliis  ovatO'lanctolaûs  ,  quinqaenerviis^ 
dentatis,  Ruiz  &  Pav.  Prod.  FI.  per.  pag.  iil. 

C'eft  un  arbre  fort  élevé,  i  feuilles  oppofées.., 
ovales^lancëolées  <t dentées  à  leurs  b^td^»  noap- 
quées  de  cinq  nervunss.  11  croit  dans  les  grande 
torétsau  Pérou.  T>  i 

a»  AxjNÉE  i  fleurs  purpurines.  i^x/iMa/^n/pii/ir^. 

AxiriéLa  foliîs  cordatîs  ,  feptemnerviis  ,  crenatQ" 
dentatis.  Ruiz  &  Pav.  1.  c. 

Arbre  de  quinze  â  dix-huit  pieds  jides  graivles 

forêts  du  Pérou.  Ses  feuilles  font  ^ep, forme  4e 

cœur.,  à  (êpt  oervuves ,  cpéneLées  ,  dentées  à 

.lettrsiK>F(is9  fesâetiis  de.Gouleur  purpurine;  ejles 

r varient  ,'dans.  le  iiombre  de  leurs  parties  ji  de  c\w\ 

-à -dix.  "b*         . 

1.  AxiRis  cérato'tde.  Axyns  ceratoîdes.  Linh.-— 
Lam.  III.  Gen.  tab.  7^3.  fig.  i.  —  Gsertn.  de 

.Fruâ.  &  Sem.  1.  pag.  zio.  ub.  ^18.  fig.  i.  — 
Vahl,  Symb.  i.  pag.  76.  —  Jacq.  Icon.  Kar.tab. 
185^,  &  MiCcell.  x.vP^g*  VSS* 

Achyranthes  ('pappofa  )  ,  foUts  altemis ,  crajfiuf- 
cuits  ,  lineari-  euneatis ,  ohtttjis.  Forskh.  Flor.  atgypt.- 
arab.  48. 

Diotisceratoides.  Wilîd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  '368. 

Ce/atofpermum  pappofum.  Perf.  Synopf,  Piant.  ;i. 

Krafckeninnikùvia,  Gùtdenft,  Aâ.  Petrop.    l<j, 

pag.  y 48.  tab.  ij. 

Le  calice  i  deux  divifîons  ,  perfiftant  &  recou- 
vrant le  fruit»  qu'il  i'urmonte  par  deux  efpèces 
de  cornes ,  a  fait  regarder  cette  efpèce ,  par  quel- 
ques botaniftes ,  comme  devant  former  un  genre 
par  tic  u  ter,  qu'ils  ont  nommé  diotis  :  c'eft  avoir  une 
bien  grande  pa(fion  pour  les  geore^  nouveaux. 

2.  AxiRis  amaranthoïde.  Axyrîs  amaranthoîdçs» 
Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  75 3.  fig.  x. 

AXIS.  ASSIS  :  noms  arabes  du  èangue,  efpèce 
de  chanvre,  ou  ayant  avec  lu»  beaucoup  d'aflinité. 
Les  Turcs  le  nomment  ûftr^th.  On  trouve  cncorô 
dans  Pomet  le  piment  fou<>  le  nom  à*axi. 

•AXYRIS.  (  Kby#ç  Axiftis.  ) 

Zzz  1 
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AYA-PANNA,  efpècc  d*eupatoire«  dont  îl  (en 
fait  mention  au  fupplément  de  ce  genre.  Je  vais, 
*en  attendant,  rapporter  ici  ce  que  M.  Aubert  du 
Petit-Thouar»  a  dit  de  cette  plante  >  dont  la  dëcoi»- 
verte  &  les  propriétés  ont  tait,  dans  le  tenos ,  le 
iiijet  de  plufieurs  differtations  curieufês. 

«t  Uaya'pûrma  eft  le  nom  que  les  htbitans  du 
Bréfil  donnent  à  une  plante  de  leur  pays  ,  à  laquelle 
ils  attribuent  de  grandes  propriétés;  ce  qui  enga- 
gea Auguftin  Baudin ,  frère  de  celui  qui  a  dirigé  le 
voyage  à  la  Nouvelle-Hollande  ,  entrepris  pour  le 
progrès  des  fciences ,  à  la  porter  à  l'Ile-de-France  i 
ce  ûu'il  a  exécuté  en  1*797.  Ce  ne  fut  pas  fans  peine 
cu'ii  parvint  à  fe  la  procurer.  Elle  fut  confiée  aux 
loins  de  M.  Céré  1  elle  avoir  déjà  été  éprouvée 
avec  fiiccès  dans?  la  ctilcute  des  arbres  â  épi- 
ceries. Sur  la  réputation  de  cette  plante ,  on  crut 
qu'on  lui  avoir  confié  un  tréfor  encore  plus  pré-  .' 
cieuts  auffiappliqua-t^iltous  fes  foins  à  la  mul- 
tiplier :  il  y  parvint  heureufement  avant  que  l'ar- 
deur avf  c  laquelle  on  cherchoit  à  fe  la  procurer 
fût  à  fon  comble  s  car  il  au  roi  t  eu  peine  à  la  con- 
ferver.  Le  récit  des  cures  multipliées  qu'elle  avoit 
produites  ,  étoic  tel ,  qu'on  devoit  la  regarder 
comme  une  panacée  univerfelie  y  auffi  n'y  avoit- il 
'  aucun  malade  »  de  quelque  nature  que  fût  fon  mal, 
;qai  ne  l'envifageâtcommefeulecapablede  finir  fes 
foufifrances.  Elle  détruifoit  Teflet  de  toute  efpèce 
de  poifon,  celui  des  minéraux ,  celui  des  végétaux  , 
celui  des  ferpens.  Quant  à  ces  derniers ,  ce  qui 
vaut  mieuï  que  tous  les  contre-poifons  «  la  nature 
a  écarcé  de  nos  iles  africaines  ces  terribles  ani- 
-  maux  i  mats  il  y  exifte  quelques  fléaux  que  d'autres 
contrées  ne  connotflent  pas  :  c  eft  ainfi  que  la  chair 
de  plufieurs  efpèces  de  poiffons  eft  fujète  à  de- 
venir un  vrai  poifon  fur  certaines  phges  ^  dans 
certaines  faifons. 

»  Vayapannay  remëdioit  efficacement;  ce  qui 
tiroit  un  grand  nombre  d'habitans  de  la  pofition 
de  Tantale  ,  où  la  crainte  les  tenoit  5  mais  ce  qui 
écoit  encore  plus  précieux ,  cette  plante  faifoit  | 
difparoitre  tous  les  fymptômes  effrayans  du  té-  ' 
tanos.  En  un  mot  «  chaque  jour  découvroit  une  I 
nouvelle  propriété  à  cette  plante  merveille iife  ;  r 
en  forte  qu'il  eût  été  plus  court  défaire  Ténu- 
mérationdes  maladies  oui  lui  avoient  réfifté,  que  de 
celles  qu'elle  avoit  guéries.  Il  n'e(i  pas  étonnant, 
d'après  ctb,  que  Ton  ait  mis  beaucoup  d'empref- 
fement  à  fe  la  procurer  :  auffi  l'a  t-on  vu  vendre, 
au  bazar  ou  marchés  â  raifon  de  trois  fous  la  feuille. 
^11  eft  vrai  que  c'eft  la  plus  petite  monnoie  du 
pays.)  M.  Céré ,  trouvant  beaucoup  de  facilité  i 
la  multiplier  de  mjrcotes  (fes  graines  ont  conf- 
umment  avorté  jufqu'à  prefent  ) ,  fe  trouva  bien- 
tôt à  même  de  répondre  â  l'empreflement  que  les 
habitansmettoientâ  s'en  procurer  des  pieds ,  &par 
ce  moyen  elle  fe  trouva  au  deffus  des  befoins. 

»  11  eût  été  cependant  difficile  de  parveniià  ce 
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point ,  fi  Ton  ne  fe  fât  un  peu  refteidi  fiir  fos 
compte.  En  etfet ,  l'expérience  ne  tarda  pas  â  faire 
reconnoitre  que  l'on  avoit  au  moins  exagéré  fes 
venus  'f  eQ  lorte  que  ,  par  une  forte  de  reaâton 
qui  eft  prefque  toujours  la  fuite  de  t'engoucmeot, 
on  vit  fucceffivement  diminuer  le  nombre  de  fei 
partifanss  ce  cjui  lui  donna  le  temsdefe  développer 
dans  tous  les  jardins.  Il  eft  même  à  craindre  que» 
comme  tant  d'autres  remèdes ,  elle  ne  defcende  ta 
point  d'être  totalement  oubliée.  Il  ttt  probabie 
cependant  qu'elle  peut  être  employée  avanugeu- 
fement  dans  plufieurs  cas  ;  mais  il  faut  qae  des 
expériences  fuivies  &  répétées  par  des  gens  de 
l'arc  lui  affignent  la  place  Qu'elle  doit  occuper 
dans  la  matière  médicale.  On  peut  conjeâurer 
d'avance  qu'elle  n'y  fera  jamais  comptée  pinni 
le  petit  nombre  de  remèdes  héroïoues ,  qui ,  dins 
les  mains  d'un  médecin  habile  «  décident  réell^ 
ment  la  cure  des  maladies  critiques  :  c'eft  ce  que 
dénotent  fes  qualités  extérieures ,  fon  odeur  &  (1 
faveur.  Son  odeur  eft  bien  aromatique ,  miis  à  oQ 
degré  inférieur.  Il  en  eft  de  même  de  fon  amet- 
tume  ;  ejle  eft  mêlée  à  une  légère  aftriâioQ, 
mais  fi  foible  9  qu'il  eft  bien  difficile  de  penlêr 
qu'elle  puiffe  jamais  faire  beaucoup  d'ioipteâioa 
fur  l'économie  animale* 

»  La  botanique  offre  un  autre  moyen  Je  con- 
jeâurer Tufage  auquel  on  peut  employer  une  plante 
Quelconque  :  c'eft  par  l'exainen  des  rappom  01 
degrés  d'affinité  qu  elle  peut  avoir  avec  d'autres 
plantes  ;  en  un  mot  «  (à  claffification  naturelle.  U 
place  de  Vaya-panna  n'a  pas  été  difficile  â  dccer- 
miner.  Dès  qu'elle  a  montré  fa  fleur  j  elle  a  âû 
être  placée  parmi  les  compofées  :  00  n'a  ps  ej 
plus  de  peine  à  reconnoitre  qu'elle  faifoit  parre 
du  genre  eupatoire  ;  mais  cette  famille  étant  lip'J^ 
t:ombreufe  du  régne  végétal ,  îl  n'a  pas  éteauiH 
facile  Que  dans  d'autres,  de  circonfcrire  fes  verui 
générales  $  &  il  n'y  a  pas  la  vingtième  partie  d^ 
efpèces  qui  la  compoîent,  qui  aient  place  dans  ^ 
matière  médicale  ,  Àc  par  conféquent  qui  aient  ete 
éprouvées.  Le  plus  grand  nombre  de  celles  qui  r 
figurent ,  fe  font  également  remarquer  par  îc^r 
odeur  forte,  aromatique  ou  fétide  «  &  par*'-^ 
fjiveur  plus  ou  moins  amère ,  ces  deux  qual:::s 
réunies  ou  féparées.  Le  genre  tupatûirelixivnévt» 
contenant  une  cinqumtaine  d'efpèces,  n  ell  p*^ 
plus  circonfcrit  dans  fes  propriétés  géréraies.  U 
plus  commune  «  qui  habite  l'Europe,  a  eu^  con^ae 
Vaya-panna  ,  un  moment  de  vogue»  mais  elle  d 
lailfëe  depuis  long-tems  par  les  praticiens  »  quoi- 
qu'elle paroiffe  mériter  leur  attention  par  fon  are:- 
tume  &  nnelégère  odeur  aromatique,  ily  ad'aurrr 
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efpèces  qui  pofl^deni  cette  dernière  qualiie  a  -n 
degré  plus  éminent  :  c'eft  parmi  elles  que  dot:  \t 
ranger  Vaya-panna,  » 

La  defcription  abrégée  &  les  caraâères  k'> 
niques  de  Vaya-panna  ont  paru ,  pour  la  preti  a^t 
fois  A  dflins  la  G4i{ttu  dt  Madras  ^duiaoùiù^'y 
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îU  faifoient  partie  d'une  lettre  que  M.  Aubert  du 
Pccic-Thouars  avoir  adrcffée  au  doâeur  Anderfon, 
&  que  celui-ci ,  après  l'avoir  traduite  «  fit  inférer 
dans  cette  feuille.  M.  Ventenat,  qui  ne  pouvoir 
en  avoir  connoiflance ,  fit  de  cette  plante  Tobjet 
d'un  iVIémoire  lu  à  rinfticuc  naiional  :  depais ,  il 
en  a  publié  une  figure  dans  Ton  bel  ouvrage  fur  les 
plantes    du  Jardin  de  la  Malmaifon.  (Diû,  des 

1.  Ay EN E  délicate.  Ayenîa  pufilla.  Lînn. —  Lam. 
1!I.  tab.  751.  —  Cav.  Difiert.  j,  p.  189.  tab.  147. 
—  Ga?rtD.  de  Fruâ.  &  Sem.  2.  pag.  38t.  tab.  79. 

4.  AyÉNF.  lifTe*  Ayenîa  Uvigata.  Svartz. 

Ayeniafoli'u  o^atis  ,  integris  ,  gtaberrimis ;  gef" 
mine  pedicellaio  ;  neBafio  decemfido  ,  radia to.  Svr. 
Prodr.  pag.  97.  —  Flor.  Ind.  occid,  1.  p.  i  i}i. 

ArbriflTeau  divifé  en  rameaux  flexueux,  glabres* 
cy!incitiq«!es>  g:)rnisde  feuilles  alternes,  pétiolées* 
ovales ,  obcufes,  entières  j  glabres,  arrondies  à  leur 
bafe,  veinées,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  & 
demi,  munies,  à  la  bafe  des  pétioles,  de  ftipules  très- 
petite  s,  fabulées.  Les  fleurs  font  petites,  a  un  rouge 
de  fang,  folitaires,  axillaires  >  les  pédoncules  fili- 
fcrmes ,  plus  longs  que  les  pétioles  i  le  calice  à  cinq 
folioles  pâles,  ovales,  concaves  ;  l'appendice  tu* 
biilé ,  divifé^,  i  fon limbe,  en  dix  découpures  éta- 
lé:: s,  linéaires,  acuminées  )  un  peu  réflécnies  à  leur 
fommet,  pubefcentes,  de  la  longueur  des  folioles 
du  Calice  y  les  filamens  prefque  nuls  y  les  anthères 
arrondies ,  à  deux  lobes  ;  le  ftyle  court,  à  peine 
fairanci  le  ftigmate  prefqu'en  tête. 

Cette  plante  croit  parmi  les  brouffailles,  i  la 
Jamaïque.  J)  (Swart^.) 

AYENIA.  (  Koyei  Ayéne) 

AYLANTHUS.   (  Foyei  Langit  &  Fongb- 

LION.) 

AYTONIA.  (  Foyei  Aitone.  ) 

AZADARACHT.  (  Fayei  AzioARAc.) 

AZAÏ^EA.  {yoyei  Azalée.) 

AZALEE.  Aiaiea,  Ce  genre  eft  un  démembre- 
Tiwnz  du  chamàrhodendros  de  Tourne  fort ,  qui  réU- 
làiToit  en  un  feul  genre  les  rhododendrum  &  les 
a^aUa  de  Linné,  entre  lefquels,  eneflfet ,  il n'exifte 
d'autre  différence  que  celle  du  nombre  des  érami- 
prs  ,  &  dont  la  corolle  ,  dans  les  a^alta  ,  eil  iné- 
galement divirée  à  peu  près  comme  dans  les  chè- 
vrefeuilles. 

Les  nombreufes  variétés  que  Ton  obtient  des 
ûxaUa  vifcofa  &  nudiflora  ,  que  M.  de  Lamarck 
regarde  eUe^mémes  comme  deux  variétés ,  teo- 
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dent  douteufes  plufieurs  efpèces  que  Tan  a  don- 
nées comme  nouvelles. 

Vaiaiea  procumhtns  ^  n^.  4,  efl  gravé  dans  les 
liiufirations ,  tab.  i  lO  ,  fig.  I  ,  &  Vaiaiea  glauùa 
fig.  1.  Michaux  ,  dans  fa  Flore  de  t  Amérique  ftp-- 
tentrionale  ^  préfente  les  efpèces  fuivantes  comme 
devant  être  difiinguées. 

7.  Azalée  blanchâtre.  Aiaiea  cane fiens,  Mich. 

A^alea  foliis  fubtîis  tenui  tomento  canefcentibds  , 
nervo  non  fttigero  ^  fioribus  rofeis  ^  non  V'Jcidis  s  cU" 
lice  minutiJJimOf  Jiaminibus  exfertis.  Mich.  FIor< 
boréal.  Amer.  i.  pag.  ijo. 

Dans  cette  plante  ,  les  fleurs  font  nues,  c'eft-à- 
dire ,  dégagées  de  feuilles,  réunies  en  ombelle^ 
la  corolle  couleur  de  rofe  ,  point  vifqueufe  ,  gla* 
bre  ou  à  peine  pubefcente  lorfqu'on  l'examine  i 
l'œil  nu.  Son  tube  eft  plus  court  que  dans  Vû^a/ea 
vifcofa  i  les  dents  du  calice  très  courtes,  obtufes^ 
arrondies  ;  les  étamines  faillantesi  les  feuilles  re* 
vêtues  en  deffous  d'un  duvet  léger  &  blanchâtre. 

Cette  plante  croit  furie  bord  des  ruiffeaix ,  dans 
la  Bafle-Caroline.  1) 

8.  Azalée  chèvrefeuille.  A^alea  peryclimenoî^ 
des,  Mich. 

A^alea  fubnudiflora  ,  foliis  glabellis  ;  nervo  fuprk 
lanuginofoy  fubtiis  fetigcro  ;  floribus  majoribus  ,  non 
vifcofis  ;  ftaminibtts  longiffim^  exfertis,  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  15 1. 

Elle  fe  diftîngue  de  Vaiaiea  vifcofa  par  fes  fleun 
point  vifoueufes.  Ses  feuilles  font  prefque  glabres  ^ 
vertes  à  leurs  deux  faces  ,  lanugineufes  fur  leur 
principale  nervure  en  de  (fus  ,  pileufes  en  deflbà9. 
La  couleur  eft  rofe  s  le  tube  velu ,  plus  court  que 
le  limbe  «  qui  eft  beaucoup  plus  grand  que  dans  les 
autres  efpèces  s  les  étamines  très- fai liantes  i  les 
dents  du  calice  courtes,  ovales,  arrondies;  les 
fi^surs  prefque  nues. 

Cette  plants- croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale  ,  à  la  Nouvèlle-Jerfey.  T> 

9.  Azalée  couleur  de  fouci.  A^alea  calendu^ 
lacea,  Mich. 

A^alea  fubnudiflora  ,  foliis  utrinqu^  puhentibus'^ 
perfcHis  hirfutuUs  ;  floribus  amplioribus  ^  non  vifco^ 
fis  ,  calendulaceis  ;  calicis  dentibus  oblongis  ;  corolld 
tubo  hirfuto  ,  laciniis  breviore.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  i.  pag.  iji. 

r 

Cette  efpice  fe  rapproche  beaucoup  de  Vaiafea 
pontica  ;  mais  fes  feuilles  font  glabres  ,  tandis  que 
dans  celle-ci  elles  font  pubefcentes  â  leurs  deux 
faces;  &  lorfqu'elles  font  entièrement  déveiop* 
pées ,  elles  reftent  un  peu  hériflées.  Les  fleurs  font 
plus  grandes,  prefque  nues,  point  vifqueufes^ 
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itwi  jsiim  Vie  fafean ,  ^quelquefois  d'un  f«ni^  île 

feu  tirant  fur  le  jaunes  le  tube  de  ia  corolle  velu» 
plus  court  que  les  divifions  du  lymbe  $  les  dents  du 
calice  oblongues. 

Cette  plante  croit  dans  l'Apnérique  feptentrio* 
paie  3  fur  les  hautes  montagnes  dw-  la  Caroline  & 
fur  les  bords  du  fleuve  Savannah.  Jy 

.^  Azalée  i  feuilles  de  romarin.  A\aUa  r^f- 
marinifolia.  Burm. 

A\aUa  ûo*ibus  foUtariis  ;  fotiis  Uneari-Unctoia-' 
$h^  margine  reflexis ,  kirjuùs*  Burm.  Flor.  înd. 
pag.  41.  tab.  }.  fig.  3.  —  Lam.  III.  Gen.  i.  pag. 
493.n«.iiJ5-  ^ 

Ses  feuilles  font  alternes ,  linéaires- lancéolées, 
velues,  repliées  à  leurs  bonis,  étroites,  affez 
femblables  à  celles  du  romarin.  Les  fl  urs  font  fo- 
litaires  &  non  difpofées  en  ombelle  «  le  calice  fer- 
rugineux ^  la  corolle  jaune. 

Cette  plante  croit  au  Japon. 

♦  Azalée  pileufe.  A^aUa  pUoJa,  Mich. 

A\aUa  fjliis  pilofis  ,  ad  apkcm  nivtis  ;  fiorihus 
oâandns^  coroUis  ovatis»  Lam. 111.  Gen.  i.  pag.  494. 
—  Mich.  Journ.  d'Hift.  nat.  vol.  i.  pag.  410. 

Cette  plante ,  fi  véritablement  elle  appartient  à 
ce  genre ,  eft  remarquable  par  fes  fleuis  â  huit 
.'étamines  »  par  fes  corolles  ovales.  Ses  capfules  font 
oblongues  ,  anguleufeS)  fes  feuilles  pileufes ,  d'un 
blanc  de  neige  à  leur  fommer.  Elle  croit  fur  les 
plus  hautes  montagnes  de  la  Caroline  j  vers  les 
aburces  de  la  liviëre  Catawba.  5^ 

AZARA.  Aiara.  Genre  de  plantes  dycotylé- 
jiones ,  i  fleurs  incomplètes  •  dont  la  famille  natti- 
«relle  n'a^pas  encore  pu  être  déterminée,  qui  pa- 
rolt  avoir  des  rapports  avec  les  prokia^  &  peut-être 

Eouvoir  fe  réunir  à  la  famille  des  rofacées.  Ruiz  & 
avon ,  aiiteurs  de  ce  geore  ,  n'en  ont  décrit  dans 
leur  Prodrome  de  la  Flore  du  Pénu  >  que  le  caraâère 
généri()ue,  &.en  ont  meotiontié  trois  efpèces  à 
'tiges  ligneufes ,  fou^  forme  d'arbriflfeaux  j  dont  les 
feuilles  font  amères  ^  les  fleurs  odorantes. 

•Le  caraâère  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

I*.  Un  calice divifé  en  quatre^  cinq  ou  fii  par- 
ties reuverfées  peedant  la  flocaifon^  Ik,  puis  re- 
^reâées. 

i*.  Point  de  corolle. 

3^.  Un  grand  nombre  à' étamines;  vingt-deux  à 
trente-fix  >  attachées  fous  l'ovaire  j  les  nlamens 
capilUireSj  de  la  longueur  du  calice^  foutenant  des 
^anthères  arrondies  j  à  deux  lobes. 

Dts/Uamens  ftériles  (  neâaires  ) .  femblables  à 
ceux  des  éumioes ,'  mais  plus  couc ts  j, placés  tntoe 
X»dcstdt$s  &.le  calice. 
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4*.  Un  dfttf/T  libre.,  arrondi ,  fimBDUté  #oi 

(iyie  fubulé  ,  terminé  par  un  ftigmate  obtus. 

Le  fruit  confifte  en  une  baie  entoutée  pir  le 
calice ,  terminée  par  le  ftyle,  à  une  feule  loge* 
contenant  des  femences  norabreufes ,  attachées 
fur  trois  placentas  adhérens  aux  parois  bternet 
de  la  baie. 

Espâ  CES. 

I.  AzARA  dentée.  Aiaraferrata.  Ruîz&Par. 

A^ara  foliis  geminis ,  ferratis  »  majori  lanceoIatCf 
minori  ful>r<mtndo  i  corymbis  mtJtiforrj.  Ruii  & 
Pav.  Prodr.  Flor.  per.  pag.  137. 

Arbrîiïeau  dont  la  cime  eft-prefque  globuleufe; 
les  feuilles  géminées  >  dentées  en  fcie  i  une  plus 
grande  lancéolée,  une  plus  petitt  on  peu  ar- 
rondie. Les  fleurs  font  nombreu fes  j  difpofées  en 
corymbe.  Il  croit  au  Chili ,  dans  les  forêts,  b 

1.  AzARA  i  feuilles  entières.  Aiara  integrifaliâ. 
Rai?.  &  Pav. 

Attira  foliis  .geminis  ,  mUgerrimis  ,  m^ri  0^ 
ovato  ;  fioriàas  fpicatis  »  pendiUis*  Ruiz  &  Patoo, 
Prodr.  rior.  penav.  pag.  i  f8. 

Cet  arbrifl'eau  s'élève  â  la  hauteur  de  dix-huit 
ou  vingt  pieds.  £es  feuilles  font  géminées^  ttès- 
entières  >  inégales;  la  plus  grande  en  ovale  rcn- 
vêrfé.  Ses  fleurs  font  difjpofées  en  épis  pemians.  Il 
croit  dans  les  grandes  forêts ,  au  Chih ,  dans  îes 
environs  de  la  ville  de  la  Conception,  b 

« 

}•  AzARA  dentée.  Aiara  dentata,  Ruiz  &  Par. 

Ajara  foliis  geminis  ,  dcntatis  ^  majori  eltiftiio; 
flonbus  timbellatis.  Ruiz  &  Pav.  1.  c. 

Ses  feuilles  font  dentées ,  -géminées ,  inégales  » 
la  plus  grande  elliptique  ;  les  fleurs  difpofées  en 
ombelle.  Il  croit  dans  les  mêmes  lieux  qae  les 
deux  efpèces  précédentes.  I> 

AZÉDARAC.  Melia.  M.  de  Juffieu  range  ce 
genre  dans  la  famille  des  azédaracs  ou  méliacecs. 

I.  AzÉDARAc  bipinné.  Melia  aiedarach  Linn. 
—  Lam.  lli.  Gen.  tab.  jyi.  —  Cavao.  Diflert.  7. 
pag.  363.  tab.  207. 

*  Melia  {  compofiia  )  ,  foliis  pinnatis  ,  foUolis 
infimis  tetnatis  ;  pedunculis  ,  calicibus  coràUifiuf  w- 
mcntojis.  Willd.Spec  Plant.  1.  pag.  ^$9» 

An  meûa  dttbia  ?  Cavan..Diirert.  7.  pag.  3^4. 

Arbrifleau  dont  les  rameaux  font  noirâtres  en 
vicîlliffant,  épais,  cylindriques,  ridés,  ftii«*> 
marqués  de  cicatrices  5  les  plus  jeunes.tomenteux 

;&  feuilles  >  lest  feuilles  alternes  ,  longu^^^  P^.' 

tiolées,  itlécs.avec  une  impaire  ^ les  folioles. pe- 

I .  diceUées  ,  8labfiasà.lean.deuaL£aces  iimles  r  acu- 
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Trinï^es^,  veinées,  lâchement  demies ,  entières  à 
leur  bafe ,  pubefcentes  dans  leur  jeuneffe  ;  les 
feuilles  inférieures  reniées  ;  les  pétioles  pubef- 
Clhs  j  tut  tout  à  leur  bafe.  Les  fleurs  font  difpoféeS 
en  un  cnrymbe  panfculé,  axillatre,  plus  court  cjue 
Jcs  feui'îes;  les  pédoncules  cylindriques  ,  ptibef- 
cen-  ;  le  cilice  tomenreux,  à  cinq  dent^  obiufes  ; 
Jes  pétales  linéaire*,  obtus ,  tomenteux  en  debnrs; 
l'appendice  cylindrique  &  denté  5  les-  anthères 
oYiles ,  aiguës  ,  inférées  à  Torifice  de  l'appendice  j 
le  ftigmate  en  tête.  Le  fruit  n'a  poînféiéobfervé. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. |> 
(  W'illd.  ) 

AZÉROLIER  :  nom  partîruUer  fcHii  lequel  eft 
connu  le  craugus  a^aroius  T Jnn.  Son  fruit  fe nomme* 
ai^roU  :  c'eft  notre  Néflier,  n*.  1, 

AZIER.  Nonatilia.  Ce  genre,  très -rapproché' 
dis  ffycotkria y  en  diffère  par  lenombre'des  loges 
&  des  femences  :  il  n'y  en  à  quedeux  dans  les  ffy-^ 
cothria,  cinq  dans  les  nonatd'a,  M.  de  Limarck  a 
figuré,  dans  fes  lUufiration»  des  Genns  ^  le  n*.  4, 
nonuteita  racemofa  ,  tab.  I  jy  ,  fig.  I  ,  &  le  n®.  J  , 
non  a  te  lia  violacea  ,  fig".  z% 

AZÏMA^  (yoyei  AziME  ,  &  III.  Gen.  tab.  807. 
—  Scbaf.  Thef.  i.  tab.  IJ  fig.  i,)^^Monetia  haf» 
Urioides.  Lhérir.  Stirp.  tab.  i. 

AZOLLiJL.  (  Voyei  AzoLLE,  &  IIL  tlb.  86}.) 

Cette  plante  a  la  forme  d'un  faivinia,  &  paroit 

en  avoir  lescaraâères ,  autant  qu'on  peut  en  jug/sr 
d'aprèî  rînfpcûiofl*  dé  fes  parties ,  infinimetrt  pe- 
tites. (/i#.  ) 

AZORELLA.  (Voyei  AzorElle.) 

AZORELLE.  Aioreila.  Ce  genre  ,  établi-  pa^ 
M.  de  Lamarck,  a  été  depuis  nommé  chamhis' 
par  Gaertner.  Ce  dernier  auten?  y  a  réuni  \xtit 
autre  plante  fous  le  nom  xie  chamiàs  truufpid^ta^ 
qui  fe  trouve  être  b  même  que  le  ^oAz^r  de  Com- 
merfon  0f  de  Juûleu  ,  &  dont- M.  deLamartk 
avoir  fait  une  efpèce  d'hydrocotyle  {hydrocoiylt 
gummifira,  n*.  o  ) ,  à  laquelle  il  réunit  quelques 
variétés,  dont  fa  troifième  (  var.  y)  meparok' 
trcp  bien  diftinguêeties  autres  pournepas  en  être-' 
feparée.  Peutétreifaudra«tHl ëgalemencréuDinauxi 
i2'^oreUa  le  genre  que  MM.  Ruiz  &  Pavon  ont' 
Bommé  fragrofa  dans  ItUî  Fiore du  Pérou^  D'après: 
ces   obi<:rvatiofi5  ,  voici  le  tableau  des  efpèces  • 
auxquelles  fe  trouvent  réunies  <)uelqueft  autres 
qui   ont  été  découvertes  â  la  Nouvelle- Hollande 
p.^r  M.  de  Làbiilardière  ^  &  d'autres  décrites  par 
Cavanilles. 

Espèces. 

I .  AzOREtLE  filameateufe.  A\orcUafilamentofa, 
Lam. 
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AxoftUa  fbtiîs  hdivifis ,  intègerrimis  ;  petîoîisHH* 
ferne  dilatatis ,  cUiatis  Vahl,Symb.  }.  pag.  47»  -*• 
Willd.  Spec.  Plant,   i.  pag;  15^5^  —  Lam.  111. 
Gen.  tab.  189.  fig.  i. 

Chamids  intigrifolia,  Gacttn/ dé  Fruft.  »  Sfettli 
I.  pag>.  94«  tàb.  lu  fig.  4. 

Les  fruits  font  petits,  légèrement  comprimés'^ 
ovales >  rouroTinés  par  les  derts'  du  calice  ,  for- 
més de  deux  fcmci»cts  marquées  de  trois  lignes 
faillantes  fur  le  dus.  Gaertncr  a  obftrvé  que  quel- 
quefois ces  fruits  fe  diviloi-.nt  en  trois  femences  : 
caradlère  très-/Ingpifer  &  jufqu'alois  unique  dai|S 
les  ombelles. 

2.  AzoREtLE  â  trois  pointes.  A7onlla  tricufi 
ptdata, 

A^orclla  fgHis  trifidis ^.ptiwlis  nudisJVM  ,Symb. 
5.  pag.  48  — Willd:  Spec.  Plant,  i.  pag»  Ij6j. — 
|Lam.  m.  Geu.  tab.  189.  Hg.  2. 4. 

CfmfrtUis  tnfurcûta4f  tricL'fpidaia.  G« fin .  àxfFï\S&* 
.  &  Sem.  pag.  9; .  tab.  11.  fig.  4. 

Hydtowtylegummifira,  Lam.  Diâ.  }.  pàg.-  i^é. 
•n®.  19.  var.  «. 

i  Boiûx  gieharia.  Comm.  Herb.  &  MK  —  Jufff 
ipag.  226  ôc  45j. 

I    Vulgairement  Gommier-  des  Màloulne*: 

i     A*  Eadem  ^foliis  brevioribus  ,  dcnfijfimt  imbricausm* 

Lam.  1.  c.  &  III.  fig.  3* 

• 

,  Les  fruits  font  beaucoup  plus  grande  que  dan^ 
jrerpèccprécédenlej  fes  fleurs*  plus  rlrey&^qtieli 
.quefois  lolitâîres.' 

j»  AzORlEiiEpette*-goinm^.  A[DrtUa gummifita. 

\  A\prtlla  foliis  inugcrrinùs^  glabrisi^  denfijjtfhè^m^ 
\bricatis,  (IM.)  ^  - 

!  Mydr&cvtyitgummiféra^ytT.  yi  Lam.  Diét  5; 
.pag.  156.  n*.  19. 

'  • 

•     Cette  efpèce  diffère  deJa  prenûère  paf  fes  feuillesr 
très-petites,  ovales,  très-glabres  ,unpettciiarDue»#i 

Jiflies',  prefque  luifantes ,  un  peu  concaves ,  légé«- 
rement  aiguës,  très*  imbriquées  $>  elles  differeno 

!de  la  féconde  par  ces  mêmes  feuilles  très-entières, 

;p4ûs -courtes ,  moins  épaifTes ,  &'par  la  plante  en- 
tière beaucl>up'pldf  petftft.  EJlecroîtTur  le  fotti-* 

.met  des  montagnes  du  détroit  de  Magellan ,  où 
elle  a  été  recueillie  parCommerfoff.  {V.f.inhefh. 
Dtsfont,  ) 

» 

}:  -A-zoRELLE  gatonneuflî.  A\oritU *  cefpleofa^, 
>Cavan. 

A^ortlla  foliïs  muhifarîam  tmbricatis  ,  crajfîi  ; 
-aprte  refit xo  ,  ovato  ,  acuio  ;  umbellis  fimplicibus ,  ter- 

minalibus,  Cavan.IcoD.  Rar.  5.  pag<  57.  tab.  484. 
fig.  2. 


$5â 
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..  Aiortila  craJ^foIia.PetÇ,  Syt\op{,  Plant.  I.  pig. 

Ses  racines  font  fufiFormes  •  garnies  de  quelques 
fibres  'y  elles  produifent  de^  tiges  nombreufes ,  ra* 
inafiees  en  gazon ^  longues  d'environ  trois  i  fix 
lignes  ,  couvertes  de  petites  feuilles  ëpaifles  « 
glauques }  imbriquées^  très-rapprochées  destigesj 
&  concaves  à  leur  pirrie  inFérieure ,  enfuite  réflé- 
chies, ovales  «  aiguës  à  leur  fommet.  Les  fleurs 
font  difpolëes  en  une  ombelle  fimple  ^  terminale , 
mëdiocrem^t  pédonculée  j  l'involucre  compofé 
de  cinq  folioles  ovales  ^  aiguës  ^  charnues  ^  adhé- 
rentes â  leur  bafe.  Les  pédiceles  font  courts ,  ca- 
pillaires ,  au  nombre  de  cinq  à  huit.  Le  calice  eft 
fort  petit ,  perfiftant ,  à  cinq  dents  ;  adhérent  à 
Tovaire  »  le  fruit  ovale  ^  â  deux  femences  «  i  trois 
ftries. 

Cette  plante  croit  au  Chili  »  fur  les  hautes  mon- 
tagnes. (  Difcript,  ex  Cavéïn.  ) 

4.  AzoUelle  â  feuilles  de  linéaire.  Aiorella 
linearifolia,  Cav. 

A\ortlla  foliis  liruaribus  ,  /parfis  y  umhellU  uni- 
verfatibus  &  panialibus.  Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag. 
57.  tab.  48  ;• 

Cette  plante  fe  rapproche  A\\  gyngidittm  de  Forf- 
ter  ^  dont  elle  diffère  par  fes  pétales  très-entiers  , 
par  fes  femences  à  trois  ftries  tuberculées.  Elle  eft 
remarquable  par  fa  grandeur.  Ses  tig^s  font  hautes 
de  deux  pieds»  cylindriques»  divilees  en  rameaux 
épars,  garnis  de  feuilles  nombreufes^  éparfes^ 
linéaires,  fubulées>  fort  étroites,  longues  d'en- 
viron un  pouce.  L'ombelle  univerfelle  eft  com- 
pofée  de  quatre  ou  fix  rayons  ;  les  partielles  d'un 

Jeu  plus  \  les  pédicelles  très-courts  ;  les  involucres 
brmés  de  trois  à  fix  folioles  perfiftantes  j  fubulées. 
Le  calice  eft  â  cinq  dents  perfiftantes  ;  la  corolle 
compofee  de  cinq  pétales  ovales,  aigus }  les  fila- 
mens  capillaires  «  prefque  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle >  les  anthères  arrondies ,  partagées  par  un 
lillon  ;  l'ovaire  un  peu  comprimé  \  deux  ftyles  di- 
vergens ,  plus  courts  oue  la  corolles  les  fiiemates 
épais.  Le  fruit  eft  ovale  ,  globuleux  »  médiocre- 
ment comprimés  trois  ftries  i  chaque  face  ^  char- 
gées de  très- petits  tubercules. 

Cette  plante  croit  au  port  Jackfon  ,  dans  la 
Nouvelle-Hollande.  {Dt/cnpt.  ex  Cav.) 

,  f.  AZORELLE  lancéolée.  Axonlla  ianceolata. 
UbiU. 

Atoreila  umbellis  eompofitis  ,  foliis  lanceûUtis, 
Labili.  Nov.  HoU.  1.  pag.  74.  tab.  99. 
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Arbrifleau  i  rameaux  cylindriques  j  étalés  «  lé« 
gérement  (nleux  $  i  feuilles  alternes ,  lascéotéeic 
de  trois  a  cinq  nervures ,  glabres ,  entières,  très* 
aiguës.  Les  ombelles  font  compofées  de  quatre  i 
huit  rayons,  rarement  fimples,  plus  fouvent  ter* 
minés  par  de  petites  ombeliules  s  les  involucrei 
formés ,  ainfi  que  les  involucelles  ,  de  trois  ou 
fix  folioles  fubulét^s ,  de  la  longueur'  des  pédi- 
celles. Le  calice  eft  fort  petit,  i  cinq  dents  $ 
les  pétales  ovales,  oblongs,  très-entiers;  Us  éta« 
mines  â  peine  de  la  longueur  des  pétales  »  les  an* 
thères  prefque  globuleufes  ,  a  deux  loges  i  Tovaire 
ovale  i  un  peu  comprimé  s  les  ftyles  téfléchis }  les 
ftigmates  fimples ,  aigus.  Le  fruit  eft  légèrement 

Slobuleux ,  comprimé  ,  couronné  par  les  dents 
u  calice ,  divifé  en  deux  femences  légèrement 
anguleufes ,  portant  fur  leur  dos  cinq  ou  fept  Ugnes 
faillantes ,  toutes  ou  les  alternes  kériffées  de  tu* 
hercules. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  de  La* 
biilardière  dans  la  terre  de  Van-Leuvin.  Ib 

AzORELLE  ovale.  Aiorella  ovata,  Labill. 

A[orella  umbellis  eompofitis  ^  foliis  ovatis ,  imbri- 
catis.  Labill.  Nov.  HoU.  1.  pag.  74.  tab.  100. 

"Cet  arbrifleau  ,  haut  d'un  pied  &  plus ,  revéru 
d'un  épiderme  très- mince  ,  tranfparent ,  caduc , 
eft  parfaitement  femblable  au  précédent  dans  h 
difpofition  &  la  forme  de  fes  fleurs  s  nais  il  en  eft 
très-différent  par  fes  feuilles  ovales,  ftumioées, 
prefqu'imbriquées ,  à  trois  ou  cinq  nervures. 

Cette  plante  croit  à  la  terre  de  Vaa-Leuvii-  b 

6.  AzoRELLE  comprimée.  Atorella  compati. 
Ubill. 

Aiorella  umbellis  eompofitis  y  eaule  eomprtjfo , 
fubaphyllo,^Lzhi\\,  Nov.  HoU.  I.  pag.  75. 

Ses  tiges  font  couchées  à  leur  bafe ,  rameufeS) 
herbacées  ,  comprimées ,  à  deux  angles ,  longu::s 
d'un  pied  &  plus ,  prefque  nues,  excepté  quelques 
folioles  capillaires  fott  petites ,  bifides  ,  tnliics 
ou  fimples ,  placées  fous  la  dîvifion  des  rameaux. 
Les  rayons  de  l'ombelle  font  très-inégaux  s  les  om- 
beliules fimples  ou  quelquefois  compofées  >  l'in- 
volucre des  ombelles  de  quatre  à  fix  folioles  fubu- 
lées; celles  des  ombeliules  à  deux  ou  quatre  > 
toutes  plus  courtes  que  les  rayons.  Le  fruit  eft 
tranfverfalement  elliptique  ,  comprimé  ,  partage 
en  deux  femesces  convexes  en  dehors  ,  ridécSj 
marquées  de  trois  lignes  faillantes. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  {Labid } 
Elle  végète  dans  le  fable  &  produit  de  la  gominc. 
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UAALA'PALETr.  Rheede.  Hort.  moJabnr.  i, 
ub.  lo.  C'eft  le  nom  malabare  de  Vuva^ia  [eyla- 
nîca  Linn, ,  figuré  dans  Rheede.  {f^oyet  Canang  ^ 
n^  j.  ; 

BABATAMIBL  C'eft,  fuivant  Surîan  ,  le  nom 
caraïbe  du  triopteris  jamaiunfis  Lino. 


BABEL  A  :  arbre  de  l'Indd  y  qui .  au  rapport 
de  Coifignjr ,  eft  une  efpèce  A' acacia.  Suivant  le 
même  auteur  ,  il  nourrit  i'infeâe  qui  fournit  la 
gomme-laque.  On  le  nomme  lakinia  dans  le  Ben- 
gale, {hff.) 

BABOSA-QUINADO  :  nom  portugais  d'une 
efpèce  de  cifus  de  la  coce  de  Malabar  «  figurée  & 
décrite  par  Rheede  •  Hort.  malab.  vol.  7,  pag.  77, 
tab.  41.  (  Voyei  AcHiT,  n**.  4.) 

BABOULÎ-CANTI  :  nom  brachmane  du/d- 
cunia  fepiaria ,  figuré  parmi  les  pUntes  du  Coro- 
m^ndel ,  publiées  par  Roxburg  j  pag.  48,  tab.  68  > 
h:  que  Rheede  avoTt  déjà  mentionné  dans  fon 
Hort,  malabar,  vol.  j,  pag.  77,  tab.  J^.  (  Voyei 

Ramomtchx  j  SuppL) 

BACASIE  épineufe.  Bacaita  fpinofa.  Ru»  & 
Pavon, 

Bdcaiia  folus  4>bovatis  ,  mucronatîs ,  '  cartiiûgi' 
neis  j  floribiLs  foiàanU.  Syft.  veget.  Flor.  peruv. 
pag.  188. 

Genre  de  plantes  flofcaleufes ,  de  la  famille  des 
corymbiftres^  établi  par  MM.  Ruiz  Se  Pavon  ;  il 
couprend  des  arbrifleaux  à  fleurs  folitaires^  ra- 
diées ,  dont  le  caraâère  effentiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  commun  j  ovale  y  compofé  (técailUs  im^ 
briquées  y  fcarieufes  ;  les  extérieures  ovules -iancéo^ 
lies  y  les  intérieures  linéaires  m 

La  corolle  eft  radiée  5  les  demi-fleurons ,  placés 
a  la  circonférence  ^  font  hermaphrodites,  fertiles, 
à  quatre  dents ,  munis  d'une  longue  foie  qui  part 
de  l'ouverture  du  tube.  Un  feul  fleuron  ftérile  oc- 
cupe le  centre  :  il  eft  très-^rand,  divifé  a  fon 
fommet  en  cinq  lobes >  &  mféré  fur  un  corps 
fongueux }  il  renferme  un  ftiemate  fimple  âf  une 
feule  anthère  feffile»  placée  d^ns  le  fond  du  tube» 
Dans  les  autres  fleurs  hermaphrodites  le  Rigmate 
ei\  bifide  »  8c  les  filamens  des  écamines  infères  fur 
le  tube. 

Les  femences  fotu  furmontées  d'une  aigrette 
plumeufe ,  &  le  réceptacle  eft  velu. 

Les  tiges  fe  divifent  en  rameaux  chargés  de 
Botanique,  Supplément  Tome  U 


feuilles  alternes  3  preTque  feAiIes ,  eo  oyale  ren- 
verfé ,  glabres 4  carcilagineufes^  entières»  mucro- 
nées  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  élevées  j 
au  Pérou.  T) 

BACAU,  BACAUVAN,  BACHAO  ,  BU- 
CHAU  :  noms  divers  ,  fous  lefquels  eft  défignée 
par  Camellj,  dans  fes  plantes  des  Philippines,  pu- 
bliées  par  Rai ,  une  efpèce  de  manglier  ou  palé- 
tuvier, qui  offre  des  rapports  avec  celui  que  Linné 
nomme  rhi^ophora  gymnorhi^a ,  &  dans  lequel  Bru- 
guières  trouva  des  caradlèrts  un  peu  différens  de 
ceux  du  manglier  ordinaire.  Ses  pétales»  plies  en 
deux  dans  leur  longueur ,  préfentoient  chacun  la 
forme  d'une  gouffe  ou  Clique  j  dans  laquelle 
étoient  renfermées  fix  étamines. 

• 

Lhérîtier  a  cru  ce  caraftère  fuffifant  pour  fépa- 
rer  cette  efpèce  &  en  former  un  ^enre  nouveau , 
qu'il  a  nommé  bruguiera.  Le  bacau  ,  examiné  fur 
un  deflîn  deCamellij  &  d'après  fa  defcription, 
femble  appartenir  à  ce  nouveau  genre.  «<  La  fleur 
eft  blancne  y  dit-il  y  compofée  d' étamines  qui  for- 
tent  deux  à  deux  de  quatre  bokes  (alabaftea).  Le 
fruit,  noirâtre  «  porté  fur  un  calice  à  quatre  ,divi- 
fions^  rempli  d'un  fuc  laiteux ,  a  la  forme  d'une 
bouteille  renflée  par  le  bas ,  de  laquelle  fort  une 
produûion  (la  radicule)  flexible,  verte,  ,de  1» 
grofteur  du  petit  doigt^  longue  d'un  pied  &  demi 
&  pendante.  De  divers  points^e  la  tige  niiffenc 
des  rameaux  qui  fe  dirigent  vers  la  terre,  &  vont 
y  prendre  racine.  ^  Cett^  organifation  defigno 
aflisz  clairement  un  manglier,  &  furtout  une  ef- 
pèce voifine  du  bruguiera  (palétuvier.)  ÇJuff.) 

BACCAUREA.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes ,  â  fleurs  polygames  ,  incomplètes ,  qui  com- 
prend des  arorifleaux  exotiques  à  l'Europe  ,  i 
feuilles  fimples  y  entières ,  &  dont  les  flturs  font 
difpofées  en  grappes.- 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

i 

Des  fieurs  polygames  ,  dioïques  ;  un  calice  à  cinq 
détO'upures;  point  de  corolles  fix  à  huit  étamines;  un 
ftigmate  concave  y  une  hâte  a  trois  loges  dans  Itsjieurs 
ftmelles. 

Caractère    oénérique. 

Les  feurs  hermaphrodites ,  difpofées  cn  petites 
grappes  ,  offrent  chacune  : 

1*.  -Un  calke  inférieur,  à  cinq  découpures  ova* 
les,  charnues,  réfléchies,  ^erfiitantes. 

Aaaai 
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2^.  Une  corolle  nulle. 

5®.  Six  ï  huit  étamînts  ,  dont  les  filameos  funt 
très-courts  ,  inférés  fur  le  réceptacle  j  teriAinés 
par  des  anthères  arrondies ,  à  deux  logts. 

4*.  Un  ov^yVtf  ûéftle.î  fom  de  ftyle  »  uo  lUgnmtf 
concave  ^  lacioié. 

Les  fleurs  fimellis,  fur  un  ptedféparéj  dif^ofées 
€(1  g|a|  p^s  loit  longues  «  offc^nt  : 

1^.  Le  calice,  la  corolle ,  comme  dans  les  fleurs 
hoc«iap)iiodkes 

1^.  Un  ovaire  grandi  i  point  de  dyle  ;  un  flig- 
matc  fort  gnnd ,  lenticulaire  «  mamelonné. 

Lit- fruit  eft  vne  t>ai6  arrondie  j  fucculente  ^  à 
trois  toges  ^  contenant  cb^wi^  deiAX  femeoces 
pvaje^^  itfipeu  copiiprimées. 

^  OhfirxH^ions,  Ce  genre ,  établi  par  Lourejro  >  ' 
tife  (on.  nom  de  U  couleur  4e  X^y  t>4Jts«  d'un  beai^ 
laune^doré. 


EsricEs. 

t.  Baccaxjma  i^aipiflor^.  Bafcofirea  r^miftora» 
Lour. 

|^f(«jiiv«  wmûi  fl  fummm  eauh  ffuBifleantihus  ^ 
à^^ie  ffa^rU.  Louv.  Flor..  cochin.  i.  pa^.  8 1  J« 

Nani'kua.  Rumph.  Amboin.  lib.  ^  pag.  zi. 
tab.9. 
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}.  BaccAurea  faUTage.  Baccavea  flufrU. 
Lq^r. 

Baccaurea  ramis  fruSificantîhus  ,  baccu  tomentofs, 
Lour.  Flor.  cochin.  x.  pag.  81 }. 

Arbre  peu  élevé ,  mais  plus  grand  que  les  deux 
p#éc4iens ,  muni  de  rameaux  <4>)iques.  Kes  fe oiU 
las  font  éparfes  >  pétiolées ,  ovates ,  hncéo.ees, 
très-entières  «  pubefcentes  en  deflout  i  les  Iturs 
dirpofées  en  grappes  fimples  •  pendantes  de  l'ex* 
CI émsté  des  rameaux  &  non  des  tiges  { les  décou- 
pures du  calice  courtes ,  étalée»}  les  baiet  prefcjt» 
rondes,  d'un  brun-jaunatre ,  tomenteufes ^  i  cinq 
log^s)  uno  femence  dans  chaque  loge.  Leur  faveur 
eft  douce  ^  trèsa^éable  dans  lés  individus  favva* 
ges  ;  elle  devient  acide  &  rebutante  dans  hs  pliih 
tes  f  ultivé^s. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  j  a  b  Co- 
chinchioeu.  h  (  ^«^«^  ) 


BACCHANTE,  Bocchani.  Les  bacchantes  font 
fi  peu  diftinguéos  des  conj^zes  ^  «{ue  plufiems  ao* 
teurs  ont  réuni  ces  lieux  genres^  tandis  qut  d'au* 
Ues  ont  placé  indiffiétemmont  plufieurs  efpèces 
dans  l'un  ou  l'autre  genre.  MM.  Ruta  Se  PavoB, 
d^ns  leur  Flore  du  Pérou  «  ont  établi  leur  genre  «^ 
lim  j.  compofé  d'efpèces  ou  nouvelles  ou  prifci 
4ans  ces  deux  g|ences  ^  oui  ont  les  fleurs  hennir 
phrodites  ftériles^  &  les  ieules  femelles  fetttles. 

Nous  devons  à  M.  de  Juflieu  les  obfervations 

fuivantes  >  tftférées  dans  les  Annales  du  Mifi.% 

Arbre  dNine  mé^dîocrc  grandeur ,  dont  !e$  ra-  \  ^'^i/^^'^  naturelle  de  Paris,  vol.  7 ,  pag  }8y. 


flieauB  (ont  étalés  \  les  feuilles  ovales j  oblonp.ues^ 
frès-entièreSj  ^cumtnées»  éparfes  ,  péciolées}  les 
teurs  d'uB  vert -jaunâtre,  difpofées  en  grappes 
Amples  y  pendantes  du  fommet  des  t'g  s  &  des 
principales  branches.  Le  fiuit  eft  une  baie  épaille 
d'un  pouce 4  inodore,  d'un  jaune  d'or  ^  gbbre  ,  a 
trois  loges  >  dSjne  Civeur  aigrelette ,  affez  douce , 
borme  à  manger. 

.  C^tte  DJamcfc  t^ncofitre  fréfueownenc  dans  les 
j^rditu^,  I  Ii^Ç(KbiiM;bki4.  T>  {Lqur.y 

1.  Baccaurea  cauliflore.  Bac^aure^i  cauEflora. 
Lour. 

Baccaurea  imo  cauh  fruSificante,  baccis  glahris, 
Vour.  FIq(,  cochifv  t*  pag;  81}. 

Ses  tiges  9^  f£s  feuilles  ft>nt  ren[)blables  à  celles. 
dé  Tefpèce  précédente^  Ses  fleurs  ^n  difï^rcRt  en 
ce  que  les  grappes  font  fimples^  pendantes  feule- 
ment du  fommet  des  tigres  ^  fjc  gop  des  f  agneaux. 
Les  baies  font  glabres,  globuLufes,  à  trois  lo|,es, 
d'un  pourpre-foncé^  d'tmç  f^yfur  ^çide^  bonnes, à 
manger. 

Cette  plante  ^.  cultjv^  dgos  I^S  jardins  ^  à 
Cochiftcfame..l7  {Lour.) 
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«  En  parlant  du  genre  baccharis,  Gxnner  a  dit 
avec  raifon  que  ce  genre  dilféroit  très-peu  de  la 
conyzc  ^  mais  il  ne  favoit  pas  que  les  vrais  hacck^ 
ris  de  l'Amétiquc  font  dioiques.  Cette  obfecva- 
tipn,  fingulière  dans  une  pbnte  composée ,  fait» 
d'abord  par  Richard  &  par  Vahl  fiir  uneefpècs» 
.  a  été  confirmée  fur  toutes  pac  Michaux  s  elle  doit 
faire  la  bafe  du  caraâère  diftinûif  du  hacchans^ 
auquel  il  faut  dès  -  lors  rappotter  le  nn^itna  de 
Ruf/  &  Pavon ,  nombreux  en  efrèces,  qui  eft 
fondé  principakment  fur  ce  caraaère,  &  toutes 
les  c^rpèces  de  bacckaris  non  dioiiqiies  devront  être 
reportées  au  cony^a.  L^placu*  de  Luureiro  fenp» 
piochera  du  mè'.Tie  fçeare ,  &  fe  confondra  peur- 
étre  aveclus  lorfqu  li  fera  omoux  connu.  « 

Cette  observation  importante  écabUt  las  bmitei 
des  d^ux  genres  bacchans^  &  cony^û ,  &  devient  UO 
ayert^lTciment  poiu  s'^duser  des  ef|.èces  réelle- 
nient  dioiques,  U  t4)  eft  beaucoup  fur  îe^qucUcs  a 
eft  difBciic  de  prononcer,  tàute  d'avoir  été  obfcr; 
vées  fous  les  rapports  que  nous  venons  d'indi* 
quer  $  elles  doivent  rcfter  provifoirement  d^ns  les 
genres  où  elles  le  trouvent ,  julqu'â  ce  qu'e'îes 
foicnt  mieux  connues.  Nous  y  ajouterons  les  fui- 
vautts  ; 
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Le  iaet^am  hâfoiia  efi  figuré  dans  les  tlluftràu 
1 1.  Bacchante  ï  fleurs  agglomérées.  Bacckaris 

glomcruMfiora,  Perf. 

Bacckaris  (felGHflora)  y  foins  Uvibus  ^  cuneato- 
oboxalibus ^  fupernè  dentatis;  fioribus  in  ramulis  pcr 
glomerulos  axiUarts  ,  fejj^ies  &  remotos  difpvjîiis  ; 
calîcum  fquamis  fupernc  rufis:  Mich.  Flor.  boreah 
Amer.  1.  pag.  iij.  -^  Perf,  Synopf.  Plant,  i. 

P3g.  41J. 

Ses  tiges  Te  dîvifent  en  rameaux  grêles  j  élan- 
cés y  très-glabres ,  firiés  ^  anguleux  »  garnis  de 
teuill&s  alternes ,  dîRantes ^  prefque  feilîles ,  rétré-* 
ci  es  en  coin  à  leur  bafe«  ovales ,  très-lifles^  ob* 
rufcSj  entières  ou  légèrement  dentées  vers  leur 
fommetj  coriaces  j  un  peu  glauques.  Les  fleurs 
font  prefque  fefliles  j  réunies  en  paquets  dans  l'aif- 
ftlle  des  feuilles;  leur  calice  ovale,  compofé 
de  petites  écailles  d'un  brun-roulTeâtre  à  leur 
fommet. 

Cette  plante  croît  ï  la  Caroline^  dans  les  forées 
voifines  ae  la  mer.  (^-/.) 

13.  Bacchante  i  feuillet  étroites*  Bacckaris 

gingufiifolia,  Mich. 

Bjkcckaris  glaberrima  ,  panîcidato-ramofijpma  ffif 
liis  angufiatO'TinearUfus  ,  integris  ;  paniculà  compo' 
fitâ,  muUîfiorâi  calicibus  minufcuiis  ^fuifvigintifloris, 
Mich.  Flor.  boreah  Amer.  VOl.  1.  pag.  iij. 

Cette  efpèce  eft*  glabre  fur  toutes  fes  parties. 
Ses  tiges  (e  dîvifent  eu  rameaux  nombreux,  pani- 
cuhsj  garnis  de  feuilles  alternes»  étroites ,  linéai- 
res ,  entières  ,  quelquefois  un  peu  dentées,  fur- 
cour  les  premières.  Les  fleurs  forment  une  panicule 
ramifiée  ,  ï  fleurs  nombreufes.  Leur  calice  eft  foit 
petit,  8e  contient  environ  une  vinguine  de  fleurs. 

Cette  plante  croît  for  les  côtes  maritimes^  de- 
puis la  Caroline  jufqjjt'à  la  Floiide.  (Mich^) 

14.  B/ccHANTB  à  feuilles  d'arboufier.  Bac€ha» 

ris  arfyiuifoiia.  Vahl. 

Bacckaris  foUis  Mongis ^feffliihus  ^  rigidis  ^  arguti 
prratis  ,  venofo-'reticutatis  ;  corymbo  terminait ,  fiorir 
eus  cùfTgcftis.  Vahl ,  Symb.  3.  pag,  97.  — Wiltden. 
Syec.  Plant.  3.  pag.  ipiy. 

j4n  cony^a  arhutifiiia  ?  Lam.  Diû« 

Arbrîfleau  parfaitement  glabre  ,.  dont  les.  ra- 
meaux font  marqués  de  cicatrices  &  d'une  ligne 
de  chaque  côté ,  formée  par  le  nrolongement  de 
la  principale  nervure.  Les  feuilles  refleniblent  i 
celles  de  Tarboufieri  mais  ftUes  font  un  peu  plus 
courtes,  liffes,  feffiles,  fermes ,  veinées,  réticu- 
kcs,  ânement  dentéet  en  icie  «  un  peu  rétrécles 
ti  entières  à  leur  bafej  ledncll^s»  preiqu'imb^i- 
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<  quées.  Les  corymbes  font  iimples  ^  terminaux  >  les 

Itésioncules  anguleux  1  munis  d'une  feuille  laoceo* 
ée  y  les  fleurs  globuleufes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  I7  (  Dtfcript.  en 
VahL) 

If.  Bacchante  i fleurs  feflîles.  Bacckaris  fej/i' 

liflora.  Vahl. 

Bacckaris  foliis  ohlongis  ^  fefilihus ,  dentatis  irue^ 
grifque;  fioribus  urmiaalibas^  feffilibus,  Vahl,  Sy  mb. 

l  3-  F^g-  97- 

Ses  rameaux  font  glabres ,  ainfi  que  toute  la 
plante,  prefqu'anguleux  à  leur  partie  fupérieure 

!;ar  des  lignes  décurrentes,  garnis  de  feuilles  fef- 
iles^  les  inférieures  alcernes,  les  fupérieures  op- 
pofées,  longues  d'un  demi-pouce  au  moins  ^  ova- 
les, un  peu  arrondies,  coriaces^^nerveufes,  quel- 
quefois munies  de  trois  â  quatre  dents;  les  fleurs 
lefliles ,  cylindriques ,  réunies ,  au  nombre  de  trois 
ou  quatre ,  au  fommet  des  rameaux ,  une  fois  plu$ 
^  grandes  que  celles  du  bacckaris  kalimifoUa, 

Cette  platite  croît  au  Bréfil.  I7  (  Vahl.) 

16.  Bacchante  velue.  Bacckaris  villofa.  Vahh 

Bacckaris  foliis  lanctolatis  ^  petiolatis  ,  extrorsum 
ferratis ,  fubtùs  ramijaue  villofo-fahtomttuofis,  Vahlj 
SymboL  3.  pag.  98.  —  Willden.  Spec.  Plant.  3, 
pag.  191 6, 

Elle  parolt  avoir  des  rapports  avec  lé  bacckaris 
Diofcondis  ;  elle'  en  diffère  par  ft:s  tameaux ,  fes  t>é- 
doncules  velus ,  ainfi  que  les  feuilles  en  deflbus. 
Leé  tiges  font  ligneufes  ;  les  feuilUs  lancéolées , 
plus  étroicesy  rétrécies  à  leur  bafe  en  pétiole,  fanS 
dentelures  ni  prolongemens  auriculaires.  Les  fleurs 
font  difpôfées  en  corymbes  faftigîés  »  alongé»^ 
pédoncules  ;  les  feuilles  des  ramifications  fubu* 
tées  ;  les  folioles  caUcinales  fétacées  &  non  lan- 
céolées î  Taigcette  rouffeâtre; 

Çett«.  pUnte  firek  dans  l'Actbie  heuMufe.  b 
{Vahl.)        •  -,   .  . 

17.  Bacchante  dioïque.  BacdiarU  dlaiet, 
V«hl. 

f 

Bacckaris  foliis  cuneiformibuê  »  fuirttitfis  %  întt* 
gerrimis  ,  l<vibus  ,  trinervUs  ;  fioribus  dipicis.  Vahl , 
Symfb.  3.  pag.  98^*^  Wiifl.  Spec.  Plan:.  3.  ^a^. 
1918.  —  Lam.  lllriâb.  698.  fig.  3. 

Ses  rameaux  foqf  glabres ,  (Iriés ,  1nzr^^Jéi  de 
lignes  décurrentes ,  garnis  d?  fetitlles  akernes  , 
prefque  fefliles  ,  tiès-ltflTes  ,  cunéifortn'-fr  ,  entiè- 
res ,  ttn  peu  épailTes  »  longues  d'un  pouce  &  phts^ 
braver  fées  par  tr'>i§  nervures  qui  di.p\roifft:nf  vers 
le  fommet.  Letf  fleufs  ibnt  dioi\|UcïS  »  fe.^lis,  a* 
.nombre  de  qoa^re  a  fept,  réuni v«  prefqu'eik  téce  à 
r^K^tfétnicé  tk»  rafk»eattx# 
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Cette  plante  croît  à  Saine- Dotningua  ^  danr 
l'ik  dc.Mont-Ferrat.  î)  (Kaki.) 

Le  baccharis  chinenfis  LoOr.  &  plulî^urs  autres 
efpèces  non  mentionnées  ici  feront  rangés  parmi 
les  conyzes. 

.    18.  Bacchante  â  petites  fleurs.  Baccharis par^ 

Vfjlora, 

'  Baccharis  foliis  anguAd^lanceôlatis  ,  fa^dentatis  ; 
]f articula  pauùfiorâ ,  peduncuUs  muUibroHcatis,  (N.) 
m.  tab.  698.  fig.  2. 

Petit  aibufte  dont  les  tîges  font  droites,  cylin- 
driques» les  rameaux  prefqu'oppofés  ;  les  feui.Ies 
nombreufes,  éparfes,  fort  étroites,  lancéolées,  | 
un  peu  aiguës  i  leur  fommet,  rétrécies  en  pétiole 
a  leur  bafe,  quelques  unes  entières ,  la  plupart  i 
dentelures  aiguës,  peu  marquées.  Les  ieurs  font 
difpofées  en  une  pauicule  courte,  étalée»  termi- 
nale ou  (icuée  dans  la  bifurcation  des  derniers  ra- 
meaux prolongés;  Ves  ramifications  prefqu'oppo- 
rées ,  finiples  ou  bifides ,  munies  ,  dans  toute  leur 
longueur,  de  bradées  nombreufes »  très-petites, 
aigucii.  Les  fleurs  font  petites,  prefque  slobuleu- 
Tes  s  les  écailles  calicinales  aiguës.  Je  0  ai  pas  pu 
ni'aflurer  fi  elles  étoient  dioïques. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon,  & 
fe  trouve  dans  fon  herbier.  1> 

BACCHARIS.  {f^ojÊi  Bacchante.) 

BACONL\.  {yoyti  Bacone.) 

B  A  CONE  à  corymbes.  Baconia  corymhofa. 
Decand. 

Bacottia  foliis  glahrîs ,  lanctolatis ,  acutis  ;  corynt' 
kis  urminalihus.  (  N.  )  Decand.  Annal.  Muf.  Parif. 
vol.  9.  pag.  219. 

Arbufte'dont  M.  DecandoUe  a  fait  un  genre 
particulier  «  de  la  famille  des  rubiacées,  qui  fe 
rapproche  des  génnera ,  6c  qui  offre  pour  caraâère 
générique  : 

Un  calice  i  quatre  lohts  ,  nonadhénnt  à  trymain; 
'unt  corolle  en  entonnoir  ^  a  quatre  lobes  ^  velue  à  fon 
orifce  /  un  ovaire  libre  ;  une  haie  sèche  ,  k  deux  lo- 
ges  ^  à  deux  femences. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  roseaux  obfcurément 
ffétragones ,  un  peu  pubeficenr,  comprimés  vers 
leur  fommet ,  garnis  de  feuilles  pétioïées ,  oppo- 
sées, oblongues ,  lancéolées,  glabres  i  leurs  deux 
faces^  vertes  &  luifantes  eo  deflus,  plus  pâles  en 
deflbus,  entières,  açuminées  à  leur  fommet  i  â 
nervures  fimples ,  alternes ,  latérales,  faillances. 
Les  fleurs  font  nombreufes ,  difpofées  en  une  pa- 
nicule  ample ,  terminales  les  ramifications  oppo- 
fées  ou  prefqu'akemes ,  dépourvues  de  braâées , 
terminées  par  des  fleurs  nombreufes  j  pcefqu'ea 
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dme.  Le  calîcé  cft  divifé  en  quatre  lobes  obttis; 
la  corolle  infundibuliforme,  barbue  â  foo  oriSce; 
fon  limbe  étalé  ,  à  quatre  lobes;  les  éta^^inesin- 
féréès  â  l'orifice  du  tube  j  les  filamens  cou  isj  ici 
anthères  faillantes ,  linéaires ,  contounécs  après 
la  fécondation;  l'ovaire  libre,  ombiliqué  î  ion 
fommet.  Le  fruit  eft  une  baie  (eche ,  à  .Im 
loges  ,  renfermant  deux  femences  a  Hemi  glo  o- 
leufes.  L'embryon  tft  cylindrique,  reiireûci  ie 
périfperme  cartilagineux. 

Cette  plante  croît  en  Afrique,  à  Sierra-Uow. 
T)   (  ^.  /!  in  kerb,  Decand,  ) 

Obfervations.  Ce  genre  a  été  confacré  par  M.  D^ 
candolle  â  I.1  mémoire  du  célèbre  Bacon  de  Vero- 
lam  5  il  eft  remarquable  par  fon  ovaire  libre,  & 
non  adhérent  avec  le  calice ,  éaraûère  qu'on  av  it 
cru  d'abord  ne  pas  convenir  aux  rubiacées ^  rai:i 
qui  cependant  avoit  été  trouvé  depuis  par  M.  ce 
Lamarck  dans  le  gartnera  &  le  pagamea. 

BACOUCOU ,  BACOUCOUHAKFXHA  : 
noms  caraïbes  du  bananier,  félon  Surian  &M. 
Desfoncaines. 

BACHALA  :  nom  arabe  de  j'amaranthe  nléra- 
cée ,  n^.  8 ,  &  de  quelques  efpèces  congénère!, 
fui  vaut  Dalechamp. 

BACHI-BACHL  On  nomme  aiofi  à  Madigif. 
car,  dit  M.  de  Julfieu  1  une  efpèce  de  murcadier. 

1.  B  A  CI  LE  maritime.  Crithmum  mariiinutt» 
Lînn,  —  Lam.  III.  tab.  197. 

2.  B/.ciLE  à  larges  feuilles.  Crithmum  Utifi^ 
tium» 

Crithmum  foliolis  cuneiformibus ,  ffis,  Aiioo, 
Hort.  Kew.  i .  pag.  }4i. 

Crithmum  foliis  pinnatis  ;  foliolis  feflibes  »  Ae» 
vatis,  lobatis  i  lobis  deruatis,  Linn.Suppl.  180. 

Ses  tiges  font  droites,  f^Ubres,  cannelées,  cr- 
lindriqucs;  fes  feuilles  ailées,  très-glabres;  1« 
folioles  oppofées,  au  nombre  de  deux  â  trois  pa- 
res, fefliles,  décurrentes  à  leur  bord  extérirur, 
infenfiblement  dilatées  en  lobes  9e  dentées.  Les 
involucres  font  compofées  de  fix  a  huit  folwitf 
lancéolées;  les  fleurs  jaunes  ;  les  femeoceslifoi 
glabres,  car.nelées  ,  â  rebord  failltm. 

Cette  plante  croît  i  Ténériffe ,  fur  les  cto 
maritimes,  c^ 

*  Crithmum  (  canarienfe  )  ^foliîs  camofis ,  *.?rV 
natis ,  baji  ampl^  vaginantibus.  Cavan.  io  AowL 
fcienc.  nat.  pag.  jj. 

BACOPA.  (royeiBACOPt) 

BACOPE  aquatique.  Bacopa  a^ëtica.  AubL" 
Lam.  Ul.  ttb.  lox.. 
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BACOVE ,  firuîi  d'une  efpèce  de  bananier. 

B  ACTRIS.  Ce  genre,  confondu  par  Linné  avec 
les  cocotiers,  en  diffère  par  l'es  fruits ,  dont  Tein- 
bvyon  eft  latéral,  c*eft-à-dtre,  placé  furie  côié^ 
de  h  graine,  au  lieu  d*étre  fitué  à  la  bafe,  comme 
d  :ns  les  cocotiers.  Il  a  d'ailleurs  pour  caractère 
eflcntiel  : 

Des  fleurs  monoïques  i  les  deux  (e^xes  difpofés 
fur  le  même  régime  ;  une  fpache  univerfelle. 

Dans  les  jfettrj  mdicsy  un  calice  i  trois  divifionyj 
une  cQtolle  monopétale,  trifiJe^  fix  étamines* 

D:.n5  ]e$  fleurs  femelles  ,  un  calice  à  trois  folio- 
les pentes,  caduques  ;  trois  pétais  beaucoup  plus 
grands  ,  arrondis  j  perfiftans }' un  ovaire  à  trois 
Itigniates. 

Le  fruit  eft  un  (/rw;?^  globuleux ,  charnu ,  fibreux, 
à  une  feule  loge  y  contenant  une  noix  oflfcufe,  mar- 
quée de  trois  trous  à  fa  bafej  l'embryon  latéral. 

Espaces. 

I.  6  ACTRIS  à  petits  fruits.  Barris  mlnor,  Jacq. 

Cccos guienenfis,  Linn.  —  Lam.  Diâ.  i.  pt  58. 

BaBrts  minima,  ?  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Seoi.  1. 
pag.  Z69.  tab.  139.  fig.  5.  {yoye:i  CocOTI£a, 

1,  BactRis  i  gros  fruits.  Barris  major.  Jacq. 
Buciris  fruâuoyato.Jicq.  Amer.  280.  tab.  171. 

5.  ?  Barris  globofa  ,  minor,  Gxrtn.  de  Fruû.  & 
Sem.  1.  pag.  11.  ub.  9.  fig.  t.  —Lam.  Illuftr. tab. 

Palma  pinis  &  caudice  u^iquh  acuUattJJimîs  ,fru3u 
majufculo.  Brovn.  J^ift.  Jam.  }44.  n®.  7. 

Palma  fronJIflf  ptnnatis  ,  uhique  aculeatis  ;  acu^ 
feis  nigricantibus  yfruBu  majore,  Mill.  Diâ.  n^.  3. 

Broaipalma-cocco^Gt^\f^M\x(,  p. 203.  tab.  16. 

Cette  efpèce  reflemble  beaucoup,  par  fon  port, 
à  la  précédente  \  mais  fon  tronc ,  d'environ  deux 
pouces  &  plus  de  diamètre  ,  s'élève  à  la  hauteur 
de  vingt  à  vingt-cinq  pieds^  Ses  fruits  font  prel- 
qiie  de  la  groll^ur  d'un  œuf  de  pigeon.  la  plante 
> ,  figurée  par  Garrtner  quant  au  fruit,  diffère  peu 
de  C'^tte  efpèce.  Ses  drupes  font  globuleux,  un 
pcu  comprimés ,  d'un  brun- jaunâtre. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Cartha- 
gène.  I> 

B  AD  AMI  A.  G«rtn  de  Fruft.  &  Sem.  1.  pag. 
€)o.  tab.  97.  C'eft  très- probablement  le  terminalia 

mjurùlana,  (  Foy«{  BaDAMIER  ,  fl*.  4 ,  iV  SuppL 

Obferv.)  Gaertner  en  fait  un  genre  partic^ilier  ^ 
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dont  le  fruit  eft  un  drupe  fec ,  à  Une  loge ,  n>é- 
dîocrement  acundoé  &  obtus  a  fon  fommet,  l'en- 
veloppe très-mince  ,  renfermant  une  chair  fon^ 
gueufe  >  traverfie  dans  fa  longueur  intérieurement 
par  fix  protubérances  un  peu  anguleufes ,  ccmpo- 
féesde  fibres  prefque  ligne  ufiSi  une  feule  femence 
oblongue;  les  cotylédons  foliacés,  roulés  en  fpi- 
rale  :  point  de  piumule  i  la  radicule  fupérieure 
alongée, cylindrique,  un  peu  comprimée, prefqu'i 
deux  angles.  Cette  defcription  du  fruit  convient- 
elle  aux  obfôfvations  de  M.  du  Ptrtît-Thouars  fus 
le  terminalia  mauriiiana?  (  Voyi^  Baoami&R.) 

BADAMIER.  Terminalia.  Ce  genre ,  de  la  fa- 
mille des  nty.-^obolans ,  eft  compofé  d'arbres  ou 
arbrifleaux  des  deux  Indes,  remarquables  par  la 
beauté  de  leur  port  bi  par  leurs  ufages.  Ils  ont  de 
grandes  feuilles  entières ,  placées  fur  les  nœuds 
ou  à  l'extrémité  épailfie  des  rameaux» ou  el!es  for* 
ment  des  touffls,  d'où  fortent  de  longs  épis  de 
petites  fleurs  dépourvues  de  corolle. 

Parmi  les  efpèces  mentionnées  par  M.  de  La- 
marckj  il  faut  ajouter  pour  fynonymie  :  i®.  atl 
terminalia  catappa  ,  n^.  I.  Jacq.  Icon.  Rar.  i.  tab. 
I97j  &  Colleâ.  I.  pag.  130.  —  Lam.  III.  tab.  848. 
fig.  1 .  1*.  Au  terminalia  moluccana  ,  n°.  2 ,  termi'- 
nalia  (  glabrata  )  ,  foliis  obovatis  ,  utrinquè  glabris* 
Forft.  Prodr.  n®.  389,  &  Plant.  Efcul.  pag.  yi. — 
Spreng.  Antiq.  Bot.  loi.  tab.  2.  —  Terminalia 
eglandulofa,  Roxb. 

5*.  Le  terminalia  mauritiana  ,  n*.  3  ,  &  Illuftf. 
tab.  848,* fig.  2  (voyei  Badamia,  SuppL) ^ 
n'eft  ,  félon  M.  du  Petir-Thouars ,  qui  a  ob- 
fervé  cet  arbre  à  l'Ile-de-France,  que  Tindividu 
déjà  vieux  du  terminalia  ^r«^o/«,.ri®.  j^,  (Foyer, 
Bi ENJOINT ,  SuppL  )  Cet  arbre  ei\  le  plus  gro^  & 
le  plus  grand  de  l'Ile-de-France  &  de  l'île  Bout-» 
bon.  Son  feuillage,  d'un  vert- jaunâtre^  contjaflo 
d'une  manière  remarquable  avec  le  vert-fombre 
dont  les  arbifleaux  des  tropiques  font  afTez  gé-< 
néralement  colorés.  Son  bois  eft  préféré  à  tous 
les  autres,  dans  le  pays,  poar  faire  des  pirogues» 
II  produit  une  réfine  odorante ,  connue  fous  Is 
nom  Àefaix  benjoin,^  employée  dans  les églifes 
en  place  d'encens.  Le  vrai  ber  joîn  n'eft  extrait» 
comme  on  l'a  cru  fucceffivement ,  ni  de  ce  badâ- 
mierni  d'une  efpèce  de  laurier  j  maisd'irn  aliboi^ 
fier  décrit  ^'  figuré  par  Dryander  >  ^«3.  AngL  vol. 
77,  pag.  308  ,  tab.  12,  fous  le  nom  de  ftyrax  ben- 
[ùin,  {Voyei  AllBOUSiÉa,  n**.  J,  SuppL) 

Les  efpèces  fuivantes  doivent  être  ajoutées  a  ce 
genre. 

6.  Badamier  à  feuilles  en  cœrr.  TerminaUm 

fubcordata.  WillJ. 

Terminalia  folii s  obovatis^  bafi  egianduiofis  ,  tùr» 
datis  ,  obtufis  ^  fubrepandis  ,  utrinquh  glabris»  Willd» 

Sp£c.  Plant.  4.  pag«  ^6^.  —  Humb«  tZ  BoopU 
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Cette  ttphet  Ce  rapproche  beaucoup  iu  boida* 
iDier^  B^.  1  i  mais  fes  feuilîes  (ont  ëchancrées  en 
cœur  â  l'Hir  bafe  ,  inégaltmfflt  finuées  à  leurs 
liords  »  glabres  à  leurs  deux  fiices  ,  obtufes  à  ieur 
(biiiiiiet{  les  pétioles  légèrement  pubefcens. 

Cette  plante  croît  dans  l'Ainr'rique  méridio- 
nale ^  <  ù  elte  a  été  découverte  ^ar  MM.  Hum- 
boldtet  Bonptand. 

7  BADAXfiER  i  feuilles  elliptiques.  Termina* 
Ra  etUptUa,  Willd. 

TermlnaUa  foUii  ohlongo-elliptlcts  ,  rotundatO'ob* 
tufs  ,  inugtrrimis  ,  fuottts  pilofiufculis  ^  Bafi  fubtks 
higianduiops.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  5^69. 

Ses  rameaux  font  bruns  ^  cylindriques  s  les  ra- 
mifications pubefcentcs,  garnies  de  feuilles  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces,  oblongues,  ellip- 
tiques »  rétrécies  â  leur  bafe,  arrondies ,  très-oD^ 
mies  &  légèrement  mucronées  â  leur  fommet , 
glabres  8c  d'un  vert-foncé  en  deflus,  plus  pâles 
&  parfemées  en  deflbus de  poib  rares  &:  couchés, 
SUinis  en  deifous»  ï  leur  bafe,  de  deux  glandes  en 
form  de  coupe ,  légèrement  pédiceUees  Les  fleurs 
font  panicttlées  ic  terminales* 

Cette  plante  croir  dans  les  Indes  orientales.  J) 
{Difcfiputx  WiUd.) 

8.  BadAMIER  chébule;  TcrminalU  chebula. 
Retz. 

'  ^ermlnaiia  folUs  ovato  '  ohlongis  ^  ohtujii  ^  inU' 
gerrimUj  utrinqu}  gtabrîs  ^  pttîolis  fuprh  bigiandu' 
tofa»  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  9^. 

•  nrmingiia  /oiiis  0bêvaiis,  mtdh  ;  pgtioiis  fupri 
iiglandulofis  ,  ractmUfimpticibus.  Retz.  Ob&rv.  J. 
pag.  31. 

Arbre  de  vingt  â  vingt-quatre  pieds ,  â  ra- 
meaux très-dififus,  épars,  cendrés,  garnis  de  feuil- 
les pétiolées ,  prefqu'oppoCees ,  ovales,  très-èo- 
tîères,  glabres ,  foyeufts  &  pubefcentes  dans  leur 
jeuneflet  deux  glandes  au  fommet  du  pétiole.  Les 
BèuTS  font  feffiles ,  verticitlées ,  en  grappes  termi- 
|)ales  ;  le  calice  court» campanule ^  jaune  8e  glabre 
en  dehors ,  velu  en  dedans,  à  cinq>perites  dentsi 
dans  le  fond ,  des  glandes  oblongues  &  barbues  s 
dhe  étamines  alternes ,  plus  longues  que  le  calices 
Kovaire  oblong ,  plus  épais  &  pileux  i  fa  bafe. 

Cette  plante  croit  <lans  les  Inde$  orientales.  ^ 

9.  Badamier  a  larges  fleurs.  TerminaiU  lan* 
folia.  Swartz. 

Ttrminatia  foins  o^ovatîs  .  hafi  ûghndtdofU ,  0^ 
tufis  ^fuhferratis  ,  utrinque  giaèrts  ^  coftâ  mediofuè'- 
$ài  puUfcêiuê.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  5^. 

TêrminaGa  fêliis  clov^if»  fubfirratU  j  d^Hfh 
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camofit.  BwUtz  »  Prod.  68 ,  8e  Flor.  Ifid.  eceid.  l 
P*g-  747. 

Arbormaxîma  ^fbrùprunlftra^  cortice  cannahUo, 
folio  longtj/imo  Uttfimoquf*  Sloan ,  Catal.  184.  Hift. 
pag.  (  30.  —  Bai ,  Hift.  }.  —  Deiidr.  pag.  4}. 

Cette  efpèce  diffère  de  celle  n^  6  par  Tes 
feuilles  rétrécies  en  coin  &  non  échancrees  ea 
cœur  à  leur  bafe ,  garnies,  i  leurs  bords,  de  petites 
dents  disantes  &  glanduleufesileurprincipalener* 
vure  quelquefois  bUnv  hâtre&  pubcfceDteeoëef- 
fous.  Son  tronc  eft  nè<-3pais,  naut  de  centpifà 
&:  plus  s  les  rameaux  étales  \  les  fleurs  difpofees  et 
grappes  axillaites,  terminales.  Elles  font  blanchâ- 
tres ,  nombreufes  »  petites ,  feffiles )  les  inrérieurei 
hermaphrodites  ;  les  fupérieures  mâles.  Le  fmit 
eft  un  drupe  très-gros ,  ovale  »  acuminé ,  un  pea 
comprimé  »  en  forme  de  nacelle  ,  pulpeux  »  d'an 
vert-rougeâtre,  d'une  faveur  douce  «  contenaot 
un  noyau  i  une  feule  femence  ovale. 

Cette  plante  croit  i  la  Jamaïque.  J^ 

*  Terminalia  (arbufcula),  foliis  ovêto-Unct9» 
latis  ^  intt gris  ^pubefcenti bus;  r^mis  dichotomU  ,U' 
cemis  eriûis.  Svartz  ,  Prodr.  pag.  68  ,  U  Flot. 
Ind.  occid.  2.  pag.  750. 

Ses  fruits  &  fes  fleurs  mâles  ne  font  point  coth 
nus.  Ses  tiges  ,  hautes  de  fix  i  fepc  pieis.  Cm 
nès-rameufes  iles  feuilles  éparfes ,  pénoléeSfOva» 
les,  lancéolées,  entières,  pubefcentes;  les  fleurs 
petites,  feffiks,  difpofées  en  grappes  asillaires, 
terminales  s  le  calice  urcéolé ,  velu  en  dedans  ;  les 
étamines  phis  longues  oue  le  calice;  les  anthères 
'  en  cœur  s  l'ovaire  ovale ,  furmonté  du  ftyle  fa- 
bulé j  de  la  longueur  des  étamines. 

Cette  plante  croit  for  les  tnonugnes,  i  h  h- 
nuîque.  T>  (Swarti») 

Le  fruit ,  figuré  lil.  tab.  848  *  fig. }  1  eft  celai 
du  taniboaca  guiantnfis,  Aubl.  (  f^^q  T ANIBOO- 
UERi) 
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BADI  AN  ou  BADIANE.  IHicium. 

I.  BAZiAVtéthChint.  IllieMum4mfautm.\jBn. 
—  Lam.  111.  Gen.  tab.  49}.  fig.  x.  —  Gcrtn.  ^ 
Fruû.  &  Sem.  i.  pag.  $38.  tab.  69.  fig.  6.  -* Rc* 
gnault ,  Bot.  ub.  i^ô.^ 

1.  Badi  ANB  de  la  Floride,  lllkium  ftoriêgmim. 
Linn.  —  Lam.  III.  tab.  49}.  fig.  t.  —  Gsrtn.  I.  c. 

•  P^'g-  339'*  —  Duham.  edtt.  00 v.  tom.  ).  pag.  1^ 

tab.  47. 

).  Badiane  à  petites  fleurs.  IlUcinn  pûtvif»' 
rum.  Vent. 

llluUun  fùlik  obiufisi  foribus  pupUis,  ùbfoleù  h 
vis  ;  petalis  cwJiceque  fotumians  ,  coactfvii.  MuoU 

'  Flor.  bofreal.  Amer.  voL  1.  pag<  s^* 
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Ilî'cium  anifatum.  Bartraœ's ,  Jborn.  |>ag%  24. 
Loiiil.  1769. 

iniciam  petalis  défini tis,  ovatê^fahotungHs  ^  mel' 
làs.  Vent.  JiKd.  de  C«lsj  pag.  zu  tab.  iz. 

Cette  f fpèce  fe  diftîngue  à  fes  fleurs  plus  pe- 
tites que  dans  les  autres  eCpèces,  le  nombre  des 
pétales  Se  des  dîvîfiors  du  calice  étant  d'ailleurs 
borné  à  fix  ou  huit.  C'eft  un  arbrifleau  toujours 
wxi y  aromatique  dans- toutes  Tes  parties^  mais 
dont  l'odeur  fe  di(Cpe  înfenfiblement  lorfqu'il  a 
été  arraché  i  la  terre  »  les  fruits  reliant  feuls  odo- 
rans.  L'odeur  devient  même  plus  vive  Sr  plus  pé- 
nc^trante  à  snefure  oa*il8  £»  déffèchenr»  Les  tiges 
fnt  droites,  cyliodriques ,  hautes  de  huit  à  dix 
pi jds,  exrrémementraineufûSj  d'un  bais  dur â^  fra- 
gile, recouvertes  d'une  écorce  mince»  d'un  gris- 
cen  irë  ;  les  rameaux  alternes  »  axillaires  ^  d'un 
vert -blanchâtre,  portant,  à  leur  extrémité,  des 
boutons  oblongSj  pokinis,  dont  les  écaflîes  font 
ovales ,  concaves ,  nuinies  de  cils  peu  appareils , 
adiics.  Les  feuilles  font  alternes, petiolées,  très"* 
e  itières ,  lancéolées ,  obtufes  ou  aiguës  à  leur  fom- 
met  furmonté  d'une  glande,  liff-is,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  planes,  coriaces»  d'un  vert-foncé  en 
dcfTjs»  plus  pâles  en  deflbus;  les  pétioles  très** 
couits. 

Les  fleurs  font  prefqu'axillaires ,  réunies  deur 
ou  troisaa  Commet  des  jeunes  rameaux  „  inclinées  ^ 
pedonculées  j  inodores ,  couleur  de  miel  ^  munies, 
tur  leur  pédcuicule»  de  <^elques  bradées  fort  pe- 
tites, altcrries»  ovales  ,  aiguës ^  à  peind  ciliées^ 
très- caduques.  Le  calice  eit  compofe  de  fix  à  huit 
ioiiolrs  caduques,  placées  fur  deux  rangs,  ver- 
(^ârtes  en  dehors,  d'un  jaune  de  miel  en  dedaf»  5 
/ix  à  luit  pétale»  atta<  hé»  au  bord  du  réceptacle, 
fur  lequel  font  portés  les  ovaires  difpofés  (uvdeux 
niiRs,  ovalcs-arroodis  ,  médiocrement  ouverts  ; 
les  intérieurs  plus  étroits  i.  fix  etamines  difpofées 
fur  un  feiil  rang  >  douze  ovaires  oblongs,.  compri- 
més ,  reunis  en  un  faifceau  conique  ,  inférés  fur 
un  difque  épais  \  autant  de  capfuies  que  d'ovaires, 
ouvertes  en  étoile ,  parfemées  de  points  dorés , 
^ues  à  la  loupe  »  à  une  feule  femence  «  de  couleur 
brune,  elliptique»  très-lnifaote ,  tronquée  i  fa 
\>^^^  3  &  munie  d'un  ombilic  cartilagineux. 

Cet  arbufîe  a  d'abnrd  été  découvert  par  Bar* 
rram  &:  enfuite  par  Michaux  dans  la  Floride  ,  fur 
les  bords  du  lac  Georges,  introduit  en  France,  & 
ci.'civé  chez  Cels  &  au  Jardin  des  Plantes  en  1780. 
11  pailc  l'hiver  dans  l'orangerie,  &  fleurit  dans  Je 
courant  de  l  été.  "&  (  Venu) 

BADINDJAN  :  nom  arabe  de  la  melongène, 
félon  Forskhal.  (Soianum  mclongcna  Linn.)  Sloane, 
daiis  fon  Hifioire  de  la  Jamaïque  ^  indique  ,  comme 
lynonymes  de  ce  mot ,  deux  autres  mots  arabes  , 
ùc'idingian  ^  bathtefcaian  ,dans  lefquels  on  recon- 
ncit  tn  tSti  le  mduae  nom  différemment  ortogra- 
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pfcîë.  lyHetbeïot  {Bibliothèque  erientalt)  Com- 
prend ,  fous  les  nous  arabes  de  badelgicn  9c  de 
héutdingian  ,  le  fruit  du  folanum  pwmij'crum  ,  que 
nous  connoiffons  fous  les  noms  de  vérécngtnes  & 
pommes  d* amour.  Il  regarde  ces  mots  arabes  comme 
formés  par  corruption  du  pcifan  badingku/it  dont 
les  Efpagnots  ont  fart  verangenas  &  be ran gênas  ;  les 
Italiens,  ;ff«Aiir{<i;mr,  &les  botanifles  anciens,  mata 
infana.  Cette  dernière  dénomit^ation  n'a  donc  pas 
fon  origine  dins  la  propriété  qu'auroit  ce  fruit  de 
produire  la  foKe  d 'amour ,  &  c'eft  à  tort  qu'on  en 
a  tiré  le  nom  français  dt  pommt  d'amour,  {DiU* 
desfchnc.  na$,  ) 

BADOK'BANKON.  On  notnme  amfî  i  Jiv% 
une  pktnte  qui  elV  le  baUota  difiicka.  Burm.  Ind. 
pag.  12^. 

BADULA.  (  Voyei  TiNEiiER.) 

BADULAM.  C'eQ  le  nom  que  porte,  2  CcîUn» 
un  petit  arbre  de  la.  forme  d'un  cerifit r  (  Butm. 
Zeyl.  pag.  ziz  ,  tab.  10$  >,  q^ui  eft  Vardifca  kumi'* 
lis  dès  botanifies ,  &  dont  les  fruits  font  adminiti^ 
très  avec  fuccès ,  fous  forme  de  rob,  dans  les-  âè* 
vres  ardentes.  (Jyjjieu*  ) 

B^A.   (Foye{  BÉOLE.) 

B^CKEA,  (Voyti  TiOKWN».) 

B^BOTRYS.  (  Veyei  Mes  A.  ) 

BAGASSA.  (Fojff  Bagassier^ 

B  A  CASSE.  Ce  mot  efl  paffé  des  langues  du 
midi  de  l'Europe  dans  nos  colonies  j^  il  vient  dei 
baga ,  baie  y  le  bacca  des  F.atins.  Bsgofa  eft  Tenve»- 
loppe  des  graines  des  raifins  ou  des  olives,  dé- 
pouillée de  fon  fuc  par  le  pctffoîr,  81  formant  le  ' 
marc.  On  Ta  appliqué ,  dans  nos  îles,  à  h  canne»! 
fucre  qui  a  palié  par  le  moulin-,  &  ,  par  une  piM 
grande  extenfion ,  aux  tiges  d'indigo  letif ées  do 
la  cuve  après  la  fermentation.  La  baftalTe  de  camtv 
(ert  à  nourrir  les  beftiaux  quand  elle  eft  (kai^  , 
ou  â  chauffer  les  fourneaux  lorfqu'elle  a  été  fé- 
chée  au  foleil. 

La  bagaflfe  d'indigo  fait  un  bon*  engnis  lorf- 
qu'on  lui  a  donné  le  tems  de  vieillir  :  on  rentaffe 
à  cet  effet  dans  dtt  foffes.  11  croit  defTus  un  cham- 
pignon qui  ,  quoique  fort  tcfTtmblant  à  Yagaricui* 
fimetariu^^  eft  regardé  comme  très<-délirat  é  l'Ile- 
de-France.  Il  paroït  que  \\  double  fermenution 
'  de  la  cuve  &  de  la  putréfaâion  ne  détruit  pas  1;^ 
faculté  germinative  des  graines  d'indigo  ;  car  de  U 
bagaffe  provena  it  de  plantes  avancées  &  montéesi 
en  graine ,  ayant  été  portée,  au  bout  de  cinq  ans. 
d'enfouiffage ,  fur  les  terres,  en  peu  de  jours  le 
fol  fe  trouva  couvert  de  jeunes  plantes  d'indigo j 
en  auffi  grand  nombre  que  iG  on  les  eut  femées 
'exprès.  ( Diâ\  des  fcienc,  natur,  ) 
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BAGAPATÉ,  PAGAPATE  ou  BACATBAT  : 
xoin  donné  ^  dans  les  Philippines  ^  à  un  arbre 
décrit  par  Camelli  &  Sonnerai  y  connu  niainienanc 
des  botanifies  fous  celui  de  fonncratia.  (  yoyi[ 
Blatti.) 

BAGUENAUDIER.  Colutea.  Il  étoît  affez  na- 
turel ,  en  ne  confidérant  que  I.i  fruâ*fication  j  de 
réunir ,  ainfi  que  l'a  fait  M.  de  Lamarck  ^  les  phaca 
Linn.  zMicolutta^  furtouc  en  confervanc  parmi  ces 
derniers  les  efpèccs  herbacées  \  mais  fi  l'on  s'^rrêce 
i  leur  porc  &  à  leur  lieu  natal ^  on  ne  pourra  s'em- 
pêcher de  les  réparer.  En  tffer^  les  baguenaudiers 
proprement  dits  font  des  arbrifleaux  d'un  bel  af- 
pefi>Qui  s'élèvent  a  quatre  ou  fix  pieds  en  touffes 
agréables  ^  qui  plaifent  également  par  la  couleur 
glauque  ou  vert  -  tendre  de  leur  feuillage ,  & 
par  leurs  fleurs  d'un  jaune-pâle  (d'un  rouge-vif 
dans  le  baçuenaudier  d'Ethiopie),  difpofées  en 
grappes^  &  auxquelles  fuccèdent  des  gonfles  véfi- 
culeufes  ;  ils  fe  plaifent  dans  les  fois  arides  ^  au 
bord  des  précipices,  dans  les  fentes  des  rochers ^ 
â  une  médiocre  élévation.  Les  phaca  ,  au  con- 
traire ,  font  en  général  de  petites  plantes  herba- 
cées, rampantes  ou  peu  élevées ,  qu'on  ne  trouve 
que  fi>r  les  montagnes  alpines,  où  l'on  aime  i  le^ 
rencontrer,  mais  qui  ont  trop  peu  d'éclat  pour 
entrer  comme  ornement  dans  nos  jardins. 

Les  phaca  diiterent  des  baguenaudiers  par  leur 
fruâification  ,  en  ce  qu'ils  n'ont  point  le  (lyle 
barbu,  &  que  leurs  goufles  font  moins  renflées^ 
un  peu  comprimées.  M.  Decandolle  ajoute  que^ 
dans  la  plupart  des  efpèces ,  ces  goufles  fe  tordent 
fur  leur  pédicelle  pendant  la  maturation ,  de  forte 
que  ta  future  qui  porte  les  graines ,  de  fupérieure 
qu'elle  étoit ,  devient  inférieure»  s'ouvre  &  laifle 
tomber  les  graines. 

■ 

Quant  aux  efpèces  herbacées  des  colutea  de 
Linné»  M.  Decandolle  en  a  fait  un  genre  à  part, 
fous  le  nom  de  UJftrtia^  auquel  il  donne  pour  ca- 
raûère  eflentiel  d'avoir  les  goujfes  membraneufts , 
comprimées ,  point  vificuleujes^  lefiylt  courbé  en  arc  / 
ù  fiigmate  en  tête  s  la  carèae  obtuje* 

Espèces. 
*  Colutea.  Lina  Tige  ligneupL 

I.  BaguenaudiER  commun.  Colutea  arioref- 
cens.  Linn.  —  Lam.  ilL  Gen.  tab.  614.  fig.  1  &  z. 
—  Diiham.  edit.  nov.  2.  pag.  (;c.  tab.  21.^ 

Cet  arbrifleau ,  feîon  M .  Desfontaînes ,  ne  peut 
être  le  colutea  de  Théophrafte,  qu'il  dit  être  un 
arbre  fort  élevé  ^arbor  magnitudine  prjtftans  ),  dont 
le  feuillage  eft  employé  à  la  nourriture  des  trou- 
ptaux  i  ce  qui  ne  peut  convenir  à  notre  bague- 
naudier.  (nsft.  des  arbr.  2.  pag.  )^5.) 

'  Z.  Bagueh AUBIER, du  Levant*  Colutea  orien^^ 


BAC 

tdlis.  Lam,  III.  tab.  £24.  fig.  )•  «-  Cavan.  Icon. 
Rar.  4.  pag.  4.  tabv  507. 

Colutea  cruenta.  Willden.  Spec.  Plant.  }*  pag. 
II }9.  —Ait.  Hort.  K-w.  j.  pag.  jj. 

Colutea  fanguinea,  Pall.  Flor.  roff.  2.  pag.  174. 

Colutea  humilis.  Scopol.  Infubr.  2.  pag.  1$. 
tab.  12. 

^.  BAGUENAUDIER  d'Alep.  Colutea  haltpicâ. 
Lam. 

Colutea  Poeochii.  Willdeo.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1140.  —  Ait.  Hort.  Ktv.  j.  pjg.  jf. 

4.  BAGUENAUDIER  d'Éthiopte.  Colutea fmtÇ- 
cens.  Linn. 

^  Colutea  (  rigida  )  ,  pinnii  lanceolatis ,  ^iâhrUi 
coule  fruticofo  ,  ereclo ,  glabro.  Thunb.  Prodr.  i  )4> 

*  Colutea  (  obtufata  )  ,  pinnis  linearibus  ;  cxiU 
frutefcente ,  ereSo;  fioribus  raeemofis  ,  ereSis,  Thunb. 
Prodr.  134* 

♦  *  Lessertia.  Decand.  Tige  herbacée. 

;.  BAGUENAUDIER  fous-ligneux.  Colutea pert»* 
nans^  Jacq. 

Colutea  foliolis  oblongis ,  puhefcentibus  ;  cûult  ffcr- 
haceo  j  ereBo  y  racemis  terminaiibus.  WilW.  Spec 
Plant.  5.  pag.  1 142.  —  A»t.  Hort.  Ki w.  j.  pag.  j6» 
-^  Jacq.  Vind.  y  1 1 ,  &  Hort.  5.  pag.  j.  tab.  J- 
Murr.  Syft.  veget.  pag.  668. 

Colutea  (fiAulofa),  caule  kerbaceo  s  foiiU  ^h- 
lis  y  complicatis ,  fubtlu  pubefcentibus.  Retz.  Obf>  )• 
pag.  40- 

Colutea  (  pubefcens  )  ,  pinnis  lanceolatis ,  WA'a- 
fis  ;  caule  herbaceo  ^  ere&o  »  pubefcente,  Thuobergj 
Prodr.  1)4'^ 

Lejfertia  perennans.  Decand«  Aftrag.  pag.  4)* 

Ses  tiges  font  droites ,  ftriées  j  peu  rameufes»  i 
peine  pubefcentes  i  les  feuilles  compofées  de  fit  i 
huit  paires  de  folioles  petites  ,  ovales ,  obloo* 

Sues,  pédicellées,  pubefcentes,  obtufes  i  i^^^ 
eux  extrémités  {  les  fleurs  bUnches  ou  légère- 


la  corolle  petite  î  les  ailes  onguiculées  ;  les  gouff:^ 
petites,  glabres,  ovales,  comprimées ^  coDteiusit 
quatre  à  cinq  femences  réniformes. 

Cette  plante  croît  an  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Piances  de  Paris.  V 

6.  BAGUENAUDIER  aunuel ,  n*.   y.  Col  ta 
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hrjacea.  Lîno,  —  Lani.  Illuftr,  tab.  614*  fig*  /.  — 
Uilld.  Spec.  Plane.  3.  pag.  1141. 

Lt'fertia  tffuuM.  Decaiid.  Aftrag.  pag.  45. 

*  Colatea  ( tomentofa ) »  pînn'ts  ovatis,  incan'is; 
cauU  kerôaceo,  tomentofos fioribué  racemofa»  Thunb. 
Prodr.  I J5. 

*  Colutta  (  veficaria  )  ,  pianis  ovatis  ;  cauU  A<r- 
hdcco ,  decumhente  ,  vUlofo;  teguminibus  çrbiculath  j 
injîiicis.  Thunb.  Prodr.  13  y. 

*  Colutea  (ezcifa  )  ,  pianU  ovatis  ,  excifis  ;  cauU 
herhaceo  ,  dtcumbenui  rûcemis  terminaiibus.  Thunb. 
Prodr.  134. 
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fis  ;  cault  keriaceOf  diffujoi  pedunculis  axillaribus  , 

>.'Procir.  134. 


*  Colutta  (  proftrata)  ,  pinnîs  lanceolatîs  ^villo- 
;  cauU  htrhacto 

i'ubbi fions.  Thunb. 

*  Colutta  (Iiii«aris)j  pinnis  linearibus  ,  aciuis  i 
cauie  kerbactOf  ert^Of  raetmis  tcrmiaalibus  ^  incuf' 
vis.  Thunb.  Prcxlr.  13;. 

*  Colutta  (xfchinomenoides)  9  lurbacta ,  fçltQ^ 
lis  lanceolatis  ,  ohtufis  ,  i  ntrvo  acuminatis^  glahris* 
ScopoL  del  Infub.  5.  pag.  11.  cab.  il. 

***  Phaca.  Linn. 

7.  fiAGUEHAUDiER  du  Portugal.  Co/uua  hética. 

Phaca  (  bartica  }  ,  caultfctns,  trtBa  »  pilofa,  le* 
fuminibus  ttretî-filiformibus.  Linn.  Spec.  lo6^.  — 

Destont.  Flor.  ailanc.  2.  pag*  180. 
jijlragalus  lujitanîcus^  Lam.  Diâ.  z.  pag.  311. 

S.  Baguenaudier  des  Alpes ^  n^.6.  Colutta 
airina,  Lam.  111.  tab.  624.  fig.  4. 

Phaca  ûlpina.  Jacq.  Icon.  Rar.  i.  tab.  if  i  j  & 
^îifcell.  2.  pag.  93.  —  Decand.  Aftr.  pag.  47.  — 
V\  iiid*  Spec.  Plant.  3,  pag.  12J2.  Non  Linn, 

Ajlragaloidts  atpina  ,  kirfuta^  trtBœ ^frliis  vicié  ^ 
fiorihus  diluù  Itatis,  Till.  Pif.  19.  tab.  14.  fig.  2. 

9.  Baguemaudier  des  pays  froids.  Colutta  fri" 

gida, 

Colutta  (phaca  Frigida)^  cauUfctns,  trtBa^  indi* 
ri  fa  ,  foliis  pinnatis  ^  fubquinqutjugis  ;  JoUolis  ob' 
Ion  gis  2  obtùfis  ,  fubciliatis  i  leguminibus  oblongis  ^ 
infiaùs.  Wilid.  Spcc.  Plant,  3.  pag.  1253.  —  Jaca. 
\  ind.  265,  &  Flor.  auftr.  tab.  166.  —  Decand. 
Alîr.  pag.  4e. 

Phaca  atpina.  Linn.  Spec.  10(94.  ^—  Flor.  dan. 

tjib.  8;6. 

Jiftragalus  cault  frtSo  ,  fiipulis  maximis  jfiliotis 
oiatis  j  novtnis;  Itguminibus  infatis.  Hailer^'Helv. 

n^.  402. 

Phaca  ochrtata,  Craiitt»  Aufir.  4x9.  tab,  2. 

fig-  ^• 

Botanique.  SuppUmint.  Tome  L 


Rapprochée  de  l'efpèce  précédente  ,  avec  b- 

Juelle  on  Ta  peut-être  confondue.,  celle-ci  en 
iffèrc  par  Ces  tiges  plus  courtes ,  glabres  ,angu- 
leufes;  par  fes  ftipules  ovales ,  élargies,  foliacées. 
Les  pétioles  font  glabres,  chargés  de  trois  i  qua- 
tre paires  de  folioles  petites,  glabres,  ovales  ;  les 
fleuis  d*un  blanc- jaunâcre,  difpofées  en  grappes 
axilUires  j  entre-n^êlées  de  braôées  oblongues, 
ciliées  fur  leurs  bords;  le  calice  glabre,  à  cinq 
dents  courtes  i  les  gonfles  droites ,  oblongues  » 
renflées,  hérifleesde  poils  aflex  nombreux. 

Cette  plante  croit  dans  les  hautes  montagnes 
alpines.  :f  (^-/O. 

10.  Baguenaudier  glabre.  Colutta  glabra^^ 

Colutta  (  phaca  glabra  ),  cault  ramofo  ,  proftrato; 
foliolis  ovatO'lanctolatis  ,  fiorum  alis  inttgtrrimis  ; 
Itguminibus  glabris  ,  ovoidtis  j  rtfupinatis.  Decand^ 
Synopf.  pag.  3^4,  &  Flor.  franc.  4.  pag.  563.  — 
Clarion.  Bull,  philom.  n^.  61.  —  Decand.  Âflrag. 
pag.  48. 

Phaca  Gtrardi.  Vill.  Dauph.  4.  pag.  474.  ? 

Cette  plante  fe  diilingue  de  la  précédente  par 
Çt%  tigjss  couchées ,  un  peu  ligneufes  à  leur  bafe  « 
ainft  que  le  refie  de  la  plante.  Ses  feuilles  ionc 
compofées  de  quatre  à  ux  paires  de  folioles  lan- 
céolées, ovales-oblongues ,  aiguës;  les  ftîpoles 
membraneufes ,  pointues  j  légèrement  ciliées  ^ 
quelquefois  fondées  enfemble  \  les  fleurs  difpo*- 
fées  en  grappes  axillaires ,  plus  longues  que  les 
feuilles  j  le  calice  muni  de  poils  noirâtres,  un  pei) 
lanugineux  ;  la  corolle  blanche }  la  carène  &  le 
bord  inférieur  des  ailes  tachés  de  violet;  celUs-ci 
entières  ;  les  bractées  linéaires.  Les  gouffes  font 
ovales,  pédicellées  dans  le  calice,  très-glabres. 

Cette  plante  croit  dans  les  Baâ!»-Alpes.  :f 

11.  Baguenaudier  auftral ,  n^.  7.  Colutta  auf^^ 
tralis.  Lam. 

Phaca  aufiralis.  Linn.  —  Jacq.  Mlfcell.  i.  tab.  3, 
—  Decand.  Aflr.  pag.  ;i. 

Phaca  Halltri,  VilK  Dauph.  4.  pag.  473.  -     ^ 

I2«  Baguenaudibr  afiragale.  Colutta  ofirtf^ 
galina, 

Colutta  (phaca  aflragalina) ,  cault  ramofo^ prof- 
trato i  fiipulislanctolatis y  acutis  ;  alis  carinà  ^ne-, 
vioribus  ;  Itguminibus  junioribus  ,  hirfutis.  Decand* 

Aftr.  5^.  — Synppf.  pag.  3n* 

Afiragalus  alpinus.  Ltnn.  *^  Lam.  DiâCi.  pag;' 
jTf,  —  Flor.  làpp.  Tab-9.  fig.  I.        '       I 

'  Phaca  mininui.  Allioni  j  Flor..pedeiii.;Uf«,  iZ^éf» 

(  Voycr  Astragale  des  Alpes',  n^.  34;  ).       .  ,\ 
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15  Baguenaudier  à  fleurs  nombreufes.  Calu' 

tta  fioribunda» 

Col'Jtea  (  phaca  fioridana)  y  cauUfcens  ^  enBa  , 
g/dhra  ,  faliis  abrupù  pinnatis  ;  foiioUs  ohlongîs , 
obîufis  ,  mucronatis  ;  fiipulis  iànceoiato  -fu/fuiatis  / 
Uguminibus  oblongis  ^  comprejfis^  acuminaûs.  Wiild. 
Spec.  Plant. }.  pag.  izfi. 

Robinia  veficdna,  Jacq.  Icon.Rar.  t.  tab.  148^ 
&  Colleâ.  I.  pag.  105. 

Cette  plante ,  ()ut  a  beaucoup  de  rapport  avec 
les  robinia  y  parmi  lefquels  Jacquîn  l'avoit  placée^ 
paroit ,  d'après  Willdenov ,  fe  rapprocher  davan- 
tage des  phaca.  Ses  tiges  font  droites,  glabres ^ 
hautes  de  trois  à  fept  pieds  ^  garnies  de  Feuilles 
ailées  fans  impaire  ^  compofées  de  dix  à  feize 
'  paires  de  folioles  oblortgues^  obtufes  3  muera- 
nées;  le  pétio*e  commun  terminé  par  un  filet  fé- 
tacé}  les  ftipules  lancéolées  4  fubulées.  Les  fleurs 
font  jaunes  3  pédonculées,  au  t)ombre  de  quatre  à 
cinq  fur  chaque  grappe  ;  les  pédoncules  velus  j 
axillaires  «  les  goufl*es  oblongues  ,  enflées  ,  com- 
primées j  acuminées  j  à  deux  loges.  Ce  dernier 
caraûère  ne  permet  guère  de  conferver  cette 
plante  dans  ce  genre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Floride.  O  (  ^iUd.) 

14.  BAGUENAUDiEtv  des  falines.  Coliuea  fatfoia. 

.  Cotutea  (phaca  falfola)  ,  cauiefcens ,  tre3a  ,  in- 
cana  yfrliis  pinnatis  ;  foUolis  obovatis ,  obtupt  ;  fti'- 
fulis  oblongis  ,  obtufis  ;  Uguminibus  globofis ,  ptn- 
duiis,  Wilid.  Spec.  Plant.  }.  pag.  i^ji.  —  Linn.  f. 
^uppl.  pag.  336.  —  PallaSj  Itin.  Append.  n*.  1 1  j. 
tab.  Bb. 

Sts  tiges  font  droites,  blanchâtres  ;  fes  feuilles 
ailées ,  compofées  de  folioles  en  ovale  renverfé , 
obtufes  i  les  flipules  oblongues  >,  obtufes  $  les 
goufles  pendantes  j  pédonculées  y  globuleufes  j 
Semblables  j  par  leur  ibime^  à  celles  de  Yafiragaius 
ckinenfis. 

Cette  plante  croit  dans  la  Daourie«  fur  les 
bords  da  lac  Tarée.* :t^ 

1  J.  Baguenaudibr  des  fables.  Colutu  arenana. 

Colutia  (  phaca  arenaria),  caulefcens  yfubramofa  ^ 
mdfctttdtfu  «  giabra  ,  foliis  pinnatis  yfabquinqutjtigis; 
foliolis  iimari-tanceoiatis  ,  impari Jubreffili  ^  icgumi^ 
mbus  obovaiis,  infatiSy  ereSis.  Willd.Spec.  Plant. 
3.  pag.  1154.  —  Pallasj  Itin.  3.  Append.  n^.  ii6. 
tab.  Aa.  fig.  X  &  a. 

Ses  tiges  foht  médiocrement  râmeafes ,  afcen-* 
d^Dtts^  trèsHglabres  j  garnies  de  feuilles  ailées  > 
compofées  d'environ  cinq  paires  de  folioles  gla« 
bres«  linéairesrlancéoléeSy  la  foliole  impaire  pref- 
^«e féflite 3  les  gottffes  droites^  renflées  ^  en  ovale 
renverfé.'   » 
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Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if^ 

16.  Bagvsnaudier  véficuleux.  Cotuuâ  kali^ 

cacaba, 

Colutea  (  phaca  halicacaba) ,  cauUfans ,  pracum^ 
bens  ^foliis  pinnatis  ,JubquinququgiSg  ohiongistoc»- 
lis ,  incanis  ;  impari  fnbftffUi  ;  calicibus  infads ,  oi4- 
tis ,  retieuiatis ,  hirfutis.  Willden.  Spec.  Piant.  ). 
pag.  1254. 

Des  mêmes  racines  fortent  plufieurs  tiges  cour- 
tes &  couchées.  Les  feuilles  font  compofées  de 
quatre  «  cinq  ou  fix  paires  de  folioles  oWonguis, 
aiguës ,  blanchâtres ,  velues  ;  l'impaire  prefwi*  U^ 
file  1  les  fleurs  jaunes  ,  difpofées ,  au  nombre  de 
trois  ou  cinq,  en  grappes  axilUires,  pédoncuiérsi 
les  bradées  ovales,  membrane ufcs ,  placées  à li 
bafe  de  chaque  fleur  5  les  calices  ovales ,  renflés, 
velus .  réticulés ,  i  cinq  dents  lancéolées ,  fubu- 
lées  ;  rérendtrd  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  la  Galatie.  7^  { Dtfcrlfi, 

ix  irnid.  ) 

17.  Bagu£MAUdi£R  à  t^rois  Beurs.  CoLutàtri- 
fiora. 

Colutea  (phaca  triflora)>  cauie  dichotomo ,  fon- 
kta  xrnuibus ,  patvulis  ;  vtxillo  carini  iongiort  ;f^ 
liolis  19-23  ;  ieguminibus  deprejo-turgidis ypu>tjiVi' 
tibus.  Decand.  Aftr.  pag.  61.  tab.  i. 

Ses  tiges  font  dichotomes  i  les  feuilles  alceroest 
ailéesj  les  pétioles  filiformes  ,  garnis  de  dix-neuf 
â  vingt-trois  folioles  petites  s  les  fleurs  fort  peti- 
tes, réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois;  l'éten- 
dard plus  long  Gue  la  carène  i  les  gouflês  tuiîts, 
comprimées ,  puoefcentes  i  ks  femences  noniiiti. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  O 

1^.  Baguenacdier  à  trois  folioles.  Oi^^ 
trifoUdta* 

Colutea  (phaca  trifoliata), yô/iîi  tematis,oy^' 
libus  ^  obtufis  j-  Ieguminibus  femiorbicuUtis,  Linn. 
MantilT.  270. 

Cette  efpèce  paroit  fe  rapprocher  davantage  des 
crotolaires  que  des  baguenaadiers.  Ses  tiges ^  dV 
près  Linné  j  tont  filiformes  &  rameofes}  fesfeai  les 
pétiolées  >  i  trois  folioles  obtufes ,  tomenteufes 
en  deflûus  J  nerveufess  la  terminale  plus  grande; 
les  flipules  lancéolées»  fétacées  à  leur  fommeç» 
les  fleurs  difpofées  en  grappes  terminales;  les  r^: 
dtcelles  géminés»  atniflotvs;  les  gouflTes  i  dexi 
orbiculaires ,  renflées ,  ventrues^  obtufes  s  U  fiitore 
fupéiieure  prolongée  en  une  pointe  féucée ,  re- 
courbée. 

Cette  plante  croit  à  la  Chine.  (  Lûm.  ) 

i^i  BAOViNAtTDXER  l  feuiftes  blaocbei.  ^<^^ 

incaaa. 
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Thaca  (  incaha  ) ,  caUciior  frùRlfins  ,  ovatis , 
injlatis  ^  vittoju  ;  foliolis  ohlongh  ^  ohtufis,  Vahl , 
Symb.  I.  pag.  J7.  —  WiiM.  Spec.  Plant.  }.  pag. 

Aflragalus  anthyUotdts.  Lam.  Diâ.  I.  pag.  510. 

(  Voyci  Astragale,  n*.  58.) 

Oiyfervations.  M.  de  Lamarck  penfe  au'il  faut 
rapporter  i  cette  diviiion ,  fous  le  nom  de  colutea 
wolgarica  ,  le  cyùfus  woigaridis  Linn.  Suppl. ,  oui 
y  convient  en  effet  par  fon  port,  par  (es  feuilles 
compofées  de  fis  à  fept  paires  de  folioles  avec 
une  impaire,  orbîculaires ,  argentées,  &  par  le 
caractère  des  fl;2urs  en  grappes,  droites ,  unilaté* 
raies ,  d'un  beau  jaune.  (  ^oyti  les  obfervations  à 
li  fin  de  l'article  Cytise.) 

BAGUETTE  D'OR.   (Foyei  Giroflée, 

n^  I.) 

BAHEL-SCHUtLI  :  arbrîffeau  épineux  de  la 
côte  dé  Malabar,  figuré  par  Rheede,  vol.  a,  ub. 
4^  II  eft,  fuivant  cet  auteur  ,  apéritif  &  hydrago- 
guej  il  croit  dans  les  lieux  humides.  C'eit  le  ^«r- 

Uriu  longifolia  de  Linné.  (  Voyer  BARRELlâRE , 
n^  I.) 

BAHEL-TSJULU  des  Malabares.  C'eft  la 
inéme  plante  que  Ton  nomme  à  Java  patjar-ayir. 
Elle  ell  figurée  dans  Rheede ,  Hort,  matab.  voh  9, 
tab.  87.  Burmanne  l'a  regardée  comme  un  féfame. 
Linné  en  2  fait  une  colomnée.  Vahl,  qui  l'a  trou- 
vée différente  de  ces  deux  genres  par  fa  corolle 
prefque  régulière j  à  quatre  lobes,  &  par  fa  cap- 
fule  i  deux  \o%t%  9  Yz  nomTXïée  achimtnes  fefamoi* 
des  ;  elle  eft  herbacée  Si%  feuilles  font  oppofées  & 
hncéoiées.  Ses  fleurs  font  en  efpèce  de  grappe  ter- 
minale, (yoyei  Colomnée,  n**.  3 ,  &  SuppL) 

B  AHO  :  variété  du  manguier ,  cultivée  dans  les 
Philippines ,  que  l'on  didingue  ,  fuivant  Camelli , 
par  Ton  fruit  plu^  petit,  moins  charnu,  &  dont  le 
noyau  efi  à  proportion  plus  gros.  (/«/*.  ) 

B  AIBAI ,  BAI-BAIBA  :  noms  caraïbes  d'un  maU 
figkiafpieatd,  Cavan.  Monadel.  8,  pag.  409,  tab. 
z  37>  qui  efi  auâî  le  bois  dysentérique  des  Antilles. 

BAILLERIA.  (  Voyei  BAiLLiRE.) 

BAILLÈRE.  BaiUeria.  Schreber  a  fubftitué  à 
ce  genre  le  nom  de  trîxis ,  auquel  il  a  ajouté  les 
deux  efpèces  ci«jointes.  Le  bailUria  afpera  ell  figuré 
dans  les  lUufiratîons ^  tab.  712. 

;.  BAiLiiRE  térébinthacée.  BailUria  urehiti" 

zhinacta, 

^aiiUrin  (triiisterebinrhinacea}j^///>  o^atis. 
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ferruiatis  »  kîfpidis ,  fuhths  hirfutls  /  fiorihui  corym- 

bofis,  Svartz ,  Prodr..  1 1;>  â:  Flor.  Ind.  occid.  5. 
pag.  157;. 

Abrifleau  dont  la  tige  eft  rude ,  haute  de  cîna  ï 
fix  pieds  î  Tes  rameaux  redreffés ,  un  peu  velus  i  les 
feuilles  oppofées  ,  pétiolées ,  ovaîes-oblongues , 
acuminées ,  dentées  en  fcie  ^  à  trois  nervures , 
couvertes  en  deflus  de  points  calleux  &  de  petits 
poils  foyeuxs  les  pétioles  pubefcens.  Les  fleurs 
répandent  une  odeur  de  térébenthine  ;  elles  font 
terminales,  difpofées  en  corymbes  paniculëss  les 
pédoncules  cjriindriques ,  oppofés  en  croix  ,  pti- 
befcens  ,  munis  à  leur  bafe  de  petites  folioles  li- 
néaires s  le  calice  ovale,  compofé  de  huit  à  dix 
écailles  oblongues  ^  prefqu'égales ,  pubefcentes  ; 
les  fleurons  du  difque  Nombreux ,  hermaphrodi- 
tes \  les  dêmi-fleurons  femelles  s  leur  limbe  trifide. 
Les  femences  du  centre  avortent  fouvent;  celles 
des  fleurs  femelles  font  ovales,  prefque  trigones, 
un  peu  velues ,  fans  aigcettes }  le  réceptacle  cou- 
vert de  paillettes  oblongues >  aiguës,  concaves^ 
plus  courtes  que  les  femences. 

Cette  plante  croit  a  la  Jamaïque,  dans  les  val* 
lées  pierreufes.  ^  C^ivar/^.) 

4.  Baillére  rongée*  BaiUma  irofa. 

BaiUeria  (  trixis  erofa  )  ,  foiiis  lato  -iyvatis  ^  in" 
cifo  ferratis  ,  rugofis  ,  ftahris  ,  petioUs  hngioribus. 
Svarti ,  Prodr.  1 1  j  ,  &  Flor.  Ind.  occident,  j'. 

pag-  *577-  ■ 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  légèrement  to* 
menteux  >  fes  feuilles  oppofées  ,  pétiolées ,  lar« 
ges,  ovales,  un  peu rhomboïdales,  aiguës /inéga* 
lement  incifées  ou  dentées,  longues  de  cinq  à  fix 
pouces  ,  bériflees  de  poils  rudes.  Les  fleurs  font 
blanches,  aflez  grandes,  difpofées  en  un  corymbe 
terminais  le  calice  glabre,  à  fix  ou  huit  folioles  lif- 
fes ,  ovales ,  concaves  ,  aiguës  s  les  paillettes  du 
réceptacle  elliptiques ,  peu  nombreufes. 

Cette  plante  croit  aux  Antilles  ,  à  l'ile  Saint- 
Chriftophe,  &c.  T>  {Swan^,) 

*  BailUria  (  trixis  pedunculofa  )  ,  hcrbacca ,  r^- 
mts  gracilihus  ,  apice  Z-5  ccpkalis ;  filiis  lanceolatis  , 
ferratis ,  quinqueneroirs ,  hifpidis.  Richard  ,  in  Adt. 
Soc.  Linn.  Parif.  pag.  105.  È  Caiennâ^ 

BAITARIA  acaule.  Baitaria  acaulii.  Flor.  per. 

Baitaria  acaulis  ,  foiiis  lineari-lanceolatis»  Ruiz 
&  Pav.  Syfi.  veget.  Flor.  peruv.  pag.  m. 

Genre  de  plantes  établi  par  MM,  Ruiz  &  Pa- 
von ,  fut  une  feule  plante  du  Pérou ,  dont  la  racine 
eft  vifqueufe  &  produit  des  feuilles  toutes  radica- 
les, linéaires'-lancéolées.  Lés  fleurs  offrent  : 

i**.  Un  calice  à  quatre  folioles,  dont  deux,  at- 
tachées fur  le  pédoncule  plus  bas  que  les  autres, 
font  plus  étroites  &  refiemblent  i  des  braâéet. 
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2^  Une  corolU  monop^talt^  tobalëej  divirëa  i 
Ibn  limbe  en  cinq  découpures. 

3^.  Quatorze  ou  dix  huit  itamînes  renfennées 
dahs  le  tube ,  attachées  fur  (es  parois. 

4**.  Un  ovaire  libre ,  funnonté  d'un  feul  ftyle  , 
terminé  par  un  ftigmaie  à  trois  découpures. 

ht  fruit  confifte  en  une  capfule  accompagnée  du 
calice  peifidant»  â  trois  faces  «  divifée  en  trois 
loges,  contenant  piniieurs  femences  lenticulaires, 
attachées  aux  cloifons,  cootigués  chacune  avec  la 
paroi  de  chaque  valve. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  j  dans  les  Ceux  ari- 
des &  pierreux ,  le  long  des  routes. 

BALAI-DOUX.  HERBE  A  BALAI  :  nom  que 
l'on  donne  >  félon  M.  Paiifot-Beauvoîs>  dans  les 
Antilles  &  dans  la  partie  françaife  de  Saint*Do- 
B)ingue>  i  la  fcopaire  {fcoparia dulcislÀtïCi^ ),  parce 
que  les  Noirs»  lorfqu'ils  ont  befoin  de  balai  »  em- 
)>[oient  une  poignée  de  cette  herbe  très-commune 
dans  le  pays,  bc  qu'ils  vont  cueillir  au  moment 
nécne  de  s  en  fervir.  Dars  la  partie  de  Sainc-Do- 
tningue ,  od  la  fcopaire  eft  plus  rare  »  elle  eft  rem* 
placée  pour  cet  ufage  par  Yurtna  lobata  Linn. ,  ap- 
pelée coufftr  oar  les  colons  ^  ou  par  te  fida  ameri" 
Ctfnn  >que»  dans  quelques  quartiers  ,  on  appelle 
kerie  de  doiqe  kiures ,  parce  que  fcs  pétales  ne 
conunenceot  à  s'épanouir  que  vers  midi»  &  fe 
refeiment  deux  ou  trois  heures  après» 

BALAM-PULLI  :  nom  maFabare  du  tamarin, 
iïguré  par  Rhecde  dans  ÏHoru  maUb^  voL  i  « 
lab.  23« 

BALANABONE  :  nom  caraïbe  de  Facacie  ou 
fenfiiive  épineufe,  fuivant  Nicholfon. 

EAL ANG-HAS  r  efpèce  de  fierculier  de  Ceilao 

iftercalia  halanghas  Lino.  )>  figurée  dans  YHort, 
malkb.  vol.  i  ^  tab.  49  »  &  dans  la  Monadelphie 
de  Ca vanilles,  tab.  143.  iVoytr  ST£Rct7U£a« 

B*.  I.) 

BALANGUE  (  Gacrn.  de  Fruû^  &  Sem.  2.  pig. 
485.  tab.  183)  y  fruit  de  Madagafcar».  décrit  & 
figuré  par  Gxrtner.  C'efi  une  petite  baie  globu- 
kufe>  noirâtre  «  charnue  i  une  ou  deux  loges  «  fé- 
faites,  dans  ce  desoier  cas  >  par  une  cloifon  mem- 
braneufe,  contenant  deux  femences  blanchâues» 
en  cœur  renverfé ,  attachées  au  fond  de  la  baie  ^ 
entièrement  enveloppées  par  un  arilte  (ec  ;  fem- 
br)[on  muni  à\kx\  péfiipdrmecbarnu}  les  cotylédons 
foliacés;  la  radicule  courte  >  droite ,  cylindrique» 
Xa  plante  qui  produit  ce  fruit  n  eft  pas  connue. 

BALANOPHORA.  (  Voyt^  Balanophore.) 

\    BALANOPHORE  foogueufe.  Balant^korafunr 
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.  Cfncmonmn  (  balanophora  )  «  fiifiu  ffÊAmùfû  , 
amento  chlongê  ;J^uamis  pûtuHs^  Méogc  ioMceoU* 
L's.  Willd.  Spec  Plant»  4.  pag.  177. 

Ce  genre  paroît  devoir  être  réuni  atnr  <jwo«*- 
rinm  Linn.  (  yoyéi  CtnomaiR^  A»  P>K*  M^-) 

BALANOPTERIS.  Ceft  le  nom  que  Gartner  a 
donné  au  molavi  des  Philippines  >  qui  etl  l'Abri- 
titra  littoralis^  Ait.  &  Lam*  (  f^oye^  MoLLAV!.) 

BALANTI,  petit  arbre  des  îles  Philippine, 
remarquable  par  fes  feuilles  ombiliquées ,  affcs 
fêmblables  à  celtes  du  hinonga  des  mêmes  lies  ,  qii 
eft  le  ricinus  mappa  Linn.  Camelli  dit  que  fes  le- 
mencesreflemblentauirf  i  celles  du  ricin.  Il  ajoure 
que  fes  racines  font  employées  dans  la  dyiTentenc. 

BAL  ANUS:  nom  donné  par  quelques  anciens 
auteurs  au  ben  (^moringa  oltijâra)^ 

BALASBAS.  (  V^^  Antolang  »  SuppL) 

BALASSEN^  BALESSAN  :  noms  égyptiens  d« 
baume  de  Judée,  feloo  Profper  Alpin. 

BALATANA:  nom  caraïbe  des  groffes  ba- 
nanes. 

BALATAS.  Pluffeurf  arbres  étrangers  portent 
ce  nom.  Préfontaine ,  dans  fa  Mai/on  nr/f/^vr  de 
Cayenne ,  parle  du  balatas  blanc,  du  balatas  rouge 
&  de  celui  i  groffe  écorce.  Il  détaille  leurs  ufa;:es 
pour  les  conliruâions  $  mais  il  ne  donne  pas  aux 
botaniftes  les  moyens  de  les  reconnoitre.  Son  ba- 
latas blanc  eft  probablement  le  coaratari  des  Ga!i- 
bis  9  qu'Aublet  nomme  de  même  dans  fes  PLiffres 
de  la  Guiane,  pag.  724»  tab.  i$o,  en  ajoutant 
qu'on  fait  des  cordes  avec  fon  écorce.  Le  bauras 
rouge  eft ,  fdoa  Nicholfon  ,  connu  »  Saint-Do» 
mingiie  >  fous  le  nom  de  ftpoiiiliêr marron.  AubUt 
cite  encore  ime  efpèce  de  fapotillier  >  qu'il  nom«ne 
ackras  halata  OU  bois  de  natte.  On  poflède  »  d.àr.s 
les  collcâions  de  fruits  ,  fous  le  nom  de  haLtcs , 
une  graine  aflez  groflfe ,  Kfle  comme  les  lapotiU-^s  • 
&  conformée  de  même  que  Clufius  l'a  figurée  djns 
Çt%ExQtic,  pag.  56.  L'arbre  qui  la  produit  n'eft  p^s 
connu  »  mais  fon  genre  »  ou  au  moihs  fa  famille  «  e!l 
facile  à  déterminer.  (  i^oy^i  Couratari  ,  Sa* 

POTILLIER.)  (/i#) 

Poupée  Defportes  parle  ^  fous  ce  nom  de  c^ 
latas  y  d'un  arbre  de  Saint-Domûigue  »  mais  ta  d^f* 
criptioo  qu'il  en  donne  eft^  comme  celle  de  Nich  ^U 
fon-,  trop  ineompl^e  pour  pouvoir  le  rapprocher 
des  noms  de  Linné  ou  d'autres  botaniftes.  11  elt  i 
remarauer  que«  de  tous  les  naturaliftes qui  ont  pur- 
couru  le  pays  pour  en  connoitre  les  produûions» 
Defportes  &  Nicholfon  font  les  feols  qui  atriit 
padé  de  celle-ci»  Le  facMo»  de  y!vMi/£cF  j 
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joint  ï  Ton  cartAère  d'avoir  une  grande  fleur  pour- 
pre &  une  écorce  mudiagineufe  &  filamenteufe, 
comme  les  malvacées ,  tout  femble  nous  indiquer 
qu'il  a  été  mal  obfervés  ce  qui  eft  d'autant  plus  à 
regretter  ,  que  Defporces  J'indique  comme  four- 
niflant  un  bois  compare ,  bon  à  bâtir  &  à  faire 
toutes  fortes  d'ouvrages,  (  PaL  Beauv.  ) 

BALLATONASSO,  arbriffeau  mentionné  dans 
VHiftoirc  dts  Plantes  des  lies  Philippines  ,  par  Rai  , 
P^g.  70 ,  &  dont  Cameili  a  donné  la  figure  ,  tab, 
56.  Si  Ton  en  juge  d'après  la  figure»  cette  plante 
paroît  voifine  du  ricinus  mappa  Linn.  ^  figuré  dans 
HumphiuSj  Amboin.  vol.  3,  tab.  1085  mais  fes 
icuilJes,  quf'ique  peliées,  font  en  cœur  «  arron- 
di: s,  entières  à  la  bafe  ,  &  terminées  en  pointe 
au  fommet  ^  avec  des  dentelures  fur  les  bords.  Ses 
feuilles  font  alternes  $  les  deux  fupérieures  oppo- 
fees.  Les  fleurs ,  mâles  ou  femelles ,  naiffent  dans 
Taidelle  des  feuilles  fupérieures  &  en  grappes. 
Les  mâles  offrent  une  maife  globulcufe  d'étaminesj 
tv  les  femelles^  dont  on  ne  voit  que  le  fruit,  font 
fîruées  i  la  partie  inférieure  de  la  grappe.  Le  fruit 
eii  arrondi ,  & ,  félon  Rai ,  à  quatre  loges  $  ce  qui 
tioigneroit  cette  plante  do  genre  ricin  5  mais  par 
reniemble  de  fes  caraâères  ^  il  n'y  a  nul  douté 
qu'elle  ne  foit  une  plante  de  la  famille  des  eu- 
phorbes. (  lem.  Dia,  desfcicnc.  nat,) 

BALAUSTES.  On  donne  ce  nom ,  dans  la  ma- 
tière médicale  ,  aux  fleurs  defféchées  du  grena- 
dier y  qui  efl  auffi  nommé  ialauftier  dans  quelques 
contrées,  particulièrement  en  Provence.  {Voyei 
Grenadier.) 

BALBISIA.  (  royei  Balbisie.) 

BALBISIE  à  longs  pédoncules.  Balbifia  elon- 
guta.  Willd. 

Balbifia  caule  procumhente ,  fuhfimplici  ;  pedtincu* 
lis  tcrmtnûUbus  long'/pmis  ;  calicinis  folioUs  ovatis  , 

Juhd^ualibus.  WilUI.  Spec.  Plant,  j  pag.  2114.  — 
Pérf.  Synopf.  Plant,  z.  pag.  470. 

Amellui  pedunculatus.  Orteg. 

Cette  plante ,  rapportée  d'abord  aux  amelLs  par 
Ortaga^  dont  elle  eft  en  effet  très-voifine,  en  a 
été  féparée  par  Willdenov ,  qui  en  a  fait  un  genre 
particulier ,  ayant  pour  caractère  elTentiel  : 

Un  calice  fimpU  ,  à  huit  folioles  ;  les  denii-fleurons 
irifides  }  les  Jemtnces  furmoniées  iCune  aigreite [cjjiie  , 
plumeufe;  le  réceptacle  paléacé. 

Les  liges  foni  herbacées ,  couchées  ,  puis  af- 
cendantes  ,  longues  de  fix  â  huit  pouces,  hérif- 
fées  de  poils  ru  les,  grifâtres,  prefmie  fimples  ou 
trichotome<  ,  n'ayant  guère  que  deux  rameaux 
oppofés,  garnis  de  feuilles  oppofées,  pétiolées, 
ovales  j  prefque  rhomboïialesa  à  groffes  dentela- 
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res,  chargées  de  poils  rudes  à  leurs  deux  &ces^ 
veinées  3  à  trois  nervures  plus  faillantes.. Chaque- 
tige  ou  rameau  fe  termine  par  un  très- long  pédon- 
cule de  quatre  à  fix  pouces  j  fimple,  uniflore ,  hif- 
pide.  Le  calice  eft  velu ,  à  folioles  prefqu'égales , 
lancéolées  ,  aiguës  ;  la  corolle  jaune}  Ion  àifque 
d'un  jaune  plus  pâle  j  les  demi- fleurons  profondé- 
ment partagés  en  trois  découpures. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  G  (  ^-  v.  ) 

*  Balbifia  (canefcens)  ,  caule  ere^B  ,  ramofo  , 
incano  .  kirfuto  ;  pedunculis  lateralikus  ;  talicis  bre* 

vis  folioUs  roiundatis.  Richard.  —  Ptrf.  SynopC 
Plant.  1.  pag.  470. 

BALESSAN.  Biiice.(r(Dy.BALSAMiER,  n^  y, 
SuppL  ) 

BALIGARAB  ,  BALIFARAB  ou  BUYONG  , 
arbriffeau  des  Philippines  y  ayant  le  port  du  faule  j 
que  les  Maures  nomment  garj^b.  Ses  jeunes  ra- 
meaux J  longs  &  plians  comme  ceux  de  l'ofier  ^  fe 
chargent  de  feuilles  oppofées ,  très-grandes.  Les 
fleurs  y  difpofées  en  bouquets  terminaux  ^  font 
jaunâtres,  monopétales  j  divi fées  par  le  haut  en 
cinq  lobes  épanouis  en  étoile.  Entre  ces  fleurs  j  on 
trouve  J  dit  Cameili  >. de  q^ui  nous  empruntons 
cette  defcription  ,  d'autres  Veuilles  différentes  de 
celles  des  rameaux^  plus  courtes ,  plus  minces^ 
marouées  de  cinq  nervures,  &  faifant,  par  leur  cou- 
leur olanche,  un  contraire  agréable  avec  celles  des 
fleurs  &  des  feuilles  inférieures.  Les  fruits  font  de 
petites  baies  couronnées ,  verdàtres ,  remplies  de 
graines  menues,  6^ auxquelles  les  feuilles  florales 
relient  attachées.  Il  eft  facile  de  reconnoitre  ici 

3ue  le  baligarab  eft  uneefpèce  de  mbjfanda,  genre 
e  la  famille  des  rubiacées,  bien  caradterifé  par  une 
des  divifions  de  fon  calice,  qui  prend  une  exten- 
fion  très-confidérable ,  &  fubfiite  fous  la  forme 
d'une  feuille.  C'eit  peut-être  la  mime  plante  que 
\ebcl/lla  du  Malabar, mentionnéparRheede.  (^Voy. 

BeliLLA  &  MUSSENDE,  Suppl.)  {Juf,) 

BAUMBA,  BOLIMBA.  Chéries  Malais  on 
nomme  ainfi  le  carambolier,  appelé  ailleurs  bi- 

in:  ai. 

BALIMBAGO ,  petit  arbre  des  Moliiques,  ciue 
Cameili  dit  être  le  même  que  le  buvaritî  des  Ma- 
labares,  ou  hibifcus populucus  des  botaniftes.  Il  die 
que  fa  fleur  eft  comme  celle  de  Tabelmofcb  ;  autre 
efpèce  à' hibifcus  y  &  que  fon  fruit  eft  rempli  d'un 
fuc  femblable  à  celui  de  la  gomme-gutte.  Sx  racine, 
regarJée  comme  émétîque,  eft  employée  dans  les 
diarrhées  anciennes,  les  fièvres  quotidiennes  ,  les 
coliques  &  les  indige(-.ions.  Cette  propriété ,  dans 
une  plante  de  la  famille  des  malvacées  ,  eft  afte^ 
particulière,  &  peut  être  révoquée  en  doute« 
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.  BALINGASAN'  ou  PUT  AD  :  nom  d*un  petit 
arbre  des  Philippines ,  qui  appartient  au  genre 
ftravadium  Juff. ,  dans  la  famille  des  myrtes.  Ca* 
melli  en  parle  dans  fon  Recueil  des  plantes  de  ce 
pays»  publié  par  Rat.  (  Juf.  )  (  ^oye^  Jambosur > 
«•.  j  ,  &  Stravadi  ,  Suppl.  ) 

BALISIER  Canna.  Quoique  les  bilifiers  foient 
des. plantes  nées  fous  les  tropiques,  &  que  la  plu- 
part habitent  également  l'Afie  ,  rArri<|^ue  &  l'A- 
mérique, cependant  j  ignorées  des  Ancuns,  elles 
n'ont  été  connues  que  depuis  la  découverte  de 
l'Amérique.  Il  paroit  que  les  premiers  individus 
vivans  en  Europe  ont  été  obtenus  de  graines  en* 
voyées  par  des  miffionnuires  à  des  religieux  por- 
tugais >  qui  les  onc  cultivées  &  propagées  dans  les 
jardins  dé  leur  couvent.  Le  port  élégant  des  bali- 
Iters»  la  beauté  de  leurs  feuilles  amples»  fatinées» 
d'un  vert-gai»  l'éclat  &  la  forme  iingulière  de 
leurs  fleurs»  les  ont  fait  rechercher  par  les  eu- 
rteu£,  &  les  balifiers  font  devenus  en  peu  de  tems 
rornement  des  plus  célèbres  jardins  de  l'Italie  » 
de  TElpagne  ,  de  la  France  &  des  autres  con- 
trées méridionales  de  l'Europe.  Leurs  racines  j 
tubéreufes  &  charnues  »  produifent  tous  les 
ans  un  grand  nombre  da  caïsut  »  qui  rendent  la 
propagation  de  ces  plantes  bien  plus  facile  & 
plus  fûre  que  les  femences ,  dont  la  maturité ,  dans 
nos  climats  »  n'eft  pas  toujours  parfaite.  Il  paroit 
qu'on  a  toujours  traité  ces  plantes  avec  trop  de 
délîcatefle  »  en  employant  pour  elles  au  printems 
les  ferres  chaudes  »  les  vitraux  ,  &  •  dans  I  hiver» 
Torangeiie  ou  la  ferre  tempérée.  Ces  foins  minu- 
tieux »  en  prolongeant  leur  foIbleATe  >  s'oppofent  à 
leur  parfaite  naturalifation.  Des  cultivateurs  plus 
hardis  les  ont»  depuis  quelques  années»  abanaon- 
nées  en  pleine  terre  i  ils  en  ont  obtenu  de  ttès- 
beauK  individus,  plus  vigoureux ,  plus  chargés  de 
fleurs  »  &  des  femences  bien  mdres. 

Léclufe  a  le  premier  décrit  &  figuré  Tefpèce  de 
balifier  qui  long  tenis  eft  reliée  la  feule  connue}  il 
la  nommoit  canna  indlca  »  dénomination  adoptée 
par  Linné  »  &  fondée  far  les  rapports  qji  paroi(- 
lent  exifter  entre  fes  racines  »  Tes  tiges  &  celles 
des  rofeaux  ou  cannes.  Les  diux  frères  Bauhin, 
Lobel  &  Dalechamp  lai  ont  confcrvé  le  nom  de 
rofcaa  {arundo)  ;  d'autres ,  en  particulier  Rumphe 
ic  Tournefort  »  la  confi  iérant  comme  une  plante 
mitoyenne  entre  Varundo  &  Y^corus  »  l'ont  appe- 
lée canflocorus.  Cameurius  en  fait  une  efpèce 
de  glaïeul  (gladioitu  indicus  )  »  en  mioi  il  s* écarte 
moins  des  rapports  naturels.  Ces  différentes  déno- 
minations prouvent  combien  »  à  cette  époque  »  l'on 
étoit  loin  d'avoir  des  idées  jufies  fur  les  affinités 
des  plantes. 

Le  balifier»  qui  embellit  les  vaftes  campagnes  des 
Indes  »  efi  vdSEk  cultivé  comme  plante  d'agrément 
autour  des  habtuttons  &  dans  les  jardins  s  il  eft 
plus  briUaot  par  fes  dehors  j  par  l'éclat  de  fei 
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fleors  »  qii*uttle  par  fes  ufages.  Oit  i  dh  8r  repéré 
que  fes  feuilles  étoient  employées»  dans  les  c«>lo* 
nies  françaifes»  à  couvrir  les  cafés  des  Nègres  f 
mais  il  eit  â  remarquer  que  l'on  donne  quelquefois 
le  nom  de  halificr  à  des  plantes  de  la  Famille  des  ba- 
naniers, qu'on  a  confondus  avec  les  vrais  battfiers. 
Les  bananiers  ont  des  feuilles  bien  plus  grandes  »  Se 
plus  propres  à  cet  ufige  économique.  Au  rapport 
de  Barrère»  les  femences  font  très-recherchées 
par  les  pigeons  ramiers,  dont  elles  rendent  ta 
chair  amère  :  elles  feroient  très-piécieufes  pour 
les  arts»  à  caufe  de  la  b:;IIe  couleur  pourpre  q*j'el« 
les  fourniffent)  mais  elle  ne  dure  pas»  &  ju(qu'a« 
lors  on  n'a  pas  encore  pu  trouver  de  moyens  pour 
la  fiter.  Les  hibitans  des  Indes  &  les  Éthiopiens 
font  des  chapelets  avec  fes  graines»  dures  j  globo- 
leufes  »  d'un  beau  noir-luifant. 

Les  voyageurs  ont  depuis  peu  d'années  décou- 
vert dans  les  deux  Indes  quelques  nouvelles  efpè* 
ces  de  balifier,  qui  ne  te  cèdent  guère  en  beauté 
à  la  première.  Celle-ci  eft  gravée  dans  les  lUufir, 
Gca.  tab.  i.  Aux  efpèces  décrites  il  faut  ajouter  : 

4.  Balisier  à  feuilles  joncîformes.  Canna  /««• 
cca,  Retz. 

Canna  frliis  linearihus  »  nervofis.  Retz.  Obferv. 
Fafc.  I.  pag.  9.  n°.  i. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  8e  bien  dtft'nftnée 
par  fes  feuilles  étroites»  linéaires»  fem'oUbles  à 
celles  des  graminées»  vaginales  à  leur  bafe  »  à  cinq 
nervures  faillantes  »  hautes  d'environ  un  pied  • 
munies»  proche  les  racines,  de  petites  fibres  ca- 
pillaires. Les  ttges  font  enveloppées  par  plufieurs 
gaines  lancéolées  \  les  fleurs  rerminales  peu  nom- 
breufesi  la  corolle  petite»  d'un  roux-obfcur}  la 
capfu'e  hériflfée. 

Cette  plante  croit  à  la  Chine,  y  (  Dtfcript,  €M 

;.  Balisier  paniculé.  Canna  panicnUta.  Ruiz 
&  l'avon. 

Cbnna  filiis  ovatis  »  fuhtui  lanaeis  »  argentées  »* 
petalis  inferioribus  hrtvtoribus,  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  vol.  i.  pag.  i.  tab.  i.  fig.  i. 

Ses  racines  font  rameufes  &  fafciculées  i  fes  ti- 
ges droites  »  cylindriques  y  hautes  de  dix  à  douze 
pieds;  fes  feuilles  alternes»  pétiolées*  ovales,  ner- 
veufes»  lanugineufes  &  argentées  en  deflbus;  les 
fleurs  dilpofées  en  une  paniculé  terminale  »  éta* 
lée  »  munie  de  bradées  ovales»  lancéolées  i  la  co* 
roUe  de  couleur  écarlate  \  les  trots  péules  exté- 
rieurs plus  grands»  égaux >  les  intérieurs  inégaux. 
La  capfule  eft  grande  »  ovale ,  oblongue  ^  hériirefr 
de  pointes  i  les  femences  noirâtres  »  un  peu  globu* 
leufes  &  luifantes. 

Cçtte  plante  fe  upuve  dans  les  bois  &  dans  let 
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Jardins^  au  Pérou,  où  elle  porte  le  nom.  vulgaire 
à* achira  fauvagi  (achîraJliveJlrW).  (iî«/{  &  Puv^) 

6.  BalisibR  i  iemt  â'iïïs.  ^étina  iridàfiora. 
Ruir  &  Pav. 

Canna  foliîs  ovatis  ,  acvmtnatis  ;  lacinlis  tribus 
eorolU  interiorihus  majoribus,  Raîz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  vol.  1. 1.  c. 

Ses  riçes  fom  très-hautes ,  droites ,  articulées  i 
fcs  feuilles  à  pétiole  vaginal  ^  alternes ,  ovales , 
acunriinées,  glabres  &  luifantes  en  deffus  j  lanugi- 
neul'es  &  blanchâtres  en  deflbns  \  les  fleurs  difpo- 
fees  en  grappes  géminées  ^  bifides  s  les  pédoncu- 
les comprimés;  les  pédicellespenâanSjUniflores» 
accompagnés  d'une  petite  braâée  ovale  ,  fpatha- 
cée  »  &  à  leur  bafe  d'un  ou  de  deux  filamens  ii* 
néaires,  fubulés.  La  corolle  elt  infundibuliforme  \ 
les  trois  découpures  extérieures  plus  courtes  i 
lancéolées ,  roulées  ^  de  codeur  purpurine  \  les 
trois  intérieures  oblongu?s  ,  plus  grandes ,  plus 
larges  j  étalées  ^  rougeârres;  un  appendice  bifiJe  ^ 
en  forme  de  pétale;  Tanthère  placée  fur  une  des 
divifionsi  le  ftyle  en  forme  de  languette  i  la  cap- 
fuie  trigone  ;  oblongue ,  hériffée  s  les  femences 
brunes  &  globuleufes. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  où  elle  eft  culti- 
vée comme  plante  d'ornement.  On  la  nomme  yû- 
mac-achira,  c'efi-i-dire»  achira  élégante.  {Rui\  & 

Pav»  y 

Balisier  eft  un  nom  vulgaire  qu'on  a  donné  à 
plusieurs  plantes  qui ,  à  la  vérité  >  ont  (quelques 
rapports  Avec  le  canna  de  Linné  ^  mais  qui  appar- 
tiennent â  un  autre  gc^nre.  Ainfi,  au  Cap-Français, 
on  nomoie  bai/fier  Vamomum  \erumbit  Linn.  On 
l'appelle  auffi  gingembre  bâtard.  On  donne  encore 
ce  nom  à  Valpinia  racemqfa  dans  certains  quartiers 
de  Siint-Domingue  où  croît  cette  dernière  plante^ 
d'après  robfervation  de  M.  Palifot  -  Beauvois. 
Defportes  parle  d'un  autre  baliiier  de  Saint-Do- 
mingue dans  le  nombre  des  plantes  propres  pour 
la  teinture  :  c'eft  le  coftus  arMcas  («ioxi.  j  le  paco^ 
caa-iinga  de  Margrave. 

BALLOTA.  (royfçBALLOTE.) 

BALLOTE  :  nom  vulgaire  d'un  chêne  {qutr- 
eus  baliota  Deffont.)  que  nous  avons  rencontré, 
M.  Desfontaines  &  moi ,  fur  la  c&te  de  Barbarie  y 
dans  les  montagnes  inférieures  de  l'Atlas  »  dont 
les  glands,  auffi  doux  que  U  châtaigne ,  fervent 
de  nourriture  pendant  une  partie  de  l'hiver  à  un 
grand  nombr.e  d'habirans  du  mont  Atlas.  Il  appar- 
tient à  la  feâion  des  chênes- verts ,  qui  ne  percent 


pIusaloDgéSj  d'uoe  faveur  douce j  icc:  (^Foyèi 


BAL 


567 


ChIne  »  Supph ,  b  un  Mémoire  de  M.  Desfoc» 
taines ,  inféré  parmi  ceux  de  l'Académie  des  Scien- 
ces, 1790,  pag.  394  j  tab.  6.  ) 

1.  Ballotb  fétide.  Ballota  nigra.  Linn.  edit.  i. 
p^g,  582.  —  Lam.  Illuflr.  tab.  yo8.  fig.  i.  —  Bull 
Herb,  tab.  J97. —  Smith,  Flor.  brit.  1.  pag.  635. 

.  D*après  l'obfervation  de  M.  Smith ,  le  ballou 
nigra  de  Linn. ,  edit.  i,  eft  une  plante  différente 
de:  celle-^ci ,  particulière  à  la  Suède .  &r  qui  eft 
peut-être  la  fig.  i  de  la  planche  6$  de  Rivin. 

2.  BAitOTE  laineufe.  Ballota  lanata.  Linn,  — 
Lam.  ill.  tab.  fc8.  fig.  2. 

Pan^ena  multîfida,  Mœncl).  Meth.  Suppl.  p:g. 
'37- 

Obfervations ,  On  trouve  dans  Thtrbier  de  Corn- 
mcrfon  une  pbnte  de  TI-e-de-France ,  qui  a  !e 
port  du  balloia  nigra  y  mais  qui  en  diffère  par  fes 
calices  non  ftriés  ni  nliflés.  Ses  feuilles  font  en 
cœur»  preiqu'à  doubles  crénelures  à  leur  con- 
tour $  les  Heurs  r.imafrées  par  paquets  i  Us  calices 
un  peu  liff^s.  M.  Perfoon  Ta  nommée  ballota  mau" 
ritîana,  Loureiro  a  trojuvé  en  Chine  refpèce  fuî- 
vante. 

f.  Ballote  pileufe.  Baliota  pilofa.  Lour. 

Ballota  foitis  ovatis  ^  crenatis  ^  tomentops  ;  vertl^ 
cillis  p'ilops  j  calicibks  dccemUentatis.  Loui.  Flor. 
ccchin.  2.  pag.  442. 

Cette  efpèce  diffère  du  ballota  dîfticha  princi* 
paiement  par  fes  calices  à  iix  dents.  Ses  tiges  font 
droites^  foibles^  hautes  de  quatre  pieds,  pileu- 
fes«  (triées  9  rameufess  les  feuiîles  pétiolées  «  ova- 
les ^  point  en  cœur  «  crénelées  &  non  dentées  en 
fcie,  aiguës,  tomenteufes.  Les  fleurs  font  blan* 
ehes ,  réunies  en  verticilles  axîllaires  &  pileux  ; 
leur  calice  tubulé^  recouibé^  i  dix  flries^  divifé 
à  fon  limbe  en  dix  dents  aiguës  >  réfléchies  s  la 
lèvre  fupérieure  de  la  corolle  entière  3  en  forme 
de  voûte  i  l'intérieure  éul&à^  i  trois  lobes. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  incultes»  à  la  Co- 
chinchine.  ^  (Defiript.  ex  Lûur.) 

B  A  LOULOU  :  nom  caraïbe  du  bananier  à  pe- 
tits fruits. 

BALOURINHA  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  de 
fiJa,  genre  de  la  famille  des  malvacées.  (Jujf,) 

BALSAMARIA.  «  Le  genre  que  Loureiro  a 
donné  fous  ce  nom  dans  fj  Flore  de  la  Cockincktne, 
n'eft ,  dit  M.  de  JulGeu ,  qu'une  eO'èce  de'calaba 
(calophyllum)',  il  offre  quelou^rs  différences  dans 
fnn  calice  à  deux  feuilles,  fcfon  Loureiro.  Sa  co- 
rolle eft  compofée  de  fix  pétales ,  &c  fes  étamin^s 
laflemblées  en  plufieurs  paquets.  On  tire  de  fon 
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tronc»  de  (es  rameaux  &  de  Ces  feuilles  un  Aie 
connu  fous  le  nom  de  baume  de  Mane  ,  employé 
pour  empêcher  l'inflammation  &  la  putridicé  des 
plaies.  Ses  amandes  fournilTenc  aulfi  une  huile 
abondance,  de  qualité  inférieure ,  dont  on  fe  ferc 
pour  les  lampes.  »  (^<^^{  Calaba  ^  SuppL) 

BALSAMIER.  Amyrîs,  Les  additions  à  faire  i 
ce  genre  intéreflfanc  fe  reduifenc  aux  fuivantes  : 

I.  BalsamieR  éléniifère.  Amyris  demi  fera, 
Linn.  •—  Lam.  111.  cab.  509.  fig.  1. 

4.  Balsamier  de  Giiéad.  Amyris  ^leadtnfis. 
Linn.  —  Vahl ,  Symbol,  i.  pag.  20.  tab.  1 1. 

J.  Balsamier  de  la  Mecque.  Amyris  opoialfu- 
mum,  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  jc}.  fig.  2. 

Balejfan.  Bruce ,  Itin.  f.  pag.  16.  Icon.  &edic. 
Germ.  j.  pag.  aS.  cab.  a  &  3. 

^.  Balfamea  meccantnfis,  Gledicfch,  Aâ.  Soc. 
Nac.  Berol.  3.  pag.  127.  cab.  }.  fig.  a. 

Willdenov  foupçonne quç l'efpèce  précédente, 
celle-ci  &  la  variété  ^  pourroîent  fort  bien  n'être 
que  des  variétés  de  la  même  plante  «  produites  par 
l'âge  ou  par  le  fol  »  &  dont  les  feuilles  «  ailées  & 
plus  compofées  dans  la  jeune  plante,  font  cernées 
quand  elle  eft  plus  avancée. 

10.  Balsamier  kataf.  Amyris  kataf.  Forskh.  — 
Vahl,  Symb.  i.  pag.  28. 

13.  Balsamier  à  feuilles  dentées.  Amyris  den- 
taca.  WiUd. 

Amyris  foliis  pinnatis  ^  folioUs  petiolatis  ,  novt* 
nis  j  ovatis ,  acitmiaatis  j  dematis  ;  racemis  «xi/Zâ- 
ribus,  Willd*  Spec.  Plane*  2.  pag.  )37. 

'Cette  efpèce^  d'après  Willdenov  «  eft  diflin- 

f;uée  de  toutes  les  autres  par  les  dentelures  de  fes 
biioles.  Ses  feuilles  font  toutes  ailées  s  les  folioles 
péttolées,  au  nombre  de  neuf,  ovales ,  acuminées, 
échancrées ,  parfemées  de  points  réfineux  df  dia- 
phanes i  les  dentelures  diftantes  s  les  fleurs  difpo- 
i'ées  e  n  grappes  fimples  &  axillaires  i  les  pédicelles 
uniflores,  très-alongés. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  *& 
(  Defcript.  ix  WiUd.  ) 

14.  Balsamier  anifé.  Amyris  anifata.  Willd. 

Amyris  foliis  pirtnatis  ^folioUs  petiolatis  ^  trede* 
cimis  ^  ovMO'lanceolutis  9  obfoUte  dentatis  ^  insqiuf 
abus  i  paaieulû  axil/ari6us.  WiUd*  Spec»  Plant*  2. 

Elle  reflemble  beaucoup  i  la  précédente.  On 
IVn  difiingue  par  fes  folioles  plus  nombreufes , 
ovales*bncéolees  «  inégales  à  Içur  bafe ,  à  deote- 
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ures  i  peine  fenfîbles.  Les  paniculet  fecmem  pref* 
que  des  corymbes^  Se  les  pédicelles  portent  plu- 
heurs  fleurs. 

'   Cette  plante  croit  dans  la  Guinée.  ^  (  WUll) 

15.  Balsamier  deCeilao.  Amyris  leyUnica. 
Retz. 

Amyris  foliis  pinnatis  ,  petiolatis  ,  giairis  ;  fv« 
cemis  interruptis ,  axillariius  ;  fiorihus  involuaau , 

kexand/is.  I^etz,  Ouferv.  4.  pag.  aj. 

Cette  efpèce  diffère  de  fes  congénères  par  le 
nombre  des  parties  de  fa  fruâification.  Ses  im% 
font  revêtues  d'une  écorce  cendrée  «  fes  feuiilei 
ailées,  compofées  de  cinq  à  fept  folioles  ovales, 
pétiolées,  aiguës,  glabres,  très«entièresi  les  fleuis 
réunies  par  paquets  interrompus  fur  un  pédoncule 
axiilaire  j  enveloppés  d'un  involucre  en  cœur« 
reffild,  tomenteux.  Le  calice  eft  tomenteux,  glo- 
buleux ,  i  trois  dents ,  plus  grand  que  la  corolles 
trois  pétales  concaves,  velus  en  dehors  i  fix  eu* 
mines.  Le  fruit  eft  un  drupe  fec,  ovale,  long 
d'un  pouce  &  demi ,  contenant  une  noix  offeufe, 
épaiue  »  qui  offre  dans  fon  intérieur  crois  cavités, 
comme  pour  loger  trois  feoiences. 

Cette  plante  croit  i  Tile  de  Ceilan.  C'eft  elle 
qui  fournit ,  félon  Retzius  ,  la  véritable  goame 
elémi  des  boutiques.  I>  {Bxti*) 

16.  Balsamier  polygame.  Amyris  pofygéma. 
Cavan. 

Amyris  foliis  fimplicihut ,  lanceolatis ,  integerri^ 
mis  ;  racemis  fimplicihus  ^  axillaribus ,  Mumerefs, 
Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  333.  ^  Cavan.  IchtL 
Rar.  i,  pag.  20.  tab.  239. 

Arbre  de  quinze  ï  dix-huit  pieds ,  revêtu  d'une 
écorce  brune,  chargée  de  rameaux  couverts  de 
feuilles  éparfes,  fimples,  médiocrement  pétio* 
lëes  ,  un  peu  coriaces,  ovaiss-lancéolées «  luifan- 
tes ,  très-entières.  Les  fleurs  font  polygames ,  dif- 
pofées  en  grappes  fimples  «  nombreufes ,  axillaires; 
les  pédicelles  capillaires}  le  calice  hémifphérique, 
i  quatre  dents  i  la  corolle  d'un  jaune-pale  «  i  qua- 
tre pétales  ovales  »  rétrécis  i  leur  bafe  i  un  cor- 
pufcule  central ,  plane ,  orbiculatre  ,  i  huit  créoe* 
iures  dans  les  fleurs  mâles  i  huit  étamines,  dont 
ouatre  plus  longues ,  alternes  avec  les  pétaks  : 
aans  les  fleurs  femelles,  un  ovaire  libre,  glotni* 
leux  s  le  ftyle  prefque  nul  i  les  ftigmates  compofes 
de  trois  ou  quatre  corpufculel  globuleux  i  les 
filamens  plus  courts  que  dans  les  fleurs  mâles , 
muais  d'anthères  peut-être  ftértles.  Le  firoit  eft  ua 
drupe  fphérîque  ,  contenant  un  noyau  folitaire , 
monofperme. 

Cette  plante  croît  au  Chili ,  &  fe  cultive  at 
Jardin  bouiûque  de  Madrid,  ^  (  Defiript.  tx 
Cavan,) 

BALSANfliNE. 
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BALSAMINE*.  Impatiens,  Il  n*y  a  dans  ce  genre 
que  deux  efpèces  qui  nous  foient  parfaitement 
connues,  l'une  cultivée  dans  tous  les  jardins ,  l'au- 
tre affei  commiine  dans  ks  bois  ombragés  &  hu- 
mides de  l'Europe.  La  première  (  impatiens  balfa- 
mina)  eft  gravée  dans  les  llluflrations  ,  tab.  71 J. 
Les  efpèces  ajoutées  i  celles  décrites  par  M.  de 
Lamarck  ne  nous  font  point  connues.  Nous  nous 
bornerons  à  les  mentionner  rapidement. 

*  Impatiens  (bifida)  ,  pedunculis  unifloris  y  foli- 
iûrh's  sfoliis  oblongis  /ferratls  ;  ntâariis  iongijfimis , 
éfijiuîs.  Thunb,  Prodr.  41.  £  Cap.  B.  Sp. 

*  Impatiens  (  capenfis  )  ,  pedunculis  unifia  ris  , 
folitariis  ;  foliis  ovaiis ,  créais  piliferis.  Thunb. 
Prv-dr.  41, 

*  Impatiens  (  bîflora  )  ,  pedunculis  folitariis  ,  pie- 
rumijue  èifloris  ;  foliis  ovatis  ,  ferratis;  fiorihus  fui- 
vis  y  maculis  rubris,  Walc.  Coroll.  219.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  117J. 

"^  Impatiens  (  natans)«  pedunculis  trijloris^  foiita^ 
riîs  y  foliis  angufte  lanceolatis  ,  neBario  brevijpmo. 

W  iiid.  Spec.  Plant,  i.  pag.  1175. 

Cette  efpèce ,  originaire  des  Indes  orientales , 
a  les  feuilles  femblables  à  celles  de  la  balfamine 
des  jardins  $  mais  fes  pédoncules  ne  font  chargés 
que  de  trois  fleurs.  Son  éperon  n'offre  qu'une 
Loffe  très-courte. 

.  U impatiens  rofmarinifolia  de  Retzius ,  obf.  y  , 
pag.  29 ,  a  de  fi  grands  rapports  avec  Yimpatiens 
oppofitifoUa  Linn. ,  qu'il  y  a  tout  lieu  de  foupçonner 
que  c'eft  la  même  plante  ou  une  fimple  variété. 

BALSAMITE.  Balfamita,  Genre  de  plantes 
établi  par  M-  Desfontaines  j  Se  dont  il  a  été  fait 
m.ncion  l  l'article  Tanaisie.  (  Voye^  ce  mot.) 

BALSAMONA.  Vandellî  avoit  décrit ,  fous  ce 
nom  y  une  plante  qui  appartient  au  genre  cuphea  de 
Jacquin.  (  Kc^y^^  Saliquier ,  n^.  i.) 

BALSAN  :  nom  arabe  du  balfamîer  qui  fournit 
le  baume  de  Judée. 

BALTIMORA.  (.Voyei  Baltimore ,  &  111. 
Gen.  tab.  709.  ) 

M.  Richard  regarde  le  milleria  alha  cultivé  à 
Trianon  >  comme  devant  appartenir  i  ce  genre. 

BALTRACAN.  On  trouve  ce  nom  dans  Val- 
mont  de  Bomare ,  fans  citation.  Il  dit  qu'il  appar- 
tient  à  une  plante  de  Tartarie ,  qui  reiTembte  à 
celle  de  la  rave.  Son  fruits  qui  eft  unecapfule^ 
s'ouvre  lorfqu'il  eft  mûr  ^  &  répand  alors  une  odeur 
feinblable  à  celle  de  l'oranger.  Les  graines  refiém- 
blent  y  pour  1  pieur  &  pour  la  forme ,  â  celles  du 
fenouil.  Les  Tartares  fe  nourrififent  de  ce  fruit. 
Botanique  Supplément,  Tome  I* 
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BALUCANAD.  Grand  arbre  des  Philippines  ^ 
ue  Rai  &  Camelli  croient  être  le  camiri  de  Clu- 
Sus  y  &  qui  paroit  avoir  beaucoup  d'affinité  avec 
VaUvrites  ,  auquel  fe  rapporte  également  le  cami- 
rium  de  Rumphius^  Amb.  2»  tab.  jS. 
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BALUCBALUC,  arbre  élevé  des  îles  Philîp- 
pînes  ,  dont  on  retire  un  fuc  réfineux  ,  au  tapport 
de  Camelli.  Ses  feuilles  font  alternes ,  ailées,  com- 
pofées  de  cinq  folioles  ovales  ,  aiguës  ,  allez 
grandes  y  cîont  une  eft  terminale.  Son  fiuit  paraît 
être  une  goufte  3  il  appartient  donc  à  un  genre  de 
la  famille  des  lëgiimineufes  ,  voifin  du  daliergia  ou 
de  l'angelin  {andira  ).  {Juff.  ) 

BALYRY  :  nom  caraïbe  d'un-balifier. 

BAMATA:  nom  caraïbe  d'une  bignone  des 
Antilles,  bignonia  pentaphylla  Linn.  j  qui  eft  le 
poirier  des  îles. 

BAMBAGE.  Bambagia  :  nom  italien  du  coton..^ 
qui  eft  auftï  nommé  hombax.  L'étymologie  de  ce 
mot  vient  probablement  du  rapport  qui  exifte  en- 
tre la  bourre  dont  fes  graines  font  enveloppées  » 
&  h  foie  fournie  par  le  bombyx  ou  ver  à  foie.  Le 
nom  de  hombax  a  été  depuis  appliqué  par  Linné 
au  fromager ,  autre  genre  de  plantes  >  dont  le  fruit 
contient  une  bourre  pareille  y  &  dont  Pona  fait 
inention  dans  fon  Voyage  au  mont  Baldo,  fous  celui 
de  bombagio  indiano.  (Jujf,  ) 

BAMBOCHES,  jeunes  tiges  de  bambou  ^  dooc 
on  fait  des  cannes  légères. 

BAMBOU.  Bambos.  (Toy^^  VouLOU.) 

BAMIA.  Profper  Alpin  &  Jean  Baahin  nomment 
ainfi  une  efpèce  de  ketmie  (  kihifcus  efculentus 
Linn.  )  «  connue  ailleurs  fous  le  nom  àtgpmbautow 
gombo.  C  f^oyei  KetmiE  ,  n**.  40.  ) 

BANABA  ,  BANAVA  :  noms  que  porte  dans 
les  Philippines  le  munchofiay  genre  d'arbrifleau  de 
la  famille  des  falicaires.  On  trouve  aufli  »  fous  le 
dernier  de  ces  noms ,  dans  un  herbier  donné  par 
Poivre,  le  mayhula  des  Philippines  {cavanilUa 
Lam.).  (  Voyei  Mabolo.) 

BANANES,  fruits  du  bananier.  (  Voy,  ce  met.) 

BANANIER.  Mufa.  Les  nombreufes  variétés 
obtenues  par  la  culture  de  cette  plante  fi  pré- 
cieufe  par  la  bonté  de  fes  fruits  ,  nous  ont  déter- 
minés a  ne  point  pref^^nter  ici  quelques  nouvelles 
efpèces  ajoutées  i  cell  s  décrites  par  M.  de  La« 
marck.  On  en  trouve  à^^nx  décrites  par  Jacquin 
dans  VHortus  fchoenbr  :  i*^.  mufa  maculata  ,  vol.  4, 
tab.  446  j  2*^.  mufa  rofacea  ,  id^  m  4,  tab.  44;.  Il 
y  a  encore  le  mufa  coccinea ,  Andrew,  Bot.  Rt  pof. 
I  j  tab.  47.  Le  mufa  paradifiaca  Linn.  eft  gravé  dans 
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les  Ithjlranons ,  tib.  8}6  &  857.  —  DemflaCj 
Flor.  des  Antili.  i ,  pag.  57 ,  tab.  i  &  2.  Le  bana- 
nier potte  auf&  le  nom  de  pùuuaia,  des  Indes, 

Il  a  été  envoyé ,  il  y  a  quelques  années ,  à  l'ii.f- 
riiut,  par  M.  Hapel  U-Chen^ye  ,  un  Mémoire 
fur  les  trichées  du  banariier^  &  fur  les  ufzgrs  2ux- 
quels  elles  peuvent  être  employées.  Ce  Mémoire 
contient  dts  détails  fort  intérelFàns.  H  a  été  im- 
primé d-ns  les  AnnaUs  du  M^^ffum  d'hifit>irt  naru- 
rttlt  de  Pjris  ,  vol.  9  ,  pag.  Kj^  «  Lr  banir.ier  , 
die  Tante ur ,  de;i  fi  p^ecicux  par  l'iiimeni  qu'il 
foufTitt  aux  Af'icains  &  aux  habirans  de  nos  colo- 
ni.s,  par  l'eau-i^e-vicftiaveSc  nunifefttm^niéihé- 
rie  que  l'ai  ir::ee  4w  fcs  truies,  par  la  farine  pro- 
pre i  la  par.ification  qu'on  ptut  prr^ parer  avec 
ces  inêmrs  fiuits  cuti.!i>  avant  leur  rr.acuriré,  & 
enfoite  fech.s  &  râpes ,  offre  encore  une  nou- 
velle ef^èce  de  cocon  «  dont  la  légèreté  ne  le  cède 
point  à  celle  de  Tedrcûon  ,  &  qui  peut  être  em- 
ployé àuj  Tr.èmes  ufagrs.  Chiquî:  irorc  cîe  baniricr 
donne  lulqu'à  un  gros&r  Hea;i  lie  trac h'?cs> dont  les 
fi  s  fort  plus  longs  ,  plus  t:lattiqut$&  plus  diTpofes 
à  fe  lier  eiitr'cux ,  que  ceux  des  divei fes  efpeccs  de 
c«  «ton.  Prive  d'artilics .  je  n'ai  pu  faire  effayer  iti  de 
fabriquer  diffère ns  rffus  avec  cette  matière.  Je  me 
fois  borné  à  la  faire  filerpour  l'employer  à  labrode- 
lie  &  au  tricotage.  J'ai  été  fatisfait  des  réfulrats.  On 
poUf  ra  fans  ioute  en  fabriquer  desérolTcs  qui  feront 
d'une  exncme  légèreté.  Elle  doit  funout  erre  pro- 
pre à  la  fabrication  des  chapeaux  >  car  j'ai  reconnu 
ÎUw*  fes  fils,  contournés  en  fpirale,  fe  contractent 
ntement  &  fe  lient  enrr'eux  par  un  degré  de  cha- 
leur peu  fuperieut  à  celui  de  l'eau  bouillante  «  ca- 
raétere  qui  U  rapproche  de  la  laine.  Cette  matière 
tfi  encore  excehente  pour  faire  des  mèches  dans 
la  fabrication  des  chandeliers.  L'incinérati  n  de  ces 
■lèches  ne  tarde  pas  à  s'opérer  après  leur  carboni- 
Btion.  Elles  ne  forment  p«>iiit ,  comme  les  mè- 
ches de  coton ,  ce  champignon  qui  diminue  beau 
coup  la  lumière,  &  les  chindclles  n'ont  befoin 
d'èire  mouchée  s  que  de  loin  ei.loin.»Quanl  même 
fcs  trachées  du  bananier  ne  pourroient  être  em- 
ployées dans  les  ur?g'S  économiques  avec  autant 
d'avantage  que  l'auteur  le  prèfume  »  fon  ob!ei  va- 
llon feroit  toujours  intéreffante  de  utile  aux  pro- 
g  es  de  l'anaiomic  végétale  ,  parce  qu'on  ne  con- 
noit  aucune  plante  <^ù.  1  s  trachées  foient  auHt 
abondantes  que  dans  le  bananier,  &  où  il  foit  auifi 
facile  de  Lsobferver.  Après  qu'on  a  coupe  le  trc»nc 
ku  lananier  &  le-  feuilles  qui  Tenveloppent,  il  en 
fort  un/  gra  de  qu^n  i;é  de  fuc  limpide  «  qui  a  été 
an^'ylé  p-r  MM.  Fou-croy  &  X'auqueliiu  Cette 
analyse  ,  inférée  à  la  fu»tc  du  Mémoire  cité  plus 
hajt.  prouve  que  ce  fuc  cor  tient  une  très  granvie 
quant  té  de  fels,  &  qu  il  y  a  û  peu  de  matière 
végétale  dans  ce  lue,  qu'on  pcutroit  le  regarder 
comme  une  fimple  di Ablution  faline. 

BANARA*  (  y^oyei  Banare,  &  III.  ub.  464,  ) 
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'      Banara  fag^folîa.  Vahl ,  Sjmb.  J.  pag.  éj. 

BANCAI.US.  Rumph.  Amb.  )  .  par.  S4,  tiS. 
55»  fig.  I.  Il  parojt  qoec'efl  La  freine plame  z^i'^'t 
nauclea  oritniAiis  Ltnn.  (  ^«y.  NaL'CLE  ,  n*  l.  ) 

BANCOUf.,BANCOULIER,  NOLX  DEEA.V 

COUL.   (^Qy^  ALr^VRir,  SofpL) 

BANCSIE.  BarJJij,  Ce  beau  gerre  a  è*f  Jîie- 
menre  .ie  pîufi  urs  tiphces ,  la  plup  -rt  découverts 
à  h  No'jveile-Holla  de  ,  &  les  ar^cier-^es  irir  1 
déterminées  pur  d-s  fieures  &  des  cbfetTirr^s 
particuirères.  Le  genre  k^€j  ,  établi  par  Ca%2"!.- 
les  ^  que  M.  Sa.ith  a  nommé  depuis  concfù^m,  rer*. 
fr rme  q  iclîues  espères  placées  d'abotd  panni  les 

ouclJL.  (  i*oyii  VaUSIER-  ) 

•  E  s  pict  S. 

I.  Bancsie  ferrée.  Bankfis  Jifnâtm.  Lin-.  — 
Lam.  III.  tab. 54. fig.  l.  —  Wnite.Icîn.  m.lcoa. 
—  Cav.  Icon.  Kar.  6.  tab.  540.  —  Andrev^  b.c. 
Repof.  ub.  81. 

B^nkfta  coiMjcra.  Gantn.  de  Fruâ.  &  Sem.  i. 
pag.  211.  ub.4S.  fig.  I. 


a.  Bascsie  i  feuilles  entières.  BétrJtfU  inuf> 
folia.  Linn.  —  Lam.  111.  ub.  54.  fig.  z.  —  CaM.*^. 
Icon.  Rat-  6.  tab.  J46. 

Bjnkfis  fpicjta.  GxftB.  de  Fruâ.  &  Sem.  i.  p. 
211.  tab.  4^$.  fig.  !• 

^.  Bancsie  â  (euîlles  de  bruyère.  Baakju  triu^ 
foliû^  Lii.n.  —  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  tab.  jjS. 

4.  Bancsie  dentée.  Battk/U  denutsa,  Lino. -* 
Wenil.  Hort.  Herren.  tab.  8. 


f .  Bancsîe  mufculiforme.  Bankfi^ 
mis.  Cxitn. 

Bankfia  foUis  ohzujis  ^  inugenimîs  ;  carfuTn  w-'.- 
catis  y  uni /ocui^ nous.  Lam.  lUuftr.  1.  n^.  iiSc.-^ 
Gzrtn.  de  Fr  udt.  5c  Senu  i.  pag.  121. 

Cette  efpèce  a  déjà  été  mentionnée  fous  le  r^'n 
d'ahaouai  à  fruit  en  moucle ,  vol.  1  ,  paç.  m. 
Gzrtner  la  confiJere  comme  un  hankfia^  roiï^rc  IcJ 
fruits  a  une  feule  loge.  C'eft  une  capfule  lor.cje 
,  d'un  à  deux  pouces,  ovale,  conique,  acumiree, 
ligneufe  ,  toute  couverte  de  tubercules  arroris, 
panachée  de  brun  &  de  roux,  i  une  feule  loge, 
s'ouvrant  en  deux  valves, contenant  deux  fe:r.c> 
ces  ailecS.  (  Gdrtntr.  ) 

6.  Bancsie  rongée.  Bankfij  prAmorfi.  Andt. 

Bankfia  fol'zls  cuncatis  ,  prAmO'fis^  ftrratis  ,  y-> 
tus  ^i.^O'puruijiis  ,-  Jtoribus  exurnt  purpmrtù*  A;:* 
drev  j  Bot.  Repof.  tab.  ifi. 
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Ses  tîiçes  font  garnies  de  fcoiîlr  s  ëparfes,  pref- 
cjue  felfiles  ,  rétrécies  en  coin  à  leur  bafe,  tron- 
quées &  comme  rongées  à  leur  fommet ,  làche- 
p.icnt  dentées  en  fcie ,  parfemées  en  deflbus  de 
points  blanchâtres;  les  têtes  de  fleurs  font  très- 
grolfes,  ovales,  oblongues,  ohtufes  ,  folitiircs, 
d  lin  pourpre- foncé  i  les  caplnles  bivalve*^^  à  deux 
f  mences  ailées.  Elle  tfX  cultivée  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  Tj 

7.  Bancs lE  à  petits  épis.  Bankfia  mrcroftackiu. 

Cavan. 

Bdhkfiafollts  lançeolato-linearihus^  ferrato-ffîno- 
J7s  jf.h.iLs  tomentofij ,  alhis,  Cavan.  Icon.  Rar.  6. 
pag.  28.  tab.  541. 

Cet  arbriffeau  s'élève  i  la  hauteur  de  cinq  à  fix 
pieds .  fur  une  i ige  très- ran^eufe, garnie  de  feuilles 
e  par  Tes  ,  linéaires-lancéolées  ,  rétrécies  en  un  pé- 
tiole court,  tronquées  i  leur  fommet,  glabres > 
verres  en  dcffus ,  tomenteufes  &  blanchâtres  en 
dcdous ,  longues  de  deux  pouces  ,  à  dentelures 
éj-Miieiifes;  les  fleursréunies  en  une  céte  ovale,  de 
Il  grofTeur  d'un  gland  ,  placée  dans  la  bifurcation 
des  rameaux  \  les  involucres  fubulés  $  les  écailles 
tomenteufes;  la  corolb  velue  ,  d'un  jaune  de  fa- 
fran  ^  à  quatre  découpures  capillaires. 

Cette  plinte  croit  au  port  Jackfon  ^  dans  la 
Nouvfclle-HoUande.  I>  (  Cavan,  ) 

8.  Bancsie  i  feuilles  oblongues.  Bankfia  ob- 
longifolia.  Cavan. 

Bankfia foiiis  oblongts  ^fcrrazis^fubtus  tomentofis  ; 

cjulc  arootto.  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  24.  cab. 

Son  tronc  s'élève  i  douze  ou  quinze  pieds.  I.e 
bois  eft  dur,  d'un  blanc-rougeâtre  j  les  rameaux 
cylindriques  ,  ramifiés ,  difpofés  fur  trois  rangs. 
Les  feuilles  font  coriaces  ,  à  peine  péciolées ,  ob- 
Irngues,  à  dentelures  aiguës ,  à  veines  parallèles  , 
glabres  en  deffus ,  tomenteufes  en  deflous ,  lon- 
gues de  trots  pouces,  obtufes;  les  têtes  de  fleurs 
ovales  ,  longues  de  trois  pouces  ;  les  écailles  to- 
n)ent;iufe$5  lesc'orolles  values,  d'un  jaune-doré. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  du  port 
Jackfon.  \)  (  Cavan.) 

9.  Bakcsie  à  feuilles  de  chêne.  Bankfia  robur. 
Cavan. 

Banffia  fvliis  ovatO'Oblongis  ,  ftrrato  fpînofit  , 
frurps  ^  fubtùs  ferrugineO'tomintofis.  Cavan.  Icon. 
Rar.  pag.  23.  tab.  |4}. 

Ci?t  arbre  parvient  a  la  hauteur  de  trente  pieds 
fij  plus.  ScS  rameaux  font  tomenteux  dans  leur 
j-uriclTa  î  Tes  feuilles  éparfes  ,  très-amples,  coria- 
ces ,  pétioléss ,  profondément  dentées,  rouffeâ- 
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très  &  tomenteufes  en  de(rous  ;  glabres  en  deflus, 
ovales  -  oblonçues  ,  obtu fes  ^  les  dentelures  épi- 
neufcs;les  fleurs  velues,  d'un  jaune-brun,  réu- 
nies en  têtes  folitjires ,  longues  de  trois  pouces  % 
les  flyles  rouges,  perfîflans,  après  la  fécondation, 
en  forme  d'épinss  un  peu  roides. 

Cette  plante  croîc  à  la  Nouvelle-Hollande,  à  U 
baie  Botanique.  T>  (  Cavan.) 

10.  Bancsie  à  feuilles  de  faute.  Bankfia  fali" 
cifotia.  Cavan. 

Bankfia  folies  [parfis  ^  ohfong's  ,  inUgerrîmis^  aplce 
brcviur mucronatis.  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  31. 

Arbrifleau  d'environ  fix  pieds  ,  muni  de  ra- 
meaux tomenteux  &  roufleâtresdans  leurjeuneffe, 
garnis  de  feuilles  nombreufes  ,  éparfes  ,  oblon- 
gues^,  très-entières  ,  tomenteufes  en  deflous,  tra- 
verfées  par  le  pétiole  qui  les  déborde  fous  la  forme 
d'une  épine  courte ,  terminale. 

Cette  plante  croit  à  la  baie  Botanique.  |> 

11.  Bancsie  i  feuilles  bordées.  Bankfia  margl^ 
nata.  Cavan. 

Bankfia  foUis  linearibus^  trun^atis  y  margîne  rt- 
yolutis  ;  capfulis  comprejfi^.  Cavan.  Icon.  Rar.  6. 
pag.  50.  tab.  J44. 

Ses  tiges  ,  hautes  de  qmtre  à  cinq  pieds,  (ont 
firmes  de  ftruilles  étroites,  linéaires,  tronouées 
à  leur  fommet ,  longues  de  d^ux  pouces  ,  médio- 
crement pétiolées  ,  tomenteufes  en  detTous ,  rou- 
lées à  leurs  bords ,  terminées  par  une  petite  pointe 
épineufe  \  les  fleurs  velues  ainfi  que  les  écailles  j 
ramalTées  en  une  tête  épaiflfe ,  longue  de  deux  pou- 
ces «  héiifl'ée,  après  la  fécondation  ,  par  les  (tyles 
perfiftans  \  les  cap  fuies  comprimées ,  à  deux  valves. 

Cette  plante  croit  au  port  Jackfon.  T>  (  Cavan.  ) 

12.  Bancsie  à  feuilles  d'olivier.  Bankfia  olU* 
folia,  Cavan.  ' 

Bankfia  foliîs  venîcUUùs  ^fublanceolatis  ^  intcger' 
rlmis /fubtùs  tomentofis ,  albis,  Cavan.  Icon.  Rar. 
6.  pag.  30.  tab.  ^4]*. 

Ses  tiges  font  hautes  de  douze  pieds,  rameufes, 
garnies  de  feuilles  quarernées  ou  prefque  verticil- 
lées,  i  peine  pétiolécs,  oblo^igues,  étroites,  lan- 
céolées, trèi-entières ,  blancht^s  &  légèrement 
tomenteufes  en  defl^ous  ,  glabres,  vertes  en  def- 
fus  ;  les  fleurs  jaunes  ,  velues  ,  réunies  en  têtes 
épailfes^  ovales,  obtufes,  axillaires  5  les  Âyles 
rouges. 

Cette  plante  croît  au  port  Jackfon.  tj  (jCavan,) 

13.  Bancsie  é^xnzMk. Bankfia  fplnutof a. Swmh. 
Bankfia  foliis  lincaribus ^  revolutis ,  mucronulatitM 
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apicem  versus  dentlcuiato-fpînofis.Stïïitht'Noy.  HoU. 
I .  pag.  1 3.  cab.  4.  — Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  x6. 
tab.  J37. 

Cetce  efpèce  fa  diftingue  par  Tes  feuilles  nom- 
breufes^  éparfes  >  linéaires  ^  luifantes  en  deflus^ 
légéremenc  cotonneufes  en  deffous,  longues  de 
deux  à  trois  pouces  ^  roulées  à  leuis  bords  ,  à  den- 
telures épineu.'es  vers  leur  fommet^  tronquées  & 
terminées  par  trois  épines.  Les  fleurs  (ont  jaunâ- 
tres ,  velues  j  réunies  en  une  tête  cylin  iric^ue  « 
longue  de  quatre  pouces^  n^unie  à  (a  bafe  d'é- 
cailles  fubulées^  en  forme  d'involucres  les  autres 
écailles  épnifles  j  tomenteufesi  les  fly'es  rouges. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle-Hollande  «  au 
port  Jjckfon.  J)  {Cavan.) 

14.  BancsiE  traçante.  Bankpa  repens.  (  LahîtL) 

Sankjia  foliis  ohlongîs  ,  pinnatifidis  i  laciniis  ava- 
io-lanceolatls  y  fubdentatis  ,  junioribus  caultque  rc 
ptntè  ferrugineo  tomtnto/ts,  LMW,  Nov.  Holl.  2. 
pag.  u8j  &  Voyag.  vol.  1.  pag.  412.  tab.  23. 

Ses  tiges  font  traçantes  ,  couvertes  d'un  duvet 
ëpats  &  rougeâtre  5  les  feuilles  oblongues  .  pin- 
natifisies  ,  à  découpures  ovalcs*lancéolées  ,  légè- 
rement dentées  j  couvertes  «  iorfqu'elles  font  fort 
jeunes,  du  même  duvet  que  la  tige^  au  point  de 
faire  prendre  cette  plante  pour  quelqu'efpèce  dV 
çrofiichum^  mais ,  plus  avancées  en  âge  »  elles  font 
tres-liifes.  Les  fleurs  font  réunies  fous  la  forme 
d'un  cône  t  â  l'extrémité  des  tiges. 

Cette  plante  croit  à  la  terre  de  Van-Leuvin.  Jy 
(  LabiU,  ) 

IJ.  Bancsze  argentée.  Bankfia  nîvea,  Labill. 

Bankfia  fuhacauUs ,  foliis  Unearihus  ^  ferrato^pin- 
natifidis ,  truncatis  ,  fubtùs—nivtis  j  laciniis  acutis  ^ 
rigidis ,  margine  nficxis.  Labill.  Nov.  Holl.  2.  pag. 
Ii8>  &  Voyag.  vol.  i.pag.41}.  tab.  24. 

Cette  efpèce  n'a  prefque  point  de  tiges  ;  elle 
eft  remarquable  par  fes  longues  feuilles  linéaires , 
pinnatifidis  ou  très -profondément  dentées  >tron« 
Quées  â  leur  fommet  ^  d'un  blanc  de  neige  en  def- 
/ous$  les  découpures  roides»  aiguës^  réfléchies  â 
leurs  bords.  Elle  croit  aux  mêmes  lieux  que  la  pré- 
cedente.  ](> 

♦  Bankfia  (grandis)  ^  foliis  pinnatifidis ,  trunca^ 
tis,  mucronatis  ^  fubtiis  pubtfccntibus  y  laciniis  ova- 
tis  ^  acuminatis  ^  alccrnis.  Willden.  Spec.  Plant.  l* 

Cette  efpèce  tft  remarquable  par  la  forme  fin- 
guliere  de  fcs  fr utiles  pinnatifides^  tronauees  , 
mucronées ,  pubefcentts  en  dtffous  ;  les  décou- 
pures alternes»  ovales^  acuminécs.  Elle  croit  à  la 
NA<i%el!e-Holhnde.  Les  fleurs  &  les  fruits  n'ont  | 
poiat  été  obfervés,  J} 
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B ANCUDUS.  Rumph.  2.  pag.  1  f 8.  tab.  99. 
(  Foye^  MoRiNDE  j  n**.  2.  ) 

BANDURA.  {Vayei  NÉPENTHE.  n*.  i.) 

BANG  A  :  palmier  des  Philippines^  qui,  fuivant 

Camelli  ^  a  beaucoup  de  rapport  2vec  !e  dattier. 

B ANG ADA-V ALLÎ  :  nom  brame  d'une  efpèa 
de  liferon  (  convolvulus  pes  capr£.  Linn.  ) ,  figurée 
dans  YHort,  malab,  1 1 .  tab.  f  7. 

BANGHETS.  Suivant  Flaccourt ,  c'cft  le  n^m 
des  plantes  du  g^nre  indigofcra  ou  anil ,  donc  iè 
fervent  les  habitans  de  Madagafcar  \  ils  les  nom- 
ment plus  communément  engheu. 

BANGï  :  petit  arbre  des  Philippines ,  rempï 
d'un  fuc  laiteux.  Camelli  dit  que  fon  fruit,  de  li 
groffeur  d'une  orange ,  t  A  vert  j  tuberculeui ,  boa 
à  manger  ^  mais  que  fes  graines  enivrent  &  tuent 
les  chiens. 

BANGO  :  plante  des  Philippines ,  figurée  pu 
Camelli ,  tab.  45  ^  &  qui  paroit  être  une  efpèce 
de  pékvetta. 

B ANGUE  :  clianvre  de  Tlnde,  qui  s'élève  bcao- 
coup  plus  haut  que  celui  de  TEurope  ,  dont  it  ri* 
roît  cependant  n'être  qu'une  variété.  Ses  ituw^ 
font  employées  en  mafiication  &  pour  fumer.  Le 
mélange  de  fa  graine  avec  l'opium  j  l'arec  &  le 
fucre,  pris  â  l'intérieur,  procure  une  efpèce 
d'ivreflfe  &  un  fommeil  tranquille.  Le  majak  dfi 
Indiens  »  compofé  de  mufc^  d'ambie  &  de  fucre, 
auxquels  on  joint  cette  graine  ,  eft  en  ufage  poor 
écarter  les  idées  fombres  &  infpirer  de  la  |aiie. 
{l^oycxhxiS.){Juff.) 

BANGUILING.  Le  petit  arbre  qui  porte  ce 
nom  dans  les  îles  Philippines,  &  dontCanuliifùc 
mention  ,  eft  le  cicca  difiicKa  Linn. 

BANISTERE.  Banifieria.  M.  Cavanilles  a  aoT 
mente  ce  genre  de  plulieurs  belles  efpèces. 

14.  BANiSTiRE  palmée.  Banifieria  palmte, 
Cavju. 

Banifieria  caule  voluhili  ,  foliis  palmaiis^fi^ 
tQmentofis  ;  petiolis  higiandulofis.  Cavan.  Diflcrt  f 
pag.  4)0.  tab.  157.  ng.  1. 

Cette  efpèce  eu  remarquable  par  la  forme  et 
fes  feuilles  palmées  ou  divtfées  en  cinq  digitations 
aiguës;  celle  du  milieu  plus  longue  s  la  parie  io- 
férieure  des  feuilles  entière  j  d'un  Vcn-fonce, 
glabres  en  deflus  »  blanchâtres ,  très-cotonneufes 
en  dt  ffous  ;  le  pétiole  muni  de  deux  ghndes  t  >oQ 
fommtrt.  Les  tiges  font  grimpaoces.  La  fiuâifiu* 
ûon  o'a  point  été  obfervée. 
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Cette  plante  croit  à  Saint-Domingue.  T)  (  F*.  /. 

in  hcrb.  Juff,  ) 

ly.  BanistÂHB  fagittée.  Banîfiena  fagittata. 
Cavan. 

Banifierîa  caule  volubili  ;  foHis  faghtath ,  magnisy 
fuhtui  tomentofis}  peiiçlis  higlandulJps,  Cavan.  Dilf. 
9.  pag.  430.  tab.  257.  fig,  3. 

Ses  tiges  font  grimpantes ,  garnies  de  feuifles 
péciolëes ,  oppofées  ,  aflez  grandes  ,  fagitcées  j 
munies»  vers  leur  fommet,  d'une  dent  courte  de 
chaque  côté,  glabres  en  defliis  3  tomenteufes  à 
leur  face  inférieure ,  deux  fois  plus  longues  que  les 
pétioles  :  ceux-ci  font  pourvus  de  deux  glandes  à 
leur  fommet.  La  fruâification  n'efl  point  connue. 

Cette  plante  croît  à  l'ile  de  Saint-Domingue. 

<  F.  /  in  kcrb.  Juf.  ) 

\6.  BanistÈive  auriculée.  Banifieria  auricu/ata, 
Cavan. 

Banifieria  caule  volubili  ;  foins  fubfagittatîs  ,  gla^ 
b^:s  ;  lobis  rotundatis  ^  fioriaus  umbellatis,  Cavan. 
Diilert.  9.  pag.  428.  tab.  2jf . 

S.  s  tiges  i  grêles  &  grimpantes ,  font  garnies  de 
feuilles  glabres ^  médiocrement  fagittées  ou  plutôt 
profondément  échancrées  en  cœur  à  leur  bafej 
les  lobes  arrondis ,  très-entiers  ;  les  pétioles  plus 
couits  que  les  feuilles»  pourvus  de  douze  glandes 
a  leur  fommet  ;  le  calice  à  huit  glandes.  Le  fruit 
confifte  en  trois  capfults»  furmontées  chacune 
d'une  aile  lancéolée  ^  obtu(e$  les  femences  ova- 
les »  aiguës. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
Rio  Janeiro,  f)  (  Cavan.  ) 

17.  BANiSTiaE  échancrée.  Banifieria  emargi^ 
naca,  Cavan. 

Banifieria  foliis  avatis ,  fubcordatis ,  apice  emar- 
gînato  cufpidatis  ^  defuper  tomentofis  j  fioribus  race^ 
mofo  '  corymbops,  Cavan.  Differt.  9.  pag.  425. 
tab.  249. 

Ses  rameaux  grêles  font  revêtus  d'une  ëcorce 
brune»  garnis  de  feuilles  ovales  y  pétiolées  j  un 
feu  en  coeur  i  leur  bafe  ,  échancrées  à  leur  fom- 
met ,  avec  une  petite  pointe  dans  le  milieu  de 
i'échancrure  »  glabres  en  deffus  »*  tomenteufes  & 
ftrrugineufes  en  deflbu^  \  le  pétiole  court»  à  deux 
glandes  ;  huit  glandes  au  calice  ;  la  corolle  jaunes 
les  pétales  orbiculaires  &  frangés  ;  les  étamines 
roug^àrresj  l'ovaire  tomenteux  j  les  capfules  pe- 
tites »  furmontées  d'une  aile  pourvue  d'une  dent 
vers  fa  bafe. 

Cette  plante  croit  dans  rAméitque.  T)  {Cavan,  ) 

18.  BANisiiRE  à  petites  feuilles.  Banifieria 
micropkylla.  }ZC<\* 
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Banifieria  foliis  elUpticis ,  utrinqui  rotimdatis , 
glabris;  racemis  ttrminalihus  ^fubpaniculatis,  WiUd. 
Spec.  Plant.  2.  pag.  7^9. 

Banifieria  fLliis  oblongts ,  obiufis ,  rigidis ;  racemi^ 
terminaûbus,  Jacq.  Oblcrv.  3.  pag,  7.  tab.  j6. 

Ses  rameaux  font  glabres  j  fes  feuilks  petites  ^ 
oblongues  ou  elliptiques  »  arrondies  à  leuts  deux 
extrémités  »  g'abres  »  entières ,  oppoftfes ,  médio- 
crement pétiolées  $  les  fleurs  difpoiées  en  giappes 
terniinaleSj  fimples  ou  peu  ramifiées  ^  le  calice 
glanduleux  s  les  pétaks  franges  »  pourvus  de  très* 
longs  onglets. 

Cette  plante  croît  à  la  Caroline.  T>  (.Jacq.  ) 

19.  BAïlisliRE  hérilTée.  Banifieria  murictita, 
Cavan. 

Banifieria  foliis  ovato^acutis ,  fubths  tomentofis; 
florum  racemis  axillaribus ,  fcrotulis  muncatis,  Cav. 
Differt.  9.  pag.  423.  tab.  246.  fig.  2. 

Ses  tîges  fe  dîvifent  en  rameaux  oppofés  ,  cy- 
lindriques •  garnis  de  feuilles  médiocrement  pé- 
tiolées, ovales»  aiguës,  très-entières»  couvertes 
en  de  (Tous  d'un  duvet  blanchâtre  5  les  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  axillaires .  oppofées,  ainfi  que 
les  pédoncules.  Le  calice  eft  pourvu  de  huit  glan- 
des ;  les  capfules  armées  de  cinq  pointes  courte» j 
l'inférieure  plus  longues  les  ailes  rouffeâtres. 

Cette  pUme  a  été  recueillie  au  Pérou  pat 
M.  Jofeph  de  JufiGeu  b  (  ^-  /  '«  f^^rb.  Juf.  ) 

20.  BANiSTàaE  d'Afrique.  Banifieria  leona, 
Cavan. 

Banifieria  ramis  tuberculatis  ;  foliis  ovatls  ,  apicê. 
acuminatis  ,  coriaceis  ;  fioribus  paniculatis,  Cavan* 
Diff.  9*  pag.  424.  tab.  247.  —  Lam.  III.  tab.  381. 

Ses  rameaux  font  glabres ,  cylindriques  »  parfe^ 
mes  de  petits  tubercules î  les  feuilles  grandes^ 
ovales  ou  oblongues  ,  coriaces  »  très- glabres  »  en- 
tières ^  acuminées,  veinées»  réticulées  $  les  fleurs 
difpofées  en  une  panicule  terminale  \  les  ramifica» 
tions  axillaires  s  les  pédoncules  accompagnés ,  i 
leur  bafe  »  d'une  petite  braâée  aiguë.  Le  calice 
eft  pourvu  de  dix  ghmdes  ;  les  pétales  petits  ,  ar* 
rondis  ;  les  ftyles  prolongés ,  perfiHans  &  recour- 
bés fur  les  fruits  %  les  capfules  ligneufes,  muMres 
d'une  aile  longue  d'un  pouce  &  demi  \  les  femen- 
ces ovales-oblongues  »  acuminées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Afrique»  à  Sieria* 
Leona.  1>  (  ^.  /  ) 

21.  BANiSTiaE  foyeufe.  Banifieria  fericea^ 
Cavan. 

Banifieria  ramis  ancipitibus  ;  foliis  ovatis ,  fuhttu 
tomentofis;  petioUs  bigland  lo fis  ^fioribus  racemv&s, 

Cavan.  Differt.  9.  pag,  419.  ub.  258.. 
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Qu'»îqu»*  les  fruits  de  cette  belle  plante  ne  foîent 

Eas  coiuuis,  eite  paroit  néanmoins  appartenir  aux 
aniftèrcs.  L'ecorce  de  Tes  rameaux  eu  d'un  brun- 
cendré i  les  feuilles  larges ,  ovales ^  très- entières, 
obtufes  j  mucronées  ^  luifantes  en  defTus  ,  cou- 
vertes en  de  (Tous  d'un  duvec  foyeux  ic  jaunâtre  ; 
les  pétioles  courts ,  décurrens  fur  Its  rameaux  j  où 
ils  forment  deux  angles  oppofés  ;  deux  glandes  à 
leur  fommec>  les  fleurs  dirpofées  en  une  panicule 
compofée  de  grappes  oppofées^  axillaires  ;  les 
pédoncules  uniflores^  articulés^  accompagnés  de 
deux  ftipules.  Le  calice  e(l  hémifphérîque,  à  cinq 
découpures  ovales,  tomenteufess  huit  glandes , 
les  pctales  franges ,  onguiculés  ^  l'ovaire  ovale , 
velu  i  trois  l\yles  >  dix  étimines  adhérentes  par 
leur  bafe  ;  les  anthères  ovales. 

Cette  plante  a  été  obfervée  au  Bréfil  par  Dom- 
^y-  T)  (  ^.  /.  în  herb.  Jujf.  ) 

21.  BanistÈre  ferrugineufe.  Banifieria  ferm* 
gtnea,  Cavan. 

Bjniftendfoiiîs  ovato^acumirutis ,  fubtks  fcrrugi- 
ncis  }  fiorious  panculath  ^  hnrum  ramulis  fiipuUtis  ^ 
fiipulis  imhricaùs.  Cavan.  Difltrt.  9.  pag.  414. 
tab.  148. 

Ses  feuilles  font  roides  ^  ovales-acuminées  y  pé- 
violées  3  légèrement  pileufes  i  leurs  deux  faces  ^ 
d'un  jaune  ferrufjncux  en  dellous  ;  les  pétioles 
courts  s  les  fleurs  paniculé^*s>  les  pédoncules  nom- 
breux» unifl  )res,  accompagnés  de  (lipules  â  leur 
bafe}  huit  glandts  fur  le  calice  ;  les  pétales  petits  j 
concaves  y  un  peu  frangés  ^  d'un  jaune  de  foufre 
un  peu  rougeâtre  ;  les  ovaires  velus  ;  les  fruits 
tomenteuXj  ainfi  que  leurs  ailes;  deux  appendices 
à  la  bafe  de  chaque  membrane  j  les  femences  ova- 
les j  acuminées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
Riô-Janeiro.  "5  {Cavan.) 

1;.  BANiSTÈaE  à  longues  feuilles.  Banlfieria 

iongifoliu.  Swartx. 

Banifteria  foins  ohlongts ,  acuminatis ,  rigidis  , 
nitidis  ;  paniculâ  terminait ,  ramis  patentiffimis  S v. 
Prodr.  pag.  7J,  &  Flor.  Ind.  occid.  1. pag.  8j6. 

Ses  rameaux  font  glabres,  cylindriques ,  étalés; 
les  feuilles  oppcfees  ,  pétiolées ,  longues  d'un 

(>iel,  ob  ongu-s,  arron  iies  à  leur  bafe  «  gbbr  s  , 
uifanccS,  un  p;u  roides  «  acuminées;  les  fl:urs 
frjtites ,  dilpcfies  en  une  panicule  terminale  ; 
es  ramiricarions  Gnipîes,  éialées;  les  pédicelles 
courts  j  uniflores  ;  trois  capfiiles  adhérentes  ,  mo- 
n^rp.rmes. 

Ce: te  olanf^  cr^ît  aux  Antilles  &  à  Saînte-Lu- 
cîe.  \)  {iwdtt^.) 

24.  B/.NisTÈaE  ovale.  Banifieria  ovaea.  Cavan. 
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Bdnîjlerta  cauU  voluhili  y  fouis  ovêtis ,  êcm$ , 
integtrrimis  ;  ûoribus  umbedatis  ^  invoiucris  fiipiuA' 
ceis.  Cavan.  Ùiff.  9.  pag.  4Z9.  tab.  257.  iig.  1. 

Ses  tiges  font  grimpantes,  légèrement  velues; 
fes  feuilles  ovales»  aiguës ^  veites«  glabres  co 
deflus,  glauques  &  un  peu  velues  en  deflbus, 
très-entières  ;  les  pétioles  courts»  à  deux  ghnûe^. 
Les  fleurs»  portées  fur  de  longs  pédoncules,  for- 
ment une  forte  d'ombelle  à  trois  tayons.  Le  caIicc 
cil  pourvu  de  huit  glandes  ;  la  corolle  d'un  jiiine 
de  foufre  ,  rougeâtre  ;  les  péules  petits;  dit  eu- 
mines  courtes;  trois  ftyles  capillaires;  lesftigautes 
foliacés. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  de  Saine- DomiogucI) 
(  Cavan.  ) 

25.  BanistÈRE  i  gros  fruits.  Banifieria  mscn- 
carpa.}ikB. 

Banifieria  'fnliis  cblongis  ,  acuminatis  ;  fouz 
fpicâ  compoptâ  i  fruSiibus  ait  s  latijftmis  ^  ohli^un  t 
rotundatis,  Ferf  Synopf.  Plant.  1  •  pag.  (C7. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  la  grandeur  & 
par  l'ampleur  des  aihs  qui  furntontent  Lscaptl- 
les;  elles  font  fott  larges,  obliques,  arrondie!. 
Les  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofées,  pe* 
tiolées,  oblongues,  acuminées  ;  les  fleurs  dupo- 
fées  en  épis  rameux.  Elle  croit  à  la  Martini^tu:. 
T)  (Kf.inherb.Ji^f.) 

BANITAN.  On  emp'oie  dans  les  Philippines, 
pour  les  fièvres  &:  l'atthme ,  une  racine  de  it 
nom,  mentionnée  dans  Camelli;  elle  eft  de  U 
groflfeur  du  doigt,  contournée,  couverte  dune 
écorce  Qriée  &  friable ,  dont  la  faveur ,  d'abori 
douce,  tire  enfuite  fur  l'amer.  La  partie  ligtietle» 
très  compaâe,  moins  amère ,  eft  marquée  depia- 
fieurs  lignes  tHirigées  en  rayons  du  centre  à  la  ci  • 
conférence.  Elle  paroït  appartenir  a  un  arbriffeio 
dont  »e  fruit ,  gros  comme  une  petite  nèfle ,  e.t 
charnu  &  rempli  de  pUifieurs  graines  ineçae^i 
leur  furface.  Ces  caractères  ne  font  pas  fut^ii-'S 
pour  déterminer  fon  genre.  (Jujf,) 

BANKARETTI  :  nom  malabarc  du  bonduc 
axillaire  (guilandina  axillaris  Lafn.)i  figuré  «li-i 
VHort.  malab,  6  ,  tab.  20. 

BANKSIA.  (royei  BANCStE.) 

BANNISTERIOIDES.  Linn.  Flor.  lejl.  t'- 
407. 

Cette  plante  peu  connue  paroit  fe  rapproch:r 

de  Vamhelid  grojfularia  Reiz.  fig.  4,  &  du  f<»- 
ribcfioides  Gxrtn.  (  f^oyei  PtLL A  , ^uppL ) 

BANULAC  :  fhnte  memio'-née  parRaiJi'« 
fon  Hifioire  des  plantes  des  iles  Pkiltftinis ,  ^' 

figurée  par  CameUi ,  tab.  50.  Suivant  Rai,  c'ert  us 
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arbrifleau  afiez  grand ,  dont  les  feuilles  font  oppo- 
ftres ,  teiiiles,  en  cœur  &  pointues.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  un  corymbe  compofé  de  trois  petits 
pédoncules ,  qui  foutietinent  chacun  trois  fleurs 
tubuieufés,  bUnches,  &  dont  le  limbe  eft  divifé 
ei)  quatre  parties.  Le  fruit  ti\  une  baie  de  la  ç;rof- 
f  ur  d'un  pois ,  &  contient  deux  graines  ou  petites 
noix.  Ces  caractères  nous  por^eroicnt  à  regarder 
crcce  plante  comme  un  pavetta^  g^nre  de  la  famille; 
dcs  rubiacées.  X  Lem,  Did.  des  fcienc,  natur,) 

B ANWAL  :  arbriffeau  de  Ceilan ,  dont  les  tiges 
f  irmenceufcs  &  irès-flexibles  s'étendent  au  loin. 
On  en  fait  des  cordes  pour  lier  les  bœufs. 

BANU-KCJRUNDU  :  nom  vulgaire  que  porte  j 
à  rile  de  Ceilan»  le  Uurus  cinnamomum  Linn. 

BAOBAB  â  feuilles  digitëes.  Adanfonia  dlgi- 
tJta,  Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  j88.  —  Cavan* 
Diflert.  bot.  5.  pag.  198.  tab.  157. 

L'accroiffement  de  cet  arbre ,  très-rapide  dans 
Jes  premières  années ,  diminue  ehfuite  confîdéra- 
biement*  Sa  durée  étonne  1  imagination.  On  le 
nomme  pour  cette  raifon  arbre  de  mille  ans,  Adan- 
fon^  à  qui  nous  devons  une  hiftoire  très-étendue 
de  ce  végétal ,  a  prouvé  que  ,  parmi  ceux  qu'il 
avoir  obfervés  au  Sénégal^  plufieurs  écoient  âgés 
de  fix  mille  ans. 

Le  fruit,  lorfqu'il  eft  gâté,  &  fon  écorce  11- 
pntrufe,  fervent  aux  Nègres  à  faire  un  excellent 
lavon  ,  en  tirant  la  leffive  de  fes  cendres  &  en  la 
faifant  bouillir  avec  Thuile  de  palmier  qui  com- 
mence à  rancir. 

Les  Nègres  .font  encore  un  ufage  bien  finguîîer 
du  tronc  de  ces  arbres  :  ils  agrandirent  les  cavités 
de  ceux  qui  font  attaqués  de  la  carie';  ils  y  prati- 
quent des  efpèces  de  chantbres,  où  ils  fufpendent 
lt:s  cadavres  de  ceux  auxv|uels  ils  refufenc  les  hon- 
neurs de  la  fépulture^  &  ils  en  ferment  l'entrée 
avec  une  planche. Ces  cadavres  s'y  deffèchent  par- 
faicenienr ,  &  y  deviennent  de  véritables  momies 
lans  aucune  autre  préparation.  Le  plus  grand  nom- 
bre de  ces  corps  ainfi  defféchés  font  ceux,  des 
fuiriots.  Ce  font  des  poètes  muficiens,  qui  préfi- 
drot  aux  fêtes  &  aux  danfes  à  la  cour  des  rois 
negreç.  Certe  efpèce'de  fupériorité  de  ta'ens  les 
iaic  refpedter  des  autres  Nègres,  qui  les  regardent 
comme  des  forciets  ou  des  démons  j  mais  à  leur 
mort  ce  refpeft  fe  change  en  horreur ,  &  ils 
croient  que  fi  on  enterroit  ces  corps  ou  fi  on  les 
jetoïc  dans  les  eaux ,  ils  attireroient  la  malédic- 
tion fur  la  terre  :  c*eft  pourquoi  ils  les  cachent 
dans  les  troncs  du  baobab* 

BAQUOIS  ou  VACOUA.  Pandanus.  M.  du 
Pciit-Thouars  a  donné  fur  ce  genre  un  Mémoire 
dans  lec^uel  il  préfeme  feize  efpèces  biea  diflinc- 
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tes,  qu'il  n'a  pu  rapporter  ï  ancune  de  celles  dé- 
crites dans  les  auteurs  j  &  dont  il  donne  i'iodica-* 
tion  avec  des  phrafes  fpécifiques  ,  auxquelles  il  a 
ajouté  une  notice  fur  le  port  de  chacune  d'elles* 
Nous  les  mentionnerons  i  la  fuite  des  efpèces  déjà 
connues. 

«  Ces  arbres  font  remarquables,  dit  M.  du  Petît- 
Thouars»  1^.  par  Irur  fî»crilles  enfiformes,  difpo- 
fées  fur  trois  lignes  fpnaks ,  qui  tantôt  fe  con- 
tournent de  gauche  à  droiie ,  &  tantôt  dans  le  fens 
oppoféi  Z^.  par  leurs  rameaux  plufieurs  fois  trifur» 
qués;  3^.  par  leurs  fruits  &  leurs  noix  compofés* 
Jufqu'à  préfent  on  a  fait  des  tentatives  inutiles 
pour  déterminer  la  place  d?  ce  genre  dans  Tordre 
naturel.  La  firuâure  intérieure  de  la  graine  &  la 
germination  le  rappro  her.t  des  palmiers  ;  ils  de- 
viennent affez  nombreux  pour  former  une  làmille 
difiinâe  ^  quoique  renfermés  dans  ui)  feui  genre.  « 

EspâcES. 

1.  BaQUOIS  odorant.  Pandanus  edoraiîjimus^ 
Linn  —  Lam.  III.  tab.  708.  —  Roxb.  Corom.  i* 
pag*  6j.  tab.  94.  93. 96.  —  Jacq.  Frag.  b  >t.  p.  11. 
tab.  1 3  &  14.  ng.  I.  —  Lour.  Cochin.  pag.  759. 

AtrodaRyUs  fpinofa,  Forft.  Gen.  n*.  75* 

2.  Baquois  à  plufieurs  tètes.  Pandanus  potyce^ 
phalus,  Lam. 

Pandanus  (humilfs),  fotîîs  ^  dorfo  margtneauf 
fpinofo'dentatis  ;fruHibus  glohofis  ^  aggregatis  ,Wuidm 
Spec.  PlafJt.  4.  pag.  64^.  —  Jacq.  Frag^  bot.  pag. 
II.  tab.  14.  fig.  1.  —  Loiir.  Cochin.  pag.  740* 

3.  Baquois  fafcîculaire.  (Voyei  Pandang.) 
J.  Baquois  liffe.  Pandanus  levis.  Lour. 

Pandanus  foUis  hngijjimis  ,  dorfo  înermîhus  , 
fruSu  folitarîo,  Lour.  Cochin*  pag.  741.  — Willd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  646. 

Pandanus  mofchatus  feu  levîx  Rumpb.  Amboin*. 
4.  pag.  147. 

Arbrîffeau  à  tige  courte,  épaifle ,  rameufe,  par* 
femée  d*àiguillons.  S-s  feuilles  font  fubulées ,  lon-^ 
gués  de  fix  pieds,  canaliculées ,  fafciculées,  lon- 
guement acuminées ,  glabres ,  fans  épines  fur  leur 
dos.  Les  fleurs  font  dioïques  ,  terminâtes ,  fans 
calice  ni  corolle  9  les  fleurs  mâles  réunies  en  grap- 
pes compo  fées,  oblongues,  jaunâtres,  odorifé- 
rantes. Les  femelles •produifent  un  fruit  ovale» 
petit,  folitaire,  rougeâtre,  tuberculeux* 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  la  Cochin-* 
chine. ï)  ( Lour.)  Ses  feuilles ,  blanchâtres,  iuifan* 
tes ,  d*une  longue  durée ,  font  employées  par  le» 
indigènes  pour  former  des  cloifoDS  dans  leurs 
habitations* 
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6.  Baquois  candélabre.  Pandanus  candelairum, 
Pal.-Beauv. 

Pandsnus  foliis  margîne  dorfoque  fsrrato^fpînofis ^ 
eaudicis  ramis  ereâis.  Pal.-Beauv.  Flor.  d'Ovare  , 
pag.  37.  cab.  21. 

-  Les  racines  font  membraneufes,  hors  de  la  terrej 
les  tiges  nues,  rameufes;  les  rameaux  dans  une 
direâion  horizontale  ,  redreffis  vers  leur  extré- 
mité ;  les  feuilles  imbriquées ,  vaginales  à  leur 
bafe  ,  d'un  vert-glauque  j  longues ,  enfiformes , 
très-aigues ,  denrées  en  fcie ,  tant  fur  leur  dos  que 
fur  leurs  bords  ;  placées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ^  qui  fe  rt lèvent  comme  les  branches  d'un 
luftre.  Les  fleurs  font  blanches  ^  d'une  odeur 
fuave.  réunies  en  têtes  axiHaires  ^  fefliles  \  le  fpa« 
dice  des  fleurs  mâles  oblong  ^  les  drupes  â  une 
feule  loge. 

Cette  plante  croit  fur  Us  bords  du  fleuve  For- 
mofe^  ï  peu  de  dîftance  d'Agatbon  en  Afrique.  ^ 
(Pii/.-Bwtfv.) 

7.  Baquois  à  femences  purpurines.  Pandanus 
purpurafcens.  Pet.-Th. 

Pandanus  capituiis  foihariis  ,  dependentibus  ;  nu- 
cihus  difpermis  ,  apict  obtuse  pyramidatis  }  fligmati' 
iusglahris.  Pet.^Th.  Journ.  Bot.  i.  pag.  44. 

Cet  arbre  ne  s'élève  qu'à  une  vingtaine  de  pieds. 
Ses  tètes  ont  trois  à  quatre  pouces  de  dtjmëcre. 
Elles  font  folitaires»  pendantes;  lesftigmates  gla- 
bres; les  noix  qui  les  compofentj  en  pyramide 
bbtufe  â  leur  fomniet ,  ne  contiennent  que  deux 
graines.  Elles  font  de  couleur  purpurine.  Il  croit 
a  rile-de-France.  T>  (^Pa.-Th.) 

8.  Baquois  cultivé.  Pandanus  fativus.  Petit* 
Thouars. 

Pandanus  capituiis  folitariis  ^  cemuis  ;  nucihus 
polyfpermis  ,  apicc  pyramidatis  ;  fiigmatibus  gia» 
bris,  Pet.-Th.  Journ.  Bot.  1.  pag.  44. 

Cette  efpèce  eft  remarouable  par  fa  belle  forme 
pyramidale  ;  elle  s'élève  a  cinquante  ou  foixante 

Sieds.  Ses  têtes  de  fruits ,  folitaires  j  penchées  « 
e  forme  pyramidale  ^  ont  jufqu'à  un  pied  de  dia- 
mètre. Les  feuilles  font  longues  de  fix  pieds  dans 
leur  jeunefle»  fur  quatre  pouces  de  large;  mais 
elles  diminuent  dans  l-s  plantes  adultes.  Les  noix» 
pyramidales  à  leur  fommet ,  contiennent  plufi^urs 
femences.  Les  ftigmates  font  glabres.  On  la  cul- 
.  tive  dans  prefque  toutes  les  habitations  à  lile-  ie- 
France.  Ses  teuilles  font  les  plus  propres  à  faire 
des  nattes  ou  des  facs.  Depuis  quelques  années 
on  l'a  tranfportée  dans  les  colonies  des  Antilles j 
'  où  elle  a  très-bien  réufli. 

Cette  plante  efi  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  1> 
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9.  Baquois  marron.  Pandanus  dhipaatu.  Perft- 
Thouars. 

Pandanus  capitu/is  folitariis  ,  refiexis  ;  nMcibuspo- 
lyfpermis  ,  externe  carnojis  ,  apict  obtush  pyramida^ 
tis  ;  fiigmatibus  fuberofii.  Petit- Thouars»  Journ. 
Bot.  I.  pag.  4f. 

Cet  arbre  eft  de  moyenne  taille  ;  fa  tige  garnie  ^ 
à  la  bafe«  de  racines  extérieures;  fes  feuilles  très* 
grandes  1  fes  têtes  de  fruits  folitaires  «  rabattues  » 
affez  grofleSj  formant  un  fphéroïde  aplati  à  l'épo- 
que de  la  maturité  ;  les  noix  obtufes ,  pyramidales 
à  leur  fommet ,  charnue^  à  leur  fuperncie^  d'une 
faveur  défagréable  ;  Us  fligmates  fubéreux. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois  de  i'Ile^e^ 
France,  b 

10.  Baquois  maritime.  Pandanus  ntarîtimmâ. 
Petit-Thouars. 

Pandanus  c-  pitulis  folitariis ,  cemuis  ;  nuciius  po^ 
lyfpermis  }  fiigmatibus  difcretis ,  fubdigitatis,  Petit- 

Thouars^  Jourli..Bot.  1.  pag.  4;. 

< 

Cet  arbre  fe  fait  remarquer  fur  les  bords  de  la 
mer  des  deux  lies  de  France  &  de  Bourbon  «  par 
fa  belle  forme  pyramidale.  Il  eft  d'une  élévation 
méviiocre.  Sa  tige  eft  garnie ,  à  fa  bafe»  de  racines 
extérieures.  Ses  fruits  font  oblongs»  folitaircs, 
inclinés  ;  les  ftigmaces  prefque  digités;  les  noix 
plus  grêles  que  dans  le  pandanus  Jativus.  Elles  ren- 
ferment plufieurs  femences. 

11.  Baquois  élé^Sint.  Pandanus  eleganJ.PMi* 
Thouars. 

Pandanus  capituiis  folitariis  ,  cemuis  y  mucibus 
paucis,  polyfpermis  ^  apict  pyramidatis.  Pet.-Th. 
Journ.  Bot.  i.  pag.  46, 

Cet  arbre  s'élève  à  peine  a  la  hauteur  de  vingt 
pieds.  Sa  cime  eft  bien  garnie  ;  ce  qui  loi  donne 
un  afpeâ  élégant.  Ses  têtes  de  fruits  font  folirai- 
res^  inclinées  ,  compofées  d'une  vingtaine  de  noix 
pyramidales  à  leur  fommet ,  contenant  plufieocs 
femences.  Il  eft  commun  fur  le  bord  des  rivières 
de  rile  Bourbon. 

11.  Baquois  enfiforme.  Pandanus  euj^oiius. 
Pet.-Th. 

Pandanus  capituiis  folitariis  ,  ere3is  »  fiJUibms  ; 
nucibus  paucis  ,  difpermis  j  acuti pyramidatis.  Petit* 
Thouars^  Jouni.  Bot.  i.  pag.  46. 

Le  tronc  de  cette  plante  eft  mince  »  &  ne  s'é- 
lève qu'à  huit  ou  dix  pieds;  il  eft  foutenu  en  bas 
par  des  racines  extérieures  fouvent  très-longues. 
La  cime  eft  étalée.  Ses  feuilles  ont  i  peine  un  DÎed 
de  long  «  fur  deux  pouces  de  larg«*  ;  elles  font  a'un 
vert-jaunâtre  très-gai.  Ses  têtes  de  fruits  font  fef* 
files,  folitaires»  redrefléesi  fes  ooix  peu  nonr» 

breufcs  « 
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breufes  ^  pjrramsdales  »  aiguës.  EQes  ne  contien- 
oent  que  deux  femeoces. 

Cette  pbnte  croie  dans  les  marais  de  Mada- 
gafcafj  près  da rivage  de  la  mer.  Jy  {Pet, -Th.) 

1$.  Baquois  redreCTé.  PtMdanus  irigcns.  Petic- 
Thouars. 

Pandamts  ^MpituUs  Jbêiianis  ,  pedunculatis  {  nuci" 
hui  monajptrmis^  apice  pyramidûùs.  Pet*-Th.  Journ. 
Boc.  I.  pag.  46. 

II  forme  un  petit  arbre  d'uneyingtaine  de  pieds^ 
pyramidal.  Les  feuilles  ont  un  pied  de  long ,  fur 
neuf  â  dix  lignes  de  large  vers  le  milieu.  Les  têtes 
de  fruits  font  folitaires  ,  pédônculées.  Les  noix  • 
pyramidales  à  leur  fommet  ^  ne  contiennent  qu'une 
fcule  femence,  dont  les  rats  font  très*frîands.  Il 
croit  dans  les  forêts  élevées  de  ille  Bourbon.^ 

r4.  Baquois  fphéroïde.  Pandanus Jph4roîd€us, 
Pet.-Th. 

Pandanus  capituiU  folitariU  ,  fgffUihs  ;  nucibus 
monofptrmu^  apicepianis.  Pet.-Th.  Joum.  Bot.  i. 
pag.  46. 

La  cime  de  cène  efpèce  eft  ramaflée  ;  les  feuilles 
afHz  grandes,  de  couleur  glauque.  Les  têtes  de 
fruits  font  fel&les ,  anondiea  ,  &  refient  envelop- 
pées dans  les  feuilles  3  elles  ont  cinq  i  fix  pouces 
de  diamètre.  Les  noix\,  planes  à  leur  fommet ,  ne 
renferment  qu'une  feuSe  femence.  Elle  croit  dans 
les  endroits  marécageux  de  l'intérieur  de  l'Ile-de- 
France.  T> 

ij.  Baquois  conique.  Pandanus  conoideus, 
Pet.-Th. 

Pandanus  capital  Jhlttanis  ,  ccmuis  ;  nucihus 
monofpermîs,  apice  pyramidads.  Pet. -Th.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  47. 

C'eft  tm  arbre  de  quinze  â  vingt  pieds  «  pyra- 
midal. Ses  feuilles  font  alongées  5  les  têtes  de  fleurs 
folitaires ,  réfléchies  5  les  noix  pyramidales  î  leur 
fommet^  à  une  feule  femence.  11  croit  â  l'ile-de- 
France.  |> 

16.  Baquois  pygmée.  Pandanus  pygmeus,  Pe- 
tic-Tbouars. 

Pandanus  caphulis  racemofis  ,  ere3!s  ;  nucîbus 
monofptrmh  ,  apice  pyramidaiis.  Pet.-Th.  Journ. 

Bot.  1.  pag.  46. 

Cette  efpèce  ne  s'élève  pas  ï  plus  de  dix  pieds. 
Sa  cime  eft  étalée,  très-garnie  de  fc^uilles»  qui  ont 
à  peine  fix  pouces  de  long^  fur  fix  à  neuf  lignés  de 
large.  Ses  fruits  ne  font  pas  plus  gros  qu'une  noix  « 
ayant  i  peine  un  pouce  de  diamètre  \  ils  font  ra- 
fuailés  j  au  nombre  de  cinq  ou  fix  ^  en  grappes 
droites.  Les  noix  font  monofpermés  ^  pyramidales 
à  leur  fomti>et.  Elte  croît  à  Madagafçar.  D 
Botanique,  SuppUnuntn  Tome  /• 
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17.  Baquois  comeftible.  Pandanus  edulis*  Pe- 
tit-Thouars. 

Pandanus  capîtulîs  oblongis  »  racemofis  ^  ereSis  / 
nucihus  monofpermis  ^  apice  planis.  Pet.*Th.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  47. 

Le  tronc  de  cet  arbre  a  plus  de  fix  pouces  de 
diamètre  »  mais  il  s'élève  à  peine  à  dix  pieds  )  il 
foutient  une  cime  étalée  en  parafol  »  de  douze, 
pieds  au  moins  de  diamètre.  Ses  fruits  viennent 
en  grappes  s  ils  font  oblongs  6c  plats  d'un  côté  ; 
fes  noix  monofpermés;  elles  deviennent  charrues 
en  mûriffant.  Leur  pulpe  eft  très-douce  >  &  les  na« 
turels  de  Madagafcar  les  fucent  volontiers. 

Cette  plante  croit  à  l'île  de  Madagafcar.  1> 
(Pet.'Th.) 

18.  Baquois  globuleux.  Pandanus  glohuliferus, 
Pet.-Th. 

Pandanus  capitaiis  folitariis ,  glohofis ,  fejfiUbus  ; 
nue f bus  monofpermis  ,  apice  plaids,  Pet.-Th.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  47. 

Cet  aibre  s'élève  à  peine  ï  fix  pieds.  Sa  cime 
eft  élégamment  ramafleej  fes  fruits  fphériques^ 
femblables  >  pour  la  forme  &  le  volume ,  i  un  bou- 
let de  canon  de  fit.  Ses  feuilles  ont  un  pied  en^ 
viron  de  long  ,  fur  neuf  lignes  de  large ,  garnies 
de  petites  épines  molles.  Les  noix  font  planes  à 
leur  fommet  3  elles  ne  contiennent  qu'une  (euler 
femence. 

Cet  arbre  croît  i  l'Ile-de-France.  1> 

.19.  Baquois  hérifte.  P^indanUs  muîieatms.  Pe^ 
tit-Thouars. 

Pandanus  capitulis  folitariis  ,  conicis  ^  cemuîs  ^ 
nucibus  monofpermis  ,  apice  plants  j  fpinis  armatisé 
P<;t.'-l'h.  Journ.  bot.  i.  pag.  48. 

^  Cet  arbre  s'élève  à  trente  pieds  environ.  Sa 
cime  forme  une  belle  pyramide.  Ses  feuilles  font 
oblongues  %  fes  fruits  coniques  ^  folitaires  j  ils  pen- 
dent far  de  longs  pédoncules.  Les  noix  qui  les 
compcfent,  font  remarquables  par  cinq  ou  fix  épi« 
nés  implantées  fur  Icfoniniet»  ôc  convergentes  vers 
les  fiigmates  qu'elles  entourent.  Les  femences 
font  folitaires. 

Il  croit  a  Madagafcar  ^  dans  les  marais.  ^ 

20.  Baquois  des  marais.  Pandanus  palufirîs^ 
Pet.-Th. 

Pandanus  capitulis  folitariis  ;  nucihus  polyfper^ 
mis ,  digitatis.  Pet.-Jh.  Journ.  Bot.  i .  pag.  48. 

Son  tronc  eft  élevé  de  dix  i  douze  pieds  s  il 
porte  une  cime  difiFufe.  Les  feuilles  font  trèsgran* 
des.  H  fort  du  rronc  &  même  des  rameaux  3  de% 
racines  qui  .defcendent  jufqu'à  terre.  Le  fruit  eft 
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très-^ros ,  folîuire  (  les  noix  dont  il  eft  compefis  « 
font  divifées  jurqu*à  leur  bafe  en  plufieitfs  lobes  s 
elles  renferment  plufieurs  femences. 

C«c  arbre  croit  dans  les  parties  marécageufes 
de  l'intérieur  de  riIe-de-France.  T)  {Pn.-Tk.) 

*  Pand«nus  (obelHicAs)^  fruWpcàù^nt  i^nctâ; 
fi}lus4erminaitl>us  ^  maximiSy  Imeralihus  ^  nunimit, 
Pec.-Th.  lourn.  Bot.  i.  pag.  49. 

Quoique  la  fruâiScacion  de  eette  plante  n'ait 
pas  été  oblervée ,  elle  parolt  une  efpcce  très-dif- 
tindb  par  foo  port.  De  loin  elle  preftnte  rafpeû 
d'un  obélirque  «  s'élevant  à  cinquante  ou  foixante 
pieds  ^  fur  un  diamètre  de  trois  pieds  vers  le  bas. 
Cet  urbrc  fifig«lier  croit  dans  tes  marais  ks  plus 
profonds  de  Madagafcar.  T>  (  Pw.-rA.) 

^  Pandkfiiàs  {tiudus),  capUaHs  folitanis  ^  de- 
ptndintiùus  i  nucibus  polyfpermis  ,  apice  obtusk  py» 
ramidatis  ;  fiigmatibus  jubcrofis.  Pet. -Th.  Jouxn. 
Bot.  I.  p^g.  45. 

Cet  arbre  reflemble  beaucoup  au  pandanus  fi- 
tîvus  i  il  en  diifere  en  ce  qu'il  n'a  point  de  racines 
extérieures.  11  croie  dans  les  mèmts  lieux. 

BARACOCEA.  On  trouve  fons  cetiom  ,  dans 
Céfalpin  ^  l'abricotier  à  noyau  doux. 

BAR ALOU  ^  BAROULOU  :  iioms  caraïbes  du 
Dahner. 

BAR  AM  AREC  A  :nom  malabareiduMisi  Geibne  j 
dolUhos  enRformis  Linn.j  figuré  dans  Vnortus  ma" 
litimricus ,  S  j  f  ag.  9f  »  cab.  44.  (  f^^^yti  Do  tic.  ) 

BARBACÈNE  du  Bréfi).  Barèacenia  brafilitnfis, 
Vandelfi,  in  Koem.  1.  pag.  98.  tab.  6.  fig.  9.  — 
Hl.  Gen.  cab.  iji.  —  wiild.  Spec.  Plant,  a.  pag. 

Cs  genre  de  plantes ,  établi  par  Vandelli  ^  eft 
encore  pen  connu.  Il  ne  parle  ni  do  caraâèr«e  des 
ùges  &:  desifeuHKes,  ni  de  la  fitaatîonde  l'ovaire  1 
ce  qui  pourroit  déterminer  l'affinité  de  ce  genre 
avec  les  falicaires  fi  l'ovaire  éeoit  fiipérîeiir  ^  avec 
les  onagres  s'il  écoit  inférieur  j  d'après  Vobfervft- 
tjon  de  M.  de  Juffieu. 

Le  caraâère  effentjel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caiice  à  J$x  dents  ;  fix  pétaUs  y  fix  fiiamens 
élargis ,  dentés  au  fommet  y  un  fiylt  ;  une  <affuU 
gianduleufe  y  à  trois  valves  polyfptrmes.    ' 

Ceue  plante  a  un  grand  calice  renflé  ^  d'une 
feule  pièce ,  divifi  i  fon  limbe  en  fix  parties  >  cou- 
vert extérieurement  de  poils  termines  par  de  pe- 
tites glandes*  Les  pétales  «  au  nombre  île  fix»  pt- 
roîffent atuchés  â  l'orifice  du  calice»  aiofi^iie  les 
épmines  en  même  nombre  i  les  fiknens  élargis  > 
dentés  à  leur  (onmeti  les  aotbères  appU^ués  iiir 
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les  côcés  4ks  ^amcnir  L'ovaiie ,  fiirmonU  d^iits 
flyle  &  d'un  ftigmate  en  mafliie,  devient iLse  cap* 
fuie  alongée  «  à  trois  yalves^  rcnfcrnont  un  grai.d 
nombre  de  femences. 

Cette  plante  croit  au  Bréfil. 

6  ARE  A  JOU  :  nom  languedocien  de  la  joubirb* 
^dinaiie  ^fimptrvivum  tââarum  Ltno. 

BARBARÉEotf  HERBEDE  SAINTE-BARBE^ 
efpèce  de  vélar*  eryjimifm  b^rbarea  Linn. 

BARBASCO.  On  lit  dans  le  Recueil  des  voys^tr^ 
qu'à  Guayjquil,  furies  côtesduPéfOu«  les  pécheurs 
enivrent  te  poi0bn  avec  le  fuc  d'une  plante  de  ce 
nom ,  &  qu'ils  la  mêlent  au(C  dans  Uurs  amorces 
après  l'avoir  mâ.hée.  Il  eft  ptobible  que  ceue 
piante  eft  une  efpèce  du  genre  molène  »  veriafcum 
Linn.  ^  que  l'on  coinoit  comme  joutflam  de  la 
même  vertu  enivrante  ,  propre  à  toute  la  faInûJe 
des  folanëes ,  dont  ce  genre  fait  partie.  L'on  a 
d'autant  plus  lieu  d'être  fondé  dans  cette  opinion^ 
que  le  nom  barvafco  eft  doiNié .  4aos  les  Antilles , 
2\ijaquinia^  efpèce  d'arbriffeau  dont  les  iÎMiillcS 
font  également  enivrantes  Se  «employées  pour  pren- 
dre le  poiiTou.  Il  paroit  encore  évident  que  ce  nom 
eft  dérivé  du  latin  verbafium.  {Jujfi) 

BARBE  DE  BOUC  :  nom  vulgaire  du  làlfifis 
fanvage  ,  traduit  du  tragopogon ,  qui  eft  le  nom 
latin  du  genre.  Dans  quelques  lieux  auiS  la  cU« 
vaire  coTalloïde  porte  ce  nonu 

BARBE  DE  CAPUCIN.  On  nomme  ainfi  la 
chicorée  fauvage  (  cichorlum  intybus  Linn.  )  que 
l'on  met  l'hiver  dans  des  caves«  &  qui^  plantée  Uxt 
couches  ou  enfoncée  dans  des  trous  pratiqués 
fiir  les <&tés  d'un  tonneau  rempK  de  terre  j  pooflTe 
des  jets  alongés  &  blancs  que  l'on  coope  ^  6c 
auxquels  fuccèdem  de  nouveaux  fets*  On  les  «unge 
en  falade.  Ils  ont  un  petit  degré  d'amertune  qui 
n'eft  pas  défagréahle*  On  donne  auffi  ce  nom  à  la 
nigelle  de  Damas ,  donc  la  fleur  eft  entouxee 
d'un  invblucre  très-découpé»  &  au  lickm  badsiLs 
Linn. 

BARBE  DE  CHÈVRE  j  traduâioo  éM  mots 
latins  barba  eaprs,  Bc^runcus  ,  ce  dernier  dérivé  du 
grec  eryngos  «  oui  fignifie  la  même  chofe.  Tourne- 
fort  fc  fes  prédéceffeurs  défignoient»  par  le  nom 
barba  capra ,  une  plante  réunie  depuis  par  Linné 
au  pttrt/pinui , ipii  eftleyp/nM «nmou Lion. 

BARBE  DE  DIEU.  C'eft  00  hubon  ^  «mta* 

PQgon* 

BARBE  ESPAGNOLE  :  nom  vnlgaiie  do  tii- 
landfia  ufndda  Uaau ,  car«gate  »  n^.  10  •  dont  les 
tigesj  loiigues^filamenseiiliis^  diterfesncm  encre- 
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hcées&coovertes  d'un  duvetgrifâtieypréfentent 
la  forme  d'une  barbe  qui  pend  aux  arbres  îîir  lef- 
quels  croit  cette  plante  :  de  là  le  non  de  iarhe  efpa- 
gnoU ,  donné  à  cettç  plante  par  les  Créoles  des 
Antilles.  Ses  fibres  ^ligneufesj  noires ,  font  dures» 
&  ont  un  peu  la  con&fiance  du  crin.  Elle  croit  fi 
abondamment  fur  les  arbres  t  qu'elle  les  couvre 
quelquefois  en  entier.  On  en  fait  peu  d'ufage  dans 
les  Antilles^  quoique  »  comme  le  dit  Nicholfon^ 
on  pqiflè  employer  fes  fibres  dépouillées  de  leur 
écorce  pour  faire  des  fommiers  &  des  meubles.  Les 
Américains^  peuple  encore  nouveau  «  &  oui  met- 
tent tout  i  profit ,  fe  fervent  en  effet  de  cette 
plante  ^  qui  croit  abondanmient  dans  les  États  du 
Sud  j  pour  ces  oCages  &pour  rembourrer  des  chai- 
fes  &  des  fauteuils  ;  mais  fes  fibres  n'ont  pas  aflfez 
de  confiftance  pour  être  d'une  longue  durée  ;  elles 
ve  tardent  pas  i  fe  rompre  &  à  fe  brifer.  Dabord 
elles  fe  ramaffent  par  pelotons  j  qui  rendent  fort 
ciéfagréables les  meubles  ainfi  compofés^  Scelles 
fîniiTent  par  fe  broyer  &  fe  réduire  en  pouifière  \ 
ce  qui-,  en  mettant  les  meubles  hors  de  fervice^ 
occafionne  uo  nouveau  défagrément.  On  peut 
mettre  au  rang  de  ces  meubles  les  lits  de  plumes 
&  matelas  que  l'on  fait  ^  dans  l'Amérique  Septen- 
trionale •  avec  l^  duvet  de  la  mafTette  ou  typka. 
(  Pal.-Btauv.  ) 

BARBE  DE  JUPITER.  C'eft  le  barba  Javis  de 
Dalechamp  &  dé  Tonrnefort  ^  que  Linné  a  tranf- 
porté  dans  fon  genre  anthjllis,  Lesdiverfes  efpèces 
de  barba  Jovis  font  de  petits  arbriflfeaux  à  feuillage 
foyeux  &  argenté.  (  Voyti  Akthyllise.) 

BARBE  DE  MOINE.  On  trouve  fous  ce  nom^ 
dans  les  plantes  ufuelles  de  Chomel  ^  la  cufcute 
ordinaire. 

BARBE  DE  RENARD.  On  donne  ce  nom  au 
tragjcantka  de  Tournefort  ^  connu  auffi  fous  ceux 
d'épine  de  bouc  ^  d'adragant^  &  que  Linné  a 
réuni  au  genre  afiragale. 

BARBEAU.  (  rcyrîBtuET  iL  Centaurée.) 

BARBES ,  CARMAS  :  noms  arabes  de'  Tyeufe 
ou  cfaéne-vert  ^  félon  Dalechamp. 

BARBEUIA.  Pet.-Th.  Gen.  nov.  Madagafc. 
A^.  i8»  Genre  de  plantes  dicotylédones  j  à  fleurs 
incomplètes  j  dont  la  famille  n'eft  pas  encore  dé- 
temitnée,  qui  paroit  avoir  quelques  rapports  avec 
les  prackia.  Il  a  été  dédié  par  M.  du  Petir*Thouars 
a  Barbeu  du  Bouig^  auteur  d'une  Flore  parifienne» 
fous  le  titre  de  Botanifie  franfais.  Cegenre  a  pour 
caraâère  effentiel  : 

Un  calice  a  cinq  dUoupurês  profondes  ;  uwe  d'elles 
concave  ,  membraneufe  ;  point  de  corolle  ;  des  itami" 
Mes  nombreufes  ;  les  filam^ns  courts  ^  aplatis  ^  inférés 
au  fond  dueatiti}  lesaathins  çbhngues^  faghties; 
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wl  otaîre  l'bre  ;  diux  ftyles  courts  ,  épais ,  heriffes  : 
une  cap  fuie  à  deux  lohes ,  à  deux  loges  ;  chaque  loge  ne 
conuuant  qu  une  feule  fetnence  À  dsmi  arillée» 

Ce  genre  renferme  des  arbuftes  foîbles ,  far- 
menteux  ^  s*attacbant  aux  plantes  qui  les  avoifi- 
nent.  Leurs  rameaux  font  grêles»  flexibles  s  les 
feuilles  alternes  ^  pétiolées ,  ovales  ,  oblongoes^ 
très-glabres  J  d'une  couleur  lugubre  j  les  fleurs 
fafciculées;  le  pédoncule  commun  court  >  alongé^ 
comprimé. 

Ces  plantes  croiflent  i  Tile  de  Madagafcar. 

BARBIFÈRE.  Barbiferus.  {Voyei  Barbulb. 
1 ,  SuppL  ) 

^k^J&OH.Andropogon.  Ce  genre,  d'après  Texi* 
men  des  efpèces  dont  il  étoit  d'abord  compofé ,  a 
donné  lieu  à  la  formation  de  quelques  autres  genr 
res.  Les  anthifUria  ont  déjà  été  mentionnés  dans 
ce  Supplément,  Plufleurs  efpèces  d'andropogon  y 
ont  été  rapportées  ;  d'autres  feront  rappelées  dans 
le  genre  cnioris  j  auquel  appartiennent  les  andr^' 
pogon  "barbatum  ^^  provinciale  ^^  fafciculatum  j  £rt« 

Espèces. 

^  FUurs  difpofées  en  unfeulépi  ou  enpanicule^ 

1.  Barbon  cariqueux,  n^.  i.  Andropogon  cari-- 
cofum.  Linn.  — Thunb.  Flor.  jap.  59. 

2.  Barbon  denté.  Andropogon  firratum,  Retx. 

Andropogon  fpicâ Jtmpitçi  s  imbricatâ  ;  feriebuj  bl^ 
nisfiorum  ariflaiis  feffilium  ,  binis  muticis  pedicêll^" 
torum;  caliciius  univaivibus,  Retz.  Obf.  5.  p.  ll« 
—  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  90}. 

Ses  tiges  font  filiformes ,  rameufes  ^  kautes  d'un 
pied ,  velues  à  leurs  articulations i  les  feoilles  Kf« 
fjpSj  linéaires  s  le  pédoncule  alongé,  prefque  ca* 
pillaÎTe«  foutenant  un  épi  fimple  ,  folitaîre  ^  long 
d'un  pouce  &  demi ,  chargé  de  fleurs  ferrées 3  diC- 
pcfées  fur  quatre  rangs,  dont  deux,  du  même 
côté>  contiennent  des  fleurs  feiTiles  ,  furmoncées 
<i'une  arête;  les  autres  pédicellées,  fins  arête. 
Les  calices  n'ont  qu'une  feule  valve  ovale ,  ob« 
tufe ,  verdàtre  ,  ciliée  ^  ftriée  ;  la  corole  à  deux 
valves  lancéolées;  Tiaténeure  en  carène.  Dans  les 
fleurs  femelles  ^  l'ovaire  eft  ovale  «  comprimé  i 
l'arête  torfe  ,  brune  j  along^e,  inférée  i  ja  bafe 
de  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Bengale  j  fur  le  bord  des 
fleuves.  ^  (R^r^.) 

}.  Barbon  cbevela.  Andropogçn  crinitunu 
Thunb. 

Andropogon  fpicâ  foiuarià ,  kirfutâi  driftis  nudis, 
geniculatis^  longîjfimis,  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  40. 
'  tab.  7. 

Dddd  1 
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D'une  touffe  de  racines  filî Formes  s'ëlèvêni  pla-  \ 
iieurs  tiges  fimpie^ou  rameufes ,  droites  ^  articu-  | 
)ées  j  capillaires  à  leur  partie  fopérreure  »  longues 
de  huit  à  dix  pouces  s  les  rameaux  alternes  j,  quel- 
quefois  raminés  ;  les  feuilles  glabres  ^  entières , 
longues  de  trois  à  quatre  pouces^  velues  aux  arci- 
cuUcionss  les  épis  folitaires «  rarement  géminés, 
linéaires^  longs  d'un  pouce  5  le  rachis  couvert,  à 
l'infertion  de  chaque  fleur,  de  poils  blancs,  courts, 
étoiles.  Les  valves  calicinales  font  glabres  ;  les 
arêtes  Réniculëes  à  leur  bafe ,  divergentes,  beau- 
coup plus  longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ^  (  Tkuni.  ) 

4.  Barbon  ftrié.  Andropogon  ftnatum.Wûld. 

Andropogon  fpicâ  fimplici ,  fionèus  gtminatis  ; 
hêrmaplûrodito  fijjilit  ariftato  ;  mafculo  ptdictUato  , 
valvulâ  caiieisixttriore  Re/vo/3.Willd.Spec.  Plant. 
4.  pag.  CK>5«  —  Klein,  in  Litt. 

Ses  racines  font  dures ,  prefqae  ligneufes  i  les 
tiges  hautes  d'un  pied  ou  a 'un  pied  &  demi ,  ra- 
meufes  à  leur  bafe ,  afcendantes^  les  feuilles  ela^ 
bres,  fermes  ,  (triées  ;  les  gaines  barbues  â  leur 
orifice  s  les  épis  folitaires,  terminaux ,  longs  d'un 
pouce  &  demi  s  les  fleurs  géminées  s  les  herma- 
phrodites feflilet.  La  valve  extérieure  do  calice 
acuminée,  ciliée  à  fes  bords  «  à  trois  ou  cinq  ner- 
vures î  l'intérieure  membraneufej  la  corolle  mem- 
braneufe  ;  Une  arête  gfabre,  géniculée ,  s'élevant 
de  la  bafe  de  l'ovaire^  beaucoup  plus  longue  que 
là  corolle  $  les  fleurs  mâles,  pédicellées  $  les  pé- 
'dicelles  comprimés  &  ciliés  i  les  arêtes  droites, 
'  terminales. 

Cette  planté  croit  au  Malabar,  if  (  U^illd.  ) 

^     f.' Bar  BON  d'Allioni.  Andropogon  AUioniL 
*DeCJifid. 
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Andropogon  fpicâ  folie arîd  ,.  ertSd  ,  ttrminali  y 
fofcuUs  geminis  ,  hïnc  mafculis  .glahris  ,  muticis  , 
indt  fimincis  puhtfcentihus  ,  longe  arifiatis  /  arifiis 
villofis  ,  contortis,  Decand.  Flor.  franc.  )•  pag.  97, 
&  Synopf.  n^  1691.  —  Willden.  Spec.  Plant.  4. 

pag.  5KH- 

Andropogon  contonum.  Allioni ,  Flor.  pedem. 
n*.  2177.  tab.  91.  fî%.  4.  —  Desfont.  Flor.  atlant. 
1.  pag.  }77.  {  Exclu f  jynon.  )  *-Lam.  Dift.  n*.  1, 
&  III.  tab.  540.  fig.  }. 

Cette  efpèce,  facile  â  confondre  avec  Yandropo- 
gon  contonum ,  en  diflTère  par  (es  fleurs  plus  réguliè- 
rement difpofées  fur  deux  rangv ,  par  Tes  arêtes  plus 
velues  'f  par  les  valves  des  fleurs  miles ,  (Cabres  , 
fans  poils  tuberculeux.  Les  tiges  font  droites,  ra- 
mifiées a  leurs  articulations  \  les  feuilles  longues , 
un  peu  rudes  »  droites,  pliées  fur  leur  nervure* 
d'un  vert-glauque  ,  glabres  ou  parfemées  >  vers 
kur  bafe  ^  de  quelques  poils  épars  ^  une  toufiEe  de 
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poils  très-courts  à  Pentrée  de  leur  gaine  ;  les  hfÀ 
folitaires,  comprimés  \  les  fleurs  femles,  dirpofeet 
deux  à  deux,  garnies,  i  leur  bafe,  d'une  touffe  de 
poils  roux  ,  difpofées  deuï  ideux ,  de  ttlle  forte 

Sue  toutes  les  femelles  font  d'un  coté,  8e  les  mâles 
e  Taucre  i  \i%  valves  des  fleurs  mâles  gUbres,  ob- 
tufess  celles  des  femelles  brunes,  coriaces,  cou- 
vertes de  petits  poils  roux ,  terminées  par  une 
longue  arête  velue.  Ces  arêtes  fe  tortillent  les 
unes  avec  les  autres ,  de  nanière  à  ne  former 
qu'un  feul  faifceau. 

Cette  plante  croit  en  Iulie,  dons  le  Piémouc, 
en  Barbarie.^  (^-Z) 

é.  Barbon  à  épis  tors.  Andropogon  contonm, 
Linn.  Non  Lam. 

Cette  phnte  ,  originaire  de  Tlnde,  a  été  con- 
fondue avec  Tefpèce  précédente  ,  qui^  croît  en 
Europe.  On  a  vu  précédemment  en  quoi  ces  dcjt 
plantes  diffèrent.  Celle-ci  cft  furrout  remarquable 
par  les  valves  de  fes  calices ,  munies  de  loi^s  potb 
fii)S  ,  blancs ,  horizontaux,  {f^.f) 

7.  Barbon  i  fleurs  divergentes,  n*.  j.  And^^ 

pogon  divaricatmm*  Lion.  —  Lam« 

8.  Barbon  paniculé ,  n*,  ^.  Andropogon ^^UUt, 
Linn.  —  Lam.  III.  tab.  840.  fig.  1  • 

Andropogon  p0nicuJé  ramis  UxU  ,  irions  ;  foj- 
culis  laftraiibus  mafculis  »  intermedio  Aennapnio' 
dito  ,  anfi^o  ,*  nrifiâ  fiofculo  fmo  mullà  longhm, 
Hort.  Cram.  2.  pag.  i.  tab.  1. 

9*  Barbon  aciculaire.  Andropogon  acicuUrt, 
Retz. 

Andropogon  panicnlâ  Jtmplici  ,  coarBata  i  r*tr.  s 
apicc  trifioris i  fiort  intcrmcdio  fcminto  tffjfii  j  tff'^' 
ari/iato ,  àa/t  haràatoj  majculis  pedictUaiis,  mhtL't , 
fuùulatis.  Willd«  Spec.  Plant.  4.  pag.  906.  — Reu. 
Obferv.  ; .  pag.  12. 

Gramtn  acicutatuwu  Rumph.  Amb.  6.  pag.  i). 
tab.  5.  fig.  I. 

Rapprochée  de  la  précédente  par  fen  port,  At 
s'en  diftingue  par  fes  fleurs  plus  petites ,  par  !» 
panicuk's  plus  (errées  f  les  ramificittons  terminées 
par  trois  fleurs  ;  celle  du  milieu  femelle ,  feAJl;, 
▼élue  â  la  bafe  ,  munie  d'une  arête  i  les  fleurs 
mâles  pédkellées ,  fubulées  ,muti({ues  >  les  (eui  >e^ 
courtes»  un  peu  denciculées ,  mais  point  ciliets  i 
leurs  bords  i  les  gaines  garnies  de  cÙsfettlemtflù 
leur  orifice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  acr 
Uein  ftériles.  if 

Okfêrvations»  ^J andropogon  nutwns  &  Vén&n' 
pogon  quadrivaivt  LiiiD.  font  U  mênae  plaBte ,  ^ 
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appartiennent  aux  amkijiria,  (  Fo/ei  Anthîftlrh 

ciliata  ^  SuppL) 

TO.  Barbok  rofeau.  Andropogon  amndinaceus, 
WiUd. 

Andropogon  panicu/â  ramo/a ,  nuîante  ;  fions  ter- 
nis  ,  hirmaphrodito  arîfiuto  bafi ,  pedicellatifqut  bar» 
bâtis  ,•  mafcuiis  Uteraiibus  mutUis.  Willden.  Spec. 
Pianc.  4.  pag.  906. 

Cette  plante  eft  très -ëlevée,  &  reflemble  par 
fon  port  a  un  rofeau.  S^s  feuilles  fupérieures  font 
longues  de  deux  pieds,  larges  d'un .  pouce  ;  les 
g  în-s  glabres,  ftriées s  l'orifice  muni  d'une  mena* 
b)  aiie  barbue  ;  la  panicule  rameufe  ,  inclinée  , 
longue  d'un  pied  ;  les  fleurs  rapprochées  au  nom- 
bre de  trois  i  deux  mâles  latérales  ,  lancéolées  , 
mutiqiies,  foutenues  pat  des  péditelles  pileux }  la 
fteur  hermaphrodite»  dont  la  valve  extérieure  du 
calice  eft  plus  grande j  tridentée, ciliée ,  parfemée 
cîe  poils  epars,  barbue  i  fa  bafe;  la  valve  înté- 
lirureaiguè  ;  la  corolle  pourvue  à  fabafe  d'une 
aréce  torfe,  plus  longue  que  la  fleur. 

TT.  Barbon  avénacé.  Andropogon  avenaceum. 
Mie  h. 

Andropogon  folus  afperts  vagîaîfque  glabrls  ;  pa- 
n'Ciià  nudà  »  Jubpyramidaùm  oblongâ  ,  muiiifiora  ; 
fioribus  rufefccnùbus  ,  triandris  ;  gtumA  valvâ  altéra 
-vi/Zo/d  ^  ariftà  value  contorià,  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  t.  pag.  j8. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  glabres ,  rudes , 
aiiifi  que  leurs  gaines  «  les  panicules  nues ,  oblon- 
gues .  prefque  pyramidales  j  les  fleurs  nombreufes , 
roufleatres»  la  valve  extérieure  velue  i  les  aiétes 
très-contournees.  Elle  croit  dans  les  contrées  des 
Illinois,  ^i^  {Mich.) 

II.  Barbon  douteux.  Andropogon  ambîguum, 
IVIich. 

Andropogon  foliis  amplexicaulibus  ,  fubcordato^ 
lanceoldtis  ;  panicuU  ramu  promiffe  fttaceis ,  fimpli- 
cibus  ,  ereâis  ;  glumis  folitarie  alternis  ,  unifions  ; 
flore  imberbi  9  longijfime  anfiato  ,  triundro  ^  fiofculi 
fuccefforii  ïncremento  anfiiformi,  Mich.  Flor.  bor. 
Amer.  x.  pag.  j8. 

Cette  efpère ,  recueillie  par  Michaux  dans  les 
fols  fablonneux  de  la  Caroline,  a  des  feuilles  am- 
plexicaules,  prefqu'en  cœur,  lancéolées.  La  pa- 
rticule eft  longue;  les  ramifications  droites,  am- 
ples ,  fétacées  $  les  balles  alternes  »  folicaires ,  uni- 
flores  j  les  fleurs  glabres  j  munies  d'une  longue 
arête.  ^ 

T  ) .  Barbon  ï  panicule  tâche.  Andropogon  laxum, 
WiUd. 

Andropogon  panhidA  laxd  /  fiofcuh  alttro  ft^ll  j 
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altero  pidîcellato  ;  pedîceilis  hkfutis»  Willd.'Spec. 
Piant.  4.  pag.  907. 

Andropogon /erratum,  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  41 . 

Ses  tiges  font  droites ,  (impies  ,  cylinvlriques , 
glabres ,  hautes  de  trois  pieds  î  les  feuilles  gla- 
bres ,  veinées»  ciliées,  dentées  en  fcie,  hérilTées 
au  bord  de  leurs  gaines  ;  les  panicules  lâches^  d'un 
brun-noirâtre  ,  longues  d'un  demi-pied  y  les  pé- 
doncules glabres^  redreflés,  capillaires,  flexueux  $ 
deux  fleurs  inférées  i  chaque  dent  du  pédoncule  , . 
l'une  feflile^  velue  à  fa  bafe;  l'autre  pédicelléei 
le  pédicelle  court,  velu  i  les  calices  glabres  a  leur 
fommet^  noirâtres  à  leur  bafe  ;  une  arête  caduque  > 
glabre,  contournée^  quatre  fois  plus  longue  que 
les  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Defcript.  en 
Thunb,  ) 

14.  Barbon  â  maffiie.  Andropogon  cotuUferum, 
Thunb. 

Andropogon  pantculâ  patulâ  ,  villofâ  ;  ariftd  tor* 
tiii ,  nudâ  y  pedicelLis  incrajfatis  ,  paterâformibus, 
Thunb.  Flor.  ja^.  pag.  41. 

Cette  plante  s'élève  i  la  hauteur  de  deux  pieds» 
fur  une  tige  de  l'épaifleur  du  doigt ,  fimple  ^  gla- 
bre ,  lliiée,  garnie  de  feuilles  glabies ,  linéaires» 
longues  d'un  pied  ,  finement  denticulées ,  velues 
â  l'cnfice  de  leurs  gaines.  La  panicule  eft  étalée  , 
ramifiée  ;  les  fleurs  caduques  $  les  pédoncules  ca- 
pillaires, flexueux;  les  pédicelles  très -courts, 
renflés  en  maffue  \  le  racnis  flexueux  ,  velu  à  fes 
dents  \  les  valves  du  calice  rudes,  velues ,  lancéo- 
lées ,  (triées,  acuminées  ;  U^  barbes  torfes^  géni- 
culées ,  divergentes,  une  fois  plus  longues  que  le 
calice.  ' 

Cette  plante  croit  au  Japon.    (Defirîpt.  ex 

Thunb,  ) 

I  f .  Barbon  hifpide.  Andropogon  hifpîdum. 

Andropogon  pantculâ  coarÛatd  ;  fpicis  verticilla» 
tis  t  fubramofis  ;  fioribus  geminatts  ,  arifiacis ,  altero 
frjjîli ,  altero  pediccllato.  Willden.  Spec.  Fhnt.  4. 
pag.  908.  —  Humb.  &  BonpI. 

Ses  tiges  font  droites ,  hantes  de  cinq  pieds  , 
rameufes  à  leur  bafe;  les  feuilles  roides^  longues 
d'un  d* mi-pied  &  plus,  hériflees  de  poils  roidts 
&  nombreux  5  les  gaines  hifpides ,  ftriées^  fétacées 
à  leur  orifice  ;  la  panicule  longue  d'un  demi-pied^ 
compofée  d'épis  nombreux ,  ferrés ,  longs  d'un 
ou  de  deux  pouces  1  fimples.ou  un  peu  rameux  i 
leur  bafe,  difpofés  en  verticillesf  les  fleurs  gémi- 
nées «  Tune  fe^Tile ,  l'autre  pédicelléei  les  pédi* 
celles  &  les  calices  rudes  fur  leur  dos  s  les  valves 
caticinales  inégales ,  nerveufes  ;  la  corolle  munie 
â  fabafe  d'une  aréce  géniculée ,  glabre  j  torfe,  une 
fois  plus  longue  que  le  calice. 
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Cette  plante  croit  i  Cutnana  «  ebfervée  par 
MM.  Humboldc  &  Bonpland.  if  (  WiUd.) 

•  l6.  Barbon  oard.  n^  il.  Andropogfm  nardus. 
Linn. 

17.  Barbon  glaaque*  Andropogon  glaucum, 
Rtcz. 

.  Aiidropagon  paniculâ  foliactà ,  involucMis  calici" 
hufyue  àifioris  y  fiorum  fefftlium  calicil>us  trivaMhus  ^ 
ptduncuLuomm  bivalvibus^  Retz.  Obf.  5.  pag.  20* 

Ses  tiges  font  filiformes ,  hautes  d'an  pied  >  fes 
feuilles  glauques ,  planes ,  linéaires  \  la  panicule 
foliacée  \  un  ou  plufieurs  pédoncules  courts  j  for- 
tant  de  la  gaine  d'une  feuille }  un  involucre  navi- 
cuiaire  j  aigu  j  d'où  fortenc  deux  pédicelles  courts  » 
accompagnés  chacun  d'un  involucre  particulier  « 
contenant  deux  fleurs  «  l'une  felTile^  l'autre  pédon- 
culée.  Dans  la  première  «  le  calice  eft  ï  trois  vaU 
ves  I  les  deux  iatécales  planes,  en  faucilles  l'autre 
droite,  roulée,  plus  longue  1  acuminée ,  à  deux 
fleurs  s  les  valves  de  la  corolle  inégales  s  les  fiig* 
mates  pluroeux. 

Cene  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  % 

i8«  Barbon  porte-lame.  Andropogon  lanigerum. 
Desfont. 

Andrapogon  foUu  convfdutiii  fpiculis  lauugJMvfis^ 
Vûgiad  cinSis  ,•  calice  exttricrt  nulle  ;  fiore  kerma* 
pkrodito,arifiato,  Desf.  Flor.  atlant.  a.  pag.  )79. 

Andropogon  eriopkorms.  Wilid.  Spec.  Plant.  4. 
p«g.  9K). 

Cette  efpèce  s'élève  à  la  hauteur  d'an  pied ,  fur 
une  tige  glabre  «  lifle ,  garnie  de  feuilles  roîies , 
glabres»  roulées  fur  elles-mêmes  ;  leurs  gaines  plus 
courtes  4{ue  les  entre^noeuds.  Lea  épts  font  pédi- 
celles «  fimples,  axillaires  »  fortant  de  gaines  folia- 
cées s  les  fleurs  géminées ,  enveloppées  d'une  laine 
blanche,  ttès-épaifle;  les  mâles  légèrement  pé- 
dîceliées,  mutiques  ;  les  hermaphrodites  feilsles , 
munies  d'une  aiéte  féucée,  de  la  longueur  des 
valves. 

• 

Cette  plante  croie  fur  les  montagnes ,  proche 
Cafsa  en  Barbarie;  elle  a  été  découverte  par 
M.  Deafbntatnes.  y  (  f^./.  /«  hcrb.  Des/oat.) 

ip.  Barbon  i  panicule  ïoidt*  Andropogon firic* 
um.  Willd. 

Andropogon  pûnicidâ  fahcoarBatâ  ;  forthus  apice 
mri/tatis  ,  bàfi  viili^fit ,  geminis  ,  altero  fijfii  ,  aitcro 
pidiciUato  ;  cofoUi  trivahi ,  vaivuld  inurmediâ  bi- 
fidà.  Witld.  Spec.  Plant.  4.  pag.  911. 

Andropogon  pnnicnid  trcUâ  ;  fiicis  unifiorU ,  arif" 
tatu  ;  çoroUé  ginmâ  irivaivi ,  vnlvtdâ  inêêrmêdid 

hifdâ.  Hort.  Cram.  x.  pag.  z.  cab.  a. 
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Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  k  plus  i  les 
feuiiles  aflez  femblables  ï  celles  des  rofeavx  »  rudes 
i  leurs  bords  s  les  inférieures  ciliées  vers  leur 
bafe  i  les  gaines  flriéss  ,  ciUées  à  leurs  bordi  >  um 
membrane  barbue  ï  leur  orifice*  La  panicule  cfr 
roide  > compofée  d'épis  rapprochés,  les  Tupérieurs 
fimpks ,  les  inférieurs  rameux  \  les  fleurs  gémi- 
nées ,  barbues  ï  leur  bsfe  ,  l'une  feflîle,  l'autre 
pédiceilée  $  les  pédicelles  &  le  rachb  velus  ;  la 
valve  extérieure  du  calice  plus  grande  >échanaée| 
aiguë  $  la  corolle  à  trois  valves  membraneulét  \ 
l'extérieure  oblongue ,  roulée  ï  fes  bords  \  l'inté- 
rieure plus  courte ,  lancéolée  «  terminée  par  une 
arête  droite,  hifpideHAtroifième  valve *ieaucoup 
phis  petite ,  lancéolée,  bifide. 

Cette  plante  crois  dans  la  Hongrie,  y  (  WïUl  ) 

ao.  Barbon  queue  de  renard.  (Alofecv- 
ROÏDB  ,  n^.  9.  )  Andropogon  alopecuroidu,  Linn.-^ 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  911. 

II,  Barbon  fiiccharoïde*  Andropogon  facchi^ 
roides,  Swartz. 

Andropogon  pantculâ  fimplici  ,  firi3é;/picis  tdur' 
nis  y  confcnis ,  pntplicibms  iforihus  geminatis ,  aïur% 
fe0Ui  nrifiato  ,*  altero  pediceUato,  mutico  ;  rdcki  U* 
natâ  ,  lanâ  jloriùiu  iongion,  Willd.  Spec.  Plaot.  A> 

pag.  911.  —  SvartZj  Prodc.  x6,  &  Fkr.  Ind. 
occid,  I.  pag.  105. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente  s 
elle  en  diffère  par  la  difpofition  de  fes  fleurs,  par 
fa  pankule  plus  petite  •  par  fon  ai  été  droite,  point 
géniculée  ni  tone.  Sa  panicule  ttt  roide,  fimplej 
compofée  d'épis  alternes ,  ferrés ,  très-fimples.  Les 
fleurs  font  géminées  $  Tune  feûîle ,  munie  d*uni 
arête }  l'autre  pédiceilée,  fans  arête }  le  raphb  Se 
les  pédicelles  chargés  d'un  duvet  laougiseux  plus 
long  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque,  furies  monta- 
gnes (èches.  ^ 

XI.  Barbon  ondulé»  Andropogon  nndatMm 
Jacq. 

Andropogon  paniculâ  fimplici fimi;  fpicis  alumis, 
remoiis  ,  fccundis  ffioriias  geminatis  ,  pidicelleiis  ; 
calicibus  valvulis  6  co/VlU  exteriore  arifiatts  ,foliis 

anduiatis.  Willd.  Spec.  Pbnt.  4.  pag.  912. 

Andropogon  fpicâ  pinnatd  ^foribus  ftcundis.  Jacf • 

Icon.  Rar.  3.  tab.  }6i ,  8c  Colleû.  }.  pag.  a)7* 

Ses  riçes  font  rampantes ,  puis  afcendantes  ;  les 
articulations  barbues;  les  feuilles  oblongues,  on- 
dulées  \  la  panicule  très*fimple  ,  compofée  d'épis 
alternes ,  unilatéraux  \  les  fleurs  géminées ,  toutes 

1>édicenées ,  Tune  mâle,  l'autre  hermaphrodite  $ 
e  calice  à  deux  valves  oblongues,  obtufes,  mo- 

i  mes  d'imc  asAie  feus  leur  Coombcc  j  aiaf  qœ  U 


fi  A  & 

vaive  eicéiîesife  de  la  cotvUe  i  rjntérîeure  ma- 

tique. 

Cette  plante  croit  dans  l'Ile  Maimce.  if 

2^  Barbon  1  courtes  feuilles.  Andepogon 

Andropog09  Jpicts  jaxilhrilus  ,  ait^mh ,  foiitxtrus; 
furibus  lernij  ^  imcrmedjo  hirmaphrodùo ,  Jijjidi  ,  6afi 
anjljto  i  Uuralibus  mafculis  y  apice  arifluùs  ^  culmo 
£iij'ct:adence j  comprtjfo.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag, 
91^.  —  Sviitz , Prodr.  i6,  &  Flor.  Ind.  occiJ.  1. 
pag.  109.  ' 

Ses  tîges  font  comprimées,  afcenda'itas ,  génî- 
culées,  garnies  de  feuiltes  courtes;  les  épis  ahér- 
nes ,  (bii taires  » iîtués  dans  les  aîffelles  des  feuilles  ; 
les  épillets  diflans;  les  fleurs  réonies  au  nombre  de 
trok;  rincermédiaire  feûile,  hermaphrodite ,  mu- 
nie d'une  arêce  à  fa  bafe;  les  deux  fleurs  mâles 
latérales  j  pourvues  d'une  arête. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  ^  aux  lieux  (a- 
blonneux.  O 

14.  Barbon  fafligîé.  Andrcpogon  fafiîgiatum. 

Svf-artz. 

Andropogon  fpîcis  fimptuihus  ,  ptiuntuUttis  y  gemn 
Ttatis  y  panUuùttls  j  foriéus  geminatist  lurmapkK)' 
dito  fejtit  y  calice  coroilâ^ue  arîftato  ;  mafculo  pedi* 
ctllato  ,  calice  arifiato  y  valvulâ  exurîore  maximd  ; 
coroUâ  muticày  rachi  Lanaiâ.  Willd.  Spec.  Plant.  ^. 
pag.  91}.  —  Swartzj  Prodr.  i&  ^  ^  Flor.  Ind. 
occid.  I.  pag.  207. 

Se!(  tiges  fupportent  une  panîcule  alongée^ 
comrofée  d'épis  fimples ,  géminés  ,  pédoncules  , 
fur  Icfquels  les  fleurs  font  réunies  deux  à  deux  } 
luns  hermaphrodite,  feffilej  ayant  les  valves  du 
calice  &  de  la  corolle  terminées  pr  une  arête  i 
l'autre  mate  3  pédicellée  ;  le  calice  feul  pourvu 
dune  arête  5  la  valve  extérieure  très-grande  j  celles 
de  la  corolle  mutiques}  le  rachis  lanugineux. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque  ,  aux  lieux  là* 
blonneux. n 

2f .  Barbon  pourpre.  Andropogon purpura fcens, 

^\'illd. 

Andropogon  fpîcîs  fimplUibus  y  feduncuiatis  y  gémi- 
nctis  y  ftridè  paniculaiis  ;  floribus  geminis  ,  lurma^ 
phrodito  ftjftli  y  laaceolato^  arîftato  ;  neutro  pedicel- 
lato  y  arîftato  i  rachi  ciUatâ.  Willd.  Spec.  P«ant.  4. 
pag.  91}. 

Andropogon  (  fcopartum  ),  vaginis  vtiiojisj  ramis 
ramojis  ,  elongatiê  ,  purpurajcentibus  ,  in  hngam  pa* 
niculam  ftriâis  ;  fpicîs  fimplîcibus  ;  floribus  diftinB} 
a /ternis ,  triandrîs  ;  involuceUîs  brevrjpmis  ;  flofcaii 
additorii  ntdimento  neutro  y  arîftato,  Mich.  FlOr* 

boréal.  Amer.  i.  pag.  57.  ? 


BAR 


58î 


Sts  tîges  fupportent  ur!e  panîcale  roide ,  pur- 
purine ,  compofée  d'épis  géminés  ,  dont  l'un  eft 
longuement  pédoncule ,  l'autre  à  pédoncule  court  s 
les  fleurs  également  géminées^  les  hermaphrodites 
fefCles  y  lancéolées  \  la  valve  extérieure  du  calice 
terminée  ^  auie  fleuri  inférieures ,  par  une  arête 
droites  leur  corolle  à  deux  valves  iniégales.  munie 
à  fa  bafe  d'une  arête  torfe ,  aloogée  ;  les  fleurs 
(lériles  pédicellées  î  leur  calice  étroit  j^  lancéolé  ^ 
furmonié  d'une  arête  droite  &  courtes  la  corolte 
mutiqne  j  le  rachis  cilié. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  y  (  Wilid.  ) 

i6.  Barbon  à  feuilles  obtufes.  Andropogon  oh* 

tufifolîum, 

Andropogon  culmo  fiUformi  ;  ramîs  axîllarîbus  ^ 
capîllaceis  ;  fpicîs  minimis  ,  axîllaribus  ,  fuhfolittit» 
riis  y  foliis  brevibus  ^  ohiups  ,  patentibus.  (  N.  ) 

Cette  fingultère  efpèce  eft  fort  délicate.  Ses 
tiges  font  grêles  y  foibles  ^  filiformes ,  rameufes  s 
les  rameaux  axillaires,  prefque  fafciculés^  fétacés  i 
les  feuilles  planes^  glabres,  courtes >  très-obtufes  j 
linéaires^  finement  denticulées  a  leur2  bords ^  trèsf 
ouvertes  ,  quelquefois  réfléchies  »  de  la  longueur 
des  gaines  ;  celles-ci  lâches  ^  nues  à  leur  orifice  , 
faifam  la  fonâioo  de  fpathe  :  il  en  fott ,  4M1  des 
rameaux  ou  des  pédoncules  qui  fe  jettent  fur  le 
côté,  &  pouiTent^hors  d'une  gaine  florale»  un  ou 
phifieurs  épis  filiformes  •  i  peine  longs  de  fix  à 
nuit  lignes  y  foitant  d'une  gaine  florale ,  fouteous 
par  un  pédicelle  fétacé.  Les  fleurs  font  glabres  ^ 
ferrées  contre  un  rachis  très- fin ,  alternes  ,  prefque 
géminées  $  l'une  à  peine  pédicellée  y  fubtiUe  >  mu« 
nie  d'une  arête  torfe,  aflfez  droite  i  l'autre  fiérile  j 
mutique  ,  fefllle. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Ledru.  i 
Porto-Ricco.  (K./.) 

27.  Barbon  flexible.  Andropogon  flexiie. 

Andropogon  fpids  axîUarîbusy  paniculatis  j  pedî* 
cellîs  rachique  barbatis;  culmo  ftrîBo  yfub  apîce  trian^' 
gulari  i  foliis  fubnudîs  ,  margine  fcabris,  (  N.  ^ 

Ses  tiges  font  grêles  ^  droites ,  roides ,  hautes 
de  deux  à  trois  pieds,  glabres,  rameufes,  trian- 
gulaires à  leur  partie  fupérieure  j  les  rameaux 
axillaires,  comprimés»  anguleux,  fouples  &  flexi- 
bles i  les  feuilles  longues,  prefque  triangolaires • 
rudes  à  leurs  bords ,  parfemées  de  quelques  poils 
rares,  très-fins.  De  l'aiiTelIe  des  gaines  fupérieures 
fortent  phifieurs  rameaux  latéraux  ,  terminés  par  ' 
des  fleurs  alternes ,  en  épis ,  réunies  deux  à  deux 
dans  une  braâée  concave ,  à  peine  plus  longue  que 
les  fleurs  s  le  rachis  &  furtout  les  pédicelles  bar- 
bus }  l'une  des  deux  fleurs  furmontée  d'une  axéte 
droite,  un  peu  comaurnée}  Tautre  mutique. 
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.  ^  Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Bofc  dans 
r Amérique  feptentrionale.  {y.f.) 

♦  ♦  Fleurs  difpofies  fur  piujleurs  i^-is  ,  fie. 

28.  Barbon  à  greffe  panicule.  Andropogon  ma^ 
€rQuros.  Mich. 

Andropogon  vaginfs  folhrum  ad  margines  manî- 

fefiè  vi/iofisj  pantculis  iauraiibus  fafcicu/ato-poiyfta- 

<hus ,  in  longam  confertamqut  paniculam  confinais  s 

foribus  monandris,  arifiis  ^-^pioglumé  longitudine; 

vaivis  interioribus  giabris.  Mich.  Flor.  bor.  Amer. 

i.pag.  J7. 

Cinna  (  glomerata)  ,  fpicis  bifidis  ^  giomeratis  , 
ttrminûlitfus  y  braâeis  clavatis  ,  plumofis,  Walcer. 

Carol.  f9. 

Elle  a  le  port  de  Y  andropogon  bicorne  i  elle  en 
diffère  par  Tes  arêtes^  par  les  gaines  de  feuilles 
velues  à  leurs  bords.  Ses  tiges  font  garnies  de 
feuilles  alternes ,  longues,  un  peu  étroites  »  aiguës; 
les  fleurs  dirpofées  fur  plufîeurs  épis  géminés  ^  faf- 
ciculés^  très-ferrés  j  formant»  par  leur  enfemble» 
une  longue  panicule  épaifle  »  latérales  le  rachis  & 
les  invoTucres  munis  de  longs  poils;  une  feule  éta- 
mine  ^les  valves  de  la  corolle  glabres  $  les  arêtes 
quatre  &  cinq  fois  plus  longues  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Floride  &  la  Caro- 
line^ aux  lieux  humides.  ¥  (  ^«Z) 

29.  Barbon  à  fleurs  éparfes.  Andropogon  difi- 
iifiorum,  Mich. 

Andropogon  vaginis  Jvliorum  gUbellis  ;  culmis 
firiSe  ere^is  ^ftrï  ab  imo  fioridis  ;  fpicis  diffiù  late" 
raiibus  ^rarioribus  ,ereQis  ;  fioribus  monanaris,-  arifid 
longâ^  reââ  ;  vaivis  interioribus  glabris,  Mich.  Fior. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  57. 

Cinna  (  lateralîs)  ,  fpicis  bifijis ,  lateralibus  ,  fo* 
Utariis  ;  bra^cis  clavatis  ^  plumofis,  Walter.  CaroU 

19- 

Les  tiges  font  droites  j  trè^-roide$  \  les  gaines 
des  feuilles  glabres  ;  les  tieurs  difpofées  ^  dans  toute 
la  longueur  des  tiges  ^  en  épisctifians^  latéraux  ^ 
géminés  ou  folitaircs»  très-droits  i  les  involucres 
wkis  y  ainfi  que  te  rachis  î  les  valves  iiuéricures 
glabres;  la  corol'e  a  une  feule  étamine^  furmon- 
tée  d'une  ai  été  longue  &  droite. 

'   Cette  plante  croifdins  Its  forêts  «  i  la  Caroline 
&  dans  la  Floride.  ^ 

;o.  Barbon  à  trois  épis.  Andropogon  t^rnarium. 
Mich. 

Andropogon  ramis  remoù  aliemis  ^folitariis  ,jpm' 
plieibus  ,  plenfque  trifiickyis  ;  fpicis  difianter  altef'- 
nés  ,  bifidis  ;  villis  involucri  glumd  bnvioribus  ;  fio^ 
rîbus  tfiandrls  ^  vaivis  irucrioribus^fubvillofis^  intima 
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ex  i  ne  f fur  A  ariftam  iongam  ;  contonam  ,  endtieue. 
Mich.  Flor.  boreaL  An^r.  i.  pag.  57. 

^  Cette  efpèce  fe  rapproche  «  par  fcm  port ,  de 
X andropogon  hirtum.  Ses  tiges  fe  divifent  en  ra* 
meaux  alternes  »  diftans  »  fimples ,  folitaires  »  les  in* 
férieurs  portant  quelquefois  quatre  épis  «  les  autres 
trois  s  les  épis  alternes  •  difians^  bifides  \  les  invola- 
cres  velus }  les  poils  plus  couns  que  les  balles  s  les 
fl;urs  â  trois  étamines  \  les  valves  intérieures  légè- 
rement vehies  \  l'une  d'elles  bifide  >  pourvue  d'une 
longue  arête  contournée  ^  fituée  à  la  divifion. 

Cette  plante  croie  aux  lieux  mootueuxt  dam  la 
Caroline.  1^ 

51.  Barbon  odorant  «n*'.  if.  Andropogon  fché' 
naathus.  Linn.  —  Vahl  *  Symbol.  1.  pag.  101.  — 
Vent.  Hort.  Celf.  ub.  89. 

Andropogon  bicorne.  Forskh.  ^gypt.  pag.  17). 

ai.  Barbon  i braâées.  Andropogon  braâmum. 
Willd. 

Andropogon  fpicis  Iaxis ,  eonjugatis  ,  paniculaiis , 
bra0eatis  s  fioribus  ternis  ;  inttrmedio  kermaphrodho  ^ 
fejjilij  ariftato;  arifid  hifpidâ;  lateralibus  mof cutis  ^ 
pedicellatis  ;  arifiis  rachi  pilofd.  Willd.  Spec.  Planu 
4.  pag.  914.  —  Humb.  &  BonpI. 

Il  fe  rapproche  du  précédent  par  fon  port.  Ses 
tiges  font  droites»  hautes  de  trois  pieds  ;  fesfèiiil- 
les  glabres ,  longues  d'un  demi-pied  i  les  fupériea- 
res  plus  petites ,  pileufes^  i  leur  orifices  la  panicule 
terminale»  à  rameaux divariqués ,  accompagnés» 
ainfi  que  les  ramifications  »  d'involucres  ou  de 
braâées,  d'où  fortent  deux  épis  lâches»  peu  gar« 
nis  î  les  fleurs  temées  i  celle  du  milieu  feflîle»  her- 
maphrodite i  le  calice  mutique  j  la  corolle  pourvue» 
à  fa  bafe»  d'une  arête  torfe»  géniculée »  hiCpide» 
trois  fois  plus  longue  que  la  fleuri  les  fleurs  mâles 
latérales  s  géminées  »  pédicellées  i  la  valve  exté* 
rieure  du  calice  plus  grande  »  terminée  par  une 
arête  droite  &  courte  j  la  corolle  mutique  •  le  ri- 
chis  couvert  de  longs  poils. 

Cette  plante  croit  à  Cumana.  :f  (  W^illd.) 
li.  Barbon  de  Virginie»  n^  16.  Andropogon 

;  virginicum.  Linn. 

34.  Barbon  bicorne»  n^.  17.  Andropogon  hi- 
corne.  Linn.  —  Svartz  »  Obfeiv.  pag.  }8i. 

Elle  diffère  de  Vandropogon  macroures  de  Mi* 
chaux  par  fes  feuilles  très- glabres»  même  fur  le 
bord  de  leurs  gaines  \  par  fes  fleurs  dépourvties 
d'arêtes  »  réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois  i  !e 
rachis  chargé  de  longs  poils.  ^  (  ^*  /) 

5j.  Barbon  hérifllé»  n°.  14.  Andropogon  h:  - 
tum.  Linn. — Desfont.  Flor.  atlaat.  a.  pag  {7^-^ 
Poir.  Voyag.  a.  pag.  i6{. 

36.  BARB02« 
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?^.  Barbon  double  épi,  n^/ij.  Andropogén 
difla^hyam.  Linn.-—  DesfQRc.  Flor.  atlanc.  2.  pag. 
3  "7-  —  Poir.  Voyage  en  Barb.  i.  pag.  265-.  — 
Jacq.  Icon.  Ry.  5.  wb.  650.  —  ColleÛ.  i.  pag. 
1 63 .  —  Allionî ,  Pedem.  n®.  IZ79.  —  Hoft.  Gram. 
3.  pag.  2.  tab.  2J. 

Parmi  les  individus  de  cette  ePpèce^que  j*ai  ob- 
fervés  fur  les  côtes  de  Barbarie ,  j*cn  ai  fouvent 
rencontré  à  crois  épis. 

37-  Barbom  plameux.  AruUopogon  plumofam. 

Andropogon  fpîcts  geminatts  ttrnijve  »  terminaii- 

Bus  y  flofcults  geminîs  ;  calicibus  pilofis ,  altero  fef- 

fin ,  mmko  ;  altero  peàiceilato  ,  arifiato  ;  arifiâ  plu- 

mofd,  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  918.  —  Humb. 

&  Bonpl. 

Se%  tiges  font  droites ,  cylindriques ,  hautes  de  y 
deux  ou  trois  pieds  $  tes  feuilles  planes  ^  an  peu 
roidef ,  rudes  à  leurs  bords  \  les  gaines  glabres , 
ftriées}  les  articulations  velues  ;  les  épis  terminaux^ 
géminés ,  quelquefois  ternes  i  longs  de  trois  à 
quatre  pouces  i  les  fleurs  imbriquées,  géminées, 
lune  feffile^  mutique';  l'autre  pédicellée  ,  munie 
d'une  arête  fix  à  fept  fois  plus  longue  que  la  fleiar ,  * 
torfe,  plumeufe  depuis  fa  bafe  jufque  vers  le  m!-* 
heu ,  puis  hifpide  jufqu*à  fon  fommet;  les  calices: 
pileux. 

Cène  plante  croit  à  Cumana.  ^  (  Willd.) 

38.  Baxlbon  biné.  Andropogon  hinatum.  Retz. 

Andropogon  Jpicis  geminîs  ,  lanads  ;  caiicis  val-  • 
^fufâ  altéra  truncatâ  ,  tfidtntatâ  ;  petalo  majori  arif-* 
tato,  Retz.  Obferv.  f .  pag.  ^i. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  &  plus,  filifor- 
mes ;  les  pédoncules  alongés  ;  ks  éyh  géminés  , 
longs  d'un  pouce  ;  les  dents  du  racnis.  couvenes 
d'une  touffe  de  laine  jaunâtre  qui  enveloppe  éga- 
ie m?  ne  Ati  fleurs  felfiles  ;  le  calice  Ârié ,  à. deux 
valves»  la  plus  grande  acuminée  ;  la  plus  courte 
tronquée,  a  trois  dents  $  la  valve  extérieure  de  la 
corolle  linéaire,  munie  d'une- arête  géniculée;^ 
r intérieure  plus  courte  j  mutique;  deux  flignutes 
bruns  &  velus. 
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Cette  plaoce  croit  dans  les  laies  loriencales. 

4 

39.  Barbon  â  anneaux  ^  n^«  24.  Andropogon 
annulatum.  For^lc*  — r  Vahl ,  Symb.  2.  pag«:io£«  -f- 

Willd.  Spec*  Plant.  4.  pag.  918.  •    ,   .  i 

40.  Barbon mutiqtie,  d^.  i^.  Andropô^Hm)h 
tlctim.  Lirm.  — Willd.  SpeC.PIant.  4.  pag.  919!  ' 

Willdenov"  eQ  porté  à  croire  cyie  cent  çfpèce 
appartient  plutôt  aux  cklo(h  qï^'z^tandropogon  y& 
qu'elle  fe  rapproche  du  chiori^  petrêa.  |i 

Botaniqiu.  SuppUment.  Tomt  /« 


'  41.  Baabom  â  longues  ^éfes,  At^opopn  arif- 

tatum, 

Andropogon  fpUis  itmis  qnaterrfifve  «  foribus  ge^ 
tninatis  ,  altero  fe^li»  long}  arifiato  ;  ahero  pedicel^ 
lato ,  mutico  ;  foliis  vagintfque  laxh  pilofis*  (  N.  ) 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédente  1  elle  en  diffère  par  f^^s  fleurs  pourvues 
d'arêtes ,  réunies  en  trois  ou  quatre  épis  tennî* 
naux^  pédoncules  ,  velus ,  linéaires ,  comprimés  1 
les  fleurs  alternes  ,  géminées  $  l'une  feffile,  pourvue 
d'une  longue  aréce  brune»  géniculées  l'autre  pé- 
dicellée,  onitique}  le  calice  acuminé;  le  racbis 
pileux  i  les  feuilles  rudes»  fermes  1  étroites»  lon- 
guement fubiiléesà  leur  fommet  »  un  peu  planes  , 
pileufes,  ainfi  que  leurs  gaines  i  les  tiges  glabres  » 
cylindriques  $  les  articulations  brunes,  rentrantes^ 
très-glabres. 

Cette  plante  a  été  obfervée  à  l'Ile-de-France 
par  Commerfon.  (  y^f,  in  herh.  Desfont,  ) 

42.  Barbon  pileux.  Andropogon  pilofitm.  Willd* 

Andropogon  fpicis  d*gitatîs  ,  fiihjents  ;  florîhus  gc* 
minatis^  bafi  viUofit;  altero  hermaphodlto  ^  arifiato ^ 
fijpli  ;  aluro  majlulo ,  mutico^  peàiceilato  ;  rachi 
gUbrâ»  Willd.  Spec.  Nant.  4.  pag.  920. 

Ses  tiges  font-hautes  de  itrois  pîëvis  »  rameufes.i 
leur  bafe  ;  lés  feuilles  roi^les  \  les  inférieures  lon- 
gues de  quatre  poucesj- les  fupérieures  longues 
d'un  pied}  ftriées  »  pileufes  un  peu  au  deflus  de 
leur  bafe  \  l'orifice  muni  <l'utte  membrane  tron- 
quée» laciniée  ;  environ  fix  <  épis  longs  de  trois 
pouces  s  les  fleurs  géminées  i  environnées  d'une 
longue  laine  i  leur  bafé  ;  la  fl.nn:  hermaphrodite 
feffi le^  le  caKce  mutique  i  fa  corolle  pourvue  d'une 
arête  un  peu  torfe;  les  fleurs  mâles  pédiceilées, 
n)uiiques  1  le  rachis  glabre. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  y 
{Willd,) 

.  4)c  Barbon  de  b. Chine.  Andropogon  Bladhii. 


Andropogon  fpicis  fitbo&onis  ;  fiofculo  kermaphrû^ 
dita  fijfili ^ariflato ;  neutro pedunculato  ^  ciliato  »  mw 
iicol  Rm.  Obferv.  2.  pag.  rj: 

âesttrêes  (bnt  finip^eT»  cyTindriqùer,  peu  ft-uil- 
lées»  velues  à  leurs  articulations  ^  1rs  feuilles  par- 
ifemées  dç  pbils  blattes  »  iurtout  i*rori6ce  des 

I  gaines  ;  environ  jiuijt  épis  p«dofiquIé«  /^^oj-aies  $  ie 
rachis.  pileux i^énicMi^f  ieS:Â<uiçs,  aiurncs»  gé- 
'  minées»  eoiourées  d^  poils^bUiKhaueb)  1^  fl^i|r 
hermaphrodite.  f4^9  ipi9()tvuç  4'^9  *  langue  ^ré^ 
totfe;  deux  longs  itigmates  noirâtr^^^  ép^is»  lyi 
peu  hériifés»  fupportés  par  des  ilylts  courts»  ca- 
.f>illaires  i:k  flt:ut.6i^ril^;\^vk.l  f^H^JUée  »  Wgé- 
rement  ciliée.  / 

- .  CecM  pJftQM  crp^  à  U  Çbin^i  (  Ar«{.> 
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44.  BarBOK  recouffbé.  Àndrop^gon^  incwvâiÊim. 
Retz. 

JtndropogoA  fpicis  jUifomMiu ,  fuUighadt  /  fia» 
'ri^us  geminatis  ;  ftmineo  peilctilato  ,  arifiato  ;  wutf- 
tuÎQ  feffili ,  mutico  ;  caiicièia  univaMiws^  KttL  » 
Obfecv.  5*  p&g.  zi. 

Cette  plante  a  dès  tîget  filiformes,  hantes  de 
deux  pieds  »  rameafts^  garnies  de  feuilles  linéaires; 
celtes  du  bas  très-noinbreufess  les  autres  rares. 
Plufieors  épis  filiformes ^  d'un  brun^verdâtre,  fiip- 

(sortent  des  t^y^ts  gemmées  s  hëriflëes ,  veines  â 
eur  bafe  1  la  fleur  mâle  fellile ,  mutique }  la  fleor 
femelle  pédicel^e^  pourvue  d'une  arête}  les  calices 
Jinéaîres  »  velus  ^  univalves.  obtus  ;  la  corolle  à 
<^eux  valves  lancéolées  ;  l'aséte  torfe  ,  féoiculée  j 
«plus  longue»  que  h  fleuf. 

Cf  tte.plante  croit  i  Tranquebarre  j  fur  le  bord  ' 
^(les  fleuves.  (iRM{} 

45»  Barbon  doré.  Andropogon  aurtum.  Willd.  ' 

Andropogon  [puis  dr gitans,  plurimis  ifioribus  ge- 
minatis  »  arifiatls-;  altirofeJfUi  ,  aittrv  ptdictUato  ; 
calicihta  obtufis ,  ^iltojis  ;  racki  hirfutâ.  WiliJen. 

Spec.  Platit.  4.  Tpag.  1^2  r . 

Andropogon  fpicis  conftnis  y  hirfutis ,  ru/ô-Jlavis, 
'^numirofis,  Borg.  Ittn.  i.pag.  ^fiy.tâb.  ai. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux^pieds}  fes  feuilles* 
roides  &  planes  1  kurs  gaines  (triées  «  pileufes  â  ' 
-letir  orifice  s  les  épis  ;digités  ^  au  nombre  de  cinq 
à  qainie  j  longs  de  deux  à  quatre  pouces  ;  les  fleurs 
géminées»  hermaphrodites i  l'une  pédicellée^  I  au- 
tre fcAie  $  leur  calice  à -deux  valves  obtufe«»  cou- 
vertes d'une  Uine  luifante  »  d'un  jaune  d'or  ^  la  co- 
rolle  pourvue ,  à  fa  bafi*,  d't^ne  arête  cor(e>  trots 
fois  plus  1  neue  que  les  fleursj  le  cachis  revécu 
de  poils  roufleâtres. 

Cette  p  ante  ci  oit  i  l'ile  Bourbon,  if  (  WUId.) 

4e.  BaRBOH  dtgité  ,  A^.  la  Amdibpégùn  ifc^é' 
mum.  Linn.  —  Lam.  ill.  taj.  840.  fig.  4.  —»  vioft.. 
.CrMn.^.pag.-).'tab4 }. 

«  •  •  • 

47.  Barbon  percé.  Jbidropogonp€nufi^.y/\l\^. 

HploiJ^persufiu.  Liqa.  --  Lam.  Di^.  ^^  ^.  -141.1 
.n**.  6.  ! 

Cette  fiante  ;  très-fingnHère  par  le  tr6u  aMmdi* 
-^i'on'refnirquéfur  chacune  desvalvé<éxfiérieures 
'êe.fes  calices /fertè  toui  les-cariâères^s^^nMAr^- 
^polion\  &  doit  f< être  ^nîe.  On  peut^en  dive  mi- 
'taitt  de  VMcàâ^niCiHtàfis.  Toivkh.  (  K0|fr{  Mov-. 


p         *  • 


J8.  Bakaom  fisMdiB.  A^wy»gBw-  fiu>tMum. 
Wilia. 
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iusgemtfuitis;  hermapkndito  feJfiS ,  ârifmo  ;  su/* 
culo  mutico ,  ptdieeHato  >  raehi  pilofâ.  WiUd.  SpeCi 
Plant.  4.  pag.  919. 

Ses  tiges  fe  terminent  par  environ  quatre  épis 
longs  de  trois  pouces  j  compofés  de  fleurs  %tm» 
nées;  les  hermaphrodites  feflîles  »  avant  un  calice 
i  deux  valves  hacéoléef  »  hifpides  rnr  leur  dot  & 
à  leurs  bords  \  rextérieuie  bidemée  ï  foa  fom- 
met  \  l'intérieure  aiguë  ,  un  fen  nbs  bogue;  k 
corolle  membraneufe  ;  la  valve  intérieure  entières 
rexcérièttre  bifide  «  ^unie  d'une  asê«.géiiiailée^ 
au  moins  une  fois  plus  longue  que  les  valves;  les 
fleurs  mâles  pédicellées  \  les  v^ves  calictnales  mu- 
tiques^  acumtnées»  hifpides  fur  le  dos  &  i  teus 
bords I  la  corolle  dépourvue  d'arêtes;  le  rachii 
couvert  de  très-longs  poils. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique  fepteocrio- 
oale.  ij,  (  Willd.  ) 

^  Andropogon  (  vUUfim)  «  fpiùs  éfgitéùs  ;  fù- 
ribiis  ék/fintis,  f^Jfili  peduncuêasoqtit  ;  saine  sëlmo' 
qm  villofo.  1  builb.  Prodr.  lO.  (JÈiigy.  A.Sf.) 

BARBOTINE  ,  SEMENCINE,  POUDRE  i 
VERS  :  noms  divers  de  l'abânthe  ^e  Judée  (3^ 
moife.  n**.  14),  dçm  lafemence,  envoyée  <io 
Levant  «  a  une  grande  amertume  &  une  odeur 
forte  3  qui  la  rendent  j  d'une  part ,  flonachi^* 
&  de  l'autre  propre  i  faire  mourir  les  vers.  C'eft 
peut-être  celle  que  l'on  nomme,  dans  les  bood* 
queSj/MMM  contra.  Il  eft  au  moins  lAr  que  ceUe-ci 
appartient  au  même  genre.  Linné  a  nommé  une 
espèce  éirtemifia  sontrky  probablement  perce  qu'elle 
a  1  s  mêmes  propriétés  j  ou  mtoie  qu'elle  foun.il 
la  graine  des  buutiqnes.  (  Voyti  Armoise.) 

BARBOUTOUBA  :  nom  caraïbe  de  l>iia- 
drum  bàfidûm.  AubL 

BARBOUQUINE.  (  Foyti  SalsiFIS.) 

I.  J3ARBULE  de  Chine.  Bétrèmiafntnfis.  Lo«. 
BarLUa  fiorihiu  vsniciUatis  ;folus  oblongit ,  fif^ 

fûtié.  LoiâT.  Flor.cochin,  a.' pag.  441* 

Genre  de  phntes  de  laTamîlle  des  labiées,  éubli 
par  Loureiro,  fur  une  efpèce  d'arbutle  de  la  Chine, 
«i^Rie odeur  ttès-a^réxble,  q«f<s'él^v<e  à  la  hiuteur 
d'un  pied  environ ,  garni  de  Veuilles  cotooneufes , 
ovales ,  oblongues^  dentées ,  oppofées.  Les  tiges 
8e  k«  n«ieaux  (e  tertninenc  par  Une  pyramide  k 
•4eursJ>taiKhes ,  difpofees  parvertidiles. 

Le  calice  eft  d'une  feule  pièce ,  i  cinq  déco*h 
ppr^s  droit  .s  »  é^;alc« ,  fort  aiguës  ;  la  ceroJe  j- 
DÎ^e^  i  deux  lèvres  i  ta  lèvre  fapérieure  diviÀe 
eh  quatre  lobts  ovales  i  tlnFérieure  grande  >  f'^^ 
'gée  ,  barbitei  quatre  étaftt^ines  i1idyi«ame  y  uh 
oyaic^  i  quatre  tobes  ,  furn^onté  d'un  feul  fty!e  » 
quatre  femcAcesnues au  fend  du  calice. 
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Cette  pîmre  crok  i  la  Cochinchîne.  Elle  tire 
fon  nom  de  fa  corolle  frangée  à  h  lèvre  infé- 
rieure. I) 

2.  B  \RBULE.  BariuL.  Genre  delà  famille  des 
mnul'es  ,  établi  pif  M.  }\Ui  r  i.  Beauvois.  Ce 
xi'<m^  [e  trouva  t  e  mèaia  qi  e  «.vi  i  employé  plus 
hauc  par  f  .oartir*>  p  >iir  ui  e  aiirrc  ^  hnt*,  pourioir 
être  change  en  ct:Iui  de  ^arhlftre  (oarâiftrus). 

Le  carafière  de  ce  genre  ,  d'aprèî^  M.  Je  Bean- 
vois  ,  eft  d'avoir  un  pénltome  fimp'e  »  garni  tic* 
cils  fîinples  j  tournes  en  fpirale,  réunis  en  un  tub  : 
cylindrique  •  &  libres  feule  ne nt  au  fommet , 
comme  les  étamines  de  quelques  phntes  mona- 
delphes.  La  coiffe  eft  H  {le ,  en  forme  de  capuchor  i 
l'opercule  long^  droit ^  fubulé s  l'uroe  tabulée, 
ovale  ou  cylindrique  ;  la  gaine  oblongue  j  dé- 
pourvue de^périchet. 

Ce  genre  ne  comprend  que  quatre  efpèces ,  Qui 
font  :  des  hryum  de  Linné  ,  dcs  barbuies  &  des 
tortures  d'Hedwig  &  de  Bridel.  Ces  efpèces  font  : 
leùryum  rurale^^fubulatum  Ltnn. — €ncetonimQvï\f\é 
—  barhtda  ûcumiaaia  Hedw.  App.  po(ih«  tab.  IJ  ^ 

fiq.  j.  7.  {Voye[  tanicle  Bry ,   &  Pal.-Beauv. 
Prodr.  pag.  16.  ) 

B  ARBYLUS,  Brovn,  Juff.  C'eft  le  harola  d*A- 
danfon.  Ce  genre ,  éubli  par  Brovn  ^  (e  rapproche 
beaucoup  des  trickilia  ,  Se  paroit  même  devoir  y 
être  réuni.  Il  m'en  diffère  que  par  le  nombre  des 
p^zies  de  la  fruâlRcacion^  qui  même  font  varia* 
bîes  •  &  par  Tinftrtion  des  étamines. 

L€  calice  tft  campanule  j  à  quatre  ou  cinq  dtnu 
courus^  quatre  ou  cinq  pétaUs  inférés  fur  le  bord  inté- 
ruw  du  calice  i  huit  à  dix  itaminej  fortant  du  fond 
du.  caltcty  Us  filamens  comprimés  ;  les  anthères  ova- 
le s  ;  un  ovaire  libre  ;  unfiyle;  unfiigmate;  une  cap» 
fuie  a  trois  loges;  deux  femeacts  dans  chaque  loge, 

C'eft  un  arbre  de  la  Jamaïque  ^  dont  le  tronc 
eO  revêtu  d'une  écorce  raboteufe  ;  les  feuilles  al- 
ternes, ailées  î   les  fleurs  difpofées  en  grappes. 

(  Voyei^KlCmiAt ^SuppL) 

B  ARCA  :  nom  malabare>  donnée  fuivant  CIu- 
fius^  a  Tefpèce  ou  variété  de  Jaquier  (ar^ocar^ 
pus  ,  n°.  J  )  j  dont  le  fruit  eft  plus  fucculent  & 
plus  agréable.  Suivant  Rheed»  il  eft  nommé  varaca^ 
On  reconnoit  facilement  que  c'eft  le  même  mot 
prononcé  différemment j  fc  que  le  dernier  doit 
être  préféré,  (/lîj^.) 

B  ARC  AMAN.  A  Guzarace  on  nomme  ainfi  le 
turbith  des  i^rabes«  fuivant  Clufius. 

BARDANE  ou  GLOUTERON.  Lappa  Lara., 
a-^ciïum  Linn.  Le  lappa  glabra  Lam.  ou  arâium 
/.trra  î  inn.  eft  gravé  dans  les  Illuftrations ,  tab. 

66 S .  WiUdenov  &  quelques  autres  botanifies  ont 
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rangé  parmi  les  carduus  les  troiiième  &  qiiaui^nia 

efpèces  de  Lamarck. 

BARDOTTrER.  C'eft  le  nom  que  porte  j  dans 

rîle  Bourbon ^  Vim&ricarsa.  (  f^oyei  NatTIEA.)  U 
fe  nomme  encore  bois  de  nattes,  à  rai  fon  de  Tufagt 
qu'on  y  fait  de  fon  bois  débité  par  lames  ou  lattes , 
dhes  nattes  dans  le  pays ,  &  employées  pour  cou- 
vrir les  maifons^cequ'exprimentauffi  lenom  latin 
imbrrct^'ria^  Sc  le  français  bardottier,  corrompu  d9 
barâcak. 

P\KETIA    Commerf.,  QUIVISIA  CavanH. 

R  AP  H/.RHA  :  nom  que  les  habîtans  de  Mada- 
Eçafcar  .donnent  i  un  grand  &  bel  arbre  de  leur  lie. 
I)  Cil  remarquable  par  fes  grandes  feuilles  &  fês 
fl.urs.  11  eit  très  voiiîn  des  dilfcnia  ou  catmon  \ 
mais  ii  paroit  devoir  focnrier  un  genre  particulier.  | 

BARILLE.  On  nomme  ainfi,  furquelanes  c6tes 
méridionales  de  France^  la  fonde,  qui  elt  nommée 
barilla  fur  celles  dT^acne,  &  dont  les  cendres 
donnent  la  metileuru  fouie  d*Alicance.  Ce  dernieç 
nom  eft  aufTi  donné  au  bâtis  maritima^  fuivant  Jac- 

uin^  par  L-s  Américains  habitais  de  Carthagème. 

Voye\  Soude-,  n**.  y.) 


? 


BARIN  ou  BALINy  efpèce  de  baquois  (panda* 
nus  Linn.  )  des  Philippines  j  mentionnée  pai  Ca* 

melli. 

BARKHAUSIA.  Quelques  efpèces  de  crépis  ont 
été  rangées  dans  ce  genre  établi  par  Mœnch , 
adopté  par  Decandolle.  Ces  efpèces  ont  été  fé- 
parées  dti  crépis  ,  d'après  les  caraâères  fuivans  : 

Un  calice canaliculéjOhlong, en  cous,  &  Ji/lanné  h 
fa  bafe  à  l'époque  de  la  maturité^  les  foUolei  in  lé  Heures 
alongées  ;  celles  du  coLce  extérieur  courtes  &  lâches  ; 
le  réceptacle  alvéolaire  &  nu  ;  les  aigrates  fimples  ^ 
pédîcellées  par  le  prolongement  filiforme  desfemenccs^ 
Les  fieurs  font  jaunes  ou  rougeâtres. 

Les  ctepis  alpina  —  ruSra  ^^  fttida  ,  ffc,  appar^ 
tiennent  à  ce  genre.  (  Voy^  Crei  lOB  j  Suppi.  )   * 

BARLERIA.^Koyfç  BARELuiRE.) 

BARNADESIA.  (  Voyt^  Bv^rnadez  &  les 
Itlufiratior.s  >  tab.  660  ^  OU  eft  figuré  le  barnadcfia 
fpiaofa  Linn.  ) 

3AR0LA,  AdaBC(  Voy.  Barbylus^i//'/^/. ) 

BAROMETZE.  {Foy.  Polypope,  n**.  fàjL) • 

BARRERIA ,  W.  (.  Vay.  PdRAQOàsE  »  Aubl.) 

BARRALD0A.  Gepre  de  plantes  que.M.,d« 

£eee  1 
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Peti^ThotHMrs  {Gêner.  Nov.  Mdiag(^f,  n*.  8i  j 
confaae  i  M.  Baraulc,  médecin  ï  TIle-de-France; 
qui  a  recueilli,  tant  dan$  cette  île  que.  dam  l'Inde, 
un  grand  itômbre  de  phntes.  Ce  genre  appartient 
â  la  famille  des  nerpruns  j  il  offire  pour  catadlère 

eflentiel  : 

-• 

Un  calice  urcéoU  ^  k  cinq  découpures  $  cinq  pétales 
fort  petits  ,  onguiculés  ,  bifides  ^  inférés  entre  les  déeou' 
pures  du  calice  s  dix  étamines  ;  lesfUamens  dilatés  à 
leur  bafe  «  cinq  oppofés  aux  pttales  (f  plus  longs  ;  un 
anneau  glanduleux  autour  du  pifiil;  t ovaire  adhérent 
an  fond  du  calice  ;  unfiyle  plus  Içng  que  les  étamines. 
Le  fruit  n*eft  pas  connu» 

Ce  genre  contient  des  arbrifleaux  à  tige  droite  ; 
les  rameaux  oppofés ,  articulés  s  les  feuilles  très- 

5 labres,  oppofées,  légèrement  dentées,  parfemëes 
e  points  tranrparens.  Les  pédoncules  font  courts , 
iitués  à  la  bafe  des  feuilles,  bifides,  puis  trifides, 
enfin  à  trois  fleurs  petites,  globuleufes.  Les  bour- 
geons font.réfineux. 

BARRELIÈRE.fiar/tfr/tf.  Quelques  efpèces  doi- 
vent ét-e  ajoutées  â  ce  genre,  qui  d'ailleurs  fe 
rapproche  beaucoup  des  rutllia. 

'    10.  Barrelièri  i  trois  épines.  Burleria  tri^ 
fpinofa.  Vahl. 

Barlena  fpinis  axUlaribus  ,  compofitis  ,  trirudia  - 
tisi  fpicis  termiaalibus  ,  imbricatis.  VahL,  Symbol. 
I.  pag.  46. 

Jufiicia  tri  fpinofa,  Forskhal ,  FI  or.  xgypt.-arab. 
pag.  6.  —  Lam.  Diâ.  i.  pag.  633.  n°.  "^  Car- 

MANTINE. 

Arbrifleau  à  feuilles  oppofées ,  ovales-lancéo- 
lées ,  rctrecies  en  pétiole  a  leur  bafe  ,  entières  , 
longues  de  deux  pouces  &  plus,  rudes  &  ciliées  à 
leurs  bords,  munies  ,  dans  chaque  aiflelle,  d'une 
épine  bian  he ,  fubulée,  â  trois  branches  trè$*ou- 
vertts.  Les  fleuis  font  imbriquées,  difpofées  en  jun 
épi  terminal ,  garni  «  dans  toute  fa  longueur ,  de 

(grandes  bradées ,  (Se  de  d^ux  autres  plus  petites, 
ancéolées ,  fubulées ,  à  la  ba^é  de  chaque  flëur.  Le 
caUce  cfl  velu^  ainfi  que  la  corolle. 

Cette  plante  croiL  dans  les  forêts ,  fur  les  mon- 
tagnes, dans  i'Atabie  hcurêufe.  |^ 

II.  Barreliêre  ï  deux  épines.  BarUna  Ufpi» 
nofa.  Vahl. 

Barleria  fpinis  axillaribus ,  biradiatis  ^  foriferis  f 
foiiis  ovatis^fubtùs pilofis.  Vahl ,  S]rmb.  i*  pag. 46. 

Jyfiicia  bijpinofa.  Forskhal ,  ^Egypt.  pag.  6.  — - 
Lam.  Diâ.  i.  pag.  633.  n*.  ^Carmantine. 

'  Ses  tiges  (bnc  Itgneofes,  divifées  en  rameaux 

Éileux;  Ces  feuilles  médiocrement  péttolées,  ova« 
i ,  uès-eniières  »  mucronécs ,  velues  fur  leurs 
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veines  &  l  leurs  bords.  De  raiffelle  des  (euillei 
(bpérieures  fortent  des  épines  oppofées,  ordinii- 
rement  à  deux  branches ,  quelquefois  bifides,  éta- 
lées, plus  longues  que  les  feuilles  j  les  pédorcules 
courts ,  folitaircs ,  uniftores ,  inférés  dans  la  dtvi- 
fîon  des  épines  j  le  calice  velu ,  de  la  longueur  des 
épines  ;  la  corolle  grande ,  violette  ,  longue  de 
deux  pouces  $  te  tube  fenfiblement  agrandi. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie  heureufe.  % 
i^ahL) 

1 1.  B ARRCLlàRE  acanthe.  Barleria  acanthditu 
Vahl. 

Barleria  fpinis  geminis  »  axillaribus  ^  fiiiateis  ; 
fpicis  axillaribus ,  fuundis.  Vahl ,  Symb.  1.  pag. 47* 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  péTiolée$,op- 
porées,  oblongues,  très-entières,  cufpidées, pi- 
leufes  De  l'une  des  deux  aifTettes  feulement  for* 
tent  deux  épines  roides  ,  lancéolées ,  foliacées , 
épineufes  à  leurs  bords  ,  rarement  pileufes,  une 
fois  plus  longues  que  les  feuilles.  Les  leurs  fooi 
difpofées  en  épis  axill lires  j  unilatéraux. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  hcureofe. 
(yahL) 

13.  BARRELiiRE  rude.  Barleria  ftrigofs. 

Barleria  inemkis  ^  foiiis  oblongis  ,  fitbtits  pttioU', 
ramifque  firigofis  ;  braBeis  ciliatis.  Willdeo.  Spec. 
Plant.  }.  pag.  379. 

Elle  diffère ,  félon  Willdenow,  du  barUne  crif- 
taia  par  (es  feuilles  longuement  pétiolées,  plus  Ur- 
g3s ,  très-rudes  en  deffous^  le  long  de  leurs  ner- 
vures i  par  les  épis  terminaux  3  par  les  braftcei 
plus  élargies  ,  point  mucronées  3  par  les  cils  plas 
fins ,  plus  épais ,  plus  courts  que  les  bradées*  1^ 
rameaux  font  glabres  .  parfemés ,  dans  leur  jeu- 
nèfle  •  de  poils  couchés  i  les  feuilles  oppofées,  ra* 
maflées  au  fommet  des  rameaux ,  longues  de  trob 
pouces,  acuminées  ,  glabres  en  deflus;  les  bradées 
ovalts  ,  obiufes  ,  veinées  ,. réticulées  ,  ciliées  i 
leurs  bords. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  b 

14.  BARRELiiRE  COU^hét.  Barleria  procumbm* 
Lour. 

Barleria  inermis  ^  foiiis  UnceoUuis  ^  crenadt, 
kifpidis  ;  capitulis  tirminalibuSm  Lour*  Flor.  codk> 
i.  pag.  458. 

Ses  tigps  font  nombreufes ,  Ugrieufes  9  tortueiH 
fes,  couchées',  dépourvues  d'épines,  herifcrt, 
garnies  de  feuilles  opiH>fees«  lanLéolées,  élargîtes, 
pibufes,  crénelées  à  leurs  bords.  Les  (leur^  ibnt 
jaunes»  ranuflees  en  tête  terminale  ,  accompa;n  « 
de  braâees  ciliées,  acuminées  ;  les  calices  parta- 
gés en  quatre  découpures  fubulées  &  ptleufes; 
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les  capfules  oblongaes^  anguleares^  i  deux  loges  | 
les  femeoces  orbiculaires. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Canton  «  aux 
lieux  incultes.  T>  {Defcripu  ex  lj>ur,) 

Obfifvations,  M.  de  Lamatck  a  penfé  que  le  har- 
leria  noBifiora  &  crijlata  n'étoxent  que  deux  va- 
rérës  de  la  même  efpèce.  M.  Vahl  les  a  réparées» 
&  il  ajoute  comme  variété  de  la  première  lejufticia 
Lnceolata,  Forskh.  ^gypt.  pag.  6,  dont  elle  dif- 
fère par  Tes  Feuilles  pileufes  en  deffous»  principa- 
lement vers  fes  bords. 

Le  harUrU  longifiord,  n*.  7  j  eft  figuré  dans  les 
Illufiradons  ,  tab.  549,  fig.  3.  —  Vahl ,  Symb.  i- 
pag.  46.  tab.  16. 

BarUria  criJhta^Y2S.  «.  Lam.  IIL  fig.  I^  &  var* 
^.  111.  fig.  2. 

Cette  dernière  eft  une  efpèce  bien  diftinâe. 

Le  harleria  coceinea  >  n^.  8 ,  doit  être  rapporté 
aux  rueiiia ,  félon  Vahl  &  Willdenov.  (  Koyq 
HuELLIEj  n*-  34.) 

Le  harleria  pyramidata  ,  n*.  9  ^  que  M.  de  La- 
niarck  a  établi  d'après  Plumier ,  feroit-il  la  même 
plante  que  le  ruiliia  bleckum  de  Linné  ^  auquel  ce 
dernier  auieur  rapporte  la  même  figure  de  Plumier 
avec  celle  de  Sloane>  tab.  109»  fig.  i.? 

BARRINGTOMA.  (  Vcyci  Butonic.) 

6ARTAL AI  :  nom  provençal  d'un  chardon  très- 
épineux  (  cnicusferox  Linn.  ). 

6  ARTOLINA  :  nom  donné  par  Adanfon  au  tri- 
dax  de  Linné. 

BARTONLA.  {f^oyei  Bartone.) 

BARTONE  fluette.  Bartonia  tenella.  Willd.  in 
A6t.  Soc.  Nat.  Cur.  Berol.  4.  vol.  3. 

C'cft  une  petite  plante  de  TAmérique  fepten* 
trionale  «  très-délicaie  ^  qui  a  Tafpeâ  du  Bufonia 
unuifoUa^  &  donc  Wtlidenow  a  fait  un  genre  par* 
ticulier^  auquel  il  donne  pour  caraâère  eflenciel  : 

Un  calice  à  quatre  folioles  ;  une  corolle  campa nw 
lée  y  perfifiatue ^  à  quatre  découpures;  quatre  étamines  ; 
un  feulfiyle  ;  une  car  fuie  a  une  feule  loge  ,  à  deux  val- 
ves y  contenant  placeurs  femences* 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Philadelphie  par 

Muhlenberg. 

BARTRAME.  Genre  de  la  famille  desmouOes. 
(  ^^^î  Cephaloxis  ,  Suppl.  ) 

BARTRAMIA.  Garrtn.  Parmi  les  efpèces  qui 
compofoient  le  genre  triumfetta  de  Linné  «  il  s'en 
trouvoic  plufieurs  dépourvues  de  calice  ^  Ae  qui 
fembloieoc  devoir  étreféparées  des  autres.Gxrtner> 
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en  exécntant  cette  réforme ,  les  a  confervées  dans 
le  genre  de  Linné,  &  a  établi  pour  les  autres  te 
genre  hartramia  ^  auquel  il  affigne  pour  caraâère 
eflentiel  : 

Un  calice  a  cinq  fAioles ,  munies  d'une  barhe  un 
peu  au  dêjfous  de  Uurfommet;  cinq  pétales i  cinqglan-' 
des  globuleufes  a  la  hafe  des  pétales;  quinie  étamines; 
une  capfule  divijée  en  quatre  coques  à  deux  loges,  fans 
valves  ;  les  femences  Jolitaires ^  adhérentes  aux  parois 
des  loges. 

Il  féfulte ,  d'après  Grrtner ,  que  les  efpèce» 
confervées  parmi  les  triumfetta  font  dépourvues  de 
calice  &:  de  glandes  à  la  bafe  de  h  corolle.  Les  cap- 
fules  font  très-entières ,  à  quatre  loges  ;  les  femen- 
ces  libres,  &  non  adiiérentes  aux  parois  des  cap- 
fuies* 

Les  principales  efpèces  à  rapporter  â  ce  genre, 
&déjà  décrites  parmi  les  triumfetta  {voyei  Lap- 
pulier),  font: 

1.  Bartramia  iappago.  G«rtn.  de  Fruft;  & 
Sem  2.  pa^.  i  }7.  tab.  1 1 1.  fig.  5.  —  Lam.  Illuftr. 
tab.  400.  fig.  1.  C  Koyq  Lappulibr,  n«.  6.) 

2.  Bartramia  glandulofa,  Lam.  111.  tab.  400. 
fig.  I.  (^oyfi  Lappulier > n®. 8. ) 

Les  efpèces  de  Lappulier  ,  n**.  )  >  4  &  5  t 
fembient  devoir  également  appartenir  à  ce  nou- 
veau çenre.  II  me  paroit  cependant  que  les  trium^ 
fettn  formant  une  fuite  d'efpèces  aflez  naturelles , 
il  feroit  préférable  de  les  conferver  dans  leur  inté- 
grité ,  ayant  d'ailleurs  remarqué  que  le  calice  étoit 
caduc .  &  que  quand  même  il  n'exifteroit  point ,  ce 
caraûère  «  quelques  autres  de  médiocre  impor- 
tance  font  infuffiians  pour  mutiler  un  genre  peu 
nombreux  en  efpèces ,  très-rapprocbées  entr*eltes. 

BARTSIA.  (  ^cyff  CocrÊte,  fkînantkus  L.) 

BARU  ou  DAUN-BARU.  «  Dans  la  langue  ma- 
laife«  dit  M.  du  Petit-Thouars ,  on  nomme  ainfi 
le  kibifcus  tiliaceus  Linn.  Les  habitans  de  Mada- 
gafcar  prononcent  baro  ou  varo*  Ce  nom  a  paiTé  â 
riIe-de-France ,  où  il  défigne  le  même  arbufie,  qui 
croit  en  abondance  fur  les  bords  de  la  mer,  dans 

?U6lques  anfes  qu'il  décore  magnifiquement.  Son 
corce  eft  employée  pour  faire  des  cordes.  On  le 
nomme  auflî  makaut,  »  (f^oy^i  Kbtmie.) 

BARUCE.  Clufius  décrit  fous  ce  nom  le  froic 
du  hura  L.  (  f^oyei  SABLIER.  ) 

BARYOSMA  TONGO.  Garrot,  de  FruO-  «C 
Sem.  2 ,  pag.  73 ,  tab.  93 .  C'eft  la  même  plante  qu« 
le  eoiimaruna  d'Aublec.  (  Voy^i  CoÛMAROU  fr 

Takalê.  ) 

BARTXYLE  rouffeitre.  Baryxyàtm  nfum^Lem» 
Flor.  cochio.  i* 


590 


BAS 


CeavB  de  plantes  de  la  fiimille  des  Ii^gumlneif* 
les,  iubli  pir  Loureiro  fur  un  «uid  arbre  eu  li* 
^  mim  fur  les  montagnes  dq  U  Cochinchme.  bon 
tronc  fe  dnrifc  en  ranieaux  sarnis  de  feuilles  .*lées. 
Les  tcnii  ioiïi  j^uiies  »  dirpofées  en  tp\%  à  Tex  ré- 
mitë  Ae$  ranwaux.  Chaque  fleur  eft  pourvue  d  jn 
calice  à  cinq  dîvifions  réfléchies.  La  corolle  ell 
^onipofée  ifr  cinq  pétales  un  peu  inégaux  &  chif- 
f^nnés  ;  d'x  étamines  de  longueur  inégale  {  un 
ovaire  tcim'né  pir  un  Ryle  &  un  ftigmate^  qui  fe 
convertit  en  une  goufle  cylindrique  ^  contenant 
plufieurs  femences  un  peu  auguleufes.  1^ 

On  emploie  le  tronc  pour  la  conflruâion  des 
bonts ,  &  pour  les  co'onnes  qui  doivent  fupponer 
de  grande  poids.  Le  boiseA  roux .  &  fi  dur ,  qu'on 
lui  donne  ordinairement  »  dans  le  pavs ,  le  nom  de 
ioU  de  fer.  Ces  qualités  font  exprimées  par  le  nom 
de  est  arbre  j  lafyxyicn  ^  fignifiant  en  grec  bois 

BASAAL.  Selon  M.  de  Juflieu ,  refpèee  n*.  i  a 
une  affinité  marquée  avec  le  genre  ardifia  (tine- 
lier) 4  dont  il  n'j&ft  probablement  qu'une  efpèce i 
&  Tefpèce  n**.  a  femble ,  par  fon  port  &  par  fon 
caraâere  j  plus  voifioe  des  tbymélées* 

BASAR  :  nom  fous  lequel  les  Arabes  défignent 
les  bulbes  ou  racines  des  plantes  bulbeufes  ^  fui- 
vant  Dklechamp. 

BASELLA.  iyf>yn  Bi^sBLiB,  &  Illuftr.  Gen. 

tab.  2ZJ.  6g.  I.  BafiÛa  nthra.) 

Le  hafeila  vifiearia,  n*.  6,  forme  un  genre  par- 
ticulier »  fous  le  nom  d'anredera.  (  Kipyf{  Anre- 
]>iRB  ,  SappL  ) 

BASlLiÊA.  (y^yti  Basilb.) 

BASILE.  BafiUd.  Ce  genre  eft  le  mév^ù  q^e 
celui  défigné  par  plufieurs  auteurs  modernes,  fous 
le  non  i'mcûmis  ;  il  né  renfermoir  d'abord  qu'une 
Ibole  efpèce.  Quelques  autres  y  ont  été  ajoutées 
depuis. 

1.  Basilb  iépi  couronné  j  n^.  i.  Bafiléa  coro* 
nata.  Lara.  111.  ub.  2)9.  fig.  i. 

Etuêmis  rtgia.  WiUd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  9). 
'— -  Air.  Horr.  Ktv.  i.  pag.  4)3. 

2.  Qasile  pooâué.  BûfiléM  punÔata. 

Safilâa  (eucomîs  punâata)»  fcapo  eylindrico; 
foiiis  gUongO'iafueoiatis  ,  eûnûlicuiatis  ^  pattntihêu  } 
t^méfoUis  hretibtu^  raeemis  iongtfimis.  Ait.  Hort. 
Kew.  I .  pag.  4) ).  —  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  9). 
«^  Lhént*  Sert.  Angl.  tab.  t8.  —  Lam.  IIK  ub. 
a}9.  fig.  a. 

JhhoitUi  €9moffu%  Honttuyo  j  Syft.  peg.  391. 
ub.83. 
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OmithogaUm  punSatum.  Thunb.  Profr.  Ci. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  par  fes 
feu  Iltfs  oblongues-lancéolees  »  étalées ,  can^licu- 
•  jts ,  aiguës>  parfemées  en  deffous  de  poinrsd'un 
>  "urpre-fonce  î  les  tiges  éï^aletnent  ponftuécs, 
glabres  j  cylinirtquês.  Les  fleurs  foimeiu  un  epi 
.Plongé  X  terminal  ^  c^'lindrique ,  couronné  par  uoe 
toi  (Feile  feuilles  courtes  \  les  dîvifions  de  U  co* 
rolie  lancéolées  j  blanchâtres  à  leurs  bords  «  d'un 
vert-foncé  ou  pourpre  dans  leur  milieu  $  l'&fi!i« 
mens  alremativement  élargis;  Tovaire  glabre  «  aa 
peu  globuleux. 

Cette  p!ante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpéranre; 
elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  f 

Oifervations.  ^  Eucomis  (  undulara  ) ,  fcâpo  ty 
Hndrico i  foiiis  ovato-obiongis  «  unémiaté  ,  fatttal* 
bus  ;  comAfoUit  iongiiudimi  ferh  raenni*  Ait.  Hoct. 
Kew.  I.  pag.  4; 3. 

Omithogaium  unduUtumu  Thunb.  Prodr.  61. 

Quoique  je  ne  connoiffe  pas  cette  plante ,  8e 
qu'il  me  fbit  difficile  de  prononcer ,  je  ferois  tfè^ 
porté  i  ne  la  regarder^ d'après  fon  caraâèreiOoe 
conune  une  variété  de  la  précédente  »  ï  feniliei 
ondulées  s  les  épis  furmontes  de  folioles  plus  Ion* 
gués.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne*  Efpérance.  f 

j.  Basile  naine.  BaJlUa  namu  Ait. 

Bafdéa  (  eucomis  nana  )  ^  fiapo  clavat$  ;  fiftit 
loioUnceoiatis ,  acutis.  Ait.  Hort.  Kev.  l.p.43U 

—  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  47.  tab.  91  >  k 
CoUeâ.  4.  pag.  115. 

Tritiltaria  (  nana)  ,  racemo  eomofo  ;  foiiis  bifi' 
riis,  ampiexieauiihus  ^  lanctoiatis.  Linn.  MàDt.  113* 

—  Burm.  Prodr.  9. 

Omithogaium  nanum.  Thunb.  Prodr.  62.    • 

% 

Orchidea  cnpenps ,  tuiipé  fion  roft9*  Petiv.  Cl- 
zoph.  tab.  8j.  fig.  6. 

D'une  bulbe  ovale ^  de  la  grofleur  du  poing, 
s'élèvent  plufieurs  feuilles  radicales,  cunéimnnes, 
oblongues  j  un  peu  obtufes ,  épaifles ,  carcilagi* 
néufes  a  leurs  bords.  Les  hampes  font  droites»  oa 
peu  flexueufes ,  pleines  »  en  forme  de  maffue ,  cou* 
vertes,  vers  leur  fommet»  de  fleurs  (effiles,  dif- 

[>ofées  en  épis  s  les  braâées  inférieures  ovalei,  de 
a  longueur  des  fleurs  \  les  fupérteores  beaucoup 
plus  longues ,  lancéolées  »  aiguës  s  les  terminales 
ramaflées  en  touffe ,  fans  fleurs  \  U  corolle  fer- 
dâtre ,  à  fis  découpures  oblongues  ^  obtufes ,  uo 
peu  étalées  à  leur  fommet  \  tes  fitametis  un  peu  re» 
courbés,  i  peine  plus  couns  que  h  coroUei  élar- 

Sis  i  leur  bafe  \  les  anthères  oblongues  •  prefque 
roites  \  l'ovaire  arron Ji ,  à  trois  lobes  i  le  flyls 
droit  J  fttbulé  s  le  ftigmate  fimple. 
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Cette  phnte  croît  att  Cap  de  Bonne -Efpérance. 

(  ^^^q-  ) 

4.  Basile  à  deux  feuilles.  Bafilâa  hifolia. 

BafiUa  (eucomis  \}\(o\\^)  ,  fcapo  Uavatoi Joins 
tllipncii  ^  acutis  y  gtmifùs  ^  kumi  adprt^.  Willd. 
Spec.  Phnt.  i.pag.  92.  —  Jacq.  Icon.  z.cab.  449^ 
&  Colieâ.  4.  pag.  22  j. 

D'une^ulbe  arrondie^  un  peu  comprimée ,  for- 
tenc  deui  feuilles  oppofëes ,  vaginales  i  leur  bafe  j 
glabres  j  ovaks,  lancéolées  »  aiguës  ^  renrerfées» 
longues  de  fepc  pouces ^  légèrement  ponâuées 
étant  vuefr  à  la  loupe.  De  leur  centre  s'élève  une 
hampe  droite,  longue  d'un  demî^pied^  rerflée 
inferifiblement  en  ma£fue  à  fa  partie  fupérîettre  j 
chargée  de  fieurs^n  épis  j  accompagnées  de  brac- 
tées ovales  j  acuminées^  longues  d'un  pouce.  La 
corolk  eA  d'jiii  blanc^verdâtre  \  1^  pétales  ob- 
longs',  110  peu  ai^s  «  trois  alternes  plus  étroits  s 
les  tilaaiens  élargis  &  connivens  à  leur  bafe  j  ar- 
qués vers  le  ftyle  ;  les  anthères  inclinées  \  l'ovaire 
libre 4  trigone  j  le  ftyle  droit ^  fubulé  j  plus  court 
i^ae  les  ' 
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Cette  pUnte  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpérance., 
BASILIC.  Ocymum^ 

22.  Basilic  à  feullfes  entières.  Ocymum  inte- 

gerrimum,  Willd. 

Ocymum  foliis  ohiongis  ,  aeuminatis^  integerri- 
m'u  ;  hraâeis  ciiiaiù,   Willdeu.   Spec.  Plant.   }.^ 
pag.  162. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  rameufess  les' 
rameaux  étalés»  les  feuilles  longuement  pétiolées,' 
obtongues^très-entières,  quelquefois  lancéolées,! 
por.ûuées  en  deflbus  ,.  acuminées  «  rétrécies  à' 
leur  bafe,  longues  d'un  pouce  &  demi  ;  4es  fleur s^ 
vtrticillées ,  dtfpofées  en.grappes  cerminalçs,  lon- 
gues de  trois  â  ûx  pouces;  les  verticilles  dîAans, 
compofés  de  fix  fleursi  les  braâéespétiolées,  ob-j 
lorjgues  ,  aiguës  ,  ciliées ,  à  dentelures  peu  mar- 
quées. La  lèvre  fupérieure  du  calfce  eA  trifide,  la* 
découpure  du  milieu  obtu&  ,  les  latérales  a Cumi-; 
utts  ;  la  lèvre  fupérieure  de  la  corolle  à  trois  dé-| 
coupures  ;  celle  du  milieu  renverfée  5  la  lèvre 
inférieure  bncéolée.  i 

Cette  plante  croit  4^uii  les  Indes  ocieotales. 

23.  Bmiuo  recourbé  .'Oiymioafflrjlt^xBflf.  Thusb. 

Ocymum  panitufâ  u^mînàli ,  racerhofâ^  cauU  r'a'\ 
mifiu€.fipmffi$»  Thttib.i  FJor.  }ap.  tt49.  j 

Ses  tiges  font^haotes  îTun  pied^  tâmeiifés, her-' 
bacées  ^  Tes  raoseaux  .flexueux ,  redreflés ,  courbés 
'en  dedans  à  leur  lommet ,  légèrement  tomenceux  ;  ' 
les  feiôUes  oppofées  J  longues  de  fix  lignes  5  les 


fleurs  difpofées  en  grappes  terminales,  paniculée^ 
reflerrées. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Tkunb.) 

24.  Basilic  effilé.  Ocymum  virgatum.  Thunb. 

Ocymum  racemis  vtriici/latis  ^  vtrgatîs  y  frliis 
oUongis^ftrratis.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  250. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  profondén^nt  canne- 
lées, rameufes,  flexueufes,  redreflëes,  finement 
tomenteufes;  les  rameaux  efilés  \  les  feuilles  ova- 
les-oblongues,  pubefcentes ,  dentées  en  fcie,  lon« 

Î^ues  d'un  pouce  &  plus;  les  grappes  fituées.i 
'extrémité  des  rameaux ,  redreflées ,  longues  d'en- 
viron trois  pouces ,  compofées  de  verticilles  nooi- 
breuxj  i  fix  fleurs. 

Cette  plante  croit  an  Japoo  j  aux  euviiiNis  de 
Naga£iki.(TAi«&.) 

2f .  Basilic  i  feuilles  ridées.  Ocymum  mgofim. 
Thunb. 

Ocymum  racemis  urminalihus  ;  foliis  ovatis  ,  aeu* 
fis,  ferréttiij  fukàs  rugofis.  Thunb.  Flor.  ;apon. 
pag.  249. 

-6es  liges ,  hautes  de  deux  pieds  &  plus ,  font 
cannelées,  légéremeottomenteiifesi  les  reoMMUC 
étalés  $  les  feuilles  ovales,  acuminées,  dentées' en 
fcie ,  plus  pâles  &  ridées  en  dcfibus  s  les  fupérieures 
beaucoup  plus  petites  i  'les  grappes  tetniinaks  &' 
ferrées. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  TkutA,^ 

16.  Basilic  à  fisuiUes  rudes.  O^sfmumjcûkmm» 
Thonb. 

Otymum  raetmis  fimpiicthts  ^  treUh  ;  foliU  avA'^ 
th  ,fiihths  punâuta.  Thunb.  A6t.  Soc.  Linn.  Lonfl. 
2.  pag.  358. 

Ocymum  panMatam*  Thuub.  Flor»  jap.  249. 

Elle  a  des  tiges  droites  ,  hautes  d^in  pied  tc 
plus,  divifées.en  rameaux  panicutéiy  couverts t 
ainfi  que  toute  la  piaotQ,<ta  poils  ondes.}  les  fisoiHèt 
oblongues,  ovales^  aiguës,  dentées  en  fcie,  fine- 
ment  poiidtu6es  à  leur /ace  inférieute.  Iies:grap« 
pes  font  fiirtples ,  terminales ,  longues  d'jenvtitHi 
trois  à  quatre  pouces  ;  les  fleurs  oppofées.^  lef 
braâées  fétacées. 

Cette  plante  croit  au  «Japon.  («rAicn(«) 

t^.'Basivïc  CféfU.'Oiymum'trrYpamrThulAK 

pcymum  raccmh  terminallbus  i^Joiiis  ^ivaîis  ^Jitr^ 
rdtïs^  crjfplsycaUcihuf  hijpidu.  THut^b.  flor.  jap* 
pag.  24«. 

Sifo.  Soempf.  Ameen.  784. 

Sel  tiges  font  velues,  droites^  rameiifesi  kl 
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rameaux  ea  croix  i  les  feuilles  pétiolëes  j  ovales  j  I 
*acuminées  *  dentées  en  fcie  ;  les  inférieures  très- 
entières^  glabres  ^  de  covileur  purpurine»  crépues  j 
longues,d'un  pouce;  les  pétioles  lâches  «  velus, 
de  la  longueur  des  feuilles  { les  grappes  lâches , 
terminales ,  longues  "de  quatre  â  fix  pouces  ;  les 
.  braâées  courtes,  glabres j  oblonguesj  acuminéesi 
les  calices  hifpiJes. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  (  Thuni.  ) 
i8.  Basilic  aigu.  Ocymum  aciaum.  Thunb. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ,  lifles ,  glabres , 

Sarnies  de  feuilles  pétiolées  >  ovales-acuminées , 
entées  en  fcie;  Us  inférieures  entières,  glabres, 
plus  pâles  &  veinées  en  deflbus ,  longues  de  trois 
pouces ,  larges  de  deux  ;  I«s  pétioles  un  peu  plus 
courts  que  les  feuilles ,  hérilTés  en  défions.  Les 

frappes  font  filiformes,  longues  de  trois  pouces 
:  plus  ,  munies  de  braâées  ovales ,  hiipides , 
ttguéfs. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Thunb.  ) 

19.  Basilic  â  feuilles  de  ferpolet.  Ocymum  ftr- 
pyllifolium,  Forslch. 

Ocymum  foliis  Untafi-lanctolatis  ,  inttgerrimîi  ; 

{tnitalihus  iongtffimis,  Vahl ,  Symb.  I.  pag.  45.  — 
'orskh.  Flor.  s?gypt.-arab.  pag.  i  lo. 

Arbrifleau  chargé  de  rameaux  nombreux  «  dif- 
'fiis,  blanchâtres ,  garnis  de  feuilles  lancéolées, 

G tites,  linéaires  ,  blanchâtres,  légèrement  ve- 
es ,  rétrécies  en  pétiole  â  leur  bafe»  Les  jeunes 
lameaux  offrent ,  avant  leur  développement ,  des 
faifceaux  de  feuilles  axillaîres.  Les  grappes  font 
droites ,  terminales  ;  les  pédicelles  courts ,  calleux 

.  à  leur  bife  s  les  braâées  ovales  »  fort  petites  j  ca- 
.duques^  aiguës;  les  fleurs  rabattues j  les  calices 
un  peu  velus  )  les  deux  dents  inférieures  fétacées , 
les  fupérieures  ovales }  la  corolle  une  fois  plus 
longue  que  le  calice  ;  les  filamens  velus  à  leur 

.  bafe  ,  trois  fois  plus  longs  que  la  corolle* 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie  heureufe  j  fur 
-le  mont  Chadra.  1>  (  f^ahi  &  Forskk.  ) 

)o.  Basilic  à  feuilles  molles.  Ocymum  molle» 
Alton. 

Ocymum  foliis  ovatis  ,  cordatis ,  acutts  ,  ftrraiij, 
rugofis  tfiaukus  cluufis  ;  braBiis  fubrotundo-cuntifor' 
mtbus.  Ait.  Hort.  Kev.  i.  pag.  3x1. 

.  .Toute  cette  plante  eft  pubefcente,  d'une  tnleur 
fuave  (  fes  tiges  épaiffes  ;  fes  feuilles  larges  ,  ova-, 
'  les-,  aiguës ,  molles ,  ridées ,  profondément  échan-' 
*  crées  eh  cœur*;  les  lobes  rapprochés;  les  dente-; 
lures  inégales ,  obtufes  ;  les  pétioles  prefqu'aufG 
longs  que  les  feuilles.  La  corolle  efi  dTun  b^uic- 
violet î  le  tube  de  la  longueur  du  calice:^  U  lèvre; 
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fupérieure  orbiculaire ,  en  voûte  1  rinférkm  ) 
quatre  lobes  ;  les  filamens  fimples* 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  0 
^Aiton.) 

;i.  Basilic  afcendant*  Ocymum  ûfoMdnu. 

Willd. 

Ocymum  foliis  ovatis ,  fubdentûHs  ;  veniciltis 
paucifiorii ,  calicibus  pubefceoiibus*  WiUden*  6pec. 
Plant.  }.  pag.  166. 

Les  tiges  font  ligneufes  &  rameufes  i  leur  bafe, 
afcendantes ,  hautes  d'un  demi-pîed }  les  feuilles 
longuement  pétiolées ,  ovalevK)Dlonguès ,  vgues 
à  leurs  deux  extrémités,  légèrement  dentées, gla- 
bres  en  deffus  »  un  peu  rudes  en  deffous ,  longues 
de  fix  lignes.  Les  grappes  font  terminales,  iqos* 
tre  verticilles  compofés  de  quatre  fleurs;  lea- 
lice  pubefcent,  â  deux  lobes  $  la  lèvre  fopérieuie 
oblongue ,  obtufe  s  Tinférieure  denticulée  versfoo 
fommet,  munie  de  deux  arêtes  ;  les  braâées  ob- 
longnes ,  pubefcentes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  i^ 
(  Willd.) 

Ohfervations.  M.  Vahl  range  parmi  XtipUâm* 
thus  {germanea  Lam.)  YocymsiM  héuUenfe^  n^  ic, 
&  Vocymum  Zatarkendi ,  n'.  ai .  Ce  font  deui es- 
pèces de  ForskhaL  On  y  r^oit  auflî  Vocymum 
punBatum  ,  n*.  8«  U ocymum  bafilicum ,  n*.  i  •  cfl 
figuré  dans  les  IlluJIrations  ^  tab.  J14.  Vocymam 
cochleatum  Hort.  Parif.  a  bien  des  rapports  avec 
Vocymum  bullatum  Lam.  n^.  )  ,  &  Vocymum  TtyU- 
nicum  Medic.  une  variété  de  Vocymum  graiifiium, 
n».  15. 

3  a.  Basilic  â  tiges  rondes.  Ocymum  ttn^ 

cauUn 

Ocymum pubefceug,  foliis  lintari^unceolaMy  Uù 
ftrrusis  i  floribus  minimis  ,  axillaribus,  oppoftis  ; 
coule  ureti ,  ftri&o.  (  N.  ) 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  tiges  ptel^ 
ue  cylindriques ,  ftriéeSj  grêles^  roides,  piley- 
es,  pubefcentes,  rameufes  i  leur  partie  fupé- 
rieure •  hautes  de  huit  i  dix  pouces  or  plus,  gat- 
nies  de  feuilles  médipcremeot  pétiolées,  étroites» 
linéaires-lancéolées,  longues  d'un  pouce flr  plus  1 
prefqu'obtufes ,  aigt^es  à  leur  bafe ,  glabres  en 
deflTus,  légèrement  pîleufes<en  deflbus»  lâcheoenc 
^entées  en  fcie  à  leurs  bordl.  Les  fleurs  font  pé- 
dicellées ,  petites ,  oppofées  deux  à  deux  ou  foli* 
taîwes  dass  t'aifieik  «dtes  ftuîllesfu^étieuies}  les 
calices  hérifles  de  poils  cendrés. 

Le  lieu'uatal  de  cette  plante*  ne  tn'cft  point 
connu.  (  y,f.  in  htrb^  Dcsjfpnu) 

)).  Basilic  i  gros  épis.  Ocymum  macrof^- 
chyum.     - 


i 
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Ocymitm  coule  fufrutlcofo  ;  foliis  ovato^fublânceo^ 
l'Jtis  ^  ohtufis  s  fuliUnt^ùf  ^  fuhglabris;  fpicâ  denfd, 
terminali.  (  N,  ) 

Ses  tiges  font  dures  j  glabres  j  prefque  ligneu- 
(ts ,  trés-rameufes  j  les  rameaux  pileux }  les  feuilles 
à  peine  pétiblées ,  petites  /courtes,  ovales  ou 
ovales-oblongues,  un  peu  charnues ,  vertes,  pref- 
Que  glabres  à  leurs  deux  faces,  obtufes,  à  peine 
aenrées.  Les  rameaux  font  terminés  pac  un  épi 
nu>  long  d'un  pouce  &  plus,  cylindrique, obtus, 
comporé  de  fleurs  très- ferrées,  dont  les  calices 
font  hérilTés  de  poils  très-courts- 

Cette  plante  croît  à  Poodichery ,  où  ellea  été 
recueillie  par  Commerfon.  Ti  ?  {V.  f.  in  hcrb. 
Disfoni,  ) 

*  Ocymum  (madagafcarienfe)  ,  puhefcens ,  fo- 
liis cordatù'Ovatis  ,  crenatis  y  braHeis  fubrotundis  , 
integerrimis  ,  fubtus  villofts.  Herb.  JulT.  -—  Perf, 
Synopf.  Plant.  2.  pig.  135.  — Commerf.  Madagaf. 

*  Ocymum  (  paniculacum  ) ,  foliis  ovatis ,  acu- 
m  in  a  lis ,  crenatis  ,  fubtits  puhcfccntibus  ;  fioribus  fub- 
paniculatis  ,  pedicellis  ramofis.  Herb.  Juif.  —  Perf. 
Synopf.  Plant,  i.  pag.  i  j J.  —  Commerf.  Madagaf. 

Basilic  fauvage.  Les  Créoles  de  la  Guiane 
nomment  ainfi  le  matouri  des  prâ6>  décrit  &  figuré 
par  Aublet^  tab.  259.  . 

BASNAGILLL  La  bryone  lacinîée  (  bryonia 
laciniata  Linn.  )  efi  ainfi  nommée  à  Ceilan. 

BASSAL  ou  BASSIL  :noms  arabes  de  ToignoD, 
fuivant  Hornmann. 

BASSIA.  {Voyei  Illipe.) 

BASSINET.  On  donne  particulièrement  ce  nom 
à  la  renoncule  bulbeufe. 

BASSOVIA.  (  Voyei  Bassove  des  forêts ,  & 
Illudr.  Gtn.  tab.  102.)  Richard  la  regarde  comme 
une  efpèce  de  morelle,  fjlamtm  Linn. 

BASTERIA  ,  Houtiuyn.  (  Voyei  Rohria  , 
Suppl,  )  C'eft  la  même  plante  que  le  bajUr^  d*  A- 
danfon. 

BAT  AN.  Le  voyageur  Linfcot  défîgne  fous  ce 
nom  un  arbre  de  l'Inde,  dont  la  fleur  fe  nomme 
huaa,  de  le  fruit  hériffé  ,  de  la  groffeur  d'un  me- 
lon ,  duryétn.  il  eâ  probable  qu'il  a  voulu  parler 
du  DURYON.  On  eft  moins  porté  à  croire  qu'il  ait 
voulu  parler  du  jaquier. 

BATARREA  ou  BATTAREA.  (  Voy.  Vessb- 
Loup  &  Batarree.) 

B  AT  ATE,  PATATE,  BATAT  AS.  On  donne 
Bouuiqui,  Supplémitu,  Tome  L 
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ces  noms  à  plufieurs  racines  tubéreufes ,  bonnes  à 
manger»  &  plus  particulièrement  à  une  efpèce  de 
liferon  {convolvulus  batatas  Linn.).  Les  racine» 
de  topinambours  &  de  pommes  de  terre  font 
ainfi  nommées  dans  quelques  lieux. 

BATELÉ  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  d'eupa- 
toire  ,  fuivant  Nicholfon^ 

BATHEC,BATIEC,  BATI.  Les  Arabes  & 
les  habitans  de  l'Inde  défignent  le  melon  d'eau 
fous  ces  divers  noms  ,  defquels  dérive  probable^ 
meqt  celui,  de  paftèque,  fous  lequel  il  eft  plus 
co^ny. 

r 

BATAELIUM,  efpèce  de  licken  Linn.  Genre 
établi  par  Achard  ,  dont  le  caractère  eft  d'avoir 
une  fruftificatîon  feffile  ,  prefque  globuleufe  , 
couverte  de  papilles  en  forme  d'opercules ,  s'ou- 
vram  ,  vide  en  dedans.  La  bafe  eft  uniforme , 
cruftacée.  Ce  genre  ne  contient  qu'une  efpèce  ori- 
gin..îre  de  Sîerra-tLeona  en  Afrique  ,  décrite  par 
Alzelius ,  &  figurée  dans  Acbard ,  Mech.  Lich. 
tab.  8^  fig.  3. 

BATHENDA  ,  bois  dont  les  infulaîresde  Cei- 
lan font  des  cuillers  pour  manger  le  riz,  Linné 
foupçonne  que  c'eft  une  efpèce  de  Ketmie  (Ai- 

bifcus)» 

BATIS  maritime.  IIU  Gen.  tab.  8o(?. 

BATO  ou  BATU-  Ce  mot  rignifie  pierre  dans  la 
langue  malaife.  Il  entre  dans  la  compofitîon  de  plu- 
fieurs noms  de  plantes.  Il  en  eft  de  ir  ême  chez  les 
habitans  de  Madagafcar,  qui  le  prononcent  varo, 

Vato  lela  :  ce  font  les  graines  du  guilandina  bon- 

ducella  Linn.,  dont  ils  fe  fervent  pour  jouer  à  un 
jeu  fort  ingénieux,  qui  eft  lefifanga  décrit  par  F  lu- 
court.  A.  P. 

* 

BATRACHION.  Ce  mot  grec  fignifie  en  latin 
ranunculus ,  &  en  français  petite  grenouille.  Dans 
quelques  auteurs  anciens  il  défigne  quelques  ci- 
pèces  de  renoncules  ,  &  particulièrement  la  re- 
noncule bulbeufe ,  appelée  aulTi  vulgairement  i^r^- 
nouillttte* 

BATRACHOSPERME.  Batrachcfpermum, 
Genre  de  plantes  de  la  famille  des  alciucs.  (,' 
genre  a  été  établi  par  Vaucher  fur  plufieuis  ef^  è- 
ces  de  conferves  d'eau  douce.  Il  comprend  ce'lcs 
qui  font  gélatineufes ,  qui  préfentent  à  la  mai'. 
une  furface  douce ,  onâueufe ,  &  qui ,  lorfqu'o;i 
les  faifît  fans  précautions,  s'échappent  comme  h 
frai  des  poifibns  &  des  grenouilles.  C'eft  d'après 
cette  particularité  que  Roth  a  donné  le  premier  le 
.non»  ae  batrûchofperme  à  ces  fortes  de  plantes. 

Vaucher  a  obfervé  que  chaque  ramification  e^ 
terminée  par  un  filet  tranfparenc  &  d'une  eicrén> . 
■  V  Ffff 
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finefle  ^  par  où  il  ruppofe  que  peut  fortir  la  matière 
gluante  &  gélatineufe  dont  elles  font  couvertes. 
Cet  obfervateur  n'a  pas  diftinâement  reconnu 
dans  ces  plantes  deux  organes  fexuels  ;  mais  il  ré* 
fuite  de  Us  recherches  &  de  fes  expériences ,  que 
les  efpèces  de  ce  genre  fe  muUiplient  par  les  an- 
neaux qui  «  lors  de  la  maturité  j  fe  rompent  &  fe 
féparent,  &  produifentde  nouYelIes  plantes  î  mais 
Vau(her  a  remarqué  que  ces  articulations  ou  an- 
neaux n'avoient  pas  tous  la  même  forme ,  &  par 
conféquent  c^u'ils  ne  font  pas  tous  deftinës  aux 
mêmes  fondions.  11  fuppoîe  que  ceux  qu'il  n'a 
pas  vu  fe  reproduire ,  font  ftérilès ,  ou  peut-être 
renferment  la  ponifière  fécondante.  Ces  derniers , 
plus  petits  j  lui  ont  fcmblé  des  organes  fécondans, 
dopt  la  poulTère  fort  par  les  cils  ou  filets  tranf- 
parens  qui  terminent  chaque  ramification. 

La  première  ohfervation  eft  très-bonne  «  con- 
forme à  la  marche  graduée  de  la  nature  dans  Tor- 
ganifjtion  des  êtres  vivans.  Il  falloit  s'en  tenir  là  ; 
mais  vouloir  découvrir  des  parties  fexuelles  dans 
ces  végétaux  qui  ne  font  pour  ainfi  dire  que  les 

rremic  rslinéamensde  la  végétation  ^  c'eft ,  comme 
obferve  très-bien  M.  de  [.anoorck^  vouloir  abfo- 
lument  y  trouver  ce  qui  n'y  peut  exifter;  c'eft 
comme  fi  l'on  rechcrchoit  dans  les  polypes  les 
organes  des  deux  (exes. 

Les  batrachofpermes  font  faciles  i  diftinguer 

f>ar  leur  furface  onâueufe.  Leur  tige  eft  articulée } 
es  rameaux  fouvent  difpofés  en  verticilles  rami- 
fiés. On  obferve^  entre  ces  ramifications,  des  cor- 
pufcules  hériffés ,  qui  font  les  rudimens  de  nou- 
velles plantes  j  &  qui  fe  féparent  d'eux-mêmes 
de  h  plante^mère. 

Espaces. 
I.  Batrachosperme  pelotonné.  Batracho- 

ffermum  intncjtum,  Vauch. 

Butfackofpermum  fubglohofum  ,  fiiis  imfiexts  , 
ramofis,  Vauch.  Conferv.  pag.  117-  tab.  ijl.  fig. 
2.  3.  —  Decand.  Flor.  franc.  2.  pag.  58. 

Conftrvtt  poUintd  ,  glohofa^  gelatinofa.  Huiler  j 

Helv.  n*.  11.10. 

EU/  fe  préfence  à  Toeil  fous  la  forme  de  ma* 
melons  d'un  beau  vert ,  arrondis ,  gélatineux  j  va- 
riables dans  leur  forme  &  leur  grandeur.  Ils  adhè- 
rent à  des  corps  fixes  ^  &  fe  rencontrent  â  la  fource 
des  petites  fontaines.  Vus  au  mictofcope ,  ces  ma- 
melons font  compofés  de  filamens  cloifonnés  ^  ra- 
meux  vers  leur  fommet ,  engagés  dans  une  matière 
glaireufe)  chaque  ramification  terminée  par  un 
cil  tranfparent. 

2.  Batrachosperme  en  faifceau.  Batracko* 

fpermum  fafciculatum,  Vauch. 

Bdtrëchoffirmitm  fils  arprcxtmaiis ,  pmpUcihm^ 
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fummitate  ramofis.  Vauch.  Conferv.  pag.  1  \é.  tsb* 
13.  fig.  I.  —  Decand.  Flor.  franc.  2.  pag.  58. 

Rivu/aria  confervoîdes.  Roth,  Catal.  I.  p.  21 J. 
tab.  6.  fig.  3  fie  2.  pag.  249. 

Ce  font  des  mamelons  fafciculés,  verts  •  géli- 
ttneux  •  longs  de  quelques  lignes^  à  lobes  irregu- 
liers.  Ils  préfentent ,  au  microfcope  »  un  graod 
nombre  ge  filamens  parallèles  j  alongés ,  divifés, 
à  leur  fommet ,  m  plufieurs  ramifications  tenni- 
nées  par  des  cils  tranfparens.  Elle  s'attache  aut 
pierres  dans  les  eaux  à  demi  courantes. 

3.  Batrachosperme  en  plume.  Batrachofptr- 
mum plumojum.  Vauch. 

Batrackofpermam  t rancis  eiongûtis ,  ramulu  u*li 
approximatis.  Vauch.  Conferv.  pag.  113.  ub*  11. 
fig.  l'  4* 

Elle  eft  étalée  en  petites  touffes  d*un  beauveni 
longues  de  deux  à  trois  pouces.  Les  rameaux  foM 
cylindriques  >  cloifonnés^  branchus ,  alongés,  rap- 
prochés du  tronc  principal  i  les  ramifications  al- 
ternes ou  oppofées^  terminées  par  un  cil  iranf;;- 
rent.  Elle  adhère  par  fi  bafe  au  fond  de  l'eau,  &: 
fe  trouve  dans  les  eaux  claires  &  les  fontaines. 

4.  Batrachosperme  en  houpe.  Batwkc- 
fpcrmum  glomtratum,  Vauch. 

BatrackofpermuM  ramofum  ^    ramulîs  hrexdks , 
fafcicuiatis  ,  divtrgentihus,  Vauch.  Conferv.  p3?. 
II 4.  tab.  12.  fig.  1. 4.  — Journ.  Phyf.  an.  9*  p^S- 
j2.  tab.  3.  fig.  7. 

Conferva  gelatinofa,  Chaotr.  Conferv.  pag*  y' 
tab.  3.  fig.  9. 

Batrachofptrmum  fimpUx.  Decand.  Bull*  P^^* 
n^  31.  pag.  21. 

Confkrva  mutahilis.  Diliv.  Brit.  conf.  tab.  ii* 

Son  tronc  principal  eft  tranfparent ,  compoîe 
d'articulations  cloifonnées^  d'un  beau  vert.  T  piit 
de  chaque  cloifon,  des  filamens  fimples  ou  ramei  ïi  | 
folitaires  ou  le  plus  fouvenc  en  houpes  >  atticule^i 
d'un  vert-foncé,  terminés  pat  un  cil  tranfpare'^t 
On  la  trouve  en  hiver  ou  au  prtntems  dans  les  ea<  x 
courantes.  Elle  adhère  aux  pierres  par  fabae. 
Elle  n'offre  ^  quand  elle  eft  jeune  ^  qu'une  a;i.e 
gélatineufe. 


5.  Batrachosperme  i  collier.  B^irjchcfu'- 
mum  moniliformt.  Vauch. 

Batrachofptrmum  ramofum,  ramulîs  vertiàl*^'^"' 
fafcîculaiis»  Vauch.  Conferv.  pag.  112.  ob.  w 
fig.  I.  3- 

Batrackofpermum  nigricans,  Decand.  Bull.  P' 

n*.  ji.  pag.  21. 
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Chara  ^gftm^fn^a^  purpurafctns,  Rothj  CataU  !• 
pag.  117. 

Con ferva  geiatinofa.  Linn.  (  Foyei  CoNFERVB, 

6.  BatRÂchOSPERMB  hétiffé.  Batrachofpermum 
hîfpidum.  Thore. 

Batrackofpermum  ramofum  »  ramis  magnhudine 
truncum  éiquantibusi  ramuUs piiiformiàui,  undiquh  oh- 

tiHis.  Thore,  Magaf.  Encycl.  an  f .  p.  398.  tab.  y. 
—  Decand.  Flor.  ïranç.  i.  pag.  60. 

«  Cette  plante,  dît  M.  Decaodolle,  eft  d'un 
chârain-foncé^  tirant  fur  le  noir.  Eile  devient  d'un 
beau  violet  par  la  deificcation  ;  elle  a.1hèrè  aux  ro- 
chers par  un  petit  empâtement ,  duquel  part  une 
feule  tige  qui  fe  ramifie  ftibitement  en  une  infinité 
de  rameaux  branchus^  tois  de  la  même  épaiffaur 
que  le  tronc ,  &  qui  ont  trois  à  quatre  pouces  de 
longueur.  La  plante  eft  garnie  d'un  bout  à  l'autre 
d'un  duvet  fin,  très-vîfible  à  l'œil  nuj  ce  qui 
donne  à  chaque  branche  l'apparence  d'une  queu* 
de  char ,  dont  les  poils  feroîént  très-diftinâs.  Eile 
a  ëcé  découverte  dans  l'Adour,  près  Dax^  par 
M .  Thore ,  puis  dans  la  Seine  par  M.  Léman.  » 

Dans  un  Mémoire  publié  dans  les  Annaia  du 
Mufcum  tthifioirt  naturelle  de  Paris  ,  vol.  1 1,  pag. 
3  TO ,  M.  Bory-Saint-Vincent  ajoute  à  cesefpèces, 
qu'il  ne  reconnoit  pas  toutes  pour  des  batracho- 
fpermum^  Quelques  autres  efpèces  nouvelles  ^  & 
des  variétés  très* remarquables»  nommées  ainfi 
qu'il  fuit  : 

7.  Batrachc^perme  du  bambou.  Batracko* 
fyermum  hambuftnum.  Bor. 

Batrachofpermrjm  filamenùs  ramofis  ,  art'tculîs 
e longatis  ;  verticiUis  minutijpmis ,  diftantibus,  eonoi- 
dtis.  Bor.  Ann.  Muf.  Parif.  11.  p.  }  15.  ub*  19. 
fig.  I- 

Le  filament  principal  fe  divife  en  ramifications 
grêles,  alongées  ;  les  rameaux  fimples  épars  »  très- 
petits ,  les  articulations  ordinairement  rues  ;  leur 
point  de  contaû  renflé  comme  les  entre-noeuds 
des  bamboui  \  les  verticilles  arrondis ,  très-petits , 
dilhns  ,  en  forme  de  cône,  compofés  de  petits 
rameaux  très-ferrés. 

Cette  plante  croît  à  TIle-de-Fr ance ,  dans  les 
grands  ruifleaux  j  (ur  les  galets. 

8.  Batrachosperme  de  Vaillant.  Batracho» 

fpirmum  htlnuntofunu  Bor* 

» 

Batrackofpermum  fiUm^mh  ramofis  ,  pyramida- 
r/j  ,  inferrà  nudis  ;  ramis  fimplicibus  ,  fubpinnaiis, 
ûcutiuîcuUs ;  verticillis  comprejps  ,  contiguis,  Boty, 
Annal.  Muf.  Parif.  12.  pag.  316.  tab.  19.  fig.  ^. 

CoraUina  pinguis  ,  ramofa  «  \iridis.  VailL  Patif* 
40.  tab.  6.  fi^«  ft.  Midiçeris.  . .  ^      .   .  • 
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Ses  tiges  n'excèdent  guère  deux  pouces  de  lon^ 
gueur.  Elles  font  fines  ^  nues  i  leur  bafe  j  les  ra- 
meaux nombreux  j  fubulés  j  les  verticilles  compri- 
més ,  volumineux >  tellement  rapprochés^  qu'ils 
fe  confondent ,  &  forment^  autour  des  jets,  un  cy- 
lindrique continu  de  mucofiré.  La  couleur  de  la 
plante  eft  obfcure ,  d'un  bleu-verdâtre.  Elle  croit 
dans  les  baflins  des  fontaines. 

9.  Batrachosperme  kératophyte.  Batracho* 

fpermum  keratopkyta.  Bor. 

Batrackofpermum  fiirpe  comeâ  ,  nigro-fufcé,  nudà  ; 
aniculis  crajpufculis ,  ramis  verticilliferis  j  verticil^ 
lis  oblongis.  Bory^  Ann.  Muf.  Par.  11.  pag.  528. 
tab.  31.  fig.  1. 

Cette  efpèce  élégante  a  des  tiges  longues  de 
trois  pouces  &  plus,  très-fines,  capillaires ,  ren- 
flées a  leurs  articulations)  les  rameaux  chargés  de 
petits  verticilles  globuleux,  un  peu  alongés»  gélati- 
neux y  d'un  beau  vert  tirant  fur  le  bleu-indigo.  Elle 
croit  dans  les  landes  de  Bordeaux  «  dans  les  fon- 
taines. 

10.  Batrachosperme  trifte.  Batrackofpermum 
tfifte,  Bor. 

Batraehofpermum  filamei\tis  fttaceh  ^  êlongatis; 
ramis  brevioribus  ;  verticiUis  fparfis  »  compleiis  in- 
completifve.  Bor.  Ann.  Muf.  Parif.  11.  pag.  319. 

«.  Batrachofperma  (  triftis  chlora  )  ,  luteo-viref» 
çehs  y  pallida  ,  filamentis  longioribus  ,  tenuijpmis. 
Bor.  L  c.  tab.  51.  fig.  3. 

fi.  Batrackofperma  (triftis  cotorata  ) ,  i^ioAzcM- 
yirefcens  ,  filamentis  brevibus  s  crajpufculis,  Bor.  1.  c. 
tab.  ji.  fig.  4.  « 

Ses  tiges  fines  produifent  des  rameaux  grêles 
&  courts ,  chargés  de  verticilles  inégaux  ,  aflez 
diftans.  Les  filamens^  dans  la  variété  «.  font  plus 
longs  &  très- grêles.  La  plante  eft  d'un  jaune- ver- 
dàtre  :  dans  la  variété  fi  e1e  eft  d'un  violet-ver« 
dâtre.  Les  filamens  font  courts  »  très-épais.  ' 

Cette  plante  croit  dans  les  eaut  froides  &  cou- 
rantes, dans  le  département  des  Landes. 

ObfervatioTU.  Le  conferva gelatinofa  Linni,donc 
on  a  fait  un  batrackoffcrmum ,  n**.  j,  ofFroit  dans  fa 
fvnonymie  une  grande  confufion ,  félon  M.  Eory  ; 
il  en  a  préfenté  fept  variétés.  Il  donne  à  cette 
efpèce  le  nom  de  batrackofperma  ludibunda.  Les 
variétés  font  : 

#.  Batrackofperma  (confufa),  ^r/Jô-yl/ctf, wrw 
ùcillis  contiguis ,  fubconfufis ,  fupeme  &  injerne  com» 
prejps.  Bor.  L  c.  pag.  310.  tab.  29.  fig»  j. 

fii  Batrackofperma  (equinoxîans),/tf/c4r,  vrrr/- 
ciliis  approximatis  j  ghbofis ,  difiinclis.  Bor.  L  d, 
ub.  19.  A, 

Ffff  z 
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y»  Batrachofperma.  (moniliformîs),  tffro-/fl[/ctf ,  f 
vcnicillis  caulinanis  ,  difiinHis  ,  fphàncis  ,  in  rama- 
lis  confufo'comprejfis.  Bor.  1.  c*  tab.  30.  iig.  i. 

^.  Batrachofperma  (  pulcherrima  )  ,  grr/^a  violû- 
€ea  ,  vcnicillis  fphjtricis  ,  diftantihus  ^  in  caulibus  & 
,ramulis  diftiniiis,  Bor,  1.  c*  ub«  ^O.  fig.  1. 

I.  Batrachofperma  (  caerulefcens  )  ,  ramis  elonga^ 
tiJ  y  gracilibus  ;   vtrùcilUs  elegantijjsmè  fphéricis.' 
Bory,  1.  c.  tab.   30,  fig.  3.  —  Dillen.  tab.  7. 

fig-  45-  ? 

{.  Batrachofierma  (  viridîs  ) ,  cdnileO'virefcens , 
' filamentis  r^nuCilfirnis  ^  vcnicillis  approximatis,  Bor. 
■J.  c.  tab.  30  ng.  4. 

.  n.  BjtrachoCfcma  (  (lagnalis)  ,  luteo  vire  fans  , 
filjment.'s  crajjis  ,  ramofs  ;  veriicillis  difiinBis  ,  C4;m- 
prejpufulii ,  /Vi  tranco  confufis.  Bor.  I.  C.  tab.  30. 
fig.  5.  —  Dillen.  tab.  8.  fig.  44  ,  &  tab.  7.  fig.  44. 

Chara  bdtracltofpcrma.   Weiff.   Plant,   cryptog. 
Icon* 

*  Efpices  moins  connues. 


*  Batrachofrermum  (  myurus  ) ,  trunco  elongato  ^ 
fimplici  y  rarçuiis  piliformibus  obtecio.  Dec.  Synopf. 

pag.  II.  —  DttcL  Eiffi ,  pag.'76.  In  aquis  moti- 
tium. 

*  Batrachofpermum  (  hziiiatites  )  ,  fubgtobofum  , 
-atro^viridt  ^contextu  carnofo,  intùs  jonato.  Decand. 
.  Sy  nopHfag.  11. 

Conferva  kématites.  Ramond ,  Ined.  Ad  rupes> 
-madidas.graniticas  Pyreiixorum. 

*  Bdtrackofpermum  (  hs^mîrphaprîcum),y2i4^/o^o-; 
fum  ^  lentis  magnitudine ,  atro-viridc ,  contextu  car-^ 
nojo,  denfo.  Dtcaild.  Synopf.  pag.  11.  In  lapidibus 
Oceani. 

BATSCHIA.  Genre  de  plames  dicotylédones, 
•  ï  fleurs  complètes  ,  monopécalées  ,  de  la  famille 
des  bqrraginées  ,  qui  a  de  gr  inds  rapports  avec  les 
iichofpcrmum  (grémii),  &  qui  comprend  des  her- 
bes exotiques  i  l'Europe  ,  à  feuîlleS  entières , 
alternes  s  les  fleurs  axiilaires,  folitaires. 

Le  caraûère  effentrel  de  ce  genre  eft 'd'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  découpures  profondes  ;  une  corolle 
xn  foucoupe  ;  le  tube  enyironnê^  a  fa  bafe  interne  ^ 
'iun  anneau  barbu i  l'orifice  nu,  lesfemences  dures , 
luijanies. 

,^    .  CA-RACTâRB     G£M.ÉRJQUS« 

Chaque  fleur  offre  ;  . 

1?.  Un  calice  divifé  profondément  en  cinq  dé- 
coupures droites* linéaires ,  aiguës. 

1^.  Une  corplU  monopétale ,  régulière  ^  en  fou* 
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coupe  $  le  tube  droit  j  plus  long  que  le  calice , 
environné,  à  fa  bafe  interne,  d'un  anneau batba^ 
l'orifice  nu  ;  le  limbe  divifé  en  cinq  lobei  v* 
rondis. 

3^.  Cinq  étamints  renfermées  dans  le  tube }  les 
filamens  prefque  nuls;  les  anthères  ovales,  re- 
dreflees. 

4®.  Un  ovaire  libre  ,  arrondi ,  à  quatre  lobes, 
furmonté  d'un  ftylr  capillaire,  de  la  longueu-  «vs 
étamihus  j  U  Itigmjce  tort  petit,  échancre,  àdeax 
lobes. 

Le  fruit  confifte  en  quatre  femences  nues  au 
fond  iiu  calice ,  dures  «  luifantes ,  femblab'.es  i 
celles  des  grémils« 

Obfervaiions.  Ce  genre  n'eft  que  médiocrement 
diflingué  des  grénnls,  &  auroic  pu  y  étie  réunie 
il  n'en  diffère  effentiellement  que  par  l'anneau 
barbu  placé  â  la  bafe  intérieure  du  tube  de  U 
corolle ,  caraâère  trop  foible  pour  fervir  de  bafs 
à  un  genre  particulier.  (  y^ytx  les  obfervations  ï 
la  fin  de  ce  genre.  ) 

Espaces. 


t.  Batschia  de  Gmelin.  Batfchia  GmclinL 
Mich. 

Batfchia  caule ,  foliis  calicibufque  hi'fktis  ;fcLs 
caulinis  oblongis  ^  floralibus  ovatis;  caiicibus  longis^ 
fublanceolatis.  Michaux^  Flor.  bortal.  Amer*  1. 
pag.  130. 

Batfchia  caroUnîenfis.  Walth.  Flor.  carol.  pag. 
91.  —  Gmel.  SyA.  Nat.  x.  pag.  315. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  »  hériffées  it 
poils  rudes,  garnies  de  feuilles  alternes,  fcfTilcs, 
très-entières  ,  rudes  &  velues  à  leurs  deux  UQts^ 
celles  des  tiges  oblongues  \  les  florales  ovales, 
plus  courtes.  Les  fleurs  font  axillaires,  folirair;:s, 
fituées  vers  le  haut  des  tiges.  Les  calices  font  ru- 
des ,  hériffés ,  obiongs  ;  les  découpures  lancéo- 
lées \  la  corolle  alfcz  grande  \  fon  limbe  prefque 
plane ,  i  cinq  lobes  arrondis. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts»  i  la  BaiT;* 
Caroline. 

a.  Batschia  blanchâtre.  Béufihia  canefuns, 
Mich. 

Batfchia  caule  ,  foliis  rràfcràmque  fummitaùLt 
molli  ter  candi  canti'vl/UfîJJimis  ;  foliis  omnibus  oh* 
longis ,  caiicibus  brevijfimis.  Mich.  Flor.  bortal. 
Amer.  i.  pag.  130:  »ab.  14. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques,  blancba- 
tre5,  un  peu  velues ,  garnies  de  feuilles  A  cr  es 
fertiles,  linéaires,  obiongues,  très -entières,  ob- 
tufe^  à  leurs  deux  eatrevnités  y  toutes  de  même 
forme  «  couvertes  de  poils  mous  &  blanchâtres. 
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très-nombreux;  les  feuilles  florales  plus  courtes j 
plus  velues  I  les  fleurs  axillaircs  >  prefcjiie  fcûiles^ 
lui  tout  les  inférieures;  le  calice  une  fois  plus  court 
que  la  corolle,  à  cinq  Vivifions  profondes^  hifpi- 
<ies  3  étroites^  tiès-aiguës;  la  corolle  à  cinq  lobes 
ariondis. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique  feptentrio- 
na^e  ,  fur  les  collines  ôc  dans  les  toiêts  de  Ten- 
n.ir;:e. 

O  fefvations,  Michaux  penfe  que  le  Ihkofper- 
rr.um  orientale  de  Linné  devroit  erre  rapporté  i 
ce  gtnre,  ou  plutôt  ne  former  qu'un  feul  genre 
drs  deux,  IcC  baijchia  n'ayant  point  de  caraâères 
ruffifans  pour  être  fepares  des  grénnils.  Ce  nom 
de  batfchia  a  encore  été  employé  pour  d'autres 
genres, 

i^.  Thunberg  l'a  appliqué  à  des  plantes  que 
Mutis  lui  avoit  envoyées  des  environs  de  Sarita- 
lé  'y  il  en  a  donné  le  caractère  &  la  figure  dans  ie 
cirquième  volume  A<:s  Nouveaux  Aci^s  (tUpfil^ 
pig.  I20,  tab.  z.  Ce  genre,  qui  eit  dioique,  a  un 
pecic  calice  à  trois  feuilles,  &  une  corolle  à  trois 
pétales  coriaces,  velus,   rapprochés  dans  leur 
milieu  &  refléchis  en  dehors  vers  la  pointe.  Les 
Hcurs  mâles  ont  fix  étamines ,  ponées  fur  un  dif* 
que  central,  dont  trois  ftéiiles  font  inférées  â  fa 
circonférence ,  &  alternes  avec  les  pétales.  Les 
trois  autres ,  fertiles,  partant  du  centre,  ont  leurs 
fiiamens  réunis  en  un  pivot  anguleux ,  qui  eH  cou- 
ronné par  les  trois  anthères.  Les  fleurs  femelles 
o::c  fîx  fllamens  (lériles^  inférés  également  fur  un 
diique,  ^marqués  de  deux  taches  fur  leur  ex - 
ir^ mité  élargie.  Leur  piflil  eft  compofé  décrois 
o  airtrs  libres,  furmontés  chacun  d'un  flyle  laté- 
ral ,  intérieur,  &  d'un  iHgmate  échancré  s  ils  de- 
viennent autant  de  drupes  coriaces  »  alongés ,  ve- 
lus ,  remplis  d'un  feul  noyau  ofTeux  ^  à  moitié  bî- 
loculiire.  La  graine  «  p'iée  en  deux  j  remplit  ainfi 
1rs  »icux  demi-loges,  feparéespar  une  demi-cloi- 
fon.  L'embryon  ,  renfermé  dans  un  périfperme,  a 
uii^  radicule  intérieure ,  &  des  lobes  également 
rr plies.  Cts  plantes  paroiiîVnt  li^neufes  ^  &  font 
g  i  npanresî  elles  ont  des  feuilles  alternes,  fim- 
pies  3  marquées  de  trois  nervures  à  leur  bafe.  Les 
fiw  urs  font  petites  ,  placées  aux  aiffetles  des  feuil- 
les, difpofees  en  grappes  làchcsdans  une  efpèce^ 
te  tn  epi  ferré  dans  l'autre. 

c<  En  examinant  avec  attention  ce  caradlère , 
ci:  i\L  dt^Juflîeu,  on  reconnoît  fur-le-champ  que 
ce  grnre  appartient  à  la  faT«ille  dcs  menifpermes, 
f  j  oe  plus  il  efi  probable  que  c'tit  le  même  que 
I  uri»:/'^  d'Aubier ,  dont  cet  auteur  n'a  pis  aflcz 
dérai  lé  le  caraâëre.  »  (  ^«"^'l  Menispermê, 
u'\  15?.) 

1^.  Vahl ,  dans  le  rroiiîême  volume  de  fon 
SymboL  ^0f .  pag.  59,  tab.  36,  avoit  atiiTi  donné 
le  nom  de  batfçkia  à  uoe  poate  legumiiieufe  de 
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rile  de  Ceîlan  $  mais  ayant  eu ,  avant  la  publica- 
tion de  fon  travail ,  communication  du  genre  de 
Thunberg ,  il  a  fubflîtué  à  ce  nom  ,  dans  un  er- 
rata ,  celui  de  humboldtia ,  (bus  lequel  il  défîgne 
la  plante  de  Cei.'an  :  d'oii  il  réfulte  que  le  nom 
de  bdtfckîa  a  été  donné  à  trois  plantes  différentes, 
{yoyti  Humboldtia j  Suppi,) 

BATTA  :  nom  caraiibe  du  nopal  (  caâus  opun-- 
na  L.  ). 

BATTARÉE,  B  ATT  ARE  A  ou  BATARREA* 
(  Voyei  Vesse-loup.  )  Genre  de  plantes  de  la 
tamille  des  champignons ,  donc  il  a  déjà  été  fuît 
mention  â  l'article  Vesse-lou?.  Son  caraûèrecft 
d'avoir  une  double  valve  ,  d  où  fort  un  fupport 
terminé  par  un  chapeau  campanule,  velu,  conte- 
nant une  poufl'ière  adhérente  à  des  fiiamens.  Le 
chipeau  eft  recouvert  li'une  pellicule  déchirée  , 
qui  pjroir  être  une  portion  d'une  des  valves.  Il 
ne  comprend  qu'une  feule  efpèce. 

BATTl-SCHORIGENAM.  Rheed  ,  dans  fon 
Horius  malah,  1,  pag.  yj  ,  tab.  40 ,  défifjne  fous 
ce  nom  malabare  une  efpèce  d'ortie  (urtica  inter^ 
rupta  L.  )  qui  a  quelques  rapports  extérieurs  avec 
le  fc/iori^enam  du  même  lieu,  efpèce  Ue  tragia, 

BAUDRIER.  0[\  donne  ce  nom,  fur  les  côres 
de  la  mer ,  aux  efpèces  de  fucus  ou  varec,  u\s  que 
le  fucus  faccharintis  L. ,  dont  le  feuillage,  fim^le, 
large,  membraneux  &  très-Iot>g^  preftnte  à  pea 
près  la  forme  d'un  baudrier. 

BAVERA  à  feuilles  de  garance.  Bavera  rubioi* 
des,  Andr. 

Bavera  foUis  verûcillatis  ,  fubfefftiibus  ,  avatO" 
lanceoidtis  ,*  fioribus  fubfoUtariis  ,  axillaribus,  (  N.  ) 
Andr.  Botan.  Repof  pag.  &  tab.  198.  — Vent. 
Malm.  pag.  &  tab.  ^6. 

Arbriflfeau  delaNouvclle-HoManie,d*un  afprû; 
très  agréable,  la  fcule  efpèce  de  ce  genre  ,  à  fleurs 
complètes  ,  poly;;étalées  ,  régulières,  dont  la  fa- 
mille naturelle  n'ell  pas  encore  déterminée. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perfijlant ,  h  huit  découpures  ;  autant  de 
pétales  infirés  fur  un  difque  qui  tniuure  l'ovaire  ;  des 
étamines  nombreufes  ;  C ovaire  libre  ;  dcuxfiylcs  ;  uni 
cap  fuie  a  deux  loges  ^  s' ouvrant  a  fon  fommet  en  deuM 
valves  bifides. 

Ses  tiges ,  hantes  d'environ  trois  pieds,  fe  dîvî- 
fert  en  rameaux  oppofés ,  velus ,  articules  à  leur 
bafe  ,  garnis  d  ♦  feuilles  vf  rticiilées ,  au  nombre  de 
fix,  înf  rées  trois  2  fois  fur  un  tubercule  peu  ap-, 
pare nt  ;  ovairs*  lancéolées ,  très-ouverte< ,  recour- 
bées â  liur  fommet,  aiguës,  prefque  ftffi'es,  gla- 
bres eo  «leHus  j  légèrement  pileufes  en  deflouf  j 
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dentées  a  leur  moitié  fupérieure.  Les  fleurs  font 
de  couleur  de  rofe  «  pédonculées ,  axilUires  j  pref- 
que  folitaîres  »  les  pédoncules  filiformes  ,  pubsf- 
ceiis  ^  plus  longs  que  les  feuilles. 

Le  calice  eft  perlîftant  j  profondément  divifé  en 
fix  ou  huit  découpures  lancéolées  j  aiguës  ^  den- 
tées ,  velues  en  dedbus  ;  les  pétales  alternes  avec 
les  divifions  du  calice >  ovales ^  réfléchis,  craverfés 
par  une  ligne  blanche  ^  très-caducs  î  les  étamines 
inférées  fur  le  difque  qui  entoure  Tovaire ,  plus 
courtes  que  la  corolle  i  les  anthères  vacillantes  ^ 
ovales  J  arrondies^  â  quatre  filions >  s'ouvrant  laté- 
ralemenc  \  l'ovaire  libre ^  globuleux  ^  très-velu  \  les 
ftyles  plus  longs  que  les  étamines  >  les  (ligmates 
obtus  :  il  leur  fuccède  une  capfule  globuleufe  j  co- 
riace ,  velue  y  recouverte  par  le  calice }  les  femen- 
ces  nombreufes  >  fore  petites ,  brunes  «  ovales  ^ 
chagrinées  «  attachées  à  un  placenta  de  moitié  plus 
court  que  la  capfule,  dilaté  &  membraneux  fur  fes 
bords  J  correfpondans  à  ceux  des  divifions  de  cha- 
que valve  y  &  formant  la  cloifon  j  le  périfperme 
charnu. 

Cette  plante  croie  aux  environs  du  port  Jack- 
fon.  1& 

Ce  genre  a  été  dédié  par  M.  Bancks  à  MM. 
Hof  baver  frères  «  nés  en  Allemagne  ^  peintres  ce- 
lèbres  en  hifioire  naturelle. 

BAUHINE.  Bûukinia.  Trois  efpèces  de  bauki- 
ma  font  figurées  dans  les  Iltufiratiotu  des  Genres , 
tab.  }29>(avoir:fi&!.  1,  Baûkinia  acumimata  «  n*. 
lO.  —  Fig.  1,  Bauhinia  rufeft^tns y  n^.  11. —  Fii?.  3, 
Bjuhinia  divaricata,  n^.  3.  Plufieurs  belles  efpècîS 
»  doivent  être  ajou(é<^s  à  ce  genre  j  telles  que  : 

15.  Batjhine  i  petites  fleurs.  Bauhinia  parvi* 
fora.  Vahl. 

Bauhinia  racemis  axillarihus  ttrminalibufque  ^  nu' 
tantibus  ;  pttalis  Uncaribus  ;  lohis  foliorum  rotunda' 
sis,  gtabris.  V^ahl,  Symb.  5.  pag.  55. 

Cette  plante  ,  très- rapprochée  du  bauhinia  fcat" 
dens ,  en  diffère  en  ce  qu'elle  eft  dépourvue  de 
vrilles.  Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  alternes, 
pétiolées ,  ovales ,  en  coeur  ,  beaucoup  plus  peti- 
tes que  dans  le  bauhinia  fi,andens  ;  les  deux  lobes 
arrondis  J  très-ohtus  ,  point  acuminés  ,  glabies  i 
leurs  deux  faces; les  fleurs  fituées  dans  TaifieUe  des 
feuilles  fupérieures ,  difpofées  en  grappes  pendan- 
tes 1  la  corolle  compofee  de  pétales  linéaires. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  !> 

14.  Bauhine  alongée.  Bauhinia  porreBa.  Ait. 

Bauhinia  foiiis  cordaiis}  iobis  porreSis  ,  acutis  j 
^inerviis  j*  petalis  lanceoUtis.  Ait.  Hort.  Ktv.  1. 
pag.  48.  —  SvartK  ,  Prodr.  pag.  68. 

Bauhinia  jloribus  philadeiphiSffuUiÇéadris;  foiiis 
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cordatis;  tobis  femiovatis  ,  acutis  ^  fëbôuai^'iner^lls; 
pttalis  ianeeoiatis,  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i*  p*  51. 
lab.  loo. 

Bauhinia  non  acuieita^  folio  ampUori  &  hLo^.i 
Plum.  Gen.  15 ,  &  Icon.  44.  fig.  a. 

Bauhinia  foiiis  bi Iobis  y  fpicis  taxis ,  urmindL' 
bus.  BrciK'n ,  Jam.  286. 

Senns  fpuria  ^  aut  afpalatho  afinis arborfiii ^uc^'j, 
foiiiê  binis,  Sloati,  Jam.  150.  Hift.  i.  pag.  5:. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres>  cylin- 
driques, cendrés,  garnis  de  feuilles  alternes,  pé- 
tiolées ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe  'y  les  deux 
lobes  prolongés ,  à  demi  ovales  j  lancéolés,  pref- 
qu'aigus ,  traverfés  par  trois  à  oaatre  nervures 
longitudinales  i  glabres ^  entiers  â  leurs  bords;  b 
fleurs  difpofées  en  épis  lâches  i  l'extrémité  des 
rameaux }  les  pétales  lancéolés  »  les  fruits  glabres, 
comprimés^  lancéolés  «  à  deux  valves  «  contesunt 
plufieurs  femences. 

Cette  plante  croit  â  Saint-Domingne.  f)  (^Z) 

If.  Bauhine  pied  de  chèvre.  Boëhinia pts co- 
pra. Cavan. 

Bauhinia  cauie  arboreo  y  foiiis  eordatis  ,  gU^'it  ; 
iobis  apice  divergtntibus ,  fioribus  racemofs,  Cavan. 
Icon.  Rar.  ; .  pag.  5.  ub.  404. 

Tige  haute  d'environ  douze  pieds  ^  rameufe , 
garnie  de  feuilles  glabres  ^  un  peu  roides  »  en 
coeur ,  glauques  en  deflbus  ,  à  deux  lobes  pro- 
fonds^ divergens,  trois  nervures  i  chaque  lobe; 
une  petite  pointe  roide  entre  les  deux  lobes  >  dcs 
flipules  très-petites.  Les  fleurs  font  difpofées  ei 
grappes  alternes,  terminales;  les  pédiceliesépa'5, 
Portant  d'une  braûée  fubulée.  Le  calice  eltoblone, 
â  cinq  pointes  «  s'ouvrant  latéralement  en  tof'*c 
de  fpathe  refléchie;  cinq  pétales  ovales,  ondu.:) 
à  leur  limbe,  glabres ,  d'un  ronge*pâle  en  dedarf, 
tomenteux  &  blanchâtres  en  dehon  (  les  étani  fj 
diaJtlphes  ;  les  goufles  alongées  ,  comprimées  ^ 
deux  valves;  les  femences  ovales j  comprimets. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d'Acapulco. 

1)  (  Cavan,  ) 

16.  Bauhime  à  larges  feuilles.  BoahimAL- 
foiia,  Cavan. 

Bauhinia  cauie  fruticofo  ;  foUis  cordais ,  rr:-> 
datO'bilobis  y  fioribus  racemops  ^  giabris.  Cavan.  !«>'• 
Rar.  5*  pag.  4.  ub.  405. 

Remarquable  par  fes  larges  feuilles  en  ccry . 
arrondies,  traverfées  par  neuf  nervures ,  àdr^j  J 
lobes  courts ,  aigus,  divefgens ,  ceuc  plante  . >  *  | 
encore  par  fes  fleurs  glabres  >  en  grappes  ter - 
nales  &  axillaires  ;  les  pédicelles  nombreux  ,  ^* 
compagnes  i  leur>afe  d'une  braûée  lancéolée)  -^ 
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petites  blafics>  glabres  &  veinés  j  le  refie  comme 
dans  Tefpèce  précédente. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  T>  {Cavan.) 

17.  Bauhxne  i  feuilles  rondes*  B<u<Ai/zia  rotun- 
dijulia.  Cavan. 

Bdukiniafoliis  aàernîs ,  fuhrotunils y  loh'is femî" 
chicuiatis  ,  fubtùs  tomentofis  ;  fioribus  racemops, 
Cavan.  Icon.  Rar.  j.  pag.  5.  tab.  406. 

Sas  feuiiles  >  prefque  rondes  ^  font  tomeoteu* 
f  s  en  deffouSi  glabres  en  deffus,  à  fept  nervures  ^ 
à  deux  lobes  obius;  les  pétioles  pileux^  ainfi  que 
les  jeunes  rameaux  s  des  llipu^es  courts  &  un  petit 
corps  dur,  épineux  à  la  bafe  des  pétioles;  les 
fleurs  difpofées  lur  deux  grappes  terminales  ^  ve- 
lues $  les  pétales  courts  »  petits^  d'un  rouge-clair^ 
pileux^  ovales-oblongS)  leurs  onglets  capillaires^ 
romenteux  ,  alongés  \  l'ovaire  velu.  La  huâifica- 
tion  eft  cel'e  du  n*.  ij. 

Cette  niante  croît  dans  T Amérique  méridio- 
nale. Il  (^Cavan.) 

18.  Bauhine  en  croîflant.  Bauhinîa  lunaria. 
Cavan. 

Baukinia  folits  glahris  ,  cordatts  ;  lobis  fubrotun- 
cis  iflorihus  ractmofis ^  tùmtntofis,  Cavan.  le.  Rar. 
5.  pag.  4.  tab.  407. 

Elle  fe  rapproche  du  bauhinîa  ractmofa.  Ses  ti- 
ges &  fes  rameaux  font  glabres  j  les  feuilles  g'a- 
bres  y  plus  larges  que  longues  ,  échancrées  en 
croilTant  à  leur  bafe ,  â  d«:ux  lobes  arrondis }  les 
pétioles  filiformes^  renflés  à  leurs  deux  extrémi- 
tés ^  les  fleurs  en  grappes  axillaires  \  les  onglets  des 
pétales  longs,  filiformes»  pileux.  La  fruâiHcation 
ell  celle  de  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croit  au  Mexique  ^  dans  les  envi- 
rons d'Acapulco.  "b 

19.  Bauhine  épineufe.  Baukinia  fpînofa. 

Baukinia  (  pauletia  aculeata  )  ^  cauie  fruiicofo , 
ûcmcato;  folits  ovatis  y  bilobis  ;  lohis  obtufis  ;  fiori- 
h  us  geminis ,  in  racemum  foliofum  difpofiiis,  Cavan 
Icon.  Rar.  f .  pag.  6.  tab.  410. 

Cette  efpèce  &  la  fuivante  forment ,  dans  Ca- 
v.inilLs,  un  genre  particulier ,  qui  ne  diffère  des 
h  mfiiniu  que  par  le  tube  du  calice  perfiflant  &  les 
éianiines  monadelphes.  Ses  tiges  font  rameufes^ 
hautes  d'environ  huit  à  dix  pieds  $  les  rameaux 
oppofés  ;  les  ftipules  remplacées  par  deux  aiguil* 
loiis  oppofés  $  les  feuilles  ovales  ,  â  deux  lobes 
obtus  ;  les  pétioles  courts  >  deux  fleurs  latérales  « 
péJicellées»  fur  un  pédoncule  commun  «  très- 
co'irt^  accompagné  de  braâées.  Le  calice  efi  tu- 
buléj  grêle 4  oblong,  â  cinq  pointes  courtes  ^  en 
forme  d'arétcs  ^  s*ouvrant  enfuiie  en  cinq  dé^ou- 
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putes  alongées ,  réfléchies  5  les  pétales  très-étroits^ 
d'un  jaune-rougeâtre  ;  les  filamens  rouges  »  capil- 
laites  ;  les  anthères  faillantes  ^  bifides  à  leur  bafe^ 
mucronées  à  leur  fommet$  cinq  filamens  plus 
courts  >  fouvent  flériles. 

Cette  plante  croit  dans  le  voifinage  de  Panama* 
T)  {^Cavan.) 

20.  BAUmNE  non  épineufe.  Baukinia  inermis, 
Cavan. 

Baukinia  inermis  y  caule  arhorefctnte  ^  fbliis  ova^ 
tis^  lobis  acutis  jfloribus  racemofis  ^  urminaliôtu*  — r 
{Pauletia  inermii.)  Cavan,  Icon.  Rar.  5.  pag*  6» 
tab.  4C9. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  douze  ou 
quinze  pleins.  Les  rameaux  font  alternes^  fans  épi- 
nes; les  feuilles  ovales,  â  deux  lobes  aigus,  di« 
vergens  ;  vettes  en  dellus,  fcrrugincufes  en  def- 
fous^  à  neuf  nervures  ;  les  ftipules  courtes  ^  ai- 
guës î  les  fleurs  diipofées  en  grappes  terminales} 
les  pédicelles  oppofés ,  accompagnés  de  deux  pe- 
tites braâées  concaves»  aiguës.  Le  tube  du  calice 
eft  long  de  trois  pouces  «  fillonné ,  terminé  par 
cinq  pointes  »  s'ouvrant  enfuite  en  cinq  découpures 
réfléchies;  les  pétales  plus  courts  que  le  calice; 
les  anthères  faillanteSj  à  deux  loges  }  les  goufles 
longues  de  huit  pouces.,  i  peine  larges  de  trois 
lignes  j  à  plufieurs  femences  noirâtres  &  luifantes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d'Acapul* 
co.  J)  (  Cavan.  ) 

21.  Bauhine  à  larges  filiques.  Baukinia  laùfi- 
Hqua,  Cavan. 

Baukinia  caule  frutiêofa ,  foUorum  lobis  acutis  ^ 

Uguminibus  latijjimis,  Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag.  j, 
tab.  406. 

Quoique  les  fleurs  de  cette  plante  n'aient  point 
été  obfervées^  fes  feuilles  &  fes  fruits  la  placent 
dans  ce  genre.  Ses  liges  Cont  fo'.iples ,  rameufes  ^ 
hautes  de  dix  à  dou^e  pieds  ;  les  feuilles  alternes  ^ 
ovales  >  en  cœur^  a  deux  lobes  profonds^  aigu< j 
a  onzQ  nervures  ;  les  fleurs  en  grappes  terminales  ; 
les  goufles  longues  d'un  demi-^i.d ,  larges  de  deux 
Douces^  comprimées  J  inégalement  partagées  par 
ta  future  J  qui  devient  décurrente^  en  foraie  d'une 
membrane  large  de  trois  lignes  i  les  femences  lui- 
fantes»  ovales  >  comprimées. 

Cette  plante  croit  aux  iles  Philippines.'b  (^<2V-) 

22.  Bauhine  i  feuilles  rétufes.  Baukinia  retufa. 

Baukinia  ramis  petiolifque  pu^cfantibus  ,  foiiis 
cordatis  ;  lobis  èrevtbus ,  retufis  ;  racemis  termina^ 
libus  ,  tomentofis  ;  gcnitulibus  exfertis,  (N.) 

Les  rameaux  font  cylindriques ,  pubefcens  dans 
leur  jeuncffes  les  feuilles  élargies  j  en  coçiir  à  leur 
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^2k,  â  deux  lobes  peu  profonis^  dîvergens^  très- 
obtus  «  coriaces  ^  prefqae  glabres  â  leurs  deux  fa- 
ces {  les  fleurs  en  grappes  terminales  >  droites  , 
tomenteufes  $  le  calice  velu;  (es  pétales  oblongsj 
les  filamens  très-faillans  ;  l'ovaire  vêtu  ;  le  ftyle 
long,  pubefceot  j  recourbé.  Je  ne  connois  point 
les  fruits. 

Cette  plante  a  été  cultivée  au  Jardin  de  Tria- 
non  en  1764.  T>  (  ^./  in  herb.  Jujf.) 

2}.  Bauhine  à  grandes  ût\us.  Baukinia  grandi- 
fiora.  Ju(r. 

Bauhinia  foliis  lato  -  ovatis  y  fubtiis  tomento/ts; 
lobis  obtufis  i  fioribus  mjximis  >  geminis  ;  ramii  pu* 
btfctntibus  ,  Jpinis  geminis,  (  N.  ) 

Cette  belle  efpèce ,  remarquable  par  Tes  gran- 
des fleurs  j  par  la  largeur  des  pétales,  fe  rapproche 
du  bauhinia  fpinofa  {pauleiia  Cav.).  Ses  rameaux 
font  cylindriques  ,  pubefcens  dans  leur  jeunefle  j 
les  feuilles  larges,  ovales,  en  cœur,  à  deux  lobes 
courts,  arrondis,  obtus }  tomenteufes  en  deflTous, 
â  neuf  nervures  i  deux  épines  à  leur  bafe.  Les 
fleurs  font  latérales,  pédicellées «géminées  i  l'ex- 
trémité d'un  pédoncule  commun.  Le  calice  eA 
tubulé,  pubeurent,  ainfi  que  les  pédoncules  ;  la 
ooroUe  très-grande  ,  longue  d'environ  trois  pou- 
ces}  les  pétales  larges,  lancéolés,  d'un  blanc- jau- 
nâtre i  les  étamines  à  peine  de  la  longueur  des 
péuies.  Les  fruits  n'ont  point  été  obfeivés. 

Cette  plante  a  été  rapportée  du  Pérou  par  Dom- 
bey.  1>  (  K.  /  in  herb,  Juf.  ) 


24.  Bauhine  â  grandes  feuilles.  Bauhinia  ma^ 
crophylla. 

Bauhinia  foliis  profund}  bilobatis ,  acuminatis  ^ 
fuyiiis  fuiv.'S ;  lobis  quiiiquenerviis ; leguminibus  eilip- 
iicis  y  mjrgifidtis,  (  N .  ) 

Cette  belle  plante  a  des  tiges  &  des  rameaux 
glabres;  des  feuilles  alternes,  fort  amples,  lon- 
guement péttolées ,  d'un  vtrt  foncé  6c  luifant  en 
d.-flus,  d'un  jaune-pàle  en  deflbus,  glabres  ^  di- 
vifees  »  prcfque  jutqu'à  leur  bafe  >  en  deux  grands 
lobes  ovales^  entiers,  acuminés ,  à  cinq  nervures. 
Je  n'ai  pas  vu  les  fleurs.  Les  goufles  font  compri- 
mées ,  longues  de  trois  pouces ,  lur  un  de  large ,  j 
elliptiques,  rétrécies  â  leurs  deux  extrémités,  à 
bordures  faiiiantes,  relevées  i  les  femences  de  la 
grofleur  d'un  haricot,  noires , luifantes ,  ovales. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  bien 
connu.  M.  de  Juflîeu  la  foupçonne  d'Amérique.  I> 
(  r.  /  in  herj.  JuJf.  ) 

♦  Bauhinia  (  candida  )  « /c//''ii  cordatis ,  fubtùs 
pubefientihus  ;  lobis  ovatis ,  obtufis ,'  calicibus  fupemi 
ateenuaiis ,  elongaiis*  Ait.  Hort.  Kcv. 

*  Bauhinia  (  dipbylla  ) ,  foHis  Unatiê  s  foliolis 
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indqualUttS  f  ûtta/ls ,  quinquenerviis;  eîrrho  fimpl.d ^ 
laurali.  Sym.  Iter  ad  regn.  Avam.  ).  Lond.  iSoo. 
tab.  7*  In  Indfâ. 

BAUHINIA..  (Fbyei  Bauhinb.) 

BAUMGARTIA.  Mœnch.  (  Voye^  Epibate- 
RiuM ,  Suppl. ,  2\x<{uq\  ce  genre  paroît  devoir  être 
rapporté.  ) 

BAZARA  :  nom  arabe  de  la  pulicaire  {pUntago 
pfyllium  L.  ) ,  fuivant  Dalechainp. 

BEAUHARNOISE  à  fruits  pendans.  Beaukar- 
noifiafruHipendula.  Ruix  &  Pav. 

Beauhamoijia  fbliis  lanceolato^ellipticis  ,*  fortbus 
uni'ternisy  terminalibus.  Ruiz  &  Pav.  Annal.  Muf. 
Hift.  Nat.  Parif.  vol.  11.  pag.  71. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  ,  i  fleurs  com^ 

plètes,îrrégulières,  polypétalécs , qui  fe  rappro- 
che de  la  famille  des  çutnfères,  bc  comprend  des 
arbriffeaux  exotiques  a  l'Euroiie,  i  feuil  es  oppo- 
fées }  les  fleurs  terminales,  folitaires  ou  teméts* 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  h  deux  folioles  ;  une  corolle  k  quatre 
pétales  ;  des  anthères  nombreufes  ,  feJpUs  ,*  quatre 
fiyUs;  une  pomme  à  quatre  femences» 

On  ne  connoît  encore  qu'une  feule  efpèce  qui 
appartienne  i  ce  genre.  C'eft  un  arbrifleau  hjut 
de  dix-huit  à  vingt  pieds  &  plus.  Son  tronc  fe 
divife  en  rameaux  étalés  ,  oppofés ,  articulés  ,  un 
peu  comprimés  «  garnis  de  feuilles  pétiolées  ,  op- 

[^ofées^  lancéolées,  elliptiques,  très-entièie^  « 
uifantes ,  longues  d'environ  un  pouce  &  de^r.t , 
Urgts  d'un  dtmi-pouce.  Les  fleurs  font  pédonca- 
lées  >  terminales  »  folitaires ,  géminées  ou  cernées  » 
accompagnées,  à  la  bafe  des  pétioles^  de  deux 
bnétées  ovales-lancéolées,  caduques. 

Le  calice  eft  compofé  de  deux  folioles  ovales , 
concaves,  réfléchies,  caduques}  la  corolle  jau- 
nâtre, à  quatre  pétales  ovales,  deux  extérieurs 
oppofés,  deux  intérieurs  beaucoup  plus  larges; 
les  étamines  nombreufes ,  inférées  fur  le  récep* 
tdclâ  ;  point  de  filamens  >  les  anthères  feAiles ,  li- 
néaires y  réunies  à  leur  bafe  par  un  anneau  très- 
court  ,  i  deux  loges ,  répandant  leur  pouflière  r^: 
deux  pores  latéraux.  L'ovaire  eft  libre  ^  en  q%^  e 
renverfé,  furmonté  de  quatre  ftyles  rapproche^  i 
leur  bafe>  puis  divergenss  les  ftigmates  fimples, 
obtus.  Le  fruit  eft  une  pomme  turbinée  ,  per- 
dante, revêtue  d'une  écorce  coriace  ,  divtfee  en 
quatre  loges  par  une  cloifon  membraoeufe  ^  cou* 
tenant  quatre  femences  jaunâtres. 


Cette  plante  croit  dans  les  andcs  du  Pérou,  h 

BECIilON  :  nom  tiré  du  grec,  que  l'on  a  don^e 
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tu  tuffila^e ,  parce  qu'il  étoit  employé  contre  U 
toux  :  d'où  vient  le  nom  At  plantes  béçhîques ,  donné 
.  à  toutes  celles x)ui  ont  la  même  propriété. 

BECKÊA  ou  BOECKEA.  (r<yq  Tiongine.  ) 

BECKMANNIA.  Hoft.  iVoyti  Alpiste, 
Suppl.  ) 

BEDARINCI  :nom  arabe  de  la  méliffe^  fiiivant 
Dakchamp. 

BEDEGUAR  ,  efpèce  de  tumeur  ou  gale  che- 
velue ,  produite  fur  le  rofier  par  la  piqûre  d'un 
inlefte  du  genre  cynîps.  On  lui  a  atrribué  beau- 
coup dé  vertus ,  qui  fe  réduilent  à  la  qualité  af- 
tringente  propre  au  rolier. 

♦ 

BEEDELSNOEREN  :  nom  flimand  d'un  arbre 
roTimé ,  fur  la  côte  malabare ,  tfitra-famfiravadi , 
fuivant  Rheed ,  Hon.  malab,  4  ,  pag.  1  y,  tab.  17, 
que  Linné  a  réuni  à  Ton  genre  eugenia ,  fous  le  nom 
à'eugcnîa  acutanguldy  Â'  qui  doit  être  réuni  ^xxfira- 
xudium  Jufl.  {Voy^i  JaMBOSIER  ,n*.  j,  &  StRA- 
VADI,  Suppl.) 

EEESHA.  On  nomme  ainfi ,  fur  la  côte  mala- 
bare ,  une  efpèce  de  bambou  citée  par  Rheed  , 
Bon.  malab.  ]^  pag.  119^  tab.  6o. 

BEETKLIM  :  nom  flamand  de  la  bafelle  ,  que 
l'on  mange  dans  Tlnde^  apprêtée  comme  l'épi- 
nird. 

EÉFARE  ,  BEFARIA  ou  plutôt  BEJARIA. 
Des  obfervations  faites  par  M.  Ventenat  fur  la 
llrufture  des  fruits  de  ce  genre ,  prouvent  évi- 
iiemment  «  félon  lui  «  qu'il  appartient  à  U  famitle 
dt'S  rofages.  Ce  même  favant  remarque  encore 
que  Vacunna  obionga  —  lanccolaia  (Syll.  vtget. 
1  lor.  peruv.  ),  qu'il  a  obfervées.dans  l'herbier  de 
Dombey ,  fe  rapportent  au  genre  befaria  ^  &  que 
mé  ne  ces  efpèccs  ne  diffèrent  pas  des  btjaria  Af- 
tuans  &  refinofa  Linn.  ;  ainfi  que  l'avoit  déjà  re- 
marqué M.  Zéa  (Annal.^de  fcienc.  nat.  vol.  3, 
pag.  I  y  I  ).  Ce  même  botaoifte  ^  M.  Zéa  ,  difciple 
du  célèbre  Mutis ,  a  prévenu  qu'il  falloit  écrire 
t^jaria  &  non  befaria.  Bejar ^  ami  intime.de 
Mutis  I  étoit  profelFeur  de  botanique  à  Cadix. 

A  ces  obfervations  nous  ajouterons  la  defcrip* 
tion  d'une  nouvelle  efpèce  de  ^^yar/<i,  découverte 
par  Michaux  dans  la  Floride  occidentale ,  Hgureô 
par  Ventenat j  cultivée. chez  Cels,  de  graines 
rapportées  par  Bofc. 

m 

3.  Befare  i  grappes.  Bejaria  racemofa.  Vent. 

Btjaria  frliis  fejftlibus ,  Lmceolaiis  ,  intcgetriniis  , 
utrinqiù  g/abris  j  racemis  terminalibus  y  cvrollis  in  A" 
^uj/z^ii^.  Vent,  Hort.  Celf.  p^g.  &  tab.  yi.      ..   . 
botanique.  SuppUmint.  iome  ïn 
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m.  Caule  ram'Jque  hlfpid'fs. 

^,  Caule  ramifque  glabris, 

Befaria  (paniculâta)  ,  ramîs  hîfpidijfimis  ;  folils 
ovali'lanceolatis  ,  glabris  ;  paniculâ  fubapliyllâ  ,  wtf/- 

tijiorà,  glutinofâ.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i. 
pag.  180.  tab.  z6. 

Arbrifleau  élégant ,  remarquable  par  fes  grandes 
&  belles  fleurs.  Ses  tiges  font  droites ,  plus  ou 
moins  vifqueufes,  hautes  de  trois  à  quatre  pieds, 
hifpides,  quelquefois  glabres ,  rameuies  j  les  feuil- 
les alternes,  prefque  feffiles,  perfiftantes,  rappro- 
chées y  ovales-lancéoléés ,  très-entières  ,  aiguës  , 
rétrécies,  à  leur  bafe  ,  en  un  pétiole  court  ;  gla- 
bres ,  luifantes  en  defTus  ,  plus  pâles  en  deffous  , 
un  peu  pileufes  fur  leur  principale  nervure.  Les 
fleurs  font  d'un  blanc  légèrement  teint  de  pour- 
pre, dirpoiécs  en  grappes  terminales ,  point  axil- 
laires,  fiirples  ou  rameufes  ,  pédicellées,  accom- 
pagnées de  brattées  très-petites ,  lancéolées  J  le 
calice  glabre,  très  court;  la  corolle  à  fept  pétales 
un  peu  adhértns  à  leur  bafe  ,  inégaux  ,  oblongs , 
obtus,  dilatés  vers  leur  fommet  ;  le  ftigmate  en 
tête,  à  fept  ftries.  Le  fruit  ccnfifte  en  une  capfule 
globuUufe^de  la  groflTeur  d'un*pois ,  avec  laquelle 
perfiftent  le  calice  &  le  flyle ,  divifée  en  fept  lo- 
ges »  s'ouvrant  eo  fept  valves  >  les  cloifons  for- 
mées par  les  bords  rèntrans  des  valves  \  un  placenta 
central,  cylindrique,  dilaté,  &  divifé  à  foh  fonimet 
en  lobes  qui  pénètrent  chacun  dans  une  loge  $ 
des  femences  nombreuses ^  oblongues,  rouflel* 
très ,  fort  menues. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  fablonneux  ,  datîS 
la  Floride.  T)  (^,/  Comm,  Bofc) 

BEFARIA,  (  rcyei  BÉFARE.  ) 

BEFBASE.  Dans  les  (Kuvres  d*Avîcenne  on 
trouve  fous  ce  nom  le  macis  de  la  mufcade ,  fui- 
vant Clufius. 

BÉGONE.  Bégonia,  Ce  genre  a  été  fucceffive- 
ment  éclairci  &  augmenté  par  Lhétitier  &'Dryan- 
der,  &  les  efpèces  dillribuécs  dans  un  ordre  nou- 
veau, ainfi  qu'il  fuit. 

Espèces. 

*  Efpeces  pourvues  de  tige ,  k  feuilles  en  cœur.    ' 
I.  BÉGONE  luifante.  Bégonia  nitida,  Dryand. 

Bfgonia  fruticofa,  erecii  ,foliis  gl<tberrimis ,  inA^ 
qualiter  cordatis ,  ohfoUte  dentatis;  coffuU  ûtâ  maxi" 
ma  y  fubrotundâ.  Dryand.  Aâ.  Soc  Linn.  (  oïd.  I. 
pag.  IJ9.  —  Ait.  Hort.  Kcw.  J.pag.  ^52. 

Bégonia  (obliqua  ),  /ri///ct>/<i  ^foliis  oblique  cor^ 
datis ,  camofis ,  glaberrimis  ;  fi  pulis  tripieris,  Lher. 
Stirp.  pag.  9^.  tab.  46.  {^Excluf  fynon.)  —  Lam. 
111.  Gen.  tab.  778. 
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Bégonia  (  minor) ,  taule  ffUtUofa,  ereOo  ;  foliis 
dentatis  ,  giahris  ;  Jlorihus  paniculitis,  Jacq.  icon. 

Rar.  3.  tab.  618»  &  Colleâ.  1.  pag.  iz6. 
Bégonia  purpuna.  Svarcz ,  Prodr. 

Arbrifleatt  dont  les  riges  font  droites,  glabres ^ 
rameufesj  cylindriques  1  les  feuilles  cièsghbres  » 
renverfées^  un  peu  charnues,  d'un  verc-tendre  , 
alternes  ,  pétiolées ,1  aflez  grandes,  en  cœur  obli- 
que, aiguës,  prefqu'ent'kères  ou  bien  à  dente- 
lures irrégulières»  arrondies,  fouvent  peu  fenfi- 
bles.  Les  fleurs^font  blanches,  dirpoféts  en  pani- 
cules  axillaires,  prcfqiie  terminales,  longuement 
p^tiolées ,  prefque  divifëes  par  dichotomies  )  cha- 
que fleur  pedice'lée,  arcompagnée  de  deux  petites 
ftipules  oppofées ,  ovales ,  aîr.uës  *  en  forme  de 
carène I  quatre  pétales  obtus,  dont  deux  beaucoup 
plus  étroits  &  un  peu  plus  courts  \  les  étanûnes 
irès' courtes  \  une  capfule  triangulaire,  furmontée 
par  les  pétales  perfiRans,  à  trois  loges;  leuts  an- 
gles prolongés  en  ailes  membraneufes  «  Tune  d  elles 
deux  fois  plus  grande  que  les  deux  autres»  coures 
le  réparant  en  deux  à  l'ouverture  des  valves  i  les 
doifons  très-minces,  étroites,  oppofées  aux  vaU 
Tes  i  les  femences  nonibreufes,  fort  petites,  prcf- 
que  globuleufes. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes ,  i 
la  Jamaï«)ue.  J^  (  ^.  /•  ) 

2.  BicONfi  dlchotome.  Bégonia  dichoioma. 
]acq. 

Bégonia  fntticofa  ,  ereBa  ,  folîis  inaqualiter  eor^ 
datis ,  fihanguLiis  ,  denticidatis  ,  glabris  ,  fubtks  ad 
venas  fuhhi  futis  ;  paniculâ  dickotomâ  ;  capfulék  ala 
maxime ,  acutangulâ  /  reliquis  paralleiii ,  acutangn^ 
Us.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag,  411. 

Bégonia  cauU  fruticofo ,  ereSiofcuio  ;  foiiis  denta^ 
Mit  ^juhrotundis  ,  faàe  glabris ,  doffo  hirfutis  ,*  pani' 
eulâ  dickotomâ,  Jacq.  Icoo.  Rar.  }•  tab.  619,  & 
Colteâ.  3.  pag.  ifo. 

Ses  tiges  font  droites,  lîgneufes,  garnies  de 
feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  plus  larges  que  lon- 
gues, échancrées  en  cœur  oblique  1  leur  bafe  , 
refque  rondes,  glabres  en  deffus^  légèrement 

riflées  en  deflbus  le  long  de  leurs  veines,  deo- 
tîculées ,  prefqu'anguleufes  à  leur  contour  ;  les 
fleurs  difpofées  en  panicule  \  les  ramifications  di- 
chotomes  \  la  corolle  blanche  (  quatre  pétales  ^ 
deux  plus  petits.  Le  fruit  confifte  en  une  capfule 
i  trois  valves,  à  trots  loges,  accompagnées  d'ai* 
les  membraneufes ,  une  plus  grande ,  élargie  à  fa 

Eartie  fupérieure ,  rénéne  en  angle  aigu  à  fa  bafe^ 
\%  deux  autres  ailes  parallèles. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Caracas  > 
aui  lieux  humides.  ^ 

j.  BicOMB  rénifotme.  Bégonia  renifirmis. 
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Bégonia  taulefeens^  foliis  renifirmittt ,  aïïg-U- 
tis ,  deniatis  ;  eapfuia  alâ  maxime  ,  acutangalé;  rr* 
liquis  parallelis  ,  minimis.  Dryand.  Aâ.  Soc.  Uoo. 
Lond.  I.  pag.  16 1.  tab.  14.  fig.  i  &  1. 

Cette  efpèce ,  rapprochée  de  h  précédente, es 
diffère  par  fes  tiges  bien  moins  élevées ,  charnue^ 
de  l'épaifleur  du  doigt  i  par  fes  feuilles  rénifor* 
mes,  plus  fortement  anguleufes,  â  dentelures 
plus  marquées  ;  tes  pétioles  de  la  longueur  du  dit* 
mètre  des  feuilies.  Les  panicules  font  termina>ii 
le  pédoncule  commun ,  long  de  fix  à  fept  pouces , 
foutenant  ure  cime  d'abord  deux  fois,  puisqaatra 
fois  dichotome  i  les  pédicelies  difpofés  en  om- 
belle i  les  fleurs  blancnes  {  quatre  pétales  dam  lei 
mâles ,  cino  dans  les  femellts }  les  fiyles  v^lus  î  U 
capfule  ovale,  trigone,  â  angles  membraneux  &  les 
ailes  beaucoup  plus  petites  que  dans  Tcfpèce  p.é* 
cédence. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  rocher», 
an  Bréfil,  proche  Aio- Janeiro.  Ib 

4.  BfiGONE  herbacée.  Begoniû  er«f«#tf .  Lhérit 

Bégonia  caulefctns ,  foliis  cordatis  ,  acumnetls^ 
ferrât! Si  capfda  ald  maxima ^falcatd  ;  reiiquià  oîL* 
teratis.  Dry  and.  Aâ.  Soc.Linn.  Lond.  i.p.  lU. 

Bégonia  kerbacea  ,  foliis  fuhâqualihns  ,  cc^ieùt^ 
acuminatis  ^  cilîatO'dentatis  ^  fupr^  caudatO'apftMéi' 
eulatis,  Lhèrit.  Stirp.  pag.  97.  tab.  47. 

Ses  racines  font  tubéreufes;  elles  produi&ne 
une  tige  droite ,  herbacée,  fimple ,  longue  de  ix 
i  huit  pouces ,  garnie  de  teuiUes  alternes ,  peci> 
lées  «  en  cœur,  glabres , acuminées, prefqu  ég>!ef 
aux  deux  côtés  de  leur  bafe  ,  dentées  en  fcie  i 
leur  contour  \  les  dentelures  ciliées  i  leur  fom- 
met  s  les  fleurs  terminales ,  panîculées  \  les  a^ 
fuies  furmontées  d'une  aile  très-grande  i  les  dtui 
autres  oblitérées. 

Cette  plante  croh  fur  les  pierres  j  i  MaJagif- 
car,  le  long  des  ruilfeaux.  Tf> 

J.  BÉGONE  crénelée.  Bégonia  crwnata.  Drfinf. 

Bégonia  caulefeens  ,  foliis  iuéqmaliter  cordaùi, 
fubrotuntUs^  oh  tufs  ^  crenato^dentaôs  ^  eapfrlit  bM- 
euUribus.  Oiyaiid.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  ^H» 
tél.  tab.  14.  fig.  }. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuiiles  alternes ,  arron- 
dies, obtufes,  échancrées  en  coeur,  ï  deux  lo^si 
inégaux ,  crénelées ,  dentées  à  leur  contour.  5^ 
fleurs  font  d'un  rouge-pile  \  les  mAles  compor.-^ 
de  quatre  pétales ,  deux  oppofés  plus  étroits ,  i 
peine  plus  courts  \  cinq  pétaks  dans  les  fleurs  \t' 
melles ,  trois  plus  étroits  1  un  fiyle }  uoe  capfule  i 
deux  loges. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  ,  dans  les  In  J<s 
orientales  >  dans  file  Saifette  &  proche  le  tott 
Viâoire.  (  Dryand.  ) 
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^.  BsGONt  à  feuiOes  minces.  Btgonia  anui/blia. 

Dryand. 

Bégonia  caulefcens  ,  foliis  insquaiiur  cordatis  ^ 
ovacis,  acutiss  angulaiis'^  obfoltà  dent  dûs;  capfulis 

bUocularibus.  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i. 
pag.  i6i.  ub.  14.  fig.  4. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  glabres  j  gar- 
nies de  teuilies  alternes ,  pétiolées  ^  ovales  «  ai- 
guës^ échancrées  en  cœur,  à  deux  lobes  inégaux , 
anguleufes  a  leurs  bords  ^  avec  des  dentelures  peu 
marquées.  Les  fleurs  font  d'un  blanc-incaroac  avec 
des  Itries  rougeitres  :  dans  les  mâles,  les  deux  pë- 
t  jles  extérieurs  ovales-arrondis ,  obtus  >  prefqu'en 
cœur  à  leurbafe;  les  deux  intérieurs  ovales- ob- 
l^ngs^  un  peu  plus  petits,  i  peine  obtus;  les  fila* 
mens  courts ,  très-nombreux ,  rapprochés  en  un 
c  one  raillant  ;  les  anthères  ovales^  redreflees}  cinq 
pétales  dans  les  fleurs  femelles;  1  intérieur  plus 
f>ent  que  les  autres  $  point  d'éta:nines  i  l'ovaire 
mucroné  ;  trois  liyies  glabres^  \t%  capfuies  à  deux 

loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orienules  j  à 

Jiva.  (Dryand.) 

7.  Bhgone  ferrugtneufe ,  n".  9.  Begonîa  ferru» 
glnca.  Linn.  — >  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i. 
pig.  16}.  —  Smith  j  Icon.  ined.  pag.  &  ub.  44. 

8.  BÈGONE  élevée.  Bégonia  grandis,  Dryand. 

Bégonia  eaulefctns  ,  foliis  insqualittr  cordatis , 
éÊigu/ûtis  ,  ferrait  s  J  capjuU  alis  paràm  insqualibus. 
Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  pag.  .16}. 

Bégonia  (  obliqua  )  ,  foliis  in^jualiter  denticala" 
lis.  Thuub.  Flor.  japon,  iji.  —  Bancks,  Icon.  — 
Kcrmpf.  tab.  zo. 

Sjukaido,  Koempf.  Amœn.  exot.  888. 

Ses  tiges  font  hautes,  droites ^  ligneufes ,  dîvi- 
fées  en  rameaux  alternes ,  garnis  de  feuilles  pétio- 
leet ,  alternes,  échancrées  en  cœur  oblique  $  les 
lobes  inégaux  { le  cor.tour  des  feuilles  anguleux , 
denté  en  fcîe>  les  dentelures  inégales.  Les  ailes 
des  capfuies  ne  font  que  très  peu  inégales. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  T> 

9.  BÈGONE  i  grandes  feuilles,  n*.  6.  Bégonia 
macropkylla,  Lam.  —  Dryand.  Au.  Soc.  Linn. 
Lond.  1.  pag.  1^4. 

Bégonia  (  grandi  fol  ia).  cauU  fmticofo,  ereSlo  } 
foliis  ferratis  >  glahris  /  fiorihus  paniculatis.  Jacq. 
Colleâ.  I.  pag.  118. 

Bégonia  obliqua.  Jacq.  Obferv.  I.  pag. -il. 

10.  BÉGONR  tnbéreufe ,  n**.  i.  Bégonia  tuberofa. 
Lam.  (ExcLffynon.  Linn,  5/(/7^/.)— Dryand.  Aâ. 
boc.  Linn.  Loihi.  i.  pag.  168. 
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II.  BÉGOMB  à  feuilles  rondes ,  n*.  7.  Bégonia 
roiundi/olia.  Lam.  — *  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn- 
Lond.  I.  pag.  169. 

Bégonia  obliqua, YHï,  t.  Linn.Spec.  Plant.  1498* 

♦  *  Efpices  pourvues  de  tiges  feuilles  à  demi  en- 
cœur  J  l'un  des  deux  lobes  oblitéré. 

z  X.  Bbgone  ifoptère.  Bégonia  ifopteris.  Smith. 

Bégonia  eaulefctns ,  foliis  glahris  ,  femicordatis  , 
ohfolete  dentatis  ;  capfuU  alis  fubsqualibus  ,  parais 
lelis.  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag.  i6o. 
—  Smith  J  Icon.  ined.  pag.  &  tab.  43. 

Ses  tiges  font  droites  j  glabres  >  firiées ,  un  peu 
charnues }  fes  feuilles  ovales»  lancéolées  «  aiguës  « 
à  demi  en  cœur  à  leur  bafe ,  inégales,  très-glabres  » 
ondulées»  à  peine denticulées  (  les  pétioles  courts i 
la  panicule  terminale  ,  dichotome  s  les  braâées 
oblongues ,  membrareufes  >  caduques  \  les  fleurs 
mâles  petites ,  nombreufes ,  à  deux  pétales  eit 
cœur»  arrondis  $  une  capfule  turbinée*  à  trois  lo- 
ges J  à  tidis  ailes  égaies»  rabattues  à  leurs  angles. 

Cette  plante  croit  à  Java.  (  Smith.  ) 

X}.  BicoKE  à  feuilles  aiguës.  Bégonia  aeutr^ 
fblia. 

Bégonia  eaulefcens  ,  foliis  femicordatis ,  angulatis, 
dentatis  ;  capfula  alâ  maximâ  »  obtufanptlâ  ;  reliquis 
acutangulis.  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  Kpag. 
i6j.  —  Swarti ,  Flor.  Ind.  occid.  2.  pag.  994.  — 
Jacq.  CoUeâ.  i.  pag.  iiz. 

Bégonia  purpurea.  Svartz  »  Prodr.  86. 

•  Ace  ris  fruSu  herha  anomala  ,  fort  tetrapetalo  g 
albo.  Sloan ,  Japi.  tab.  127.  fig.  1  &  2. 

Elle  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  pieds  fur  une 
tige  focble ,  cyiindiique  >  articulée  ,  glabre  »  peu 
raniéufe ,  garnie  de  feuilles  pétiolées ,  ovales-Ian- 
céoiées ,  acuminées ,  à  demi  t  n  cœur ,  inégales  à 
leur  bafe  ,  glabres  ,  dcnticuhes  ^  les  flipules  pe- 
tites «  caduques ,  lancéolées  \  les  fleurs  panicu- 
lées  i  les  pédoncules  rougeitres  »  plus  longs  que 
les  feuilles,  étalés,  dichotomes  i  leur  fommet» 
foutenant  huit  i  dix  fletirs  blanches ,  munies  de 
braâées  petites  ,  purpurines  ;  quatre  pétales  iné- 
gaux dans  les  fleurs  mâles,  cinq  dans  les  femelles  ; 
Tovaire  de  couleur  purpurine  j  trois  flyles  bifides ^ 
une  capfule  ovale  •  à  trois  angles  j  une  aile  très- 
grande  ,  à  angle  obtus  s  les  deux  autres  plus  pe- 
ties  J  aiguës. 

Cette  plante  croit  fur  les  montsgnes  de  la  Ja- 
maïque, f)  (  Swarti.  ) 

14.  BÉGONE  acuminée.  Bégonia  acuminata, 
Dryand. 

BegonitLCûulefcens  »  fotOs  klfpidiê ,  femicordatis  . 

Cggg  2 
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éuumhatis,  ùtâqualiter  dentatis  ;  capfulà  M  maMt^ 
ma  4  ohtufangulâi  reliquis  acutangulis.  Drvand.  Aâ. 
Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag.  166.  tab.  14.  fig.  ;  &6. 

•  Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  lancéolées, 
acuniinées>  inégalement  dentées  3  à  demi  en  cœur 
à  leur  bafe  ,  n'ayant  preftjue  qu'un  feul  lobe.  Les 
fleurs  mâles  ont  quatre  pétales  y  dont  deux  oppo- 
rés  ,  plus  petits.  Les  fleurs  femelles  en  ont  cinq , 
deux  plus  petits.  L'ovaire  efl  accompagné  à  fa  bafe 
de  deux  braâées  finement  dentées  j  une  fois  plus 
courtes  \  les  capfules  munies  de  trois  ailes  »  la  plus 
grande  a  angle  obcus ,  les  deux  autres  à  angle 
aigu. 

,  Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  i  la  Ja- 
maïque. \} 

If.  BÉGONE  â  tige  baffe.  Begonîa  kumilîs. 

D.yand. 

> 

Bégonia  eau/efcens  ,  ereBa  ,  foiiis  hîfpidis  y  femi'* 
cordatis  ,  duplicata  ferratis;  capfuU  alis  rotundatis  , 
pamm  indqualihus,  Dryand.-  Aâ.  Soc.  Linn»  Lond. 
i.pag.  i66.  tab.  ij.  —  Alton j  Hort.  Kew.  }• 

Toute  cette  plante  efl  charnue ,  cranfparente.. 
Ses  tiges  font  cylindriques  >  renflées  à  leurs  4rtl- 
culations ,  de  fix  à  vingt-quatre  pouces  de  haut , 
rougeâtres  ,  ainfi  que  les  pétioles  6c  les  pédon- 
cules s  les  feuilles  ovales  ,  à  demi  en  cœur  à  leur 
bafe,  vertes  j  hifpides  en  deflus,  prefque  glabres  » 
plus  pâles  en  deflbus  ,  i  dentelures  inégales  & 
ciliées  y  géminées,  à  demi  ovales;  les  pédoncules 
longs ,  axillaîres,  fouvent  dichotomes  y  â  plufieurs 
fl.urs  pédicelléesy  une  petite  braâée  ovale, ciliée 
à  la  baie  de  chaque  pédicelle  j  la  corolle  blanche  $ 

3'uatre  pétales  inégaux  dans  les  fleurs  mâles  ,  cinq 
ans  les  f«;melless  une  capfule  trigMie,  â  ailes  ar- 
rondies. 

Cette  plante  croit  â  Tile  de  la  Trinité.  T) 

^Dryaad.) 

16.  BÉGONE  velue  ,  n^.  5.  Bégonia  kirfuta,  A.ubl. 
•—  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  pag.  167. 

♦  ♦  *  Tiges  pourvues  de  feuilUs  ovales  ou  oilongues» 

17.  BÉGONE  â  fleurs  violettes,  n®.  8.  Bégonia 
urticA.  Linn.  —  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i. 
pag.  67.  —  Smich,  Icon.  ined.  pag.  &  tab.  4J. 

18.  BâcoNE  à  feuilles  d*orme.  Bégonia  ulmi- 
folia.  WiUd. 

Bégonia  caulefctns  y  ereBa  y  foiiis  utrinqui  hifpidiSy 
inàqualiter  oblongis  ,  duplicato-dentatis  ;  capfaU  alâ 
maximâ  y  acutangulâ  ;  reliquis  obiufanguUs,  Willd. 

Spec.  Plant.  4.  pag.  418.  —  Humb.  &  Bonpl. 
Ses  (iges  font  droites  >  ligneufes,  garnies  de 
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feuilles  vdues  à  leurs  deux  hctM  ,  inégalement 
oblongues  à  leur  bafe  ,  aiguës  à  leur  fommet ,  lon« 
gués  de  trois  pouces ,  inégalement  dentées  >  à  den- 
telures aiguës.  Les  capfules  portent  une  aile  tiès- 
grande^  rétrécies  en  angle  aigu  à  fa  bafe }  les  deux 
autres  plus  petites ,  à  angles  obtus. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  l'Amérique 
méridionale  par  MM.  t4umbolit  &  Bonpiand.  b 

19.  BÉGONE  lifle,  n*^.  4.  Bégonia  glahra.  Aubl. 

Bégonia  (  fcandens  ),  radicans  y  foiiis  ovatofuh- 
rotundis  ,  obfoiete  dentatis  y  capfaU  alâ  maximâ , 
i>6tufanguld  ;  reliquis  parallelis  y  mini  mis,  Diyind. 
Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag.  168.  — Sw^tu, 
Prodr.  86,  &  Flor.  Ind.  occident.  2.  pag.  991.  - 
WiUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  418. 

♦  *  ♦  »  Efphes  dépourvues  de  tiges. 

10.  BicONE  naine.  Bégonia  nana.  Lhérit. 

Bégonia  acaulis ,  foiiis  lanceoiatis  y  fcapo  fulhi' 
fioro,  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i.pag.  169. 

Bégonia  acaulis  y  foiiis  Aqaalihus  ,  lancecldiit  ; 
fcapo  fuhtriJLoro,  Lhérit.  Stirp.  pag.  99.  tab.  48. 

Petite  plante ,  haute  à  peine  de  quatre  à  cirx] 
pouces ,  pourvue  de  racines  charnues,  arroniits, 
prefque  tubéreufes ,  d'où  Portent  quelques  fcuil'.'.s 

{>étiolées ,  oblongues  ,  étroites ,  lancéolées^  tgi- 
es,  acuminées ,  rétrécies  à  leur  bafe,  giâbr  s, 
dentées  &  ciliées  à  leurs  bords.  De  leur  centre 
s'élève  une  hampe  grêle  ,  fimple ,  i  peine  pi-s 
longue  que  les  feuilles ,  termmée  par  deux  ou 
trois  fleurs  pédonculées ,  dont  une  femelle  i  qua- 
tre pétales  inégaux  dans  les  fleurs  mâles  \  des  et;- 
mines  nombreufes ,  très  courtes ,  conniventcs  i 
leur  bafe  >  fix  pétales  irréguliers  dans  les  flrurs  te- 
meiles  i  une  capfule  oblongue  ,  triangulaire  y  \*'^t 
des  ailes  beaucoup  plus  grande  i  les  femences  tcrt 
petites,  nombreufcs,  prefque  rondes. 

Cette  plante  croit  â  Madagafcar ,  ou  elle  a  £:é 
découverte  par  Bruguière.  if-  {Dtfcript,  eLhtni.) 

11.  BÉGONE  tendre.  Bégonia  tenera.  Dryand. 

Bégonia  acaulis ,  foiiis  inàqualiter  cordatis ,  fo'i' 
bus  umbellûtis,  Dryand.  Aâ.  Soc.  Lion.  Lond.  i* 
pag.  169.  tab.  16. 

Toutes  les  feuilles  font  radicales,  orbi^  ulairrs, 
aiguës  ,  en  coeur,  tendres,  membraneufes ,  |^^ 
gaiement  dentées  ;  leç  lobes  inégaux  s  la  face  tu- 
périeure  parfemée  de  petites  glandes  â  la  bafe  ^ies 
veinules  y  les  pétioles  quelquefois  longs  d'un  \  i'i» 
rouges,  prefoue  glabres,  cylindriques;  les  hijn* 
pes  droites ,  cnarnues  i  des  ftipules  radicales  ov::£t 
>   acuminées  j  les  fleurs  prefqu*en  ombelle  \  es 

E^dicelles  accompagnés  â  leur  bafe  de  ptires 
raâées  lancéolées  j  caduques  s  les  fleurs  bUa* 
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ches 5  lés  filamem  nombreux,  capillaires,  connî- 
vens  à  leur  bafe  ;  quatre  pétales  dans  les  fleurs 
n  aies ,  fit  dans  les  femelles  ;  une  capfule  turbi- 
ree ,  tiigone  j  à  trois  ailes  aiguës  à  leur  fommet , 

inégales. 

Cette  plante  croît  à  Hle  de  Ceilan.  (  Dry  and.) 

22.  BÉGOKE   k  deux  ailes.  Bégonia  diptera, 

D^yand. 

Btgonia  acaulis  ,  foUîs  inâqualiter  corda tis  ;  ft^ 
dunculis  dichotomîs  i  capfuié  alâ  unâ  maximâ ,  tf/- 
urâ  angufiây  urtiâ  obfoietâ,  Dryand.  Ait.  Soc.  Linn. 
Lond.  i.pag.  170. 

Bégonia  (capeniîs),  acaulis  ^  foliis  inéqualhcr 
dinùculaiis,  Linn.  f.  Suppl.  4ZO. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales ,  pétîolées , 
ovales ,  inégalement  échancrées  en  coeur  à  leur 
b^fe,  glabres  à  Irurs  daux  faces ,  légèrement  den- 
licules  a  leur  contour.  De  leur  centre  s'élève 
iiiu  hampe  ou  pédoncule  droit,  dichotome,  muni 
de  quelques  fleurs,  auxquelles  fuccède  une  cap- 
fu'e  trigone ,  ovale ,  garnie  feulement  de  deux 
ai!  s ,  une  très-grande  ,  Tjutre  beaucoup  plus  pe- 
ti:e ,  étroite.  On  y  remarque  l'apparence  d'une 
iroilîème  aile. 

Cotte  plante  croît  fur  le  revers  des  montagnes, 
aux  lieux  cmbragés^  à  Tite  Joanna.  :^ 

23.  EÉG  ON£  à  huit  pétales.  Bégonia  oBopet^la, 

Lherif. 

Btgonia  acaulis  ^  foliis  cordatis  ,  quinquelobis  ^ 
peduriculis  dichotomis^  Diyand.  Aâ.  Soc.  Linn. 
Lond.  1.  pag.  171. 

Bigonia  acaulis  ,  foliis  cordatis  ,  quinquelohis  , 
in„qiidliLcr  dentatis  y  floribus  mafculis  oûopetalis, 
Lhérit,  Stirp.  pag,  101. 

Cette  efj  èce  efl  remarquable  par  fes  pétales 
é;:iix  ,  par-  fts  feuilles  grandes,  affez  ferriblables 
à  Celles  de  la  vigne,  toutes  radicales,  longuement 
peijlées  ,  aiguës,  en  cœur ,  a  cinq  lobes  obtus, 
prJ'que  glabres  ,  inégalement  dentées  ;  les  pétio- 
les pu  belcens  5  la  hampe  droite,  pubefcente,  haute 
de  deux  pieds,  trifide,  prefque  ramifiée  en  co- 
rymbe  ;  les  fleurs  pédicellées  j  les  bradlées  feflîles, 
oppolées,  caduques,  ovales,  échancrées?  fix  à 
neuF  pétales  ,  plus  fouvent  huit  dans  les  fleurs 
n^.ales  ;  cinq  à  ux  dans  les  femelles. 

Cette  plante  a  été  découverte  au  Pérou  par 
Dombey.  ^ 

*  Bégonia  ((\\p\Àhctz)  ^  caulefcens ,  foliis  reni- 
formibus  ,  fuhatjgulutis  ^  crcnatis  ^  petiolis  venifque 
j'iiorum  fubliis  kirfutis.  WilldeH.  Spec.  Plant.  4. 

PB-  414- 
Les  fruits  de  cette  efpèce  n'ont  point  été  ob- 
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frrvds.  Ses  feuilles  reffemblenc  beaucoup  ï  celles 
du  bégonia  reniformis  ;  mais  elles  font  velues  fur 
leur  pétiole  &  fur  leurs  veines  à  leur  face  infé- 
rieure. Les  fleurs  font  prefque  diCpoCées  en  om« 
belle  ,  munies ,  fur  leurs  pédiceiles ,  de  deux  brac- 
tées oppofées ,  membraneufesj  aflcz  grandes  ^ 
ovales,  acuminées. 

Son  lisu  natal  n'ed  pas  connu.  1> 

*  Bégonia  (  cucullata)  ,  cauUfcens  y  foliis  inâqua- 
liter cordatis  ,  denticulalis  y  glabris  ,  cuculliitis  ;  cap- 
fuU  alâ  maxi-nâ ,  acutangulâ  y  reliquis  paralltUs^ 
Willd.  Spec.  Piant.  4.  pag.  414. 

Ses  tiges  font  lîgneufes,  pourvues  de  feuilles  . 
médiocrement  pétiolées  ,  objongues ,  en  cœur  î 
leur  bafe >  à  lobes  inégaux,  glabres,  concaves ^ 
denriculés  $  les  ilipules  grandes  «  oblongues,  den- 
té::s ,  vertes ,  point  membraneufes  >  quatre  péta- 
les «  deux  oppofés ,  plus  grands  ,  arrondis  \  deux 
autres  étroits,  lanc^^rolés;  une  capfule  à  trois  ailes; 
la  plus  grande  rétrécie  à  fa  bafe  en  angle  aigu;  , 
les  deux  autres  p!us  petites  »  égales  ,  rétrécies  à 
leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil.  T>  (  Willd,) 
B2GOiNIA.  (  Koy^î  BégoneO 

• 

BEGUIL  :  fruit  de  la  groffeur  d'une  pomme 
ordinaire  ,  mais  dont  la  chair  a  la  couleur  ,  le 
grain  &  le  goût  de  lafraife.  (  Wft.  abrég,  des  voya» 
ges ^  1 ,  pag.  292.)  L'arbre  qui  le  produit,  croît . 
dans  k$  bois  de  la  Sierra-Leona ,  fur  les  côtes  oc- 
cidentales de  l'Afrique.  C*eft  peut-être  une  efpèce 
d'arbouiier,  d'après  la  defcriptîon  imparfaite  du 
fruit. 

BEHEN  blanc.  Les  Arabes  défi^noient  fous  le 
nom  de  behmen  abiad  ou  bthcn  blanc  ,  une  racine 
blanche  à  l'intérieur  &  à  l'extérieur,  qui  avoir  une 
odeur  aromatique  &  une  faveur  un  peu  fliptique; 
ils  lui  attribufûcnt  une  vertu  tonique,  &  celle 
d'aukîmenter  la  fécrétion  de  la  fcmence.  Elleétoît  ' 
éf^alemcnt  eftimée  chei  les  Perfes ,  qui,  après 
l'avoir  pilée,  la  méloient,  certains  jours  de  fête,- 
à  leurs  alimens.  On  ne  la  trouve  prefque  plus  dans. 
les  pharmacies,  &  Ion  eft  incertain  fur  la  plante 
qui  la  fournit.  Tournefort  parok  croire  que  c'eft 
celle  qui  eft  connue  maintenant  des  botaniftes  fous 
le  nom  de  ceritaurea  beken.  Il  ne  faut  pas  la  con-  * 
fondre  avec  le  behen  blanc  des  environs  de  Paris 
(  cucubalus  behen  Linn.  ) ,  qui  n'eft  pas  employé  en 
médecine.  (  Jujf.  ) 

Behen  rouge.  C'cft  une  racine  nommée,  par  les 
Arabes,  behmen  uckmar ^  que  Ton  apporte  de  la 
Syrie  &  du  mont  Liban  ,  coupée  par  tranches 
compares  ,  d'un  rouge-noir,  regardée  comme' 
aftringente  &  tonique  ,  employée  autrefois  pour 
I  arrêter  Ics  hémorragies  &  le  cours  de  ventre.  Oa 
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a  die ,  mats  fans  pouvoir  Talfirmer,  qu^elle'appâr**  ' 
K'noi(  au  fiatici  Umonium  Linn.  «  que  quelques 
auteurs  nommoieiit  »  pour  cette  raifon  ^  hhen  rit" 
hrum ,  &  qui  participe  un  peu  des  mêmes  proprié- 
tés, (/x./) 

BEIAHALALEN,  HAIALHALEZ  :  noms  ara- 
bes  de  la  joubarbe  ordinaire  (Jcmpcrvivum  tcctorum 
Linn.  ) ,  félon  Dalechamp. 

BEID-EL-OSSAR ,  BEIDELSAR  :  plante  d'É- 
g^'pte  ,  de  la  famille  des  apocinées ,  rapporrée  au 
^eme*afclépiad€ ,  Se  que  Ton  croit  être  VaJcUpids 
procera  Ait.;  elle  croie  abondamment  fur  les  bords 
du  Nil«  &  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  coudées^ 
au  rapport  de  Profoer  Alpin.  Les  Égyptiens  em- 
ploient en  %\\\îe  aamadou  les  poils  (oyeux  qui 
couronnent  (es  graines;  ils  en  garniiTent  auffi  leur 
lit,  comme  d'une  efpèce  de  duvet.  L'emplâtre  faite 
avec  les  feuilles  piléesde  la  plante  ell bonne  dans  les 
tameurs  froides.  Son  fuc  laiteux  »  appliqué  fur  les 
cuirs»  procure  le  moyen  d'enlever  facilement  leurs 
poils.  On  dit  encore  qu'il  peut  être  mis  en  ufage 
pour  roriger  les  boutons  galeux  ou  vénériens ,  & 
qu'on  fe  ferc  aufli  de  la  planto  contre  la  fièvre. 

BEJARIA.  (  V^i^ti  Befaria.) 

BEJUCO.  Hippocratea.  Ce  genre ,  affilié  a  la 
famille  des  érabLs  »  voifin  de  celle  des  maipi* 
ghies ,  offre  pour  caraélère  eflentiel  : 

Un  calice  k  cinq  divifions  ;  cinq  pétales  y  trois  ita* 
mines  ;  un  fiyle  ;  trois  car  files  comprimées  ^  à  deuc 
rahes  en  carène  ;  dcsfcmences  ailées  iunfeulc6:é. 

Espèces. 

t.  BcjXJCO  grimpant  j  n^.  i.  Hippocratea  fcan^ 
dèis,  Jacq. 

Hippocratea  (obcordata)  ^foliis  ovato^lanceola^ 
tis  ,  ferratis  ;  capfuUs  obcordatis,  Lam.  lli.  Gen.  1. 
p.  loo.  n®.  4x6.  lab.  18.  fi^.  1.  -^  Sw^irti ,  Prodr. 
17^  &C  Obferv.  pag.  18.  ÇExcluf,  Flum.  fynon.) 

1.  Bejuco  ovale.  Hippocratea  ovata,  Lam. 

Hippocratea  foliis  ovaliius  ,  Uviter  dentatis y  cap^ 
fulis  avutiSt  integerrimis.  Lam.  111.  l.  n^.417.  tab.  z8. 
fig.  2.. 

Coa/iandens^friiêiutrigemino^fujrotundo.  Plum. 
Gen.  8 ,  &  Icon.  88. 

Hippocratea  volnkilis ,  var.  ^. 

Cette  plante  ^  confondue  d'abord  avec  la  pré- 
cédente» doit  en  être  féparée  j  &  former  une  ef- 
pèce particulière  »  principalement  diliinguée  par 
(?s  capfules  ovales j  obtufes«  elliptiques,  point 
évU  iucréc$  â  leur  fonmet.  Les  Ccutlks  f#nc  ovales 
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8r  non  lancéolées  j  épaifles ,  cortaees  »  glabm  i 
leurs  deux  faces  ^  plus  pâles»  prefque  glauques  en 
de  (Fous,  à  peine  aiguës ,  â  dentelures  obtufeii  pea 
marauées.  Les  fleurs  font  très-petites,  nombreu* 
fes ,  les  unes  pédicellées  >  d'autres  prefque  feffiits , 
difpofées  en  panicules  axillaires,  amples ,  étalétt^ 
les  ramifications  très-ouvertes,  bifurouées,  furtcuc 
les  inférieures;  les  pédoncules  glabres,  on  peu 
anguleux  ;  les  tiges  grimpantes. 

Cette  plante  croit  dans  rAmériqne  méridio- 
nale ;  elle  a  été  recueillie  par  M.  Ledru  i  Porto- 
Ricco.  T>  (  f^./.  Comm,  Ledru.) 

f,  Bejuco  multiflore.  Hippocratea  muhifort, 
Lam. 

Hippocratea  foliis  lato-ovaUbtu  j  Uv'Aus  ^  inte* 
gerrimisf  cymis  crehris ,  multifioris,  Lam.  lllullr.  i. 
pag.  loi.  n^.  418. 

/(.  ^  Hippocratea  (  comofa  ) ,  panicuiis  comcft  i 
peduneuéis  multifidis  ,  capillarihus  ;  foliis  ovctis , 
acuminatis  ,  integris,  Svartz,  Prodr*  17,  &  Flot. 
Ind.  occid.  I.  pag.  77. 

Coa  fcandens  ,  fruSu  amplijpmo  ,  firsgulari.  Plom. 
Icon.  77.  tab.  88.  fig.  A.  B. 

Il  eft  très-probable  que  la  plante  de  M.  de  I> 
marck  &  celle  de  Svartz  appartiennent  i  la  méiie 
efpèce.  C'efi  un  arbriileau  dont  les  tiges  fe  divi- 
fent  en  rameaux  glabres ,  cylindriques .  garnis  de 
feuilles  oppofées,  médiocrement  pétiolées,  affcz 
larges  >  ovales ,  très* entières  «  glabres  ,  tifles  i 
leurs  deux  faces ,  un  peu  aiguës,  quelquefois  acu- 
minées.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panîca*es 
axillaires  »  touffues ,  très- ramifiées  s  les  ram  tici- 
tions  terminées  en  cimes;  les  pédoncules  glabres  i 
les  pédtceUes  capillaires;  les  cipfules  grandes, 
fouvent  folitaires. 

Cette  plante  croit  ï  Cayemie  &  à  la  Nouvelle- 
Efpjgne.  f>  {V.f) 

4.  Bejuco  ru  le.  Hippocratea  afperu.  Lam. 

Hippocratea  fo.'iis  o^>atis  ,  fubintegerrimii ,  /i:- 
èris,fubtùs  venofis ,  afperis.  Lam.  111.   t.  pag.  lOi. 
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Deux  canâères  principaux  difltnguent  fuffifitn- 
ment  cette  efpèce  des  précédentes  6c  des  fui- 
vantes  :  i^.  fes  fleurs  beaucoup  plus  grandes  q'^e 
dans  toutes  les  autres  efpèces  «  i*.  fes  feoi'Us 
rudes  à  leur  face  inférieure  j  elles  font  d'atlUu'^ 
ovales,  oppofée$,pétiolées,  glibres  à  leur  hce 
fupérieure,  rraverfées  en  deuous  par  des  ye'iMi 
fenfibles,  prefqu 'entières  i  leurs  bords.  Les  fleurs 
font  difpolées  en  panicules  axillaires. 

Cette  plante  croît  i  l'île  de  Cayenne  ,  r  ù  e!*t  1 
été  recueillie  par  M.  Richard.  T>  (  ^.  /I  ) 

5^  Bejuco  du  SéoégaL  Hippôuati^  ftntgcU^^. 


BEL 

Hippocf^ua  fbîih  ovatis  ^  tevîter  dentmis  y  rama* 
iis  punMatis  ,  jiorihus  verticUtatiSn  Latn.  lilultr.  I. 
pag.  101.  n*.  430. 

/9.  Hppocratta  (  madagafcarienfis  )  j  foliis  oiw- 
tîs ,  acuîis  j  niûdis ,  fubîntegtrrimis  ;  ramulis  Upro* 
fis,  ftonius  vntûiJiaiU^  Lam.  lU.  Geo.  i.  pag.  101. 

lîippocratea  (sttXÀciWn^) ,  florihut  venîciiiatis, 
Perf.  Syrtopr.  Plant,  i.  pag.  40. 

J'ai  réuni  ces  deux  plantes ,  ainfi  que  l'a  fait 
M.  Perfoon  j  leur  ayant  trouvé  des  caractères  <{ut 
ne  permettent  guère  de  les  tenir  réparées  ^au  moins 
comme  efpèces.  Les  tiges  fooi  glabres  ,  cyl'ndri- 
<]nes  y  ramcufcs  s  les  rameaux  alternes  >  ponctués 
dans  la  variété  «,  chargés ^  dans  la  plante  fi^y  de 
tubercules  ovalts,  un  peu  comprîmes,  garnis  de 
huiiles  oppofées,  médiocrement  pétiolées^  ova- 
les ,  plus  ou  moins  aiguës  j  à  peine  denriculées  à 
leur  contour  >  glabres  à  leurs  deux  Faces ,  luifantes 
en  litflas  y  plus  pales  en  deffous.  Les  Aeurs  font 
petites ,  réunies  «  dans  raiffeile  des  feuilles  j  en 
paquets  yerticillés  >  les  pédoncules  prefque  fim-. 
p'es  y  inégaux  ^  courts  y  capillaires. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal  &  i  1  Ile  de  Ma- 
dagafcar.  &  (T./) 

6,  BejucO  vert.  Hippoeratea  viridis.  Ruiz  & 

PtVOIl. 

Hippocratea  fiandens  ^  corymbîs  dichotomîs;  foliîs 
évaiis  ,  obtuse  acuminaiis.  Ruiz  &  PlV*  Flor.  per. 
1.  pag.  44.  tab.  74.  fig.  A. 

Arbrifleau  grimpant  j  dont  tes  tiges  font  gla- 
bres ,  rameufes^  hautes  de  quinze  à  dix-huit  pieds  ; 
les  Feuilles  oppoféeSy  pétiolées  ^  étalées ,  un  oeu 
coriaces,  ovales»  entières  ou  un  peu  dentées  « 
acuminées^  luifantei  en  deflus }  les  pétioles  courts, 
contournés  »  canaliculés  ;  les  fleurs  difpofées  en 
corymbes  dichotomes ,  axillaires  &  terminaux  ; 
Its  pédicelles  accompagnés  de  petites  braâées 
ovales,  concaves,  aiguës  5  les  fleurs  petites  & 
jaunes  >  les  capfules  vertes  «  longues  d'un  pouce. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  Forêts  des 
Andes.  T>  (Ru!i&  Pav.) 

*  Hlppocraua  (  indica  )  ,  foltis  elliptuis ,  ohtw 
fiufculis  y  crtnulatis  ;  corymlis  axilluribus,  Willden. 
Spec.  Plant,  z.  pag.  193. 

Ohfervations,  On  trouve  dans  la  Flore  du  Pérou 
un  genre  très-voifin  des  hippocratea ,  &  qui  doit 
peut-être  y  être  réuni  :  c*eft  Vanthodon  de  Ruiz  & 
Pavon.  (  Voye^  ce  mot  dans  notre  Supplément.  ) 

BEL  &  BELA ,  mots  de  la  langue  des  peuples 
de  la  c&re  de  Malabar  $  m  ils  entrent,  dit  M.  Au- 
bert  du  Petit-Thiuars ,  dans  la  compofition  de 
plufieurs  noms  de  plantes  décrites  par  Rheed 
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dan^  Ton  Wortas  mûlabancis-  »  D^RS  le  diaUâa 
d'i  ù  cet  auteur  les  a  empruntés ,  ces  mots  paroif* 
fent  être  une  épithère  qui  veut  dire  hlane.  Le  mot 
belutia  a  la  même  fignincation  :  bea  fert  aufli  au 
même  ufage.  Ces  trois  mots  en  précèdent  d'au* 
très  qui  font  en  quelque  forte  des  noms  généri* 

3ues ,  &  dénotent  les  plantes  qui  fe  didinguent 
es  autres  par  des  fleurs  bhnches.  Quelqueisurs 
des  noms  fuivans  en  fournilTent  la  preuve. 

I.  Bel-ADAMBOE.  Rheed,  dans  VHort,  moLi, 
9,  pag.  119,  tab.  f 8  ,  a  décrit  &  figuré  fous  ce 
nom  une  belle  efpece  de  liferon>  qui  reflcmble  à 
celle  de  TIle-de-France,.  que  M.  de  Lamarck  a 
fait  connoitre  fous  le  nom  de  Ifferon  a  feuilles  ie 
tilleul  (convolvulus  tUîaceus)i  mais  celui-ci  en  dif- 
fère par  fes  fleurs,  qui  font  blanches ,  ce  que  dé(i« 
gne  le  mot  de  bel ,  qui  entre  dans  la  cotnpofition 
de  fon  nom.  Celui  d'adamboéy  qui  le  fuit  >  dé- 
flgne  ,  foit  d'autres  liferons ,  foit  le  munchaufia 
Linn. 

t.  Belahé  ,  Bela-ayé.  Les  habitans  de  Ma* 
dagafcar  donnent  ce  nom  i  un  arbre  de  leur  pays, 
dont  ils  Font  beaucoup  de  cas  à  caufe  de  fes  pro- 
priétés. Ce  mot  eft  compofé  de  be  ,  qui  veut  dire 
grand  (le  bécar  àt%  Malais),  df  de  laké ,  qui  veut 
dire  homme  ou  mâle.  Tout  ce  que  Ton  f.ii'  jufqu'à 
préfent  de  fes  caraâères  botaniques  ,  c'ed  qu'il  a 
des  feuilles  alternes  ISc  trifoliées \  qu'il  efl  dioique ^ 
&  aue  fes  fleurs  mSies  ont  cinq  etamines  :  u  no 
croit  qu'à  une  certaine  difiance  du  bord  de  la  mer, 
&  dans  Us  montagnes ,  i  une  aflez  grande  éléva- 
tion. C'eft  li  que  les  habitans  vont  le  chercher 
pour  en  rapporter  Técorce ,  dont  ils  font  beaucoup 
d'ufage ,  la  regardant  comme  un  excellent  remède , 
opinion  fondée  fur  fa  faveur  très-amère  &  mêlée 
d'un  peu  d'arôme.  Cette  qualité  la  rend  propre  i 
un  ufage  qui  en  fiait  faire  une  grande  confomma- 
tion  :  il  confifte  à  la  Faire  infufer  dans  une  liqueur 
Fermentée  que  l'on  tire  du  )us  de  la  canne  à  fucre, 
&  que  \ts  habitans  de  Madagafcar  nomment  tôt' 
fara  ,  &  ceux  de  1  Ile-de-France  jS^n^roiirra.  Cet^e 
écorce  fait  le  même  eff.t ,  dans  cette  boiflon ,  que 
le  houblon  dans  la  bière.  L'amertume  qu'elle  pro* 
cure ,  &  i  laquelle  txx  s'accoutume ,  la  rend  plus 
faine  :  c'eft  pour  la  même  raifon  c^ue  les  habitans 
de  Batavia ,  au  rapport  de  Rumphius ,  mêlent  au 
même  fuc  de  canne  les  feuilles  &  les  tiges  de  la 
momordique  btifamine  (  ta  morgofe  de  l'Ile-de* 
France) ,  ufage  que  l'on  devroit  imiter  dans  nos 
colonies  africaines. 

On  ne  peut  guère  douter  que  cette  écorce  » 
examinée  avec  foin ,  ne  fe  trouvât  pofleder  des 
propriétés  précieufes  pour  la  médecine  ,  dans  le 
genre  de  celles  du  (imarouba  ou  du  quinquina,  aux- 

3uel$  on  l'a  comparée ,  Ar  dont  même  on  lui  s 
onné  les  noms  :  c'efl  ce  que  Mauduir  a  cherché  i 
établir  en  publiant  »  dans  les  Mémoires  de  la  So« 
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ciëté  de  médecine^  vol.  ^  «  pag.  369  j  les  obfervt* 
ctons  4e  Sonnerat.  Ce  favam  voyageur  en  avoic 
fait  ufage  lui-même  avec  fuccès  dans  un  flux  de 
fang  ;  il  lui  donde  le  nom  de  htla-ayé.  C'eft  fous 
ce  même  nom  que  Murrai  a  donné  le  précis  de  ce 
Mémoire  dans  le  lîxième  volume  de  fa  Maiure 
médicale  ^  pag.  177.  (^Aub,  Pet.-Th.) 

'    BELAM-CANDA.  (  V'oyei  Belem-canda.) 

BEL A-MODAGAM  :  nom  donné  par  les  habi- 

tans  de  la  côce  malabare  à  une  plante  de  leur  pays^ 

que  Rheed  a  décrite  &  figurée  dans  YHortus  ma- 

' Idbaricus ,  4 ,  p.  I  II ,  tâb.  f  9.  Il  eft  aifé  de  la  recon- 

'noîirc  pour  une  efpèce  du  genre /civ<?/d  Linn.  j 

mais  elle  paroit  différente  de  celles  connues  juf- 

qu'i  préfent,  principalement  parce  qu'elle  forme 

'  un  petit  arbre  &  qu'elle  croit  dans  l'intérieur  des 

terres  «  au  lieu  que  les  autres ,  notamment  les 

deux  décrites  &  figurées,  l'une  en  Amérique  par 

Plumier ,  la  féconde  à  Amboîne  par  Rumphe  , 

ne  font  que  des  arbuftes  qui  bordent  le  rivage  de 

la  mer.  [^Aub,  Pet.-Th.)  La  féconde  plante  eft  le 

iobe/ia  laccada  ,  Gzrtn*  2,  pag.  119,  tab.  ij.' 

-     BELA-POLA,  Rheed  a  décrit  Se  figuré  fous  ce 
nom  {Ho'rt.  malabar,  m  ,  pag.  69,  tab.  }j)  une 
plante  de  la  famille  des  orchidées ,  qui  paroit  du 
.  même  genre  naturel  que  Tangrec  écrit ,  n**.  18 
(epidendrum  fcriptum  Linn.  )  \  elle  croit  fur  la 
.terre,  dans  les  endroits  marécageux.  Ses  feuilles 
*  font  gratides^plifleesfif  nerveufes>réaniesàlabafe 
en  une  bulbe.  Les.fleurs  font  difpofées  en  un  épi 
-ferré  &  latéral  i  elles  font  blanchâtres  ;  la  divifion 
inférieure  de  la  corolle  marquée  de  veines  pour- 
1  près.  Les  bulbes  de  cette  planre ,  pilées  avec  du 
.riz,  forment  un  Uniment  propre  à  hâter  la  matu- 
ration des  phlegmons,  des  tumeurs  ou  abcès.  C'cft 
un  ufage  auquel  on  emploie  âflàx  généralement , 
•dans  tous  les  pays ,  les  différentes  efpèceç  de  bul- 
•.bes.  Dans  nos  clitiuts,  c*eU  celui  pourHequel  on 
.  fe  fert  le  plus  comvnunémi-nt  du  lis  bhnc.  Le  mot 
jyo/j«  dansia  langue  de  Malabar  ,  défigne  plufieurs 
plantes  buibuufes.  {Aub.  Pet,'Tn,  ) 

» 

.     BELA-SCnOR  A.  Suivant  Rheed  (  Mort,  malub. 

8,  paç.  8 ,  lab.  i  )  ,  on  cultive  fous  ce  nom  ,  a  la 

coie  de  Malabar,  dans  tous  les  jardins,  une  cucnr- 

bitacée»  dont  la  pulpe  ^  qui  ett  ilouce ,  fe  man?e 

k cuite  6c  aifatfonnée  comme  l  s  concombres  ;  elle 

eft  mûre  dans  la  fait'on  des  plaie».  Il  paroit  que 

^  c'cft  une  variété  de  ta  calebaffj  (  cucurbiia  Ijgfnaria 

Linn.),  cultivée  pareillemenc  à  l'Ile-de-France, 

fous  le  nom  de  caleh  ffc  deucc  »^\xe  Ton  appréie  de 

la  mérre  manière  que  pluiîeurs  autres  cucurbita- 

cécs  en  ufage  dans  c^tt  j  lie  ,  tels  que  la  papanguic 

U  les  patoUs ^  efpèces  de  courge. 

BELEM  CANDA.  (  Koy^i  MoRÉE^  n^  j.) 

C'cft  Yixia  chincnfii  Ltnn. 
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BEL-ERICU  :  nom  malabare  d'une  plante  et 
la  famille  des  apocinées ,  décrite  fans  figure  pir 
Rheed  ,  Hort.  malab.  vol.  1 1 ,  pig.  j6.  Vcrku ,  i 
la  fuite  duquel  cette  plante  eft  rapportée ,  ctl  1  j/- 
cUpUs  giganua  Lin  h. 

BELIGANA  :  nom  languedocien  de  la  vigne 
fauvage. 

BELILLA  :  nom  que  les  habita'ns  de  la  côte 
malabare  donnent  a  un  bel  arbriffeau  de  leur  p.  ys 
dont  Rheed  fait  mention ,  Hort.  malab.  1,  p.  2-, 
tab.  18  :  il  a  de  très-grands  rapports  avec  le  Ba- 
LiGARAB  {voy^i  Ci  mot)t  fi  même  ce  n'eft  pisli 
même  plante  j  il  appartient  i  la  famille  des  ru>ii- 
cées  $  il  fe  diftingue  furtout  par  une  des  diirifions 
de  fon  calice ,  qui  s'alonge  &  s'étend  confideri- 
blement ,  &  prend  la  forme  d'une  feuille  marquée 
de  cinq  nervures.  Rumphe  a  regardé  cet  arbrilîeau 
comme  le  même  que  fon  daun  putri  ou  foiium  p'tn' 
cipijfd,  Hevh,  Amb.4,pag.  1 1 1 ,  tab.  J i .  Burmann 
a  rapporté  l'un  &  l'autre  comme  fynonymes  lie 
fon  mufjtnda.  M.  de  Lamarck  les  laiffe  aulli  réu- 
nies en  fupprimant  le  genre ,  &  reporunt  au  /?•"•• 
dénia  cette  plante  de  Rheed ,  Rumpne  &  Burnwnn. 
Vahl&  Willdenow  admettent  la  fynonyroie,  en 
laiffint  néanmoins  fubfifter  le  genre  mufànij. 
Adanfon  ,  dans  le  Supplément  i  la  première  édi- 
tion de  V  Encyclopédie,  regarde  les  trois  plants 
comme  trois  efpèccs  diftinûes,  &  il  faut  avouer 
que  l'on  ne  fera  affuré  de  Tidentité  des  plantes 
hgurées  par  Rheed  &  Rumphe  que  lorfqu'ellts 
auront  été  vérifiées  fur  les  lieux  ou  dans  les  be^ 
biers.  (Aub,  Pet.'Th.) 

BELlPATH.tGAS  :  nom  que  l'on  donne , 
dans  rîle  deCi-ilan,  iVhibifcus  popiUntusUm^y 
efpèce  de  ketmie. 

BELLADONE.  Atropa.  Ce  genre  a  fubî  tant  i« 
réformes,  qu'il  eft  prcfque  difparu  en  cn^c  j» 
eft  vrai  qie  Linné  y  avolt  introduit  quelques  tl- 
pèCwS  qui  apparrenoient  évidemment  à  d'autn'S 
genres.  Ainfi  Vatrora  phfjlcàts  Lii\n.,  qi^i '^•^ 
Vatropa  datur^foUa  Thor.  Chl.  LanJ.  74t  renvove 
aux  phyfalis  par  M.  de  f  amarck,  conftirue  le  gf rre 
nicjndra  de  Gxrtner.  (  Voyez  CoQUERfcT,»**»  »<» 
&:  S.ppl.)  La  man  iragore  tôrire  un  genre  pa;«- 
cnlter  nans  Tournefort,  Juftieu,  Garrtn.-r,  i^'<^- 
Scopoîi  fait  un  genre  du  bcUadona,  Vatropa  p'^' 
njcea  Liiip.  appartient  aux  morelles,  &c.  Enh*'» 
MM.  Ruiz  &  Pavon  ont  établi  le  gitixe  farjchu, 
très-voifin  ries  airçpa  ,  &  qui  pourroit  r  goure uif 
ment  y  être  réuni.  (  Voyei  SakaQVUK.) 

Vatropa  mandragora^  n^.    I,  Bull.  Heib.  tab. 

14J  &  146  ,  v-r.  iS  ,  eft  le  manJrjgora  ûcjum- 

Gxrtn.  de  Fruct.  ^  Sem.  i,  pag.  256,  tab.  i], 

fig.  I.  —  Blackv.  tab.  564. 

i       Véitrçpa  ielladona  ,  n**.  i  j  fcft  figuré  djn$  les 
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I/iuft rations^  tab.  X14.  fig.  i.  —  BulUard  ,  Herb. 

tab.  19. 

L'atropa  procumbtns Cavan.  (belladone  couchée^ 
m.  2,  pag.  Il  )  a  été  mentionnée  à  l'article  Sa- 

RAQUlERj  n*.  4. 

Ei^fin»  Vatropafruufcens^  n^.  4>  eft  figuré  dans 
les  llluftr.  tab.  1 14,  fig.  1  «  &  Yatropa  arbortfctns 
Linn  (belladone ,  n^.  ^  )  eft  la  même  plante  que 
le  ceftreau  campanule  ,  n^.  6. 

On  trouve  dans  la  Flore  du  Pérou  quelques  au- 
tres efpèces  iîairopa^  qui  font  fuite  aux  précé- 
dentes. 

f.  Belladone  ombellée.  Airopa  umbcUata. 
Ruiz  &  Pav. 

Atropû  Céude  frutefctntt  ^folns  ovatts  cordàtlfque , 
integerrimis  angulutifque  y  fiorièus  umbellatts ,  co" 
roiUs  revolutis.  Flor.  peruv.  1.  pag.  44.  tab.  181  • 

fig.  tf. 

Ses  tiges  font  glabres  »  fltxueufes  »  Hgneufes  * 
hautes  de  quatre  pieds  \  les  rameaux  dichotomes  ; 
les  teuill  s  alternes  j  foliraires  ou  géminées,  ova- 
les^ en  cœur ,  très-entières  ,  les  inférieures  angu- 
1  eu  l'es,  légèrement  pubefcentes.  Les  pédoncules 
font  axiilaires,  courts,  pencians,  foutenant  huit  ï 
douze  fleurs  pédicellé-s ,  prefqu'en  ombelle.  Leur 
calice  eft  pubefcent^  à  cinq  découpures  profondes , 
aiguës  i  la  corolle  jaune;  le  tube  cylindrique ,  d'un 
pourpre-foncé;  U  ï\xv\\>t  à  cinq  diviiîons  profon- 
des ^  rabattuts.  Le  fruit  conf;fte  en  une  baie  blan- 
châtre t  globuleufe ,  de  la  groffcur  d'un  pois. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  ^  aux  environs 
de  Lima.  I> 

6.  Belladone  biflore.  Atropa  ètjlora,  Ruiz  & 
Pjvon. 

Acrvpa  caiile  frutîcofo  ;  foliîs  ovatis  ,  acutls  ,  in- 
tegerr'tmh  ;  pedunculis  hiforis  ,  ftaminibus  corollà 
longioribus.  Flor.  peruv.  1.  tab.  181.  fig.  3. 

Arbriffeau  légèrement  pubefcenr ,  haut  de  deux 
pieds ,  ayant  des  tiges  droites  ,  cylindriques  ;  drs 
rameaux  pendans ,  légèrement  anguleux ,  garnis 
de  feuilles  ovales,  aiguës,  très-encieres ,  les  infé- 
rieures foiitaires,  les  fupérieurcs  gémin.^es.  Tune 
un  peu  plus  grande.  Les  fleurs  font  latérales,  axii- 
laires; les  pédoncules  plus  courts  que  les  feuilles , 
terminés  par  deux  fleurs  pédicellées,  inchnées;  le 
calice  légèrement  pentagone  ;  la  corolle  trois  fois 
plus  longue  que  le  calice,  un  peu  urcéoIée,llriéej 
velue  en  dehors  ;  le  tube  d'un  b'anc-verdatre  ou 
de  pourpre;  le  limbe  d'un  j) une- vert ^  à  cinq  dé- 
coupures r^dreffées ,  aiguës  ;  les  anthères  fail- 
hntes,  d'un  bleu-clair;  le  iiigmate  bleu,  à  deux 
loges  ;  les  baies  arrondies  ,  un  peu  comprimées , 
blanches,  de  la  grofleur  d'un  pois;  les  femenccs 
petites  &  jaunâtres. 

Biftaniqu€,  SuppUmtnt.   Terne  L 
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Cette  plante  croit  dans  le  Pérou  ^  aux  lieux  hu- 
mides. T> 

7.  Belladone  bicolore.  Airopa  bUoior.  Rutz 
&  Pdvon. 

Atropa  cau/e  frutieofo  ;  foins  ovatis  ,  angulatis  , 
glabris  ;  pedunculis  3-4  fioris,  Flor.  peruv.   !• 

pas-  4J- 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  hautes  de  fix  ï  fept 
pieds,  droites,  rameufes,  cylindriques  ;  les  ra- 
meaux anguleux  ;  les  feuilles  ovales  ,  folitaires  & 
géminées ,  glabres ,  anguleufes ,  aiguës  ;  les  pé- 
doncules axi'.laireSj  cylindriques,  foutenant  trois 
à  quatre  fleurs  ;  la  corolle  tuDuleufè ,  d'un  rouge- 
obfcur ,  verte  à  fon  limbe. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  ombragés  ^  au 
Pérou.  ]> 

8.  Belladone  rude.  Atropa  afpcra.  Ruiz  8e 
Pavon. 

Atropa  caule  herbaceo  ;  folïis  ovatis ,  geminis  , 
altero  minori  ;  floribus  foUtariis  ,  cernais  ,*  coroUis 
fuhdecemfidis,  Fior.  peruv.  1.  pag.  45. 

Plante  herbacée ,  hérilTee  de  poils  rudes ,  dont 
les  tiges  font  droites,  anguleufes,  hautes  de  deux 
pieds,  dichotomes,  rameutes,  garnies  de  feuilles 
géminées,  pétioléts,  ovales-oblongues  &  lancéo- 
lées ,  très-entières  ,  un  peu  finuées  à  leurs  bords. 
Les  fleurs  font  folitaires,  pendantes,  axiilaires  ou 
dans  la  bifurcation  des  rameaux  ;  la  corolle  d'un 
bleu-jaunâtre ,  violette  dans  fon  centre ,  campa- 
nulée  ,  étalée  ,  prefqu'i  dix  découpures  ,  cinq 
alternes,  aiguës,  cinq  autres  échancrées.  Les  fi  a- 
mens  font  velus  &  violets  ;  les  baies  blanches ,  de 
la  groifeur  d'un  pois  ;  les  femences  petites,  rouf- 
feâites. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines ,  aux  environs 
de  Lima. 

9.  Bfllacone  barbue.  Atropa  anfiita. 

Atropa  (  phyfalis  ariftata  )  ,  cault  frutieofo  ;  /ô- 
liis  oblongis  ,  integris  ,  glabris  ;  ramis  •  petiofis  re- 
dunculifiue  lanuginofi.  ;  denticuUs  caulinis  arifiutis, 
Alton,  Hort.  Kew.  i.  pag.  144. 

Cette  efpèce  appartient  plutôtaux  atropa  qu'nux 
phyfalis.  C'eri  un  aibriifeau  dont  les  ramtaux  font 
j  cyhndriques  ,  comprimés  ,  prefqu'angulcux  ôc 
fiexueux  à  leur  partie  fupérieure ,  revêtes  d'une 
écorce  prefque  fubéreufe ,  tomenteufe ,  cendrée 
ou  un  peu  jaunâtre.  Les  feuilles  font  alternes  ou 
géminées  ,  ovales- lancéolées  ,  entières  ,  acumi- 
nées ,  prtfque  glabres;  les  pétioles  pubefcens  ;  les 
fleurs  prefque  folitaires ,  axiilaires  ;  les  pédonc  ules 
tomenteux,  à  peine  de  la  longueur  des  pétioles  ; 
j  Its  dents  du  calice  terminées  par  une  longue  pointe 
i  eu  foime  d'aéce  ;  la  corolle  jaundtre ,  campa* 

Hhhh 
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nuléej  Tes  découpures  lancéolées»  acuminéeSj 
très-aiguës  s  les  baics  globuleufes ,  munies  ^  à  leur 
bafe^  du  calice  perfiftanc. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Canaries.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  d^s  Pbntes  de  Paris,  h  (  ^.  /  ) 

10.  Belladone  de  Rothe.  Airopa  RjtkU. 

jiiropa  (umbellata)j  cauU  credo  ^  hirhaceo  y 
■h/rto  ,•  umbeilis  axillarihus  ,  pedunculatis ,  cernais  y 
forihus  pi/catis  y  fiiamentis  iafi  hdrhads  ;  foiiis  ova- 
ih  ,  fcdbris  y  fioraiibus  geminis,  Roth.   Catal.  1. 

pag.  26. 

Cette  plante  a  le  port  de  Vatropa  procumhens 
Cav.  ou  atropa  pticata  Roc  h.  (  vc^c^  SarAQUIER» 
F.^.  4)  i  mais  Tes  tiges  font  droites,  herbacées, 
hériflees  j  garnies  de  feuilles  }  les  inférieures  fiin- 
pUs«  les  fupéricures  géminées»  ovales»  très  en- 
tières »  légèrement  hérilTées  de  poils  rudes.  Les 
fleurs  font  difpofees  en  ombelles  axiliaires»  pé- 
donculées  »  pendantes.  La  corolb  eft  plillée  ;  les 
filamens  barbus  à  leur  bafe.  Le  fruit  corfille  en 
une  baie  globuleufe»  luifante»  d'un  noir-livide  » 
marquée  de  quitre  lignes  en  croix  »  divifée  en  deux 
logts. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu. 
{Roik.) 

BELLADONNA.   Ce  nom  eft  employé  par 

auelques  auteurs  pour  défigner  quelques  atropa  » 
ont  on  a  fait  un  genre  paiticulier  {voyez  Bel- 
LA  DON£  )  j  il  eft  encore  appliqué  »  félon  Fiukene t , 
zufolanum  vefpertî/io ,  plante  épineufe  des  Cana- 
ries, où  elle  eft  nommée  pcrmenton.  Ses  feuilles 
font  en  coeur.  Ses  fruits  contiennent  un  fuc  rouge  « 
que  les  femmes  de  ces  îles  emploient  pour  fe  co- 
lorer les  joues  &  fe  rendre  plus  agréables.  On 
trouve  auili  »  dans  la  famille  des  narciffes ,  Vama^ 
ryliis  biUâdonna ,  nommée  belladone  dans  les  jar- 
mns* 

BELLAN  :  nom  arabe  de  la  pimprenelle  épi- 
neufe (poterium  fpinofum  Linn.). 

BELLAN'PATSIA  :  nom  que  les  habitans  de 
la  côte  malabare  donnent  à  une  plante  remarqua- 
ble» que  Rheed  a  décrite  &  figurée  »  Hon,  malah. 
Il»  pag.  7)  »  lab.  40.  Linné  l'a  rapportée  au  lyco- 
podium  cernuum.  Elle  fe  trouve  répandue  dans 
tous  les  pays  ficués  entre  les  tropiques  >  elle  a  été 
figurée  par  Plumier»  Plukenet  &  Burmann.  Adan- 
fon  »  dans  le  Supplément  de  fa  première  Encyclo- 
pédie »  prétend  que  ce  font  auitre  plantes  diftinc- 
tes  »  confondues  en  une  feule.  L'obfervation  de 
ces  plantes  dans  leur  pays  natal  ou  dans  les  her- 
biers pourroit  décider  cette  queftion  i  car  les 
figures  &  les  defcriptions  de  ces  auteurs  font  trop 
vagues  pour  rien  afleoir  de  cet  tain  i  ce  fujet. 
(Auh.Pêt.-Th.) 
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BELt ARDIA  :  nom  fubftîtué  par  Schtebèie  i 
celui  de  tomanea  ,  employé  par  Aubiet  pour  ure 
plante  de  Cayenne  (voyti  Tontake)  Alli«»ri 
donne  le  même  nom  à  des  efpèces  de  rhirtûnth^s , 
qu'il  détache  de  leur  genre  pûmitif.  (^<>><{  Co- 

CRETE.  ) 

BELLE-DAME.  Ce  nom  efi  donné  i  plofieurs 
plantes  »  telles  que  l'arroche  des  jardms  (  atrif  u 
honenfis  Linn.  )  >  la  belladone  (  atropa  i^elLain  ':4 
Linn.  )  &  une  e(pèce  d'amaryllis  {amaryllis heiu- 
donna  Linn.  ). 

BELLE  DE  NUIT.  On  nomme  ainfi  les  diffé- 
rentes efpèces  de  niélage  (  mirabiLs  Linn.),  parce 
que  leurs  fleurs,  légèrement  ode  rit.  tantes»  ne 
s'épanouiflent  qu'à  l'entiée  de  la  nuit. 

BELLE  DE  VITRY.  C'eft  une  variété  do 
pécher  »  décrite  &  figurée  par  Duhamel  dans  foa 
Traité  des  arbres  fruit  t ers  «  voL  I  »  p-  )6»  tab.  15. 
C'eft  l'amandier- pécher. 


BELLERIS»  BELLEREGL  C'eft  ondesmiro. 
bolans  mentionnés  dans  les  divers  Traités  des  àith 
I  gués  »  fous  le  nom  de  myrobolanus  bellerica.  Can- 
ner »  qui  a  examiné  l'intérstur  de  fa  graine»  la 
regarde  comme  une  véritable  efpèce  de  mirobo- 
lan  y  &  croit  que  c'eft  ta  même  plante  que  le  teni 
des  Malabares»  figuré  dans  VHort.  malab.  4»  p*  151 
tab.  10. 

BELLIS.  {Voyei  Pâquerette.) 

BELLIS  »  BELLIO.  On  trouve  fous  ce  rom , 
dans  Pline  &  dans  d'autres  anciens  auteun  ,  no:  - 
feulement  la  plante  fi  connue  fous  celui  def«jf-r- 
reue  y  mais  encore  plufieurs  efpèces  de  (hn:-r.- 
thème  »  &  furtout  la  marguerite  ordinaire  (^^7* 
fanthcmum  leucanthemum  Linn. }. 

BELLIUM.   {Voyei  PAQUEROtLE.) 

BELLONIA.  {Vayei  Bellon.) 

1.  BELLON  à  feuilles  rudes.  Bellonia  affrê. 
Linn.  —  Lam.  III.  tab.  149. — Svartz»  Prodr.  4^- 

a.  Bellon  épineux.  Bellonia  fpinofa.  Svartx. 

Bellonia  foUis  ovatis  y  angulatis^  dentato-ferrctii; 
peduncuUs  axillaribus  »  i<ni/?ofû.Svarti»  Proir.4^> 
&  Flor.  Ind.occid.  1.  pag.  381. 

Arbrtfleau  qui  s'élève  â  la  hauteur  d'environ 
deux  pieds,  fur  une  tige  droite»  raïueufe ,  épi* 
neufe,  divifée  en  rameaux  oppofés»  roides,  gli* 
bres  »  étalés  ;  les  épines  oppofées  ou  alternes , 
piquantes»  fragiles,  fétacées,  placîes  entre  les 
feuilles»  plus  longues  que  les  pétioles;  les  ku\r 
les  médiocrement  pétiolées  »  oppofées  en  croi^  • 
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orales  ou  oblongues ,  angnleures ,  un  peu  den* 
tees  3  un  peu  rudes  en  delTus  ^  bUnchâtres  en 
drllous  ,  longues  d'un  pouce  ;  plufieiirs  autres 
te ui lies  beâuco>ip  plus  petites  dans  l'aiflelîe  des 
premières  j  Je^  fleurs  petites  ,  blanchâtres  y  axil- 
laires  ,  foutenucs  par  dcs  pédoacuIwS  glabres,  rou- 
gcatres,  oppofës  aux  feuilles;  le  calice  à  cinq  dé- 
coupures lancéolées ,  un  peu  velues,  perfiitanies  > 
h  corolle  prefqu'en  roue,  à  cinq  découp  .res  pro- 
fondes- Le  fruit  confifte  en  une  capfule  oblongue, 
^'gucj  petite,  a  pointe  recourbée,  à  une  loge,  â 
dtux  valves î  un  réceptacle  longitudinal ^  oppolé 
aux  côtes  de  la  capfule  ;  les  femeaces  nombre ufes^ 
fort  petites,  oblongues j  acuminées. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts ^  à  Saint-Do* 
mingue,  le  long  des  fleuves.  1> 

BELO.  •«  Des  trois  plantes  dont  îl  eft  fait  men- 
t'on  dans  cet  article,  les  deux  premières,  dit 
M.  dd  JuiïjeUj  diftinguees  par  leur  écorce  grife 
ou  blanchâtre  ^  qui  IcS  a  fai^  nommer  tff Are/  de 
fieux^  hlancs  ^  préfentent  de  plus  dts  feuilles  ailées 
faRs  impaire,  &  une  fruâificaiion  qui  paroit  être 
ctrlle  de  la  £imille  des  favonniers.  L'efpèce  i  pe- 
tites feuilles ,  dont  le  fruit  e(i  globuleux  comme 
ctrlui  d'un  mtlicocca,  eft  peut-être  de  ce  genre 
(  peut-être  aulTi  le  pometia  pianata  de  Foriter  fe 
rjpporte-t-il  à  la  même  plante  )  \  celle  à  feuilles 
plus  larges ,  qui  a  un  fruit  triangulaire,  reflemble 
beaucoup  à  un  cupania* 

»  La  troifième  «  nommée  arbre  de  pieux  noir  à 
caufe  de  la  couleur  noire  de  fon  écorce ,  eft  d'ail- 
Jrurs  différente.  Ses  feuilles  font  alternes  &.fim- 
p!ts.  Ses  fleurs  ,  en  petit  nombre,  font  difpofées 
en  grappes.  Ses  fruits,  de  forme  ovoïde,  alon- 
gée,  renferment,  fous  une  peau  mince,  quatre 
noyaux.  Ces  caraftères  font  infiiffiiaos  pour  dé- 
terminer fon  genre  ^  même  fa  famille.  » 

BELOÈRE  :nom^maIabare  fous  lequel  Rheed 
a  fait  connoître ,  dans  fon  Hon,  malab,  6,  pag.  77, 
tjb.  45^  une  plante  de  la  famille  des  malvacées , 
qui  a  été  décrite  par  M.  de  Lamarck  fous  celui 
à'abuûlan  à  feuilles  de  peuplier  (  fida  populifolia  J. 
Le  katu'beloere  du  même  ouvrage  eft  une  autre 
malvacée,  mais  du  genre  ketmle. 

BELOU  :  nom  brachmane  du  covalam  des  Ma- 
labares  ,  le  même  que  le  bell  ou  belighas  de  Tile  de 
Ceilan  ,  que  Linné  rapportoit  au  genre  crauva  , 
&  dont  aL  Correa  a  fait  un  nouveau  genre  fous 
le  nom  à'j£gié^  &  qu'il  réunit  à  la  Emilie  des 
orangers.  (  Koyei  -^glé  &  Tapier,  n°.  5.) 

BELUTTA  :  mot  employé  dans  la  compofition 
de  plufieurs  noms  de  plantes  de  la  côte  de  MaU- 
bar ,  citées  par  Rheed  dans  fon  Hortus  malabar.  Il 
paroit  qge  c'fcft  le  tnême  mot  ^ue  èei  8c  heia  ,  qui 
veut  dire  Uun£^  diftiogué  par  une  terminailbn  ^ui 
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a  rarement  une  (ignification  pjriiculiere.  Par  un 
changement  commun  à  prefque  toutes  les  langues, 
le  mé  i-e  m  t  devient,  dans  Certaines  occalions  , 
veluttu.  Ces  obfervations  font  de  M.  du  Petît- 
Ihouars,  ainfi  que  les  articles  fuivans,  dans  lef- 
quels  eutre  le  mot  belutta. 

BELUTTA-ADECA-MANJEN.  Suivant 
Rheed ,  c'eft  le  nom  malabare  d'une  plante  figurée 
&  décrite  dans  VHon,  malab.  10 ,  pag.  7  j,  t-b.  j8, 
qui  tft  le  palTe- velours  argenté  (  celofiu  margarlta" 
cea  Linn.). 

BELUTTA-AMEL-PODI  :  nom  fous  lequel 
Rheed  a  décrit  6c  figure,  dans  fon  Mon.  malabar, 
^»  paç.  85  ,  tab  4S  ,  un  arbufte  intéreflant,  mais 
dont  il  a  donné  trop  peu  de  deuils  pour  qu'on 
puifle  le  clafter  convenablement.  Il  a  des  fleurs 
(ëmblables  à  celles  du  jafmin ,  &  appartient  peut* 
éire  à  quelques  apocinées.  On  l'emploie  contre  II 
morfure  des  ferpenS)  ce  que  délîgne  le  mot  amel- 
podi ,  qur,  dans  la  langue  de  la  côte  malabare , 
s'applique  à  pluiîeurs  plantes  réputées  comme  fpé* 
cifiqucs  contre  ces  terribles  accidens. 

BELUTTA-ARELI.  Le  laurofe  (  nerlum  )  i 
fleurs  blanches  eft  ainfi  nomme  fur  la  côte  mala- 
bare, au  rapport  de  Rheed,  Hon.  muLbar.  9, 
pag.  }  ,  tab.  2.  L'efpèce  à  fleurs  rofes  y  eft  fous  io 
nom  d'areli  ou  tfioyana  areli. 

BELUTTA-K  AKA-KODI  :  nom  malabare  d'une 
plante  rampante,  de  la  famille  des  apocinées j 
mentionnée  par  Rheed  dans  Ion  Hort,  malabar.  9^ 

P**S-  7  »  ^^'  f  &  ^  »  qui  paroît  devoir  fe  rappoiter 
au  genre  cchiies.  Elit  eft  remarqu<jble  par  fes  feuil- 
les en  cœur,  qui  ont  près  d'un  pied  de  diamètre. 
Ses  fl;;Ur$  font  grandes,  raftembiees  en  corymbe 
terminal,  bianches  au  moment  de  leur  épanou'ire-> 
menti  elUs  exhalent  alors  une  odeur  dwS  plus  fua- 
ves,  approchant  de  celles  du  gicofle.  En  vieillif- 
(ànt  elles  jauniflent ,  &'  leur  odeur  fe  chanqe  en 
celle  de  melon  bien  mdi.  Les  follicules  qui  leur 
fuccèdent,  font  auQi  très-grandes,  &  contiennent 
des  graines  à  aigrettes  foyeufes.  Le  mot  kùka-kodi 
s'applique  à  pluficurs  aucres  plantes  de  la  même 
famille. 

BELUTTA-KANELLI  :  nom  que  les  habîtans 
de  la  côte  malabare  donnent  i  un  arbre  de  leur 
pays ,  figuré  dans  VHort.  malabar,  y ,  tab.  20  «  qui 
paroit  appartenir  â  la  famille  des  myites.  On  le 
nomme  encore  ben-mlavel  6c  poutsja  dans  le  même 
lieu;  il  s'élève  à  une  hauteur  médiocre.  Ses  feuil- 
les ,  qui  font  entières  6c  oppofées ,  ont  une  faveur 
8e  une  odeur  aromatiques.  Sa  fieur  eft  compofée 
d'un  calice  adhérent,  à  cinq  divifions,  &  d'un 
grand  nombre  d'éumînes  qui  paroiflânt  avoir  été 
recouvertes  par  un  pétale  en  forme  d'opercule  ^ 
comme  dans  le  genre  calyptrantkes.  Le  fruit  qui 
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leur  Aiccède ,  eft  couronné  par  les  Vivifions  du 
calice ,  &  concienc  une  graine  aromatique.  Ses 
feuilles ,  réduites  en  poudre ,  fe  prennent  dans 
du  lait  pour  arrêter  les  diarrhées. 

BELUTTA-MODELA-MUCU  :  nom  d'une 
plante  décrite  &  figurée  par  Rhetd  dans  l'if oa/wj 
malabar,  lo,  pag.  i  J9,  fig.  8o.  Elle  p.iroit  devoir 
Te  rapporter  au  genre  poly^onum  (  renouée),  d'au- 
tant que  le  nom  motUla  mucu  eft  appliqué  à  d'au- 
tres efpères  de  ce  gtnre,  telles  oue  u  renoiée 
barbue  &  celle  d*Oiicni ,  qui  (ont  le  moiUla^mucu 
&  le  /chovanna-mode/u-mucu  dts  Malabares  i  xnàh 
on  n'a  point  e>;  rinïé  dans  la  figure  Its  gaines  dts 
fLuilIes ,  qui  font  très  -  remarquables  dans  ce 
genre. 

BELUTTA-ONAPU.  Rheed  a  décrit  &  figuré, 
dans  fon  Hort.  malabar,  9  •,  pag.  9^  ,  fig.  yi  >  une 
plante  qai  eft  une  efpèce  de  balfamme  {impatiens) ^ 

3ue  M.  de  Limarck  regarde  comme  une  variété 
t  celle  qu'il  nomme  balfamine  fafciculêe.  Six  ef- 
f^èces  du  même  genre ,  décrites  &  figurées  fous 
e  noii  coll.  dif  d'onapu,  font  diftinguees  par  un 
prénom  qui  exprime  leur  différence.  C'eft  aînfi 
que  cePe  ci  eft  nommée  teiutta,  parce  qu'elle  a 
les  fleurs  blanches. 

BELUTTA-POLA-TALY  :  nom  fous  lequel 
Rheed  a  fait  connoitre  (  Hon.  malabar.  1 1«  p.  73» 
cab.  f  S  )  une  plante  bulbeufe  que  Linné  a  rappor- 
tée au  crinum  afiaticum ,  dont  Gxrtnôr  a  fait  le 
genre  bulbine,  ronde  fur  ce  que  les  capfules  fe 
changent  en  bulbes ,  comme  il  arriv*  i  quelques 
efpèces  d'ail.  Elle  s'eft  naturalifée  le  long  de  quel- 
ques ruiffeaux  de  l'Ile  •  de  -  France.  Le  nom  de 
pola ,  qui  entre  dans  la  compofition  de  fon  nom 
malabare ,  fert  dans  cette  langue  i  défigner  plu- 
fieurs  plantes  bulbeufes.  (  Voyei  Amaryllis  , 
t?.  28  j  SuppL  ) 

BELUTTA-TSJAMPAKAM  :  nom  malabare 
fous  lequel  Rheed  a  fait  connoitre ,  dans  fon  Hort. 
malabar,  3  «  pag.  étf^  tab.  53  >  un  des  plus  beaux 
arbres  de  l'Inde.  Les  Brames  le  nomment  naga- 
iampo ,  &  les  habitas  de  Ceilan  naghat.  Outre  la 
beauté  de  fes  fleurs  y  dont  les  Indiens  aiment  à  fe 
parer  j  il  eft  recomnundable  par  fon  boit  j  qui  eft 
de  la  plus  grande  dureté  :  auifi  les  Européens  lui 
f»nt-ils  donné  le  nom  de  bois  de  ftr*  Linné  en  a 
formé  un  genre  qu'il  a  confacré  à  la  mémoire  du 
médecin  arabe  Mefué  \  il  ne  comprend  jufqu'à  pré* 
fent  qu'une  feule  efpèce  >  qui  efi  le  mefnafema, 
{Voyei  NA6AS.) 

BELUTTA-TSJORI-VALLl  :  efpèce  de  cîj[us 
de  la  côte  de  Malabar  {ciffus  pedata)  ,  remarqua- 
ble par  fa  grappe ,  dont  les  grains  font  blancs  $  ce 
qui  le  diftingue  du  ciJTus  camofa,  qui  eft  le  tsjori- 

vain  du  même  pays,  Oo  voit  la  delcriptioo  de  ces 
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plantes  dans  VHon.  malab.  vol.  7 ,  pag.  17  8r  19^ 
tab.  9  &  10.  (  f^oyei  AcHiT.j  n*».  10  &  u.) 

BELyÉDÈRE  :  nom  vulgaire  d'une  tfykt 
il'anféiine  {chenopodium  fcoparium  Linn»),  q^e 
l'on  cultive  dans  les  jardins  â  caufe  de  fa  verdure 
agréable  &:  de  l'élégance  de  fon  port  i  ce  qui  l'a 
fait  nommer  belvédère  ou  belle  à  voir.  En  Iti.ie, 
od  elle  croit  naturellement  «  on  en  fait  des  b^L;s. 
(  f^oyei  Ansérine,  n*.  17.) 

BELVîSIA.  Ce  genre  avoît  été  établi  par 
M.  Mrrbel  pour  pluueurs  e(]f>èce$  d'acrofiickym  ^ 
quelques  autres  plantes,  dont  la  fruâification oc- 
cupe tout  l'efpace  entre  le  bord  de  la  feuile  6: 
la  nervure  principale j  difpofée  en  lignes  de  lun 
Se  de  l'autre  côté.  La  membrane  qui  Urecouvie, 
eft  attachée  fur  le  bord  de  la  feuille ,  &  fe  détjci.e 
du  côté  de  la  nervure  principale.  Les  acrofiLknn 
fpicatum  —  aufiralt  —  digitatum  ^^Jtlquojum  de 
Linné  faifoient  partie  de  ce  genre  )  il  étoit  con- 
facré à  M.  Palifot  de  Beauvois.  (  V'oyei  Acros* 
TiQU£j  &  les  réformes  établies  par  Svartz.) 

BEM  ou  BEN  :  mot  employé»  fur  la  c6re  mûi» 
bare  «  par  fes  habitans ,  dans  la  compofition  de  plu- 
fieurs  noms  de  plantes  de  leur  pays  \  il  veut  dire 
blanc.  M  On  peut  remarquer,  dit  M.  Aubert  du 
Petit-Thouars  «  qu'il  exifte  dans  la  compofition 
des  mots  des  langues  du  Malabar  &  des  pays  ma- 
lais »  la  même  différence  qu'entre  celles  du  m  ii 
de  l'Europe ,  i  commencer  par  la  France^  â:cc.!e 
du  nord  j  en  y  comprenant  l'Angleterre  :  c'eil 
que ,  dans  les  premières  j  l'adjeâif  précède  ordi- 
nairement le  fubftantifj  &  que,  dans  les  autres, 
c'eft  le  contraire.  On  en  trouve  la  preuve  daiisics 
noms  malabares  fuivans. 

BEM-CURINI.  Rheed,  Hort.  maUb.  l.p.^)- 
tab.  II.  Nom  malabare  dujufiicia  betonica  Lino.j 
carmantine  i  fleurs  courtes. 

BEM  NOSL  Rheed,  Hort.  malab.  2.  pag.  rf- 
tab.  u.  M.  de  Lamarck  regarde  cette  plante  comoie 
une  variété  du  gattilier  à  trois  feuilles,  qui  eft  ie 
nofi  àts  Malabares. 

BEM-PAVEL  :  nom  malabare  fous  lequel  Rheed 
a  décrit  &  figuré ,  dans  fon  Hort.  malab,  8j  p.  H* 
tab.  18  >  une  plante  cucurbitacée ,  i  racine  tube- 
reufe.  La  petitefle  de  fes  fleurs ,  qui  fooijauoes, 
&  fes  feuilles  découpées ,  peuvent  faire  préfumer 
qu'elle  appartient  au  genre  momor^qui. 

BEM-PUL  :  nom  vulgaire  d'une  plante  de  Tije 
de  Ceilan ,  dont  Garrtner  a  décrit  le  fruit  fous  le 
nom  de  tricopus  [ty Ioniens  ^  I.  pag.  44,  tab.  M* 

BEM-SCHETTL  Rheed,  Hort.  maUb.  1.  p.  19; 
tab.  14.  Le  nom  àlixon  Uându  qo'oo  1  dow  > 
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cette  plante  efl  la  traduâion  dfi  nom  mslabare  \ 
car  Je  fckeai  du  même  ouvrage  eft  Vixore ,  fur- 
nomme  écariate  à  caufe  de  la  couleur  de  fcs  fleurs. 

(  Koyei  lZ0R£  ^  n°*.  1  &  1.  ) 

BEM-TAMARA.  Rheed^  Hort.  malabar,  ii. 
pag.  6i.fig.  31.  Ilexidefut  la  côte  malabare  deux 
ei]>eces  de  neiumho ,  Tune  à  fleurs  rofes  «  l'autre  â 
fl-Lirs  blanches.  La  première  ei\  le  tamara  y  &  on 
«iiitingue  la  féconde  par  la  dénomination  de  bcm- 

umjra. 

BEMBl.  Suivant  Rheed ,  c'eft  le  nom  donné 
pu  les  Brames  à  Vacorus  caiamus ,  qu'il  a  décrit  & 
figuré  fans  frudtification  fous  celui  de  vaem!fu  , 
More,  malab.  11  ^  pag.  99,  tab.  48. 

BEMBIX.  Genre  de  plantes  établi  par  Loureiro , 
à  Beurs  complètes ,  régulières  ^  polypétalées  ^  qui 
p^uoic  fe  r^yyrochet  de  la  famille  des  caryophyl* 
Itrcs  y  &  qui  comprend  des  arbrifleaux  exotiques 
à  lEurope,  ne  renfermant  Jufqu' alors  qu'une 
ftule  efpèce. 

Cet  arbrifleau  a  des  tiges  grimpantes  «cherchant 
un  appui  fur  les  corps  autour  defquels  elles  s'en- 
torttllent  ;  elles  font  garnies  de  grandes  feuilles 
opp^oiées  3  en  forme  de  coin.  Les  fleurs  font  dif- 
poiees  en  petites  grappes  au  fomniet  des  rameaux  i 
elles  ont  chacune  un  calice  à  trois  divifions  î  une 
corolle  compofée  de  cinq  pétales  ovales  j  dix  éta- 
mines ,  dont  cinq  alternes  plus  longues  i  un  ovaire 
libre  ^  furmonté  de  trois  llyles  plus  épais  au  fom- 
iTiCt  qu'à  la  bafe»  terminés  chacun  par  un  fligmate 
comprimé  verticalement.  Le  fruit  eft  une  petite 
baie  à  trois  loges.  Ses  feuilles  font  employées  par 
les  habitans  de  It  Cochinchine  pour  couvrir  les 
toiis  des  maifons^  les  barques  &  autres  objets. 
Ces  couvertures  font  très-légères  j  Se  durent  fort 
lorg-tems. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts^  à  la  Cochin- 
chine. l) 

BEN.  (  Foyei  ÀNOME  &  Bois  néphrétique , 

Supp/.  ) 

Beh  eftj  félon  M.  du  Perit-Thouars,  un  nom 
de  la  langue  de  la  côte  du  Malabar^  dont  Rheed 
a  emprunté  ceux  qu'il  a  employés  dans  fon  Hortus 
malabaricus ^  &  fous  lefquels  il  a  décrit  les  plantes 
^e  ce  pays.  Comme  ceux  de  bel  &  de  beUtta  «  il 
veut  dire  blanc.  Il  fe  change ,  à  ce  qu'il  paroit  ^  en 
btm,  (  f^^tx,  ce  mot,  Suppl,  ) 

BEN-DAKL  Suivant  Rheed  «  Hort.  malab.  i, 
pag.  I  ^  tab.  I  &  8 ,  c'eft  le  nom  que  les  Brames 
donnent  au  baquois  odorant  {paadanus  odorat iffi* 
ruus  Linn.). 

BEN-DARLL  Ce  nom  brame  eft  donné  â  cinq 
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plantes  dîffïrentes,  <,îtées  dans  Y  Hortus  malab.  de 
Rheed  :  1®.  au  pari^paroea,  vol,  J  >  p.  91,  tab.  46, 
qui  eft  le  g-ewîa  orientalis  Linn.;  i*.  â  Yana^pa" 
rua,  vol. 7,  pag.  7J ,  tab.  40 :  c'eft  le potkos  fcan." 
dens  Linn.  ;  3^  à  Vunjala  «  vol.  7  ,  p.  5  }  ,  tab.  18  j 
qui  parott  être  une  efpèce  de  cujfonia  ;  ±^,  au 
maletta-mala-maravara  ,  vol.  \Xy  pag.  ^7,  tab.  29  : 
c'eft  une  efpèce  d*acro(liche  à  feuilles  fimples 
(acrojiichum  keterophylium)  \  5*.  enfin,  au  tama^ 
poucl,  vol.  Il,  pjg.  27,  tab.  14^  que  les  botanif- 
tes  nomment  lycopodium  phlegmaria, 

BEN  DE  JUDÉE.  (  Voyei  Benjoin.) 

BEN-KADALL  Rheed  a  décrit  foiis  ce  nom, 
dans  fon  Uon,  malab,  4,  pag.  89  ^  fans  donner  de 
figure  j  une  plante  qui  paroic  être  une  efpèce  de 
inéiaftome^  d'autant  que  le  kadali  ^  à  la  fuite  du- 
quel il  eft  décrit  J  eft  le  mélaftome  malabackroïde  ^ 
n*.  16.  Lam. 

BEN-KALESJAM.  Rheed  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  nom  de  la  langue  malabare  (  Hort,  malab. 

4  i  P^S-  71 1  ^^^«  34)  J  ^^  arbre  remarquable  par 
les  gales  dont  il  fe  couvre  ,  &  qui  font  produites 

f^ar  des  piqûres  d'infeâes.  Jufqu'à  préfent  on  ne 
ui  a  pas  reconnu  d'autre  fruûification.Ses  feuil- 
les ailées  Se  alternes  feroient  préfumer  qu'il  doit 
appartenir  à  la  famille  des  favonnieis. 


BEN-MiENJA.  Rheed  a  décrit  fous  ce  nom  , 
dans  fon  Hort,  malabar,  4,  pag.  iij,  tab.  ^7,  un 
arbre  de  trente  pieds  de  haut  j  dont  il  n'a  point 
donné  la  fructification ,  parce  qu'elle  n'eft  point 
parvenue  à  fa  connoiflance.  Des  racines  de  cet 
arbre  on  fait  une  décoâion  akxipharmaque  ,  qui 
eft  très-vantée  contre  les  fièvres  malignes.  Son 
écorce  ,  bouillie  avec  le  calamus  aromaticus  &  du 
fel  y  dans  une  décoâion  de  riz  ,  arrête  ^  dit-on  , 
fur-le-champ  les  vomiffemens  qui  proviennent  de 
la  morfure'des  ferpens. 

BEN-NIAVEL.  (  Voyei  Belutta-Kanelu.  ) 

BEN-PALA.  Plante  du  genre  euphorbe ,  figurée 
&  décrite  par  Rheed  «  Hort.  malab,  10,  pag.  i  ij, 
tab.  $%  $  elle  doit  fe  rapporter  à  la  feâion  qui 
comprend  les  efpèces  i  tige  ou  panicules  dicho- 
tomes. 

« 

BEN-TIRU-TALL  Rheed  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  nom,  dans  fon  Hort.  malab,  1,  pag.  m  ^ 
tab.  f4,  une  efpèce  de  liferon  à  feuilles  ovales  , 
entières,  &  â  fleurs  blanches ,  folitaires ,  portées 
fur  de  longs  pédoncules.  Le  tiru-tali  du  même  ou- 
vrage eft  une  autre  efpèce  de  liferon. 

BEN-TSJAPO  :  nom  brame  du  kctmpferia  ro* 
1  tunda  Linn.  {^V^oyti  Z£D0AIR£.) 


ei4 
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BENAFOULI  ;  no:ii  d'un  rix  da  Bengale, 
très-fin  &  très- long  »  de  la  plu&  grande  blanche  ur  ^ 
qui»  au  rapport  de  Cofllîgny,  répand,  lorfqu'il  eiî 
cuit,  une  odeur  Tuave  bc  agréable  :  c'eft  ce  qui  Ta 
fait  nommer  htnafouli  ,  qui  iignîAe  odorifirt  dans 
la  langue  du  pays.  (Jujf*  ) 

.  BENA-PATSJA  :  nom  malabare  de  l'héHo- 
trope  des  Inies  (^hdioiropium  indicum  4-inn.  )j 
cité  dans  VHart.  malah.  lo^  pag.  9; ,  tab.  48. 

BENCARO  :  nom  brame  du  cavalam  des  Ma- 
labares,  figuré  dans  1  Hort,  maUhar,  1 ,  |>ag.  89, 
tab.  JO,  qui  eit  \t  ficrcuUa  balangkas  Linn. 

• 

BENDURU  ,iefpèce  de  fougère  de  Ceilan ,  qui 
paroi:  apputenir  au  genre  ugtna  Cavan.  ou  ramon- 
dia  Atirt^. ,  dans  lequel  ces  auteurs  ont  rapporté 
V^j^hio^Lffum  fcandens  Linn.  &  les  autres  plantes 
qui  ont  le  même  Câra£lère. 

BENEFEFIGI  ou  SENF.FFIGI  :  noms  arabes 
de  la  violette  de  mars^  (ui^ant  Dalechamp. 

BENGALE.  On  nomme  ainit ,  dans  l'Inde ^  une 
racine  employée  en  médecine,  plus  connue  dans 
les  pharmacies  fous  le  nom  de  caJfumunUr. 

BENGENI ,  ALBENGENI  :  noms  de  l'arbre  da 
benjoin  dans  l'indodan^  fuivant  Coflîgny. 

BENGL  Dilechaoïp  dit  que  les  médecins  arabes 
sommefit  atnfi  la  JHrtjuiame. 

BENGIECHEST  :  nom  arabe  da  viux  agnus 

BENGIRI  »«  GEiRI  :  arbre  de  la  c6te  mala- 
bare  j  décrit  &  figuré  fous  ce  nom  par  Rheed  , 
Mert,  maidh,  4^  pag.  105  ,  tab.  51  ;  il  appartient  à 
la  famille  des  euphorbes.  On  peut  même  préfu* 
mer,  malgré  rinluffifance de  la defcription^  qu'il 
Apparriem  tu  genre  giuiUr  (fapium  Linn.  ) ,  d  au- 
tant que  toutes  (es  parties  contiennent  un  fuc  lai- 
teux ,  très^aboadanc  &  très4cre  :  cependant  on 
mange  Tes  femencesi  mais  il  faut  bien  faire  atten- 
tion à  ce  (jue  la  pulpe  qui  entoure  leur  coque  ne 
tpudie  pomt  la  peau  ^  &  furtout  les  lèvres  $  car  le 
fuc  qu'elle  contient»  occafionne  des  ulcères  qui 
font  quelquefois  fuivis  de  la  mort.  C'eft  pour 
ceue  raifon  que  les'Purttigaisde  l'iode  les  nom- 
.mtuttuiua  d'infrrtio  ou  é'enftr,  pour  les  difiiu- 
|uer  de  celles  du  pkylUnthm  tmUha^  qui  efi  pour 
eux  le  mlka.  (  Pet.-Tk.) 

BENISSA  :  nom  brame  d'un  arbre  que  Rbeed 
a  décrit  &  figuré  9  Hou,  malab.  f  ^  p.  41^  tab.  21^ 
fous  celui  defomnagam.  Il  paroit  être  de  la  £unîlle 
des  euphorbes  j  &  voifin  ou  ricin* 


BEN 

BENJOIN  :  nom  d*une  fubftance  réfinenfe  qoe 
le  commerce  fait  venir  de  l'Inde  pour  être  e'n- 
ployée  à  difFérens  ufagts.  Il  ne  piroir  pi^  qu*  il* 
ait  été  connue  des  Anciens i  m^iis  elle  l'cft  d' rus 
long-tems  des  Mo.lcrncs ,  par  l'entremifc;  des  bri- 
bes ,  de  qui  nous  avons  emprunte  ce  m  t.  Co"  v.t 
ta.ic  d'autres  venus  de  la  même  fourte^  il  s'tlt  ùm 
altéré  :  audî  a-t-il  beaucoup  varié,  fuivt  t  L-s 
auteurs.  Rn  pafLnt  par  difi'éienres  filières ,  il  tft 
devenu,  fuivant  \rs  uns  ou  les  autres ,  le  ocl^ci' 
num ^  le  besoin  y  le  henivi^  le  hcngeni  nu  al^a^i^ii 
de  1  InJoltin  j  te  ben  de  Jud:e  i  enfin  le  ^^%;-':>i. 
Ce  dernirr  mot  tft  le  véritable  ,  &  le  type  de 
t  us  les  autr.  s.  S'il  faut  en  croire  Gaicias ,  il  ligni- 
fie fiis  de  J4oa  ,  parce  qu'il  crnt  dans  un  en  roit 
de  ce  no.T)  proche  de  Samarie.  Cette  étfmoiogie 
ne  s'accorde  point  avec  ce  que  l'on  connolt  de 
l'origine  de  ceue  drogue.  Peut-être  cepe'daat, 
en  débrouillant  On  hilloire  »  trouvera  «t -00  lo 
moyen  de  la  rendre  plus  vraifeoiblable. 

Depuis  l'auteur  que  nous  venons  de  citer  j  cette 
hiflotre  cfi  reftée  très*obr^ure.  La  notice  qu  il  eo 
a  donnée  j  a  été  copiée  f  rcctr/Hvement  par  ttus 
ceux  qui  en  ont  traité  ,  entr'autres  J.  Bauhi  5c 
Rai  4  fans  qu'aucun  y  ait  rien  aiouté  d'intéreffiit. 
On  a  été  lurtout  très-long-tems  fans  avoir  de  no* 
tions  certaines  fur  le  -végétal  qui  produiiott  le 
benioin.  Commelin  crut  le  recon'iol:re  dan^  un 
laurier  de  Virginie  ,  qui  eft  devcrnu  le  iaurus  ^«* 
10e  Linn.  i  mai<'  il  ne  fut  pas  difficile  de  s'apper- 
cevoir  <)u'une  drogue  apportée  d'^fie  ne  pouvoir 
provenir  d'un  arbre  de  r Amériques  en  forte qa  on 
fut  obligé  de  fe  tourner  d'un  autre  coré.  Linné 
re^ut  enfuite  un  autre  arbufte  ^  fous  le  nom  de 
btnioin  ;  mais  n'ayant  pu  le  voir  fleurir,  il  le  rap- 
porta X  fur  l'infpeétion  feule  de  f[on  port  9  au  genre 
croton  «  &  en  fit  fan  <ratom  htn^ot. 

Quelque  tems  après  «  Jacquin  ayant  reçu  <ie 
M.  Lemonnier  deux  graines  «  fous  le  nom  de  htn* 
join  dt  Bourhon ,  il  en.  confia  une  i  la  terre  »  elle 
lui  produifit  un  arbrifleau  qu'il  fit  figurer,  &« 
d'après  l'anatomie  de  la  féconde  graine  ^  il  le  re- 
connut pour  une  efpèce  de  terminaiU,  8e  lui  donna 
le  nom  àturminalia  h€n\o€i  mais  Murray,  qui  l'in- 
troduifit  dans  la  féconde  édition  du  Syfitma  vtfe- 
tahiiium ,  remarquant  qu'aucune  de  fes  parties  ne 
déceloit  l'odeur  de  benjoin  »  douta  que  ce  fut 
réellement  l'arbreoui  le  produifoit.  Efleâivemenr, 
d'après  les  recherches  dès  naturaliftes  anglais»  fur- 
tout  de  Marfden,  il  parut  confiant  qu'à  Sumatra, 
<)ui  fournit  la  plus^ande  partie  de  cette  fubftmce 
importante  pour  le  commerce  j  elleproTenoic  d'ut! 
arbre  congénère  dufiyrtx  ou  aliboufier.  Dryander 
l'a  décrit  dans  les  TranfaBions  dt  ia  Sûciéié  r9j^€ , 

année  1777- 

Tel  eft  le  précis  des  travaux  de  h  botaoiqoe  for 
cet  objet.  Une  autre  fcience  eft  venue  au  fecours 
de  ces  coojeâures.  La  cbiinie  ajraot  àéçnrttt 
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que  le  benjoin  étoit  une  fubftance  d'une  nature 
différence  de  la  plupart  des  autres  réfines ,  6c  \e 
produit  d'un  acide  particulier ,  que  cette  réfine 
fe  retrouvoit  dans  difFérens  végétaux ,  comme  le 
camphre  9c  le  caoutchoti  ou  gomme  éiadique^  il 
ne  doit  pas  paroître  étonnant que«  fuivanc  le  pays, 
différens  arbres  le  produifent ,  &  que  difFérens  pays 
le  fourniffent  au  commerce.  Cet  acide  ^  différem- 
ment combiné,  exîfte  encore  dans  la  vanille,  appe- 
lée dans  quelques  lieux  btny)'ènil^  &  il  fert  de  bafe 
à  pliifieurs  baumes  j  tels  que  ceux  du  Pérou  & 
de  Tolu  $  il  s'eft  trouvé  pareillement  dans  \Qfiyrax 
ou  la  réfine  produite  par  l'aliboufier  commun  ;  fie 
comme  cet  arbufte  croît  dans  toutes  les  parties 
méridionales  de  l'Europe  &  des  côtes  de  TAfie 
b.?ignées  par  la  Méditerranée  j  par  conféauent  en 
Paleftine^  il  ne  ferok  pas  étonnanr  que  les  Ara- 
bes^ entraînés  par  l'analogie,  eulTent  confondu , 
fous  le  même  nom  de  benjoa,  ïeftyrax  &  le  ben- 
jom.  D'après  cette  découverte  chimique,  on  n'eft 
pus  furpris  de  retrouver  l'odeur  de  benjoin  dans 
Je  laurier  benjoin  &  le  liquidambar.  La  chimie , 
pouffant  plus  loin  fes  recherches,  a  fini  par  dé- 
couvrir cette  fubûance  dans  le  règne  animal. 

11  refte  encore  un  point  important  de  l'hlRoire 
naturelle  du  benjoin  à  éclaircir  :  c'ed  celui  du 
bcr.join  de  Bourbon.  Comme  l'a  remarqué  Mur- 
ray  ,  aucune  partie  de  cet  arbre  n'annonce  exté- 
rieurement qu'il  contienne  cette  fabOance  ,  au 
point  qu'à  l'Ile-de-France,  où  il  eft  aufli  commun 
qu'à  Bourbon  ,  on  eft  perfuadé  que  ce  nom  lui  a 
été  donné,  par  corruption,  de  èois  qui  eft  bun  joint, 
parce  que  fon  bois  eft  très-liant  ,  &  recherché  à 
caufe  de  cela  par  les  charrons»  Cette  étymologie 
a  été  recueillie  d'abord  par  Lacaîlle  ,  enfuîte  par 
M.  de  Saint-Pierre5  mais  à  Bourbon ,  plus  ancien- 
nement habitée,  on  y  connoit  la  réfine  que  cet 
arbre  produit,  &,  dans  les  premiers  tems  de  la 
colonie ,  on  s'en  fervoit  dans  les  ég'ifes  au  lieu 
d'encens  $.ce  qui  avnic  engagé  Commerfon  à  le 
nommer  refinaria  :  elle  eft  devenue  plus  rare,  parce 
cil  il  n'y  a  que  les  très-vieux  pieds  qui  en  pro- 
duifent. Ce  n'eft  que  fur  le  bois,  dépouillé  de  fon 
écorce  ,  qu'elle  fe  manifefte  :  el'e  fe:  piéfente  le 
p!us  fou  vent  fous  la  forme  d'une  grofle  hrme 
brune  ;  elle  ne  confifte  d'abord  qu'en  une  pellicule 
mmce  &  fragile.  En  lacafTant^  on  trouve  tout  Tin- 
t:::rieur  rempli  d'une  eau  rouffe,  prefou'infipide 
&  fans  odeur  fenfible.  Il  paroit  qu'elle  fe  coagule 
lentement.  L'examen  de  ces  larmes  &  des  arbres 
qui  les  produifent^  porte  à  croire  que  cette  eau 
n'a  lien  de  commun  avec  le  lait  &  les  autres  Tues 
colorés  qui  produifent  les  refints  «ia.  s  It-s  autres  } 
plantes,  &  que  c'eft  l'eau  même  de  la  pluie,  qui,  * 
B  trant  à  travers  les  fibres  des  uoncs,  entraîne 
avec  elle  le  benjoin ,  cui  y  eft  dépofé  en  particules 
très-menues;  elles  n'y  font  pas  difloutes,  mais  feu- 
lement fufpenduesî  en  forte  qu'on  peut  regarder 
cette  produâion  comme  une.efpèce  deftahdlite 
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végétale.  La  fuppofition  du  benjoin  dans  les  fibres 
du  bois  n'eft  pas  gratuite,  puifqu'il  s'en  dégage  en 
fleurs  par  la  combuftion. 

Le  benjoin  du  commerce  eft  une  fubftance  ré** 
fineufe ,  brune,  fragile ,  d'une  odeur  particulière, 
agréable  ,  qui  fe  développe  avec  p)us  d'énergie 
quarid  on  la  fait  brûl::r.  On  le  diftingue  par  dif- 
féréns  noms.  Le  benjoin  le  plus  pur  eft  Vamyg^ 
daldUt  y  nommé  ainfi  parce  qu'il  eft  divife  en 
petitts  malTcs  ou  pains  qui  ont  la  forme  d'une 
amande,  fuivant  Marfden,  qui  a  donné  les  détails 
les  plus  auihtrniicjues  fur  le  benjoin.  A  Sumatra  on 
le  nomme  mayan,  L,e  plus  pur  eft  furnommé  ca- 
hejfu  ou  tête ,  que  l'on  diftngue  en  tête  d'Europe 
&:  en  téce  d/d,  Tinde  ,  fuivant  les  pays  pour  lefquds 
il  eft  dcftiné.  La  plus  grande  paitie  d*  celui  qui 
arrive  en  An^^kierre  eft  exportée  dans  les  pays 
catholiques,  (m  on  le  brûle  comme  encans  dans  léS 
églifes.  Les  uf\ges  auxqu  ?ls  on  l'emploie  en  mé- 
decine en  confomment  la  moindre  quaptité,  qùoi- 
<»u*on  lui  attribue  à^s  propriétés  aflez  énergiques. 
En  général,  on  le  regarde  comme  béchique,  vul- 
néraire &  incifif  :  il  entre  dans  plufieurs  compofî- 
tions  ,  furtout  quand  il  eft  fous  la  forme  de  fleursi 
il  eft  entr'autres  la  bafe  du  cofmétique ,  vanté  fous 
le  nom  de  lait  virginal,  {Aub.  du  Pei.'Th.Diâioti,, 
desfcienc,  nat,) 

BENOITE.  Geum,  Linn.  Caryo^hyllùta  Lanf>. 
Tournefort  avoit  donné  le  nom  <i^  geum  n  un  gtnre 
de  plantas  qui  renfermoit  plufieurs  efpèces  des 
faxifraga  de  Linné,  dont  l'ovaire  eft  tout-à-fait 
libre  ;  mais  Linné ,  après  avoir  réuni  ces  plantes 
à  la  faxifrage,  a  appliqué  le  nom  de  geum  à  la  be- 
noîte, que  Tournefort  nommoit  caryopkyllata  ,  & 
que  M,  de  Lamarck  avoit  adopté. 

II  y  a  tout  lieu  de  croire  que  les  Anciens  n'ont 
point  connu  la  bénoite  ,  ou  du  moins  qu'ils  n*eti 
ont  point  fait  mention  dans  leurs  écrits,  quoiqu'on 
lui  fourçonne  quelques  rapports  avec  le  geum  de 
Pline  (iiv,  iG y  chap.  7),  dont  les  racines,  d'a- 
près cet  auteur,  font  grêles,  noirâtres,  d'une 
odeur  agréable ,  propres  pour  appaift  r  'es  douleurs 
de  poitrine  &  les  points  de  côté,  &  qui ,  par  leur 
faveur  aromatique,  dilfiptnt  Its  crudités  de  l'ef- 
tomac.  Comment  po.^voFr  prononcer  affirmative- 
ment d'apiès  de  fi  légères  indications  ?  Quoi  qu'il 
en  foit,  les  auteurs  qui  ont  parlé  les  premiers  de 
cette  plante; tels  que  Brunsfels,  Tragus  &  Mat- 
thiole,  lui  ont  donné  le  nom  de  caryoj-hylLta  à 
caufe  de  l'odeur  de  fes  racines  ,  approchant  un  peu 
de  celle  de  Toeillct.  Matthiole  en  diftingue  deux 
efpèces  qu'il  a  figurées,  le  gtum  urbanum  ôd  montai' 
num  Linn.  Les  grandes  propriétés  attribuées  a  fes 
racines  l'ont  fait  appeler  par  le  vulgaire  herba  bene» 
ditla  ,  herbe  bénite  ,  bcnoite.  En  attendant  qu'*oii 
puilTe  fe  décider  fur  l'identité  du  geum  de  Pline 
avec  notre  benoîte ,  Ton  a  provifoirement  attri- 
bué à  cette  dernière  plante  les  propriétés  qaSi 
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Pline  attribue  i  la  fienne.  Quoique  négligée  au-  !  arrondies  «  i  trois  ou  i  cinq  lobes  ;  molles ,  iaïf^ 
jourd'hui,  &  déchue  de  beaucoup  de  fa  première     cëes^  velues,  longues  d'un  pouce  ^  les  pétioles 


répucjtîon^  la  benoîte  peut  offrir»  dans  fes  racines 
odorantes  ,  des  propriétés  utiles  dans  les  arts  & 
l'économie  domeftique.  Dambourney  en  a  retiré 
une  belle  couleur  mufc-cioré^  Sr  h  plante  entière 
donne  une  teinture  noifetfe.  En  Suède  &  dans 
quelques  autres  provinces  du  Nord  ^  on  jette  dans 
les  tonneaux  de  bière  un  paquet  de  racines }  elles 
donnent  à  cette  liqueur  un  goût  agréable ,  &  l'em- 
pêchent de  s'aigrir.  On  prétend  encore  qu'elles 
raccommodent  le  vin  gâté. 

Quelques  efpèces  de  bénoite  ont  trouvé  place 
dans  nos  jardins  comme  plantes  d'ornement  :  tels 
font  le  geum  rivale  Linn.  ^  agréable  par  Tes  fleurs 
d'un  rofe-tendre  «  &  qui  croie  en  touffes  épaifles  s 
le  geum  nutans^  chargé  de  belles  fleurs  jaunes  dès 
le  mois  de  mai. 

I.  BENOITE  commune  ^  n®.  i.  Geum  urhanum. 
Linn.— Ait. Hort.Kev.  a.  pag.  aiS.  —  Flor.dan. 
tab.  672. 

fi.  Geum  (întermedium),  yb^i/j  interrupik piti' 
natîs  j  fiofibus  fubautantibus  »  calîcibus  patentibus 
(  nec  conmventibus  nec  refiexis  )i  peta/is  fubrotundo' 
cvatts^  ungukulatis  ;  germinibus  piivfis;  art  fié  nudâ^ 
mncînatâ  ;  fiyla  pilofo ,  fruâu  peàiceilato.  Ehrh. 
Beitr.  6.  pag.  14}.  —  Pet.  Hort.  brit.  1.  tab.  40. 
fig.  1. 

Caryophyllata  vulgaris ,  majore  fore.  C.  Bauh, 
Pin.  }ii.  —  Mapp.  Alf.  58. 

Caryophyllata  montana  ,  fimilis  vulgart,  Comm. 
Hort.  }j. 

Caryophyllata  filvefiris,  Fuchs  j  Hift.  }8f .  Ic. 

'  La  variété  5  eft  parfaitement  femblable  à  la  bé- 
noite commune  par  fa  frudtification  ;  mais  Ton  fort 
la  rapproche  de  la  bénoite  des  rutfleaux.  Ses  pé- 
doncules font  légèrement  inclinés;  les  calices  ou- 
verts 4  mais  point  connivens  ni  réfléchis  j  les  feuil- 
les ailées  avec  interruption. 

2.  BÉMOITE  de  Virginie ,  n*.  2.  Gtum  virgî- 
nianum,  Linn.  -^  Murr.  Nov.  Comm.  Gœtt.  J. 
pag.  &  tab.  }2.  —  Ait.  Hort.  Ktw.  1.  pag.  217. 
<—  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  501, 

Geum  eanadenfe.  Jacq.  Horc.  2.  p.  82.  tab.  17J. 

).  BÉHOITC  du  Japon*  Geum  japonicum,  Thunb. 

Geum  floribus  e  réélis  ^f ruât  bus  hirfutis»  a  riais  nur 
dis  ,  foliis  fuoirilobis,  Tuunb.  Jap,  220. 

Ses  tiges  font  droites,  cylindriques^  flexueu» 
feSj  hautes  d'gn  pied  &  plus  ^  velues,  â  peine  ra- 
meuses j  feulement  à  leur  partie  fupérieure  $  les 
rameaux  très-courts  «  citernes  j  légèrement  tomen- 
Kux  \  les  feuillçs  alternes  «  pétipiéçs  ^  up  peu 


tomenteux ,  plus  courts  que  les  feuilles}  deux  &:* 
pules  ovales ,  foliacées  ,  dentées  ,  incifées  t  plot 
courtes  que  les  pétioles.  Les  fleurs  font  folitaires  , 
terminales }  le  calice  à  dix  découpures,  cinq  alter* 
nés  plus  courtes  ;  les  pétales  de  la  longueur  du 
calice  ;  les  femences  ovales ,  hériflees  de  poib 
gris  \  les  arêtes  glabres ,  fubulées  4  recourbées  ea 
crochet. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  f  (  Defcript.  e» 
Thunb. } 

4.  BENOITE  du  Canada.  Geum  eanadenfe.  Murr. 

Geum  fioribus  ereBis  ;  feminibus  kirfiêiiSt  anfta» 
tis  j  nudis  /  foliis  omnibus  pinnatis  $  pinnis  ccjiri- 
formibus ,  incifis.  Murr.  Comm.  Gœtt.  j.  pag.  5). 
tab.  4.  B.  —  Mich.  Flor.  bor.  Amen  i.  pag.  300. 

Geum  aleppîcum.  Jacq.  Icon.  Rar.  x*  tab.  9}  »  8C 

Colleâ.  i.pag.  8S. 

Geum  firiâum.  Ait.  Hort.  Keir.  1.  pag.  a  17.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  11 13. 

Ses  tiges  font  rudes  »  droites ,  cylindri qoes  « 
médiocrement  rameufes  »  anguieufes  par  b  décur'» 
rence  du  pétiole  ;  les  feuilles  plus  ou  moins  héri(^ 
fées  &  velues  ^  ailées  ;  les  fupérieures  à  trois  fo- 
lioles  ovales-lancéolécs ,  rétrécies  en  coin  à  leur 
bafe  ,  ai  gués  ,  incifées  ou  lobées»  ou  profonde* 
ment  dentées  \  les  ftipules  larges  ^  incifées.  Les 
fleurs  font  folitaires  y  portées  à  Textrémitéde  longs 
pédoncules  droite  &  roides ;  la  corolle  iaooâtre s 
les  pétales  orbiculairts,  plus  longs  que  le  calice» 
les  femences  brunes ,  hériflees  \  les  arêtes  oues  , 
terminées  en  crochet. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio* 
nale.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

y.  Blnoite  des  ruîfieaux,  n*.  3.  Geum  rivale* 
Linn.  —  Flor.  dan.  tab.  722.  —  Eogl.  Botaa. 
tab.  ic6. 

Geum  nutans.  Crantx  ^  Auftr.  pag.  70. 

/!.  Geum  (hybrtdum  )  ,  fore  ntuante ,  ealice  fo^ 
liofo ,  corollam  pofypetalam  excédent em  Jacq.  Ici^n. 
^ar.  1.  tab.  94  «  &  Mifcell.  2.  pag.  33. 

Anémone  dodecaphylla.  Krock.  Silef.  2.  pag.  23 f. 
tab.  20. 

Caryophyllata  montana  ,  fore  pleno  ^  proUferp  / 
folio  hederé  terrefiris.  Breyn.  Ccntur.  pag.  130. 
tab.  60. 

Caryophyllata  proliféra  «  fofculis  eiegamtifimis. 
Loef.  Pruil.  37.  tab.  é. 

Caryophyllata  montana  j  tertia,  Cluf.  Hifl.  a. 

P9g*  iC4'  Icon* 

CûfyophylUe^ 
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Caryopkyltata  aquattca  ,  fioribus  pU$U  ,  magls 
nutaïuibtts.  Camer.  Epit.  7x6. 

La  variëcé  ^  eft  dlfiinguëe  par  fes  fleun  beau- 
coup plus  incÛoées  fur  leur  pédoncules  par  Tes  ca- 
lices plus  grands  que  les  corolles  »  ayant  leurs  di- 
VI  fions  prefque  foliacées  &  dentées.  Les  pétales 
font  plus  nombreux  ^  &  vont  quelquefois  jufqu'à 
dix  ou  douze. 

« 

6.  Bbnoitb  penchée,  n*.  4.  C^wn  nutans. 
Lanu 

7.  BÉMOITB  des  Pyrénées.  Geum  pyrenaicum. 
Wiild. 

Geum  fioribus  nutantihus ,  petaUs  calice  longiori- 
bus  ;  arîftis  pibfis  .  bafi  tortis.  Willd.  Spec.  Plant. 
^.  pag.  ni  j.  —  Ramond,  Bull.  phil.  xf^.  42.  pag. 
140.  tab.  10.  fig.  j. 

CaryopkyUus  pyrenaica  ,  ampltffimo  folio  &  ntun^ 
diorc.  Tournef.  loft.  R.  Herb.  x^$. 

Cette  plante  ,  qui  reflemble  au  geum  monta- 
num^  en  diffère  par  fes  arêtes  recourbées.  Ses 
racines  font  brunes ,  épaiffrs  ,  horizontales'i  elles 
produifent  une  tige  prefque  nue ,  longue  d'envi- 
ron un  pied,  droite,  finiple,  velue j  les  feuil- 
les radicales  ailées,  pileufes  à  leurs  deux  faces  j 
h  s  folioles  latérales  fort  petites  ,  inégales  ,  den- 
tées 5  la  terminale  fort  ample»  arrondie,  à  quatre 
ou  cinq  lobes  &  plus,  dentés,  obtus;  les  feuilles 
caulmaires  fefliles  ,  à  trois  lobes  cunéiformes  à 
leur  bafe,  sncifés»  dentés ,  acuminës  ;  les  ftipules 
oblongues,  profondément  dentées.  Les  fleurs  font 
d'un  beau- jaune,  terminales,  pédonculées,  incli- 
nées, au  nombre  d'une ,  deux  ou  trois-,  les  pétales 
ouverts,  arrondis",  plus  grands  que  le  calice 5  les 
femences  grofles  ,  velues ,  recourbées ,  prolon- 
gées en  une  arête  glabre,  torfe  daas  fon  milieu, 
caduque  à  fa  partie  fupérieure. 

Cette  plantç  croît  dans  les  Hautes-Pyrénées.  2c 

8.  BÉNOITB  du  mont  "Atlas.  Geum  atlanticum. 
Desfont. 

Geum  villofum ,  fotiis  inforioribus  pinnaùs  ;  pin^ 
nul  a  terminali  cordât  â ,  maxima  ,*  cauie  fubunifioro  , 
fruliibus  kirfutis ,  arifiis  contords.  Desfont.  Flor. 
adant.  1.  pag.  401. 

Elle  fe  difiingue  An  geum  montanum  par  fes  tiges 
plus  élevées,  pileufes,  hautes  d'un  pied  &  demi  \ 
par  fes  folioles  moins  nombreufes,  plus  écartées, 
&  furtoutjpar  fes  arêtes  contournées,  point  bar- 
bues. Les  reutiles  radicales  font  ailées,  pétiolées  ; 
les  folioles  au  nombre  de  trois  â  cinq ,  quelquefois 
fept ,  arrondies  ou  ovales ,  c  rénelées  &  dentées  \ 
la  terminale  très-grande,  obtufe,  en  roeur;  les  fti- 
pules grandes ,  ovaleS)  incifé^s }  les  fleurs  folitai* 
Bouutiqui^  SuppUmtnt.  Tome  L 
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res ,  terminales ,  jaunes  s  les  femences  velues  i  les 
arêtes  prefque  glabres. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Atlas,  proche 
Tlemfen.  ^(Kf.) 

9*  BéNOiTB  génicutée.  Geum  genicdatum, 
Mich. 

Geum  fubpaniculaàm  multiûorum^  foliis  caulinlt 
fubfejjîlibus  j  tripartiiis  j  petalis  cuneato^obcordatis  ^  - 
arijUs  prorsùs  pubefcentihiis  y  medlo  geniculatîs,  Mich* 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  300. 

■ 

Ses  tiges  font  (impies,  divifées,  l  leur  partie  fu- 
éiieure ,  en  rameaux  panicutés,  étalés  Mes  feuil- 
es  alternes  (  celles  des  tiges  prefque  fefliles,  i 
trois  découpures  i  les  ftipules  prefqu'entières;  les 
fleurs  nombreufes  ;  les  pétales  rétrécis  en  coin  à 
leur  bafe  ,  élargis  en  cœur  i  leur  fommet  s  les  fe- 
mences terminées  par  des  arêtes  géniculées  dans 
leur  milieu ,  pubefcentes  dans  toute  leur  lon« 
gueur. 

Cette  plante  croit  au  Canada.  (AfiVA.) 

la  BÉKOITE  radiée.  Geum  radiatum,  Mich. 

Geum  kirfutijpmum  ,  caule  fimplici ,  foliis  radico' 
Itbus  pinnatis  ;  impari  amplijfimo  ,  reniformi ,  m- 
djanti'nervofo  ;- caulinis  amplexicaulibus ,  incifo-la* 
ceris;  arift'ts  glabris ,  apice  fimplici.  Mich.  Flor.  bor; 

Amer.  i.  pag.  }oi. 

Plante  affez  élégante ,  ï  tiges  fimpies ,  droites, 
très-hériffées  ;  les  feuilles  radicales  ailées,  compo- 
fées  de  petites  folioles  peu  nombreufes  î  la  ter- 
minale très-ample  ,  en  forme  de  rein ,  à  nervures 
faillantes,  divergentes  5  les  feuilles  caulinairei  Am- 
ples, amplexicaules,  incifées  âc  comme  déchique- 
tées à  leurs  bords.  La  corolle  eft  jaune  ^  plus  foncée 
à  fa  bafe  s  les  pétales  rétrécis  en  coin  â  leur  partie 
inférieure  ,  en  cœur  renverfé  à  leur  fommet  i  les 
arêtes  glabres  ,  fimpies  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Caroline.  (Mich.) 

II.  BENOITE  de  montagne,  n*.  ic.  Geummotir^ 
tanum.  Lion.  —  Lam.  III.  tab.  44 j.  ng.  a. 

II.  BENOITE  rampante  ,  n®.  6.  Geum  reptans» 
Linn. 

i^.  BENOITE  i  feuilles  de  potentille,  n*.  8. 
Geum  potentilloides.  Lam.  —  Willd.  Spec.  Plant»  1. 
pag  II 16. 

Dryas  geoides.  Murr.  Syft.  oag.  481.  —  Jacq. 
Horc.  }.  pag.  38.  tab.  68.  —  Pall.  Roff.  tab.  n. 

Geum  Laxmanni,  Cacrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  x« 
pag.  jji.  tab.  74. 

lut 
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14.  Benoîtb  du  Kamtzchatka,  n**.  7.  Geum 
kamtckaticum,  Lam. 

Dryas  antmùnoides^  Pall.  Irin. } .  Append.  n*,  92. 
HOC.  1.  tab.  £.  fig.  4* 

Geum  anemonoides,  Willden.  Spec.  Plant.  2. 
pag.  1117- 

♦  Geum  (\r\yo]ucT^tum)^fofiispînnûth,  e'xttmo 
r^uniiàto  ,  crtnaio  ;  fiorihus  folio  invoiucrMis.  Ptif. 
Synopf.  Plant.  2.  pâg.  57. 

*  Toutes  les  feuilles  font  ailées ,  radicales  5  la  der- 
nîère  foliole  arron  îie  ;  crénelée.  De  leur  centre 
s'élève  u 'e  h  itrtpe  nue  à  fa  partie  intérieure ,  ter- 
minée par  cinq  fleurs  pédonculées  ,  rapprochées 
en  tête ,  feuillees  à  k  ur  bafe,  U  corolle  ett  blan- 
che, plus  petite  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  au  décroît  de  Magellan  5  elle 
a  été  recueillie  par  Commerfon.  (HerB.  Jujf.  ) 

-  ♦  Geum  (mzs^\Ux\îcum)yfoiiispinnatû,extimo 
maximo ,  lobato ,  inferioribus  minimis  ,•  fcapo  elùn- 

gato.  Perf.  SynopC.  Plant,  i.  pag.  $7.{Herb.  JuJf.) 

BÉDLE.  Baa,  Lam.  111.  tab.  if .  Commerfon  a 
confacré  ce  genre  au  frère  de  fa  femn\e,  Fran- 
çois Beau ,  curé  de  Toulon-fur- Arroux  ;,  dans  le 
Çharolois.  Le  geme  jovellana  de  la  T/ore  du  Pérou 
paroît  devoir  fe  réunir  à  celui-ci.  (f^oyei  JavEL- 

LAH A,  SuppL) 

BER  ou  BOR  :  noms  indiens  d'iine  efpèce  de 
jujubier  (lixiphus Jujuha  Willd.)  ,  qui  ett  le  bory 
des  Brachmanes,  \e  perrin-toddall  des  Malabares. 
C'eft  un  des  arbres  fur  lefquels  on  trouve  une 
réfine  connue  fous  le  nom  de  gomme-laque ,  dépo- 
sée par  une  efpèce  d'infcûc  du  genre  coccus.  {l^oy. 
Jujubier,  n**.  6. ) 

BERARDIA.  Vill.  {y'oyei  ARCTiotïE.) 

BERBENA  :  nom  languedocien  &  italien  de  la 
verveine. 

BERBERIS.  {yoyei  Vinettier)  C'eft  le  nom 
latin  de  l'épîne-vineite.  Les  Anglais  la  nomment 
ierterry;  les  Arabes  tarah  ou  mofuk  ;  ils  donnent 
le  nom  de  berberim  ou  amirberim  à  Taubépine. 

•  BERBOUISSET  :  nom  languedocien  du  fragon 
.•rdinaire  Çrufcus  acuUatus  Linn.). 

BERCE.  Heraclium. 


♦  -  • 


Il  n*eft  peut-être  pas  d'un  très-grand  intérêt  de 
ravoir  fi  \e  fphonéylium.  de  Diofcoride  eft  la  même 
*plante  que  notre  berce  brancurfine,  que  Matthiole  a 
l'ait  graver  pour  celle  de  Diofconde.  Ce  que  ce 
îlernier  nous  en  dit ,  ainfi  que  Pline  >  ne  porte 
que  fur  des  propriétés  médicales  ^ràs^QU^eufÊS,! 


BER 

mais  ce  qui  nous  împorterott  davantafs  «  ce  femii 

de  favoir  employer  à  des.ufages  économiques  uns 
plante  très- commune  fur  le  bord  des  bois,  a  fjt- 
tout  dans  les  orés.  On  affure  qne,  couoée  ptès  d; 
terre  lerfqu'eile  eft  fur  le  point  de  fl  urir ,  elît 
fournit  aux  vaches  un  bon  fourrage  qo  elle*  ai- 
ment beauccmp.  Quelques  autres  cfpèces  de  b.rcf , 
telles  que  celle  à  feuilles  étro  t  *s ,  celle  des  Al- 
pes ,  font  prefque  des  plantes  potagères,  fort "Ut 
la  première  ,  dont  les  habitai  s  du  Nord  mangent 
les  liges  vertes  après  en  avoir  enlevé  Técorce , 
&  auxquels  la  décoâion  des  fcui'les  tient  lieu  H.e 
:  bière  On  retire  des  tiges  defféchies  après oudes 
,  ont  fcrnenté  dans  l'eau ,  de  lalcooî ,  vV  même  en 
plus  grande  quantité  ,  d'après  les  expériences  de 
MM.  Giulio  ôc  Giobeit ,  qu'on  n'en  peut  obientr 
d'un  poids  égal  de  vin.  On  fait  encore  qu'en  Sibé- 
rie les  tiges,  ratifiées  &  féchées^au  foleil,  fe  cou- 
vrent d'une  efBorwfcence  fucrée ,  que  Ton  recueille 
avec  foin ,  &  qui  paffe  pour  une  friandife  tiès- 
délrcate.  Nou^  nous  occupons  trop  peu  de  nos 
plantes  indigènes ,  qu'on  a  trop  long-tems  cor.fi- 
dérées  uniquement  comme  plantes  médicinales,  & 
auxquelles  on  a  fini  par  préférer  les  plantes  exo- 
tiques. 

Le  petit  nombre  d'efpèces  ajoutées  i  ce  genre 
font  2  la  plupart >  des  variétés  de  celles  qui  étoicît 
déjà  connues  :  ainfi 

VkeracUum  amplifoUum  de  Lapeyroufe,  Flor. 
pyren. ,  eft  la  même  plante  que  Yheracltum  pUiy 
phyllum ,  Ramond ,  Ined.  Toutes  de  ux  fe  conh»..- 
dent  avec  VheracUum  pyrenaîcum  ^  Lam.  n*«7» 
Peut-être  celle-ci  n'ctt-felie  qu'une  variété  de  iV 
racleum  alpinum. 

Vheracleum  pumî/um,  Vîllars,  Dauph.  2,  pJ2. 
^40^  tab.  14  «  eft  la  même  que  Vàeracleum  mini- 
mum^ Lam.  n^.  8. 

Vheracleum  elega/ts ,  Jacq.  Auftr.  pag.  17Ç,  ^^ 
rapproche  beaucoup  de  Vheracleum  anguft'foiikm ^ 
h®.  2.  Ses  folioles  font  pinnatifilesi  les  découpu- 
res diftantes  entr'elles,  dentées;  l'angle  intérieur 
ovale;  il  croit  en  Autriche.  On  pourroit  y  réu-^ir 
Vheracleum  fiavtfcens  Willd.  ;  mais  celui-ci  a  de$ 
fleurs  jaunes ,  radiées.  Jaccjuin  lui  a  confervé  le 
nom  d*heracleum  anguftifoUum ,  Flor.  Anftr.  2 , 
pa^.  46  >  tab.  175.  Enfin  j  Y heracleum  ûmgufitfoUun 
offre  4  d'après  Jacqutn  >  Auftr.  2  ,  pag.  46 ,  ti^. 
174 ,  une  variété  remarquable  par  les  pinnule«  des 
folioles ,  très-longues.  On  trouve  danslecatalog:e 
du  Jardin  des  Plantes  une  efpèce  de  Sibérie  »  f(  us 
le  nom  d'heracleum  iuciniatum ,  que  je  o*ai  pas  p<i 
obferver. 

Molina  cite  une  efpèce  du  Chili  ^  qM'il  appelle 
heracleum  tuberofum  >  elle  ne  diffère  «  félon  lui ,  ^ 
VJUracleum  fphondylium  que  par  lès  racines  jaunts^ 
compofées  de  tubercules  longs  de  fix  pouces, 
épais  de  uois^  &  par  fes  fleurs  radiées»  ou  doot 


—  « 

les  pétales  eitérieuîs  foni  plus  gran.'is.  Les  feuilles  , 
fonc  ailées^  compofées  de  fept^foUûles.  j 

M.  Ventenat  a  décrit  &  figuré  refpèce  fui- 

vante  : 

9    B.RCE  à  feuilles  d'abrynthe.  UeracUum  ab- 

Jt'ithiijoltum.  Vent. 

HcraeUum  incdnum,  'foltis  decompqfith ;  foiîolh' 
cunciformihiis  ^  trifidis;  corollis  fubunifofmibus  ^fruâu 

viilofo.  Vent,  Choix  de  Plant,  pag.  &  tab,  7. 

Sjrkondyiium  orientale^  kumilius ^  foliis  abjin- 
thii,  Tournef.  Coroll.  21.  Herb.  Vaiil. 

Cette  efpèce  k  rapproche  des  tordylium  par  fon 
faiii  prefqu'orbicuiaire  &  un  peu  renflé  à  fes 
bords.  Toutes  fes  parties  répandent ,  lorfqu'elles 
font  froifless,  une  odeur  femblable  à  celle  de  Va- 
plum  graveolens.  Ses  racines  font  pivotantes ,  lai- 
leuics  &  charnues  j  fes  tiges  hautes  de  deux  pieds, 
pr-ïque  nues,  hériflées  de  poils  courts  :  il  en  fort 
une  liqueur  qui  s'épailfit  à  Tair ,  &  devient  vîf- 
q  leufe  5  les  feuilles  prefque  trois  fois  ailées  i  ^es . 
t  lioles  cunéiformes ,  à  trois  lobes  courts  ,  li- 
néaires ,  obtus ,  hérifles  de  poils  courts.  Les  om- 
belles font  terminales,  compofées  d'environ  vingt 
ruors  î  les  involucres  formés  de  folioles  droites, 
hn  éolées  ,  aîguès ,  coprtes  ,  perfifiantes ,  très- 
velues  i  les  corolles  blanches^  les  pétales  prefque 
égaux ,  planes^3  plus  réfléchis  à  leurs  bords,  un  peu 
échancrés  i  les  fruits  ovales  ,  arrondis ,  compri- 
niés,  ma«'<iués,  fur  chique  face ^ de  trois  ftrîes  peu 
a  parentes  j  hérifles  de  poils  blanchâtres  6c  cou- 
ches. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orfenr,  fur  la  route  de 
Bôgviad  ;  elle  eft  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  Cels , 
de  Temences  recueillies  par  MM.  Bruguière  & 
Olivier.  ^ 

Nous  devons  encore  i  Michaux  une  autre  ef- 
pèœ  ^  qui  eft  la 

10.  Berce  laineufe.  HcràcUum  ianatum.  Mich. 

Keracleufft  foliorum  petiolo  nervi fque  fabtus  la- 
natO'viUofijfimis  ;  foliis  trîfoliatis  ^  folioUs  omnibus 
peiiolatis  ,  amplis  ,  fubrotundo-cordatis ,  fubpalmatO' 
hbatis  ;  fneSibas  orbiculatis,  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer,  ivpag*  i66. 

Les  tiges  font  garnies  de  feuilles  alremes ,  ai- 
lées ,  à  trois  granaes  diviiions  $  toutes  les  folioles 
pédicellées,  amples,  arrondies^ en  cœur,  lobées ^ 
prefque  palrnées  î  leurs  nervures  en  defTous  »  ainfi 
que  les  pétioles. couverts  d'un  duvet  lanugineux 
très  épais.  Les  fruits  font  orbiculaires.' 

Cette  pl^fnte  croir  au  Canada. 

Gxrtner  a  rétabli  pour  ce  genre  le  nom  ancien 
de  fphondyliumi  il  a  figuré  les  fruits  de  V-kerac/eum 

panaccs ,  tab..2i.  (  f^oyii  auifi  lt%^ liiufir.  ta|>«  aco. 
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fig.  1.  La  figure  i  repréfente  Y heradt^m  Jphondy- 
lium^  n®.  I.) 

BERCEAU  DE  LA  VIERGE  :  nom  vulgaire  de 
la  clématite  odorante» 

BERCKHEYA.  WxU.^Voy. Rohria. SuppL) 
C'tft  Vagrlphyiium  (  Juff.)j  VapuUia  de  Garrtner. 

•  BÉRÉLIE.  Les  habitans  de  Ille  de  Ceîlan  don- 
nent ce  nom  à  une  plante  dont  Gartner  a  décrit  le 
fruit,  &  dont  il  a  fait  un  genre  fous  la  dénomina- 
tion de  cary  abolis^  (  V'x>ye[  ce  mot^  SuppL  } 

BERENDAROS  :  nom  arabe  du  bafilic  des  jar- 
dins {ocymum  bafiiicum  Linn.),  fuivant  Dalechamp. 
Dans  la  Flore  d* Arabie  de  Forskhall ,  il  eft  nomnaé 
hébach  &  rikan, 

BERGAMOTTIER,  efpèce  d'oranger,  dont 
le  fruit  eft  plus  petit  qu'une  orange  ordinaire,  d*wn 
goût  très-Juave ,  q«ii  lui  eft  particulier.  Le  pétiole 
de  la  feuille  eft  marqué  en  deflfous  d'une  ligne 

blanche.  / 

i 

BERCERA  de  Koenig.  Bcrgera  Kaenîgii,  Lînft. 

Be^-gerj  foliis  alternis  ,  imparî-pinnatis  ^  fioriius 
corymbo-racemojss  ,  lerminaliBus^  (N*) 

Bergera  Kœnigii.  Linn.  Mantiff.  j6},  —  Roxb« 
Corom.  1.  pag.  9.  tab.  112. 

Papaya  fihefiris,  ?  RuDiph.  Amb.  I.  pag.  I49. 

tab.  53*  fig.  I. 

Gt  nre  de  plantes  dicotylédones ,  ï  Beurs  com- 
plet* s ,  polypétalées  ,  de  la  famiPe  des  orangeri, 
.qui  a  de  grands  rapports  avec  les  m:irraya^  &  qui 
comprend  des  arbres  exotique  s  si  l'Furope,  à  feuil- 
les alternes ,  ailées  avec  impaire  \  les  fleurs  teuni- 
nales ,  en  grappes  réunies  en  corymbe. 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  fort  petit  ^  perfiflant  y  h  cinq  découpures; 
cinq  pétales  ouverts  ;  dix  et  aminés ,  cinq  alternes  plus 
courtes  }  unftigmate  turbiné  y  cannelé  tr an fvtrf élément; 
une  baie  globuleufe^  a  deux  femences. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j,  fort  petit ,  per- 
fiftant ,  à  cinq  découpures  courtes ,  aiguës ,  étalées. 

1®.  Une  corolle  à  cinq  pétales  uès-ouverts,ob- 

longs,  un  peu  obtus. 

I 

3".  Dix  étamines  ;  cinq  filamens  alternes ,  plus 
courts  que  les  autres»  foutenant  des  anthères  ar- 
;  rondies. 

'      4®.  \Jïi  ovaire  libre  j  un  peu  arrondi .  furmoaté 

*  •  •  • 
Iiii  l 
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d'un  flvie  filiforme ,  en  maffue  i  fon  ri>mniet , 
terminé  par  un  fligmaie  luifani,  turbiné,  i  canne- 
Jures  iranfverfales. 

Lt fruit  confifle  en  une  iaU  prefque  globu!eufe> 
accompagnée  â  fa  bafe  par  le  calice  ptrfiQarit ,  i 
une  feule  loge,  conienani  deux  femences. 

C'eft  un  grand  arbre  des  Indes  ,  qui  fupporte 
une  cime  touffue.  Son  écorce  reffemble  à  celle  de 
I  aolne.  Ses  feuilles  font  alternes^  pétiolées ,  ailées 
*xj^  one^uîpaîre ,  composées  de  folioles  alternes, 
Pédicellécs,  ovales'lancéolées,  prefque  rbomboï- 
cales ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  plus  étroites  a 
un  de  leurs  côtés  ,  légèrement  dentées  à  l'autre. 
Les  fleurs  font  pédiceHées,  difpofées  en  corymbes 
terminaux,  compofés  de  ramifications  fimples,  en 
grappes  droites,  étalées,  plus  courtes  que  Us 
It unies î  Us  pédicelles  courts,  cylindriques,  gar- 
nis de  bradées  lancéolées,  peiiîliantesj  d  autres 
à  leur  b*fe,  petites,  foiitaires ,  caduques ,  appli- 
suées  contre  les  pédicelles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. T> 

^  Obfcrvations,  La  figure  de  Rumphe,  que  je  rfai 
citée  que  fur  Tautorité  de  Willdencv ,  quoiqu'elle 

raroiflé  repréfenter  affei  bien  le  port  de  cet  ar- 
re,  offre,  dans  la  defcription  qu'en  donne  cet 
auteur,  des  caraftères  qui  ne  peuvent  convenir  au 
àergcra ,  &  qui  font  très-remàrquables.  Le  tronc , 
ainfi  oue  les  rameaux  •  eft  divifé  par  articula- 
tions fi  fufcepiibles  de  Te  caffer  net,  que  l'on 
n*ofe  y  monter.  Les  fruits  font  de  petites  baies  de 
la  groffeurd  un  giain  de  riz,  tronquées,  &  cou- 
ronnées à  leur  fommet  par  cinq  filamens  réfléchis, 
dîvifées  intérieurement  en  cinq  loges.  Si  cette 
p'ante  convenoit  au  htrgtra  ,  il  taudroit  encore  y 
ajouter,  peut-écre  comme  e(pèce  ,  (a  figure  i  de 
la  même  planche. 

BERGIA.  {Voyei  BeRgie.)  Le  hergia  captnfis, 
tfi.  I  ,  eft  le  b€rgia  virtieilUta,  Willd.  Spec.  Plant. 
*•  P^g-  770-  —  Vahl ,  Symbol,  a.  pag.  jo.  —  Le 
po/a-ujira,  Rheed ,  Malab.  9.  pag.  15}.  tab.  78. 
—  Le  &ergia  aquatUa ,  Roxb.  Corom.  2.  pag.  22. 
ub.  142. 


BERGKIAS.  Sonnerat,  dans  fon  Voyage  a  ia 
Nouveile-Guinéf^  défigne  fous  ce  nom  un  arbufie 
de  Manille,  que  Ton  y  connoit  fous  celui  de 
^and  padacaqui ,  &  qui ,  tranfporté  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance,  y  eft  nommé  caoutpire  fauvage, 
Ceft  un  gardénia.  (  Foyei  Gardbne  venicillé, 
n^.j.) 

BÉRINGÈNE.  Ceft  \tfoUnum  melowaa  Linn. 
(  Voyei  MoRELLE,  n"*.  4}.  )  A  Saint-Domingue 
&  dans  les  Antilles ,  on  connoit  fous  ce  nom  la 
mélongène,  dont  Deiportes  cite  deux  efpèces  ou 
variétés ,  l'une  â  fruits  jaunes ,  &  l'autre  à  fruits 
violets  i  elle  eft  auffi  appelée  Mkime.  Le  nom  d^ 
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hirîng^ne^vtcii  originaire  des  provinces  de  France 
qui  avoihnent  les  Pyrénées ,  &  dans  lerqucl^ei 
cette  plante  eft  encore  nommée  vulgairement  vf- 
rengena.  Les  Créoles  font  friands  de  ce  fruir, 
qu'ils  fendent  &  mettent  fur  le  gril  après  av  ir 
mélangé  la  chair  avec  de  la  mie  de  pain ,  du 
beurre ,  du  piment  &  beaucoup  d'épices. 

BERLE.  Siam  ttjifon.  Linn.  Les  caraôèrts  <^ui 
diftinguoîent  Xtsfium  desfifjn  de  Limié  etoim-  h 
foibles ,  que  M.  de  Lanurck  a  cru  devoir  re!j~fr 
ces  deux  genres ,  le  premier  ayant  des  pétales  en 
cœur  au  fommet ,  le  fécond  les  ayant  lancer... s, 
&  les  femences  ordinairement  plus  ovales  j  an  p^a 
moins  alongées.  D'ailleurs ,  le  porc  ,  dans  les  e.* 
pèces,  n'eft  point  uniforme.  I^s  unes  ont  I  in 
tiges  droites,  d'autres  rampantes)  les  folioles 
très-grandes  ou  étroites,  courtes  ou  alrnré  s» 
lancéolées  ou  capillaires,  vertîcillées,  &c.  (« 
fleurs  font  blan^nes,  les  collerettes  comp'Oi.c^ 
de  quatre  à  dix  folioles  }  les  rayons  des  ombd'  s 
ordinairement  en  petit  nombre  »  &  (bavent  Lu* 
taux. 

On  trouve  dans  les  liiuflraùons ,  tab.  1 97,  fi  ?  (» 
le  fium  latifolium ,  &  fig.  2  ,  fum  fifarum.  S  oa 
Willdencv  ,  \t  Jium  filifilium  Thunb.  ett  la  mè.4.c 
plante  que  le  conium  tenuifoUum  Vahl. 

Le  fium  latifolium ,  n^.  I  ,  eft  le  coriandrum  /.'• 
tifolium  Crantz  ,  Auftr.  pag.  212.  Il  ett  à  remar- 
quer qu'il  arrive  aCTez  firéquemment  que  les  pre- 
mières feui  les  de  cette  plante  fe  préleocent  lous 
une  forme  très-irréguHère >  éunt  très-larges,  cri^ 

Î>ées ,  déchiquetées ,  incifées  ou  plufieurs  fois  ai- 
ées.  J'en  ai  fouvent  trouvé  de  femblabUs  à  la 
Carre,  aux  environs  de  Paris. 

Le  fium  anguflifoliam  ,  n*^.  2  ,  eft  Vapiumfium  de 
Crantz,  Aultr.  pag.  215.  —  Sium  ertOum^  Ho^f. 
Angl.  edit.  i.  pag.  105.  —  Sium  nodifiorum ,  Flot. 
dan.  tab.  247.  Non  Linn,  '^Sium  btruia^  Gouan, 
Flor.  monfp.  218. 

M.  DecandoUe  cite  dans  la  FUre  franfaife^ 
vol.  4,  pag.  }OG ,  une  variété  du^^m  nodiioru-n , 
n^.  3,  qu'il  appelle  jî^/m  nanum i  elle  s'eleve  â 
peine  â  la  hauteur  de  quatre  pouces. 

Le  fium  fulcaria^  n^.  9 ,  Desfont.  Flor.  allant. 
I  s  pag.  2J5  s  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  i,pag.  1C4, 
tab.  2),  eft  la  même  plante  quelefiifiiifaûu'ij 
Crantz,  Auftr.  pag.  208.  — ScopoL  Gun.  edit.  2. 

Il  faut  â  ces  obfervations  ajouter  les 
fuivaotes  : 


16,  Berli  rampante.  Sium  rtpens,  Unn-  F. 

Sium  caule  repense  f  fiUoiis  fiérptumUs ,  demtat^ 
mngulaiis.  Linn.  Suppl.  pag.  181 .  —  Jacq.  Attflr.  j. 
pag.  34.  tab,  260.  -?  riouft.  Syaopf.  ifS. 
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Sium  (repc-ns  5  ochreatum  ) ,  cauie  ranrofo ,  fo» 
liii  JublanctoUùSf  involucro  diphylto.  Decand.Fior. 
franc.  4.  pag,  3CO. 

Ses  riges  font  foibles^  glabres  »  herbacées»  cou- 
chées âc  tr<)çanres  ;  elles  pouiTem ,  au  de  flous  des 
rœuds  d'où  partent  les  feuiHes,  dts  loufFes  de 
racines  capillaires.  Les  feuilles  foni  longuement 
pé'.io'ets,  compolees  d'environ  quatre  paires  de 
iolioles  petites  ,^ppofées ,  prefque  felfiles ,  mîn^ 
ck5  ^  arrondies j  incifees,  dentées  ou  lobées; 
i  iiDpaîre  ordinairement  à  trois  lobes.  Les  ombel- 
les font  oppofées  aux  feuilles  j  compofées  de  cinq 
â  ilx  rayons  inégaux ^  placés  i  iVxtrémité  d'un 
pédoncule  prefqu'aufli  long  que  les  feuilles  $  à  la 
b.\re  des  ravons  ^  une  collerette  à  quatre  ou  fix 
Jolioles  ovales  4  renverfée*.  Le  fruit  ett  ovalj,  un 
peu  arrondi,  ftriéj  comprimé. 

La  variété  f, ,  trouvée  aux  Brotteaux  près  de 
Lyon,  tient  prefque  le  milieu  entre  cette  efpèce 
&  le  fium  nodiflorum,  Peut-éire  doit-elle  for.ner 
ui^e  efpèce  diitinûe.  ««  Elle  a  la  tige  rampante , 
di:  M.  Dccandolle;  les  ombelles  pédonculées ^  & 
la  toliole  terminale  à  trois  lobes  j  mais^  d'un  autre 
coté  ^  elle  fe  rapproche  dixfium  nodiflorum  par  fes 
folioles  pref(}ue  lancéolées;  par  la  dilatation  mem- 
braneufe  qui  fe  forme  à  la  bafe  des  pétioles  i  par 
Ja  confiftance  de  fes  feuilles;  enfin,  par  fa  colle- 
rette, qui  n'eft  qu'à  deux  folioles  ^  &  qui  manque 
quelquefois.  » 

Cette  plante  (var.  «)  croît  fur  le  bord  de$ 
étangs ,  dans  les  li;;ux  tourbeux  «  inondés ,  dans  la 
Bohème  y  fur  les  rives  du  Danube  en  Autriche  j 
aux  environs  de  Paris  «  &c.  'if.  {V,v.) 

17.  Berle  couchée.  Sium  decumbens,  Thunb. 
Siumfotiis  bipinnath  i  foliolis  trifidis  ^  caule  dt' 

cumbenit.  Willden.  Spec.  Plant.  1.  pag.  14J5.  — 
'J  hunb.  Flor.  jap.  pag.  118. 

Petite  plante,  dont  la  tige  efi  couchée  ou  rcn- 
Yerfée  par  terre;  les  feuilles  radicales  glabres^ 
longuement  pétiolées  »  deux  fois  ailées  ,  compo- 
fccfs  de  folioles  trifides.  Les  ombelles  font  teniii- 
naics  ,  prefque  fimples)  les  femences  ovales,  ob- 
tufes ,  glabres^  ttriées,  furmontées  par  les  ttyles 
perfillans. 

Cette  plante  croh  au  Japon.  (  Thunb,  ) 

18.  Berle  du  Japon.  Sium  japonicum,  Thunb. 

Sium  foliis  piniiatis  ,  foliolis  incifis^  umbeUis 
ttrmiaalibus,  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  iio. 

Ses  tiges  ïont  droites  «  flexueufes ,  rameufes  à 
leur  partie  fupérieure^  garnies  de  feuilles  gla« 
bres,  ailées  s  i'mférieure  très-grandes  les  pinnules 
sr  réguif  ères,  oblongues  9  ovales,  éuléesj  entières 
ou  inciféesi  les  fupérieures  beaucoup  plus  petites  1 
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les  folioles  lancéolées,  très-entîères.Lss  rameaux 
fe  terminent  par  des  onïbelles  con.poiees. 

Cette  plante  croh  au  Japon.  (  Thunb.  ) 
19.  Berle  linéaire.  Sium  lineare.  Mich. 

Sium  foliis  pinnjiis  ^  foliolis  fuùtanctoljtO'Unea* 
rihus,  radiis  brtvibus,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i. 
pag.  167. 

Cette  plante  fe  rapproche  de  la  berle  de  Virs- 
ginie^  n'^.  8.  Ses  tiges  font  droites;  fes  feuilles 
ailées,  compofées  de  folioles  alongées  «  prefque 
lancéolées  ,  linéaires,  légèrement  deniécs  en  fcie 
a  leurs  bords  >  les  dentelures  diftmtes;  les  rayons 
des  ombelles  très-courts;  la  collerette  univerfelle 
peu  garnie  ;  celle  des  ombelles  partielles  compo^ 
lée  de  folioles  linéaires ,  plus  nombreufes. 

Cette  plante  croit  a  la  Caroline  ,  dans  les  lieux 
humidts.  iMich,) 

ao.  Berle  intermédiaire.  Sium  inttrmtdium. 
Decand. 

Sium  caule  procumhente  ^  gracili ;  foltolîs  profundi 
tnpartitis  ^fuhverticillatis,  Decand.  Synopf.  Plant, 
gall.  pag.  }c8.  n**.  }4j}. 

Slfon  vcnîcllUtO'  inundatum.  Thore  ,  Chlorc. 
F^and.  loi,  &  Joutn.  boran.  x.  pag.  195.  tab.  7. 
fig.  I  &  1. 

Cetre  efpèce  a  le  port  de  la  berle  inondée ,  & 
fe  rapprocne ,  par  fes  carjûères,  de  la  berle  ver- 
ticillée.Sa  racine  eft  compofée  de  pluficurs  fibres 
prefqiie  fimple<.  De  petites  bulbes  font  placées  au 
deffous  du  point  oil  chaque  tige  produit  des  ra- 
cines. La  tige  eft  grêle,  toible  ,  couchée  ou  ap- 
puyée fur  les  plantes  voifines ,  herbacée,  longue 
de  trois  à  neuf  pouces ,  glabre ,  une  ou  rarement 
deux  fois  bifurquée;  les  feuilles  radicales  prefque 
auûi  longues  que  ia  tige  >  leur  pétiole  nu  fur  les 
trois  quarts  de  fa  longueur ,  portant ,  vers  fon 
fommet^  huit  ou  dix  paires  de  petites  folioles 
oppofées,  la  plupart  profondément  divifées  en 
trois  lobes  liiéaires,  de  forte  qu'elles  paroiiTent 
un  peu  verticilléesi  les  feuilles  caulinaires  en  petic 
nombre,  beaucoup  plus  courtes  ;  l'ombelle  gêné* 
raie  â  quatre  ou  fix  rayons  un  peu  inégaux  \  fa  col- 
lerette compofée  de  quatre  ou  fix  folioles  lancéo- 
lées, afiez  courtes  $  les  collerettes  partielles  à  cinq 
folioles  ;  les  fleurs  blanches,  affez  femblables  à 
celles  de  la  berle  inondée  s  les  pétales  en  coeur  « 
courbés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  le  bord  des  mares  her- 
beufes ,  â  demi  couvertes  d'eau  ;  elle  a  été  trouvée 
aux  environs  de  Dax  par  M.  Thore.  O  ^  (  Decand, 
&  Thore.) 

I      Nota.  La  Berlb  inondée ,  n^.  13 ,  eft  Vhydroc0* 
tyte  inundatum  Smith,  Flor.  bric.  1.  pag.  314.  -^ 
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£ngl.  bot.  ùb.  )95. Quelquefois  toiit^ Tes  feuilles 
font  capillaires  i  elles  appartiennent  alors  à  h  va- 
riété ^,  foé'ih  omnibus  capilîaceis  ,  cauU  fuhtnâo. 
Scliutnach  ^  2jôelaiid.  i.  pag.  90. 

XI.  Berle  naine.  Sium  pupllum. 

Sîum  (  (ifon  pufiijum  ) ,  anmmm  ,  foliiê  hhe^na- 
Ùm  muUipanitts  ^  umhe/Ltiîs  tri  quin^uifioris  ^  fr>:C' 
tOfus  fcabtnUis.  Michaux»  Flor.  borcaL  Amer.  i. 
pag.^i68. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  douais 
divaûcatus  de  Walther  >  tite  feroit  peut-être  mieux 
placée  parmi  les  ammi  que  parmi  les  fium  ,  à  caufe 
de  Tes  fruits  légèrement  hérifles.  Ses  tiges  fout 
courtes  i  (es  feuiiies  deux  (ois  ternéesî  Ics  i  lioles 
à  plufiêurs  découpures  ;  1rs  ombeLules  compofees 
de  trois  à  cinq  fleurs  i  les  traits  ovales,  ftriés  j  un 
j)eu  rudes. 

Cette  plante  croit  i  la  Caroline  »  dans  les  fob 
fablonneux.  O  (  *^«  /•  ) 

12.  Berle  trifoliée.  Sium  trifoliatum. 

Sium  (  lifon  trifoliatum  )  ^  foUis  omnibus  trifo* 
iiatis  f  foliotis  dentatis  /  infiriorihus  ovalibus  ,  l-} 
iohis  j  fuptriorUms  ovult-lanctolatis  y  umbellâ  termi'^ 
naii  ,  Jolitarid  ,  promifsè  ptdunculatâ  ;fruàious  fub* 
rotundis»  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  168. 

Toutes  fes  feuilks  ,  d'après  Michaux ,  font 
compofees  Je  trois  folioles  dentées  à  leurs  bords  ; 
les  inférieures  ovales  ,  à  deux  ou  trois  lobcs;  les 
iupiiieures  ovales-lanceolees.  L'ombeile  eft  foli- 
taire  ^  terminale»  longuement  péioitculée  s  les 
fruits  médiocrement  arrondis. 

Cette  plante  croie  dans  la  Haute  -  Caroline. 
iMuk.) 

23.  Berle  bordée.  Sium  marginatum, 

Sium  (fifon  marginatum)  ,fo/iis  pinnatis  tfape» 
rioribus  quinaiis  f  foiioiis  om.iijusftJ{iiùus,  ianceo- 
laùs  y  integerrimis  f  albido- marginal is  ;  iaxolucro 
invo  uceliij*iue  nuUis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  l. 
pag.  16^^ 

Ses  c'ges  font  garnies  de  feuilles  «ilées  ;  les  fu* 
'p:rieures  compolees  de  cinq  to  ioits,  toutes  fcf- 
files ,  UncéoJécs ,  très-emièrts ,  cniouréts  d'un  re- 
bord blanchâtre.  Les  ombelles  &  ombclluies  fout 
dépourvues  de  colltrette. 

Crtte  plante  croit  dans  la  Caroline  ,  aux  lieux 
humides.  {Mich.) 

♦  Sium  (fifon  bulbofum)  ^pufiUum  ,  radiçeglo- 
hofo-bulbofâ  i  cauU  dtbiii  ^  Jimpliciffimo  ^  dipkyllo  ^ 
folità  uniramuiato  i  folio  latcrali  vipaniio  ,  partio» 
ni  bus  fubpittuatis  }  pinnuiis  divffis  »  ttrminaii  /ubbi-- 
mrmato  ;  umbelluia  ttrminaiibus ,  folii6  tribus  ,  tri'- 

.^uiaquejloris.  Mtch.  FloT.  bor.  Amer.  i.  pag.  169. 
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Le  genre  ^e  cette  plante  eft  an  peu  ëootevr, 

fei  fruirs  n'ayant  pas  été  obfervés  dans  leur  matu- 
rité }  elle  paroit  néanmoins  avoir  de  T^ftiiùte  avec 
\efium  iiiundatum,  St%  figes  font  droites»  hau!ft 
de  fois  à  cinq  pouces  ^  portées  fur  une  bu  d« 
écailleufe  ï  Ton  lommet.  Cette  tig^  ne  p:oi.;: 
ii'une  feuitle  vers  fon  milieu  ,  avec  un  rai  r  ai 
e  fleurs  ;  elle  eft  terminée  par  une  feutl'e  ûtu  i- 
Il  fore  lie  \i  gjine  dcUX ,  que  qaefoi»  trois  p-do.> 
cuies  ,  ternùiiés  par  une  ombelle  pcefque  ua.1^, 
à  trois  ou  cinq  fleurs;  la  collerette  â  i^^olio^.cs  »)cs 
nombreufes.  Le  calice  eft  entier  i  les  petaies  bîai:^ 
ovales»  les  étamines  plus  longues  que  la  cotul.  • 
les  anthères  d'uo  pourpre- foncé  ;  l'ovaire  ccrj- 
primé»  turbiné  «  fine  i  ies  fiylcs  alongés. 

Cette  plante  croît  prefque  dans  la  région  àt\ 
neiges ,  fur  les  roches  élevées  «  proche  Kiioxv:l!e, 
dans  l'Amérique  féptentrionale.  {Mick.) 

*  Efpeces  moins  connues^ 

*  Sium  (  grandiflorum  )  ,  foUis  bipinnatis  ;  f> 
iiolis  fubrotundis  ,  iacifodentuxis.Thuvb*  Prolr. 

*  Sium  (  paniculatum) ,  foUis  bipinaut^s  ;  0- 
liolis  liacuribus  «  incifo-pinnatîfiuis.  Thunb.  Pruur. 

^  Sium  (  patulnm  ) ,  fô/Hs  bipinnutis ,  foGoUs  tri- 
fidis,  ramis  dîffufis.  Thunb.  Pro  Ir.  ji, 

*  Sium  (  af  perum  ) ,  foi  Us  tripinuatis  ,  ptduni^.is 
pedicaiifqui  fcabrik,  Thunb.  Prodr.  f  1. 

*  Sium  (  hîfpidum),/^//7j  tripinnatis ,  pt::cls 
peduncuiijquc  fcabris,  Thunb.  Prodr.  j  1 . 

*  Sium  (villofum)  ,  foliis  tripinnatijidis  ;  UA- 
niis  ovatis  ,  incifo-ferratis  ^  vil/ofis,  Thunb.  Pici:. 

Toutes  ces  plantes  croiflenc  ao  Cap  de  Bonne* 
Etpôrance. 

*  Sium  {HncxfoWMmy y  fi^liis pinnatisifolioii»  a«- 
ccoUiii  ^  â.quaHùus;  umbtUis  lermiiuUibus,  Siiki^i'i^ï  » 
Flor.  l>avar.  i.  pag.  556. 

*  Sium  (  cicutxfolium) >  foliis pinuatis ,  folie' i 
iineari'lanceolatis  ^  remets  ftrratis  j  umbtiUs  urt:- 

naLùus. Gmel.  Flor.  Sibir.  i.  pag.  loi.  tab  4**. 

*  Sium  (  fuave  )  ,  foliis  radicalibus  bipitua::s , 
fub/iieanbus  ;  caulinis  pittuuiis ^  piunis  laucniui  s , 
arguie  ftrratis.  Walther.  Flor.  ctrol.  IIJ. 

*  Sium  (fifon  crinitum)y/0/r7i  omnibus  tri rî^^ 
natis  ,  capilLiribus  ;  invoiucris  decompofiso  fttscz.t* 
PalL  Aâ.  Petrop.  1779.  a.  pag.  150.  tab.  7. 

Cette  efpèce  paroit  avoir  des  rapports  avec 
notre  ammi  divancatus  SuppL  ,  ou  du  moim  arr^:- 
tenir  au  même  genre  par  fcs  colleret'es  àfo.i...es 
^  deux  fois  aidées.  Eile  aoit  dans  la  Sibérie. 
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^  Sium  (fifon  filyatîcinn)^ /o/i7j  rudieaiièits 

longe  peticUtis  ^  decompofiiis  i  fblimlîs  tripanitis  ; 
hciniis  cuneatis  ^  rnci/rs  f  caute  fubapkytlo»  Brocer. 
Phytogr.  Lufit.  n^.  ig.  In  Lufttani^  umhrofis. 

BERMUDIENNE.  Sifyrinckhm.  Les  filaraens 
des  écaminrs,  connivens  dans  toute  leur  longueur^ 
&:  prcfentani  on  tube  alongé  ,  forment  le  princi- 
pal caraâère  de  ce  genre.  Dans  U^ftrraria  &  au» 
lies  genres  voifins  ,  ces  filamens  ne  font  conni- 
vens  qu'à  leur  partie  inférieure  5  ils  font  libres 
dans  les  marées^  Jes  ixies ,  &c. 

Des  trois  efpèces  décrites  par  M.  de  Lamarck , 
la  première  eft  gravée  dans  les  Wufirations .  tab. 
569,  &  dans  Gatrtner ,  de  Fruâ.  &  Sem.  1,  p.  32 , 
tab.  1 1 ,  fig.  j.  Ceft  la  même  que  le  fifyrinehium 
cnccfs  Cavan.  Diff.  6,  pag.  Mf ,  tjb.  190,  fig.  1. 
U  troifieme  appartient  aux  morta  ,  &  a  été  de 
nouvau  mentionnée  au  genre  Morèb,  n®.  }. 
Cefl  la  même  plante  oue  Ufifyrinchium  latîfolium 
Svartz.  11  faut  à  ces  efpèces  ajouter  les  Suivantes  : 

5.  Bfrmudisnne  élégante.  Sîfyrînchium  de- 
pis,  Wiild. 

Sifyrinchiumfcapo  tenti,  unijlofo ,  fimplUÎ ;  fclio 
rad'culi  ^  lineari  ^  ûcuminaio  ,  hreviore;  petalu  ob^ 
iongis^  acutis.  Willd.  Spec.  Fiant.  3.  pag,  jjy. 

Moréa  (elegans  )  ,  fiapo  ureti  ;  folio  unîco  ,  //- 
n'^ri  ^  enjiformi  ,  procumbente  ,  fcapum  fuperanu  i 
pcîalis  omnibus  eg/am^uiojis ^  ftigmatibus  b.fiàiS.J àCQ. 

Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  6.  tab.  ii. 

De  fes  racines  s'élève  une  hampe  fimple,  cylin- 
di^ue,  très-glabre,  couverte,  dans  toute  fa  lon- 
gueur, d'écaillés  oblongues ,  alternes,  acuminées, 
en  forme  de  fpathe.  Il  n'exifte  qu'une  feule  feuille 
radicale  ,  plus  longue  que  la  hampe  ,  glabre  ,  li- 
reaire  ,  enfiforme ,  couchée.  La  hampe  fe  termine 
par  une  fleur  foli taire,  aflez  grande.  La  corolle  eft 
jiiine  en  dehors,  dépourvue  de  glandes  j  les  pé- 
u  fcs  linéaires ,  oblongs ,  aigus  i  les  trois  extérieurs 
niaj  (^ ués  dans  leur  milieu ,  en  dedans ,  d'une  grande 
tache  verdâire  j  les  (ligmates  bifides. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  if 

4  Bermudienne  â  grandes  itwrs.Slfyrinchîum 

grandiflorum,  Cavan, 

Sfynnchium  radice  bulbofd  ;  fcano  ttrett.pmpUcî; 
fvathu  fubtrijiorâ; pctalis  obovatis»  obtufisi  JoUis  lan- 
ceoUtis  ,  p/icath.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag,  578. 
—  Cavan.  Diflert.  6,  pag.  346.  tab.  192.  fig.  z. 

• 

Ses  racines  font  bulbeufes  :  il  s'en  élève  une 
ha»  i.e  drojie  ,  fimple  ,  cylindrique  ,  feuillée  $  les 
feuilles  de  la  hampe  lancéolées,  rétrécies  i  leurs 
deux  extrémités,  pliffées,  ftriées.  La  fpathe  donne 
nailiaikce  i  deux  ou  trois  fleurs  terminales^  grandes^ 
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de  coolenr  faune.  La  corolle  eft  large  d*un  pooce 
&  demi  i  les  pétales  en  ovale  renverfé  j  très- 
obtus. 

Cette  plante  croit  au  Pérou,  y 

f.  Bermudienne  des  collines.  Sifyrinchium 
collinum.  Cavan. 

Sifyrinchiumfcapo  tereti  ^  fuhramofo  ,  folio  cau' 
lino  Lntari  ,  acuminato  brcviore  y  pcialis  obiongis  ^ 
iicz/r/j.  M'illd.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  578.  —  Cavan, 
DilTert.  é.  pag.  346. 

Moréia  (  collina  )  ,  fcapâ  tereii ,  folio  dépendante  , 
laciniis  corolU  fubàqualibus.  Thunb.  Diff.  de  mo^ 
rea  ^  pag.  1 1.  n^.  1 3 ,  ijd  Frodr.  11.  —  Jacq.  Icon. 
Rar.  2.  tab.  iiG. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  la 
bermudienne  dégante  i  elle  en  diffete  par  fes  hau»' 
pes  plus  élevées ,  terminé^^s  ordinairement  pair  trois 
fleurs;  une  ftule  fleur  à  Textrémité  de  chaque  ra* 
mcau  }  la  feuille  point  couchée  «  mais  feulcmenc 
renverfée  i  la  coroile  plus  grande,  rougtâirc  ou 
jau  lâcrej  fans  uche. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines ,  au  Cap  de 
Bonne- Elperance.  if- 

6.  Bermudienne  mucronée.  Sfyrinckium  mw 

cronatum.  Mie  h. 

Sifyrinchium  foliis  angufi'rjftmls ;  fcjpis  fctacels  , 
fimpliàjpmis  ;  glumâ  termmali  ,  uuicà  ^  cnalvi  ,  co^ 
lo>  atà  y  valvâ,  exterioris  mueront  reàj  ,  jioriùus  ion" 

giore.  Mi. h.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  35. 

Cette  plante  paroît  différer  très-peu  de  la  ber- 
mudienne gramin:'e.  On  l'en  diftingue  par  la  valve 
extérieure  de  la  fpathe,  prolongée  en  une  longue 

f)ointe  droite ,  plus  longue  que  les  fleurs.  Les  teuil- 
es  font  rrès-eiroiics  5  les  hampes  fetacéts,  très- 
fimples  5  les  fleurs  couleur  d'améthyfle^  ainfi  que  la 
bafe  d^s  feuilles  fid  la  fpathe.  La  figure  de  Plukener, 
tab.  61 ,  fig.  I  ,  rapportée  au  Jijyrinchium  prami* 
ncum  Lam. ,  me  paroit  convenir  davantage  a  cette 
efpèce.  M.  Bofc  m'a  communiqué  une  plante  de 
la  Caroline  ,  qui  a  de  très-grands  rapports  avec 
celle  de  Michuux;  mais  les  valves  de  la  fpaihe 
font  prefqu'cgales  î  les  fleurs  fort  petites.  Elle 
rcffcnible  parfaitement  à  la  figure  de  Flukener  j 
excepté  les  valves. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanîe. 

7,  Bermudienne  a  petites  fleurs.  Sifyrinchium 
micranihum,  Cavan. 

Sifyrinchium  fcapo^  ancipiti ,  ramofo  ,  fviiofo  ;  /pa* 
thâ  fubtriflorâ  ,  in^quali ,  fioribus  fubêquali  $  petalis 
incaribus  ,  acuminatis  ;  foliis  gramineis  ^  canalicU" 
Ijiis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  J77,  —  Cavaf* 
Diflert.  6.  pag.  34;.  tab.  191.  fig.  2. 
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Petite  pltnte  i  peine  haute  de  deux  pouces. 
Ses  hampes  font  ailées,  rameuTes  &  feuillées  j  fes 
feuilles  graminî formes ,  Hnéaires ,  canaiiculées  , 
acuminées  à  ieur  fommct }  la  Tpathe  i  deux  valves 
inégales ,  d'où  fortenc  deux  ou  trois  fleurs  à  peine 
aufli  longues  que  les  valves  j  la  corolle  extrême- 
ment petite >  les  pétales  linéaires,  acuminés. 

Cette  pitinte  croit  au  Pérou.  :f 

•   8.  Bermudibnne  roulée.  SifyriHckium  convo- 
ùuitm. 

Sifyrinchium  fcapo  fubpmplici  ,  comprtjfo  ;  folils 
iincari-tnfiformilku^  ;  fpathâ  terminait  ,  mulùfiorâ  ; 
Vaivis  inâqualtius  ;  petaiis  iato-avatis  ,  convoluds, 
(N.) 

St%  hampes  Tout  fbibles ,  planes,  ftriées.  ordi- 
nairement fimpies,  peu  feuillées  dans  leur  lon- 
gueur ,  garnies  â  leur  bafe  de  feuilles  courtes , 
nombreufeSj  étroites  ,  enfiformes,  linéaires,  ai- 
gues}  Ls  caultnaires  de  même  f»rme.  La  hampe 
eft  terniinée  par  une  fpathe  oblongue,  i  deux 
valves  aiguës  y  inégales  y  elles  renferment  de  deux 
à  quatre  ou  cinq  fl.urs  jaunes  «  affez  grandes  s  les 
pétales  très-minces^  latges,  prefuu ovales,  fou- 
vent  roulés  fur  eux  ménief  s  les  filaa.êns  libres  à 
leur  fommets  les  anthères  oblongues,  fagittées  > 
les  capfules  ovales. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérances 
elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plapies  de  Paris.  % 

9.  Bermudibnne  à  réfeau.  S'ffynnchîum  Jlna- 
tum,  Smith. 

Sifyrinchium  fcapo  ancipiti  yfoliofo  ;  fioribus  fpi* 
catis  ;  petaiis  JubiotuhdO'Ovatis y  acutis  ;foliis  Unearim 
tnjifotmihus,  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag.  580.— 
Siiiith,  Icon.  piâ.  i-  pag.  &  tab.  9. 

Sifyrinckium  (  fpicatum)  ,  cauU  compreffo  ;  fpa^ 
thu  multifioris  «  a/ternis  ^  in  J'picam  adproximatis, 
.Cavan.  Icon.  Rar.  1.  pag.  1.  tab.  104. 

Morâa  (  ferrât;^  )  ,  fcapo  tertti  ,fol:is  enfiformi- 
tus ,  raccmo  ereBo  ,  fioribus  aggregjtis.  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  i.  pag.  6.  tab.  11.  {^Secunduii  Willd,) 

Cette  be!lô  efpèce  s'élève  à  la  hauteur  d'un  à 
deux  pieds.  Ses  tiges  font  fimples  ou  rameufes , 
comptimées ,  membraneufcs  a  leurs  bords  j  un 

f^eu  cylindriques  à  leur  partie  fupérieure ,  feuil« 
ées  dans  toute  leur  longueur;  les  f(UiiUes  droites , 
larges ,  pliéi s  en  deux,  enfiformes,  aiguës.  Les 
fleurs  font  difpofees  ,  à  la  partie  fupérieure  des 
tiges ,  en  un  long  épi  droit  j  ramalTées  par  paquets 
alternes  dans  i  aiHelIc  d'une  feuille  très-ouverte, 
ovale ,  concave ,  plus  ou  moins  acuminée  ,  en 
forme  de  fpaine  \  ks  fpaihes  propres,  bivalves, 
fcaricufes.  La  ccrollc  eft  grande ,  bleuâtre  ;  les 
pétales  ovates ,  un  peu  cunéiformes  à  teitf  bafe  « 
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traverfés  par  des  ftries  un  peu  jauBSoci  avec  d^to- 
tres  en  réfeau  1  les  capfules  piefque  globuleufes* 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  if(f^.v.) 

BERTHOLLETIA  élevé.  BerthoUeda  txcdf^. 
Humb.  &  BonpL 

Bert /toiletta  foliis  maximis  «  alunds  ,  inugerri* 
mis,  o^longis ;  fruBu  masàmo,/phânco.^N,)  Hutnb. 
&  Bonpl.  Plant,  equin.  pag.  ni.  tab.  56. 

Très-bel  arbre ,  élevé  de  plus  de  cent  pieds  »  fur 
un  tronc  droit,  cylindrique  «  de  plus  de  deux  pieds 
de  diamètre ,  divifé  en  rameaux  alternes  »  étalés , 
recourbés  vers  la  terre  à  leur  fommet ,  garnis  de 
feuilles  alternes,  médiocrement  pétiolées,  oblon* 
gués,  coriaces,  longues  de  deux  pieds,  fur  cinq 
à  fix  pouces  de  large ,  d'un  beau  vert ,  a  Bries 
tranfverfales,  parallèles  .  ramifiées  en  réfeau  vers 
le  bord  des  feuilles.  Les  fleurs  n'ont  point  éié 
obfervées. 

Le  fruit  eft  un  drupe  fphérique ,  de  la  groOeur 
d'une  tête  humaine,  divifé  intérieurement  en  qua* 
tre  logi.s,  contenait  chacune  pluiieurs  no'^x;  IVn- 
veloppe  extérieure  raboteufe  ,  fîUonnée  ,  recoo* 
verte  d'un  brou  de  couleur  verte,  uni,  luifant* 
Chaque  loge  contient  fix  ou  huit  noix  tubercu* 
lées ,  inégalement  triangulaires»  attachées  par  leur 
extrémité  inférieure  i  une  doifon  ceiitrale  ;  les 
femences  oblongues,  prefque  triangulaires,  de  la 
même  nature  que  les  amandes  ordinaires ,  trè:- 
bonnes  à  manger  quand  elles  font  fraîches  ,  très» 
fufceptibles  de  fe  rancir  pair  la  quantité  d'huile 
qu'elles  contiennent  :  elles  u'offrent  aucune  appa* 
rence  de  piumule. 

Les  Portugais  du  Para  font  depuis  long-tems  un 
très-grand  commerce  avec  les  fruits  de  cet  arbre  » 
que  les  naturels  nomment  iuvia,  &  les  Espagnols 
fruits  almendton;  ils  en  portent  des  cargaitons  à  la 
Gutane  françaife  ,  en  envoient  à  Lisbonne  ^  en 
Angleterre.  Les  amandes  foarniflent  une  rès- 
grande  quantité  d'huile  bonne  à  brûler  ««  Nous 
avons  été  très-heureux  >  dit  M.  Bonpland,  M.  Hum- 
boldt  &  moi ,  de  trouver  de  ces  amandes  dans  no- 
tre voyage  fur  l'Orénoque.  Il  y  avott  trois  mois 
que  nous  ne  vivions  que  de  mauvais  chocolat  «  de 
riz  Cuit  dans  l'eau»  toujours  fans  beurre  &  fouvent 
fans  fel  »  lorfque  nous  nous  procurâmes  une  grande 
quantité  de  fruits  frais  du  tertkoUetia.  C'étoit  d^ns 
le  courant  de  juin.  Les  Indiens  venoient  dVn  faire 
fi  récolte.  Ces  amandes  font  d'un  goât  exquis , 
furtout  quand  elles  font  fraîches.  » 

Cet  arbre  eft  originaire  du  Bréfil  \  il  fe  trouve 
auflî  dans  TAmérioue  eff  agnoie ,  formant  des  fo« 
rets  fur  les  bords  de  l'Oténoque.  & 

BERTILRE.  Beniem  Genre  de  plantes  dîcoty - 
:  lédoocs  j  à  fleurs  complètes  j  mooopétalées»  de  U 
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Emilie  des  nMtcées»  qui  z  des  nffmvrtc  les 
macrocnemum^  &  qui  comprend  dei  aibufte»  exo- 
tiques i  l'Europe ,  dont  les  feuilles  ipnc  entières  , 
opporées  i  les  fleurs  dirpofées  en  grappes  termi- 
nales ^  munies  de  petites  briûées. 

Le  carsâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d^avoir  : 

Un  caiiee  à  dnq,  dents  ;  une  corolU  tuhuUufi  ,  vtiue 
i  fort  orifice;  ieJHgmate  à  deux  lames}  une  iaie  cou- 
ronnée ^  à  deux  loges,  à  côtes  faillanus  {  plufieurt 
/emences* 

CARACTàRB    ciKiaiQUB* 

Chaque  fleur  ofl&e  : 

1*.  Un  calice  d'une  feule  pièce  >  turtnné  j  ï  cinq 

dents. 

1*.  Vtie  corolle  monopëtale  ^  tubuleufe;  le  tube 
tin  peu  court»  velu  i  fon  orifice  i  le  limbe  à  cinq 
découpures  ouvertes»  ovales^  aiguës»  perfiflantes; 

3**.  Cinq  itaminai  les  filamens  très-courts  »  in  • 
férés  au  deflbus  de  Torifice  du  tube  j  terminés  par 
d^s  anthères  droites  »  linéaires* 

4°.  Un  ovaire  adhérent ,  arrondi ,  furmonté 
d  une  glande  ;  le  ilyle  filiforme  j  le  ftigmate  à  deux 

lames. 

Lt  fruit  eft  une  baie  globuleufe,  couronnée  par 
les  dents  du  calice»  Touvent  à  câtes  faillantes»  à 
deux  loges  polyfpermes. 

Les  femences  arrondies ,  plufieurs  dans  chaque 
loge  4  attachées  à  la  doifon. 

Espèces. 

I.  BertiÈRE  de  la  Guiane.  Beniera  guianenfis, 
Aubl. 

Bertierafoliis  ovato-ohlongis  y  dcuminatis^  fuieks 
tomentofis;  flipulis  acutis;  ramis  paniculi/que  villo- 
fis.  (N.)^^*IU.tab.  léj.fig.  1.  —  VahljSymb. 
3*  pag.  }3.-^AubLGuian.  i.pag.  i8o.«tab.  ^9. 

Arbriflêau  dont  les  tiges  fe  dîvifent  en  rameaux 
oppofés»  cylindriques  »  velus»  garnis  de  feuilles 
médiocrement  pétiolées  >  oppofées  »  un  peu  élar- 
gies «  ovales  »oblongues»  acuminées,  tomenteufes 
en  deffous,  très-entières  j  les  nervures  Amples  ^la- 
térales ,  alternes  \  les  ftipules  petites ,  ovales  »  très- 
aiguës.  Les  fleurs  font  blanches  »  petites»  dirpo- 
fées »  à  Textrémité  de  chaque  rameau  »  en  grappes  * 
a  peine  ratifiées,  \^elûes »  mUnies  de  petites  brac-  ' 
tées  étroites»  lancéolées  à  labafe  de  chaque  pé- 
ciicelle.  Les  fruits  font  de  petites  baies  globuleux 
Tes  »  de  la  .grofletir  dfun  pois  »  9*  c6tes  (aillantes  , 
couronnées  par  les  dtvtfions  di)  calice. 

Cette  plante  erojt.i  Cay^enne  &  dans  J^  fpr^ts 
de  la  Guiane.  \i  (  K.  /.  ) 

Boianifue^  SuppUment.  T9me  /. 
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1.  BsRTiiRC  zaluxaoe.  Beniera  [aluianla. 

Beniera  Jbiiis  lunceolatis  »  acutb^  utrinque  glaSHs^ 
ramis  paniculijque  gUbris.  (  N*  )  Lam.  UL  Genett 
tab.  i^j.  fig.  1. 

Zaluiania.  Commerf.  Mff.  &  Herb» 

Cette  plante  »  dont  Commerfon  avoir  (ait  un 
genre  particulier»  fe  rapporte  évidemment  à  celui- 
ci.  Elle  diffère  de  Tefpèce  précédente  par  fes  ra« 
meaux  glabres  »  garnis  de  feuilles  médiocrement 
pétiolées  »  plus  étroites  »  bncéolées  »  entières  , 
glabres  i  leurs  deux  faces  ,  coriaces  »  aiguës  s  les 
ftipules  ovales ,  prefque  fcarieufes ,  acuminées  ;  les 
fleurs  difpofées  en  grappes  terminâtes  »  prefque 
paniculées  j  très-glabres  ;  les  ramifications  grêles^ 
peu  nombreufes  »  munies  »  à  leur  bafe»  de  petites 
Draâées  fubulées.  Parmi  les  fleurs  ,  les  unes  font 
pédicellées  .  les  autres  prefque  feifiles  s  le  calic» 
court  J  à  cinq  dents  ;  la  corolle  petite  »  une  fois 
plus  longue  que  le  calice.  Le  fruit  coniifte  en  une 

petite  baie  globuleufe  »  peu  charnue. 

• 

Cette  plante  a  été  recueillie  â  Tile  Bourbon  pat 
Commerfon.  T>  (  ^-Z  '«  l^trb.  Lam.  y 

BESLERIA.  (  rayej^  Beslèrb»  &  Il)uftr.  Gem 
tab.  514,  où  eft  figure  le  befieria  lutta  ^  n°.  1.} 
Jacquin  a  fait  connoitre  l'efpece  fuivante  : 

» 

8.  BbslÂRB  dentelée.  BeJUria  ferndata.  Jacq. 

Befieria  pedunçulis  fimplicibas  ^  folitariis  ;  calici" 
bus  ferrât is  ;  corolU  glabra  limbo  ferrulato  ;  foliis 
oblongis y  utrinqui  acuminatis.WiWà.  Spec.  Plant.' 
3*  pag.  167. —  Jacq.  Hort.  Schôenbr.  5.  pag.  ai. 
tab.  190. 

C'eft  un  arbrilîeau  dont  les  tiges  font  farmen- 
teufes  &  grimpantes»  garni  de  feuilles  oblongues, 
prerqu'elliptiques»  oppofées»  acuminées  à  leurs 
deux  extrémités  ^  d'un  vert-foncé  en  deftus  »  d*ua 
pourpre-brun  en  deftbus  »  béri^Tées  i  leurs  deux 
faces  s  les  pédoncules  axillaires  »  folitaires ,  oppo- 
fés  »~  uniflores  i  les  fleurs  d'un  jaune-blanchâtre  1 
leur  calice  ample»  veidâtre;  Tes  découpures  fine- 
ment dentées  en  fcie»  la  corolle  glabre  $  Ton  tube 
ventru  »  raillai|t  en  boifâ  à  fa  bafe  i  le  limbe  fine* 
ment  denticule. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  occidentales.  1>  ' 

Ohfervaùons*  M;  Perfoon,  dans  fon  Synopfit 
;  Plant.  1^  pagv^6(g  cite  une  efpèce  découverte  à. 
Saint-Domingue  par  M.  Turpin  j  qu'il  caraûérifa 
aioifi.:  ,  , 

BefltriiÊ  ((Àn^lnea))  foliis  oblongîs  ^  ferratîs  , 
maculatts  ;  pilir  adprejjls  ;  caule  calicibufqiLe  incifisy 
densh  villofis.  Perf.  Synopf.  1.  c' 

Ses  feuilles,  font  oblongues»  dentées  en  fcie^ 
mai^uées  ea.deffoMs.de  larges  taches  rougeâtres  s 
te.  calice,  à  Cinq  divîfioos  dentées  en  fcie  ».  piefquior 
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Iaciniées;1a  corolle  tubufeufe,  ve\rtt ,  preTqu'i  1  fiafme  ft  été  porté  fi  loin  pour  cettft  plante  yOu^elte 


deux  lèvres,  en  bt.fle  â  fa  ba(e  ;  une  baie  à  une 
feule  loge }  U%  feuieoces  attachées  aux  parois  de 
la  loge. 

BESTRAM  :  nom  brame  do  noeii'taii  des  Ma- 
]ab<âres ,  décrit  par  Rheed ,  Uort.  malahar,  4 , 
pag.  II y,  tab.  56.  Arbre  fatfant  partie  liu  genre 
que  Burmann  a  nommé  aatidefma  ^  qui  veut  riire 
c^ntrt-polfon  y  parce  qu'il  pafle  pour  le  fpécifique 
contre  la  morlure  du  ftrpent  nommé  cohra  di  ca» 
ptllo,  AJanfon  a  conrervé  le  nom  de  befiram  ,  & 
place  ce  genre  dans  la  première  feâion  de  fa  fa* 
mille  des  titkytnaies.  (  Kayti  Antidesme.  ) 

BÉTEL  :  efpèce  de  poivre  (piper  betei  Linn.) 
cultivée  dans  diverfes  parties  de  i'Afîe,  furtout  près 
des  eûtes  de  h  mer  j  qui  grimpe,  à  la  manière  de 
la  vigne  «  fur  les  arbres  ou  fur  les  fupports  qu'on 
lui  donne.  Les  Indiens  le  mâchent  continuelle- 
ment,  &  corrigent  fon.  amertume  par  un  mélange 
de  chaux  &  d'arec.  On  prend  le  bétel  après  le 
repas  pour  ôter  l'odeur  des  viandes,  &  avant  de 
fe  préfenter  chtz  les  perfonnes  auxquelles  on  doit 
des  égards.  Dans  les  vifîtes  on  s'en  préfente  mu« 
cuellementj  &  on  le  miche  toujours.  Le  bétel  eft 
diverfement  nommé  d.ins  chaque  lieu  ;  mais  fes 
dénominations  de  bttelê,  de  bttU  ^  bitrey  &c.  «  font  | 
dérivées  d'un  même  nom  primitif.  On  trouve  auffi 
à  Madagafcar  &  ailleurs  la  même  plante  ou  une 
efpèce  congénère.  Plufieurs  poivres  font  connus 
au  Bréfil  fous  celui  de  jaborandi.  Il  parnlt  que  le 
èetys  du  même  pays  appartient  eiicore  au  même 
g[enre.  (Jujf.)  (  f^oy^i  Poivrier,  n^  j. ) 


BETIS.  Dans  YH  foire  des  plantes  des  Philip- 
pines de  Camelli ,  imprimée  par  Rai,  on  trouve 
fous  ce  nom  un  grand  arbre ,  dont  le  bois  eft  fo- 
lide,  pefant,  incorruptible  ,  d'une  faveur  amère. 
Ses  feuilles  font  alternes ,  grandes ,  ovales ,  lan- 
céolées 8t  entières.  Aux  fleurs ,  raflemblées  en 
paquets ,  &  portées  chicune  fur  un  pédoncule 

EarticuUer,  luccèdent  des  fruits  fore  petits.  Le 
ois  eft  bon  pour  exciter  l'éternuement  Se  pour 
cfinflèr  lef  vers  »  à  raifon  de  fon  amertume.  La 
difpofition  àt9  fleura  peut  &ire  préfomer  que 
cet  arbre  appartient  i  la  famille  des  fapotillters. 


étoit  pref<)ue  confidérée  comme  une  panacée  nni- 
verfeile.  Maux  de  tête,  maux  d'yeux»  d'ontlies, 
de  dents  ,  rétention  d'urine  ,  goutte  ,  fciariqoe, 
engourdiflèmentdes  membres,  morfurts  de  ftr- 
pens .»  os  fraûurés ,  douleurs  d'entrailles  »  ul- 
cères, abcès  ,  &c. ,  enfin  prefqu'aucune  des  ma- 
ladies qui  afffâent  le  coips  humain  ne  pouyoit 
réfifier  à  la  vertu  toute-puiflante  de  la  bét<>tne. 
Cétoic  deji  pafftr  les  bornes  de  la  vraifemblanc^  ; 
mais  le  moyen  d'arrêter  l'efprit  humain  dans  fes 
.écarts  lorfque^  fans  principes  ,  il  n'eft  guidé  qi!? 
.par  l'amour  du  merveilleux  !  Éiervtot  la  b<^to  ne 
'devint  une  plante  facrée.  Res  omn.nb  fanâa  ejl , 
dit  Merfa,  célèbre  médecin  d'AiguSe,  auteur 
d'un  petit  ouvrage  fur  les  propriétés  de  la  be- 
toine ,  6c  qu'il  dit  être  la  tauve-garde  de  l'ame 
auffi  bien  que  du  corps  ,  garantiflaot  ceux  q-ii 
voyagent  la  nuit,  de  touce  efpèce  «ie  çhann^  â£ 
de  dangers,  écartant  les  vifi.ns  &  les  fantômes 
des  lieux  faints  &  du  tombeau  des  morts.  Quel 
homme  raifonnable  confleroit  aujourd'hui  fa  far.té 
à  un  médecin  qui  débiterait  de  pareilles  eitrava- 
gances ! 

Diofcori'^e  a  donné  au  betonica  des  Latins  les 
noms  grecs  ceftron  &  pfcotropkon.  Il  y  a  ,  au'reftc  , 
<]U6lque  confufion  dans  la  nomencbture  de  plti- 
(icU!S  auteurs  anciens  ;  ce  qui  n'a  pas  grand  incon- 
vénient aujourd'hui /mais  qui  pouvait  en  avoir 
'beaucoup  autrefois.  II  p^roît^  d'après  Pline, que 
'betonica  eft  le  même  nom  que  celui  de  vetvaica 
employé  dans  l:;s  Gaules  «  &  qui  tire  fon  origii.e 
des  Vêtons ,  ancien  peuple  d'Èfpagne  ,  auquel  on 
attribue  la  découverte  de  la  bétoine.  D'iro  autre 
coté,  le  vetonica,  félon  Pline  ,  fe  nommoit /r rr«i* 
tuluen  Italie  «  dénomination  qui  a  été  réferv^e 
par  la  fuite  pour  défigner  une  plante  très-différente 
de  la  bétoine ,  le  ferratula  tinSoria  Linn.  La  bé- 
toine a  repris  de  nos  jours  la  place  ou'eUe  devoir 
occuper.  OnJa  cite  avec  éloge  dans  les  Traités  de 
matière  médicale ,  &  c'eft  à  peu  près  tout.  Son 
ufage  eft  pailé  de  mode. 
« 

On  trouve  dans  les  Illyfiraùons  des  Genres  ^  rab. 

507,  fig.  I  ,  le  betonica  oficinalis^  Ijt  fig.  a,  le  ^• 
tonica  orieatalis*  On  a  depuis  découvert  Ws  efpè^es 
futvanies  ; 


•t 


BÉTOINE.  Betptnca,  Parmi  le  petit  nombre  de 
plantes  qui  ont  fixé  rartentioii  des  Anciens  «  la 
bétoine  eft  une  de  celles  dont  ik  ont  parlé  avec 
le  plus  d'éloge-.  Il  paroit  qu'ils  étoient,  dans  leurs 
recherches  fur  les  propriétés  des  plantes  «  dirigés 
par  ce  principe  ,  vrai  fous  beaucoup  de  rapports» 
que  plus  les  plantes  avoientde  faveur  ou  d*odeur« 
plus  elles  dévoient  avoir  d'influence  fur  l'écono- 
mie animale.  La  bétoine ,  ^tunc  bdeur  iilcîfive 
&  pénétrante ,  avoit  bien  des  titres  pour  entrer 
rfans  k  liûe  dès  plantes  médicales  ;  auA  Faothou-  • 


<     6.  BiTOiHE  roîde.  Betowa  firiBa.  Aie. 

I  Betonica  fpicâ  0  *>longâ  ,  corolUram  ^ttd  intégra  ; 
Uacuiiâ  inurmediâ  laùti  infirioris  ctnatoundMUti  ^ 
\caUcibus  pUofis,  Ait.  Hort.  Ktw.  1.  pag.  299.  — 
|Decand.  Flor.  franc.  }.pag.  544.  —  Fufcb,  Hift. 
.)50.  Icon.  , 

I  c  Betwèiea^  kirfitta.  .Thuill.  Flof.  ptlif.  édit.  a. 
pag.  29).  Ne«i  Unnk 

.     Beiùrtka  ofkimMs.  PolUcb  ,  Pibf,  f^a;  Km 
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BctomicadoMa^  Miller  j  Di&.  n\  ^ 

Cette  efpèce  reflenabte  beaucoup  l  la  bétoine 
ofKcinale  «  avec  laquelle  on  Ta  probablemeuc  con- 
fondue} elle  en  diffère  par  Ton  calice  velu«  par 
fcs  bradiées  ciliées  à  leurs  bords  ^  par  fa  corolle 
pubefcente  en  dehors  j  par  le  tube  plus  coure.  La 
tige  eft  plus  roide^  plus  velues  les  feuilles  plus 
Lirg  s  »  plus  velues.  J'ai  rencontré  des  individus 
dont  répi  j  long  de  fiz  â  huit  pouces  »  étoit  com- 
pofé  de  verticilTes  nombreux ^  très-écanés  le$  uns 
des  autres.  La  même  variété  a  lieu  dans  la  bétoine 
C'iHcinale.  Je  doute  d'ailleurs  que  ces  deux  plantes 
fojent  réellement  deux  efpèces  diftinâes. 

Cette  plante  croît  en  France  ^  fur  les  collines , 
,  dans  les  bois  fecs  fil  fablonneux  ,  aux  environs  de 
Paris,  if  (f^.v.) 

7.  BÉTOINE  blanchâtre*  BetûnUa  îneana.  Ait. 

B^tonica  fpicâ  intcrruptâ  »  co^oUarkm  gaUâ  hîfidâ^ 
lac  i  ni  a  iniermtàiâ  lubii  infcno  is  crenatd;  tubo  to- 
mentofa^incurvo.  Ait.  Hort*  Ktv.  1.  pag.  299» 

Betonica  incana.  Miller,  Diâ.  n®.  J. 

Cette  plante  eft  rapprochée  de  la  précédente. 
Ses  tiges  font  moins  élevées,  plus  grêles  $  fes 
feuilles  un  peu  plus  larges  6c  moms  longues  $  fes 
tueurs  couleur  de  chair;  mais  le  caraâère  qui  la 
diilingue  plus  particulièrement  confifte  dans  la 
lèvre  fùpérieure  de  la  corolle  3  bifide  &  non  en- 
tière s  le  tube  un  peu  courbé  &  tomenteux. 

Cette  plante  croit  en  Italie  ,  fur  les  monta- 
gnes. Tf. 

8.  BÈTOfHEi  grandes  fleurs.  Betonita grandlfiora. 
Willd. 

Baonîca  fpîcâ  folio fâ  ,  interruptâ;  cëlicibus  maf*- 
pînc  villops ,  dcniihui  fuhulatis  ,  corollis  gaUd  obcor^ 
data,  Willd.  Spec.  plant.  }.  pag.  96.  Non  Thuili. 
—  Stephan.  in  litt. 

Ses  feuilles  radicales  rcflembfent  prefqu'â  celles 
du  phlomis  tubtrofa ,  pétrolëes ,  en  cœur,  ohtufes , 
pubefcentes,  à  grofles  dents  obtufes  1  épaifîes»  les  i 
feuilles  caulinaires  inférieures  pétiolées;  les  fupé-  | 
rieures  &  les  florales  feûîles,  ovales  ^  prefau'en  I 
cœur  j  entières  i  leur  bafe  ,  pubefcentes  à  leurs 
deux  faces  5  è  grofles  dents  un  peu  aiguës  s  les 
fleurs  difpofées  ,  à  rextrémiié  des  tiges,  en  ver- 
tic  illes  au  nombre  de  huit  â  dix,  diihns;  les  fu- 
pétieurs  rapprochés;  les  calices  glabres,  tubu- 
leux  ,  velus  i  leurs  bords,  i  cinq  dents  fubuiées  { 
la  corolle  quatre  fois  plus  longue  que  le  calice  s  la 
lèvre  fùpérieure  droite  ,  plane  ,  oblongue ,  en- 
tière ;  rmfi*rii?ure  à  trois  Iqbes^  celui  du  milieu 
très-grand,  entier,  arrondi. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  le  long  du 
fleuve  TereA.  y  (ï^///*/) 
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Ohfirvatkns.  Le  bttoaica  grandi jlor0'T]\\i\\\.  eft 
le  betonica  orientalis  Linn. ,  qui  paroit  s'être  nalti* 
ralifé  daru  le$  bois  de  Meaux  en  Brie. 

BÉTOINE  d'eau.  On  donne  ce  nom  i  la  fcrophu* 
laire  aquatique.  (  Voye^  ce  mot,) 

Bétoine  de  montagne  :  nom  vulgaire  de  Var^ 
nica  montana  Linn.  (  V^oye^  DoRONlC^  n^.  }.) 

BETONICA.  {Voyei  BÉTOINE.)  Ce  nom  latîa 
de  la  bétoine  a  été  auffi  donné ,  par  queloues  au- 
teurs anciens,  à  deux  efpèces  de  véronique,  i 
deux  fcrophulaires  ,  à  un  ftachys  &  à  deux  œil- 
lets (  dianthus  carthufianorum  &  fuperbus  Linn.),  i 
une  toque  (fcutellaria peregrina  Linn.}. 

BÈTRE.  On  trouve  dans  Dalechamp  une  lon- 
gue difcutlîon  fur  ce  mot,  qui  avoir  été  attrtlnié 
maUà-propos  i  la  canelle  ,  mais  qui  paroit  plutôt 
appartenir  à  une  efpèce  de  poivre ,  &  furtout  i 
celui  que  l'on  nomme  béteL  (  f^oyei  ce  mot , 
SuppL  ) 

BETTE.  Bcta. 

La  bette ,  connue  vulgairement  fous  le  nom  de 
poiréûf  fe  trouve  mentionnée  dans  les  auteurs  les 
plus  anciens ,  dans  Théoohrafte,  Pline,  Diofco- 
ride ,  &c.  ;  mais  il  en  efl  queltion  comme  d'une 
plante  plutôt  médicinale  qu'alimentaire.  Quant  1 
la  betterave ,  on  pourroit  peut-être  la  rapporter 
au  beta  nigra  de  ces  mêmes  auteurs ,  qu'ils  ne  dif« 
tinguent  de  la  première  c^ue  par  fa  couleur  &  par 
quelque^  propriétés  particulières  qu'ils  lui  attri* 
buent,  fans  qu'il  y  fpit  parlé  de  la  propriété  alimen-» 
taire  de  fes  racines.  Il  n'y  a  pas  même  très  long* 
tems  qu'on  la  connoit  en  France ,  du  moins  fouS 
ce  rapport.  Otîvier  de  Serres  eft  le  premier  qui  en 
ait  fait  mention,  lorfqu'en  1J99  il  écrivoit  que 
cette  plante  venoit  d'être  apportée  de  l'Italie.  On 
a  reconnu  depuis  combien  ce  végétal  étoit  une 
acquifition  intéreffante. 

On  trouve  dans  les  Illufirations  des  Genres ^  tab« 
lit»  fig.  I,  le  beta  maritima  Linn.,  5t'  Hg.  2,  lo 
beta  vulguri^  Linn.  Il  exifte  une  variété  de  la  becte* 
rave ,  connue  depuis  uii  certain  nombre  d'années 
fous  le  nom  de  racine  de  difetie  ;  elle  .étoit  cultivée 
en  Allemagne ,  &  M  t'abbé  Comm^rell  l'a  intro- 
duite en  Fiance  le  premier.  On  lui  attribue  beau- 
coup de  propriétés  économiques ,  qui  fe  retrou- 
vent en  grande  partie  dans  notre  betterave  com- 
mune s  otais  les  racines  ne  font  point  alimentaires 
pour  l'homme  ,  comme  celles  de  la  bettejrave. 

«  Alton  a  fait  cormoître  une  troifième  efpèce  de 
beta ,  caraâérifée  ainii  qu'il  fuit  : 

}.  Bette  étalée.  Betapatuia.  Ait. 

Bttajloriiut  eongejiisffofiis  omniiut  lineari-U». 

Kkkk  1 
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iioiads ,  ramis  dharieatism  Aiton  j  Hort.  Ke v.  f  • 
pag.  51J. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  divîn^es  en 
nmeaax  nombreux ,  étalés  »  alongés ,  garnis  de 
feuilles  étroites^  glabres  «  toutes  linéaires-bocéo- 
léesj  prefqu'en  fer  de  lance.  Les  fleurs^  réunies 

{>ar  paquets,  ont  les  folioles  du  calice  élargies  i 
eur  bafe  ^  entières  à  leurs  bords  &  non  dentées. 
Cette  plante ,  connue  depuis  peu  d'années ,  n'eft 


*  Bita  (  trigyna  ) ,  florîBus  ternis  ,  trigynts  $  eali- 
àhus  coroUims.  Waldft.  Plant.  Hungar.  pag.  34. 
ub.  $5. 

Cette  plante,  obfervée  le  long  des  jardins, 
dans  la  Hongrie,  eft  remarquable  par  fts  fleurs 
ternées ,  difpolées  en  longs  épis,  i  trois  fiyles.  Ses 
calices  ont  l'afpeâ  d'une  corolle.  Seroit-elle  une 
variété  du  ycta  vul^arU  f 

BETTERAVE.  C  Koy^  Bette.) 
BETULA.  {Voyêi  Bouleau.) 

BETYS.  Pifon ,  dans  fon  Hifioîrt  du  Briftl,  cite 
fous  ce  nom  &  lous  celui  de  beue  un  arbrifleau 
de  quatre  à  cinq  pieds  de  hauteur  j  dont  la  tige 
eft  droite  »  noueufe .  verdâtre ,  parfeinée  de  points 
blancs.  De  quelques  nœuds  fuperieurs  il  poufie 
des  rameaux  côuformés  &  colorés  de  la  même 
manière.  Ses  feuilles  «  lancéolées,  reffemblent  un 
peu  â  celles  du  laurier.  Les  fleurs  «  difpofées  en 
petits  chatons,  comme  celles  du  poivre  long^ 
paroiflent  oppofées  aux  feuilles  fur  les  rameaux. 
Cette  plante  a  en  général  le  port  du  poivrier  « 
piais  elle  n'en  a  point  la  faveur.  La  racine  feule 
contient  un  aromate  femblable  à  celui  du  gingem- 
bre ,  &  fa  décoâion  eft  employée  pour  calmer  les 
douleurs  de  colique  &  diiiîper  les  vents.  Le  ca- 
raâère  énoncé  fait  préfumer  que  le  hetys  eft  un 
poivre  ou  fait  partie  d'un  genre  voifin.  Son  nom  ^ 
qui  approche  de  celui  de  héttl^  (emble  fortifier 
cette  opinion.  Il  ne  parok  pas  qu'on  puiffe  le  rap- 
procher du  hatis  que  Brotrn  a  obfervé  i  la  Ja- 
maïque ,  &  dont  les  chatons  font  difèrens  d'après 
It  defcription.  {Jf^Jf*) 

BEURRE  DE  BAMBOUC.  Mongo-Parck, 
dans  fon  f^oyage  tt Afrique  ,  parle  d'un  arbre  mé- 
diocre ,  i  feuilles  alternes  8e  ovales ,  â  fruits 
tonds ,  de  la  forme  d'une  noix  »  contenant  un 
noyau  rempli  d'une  amande  de  la  groffeur  d'un 

Sland.  Ces  graines»  pilées  &  bouillies  dans  l'eau  ^ 
onnent  une  graiffe  d'un  blanc -fale  ,  qui  tient  lieu 
de  beurre^gc  reffemble  à  du  lard.  C'eftle  beurre 
de  bambouc ,  dont  on  fait  ufage  en  liniment  pour 
gucrir  la  fcîatique.  11  parok  qu'on  lui  donne  aufli 
I0  iiom  de  hetaaie» 
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BEUBRERIA  «ir  BOURBERIA.  Brôvn ,  dans 
fon  Uifioire  des  plantes  de  U  JamMf^^  avost  défi- 
gné  fous  ce  nom  un  arbriflfeau  (^ut  pone»  dans  les 
Antilles  françaifes»  celui  de  bots  cahnl bâtard^  & 
que  Jacquin  a  enfuite  décrit  fous  le  même  nom. 
Linné  «  qui  Tavoit  rapporté  d'abord  au  fébeftier 
(  cordia  )  ,  l'a  eofuite  réuni  i  fon  genre  ehretia , 

?|ui  a  pris,  en  français ^  Iç  nom  de  c^hrilUt.  Le 
mit  de  Yehretia  eft  une  baie  qui  fe  paruge  en 
deux  hémifphères ,  chacun  i  deux  loges  mono- 
(permes  s  celui  du  èeurreria  fe  divife  en  quatre 
fegmeos  également  biloculaires  >  ce  qui  peut  éta- 
blir entr'eux  une  diftinâion  générique.  Au  refie, 
ces  deux  genres  doivent  toujours  reftcr  rappro- 
chés ,  &  le  hemrreria  fervir  de  tranfitioo  do  lebef* 
tier  au  cabrillec.  (/«/.)  (Koy«t  C^BaaLET, 
n*.  3.) 

.  BEXUGO.  Clufius  parle  d'une  racine  de  ce 
nom  j  apportée  du  Pérou,  &  employée  dans  la 
pays  comme  purgative.  Son  écorce  eft^  grifatre. 
Son  goût ,  d'abord  vifaueux  8e  douceâtre  ,  de- 
vient, enfui  te  âcre«  &  nnit  par  être  bnUant.  Sa 
tige  eft  farmenteufe  ,  &  reffemble  un  peu  i  celle 
d'une  clématite  j  ce  qui  l*a  fait  nommer  cUmaùs 
peruviama  par  Cafpar  Bauhin.  On  ignore  cepen- 
dant à  quelle  pbnte  peut  apparrenir  cette  racine. 
Seroir-ce  i  \  kîppocratea ,  qui  eft  connu  daiu  les 
•Antilles  &  à  Carthagène  (bus  le  nom  de  btJL^of 
Ce  rapport  de  nom  pourroit-tl  fervir  d'indicauoo 
pour  un  rapport  de  caraÛère  botanique  ?  Nous 
trouvons  encore ,  dans  le  Recueii  des  voyages  j  la 
vanille  ^  indiquée  au  Mexique  fous  le  n^im  de 
vexuco;  mais  il  ne  paroit  pas ,  d'après  l'énoncé  de 
Cmfius  «  que  fa  plainte  ait  de  l'affinité  avec  la  va- 
nille. {Jujf.) 

BEZERCHETAN  :  nom  arabe  du  lin^  fuivanc 
Dalechamp. 

BEZERCOTHUME  :  un  des  noms  arabes  dorv 
nés  i  la  pulicaire  j  fuivant  Dalechamp  Çplani^^ 
pfyllium  Linn.). 

BEZETTA.  On  trouve  fous  ce  nom  ^  dans  h 
Matière  médicale  de  Munay^  le  toumefol  (crpt9M 
tindorium  Linn.  ) ,  dont  on  retire .  dans  le  Lao* 
guedoc  >  4ioe  fécule  employée  dans  les  teimures* 

BEZOARD  végétaL  «  On  peut  «  dit  M.  <le 
JuffieUj  donner  ce  nom  â  des  concrétions  pitr* 
reufes  que  l'on  trouve  dans  rintérieur  du  frait 
du  cocotier  ou  ca/appa  de  Mnde.  »  Ces  cooccé- 
tions  ^  dont  la  forme  varie  ,  font  nommëes  taiap* 
pitts  par  Rumpbe  dans  iaaHerèor.  Amboitu  vol.  i« 
pag.  11. 

BIASUA.  Vandel.  Flor.  lufit.  Se  Braf.  pag.  72, 
tab.  6.  fig.  1.  Cdft  la  même  plante  que  l<r  mayat^ 
d' AuWet.  (  ir^i  ce  mo$.)  6c8  Ufyena  fisfis^ 
iiiiê.  Vahlj  Eotun.  Plam. 
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Cette  tt^hce,  rapprochéa  du  hîdetu  frondofi  , 
s'en  diflingue  par  ia  forme  de  Tes  feuilles  ix  par 
fou  calice  extérieur ,  plus  courte  à  cinq  folioles. 
Les  tiges  font  liffes  &  rameufes;  les  feuilles  eau- 
linaires  pétiolées ,  ternées  j  les  folioles  latérales 
fcffiks  >  obiongues  «  aiguës  ,  dentées  en  fcie^  dé- 
currentes  fur  le  pétiole  par  leur  bafe  >  la  foliole 
terminale  pétiolée,  oblongue,  rétrécie  a  Tes  deux 
extrémités  i  les  feuilles  fuperieures  Se  florales  pé- 
tiolées ,  oblongues.  Le  calice  extérieur  eft  i  cinq 
folioles  lancéolées  j  trois  fois  plus  longues  que  la 
fleur  $  l'intéticur  a  folioles  colorées  »  obtufes» 
égales ,  membraneufes  à  leurs  bords.  La  corolle 
n'eft  point  radiée. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fcptentrio- 
nale.  G  (  ^i^^d.  ) 

1$.  BiDENT  hérîffé.  Bideru  kîrfuta,  Svartr. 

B  liens  foiiis  oppofitis  ,  ovato^lanceolatis ,  inte» 
gerrimis  »  tomcntojo-kirfuth  y  Ctf:*/^  fcandenti'fruti^ 
cofo  ;  ptdaneulis  oppofitis  ;  divergentihus  j  muàifioris, 
Svarti,  Proir.  iio^  &  Flor.  Ind.  occident.  3. 
pag.  ii^s- 

Eupatorîum  jamnîctnfc  ,  folîts  oblongis  ,  fubtiis 
tncanis,  Sloan,  HilL  I.  pag.  257. 

Ses  tiges  font  ligneufes  «  grimpantes ,  girnies 
de  feuilles  oppofées  «  ovales-lancéolées ,  très-en* 
fièresj  velues  ^  tomenteufes,  blanchâtres  en  def- 
fqus  i  les  pédoncules  oppofés^  divergens.  chargés 
de  plulieurs  fleurs  ;  les  anthères  noirâtres^  ren- 
fermées dans  l'orifice  du  tube. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque.  T> 

14.  BiDENT  fafrané.  Bidtns  crocata.  Cavan. 

.  Bidtns  florihus  difcoideisj  calice  imhricato  ;  foliis 
êano'fcakris ,  erofo-dentatis  ;  cauiinîs  fuhiyratis  ^  ra- 
dicûliàus  ovatis  ;  cauU  quadriuiaio,  Civan.  le.  Rar. 
r.  pag.  66.  tab.  99.  —  VViUden.  Spec.  Plant,  j. 
pag.  172  j. 

Cette  plante  s'éloigne  «  par  fon  port  &  par  plu- 
fieurs  autres  cara^ères  ,  des  tfpèces  de  ce  genre. 
Ses  tiges  font  quadrangu^aires  ^  ailées  fur  chacun 
de  fes  angles }  (es  feuilles  radicales  ovales  ;  celles 
des  tiges  preiqu'en  forme  de  lyre ,  toutes  rongées, 
dentées  à  leurs  bords  «  rudes ,  blanchâtres  en  def- 
(fms  i  le  calice  compofé  de  piufieurs  folioles  im- 
briquées $  les  femences  ailées^  comprimées  j  fur- 
montées  de  deut  pointes. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  Jf  (Cavan,) 

'  Ohfervations,  M.  de  Lamarck  a  fait  graver  dans 
les  lUufiraùons ,  tab.  668  >  fig.  4  >  le  hidens  tripar' 
tàa  J  Dr  ,  d'après  Gxrtner ,  le  hidtns  frondofa  ^ 
fîg.  1,  &  le  Udeas  ptlofa  ,  fig.  ).  J'ai  rencontré 
bien  fou  vent  le  bidens  cemua  muni  de  feuilles  ai- 

ùri^s  fur.  fcs  dtiroicis  raineaux.  WiUdeoov  re* 
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garde  comme  une  efpëce  diSinâe  le  Uduu  dû* 

ntnfis ,  var.  ^  «  du  hidens  piiofa  Lînn. ,  ayant  des 
fleurs  radiées  ;  les  foliotes  ovales,  prelqu'eo  conir. 
11  penfe  que  le  coreapfis  Uncantka  Lion»  appartieot 

aux  ifidens. 

1  f  •  BiDENT  dicbotome.  Bidtns  ^choumn.  HocL 
Parif. 

Bîdens  caule  dickotomo ,  puhefcente  ;  foUis  ^aiti^ 
crenatO'dentatis ;  calidbus  fofcidos  âquantibut.  (  N.) 
Desfont.  Hort.  Parif.  Catal.  pag.  108.  — PerfooD» 
Synopf.  Plant.  2.  pag.  395. 

Cette  plante  a  le  port  &  OM  grande  partie  des 
earaûères  du  vtrhefina  nodilbm  Liim*  Set  tiges  fooc 
droites  ,  pubefcentes ,  dichotoroes  «  garnies  de 
feuilles  oppofées ,  médiocrement  pétiolées  «  iim- 
ples  »  ovales ,  crénelées  ou  dentées  à  leur  coik 
tour,  acuminées  â  leur  fornmet»  obliques  a  leur 
bafe  ;  les  fleurs  latérales,  prefqae  feffiles»  gloHu- 
leufes,  fans  rayons  â  leur  circonférence  1  les  fo 
lioles  du  calice  de  la  longueur  des  fleurom  i  les 
femences  furmontées  de  deui  aréces  dentées  en 
fcie. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connik 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  f 
(f.v.) 

16.  BiDENT  pauciflore.  Bîdens  patuifora, 

Bidens  caule  tenui ,  fubfimplici  ;  foliis  ptnnatis  ; 
pinnis  incifo  pinnatifidis ,  glabris;  fioribusfoVr.anu , 
oppofitis  ,  longé  ptdunculatis  ;  calice  interiort  txte* 
riorem  multo  fuperante.  (  N.  ) 

Cette  efpèce  fe  rapprocha  du  bidens  bipinnataf 
furtout  par  la  forme  de  fes  feuilles.  Ses  tiges  font 
grêles,  tétragones,  prefque  (impies^  â  peine  hau- 
tes d'un  pied ,  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétio- 
lées g  une  feule  lois  ailées  ;  les  pinnules  légèrement 
déeurrentcs  fur  le  pétiole ,  lancéolées  ,  irréguli> 
renient  incifées,  prefque  pinnatîfides.  De  l'ailleJe 
des  fv'uilles  fuperieures  fortent  dcs  pétioles  oppo- 
fes ,  folitaires ,  divergens,  roivies,  beaucoup  ului 
longs  que  les  feuilles,  terminés  par  une  feule  flcur 
oblutigue,  glabre,  cylindrique, ne  contenant  qu'un 
petit  nombre  de  fleurons  ;  les  folioles  du  calice 
intérieut  linéaires-lancéolées ,  prefqo'auffi  longutt 
que  les  femences  ;  celles  de  l'extérieur  beaucoup 
plus  courtt  Si  les  femences  longues,  étroites,  ccni- 

Erimées  ^  furmontées  de  deux  arêtes  droites ,  bar- 
ues. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  Heu  natal  n'eft  pas  connu.  (  Kl  v.  J 

BIENJOINT.  On  nomme  aînfi  ,  i  rile-de- 
France  bc  à  celle  de  Boarbon ,  un  arSr*±  congénère 
du  badamier  (  terminalia  benjoin  Linn.  Suppl.  )  »  q"i 
e(l  probab  ement  ie  même  que  laierminalia  ma  ri* 
tiéfia  LauAt  Ce  oout  luiA  éc^  donné  parce  que  lot 
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bois ,  ferme  &  très  liant ,  eft  recherché  pnr  les 
chanonsi  il  contient  auiii  un  Aie  réfineux  qui  tran* 
fu  le  facilement  des  vieux  arbres,  &  aue  Ton  a  cru 
être  lie  la  nature  du  benjoin  s  ce  qui  1  avoic  encore 
fait  appeler  btttpin  de  Bourbon  ^  faux  benjoin  ,  de 
force  que  Ton  nom  paroiiToit  avoir  deux  étyroolo- 
gics  diii^rentes.  Commerfonj  par  le  même  motif  ^ 
le  nommoic  nfinaria  ,  dc  en  faifoh  un  genre  nou- 
vcrm  j  donc  il  n*avoit  pas  appercu  les  rapports  in- 
ti.nes  avâc  le  badamier.  (^Jujl) 

BIFURQUE.  Dkranum.  Palit^Beauv.  (  P"oyei 

DiCRANE,  Suppl.) 

BIGARRADE  :  variété  de  l'oranger.  (  Foy€{  ce 

moi.) 

BIGARREAUTIER  :  variété  remarquable  du 
ceniier  commuo, 

BIGNEASSU  :  nom  que  porte  aux  Philippines , 
fuivant  Cannelli,  un  arbrifleau  dont  les  fruits  font 
dt  pecices  baies  difpofées  en  grappes  j  &  qui  pa- 
roic  écre  une  efpèce  de  phytoiacca. 

BIGNONE.  Bignonia.  M.  de  JuiTieu  a  divifé  en 
plu  (leurs  gehres  les  nombreufes  efpèces  qui  corn- 
pofenc  les  bignonia ,  qu'il  a  établis  d'après  le  nom* 
brc  des  étamines  &  la  ilrudure  du  fruit.  Ces  gen» 

res  font  : 

i^.  Lejacaranda ,  qui  fe  caraâérif^  par  un  calice 
â  cinq  découpures  i  une  corolle  tubuleufe  à  fa 
bafe^  dilatée  a  fon  orifice  j  le  Lmbe  à  cinq  lobes 
inégaux  j  quatre  étamines  fertiles  \  un  cinquième 
fiiament  itérile^  plus  long  ,  velu  au  fommet  j  un 
iligmate  à  deux  lames  ;  une  capfule  comprimée  » 
orbiculaire ,  ligneufe  ,  s'ouvrant  à  fon  bord  en 
deux  valves  i  une  cloifon  charnue^  oppofée  aux 
valves  orbiculaires }  les  femences  munies  d'un  re- 
bord membraneux.  Le  bignonia  càrulca^  n®.  3  f  ^  & 
le  ùignonia  brafiliana ,  xi^,  36 ,  appartiennent  à  ce 
génie. 

2*.  XjQcatalpé.  Son  calice  eil  à  deux  divifions;  la 
corolle  campanulee  >  le  tube  ventru  ;  le  limbe  â 
c|u3cre  lobes  inégaux  ;  deux  étamines  f^  rriles }  trois 
iihmins  Hériles  >  un  ftigmare  à  deux  lames  $  une 
capfule  en  forme  de  filique ,  longue  ^  cylindrique  j 
à  deux  valves  i  la  cloifon  oppofée  aux  v^ilvess  les 
femences  membraneufeSy  &  munies,  à  leur  fommet 
&  à  leur  bafe,  d'une  houpe  de  poils  :  tels  font  le 
bignonia  catalpa ,  n".  1  ,  &  le  bignonia  tongijjima 
Jacq.  >  qui  eft  le  bignonia  quercus  Lam.  n^.  2  ^  6cc, 

3^.  Le  ucoma.  Le  calice  à  cinci  dents  s  la  corolle 
campanuTée ,  divifée  a  fon  limbe  en  cinq  lobes 
inégaux;  quatre  étamines  fertiles }  un  cinquième 
filament  fiérile  $  un  ftigmate  à  deux  lames  ;  une 
capfule  en  forme  de  filique  1,  alongée  >  cylindrique , 
â  deux  valves;  la  cloifoa  oppofée  aux  valves i  les 
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femences  membratteufes  à  leurs  bords  :  tels  ibnt 
1;;  bignonia  ftans ^  n*.  l6\  le  bignonia  radicans ^ 
n®.  24,  &  le  bignonia pêtaaphylLa ^  n*.  19. 

4®.  Le  bignonia.  Ce  genre  fe  trouve  alors  réduit 
aux  caraâères  fuivans,  qui  le  diftinguent  d&s  pré- 
cédens  s  (avoir  :  un  xralice  denté .  prefqu'entier  s 
une  corolle  campanulee  $  fon  limbe  i  cinq  lobes 
inégaux  \  quatre  étamines  fertiles  s  un  cinquième^ 
filament  ftérile  s  un  ftigmate  à  deux  lames  »  une 
capfule  en  forme  de  filioue^  plane ,  alongée  ou 
ovale  ^  plus  courte  j  à  aeux  valves  \  la  cloifoii 
plane  >  oppofée  aux  valves  s  les  femences  membra^ 
neufes  à  leurs  bords. 

■  Obfervations.  Le  bignonia  fempervirens ,  n*.  3  , 
exigeoit  plus  que  les  autres  encore  d'être  retran- 
che de  ce  genre ,  n'en  ayant  point  le  caraâère^  fie 
appartenant  d'ailleurs  à  une  autre  famille  î  il  ap- 
proche de  ce  le  des  apocinées.  (f^oye^  Gelsemi^ 
NUM  3  SuppL  )  Un  des  embarras  qu'offrent  les  nou- 
veaux genres  établis  par  M.  de  Juffieu  eft  la  diffi- 
culté d'y  rapporter  les  efpèces  de  bignonia  citées 
par  Linné  ,  h  fruâifîcation  d'un  grand  nombre 
d'entr'eiles  n'étant  point  encore  parfaitement  bien 
connue.  Nous  en  avons  cité  quelques  unes  qui 
peuvent  fervir  de  type  â  ces  nouveaux  genres.  Lé 
bignonia  echinjia ,  n^.  16  ^  fe  trouve  gravé  dans 
les  lllufirations  ,  tab.  J  26 ,  fig ,  i. 

Les  efpèces  ajoutées  i  ce  genre  font  : 
*  FeuiiUs  fimpUs. 

37.  BiGNONE  tomenteufe.  Bignonia  tamentofim 
Tbunb. 

Bignonia  fbliis  fimplicibus  ^  cor  dans ,  tomentofis  / 
fioribus  axillaribus  ^  paniculatism  Thunb.  Flot*  jap. 
pag.  2J2. 

Too ,  vulgi  kiri.  Kœmpf.  Amœn.  pag.  8/9» 
tab.  860. 

Ses  figes  font  lignenfes^  garnies  de  feuilles  op^ 
poféeS)  petiolées  >  les  inférieures  en  cœur,  les  fu- 
périeures  ovales  j  aiguës ,  â  cinq  nervures ,  très- 
entières  >  pubcfcentes  en  deifus  ^  tomenteufes  ea 
deflbus  »  longues  de  trois  pouces  &  plus  i  les  fu- 

Ï>érieures  plus  petites  {  les  pétioles  plus  longs  quf 
es  feuilles.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panicules 
axillaires ,  d'abord  trichotomes ,  puis  dicnotomes  $ 
les  pédoncules  ^.  les  péJicélîes  6i  les  calices  to* 
menteux. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  f)  (  Tkunb.) 

38.  BiGNONE  â  feuilles  linéaires.  Bignonia  Ht 

nearis» 

Bignonia  foUis  fimplicibus  «  linearibus  j  acuminor 
tis;  fioribus  urntinaliius^fubumbellaùsi  cauUcriSo» 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  290. 

Bignonia  (  lineaits  )  ^  cauU  fruiicofo  ;  foliis  figf 
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ftifiihttnus^  Gniûribus^  ûauijftmé.  Cavan.  Icon. 
Rar.  ).  pag.  }  j.  ub.  269.  ? 

Willdenov  penre  que  cette  plante  qu'il  décrit, 
eft  la  même  que  celle  qui  porte  le  même  nom  dans 
les  Uones  de  Cavanillss.  Sa  tige  eft  droite ,  li- 
gneufe,  haute  de  quatre  pieds ,  garnie  de  feuilles 
linéaires^  rétrécies  i  leurs  deux  extrémités  ,  très- 
étroites^  longues  de  trois  pouces  ^  acumînées, 
Êabres  i  leurs  deux  faces.  Les  fleun  font  de  cou- 
ur  rofe  »  terminales,  prefque  difpofées  en  om- 
belle «  inclinées^  ordinairement  au  nombre  de 
quatre.  Le  calice  Te  divife  en  deux ,  troiè  ou  qua- 
tre découpures.  La  corolle  eft  ondulée  i  Ton  limbe. 
On  diftingue  entre  les  deux  étamines,  plus  cour- 
ces  ,  Je  rudiment  d'un  cinquième  filament.  Le  fruit 
n'a  point  été  obfervé. 

Le  lien  natal  de  cette  plante  n*eft  pas  connu.  J% 

)9.  BtGNONE  i  filique  gréle«  Bignonia  unuifilî- 
qtut.  Vahl. 

Bignonia  foiUs  fimpUcihus  ,  lanuoiatis  ,  gUhris  , 
integtrrimis  ^  panicuÙs  terminaiièus.  Vahl,  Eglog. 
X.  pag.  4J- 

Ses  tiges  fout  grimpantes  $  Tes  ranneaux  grêles  « 
cylindriques,  glabres,  parfemés  de  points  blancs j 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  glabres  «  lancéolées, 
très-entières ,  longues  de  deux  ou  trois  pouces , 
larges  d'un  pouce,  fouvent  terminées  par  une 
longue  pointe  ,  veinées  >  d'un  vert-obfcur  i  les 

Ï étioles  filiformes  »  longs  d*un  pouce  &  demi.  Les 
eurs  font  difpofées  en  panicule,  â  l'extrémité 
des  rameaux }  les  pédoncules  filiformes  *  cylindri- 
ques ,  longs  de  quatre  à  cinq  pouces  j  les  pédi- 
celles  longs  d'un  pouce  &  demi }  les  inférieurs 
ternes ,  les  fupérieurs  oppofés  »  une  ou  deux  fois 
dîchotomes  j  les  fleurs  folitaires  fur  chaque  pédi- 
ceile.  Le  calice  eft  glabre  &  caduc;  la  corolle 
glabre ,  longue  d'un  pouce  &  demi  $  les  capfules 
glabres ,  linéaires  ,  longues  d'un  pied  &  demi ,  i 
peine  larges  d'un  quart  de  pouce,  ftriées  en  de- 
hors. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. 17  C^i«^) 


40.  BiGNONB  i  filiqoes  larges.  Bignonia  Uti^ 
filiqaa. 

Bignonia  foliis  fuhahernis  ,  fimpUcihus  ,  obovatis^ 
tmarginatis  ,  obtufis  ,  fitbtùs  lintatis  f  fiUquis  lato* 
ovatis  »  conuprtjfis  i  fiminihus  alâ  latimmâ  cinMis» 

XN.) 

Cette  plante  fe  rapproche  du  bignonia  obtufis 
'folia  par  fes  feuilles  prefqu'alternes  \  elles  font 
•pétîolées,  coriaces,  en  ovale  renvcrfé,  très-en- 
tières, obtufes«  échancrées  i  leur  fommet,  ela- 
hres  «  longues  de  deux  pouces  £c  demi^  vcxqt&ea 


B  I  G 

en  deflus,  d'un  blanc-Ueuitre  en  deObm  »  Se  tra* 
ver  fées  par  des  nervures  noirâtres ,  parallèles^ 
prefque  fimples.  Je  ne  connots  point  les  fleurs. 
Les  fruits  confiftent  en  une  caprùle  en  forme  de 
filique ,  ovale ,  élargie  ,  très-comprîmée  ,  à  deax 
valves  épaiffes ,  prefoue  ligneufes,  contenant  des 
femences  minces ,  oroiculai res  ,  pédtcellées ,  en- 
tourées d'une  large  membrane  blanchâtte ,  très* 
mince,  entière. 

Cette  plante  croit  à  111e  de  Cayettie.  \^  (r./. 

in  kerb.  Dtsfont.  ) 

**  Feuilles  conjuguées. 

41.  BiGNOME  à  longues  fleurs.  Bignonia  fpeââ* 
bilis.  Vahl. 

Bignonia  foliis  conjugaiis  ,  cirrhofis  ;  folas  9U»' 
oblongis^  acuminatisj  obtufis  ;  fiwriJbms  racemoft, 
glabris  ;  calice  integerrimo.  Vahl ,  Synab.  }.  pag.  8o. 

Ses  tiges  font  ligneufes  ;  fes  feuilles  conjuguées, 
ovales ,  oblongues  j  acuminées ,  obtufes  s  il  fen 
d'entre  les  feuilles  des  vrilles  fimples.  Les  levit 
font  difpofées  en  une  grappe  terminale,  cooite, 
accompagnée  de  deux  rameaux  oppofés ,  lonp  de 
deux  pouces  ;  les  pédicelles  inférieurs  mums  de 
trois  fleurs ,  les  autres  uniflores  i  le  calice  petit , 
glabre  j  campanule  j  entier  à  fon  bord  j  la  corolle 
glabre  ,  purpurine ,  un  peu  coriace  ^  longue  de 
trois  pouces ,  divifée  à  fon  limbe  en  lobes  ovilesî 
les  anthères  glabres  $  les  fiigmates  alongés. 

Cette  plante  croie  à  l'île  de  Sainte-Croix.  % 
{Fahl.) 

42.  BiGNONE  i  feuilles  de  laurier.  Bignoùs 
faurifolia»  Vahl. 

Bignonia  foliis  conjugaiis  ,  obiongis  ,  giabnt  ; 
racemis  termiaalibus ,  ramis  diehotoeais;  ceroll-f 
exiùs   tomentofis  ^  moilijpmis.  Vahl  ^   Eglog.  i« 

pag-  44- 

Cette  efpèce  paroit  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  précédente  i  elle  en  diffère  par  des  carac- 
tères qui  lui  font  particuliers.  Ses  tiges  font  gla< 
bres,  ligneufes,  grimpantes ^  fes  feuiFes cornu- 
guées,  glabres  i  leurs  deux  faces ^  oblon^ofs, 
aflez  femblables  à  celles  du  laurier  $  elles  n'oot 
point  offert  de  vrilles  dans  les  individus  qui  ont 
été  examinés.  Les  fleurs  font  dîipofées  en  grappes 
terminales,  â  ramificicions  dichotomes.  Les  co- 
rolles font  d'une  confiftance  molle  8c  non  coriace  1 
tomenteufes  en  dehors. 

Cette  plante  croit  à  Cayenne.  J^ 

4).  BiGNONB  à  feuilles  roides.  Biguomia  ni^r 
cens.  Jacq. 

Bignonia  fbttis  conjugaiis ,  cirrk^  ;  fotiolii  tll-T 

I  eicU  ^  reùifis  ;  foribas  racemofis  j  peéûiemBs  iHi^'" . 

cuai4*ài 
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callcrhus  dentatis.WiM,  Spec.  PUnt.  j.  p»g.i94.  \     Cette  plante  croie  dans  rAmétiiiue  méridio- 


—  Jrfcq.  Hort.  Scboenbr.  i.  pag.  44.  tab.  Zio. 

Arbrîfleau  dont  les  tiges  font  grimpantes ,  mu- 
nies de  vrilles  courtes  ^  très-fimples,  garnies  de 
feuilles  conjuguées  ,  ovales ^  elliptiques  ,  un  peu 
ro i  des  ,  longues  d'environ  un  pouce  ^  obtufes  à 
leur  fommet;  les  fleurs  difpôféeç,  au  nombre.de 
trois  fur  chaque  pédoncule ^.ep  grappes  axiUaires; 
leur  calice  campanule,  très-court  >  a  cinq  petites 
dents i  la  cçroile  bUnche.ou  légèrement  incar- 
nate ^  jaune  en  dedans;  le  tube  courbé  $  le  limbe 
divifé  en  lobes  en  cœur. 

Cette  plante  croit  dans  les  epvirons  de  Ca- 
racas, i) 

44-  BiGNONs  blanc  de  laie.  Bîgt^onia  (aâiflora. 
Vahl. 

Bîgnonîa  foliîs  conjugatis  ,  cordato-ovaiîs ,  gia- 
iris  ;  racemis  înfeme  foliof$s  ;  calicihus  limho  fim^ 
plici,  integerrimo.  Vahl,  Symibol.  J.  pag.  80. 
tab.  66* 

Ses  tiges  font  grimpantes  j  fes  rameaux  glabres, 
Rviés;  les  feuilles  pétiolées,  conjuguées,  longues 
de  deux  pouces  &  plus,  glabres,  ovales  ,  en  coeur, 
acumînées ,  très-entières ,  traverfées  de  veines 
réticulées  5  les  vrilles  trifides  feulement  aux  feuil- 
les  inférieures;  les  grappes  terminales ,  quelque- 
fois géminées  î  les  pédicelles  oppofés ,  uniflores  ; 
les  inférieurs  â  trois  fleurs;  unèifeuille  florale, 
oblongue  .  pétiolée ,  de  chaque  côté  de  la  bafe 
des  pédicelles  ;  le  calice  g'abre,  court,  entier, 
campanule }  la  corolle  d'un  blanc  de  lait ,  longue 
d'un  pouce  &  demi ,  tomenteufe  ou  légèrement 
velue  en  dehors  dans  fa  jeunefTe;  les  capfules 
gabres,  lancéolées,  longues  de  deux  pouces, 
aiguës  â  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  â  l'Ùe  de  Saint e-Croîi.  T> 
(  K.  /!  in  heri»  Dtifont.  ) 

* 

4f .  BiGNOKB  alongée.  BIgnonîa  eUngata,  Vahl. 

Bignoniafoiiis  conjugatis  ,  eirrhofis  ; foHolis  ova^ 
il  bus ,  fuhtks  tomentofis  ;  racemo  iongiffimo\  termU 
nali;  peduncutis  dichotomis.  Vahl,  Eglog.  2.  p.  45. 
tab.  16. 

Ses  tiges,  ligneufes  &  grimpantes,  font  garnies 
de  feuilles  conjuguées ,  ovales ,  membraneufes  , 
longues  de  trois  pouces ,  glabres  en  deffus,  revê- 
tues en  deflbus  d'un  léger  duvet  jaanâtre ,  très- 
entières  ,  légèrement  acuminées,  obtufes.  Le  pé-* 
tiole  commun  fe  prolonge  en  une  vrille  roide , 
épairïe.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe 
rerminale  très-longue  5  leur  calice  oblong ,  co- 
riace, tronqué,  très-entier,  long  d'un  pouce, 
légèrement  tomenteux  ,  aînfl  que  la  corolle ,  qui 
eit  longue  d'un  pouce  &  demi  i  les  pédoncules 
dichotomes.  ^ 

Botanique,  Supplémmi.  Tême  /. 


I 


nale.  |> 

46.  BiGNONE  â  corjmibes.  Bignonia  corymhi- 
fera.  Vahl. 

Bîgnonia  foliis  conjugatis  ,  fubcordatîs  ,  ovatîs , 
acuminatis ,  utrinque  glabris  ;  corymbis  coHUaribus 
terminalilufque.  Vahl,  Eglog.  2.  pag.  4J.  tab.  17. 

Arbufte  à  tiges  grimpantes  ^  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  pétiolées,  conjuguées  ,  ovales,  pref- 
qu*en  cœur  ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  acumi- 
nées, dépourvues  de  vrilles  }  les  fleurs  difpofées 
en  coiymbes  trichotoihes ,  axiUaires  à  Textré- 
mité  d(^s  tiges  $  le  calice  tronqué  ^  très-entier  >  la 
corolle  pubefcente,  longue  d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  dans  T Amérique  méridio- 
nale. T> 

47.  BiGKONE  à  grandes  feuilles.  Bîgnonia  gran- 
difoUa.  Jacq. 

Bîgnonia  foliis  conjugatis  ,  cirrhojîs  ;  foliolîs  oh^ 
longis  y  utrinque  acuiis  ,*  çorymbo  trtfido  ,  terminali  ; 
peduncutis  ^  petiotis  ra mui f f que  f cabris,  Willd.  Spec« 
Plant.  3.  pag-  296.  —  Jacq.  Hoit.  Schocnbr.  j. 
pag.  19.  tab.  287. 

Cet  arbrifleau  efi  remarquable  par  fes  feuilles 
très-amples,  ovales-oblongues ,  veinées,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  aiguës  i  leurs  deux  extrémi* 
tés ,  longues  d'environ  un  pied ,  munies  de  vrillés  $ 
les  pétioles  ,  ainfl  que  les  rameaux ,  rudes  au  tou- 
cher ;  les  fleurs  difpofées  en  corvmbes  trifides  i 
l'extrémité  des  tameaux  s  les  pédoncules  hériflTés 
de  petits  points  faillans^  le  calice  tubuleux ,  cam« 
panulé,  à  cinq  petites  dents  obtufess  la  corolle 
jaune  ^  longue  de  deux  pouces. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Caracas.  % 

4S.  BiGNONE  velue.  Bîgnonia  vîllofa.  VahL 

Bîgnonia  foliis  conjugatis  ,  cirrhofis;  foliolîs  ova* 
tîs,fubtiu  villojis y  mollijjîmis.  Vahl,  Eglog.  2. 
pag.  44. 

Cette  plante ,  d'après  M.  Vahl,  ai  de  très-grands 
rapports  avec  le  hignonia  pubcfcens  Linn. ,  dont 
elle  n'eft  peut-être  Qu'une  variété  i  elle  en  diffère 
par  fes  feuilles  ovales  &  non  en  cœur ,  conju- 
guées, membraneufes ,  prefque  glai>res  en  defluSj 
excepté  fur  la  principale  nervure ,  parfemées  en 
delTous  de  petits  poils  mous  &  cendrés  j  acumi- 
nées à  leur  ibmir.et,  longues  de  deux  pouces.  Le 
pétiole  fe  prolonge  en  une  vrille  filiforme  8e  ve- 
lue. Le  calice  eft  glabre  j  campanule,  tronqué, - 
très-entier  s  la  corolle  glabre ,  purpurine  de  non 
jaunâtre  ,  longue  d'environ  trois  pouces. 

Cette  plante  croit  proche  Sainte- Marthe,  en 
AHiérique.  D 

LUI  . 
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*  *  *  FiiàtUs  Semées. 


49.  BiGNONE  molle.  Bignonia  mollis.  Vahl. 

Btgnoma  folîis  tematls  y  foiiolts  fubcoréato^h^ 
ionàây  utrin^uh  puhefientihia  j  panicidâ  terminait, 
Vahl ,  Eg!og.  1.  pag.  46,  Bc  Icon.  Plant.  Amer. 
ub«  10. 

Bignonia  (tomentoh),  fcanJens^  tri foliata^  rufty^ 
hirfuta  ^  foUolis  amplis  ,  fuicordato-ovatis  ,  utrrnqu^ 
tomcntofis;  paniculâ  terminait  ,  muhifiorâ;  foriius 

parvis.  Aâ.  Soc.  Hift.  Nac.  Parit  i.  pag.  m. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofées  > 
temées  )  les  foliotes  latérales  médiocrement  pédo- 
lées .  ovale»oblongue$»  plus  étroites  à  un  de  leurs 
bords  j  veinées»  réticulées  »  un  p^u  ridées,  à  cinq 
nervures»  très-entières  j  obiufes  j  légérelneot  acu- 
minées  j  couvertes  d'un  duvet  mou  &  jaunâtre  j 
longues  de  cinq  pouces  rla  foliole  terminale  ob- 
longue»  élargie,  un  peu  échancrée  en  cœur  j  fou- 
tenue  par  un  pétiole  long  d'un  pouce  .&  demi  j 
celui  des  folioles  latérales  deux  fois  plus  court. 
Les  fleurs  font  petites,  nombreufes ,  difpofées  en 
une  panicule  terminale }  le  calice  campanule  , 
roufleâtre,  pubefcent  $  la  corolle  longue  de  fix 
lignes  J  légèrement  pubefcente. 

Cène  plante  croit  à  Cayenne.  1^ 

* 

fO.  BiGNONi  colorée.  Bignonia  eolorata. 

Bignonia  foliés  umaiis  j  foliolis  ovato-^hlongis  ^ 
écuminatis  ^Jiiàtits  puhefienîihus  ;  panicuM  paterne  9 
serminalis  eilicUus  colorêtis.  (N.) 

Cette  belle  efpice  a  fes  tiges  divifées  en  ra 
meaux  glabres  »  cyUndrii|ues ,  garnis  de  feuillet 
amples  J  temées;  les  folioles  ovales -lancéolées, 
coriaces ,  très-entières  ,  acuminées ,  longues  de 
huit  i  dix  pouces  ^  glabres  &  luifantes  en  defiiis, 
pubefcentes  ,  un  peu  blaôcbât res  en  deflbus  :  il  fort 
très-fouveot ,  des  aitTelles  des  feuilles ,  d'autres 
feuilles  ternées,  beaucouo  phis  petites.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  une  belle  panicuk  étalée  »  ter- 
minale >  très-glabre  fur  toutes  fes  parties  ,  d'un 
louge  -  vineux  $  les  ramifications  oppoCées ,  ainfi 
que  leurs  dfvifions  3  chacune  fleur  pédiceHée  s  le 
calice  campanule ,  tronque ,  entier^  coloré  s  la  co* 
folle  gbbre ,  petite  «  deux  fois  plus  tongue  que  le 
calice ,  couleur  de  lie  de  vin  ;  le  tube  élargi  vers 
fbn  orifices  le  limbe  à  quatre  ou  cinq  lobes  un  peu 
ibégaux. 

Cette  pbnte  croit  à  Cayenne ,  oâ  elle  a  été 
fiecueillie  par  Jofeph  Martin.  1}  {V.  f.in  kerh. 
Vesfom.) 

*♦♦♦  Fetiiiles  digitées. 


ji.  BiGNONE  à  ftuîcs  orbicttlatres.  Bignonia  1 
orbieidata*  Jacq.  | 


Bignonia  foUis  digîtûtis  ;  fotiolis  ohbngh, 
minmtis  ^  integerrimis ,  glahris  ,*  nteemis  axUUrihët. 
Willden.  Soec.  Plant,  j.  pag..a5i9.— -Jacq.  Améi. 
184.  tab.  180.  fig.  79, 

Arbriflitau  grimpant ,  dont  les  feuilles  font  corn- 

Eoiiées  de  cinq  folioles  longuement  pétiolées,  gla- 
res ,  oblongues ,  acuminées,  très-entières.  Chm 
les  feuilles  fupérieures,  le  pétiole  commun  (a  ter* 
mine  par  une  vrille  qui  remplace  ladernièft  foliole. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  ax91aîres,imv 
dores  ,  jaunâtres  ,  d*un  grandeur  niédtocie  i  h 
corolle  d'un  jaune  très-pile  è  fon  bmbe.  La  caplu|e 
eft  grande ,  orbiculaiset  coa4)rimée«  plane, lui- 
fante^  approchant  de  celle  du  bignonia  céndee. 

Cette  plante  aoit  dans  les  forêts,  aux  environs 
de  Carthagène.  ^ 

SI.  BiGMOME  à  fleurs  d'or.  Bignomim  ek^femke. 
Jacq. 

Bignonia  foUis  digitatis  /  foliùiis  ovseis  ,  acumi* 
natis ,  integerrimis ,  tomentops  ;  florihns  terminjU- 
bus,  çongijbis.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  M.  fca "- 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  a.  pag.  45.  ub.  m. 

Ses  ti^  font  droites ,  arborefcentes ,  hautes  it 
douze  pieds  ;  les  feuilles  con(ipofées  de  cinq  folio- 
les longuement  pétiolées.,  ovales  j  acuminees, 
longues  de  cinq  pouces  ,  rudes  ,  tomeoteuCes , 
très-entières }  les  fleurs  ramaflécs  en  paquets  ter- 
minaux ,  nombreufes ,  médiocrement  pédicel* 
lées  s  chaque  pédicelle  fupportant  une  ou  deus 
fleurs  i  le  calice  tubuleux  ,  campanule  ,  i  cinq 
dents  s  fai  corolle  jaune,  longue  de  deux  pouces. 

^  Cette  pbnte  crcnt  dans  les  curtroos  de  Ca- 
racas. ^ 

n-  BiONONE  i  feuilles  dentées.  BigmonUftnsr 
tijblia.  Vahl. 


Bignonia  fouis  fubquinaio  •digitatis  ,-  fôUolis 
lis  ,  atténuâtes  ,  ferratis  ,  glabru  ;  pedimeulis  termf 
nalibus  ,  confettis  ^  fubunifioris,  Vahl  «  Eglog.  1« 
pag.  46. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuHles  compefées 
de  quatre  à  cinq  folioles  pétiolées  s  la  terminaie 
longue  de  trois  à  quatre  pouces  { les  hoérales  beau- 
coup plus  petites,  toutes  ovales, amincies,  vei* 
nées,  glabres  â  leurs  deux  £ices,  inégalement dco* 
tées  eh  fcie  ,  entières  vers  leur  bafe  ;  les  pétioles 
très-glabres»  comprimés,  d'un  brun-verdatie»  les 
pédoncules  la  plupart  uniflores  ,  quelquefois  à 
deux  fleurs  ,  tomenteux ,  prefque  farineux ,  agré- 
gés ï  l'extrémité  Âts  rameaux,  longs  de  fix  ligner, 
la  corolle  jaune ,  i  deux  lèvres ,  longue  de  trois 
pouces  I  un  cinquième  filament  fiérile. 

Cette  plante  croie  à  l'ife  do  la  Trinité,  b 
{Vahl.) 
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•  *  *  ♦  *  FtuilUs  aiUtt. 
f4.  BiGNOME  Injagnée.  Big*onia  iguga.  Vahl. 

'  Btgnonia  foliîs  ahrupù  pinnath,  hijugis  ;  foUolis 
ellipticis ,  itttegerrimis.  Vahl»  Symb.  i*  pag.  68. 

Ses  tiges  fe  divifenc  en  rameaux  glabres ,  com- 
primés â  leur  partie  fupécieores  Ib%  feuilles  pétio- 
léeS)  longues  d'environ  troiai  pouces  s  les  folioles 
conjugées ,  oppofées  deux  i  aeux  »  longues  d'un 
pouce  &.dem];  les  intérieures  plus  petites  ^ellip- 
tiques, médiocrement  acuminéeSj  obtufes,  vei- 
nées, un  peu  coriaces  «  luifantes  &  glabres  à  leurs 
deux  faces  s  !e  pétiole  commun  canauculé}  les  par- 
tiels longs  de  trois  lignes,  bordés  par  la  décui^nce 
des  folioles  ;  les  fleurs  difpofées  en  grappes  termi- 
nales; le  pédoncule  articulé,  comprimé,  élargi  à 
fa  partie  Tupérieure  $  les  pédicelles  filiformes  , 
longs  d'un  quart  de  pouces  le  calice  campanule» 
nrefqu'entier  à  Ton  bord  ,  plus  large  ^ue  le  tube  de 
la  corolle;  celle-ci  longue  d'un  demi-ppuce. 

Cette  plante  croît  i  llle  de  Madagafcar.  "b 

5 y.  BiGHONE  variable.  Bîgnoma  varia&iiis,  Jacq. 

Signonia  fcfiiis  infiiioriBus  hitematis  ^  fuperio^ 
rihus  conjugat9<trnatts ,  cirrhojis  ;  racemo  terminalL 
Willd.  Spec-  Piant.  j.  pag.  30J.  —  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  i.  pag»  45.  tab.  an, 

Arbrifieau  grimpant  >  â  rameaux  tétragones;  les 
feuilles  inférieutes  deux  fois  ternéesf  les  fopé- 
rieures  conjugées  »  ternées^  munies  d'une  vrille  tri- 
H Je  vies  folioles  ovales^ acumrnées,  très-entières^ 
glabres  à  leurs  deux  faces..  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  grappe  fimple ,  terminale,  courte  ,  touf* 
fue  ;  le  caKce  campanule^  les  dents  peu  fenfibles  \ 
la  coroIW  longue  de  trois  pouces  1  le  tube  d'un 
jauns-verdâtre  \  le  limbe  d'abord  de  la  même  cou- 
leur, puis*  bUnchiire. 

Cette  plante  croît  aox  environs  de  Caracas.  "^ 

$6.  BiGNONB  fauve.  Blgnônîafulva.  Cavan. 

Btgnonia  foUis  impari' pinnatJs  ^  pinnulis  cuntaxo^ 
evatis  ,  finatis  ;  fianBus  racemoJSs  >  aXiUariSus, 
Cavan.  Icon;  Rar.  â.  pag.  fi.  tab.  f 8a. 

Ses  tig^  font  haiiites  de  cinq  à  fix  pieds;  les  ra- 
meaux cétragDises ,  velus  daas^  leur  )eunefie  )  les 
feuilles  éparfesj  prefqu'oppofiies ,.  ailées  avec  une 
impaire  p  composées  d'environ  dix-fept  folioles 
épziffes,  teffiles-^  oppofiies»  ovales-cunéifonnes  > 
dentées  à  leur  panie  (iipérieuc«^  tronquées  »  lon- 
gues d'environ  trois  lignes,  velues  dans  leur  je»- 
neCFe;  Itf  pétiole  un  peu  ailé  enuré  lesfi»Iioles{  \fi% 
fleurs  difpofées  en  grappes  folitsires  fc  axtUaires} 
les  pédicelles  courts»  uaiicMres  %  le  calice  velis»  i 
cinq  dents  sig^èii  la oovoHe  îfHlne  en  dedans  ,,d'uft 
jauiie-^ve  mMhùti  ^io^mo  d'nispouce  81  iàmi 
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'  &  plus^  Ye  limbe  à  cinq  lobes  ovdes  i  l'ovaiie  glo- 
buleux &c  tronqué. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  «  dans  les  terrains 
fablomieuz. 

fy..  BiGNOKE  pandore.  Bîgnonia  pandorana. 
Vent. 

Bîgnonia  ^oiiis  pinnaiis  ,  fuhquadrijugis  ;  folioiî^ 
eilipticis  ,  féLpats  inteeerrimis  /  ractmis  compofitis  , 
cauie  voluhiti.  Vent.  Hort.  Malm.  pag.  &  tab.  45. 
—  Andr.  Repof.  boc  tab.  86. 

Ses  tiges  font  grimpantes,  légèrement  pileufeff 
i  leurs  articulations  ;  les  rameaux  oppofés  &  té- 
tragones  |  les  feuilles  ailées  avec  une  impaire  j 
compofées  de  deux  ou  quatre  oaires  de  foliole 
elliptiques,  fouvent  entières,  glabres,  luifantes  , 
obtufts;  les  pétioles  articulés  $  les  fleurs  blanchâ^ 
très,  tachetées  de  pourpre  i  leur  intérieur,  difpo- 
fées en  grappes  axillaîres,  lâches,  rameufes,  un 
peu  mclinées  $  les  pédoncules  munis  à  leur  bafe  de 
bradées  fbrr petites ,  circulants,  aignëSj  très- ca- 
duques} la  corolle  tubulée,  irrégulière,  velue  en' 
dedans,  longue  d'environ  un  pouce;  l'ovaire  gla- 
bre ^  ovale }  le  fiigmate  i  deux  lames  ovales^ 
comprimées  •  ciliées  ;  les  femences  brunes  >  arron- 
dies» échancrées  a  leur  fommet,  entourées  d'uoft 
membrane  diaphane,  ftriée  &  frangée. 


poque  oâ  les  nouvelles  feuilles  commençotent  i 
poufler,  la  plante  étoit  prefqu'entiérement  re-* 
couvene  d'une  efpèce  d'iofeâe  blanchâtre  &  co- 
toneuxi  du  genre  aphis  ,*  que  cet  infeâe  fe  répao* 
doit,  en  deux  ou  trois  femaines,  fur  tous  les  vé- 
gétaux de  l'île»  &  y  occafionnoit  des  dégits  con- 
fidérables  :  d'où  lui  efl  venu  le  nom  àtpandorea. 
T)  Çrcnt.) 

^  Efpeces  moins  connues» 

^Bîgnonia  (îlicifolia) , /o/j7i  coriaceis ,,ovatis ^ 
mucronatis  ^  fuhoppofitis  y  integerrimis  ,  margint  revo* 
lutis.  Perf«  Synopf.  Plant.  1.  pag»  170. 

Cette  plante  ,  recueillie  par  Commerfon  â  Tila 
de  Mad^afcar ,  a  des  feuilles  approchâmes  de 
celles  de  l'yeofe ,  coriaces ,  prefqo'oppofées ,  ova-^ 
ks  »  nmcronées,  très  •  entières,  roulées  i  lettts 
bords)  elles  font  quelquefois  ovales,  échan« 
crées  %  la  ihiâtficacîon  njeft  que  médtocrement 
connue.  1> 

*  Bîgnonia  (  latifolia  }  ,  fcaniêns  ,  j^attrrima  ^ 
foUis  eonjugaùs  ifùtioUs  o/vatis  ,  ntf^ofis  y  mtmira* 
naceis  i  jpicis  latemOBut^  calkê  infiato*  Jlicb»  in 
Aâ.  Soc.  Hift.  NaL  Parif.  i .  pag.  1 1 1 . 

Ses  tifrsfoot  grimpantes  »  très-ghbtesi  fet 
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feuilles  conjiigtiëes  »  eomporées  de  Folioles  ovt* 
les ,  membraneufes  ^  glabres ,  nerveufes  i  Tes  fleurs 
difpofées  en  épis  latéraux ,  ramafTées  ,  fort  gran- 
des ,  de  couleur  jaune  ;  leur  calice  renflé.  Elle 
croît  à  rile  de  Cayenne.  |> 

*  Bignonîa  (  pyramidata  )  ,  fiandens  ,  giabra  , 
foliis  conjugatis  j  foliolîs  ovatis ^  fubcoriaccis  ;  parti* 
culâ  terminali  y  fuipyramidatd  ^  multiforâ  ,  i  corym^ 
bis  cymofis,  Rich.  1.  c.  £  Caiennâ.  iy 

*  Bignonîa  (candîcans)  »  fcandens  ,  joliîs  conju- 
gatis ;  foliolis  fuhrotundO'Ovatis ,  fubtîts  cundicante^ 
t^mentofis;  paniculâ  laxijjimd,  parviflorà,  Rich.  1.  C. 
£  Caiennâ,  J) 

*  Bignonia  (  pilulf  Fera  )  »  fcandens ,  foliis  terna- 
tis  ,  obovatis  ,  acumine  brevi  y  paniculâ  brachiatâ  ^  \ 
race  mis  compofitis  j  piluUferis,  Richard  ^  I.  c.  £ 
Caiennâ^  (^ 

^  Bignonîa  (  capenfis  )  ^  foliis  impari'pinnaiis  , 
glabris  ;  pinnts  ovatis  ^  fcrratis  ;  coroiUs  curvatis  « 
clavatis.  Thunb.  Prodr*  pag.  105.  J^  C^.  BonA- 
Spei.  ft 

Obfervatîons.  Le  bignonîa  quercus  ^  n^.  2 ,  eft  le 
bignonia  longifima  de  Svartz  &  d'Alton.  Le  bigno- 
nia  kerere,  fl*«  14 1  eft  le  bignonia  heteropkylldV/ iild. 
Le  bignonia  ckinenfis ,  n^  2J  ,  eft  le  bignonia  gran- 
difiora  Thunb.  Flor.  japon.  153  j  &  Bjnks  «  fcon. 
ICoempf.  tab.  21.  Willdenov  fait  du  bignonia  in- 
dica  ,  var.  ^  »  n^.  28  ^  une  efpèce  particulière  >  qu'il 
nomme  bignonia  longifolia  ^  &  du  bignonia  carulea  , 
var.  t^y  n°.  }jj  une  autre  efpèce  qu'il  appelle 
bignonia  procera. 

J*ai  obfervé  dans  Therbier  de  M.  DesFontaînes 
une  efpèce  que  je  foupçonne  de  Madagafcar  ^  fous 
le  nom  de  bignonîa  articulata,  avec  le  nom  vulgaire 
de  lahan;  elle  eft  finguliérement  remarquable  par 
fes  feuilles  plufieurs  fois  articulées  «  comme  celles 
du  nopal  >  oppofées,  rétrécies  en  pétiole,  dures  « 
coriaces  j  luifantes  4  très- glabres  ^  fans  nervures 
fenfibles ,  excepté  celle  du  milieu  \  chaque  articu- 
lation ovale  «  entière  j  la  dernière  fou  vent  échan 
crée.  Je  n*ai  pas  vu  la  fiuâification. 

BIGNONES  (  Les  ).  Famille  de  plantes  à  co- 
rolle monopétale  ,  inférée  fous  le  pilttl ,  qui  tire 
fon  nom  de  Tun  de  fes  principaux  genres ,  &  qui 
joint  aux  caraâères  précédens  «  ceux  d'avoir  un 
embryon  dtcoc]^lédon ,  &  des  étamines  portées  fur 
la  corolle,  toujours  en  nombre  défini.  Elle  offre 
pour  caraâères  fecondaires  :  un  calice  monophylle  j 
divifé  à  fon  limbe  5  une  corolle  ordinairement  ir- 
régulière, à  quatre  ou  cinq  lobes  inégaux;  des 
étamines  au  nombre  de  cinq ,  dont  une ,  quelaue- 
fois  trois ,  avorte  \  Tovaire  furmonté  d'un  ftyle 
ou  d'un  fiigmare  fimple  ou  à  deux  lobes. 

Le  fruit  efi  divifé  en  deux  loges  polyfpermes , 
tantôt  capAibire  j  s 'ouvrant  eo  deux  vaiveSj  8c 
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contenant  une  doifon  entière ,  parallèle  ou  oppo- 
fée  aux  valves,  appliquée  contre  leur  milieu  ou 
leurs  bords ,  fans  contraâer  d'adhérence  avec 
elles  s  tantôt  coriace  &  comme  lîgneufe ,  s'ouvrant 
feulement  par  le  haut  ^  féparée  intéricuremtm  par 
une  cloifon  adhérente  aux  valves  «  du  milieu  «se 
laquelle  fort  quelquefois  un  réceptacle  en  foni^e 
d'aile  ou  de  demi-cb>ifon  qui  fépaie  chaque  loge 
en  deux  demi  loges.  Le  nombre  des  gnines  ett 
moindre  dans  ces  fruits  coriaces  que  dans  les  fruiu 
capfulaires.  L'embryon ,  dans  les  uns  &  les  autres, 
eft  dénué  de  périfperme. 

Cette  famille  renferme  plufienrs  arbres  ou  ar- 
brifleaux ,  &  ouelques  herbes.  Les  feuilles  font 
oppofées  dans  la  plupart ,  aliernes  dans  un  petit 
nombre. 

Il  fuit  que  la  corolle  îrrégulîère ,  les  étamines 
réduites  par  avortement  à  un  nombre  pair  »  la 
cloifon  du  fruit  capfulaire ,  fimntement  contigte 
aux  valves  -,  la  non  -  exiftence  du  périfperme  & 
la  tige  ligneufe  forment  le  caraâère  le  plus  dif- 
tindlif  des  bignones ,  qui  comprend  les  genres  fui- 
vans  ,  divifés  en  trois  feâions. 

L  Frtdts  capfulaires  ,  bivalves;  tige  herbacée. 

Les  ealanes  • Chelone. 

Les  (efames Sefamum. 

Les  incarvilles. ...  ; Incarvillea. 

IL  Fruits  capfulaires  ,  bivalves  ;  tige  ligneufe. 

Les  miilingtons MilUngtoaia. 

Les  jacarandts Jacaranda, 

Les  catalpas Catalpa. 

Les  técomas Tecomam 

Les  bignones Bignonia. 

III.  Fruits  coriaces  y  ligneux  ;  tige  herbacée. 

Les  tourreties Tourretia. 

Les  cornarets Manymia. 

Les  pédalies Pedalium. 

Voici  les  nouvelles  obfervations  que  M.  de 
Juflieu  a  préfentées  fur  cette  famille.  «  Les  gen- 
res, dit-il,  qui  confiituent  les  vraies  bignones 
font  le  millingtonia  ,  le  jacarande ,  le  catalpa ,  le 
técome  8r  la  bi^none.  On  leur  a  joint ,  dans  une 
feûion  difttnâe,  des  herbes  qui  ont  prefque  le 
même  caraâère  ,  &  qui  diffèrent  feulement  par 
leur  port  &  par  la  cloifon  centrale  du  fruit.  Cette 
cloifon,  dans  quelques-unes  ,  n'eft qu'un  axe  fili- 
forme »  contre  lequel  s'appliquent  des  crêtes  in- 
térieures des  valves  :  tels  lont  le  féfame  &  la  ga- 
lane^  dont  quelques  efpèces  détachées  forment 
maintenant  le  genre  penfiemon.  L'incarvillea ,  qui 
a  une  véritable  cloifon  membraneule ,  tient  le 
niliea  entre  ce  genre  8c  les  vraies  bignones.  Une 
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troifîème  feâion  renferme  les  genres  â  firuft  eo« 
vice  ^  qui  font  en  même  tems  herbacés  »  tels  que 
le  tourrttia  j  le  martynia ,  le  pedaiium.  Lorfqu'on 
connoitra  mieux  le  tanécium  <ie  Svartz  ^  Xtjalpi" 
giojjis  de  Ruit  &  Pavon  ^  le  tripiana  de  Loureiro  « 
qui  paroiflènt  appartenir  à  cette  Camille ,  on  faura 
à  laquelle  de  ces  feâions  il  convient  de  les  rap- 
porter. » 

BIGNONIA.  (Tayei  Bignone.) 

EIHAI.  Helicon/a,  Le  n*.  l,  hcliconia  bihai 
Linn. ,  efl  gravé  dans  les  Ulufirations  ^  tab.  148. 
Jacquin  réunit  aux  hcliconia  la  plante  fuivante 
d'Aubiet. 

6.  Bihai  â  tige  bafle.  Heliconia  humîUs,  Jacq. 

Heliconia  foliij  hafi  angafiatis  ^  apicc  acuminjtis  ; 

fpadice  trcdo ,  fiexuojh  radicalibus  ;  fpathis  diftichis  ^ 

muUijloris  ;  neâam  folio  fuptriore  tridentato,  Wil!d. 

Spec.  Plant.  1.  pag.  1 187.  — Jacq.  Hort.  Schoenb. 

1.  pag.  13.  tab.  48  &  49. 

Mufa  (humilis)^  vafcuUs  coccineis,  quittque  aut 
fcxjioris  y  fruâu  trigono  &  violacto,  Aubl.  Guian.  1. 
pag.  951. 

Cette  plante,  qu'Aublet  avoit  confidérée  com- 
me un  bananier }  appartient ,  d'après  Jacquin  ^  aux 
hcliconia  y  elle  s'élève  peu.  Ses  tiges  font  entou- 
rées â  leur  bafe  par  les  gaines  de  feuilles  oblon- 
gues  y  très-glabres  «  rétrecies  à  leur  bafe  ^  acumi- 
nées  à  letir  fommet  ^  très-entières ,  traverfées  par 
des  nervures  très^fimples.  La  hampe ^  qui  n'eft  que 
h  continuation  de  la  tige ,  &  qui  fort  du  centre 
des  feuilles  ,  foutient  à  Ton  fommet  lin  épi  de 
ilcurs,  dont  le  fpadice  eft  droit,  flexueux.  Les 
fpaches ,  d'un  rouge-écarlate  ^  placées  fur  deux 
rangs  oppofe's^  enveloppent  chacune  cinq  à  fix 
fleurs.  Le  (Ntième  filament ,  pétaliforme  »  eft  ter- 
miné par  trois  dents.  Les  fruits  font  de  couleur 
violette  ,  à  trois  côtés  arrondis. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Caracas  & 
dans  la  Guiane.  if^ 

BIHAR  :  nom  arabe  de  Y  anthémis  tinSoria,  qui 
étoir  le  buphtaimam  ou  œil  de  bœuf  des  Anciens 
&:  de  Tournefort. 

BIHLMITRON.  {Voyti  Bois  d'anisette.) 

BIJON  :  nom  donné ,  dans  quel<ques  lieux  «  à  la 
térébenthine  commune  tirée  du  pin. 

BILAK.  Bilacus,  Dans  les  Moluques  on  nomme 
ainiî ,  au  rapport  de  Rumphe  {Herb.  Amboin,  i  , 
pag.  197»  tab.  81  )3  le  marmelos  o\x  marmeUira  des 
Portugais  j  que  Linné  avoît  réuni  à  fon  genre  cra* 
tcvA  «  mais  que  M.  Corréa  en  a  féparé  pour  former 
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fon  genre  êfie  j  qu*il  place  dans  la  famille  des 
orangers. 

BILIMBI,  BILIMGBING,  BILIMBEIRA  , 
BILhN  ,  BILUNGHAS  ,  BLIMBING  ,  BLIM- 
BYNEN  '.  noms  indiens  de  diverfes  efpèces  de 
caramboliers.  (  Voyc[  ce  mot.  ) 

BÏLLARDJÈRE.  Billardiera.  Genre  de  fiantes 
établi  par  Snnith  ^  à  fleurs  complètes  ^  polypéca- 
lées  3  régulières  >  qui  fe  rapproche  des  folanées  «. 
&  qui  comprend  des  arbufles  exotiques  à  l'Eu-, 
rope  9  à  tige,  grimpante ,  à  feuilles  alternes  j  à 
fleurs  folitaires  »  &  dont  le  caraÛère  eflentiel  eft 
d'avoir  : 

Cinq  pétales  alternes  avec  les  folioles  du  calice  y 
point  d'aipendices  y  un  ftigmate  fimpU ;  un  ovaire  //- 
brci  *^^  ^^^  à  plujscurs  femences. 

Espèces. 

I.  BiLLARDiiaE  grimpante.  Billardiera  fcan^^ 
dens,  Smith. 

Billardiera  pedunculis  folitariis  ,  unifions  y  foliis 
ftabhirfutis.  Smith  ,  Nov.  Holl.  1.  pag.  i.  tab.  t.— 
Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  11  jo.  î^on  Vahl. 

Arbufte  petit  &  foible^  dont  la  tige  eft  couchée 
fur  la  terre ,  ou  relevée  &  grimpante  le  long  des 
corps  qui  peuvent  lui  fervir  d'appui ,  divifée  en 
rameaux  légèrement  velus.  Les  feuilles  font  alter- 
nes ,  velues ,  ovales ,  longues  d'un  pouce  \  les 
fleurs  folicaires ,  terminales  à  l'extrtjmité  de  cha* 
que  rameau  j  pendantes, pédonculées.  Leur  calice 
elt  divifé  en  cina  dents  lubulées»  la  corolle  blan- 
che ,  compofée  de  cinq  pétales  linéaires,  alternes 
avec  les  dents  du  calice  }  cinq  étamines  oppofées. 
aux  divifions  du  calice ,  alternes  avec  les  pétales  $ 
un  ovaire  libre  &  cylindrique,  furmonté  d'un  ftyrle 
court ,  terminé  par  un  fligmate  â  deux  Igbes.  Le 
fruit  coniîfte  en  une  baie  en  forme  d'olive  ^  très* 
obtufe ,  prefque  tronquée  à  fes  deux  extrémités, 
contenant,  fous  une  pulpe  épaiffe,  quatre  rangs 
de  graines  femblables  à  des  lentilles. 

Cet  arbufte  eft  originaire  de  la  Nouvelle-Hol- 
landes il  fe  cultive  depuis  plulieurs  années  en  Eu- 
rope, &  paroit  pouvoir  être  naturalifé  danis  lés 
départemens  méridionaux  de  la  France,.  Ceft  -le 
feul  végétal  à  fruics  bons  â  manger  que  les  voya-* 
geurs  aient  trouvé  dans  les  contrées  déferres  de  la 
Nouvelle-HolLnde.  "b  {y.v.) 

Obfervations.  Le  nom  de  billardiera  avoît  été 

donné  par  M.  Vahl  â  un  genre  de  la  famille  des 

rubiacées ,  mentionnée  maintenant  dans  la  nou- 

velle  édition  du  Species  Plantarum  par  Willdenov, 

j  fous  le  nom  de  frâUchia.  (  Voye^  ce  mot  ^  SuppL) 

IM.  Labillardière  a  découvert  deux  autrQ$  efpèces 
Hppartenantes  à  ce  geaxe«  . 
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a*  BtLiAKDièafl  à  longues  fleun.  BUUrdîtf^ 

iongijlora.  Labili. 

Billardiera  pidunculii  foUtariis  .^  ^nifiçns  ;  fblîîs 
livîhus  ;  petalîs  lon^0mis ,  mafglne  introfiexis,  La- 
billard.  Nov.  Holl.  r.  pag.  64.  tab*.  8p. 

Arbrîflfeau  i  tige  grimpante,  c)r1in(lrtt)ue,  garni 
de  ftuilles  glabres  ^  alternes  j  lancéolées,  quelques- 
unes  oppofées  ;  les  fleurs  foHraires ,  axillaires  » 
pendantes ,  un  peu  plus  longues  que  leur  pédon* 
eule  s  les  folioles  du  calice  ovales  ^  aiguës ,  un  peu 
cillées  ,  (rileufes  en  dedans  ;  les  pétales  oMongs , 
alumines  s  les  filamens  de  la  longueur  des  pétales; 
lès  anthères  ovales ,  à  deov  loges  ,  échancrées  à 
leur  bafe.  Le  fruit  eft  une  biie  ovale,  pulpeufe , 
violette ,  à  deux  loges  i  les  femences  rénîfortncss 
Tembryon  ovale  ,  renfermé  dans  un  péricarpe 
charnu. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.   T) 

9.  BitLARDiiaE  fufifomie.  Biilàrdufû  fififar^ 
IMS,  Labili. 

Billardiera  panùaiit  pauciforis  ,  foliis  fuhkirfu' 
irr^  anthiris  eonnivoUibus,  Labili.  Nov.  Hojl.  r. 
pag.  tff .  tab.  90. 

*  Ses  tiges  font  erdinairement  grimpantes  ;  fes 
feuilles  ob)ongtte9«  lancéolées ,  un  peu  value»;  les 
fteurs  pendantes,  terminales,  réunies  de  deux  i 
fix  en  une  petite  pantcule  ;  de  vrès^tites  bradées 
auii  diirtfioos  du  pédoncule  $.  tes  folioles  du  calice 
légërement  ciliées;  la  eorolle  bieUe  ,  étalée  ;  les 
péolçs  ovales,  acominés j  lesfilamens  très-courts  1 
les  anthères  à  deux  liwes ,  s'ouvrant  longitmiioa- 
Itmem.  L*ovairé  eft  nmforme,  ftrié»  fofeux ,  à 
deux  loges;  te  ftyle  court}  le  fiigmate  prefque 
err  téie.  Le  firoic  eft  une  baie  fiche,  fufi forme, 
Ibyteufii ,  à  deux  loges»  les  femences  ovales,  com^ 
primées  9  placées  deux  par  deux  for  on'  même 
rang. 

Cette  plante  croit  au  cap  Vao-Diémen.  I^ 

BILLONS  :  nom  languedocien  de  la  vefce  cul- 
dvée. 

BfLlfLO  :  arbre  dès  Philippines ,  quf  paroit 
ttrc^  une  efpèce  de  manguier.  Son  fruit  a  la^  faveur 
et  far  mangue ,  9c  même  il  ett  plus  agréable  j  fut- 
Tant  Cameili. 

B1MAREGALY  :  nom.  caraïbe  de  reupateisej 
(Uivant  NichoUbo. 

,  BIPIECTAAIA  :  genre  de  plantes  du  Levant  «. 
^e  Foskhall  avoit  étabU  feus  ce  nom,  8c  que 
yàhl  a  réuni  au  mimufofi.  (  f^oyai  les»  ebCsiva- 
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'  ttons  è  Ir  fuite  du  Mimmops  CAinnc ,  ^.  IV, 

pag.  187,  &  le  NattIKR»  n*.  1  {im^rùéna).} 

BINKOHUMBA  :  nom  que  porte .  dans  llle 
de  Ceilao,  une  efpèce  de  pbyllanre  {pkyliamhÊa 
urinaria  Linn.  ) ,  employé  en  décoâion  pour  (aire 
couler  les  urines  1  ce  qui  l'avoit  fait  nommer  vi- 
naria  par  Hermann,  premier  obfervateur  de  cette 
plante.  Binko  veut  dire  ttrre  dans  la  langue  du 
pays.  Ce  mot  f  lit  partie  du  nom  de  cette  plante , 
patce  qu'elle  eft  toujours  couchée  par  terre. 

BINTAL.  On  nomme  aiofi  le  baftlU  i  111e  de 
Ceilan. 

BINTAMBURU  :  efpèce  de  lifèron  de  Ceilan,  . 
qui  eft  le  €9nvolv»tlus  pts  capfA  Linn* 

BINTANGOR  :  nom  matais  d'une  efpèce  de 
calaba  (  calophyllum  inopkyllum  Linn.  )•  C'eft  Is 
viaian  ou  vintago  de  Madagafcar. 

BINTOCO  :  petit  arbre  des  Manilies,  doot 
parle  Cameili^ cité  dans  le  gran  i  ouvrage  de  Ray{ 
il  contient  une  refîne  ou  térébenthine  pnnifre  8e 
odorante,  que  Ton  peut  employer  comme  vernis. 
On  peut  préfumer,  non  pas  que  c'eft  un  térébin- 
the,  comme  le  dit  Cameili ,  mais  qu'il  appartient 
;  au  moins  à  la  Camille  dss  cérébinthacées.  (/«/•) 

BINUNGA  ,  MINUNGA.  Cameili,  dam  fes 
ptances  des  Philipjpines ,  défigne  fous  ces  noms  ne 
végétal  qui  parosc  eue  le  même  que  le  ricîMt 
m^pa  Linn»  C  Léman.  ) 

BIONDELLA.  En  Tofcane  on  donne  ce  nsm» 
fuivant  Dalechamp ,  i  la  uetite  cenuurée ,  parce 
qu'elle  eft  psopre ,  dît-il ,  â  rendre  les  cheveux 
blonds.  On  a  encore  défigné  (bus  le  même  nom 
le  bois  gentil  ou  bin  bois  {dapknt gaidiëm  Uro.)» 
peut-èEie  pssce  qu'on  en  ûrok  une  teinuim 
jaune. 

BTPTCAA  :  nom  caraïbe  du  cytife  des  Indes 

(  cytifus  cyjan  Linn.  ). 

BlPtNNOLA.  (^oyer  Aréthush,  n»- f , 
Syppi.) 

BIPIRA  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  de  glycine 
des  Antilles  {gfycia^  pkrffatmtlis  Swun),ffic 
Plumier  avoir  rangée  parmi  les  haricots ,  te  qui  eft 
nemarqnable  pu  &.  giiîne  cwige,  nasciiiAi  d'tts 
tache  noire. 

RieORELA.  (Çeifc-Th.Gai.  Nov.  «fa Jegifc. 
n*.  46.  )  C'eft  Ivméme  genre  que  cekiimii  a  été 
déait  dans  cet  ouvrais  (bus  le  nom  de  Miou* 
M.  du  Petît^Thouars  le  regarde  comme  irès- 
wfia^  <itt  kéwfitm^  a^Mitji  coobm  ce  émsMt$ 
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ient  glandes  au  calice^  maïs  ioht  H  difftre  par 
UB  feul  ftyie ,  &  }ar  une  petite  écaille  à  la  bafe 
de  chaque  filamenc  :  l'ovaire  eft  à  quatre  lobes  :  il 
lui  Tuccède  quatre  capfules  comprimées  j  en  forme 
de  goulfe  j  à  une  loge  monofperiBe. 

BIRANI ,  yiRANI  :  noms  madagafcar  du  gaw 
dal  des  Malais  «  efpèce  de  figuier  que  Rumphe 
décric  fc  figura  dans  Ton  Herhar.  Amoin.  vol.  3  ^ 
pag.  14^,,  tab.  95.  Les  bocanifies  ne  l'ont  encore 
rapportée  à  aucune  efpèce  connue. 

BIR  ASOUREL  :  nom  languedocien  de  Thélian- 
the  à  grandes  fleurs  j  vulgairement  connu  fous 
celui  àkfoUii. 

fiIRCH-TREE  :  nom  anglais  ^  qui  fignifie  ^thre 
houUau,  Il  a  été'donné  dans  la  Jamaifque  au  gomart 
(  burftra  gummifera  Linn.  ) ,  dont  l'écorce  reflfem- 
bie  à  celle  du  bouleau. 

BIRIBOY  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  de  lobé- 
lie  des  Antilles  {hieiia  conglobata  Lam.). 

BIRIIDRYS.  Dans  l'herbier  de  Surian  on  trouve 
fous  ce  nom  caraïbe  Vepigàa  tordifblU  Sv'artz  , 
plante  bafle  des  Antilles ,  que  Richard  a  nommée 
gaulthirU  fihagnicoU.  (Mém.  tU  la  Sùc.  d'kift»  n^. 
de  Paris ^  pag.  I09.> 

BIS  AILLE  :  mélange  de  pois  êi  de  geflë ,  que 
Ton  (ème  pour  la  nourriture  des  beiliaux. 

BISBERY  :  nom  arabe  du  poljrpode  ordinaire , 
fuivant  Dalechamp. 

BISCUTELLA.  (f^«y«ç  Lunbtiêre.) 

BISERRULA.  (Kayti  Rateav.) 

BïSLlNGUA.  On  trouve  fous  ce  nom ,  dans 
quelques  anciens  auteurs ,  une  efpèce  de  fragon 
(  rufcus  hypophylium  Linn.  ) ,  dont  la  fleur  ,  portée 
fur  le  niilieu  des  feuilles  ^  eft  recouverte  «  avant 
fon  développement ,  d'une  fpathe  en  forme  dé 
languette,  qui  fuUtfte  encore  après  la  floraifon  ; 
de  force  que  la  fleur  paroic  fbrtir  du  milieu  de 
deux  écailles.  On  nomme  aufli  cette  plante  boni* 
ficia  dzns  quelques  lieux,  au  rapport.de  Jean 
Bauhin. 

BISMALV A.  Dans  quelques  livres  anciens  on 
donne  ce  nom  à  la  guimauve. 

BISNAGUE^BISNAGUO  :  nom  provençal  de 
la  vifnague  (  daueus  vifrutga  Linn.  )  ^  oui  efi  l'AM- 
-hAi  ^  n^.  2.  Elle  eft  fous  les  noms  ae  vifnaga  & 
Sifaaga  dans  les  livres  anciens. 

BISSUS.  (  royei  By SSE.  ) 
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BISTORHE.  Le  genre  fenouil  {potygonum 
Linn.)  réunit  plufieurs  genres  de  Tournëfort» 
•dons  le  nombre  defqusels  eft'iabilbrré,  difltnguée 
par  Xes  graines  triaingulaiFes ,  fes  .fleurs  en  épis 
terminaux  &  fa  racine. charnue  >  repliée  deux  fon 
fur  elJe-méme ,  d'où  lui  venoit  fon  nom.  On  poiir- 
roit  ajottcer  qu'elle  a  neuf  étamineSj  tandis  que 
les  autres  renouées  en  ont  moins.  La  racine  de  14 
foillorte  eft  très-allringente.  Dans  une  efpèce  {po^ 
iy^onum  ^pxvipamm  Lian.  )  ,  la  graine  ^cme  avant 
d'être  (ëparée  de  la  planté ,  8c  le  petit  tubercule 

|ui  en  réfulte  ^  poufle  fes  premières  feuilles  (ans 

e  détacher.  (  f^oyei  Renouée%  ) 
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^  BITI  :  nom  malabare  d'un  grand  arbre  men- 
tionné par  Rheed  «  Hort,  malabar,  c ,  pag.  1 1  y  , 
tab.  58  j  qui  paroit  être  celui  d'où  provient  le 
bois  que  les  Français  de  Tlnde  nomment  bois  dt 
bite  3  très-efiîmé  à  caufe  de  fa  dureté ,  qui  le  rend 
fufceptible  d'un  beau  poli.  La  defcrîption  qu'en 
donne  Rheed  eft  très-tncpmplète.  La  flgure  l'eft 
encore  plus;  elle  ne  repréfente  pas  les  fleurs.  Ofi 
peut  cependant  y  reconooitre  que  cet  arbre  ap- 
partient i  la  famille  des  légummeufes  j  &  peut- 
être  à  la  partie  du  genre  fopkora  ,  qui  comprend 
Yantickoierica  de  Rjimphe  ou  fopkora  hêptaphylla 
Linn.  {Aabert  Pttit^Thouars.)  (  Voy.  Sq?uorAj 
n*.  8.) 

BITI-MARAM-MARAVARA  :  nom  que  les 
habitans  de  la  e&te  du  Malabar  -donnent  à  une 
plante  orchidée^  figurée  dans  Y  Hort.  malab,  11^ 
pag.  j  i  tab.  1,  qui  croit  fur  le  tronc  des  arbres  , 
&  fpécialement  fur  lé  bki ,  comme  fon  nom  l'in- 
dique. Maravara  s'applique  à  toutes  les  plantes 
parafites  du  même  genre.  Cette  pbnte  doit  être 
rapportée  aux  epidendrum  de  Linné.  {Aub.  Petite 

Tiouars.  ) 

* 

BIXA  :  nom  ancien  du  rocou  j  &  que  les  bo- 
tanilles  ont  adopté.  (  Voyei  Rocouher.  ) 

BIZARDA  :  nom  donné  par  les  Italiens  â  des 
citrons  produits  par  le  mélange  de  deux  efpèces. 

BLA .  BLAD  :  noms  languedocieni  du  blé  oa 
froment. 

BLACKBURNIA.  Genre  de  plantes  icabli  par 
Forfter,  &  qui  parnît  appartenir  zuxptelea,  (Foyer 
PtiUa  pinaata ^  n®.  3.) 

BLACOUEL.  Blakwtllia.  Deux  efpèces  de  ce 
genre  font  figurées  dans  les  Illttftrations ^  tab.  aii^  • 
favoîr  :  le  blakwelUa  integrifilia  ,  fig,  i ,  &  le  blak- 
wcUia  axitlaris,  fig.  1.  Le  genre  que  décrit  Gaert- 
ner,  vol.  z,  pag.  169,  tab.  117,  fous  le  nom  de 
blahwdlia  ,  eft  le  palladia  antartica  Lam.  lllaftr. 

tab.  28 f.  M.  Ventenat  a  ajouté  à  ce. genre  les  ef- 
pèces fuivantes  : 
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4.  BlAcq-ubl  glauque.  BlackwiUid  gtau€a. 
Vent. 

Blaekwellia  fbUis  ovato-oèlongh  ,  obtufis  «  giaU'^ 
€is }  racemi»  axillarîhus ,  panUulatis,  Vent.  Choix 
de  Plane.  Fafc.  10.  cab.  y;. 

Arbrtfleau  i  tige  droite^  noueufej  â  feuilles 
alternes  j  péUolées^  ovales  ^  oblongues  ,  prefque 
entières  ,  très-obtufes  ,  glabres  «  veinées  ,  d'un 
vert-glauque,  longues  de  Tcpt  à  huit  pouces;  les 
I^urs  difpoiées  en  grap;>es  axillaires  «  paniculées, 
inunies  de  petites  braaées  folitaires»  pùbefcentesi 
point  de  corolle  «  l'elon  Ventenat  *  mais  un  calice 
pubefcent ,  profondément  diviCé  en  quatorze  dé» 
coupufes  linéaires j  très*ouvertes ,  aiguës,  dont 
lept  alternes  plus  larges  &  un  peu  plus  longues , 
munies ,  à  leur  bafe  interne  »  d'une  glande  noirâ- 
tre» fept  étamines  attachées  à  la  bafe  des  divifions 
les  plus  étroites  du  calice  -y  lovaire  trè&-velu  j  ad- 
hèrent au  calice  par  fa  moitié  inférieure ,  à  une 
feule  loge ,  contenant  des  ovuies  nombreux»  at* 
cachés  à  Ces  parois. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  rile-de-France 
par  Comnr.erfon.  T> 

f .  Bt  ACOtJEL  i  Feuilles  de  cerifier.  BUckwelHa 
<erafifoiia.  Vent/  • 

BlackwcUia  foHU  cUipticis»  écumînatts ,  Jentatis; 
ractmis  axillûrihus  ,  compofiùs,  'cteâis.  Ventenat  j 
Choix  de  Plant.  Fafc.  10.  cab.  f  6. 

Arbufte  diRingué  par  la  forme  de  fes  feuilles  |. 
&  furtout  par  les  glandes  j  qui  n'adhèrent  point  a 
la  bafe»  mais  au  milieu  des  divifions  tes  plus  étroi- 
tes du  calice ,  &  par  fon  ovaire  tout-i-faic  libre. 
Les  feuilles  font  glabres,  ovales,  elliptiques,  ré- 
trécies  i  leur  fommet  en  une  pointe  obtufe ,  gar- 
nies de  dents  courtes ^  écartées^  glanduleufes  à 
leur  bafe  j  accompagnées  de  flipuks  pubefccntes  , 
courtes,  linéaires j  caduques  5  les  grappes  axil- 
laires,  leurs  rameaux  prelqu'oppofés  î  des  brac- 
tées lancéolées ,  très-courtes  i  le  calice  à  dix  dé- 
coupures inégales ,  lancéolées  »  cinq  alternes  plus 
larges  >  les  autres  tenant  lieu  de  corolle  >  l'ovaire 
fliobuleux  J  bérifle ,  à  une  loge  $  les  fligmaces 
fimples. 

Cette  plante  9  originaire  de  Madagafcar>  cfi 
cultivée  au  Jardin  de  rile-de*France.  1> 

6,  BlACOUEL  tomenteux.  BlackwiUia  tomtntofa. 
Vent. 

Blackwtliia  folits  euneiformi-ohovatis ,  dtntatîs  ^ 
fabtus  tomentoju;  fi*^cis  axîUarihus  eerminaiihufque , 
folhariis»  enàis ,  iongiJ/imis.V eui. Choix  de  Plant. 
Fafc.  10.  tab.  57. 

La  grandeur ,  la  forme  de  fes  feuilles ,  la  difpo- 
£sîoD  de  fe»  fleuss ^  diltinguent  cette  efpèce  de  fes 
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eofigénères  s  elle  fe  rapproche  da  UMdkwittk  âxlU 
iaris.  Ses  rameàtix  font  parfemés  de  tubercules 
blanchâtres ,  tomenteux  vers  leur  fommet  »  garnis 
de  feuilles  â  peine  pétiolées  «  larges ,  prefque  cu- 
néiformes ,  en  ovale  renverfé  ,  furmontées  d'uoe 
pointe  caduque ,  dentées,  tomenteufcs &  d. cou- 
leur cendrée  en  deflbus,  pubefcentes  en  dtff^uSi 
les  flipules  fubulées,  pubefcentes,  cad  'ques  .  les 
fleurs  petites,  feffiles,  lomenteufes ,  difpofêes eo 
épis  axillaires,  fôlitairés,  prefque  terminaux ^fim* 
pies  >  grêles ,  alongés  $  munies  de  bradées  ova'es» 
membraneufes'>  le  calice  â  dix  ou  douze  décou- 
pures inégales  i  cinq  alternes»  tenant  lieu  de  co> 
rolie,  foutenant  les  étamines,  glanduleufcs  à  leur 
bafe  i  l'ovaire  globuleux,  adhérent  par  fa  moitié 
infériejire  j  trois  i  cinq  ftyles. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  de  Javx,  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Lahaye.  T> 

BLADHIA.  (Vayci  Quakite.) 

BL/ERIA."(Kiwrf  Blairib.)  Houfton  le  pre- 
mier avoir  donné  le  nom  de  Blair^  botanifie  an- 
glais, ï  une  plante  que  Linné  crut  depuis  devoir 
réunir  au  genre  verveine.  S'emparant  enfuite  du 
nom  de  h/airia,  qu'il  changea  en  celui  de  H^rU , 
il  l'appliqua  au  genre  qui  en  a  confecyé  la  déno- 
mination, quoique  plus  récemment  Thonberg, 
dans  fon  Prodromus  Plant.  Cap^ ,  ait  eilayé  de  le 
détruire  en  le  confondant  avec  la  bruyère.  On  1 
reconnu  »  dépuis  Linné' ,  que  le  genre  vervtine 
contenoit  plufieurs  efpèces  qui  dévoient  enéae 
féparées.  La  plante  de  Houfton  étoir  de  ce  nom- 
bre «  &  forma  le  genre  priva  d'Adanfon.  Scopoli 
établit  avec  d'autres  fon  genre  ^apaaia.  Gcitner 
en  détacha  auffi  trois ,  6c  voulut  nitablir  en  leur 
faveur  ie  nom  de  hlairia;  mak  l'une  d'elles  appar* 
tient  au  priva ,  &  les  deux  autres  ont  été  repor- 
tées au  lapania  par  M.  de  Lamarck  »  qui  a  adopté 
ce  dernier  génie  dans  les  tUufirations.  iJuf) 

BLAIRIE.  Bidria,  Ce  genre  a  été  réont  aux 
erica  par  Thunberg.  l^e  ifldria  arttcuiata  ,  n^.  ) , 
eft  figuré  dans  les  lUuftrations ,  tab.  78.  Il  faut  en 
retrancher  la  plante  dw*  Bergius  ,  citée  dans  la  fy- 
nonymie«  &  y  rapporter,  comme  lui  appartenant, 
Yerica  eriocepha/a ,  n^.  7}.  On  a  depuis  ajoute  i 
ce  genre  quelques  autres  efpèces  imparfaitement 
connues. 

*  BUria  (fcabra),  antherh  muticîs  ;  follh  fi> 
temîs  t  Unceolatis ^  pi/ofo-hiffidis  ;  forum  capiu'd* 
ereâîi ,  corottis  clavatls,  Willden.  Spec.  Plaût.  1. 
pag.  619.  —  Thunb.  Prodr.  78.  SuB  erica. 

*  Blària  (  fàfcicnlata)  *  amhiris  maticis  ;  fri'^ 
quatemis ,  ianceoiatis»  ciliato^fcahris  i  capitgiU  em* 
tis.  Thunb.  Prodr.  71.  Stàb  ericd. 

*  Bldria  (  mofdofa  )  ,  antheris  maticis  ,  fi-hit- 
finis  S  caliciius  monpphyltis  ,  pilofis;  corMs  cê** 

paauUtii  j 
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maiibtts  ptizatis.  Aie.  Horc.  Kev.  x.  pag.  ijo. 

^  «wtf  4i/tfnu  f  Tbaob.  Prodr.  70. 

^  B/linV  (gUbella)»  mtduns  arîfiatîsj  Jûiîîs 
qitatemis  g  oiÉMgis  ^  gUbrîs  ,  margime  fcahris  ifù* 
ribtts  aggnfgéiiss  têrmiitë/H^s,  Tbuob.  Fioàt.  7). 
SubtrUém 

Biêrîa  purpëna.  Berg.  Cap^f.  }4* 

Eriea  afrUûtia  >  pumild  p  corhfoiiê  y  fiofcuiîs  par^ 
vh  4  MrneU^  éipicHus  l^mgis^  dijfptifii  préditiSm  Seb» 
Thefaiir.  i.*pag«  }0.  ub.  lo.  Sg,  t* 

Toutes  ces  pUntes  font  ligheafes  j  8e  croiflenc 
tu  Cap  de  ïoÉme-Erpérancè. 

BLAKEA.  (f>y<|;  MiuEU.) 

BLAKWELUA.  (  Fayti  Blacouei.  ) 

BLANC  DE  CHAMPIGNON.  Ce  terme  ferc  i 
défigner  une  mafle  de  racines  filameateufes  dont 
les  tuaiiers  font  que1<|iiefois  chargés  j  qui  n^efi 
autre  chofe  que  les  premiers  dëveloppemens  des 
femeoces  de  champignons  ^  qn*on  recueille  avec 
foin  pour  garnir  les  couches  que  Ton  prépare  à 
l'effet  de  fe  procurer  on  grand  nombre  de  ces 
plintes. 

Blanc  d*bA0  :  un  des  noms  Vulgaires  du  né^ 
«uphar  blanc 

Blanc  ^'Hollande,  C*eft  une  variété  du  peu- 
plier blanc»  n*.  u 

BLANCHETTE  :  nom  vulgaire  de  la  mâche 
(  va'eriana  locufia  Linn«).  On  le  donne  auffi  à  l'an- 
férine  maritime  (  cheaopodium  marUimum  Lion.)  ^ 
plus  connue  cependant  fous  celui  de  hlanqueut, 

BLANKARA  :  nom  donné  par  M.  Adinfon  i 
un  genre  de  nuHifle  nommé  onhotric  par  M.  Pâli- 
fot-Beauvois.  (  Koy^  ^*  "'^'^  SuppL) 

BLASIA«  (  f^oyn  Blasie»  &  IIl.  Geo.  ub. 
877  j  qui  eft  le  Uufia  pufilia  ) 

BLASTE  de  la  Cochinchine.  Blafius  cachinchi^ 
nenfis.  Lour. 

Genre  de  plantes  établi  par  Louretro  «  fur  on 
atbrifleaii  de  la  Cochinchine ,  d'>nt  les  fl  urs,  fi  la 
defcrtption  de  Louretro  efi  eicaAe»  offrcrht  des  ca- 
raâères  qui.  n^ont  ianiais  été  ot>fervés  dans  aucun 
autre  végétal  :  ç'eit  d'avoir  les  ovaires  fui  le. dos 
des  anthères. 

Cet  irbriflfeau  eft  haut  de  fix  pieds  «  très-ra- 
meux.  Ses  feuilles ,  lancéolées  &  oppofées ,  iont 
traverféei  pair  Vfois  nervures.  I.es  fleurs  font  b^n- 
c  les  9  8c  dKpofées  pluficruts  ^nfemble  fur  de^  pé- 
doncuLssépa» :Çur  lès raov^amx > ehes  onccnacune 
BûUmqiu»  Sn^pUnum»  Tomt  t* 
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un  calice)  quatre  dents  $  qiiatre  pétaks  Itttàdiéd 
au  fond  du  calice  1  autant  d'étamines^  &  environ 
vingt  ovaires  ^  placés  «  fuîvant  Loureiro  «  fur  Id 
dos  des  anthères  ,  qui  font  grandes  &  courbées* 
te»  ovaires  »  termines  chacun  par  un  Ryle  délié  & 
un  fiigmate  peu  apparent  >  deviennent  autant  de 
fruits  enveloppés  par  les  calices  »  <iui  pronaent 
de  l'iccrcûflemeor.  Ces  fruits  font  attachés  fur  les 
anthères  »  qui  perfiftent  après  la  floraifon» 

Ces  caraûèt'es  n'ont  pas  été  figurés  par  Lou* 
reito  j  te  font  fi  extraordmatres^  qu'on  ne  peut  les 
croire  exaâs  avant  de  les  avoir  vérifiés  par  de 
nouvelles  obfervadons ,  &  il  eft  plus  que  probable 
^e  ce  qtie  l'on  prend  pour  des  étamines  appar« 
Mcot  exciufivemeoc  à  i'organe  fentelle*  ÇMaffé,) 

hLATTAltCE.Biattariû.  (V^yti  MolÂkc»)  Le 
nom  Uattofia  défigne  un  genre  de  plantes  que 
Tournefort  difiinguoit  de  Ta  molène  {jverbafcum^ 
Linn. }  par  fa  capfule  globuleufe  &  non  ovoïde  s 
par  fes  fleurs  en  épis  plus  lâches.  Linné  n'a  pas  cru 
ce  carsâère  difiiLâitTuAfant^  il  a  réuni  les  deux 
genres  fous  le  nom  de  ytrbaf'cum.  La  bla  traire  A 
été  nommée  improprement  kerht  aux  mats ,  parce 
qu  elle  eft  fouvent  chargée  à'anthrcna  j  que  Toa 
nommoit  vulgairement  mites, 

BLATTI.  Sonneratia  actda.  Lam.  Bl.  tab.  410» 
Garrtner  a  décrit  la  même  plante  (bus  le  nom  d'att» 
hteiia  cafioiarU.  De  Fru^k^  &  Sem.  !•  pag»  }79*  ub« 
78.  fig.  1. 

BLÉ.  Quoiqu'il  j  ait  un  article  général  fous  co 
nom»  nous  croyons  devoir  lui  donner  plus  de  dé<* 
veloppemem ,  6r  profiter  pour  cela  des  exceilen*- 
tes  obfervations  préfentées  par  M.  Thouindani  le 
D.âion.  desjciences  natunlUs,  vol..)  ,  pag«  459> 

Le  mot  français  àU  vient  du  latin  Uadum;  mais 
ce  mot  latin  j  comme  le  mot  français  »  eft  généri- 
que i  il  exprime  toutes  fortes  de  grains  propres  i 
taire  du  pain.  Pour  en  défigner  la  qualité  »  il  f^lloic 
ajouter  l'rfpèce  :  hladumf'umtntum  vouloir  dire  le 
froment  ;  hiadum  ah  equis,  i'avoine  i  hiadum  média» 
tum,  le  méteih  bladum  'hi€maie\  le  blé  d'hiver  i 
è/adum  grojfum ,  minutum,  le  gros  blé ,  le  périt  blé* 
Quand  on  dit  le  commercedes  blés  ou  des  grains  j 
on  comprend  iio>rciiltment  les  fromens«  mais  en» 
core  le  feigle,  l'orge  &  Tavoine.  O-iUS  les  pays  c& 
l'on  ne  culrive  que  du  feigle^  il  porté  le  nom  de 
blé.  On  difiingue  n-éme  celui  qui  fe  fème  en  au* 
tomne  de  celui  qui  fe  fème  au  printems^  par  les 
noms  de  blé  d'automne  ou  d* hiver  ^  dc  gros  blé  ^  de 
blé  depnntems  ou  de  mars ,  de  petit  bit.  Le  blé  de 
la  Saint-Jean  eft  ou  feigle  qui  fe  lème  au  mois  de 
juin.  Le  blé  méteil  eft  le  meboge  dut  froment  & 
du  (ligle.  Le  blé  d'Indè  ou  d'Eipagne ,  ou  d'Ita- 
lie ,  ou  de  Turquie ,  eft  le  maïs.  Trois  autres  piai^ 
tes  font  appelées  blé ,  quoiqu'ellts  n'aient  point 
^  rapport  avec  les  fromentacées  :  ce' font  le  blé 
noir  ou  le  iarrafin  {^ol^gomimjagopyriim  'Lion-  }4 

'  M  m  m  m 


«^2  y  Ij  Ë  E  L  É 

le  Uéide  irâctie ,  ûtpi^û  de  mitanépyrim )^é Më  f      ),  Biiici^E  demîcill^.  Bltdumm  JmiaJiûtm, 
d'oifeau  ,  Qui  «ft  l'alpifle  (^Ad/tff/i'caMf^i^     Svaru.  ...  • 


iiini/)*  (  royti  Vamcît  FuoM£NT/) 

BtÉ  Jl£  NAGBOyR.  oC'£ft^dft:M.(Co(ts^',  lé 

plus  beau  blé  connu  ^  çdat  qura  le  monisds  fon-j 
l|its  contîehcJe^pliis  de  farina ,:  fir.qt|t  bn  le  mai!* 
Ie0t4]aio.  Ce  blé  n'éft  que  ^tiatre'mni9*eA''cerr^ 
Nagbour.ftft  une  cohnrée  de  rindofian^' vôiiine  da 
£ç{){ale«.  Ç'eft  de  ce  nl^rnier  p»y^(^  rQn  pe|iten 

M  m'efl  poj)c  coi^auev 


Bl|  ;.ocvtAR,  C'cR  le  froment  épeauire.      ., 

Bié  t^OîR  où  Sarra^W.  ^^'eftlè  yolygonum 
/^^yri^  Lien.  (r^rjRçMOuài.)     .     . 

'  '8L'Bl:^E  Turquie /Blé  ij'Ïnde.  (Voy.  Maïf.) 

•     *     *  '         • 

-    BLé  DE  VACHE.  (^oyr{  MÉLAMIPYRE.) 

!   BLECHNUM.  (FiyetBLicNfiO 

,    BLECHUM.  M.  de  Jufiieu,  dans  ks Àwisi^s 

^Mu/içurn  d*hifioire  nutuuUf  4c  Pf^ris.^  \o\.  9^ 
png,  if  i^  propofe  d'éulil^r  (qus  ce  noi)i  un  g^nc^ 
compofé  de  pliifieurs  efpeces  de  jufticia  ^  qui  er. 

iM^ccht  paifcLiruijérânieAttpar'Uttc&'iVdits.  (y<fyei 

BLtGNE;  Bitchnum,  Ce  genre  confient  d^ns 
Linné  un  certain  non.bre  d'erpèceis  j  qui  ont  été 
tféiMNiftyaC'MM.lSinitb'l^^wauz  dans  'iio  genre 
^4Ttiai)ier ,^ous  le iO^m de  wpoàwurdU «quiXera 
-npelKionr.é  ici  par  .une  fras^ivifion.  Queloues 
^p.èces  A*9finu9da  \Oiit  été  égalstnent  'rappelées 
daof  ce.genrr .. 

*  BlIGHfiVM.  <r<fp/ji/ri  dtfpofits  tn  lignts  fo/haires 
longituJinaies,,  point  interrompues,  dans  ta  mime 
'diineBi^n  qut  la  eâte  principale;  enveloppe  ioati» 

'   'nui  y  s'ox'^rmtt  'cn^dedans. 

I.  BlicHE  occidental ,  n®.  i.Blechaum,q€cidçn' 
xaU.  Lino..  p-'Swaru..  Filic.  pag.  115.  —r  Um. 
llI.GeD.iab.8(J9.      ^    ^     «^  * 

'  2.  BlÀgme  i  dents  de  fcie.  Blechnumferrulatum. 
plich. 

BUchnumfrondihus  pinnalis  ^firiStis  y  pinidf  enfi^ 
fqrmibus^  acMÙs^  argutï  rlgidcfue  fcrrjtl^'U^  Sw^tîz, 

/*»lip..  pâg.  i  I j.  — '  Mich. .  Fiojf..})9real.  Aroer.  r. 

'^  Ceiie'e(pèce.eft^9iide,  droits,  lotde;  fou 
^auiUai|eiii«plement  jûiii  fe&pinniiles  olUongiiet', 
:ilncéolée9«tprerqtt*eD  (btme  d'ipée ,  tieuèsià  leur 
«iomm^t  1  çruMiocremeot  élargies  ileiir  bafe ,  ine* 
«aient  dentées  eo  lue  ^  i  dentelures  roides  >  ai» 
«aës. 

*  Oite  plante  croit  dans  la  Floride  j  le  long  fti 

i^iife-Aira-liateba.  (IfrVA.) 


Blecknum  fs)HMshuâ  "lim^ri-  lamtohûs  ,  ^k^s  ; 
pinnis  fiysito^lancf^Litis^^  fimatis  «  dêi^i^Utit ,  ieji 
fursùnf  obiofoiigMlatù,  Swûiz,  {^Jic.  pg.  li{« 

l  BelleMefbèeejhautedeéetiifiadv^'dMitUfeQ- 
che  eft  liue ,  cylindrique  »  anguleufe  {'te^H'MV 
d'  '      '     ' 

1( 

ftti( 

pouces}  les  (upérieuras  plus  rapprôdiet»}  les  nr» 
vures  ferrées  j -parallèles  i  Urs  demrHMes -fégiihe* 
Tts,  c^rtiWgioeufts^  la.  bafe  dea  tulvok^  xe!tvéi 
en  angle  obtus.  La  fuiâificatian  eft^4ifporee  ta 
lignes  folÎMires  le  long  dé*  la  cdie'do  miliea^ 
rares  ou  nulles  à;)»  i^ifp  Uw  f^iptOÉt  4»  fin- 
r.ules}  les  cnpfules  fort  petites ^très-nombreufesi 
d'une  c6ulear  de  rouijlerpil^. . , 

.Ceueflante^çreitÂ  l'aie  ^  Ténérife  (igMtt  ) 

4.  ÇiâGNE  caruUKÛkeuIe.  BUchn^m  canilû^i* 
neum,  Swart;^ 

Bletkkum  frondihus  pinnatis  ^  fthemtîlapntit  ; 
fiiwis  ahernis'y'lultceolatis  ,  attenmatit,  fpinuUfù" 
ftfnJâdtii^  apke  ^rVJtîs  ,'^a/i  adnatis  /fubûurhuiA* 
tis  ,  fuperioriluts  coadiuutis  ;  fiipitt  muricêUmc,  Sv. 
Filic..pag«ii4. 

Elle  fe  diftingue  par  Tes  pinnules.très*iéirétiet 
8c  lecourbéts  i  Uur  fommet^  par  les  dentelures 
^ariilagia'aules  de  par  Ja  toideur  de  toute  la  plaïKe  ; 
elle  s'élève  i  la  hauteur  de  deux  pieds  8e  plus.  Si 
fquçhe  (,(1  cylindrique  ^  profcu)déniCPt  cappelce» 
hériflïé  de  points  brans  .TaiRans^  hiifans  >  le  feml- 
fage  prefque  cartilagtnettx  «  ovale*  lancéolé  i  Its 
pinnules  alternes,  Teffiles,  lancéolées , élargies . 
prefqti'auriculées  à  leur  bafe  ;  les  terminales  prcF» 
que  confluentes,  ceHes-du  milieu  adnéts  j  nis- 
rapprochées  j  les  inférieures  libres  en  dehors  i 
leur  bafe  s  la  fruâîficattoh  placée  le  long  de  U 
côte  principale  ,  dans  toute  1  étendue  de  ch-qjé 
ptroïuie  t  contpcrfee  .de  enfuies  nogibieufts  j  ào 
couleur  ferrugineiifc^. .  . 

Cette  plante  aoit  à  la  Nouvelle  -  Hollande. 

^.JiicHE  auJJrale,  ti*.  }.  BUcknum  êufbsU. 
Lion.  —  Svartz.  Filîc.  pag»  1 14.  — ^  PluJc.  Aimas. 
tab.^S^.  fig.  7.         * 

6.  BiècMB  orîemile,  n*.  1.  Bltèknumorhntsk. 
lîni^. -*S^p»art2,*Frfic.pag'.  114.'  • 

$.  Blecfytufm  Iqngifolium^  Cavan.  Pr^l*  iS^o^* 

FiliA  m0l0e^tfjis.  Beiiv.  Muf.  o^  Hh 

"  La  v.ri^té  5  fc  dfAihgue  principalement  p^r  h 
foffgttenr  de  fes  plooiues»  qui  ont  jufqo'à  hcit 
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p^^nces ,  t«ndi5^c;*;c  dans  b  première  elles  font  X 
peine  longues  de  trois  ou  (quatre  pouces. 

7.  Bi.i^6N<  fofïStikit^  Biêfihfum  punâuiaium.  S^. 

BUchnumfrondibus  pinnatis  ;- ptnnh  ï  bàji  cotdatâ 
lînear'i'lancioliuU  ^  fuhfiiicatU^  inugrù  ^  margfne 
punâatis,  înferiùrUuj  Jetuim  irtviordua*  SvaitZt, 
Filic.  pag.  114. 

Cette  plante  s'élève  â  la  hauteur  de  trois  ou 
quatre  pieds.  Ses  Touches  «  hautes  d'un  pied^  font 
ép-iffes  à  leur  partie  inférieure  ,  puis  cylindri- 
ques, un  peu  comprimées^  lifTes,  noiritres  j^le 
feuillage  lancéolé,  amplement  aiiérles  pinnule^ 
cppofees  i  les  inférieures  jpetices  »  oji^aUfs.j  di6^)i- 
tes }  les  rupérieures  infenublement  plus  longues  , 
égales»  enfin  décrôsflaBtes vers lefommex,  tomes 
ftfiiies»  en  coeur,  légèrement  auriculéesylinéai- 
res-lancéolées»  aiguës ,  longues  de. deux  ou  trois 
pouces^  un  peu  courbées  en  faucile,  entières^ 
munies  i  leurs  bords'de  petits  points  |  les  nervures 
latérales  &  bifides }  les'  ^apfules  d'un  br.un*ferru- 
gincux. 

C<!rtte  plàhte  croît  au  Cap  de  Bonhc^Efpérance. 

8.  BlÀgnb  roida.  BUchnum  rigrdum.  Svanz. 

Blechnmn  frondihuJ  ptnnatis  ';^pumié  cordatà-ldn^ 
çtotdtis  ^  ohtujsj  j  fummis  confiuentibus,  Svartz,  Fil. 
pag.  114.      . 

BiecAnstm  {ci\^^f6^)'^fivMdiéiiS  pinkaeU  ;  pinnis 
fijji/ibus  g  coréatQ^itMetoUtis  f  inttgtrrimi^é  Burm. 
ivior.  capenf;  PjX)dr.  pag.  2^8^   • 

Cette  fougère  croît  en  gazon  touffu,  &  s'élève' 
à  la  hauteur  d^mà  deux  pieds.  Ses- racines  font 
noirâtre»,  ftlifonnasv  rotdes ,  très4offigttes,  mé- 
diocrtment  rasieafes  ;  fes  fouches  nombreufes  , 
cyjitdri<)iies.àj  leur,  bilk.,  canaliculées  àunedei 
leurs  faces^  loM^gues  de  fix  â  ft(:ptpouces>  le.feujl- 
lage  roide,  lancéolé',  Amplement  ailé;  les  pin* 
nules  feflHeSj  oppofées  ou  alternes,  longues  a  un' 
pouce ,, oJbJoffgues ,  lanoéoléés ,'obtttfe^ ,  urxfeu 
dilatées  à  leur  bafe,  glabres^  légèrement  ftnée^ 
en  deffous,  entières  ou  un  peu  crénelées  $  lesfu* 
perieuresv  fouvertt  confiùentes  ;  1^  frufttflcatiôn 
dans  le-dii^ue  deSpinhules ,  qu'elle  recouvre  en- 
fuite  en  eniîeri  les  capfiites  d*on  brun-fer/ugi-' 
neux.  .        .    i      • 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-ECpérance. 

9»  BuÈâHfi'if  oreillettesbr  Bieehnuni  ouriculaouft.: 
Cavan»,  ,     .      . 

BUefàum  fiofiîdfhùT  piHriatisi;  pin*tis  acamlaatfs  ,* 
ha  fi  uirinqu^  auriculatis  ,  fuhkafiatir;  fratiifirfra»*' 

Jbjiic.  pag.  114.  '    ,.,.    ,; 

SoA  feoUbgff^.ljn){f^|i^li.aéM^M^»BAfé><te 
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!MXUiulas.acum!(iées^:auricu1ées  de.  deul^  côtés  d^} 
eur  bafe,  pretque  naflées^  les  un^s  fteril^s^,  Its^ 
atures  chargées. de  fruâificatioris.  C^s  dernièie.àL 
•  font  plus  étroKes.  .'...;      '     \   .1 

Cette  pi  inte-  croit  i  Buenos  -  Aytes  &-  Sans;! 
rifthaie.de. Panama.  .  •      •.  :  r     .    j 

lo.   BlIgne  en  queue.  BUchnum   caudaium.  - 
Cavan. 

Blecknum  frondlhus  'pinnatis  ;  pînms  f  alcalis  j-^ 
fubhafiatis  ,  tnfimis  lonj^ioribu^  ,  oppofitis  ,  fummisi^ 
t  confiuentibus  ,   lermiritiii  long'iffimâ,  Cavan.   PrxU 

;     Cette  eQ^èce  a  fon  feuillage. fimplemçntajîéi^^ 
i  les  pinnules  prefque  haflées,  courbées  en  faucille { 
U5  inKirfëtifes  oppofées  8?  plus  longues  j  leà  fifpj- 
rieureâs  cJonflîJehtes ,  la  terminale  très^ongue.  Elle  - 
croit  aux  iles  Philippines  &  au  mont*  Saint*'^- 
toinOi  proche  ChiùiborazQ. 


—      r 


!      11^  Êlegne  lifle.  Biecftnum  Uvigâtum,  Cjivaif. ,  \ 

*      Blechnunrfrondib^  pmmuis'^fiébdÂaphanisfjAnjfim 
Janceolads  j  fiiicrcnatis ^  ciliaûs^  Ca^.,  Praçlt.lSoi. 
n«,6jQ. 

j  Elle  eft  remarquable  par  fon  fenjllage  prefqeo 
j  diaphane  j  Amplement  ailé.  Les  pifmules  fof^  lan* 
{ céolées ,  légèrement  crénelées  &  ciliées  à  le^rt 

ibords«  .  ^      . 

I  ^  .       •.         , 

{     Cette  pUnté  .croît  ï  la  Nouvelle  «Hollaiid^, 

« 

j      1 2.  Blici^E  élevée.  BUchnum  procerum,  Svartz.  ' 

I      BUchnumfrondibus  pinnatis;  pinnis  fierillbus.  ^^ 
\latO'lanceolatis  ,  acujninatis ,  bafi  fubcordatis ^  ftf 
rulatis  ;  fru&tferis  lincarib^us  ,  fitriitbus  fàpe  oppofi'- 
tts-.  S^p^artz  3  Fille;  pàgi  i  ij.  —  Labil!.  Nov.  HolL  * 
ir.fag;  97.  tab.  247. 

Ofmunda  procera.  ForlU  Pro.d'r.:n*.  4^4. 

OnocUa  proccra,  Sprcngr  Schtad;  Jourm  175^- 
}.  pag;  167. 

Cette  efpèce  croit  en  gazon  ;  elle  s*éii^ve'i  la*; 
hauteur  de  deux  QU  trois  pieds  &  plus,  couverte  ,1 
I  â^  fa  baf«s(,;4P  paillettes'  ou  d*écaines.  denticulées« 
j^s. racines  fppt  épaiflfiSj  cpmpofées,de  radiculeSi 
ifibreufes,.  de  .cpùleur  noifâitre,  tom^nteuf^s  o»] 
jnues  \  lefeuilldgd'ailé;  les  iiinnules.Qppofées.,  lé-ù 
]  gérenij^i^t  pétiûléeçi  l|^sftérilesl^nç6olé<:5j  acii-*} 
minées,  à  peine  dentées ,  l^geç^  rirès-longues,,, 
prefqu'ep  coeur  oblique  i  leur,  bafe  ;  les  pinnules 
ftrtiîéf  beaucoup  P^us.  étroites  ,  linéaires',  cou- 
vertes ,  le  long  de  leur  côte,. par  la'fruâificatfott' 
en  lignes  non  interrompues ,  ^mpofées  de  cap- 
(Wès  hombreufer. 

Cette  plante  croît  aacap  Van  Diémen.  (J^bilL) 

'  Oi^feryatipm^  S.vattz  a  fai^  entrer  cii^ice  ççure.» 

^  M  m  m  m*  2 
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Vùfmunia  fplcûm.  Linn.  j  qat  efi  VacrofiUhum  nemo* 
raie,  {Voyiz  AcROSTiQUE,  n*.  ji.)  On  a  fait 
f^^kt  fucccuiveiiient  cette  plante  parmi  les  of- 
munda^  les  acrofiichum^  les  oaoelea,  les  afplenium^ 
\^%  .Jtruthipipuns  ^  ^c*  1)  faut  encore  rapporter  ^ 
d'après  Svartz  j  aux  bUchnum  ^  XonocUa  polypodiùi-, 
des  Lion.  (  Voyn  Onoclée,  n*.  i.) 

♦  Efpices  douteufes* 

*  BUchnum  (  ferrulatum  ),  pînnis  approxtmatis  « 
Hnearihus  «  reSis ,  rigide  (trrulatis.  Rich.  Caxen. 
Jk{l.  Soc.  Hift.  Nat.  Paril.  2.  pag.  1 14.  ' 

*  ^  BUchnum  (  indi(fum  )  j  frondihus  pinnaùs  ; 
ptnnis  altemis  j  lanaol^tis^  ftrratis^  iûfi  aurkulu" 
sis.  Burm.  Ind.  pag.  15 1. 

_  ^  Fiiix  non  ramofa  ,fiminsis  pinnulisnervo  mtdio 
pulysndtnto.  Pluken.  Mantifl*,  tab.  40e.  fig.  4. 

•  ♦  Phyirnis  juxta  nervumJhiSifira ,  pinnis  hrevith 
ribus  &  Uuionbus  amcricana»  Amm.  Comm.  Petrop. 
X.  25^7.  tab.  20.  (  Ad  BUchnum  QccidentaU  fonl 
fptaai.)  • 

<»  WoobwARDiA.  Smith  &  S^artx.  CapfuUs  Hf 
'  pofîts  en  points  oèiongs,  difttnBs  ^  fipares ^  places 
de  long  de  la  côte  principale  ;  enveloppe  en  voûte  ^ 
.  s* ouvrant  en  dedans» 

'  13.  BlÉGNE  d'Houttuyn.  BUchnum  Houttuyni. 

BUchnum  («roodvardia  orîentaiîs)  ^  fronde  pin* 
natâ  ^  ffibcQriaceâ  y  pinnis  pinnatifidis  ;  lobis  difiinc" 
lis  y  ovato4aneeolatis  ^  apice  ftrratU.  Sv'artz^Fil. 
pag.  117. 

BUchnum  radicans.  HouttuynjN.  H.  i.  tab.  97. 
fig.  I* 

.  Ses  Touches  font  naeSj  cylindriques  j  un  peu 
anguleufes»  canaltculées  en  deflus  ;  le  feuillage 
long  de  aeux  pieds  8e  plus^  deux  fois  ailé  \  les 

Ïinnules  pétiolées  ^.oppoféesj  iitalées,  lancéolées , 
nuéeVjpiBnatifides;  les  folioles  ou  découpures 
lancéolées  ,  alternes  \  les  inférieures  plus  longues^ 
un  peu  aiguës  à  leur  fommet^  roulées  &  dentées 
en  fcie  à  leurs  bords  ;  la  terminale  plus  alongét , 
aiguë  ft  finuée  \  toutes  glabres  j  un  oeu  coriaces  j 
roidesj  veinées»  réticulées  ;  la  ffuaificacion  dif- 
poféc  le  long  de  la  principale  nervure  de»  folioles, 
placées  comme  dans  une  foflette  )  les  capfnles  fort 
^tites  j  d'un  bnm-ferrugineux  j  en  forme  d'un 
anneau  luifant  ^  les  enveloppes  concaves  »  i  demi 
ovales^  entières,  en  forme  de  croiflant,  s*oovrant 
du  c6té  de  la  nervure. 

.  Cette  plante  croit  au  Japonj  où  Thunbexg  Ta 
cbfcrvée.  {Swart^.) 

14.  BiècNB  du  Japon»  n*.  é.  BUchnum  jappai-^ 
eum,  Thuob. 
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adunatts,  oitu/ls,  ferratis ;  forormm  UmoBs  appanl- 
maûjpmis.  Svattz  ,  Filic.  pag.  1 16. 

BUchnum japonicum.  Thufib.  Flor.  )ap.  pag.  ))}. 
tab.  3  f  •  «^  Spreng.  AnI.  3.  fig.  19. 

Très-rapprochée  de  h  précédente,  cette  plamt 
en  diffère  par  fes  Touches ,  garnies  ^  dans  tonte 
leur  longueur,  d'un  feuillage  prefque  deux  fois 
ailé}  les  pinnules  feffiles  8r  non  pétiolées ,  adnôes 
i  leur  bafe,  prefque  pinnatifides  i  les  lobes  con- 
fluens  j  obtus»  incîfés,  arrondis;  la  fiuâificatioo 
dîfpofée  par  petites  lignes  très'ferr.éess  les  enve» 
loppes  membraneufes. 

,    Otte  plante  croît  ao  Japon. 

15.  Blâonb  i  dentelures  éptneufes.  Blichaam 
Jpinuiofum* 

BUchnum  (  voodvardia  caudata),  fronde  pin- 
natâj  pinnis  dentato-fpinuloRs  ^  krevihus  ;  termïadi 
longfffimâ,  Çavan.  Pracl.  xoji.  n*.  6; 3.  «^  Hoic 
Reg.  Matrit.  i.  Icon. 

Son  feuillage  eft  ailé  »  compofé  de  pinnules  donc 
les  bôrd$  font  garnis  de  dentelures  courtes ,  ter- 
minées en  une  petite  pointe  légèrement  épineufei 
la  foliole  terminale  très*longue»  en  queue. 

Cette  plante  aoit  i  la  Nouvelle-HoUaiide. 

x6.  BlÀGNE  droite-  BUchnum  flans. 

BUchnum  (  voodirardia  ftans  ) ,  fronda  ptnnstâ , 
pinnis  pinnatifidis  ;  lohis  ovato^Iaiueolatls ,  aaui 
ferratis  ,  fuhfaUatis.  Cavan.  Hort.  Reg.  Matrit.  u 
Icon. 

Ses  Touches  font  droites ,  garnies  d'un  feuillage 
ailé)  les  pinnules  pinnatifiies,  divifées  en  lob.^ 
ovales-lancéolés  j  un  peu  courbés  en  faucille ,  deo> 
tés  en  fcie  à  leurs  bords. j  les  dentelures  aiguë.. 

Cette  plante  croit  dans  l'île  de  Madère  &  eo 
Portugal. 

17.  BlÀgMB   de  baniftèrei   BUchnum  hanifie- 

•  rian^m. 

^  BUchnum  (  voodvardia  baniflersana  )  j  fronde 

pinnatâ  ^  pinnis  pinnatifidis  /  lohis  ohtufis  ^  imeg^ii , 

\baftos  nùnoribi^.  SyA%lL  ,  Fi j.  pag.  117.  —  Micb. 

Flor.  bor.  Amer'.  1.  pagl  i6j.-^nMken.ub..i7«> 
ifig.  1. 

Son  feuillage  eft  ailé'»  compofé  de  pinpules  pîn- 

'  uatifiiles  ^  divifées  en  lobes  obtus  ^  trà*entier , 

ceux  de  la  bafe  beaucoup  plus  petits  s  la  fruâiti- 

cation  difpofée  par  petites  lignes  interrompues, 

i  le  ,iong  de  la  prindpale  nervure  des  pÎAiiuks  flc 

•  de  leurs  dit tfions* 

•  Gcftce  ph&té  cri^  Tnr  les  montagnes  de  la  Ca- 
folineé 


'  BUchnum  (tfooivardia  japonica)  «  fronde  pin* 
fi0iâ;  pinnis  bafi  adnuiis ,  fubpinnat^dis ;  Mis  co*  \      *  BUchnsàw {woH^uiSà  augttfiifblia')  ifionù 
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finrutti;  ftnms   DnearibLM ,  meuiis  g   itatgtrrimis. 
Smich.  —  Sviru«  Fil.  pag.  ii6. 

BUchnum  tûfroûnuauan.  Walther*  Flor.  caroUh. 

pag.  257- 

*  BUchnum  f  f/Ix  floridana  ,  préiongis  &  ongLJtis 
fhinu/ts.  Pluken.  Pbyt.  lab.  139.  fig.  i. 

Ohfervaiions.  M.  Svaitz  rapporte  au  genre 
woodwitrdia  le  bUchnum  virgînicum  ^  JO?.  49  &  le 
hUchnum  radicans  ^  n®.  J. 

BLEPHARIS.  {Foyei  Acanthe,  Sappl.) 

BLÈTE.  BlUum.  (  Voyei  lUuft.  Geoer.  tab.  5  , 
hiuum  virgatum  »  n*.  Z.  ) 

BLÉTIE.  BUtia.  Genre  établi  par  Ruiz  &  Pa- 
von  fur  quelques  plantes  herbacées  du  Pérou,  oui 
paioiflfétit  devoir  être  placées  dans  Irfamille  des 
orchidëes»  i  côté  du  lîmodorum.  On  ne  connoit 
encore  bien  que  les  fleurs  de  ces  plantes ,  dont  le 
caractère  générique  a  été  figuré  dans  la  Fion  du 
Pcrou  &  du  CkUi  t  tab.  16  j  &  les  caraâères  fpéci* 
fî  \wt%  de  cinq  efpèces  ,  fans  autre  détail ,  men- 
tionnées par  les  mêmes  auteurs  dans  leur  Syfiema 

veget.  Flor.  ptr.  pag.  IXJ. 

Le  calice  j  lêmblable  ï  une  corolle  ,  placé  fur 
Tovaire,  eft  compofé  de  fix  pièces  j  dont  cinq  fu-» 
périeurei  &  une  inférieure*  Des  cino  fupérieures , 
trois  extérieures  font  ovales*lancéoiées ,  8r  deux 
intérieures,  égales  en  longueur  aux  extérieures, 
font  une  fois  plus  larges.  La  dîvifion  inférieurs  > 
plus  grande  oue  les  autres,  &  de  forme  différente, 
e(i  en  gouttière  à  fa  bafe,  &  terminée  par  un  grand 
lobe  pendant  4  à  trois  découpures  inégales.  Entre 
h  divifion  inférieure  &  les  fupérieures,  efl  placé, 
fur  l'ovaire  »  un  corps  étroit ,  alongé  »  creufé  en 
gouttière,  &  formé  par  la  réunion  au  flyle  &  des 
étamtnes  confondus  enfemble.  Au  fgmmet  »  fur  la 
face  interne,  le  pollen  eft  niché  dans  huitfoflet- 
tes.  L'ovaire  devient  une  capfu!e  i  une  loge  &  a 
trois  valves ,  remplies  par  un  grand  nombre  de 
femences  très-menues ,  d'où  réfulte  ce  caraâère 
eilentiel  :  ^ 

Huit  anthères  ;  uni  eorolU  (oM  calice)  inclinie  ; 
cinq  pétaiis  fupéricurs  prefqu  égaux  }  Us  deux  inte^ 
rieurs  plus  larges  ^  un  pétale  inférieur  plus  grande  ca* 
nalUulé  à  fa  bafe^  k  trois  lobes  très-rinégaux» 

Les  efpèces  indiquées  comme  devant  appartenir 
a  ce  genre  font  : 

^  BUtia  (  catenulata  )  y  bulbis  catenulatis  ,  fab^ 
foiundis  y  annulis  concentricis  y  connatis  }  foliis  tan* 
ceolatis ,  ftriatis»  Ruil  &  Pav.  K  C. 

"^  BUtia  (  repanda  ) ,  bulbis  fabrotundis  ;  faliis 
lanctolatis  j  nervofis  ^  plicatis  ;  jtapo  ex  apice  bulbi 
racemofo.  Ruiz  &  Pav.  1.  c. 

^  BUtia  (enfiformis)  j  bulbis  aggregatis  ,  fabro* 
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tttfidis ,  triphyllis  ;  fcapo  6  foliis  ad  apkem  bulbi. 
Ruix  &  Pav.  1.  c. 

♦  BUtia  (uniflora),  ifulbis  fubrottuidis  ,comprtf' 
fiufculis  ,-  fôliiS  linearibus  ,  earinatisi  fcapis  raàua* 
libus  ,  unifions.  Ruiz  8e  Pav.  1.  c. 

♦  BUtia  (  parviflora  )',  bulbis  ovatis  ;  foliis  enfi* 
formibuSf  connatis  i  fcapis  paniculatis,  Ruiz  &  PaV, 
Le. 

Ces  différentes  efpèces  croîflent  toutes  au  Pé« 
rou  «  dans  l'automne ,  fur  les  montagnes ,  dans  les 
forêts }  elles  font  herbacées. 

BLITUM.  (  Foyei  BiiTE.  ) 

*BLUET,  BLEUET.  Cyanus.  Tournef.  Ceft  le 
nom  vulgaire  d'une  plante  dont  Linné  a  fait  une  ' 
efpèce  de  cenuurée  (  voy.  Centaurée ,  n^.  30), 
&  Tournefort  un  genre  particulier,  fous  le  nom 
de  cyanus ,  que  M.  de  Juiûeu  a  cru  devoir  rétablir, 
&  le  diilinguer  des  centaurées  par  les  fleurons  do 
la  circonférence  ,  beaucoup  plus  grands  &  plus 
longs  que  ceux  du  centre  ,  irréguliers ,  plus  ou    * 
moins  profondément  déchiquetés  à  leur  limbe  ; 
leur  tuoe  en  forme  d'entonnoir  $  le  calice  compofé 
d'écaillés  ciliées  à  leur  fommet.  Les  feuilles  font 
fimples ,  alongées.  Les  ceataurea  cyanus  —  mon»  ' 
tana,  &€•  préfentént  ces  caraâères.  On  les  re- 
trouve également  dans  les  jacées  de  Tounieforf , 
qui  n'en  diffèrent  que  par  les  fleurons  de  la  cit-  • 
conférence  ,  prefqu'éçaux  à  ceux  du  centre  ,  Se 
que  M*  de  Juffieu  diltingue  également  comme 
genre. 

■  Cette  jolie  fleur  me  paroit  appartenir  particu- 
liérement  aux  climats  feptentrionaux  ou  tempérés  . 
de  l'Europe  $  elle  eft  bien  moins  commune  en  Pbo< 
vence  que  dans  les  environs  de  Paris.  Je  ne  l'ai 
jamais  rencontrée  dans  les  moiflbns  qui  couvtent 
les  côtes  de  la  Barbarie  i  elle  n'eft  pas  r  on  plus 
citée  dans  la  Flore  du  mont  Atlas  de  M.  DrsFon-  , 
raines ,  ni  dans  celle  que  Forskhall  nous  a  donnée 
de  l'Egypte  &  des  environs  de  Conftantinople.  , 
Haflelqnift  n'en  fait  aucune  n^ntion  dans  fon 
Voyage  du  Levant  ;  ce  qui  me  po^teroit  à  croire 
qu'elle  n'étoit  point  connue  des  Anciens,  qui 
n'ont  guère  parlé  que  des  plantes  de  leur  pays.  Le 
cyanus  de  Pline  &  le  firutkîum  de  Théoptirafte  fe 
rapponent  à  d'autres  plantes. 

Bluet  du  Canada  :  nom  donné  dans  le  Ca- 
nada ,  fuivant  Sirrazin ,  i  une  efpèce  d'airelle,  qui 
paroit  être  le  vaccinium  album  Linn* 

BLYXA.  (Pet.-Thouars,  Geo.  Nov.  Madagaf. 
n*.  14.  )  Genre  de  plantes  monocotylédones ,  i 
fleurs  incomplètes  »  de  la  famille  des  morrènes 
(  hydrockaridti  ) ,  remarquable  par  la  fiogularité  de 
fa  iruûiâcation ,  qui  confifte  en 

Vn  ovaire  oh  long  ,  prolongé  k  fan  fommet^  /Icr- 
monté  i  un  feuifiyU  h  iunfiîgmate^  trois  JUameas  , 
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fouienant  ^  k  leur  f au  intérieure ,  une  anMre  aJhé' 
rente ,  à  deux  loges  ;  irots  autres  filumens  alternes  , 
perdes  &  plus  longs  $  le  caUce  compofi  de  trois  folio' 
les  linéuires  ;  point  de  corolles  um  cap  fuie  gréUyolh 
longue  %.à  une  feule  loge,  à  trois  valves  ;  Us>fenurues 
c  mnelécf  %fo^  petites  ,  dlfpofeesfur  trois  rangs  le  long 
des^paroîsMt:mes  des  valves,, 

.G^.  genre  renferme. ()«s.  plant e&  herbacées  ^ 
aquaci(^ues«  plongées  dans  l'eau  f  les  feuilUs  tou* 
tes  MiiicaK  s  ,  craofpareutes  ^  femblables  à  celles 
des  graminées  »  diff)orées  en  rofetre  ;  les  hampes 
radicales^  à  deux  angles  oppofés^  s'élevant  jufqu'i 
la  furface  des  eaux  ;  les  fleurs  renfermées  dans  une 
f,}ache  alongée.  Cette  plante  porte  à  Madagafcor 
le  nom  de  ake-thorac.  Sa  dénomination  générique* 
vient:  du*  mot  grec  Iduxo  (Jcateo) ,  fourdre  j  fort» 
dos  eaux. 

BO\,  BOBOA.,  BOBO  AS,  BASBAS  :  noms 
diyers ,  donnés  dans  les  Philippines  à  un  arbre 
t  às^Qonnu  dans  la  Chine  fous  celcû  de  long-yen  ou 
loftgtine»  Son  fruit  efl  un  des  plus  tflimes  de-  ce 
p^.  Il  paroitra  fingulierqu'il  y  porte  1è  nom* de 
ùjn,  qui»  chez  les  Malais,  entre  dans  U'compofi- 
tien  des  noms  d'un  gran  J  nombres  de  plantes  re^ 
macqaables  par  leuR^  fru'ts ,  comme  u  on  avoit 
voulu  l'appeler  le  fruit  par  exœllèace.  Le  longan 
e(l  réuni  avec  le  Utc&î ,  autre  fruit  exceUent  de  la 
Chine,  qui  appartient  au  genre  euphoria  de  Com- 
merfon. 

BOA  KELOOR.  Dansfqtielques  Iteox  de  Hlhdoî 
on  nomme  ainfi  le  hen  ou  moringa  des  botaniftes» 

BOA  MAS3I  :  nom  donné,  d^ns  l'île  dejava,  i 
uns  ef}>èce  de  jujubier  {yîipkts  Hneatus)  ,  qui 
croit  auffi  à  Ceilan,  ht  que  Burmann  a.figiué  dans 

Ion  Tkefaur,  [eylan^  tab.  SS. 

BO^KAB.  (  Voyei  B^^OBAB  ) 

•BDADSCHîA,  Cj:ant2,.dan$  fon  Flora  auAriaca», 
pï^.  5  ,  tab.  I ,  fig.  I  ,,  a  vo^ilu  confacrer  Te  nom. 
de  Boadfch ,  prrifefTeur  de  botanique  à  Prague >  en 
ledonnant  a  un  genre  <^e  phmtes  crucifères  ^  que 
Jacquin  &  I^inné  avoient  nommé ,  avant  lui ,  pel-- 
iaria^.dc  qu'Arduî^ii  &  Lamirck  ont  depuis  réuni 
au* genre  clyplàlk.  (  Kayr^  u  mot,  ) 

JSQBARAv  BQBORA,  BABORA:  :  noms^par 
leÂiuels  les  Portugais  de  l'Iode  ,  &  furtout  du 
Mal.bar  j  défigoenc  piufiturs  courges  ou  cticjurr 
bicacces. 

BOBAR-T.  Bahartia^  Lam.  Illu&r.  Gen;  tab.40^ 
figure  copiée  d'apiès  celle  de  Plukenet«  Ce  genre, 
doit  être  fupprimé*!!  apparu  long-tems  douteux ,« 
d'autant  plus  qu'on  ne  le  trouvoi:  dans  aucun  her- 
bier, pas  pKis  que  dans  la  nature.  Enfin,  Schuma- 
Che^%  «)Mi>^4  d(ns  [tfA^\^de^A*5ocié:é  ^kifipift 


naturelle  de  Copenhague  ,  vol.  }  ,  pag.  S  »  tdb.  I  é 
une  dînèrration  dans  laquelle  il  annonce  que  'e 
hobartia  efl  la  même  plante  que  lefpèce  de  morée 
i\ùmmé^mQràafputkacÉa,  {V^oy.  MoRÉt j  i»^.  la) 

BOBU.  Herman^  dans  foa  Mufium  ^eylanicum^ 
nomme  ainii  un  adiante  de  CeiUn,  dont  il  ne 
déiigne  pas  refpèce;  il  cite  également,  fous  U% 
noms  de  Mu  au  plutôt  de  èonîAu  ,'èokum  &  ^«- 
humhu  ,  c'eft-à-dire  ,  exotique  dans  la  langue  da 
pays,  un  arbre  de  la  même  ile,  dont  les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  courts  aux  aiflelles  des  feuilles, 
qui  fdnt  dentelées  :  oettes-ci  font  employé»  dans 
la  teinture. 

1.  BOCCONE  frutefcenre ,  n*.  i.  BocconU 
(  fruteCcens  )•,  folii*  oblonps ,  finuatiss  Wîi'd.  Spcc. 
Plant.  2.  pag.  $40.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  {94. 

1.  BoccoHfi  à  feuilles  en  cqcvlx.  B^ccouia  cûr» 

data.  Willd. 

Bocconia  fo/iis  cotdatlt  ^  futlohûtiâ,  WiOJ.  Spec. 
PianN  I.  pag.  S^r. 

Cette  efpèce  fe  dîRinpue  de  la  précédente  par 
fés  feuilles ,  qui  i  là  vérité  font  glauques  en  <kf* 
fous,  mais  arrondies  ,  écKancrées  en  coeur,  net- 
veufes,  veinées ,  à'  l(»be»peu  fenfiMes  j  2  dime- 
lutes  obtufes*  Les  fleur»  font  difpofées  eti  une  pa» 
nicule  longue  d-un  pied  ;  les  rameaux  très  fimplts, 
fans  aucnino'  ramification  ;  le  calice  b^anc ,  plus 
grandiquedsnsdtefpèce  prétêdeiite$  les  étamtnn 
au  nombre  d'environ  vingt^quairer}  poiatde  fly!e; 
uQ'fiigmate  feflile»  àLdeuj^laoïes. 

Cette  plante  efl  foupçoanée  originaire  de  U 
Chine.  T>.  (Willd.  ) 

;.  BoccôKE  à  Teuitles  entières.  Bocconia  iuie* 
grifhlid.  HUmb.  &  BônpI. 

Bocconiet  foliis\  oèiongis'^  efomatis,  Homboldt  te 
Bonpl.  Plane»  équîn^  pag.  1 19.  tab.  35. 

Ses  tiges  font  prcfque  ligneufes ,  hautes  «to 
quime  à  dix-huit  pieds,  tfès-iameules  ;  les  n« 
meaux  alternes ,  diiians ,  étalés  ,  garnis^  vers  leur 
fommec ,  de  ftuilles  alremes,  alongées ,  lancéo- 
lées ,  longues  de  cinq  pouces ,  larges  d*un  pouce 
tk'  demi,  ^édb^ées,  glabres^,  d'un  vert-pâle  en 
deifus  ,  veinées  ,  pabefoemes-  &t  roufleûtrer  en 
delTous ,  crénelées  i  leurs  bords>  aiguës  à  leuis 
deux  extrémités. 

Les  fleurs  font  difpofées  ea  une  panioiile  termi- 
nale, inclinée,  deux  &  titois  fois  plus  longue  que 
les  feufilesvi-  elles  font  nombreules  ,  de  couletii 
verte ,  pédrcellées ,  accompagnée^  d'une  braâêe 
lancéulee^  aiguës  Je  calice  oompofédk  deox  r'd- 
lioles  oppofé^ ,  navicutaires  i  point  de  corol>ei 
douze  à  quinze  étaminei^.  les  anthères  oblongues, 
ptefqut  feijiks}  deux«ftigmates.  L»<  £ruit  ett  uoe 
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capTuîc  oraîe  j  comprimée ,  ombîlîquée  par  le  flyle  ! 
perfîflant,  s'ouvrant  a  fa  bâfe'en  deux  valves  uni- 
ioculatres  j  moncifpermes  ;  la  femence  ovale  ^  bor- 
dée, fur  nn  d*^  Tes  cftcés^par  le  Aii^m^  qui  s'erend 
depuis  h'bafe  jafqu'tia  fommet.  L'embryon  eft 
ovale  j  placé  i  U  bafe  des  femences. 

Cetre  plance  ccoic  «b  Pévoii  j  dans  let  Andes,  f) 


BOCCONIA.  (  r^«t  BoccoNE.  ) 

BOCHTAY  :  nom  caraïbe  d'une  efpèco  d'en- 
pacoire  die  Saint-Dommgue^  fiiiviBK  Nichèlfen. 

BOCRSHOORN  :  nom  donnd.par  les  Hollan- 
dais au  mir-féngiiicn  des  Maiftbares  y  qui  eft  une 
efpèce  de  bignone  {^îgnonîafpdtkaeeé) ,  différente  . 
de  Tes  congénères  par  Tes  fruits  i  quatre  loges. 
(  f^oyr^  Bignone  ,  n*.  32.) 

BOEBERA.  Ce  genre  a  été  établi  pir  Wifl- 
denow  far  nna  plante  découverte  par  Michaux , 
&  qu'il  avoît  nommée  tagctes  pappoja  dans  fa  Fions 
et  tAmérifut.  Cette  plante  diffère  des  tagètes  trar 
J'aigrette  pHeofe  de  Çts  femences  j  par  un  double 
calice  ;  elfe  a^  comme  eux»  le  téceptacle  nu.  Ceft 
la  même  plante  que  le  dyfidia  giandëiofit  Cavan. 
Dénionfir.  botan.  pag.  202.  (  f^oyei  TAoèTE  ^ 
n^9.) 

BOEHMERIA.  Ce  gente  eft  eompefé  de  plu* 
ileurs  efpèces  de  procris  &  d'octiei.  (  y^oy^i  les 
obrervations  a  l'aiticle  Procris.  I^  genre  ^a* 
nitria  de  Loureiro  a  de  très-grands  rapports  avec 
celai-ci^  &  paroit  devoir  y  être  réuni. 

BOEMICES.  Achar.  Nom  que  porte  la  fep- 
tième  tribu  de  la  lichénographie  d'Acharius.  Il  y 
réunie  ks  efpèces  de  lUiun  de  Linné  »  qui  offrent 
pour  caïaâère  eflei^ciel  : 

U.ie  croûu  molie y  compofie  de  mamelons  inégaux^ 
d'au  s'iltvent  des  tubercules  ronds  ,  l'JT^^  »  ^g^^*  9 
fongiforrïïits  ^  plu»  OU  moÎM  pidicellés  ^  quelquefois 
iHùcs. 

Les  principales  efpèces  qui  doivent  être  rap- 
porré^-^  à  ce -genre  font  le  lichen  ericetorum  —  byf- 
/aides  -^  icmcdaphylla ,  &  pIuficUKS.auues.décUtes 
par  Achatios.  Cet  auteur  a  depuis  réuni  dans  le 
même  genre  les  pordêmîes^  les  pygnoilUs,  les  phyl- 
Iccapes  y  les  hélopodes',  les  fcyphophores  ^  dont  00 
avoit  fait  aotant  de  tribus  féparées.  (  ^oy^{  Li- 
chen, SuppL) 

EOENGLt).  A  Java  on  nomme  aînfi  une  efpèce 
de  bignone  {hîgnonta  indîca),  mentionnée  dans  la 
Flore  de  tlnde  de  Burmann. 

EOERHAAVLi.  CF>)'«t  Pata*gon£0 


BOGOA.  {^oyei  Figu;e.-i,  n^  4.) 

BOIGUE  :  arbre  du  Chili ,  dont  parle  F^uîlléç, 
Obferv.  3 ,  pag.  10 ,  tab.  6.  Ses  rameaux  forment 
une  tète  arrondie.  L'écorce  qui  u  couvre  le  tronc 
&  les  branches  a  le  goflt  de  la  caneîle ,  &  peut 
être  employée  aux  mêmes  ufages  ;  ce  qui  Ta  fait 
nommer  par  les  Efpagnols  arbor  délia  canella.  Svs 
feuilles  font  alternes,  femblables  à  celles  du  laurier 
ordinaire.  Les  fleurs,  blanches  j  ont  cinq  pécilei. 
Les  fruits,  difpofés  en  tête,  ont  la  forme  d'olivç. 
Il  paroit  évident,  comme  le  penfe  M.  dé  Lamarcl^, 
que  cet  arbre  efl  un  dry  mis ,  dont  chaque  fleur 
renferme  plufieurs  ovaires^  qui  deviennent  aucaût 
de  fruits  rapprochés. 

BOINCARO.  Suivant  Rheed,H(7r/.  malakjr, 
9,  pag.  1C9 ,  tab.  |6 ,  c'tft  le  nom  que  les  Brames 
donnent  à  une  plante  que  Linné  rapporte  â  unp 
carmantine  (^ju/lldagangetica  Linn. ).  Boin ,  dans  U 
langue  des  Brames,  veut  dire /rr/r. 

BOIN-ER  ANDO  :  nom  brame  d'une  plante x|ue 
Rheed  a  décrite  5:  figurée  Tous  celui  de  codi-ava]' 
nacu,  Hort,  malab,  2 ,  pag.  65 ^  lab.  54.  C.inné  Ta 
rapportée  à  fon  tragia  chameUa,  Erando  f  (l  le  nom 
brame  du  ricin  ;  en  forte  que  hoinerardo  veut  dira 
petit  ricin.  {Aub,  du  Pet,'Thé) 

BOIN-GOLI  :  nom  brame  d'une  petite  plante 
figurée  dans  VHors,  maiab.  10,  pag.  6i  ,  tah.  ^t^ 
Suivant  Burm'ann ,  c'eft  Voldenlandia  revenu  Lintv 
M.  Adanfon  {^SuppL  a  tafic.  Encycl.^  h  regarde 
plutôt  comme  une  efpèce  de  pourpier }  ce  quî 
s'accorde  mieux  avec  fa  defcription.  n  C'eft ,  dU 
Rheed ,  une  petite  plante  qui  a  des  tiges  courtes^ 
couchées,  articulées,  fucculentes  &  rouçeâcces^ 
de  fes  articulations  elle  pouflè  des  radicules.  Le^ 
aiffelfes  font  garnies  de  poils  fias  &  IbUnchâtre^ 
Les  feuilles  font  petites ,  fucculentes  i  la  fleur 
compoféé  de  quatre  pétales  jaunes ,  Se  de  pluitêuts 
étamioes  de  même  couleur.  La  décoâionde  cette 
plante  dans  le  lait  guérît  les  tumeurs  des  pieds ^ 
connues  fous  le  nom  de  todda-vela.  m  > 

Quelqu'imparfaîte  que  fott  cette  defcriptioa» 
on  peut  Y  reconnoitre  une  petite  efpèce  de  pour-^ 
pier  fl  qui  paroit  être  le  pormlaca  meridiana  Linn.  C 
Suppl.,  &  oui  croît  dansprefque  toutes  les  coufs 
du  port  de  I  Ile-de-France.  Il  feroit  heureux, qu'on 
y  trouvât ,  comme  le  dit  Rheed ,  le  remède  aux 
ulcères  malins  qui  viennent  aux  pie^s  des  Noirs, 
te  auxquels  on  doime  le  nom  de  crabe»  iAith.  du 
Pet.'Th.) 

BOIS,  TIGE  LIGNEUSE. 

Deflinées  i  fupporter  une  cime  élevée  ^  expo-* 
fée  à  rimpétuofité  des  vents,  les  tiges  des  végé« 
taux  ligneux  dévoient  être  néceffairement  douées 
d'une  force  fuffifante  pour  réfifter  aux  dangers 
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auxquels  tes  ezporoit  leur  ëlëTacion  coloflâle.  Li 
nature  a  dirigé  vers  ce  bue  important  leur  orga- 
lùfAtion  $  elle  a  rendu  leurs  tiges  d'une  dvreie  » 
d'une  folidité  admirables  en  accumulant  couches 
fur  couches  j  année  par  année ,  en  les  reflerrant  j 
les  confolidant  de  plus  en  pins  â  mefure  que  le 
végétal  s'élève  &  qu'il  a  bc  foin  de  plus  de  torce. 
Pour  concevoir  cette  admirable  opération 9  il  faut 
fe  rappeler  que  Ton  diftingue ,  dans  le  tronc  des 
arbres  (  il  s'agit  ici  principalement  des  arbres  di- 
cotylédons)  ,  Yécorct^  YdubUr&c  le  hois  propre- 
ment dit.  L'écorce  eft  conRiiuée  par  pluûeurs 
couches  minces  9  concentriques  j  app*iquées  les 
unes  fur  les  autres,  que  Ton  nomme  couches  cor-- 
ticates.  On  donne  aux  plus  extérieures  te  noni 
à'tnvcloypt  cellulaire^  &aux  plus  intérieures  celui 
de  Hier  :  et  lie  qui  les  recouvre  toutes  en  dehors 
s'appelle  ipidcrme.  Les  couches  extérieures  font 
plus  lâches ,  les  intérieures  plus  ferrées.  Les  unts 
te  les  autres  font  compofées  de  fibres  quis'éten* 
dent  de  bas  en  haut ,  mais  qui  ne  fuivent  pas  dt% 
lignes  droites)  elles  s'écarrent»  (e  rapprochent ^ 
fe  touchent  en  differens  endroits,  8c  forment  une 
ibrte  de  réfeau  fort  irrégulier  «  dont  les  mailles 
ou  efpaces  vides  s'a!ongent  dans  la  longueur  de 
la  tige.  Ces  mailles  font  remplies  pat  les  utricules 
ou  tiffa  celiulûin  qui  unit  les  différens  réfeaux  »  & 
coupe  à  angles  droits  les  fibres  longitudinales  i  ce 

3ui  fait  un  entrelacenoent  aflei  femblable  â  celui 
es  morceaux  de  bois  dont  une  claie  eft  compo- 
se. Les  couches  corticales  fe  féparent  crès-aifé- 
Bient  les  unes  des  autres*  ou  d'elles-mêmes  pref- 
-que  fans  effort ,  ou  en  les  tenant  quelque  tems 
plongées  dans  Teau  :  elles  fe  détachent  alors 
comme  par  feuillets  ^  &  donnent  Tidée  d'un  livre 
ouven  s  elles  portent  le  nom  de  liber.  Le  liber 
'finit  là  où  commence  l'aubier ,  c'eft-à-dire^  cette 
portion  des  tiges  ligneufesj  très-diftinfite  de  l'é- 
corce,  qui  n*eft  encore  qu'un  bois  imparfait ,  in- 
termédiaire entre  l'écorce  &  le  bois. 
•  » 

L'aubier  diffère  du  bots  par  fîbn  tiflu  »  beaucoup 
plus  lâche}  par  fa  légèreté»  par  fa  couleur  »  ordi- 
^V^rement  plus  blanche  ou  moins  foncée  que  celle 
du  bois }  il  diffère  du  liber  ou  de  l'écorce  par  fon 
tiflu  plu$  fçrré  »  par  fa  couleur  tirant  moins  fur  le 
jvtri^f  iSe  en  ce  qu'il  re  fe  fépare  point  auifi  facile  • 
lYient  que  hii  nar  feuillets.  En  un  mot  ^  l'aubier  eft 
je  paffage  du  liber  à  l'état  de  bois.  L'organifAticn 
de  l'aubier  a  toujours  été  regardée  comme  par- 
faitement femblable  à  celU  du  bois ,  &  cette  opi- 
nion a  été  confirmée  par  l'exansen  que  M.  Mirbel 
en  a  fait  au  microfcope.   , 

«  L'aubier»  dit -il  »  eft  compofé  de  grands  Se  de 
petits  tubes  (fibres  ou  vaiffeaux), &  de  tiffa cel- 
lulaire. Les  tubes  font  fouvent  percés  d'une  nuil* 
titude  de  pores  i  ils  s'étendent  dans  la  longueur 
tf€%  tiges  &  des  branches ,  Se  font  difpofés  en 
f  Aifceanx  qui  fe  réunifient  tk  fe  féparent  alterna- 
tîVtf(t^ent>  i  p:u  près  comme  un  réfeau  ^  dont  les 
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mailles  feroient  très-étroites  8c  tcèf-aloapéei.  Cet 
mailles  font  remplies  par  le  tiflli  cellulaire  >  qni« 
d'un  coté  »  pénètre  dans  le  bois  j  va  fe  rattacher  i 
la  moelle ,  &  de  l'autre  traverfe  te  liber,  8e  anive 
jufqu'au  parenchyme  placé  fous  l'épâdeime.  • 

L'oroanifation  da  liber  &  du  bois  eft  U  même 

Sue  celle  que  nous  venons  de  décrire ,  avec  cette 
ifférence  cependant»  que»  dans  le  liber»  les 
mailles  du  réfeau  formé  par  les  tubes  font  beat» 
coup  plus  larges  »  &  que  le  tiffu  cellulaire  eB  plus 
abondant  »  tandis  que  »  dans  le  bois  ,  les  faifceau 
de  tubes  font  plus  droits  »  plus  rapprochés»  les 
mailles  qu'ils  forment  beaucoup  plus  étroites  k 
plus  longues  j  &  que  le  tiffa  cellulaire  eft  eo  plus 
petite  quantité.  Cette  reflemblaace  d*oramfation 
entre  le  liber»  Taubier  Se  le  bois  vient  de  ce  eue 
les  deux  derniers  ne  font  que  des  couches  de  lioer 
endurci.  En  effet»  la  nutrition  du  végétal  détfr^ 
mine  l'alongetnent  des  tubes  du  liber.  Les  mat!* 
les  »  en  prenant  plus  de  longueur  »  perdent  de  leut 
largeur  :  le  tiffo  cellulaire  qu'ellies  contieimem» 
eft  comprimé  »  8c  reflue  en  partie  â  la  ctrcoofé- 
rence  »  8c  le  liber  »  devenu  plus  compdâe  »  fotme 
l'aubier.  A  fon  tour  l'aubier»  pénétré  par  tesfoa 
nutritifs»  s'alonge»  &  acqoi'*rt  infenfiblement  b 
folidité  &  la  ténacité  du  bois  »  dont  il  n'eft  plus 
poffible  de  le  diftingner.  II  fuffit  d'i^bfrrver  Yot* 
ganifacioD  des  végétaux  &  leur  developpetnent 
pour  fe  convaincre  de  cette  vérité  «  qu'une  expé» 
rience  faite  par  M.  Mirbel  »  8c  que  nous  allooi 
rapponer  »  rend  encore  plus  évidence. 

«  Dans  les  premiers  jours  du  mois  d'aoflr  »  dit* 
il ,  nous  avons  fait  paffer  l'une  des  extrémités  d'un 
fil  d^argent  entre  l'aubier  8c  le  liber  d'une  brio- 
che de  tilleul  en  pleine  fève  »  Se  nous  avons  in- 
troduit l'autre  extrémité  de  ce  fil  entre  l'épidorme 
Se  le  liber  de  cette  même  branche.  Nous  avons 
réuni  Se  tordu  enfemUe  l^s  deux  bouts  du  fil  dV 
gent»  après  nous  être  bien  affurés  que  le  liber 
feul  étoit  renfermé  dans  le  nœud.  Quelques  mois 
après  »  ayant  difféqué  la  branche  avec  foin  »  nous 
avons  reconnu  que  la  partie  la  plus  intérieure  du 
hber»  entourée  par  le  fil  d'argent  »  étoit  dé)ip  tTee 
i  Ittat  d'aubier }  ce  qui  ne  laiffe  aucun  doute  fur 
la  métamorphofe  du  hber  8c  de  Torigioe  de  Tiu* 
hier.  Cette  expérience  »  faite  dans  le  même  tcm 
lur  le  fiéne»  a  donné  uo  réfulut  femblable.  • 

Quant  â  l'aubier  »  nul  doute  qu'il  ne  fe  coan^ 
tiffe  en  bois.  Duhamel  l'a  démontré  â  pea  prêt 
par  le  pirocédé  que  nous  venons  d'indiquer  Ce 
lavant»  conjointement  avec  Buffon^  a  Eut  une 
très-belle  application  de  cette  découverte  po^ 
donner  plus  de  valeur  au  bois  que  l'on  deftine  à  du 
ouvrages  qui  exigent  de  U  roliiité;  il  a  prcov? 

3 ue  »  fi  on  enlève  l'écorce  d'un  arbre  que  1  oa 
oit  abattre  une  année  après  »  l'xubier  ,  mit  i  ie* 
CQUvert  »  prend  »  dans  ce  court  efpace  de  tc^rs , 
la  dureté  ^  la  peianteur  te  les  autres  qualités  di 
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bois  pirf^it  fe  trouve  féparé  par  une  couche  ifi 
bois  bianci  en  foice  que,  iur  la  coupe  du  tronc 
€le  ces  arbres  »  on*  voit  alternaciveinent  une  cou- 
che d'aubier ,  puis  une  de  bois  parfait  ^  enfuice 
une  féconde  «:ouche  d'aubier;  enhn  ,  un  m^if  de 
bon  bois.  Ce  défaut  e&  plus  ou  moîtis  grand  ^  plus 
ou  moins  commun  ^  felcn  les  différens  terrains , 
les  différentes  fit uaiions.  Oa'.is  les.  terres  fortes  â< 
dans  le  touflfa  des  f'uéts ,  il  eft  plus  rare  &  moins 
coniid^rable  que  dans  Us  clairières  &  dans  les 
lerres  légères. 

D'après  ce  qui  vient  d'être  dit  fur  Taubier  »  il 
^enfuit  que  te  bots  eft  une  mafle  de  fibres  com- 
paâcs'&  très-Jures ,  produite  par  la  continuité  du 
relîerrement  de  l'aubier  ,  c'etl-à-dire ,  par  l'obli- 
tération de  Tes  vaifleaux  «le  defféchentent  de  fcs 
fibres  &  leur  cohérence  proportionnellement  croif- 
fante  i  fnefure  que  les  nouvelles  couches  que  la 
nutrition  ajoute  toujours  à  l'extérieur  ,  forment 
One  preffion  plus  confîJérable.  II  fuit  de  ce  prin- 
cipe^ que  la  cienfité  8r  la  folidité  du  bois  font  tou- 
jours en  raifon  direfte  du  tems  de  fon  accroifle- 
fcent;  que  les  arbres  qui  croiflent  le  plus  lente-' 
fneht  ont^oujour's  le  bois  ie  plus  dut,  &  qu'enfin 
ks'couches  lés  jplus  intérieures  du  boîs ,  étant  les 
plus  anciennes ,  font  aufli  plus  ferrées  &  plus  dures 

?ué  les  autres.  C'eft  j^ir  cette  même  raifon  que 
aubier,  quîeft  plus  extérieur,  n*eft  lui-même 
qu^un  bois  nouveau ,  fort  imparfait  &  encore  peu 
folide. 


V     « 


-  /  Dsan^  le  ire|itoe.4u  bois  exifie  la  moelle  ,  qui  efi 
plus  ou  moins  ajboQdante  ^  fjplon  l'arbre  dans  le- 
quel on  l'obferve ,  &  félon  l'âge  de  l'individu 
Cherté  |>artie  Ce  deffèchédans  Ja  vieilleffe  du  vé- 
f*étal,  &  dxfpamt 'quclqufefots  encîéiement.  Le 
^is  qui 'recouvre  au  enveloppe  lamoëlle  eft  dif- 
pofé  par  couches  concentriques  d'autant  plus 
épaifles  ou'elles  font  plus  extérieures  ^  &  quel- 
quefofs  plus  épaitl'es  d'un  c6té  que  de  l'autre  « 
ainfi  que  nous  l'avons  abfervé  ci^-deflus  pour  l'au- 
bier ,  &  cela  par  une  caufe  relative  à  l'expofition 
des  arbres  ou  par  quelques  autres  circonltaoces 
locales.  Ces  couches-  font  compofées  de  fibres 
ligneufeSj  de  vaifleaux, plus  ou  moins  oblitérés  « 
«de  trachées  communément  roulées  en  fpirale ,  & 
ui  paroifftnt  deftinées  à  contenir  de  l'aîrs  enfin  « 
'un  tiiTu  cellulaire  qui  eft  plus  abondant  ou  plus 
Tenuirquable  encre  ks  couches  mêmes  >  &  femble 
îtemême  naïute  que  la  moelle'»  avec  cette diffé* 
rente  que  celle-ci  «fi  conipofée  de  vaifleaux  & 
d'ucricules  beaucoup  plus. lâches  »  d'où  réfuke 
une  fubftance  molle  ic  fpoogieufe.  Cetta .  fub& 
cance  »  preffde  par  les  couchrs  ligneufes*»  dont  le 
nombre  s'accroît  annuellement,  tend  â.s'échap» 
fer,  parvient  jufqu'à  l'éco^^ce,  çlc  forme  fur  l'aire 
'd'une  coupe  traniverfale  ces  lignes  droites  &  di- 
.vergemes  qui,  partant  du  troiic,  aboutirent  à 
^l'écorce,  &  ^iixquelles.  6n  a  dôhné  (es  ndms  de 
vroduàiotu  ou  de  prolQneemtns  médullaires^ 
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^  On  a  cru  long-tems  que  le  nombre  de  coochei 
ligneufes  qu'on  comptoit  fur  la  coupe  uanCver- 
fale  d'un  arbre  ^  étoit  celui  de  fcs  années;  mais 
M.  Duhamel  a  prouvé  que  l'on  ne  pouvoir  pas 
dire  qu'un  arbre  de  TÎngt  ans. eût  b  tige  oompo- 
fée  de  vingt  couches ,  tandis  qu'un  arbre  de  dis 
ans  auroit  feulement  dix  couches.  Il  eft  bieo  tA.vt 
lielde  remarquer,  pour  détruire  cetce  erreur ^ 
que  ce  que  l'on  appelle  comht  fenfUr  ii'œtl  tft 
une  zone  compofée  de  plufièurs  couches  excré» 
mement  minces  >  tellemelit  rapprochées  H  ^r- 
rées,  qu'on  ne  peut  les  diltingiierj  mai»  dont 
l'exiftence  n'en  eft  pas  moins  certaine  »  puif^ue 
Ton  peut  parvenir  â  les  féparer  «  au  moins  en 
partie  >  les  unes  des  autres  par  une  longue  mace- 
ration  pour  quelques  efp^ces  de  bpis. 

La  formation  des  différentes  coiichîS  du  bob  » 
les  circonftanoee  particulières  qui  les  accompa- 
gnent «  ont  fait  l'oDJet  des  recherches  de  plufieors 
fa  vans  phyficienSj  de  Duhamel  »  Daubenton»  Seo* 
nebier  y  J&cc.  Nous  ne  pt>uwDs  entrer  dans  une 
longue  difcuflion  à  ce  fujet)  nous  nous  bornerons 
â  rapponer  quelques  obfervations  de  Dahatnçl  Se 
de  DaUbenton^  quifuifinrat  pour  donner  oac  i«iee 
de  ces  intéreflantesiiécbercbes. 

n  On  voit,  dit  Daubenton,  au  centre  de  la  tige 
naiffante  d'un  arbre,  la  moelle  entourée  de  deux 
feuillets.  L'intérieur  eft  le  plus  tendre  $  cependaM 
il  deviendra  ligneux ,  &  par  conféquent  le  pitis 
dur.  Le  feuillet  .extérieur  fera  partie  de  Técorcet 
il  eft  déjà'  revêtu  de  Tépiderme,  &  i!  a  une  appi- 
reiice différente  de  celte. du  feuillet  ligneux.  De 
toiKes  Je&  parties  de  oette  pouffe  herbacée ,  la 
moelle  &  l'épiderme  font  les  plus  avancés  dans 
leur  organi  Cation.  La  fabftance  méduUiire  ou  ve* 
ficulalre  forme  la  plus  grande  partie  de  cette  oou* 
vcUe  poufle  ;  elle  eft  tendre,  ûicculence  ,  de  cou- 
leur verte.  A  mefure  que  les  feuillets  fe  mblr- 
plient  les  uns  fur  les  autres ,  ils  s'endurciflem ,  & 
■focment  une^ajoe  folide  ,  dans  laquelle  la  moêile 
eft  renfeimée  :  ceUe-ci  eft  alors  moins  fucculeote  « 
elle  devient  blanchâtre.  Dans  les  tiges  de  deux 
zns,  cetce  fubflanceeft  tout-â-fait  blanche  i  tt\t 
par  oit  dtifleGbée.  Eiifuite  le  caïul  médullaire  di- 
minue peu  à  peu  de  diamètre,  bc  dans  les  gros 
arbres  >  même  dans  ceux  qui  ont  eu  le  plus  de 
moelle  dans  leur  jeunefle  ^  on  ne  voit  ni  canal  u 

fubftance  médullaire.  » 

« 

Ces  obfervations  prouvent  évidemment  que  U 
^moelle  eft  l'organe  le  premier  développé  dans  les 
^nouvelles  pouuesdes  arbres  :  il  s'étend  de  toutes 
.parts  a  travers  les  couches  iigneufes  Ck  corticales 
qui  fe  fornient  autour  de  lui  i  il  fe  prolonge  juf- 
qu'à l'épMerme.  Outre  ces  prolongeroens ,  qui 
vont  en  ligne  droite  &  horizontale  »  il  a  des  ar- 
.pendices  médullaires ,  qui  fe  trouvent  entre  ies 
•autres  parties  de  la  tige. 

'    Ddns  la  tige  naifiante^  la  mpeflè  eft  entourée 
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«•  Lorfiiue ,  dit-il^  on  fend  on  tronc  d'aibre  qui 
renferme  «ne  roulure  totale  ,  à  l'endroit  de  cette 
foulure  on  eft  Airpris  de  voir  one  tige  fansécorce  • 
placée  ao  centre  du  tronc  «  &  qui  peut  s'en  dëu* 
cher*  Cette  tige  cA  exaâemem  recouverte  par  la 
couche  annuelle  qui  l'enveloppe  ,  de  manière  que 
ia  partie  ligneufe  des  boutons ,  qui  fait  un  relief 
iur  la  tige ,  eft  modelée  en  creux  fur  la  couche 
annuelle  qui  recouvre  cette  tige.  La  panse  herba- 
cée des  boutons  a  été  détruite  avec  l'écorce  par 
l'accident  qui  a  mis  le  bois  a  nu  dans  le  cas  de  pro- 
duire une  nouvelle  écorce ,  &  des  couches  an- 
nuelles comme  s'il  n'avoir  pas  été  écorcé.  La  rou- 
lure totale  peut  fe  fitre  fans  art  toutes  les  fois 
2ue  l'aubier  d'une  tige  éçorcée  confervera  a0ez  de 
nkh'Ur  &' d'humidité  pour  produire  une  nou- 
velle écorce.  • 

'^  Lea  avantages  que  l'homme  retire  du  bots  font 
incalculables ,  &  autant  variés  qu'il  y  a  de  forces 
4e  bois.  Leur  emploi  fera  indiqué  à  chacun  des 
anides  qnt  donnera  la  defcription  des  arbres  qui 
le  produifent.  Nous  nous  bornerons  â  rappeler  ici 
le  réfultat  de  quelques  expériences  faites  par  M.  de 
Bufibn  pour  coimoicre  la  force  des  bois  auxquels 
on  fait  lupporter  des  fardeaux  très-nefans.  Suivant 
•Tes  obfervations ,  la  force  du  bois  n  eft  pas  propor- 
tionnelle à  fon  volume.  Une  pièce  double  pour  la 
groffeur  9  d'une  autre  d'égale  longueur  ,  eft  beau- 
coup plus  d^  double  plus  forte.  Le  bois  de  même 
nature  »  qui,  dans  le  même  terrain ^  a  crû  le  plus 
vite  j  eft  le  plus  fort  i  celui  oui  a  crû  plus  lente- 
ment «  dont  les  cercles  annuels  font  plus  minces , 
eft  moins  fort*  La  force  du  bois  eft  proportionnelle 
à  (a  pefahteur.  De  deux  pièces  de  même  grofleur 
"&  de  même  longueur ,  u  plus  pefante  eft  la  plus 
fone ,  â  peu  près  dans  la  même  proportion  qu'elle 
.eft  plus  peCinte.  Une  pièce  de  bois  chargée  nmple- 
ment  des  deux  tiers  du  poids  capable  de  la  faire 
rompre,  ne  rompt  pas  d'abord ,  mais  bien  au  bout 
.d'un  certain  tems.  Il  réfulte  de  ces  ingénieufes 
'expériences ,  que  j  dans  un  bâtiment  qui  doit  du- 
^er  long-tems,  il  ne  faut  donner  au  bois  tout  au 
p^u«  que  la  moitié  de  la  charge  qui  peut  1^  faire 
rompre* 

Bois.  Ce  mot  eft  devenu  générique  pour  défi- 
Igner  j  dans  Tufage  de  la  vie ,  un  grand  nombre 
d'arbies  qui  n'avoient  pas  de  noms  particuliers. 
J^e  fécond  nom^emprumé  de  différentes  fources» 
]es  diftingue  les  uns  des  autres*  C'eft ,  pour  l'ordi* 
^Utre  •  uneêpithète  tirée  des  qualités  extérieures 
ou  des  ufages  auxouek  on  emploie  l'objet  qu'elle 
défigne  :  tels  font  les  différons  bois  étrangers  qui 
/ervent  i  la  teinture  &  à  la  marqueterie ,  &  dont 
)a  confommation  eft  aflêx  grande  pour  ou'iîs  en*i> 
>rent  dans  les  fpécubtionsdu  cokranerce.  il  n'efi  pas 
difficile  de  connoit^e  l'origine  d^s  noms,  de  cette 
/rfpèce  ;  mais  il  y  en  a  un  bien  plus  grand  nombre 

Ïii  font  moins  répandus  «  &  qui  offrent  plus  de 
fficultés  pour  remonte^  ÎJwi  fenact  :  ce  foog  I 


B  OI 

ceux  qu'emploient  les  habioBi  de 
d'Amérique  &  d'Afrique  poar  défifMT  le  pies 
grand  jiombre  des  arbres  qm  forment  leurs  fetets. 
Ces  noms  Tiennent  en  partie  des  Noirs»  qn'ou  y  a 
iranfportés  pour  la  culture.  Dans  la  langue  de  us 
peuples,  très-voifine  de  celle  de  la  future,  le  mène 
mot  défigne  en  tnéine  tems  les  arbres  «  la  fuhftaoc* 
que  l'on  en  tire»  l'ufage  auquel  on  les  confacre» 
or  quelquefois  la  propriété  qu'oo  leur  auribae. 
C'eft  ainfi  que  les  habitans  de  Madagafcar  •  qui 
ont  éré  les  premiers  qu'on  ait  tranfoertés  à  T  Ile- 
de-France»  donnent  le  nom  d'An^M  a  pc«lq»*  ««« 
les  arbres  de  leur  île  s  ils  le  prononcent  aoffi  c^m  , 
ce  qui  eft  précifément  le  mot  qu'eoqploient  les 
Malais  au  même  ufage.  Par  le  moyen  a'noe  qua- 
lification j  ils  les  diftinguent  les  uns  des  autres.  Ils 
emploient  des  procédés  analogues  pour  défigner 
le  plus  erand  nombre  des  plantes  de  leur  pays. 
Forcés  d'habiter  un  nouveau  fol  »  ib  n'ont  pis 
abandonné  cet  ufages  ib  ont  reconnu  ou  cru  le- 
connoitre  plufieurs  des  végétaux  qui  letir  étoieiit 
familiers. 

• 

C'eft  par-U  que  le  mot  de  fou  eft  devenu  cou»* 
mun  i  prefque  tous  les  arbres.  Les  noms  dtftirâib 
ont  été  pris  fouvent ,  comme  ceux  du  commerce, 
de  leurs  qualités  &  de  leurs  propriétés  les  pins 
remarquables»  réelles  ou  imaginaires.  Quelque fbb 
on  leur  a  donné  celui  des  perfoiuies  qui  Us  ooc 
fait  cotmoitre  ou  employas  les  premiers.  D'autres 
fois  on  leur  a  fait  porter^  faiu  altération  t  les  no jis 
mêmes  de  Uur  pa^.  Enfin,  le  caprice  feul  a  qoei- 

Îpefois  préfidé  à  ces  altérations.  De  ces  cauies 
uit  cette  longue  lifte  bigarrée  de  bois  Tous  toutes 
fortes  de  noms.  La  même  chofe  a  Heu  pour  \t% 
mots  mrhrt*  ^  herhes  ^  liâmes  ^  pismus  j  flrc.  Notu 
nous  bornerons  i  citer  les  bois  les  pins  incertf* 
fans»  avec  un  renvoi  à  leur  genre  lorfqu'il  fera 
connu.  Nous  profirerons  pour  cela  des  recherches 
de  M.  du  Petit-Thouars»  de  qui  nous  avons  em« 
prunté  ce  qui  précède  :  nous  J  joindrons  quelqw  s 
articles  de  M.  de  Julfieu.  On  trouvera  des  detaiîs 
plus  étetkius  dans  le  Diëiomtuùrt  du  fiiemns  Mâw 
rtlUs,  vol.  f  »  pag.  47. 

Bois  d'abstnthe.  Bois  au br.  DansTherbier 
fait  par  Commerfon  a  llle  Bourbon  ,  on  troavt 
fous  ce  nom  une  plante  ligneutè  qui  a  quelques 
rapports  avec  le  caUc  (cariJfÊ  Lion.  )«  &  qui  eft 
amer  comme  l'abfynthe. 

Bois  p*ACAJon.  On  donne  ce  nom  en  Améri- 
que ,  foit  au  tedreU  odorau  »  qui  eft  l'acajou  i 
planches  de  la  Martinique»  foit  ZMjwUumia  mji»' 
goni,  nommé  auffi  acajom  meuUt  à  Saint-Domn* 
gue»  9c  makogpni  dans  les  colonies  angUifes.  l>i 
ne  doit  confondre  ni  Tun  ni  Tautte  avec  l'ai  atou 

Eopremeot  dit»  e^ffuvUm  (^ûmmeardimm  pcctdtntéU 
nn.  )    dont  la  graine  réni  forme  &  t;ès-dute  eâ 
pofiee  fur  nn  pédoncule  renié  fc  dunm  j  ajrant  li 
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forme  ë'uoe  poire.  (  fToyei  .ACAIOU  j  CmKU  j 
Mahocon.) 

Bois  d'acossois  j  Bois  BArrists  ,  Boit 
DARTRE  »  Bois  a  la  nivPE  ,  Bois  de  sai^g. 
On  connoir  â  Cayenné ,  fous  ces  différens  noms  « 
trois  efpèces  de  millepertuis  en  arbre  «  qui  ont^ 
comme  Vandrofâmum ,  la  coute-faine  »  autre  ef^èce 
du  même  genre ,  un  fruit  en  baie  »  &  font  remplies 
d'un  fuc  réfinetiXj  rougeâire^  prefaue  de  la  cou*^ 
leur  de  fang.  Ce  Aie  eft  purgatif  a  petite  dore  ^ 
con»me  la  gomme-gutte»  &  fon  application  calme 
Us  démangeaifons  occafionnëes  par  les  dartres. 
La  décoâion  des  feuilles  èfl  employée  intérieure- 
ment pour  guérir  les  fièvres  intermittentes.  Au- 
blet  donne  la  figure  &  h  defcriptîon  de  ces  arbres , 

tab.  3tI-3I2.  (^cyq;  MILLEPERTUIS.) 

Bois  d'acouma, Bois  incorruptible. Ceft 
i'acomat  i  grappes  (iomalium  racemcfum  Jacq.). 
On  nomme  encore  j  à  Saint-Domingue  ,  acomat 
rouge  ou  petit  acomat  rougt ,  le  àumelia  faiictjbiia 
Linn.  (f^oyei  AcOMAT  h  BuMiLiE.) 

Bois  d'agquti.  (  f^cyei  Bois  LÉzAROa  Gat- 

tilibr.) 

» 

Bois  d'agra  :  bois  précieux  »  très-odorant , 
dont  les  Chinois  (ont  grand  cas.  On  ne  fait  à  quel 
arbre  il  appartient. 

Bois  d'aguilla.  Suivant  Bofc  ^  c'eft  un  arbre 
d 'Afrique  »  dont  Técorce,  légèrement  aromatifée, 
étoit  autrefois  apportée  en  Europe  par  les  Por- 
tugais. 

Bois  d'aigle  «  Bois  DALoàs  (Koyi  Aloâs.) 

Bois  d'ainon  :  arbre  de  Saint-Domingue^  très- 
gnnd ,  &  employé  pour  le  charronnage  «  fuivant 
Nicholfon,  qui  ne  donne  pas  d'autre  rcnfeigne- 
ment  fur  ce  végétal. 

Bois  D*ALOÂS.  if^oyei  ALOès,) 

Bois  AMANDE  «  PETITE  ciQUB.  On  nomme 
ainfi  à  la  Martinique  j  fuivant  Te rraflbn«  le  rnarUa 
racemofa  de  Svartz  »  genre  de  plantes  qui  tient  le 
milieu  entre  la  famille  des  guttifères  &  celle  des 
millepertuis.  Dans  Therbier  de  Surian,  fait  aux 
A'  tilles  ^  on  trouve  auffi  fous  le  même  nom  un 
arbriffeau  à  feuilles  alternes ^  quiparoit  éire  une 
elpece  de  laurier. 

Bois  d'amaranthe  ,  employé  dans  la  mar- 
queterie. 11  paioit  que  c'eft  le  même  que  le  ma- 
hogoii  {fwUteniu  Linn.) 

Bois  ajuea.  C^^<{  Bois  d'aesyuthe.  > 
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Sois  o^AMoyniPTTE  :  c  rj>èce  d^acacïe  des  An- 
tilles Imimofa  unuijblic  )  Une  aatre  efpèce  {mi-^ 
mt^a  tamûfinéifrlia  )  efi  uoiiunée  ptiit  bois  iamou^ 
rttu. 

Bois  anoelin.  (  ^^^^  Angehn.  )  Ce  boîs 
très-dur  ell  employé  ^  dans  la  Guiane  «  pour  cocif- 
iruîrç  fies  maifoos  &  des  cafés  de  Nègres^  &  pour 
former  des  paltflades.  Avec  fon  cgeur  on  fabrique 
des  mortiers  J  des  pilons  &  di66éieiu  meubles. 

Bois  D'ANis.Plufieurs  arbres  portent  ce  nom. 
parce  qu'ils  exhalent  l'odeur  d'anis  de  quelques- 
unes  de  leurs  parties  :  tels  font  U  badian  (Ulijium 
anifûtum  Linn.  )  «  le  limonellter  de  Madagafcar 
(iimonia  madagafcarienfis  Lam.).  l'avocatier  \Law 
na  ptffca  Litiw*), 

Bois  d'anisette.  Defportes  &  NicHolfon  îf^ 
diquent,  fous  ce  nom  &  fous  celui  de  hihimnroigp 
un  arbrtfleau  de  Saint-Domingue»  i  feuiilcs  larges 
&  à  odeur  d'aneth ,  qu'ils  difent  être  uïifaururus 
de  Plumier  J  c'eft  a -dire  j  une  efpèce  de  pohrre 
en  arbre»  le  même  que  \ejahorattdi  des  Bréfiliens. 
C'eft  peut-être  le  piper  adun^mn^  que  Plumier  » 
dans  fes  Plantes  ^ Amérique^  pag.  j9»  rapporte 
également  zajaàordndi. 

m 

Bois  araoa  ou  Tavernon.  Cet  arbre  j  alafi 
nommé  à  Saint-Domingue  «  &  mentionne  par  Dei^ 
portes^  pag.  179  >  eft>  félon  Poiteau ,  une  nou- 
velle efpèce  d'icaquier  (  ekryfièoianus  }  i  il  tft  auffi 
nommé  àois  piquant^  fuivant  Nicholfon. 

Bois  d'argent.  Pratta  argentée  LiliO.  (f^fy^ 

PROTiE.) 

Bois  arole.  {Voye^  Arole^  SuppL) 

Bois  ba€ha.  {f^oyei  Bois  a  caleçons.) 

Bois  a  baguettes  :  nom  que  portent  i 
Cayenne  deux  efpèces  de  raifiniers  (coccoioba). 
A  Saint-Domingue  on  le  donne  i  un  fébefiier.  Les 
arbres  «  dent  les  rejets  font  droits ,  minces  âc  foli- 
des  i  portent  ailleurs  tantôt  ce  nom  j  tantôt  celui 
de  bois  de  guuUtte»    . 

Bois  a  balai.  On  donne  ce  nom^  en  général^ 
i  beaucoup  d'atbres  &  d'arbiifLauz  dont  les  ra,- 
mcaux^  grêles  6c  flexibles  «  font  employés  à  faire 
des  balais. 

Bois  balle.  On  nomme  ainfi  j  â  Cayenne  «  le 
guArea  trickiliçides  ^  dont  le  fruit  a  la  forme  &  la 
groffeur  d'une  balle. 

Bois  de  banakes.  A  l'ile  Bourbon  on  donne 
ce  nom  a  une  efpèce  de  canang  (  uvaria } ,  parce 
que  fes  fiuits  reuius  imitent  en  petit  une  portioi^ 
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•  « 

'du  régime  de  banane.  A  rne-de^Frafice  OA^otine 
ce  même  nom  à  un  bois  trèi-mou.  Oii  peut  te* 
inarqiier  oue  Rumphe  a  traduit  un  nom  malais 
d'un  arbuftd  du  même  genre  uvaria  pztfunU  mtt^ 
/^ri^i  ou  liane  à  banane. 

Bors^BAN  :  hôni  que  Ton  diiHhe,  i Saint-Do- 
Iningue ,  au  cordid  calhcoca^  Cet  arbade  ne  fert 
ffûLÏ  faire  du  bois  l  biûicr, 

Bots  BAPTISTE.  (  Voyii  Bois  d'acossois.) 

Bois  a  barraques  ouBarag  :  nom  que  l'on 
donne ^  dans  quelques  quattiers  de  Saint-Domino 
^ue,  au  combrctum  laxum  Linn.^  probablement 
parce  que  fes  rameaux  pltao»&  Tes  feuittes  fervent 
à  faire  &  à  couvrir  de  chécives  cafcs  »  ou  peut- 
être  parce  que  cet  arbnfltau  «  qui  vient  très*toufiu 
for  lé  bord  des  ruiffeaux  ou  ravinéi/ferr  de  re- 
fuge aux  cochons  manons  «  que  l'on  oummc  auùi 
^arags. 

Bois  a  barriques  de  la  Martiniqae.  C'eft^ 
-fnivant  Chanvallon  «  le  èauhinia  pornàa  Linn. , 

Ïrobableitieot  ainfi  nommé  parce  qu'on  en  kit  des 
aniqutSv 

Bois -BÉNIT  :  nom  donne  quelquefois  au  buis  ^ 
parce  qu'on  le  bénit  le  jour  de  la  fête  des  ra- 
meaux. 

'  Bois  dc  bicatllon  :  efpèce  d'eugenià  ou  jam- 
bofier«  qui  croit  à  l'Ile-de-France* 

.  Bois  de' bitte.  Les  Français  qui  habitent  ITnde 
donnent  ce  nom  à  un  bois  très-recherché  pour  fa 
couleur  &  pour  la  beauté  de  fon  poli^  qu  il  doit 
à  fa  fcriidké.  On  Pentproie  i  faire  des  meubles 
précieux.  Il  paroit  qu'il  provient  de  Tardre  décrit 
ëe  figuré  par  Rheed  ^  Hon,  malah,  f ,  pag.  n^ , 
tab.  58  «  fous  le  nom  de  tùi.  (  ^ùyei  Biti^ 
Suppr) 

• 

'  Bois  blAnc.  Dans  nos  forêts  &  en  menuife- 
riot  on  défigne  fous  ce  nom  les  arbres  abois  ten- 
«dte  &  peu  coloré ,  tels  que  le  faute  ^  le  peuplier^ 
le  tremble j  le  bouleau»  &c. 
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Bojrs  blanc  de  la  Martinique  :  nom  fous  le- 
quel Chanvallon  défigne  lejtmarouha  de  cette  ile, 
3ui  eit  foR  différent  du  Jtmarouèa  de  Cayenne  -, 
a  les  feuilles  oppofées^  ailées^  avec  ou  fans  im- 
paire. Son  fruit ,  arrondi  ^relevé  de  quatre  câtes , 
renferme  quatre  femences.  Ces  caraâères  fuffifent 
pour  le  diftinguer  du  vrai  ^marotèa^  efpèce  de 
quajpa.  {Voyei  QuASSiER.jf  Celui  de  la  Marti- 
nique a  été  rapporté  au  fufain  par  Barrère  &  Ni- 
cholfon ,  qui  paroiflent  avoir  confondu  lel  deux. 
Il  auroit  peut-être  plus  d'afSmté  avec  le  fiaphi- 
têa  r  d'oÂ  il  fuît  qu*U  faut  retrancher  do  notie 
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rère ,  rapportée  avec  doute. 

BOTS-«B0604  (  Voye^  Bpcco.) 

Bois  de  boijc.  On  donne  ce  nom  â  quelques 
arbres  &  ar bulles,  parcç  qu'ils  ont  une  ud  ui 
Forte;  d'autres  fois,  parce  qu'ils  font  techeich:^ 

far  les  chèvres  ;  mais  alors  ils  font  plus  cof.nus 
JUS  le  nom  de  hou -cabri.  A  T  Ile-de-France,  c'eft 
le  pnmna  ou  andarèfe  i  feuilles  d«;iitées«  qui  porte 
plus  particulièrement  ce  nom. 

Bois  a.  boutons  :  fumom  donné  au  gcr.re 
cepkalantkus  Unn. ,  à  caufe  de  (es  fleurs  réunies ea 
maffcs  globuleules  ^  ayant  b  fotme  ronde  «i'ua 
bouton.  (  f^cyfj  Céphalantb.) 

Bois  bracelets  ;  nom  que  porte,  dans  l^^s 
Antilles^  le  jacquinier  (jacquinia  annillarii  Linr  ), 
parer  que  les  Carrïbes  torn»otent,  avec  \\%  eraiws 
enfilées,  des  bracelets  dont  ils  fe  par  oient.  (Kty. 
Jacquinier.) 

Bois-ERAr  de  la  Martinique.  Ceft  le  cor£â 
macropkylla.  (  Koyrj  SeblstieR  .  ) 

Bois  de  Brésil.  { f^oyeiBRisiLhET,) 

•  •  • 

Bois-CABRi.  Ceft  un  arbre  de  la  MarrtniqQe, 
dont  les  jeunes  rameaux  font  broutés  avec  deliccs 
par  les  cabris  ou  chèvres ,  &  que  Jacquin  a  nomiré 
pour  cette  raifôn  étf^iphiia:  Dans  la  même  ite  âc 
dans  les  autres  Antilles  00  nomme ,  pour  la  même 
ui(on  ^hoi*-c0éri  àdiard  le  cabrtllet  {tkr^a  beur^ 
rtria)  ,  que  les  mêmes  animaux  n'aiment  pa>.  le 
catalogue  de  l'herbier  de  Vaillant  offre  encore, 
fous  le  nom  de  boh-eahri,  on  arbrifleau  qui  par<>it 
être  un  faearier  {fagara  iragodes),  Trtfgoi ,  en 
grec  ,  fignifie  bout,   ■ 

Bois  cAGA  de  Saint  -  Domingue  j  Bois  de 

MERDE,  on  donne  ce  nom  au  capparu ftrrugiMta^ 
dont  les  fleurs  répandent  une  odeur  défagréaMs 
&  puante,  approchant  de  celle  d.s  excrémens 
humain*.  C'cft  à  tort  que  Nicholfon  attribue  ce 
nom  (tes  Antilles  zm  fitrcuiîa ,  qui  ne  s'y  trouve 
pas.  Cet  arbriffeau  n'eit  d'aucun  ufage  ni  d'aucune 
utilité  connue. 

Bois  A  CALEÇONS.  On  donre  ce  nom,  dans 

?|uelques  quartiers  de  Saint-Domingue,  aux  dit- 
é rentes  efpèces  de  èauhin/a  qui  s*y  renconrrem  j 
Se  dont  les  feuilles,  dtvifées  en  deux  lobes,  imi- 
tent groffiérement  un  caleçon.  Suivant  Nicholfro, 
on  le  nomme  aufli  bois  bâcha. 

Bois  A  CALUMET.  (Voye^  MabIËR  «  mabcM. 

Aublet.  ) 
Bots  ^  CAuncuM.  C«0  ri^MCMy/kw  m«. 
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pfch'ianum  Lînn.  (f^oy.  Campêche:)  «Defporfff 
&:  Nicholfon»  du  M.  Paîifot-Èeauvois,  ont  pro- 
bableroeni  commis  une  erreur  en  génëralifant  trop 
un  noin  en  ufage  dans  un  canton.  Selon  le  pre- 
mier ^  le  bois  de  campéche  ou  brélillet  eft  le  cçmo^ 
sladia  Linn. ,  connu  dans  toure  la  colonie  fous  le 
nom  vulgaire  de  hréfdUt;  ^  le  fécond  le  rapproche 
du  cifjlfinia  >  en  y  rapportant  cependant  la  fyno- 
îjyrrie  pfeudohrapliam ,  qui  ne  convient  qu'au  co- 
rrocladia,  Uhémjtoxylum  eft  l'arbre  connu  dans 
tous  Ics  quartiers  de  Saint-Domingue  pour  le  bois 
(ie  can>péche.:  c'eA  celui  qui  efi  recueilli ^&  débité 

lous  ce  nom  d4ns  le  commerce.  » 

*•  . 

Bois  de  cannelle.  Plulieurs  arbres  portent 
ce  nom ,  le  canella  aiha  entr  autres ,  à  raifon  de 
fon  écorce  j  qui  a  Todeur  de  la  cannelle.  A  l't^e- 
d'^-France  on  le  donne  à  trois  arbres  qui  n*ont 
rien  de  commun  entr'eux.  La  couleur  flus  ou 
îT^oins  foncée  de  leur  bois  les  a  fait  diftinguer  eo 
blanc  ^  gris  &  noir.  Le  bois  cannelle  blanc  t-ft  une 
cf^èce  de  laurier  {iaurus  cupuiiformu  Lam.  ).  Le 
bois  cannelle  gris  e&  une  efpèce  de  ganitre  {cUo- 
cdrpus).  Le fruît^  qui  reffemble  à  une  grofle  olive, 
peut  fe  manger  quand  il  efl  mûr.  Le  bois  cannelle 
roir  paroît  être  une  autre  efpèce  du  même  genre, 
mais  dont  les  caraâères  botaniques  oj  font  pas 
encore  bjen  Connus. 

Bois  c/.non.  C  eft  le  cccrçpia  peliûta  Linn.  On 
le  nomme  auÛi  amtaiha. 

Bois  canon   bâtard.  Bois  trompette 

EATARD.  C'elt  le  j>anax  ckryfophyUum  de  Vihl. 
Arbre  de  la  fanûlle  des  araliacées,  dont  le  boîs  eft 
mou,  creux,  iSc  peut  furvir  à  faire  des  conduits 
d'eau  &  des  gouttières. 

Bois  de  canot.  Plufieurs  arbres  différens  re- 
çoivent ce  nom  tontes  lés  fois  que  leurs  troncs^ 
creufés  &  façonnés  ^  font  employés  à  faire  des 

canots. 

Bois  capitaine  :  nom  que  porte j  à  Sain t-Do- 

mingue^  le  maipighia  urens. 

Bois  capucin,  (^ny^  Bois  signor.) 

Bois  caraïbe  :  arbre  de  Saint-Domingue  ,*qui 
CTcît  fui  Us  pentes  des  montagnes  î  il  eft  employé 
comme  bois  de  charpente  dans  l'intérieur  des  mai- 
fcns.  Nifholfon ,  qui  en  parle,  n'indique  aucun 
c^radère  qui  puifle  aider  à  le  rapporter  à  un.  genre 
connu. 

Bois  cassant  :  petit  arbre  grêle  de  l'Ile-de- 
France  ,  dont  les  rameaux  font  très-fragiles  ,  d'où 
lui  vient  fon  nom ,  &  celui  de  ffatura  que  lui  a 
donné  Commerfon.  Sa  décoâioo  eft  eftimée  dans 
les  maladies  vénéritnnes. 
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_^_  A  C/SSATK,  Dans  la  lifte  des  VoU  propres 
à  bair  ,  pourvu  qu'on  les  mette  à  Tabri  du  foleil 
&  de  la  pUie*  Oefportes  comprend  une  efpèca 
d'arbre  qui,  félon  lui,  a  le  port  &  les  feuilles  da 
lilas,  les  fleurs  en  corymbes  blancs  \  pour  fruits  , 
de  petites  baies  d'un  blanc* pourpre  &  ombilic 
quées.  C*eft  un  bois  mou  ,  poreux  &  flexible  i  ce 

Îiui  lui  a  fait  donner  le  nom  de  hoîs  doi^x»  Nichol- 
on  parle  aufli  du  bois  à  caflave  o»jbois  doux  i 
mais  ,  comme  Defportes ,  il  n'en  4pnne  pas  un<9 
defcription  affei  détaillée  pour  le  rapprocher  d\mo 
plante  connue  des  botaniftes.  Néanmoins  «  M.  Pi- 
liCcit-Beauvois  préfume  que  c'eft  Vuraiîa  arâorea 
Linn. ,  furnommé  hois  négrcjfe  dans  quelques  quarr 
tiers  de  Saint-Domingue. 

Bois  de  CAVALAM  :  c'eû  lefitreulUbaiangha^ 

Linn.  .  f 

Bois  db  cayan.  On  trouve  dans  quelques  au- 
teurs le  iimsrouba  déngné.fous  c«  nom. 

Bois  DE  cÀDRB  de  la  Guiane.  (  r>/«{.ANiBi:.) 

Bois  DE  CHAM  otf  DE  CAM.  Lfs  Anglais  font 
venir  da  lei^rs  nouyelles  colonies  de  la  cote  oitci- 
dentale  d'Afrjque,  fous,  le  nom  de  ckamweodf  uil 
bois  fort  eflîme  dans  la  marqueterie  ^  il  eil  rouge ^ 
marqoé  de  veines  poirâtres.  tes  Portugais  le  nouH 
ment  pao'gahan,  du  nom  de  la  rivière  d'od  ils  1« 
rirent.  Af^elius  ,  qui  vient  de  paronrir  ces  con- 
trées avec  un  grand  avantage  pour  h  botanititte  , 
en  a  fait  un  genre  fous  le  nom  de  ttfpefia ,  de  fat 
famille  des  légumioeufts  )  il  a  pkifictirs  particuia* 
rites  communes  avec  le  ceniSé 


Bois  DP  CHAMBRE.  Suîvanc  Nic;holfon^  c'eft 
t^ne  plante  annuelle  de  Saint-Domingue  ,  donc  la 
cige  fpongicuie  j  caonelée ,  haute  de  fix  pie>is  8c 

f;roire  comme  le  doigt,  efi  ^employée  dani  {a  cor 
onie  en  guife  d'amadou«,Sei  rameiiux  font  oppor 
fés ,  ainfi  que  (es  tei&iUes.*  Op  m  ÇQOQOtc  point  û 
firuâfication. 

I  - 

Eois  DE  CHANDELLE.  On  donne  ce  nom  à  plu* 
(leurs  arbres  qui  font  droits  &  efiîlés  comme  des 
chandelles ,  telles  que  différentes  efpèces  à'êga'sk 
ou  de  dragani4rj ,  ou  dont  le  bois  confient  qurl^ 
ques  parties  propre^,  i  s'enflammer  y  &  i  entre- 
tenir Quelque  tems  la  flamme  comme  un  flant- 
beau.  Le  hou  de  chandelle  noir  ^es  Antilles  efl  un 
balfamier  (  amyris  tUmif^ra  Linn.  )t  Piumier  défih 
gne  encore  fous  le  nom  bois  de  ch^i^dtlle  l'eriAkalu 
fruticcfif  que  Surian  nomme  aofli  hoii  de  rcfe,  & 
qu'il  die  être  le  coultiouaheu  ou  al^comly  des  Ca- 
raïbes. La  couleur  jaunâtre  de  fon  bois  lui  a  en- 
core fair  donner ,  dans  \c%  Antilles ,  les  nom^  de 
boiâ  de  citron^  bois  jaune ^  &  Todeur  de  fes  /!eurs 
l'a  fait  nommer  ,  dans  quelques  cantons  iJbuis  4e 
jafmia.  ^u  rapport  de  Piumitf  »  on  fend  ces  deux 
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arbres  réfineux  dans  leur  longueur  &en1atces«  ôue 
Ton  emploie  ou  feules  ou  plufieurs  liées  enfenbie  « 
comme  des  flambeaux  pour  s'éclairer  la  nuit. 

Bois  DE  CHAuvB-souRis.  On  donne  ce  nom» 
dans  nie  de  Bourbon  ^  i  une  efpèce  de  gui ,  donc 
ks  fruits  font  recherchés  par  les  chauve-fouris. 

Bois  du  ch&nb  ouChIke  noir  deSiim«Do- 
liiingue.  G'eft^  le  èîgnonia  iongiffima.  (  Voy^  Bi- 

GNONE^  D^.  1.) 

Bots  de  crfntllb  de  Tlle-de- France.  On 
nomme  ainfi  le  voikamena  heteropkylia,  Vencenat  « 
parce  <}ue  les  feuilles  font  fujètes  i  être  mangées 
par  la  larve  d'un  fphinx.  On  a  confondu  avec  lui, 
fous  le  nom  de  èois  de  fimii^  un  arbufte  de  la  fa- 
mille des  compofées^  décric  ibus  le  nom  de  cd/iyje 
iftstiilts  dit  fauU.  lom. 

Bois  DE  cHEYAi:.  (yoj€[  Bois  hcaior.) 

'  Bois  de  ctou  de  para.  C'ell  le  myrthm  cm- 
ryophyiiaim. 

Bots  de  cloux.  A  rile^de^France  on  donne  ce 
nom  i  une  efpèce  d*eitgenia,  parce  (|ue  fon  bois  eft 
folide  &  liane  en  même  cems ,  mais  d'un  volume 
médiocre  ^  8r  ne  peuc  fervi r  qu'à  faire  des  che- 
villes. 

.  Bois  a  cochon  :  fomom  donné  au  fucrier  des 
nkoniagnes»  parce  ^que ,  dit-on»  c*eft  aux  cochons 
ifM  nous  fommes  redevables  de  connoitre  l'efiBca- 
cicé  du  baume  oui  en  découle  pour  la  guértfon  des 

5 laies.  On  poflede  cecte  plante  dans  les  herbiers 
e  l'Europe  ;  mais  on  eft  incertain  i  quel  genre 
die  appartient.  Elle  paroit  fe  rapprocher  du  hur- 
ikrû,  de  f^myris,  de  Vktdwtgia  de  Svartz  «  de 
riciea  Jufll  M.  Palifoc^Beauvois  «  qui  l'a  obfervée 
-i  Sainc-Domiff gue  A  penfe  qu'elle  appartient  i  ce 
dermec  genre.  (  ^#y€{;  Gom art.  ) 

Bois  de  colophane.  A  TIIe-de-France  on  dé- 
figne  deux  arbres  fous  ce  nom ,  ï  caufe  de  la  ré- 
Ane  odorante  qui  découle  abondamment  de  toutes 
kurs  parties.  On  les  diftingue  par  les  furnoms  de 
-fronts  &  de  hâtûfd.  Julfieu  &  Lamarck  les  réunif- 
-fient  au  hufftra.  Commerfon  en  avoit  fait  deux 
lenres  \  il  nommoit  le  premier  coiûphonîa  ^  &  le 
Second  marignla ,  dont  Gtrrtner  a  figuré  le  fruit 
-Ibvs  le  nom  de  dammarm  ;  nuis  comme  il  ne  l'a 
refu  qu'en  état  de  defltccation ,  il  n'a  pu  en  faifir 
cous  les  détails.  Quoi  qu'il  en  foie ,  11  paroit  dif- 
férer beaucoup  des  goman.  (  f^oyei  u  mot , 
Suppi.) 

Bots  DE  CORAIL.  Ccft  le  Condori,  n*.  i 
{édmantktr^  Unn.).  Vtrythrins ,  dont  les  fleurs  I  ctdia,  \t  gaitgû  firiu^  ^U  coque  du  Levant»  que Ir 

lont  -dgslemenc  d\m  tooge  de  corail  j  porte  le  :  ques  euphorbes»  &c* 
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n)é!ne  nonu  Toumefort  Tavoit  nommé ,  par  cette 
raifon  j  corallodendran» 

Bots  DE  CORNE  d'AmBOINB.  (^«^q  My«N- 
GOUSTANj  n*.  ).)  Ceft  ïtgarc'aùû  Limi« 

Bois  COTELET  OU  A  COTELETTES.  On  nomma 
ainfi  I  en  Amérique  »  des  arbres  donc  les  ctges  foot 
relevées  de  côtes  (aillantes ,  tels  que  le  cUkûraty 
ium,  le  eoruutiapyramidata^  (fCm 

Bois  COULEUTRC  011  DE  COtJLEUYRE.  CenOB 

a  été  appliqué ,  fuivant  les  pays ,  aux  differem  ar- 
bres ou  arbu(les  réputés  commo  fpéci£qoeft  contra 
la  morfure  des  lèrpens. 

Bois  DB  CUIR.  Ceft  le  £nû  palMftm  Unn. 

Bois-DARD«  Bots  A  FLicHB  deCafenoe. Cet 
lepoffira  d'Aublet,  ainfi  nommé  parce  que  ies  na- 
turels  du  pays  arment  le  bout  de  leurs  flèches 
avec  un  morceau  de  ce  bois  taillé  en  pointe.  Seloi 
Richard ,  c'efi  une  efpèce  de  moariri  ou  ptud^mû , 
qui  eft  employé  à  cet  ufage  ^  &  porte  i  CaycOde 
le  nom  de  hois-fitcke. 

Bois  A  DARTRES.  Quelques  Créoles  nomment 
ainfi  «  i  l'ile  de  Bourbon ,  le  danois  Commerf.  « 
parce  qu'ils  prétendent  que  la  décoâion  de  fa  n* 
cine  guérit  les  dartres.  La  métne  propriété,  attri- 
buée  dans  l'Amérique  à  des  millepertuis  en  arbre, 
leur  a  faic  donner  le  même  nom. 

Bois  dentelle.  Ceft  le  lagettm  Joff.  (  Foyn 
Lacet.  ) 

Bois  dur  :  nom  donné,  dans  divers  pays,  aox 
arbres  du  lieu  ,  remarquables  par  la  dureté  de  leur 
bois ,  fir  que  l'on  nomme  auffi  quelquefois  hoU  ù 
fir. 

Bois  DYSSENTÊRIQUE.  Ceft  le  mafyigkîafpi- 

cata  Linn.  )  il  eft  aufli  connu  fous  les  noms  de  me* 
riper  dori  &  bois  tan  ,  parce  que  fon  fruit  eft  de 
couleur  jaune-doré ,  &  que  fon  écorce  fert  pro« 
bablement  i  tanner   les  cuirs.    (  l^oy€i  Mou* 

REILLER.) 

Bois  D'ÈBiNE.  C  Voyei  ÉsiNiBR  b  Plaque- 

MINIfeR.  ) 

Bois  a  enivrer  les  poissons.  On  a  re> 
mar«]ué  que  le  fuc  htteui  de  certains  arbres  com- 
muniquoit  promptement  à  l'eau  une  qualité  i 
délétère ,  que  les  poiflbns  qui  y  vivoient ,  en 
étoienc  étourdis  &  comme  enivrés,  en  fone 
ou'on  pouvoir  les  prendre  ï  la  main  :  telle  eft 
1  origine  de  leur  nom.  De  ce  nombre  font  le  pif- 
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Bots  D'iPONci.On  donne  ce  nom  i  des  arbres 
dont  récorce  eft  renflée  &  fpongieufe.  De  ce 
nombre  eft  le  gaj^onia  de  Comtnerfoa  j  le  cijfus 
mappia  Lani*  &c. 

Bots  de  fer.  Ce  nom  eft  donné  ^  félon  les 
pays,  ï  beaucoup  d'arbres  difFërens,  d^nt  le  bois 
eft  très-dur ,  &  employé  ,  chez,  plufieurs  hordes 
fauvMges^  pour  faire  des  maffues  ou  des  infirumens 

tranchans. 

Bois  de  fernambouc.  (  Voye^  Brésillet.) 

Bois-FttAU.  D'après  la  defcriprion  que  Def- 
porces  &  Nicholfon  nous  ont  donnée  de  cet  arbre^ 
il  ne  paroir  pas  douteux  que  ce  ne  foit  un  froma- 
ger 3  &  probablement  le  bomhax  gojfypinum.  La 
légèreté  de  fon  bois  le  fait  employer  par  les  pé- 
cheurs pour  foutenir  leurs  filets  fur  l'eau  ;  ce  qui 
lui  a  fait  donner  le  nom  de  èols  de  U^gi.  Il  fert 
encore  pour  la  conftruâion  des  pyrogues  indien- 
nes. Son  écorce  fert  i  faire  des  cordes. 

Bois  de  frSne.  Suivant  Nicholfon ,  on  donne 
ce  nom  à  un  arbre  de  Saint-Domingue ,  qui  a  quel- 
ques rapports  avec  le  frêne,  mais  qui  en  eft  très- 
dilHnû.  Son  bois  eft  mou  ^  blanc  &  caffant }  il  croît 
dans  les  marnes.  Quelques  habitans  en  ont  formé 
des  allées.  On  pourroit  lui  trouver  quelques  rap- 
ports avec  le  bignonia  radicans  fi  Çt%  fruits  n'étoient 
pas ,  d'après  Nicholfon  j  des  baies  difpofées  en 
grappes. 

Bois  galeux  ,  Bois  de  senteur  bleu.  (^«y. 

ASSONIA,  SuppL) 

Bois  de  garou.  {Voyei  Bois  gentil.) 

Bots  de  gautelles.  (  Voyti  Bois  A  ba- 
guettes.) 

Bois  gfntil.  Bois  joli.  Cefi  le  dapkne  m^e- 
rtum  Linn.  (  Vaye^  LaurEOLEj  n*.  l.  ) 

Bois  de  goyave.  Une  efpèce  de  prockU  eft 
ainll  nommée  dans  l'île  Bourbt)n. 

Bois  d'Inde.  On  donne  aflez  Souvent  ce  nom 
au  bois  de  Campéche  {hàmatoxylon  Linn.). 

Bois   incorruptible.  (  f^oyii  Bois  d'a- 

COUMA.  ) 

Bois  Isabelle.  A  la  Martinique  on  nomme 
ainfi  le  Unrus  borhonia  Linn.  A  Saînt-Domîngue  H 
paroit  que  te  même  nom  eft  donné  2l\x  fchâffcria. 
Le  bois  ifabelle  vrai  de  l'herbier  de  Surian  eft  le 

myrtus  gregiL 

Bois  lACOT». On  appelle  ainfi  plufieurs  arbres 
de  r Ile-de-France  ^  dont  les  fruits  font  recherchés 
Botaniqut*  SuppUmiHt.  Tomt  i. 
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parles  finges  appelés ydcor/^  te  particulièrement 
une  efpèce  à'eugenia. 

Bois  de  jasmin.  (Voyei  Bois  de  chan- 
delle.) 

Bois  jaune.  Plufieurs  arbres  employés  dans  U 
teinture  ou  la  marqueterie  doivent  ce  nom  à  la 
couleur  de  leur  bois  ;  ils  font  différens  fuivant  les 
pays. 

Bois  joli.  (  Vcyei  Bois  gentil.) 

Bois  de  joli  cœur.  On  donne  ce  nom ,  dans 
rile-de-France  ,  à  un  petit  arbre  ,  ï  caufe  de  fon 
élégance  &  de  la  bonne  odeur  qu'il  exhale.  Com- 
merfon  en  avoît  fait  un  genre  qu'il  avoît  confa- 
cré,  fous  le  nom  defenacîa  j  à  h  mémoire  du  mé- 
decin Sénac.  Adanfon  l'a  rapporté  dans  fes  famil- 
les ,  fous  le  nom  de  bois  de  merle  ,  au  cehftrus  , 
opinion  adoptée  d'abord  par  Lamarck  ^  qui  Ht  de 
cet  arbre  fon  celaftre  ondulé  ,  n*.  8.  Cependant  il 
paroit,  d'après  Texamen  fur  le  vivant,  que  le 
genre  de  Commerfon  doit  être  confervé  >  ce  qu'a 
déjà  fait  Lamarck  dans  fes  Iliufirations, 

Bois  DE  LAiT.  Ce  nom  s'applique ,  dans  les  co- 
lonies de  l'Amérique  &  de  l'Inde ,  à  divers  arbres 
de  la  famille  des  apocinées  &  des  euphorbes ,  qui 
rendent  un  fuc  laiteux  j  ordinairement  cauftique 
&  dangereux. 

Bois  DE  LANCE.  On  donne,  félon  Plumier ^  ce 
nom ,  dans  les  Antilles  ^  aux  deux  efpèces  de  ran^ 
dia ,  parce  que  leur  tronc^  droit,  haut  &  gtéle ,  eft 
propre  pour  faire  des  lances  $  il  fert  encore  à  faire 
des  douves  j  des  chaifes  ,  des  échelles  &  autres 
meubles. 

Bois  A  LARDOiRE.  On  fe  fert  en  France  du 
fufain  ,  i  l'Ile-de-France  du  prockia  ,  pour  faire 
des  lardoiresi  ce  qui  leur  a  fait  donner  ce  nom. 

Bois  de  latanier.  Nicholfon,  qui  faitmen^ 
tion  de  cet  arbre  j  prévient  q^u'il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  le  btanier  i  mais  il  n'en  donne  pas 
une  defcription  aflez  exaéte  pour  le  rapprocher 
d'un  genre  connu.  Il  a,  félon  lui,  les  feuilles  op- 
pofées ,  minces,  d'un  vert-pâle.,  oblongues  & 
pointues.  A  fes  fleurs  »  qu'il  ne  décrit  pas,  fuccède 
un  fruit  alongé  »  divifé  en  quatre  capfules^  con- 
tenant autant  de  graines  triangulaires  ,  un  peu 
oblongues  j  grofles  cathme*  une  petite  fév^. 

Boi5  d^e  laurier.  Aux  Antilles  oA  nomme 
ainfi  'le  croton  corylifotium  Lion. 

Bois  de  lettres.  Ce  nom  eft  donné  à  deux 
arbres  de  la  Guiane ,  parce  que  leur  bois,  très-dur 
&  fttfceptible  d'un  beau  poli  »  eft  agréablement 

Oooo 


658 


B  O  I 


moucheté  de  uch*s  qui  imitent  des  caraâères. 
L'un  eft  le  pderoxylum  inerme  Linn.  i  l'autre  le  pi-^ 
ratinera  Aubl.  tab.  340. 

Bois  légfr  î  arbre  de  Tifthme  de  Panama  «  re- 
mr.rc)u..ble  par  la  légèreté  de  Ton  bois  s  il  eft  de 
Jd  grotîeur  d'un  ormi.*.  Son  tronc  eft  droit,  fi^.fa 
feuille  rcffembie  à  celle  du  noyer.  On  en  fait ,  dans 
le  pays  ,  drs  ra  itaux  pour  afier  a  la  pêche  &  tra- 
verlcr  les  rivières,  le  Recueil  des  voyages  ne 
donne  pas  d'aucrcs  renfeignemens  fur  cet  arbre. 

Bots  lézard.  Bois  d'agouti.  Ces  deux 
nom:»  font  fynonymes  i  Sii u-Domingue.  Suivant 
Nichoifon  ,  ils  font  donnés  i  une  efpèce  de  gatti- 
lier  à  feuilles  ternées  (vUex  dîvaricata  SwMtz  ), 
Il  paroic  ou'il  eft  ainfi  nommé ,  parce  que  les  agou* 
lis  ^  les  lézards  |e  pratiquent  des  demeures  dans 
le  creux  de  fon  tronc. 

Bois  de  uiot.  On  donne  ce  nom^  dans  nos 
différentes  colonies  «  â  plufieurs  arbrtrs  dont  le 
^ois  eft  fi  léger .  qu'il  fert  ^  au  lieu  de  liège ,  pour 
fair:^  flotter  les  HUts.  Ils  portent  aullî  ceux  de  Ms 
'de  Jlot  o\ï  de  fléau  y  hoisfifeux  âc  makaut. 

Bois  DE  LIEVRE.  Le  cytife  eftj  dit-on  »  ainfi 
pommé  dans  les  Alpes. 

Bois  LONG.  C'eft  le  pao  compndo  des  Portugais 
du  Para,  ainfi  nommé  parce  qu'il  a  un  tronc  droit 
8c  fimple^  très-élevé  ,  terminé,  feulement  i  fon 
fommet ,  par  un  feuillue  difpofé  en  boule.  La 
defcription  qu'en  donne  Freineau  dans  les  Mé* 
moires  di  t  Académie  desfciences,  année  17Ç  i  »  pag. 
326  y  fait  préfumer  que  c'eft  le  même  que  le  caout- 
chouc ou  arbre  i  la  gomme  élaliique. 

Bois  D8  lostbau.  On  donne  ce  nom,  i  l'Ile- 
de-France  ,  i  un  petit  arbre  dont  Commerfon 
^voit  fait  fon  genre  antirrkda ,  qui  a  été  depuis 
réuni  par  Lamarck  au  malanea  Aubl.  Son  écorce 
paflTe  pour  un  fpéctfique  dans  les  diarrhées  &  les 
dyÂTenteries.  Son  bois  eft  blanc  ^  &  Tufceptible 
tl  un  beau  poli. 

Bois  db  lumière.  Paio  dt  iui  des  Efpagnols. 
On  raconte  que  la  plante  de  ce  nom  s'enflamme , 
comme  la  fraxinelle,  à  l'approche  d'une  flamme  , 
&  donne  une  lumière  aflez  vive*  Il  eft  probable 
qu'elle  eft  couverte  d'une  fubftance.  On  ne  fait  â 
quel  .genre  elle  appartient. 

Bois  macaque  de  Cayenne  :  arbrifleau  de  la 
famille  des  mélauomes  «  nommé  tococo  par  les  Ga- 
libis  j  &  dont  Aublet  a  fait  le  genre  tococa.  Son 
fVust  eft  recherché  par  les  finges  macaques  «  d'où 
lui  vient  fon  nom. 

Bois  madame  de  la  Martinique.  C'eft  ^  fuivant 
TerraffoD  j  le  mathiçla  fcaira  Linn. 
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Bois  madré.  Le  gymnamki*  iucida  £wim  efi 
fous  ce  nom  dans  V Herbier  des  Aniilles  de  Surian. 

Bois  DE  MAHOGCNI.  «  Le  nom  de  hoîs  ^aC4* 

jou  «  dit  M.  Palifot-Beauvois  ^  n'a  aucun  rapport 
avec  l'acajou  (  caffuvium  Linn.  )  ,  défigne  dans  'ei 
Antilles  fous  les  noms  d'acajou-pomyte  ou  atjjoi^ 
noix.  Le  bois  de  mahogoni  eft  le  fwietemia  mako* 
goni ,  plus  particulièrement  défigne  fous  le  mm 
d'cciijou'p/an  he.  On  en  diftingue  de  deux  fon  es  : 
1^.  V acajou  franc ,  dont  on  fait  plus  comm^n^f- 
ment  les  meubles  ;  il  eft  veiné  »  plus  ou  m  >'M 
rouge  i  1®.  V acajou  bâtard,  qui  a  les  feuilles  &:  les 
fruits  plus  petits  ,  &  dont  le  bois  «  agrésblemert 
moucheté  >  eft  plus  cher»  eft  très  re>  herché  pour 
les  meubles.  Ces  deux  arbres  parviennert  quri- 
quefois  â  une  grofleur  prndigteule.  On  en  a  vc/^f- 
truit  des  tables  d'une  feule  pièce  ,  qui  pouvotcM 
fervir  à  un  repas  de  quinze  cojverts.  » 

Bois  DE  MAÏS.  C'eft  le  mtmecyha  eord^tum 
Lam. 

Bois  MAJOR.  Les  habttans  de  Saint-Domincue 
donnent  ce  nom  à  Yerytkroxytum  anoiatam ,  dont 
les  feuilles  font  arrondies  au  fommet,  fk  un  peu  en 
forme  de  fpatule.  L'arbre  ne  s'élève  qu'à  une  pe- 
tite hauteur  }  mais  il  devient  aflez  gros.  Son  bois 
eft  flexible  4  compacte  «  blanchâtre^  très-tft'fr.é 
pour  faire  des  brancards  de  voiture.  Defpones 
nous  apprend  que .  dans  quelques  quartiers ,  on  le 
prend  pour  une  efpèce  de  bois  de  rofe  ;  il  fait  en- 
cote  mention  d'une  autre  efpèce  de  bois  majcr , 
employé  aux  mêmes  ufages  «  dont  les  feuilles  A^nc 
plus  petites  &  phis  épaiSes.  Ne  feroit-ce  pas  Tcry 
throxyium  havanenfe? 

Nicholfon  appelle  bois  major  x>vl  bois  de  cheval 
une  plante  différente,  que,  taute  de  de(cript:on 
fufSiante ,  on  ne  peut  rapporter  à  fon  gente. 
C'eft  ^  d'après  lui ,  un  arbufte  qui  croit  en  buiflon , 
dont  les  tiges  font  remplies  de  beaucoup  de 
moelle ,  comme  celles  du  fureau.  Ses  feuilles  foot 
alongéeSf  pointues ,  rudes  au  toucher,  d'un  ven- 
pâle  à  leurs  deux  faces.  Les  feuilles  font  fn- 
ployées  en  décoâion  pour  panfer  les  plaies  dct 
chevaux. 

Bois  a  malingres  :  efpèce  de  tomnuforûa  des 
Antilles. 

Bois  manche-houe.  Ceft,  fuivant  Richard, 
une  efpèce  de  clavalier  (  lanthoxytum  Linn. }  ^ 
dont  les  Nègres  font  les  manches  de  leur  boue, 
d'où  lui  vient  fon  nom  vulgaire. 

Bois  mandron.  On  donne  ce  nom  â  un  arbre 
qui ,  félon  Nicholfon ,  a  des  feuilles  de  différentes 
grandeurs.  Defportes  n'en  fait  aucune  memion. 

Bois  marbra  ou  Bois  pb  f1rox.es.  Od  dooae 
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ce  nom ,  Tuivant  Nicholfon  ^  )  un  arbf^e  dont  le 
bois  efi  ucheté  &  veiné  comme  du  marbre  î  il  a 
éré  trouvé  pour  la  première  fois  à  Cayenne ,  fur 
rhabitation  de  M.  de  Féroles,  gouverneur  :  d'où 
lui  vient  Ton  nom  deferolia.  Aubl. 

Pois  MARGUERITE.  Ceft  le  cordîa  tetraphylla 
Aabl.  (  Voyei  SebestiER.) 

Bois  marie  :  nom  qu'on  donne  quelquefois  au 
Cilubn  (ealophylium  Linn.}^  qui  efi  le pah  maria 
d^s  Philippines. 

Bois  de  mIcre.  (  ^oyei  Apeiba,  n^  z.)  On 
donne  encore  ce  nom  à  l'agave  feiida^  employé 
aux  mêmes  ufages. 

Bois  menuisier.  Ceft  te  porufia^  réuni  lux 
trickiUa  par  Svartz  &  Willdenov.  (  FbyrjTRi- 

CHILIE.) 

Bois  de  merde.  {Voyei  Bois  caca.) 

Bois  de  merle.  On  nomme  ainfi^  i  Tlle-de- 
France  ,  un  arbufte  de  la  famille  des  faponniers, 
qui  fe  couvre  de  fruits  recherchés  par  les  merles. 
Commerfon  en  a  fait' Ton  genre  om'urophe.  Il  eft 
très-différent  du  bois  joli-cœur ,  nommé  auffi ,  en 
quelques  lieux  ,  hois  de  merU.  (  i^oy<r{  CeLASTRE^ 
o"".  8^  6c  Senacia^  111.  &  Suppl.) 

Bots  des  Moluqubs.  On  nomme  ainfi  l'ar* 
briiTeau  qui  fournit  b  graine  de  tilli  (crotoa  ii" 
glium)  ,  parce  qu'il  croie  dans  les  Moluques« 

Bois  Moussi.  Préfontaine ^  dans  fa  Maifon  ruf- 
tiqut  de  Cayenne ,  parle  d'un  bois  ainfi  nommé ,  qui 
elt  mou  ,  très-léger,  employé  pour  faire  \e^  che- 
villes qui  attachent  les  bardeaux  ou  lattes  fur  les 
toirs.  On  en  fait  auffi  des  chevrons  Sf  des  échel- 
les. Il  n'tndioue  d'ailleurs  aucun  caraâère  qui 
puifTj  aider  à  le  faire  connoitre. 

Bois  kagone  de  Cayenne,  Ceft,  fuivant  Ri- 
chard, une  efpèce  de  mtrobolan. 

Bois  db  natte.  (  Poyq;  Nattier.) 

Bois  Dfi  nIple.  A  rile>  Bourbon  on  donne  ce 
nom  à  une  e.'pèce  à'eugênia  ou  jambofier ,  parce 
que  fon  fruit ,  oui  eft  d'une  faveur  médiocre  ,  a 
quel  {ue  reflemblance  avec  les  nèfles-  Ceft  un  pe- 
tit arbre  d'un  port  extrêmement  agréable. 

Bois  képhretique  :  bois  jaunâtre,  compaâe, 
pefant  ,  d'utie  fiiveur  amèré  ik  un  pe»  acre  ,  ap- 
porté du  Mexioue  $  il  a  la  proiiriété  de  teindre 
l'eau  dans  laquelle  on  le  fait  macérer  ;  elle  fxirott 
j  lune  fi  on -place  le  vafe  entre  l'œil  6c  la  lurnîère  ^ 
6c  bleue  fi  oo  toucnele  do^^au^jouff.^OB'iDfufiD» 
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eft  trJ^  anéricive  ,  &  employée  dans  la  néphréti- 
que, d'où  lui  vient  fon  nom.  Linné  a  dit  «  &  beau- 
coup d'autres  ont  répété  avec  lui ,  que  l'arbre  qui 
fournit  ce  bois  eft  le  même  que  celui  qui  donne  la 
noix  de  hen ,  connu  long-tems  fous  le  nom  de  gui" 
iandiaa  moriftga  Linn.^  &  que  Juffieu  &  Lamarck 
ont  féparé  fous  le  nom  générique  de  moringa:  ce- 
pendant le  moringa  croit  en  Alîe  &  non  au  Mexi^ 
que  \  &  dam  les  defcriptions  que  Rumphe  & 
Rheed  en  donnent,  il  n'eft  point  fait  mention  du 
hçis  néphrétique.  On  peut  donc  encore  fufpendre 
fon  jugement  fur  l'identité  de  ce  bois  avec  celui 
qui  donne  le  ben,  Bernard  de  Juffieu  foupçonnoit 
Quelqu'affinité  de  ce  bois  avec  celui  du  frêne ,  qui 
donne^  une  teinture  prefque  pareille  i  mais  il  ne 
croyoît  pas  cependant  ce  motif  fuffifant  pour  éta- 
blir fon  opinion.  En  Europe  on  donne  quelquefois 
le  nom  de  i^ois  néphrétique  au  bouleau  ,  parce  qu'il 
a  quelques  propriétés  analogues.  (/^/.) 

Bois  noir  :  nom  que  l'on  donne  à  Hifférens 
arbres  ,  à  un  diofpyros  ^  à  caufe  de  la  coul  ur  de 
fon  bois  ;  au  mimoja  Uèbek  ,  parce  que  fon  feuil- 
lage y  en  vieilliflTant ,  acquiert  un  vert-noiràtre  & 
fombre.  Suivant  Nicholfon ,  le  bois  noir  de  Saint- 
Domingue  eft  ijn  arbre  â  feuilles  oppofées  ,  d'un 
vert  tirant  fur  le  noir  \  il  n'en  dit  rien  de  plus. 
VafpalU'éhene  des  Antilles  y  porte  le  même  nom. 

Bois  d'olive,  a  l'ile  Bourbon  on  donne  ce 
nom  à  un  olivier  qui  reftemble  beaucoup  â  l'oli- 
vier cultivé ,  recherché  pour  les  ouvrages  de  tour.  " 
A  rHe-de-France  on  le  donne  i  l'oiivetier  {eUo^ 
dendrum),  que  Commet fon  nommoit  ruèentia,- 
bois  rouge. 

Bois  d'or.  Ceft  le  charme  de  Virginie. 

Bois  d^oreule.  On  lit  dans  la  Matière  médicdU 
•  de  Desbois ,  que  Técorce  du  garou  ^  toit  employée 
dans  le  pays  a  A  unis  pouf  percer  les  oreiiles  des 
cnfans ,  afin  de  les  préftrver ,  par  l'écoulement^ 
qu'elle  occafionne ,  des  acciders  de  l'enfance ,  fur- 
tout  de  ceux  de  b  dentition  ;  ce  qui  lui  avoic  fait 
donner  le  nom  de  IfoiJ  tt oreille. 

Bois  d"orme.  On  donne  ce  nom,  dans  les 
colonies,  i  deux  efpèces  d'arbres  bien  differens  : 
t®.  au  MiCOCOtJLIf  R  ,  n«.  6  (  celtis  miurantha 
Lam.);  l^.  auGuAZAMA  Lam.  (theoèroma  gua* 
jamo'  Lmi.  ) .  (  K^^ef  ^s  mots, } 

Bois  d*ortie  ^  Bois  de  frèdoche  ,  BoiS 
•pELÉ.  Defportes  indique  deux  efpèces  de  bois 
d'ortie ,  dont  les  feuilles,  lancéolées ,  grêles  &  r.i«* 
res,  reflemblent à  celle» du  myrte,  u  Ceft,  dit  iî,' 
un  arbre  aftez  éleyé^,  dont  le  bois  dur  &  folide  eft 
propre  â  bâtir.  »  Nicholfon  en  parle  dans  les  mê- 
mes termes.  «  Son  bois ,  dit-il  ,  eft  recherché  pr 
les  charp«Dciers  s  ti  dure  long^temis ,  pourvu  qu^n 
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le  mette  a  Tabri  du  foleil  &  de  la  pluie.  »  Faute 
d'autres  détails ,  on  ne  peut  indiquer  le  genre 
auquel  il  appartient.  Poiceau  croit  que  c*eft  le  «- 
tharexylum  melanocardium  Svartz ,  qui  i  ayant  les 
fleurs  en  corymbes  &  le  fruit  re-npli  d'un  noyau 
à  quatre  loges  monofpermes ,  appartient  mieux  au 
genre  premna ,  fui vant  Juffieu  j  il  le  nomme  premna 
reticuiuta.  (  f^oyei  AndarÈSB  .  Suppi.  ) 

Bois  de  palixandre  ou  Bois  violet  :  bois 
de  couleur  violette  ,  très-eAimé  pour  la  marque* 
terie  «  &  oue  les  Hollandais  apportent  de  leurs  co- 
lonies de  rAmérique  méridionale.  On  en  fait  des 
meubles  recherchés  &  des  archets  de  violon.  On 
ne  connoit  pas  encore  l'arbre  qui  le  fournit. 

Bois  palmiste.  C'eft  \e  geoffroya  fpincfa.  Il  ne 
faut  pas  le  confondre  avec  le  patmifie  ou  chou- 
palmifte^  qui  eft  un  arbre  de  la  famille  des  palmiers. 

Bois  perdrix.  A  la  Martinique  on  donne  ce 
nom ,  fuivant  Jacquin  «  à  Vheifieria ,  parce  (jue  Ton 
fruit  elt  recherché  par  une  efpèce  de  pigeon  ^ 
nommée  ptrdrix  dans  cette  ile. 

t  Bois  pelé.  (  Foyei  Bois  d'ortjb.) 

Bois  de  Perpignan.  C'efl  le  cehis  aufiraUs 
Liiin.  {yayti  Micocoulier.) 

Bois  perroquet  :  arbre  de  l'ile  Bourbon^ 
dont  le  fruit  eft  recherché  par  les  perruches.  Com- 
roerfon  en  a  fait  le  gtnte  fijpiia,  placé  par  JuÂieu 
dans  la  famille  des  orangers;  «mais  fon  caraâère, 
mieux  obfervé,  fait  préfumer  ^  dit  M.  du  Petit- 
Thouars ,  qu'il  doit  être  rangé  à  côté  de  foia» 
<ians  les  plaqueminiers  ou  plutôt  dans  la  nouvelle 
famille  formée  par  Ventenat^  fous  le  nom  d'o- 
phiofpermc  (  f^oyei  FiSSiLIA  ,  III.  &  Suppl.) 

Bois  de  pieux  :  arbre  des  lies  Moluques ,  que 
fa  folidité  fait  employer  pour  des  pieux.  C'eft  la 
craduâion  de  fon  nom  malais^  cajit^elo ,  que  Rum- 
phe  a  rendu  par  arhor  paiorumm  Forfter  en  a  fait  un 
genre  fous  le  nom  de  pomttia.  M.  de  Juffieu  pré- 
fume que  c'eft  une  efpèce  d'eupkoria  ou  de  meli' 
€oe€a,  (  y'oyei  LiTCHI  ,  SitppL  ) 

Bois  PIGEON.  C'eft  unprockia  ,  ainfi  nommé  à 
rile^de-France  «  parce  que  les  pigeons  retherchent 
fes  fruits  «  qui  cependant  communiquent  tme  mail- 
vaife  qualité  à  leur  chair. 

Bois  PIM  de  la  Martinique.  Suivant  Terraflbn , 
on  nomme  ainfi  »  dans  cette  ile  «  le  toiauma  ou 
magnolia  de  Plumier  ^  dont  le  fruit  a  quelque  ref- 
ftmblance  avec  une  pomme  de  pin.  (  Koyti  T  A- 

LAVMA.)      . 

Bois  de  pihtaoe  :  dpèçts  A'tirdifi»,  dont  le 


B  O  r 

bois  eft  veiné  de  noir ,  comme  le  pttiniage  de  la 
pintade.  D'autres  prétendent  qu'il  eft  airfi  nommé, 
par^e  que  cet  oi(eao  eft  friand  de  Tes  fruits.  On 
donne  4e  même  nom  ï  Vixora ,  parce  que  les  feuiW 
les  de  fes  jeunes  poufles  font  agréaUemeot  nux^ 
brées  de  rouge ,  de  jaune  &  de  vert. 

Bois  pissenlit.  C'eft  le  hignonU  fiaas  Lirm., 
ainii  nommé,  peut-être  parce  que  fa  racine  eft  em- 
ployée comme  diurétique  «  au  rapport  de  Surian , 
dans  le  catalogue  duquel  on  le  retrouve  fous  le 
nom  d'ichicoiUiha, 

Bois  pliant.  C'eft  un  des  nom»  du  routet 
(ofyris alba  Linn.) ,  cultivé  dans  les  jardins diti- 
lie  ,  comme  il  l'étoit  du  tems  de  Virgile,  a  cajfe 
de  la  bonne  odeur  de  fes  fteucs  &  de  U  flex!bi..ie 
de  (es  rameaux. 

Bois  db  poivrier,  (^oy.  Fagarier,  n^  r) 
Il  a  une  odeur  aromatique  j  approchant  de  cc^e 
du  poivre. 

Bois  de  pomme.  On  nomme  ainfi  ^  i  ITe-^e- 
France,  plufieurs  efpèces  d'tagenia  ou  jambofie^s, 
diftingués  en  blancs  &  en  rouges  y  dont  on  fau  iies 
planches  eftimées  pour  la  menuiferie. 

Bois  puant.  Ce  nom  a  été  donné  à  Yanagyrut 
à  caufe  de  l'odeur  de  (es  feuilles;  mais  >  dans  nos 
colonies  j  il  eft  des  arbres  dont  le  bois  abattu  de* 
vient  d'une  fétidité  extrême  j  au  point  qu'on  ne 
peut  les  travailler  que  long-tems  après  leur  chute  : 
de  U  les  noms  de  bois  caca,  bois  de  merde.  On  a 
cru  qu'ils  défignoient  le  fterculier  •  mais  dans  ce 
arbre  il  n'y  a  que  la  fleur  qui  ait  une  odeur ,  à  la 
vérité  ,  des  plus  fétides.  A  l'Ile-de-France  »  f>  a- 
fieurs  atbres  font  dans  le  même  cas  :  tel  eft  ie  bois 
canelle  ou  laurier  cupulaire,  Lam.$  mais  celui  qji 
a  mérité ,  avec  le  plus  de  fondement ,  ie  nom  te 
bois  puant»  eft  le  fetidier  (feùdia)  :  c'eft  un  des 
plus  beaux  arbres  qui  exiftent  dans  les  iles.  Quand 
fon  bois  abattu  eft  refté  un  certain  tems  expofé  a 
l'air ,  il  perd  fon  odeur.  Il  ferott  fort  recherche  i 
caufe  de  fa  folidité  &  de  fon  liant  i  mais  fa  gtaode 
pefanteur  fpécifique  en  rend  l'emploi  incom- 
mode. 

Bois  punais.  C'eft  le  cornouiller  fanguin. 

Bois  de  quassie.  (Kpyq  Qu assis.) 

Bois  de  quinquin  au  de  tezé.  CeA  le  bois 
dav  ou fecurinega  de  Commerfon.  (Kfy.  Teze.) 

Bois  quinquina.  Les  colons  de  Cavenne  ont 

donné,  ce  nom  «  £ans  motif  ^  a  un  mafyigkia  (mou- 

relUer  )  «  qui  n'a  aucun  rapport  avec  le  quinquina. 

Il  eft  employé»  comtkie  le  Jimarmtba,  dans  la  dyfles* 

I  teiie»  C  eft  le  xauroiÊquai^  des  Gallbis. 
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Bois  di  quivi.  (  Koy^  Quivisia.) 

Bois  ramier.  On  donne  ce  nom^  dans  les 
Antilles,  i  plufieurs  efpèces  d'arbres  &  arbufies, 
parce  que  les  pigeons  ramiers  font  crès  friands  de 

leurs  fruits. 

Bois  DE  RAPE.  Ce  nom  eft  donné ,  dans  les 
p  ys  chauds  »  à  plufieurs  arbres  dont  les  feuilles 
/ont  fermes  &  tellement  garnies  d'afpéritésj  au'ei- 
Jes  peuvent  fervir ,  comme  la  prèle,  i  polir  les 
bois  &  même  les  métaux. 

Bois  DE  RAT.  (  Foy^j  MyONIME.  ) 

Bois  de  reinette.  Il  fuffit  de  froifler  une 
feiiille  du  dodotua  augufiifolia  pour  découvrir  la 
railun  qui  lui  a  fait  donner  ce  nom  :  il  s'en  exhale 
une  oJeur  de  pomme  de  reinette  très-prononcée.. 

Bois  de  Rhodes.  Ceft  le  même  que  le  bois  de 
rofe  ,  efpèce  de  liferon.  On  donne  cependant  ce 
nonfi^  dans  les  Antilles,  à  une  efpèce  de  balfa- 
ir.ier  {amyris  balfamifera  Linn.  ). 

Bois  de  rivière.  A  la  Martinique  on  nomme 
ainfi  le  chimarrhis,  plante  rubiacée,  dont  le  nom  , 
tiré  du  grec,  iignifie  torrent.  Chanvalion  indique 
dans  la  même  ile  ^  fous  le  nom  de  àois  de  rivière  . 
un  arbre  légumineux  ,  i  fleurs  purpurines  ,  à 
goufles  plates  j  qu'il  dit  être  un  inga.  L  Herbier  des 
Antilles  ,  par  Surian ,  offre  encore  fous  ce  aom 
une  efpèce  de  cafearia  ou  anavingue. 

Bois  DE  ROLE.  A  la  Martinique  on  nomme  ainfi 

une  efpèce  de  jambofier  (eugenia)  ,  3c  ,  dans  la 
même  ile  ,  on  appelle  èois  de  rôle  bâtard  le  cabriU 
let  {ehreûa  bearreria)» 

Bois  de  ronce.  Bois  de  pied  de  poule.  A 
ri  c-de-France  on  nomme  ainfi  le  todduli  {Hort. 
m^lah.  j  ,  tab.  41  )  ,  toddalia  Juff. ,  qui  efl  un  ar- 
biiifeau  chargé  d'aiguillons  crochus  comme  la 
ronce,  formant  un  buiflfon  très-épineux.  Commer- 
fon  l'avoit  défigné  fous  le  nom  ^t-veprU. 

Bois  de  rokgle,  de  ronde  «a  d*aronde. 
On  donne  ce  nom  ,  dans  l'Ile-de-France ,  à  iVry- 
îhrcxylum  laurifaiium.  Peut-être  a-r-il  été  nommé 
i>o:s  de  ronde ,  parce  que  fon  bois,  oui  eft  très-réfi- 
ncu  X ,  brûle  feul ,  &  forme  des  flamoeaux  qui  font 
employés  dans  Ls  rondes  que  l'on  fait  fur  les  ha- 
bitations ,  pendant  la  nuit»  pour  s'aflurer  que  tout 
y  tii  dans  l'ordre. 

Bois  de  rose  j  Bois  de  Rhodes  ,  Bois  de 
Chypre.  Rien  de  plus  connu  que  cette  fubftance 
dont  on  fe  fert  beaucoup  pour  faire  des  meubles. 
La  couleur  &  l'odeur  de  ce  boisj  q^ui  rappellent 
h  fleur  dont  ils  portent  le  Don  j  8c  le  beau  poli 
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dont  il  eft  fufceptibie»  concourent  également  i  le 
faire  rechercher  ;  auûî  eft  il  apporte  depuis  long- 
tems  par  le  commerce  en  aflez  grande  quantité 
pour  fubvenir  aux  demandes.  On  a  été  long-tems 
dans  une  ignorance  abfolue  fur  le  pays  d'où  il 
étoit  tiré ,  &  fur  le  végétal  qui  le  fournilToit  » 
comme  pour  tant  d'autres  objets  de  fpéculation. 
On  a  cru  que  le  bois  de  rofe  piovenoit  d'un  arbre 
qui  croiflbit  à  Rhodes.  Le  nom  de  Rhodon ,  qui 
en  grec  fignifie  également  cette  ile  &  le  rofier  j 
a  peut-être  induit  en  erreur  :  cependant  des  au- 
teurs graves  affurent  avoir  pofTédé  des  troncs  d'ar* 
bre  provenant  de  cette  ile ,  remarquables  par  leur 
belle  couleur  rofe  &  leur  Oiieur.  D'autres  attirent 
la  même  ch  )re  de  l'île  de  Chypre.  On  peut  con- 
folter  à  ce  fujet  VHifioire  des  Planus  de  Ray  ,  pag* 
1809.  Cet  auteur  ,  à  fon  ordii.aire ,  a  recueilli 
tout  ce  que  fes  pré  iéceffeurs  avoient  dit  de  re- 
marquable à  ce  fujet.  On  y  verra  qu'on  écoit  en- 
core très-incertain  fur  le  végétal  qui  produifoit  ce 
bois. 

M.  du  Peiit-Thouars  ajoute  à  ce  qui  précède, 

S  lue  François  MafTon  a  trouvé  aux  Canaries  la 
ource  d'où  le  bois  de  rofe  étoit  exponé  ;  qu'il  l'a 
reconnu  dans  un  liferon  que  Linné  iils  a  depuis 
nommé  convolvulus fcopadus ^  arbufle  qui  a  l'afpeâ 
d'un  genêt  j  que  les  hahitans  de  TénérifFe  nom- 
ment lena-noel^  &  dont  le  bofs  râpé  a  l'odeur  de 
la  rofe  \  mais  comme  ^  au  rapport  du  même  voya- 
geur» ce  bois  eft  blanc»  ce  ne  peut  pas  encore  être 
celui  de  la  marqueterie. 

En  attendant»  il  paroît  certain  que  •  fans  parler 
des  arbres  de  l'Amérique  »  auxquels  on  a  donné  le 
nom  de  bois  de  rofe ,  le  Levant  en  tournit  dont  l'o- 
rigine eft  encore  inconnue.  Suivant  Linfcot ,  on 
trouve  à  Tercère  &  dans  les  autres  îles  Açores  j 
des  bois  très-précieux.  L'un  »  entr'autres  ,  eft 
nommé  fanguinko ,  de  fa  couleur  rouge  &  fan- 
guine  i  un  autre  »  très-eftimé ,  porte  le  nom  de 
feixo. 

Les  autres  bois  de  rofe  de  divers  pays  font»  dans 
les  Antilles  ,  Veritkalis  fruticofa  »  appelé  auffi  bois 
citron  &  bois  chandelle  ;  à  la  Jamaïque  »  Yamyris 
balfamifera  i  à  Cayenne»  le  licaria  guyaneréfis  d'Au- 
blet;  â  la  Chine  »  le  tfe^au  ,  dont  on  ne  connoit 
pas  le  genre»  &  dont  le  bois»  rouge-noirâtre»  rayé 
de  belles  veines  noires  »  eft  connu  à  la  cour  de 
l'empereur  fous  le  non  de  bois  de  rofe  »  fuivant  les 
voyageurs. 

Bois  rouge.  Comme  cette  dénomination  pro- 
vient d'une  qualité  qui  s'eft  trouvée  commune  à 
un  grand  nombre  d'arbres»  on  l'a  appliquée»  fui- 
vant les  pays  &  même  les  cantons  »  i  des  végétaux 
bien  diftérens. 

Bois  sagaie.  Les  peuples  qui  font  ufage  de 
lances  ou  (agaies  cboififlent  des  rejeu  minces  j 
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Si ,  fous  un  petit  volume ,  prëfenrent  une  grande  ' 
lîdité.  On  2  trouvé  cette  qualité  dans  quelques 
arbres  &  arbuftes  :  de  là  il^  ont  porte ,  par  excel- 
lence ,  \ei  noms  de  ^oix  dt  iancc  ou  de  fagaU^  A 
PIle*de-Ffatice  ,  ce  font  les  mêmes  qu'on  nomme 
aufli  bois  de  gauletes* 

Bois  sain  oh  Sain  bois.  C'cft  le  dapkne  gni- 
dmm  Linn.  (  yoyci  Laukeolb.) 

Bois  saint  ou  Dois  ce  santb.  Ccft  le  gatac 
(guujacum  fanâum  Linn.  )  ,  ainfi  nommé  à  caufe 
des  grandes  propriétés  qu'on  lui  attribue. 

Bois  de  Saint- Jean,  plus  communément 
Ardre  de  Saint-Jean.  On  nomme  ainfi  à  Cayen- 
ne  ,  fuivant  AubUt»  le  panax  marotoioni,  (  l^oye^ 

GiNSENG  ) 

Bois  de  Sainte-Lucie.  La  couleur  &  l'odeur 
de  ce  bois  le  rendent  également  précieux.  On 
pourroit  préfumer  qu'on  le  fait  venir  de  loin  j  & 
de  rile  dont  il  porte  le  nom.  On  en  apporte  «  à  la 
vérité ,  d<:s  pays  éloignés ,  &  à  grands  frais  j  oui 
ne  réuniflent  pas  autant  de  qualités  que  celui 
que  fournit  un  arbre  qui  croit  naturellement  dans 
plufieurs  contrées  de  la  France  ,  &  qui  efi  cultivé 
dans  les  bofciuets  d'agrément  :  c'eft  le  malaheh, 
efpèce  de  cerifier,  que  Linné  rapporte  au  prunier, 
fous  le  nom  de  prunus  malahel.  Les  habitans  du 
village  de  Sainte-Lucie  en  Lorraine  »  autour  duquel 
cet  arbre  croit  abondamment,  6c  d'où  il  a  pris  fon 
nom ,  lui  font  fubir  une  préparation  qui  confifte  i 
l'enfouir  en  terre.  Par  là  ils  développent  fes  qua- 
lités }  enfuite  ils  en  fabiiquent  fur  le  tour  une 
multitude  de  petits  ouvrages  «  des  étuis ,  entr'au- 
tres  j  qui  font  exportés  au  loin. 

Bois  sans  icoRCB.  Il  exîfle,  dans  les  pays 
chauds  a  plufieurs  arbres  dont  l'écorce  ne  fe  de- 
tache  pas  du  liber,  ou  plutôt,  fe  deiféchant  à  me  - 
fure  qu'r  lie  fe  forme,  elle  fe  fepare  en  lanières  ou 
plaques  minces  :  de  là  on  les  a  nommés  bois  pelés 
ou  bois  f uns  écorce.  A  l'Iie-de- France  ce  font  les 
prockia,  pLiRtuxs  eugenia ,  le  ludia  de  Commet  Ton, 
dont  l'écorce  tft  mince ,  très-adhérente  au  boi5. 

Bois  DE  SAPAH.  On  connoSt  deu^ûis  long-tems 
un  bois  de  teinture  qui  croit  dans  les  grandes  In- 
des. Linfcot»  un  des  premiers  qui  eu  ait  parié  ^  le 
tiotrwne  fapou.  Linné  l'a  rapporté  *iu  genre  câjaipi- 
nia,  qui  comprend  le  bois  de  Brefil.  On  cultive  le 
bois  de  fapan  à  rUe-dt-France  j  mais  |ufqu'à  pré- 
fent  on  n'en  a  tiré  d'autres  Services  que  d'en  tiire 
des  haies  j  au  rapport  de  M.  du  Petit-Thouats} 
elles  font  très-belles  «  mais  peu  garnies  par  le 
bas. 

Bois  SAKMENTEUX.  C'eft  Ife  cordia  fiavefiens 
Aubi.  (  y^^i  SfiBisriBR.  ) 
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Bois  D0  SASSAFJLAS.  (  F'oyeiLAVKm'^Âl' 
SAFR-AS.) 

Bois  satiné.  Ce  bois ^  que  Ton  trouve  aux  An* 
tilles»  eft  employé  avec  fuccès  dans  la  marqueté* 
rre.  Lorfqu'ii  eli  poli ,  il  préfenre  à  peu  près  le 
reflet  du  fatin  ,  d'où  lui  vi^nt  fon  nom.  II  partit 
que  c'eft  \eferolia  d*Aublet.(K<iy.  FEROLJS.'iOo 
donne  aufTi  quelquefois  le  nom  de  boisfjtinéiTEk" 
rope  au  prunier ,  dont  le  bois ,  quand  il  cil  préparé  « 
imite  un  peu  celui  d'Amérique. 

Bois  de  sauge.  On  connoit  dans  les  Amiîles, 
fous  ce  nom  ,  deux  efpèces  de  camira  {Untang 
Linn.)  9  lune  i  grandes ^  &  l'autre  à  petius 
feuilles. 

Bois  de  s  a  vanne  de  Caycnne.  C'cft  l'arbra 
connu  dans  cette  colonie  fous  le  oam  de  pohitr, 
&  qu'Aublet  a  mentionné  fous  le  nom  de  eoian^, 

i^oyei  COVMIER.) 

Bois  DE  savannb  de  Saint-Domingue.  Def- 
portes  difiingue  trois  fortes  de  bois  de  favann«  : 
i^.  le  bois  de  favanne  propre'pour  teinire  en  jan- 
ne  i  c'eft  le  cornuàa  pyramidata  {voy.  A6NANtO> 
1^.  le  bois  de  favanne  franc  »  dont  le  bois'eft  tlur, 
propre  à  bâtir  ^  efpèce  de  gattilier  (viiex  Linn.)i 
à  feuilles  digitéesi  i^.  enfin  ^  le  bois  de  fava^me 
bâtard  j  Qui  s'élève  a  une  hauteur  médiocre  j  dont 
le  bois  etk  mou ,  propre  i  bâtir ,  pourvu  qu'il  foit 
à  l'abri  du  foleil  &  de  la  pluie.  Le  genre  de  ce 
dernier  bois  n'eft  pas  connu. 

^  Bois  de  savonette  bâtard.  Suivant  Su- 
rian ,  on  donne  ce  nom  »  dans  les  Aitilles  ,  à  une 
efpèce  de  pfeudo-acacia  de  Plumier,  qui  n'efi  pomt 
un  robiniu  ,  mats  qui  paroit  plut&t  appanenir  «il 
genre  d^aibergîam 

Bois  savonniux  ou  de  savonnettf.  Ccll 
le  nom  que  porte ,  dans  les  Antilles  >  le  favoonier 
(fapindas  faponaria  Lsnn.  )• 

Bois  de  senil.  A  ITIe-de-France  on  donne  ce 
nom  a  un  arbufte  de  la  famille  des  corymbifcr?), 
décrit  par  M.  de  Lamarck  fous  le  nom  de  conyii 
à  feuilles  de  faule  ,  qui  paroît  «  frion  M.  du  Petit- 
Th  .'uars  ,  devoir  former  un  genre  particiilier.  Ce 
nom  femUie  une  altération  de  celui  de  bois  de  cfif 
nillts ,  d^nné  à  un  arbufte  très  différent ^  mais  au- 
quel celui-ci  rtffcmble  extéiieurement. 

Bois  de  sentb  o»  Bois  senti.  A  l'Ile-de* 
France  on  défigne  fous  ce  nom  une  efpèce  d« 
nerprun  {rhamnus  circumfcijfus  Linn.).  On  préterd 
qu'il  efi  ainfi  nommé  parce  qu'il  fe  fait  femir  vive- 
oient  par  les  épines  dont  il  tft  armé* 

Bois  de  senteur  blanc,  (f^f^^  RutztA.) 
C'eft  k  konigia  de  Coaioaeifoo* 
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Bors   SS  SINTFUR   BUU   M   BoiS    GAttUX.  f 

(yoyei  AssoNiA.) 

Bots  DE  SERINGUE.  Ceft  h  traduâtoti  do  nom 
portugais  pao  da  feringa  ,  qu'on  donne  dans  la 
Guiane  an  caoutchou  ,  qui  porte  la  gomme  élaf* 
tique ,  dont  on  fait  dts  veffies  employées  aux 
n^énits  ufages  que  les  feringues. 

Bois  siffleux.  (f^oyei  Bois  fléav.) 

Bois  stgnor  ou  Bois  capucin.  Préfontaîne , 

dans  fa  Maifon  rufiique  de  Cayenne  ^  déiîgne  fous 
ces  noms  un  grand  arbre  à  bâtir ,  qu'il  croit  être 
une  efpèce  de  èalatas  ,  &  qui  eft  peu  connu  dans 
la  colonie  ,  quoiqu'il  Toit  aflez  abondant  dans 
quelques  parties  de  fon  territoire. 

Bois  de  soie.  Arbre  de  soie.  On  donne  ce 
nom  ,  dans  les  colonies ,  au  mumingîa  calabura  , 
d.  nt  les  feuilles  font  chargées  d'un,  duvtt  fin  & 
doux  comme  de  la  foie.  Ses  feuilles  érant  un  peu 
tournées  obliquement  fur  leur  pétiole  ,  &  plus 
hrges  d'un  côté ,  l'ont  fait  confondre ,  dans  quel- 
q tics  quartiers»  avec  le  bois  d'orme  {ctUis  micran- 
ir.us).  Dans  d'autres  quartiers  on  le  furnomme 
boii  ramier  ,  parce  que  les  pigeons  ramiers  vîen- 
nmc  s'y  rtpoftrr  par  rroupes^  dans  le  tcms  que  fes 
fruits  font  mûrs,  pour  s'en  nourrir.  Ce  bois  ne 
prefente  d'autre  utilité  que  pour  faire  des  douves 
de  barriques }  mais  elles  font  peu  eftimées,  parce 
qu'elles  durent  peu.  Les  Nègres  emploient  Ton 
ecorce  à  faire  des  nanes  grofliëres. 


Bots  de  source.  On  donne  ce  nom,  dans  Hle 
Bourbon  «  i  Vaquilicia,  parce  qu'il  croit  dans  les 
enjroits  ombragés^  près  des  fources. 

Bois  tabac  Les  créoles  de  la  Guiaoe  nom* 

ment  air.fi  le  manche j.  villofa  Aobl. ,  doot  les  feuil- 
les rriïemblent  i  celles  du  tabac.  Ce  genre  a  été 
de].uis  réuni  i  Vsgifhiia. 

Bots  detacamaqui.  On  donne  ce  nom,  foit 
3'j  calaba  {  cslophyllum  calaha) ^  fait  au  peuplier 
biuoiicr  (jopulmi  ù^fimiferA  LiniL). 

Fois  tambour  m  Tambovl.  Sonnerat  a  dé- 
crit 6c  figuré  «  fous  le  nom  de  uLmhaungu ,  on  ar* 
bra  de  1  Ile-de-France ,  que  Coaimerfon  nommoÎ! 
^  zhriaûUA.  Son  tronc  creox  fert  à  faire  des  cam- 
bonis.  C ^^«71  Tamboul.  ) 

E  CI  s- TAN.  {y^je^  Bois  dyssextérique.) 

Eois-TAPiRÉ  :  grand  arbre  de  Cafenoe,  dont 
!e  bo^,  employé  pour  faire  de  beaux  mecbles^efi 
agreao.eipexK  veioé  ue  ézSéztnzes  cooei^rs;  ce 
c  .e  cti^nt  Çonnam^  emprunté  de  la  lacgœdes 
C  a^^is.  Ceft  ak£  qae  ïon  doisac  k  dooi  ce  u- 
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pire  à  des  perroQuets  que  ces  peuples  ont  r«rt  d« 

marqueter  »  par  aes  procédés  particuliers ,  de  cou- 
leurs étrangères  à  leur  nature. 

Bois  de  tek.  (  ^oye^  Teck.) 

Bois  TENDHi  A  CAILLOU  :  nom  donné  .  dins 
les  Antilles,  au  mimofi  aihoK* ^  ï  cnufe  de  la  du- 
reté de  fon  bois,  d'autant  plus  rcihcrché,  quMl 
eft  incorruptible  (  il  eti  communément  employé 
pour  les  poteaux  &  les  i^rofles  charpentes  fbr  Uf* 
(quelles  repofent  les  édifie  es  ^  &  qui  en  font  la  fo- 
lidité.  Nicholfon  en  drfigne  une  feconile  ernèce 
fous  le  nom  de  tendrt  k  caillou  èJurd  i  qui  p  le  Ion 
lui ,  n'a  d'autre  différence  que  d'avoir  les  feuilles 
plus  grandes  &c  les  liliques  plus  longues,  m  II  (irt  , 
dit-il  A  aux  n^mes  ufa^ies  i  mais  fon  boii  c(l  moins 
e/lrmé.  » 

Bois  TÊTE  de  jacot.  {F'oy.  Bois  db  natte.) 

Bois  de  tezL  (  Foyei  Bois  db  vîuinquix.) 

Bois  trompette.  I^s  h^biram  des  AntilUt 
donnent  ce  nom  i  Vambaiba  (acropia  peitata)  ^ 
dont  le  bois  eU  creuXj  bc  fert  â  ti«tie  dts  conduiu 
d'eau. 

Bois  irompette   bâtard,  C'cfl  le  Bois 

CANON. 

Bois  VERDOYANT.  On  défigne  ainft  2iit  An- 
tilles le  laurui  chloroxylon  p  que  l'on  nomme  plus 
communément  bois  jaune;  il  préfente  des  nuances 
qui  tirent  fur  le  vert* 

Bois  vert.  C'eft  le  même  arbre  qtie  l'on  con- 
noit  plus  communément  fous  le  n*m  d'ébene  verte 
ou  êbene  des  Antilles»  Cette  coulfur  »  5r  le  beau 
poli  dont  il  eft  fufceptible  9  le  font  reihercher. 
C'efl  le  bignonia  leucoxylon» 

Bois  VIOLET.  (K0yr{  Bois  de  palixauduc.) 

Bois  violom.  A  l'Ile-de-France  em  donne  ce 
nom  à  un  petit  arbre  des  forêts  de  Viutért^ur,  Son 
tronc  fournît  un  bois  xx't%At%tx  ,  q»ii  ne  pe^e  e\'ie 
trente  livres  le  pird  cybe  \  il  Uzti  a  faire  des  p'an^ 
ches»  qu  on  eir»ploie  a  des  ouvra:^.s  peu  re^^her* 
chés ,  qui  ne  àtsrandtm  pis  beaucoup  de  UÀAx*^, 
Ses  feui.lcs  fore  très- grattes  3^  orrtbM^ué^s  ^ 
comme  ce' les  de  \'kernm/!dta;  !es  (!'  ors  petrt.s  tc 
dfojqoes.  M.  da  P^tit-Thoc^arsena  f<>f^^  un  %triie 
particulier  ,  foos  ie  DOfn  de  mataran^^^  (^^yrj  ce 
wsot ,  Smp^L  ji'i  jz  textes  uùn  arbres  qu'il  a  o^ 
ferres  a  Ma^ag,!  <ar> 

EOÎ5IVR  ANT.  PifdgJa.  (  Fejex  T.*,  C^r^. 
tab.  fcf.  Fifu^:^  erjtkfiMSt  o*,  |.  y  Vf .  Carar.;  içf 
a  decri:  àâx  p.ar.irs  çu  le  raçforteac  aaa  pifi^ 
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Ma ,  àuo^u'il  ait  défigné  l'une  des  deint  fous  le 
nom  d'âfchinomene* 

).    BoisivRANT    ëcarlate.   Pifddia   punicea. 
Cavan. 

PiCctdîa  foliis  abrupte  pînnatts  ;  foitolis  oliongts, 
obtufism  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  910. 

Pifcidia  frutieofa  i  foliis  pianatis  ,  pinnulis  ova- 
iis  9  Itguminibus  pendulis,  Cav.  lc«  Rar.  4.  pag.  8. 
Ub.  316. 

JEfchinomene  minîata,  Orteg.Decad.  5.  pag.  28. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur 
de  trois  ou  quatre  pieds  »  divifé  en  rameaux  gla- 
bres &  alternes  j  garnis  de  feuilles  ahernes,  ai- 
lées, compofées  d'environ  quatorze  paires  de  fo- 
lioles fans  impaire,  ovales  «  oblongues«  glauques 
en  deffous  ;  deux  Oipules  fubulées  \  les  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  axillaires  &  pendantes  ;  le  calice 
coloré ,  campanule ,  i  cinq  dents ,  accompagné  de 
deux  bractées  caduques  »  oppoCées;  la  corolle  d'un 
rouge-écarlate;  l'étendard  échancré,  orbiculaire, 
de  la  longueur  des  ailes  ;  les  goufles  oblongues  , 
articulées,  comprimées  ,  aiguës,  munies  de  qua* 
tre  ailcSi  environ  dix  femences  ovales  «  luifantes, 
cendrées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. 1>  {Cavun,) 

4.  BoisivRAMT  ï  longues  feuilles.  Pifiidîa  Ion- 
gif{>lia, 

Pifcidia  foliis  abrupti  pinnatîs  ;  foliolis  lanceola- 
tîs,  acuiii.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  910. 

^.fchinomtne  (longi folia  ) ,  cauU  fruùcofo ,  foliis 
pînnatis  ,  pinnulis  lanceolatîs ,  calicts  limbo  inflexo, 

Cavan.  Icon.  Rar.  4.  pag.  8.  tab.  3 1  f . 

Quoiqiie  le  fruit  de  cette  efpèce  ne  foît  pas 
cornu  9  bc  que  Ion  genre  paroide  douteux,  néan- 
moins Tes  grands  rapports  av<f  c  TeCpèce  précédente 
donnent  lieu  de  croire  qu'elle  appartient  au  même 
genre  $  elle  en  diffère  par  fes  folioles  lancéolées  , 
aiguës;  par  fes  fleurs  jaunes^  plus  petites.  Ses  tiges 
font  glabres  »  cylindriques  ,  peu  rameufes  i  ies 
feuilles  longues  d'un  piei  ;  fes  fleurs  difporées  en 
grappes  pendantes  »  axillaires. 

Cette  plante  croît  i  la  Nouvelle  Efpagne.  T> 

EOLAX.  JuflT.  (f^oy.  A7.0RELLE ,  n*.  i,SuppL) 

Ce  nom  »  qui  en  grec  (ign^fie  moue ,  avoir  été 
donné  par  Commerfon  *iu  gotnmier  des  lies  Ma- 
louines  ,  plante  très-balfe,  raflemblée  en  mottes, 
épaincs ,  qui  tapiflent  h  terre.  Gxrtner  a  réuni 
cette  plante  avec  Va\orelle  Lam.  Dans  des  deflins 
faits  par  Jof.  de  Juflieu  au  Pérou  >  on  trouve  le 
holax  fous  le  nom  d'yareta  y  ce  qui  prouve  que 
cettç  plante  exiiie  au  l^érou.  .  1 
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BOLBON ACH  ou  BULBON AC  :  iMwis  vulgu- 
res  de  la  lunaire. 

BOLDU.  Outre  la  plante  de  Feuillëe ,  dont  il  t 
été  fait  mention ,  Ruiz  &  Pavon ,  dans  leur  Flore 
du  Pérou,  parlent  d'un  autre  boldu ,  qu'ils  oat  \\\%i 
alfez  important  par  fon  organifation  pour  inéri'er 
de  former  un  nouveau  genre  que  Pavon  a  no-"  mé 
rui^ta.  (  Il  exifte  un  autre  rui{ta  de  Cavanillci. 
yoyei  RuiZÉ.)  Cet  arbre  eft  dioî<;ue.  Les  fl^ui, 
tant  mâles  que  femelles ,  font  munies  d'un  calice 
d'une  feule  nièce ,  en  godet»  à  cinq  dtvifions  ai- 
guës \  les  pétales  très-évafés,  au  nombre  de  cinq, 
attachés  au  calice.  Dans  les  mâles  on  trouve  plus 
de  quarante  éumines  ,  dont  les  anthères  courtes 
font  appliouées  contre  le  fommet  des  filamens, 
qui  ont ,  dans  le  milieu  de  leur  longueur  ,  éeui 
renflemens  glanduleux.  Les  femelles  ont  cinq 
écailles  attachées  au  calice ,  entourant  plufieurt 
ovaires  j  terminés  par  des  (ligmates  aigus,  &  qui 
deviennent  autant  de  brous  ^  de  forme  ovoïde, 
remplis  par  une  noix  monofperme.  Pltiiieurs  de  ces 
fruits  avortent,  &  il  n'en  fubfifle  ordinairement 
que  trois  ï  cinq.  Ce  caraâère  parolt  rapprocher 
ce  genre  de  quelques  rofacées  ;  nuis  pour  en  <i^ 
terminer  plus  certainement  l'analogie  «  il  faudro;t 
que  cet  arbre  fût  mieux  connu. 


£T.  Boletus.  Linn.  Afaricus.  Lam.  (  Vosr 
:.  )  J'ai  expofé â  l'article  Agaric, Suf.r:., 


BOLET. 
Agaric. 

les  raifons  qui  m'àvoient  déterminé  i  conferver, 
pour  ces  deux  genres,  la  dénomination  de  Uooe. 

Le  caraâère  eflentiel  des  bolets  eft  d'avoir  : 

Un  chapeau  déforme  variable  ,  fefile  ou  pidonc^li, 
garni  ordinairement ,  a  fafurface  inflrieu^t  ftidtmm ^ 
de  tubes  eu  de  pores  prejque  toujours  adhérens  entr^ix , 
quelquefois  libres  &  non  foudes  enfembU,  ma:s  ^ict 
ne  peut  fîparer  de  la  chair  du  chapeau^ 

Ces  caraâères  ont  donné  Heu  à  des  fous-'^iM- 
fions  très-utiles  pour  la  diftinûion  des  efpèces, 
dans  un  genre  où  elles  font  très*nombreofes.  Pa^i 
elles  fe  trouvent  les  faillus ,  que  j'ai  préférée  , 
vol.  Vil,  comme  genre,  ayant  des  tubes  f^i^  Ut  i 
fcparer  du  chapeau^  (  Voye^  SuiLLE.} 

Espaces. 

S.  L  FiSTULlHA.  Bull.  Tubes  libre*  &  non  foi^n 

€ntr*eux.  « 

I.  BoLET  hépatique.  Boletus  htpaticus. 

Boletus  camofus  ,fanguineus  ^  dimidiatus ,  ta^'-'i 
liberis ,  lutefcentibus.  Perf.  Syncpf.  Fung.  pag.  r4 '• 
—  Schacff.  Fung.  tab.  116  &  iio*  —  Sovt.?. 
tab.  58. 

1      Boletus  bughffum,  Retz.  Scandin.  edtr.  2.  pi: 
'  317.  -^  Flor.  dan»  tab.  1039^ 
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FiJhUnê  ingiûffbitlii.  Bull.  Champ.  {»g.  m* 
tab,  497  ^  &  tab.  74. 464.  —  Perf.  Difpof.  Meth. 
Fung,  pag.  29. 

^  Ce  bolet  eft  d*une  confîRance  molle,  charnue, 
d'un  rouge-brun  ,prefaue  fefGle  ou  attaché  latéra- 
lement par  un  pédicule  très-court  j  fa  chair  lé- 
gèrement £onée.  Dans  fa  jeuneffe ,  fa  face  fupé- 
rieure  eft  parfemée  de  petites  afpérités  qui,  vues 
à  la  loupe  ,  fe  préfentent  fous  la  forme  de  peti- 
tes rofettes  pédicellées  j  elles  difparoiffent  avec 
Tige,  &  la  furfàce  devient  liffe. La  face  inférieure 
ert  occupée  par  des  tubes  libres  cntr'eux,  grêles, 
inégaux ,  d'abord  blancs ,  puis  jaunâtres  ou  rouf* 
fcâtres. 

Cette  plante  croît  fur  de  vieilles  fouches ,  pref- 
qu'a  fieur  de  terre  }  elle  pafle  pour  bonne  â 

nunger. 

$.  II.  PORIA.  Perf.  Tu6es  adhirens  entr  eux  ^placés 
à  la  furface  inférieure  b  fur  plufieurs  autres  par- 
ties  de  ia  plante;  chapeau  irréguUer. 

1.  60LBT  rameux.  BoUtus  ramofus.  Bull. 

Boletus  coriaceO'fragUis  ,  luteo-fulvas ,  in  ramos 
fubcylindraceos  4tndiquè   tuhulofos  expanfus  ,   came 
fubalbefcente  ^  tuhis  brevibus*  BulL  Champ,  p.  349. 
XAo,  418,  —  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  J49. 

Il  eft  d*un  jaune-fauve,  d'une  fubftance  coriace, 
fragile,  très-friable  dans  fon  état  de  ficcîté,  di- 
vilë  ,  dès  fa  bafe ,  en  rameaux  prefque  cylindri- 
ques,  {impies  ou  branchus»  un  peu  renflés  i 
leur  partie  fupérieure  5  garni  en  deffous  de  tubes 
courts  ,  affez  réguliers  ;  fa  chair  blanche.  Il  croît 
dans  les  carrières  ,  les  fouterrains  ,  &  fur  les  bols 
à  demi  putréfiés. 

3.  Bolet  des  fouterrains.  Boletus  crsptarum. 

Bull. 

BoUtus  coriaceo''fpongîofus  ,  fiffllis  (  efufo^re» 
fcxu s  ) ,  fuûfLdigi(ieO'ferrugineus  ,  tenais  ,  fuperâ  parte 
labrcfu  ,  hiante  i  tubis  longijpmis,  BulL  Champ,  pag. 

3;o.  tab.  478.  —  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  J42. 

Il  eft  mince ,  feffile  ,  coriace ,  variable  dans  fa 
forme  &  fes  dimenfions ,  d'une  confiflancc  molle, 
ff:»onpieufe  ,  couleur  de  biftre  tirant  fur  celle  de 
rouille ,  creufé  à  fa  partie  fupérieure  en  forme  de 
dcuY  lèvres,  garni  en  deflbus  de  tubes  alongés.  Il 
croit  en  larges  plaques  étalées,  dans  les  fouterrains 
te  les  caves. 

4.  Bolet  guêpier.  Boletus  favus.  Bull. 

Boletus  effufas  yfubrefupinatus  ^  coriaceofuberofus^ 
fLb recutito^fetaceus \  Tonatus  ,  fuligineofufcefcens  , 
tubis  elongatis  ^  laiijTmis  yfubfuUgineis,  apium  fa* 
\fum  imitantibus.  Bull.  Champ,  pag.  363.  ub.  421. 
—  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  542.  . 
Botanique.  SuppUmem.  Tome  L 
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Ce  bolet  eft  d'une  confiftance  fubéreufe  &  co- 
riace, feflfile.  Sa  face  fupérieure  eft  ordinairement 
zônée,  d'un  brun-enfuméi  hériffée  de  peluchures 
épaiflcs ,  un  peu  roîrfes  5  la  face  inférieure  garnie 
de  tubes  alongés»  d'un  biftre-clair»  femblables aux 
alvéoles  d'un  guêpier.  !1  croit  aux  lieux  humides, 
fur  les  arbres  morts  ou  altérés. 

Obfirvations.  Il  eft  très-douteux  que  le  boletus 
favus  de  Linné,  qui  croit  en  Chine,  foit  la  même 
plante.  (  V^oye^  Agaric  ,  n^.  i .  ) 

$•  Bolet  defiruâeur.  Boletus  definiBor.  Perf. 

Boletus  albidus  ^  effufus,  pileo  inequali  ^  undato, 
ragofo;  poris  fubrotunais  ^  obtufis.  Perfoon*,  Synopf. 
Fung.  pag.  J43.  —  Schrad.  Spicil.  166. 

/.  Boletus  (  febaceus  )  ,  undulatus  ,  lat}  expan-' 
fus  ,  albido'fpadiceus.  Leyff.  Flor.  balenf.  n**-  i*fO. 

Sa  fubftance  eft  fibreufe,  friable  dans  l'état  de 
ficcité;  fon  odeur  forte,  mais  point  rebutante  ;  foh 
chapeau  étalé  ,  de  forme  irregulière  ,  çndulé  ou 
ridé  à  fes  bords ,  de  couleur  blanche  s  les  pores 
arrondis  ,  entiers  ou  quelouefois  laciniés.  Dans  la 
variété  ^  «  la  couleur  eft  d  un  jaune  de  paille  clair. 
Il  croit  dans  les  maifons,  aux  lieux  numides  & 
renfermés,  fur  les  bois ,  qu'il  détruit  rapidement. 

6*  Bolet  couché.  Boletus  refupinatus. 

Boletus  (  falicinus  ) ,  refupinaïus  ,  fuberofus  ,  lati 
effufus ,  undulato-rugofus ,  einnamomeus,  Gmel.  Sjft. 
Nat.  2.  pag.  X4J7.  —  Perf.  Synopf-  Fung.  p.  J4  j. 

II  eft  de  couleur  de  rouille  ou  d'un  janoe-ca* 
nelle ,  ridé ,  ondulé ,  étendu  par  larges  plaques  , 
fouvent  de  la  longueur  d'un  pied  dans  les  cavités 
du  tronc  des  (aules.  Sa  fubftance  eft  tubéreufe;  fes 
pores  obliques ,  difperfés  (i  &  là. 

7.  Bolet  fpongieux.  Boletus  fpongiofus.  Bolc 

Boletus  refupinatus  ,  coriaeeo^fpongiofus  ^  fifi^^^  è 
ferrugineus  ,  tubis  longiffimis  ^  tnâïs  ;  poris  mtnutis^ 
rotundis.  Boit.  Fung.  pag.  165.  tab.  16$, 

D'après  Bolton  ,  ce  bolet  croit  tantôt  en  tme 
forte  de  gazon  touffu  ^  tantôt  en  plaques  minces, 
coriaces  .  fpongieufes  ,  très-variables  i  hur  fur-- 
face,  de  couleur  de  rouille.  Les  tubes  font  droits» 
rrès-alongés  i  les  pores  petits  &  arrondis.  11  fil 
trouve  en  Angleterre. 

8.  Bolet  ferrugineux.  Boletus  fer rugino fus . 

Boletus  crajfas ,  inâqudîs  ,  fubinterruptus  ^  fpadx-^ 
ceus ^  poris  fubobliquis  y  vuriis.  Perf.  Synopf.  Fung. 
pag.  J44.  —  Schrad.  Spicil.  pag.  172. 

Sa  confiftance  eft  (èche»  coriace  ^  épaifle  d'en* 
viron  un  pouce  $  fa  forme  irrégulièrfe  »  fa  couleur 
d'un  brun  «ferrugineux  ou  d'un  jiune-clair)  les 
tubes  inégaux,  un  peu  làillans,  obliques,  vari^ 
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bles.  Ce  champîgQoo  croie  ordioairemeRt  fur  le 
tronc  pourri  des  aulnes. 

9*  BoLfiT  contigu.  BoUtus  contiguus.  Perf. 

Boietus  longîiudînaitter  ejfujus ,  erajfus  ^  giaier^ 
/emtgineusp  porh  majufcuHs^  âqaaiihus.  Perfoon> 
Synopf.  Fung.  pag.  544* 

Il  s'étend  en  plaques  longues  d'environ  trots 
pouces  >  fur  un  pouce  de  large  &  un  demi-pouce 
d'épaiflèur  ^  il  eft  glabre»  de  couleur  ferrugineufe , 
Biuni  de  pores  aflez  grands  j  égaux  ^  plus  grands 
▼ers  la  circonférence.  Ilcrok  folicaire  fur  les  pieux 
&  les  portes  des  jardins. 

10.  BoLBT  mie  de  pain.  BoUtus  medulia  panis. 

Boietus  alhis  ^  durus,  effkfiis^  planus ,  crufiaceus  , 
fiqftrnk  ptrforatus  ^  tubulis  (AUquis  nâifque.  Humb. 
Spec.  Flor.  frieb.  pag.  98.  —  Jacq.  Mîfcell.  i. 
t>ag.  14t.  tab.  II.  -—  Boit.  Fung.  tab.  166.  fig.  a. 

^.  Idttn,  iongijpmus ,  fitbterrantus.  Perf.  SynopT. 
Fung.  pag.  J4^>. 

Sa  couleur  eft  blanche  r  fa  c^nfiftance  ferme  \  h 
ferme  plane ,  cruftacée.  Il  efl  glabre  fie  perforé  ï  (^ 
hct  fupérieure.  Ses  tubes  font  droits  ou  obliques. 
Dans  la  variété  /i^  les  tubes  font  très-longs,,  la 
confiftance  plus  molle.. Il  croit  fur  les  bois  de  conf* 
tniâion  &  dans  lesforéts,.fur  les  troncs  defiéchés. 

11.  Bolet  vitreux..  Bo!etu^  wnus.  Per A 

BoUtus  (poria  vitrea),  inàqualher  lat^que  effu- 
Jfiis ,  aquofo^alhidjts  »  hyalinus,,  undulatus  ^fubintST' 
ruptus^poris  obliquis.  Perf.Obf..M]rcol..l.  pag.  IJ> 
&  Synopf.  Fung..  pag..  545^ 

*  Ce  bolet  occupe  en  automne ,  fur  lé  tronc  des 
arbres  ^  un  efpace  de  quatre  i  fept  pouces*  i  il'  fe 
développe  en  plaques  inégales,  blancnâtres,  tranf- 
p irences ,  ondulées ,  médiocrement  interrompues , 
munies  de  pores  obliques. 

II.  Bout  tubercule.  Boietus  tuhereuiatus.  PerC 

.  Boietus  (porîa  tub^rculofa ) ,  Midus  ,  tubercu- 
iofiis,margine  incifo^fahrepanao. Perf.  Obf. Mycol. 
I.  pag.  14,  &  Synopl.  Fung.  pag.  54J. 

Beaucoup  plus  épaifle  que  là  précédente  »  cette 
t^èce  eft  parfemée^  à  fa  face  fupérieure*  de  gros 
tuoercules  de  forme  irréguHère  r  elle  s'étend  en 
plaques  de  quatre  à  huit  pouces,  médiocrement 
finuées  »  incitées  ï  leurs  bords  ,.de  couleur  blan- 
che. Elle  crcic dans  les  foflesdes  mines*. 

13.  Bolet  moifi.  BoUtus  mucîdus*  Perf. 

Boietus  (poria  mucida), /ar/r«fu  j  diiatata,  can*^ 
iida^  mollis^  margine  hyffino^.poris  congeftis.  Perf 
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ir  croie  dans  les  fenees  des  troncs  d*iiti«es  pu* 

tréfiés.  Sa  confiftance  eft  toujours  molle  •  humide  » 
charnue^  un  peu  fubéreufe  )  fa  couleur  blanchi- 
tfc  i  fes  pores  de  formes  variables  j  ferrés,  arron- 
dis^ anguleux»  quelquefois  lacmié(.  11  occupe  uo 
efpace  de  cinq  i  fa  pouces. 

14.  Bolet  frangé.  Boietus  fimiriatui.  Perf* 

Boietus  (^  poria  firobriata),  tenuis ,  mtwArétM^ 
ceus^  iath  cjfufus,  aihidus  ,  margine  fibriiiojô  i  ports 
fubobfoitiis  f  nonnuiiis  drftantièus,  Perf.  Dîfp.  Meth. 
Fung.  pag.  29  j  &  Synopf.  Fung.  pag.  54a. 

Il  fe  préfente  fous  la  forme  d'une  nnembrane 
blanche  »  (èche,  divifée,  à  fes  bords  »  en  décnu- 

[>ures  fibreufes»  arrondies  »  obcufes.  Dans  fa  vietl- 
efle  il  devient  d'un  blanc-fale  ou  biftré.  Sa  furface 
eft  garnie  de  pores  peu  marqués ,  dilians  &  pre^ 
que  libres  fur  les  bords.  Il  croit  fur  les  troncs  des 
arbres  defféchés  f  il  n'eft  pas  commun. 

If.  Bolet  des  ferres  chaudes»  Boietus  vapcret^ 
nus,  Perf. 

Boietus  (  poria  vaporaria  ),  tenuU  ,  palfefcentf 
aihidus^  pons  magnis  ^  inêqualihus  ^  iaceris.  Perf. 

Difp.  Suppl.  pag^TO,  fc  Synopf  Fung.  pag.  j^ 
-—  AnnaL  bo^  Fafc.  2.  pag.  }0. 

On  le  rencontre  dans  les  Terres  chaudes  •  fur  let 
bois  cariés  j  dont  il  remplit  les  fentes.  Il  eft  mince» 
tendre  ,  d'un  blanc*pâle.  Ses  pores  font  grands  « 
inégaux  j  laciniés. 

xé.  Bolet  incarnat.  BoUtus  incameutu.  Perf. 


Bi)ietus  (  poria  incarnau  )  ^  iaà  efufus  ^ 
nutus  ,  ievis  ,  ports  minutés  ^  insquaHhus  , 
quis.  Perf.  Difp.  Fung.  pag.  70,  ik  Synopf.  Fung, 
pag.  546. 

Ce  bolet  eft  glabre ,  médiocrement  coriace  » 
étendu  en  pla%|ues  larges  de  trois  pouces  »  fur  les 
troncs  des  fapins»  de  couleur  incanute»  garnies  4e 
pores  fort  petits,  inégaux  j  un  peu  obUques. 

17.  Bolet  luifant.. B^&riu  nîtidus.  Perd 

Boietus  (poria  nitida)  «  incamato*Û4vefcent ^  ju- 
tidus  ,  margine  giahro  ^  fuiiohato»  Perf.  Obferr. 
Mycol.  2.  pag.  15.  ub.4.  fig.  1  >  &  Synopf.  Fung. 

pag-  547- 

Il  eft  long  ^.étroit  >.  d'une  confiftance  mince  >  ccv* 
riace  >  d'un  jaune-incarnat  »  luifant  j  glabre  j  divifé 
en  lobes  à  fes  bords.  Il  croit  fur  les  tioiics  des 
arbres  &  fur  les  branches  (èches, 

iS.  Bolet  râpe.  Boietus  raduia.  Perf. 

Boietus  (  porta  radula  ) ,  palUfientfniius ,  fm^ 
tomentofus  ^  poris  actuis  y  insquaiiter  promimMiis  , 


Obferv.  Mycol..  i.  pag.  87  j  &  Synopf.  Fung.     afper.  Perf.  Obf.  Mycol.  2.  pag.  14^  8c  Sjnofù 
f 4«-  li^r  '  tttnfr  pag-  ;47* 
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Sa  couleur  eft  d'un  blanc-pâle.  H  eft  mëdtocre- 
ment  tomenteux,  d'une  conufbnce  ftche  j  hérîffé 
dt'  poi'S  aigus  «  faillans  j  inégaux  ^  imitant  une 
upe.  On  le  trouve  fur  les  branches  fèches. 

19.  Bolet  mollurque.  BoUtus  moUufcus.  Perf. 

BoUtiù  lat^  ^^pu»  alhidaSf  palUfcens  ,  tenais  ^ 
mollis ,  margint  by0no  ^  alUcante  ^  ports  tcnuibus  ^ 
iniqualihus  j  fublaceris*  Perfoon ,  Synopf.  Fung. 

^?  Pona  (epîphylla)  j  tenuiffima ,  alha  ,  mem- 
hrj.'iaceu  ,  margine  iato-ficriii  ;  poris  inâqaaliàus  ^ 

acuis,  Perf.  Obferv.  MycoL  i.  pag.  ij. 

II  s'étend  fur  le  bois  des  pins  deflechés  en  pla- 
que* larges,  minces ,  molles  au  toucher,  longues 
ci-  deux  à  quatre  pouces ,  blanchâtres  ,  &  fembla-. 
b!es  à  un  byflus  vers  (es  bords.  Ses  pores  font 
gréies,  inégaux  «  légèrement  laciniés.  La  planie  jS 
Laroit  être  une  fimpie  variété  de  celle-ci}  elle  eft 
beaucoup  plus  mince,  membraneufe*  déppurvue 
de  pores  à  Ta  circonférence^  très-fugace.  Elle 
croie  (ur  les  feuilles  tombées ,  ramalTées  en  tas. 

10.  Bolet  byflbïde.  Baletus  hyjpnus.  Perf. 

Boletas  expianatus  ^  memhranaceus  ^  nlveus,  mar- 
gine  flmbriato  ^  poùs  Juif  roi  undis  ,  oùtufis,  Perfoon  , 
5ynopf.  Fung.  pag.  548.  — Schrad.  Spic.  pag.  lyt» 
tab.  3.  fig.  I. 

Il  fe  rapproche  beaucoup  du  ioletus  fimiriaius  ; 
il  fe  préfente  fous  la  forme  d'une  membrane  très- 
mince,  d'un  blanc  de  neige,  frangée  à  fes bords. 
Ses  pores  font  arrondis ,  obtus  ,  peu  contigus.  Il 
croit  fur  les  troncs  putréfiés. 

11.  Bolet  grêle.  BoUtus  fubtîUs.  Perf. 

Boit  tus  expianatuSf  numbratiaeeus  ,  nivius  ,  poris 
tinuijpmis  ,  horitofitalibus ,.  obliquis.   Perf.  Synopf. 

Fung.  pag.  548.  —  Schrad.  Spicil.  ijj*  tab.  ). 
fig.  i. 

II  eft  lifle  »  fragile  »  glabre  ^  prefque  luifant , 
membraneux  j  d'un  blanc  de  neige,  garni  de  pores 
tiè5-Hns ,  un  peu  obliques  ou  horizontaux.  Il  croit 
par  plaques  lur  l'écorce  des  arbres  putréfiés. 

21.  Bolet  réticulé.  Bolexus  reticuUtus.  Perf. 

BoUtus  (poria  reticulau)^  tenuijfimus^  ^j^^uc'» 
fugax ,  alhidus,  Perf.  SfDopf.  Fung.  pag.  548. 

Maciiago  reticulata.  HofFisi.  Flot,  genn*  Crypt* 
t3i>.  12. 

Il  reflemble  prefqu'â  un  byflîsH  il  eft  très- 
rriince,  fupce,  d'une  grande  blancheur,  prefque 
re:  :  culé.  &  ponss  oot  prefqoe  b  forme  d'une cu- 
pti!e  ,  liffes ,  un  pea  pulvéculens.  Il  croit  fui  les 
troncs  pocréfiés. 
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1^  Bolet  l  pores  obliques.  Botetus  ohUquus^ 
Perf. 

BoUtus  duriffimus  ,  fpadiceus  ,  tuhulis  kori^onta* 
libus^  fuptrficijs  fparsim  prominulis^  Perl.  Synopf* 
Fung.  pag.  548.  -*—  Acharius, 

Sa  confiftance  eft  très- dure  ,  ligneufe ,  d*u« 
jaune-paillet ,  tout  entier  compofé  de  pores  01^ 
de  tubes  obliques.  II  n'a  qu'une  ligne  &  d^mie 
d'épaifleur.  Il  croît  en  Suède. 

5.  m.  BolETUS.  Perf.  Tubes  ^dhirens  tntrtux ^ 
quon  ne  peut  ppartr  de  la  ckair  du  chapeau, 

*  Chapeau  feJfUe^  * 

24.  Bolet  fulfuré.  BoUtus  fulfureus,  Bull. 

BoUtus  mollis  ^  glaber i  fuprh  favo-auratus  9  ntbef" 
cens  ^  fubtùs  fulfureus  ^  tubis  vix  confpicuis;  pulvert 
feminali  copiofo ,  albo»  Bull.  Champ,  pag.  547» 
tab.  }29. 

BoUtus  (  citrinus  ) ,  imbricatus,  dimidiatus,  car* 
«ofus  «  glaber ,  eitrinus»  i  Perfoon,  Synopf.  Fung. 
pag.  524. 

BoUtus  caudicinus.  Schœff.  Fung.  tab.  ijx  & 

1}2. 

Ce  bolet  eft  glabre,  feffile,  attaché  par  le  coté» 
d'un  jaune<loré  «  tirant  un  peu  fur  le  rouge  en  def- 
fus ,  d'un  jaune  de  foufre  en  defibus  $  il  ^rend  ^ 
dans  fa  vieilleâe  »  une  teinte  chamois.  Sa  confif- 
tance  elt  molle ,  charnue  i  fa  chair  jaune ,  rouge 
fur  les  bords  quand  elle  eft  frotflée }  fes  tubes  très:» 
courts ,  à  peme  fenfibles }  fa  pouifière  féminate 
blanche  &  abondante.  Il  croit  dans  les  fentes  det 
vieux  chênes* 

25.  Bolet  (afrané.  BoUtus  croctus*  Perf* 

BoUtus  pi Uo  dimidiato^  crajfo  ^  carnofo  fuhcrofo ^ 
fubtomentofo  ,  difformi  ,  lutcfcente  /  poris  croceis  , 
fubnudis.  Perf.  Obferv.  Mycol.  I.  pag.  87^  8c 
Synopf.  Fung.  pag.  j2j. 

Il  fe  rencontre  fur  tes  bois  de  cbêne  defféchési 
il  s'infinue  d'abord  dans  les  fentes,  s'étale  enfui  te 
en  dehors,  8t  devient  horizontal.  Son  chapeau  eft 
épais  »  charnu  ,  fubéreux  ,  médiocrement  tomen- 
teux,  jaimatrej  de  forme  irrégulière,  large  de 

Îjuatre  à  cinq  pouces  i  fes  potes  d'un  faune  de 
afraa. 

16,  BoLlT  éclatant.  BoUtus  ruzltanê.  Perf. 

Boletsu  fuhimbricatus  ,  dimidiatus  ,  piUo  cantûfo  f 
molli  ,  glahro  ,  einnamomeo-rufa^  poria  équalibus  « 
ferru^neis  j  mitidis.  Perf.  Icon.  Bc  Defctipt.  Fung. 
pag.  18.  tab.  6.  fig.  4  »  fc  Synopf.  Fung.  pag  jaf  • 

Son  chapeau  eft  glabre ,  mou ,  charnu ,  d'un 
xottx-vif  a  tirant  fur  le  jaune- canelle  ^  étalé  à  Cl 
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bafe  j  obtus  i  fes  bords  ^  fragile  ,  imbrionié  |  Tes 
pores  égaux  ^  couleur  de  rouille.  Il  croit  Tar  le 
tronc  des  chéoes. 

17.  Bolet  fîip tique.  Boittus filpticui.  Perf. 

Bolttus  cefphofus  ^  dimîdiatiu ,  piUo  carnofo^fub-' 
npando  ,  gUbro  ^  aïkido^  margine  rufefcente^  poris 
mlhidii.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  515. 

Il  croit  par  groupes  for  les  troncs  renverfës.  Son 
chapeau ,  renflé  a  fa  bafe  ^  e(l  long  de  quatre  pou* 
ce$^  épais  d'environ  un  police  >  glabre  >  charnu  j 
blanchâtre  «  un  peu  (înué  fiffroufleâtre  à  fes  bords, 
d'une  faveur  fliptîque  «  reK>utante  >  d'une  odeur 
défagréable.  Les  pores  (oxii  blancs. 

aS.  Bolet  bleuâtre.  BoUtus  cétfius^lfetù 

Boietus  pibparvus  ,  mùUis  ^  pileo  camofo  ^  gloire  ^ 
ÊFtatOj'rugoj'o ^  albidihCAfio; porU  aibis,  Pcrf.  Synopf. 
Fung.  pag.  j;z6.  —  Schrad.  Spicil.  Flor.  germ. 
pag.  167. 

Bolttus:  alhidus.  Sowerbv  EngL  Fung.  ub.  zi6. 

On  le  trouve  fréquemment  dans  les  bois,^  fur  le 
tronc  des  pins  ^  où  il  croie  folitaire.  Il  efi  petit , 
ayant  à  peine  un  pouce  de  long.  Sa  confîfiance  eft 
«lolle ,  charnue  \  fa  couleur  d'un  blanc-bleuâtre  , 
d'up  bleu-vif  dès  qu'on  le  touche  i  fa  (urface  li- 
ée y  ftriée  i  fes  pores  blancs  &  petits. 


17.  Bolet  mou.  Botttus  moilîs. 

Boietus.  dimidiatus  ,  cifpur^fus  ,  piUo  moHi,  ru^ 
gofoy  camofo  y  i/uarnato-palltdo  /  poris  fubfitxuofis  , 

^ihidioribus,  Perf.  Obfeiv.  Mycol.  1.  pag.  la  j^  & 
Synopf.  Fung..  pag.  f  26. 

Il  croit  par  groupes  fur  le  tronc  des  pins.  Son 
chapeau  eft  mou  ^  charnu  y  riié ,  prefque  toujours 
bumide ,  d'une  couleur  pâle-incarnate  \  il  dturcit 
en  vieil  ilTant.  Ses  pores  font  blancs^  légèrement 
flexutux. 

50.  Bolet  hifpide.  BoUtus  kifpidus.  Bull. 

Bolttus  acaulisy  firmgineus  ,  pileo  craffj  ,  villofo* 
frigofo  y  fubtks  pallido,  Bull.  Champ,  pag.  3^1. 
tab.  110  &  tab.  495.  —  Perfoon  j  Synopf.  Fung. 
pag.  5:16. 

Boietus  (  villofus),  ûcaulis,  eonvexus,  villcfus, 
fitfûMS,  porU  angulatis  yfiavefcentibusn  Hudf.  Angl. 
fag.  616. 

«.  Idêm ,  luteus.  ButU  var.  1.  tab.  49.}« 

•  ^.  Idem»,  ruber.  Bull.  var.  a.  tab.  zio» 

Il  «  tt  mou  t  très-humide ,  mais  d'une  confifhnce 
cori ICC ,  charnue .  aflcz  épais,  hénffe,  i  fa  fare 
fiipé'ieuxe  J  d^  poil»  rudts  •  toi.giie  trois  â  quatre 
»ouces»,hriie  d'envi'^on  fix  pouces,,  garni  en  <ief- 
lous  de  tubes  alongés  j,  anguleux  j  ciliés  i  leur 
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ouyertare.  Dans  la  variété  « ,  fa  cosieitr  el  d'«o 
jaune*<>rangé,  puis  d'un  rouge  de  brique  en  def« 
fus  y  jaune  en  de  (fous.  La  variété  A  ^ft  d'abord 
d'un  rouge  de  fanç,  puis  fauve  en  deffoos.  Ca 
deux  variétés  noirciifent  en  vieilliflanti  elles  croif- 
fent  fur  le  uonc  des  cbénes  j  des  pommiers  «  des 
noyers. 

31.  Bolet  brun.  Boietus  fufcus.  Perf. 

Boietus  pilio  eamofo  ,  Jitberojb  ,  fiibtomentôfê  , 

fufco  feu  badio  y  fubrtfinojo  ;  poris  albido-pailiéis, 

Perf.  Difpof.  Fung.  pag.  15  •  &  SyiiopC  FuDg. 

Boietus  (reiînofus)  ^  pileo  coavexo,  rugofo ,  rtf» 
nofo;  poris  teretibiu  ,  obtufis  j  albidis.  Schrad.  SpiC* 
pag.  171. 

Bo/etms  fiibmbiginofus^  Schrad.  L  c.  pag.  168.  ^ 

Boietus  (  velutinus  )  *  fuprà  villojus  ,  fié  feus ,  f>^ 
tiis  grifeus ,  poris  minut^mis  ^  canu  ftdvtnte.  V  ahl, 
in  Flor.  dao.  tab.  1 1  }oi  ? 

Son  chapeau  eft  charnu ,  fubéreux  »  légèrement 
tomenteux  ^  brun  ou  jaunâtre ,  prefque  rtfincLXi 
furtout  dans  fa  jeuoefle.  affez  grand,  large  d'en* 
viron  trois  pouces;  les  pores  petits  •  d'un  blaoc* 
paie,  11  croît  fur  les  troncs  des  hêtres  &  des 
pins^ 

p.  Bolit  hétéroclite.  Boàtus  keteroclItML 
Bolton. 

Boietus  fejjîlis  y  lobafO' multiformes  ,  fupem^  vil" 
lof  us  ^  aurantiacus  y  tubis  brevibus^  multifbrmtôai, 

Bolton  >  Fung.  pag.  &  tab.  164.  —  Perf.  Synopf. 
Fung.  pag.  528. 

Ce  bolet ,  qui  croit  fur  la  terre  ,  eft^muni  d'ure 
racine  dure  &  coriace  ,  blanche  en  dedans ,  divi- 
fée  en  plufieurs  lobes.  Son  chapeau  eft  feAle, 
imbriqué ,  large  de  deux  pouces  15e  demi  y  velu  es 
defliis  J  d'un  jaune-oranj^,  garni  de  pores  coom» 
de  forme  variée.  U  croit  en  Angleterre. 

.  35.  Bolet  i  trois  côtés.  BoUtus  tn^ur,  Perf. 

Boietus  imbricatus  ,  piUo  ftrigofih  tomtntofo ,  ft^ 
Fugineo  ,  triquetro  ;  poris  grifeo^m*gineis  y  fu:M.u* 
dis.  Perf.  Obferv.  Mycol.  1 ,  pag.  06  j  &  Syoopû 
Fung.  pag.  5x8. 

Son  chipeau  eft  remarquable  par  fa  forme  prtf* 
que  triangulaire  ,  rétréci  en  pédicule  à  fa  bafe, 
charnu  J  fubéieuv  ,  convexe»  plane  en  defT-ir, 
médiocremenr  zone  »  couvert  oe  poils  roidts  i  ^ 
couleur  ferrueineufe,  plus  ctaire  en  de  flous»  b 
pores  grîfatresj  un  peu  luifans.  il  croit  furkoo^  j 
des  chênes. 


34.  Bolet  mince.  BoUtus  euticuluris.  BuV. 
BoUtui  lUgrO'nêfefiens  j  Jubcamofus  ,  fcéber,  [** 
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natus  y  margirn  firmaf^  tubis  pilio  conc^loribus* 
Buil.  Champ,  pag.  340.  ub.  462.  > 

BoUius  (  alneus  )  ^eregatus  «  fuhzmBricatus  jpiieo 
irtàquati  ^  fubtomentofo ,  ftrrupfuo  ;  poris  ccrvinis  j 
nititùs  ^  dtmkm  ànnamomeîs.  PerH  Synopf.  FuDg. 
pag.  516.  î 

Bolitus  radiatus,  Soverb.  Fung.  tab.  196.? 

Ce  bolet  eft  feflîle ,  mais  un  peu  récrëci  à  fa 
bafe»  coriace  j  anondi  j  finueux  a  fes  bords  «  mé- 
diocrement charnu  jil  eft  «  dans  fa  jeuneffe»  d'un 
jaune  tirant  fur  le  roux^  puis  enfumé  &  noirâtre. 
Sa  fur&ce.  d'abord  douce  au  toucher ^  fe  divife  j 
en  vieiMiflant  «  en  zones  rudes  ;  fes  tubes  de  h 
même  couleur  que  le  chapeau.  Il  croit  fur  le  tronc 
des  arbres  morts. 

3  f  •  Bolet  du  charme.  Boietus  carpUieus.  Sov. 

Boiitus  cefpitofus  ^  piUo  glahro  j  fiavtfcenu ,  mar^ 
ginatOffuhtks  cinereo.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  519. 
—  Sowerb.  Fung.  tab.  131. 

Piieiu  (  carnofus  )  ^  tuherculofus  »  rtpandus  3  ultra 
vnciam  latns ^  fuhgikbofus ^  /utefccns.  î  Lightf.  Color. 
b.  Q.  Icon. 

II  croit  en  Angleterre  j  par  groupes  ^  fur  le  tronc 
des  chênes.  Son  chapeau  eft  feftile,  glabre  ^  jaunâ- 
tre «  renflé  à  fes  bords  «  de  couleur  cendrée  en 
deflous. 

36.  Bolet  brûlé.  Boietus  adufius.  Perf. 

Boiitus  dimidiatus^  imbricatus  ^  fuhtenuis  ^  pîleo 
fuhcarnofo  ^  rugojo  ,  paliido  ;  margim  firiSo  ,  nigref- 
cente;  poris  minutis^  âqualibus  ,  cinereis.  Perf.  Obf. 
Mycol.  2.  pag.  3.  —  Willden.  Berol.  pag.  638.  — 
Batfch.  £lem.  Fung.  fig.  227. 

^?  Boietus  (crifpus  )  ^  mînor  ^  plieo  imbrîcato  > 
fuligineo'cinereo  ,  rugofo;  matgine  unduiato^  ^^^fpo  , 
nigrefcente  i  poris  majujculis  ,  itiAqualibus  ^argânteo- 
cinereis.  Perf.  Obfecv.  Mycol.  2.  pag.  3  &  9. 

On  le  diftingue  aifémeni  à  fa  couleur  pâle ,  â  fa 
fice  fupérieure  ,  noirâtre  vers  les  bords  ,  cendrée 
en  deffous.  Son  chapeau  eft  feftîle^  légèrement  to* 
oienteux ,  attaché  par  le  côté ,  mince ,  médiocre* 
ment  charnu  ,  ridé  j  rude  à  fes  bor^^s  ;  les  pores 
égaux  ,  fort  petits.  La  plante  fL  pa^oîc  être  une 
efpèce  diftirâe  \  elle  eft  plus  petite  ;  le  chapeau 
cendré^  enfumé ^  ondule  ou  crépu  à  fes  bords  f  les 
pores  plus  gran  1s  «  inégaux  ».  d'un  cendré-clair  » 
pr^fqu'a^gtnté.  Tous  deux  croiffent  fur  le  tronc 
des  arbres ,  dans  le  printems  &  en  automne. 

37.  Bolet  enfumé.  Bolttus  fumoÇus.  Perf. 

Boietus  imbricatus  ,  carnvfus  ,  fordidh  fuUglneo^ 
pallidu^  ,  piUo  giabro  ,  undulato  ,  bafi  craHiuJcuio  j* 

ggrii  ^atuoioribus.  Petf.  Synopf,  Fung.  pag.  530» 
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'  Il  croit  en  automne ,  fur  les  vieux  fautes ,  par 
groupes  feftîles  ^  larges  â  peine  de  trois  à  quatre 

Souces  J  compofés  de  lobes  ou  de  chapeaux  con* 
uens ,  glabres  5  ondulés ,  plus  épais  à  leur  bafe  » 
d'un  biftre  prefque  luifant  j  ainfi  que  les  tubes  i  il 
s'en  exhale  une  odeur  forte ,  point  défagréable» 

38.  Bolet  du  faule.  Boietus  faiiciaus,  Bull. 

Boietus  fubmoiiis  ,  fejfiiis  ,  giaber  ,  fubfinuofus^ 
aibidus  9  \onis  defiiiUtus ,  tubis  aibidis  ^  demùm  rufis» 
Bull.  Champ,  pag.  340.  tab.  443.  ftg.  i. 

Boietus  fuaveoiens  t  var.  ^.  Perf.  Synopf.  Fung. 
pag.  yjo. 

^  Boietus  (fuaveolens) ,  odoratus  ,  crajfus^  fuh' 
fubcrofus ,  piieo  fubtomentofo  ,  aibo  y  poris  majujcu' 
lis  y  fufcefientibus^  nonnuiiis  fuptrficie  ifuquaii  ,  pro^ 

minuits  ^  acutis ,  var.  1.  Perfoon  «  Synopf.  Fung. 
pag.  530. 

Boietus  fuaveoiens.  Linn.  —  Enflin.-DilTert»  d« 
Bol.  fuaveol.  cum  Icon. 

Agariius  odoratus.  Lam.  Diâ.  n^.  7. 

Boietus  fuberofus.  Boit.  Fung.  pag.  &  tab.  161^ 

Ce  bolet ,  ordinairement  folitaire  fur  les  vieuif 
troncs  des  faules^  fe  fait  remarqtter  par  fon  odeur 
afl'c  z  agréable  \  il  eft  médiocrement  rétréci  ï  fa 
bafe  y  mou  ,  coriace  ^  mince ,  glabre  «  arrondi  » 
très-lifle^  un  peu  iinueux  a  fes  bords,  blanchâtre j 
dépourvu  de  zones.  Ses  cubes  font  courts»  d'abord 
blancs  y  puis  rouflcâtres.  La  plante  ^  «  qui  paroît 
prefqu'une  efpèce  diflinâe  »  eft  d'une  confiftance 
plus  épaiflfe  4  prefque  fubéreufe  \  le  chapeau  blanc^ 
légèrement  tonoenteux  i  les  pores  plus  grands  ^ 
rouflèàtres  \  quelques-uns  inégaux  ,  un  peu  fail* 
lans^  aigus.  Ces  deux  plantes  ne  doivent  pas  être 
confondues  avec  le  bolet  odorant  mentionné  plug 
bas. 

39U  Bolet  imbriqué.  Boietus  imbricatus,  BulL 

Boietus  coriacto  'fragiiis  ,  iuteo  •fulvus  »  feffilis  ^ 
imbricatus  ,  carne  fubalbefcente  ;  tubis  fubfulvo^ferrw^ 
gintis^brevibus^  Bull.  Champ,  pag.  349.  tab.  356» 

Boietus  amaricans,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  53  s» 

Certe  efpèce  croit  fur  les  arbres  morts  ou  lan-» 
guiftans  ,  par  groupes  compofés  de  chapeaux  plus 
ou  moins  nombreux,  imbriqués, conflueus,  aihé'-^ 
rens  l-s  uns  aux  autres ,  larges  •  minces ,  un  pea 
linueux  «  coriaces»  firagil  s ,  d'un  jaune-fauve» 
plus  clair  &  prc;(qiie  blanchâtre  vers  les  bords  fle9> 
tubes  courts ,  roulT*  â'r:  s  ou  couleur  de  rouille  )»  la* 
chair  blanche  >  ayant  l'odeur  &  l'ameaume  de  lai 
gentiane. 

40.  Bolet  du  mélèze.  Boietus  iaricis,  BuO. 

Boietus  coriaceo^moilis  ,  fiffilis ,  d'>midiatus  »  glip^ 
bit  9  came  niveâ^  crajijfmdj  tubis  brevîjpmisp  iwr 
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^rfpictth.  BidK Champ,  pag.  H} •  -^  Sicq.  Mifcell 
!SaD.  19.  20.  21.  — -  Michel,  tab.  6x*  fig*  u 

Boletus  purgans.  Perf.  Synopf.  pa^.  yjO. 

BoUtus  oficinaiis.  Vill.  Dauph.  4.  pag.  1041. 

BoUtus  agaric  um.  Allioni ,  Pedem.  rrily^Z* 

Agaricus  iaricis.  Lan.  Diâ.  I.  pag.  50.  (^<^q; 

Agaric  ,  n^  8.  ) 

41.  Bolet  odorant.  BoUtus  faaveoUns.  BulL 

BoUtus  coriaceo'fuberofus ,  ex  niveo^fuèfulvus  « 
igtaèer ,  <:ar/ie  ftramineo  fuiigineâ  ;  tuhîs  longijpmis  ^ 
Juhrufidis.  Bull.  Chatip.  pag.  34^-  ^^^'  5^0*  -— * 
Lam.  1)1.  Gen.  tab.  884.  iîg.  a.  Sub  agarico, 

DâdaUa  fuavtoUns.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  501. 

Il  eft  d'une  confiftance  compaâe ,  fubéreufe  s 
glabre  ^  feffile ,  blanc  dans  fa  jeunefTe ,  puis  rouf- 
feâcreî  fa  chair  d'un  blanc  de  neîge^  puis  d'une 
teinte  biftrée  &  zônée  ;  les  tubes  irréguiiers ,  très- 
alongés,  de  couleur  rouflfeâtre  dans  leur  entier  dé- 
veloppement :  il  s'en  exhale  une  odeur  d'anîs  pé- 
nétrante ,  très-agréable.  On  le  rencontre  fut  le 
tronc  des  vieux  fauUs. 

.  41.  Bolet  parfumé.  BoUtus  odoratus.  Jacq. 

BoUtus  dimldiatus  ,  odoratus  ^  fuhdiformls  >  ptUo 
rugofo  ^  ^onato  feu  fafciato  ,  bofi  umbrino-nigref' 
4€nte  j  margine  fornicato  ,  fubtùjhue  cinnamomeo  j 
ppaco.  Perf.  Comm.  pag.  4a ,  &  5ynopf.  pag.  5}  a. 
«—  Wulf.  in  Jacq.  Colleâ.  Auflr.  a.  pag.  150.  — 
Schœff.  Fung.  pag.  106. 

m,  Boietus  (  ceratophora  ),  pulvinatus  ,  ramofus  « 
€omiculatus  ^fufcus,  HoflFm,  Comm.  Gott.  vol.  1 2. 
pag.  55.  tab.  6, — Veget.  Crytog.  in  Herc.  fubterr. 
pag%  I.  tab.  I  &  5. 

Ceratophora  frihergenjls  ^  pag,  1 1 2.  tab.  I  • 

BoUtus  odoratus,  var.  fi^  ceratophorus^  Scbrad. 
Spicil.  Flor.  germ.  pag.  170  &  171. 

^.  BoUtus  {  polyraorphus  ) ,  acaulis  ,  expanfus  , 
pulvinatus  ,  ghoerofus  ,  tomentofus  ,  fiavefcenti-fuf" 
«sj  ,  poris  Uceris  ,  perpendicuiariius,  Hofinn.  1.  c. 

pag.  3. 

La  forme  de  ce  bolet  varie  >  principalement  dans 
A  jeunefle.  Il  eft  d'abord  prefque  tubéreux  j  & 
fans  pores  apparens;  il  devient  enfuite  d'une  con- 
Mance  dure  &  fèche.  Le  chapeau  eft  riJé^  zôné , 
d'un  biftre-noirStre  a  fa  bafe«  courbé  en  voilte  à 
fes  bords ,  d'un  jaune-canelle  foncé  en  deflbus  j 
long  de  deux  ou  trois  pouces  ^  large  d'un  pouce  & 
<iemi ,  d'une  odeur  agréable  i  fes  pores  d'une  cou- 
leur ferrugioeufe.  Selon  S<  brader ,  la  plante  $  n'eft 
4]u'ane  forte  de  monftruofiré  de  la  même  efpèce. 
Son  chapeau  eft  en  boffe,  tomenteux  •  d'un  brun* 
îiiMiâcrai  feA|iore»  perpendiculaire»  Ac  décbiqae* 
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téa.  Cet  plantes  creiflTent  fur  les  poutres  k  la 
vieux  bois^  dans  les  fofles  fouterraines* 

4;.  BoLfiT  marginé.  BoUtus  marginatus,  Perf. 

BoUtus  fimpUx  aut  fubimhricaïus  ,  piUo  erajfo  ^ 
duro ,  tubercuiofo ,  rubefcente^rufo  ;  margi/u  fiillanti* 
alôido;  poris  pallidis  ,  ailute  ci  triais.  Perf.  ObTerv. 
Mycol.  2.  pag.  6&  7.— Schoeff.  Fung.  tab.  1)7. 

Son  chapeau  eft  dur,  pefant»  fouvent  folltaire* 
épais^  tuberculeux»  d'un  rouge  un  peu  brun,  d'oii 
découlent ,  'en  certain  rems ,  quelques  gouttes 
d'une  liqueur  acide  &  blanchâtre  y  les  pores  d'à* 
bord  blancs,  puis  pâles,  enfin  d'un  jaune  tcès<lair« 
II  croit  en  autonuie  j  fur  te  tronc  àss  poiriers  8c 
des  hêtres. 

44.  BoLBT  du  frêne.  BoUnu  fraxîmus,  Bull. 

Boietus  coriaceo'fuherofus^  fiJP^^*  »  gi^^^»  c^f^ 
crajfâ ,  fuùrutilo'firamineâ  /  tuiis  èreviïus  ^Juhferrw 
gineis.  Bull.  Champ,  pag.  541.  tab.  433.  fig.  x.  — 
Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  555. 

Il  eft  glabre ,  feflile,  coriace ,  épais,  Tubéreux ) 
fa  face  fupérieure  blanche ,  puis  launâtre  &  mar- 
ron i  les  Dords  coofiamment  blancs ,  un  peu  zo- 
nes s  les  tubes  courts  j  étroits,  d'un  rouge  de  taa 
ou  de  rouille  daru  leur  longueur ,  blanchâtres  à 
leur  orifice.  Il  croît  fur  le  tronc  des  vieux  fîréaes  s 
il  acquiert ,  en  vieilliflant ,  la  dureté  du  bois. 

4r.  BoLfiT  labyrinthe.  BoUtus  taiyrùukêfrrmis. 
BulL 

BoUtus  coriaceO' ligneus ,  fcairo/h'^on^ttts  ^  iateri» 
tio'fiifcus^  finulis  laiyrinthtformihus ^  citureis,  Bull* 
Champ,  pag.  337.  tab.  491.  fig.  i. 

DàdaUa  confragofa.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  joi. 
BoUtus  confragofus.  Boit.  Fung.  tab.  160. 

Cette  efpice  eft  remarquable  fc  caraâértfée  par 

les  tubes  grifatres.  Fort  larges,  formant  des  finuo* 
fités  trè$-variée%;  elle  eft  dure,  coriace ,  prefque 
ligneufeî  la  fur  face  du  chapeau  raboteufe  ,  ordi- 
nairement Eonée  ,  d'un  rouge  de  brique  tirant  fur 
le  brun  \  fa  chair  d'une  couleur  tannée  très-foncée. 
Cette  phnte  croit  fur  l'alifier. 

46.  BoLBT  amadouvier.  BoUtus  iguiarius.  Bull. 

BoUtus  dimidiatus  ^  obtufus  ,  fuherofus  ^  nîgro^^ 
ferrugîneus ,  levis  aut  vix  fuicatus  ^  tuhis  angujtis  , 
pUeo  concolorièus.  Bull.  Champ,  pag.  361 .  tab.  4^4» 
&  tab.  81.  ( Exelaf.  fynon.  ) 

BoUtus  fomentarius ,  var.  f ,  ohtufus.  Perfooo  , 
Synopf.  Fung.  pag.  538  j  &  ObTerv.  Mycol.  a. 
pag.  4. 

Son  chapeau  eft  coriace,  demi^orbiculaîre» 
obcus }  Cl  chair  d'une  couleur  canoée  j  d'abord  ëe 
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la  conEfiaiice  da  liège ,  puis  aulfi  dore  me  duWb  $ 
ks  tubes  couns,  ëtroies-,  réguliers  joe  la  même 
couleur  que  la  chair.  Il  croit  fur  différentes  efpèces 
d  arbres;  il  vit  plufieurs  années ^  &  chaque  année 
il  fe  forme  une  nouvelle  couche  de  tubes.  En  cou- 
pant le  champignon  verticalement  j  on  retrouve 
ces  couches  niperpofées ,  qui  indiquent  Tige  de 
l'individu  s  les  pouffes  des  diverfes  années  point 
fëparées  par  des  iillons ,  comme  dans  l'efpèce  fui* 
vante.  Il  fert  aux  payfans  pour  conferver  &  tranf- 
porter  du  feu.  Us  le  nomment  ^uta  ou  agaric  de 
chêne, 

47.  BotET  fabot  de  cheval.  Boictus  uugulatus, 

BuU. 

BoUttts  unguUfbrmh  ^  nigro-ferrugineus  »  fulcatus , 
primàm  mollis  y  fiiamentojiu  ,  dein  iigneus  ,  tuhis 
angufiis,  concoloribus.  Bull.  Champ,  pag.  357.  tab. 
401  j  &  tab.  491.  fig.  1. 

Boletus  fomentarius ,  var.  /^  unguiatus,  Perf. 
SynopC  Fung.  pag.  J57J  &  Oblerv.  Mycol.  z. 
pag.  4. 

Boletus  îgniarius.  Soverb.  Fung.  tab.  x}i. 

BoUéus  hippocrtpis.  Schranlc^  Bavar.  n**.  1731- 

Agaricus  igniarius,  Lam.  DiA.  .1.  n^.  4. 

Ce  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  Tefpèce 
précédente 3  remarquable  par  fa  forme,  femblable 
â  un  fabot  de  cheval.  Sa  chair  eft  d'abord  mollaffe 
&  filandreufe  j  puis  ligneufe.  Si  Ton  frotte  la  pre- 
mière écorce,  on  en  trouve  deffous  une  féconde , 
dure  &  d'un  noir-luifant.  Les  pouffes  de  chaque 
année  font  féparées  par  un  iillon  annulaire ,  pro- 
fond 3  facile  à  drftinguer  des  zones  brunes ,  qui  fe 
tont  quelquefois  diftinguer  i  la  furtace.  Il  pone 
auffi  le  nom  de  boula  ^  xi' agaric  de  chêne  ^  agaric  fe^ 
melle.  On  en  fait  de  Vamadou.  11  croit  fur  le  tronc 
des  arbres. 

48.  Bolet  faux  amadouvier.  BoUtus  pfeudo* 

2g  ni  a  ri  us.  Bull. 

Boletus  ftthc4>riaceus  ,  ruhro^firrugineus  velfuhgri' 
fius  j  ^onisfuprh  defiitutus  ^  fubis  elongatiffimis»  Bull. 
Champ,  pag.  j;6.  tab.  458. 

Bolaus  fomentarius  f  var.  y,  dryadeus,  Perfeon, 
Obf.  Mycol.  pag.  j  ,.  &  Synopf.  Fung.  pag.  537.  ? 

Ce  bolet  eil  très-voifîn  des  deux  précédens  ;  il 
en  diffère  en  ce  qu'il  ne  vit  qu'un  ou  deux  ans^  & 
qu'on  n'y  trouve  jamais  pluneurs  couches  de  tu- 
bes fuperpofés.  Son  chapeau  eft  glabre  ,.  coriace  , 
mais  aqueux  &  mou ,  d'un  rouge-ferrugineux  j 
grilarre  dans  toutes  fes  parties^  dépourvu  de  zones 
en  deflus.  Ses  tubes  fonttrès-alongés^  &  fouvent 
féparés  par  des  crevaffes.  Il  exifte  fouvent  des 
gouttes  d'eau  limpide  fur  f^îS-bords.  Il  croix  fur  le 
tionc  des- arbres». 
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49.  BoiET*  i  mèches.  Boletus  fimentarius.  Perf»^ 

Boletus  dimidiatuSy  duras  ^  pileo  fuitriquetrù  ^  ob^ 
folete  fafciato  ycinereo  fuligineo;  poris  prima  alhido* 
glauciSf  demiim  fuèftrrugineis,  Perf.  Obf»^Mycol.  2*. 
pag.  I ,  &  Synopf.  Fung.  pag.  Jj6.  —  Soverb». 
Fung.  tab.  i  j J.  —  Lam.  Dict.  i.  n*.  a.  ^Batarra^. 
pag.  71.  tab.  37.  fig.  E. 

f.  Boletus  (îifpUïïliUs) , dilatatus ,  utriaqui pla- 
niufculus  ,  pileo  tukerculofo ,  rugofa  ,  rufifcente-cine* 
reo  i  poris  minutijjimis ,  prima  aittis  ,  dein  pïlto  con^ 

coloribus.  Perf.  Obf.  Mycol.  a.  pag.  a  j  &  SyDopfr 
1.  c. 

BoUtus  lipfienfis.  Batfch.  Fung.  fig.  130.? 

Cefl  encore  une  elpèce  très-voi(kie  des  précé- 
dentes ,  ainfi  que  de  ta  fuivante.  Son  chapeau  e(l 
prefque  trigone>  d'une  couleur  cendrée  «  enfu- 
mée J  à  zones  peu  fenfîbles.  Ses  pores  font  d'abord 
d'un  blanc  un  peu  glauque  ,  puis  légèrement  fer- 
rugineux. Il  croit  fur  le  tronc  des  hêtres  languif* 
fans.  On  s*en  fert  pour  faire  de  l'amadou  &  des 
mèches.  Lorfqu'on  veut  le  multiplier^  il  faut  fré- 
quemment mouiller  les  troncs  fur  lefquels  il  croit» 

Dan»  la  variété  j  »  le  chapeau- eft  moins  épais  «. 
dilaté  J  prefque  plane  à  fes  deux  faces ,  ridé  j  tu«* 
berculeux  ,  d'un  roux-cendré  y  Tes  pores  très-pe- 
tits ,  d'abord  blanchâtres  «  puis  de  la  couleur  da 
chapeau.  Il  croît  ordinairement  folitaire  fur  le 
tronc  des  hêtres.  Dans  fa  maturité  il  eft  long  de 
iix  à  fept  pouces ,  épais  d'un  demi-pouce  »  foa« 
vent  couvert  d'une  poudlère  couleur  obfcure  de 
canelle. 

50.  BotET  du  pommier.  Bcletus*pomaceus,  Perd- 

Boletus  dimidiatus ,  parvus ,  piU^  perpendiculari  /, 
margine  acuto  ,  cinereo-fufcefcente  ^  fafciaios  poris 
manifcfiis ,  plams  ,  ferrugiaeis.  Perf.  Synopf.  Fung» 
pag.  538. 

fi,  Boletus  {pT\ïnzflri)^pileofttirefipînatOy  erajfop, 
levi^  truncato*  Perf.  1.  C 

Il  fe  rapproche  du  boletus  igniarius  par  fes  prin«- 
cipaux  caraâères  ;  mais  ileft  beaucoup  plus  petite 
bien  moins  ligneux  ^  blanchâtre  à  l'extérieur.  Son 
chapeau  eft  perpendiculaire»  zone»  d'un  brun-- 
cendré  >  aminci  à  fes  bords ,  d'un  pouce  &  demi 
tant  en  épaiffeur  qu'en  largeur.  Les  pores  font 
très'fenibles^  planes  »  ferrugineux.  Dans  la  variété 
fi,  le  chapeau  eft  plus  épais ,  très-liffe >  tronqué^ 
un  peu  incliné.  On  trouve  ces  'bolets  far  les  pooK 
miers  &  autres  arbres  des  vergers. 

5 1 .  BoiET  fubéreux.  Boletus  fuberofus*  Bull. 

Boletus  primé  fubaquofus  y  dein  coriaceus  ,  glaber^ 
rufefcenSj  forma  mutabilis  y  fupernh  rugofms  vel  {0^ 
natus  y  tubis  lacis  ,  lacunis  interjeMs,  Bull.  Chamj;«> 
pag.  354«  tab.  481. 


y 


€72 


BOL 


M.  Idem  tfulvM.  Bull.  var.  i,  flg«  A.  B» 

/.  Idem^rtaiùis,  BulL  var.  2.  fig.  C.  D.  E.  G. 

y.  Idem,  aihus.  Bull.  var.  3.  fig.  F. 

Ce  boIec  eft  peu  épais  «  de  forme  variable  j  më- 
diocremenc  rétréci  â  fa  bafe  j  d'abord  aqueux  & 
snou«puis  coriace^  glabre ^  de  tnéme  couleur  à  fes 
deux  faces  «  d'un  fauve-rouillé  dans  la  variété  », 
d'un  roux-fauve  dans  la  variété  ;i ,  ou  blanchâtre 
dans  la  variété  y.  Sa^face  fupérieure  eft  Quelque- 
fois ridée  ou  zônée  ,  munie  en  deffous  de  tubes 
kréguliers^  élargis  j  fouvent  féparés  par  des  cre- 
vafles.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

f  1.  Bolet  imberbe.  BoUtus  imberhU.  Bull. 

Botetus  coriaceus  ,  fuhrotundus  ,  flavo  -  alhidiu  , 

{onaùm  fuicatus  j  tuhis  finuofis  j  fiavo-pai/efcentitus, 
(ttll.  Champ,  pag.  339.  tab.  44  f.  fig.  1. 

Il  eft  coriace  ,  arrondi ,  glabre  «  fefTile ,  fort 
mince  «  d'une  couleur  blanche  ou  jaunâtre  en  def- 
fus^  marqué  de  filions .  difpofés  par  zones;  il  de- 
vient verdatre  dans  fa  vieilleffe  ^  parce  qu'il  eft 
attaqué  par  une  petite  efpèce  d'algue  encore  mal 
connue.  Ses  tubes  font  très-courts ,  finueux ,  irré- 
fuliersy  d'abord  blancs^  puis  d'un  jaune-pâle. 

Cette  plante  croît  fur  le  tronc  des  arbres  morts. 
53*  Bolet  en  coquille.  BoUtus  conchatus.Pttù 

BoUtus  parvulus ,  fpadiceus ,  durus ,  piUo  hafifuh* 
elfufo,  conchiformiyfu6tenul,fafciis  imbricatis  tranf" 
'wersïm  friato.  Perf.  Obferv.  Mycol.  I.  pag.  24,  & 
Synopf.  Fong.  pag.  f  38. 

•  Cette  efpèce  eft  fort  petite ,  ayant  i  peine  un 
pouce  &  demi  de  long  fur  deux  ou  trois  lignes 
d'épaiffeur  \  fon  chapeau  éulé  à  fa  bafe^  dur ,  con- 
cave ,  prefqu'en  forme  de  coquille  en  deflbus  , 
jnarqué  de  zones  imbriquées  en  forme  de  ftries  , 
d'un  jaune  très-pâle ,  un  peu  plus  foncé  en  deiTus. 
Il  croit  fur  le  tronc  des  fautes  &  des  héttes. 

J4.  Bolet  velouté.  BoUtus  velutînus.  Perf. 

BoUtus  fuberofus  ,fimpUx ,  piUo  convexo  ,  tenui , 
Aiffuto ,  albo  i  ports  minutis  t  fordidh  aibis,  Perf. 

Difpof.  Meth*  Fung.  pag.  70  ^  &  Syoopf.  Fung. 

pag-5î9- 

Sa  confiftance  el  fubéreufe  i  fon  chapeau  velu» 
cunce,  convexe  »  blanchâtre»  large  d'un  pouce  & 
demi  j  ferme  ,  i  zones  peu  mar(}uée$  $  les  pores 
fort  petit&«  d'un  blanc-faie.  Il  croit  aux  lieux  mon- 
cueux  j  fur  les  troncs  deHéchés. 

55.  Bolet  jaunâtre.  BoUtus  lutefiens.  Parf. 

BoUtus  fuhcefpuofus  ,  fuberofus  «  piUo  depreffo  , 
tenui ,  tomentojo  ,  pallido  ;  fifciis  hirfutis  ^  lutefcen^ 
tibus,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  539.  —  Annal,  bot. 
Fafc.  2.  pag.  i^.—Schœft.  Fung.  tab.  136.  ? 
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n  té  rapproche  beaucoup  du  précédent  t  mtli  11 
eft  plus  large  j  mince  »  aplati,  â  fes  deux  fac€S«  d'un 
jaune-pâle ,  tomenteux  s  fa  face  fupérieura  mar» 
quée  de  bandes  jaunâtres ,  velues }  les  pores  d'un 
blanc-fale*  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbtes. 

jé.  Bolet  ochracé.  BoUtus  ockraeeus.  Perf. 

BoUtus  imbricatus  «  fuberofus  ,  pUeo  fubtomen* 
tofo,  toto  ockraceo'fulvo  ,  bafi  tuBerculofo  £  porU  al" 
àicantibus.  Perf  Synopf.  Fung.  pag.  539. 

Il  diffère  du  boUtus  verficolor  par  fon  épaifleof 
plus  confidérable  ,  par  fa  couleur  d'un  jaune  d'o* 
chre  i  il  eft  large  d  un  pouce  &  demi ,  fabéreux^ 
prefque  charnu ,  imbriqué  $  fon  chapeau  légère» 
ment  tomenteux ,  tuberculeux  â  fa  bafe;  les  pores 
blanchâtres.  Il  croit  fur  les  lameaux  deflechés  du 
tremble. 

f7.  Bout  bigarré.  BoUtus  verficolor.  Linn. 

BoUtus  cefpitofus^  coriaceus }  piUo  tenui,  ronato , 
muUicolore ,  csruUo;  ports  aibis,  PerfooQ  j  oynopf. 
Fung.  pag.  J40. 

Jgaricus  verficoior.  Lam.  Diâ.  i.  n®.  é. 

f  8.  Bolet  à  peau  poreufe.  BoUtus  ptUoporus, 
Bull. 

BoUtus  fubreniformis  ,  coriaceus  ,  fijfilis  ,  fui>to* 
mentojhs  ifuprà  grifeo^inereus  ^  infrà  fubaiger  ^  tuais 
breviffimis ,  porifornùbus.  Bull.  Champ,  pag.  36^. 
tab.  jci.  fig.  1. 

Ce  bolet  eft  mince  «  coriace ,  arrondi  ou  ea 
forme  de  rein  ,  glabre  ou  médiocrement  tomen- 
teux, d'un  gris-cendié  ou  rouffeâtre  en  défit» , 
d'un  brunlgrifâtre  ou  prefque  noir  en  deflbus.  Ses 
tubes  font  n  courts ,  qu'ils  femblent  feulement  des 
pores  pratiqués  dans  la  pellicule  inférieure.  Il  croie 
fur  les  troncs  &  les  branches  mortes. 

• 

59.  Bolet  uni.  BoUtus  unicolor,  Bull. 

BoUtus  imbricatus  y  fuberofus  ,  ^onatus  «  fupra  fti" 
iigineo  -  einereus  ,  piUo  dimidiato  ,  kirfmto  ,  fubiks 
cinereo,  Bull.  Champ,  pag.  36f.  tab.  408  »  éi  tab. 
50 !.  fig.  3.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  8S4.  fig.  i.  Sub 

agaricom 

Sifiotrema  cinereum,  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  551. 

Il  naroit  que  ce  bolet  a  d*abord  été  confondu 
avec  le  boUtus  verficolor,  I)  eft ,  comme  lui  >  mince ^ 
coriace  ,  feffile }  il  en  diffère  par  la  couleur  grife 
de  toutes  fes  parties ,  tnéxnc  à  l'intérieur.  Sa  face 
fupérieure  eft  munie  de  zones  légèrement  conca- 
ves ,  tomenteufcs  i  le  deflbus  garni  de  tubes  trré- 
guliers ,  finueux  ,  alongés  *  foûvent  prolongée 
comme  les  pointes  des  kydnum .  On  le  rencontre  par 
groupes  fur  les  vieilles  fouchet. 

60.  BoLBT  écarlate.  BoUtus  cocciiuut.  Bull. 

BoletMS 
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Bo/eius  grigdritts  ^  unicolor^  ctnnaharînui  »  piUo 
crajjtufculo  ,  rugulofo^  obJbUie  ^onato  ^  fubtomentofo. 
Bull.  Champ,  pag.  364.  tab.  foi.  fig.  i. 

BoUtMsximnahûtinus.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  ^40. 

—  Jacq.  Flor.  auftr.  4.  tab.  }04. 

Ce  bolet^  remarquable  par  fa  coaleur  ^arhre , 
quelquefois  mêlé  en  deflus  d'une  teinte  jaune ,  eiî 
glabre,  feflfile ,  d'une  confiftance  coriace , ëpaiffé , 
fubéreufe.  Sa  chair  eR  roufleâtrej  fes  tubes  irrégu- 
liers»  tcès-apparens »  finuenx  àieur  orifice*  U  croit 
fur  les  biaocbe^  abattues  du  mérifier. 

61  •  Boi.£T  fanguin.  Boletus  fanguineus.  Linn. 

Boietus  miniatus^  eamprejfus  ^Juhreniformîs ,  gla-- 
hcr ,  porismifimiffimis,  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  J41. 

—  Svartz  A  Ôbferv*  bot.  pag.  400.  ub.  ii.  fig.  4. 
A.  B« 

Agarîcus  rater.  Lam.  Diâ.  x.  pag.  jo. 

n  diffère  du  précédent  en  ce  qu'il  eft  beaucoup 
plus  mince j  çamptimé,  glabre^  réniformej  muni 
de  pores  ctès-petitSj  peu  fenfi^les,  d'un  rouge  de 
fang  i  fes  deux  faces.  (  F'ayei  agaric  «  n*'.  f  ) 

61.  6oL£T  du  fapïn.  BoUtia  ah'utînus.  Dickf. 

BoietkS  eongeftus  ,  imbricatus^  pilto  bafi.fuffufo , 
tenuz ,  tomento/o ,  cinercthalhido  ;  poris  acutis  ,7ufco 
purpuras,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  J41.  —  Dickf.^ 
Crypt.  brit.  }.  ub.  9.  fig.  9. 

Bolttus  purpurafcens.  Perf.  Obfer?.  Mycol.  i. 
Pag-i4- 

Il  croit  par  groupes  fur  les  troncs  morts  des  pins 
&  des  fapins.  Son  chapeau  eft  mince ,  étalé  â  fa 
bafe  j  ridé  j  tomenteuv  ^  blanthâcre  ^  garni  en  def- 
fous  de  pores  aigus,  anguleux,  de  couleur  purpu- 
rine; quelques-uns  conune  dentés  ou  déchiquetés. 

^  ^  Cftàpeau  pédieuU  ;  pédicuU  latéral  ou  ixcêth- 

triqut. 

é),  BoLBT  chkofé.  BAlitus  frondiffus.  Perf. 

•  BoUtus  ramopjpmus  i  pi/eis  numerofis ,  dimtdU^ 
tîs ,  grifethfuligineis.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  jio, 
&  Comment,  pag.  49  &  50. — Schœff.  Fung.  tab. 
a.17. 119.  —  Flor-  dan.  tab.  951, 

'  Bottais  iioybaeitts.  Baugm.  Lipf.  pag.  £31. 

Ce  bolet  a  ptefqtt'un  pied  de  large.  Son  pédi- 
cule •  épais ,  poreux  «  d'un  blanc  de  neige ,  réunit 
tui  grand  nombre  ^e  chapeaux ,  alTez  fembUbles  â 
des  feuilles  de  chicorée ,  comprimés  «  ridés,  tu- 
bercîdeuz  j  de  couleur  grife  j  enfumée.  On  le  foup- 
çoDoe  bon  à  manger*  Il  croit  au  pied  des  chênes. 

64.  BÔlet  feuille  d^acianthe.  Solitus  acanthoi" 

d€S.  Bull. 

B^témifu.  SuppUmmi.  Tome  1. 


BOL 


673 


BoUtus  maximus^  cefpitofus,  mollis  &  fragilîs  , 
Idteritio-rubiginofus  ,  fiipitc  bafi  cylindrko  ,  fuprh 
lattfcente  ;  pilto  finuato  ,  undulato  ,  fuprk  \onato  , 
fubtùsreticuiato,  Bull.  Champ,  pag.  537.  tab.  486. 

Bolttus  giganzeus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  f  1 1.  ? 

.  II  forme,  fur  les  vieilles  fouches,des  touffes  quel- 
quefois très-étendues^  &  parvient  fouvent  à  une 
grandeur  extraordinaire  ;  il  eft  d*une  confiftance 
fragile  &  mollaffe,  d'un  rouge  de  brique  tirant  fur 
la  couleur  de  rouille.  Son  pédicule,  cylindrique  à 
fa  bafe ,  s'évafe  d'un  côté  en  un  demi -chapeau 
finué,  ondulé, irrégulier ,  zôné  en  deflus,  réticulé 
en  deflbus ,  aminci  vers  les  bords.  Les  tubes  font , 
courts ,  &  fe  prolongent  jufque  fur  le  pédicule. 

6$*  Bolet  du  noyer.  BoUtus  juglandîs,  Bull. 

BoUtus  magmis  ,  pilto  camofo  ,  fidftrofo ,  ockra^ 
ceo;  difio  fquamifque  umbrinis»  ni grefctntibus ;  poris 
magtiis  ^  fiexunfis  i  fiipite  craffo  ,  lattrali,  BuUiard  , 
Champ,  pag.  344.  tab.  19  &  xi4;-oSchœff.FiÂig. 
tab.  loi  &  lO^. 

Bolaus  platyporus.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  $xi. 

ÈoUtus  fquamofus*  Hudf.  BôIt.  Fung.  tab.  77.— 
Flor.  dan.  1096. 

BoUtus  ctllulofus.  Lightf.  Scot.  pag.  103 1. 

Son  pédicule  eft  épais,  très-court,  ordînaîre- 
ment  latéral ,  fouvent  crevaflé  près  de  fa  bafe  , 
noirâtre  ou  rouffvâtre  \  Ton  chapeau  convexe ,  d'un 
iaune>roux  ou  fauve -biftré,  fouvent  écailleux  ou 
crevaiféi  fa chairblanche }  fes  tubes  courts,  lar- 
ges, blancs  ou  de  la  couleur  du  chapeau.  Il  varia 
dans  fa  forme ,  fes  dimenfions  &  fa  couleur  %  il 
croit  fur  différens  arbres  »  particulièrement  fur  la 
noyer. 

66.  Bolet  ï  crêtes.  BoUtus  criftatus.  Perf. 

•  • 

BoUtus  ctfpitofus  ,  piUo  eamofo ,  dffurmi^  fubi/i'* 
voluto  ,  virefctntt  ;  poris  niveis  ,  dein  ockroUucis  ; 
fiipitc  lattraU,  niveo,  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  511  j 
£c  Comment,  pag.  ixj. — Schoeff.  Fung.  tab.  jié 

f.  BoUtu4  fioriformis,  Schœff.  Fung.  tab.  113. 

Cett^  efpèce  eft  rare  &  belle  ^  eUe  croît  par 
groupés  fur  ks  hêtres  ,  dans  les  lieux  ombragés* 
Son  chapeau  eft  charnu,  très*irrégulier,  rouléavec 
celui  ^uiTavoifine,  légèrement cotnenteux ,  largo 
de  trois  pouces ,  verdatre  9  les  pores  d'un  blanc  do 
neige,  puis  d'un  jaune-pâle,  enfin  déchiquetés  iç 
verdâtresj  le  pédrcule  latéral  ^  d'un  beau  blanc. 

67.  Bolet  oblique.  BoUtus  obliquatus,  Bull. 

BoUtus  pileo  coriaeto  ,  cafianeo  ,  nitido  ^  consens 
trici^fuicatg  ^  poris  minutis^  albis  y  fiipite  laterali  ^ 

mUdo^fufco,  Bull. Champ. pag.  335.  tab. 7 &459. 
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Boietus  fucIJus,  Perr.  Synopf.  Fong.  pag.  fil. 
•^  Curtis^  Lond.  tab.  214.  -«  Soverb.  tab.  134. 
—  Schrad.  Spîcii.  pag.  163  &  i6é. 

^garUus  pftudO'ioletus.  Jjcq*  Flor.  aoflr.  ub.4i. 

Âgari€us  niuns,  Bacfch»  Fung.  }•,  tab.  41.  fig. 

Boietus  vernicofiu.  Berger>  Phytogr.  tab.  99. 

Il  eft  d'une  confiffance  (èche  ^  corîace  »  tubë- 
reuftf.  Sa  furface  ell  Itiifante  &  romme  vernif- 
fée;  foB  pédicule  cylindriaue,  liflc^j  brunâtre»  un 
peu  boflelë ,  fouvent  fimple  3  quelquefois  un  ^eu 
rameux  à  û  bafe  ,  tantôt  très-court  >  quelquefois 
lôn^  de  trois  à  quatre  pouces  >  le  chapeau  hoti- 
montai  j  arrondi ,  épais ,  un  peu  finueux ,  blanc  ou 
jaunâtre ,  puis  roueeatre  ou  marron»  pourvu >  en 
deflus  &  i  Tes  bordk ,  de  2ones  parallèles  ;  les  tu- 
bes blancs,  puis  couleur  de  rouille.  On  le  uouve 
fur  les  vieilles  fouches. 

• 

6i.  Bolet  iâbot»  Boietus  cûlcsolus.  Bull. 

Boistus  coriaceas ,  pilto  dimîdiato  ,  tenui ,  fuhla» 
tericio  ,  tîgrino  ^  fejpli  aut  brevîter  pediceliaio  ;  tuèis 
%v/^itf.  Bull.  Champ,  pag.  3)8.  tab.  44;.  fig.  2  ^ 
&  cab.  360  &  46. 

Botetvs  iadius.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  52). 

Boittus  ferenrUs.  Bitfch.  Elem.  Fung.  pag.  i  ji. 
fig.  129. 

Boietus  duras.  Timm.  Flor.  megap.  pag.  271. 

>  Son  pédicule  eft  latéral  ou  excentrique  ,  long 
d'un  â  trois  pouces  ,  quelquefois  prefque  nul  ;  il 
foutienr  u  1  chapeau  coriace ,  mince  »  plane  ou  con* 
cave  «  ondulé  ou  finueux ,  d'un  jaune  de  paille 
ou  d'un  brun  marron ,  fouvent  tacheté  de  points 
ou  de  lignes  brunes^  garni  de  tubes  courts.  11  croit 
fur  les  arbres  morts. 

iç.  Bolet  variable.  Boietus  varius,  Perf. 

Bt*ietus  fuhfoiiutriut ,  piieo  tenace ,  ochraeeù ,  di' 
miàiato  aut  integro  ;  fiipite  fuhiateraii  ^  eiongato,  ad 
dimiéium  deorsùm  nigro,  Perf.  Obfeiy.  Mycol*  I. 
pag.  8y,  &  Synopl.  Fung.  pag.  524. 

Boietus  iateniis.  Boit.  Fung.  tab.  8j* 

Son  chapeau  eR  dur ,  large  4'eiivsron  deux  pod- 
ces  »  jaunâtre  à  Tes  deux  faces  «  prefqu'entier  ou  i 
éma  tronqué  »  foutemi  par  un  pédicule  latéral  ou 
excentrique  ,  noirâtre  en  dehors  jufque  vers  fon 
flulseu.  Il  croit  fur  le  tronc  des  hêtres  &  des  pius. 

7P.  Bolet  blanc,  fioletus  alkus.  Perf. 

Boietus  fuhparvus  ,  aihus,  piieo  carnofo  ^  moiUuf" 
euio  y  eonvexo  ;  fUpite  irevi,  iaseraiU  Perf.  Sym^f. 
FuDg.  pag.  )24. 

•Ce  bolet  eQ  petit  ^  de  couleur  blanche  \  fon 
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thapcan  ch vno ,  un  peu  mnw ,  cbnvete  »  érat$  dt 
trois  ou  quatre  lignes  ,  foutenu  par  un  pédico^t 
latéral  >  long  d'un  demi*  pouce  &  plus  »  épais  de 
trois  ou  quatre  lignes;  Tes  pores  convexes .  égaui. 
Il  croit  dans  les  lieux  humides»  fur  les  braochiss  fie 
les  rameaux  en  décompofictou. 

♦  4  #  CJtapeau  foutenu  par  un  pUicule  centraL 

71.  BoLBT  deCarinthie.  Boietus  cariiukiacus. 
Jacq. 

Boietus  fiîpîtattts  »  nheûs ,  pî/ei  puivinatt ,  atthJi 
tenerrimâj  aquosh  fubfafcente  ,  înque  fquamul^s  dif- 
cedente  i  ports  exrguts  ,  difformibus  ^  obiongo^fu^' 
fiexuofis.  Jacq.  Colleâ.  Auftr.  i.  pag.  342  &  44* 

Son  pédicule  eft  légèrement  bulbeux  â  fa  bafe , 
oblong ,  cylindrique 5  un  peu  épais»  plein  »  blan- 
châtre, quelquefois  réticulé  â  fon  fommct;  le  cha- 
peau d'un  blanc  de  neige  »  inégal  j  lobé  »  fimié , 
prenant  »  en  vieillilTant  ^  la  forme  d'un  entonnoir 
recouvert  d'une  peau  très-fine,  d'un  jaune-vif»  qoi 
fe  déchire  enfuite  en  petites  écailles  }  les  prres 
très-blancs ,  petits ,  irreguUers.  I!  croît  dans  T Au- 
triche }  il  ell  admis  partout  comme  comcnible. 

72.  Bolet  truffe  de  terre.  Boietus  tuherafitr* 
Jacq. 

Boietus  magnus  ,  pîleo  fuhinfundibuijformi  »  rr» 
pando ,  flitvefcente;  porls  decurrentibus ,  fipite  puilcf» 
cerne.  Jacq.  CoUcâ.  Auftr.  Suppl.  tab.  8  ^  9. 

Tuberafierfeu  fungarius  iaph  »  vuigà  pietra  fur- 
gifera  appeiiatur.  Bit.  Fung.  Arm.  pag.  f  9  8e  61. 
tab.  24.  A.  —  Boccon.  Muf.  tab.  300. 

•c  La  matrice  »  dit  Jacquin  »  de  ce  célèbre  cham- 
pignon ,  apporté  â  Vienne  par  Jacqnîn  hls  «  eft  un 
iiumus  compaâe ,  adhérent ,  deux  fois  gros  comme 
la  téce  { line  ^  pénétrée  en  fon  entier  d'une  ma* 
tière  blanchâtre  »  fongiforme,  pefante,  mais  fans 
imélange  d'aucune  pierre.  Placée  »  pendant  l'hiver, 
dans  une  ferre  tempérée^  elle  produifit^  i  l'aide 
de  quelques  arrofemens^  plufieurs  bolets  de  l'ef- 
;pèce  de  celui  dont  il  eft  ici  queftion.  H  eft  fort 
'grand  »  pédicule  >  jaunâtre  ^  prefqu^en  eotoonoir; 
(on  pédicule  d'un  jaune  plus  pa*e  \  (es  pores  déciu- 
reos.  11  croit  naturellement  en  Italie.  » 

,73.  Bolet  canelle.  Boietus  einuamomeui.  Jacq. 

Boietus  .  cznaamomeus  ,  fragiiis ,  pi/eo  concaxo  « 
yiiiofo  ,  in  centro  infuadibuiiformi  fulvo  ;  poùi  an- 
nuiatàs.  Jacq.  Colleâ.  i .  pag.  1 16.  taU  a.  —  Petf. 
SjBopf.  Fung.  pag.  j  1 1. 

■ 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-canelle  ;  fa  ctmfiftance 
fragile  8c  non  coriace ,  eo  quoi  il  diflère  urinci- 
paiement  du  boietus  perennis  Ltim.  $  fon  cnapeau 
concave ,  velu»  d'un  jaune  phis  foncé  te  snfundi- 
!buli forme  dans  fpn  centre^  muni  eo  deffoua  de 
pores  en  anneau.  Il  croit  dans  TAuttiche. 
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74«  Bôtrr  Uaoc  8c  noir.  BoUtms  tiacoauUs. 

PerlT 

BoUiMs  piieo  c^rnofo  ^  jtipiitqMt  mtg^fctmtiiMS  ^ 
portj  candidis,  Perf  Synopf.  Fung.  pag.  f  ij« 

SoD  pédicule  eft  noiricre  »  central  «  long  d'un 

fiouce  Ôkdemîi  Ton  chapeau  prefque  pUne,  charnu» 
arge  d'environ  trots  pouces  »  de  la  couleur  du  pe* 
dicule  $  Tes  porcs  blancs .  tous  égaux ,  d'une  gr^n* 
dt  ur  médiocre.  Il  eft  rare.  On  le  trouve  en  Alle- 
magne. 

7f .  Bolet  blanchâtre.  BoUtus  aiUdus.  Perf. 

Boteius  gntgariMS  »  ûlbUus,  pileo  glahro^  cûmofo  » 
fragili  ;  ports  minutis ,  demum  citrinis  ;  fiipiu  hi^ 
vlufcuio,  in^quali.  Perf.  Obf.  Mycol.  X.  pag.  84 , 
ô:  Synopr.  Pung.  pag.  jij. 

BoUtus  ovinuM.  Schœff.  Fung.  tab.  tir. 

BoUtus  confirîBus*  Boit.  Fung. 

Il  croit  psr  groupes  dans  les  bois  de  pins»  fur 
It  s  hauteurs.  Son  chapeau  eft  large  d'environ  trois 
pouces  >  convexe  »  un  peu  finueux»  prefque  hé- 
mifphériQue,  glabre,  blanchâtre»  roide»  Fragile» 
charnu  f  le  pédiciile  très<ourt|  les  pores  fort  pe- 
tits j  d'abord  blanchâtres  j  pub  d'un  jaune<ttron. 

y6n  Bolet  poreux.  BoUtus  polyporus,  Bull. 

BoUtus' fahcorijceo*  moliis  ,  ftiphe  centrait  ;  pîUo 
fubfuligîneo^îfurtfctnte ,  cupuiari  ;  carne  niviâ,  te- 
nurjftmâ.  Bull.  Cnamp.  pag.  }ji.  tab.  469. 

BoUtus  fulîgtneus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  f  i6. 

Ce  boîet  croit  for  la  terre.  Son  pédicule  eft  long 
d'environ  deux  pouces  »  d'un  jaune  d'argile  »  un 
peu  rougfâtre  â  fa  bafe  ;  il  fourent  un  chapeau 
mince»  corisce»  un  peu  mou  »  blinc  »  orbiculaire  » 
concave  »  en  forme  de  coupe  â  bords  renverfés» 
d'abord  blanc  •  puis  uh  peu  cendré  en  defTous  »  cri- 
blé  de  pores  éuoits  j  difians»  peu  profonds* 

77.  BoLEr  en  entonnoir.  BoUtus  infundikuH/or' 
mis.  Ptif* 

BoUtus  piUo  carnofo  ^  ittfundthullformt ,  exaUfîdo^ 
fuliginofo  i  foris  albidis  ;  fitpite  deorsùm  incrûjfiio , 
mgrefccnte.  Perf.  Djfp.  Fung.  pag.  70»  &  Synopf. 
Fung.  pag.  516. 

^.  Bolaus  (  menalopm)  »  piUo  amhiluato  ,  de* 
prejfo  ,  tenujj  ohfcure  fiàl'igineo }  ports  palltÇctniihusi 
fiipite  :eaui^  toto  n'rgro.  Perf.  Difpof.  Fung.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  noirâtre  »  long  d'un  pouce  & 
demi ,  épais  de  trois  i  quatre  lignes  )  il  foucient  un 
chapeau  chJrmi  »  infjndibuli forme  »  d'un  blanc» 
enfumé^  large  de  deux  ou  trois  pooces ,  épais  de 
deux ,  garni  en  deifous  de  pores  blarchatres.  Il 
crcii  dans  les  forêts,  fur  l*^  hêtres.  La  variété  | 
eft  beaucoup  plus  petite  >  fou  chapeau  crbiciiîaixe. 
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otnl>ilK)ue  »  comprime  i  foo  pédicule  gt^%*  *  tow 
à-ùit  noir. 

7S,  Bolet  d  hiver.  B^ttiut  i  ^^lis,  Ptrl\ 

Bc'eUA  pi*eo cottvexé » U^km^i^ÙM^ ^Ji^m^  ►«h* » 
lure firme  ;  ma^gime  t:ii:jto^  ps^fis  i*>.Vxt'4J  |  «««h 41* 
dis,  Perù  Synopl*.  Fung»  pag.  p-,  &  Ùi\\K  Fung» 

BoUtus  Lfhus,  Batfch.  tkm,  Fung»  pag.  lo^ 
tab.  10  S:  4i« 

••  BoUtus  (vermu),  tu'yltHtt-p^HUhs  ^  dij[%% 
giairo,  margine  Ju^vîL'oJlu  Perf.  I.  C. 

|.  BoUtus  (  fafciculatus  )  »  ptUo  fnf^o  ^  /W*i«'^ 
iat\m  pt/vjo  ;  ports  Jluve/itfttihus  ;  jiipue  Us^^J^I* 
cefiertte.  Schrad.  SpiciK  pag.  1 54. 

Ce  bolet ,  d'après  M.  Perfoon  »  fe  re nconno  ftir 
Ici  troncs  pourris  vers  la  Kn  de  l'autnnum ,  ^^\^ 
alors  il  fe  prélcnte  avec  une  couleur  fonci^e  ,  ptv  f . 
que  noirâtre  .  muni  de  pore^  Cdurtt  »  profquo  II* 
néaires.  Uanile  princems  ,  ciû  il  exifto  ruioiif  «  U 
cculeur  eft  prrfque  j.iunei  il  eft  glalur»  fllo  qii 
deffous»  tellement  que  la  variété  e  puutroit  éit^ 
regardée  au  prenâer  afprtl  comme  une  tfphcc  par- 
ticulière. Le  chaj)eau  eft  convexe  «  prerqu'nnunll- 
que .  large  d'environ  un  pouce  8c  demi  »  c  llié  Kkî 
bords  I  les  pores  blancs  8f  oblongi ,  jaunttrr  1  dans 
la  variété  f  »  qui  de  plus  eft  parrouiéo  de  poili  téu- 
nis  par  paqueci. 

79*  BoLlT  yivace.  BoUtut  perennlt,  iJhn. 

BoUtuê  eoriaeeutf  tenax  1  cinnatnomtuê ,  pl/eê 
te/tut  »  tonato  »  vtlutmo.  ut  pturimkm  ionnato,  Pstf* 
Synopf.  Fung.  pag.  Ji8. 

jégaficus  coriaceus,  Lam.  DiA.  I.  pag.  f  r.  (fOy* 
Agaric  j  n*".  11.) 

80.  Bolet  frangé.  BoUtus fimhriatut,  B^ll. 

BoUtut  grrgarius  Vil  fjlitariut ,  umifrinuê  ^  fiiffitt 
cylindrico  ,  fubunui  /  pUeo  ftfsCto  Vfl  gltàlttu  ^  y/i# 
naio  /  margine  fimkriééto  f  ihfundihuitjufmi  /  /wA/# 
ireviius ,  irregUaribut,  Bull#  Champ,  pag.  ^^t, 
tab.  if4, 

BoUtus  fubtomtntof. s,  Boit,  Fung.  %,  rab,  iy. 

D'après  M.  Perfoon  j  cette  ^fy^-ce  n''  ft  q'/iine 
variété  de  la  pricéfiente  p  tt'Vi  k\U  rd  %t}t,ii"\\«t  ^ 
candit  que  l'autre  efl  vivai^e.  I  lie  croi'  for  h  fnt-^ 
ordinairefr»ent  foliuirc  ,  Kfit.Uyn'ityn  y^t  uaM  %^ 
dont  les  pédfcultSf  en  fe  i^ttii^fit ,  fotrtHtin  atréf 
(oa<  ht  rameuf?.  Il  arrive  lufU  aue  \,\-*{i^.\àt%  tt  fi>^i* 
dus  (ont  inuiét  enfemble  par  k  chsy^à't,  i^/tt  p^« 
dicule  eft  gLbre^  cy1:ndriq  ^e  ,  zdrt  pt'^t  ^  lot^f 
d'enviroo  dtut  pouces  >  il  UAà\UM%  ut%  ché^Mt 
coriace,  rr:r»ce*  glabre  ou  ioytut ,  tJ,:)t  &r  Usuii^ 
(iif  /«  bvrdi,  creLfé  en  tr  Vjrr/At  ,à^,  cm*'  ut  ut^ 
Dét,gijd  en  de&»iis  de  pores  c<^jf^s«  ntif^^iitth. 
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8i.  Bolet  i  bonnelets.  BoUtus  arcuiarius, 
Perf. 

Boletus  pilto  fiavefiente  ,  margihe  defiexo  ,  kif- 
piduio;  paris  magnis,  rhomàiis,  4iihis;  ftipiu  fifce^ 
€èn(e,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  Ji8.  —  Batfch. 
Elem.  Fung.  pag.  97.  —  Michel  jNoy.  Gcn.  Plant, 
pag,  150. 

Boletus  txafptratus.  Schrad.  Spicil.  pag.  ifj. 
cab.  70.  fig.  f . 

Son  pédicule  eft^  brunâtre  «  cylindrique,  long 
d'un  pouce  &  demi }  il  foucienc  un  chapeau  jau* 
nâtre  »  fubéreux ,  large  d'un  deaii*pouce  ,  rabattu 
&  un  peu  hëriffë  à  Tes  bords.  Les  pores  font  grands  ^ 
blancnâcres,  rhomboïdaux.  11  croit  fur  le  tronc 
des  arbres  ^  en  Italie  &  en  Allemagne. 

8a.  Bolet  en  ëcu.  Boletus  nummutarius,  Bull. 

Boletus  totut  giaisr^  parvus,  pileo  dura  ^  con- 
vexa  ,  piano  ^  ex  alhido-pallefctntt  ;  ftipîte  fubêxceti" 
irico ,  deorskm  nigro,  Bull.  Champ,  pag.  }};.  tab. 
124.  —  Perf.  SynopC  Fung.  pag.  519.  —  Dkkf. 
Plant.  Ciyptog.  I.  pag.  i8. 

Ce  bolet  eft  d'une  confiltance  dure^  coriace  $ 
fon  pédicule  gréle  ,  long  d'un  pouce  »  jamais  par- 
faitement central ,  noir  à  fa  bafe  j  jaunâue  a  fa 
partie  fupérieure  (  le  chapeau  mince  »  comprimé  , 
arrondi  ,^  un  peu  creufé  en  forme  de  coupe ,  de 
couleur  jaunâtre  ou  blanchâtre  ;  les  tubes  fort 
courts  &  jaunâtres.  Il  croit  fur  les  branches  defle- 
chées»  couchées  par  terre. 

8).  Bolet  i  tète  mince.  Boletus  ieptbcephalus. 
'  Jacq. 

Boletus  pileo  piano  ^  tenui  ,  fuprà  cervino  ,  fuètùs 
mlko  ;  fiipite  excentrico  ,  brevi  ,  palUdo,  Jico .  Auftr. 
1.  pag.  142.  ub.  12.  — Perfoon,  Synopi.  Fung. 
pag.  519. 

Il  a  de  très-grands  rapports  avec  Tefpèce  précé- 
dente.  Son  pédicule  eft  court  »  pâle  ou  un  peu 
brun ,  prefque  jamais  parfaitement  central  ;  il  fou- 
tient  un  chapeau  mince»  plane ,  un  peu  finueux  , 
d*un  jaune-p&le  en  deflus ,  blanc  en  deflbus.  Il 
croit  fur  les  branches  pourries. 

84.  Bolet  ombelle.  Boletus  umhellatus.  Schoeff. 

Boletus  ramofifimus^  pileo  iajundihuliformi  ^  fiill- 
^neo-paiiido  /fiitks  alko.  Schoeff.  Fung.  ub.  1 1 1 . 
—  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  519. 

BoietuM  ramofas.  Vahl»  io  Fior.  dan.  tab.  1 197.  ? 

Fungus  cefpitofus  ,  ramofus ,  umiellatus  «  major, 
pallidi  luteus.  Barrel.  Icon.  1269. 

D'une  fouche  courte ,  épaiffe^  s'élève  an  grand 
nombre  de  pédicules  poreux  ^  charnus  j  au  nom- 
bre de  uente  environ  j  qui  foutiennent  auunt  de 
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chapeaux  larges  d'enviroo  un  pooee  te  phu .  et 
forme  d'entonnoir  »  pales  ou  Diftrés  en  dtlTus  « 
blancs  en  deflbus  ^  prefque  ramaflés  en  ombelles. 
Ce  bolet  croit  en  Allemagne  ,  dans  les  foréo 
montueufes. 

*  Boletus  (polycephalos)i  rawufifimés  ,  pileis 
numerofis ,  convexts  j  Jufcefcetuihus^  PerC  Synopf. 
Fung.  pag.  f  20. 

Boletus  ramopj^mus,  Jacq.  Flor.  aulir.  2.  tab. 
172.  -^  Murr.  SyÛ.  veget.  978.  —  Schœff.  Fung. 
tab.  x6f  Se  x66. 

Très-voifine  de  ta  précédente ,  dont  elle  n'eft 
peut-être  qu  une  variété  ,  cette  plante  en  di<re<'e 
par  fes  chapeaux  plus  ramaffés^  moins  grands  »  ^oo" 
vexes ,  prefqu'ombîliquéSj  de  couleur  brune.  Les 
pores  font  blancs.  Ce  bofet  croit  dans  les  contrées 
méridionales  de  l'AUèmagne. 

BOLETUS.  (^oyei  Bolet.) 

BOLHIDA  pu  BOLHINDA  :  herbe  parafite  de 
Ceilan»  qui  croit  ûir  les  vieux  arbres  &  les  bos 
pourris.  C'eft  le  tradefeantia  erifiata  ,  que  LilM 
nommoit  auparavant  commelina  erifiata  «  &  que 
Burmann ,  Flor.  Ind.  1 8  »  tab.  7  j  fig.  4  ^  a  figurée 
fous  ce  dernier  nom. 

BOLIMBA.  (Foyei  BalimbA.) 

BOLONTAS.  A  Java  on  nomme  aiafi  ,  fitivast 
Burmann.  le  kaccharis  indica  Lion. 

BOLTONE.  Boltonja.  Ce  genre  a  été  établi  fur 
une  efpèce  de  matricaire  qu*on  a  reconnue  s'éca^ 
ter  de  fes  congénères  par  des  caraâères  particu* 
liers  ^  &  qui  confiftent  en  un  calice  convexe  ,  imifri' 
qui;  les  demi  fleurons  de  la  circonffremeg  momSreax  ; 
les  fcmences  furmontées  de  plufieurs  petites  dents /tt^ 
des  y  dont  deux  plus  grandes ,  en  forme  d*aréu  y  le 
réceptacle  hêmifpkirique  ^  atviolé* 

Ce  genre  fe  compofe»  jufqu'àpréfeot ,  des  deux 
efpèces  fuivantes  : 

1 .  BoLTONB  afléroïde.  Bohomut  afieroiiu.  Lhér. 

Boltonia  foliis  integerrimis,  Lhéric.  Sert.  Angl. 
27.  —  Ait.  Hort.  Kev.  3.  pag.  197. 

Bottonia  ftorihu  longe  pedunculatis  f  fimini&us 
cvalibus  ^  glahris  ,  fubntuticis,  Mich.  Flor.  borcal. 
Amer.  2.  pag.  132. 

Matricaria  afieroidès.  Lam.  Diâ.  J.  pag.  729.     . 

Cette  efpèce  a  été  décrite  parmi  les  matrtcai* 
res ,  n^  6.  Ses  (leurs  font  longuement  pédoncit* 
lées;  fcfS  femences  glabres»  ovales ^  point  mem- 
braneufes ,  i  peine  dentées. 

2.  BOLTOME  à  feuilles  glauques.  Boitonia  gjUfii- 
folià,  Lhérit. 
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Bo/tania  /oiiis  hftnonhus  firratis.  Lhërtt.  Sett. 
Angl.  27.  —  Ait.  Hort.  K^v.  5.  pag.  197. 

Boltonia  (glaftifolia)  ,fionSus  irtviier  ptJuncU'' 
iatls  ;  fiminiims  ohcordatit  ^  con/piciti  aUtis  «  puht^ 
ru  Us;  ûrifiis  pappi  duahus  tp forum  lotigitudine*  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  i)t. 

Cette  efpèce  z  le  pbrc  de  la  précédente^  b  lui 
reflfemble  beaucoup  par  la  dirpofition  dés  feuilles 
^  la  couleur  des  fleurs  $  mais  Tes  tiges  font  moins 
ra.nift;fes  ^  prefque  fimples ,  munies  feulement  de 
oueiques  rameaux  à  leur  partie  fupérieure  $  les 
feuilles  inférieures  dentées  en  fcie  î  les  pédon- 
cuies  des  fl^rs  beaucoup  plus  courts}  les  femen- 
ces  en  cœur»  un  peu  pubefcentes^  légèrement 
ailées  &  membraneufes  i  leurs  bords  s  les  deux 
arêtes  de  la  longueur  des  femences. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio-* 
nale.  x  (^./) 

60MAREA.  Genre  de  plantes  de  la  famille 
des  narcifles  j  établi  par  M.  Mirbel  fur  trois  efpè- 
ces  d'a/firoemeria ,  dont  la  tige  eft  grimpante  i  les 
ciivifions  extérieures  de  la  corolle  (du  calice) 
<iroites^de  même  oue  les  étaminess  la  capfuie 
arrondie  &  aplatie  de  haut  en  bas  :  tel  eR  le  ta- 
ra âère^  de  Vû/firoemeria  faifilia  ^ovata  — •  multi» 
fora.  Les  autres  efpèces  ont  les  dîvifions  exté- 
rieures de  la  corolle  renverfées^  les  étamines 
courbées  en  arCj  &  la  capfuie  alongée.  Ces  ca- 
r^ideres  conviennent  mieux  à  une  fous*>diviiion 
qu'à  rétabiiiTément  d'un  genre. 

EOMBAX.  (roy<{  Fromager.) 

BOMBEENEN  :  nom  donné  par  les  Hollandais 
au  crateva  retigiofa  fur  la  côte  de  Malabar.  C'eft  le 
même  arbre  que  les  Malabares  nomment  iiiiryaAi^ 
&  les  Brames  ranaMou. 


BOMBU.  (  royei  BoBU.  ) 

BOMI  :  efpèce  de  liferon  de  l'île  de  Cetlan^  â 
feuilles  trilobées  &  velues ^  fuivant  Hermann. 

BOMPORROETANG.  A  Java  on  nomme  aînfi, 
au  rapport  de  Burmann  {^Flor.  Ind.')  ^  deux  plan« 
tes  9  dont  l'une  eft  foo  corchorui  javanicus  ,  3c 
l'autre  fon  melochia  enSa.  Elles  n'ont  été  men* 
tionoées  ni  par  Linné  ni  par  Lamarck 

BON  :  nom  égyptien  de  la  graine  du  café  (cof" 
féia  arabica  Linn.  )  »  fuivant  Profper  Alpin.  La 
boiflbn  qu'on  en  prépare,  efl  nommée  caoua. 

BON  A  :  arbre  aflex  élevé  des  Philippines^  lé- 
Ion  M.  de  Jufieii  ;  il  croit  for  les  montagnes.  Ses 
tiges  font  coudées»  compofées  de  deux  grandes 
folioles  longues  &  charnues j  portées  fur  00  pé- 
tiole ailé. 
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BONAMIE  de  Madagafcar.  Bpnâmh  m^d^g^tf- 
caritnJU.fcwTh.  Vcgci.  d'Afuq.  Fafc.  upag.  17. 
tab.  5. 

Genre  établi  par  M.  du  Petît-Thouars ,  ï  fleuri 
complètes  ^  régulières  ,  monopitalêes ,  qui  Te  rap» 
proche  des  borrapinécs  &  a  quelque  relfcmUUnct 
avec  les  ccrdias  il  ne  comprenil  jur4U*alor$  qu'un 
feul  arbutte  exotique  a  lEuiope,  à  feuilles  a.ter- 
neSj  à  fleurs  paiiiculees. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  t 

Un  caiice  à  cinq  divipons  ;  unt  corolle  tampunu» 
iie  ,  k  cinq  iobts  ;  cinq  itamines  infirits  vtrs  U  milieu 
du  tuht  i  tt  ftyli  hifidi  /  une  capfuie  h  deux  lo^es  » 
remplies  chacune  de  deux  fe menées  arillUes. 

C'efl  un  arbufte  d'un  p^rt  élégant ,  qui  s'^lèva 
à  la  hauteur  de  cinq  i  fix  pieds  fur  une  tige  droitC| 
rameufe.  Les  rameaux  font  foibles .  cylindriques, 
velus  dans  leur  jeunelTe ,  garnis  de  Icuillcs  mé- 
diocrement pétiotées^  alternes,  éparfesj  fermes, 
ovales  «  acuminées ,  ondulées  i  l:ur  contour,  un 
peu  velues  dans  leur  jeunefle  «  glabres  dans  leur 
entier  développement.  Les  fleurs  font  terminales , 
réunies  en  une  panicule  courte  &  ferrée  »  de  cou» 
leur  blanche  s  le  calice  velu  »  â  cinq  découpures 
profondes  j  la  corolle  monopérale,  évaféc  en  clo- 
ches le  limbe  à  cinq  lobes  ovales  j  aigus»  alternes 
avec  les  étamines  1  les  anthères  attaciiées  parla 
dosj  s'ouvrant  à  leur  côté  intérieur;  l'ovaire  li- 
bre, coniques  le  (lyle  profondément  biHde,  plus 
long  que  la  corolle  s  les  ftigmates  en  téce. 

Le  fruit  confifle  en  u^ie  capfuie  i  deux  loges  , 
contenant  chacune  deux  femences  ,  dont  una 
avorte  très-fouvent  s  elles  font  ovales ,  acumi- 
néesj  attachées  au  fond  de  la  capfuie,  recouvertes 
par  un  arille  nulpeux,  coloré  en  rouge-obfcur  | 
l'embryon  dépourvu  de  périfperme  1  la  radicula 
inférieures  les  cotylédons  foliacés,  pliffés cnfem* 
ble  Se  repliés  vers  le  bas. 

Cet  arbufle  croit  à  l'Ile  de  Madagafcar,  dans  lea 
environs  de  Fout- Pointe,  fp 

Ohfervations.  Ce  genre  efl  confacré  â  la  mé- 
moire de  Bonami,  médecin  &  profefleur  de  bo-* 
tanique  à  Nantes, qui  a  publié,  en  1781,  un  Pro« 
drome  de  la  Flore  des  environs  de  cette  ville  ,  8c 
y  a  indiqué  ptiiiieurs  plantes  uu'on  ne  corinoilfoie 
pas  encore  en  France.  <■  Il  femble  au  premier  coup- 
d'œil ,  dit  M.  du  Petit-1  houars ,  que  ce  genre 
fait  partie  de  la  famille  des  borragtnéei  &  de  li 
divinon  des  fébefliers  (^iordîa)\  mais  fon  calice 
&  la  forme  de  fon  embryon  paroidfent  beaucoup 
le  rapprocher  des  liferons.  D'un  autre  cô:é,  la 
fébeiiier ,  par  cette  même  flruâure  d'embryon  , 
s'écarte  beaucoup  des  tournejonia  8c  auues  bof- 
ragîoées  à  fiuiu  en  baie. 
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BONAPARTEA.  Ce  genre  de  plantes  ^  établi 
par  Ruf z  &  Pavon  dans  lear  Flore  du  Pérou  ^  me 
paroît  devoir  £tre  réuni  au  ii/landjfa ,  dont  il  ne 
diffère  que  par  on  calice  i  deux  fotioiea  au  lieu 
<ie  trois  1  par  les  pétales  roulés  Air  eux-mêmes  { 
par  les  cloifons^qui  ne  s'élèvent  que  jufque  vers 
le  milieu  des  vafvts.  {^oye[  Tillanoe^  Suppl) 

BONATE  â  grandes  fleurs.  Bonaua  fpeciofa. 
Willd.Spec.  Plant.  4.  pag.  4). 

Orchis  fpeciofa*  Linn.  Suppl.  401.  —  Svartz» 
Aft.  Holrn.  1800.  pag.  106.  —  Lam,  Diâ.  4.  pag. 
59$.  n*.  37. 

Orchis  (  rpeciofa  ) ,  iaieiio  tripartito  ^  laciniis 
fiexuofis  j  foliis  ovatis.  Thunb.  Prodr.  4. 

Cette  belle  pUnte ,  mentionnée  déjà  i  Tarticle 
Orchis  ,  n**.  zy,  a  été  confidérée  par  Willde nov 
comme  devant  former  un  genre  pairiculier«  d'a- 
près la  forme  de  fi  corolle.  11  lui  donne  pour  ca- 
raâère  eflentiel  : 

Une  corolle  à  cinq  pétales  ou  divifions  profondes; 
le  pétuU  fufériêtêf  creufé  en  voûte}  un  fixième pétdle ^ 
pondant ,  inférieur ,  muni  à  fa  hafe  d'un  éperwi  y  le 
fiyle  ailé  ;  Us  loges  de  tanthkrefur  Us  bords  de  l'aiU 
dsifiyU. 

St%  racines  font  fafciculées  1  Tes  t'ges  garnies 
de  feuilles  ovales  «  amplexicaules  ;  les  flcurs  dif- 
porées  en  un  long  épi  \  les  pétales  verdâtres  en 
dehors }  l'inférieur  à  cinq  looes  %  les  deux  laté- 
raux blancs  &  plus  courts  \  les  trois  intermédiaires 
linéaires  j  fléxueuxj  de  couleur  verte  i  Téperon 
plus  court  que  l'ovaire  ;  le  ftyle  élargi  à  fes  deux 
cAtéi  en  une  aile  blanche  déltoidej  fur  le  bord 


rapporter  au  même  genre  Vorchis  fecunda  de  Thuiv 
ber^  &  les  autres  efpèces  du  Cap  de  Bonne- 
Efperance. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  •  Efpé- 
mce.  1^ 

BOND  A  CALO  :  nom  brame  du  katugaftuH , 
Bon.  malah*  2«  p.g.  71  j  tah.  58.  C*eft  {hiblfus 
aètlmofckus  LlXiTï.  (  ^^q  Ketmië.) 

BOND  A-GARÇON  :  nom  caraïbe  de  la  liane 
à  boutons  »  félon  Nicholfon. 

BONDUC.  Guilandina.  (  y'oyei  Illoftr.  Gêner, 
tab.  j}6,  guilandina  hoaduc  ^  n*.  1.) 

BONGA.  Ce  mot  9  foulent  changi  en  ponga  ^ 
▼eut  dire  «  dans  les  langues  malaife  &  madécaU?  ^ 
jkur.  Dans  la  feconJe  largje,  il  eft  plus  fouvent 
prononcé  voang.  Sous  ces  différens  noms  il  encre 
dasA  la  compotttioB  de  plufieurs  noms  de  plantes 


de  ces  pays  j  dtf  celles  furtouc  de  U  Emilie  éei 
orchidées.  (Prt-.n.) 

BONGA-M ANOOR  :  nom  malais  do  fimbac 
ou  fnogori  (mogoriumfamUc). 

BONG  A-PENJ  ATON  :  nom  donné .  dam  l'He 
de  Java ,  a  Yovieda  mitis  des  botantftes^  qui  eO  U 
même  plante  que  \t  fiphoaanthus  indien, 

BONGA-TANJONG-LAUT  :  nom  malais  da 
mimufops  elengi. 

^  BON  -  HENRI  :  nom  vulgaire  d*ooe  efpèce 
d'anfirine  (  chenopodium  bonus  henricus  Lino.  ). 

BON*HOMME  :  nom  vulgaire  de  la  nolèneoa 
bouillon  blanc  iverbafcum  thapfus). 

BONI ANA  :  nom  caraïbe  de  Tananas ,  fcloa 
Nichéiron. 

BONIFACIA.  (fVyq  Bislingua,5«;7/.) 

BONKOM  ou  BOCKÈME.  On  nomme  ainfi, 
dans  l'Arabie  j  une  efpèce  de  morelle  i  ctge  li- 
gneufej  dont  les  feuilles  font  très-épineufe$.Cel 
Xtfolamum  armatum  de  Forskhall. 

BONN&D  AME.  C'ett  VatrqfUx  konenfis.  (Foy. 

AKROCHfi.) 

BONNET  DE  PRÊTRC  :  nom  vulgaire  donré 
au  fufain  {emonymus)  ,  probablement  i  caufe  de 
la  forme  carrée  de  fon  (ruii.  Le  même  motif  a  fait 
donner  ce  nom  à  quelques  courges. 

BONNETIA.  Vahl  &  Swartx.  Cet  le  ii>éme 
genre  qu' Aubier  avoit  nommé  mahurta.  (  Foyti 

MaHURIj  Suppl.) 

BONNET  CARRÉ  :  nom  que  porte  dans  les 
Indes  y  au  rapport  de  Sonnerar ,  te  hutonh. 

BONPLANDE  â  fleurs  axillaires.  Bonpbnée 
gemmifora.  Cavan.  le.  Rar.  6.  p-^g.  ir.  tab.  551. 

Bonplandia  caule  herbaceo  f  foliis  aliemis ,  Un* 
ceolatis  ,  ferratis  ;  fioribus  axiliaribus  ^  gtminù. 
Cavan.  Annil.  Hift.  Nat.  a»  pag.  131. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  ,  i  fleurs  com* 

ptëccs  j  monopécalées^  irrégu  ières  9  de  la  fiimille 

,des  polémoinesj  qui  comprend  des  herbes  exo> 

riques  à  /Europe ,  à  feuilles  alternes ,  pétiolées  | 

les  fleurs  axillaires ,  fouvent  géminées. 

Le.caraâère  eflfentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  tuhulé  «  à  cinq  dents  ;  une  corolle  tebu* 
lée,  divifée  par  le  haut  en  cinq  découpures  aio/igéts; 
deux  fupérieures  ^  droites  &  rapprochées  ;  tro:s  inft* 
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fleures  ^  rataîjfées  &  éçûrtfts  /  cifq  itamtnes ,  t/t/?- 
rées  au  tuhe  dt  la  corolle i  un  ovaire  libres  un  fiy/e 
fimple  ;  trois  fiigmaies  j*  une  cap  fuie  triangulaire ,  à 
trais  loges  monofpemus ^  à  trois  valves;  chaque  valve 
portant,  fur  fon  milieu^  une  cloifoA  appliquée  coiure 
un  réceptacle  central» 

Ses  tiges  font  droites  «  herbacées ,  hautes  (Pun 
pied  &  plus,  velues,  cylindriques  j  les  rameaux 
alternes,  garnis  de  feuilles  glabres , alternes ^  lan- 
céolées y  aiguës  à  leur  fommet ,  rëtrëcies  en  pé* 
tiole  à  leur  bafe  »  dentées  en  fcie  i  les  fleurs  pé- 
donculées^  axillaires,  géminées  s  le  calice  veiné, 
à  cinq  dents  courtes  i  la  corolle  longue  d'environ 
un  pouce  »  violette ,  un  peu  rougeâtre  ;  les  décou- 
pures  prefque  linéaires ^  récrécies  à  leur  bafe  ;  les 
fîlamens  rougeâcres>  les  anthères  petites  &  jaunes^ 
la  capfnle  glabre  >  de  la  grofleiir  d'un  pain  de 
poivre^  placée  au  fond  do  calice. 

Cette  plante  croit  i  la  Nouvelle-Efpagne.  On 
h  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 

(r.  V.) 

BONTI  y  un  des  noms  inii^ns  de  la  racine  de 
fouine ,  fuivanc  Clufius. 

BONTIA.  (  Fbyei  Daphnot.  ) 

BONTOU  :  arbre  de  Mode ,  dont  la  racine 
teint  en  jaune  ^  au  rapport  de  M.  Rochon  ;  il  croit 
iur  le  borvl  de  l'eau.  Ses  feuilles  font  épaifles  6c. 
oppofécs.  On  préfume  que  c'efi  une  efpèce  d'am- 
bord. 

BONVARO  :  nom  brame  de  l'arbie  que  les 
LIalabares  nomment  cumàulu.  (  f^oye^  ce  mot,  ) 

BOOM-UPAS.  (f^^tl  JJ9AS^Siq>pl.) 

BOOPIS.  Boopis.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes ,  établi  par  M.  de  Juffieu  «  à  fleurs  compofées , 
toutes  flofculeufes^  très- voifin  de  la  famille  des 
ciiurocéphales»  qui  a  beaucoup  d'affinité  avec  les 
echînopsg  &  qui  Comprend  des  nerbes  exotiques  à 
r  Europe  ^  à  feuilles  alternes  «  pinoatifides^  à  fleurs 
foiitaires  &  terminales. 

Le  caraûère  eflcnticl  de  ce  genre  efi  d*^voir  : 

Un  calice  monophylle  ,  a  huit  ou  neuf  divi fions  , 
contenant  des  fleurons  nombreux  ,  h  cinq  découpures  ; 
cinq  étamines  Jyngénefts  ;  unfiigmate  élargi  i  t ovaire 
couronné  par  quatre  ou  cinq  écailles  ,  pef fiantes  fur 
chaque  fimence;  le  réceptacle  garni  d'écaillés  aiguiis, 
plus  longues  que  lesfemences  qu  elles  entourent, 

Obfervations.  «  Les  affinités  de  cette  plante,  dit 
M.  de  Juffieu ,  font  faciles  ï  faifir.  Elle  aoit  fe  rap* 
procher  des  faufles  cinarocéphales^  &  (urtout  de 
Yichinops ,  qui  a  de  même  des  calices  partiels ,  uni- 
flores  ^  portés  fur  un  réceptacle  commun;  féparés 
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Tuo  de  Tautre  par  des  paillettes,  9:  rhwm  en  u\y^ 
tête  entourée  d'un  calice  commun.  Son  rapport 
efi  plus  marqué  avec  le  calyccra  de  Cavaniiies, 

3ui,  prefque  femblable  i  Yechinops^  en  diffère  par 
es  calices  partiels^  fimples  &  très-écailleu::;  par 
leurs  divifîons  fubfiftantes  fur  la  graine.  Ces  divi* 
fions,  conformées  en  longues  épines  dans  le  caiy» 
cera,  ne  font  que  de  fimples  écailles ,  courtes  dans 
cette  nouvelle  plante.  Celle-ci  a  le  calice  commun 
monophylle;  il  eft  de'plufieurs  pièces  dans  celle 
de  Cavanilles.  La  forme  des  calices  partiels  rend 
donc  ce  genre  facile  à  dtftinguer.  La  plante  décrite 
dans  la  Flore  du  Pérou  fous  le  nom  defcabiofâjym-» 
papanthera  appartient  évidenunent  à  ce  genre.  Son 
nom  de  hoopis  eft  compofé  de  deux  mots  grtcs  » 
boosX  bœuf)  »  oph  (  œtl  )>  fes  têtes  de  fleurs  te* 
préfeotant  aflez  bien  la  forme  d'un  œil  de  boBuf%  m 

E  s  p  à  c  E  s. 

I.  Boopis  à  fleurs  de  camomille.  Boopis  anthi* 
moides.  Juif. 

Boopis  caule  vix  oBopollicarî  ,  f:>llis  linean'pùt^ 
natifidis.  JuflT.  Annal.  Muf.  Hifi.  Nat.  Parif.  voK  i* 
pag.  j6.  fig.  1. 

11  poufle ,  d'une  même  racine  »  plufieurs  tige» 
h'^rbacées  ,  rameufes  ,  peu  érevées  ,  garnies  de 
feuilles  pétinlées  ^  alternes  ,  pinnatifîdés  j  â  divi- 
fions  fines,  linéaires ^  alfez  femb!ables  à  celles  de 
la  camomille.  Les  fleurs  font  foiitaires  j  termina* 
les  i  elles  préfentent  j  parleur  enfemble ,  un  grand 
nombre  de  flvUions  nombreux  ,  difpofés  en  une 
forte  de  corymbe  hémifphérique.  Leur  calice  eft 
d'une  feule  pièce  ^  divifé  en  huit  ou  neuf  décou- 
pures aiguës  i  il  renferme  lin  grand  nombre  de 
fliurons  alongés  ,  filiformes ,  évafés  par  le  haut , 
divifés  en  cinq  lobes ^  contenant  cinq  anthères  réu** 
nies  en  une  gaine  ^  traverfées  par  un  ftyle  terminé 
par  un  fiigmate  élargi.  Les  ovaires  (ont  couronnés 
>ar  quatre  ou  cinq  écailles  qui  paroiflent  être 
es  dtvifions  d'un  calice  propre.  Chaque  ovaire 
fe  convertit  en  une  femence  furmontee  par  les 
écailles  perfifiaotes.  Le  réceptacle  eft  couvert  d'é- 
cailles  aiguës»  qui  environnent  lesfemences  &  les 
débordent.  ^ 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
Buenos- Ayrei.  (Juf.) 

a.  Boopis  i  feuilles  de  balfamîne.  Boopis  iuU 

famitafoliam  Juif. 

Boopis  taule  hipedali,  folîis  fpatkuL^to-fi.îuaiis., 
Ju(f.  i.  c,  pag.  }  jo. 

Scabiofa  fympagantkira.  Ruiz  8c  Pav.  Flor.  per» 
vol.  I.  pag.  49.  tab;  76.  fig.  A. 

C'eft  une  plante  herbacée  •  que  fes  feuilles  al- 
ternes i  fes  anthères  réunies  &  fes  calices  paniers 
fimples  éloignent  du  genre  des  fcableufei  «  &  U 
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npprochenc  de  celui  donc  if  ell  ici  qaeftion.  Set 
racines  font  fibreufes  s  elles  produifent  pliifieurs 
tiges  droites  »  hautes  de  deux  pieds,  cylindriques > 
flriéess  légèrement  pileufeSs  divifées  en  rameaux 
effilés ,  garnies  de  feuilles  alternes  >  les  inférieures 
prefque  fafciculées^  fpatulées»  cunéiformes}  les 
fuDérieures  alternes  ^  diftances,  lancéolées  «  ré* 
trécies  en  pétiole  à  leur  partie  inférieure  ,  laci- 
niées  à  leur  contour  ^  velues  &  ciliées  à  leurs 
bords. 

Ses  fleurs  font  réunies  en  têtes  épaiffes ,  con- 
vexes »  à  rextrémité  de  longs  pédoncules  oui  ter- 
minent les  rameaux.  Leur  calice  commun  eft  d'une 
fçule  pièce  »  à  plufieurs  découpures  lancéolées  j 
entières  ou  laciniées  »  inégales  >  étalées.  Chaoue 
fleor  a  un  calice  propre ,  membraneux  »  à  cirtq  lo* 
bes  arrondis.  La  corolle  efi  compofée  de  fleurons 
grêles  j  verdâtres,  tabulés  (  leur  limbe  blanc  ^di* 
vifé  en  cinq  découpures  droites ,  égales  s  Us  an- 
thères au  nombre  de  cinq^  réunies  en  cylindre. 
L'ovaire  perfide  dans  le  calice,  furmonté  d'un  fiyle 

Î|ue  termine  un  ftigmate  oblong.  Les  femenccs 
ont  oblongues^  couronnées  par  les  lobes  du  ca- 
lice. Le  réceptacle  efi  garni  de  paillettes  roides  » 
f  ubulées  J  piquantes. 

« 

^  Cette  plante  croit  au  Chili  •  dans  les  terrains 
fàblonneux. 

*  BOR  »  BORI  :  noms  indiens  d'un  jujubier  de 

l*Inde  (  \i\iphus  jujuba  ). 

BORRAGO.  (Fpyq;  BoyRRACHE.) 

BORASSUS.  (  F^yti  Rondier.) 

BORBONE.  Borbonia.  (  Voye^  111.  Gen.  tab. 
6i 9  «  fig.  l  ,  borbonia  cordijoUa  ^  n°.  f  ^  &  fig.  2  « 
borbonia  barbata  »  n^.  4.  )  Thunbérg  cite  du  Cap  de 
Bonne-Efpérance  pluiieurs  autres  efpèces  de  bor^ 
bonia  &  de  liparia  ^  mais  fans  defcription.  Nous 
nous  bornerons  i  les  mentionner  d'après  lui. 

•  ^  Borbonia  (perfoKata)  ^foiiis  ampicxicauiibits , 
integirrimis  ,  rtiieulaùs.  Thunb.  Prodr.  iiz. 

^  Borbonia  (  undulata  ) ,  foliis  ampUxicauUbia  , 
Mnduiutis  ;  mueront  nfitxo^  Thunb.  I.  c. 

^  Borbonia  (  liparia  capîtata  ),/ori^tfi  eapitatis , 
eapituio  treBo  ^  foliis  tanceolaùs  ^  glahris,  ievihsu, 
Thunb.  Prodr.  124. 

*  Bof bonia  (  liparia  tomeniofa  )^ûoribus  capita» 
tîs  ;foUis  lanceolatis^  tomentofis.  Thunb.  1.  c. 

*  Borônnia  (  liparia  vtfiîta  )  ,  fiorikus  eapitatis  ; 
foliis  ovdth  ,  concavis  j  fuhtiis  lanatis.  Thunb. 
1.  C. 

*  Borkonia  (Hparla  my.rtifoIia}j»/pn^jf/  urmi* 
nalibus  J  foliis  oblongis ,  glabris.  Tnunb.  Prodr* 

115. 
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*  Borbonia  (liptria  umbelUfera),  floriins  fttbum- 
bellatis  ;  ftoribus  lanceolaUs  ,  villofisi  ramis  mmbd* 
tatis.  Thunb.  Prodr.  1 14. 

*  Borbonia  (  Hparîa  teres  ),  foribns  raeemofs  , 
kirfutis  ;  foltis  olfovaio-ohlongb ,-  camitqut  itrtii  gl^ 
hru.  Thunbi  Prodr.  1 144 

*  Borbonia  (lipaiia  hirfuta),  foribus  rattmo^ 
fis;foliii  ohovato-oblongis  ,  glabris  i  cauU  kirfuto. 
Thunb.  Prodr.  1 14. 

*  Borbonia  ^  liparia  teûa  ) ,  fiorihus  axili^rib:u  , 
peiuncttlatis  i  Joliis  ovatis  ,  concavis ,  patuiis  ,  w- 
mcntofis.  Thunb.  Prodr.  114* 

BORBONIA.  (  Foyei  Borbone.  )  On  donre 
encore  ce  non  à  une  efpèce  de  laurier  d'Amé- 
rique. (K^yc^  Laurier,  n^  ii.) 

BORITI  :  nom  brachmane  du  ioddaUa  ,  ar- 
brifleau  épineux  de  b  c6te  de  Malabar.  (  Koyr; 

TODDALI.) 

BORKHANSENLA.  Roth.  (  Foyti  Teedu  , 
SuppL) 

BORONIA.  (  Voyei  VbRONI.  ) 

BORTUM  ou  BORTOME  :  petit  afbfîfleia 
d'Arabie  ,  que  For^khall  nomme  acafypAa  fruti^ 
cofa ,  &  qui  eft  Yacalspkafruticofa  Vahl ,  Symb.  t. 
pag.  77.  L'eau  dans  laquelle  on  a  fait  macérer  fcs 
feuilles  eft  employée ,  fuivant  Fonkhall ,  pour 
laver  les  enfans  qui  ont  des  puftules. 

BORYA.  Labill.  (  Voyei  Vincfroub.).^''''- 
denov  a  mentionné  fous  la  méiie  dénomm  ition  un 
autre  gerre ,  Vadelia  de  Miihaiii  »  qui  fera  décric 
à  l'article  FoRESTiERA,  5iw^-  (  ^f^l  AoÉuE, 
SuppL) 

BOSAY  A  :  nom  brame  d'une  efpèce  de  roagèt* 
de  la  c6te  du  Malabar ,  figurée  dans  VHoru  malub, 
1 1 ,  tab.  I J  ,  dont  le  feuillage ,  deui  fois  aiié ,  fe 
couvre  en  dcflbiis  de  poulftères  difpoféts  en  lignes 
obliques  »  qui  font  les  vraies  graines  de  la  plante , 
puifque  y  jetées  fur  la  terre  ou  fur  l'écocce  des 
arbres,  elles  y  nermeni  &  produifent  de  nouveaux 
pieds  de  la  même  plante.  Il  paroit  qu'elle  doit 
être  rapprochée  du  genre  de  la  doradiiU.  {Jmf*  ) 


BOSCIA  du  SénégaL  Bofcia  ftntgaienju.  Lam. 

Bofcla  foliis  alttrnis ,  tli'pticis  ,  inugris  ;  fùribmt 
terminalibtis  ^  corymbofis,  (N.)  Lam.  lUuftf  •  Gen. 
tab.  59 J. 

Podoria  fensgoienfis.  PerfeoD ,  Synopf.  Plant,  i. 
pag.  5. 

Arbufte  d'après  lequel  M.  de  Lanwck  a  établi 
un  géoié  particulier  de  là  Emilie  da  capciets«  qui 

a 
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a  des  rapports  avec  les  crateva,  &  dont  !•  caraAère 
€^ffLniiel  eft  <l  avoir  : 

Un  calice  a  quatre  foUoîes  ;  point  de  corolle  ;  dou^e 
é  ta  mi  nés  ;  un  'fiyh  très- court ,  perfifiant  ;  une  Ihùû'? 
pcaice/Uff  tomenuuft,  tnonofpgfme. 

Ses  tiges  fe  dîvîfent  en  rameaux  cylindriques , 
lt''5éremenc  piibefcens,  garnis  de  feuilles  alttrnes, 
pftiolées,  coriaces  ,  évales-oblongues, elliptiques, 
très-entières,  longues  d'environ  deux  pouces,  ob- 
tufes  à  leurs  deux  extrémités,  quelquefois  un  peu 
échancrées  &  mucronées  à  leur  fommet,  traver- 
fees  par  quelques  nervures  fines,  alternes  ,  latéra- 
ks,  prefque  fimpless  les  pétioles  très-courts.  Les 
fî.  urs  font  petites  ,  difpofées  en  un  coiymbe  ter- 
nrinal ,  médiocrement  étalé,  à  ramifications  alter- 
nes j  hs  pédicelle^pubefcens^  inégaux,  uniflores. 
Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  compofé  de  quatre  folioles  ova- 
les, concaves,  obtufes,  légèrement  pubefcentes. 

'2®.. Une  corolle  nulle  ou  peut-être  ttès-ca- 
duque. 

3*.  Douze  étamines  libres;  les  filamens  filifor- 
mes, tcrmiriés  par  des  anthères  en  cœur,  échan- 
crées à  leur  bafe. 

4®.  Un  ovaire  libre ,  ovale,  tomenteux,  longue- 
ment péd<;nculé,  de  la  longueur  des  étamines,  fur- 
monté  d'un  flyle  très  court,  &  d'un  ftigmate  Am- 
ple, perfi  liant. 

-  Le  fruit  confifte  en  une  coque  ou  une  petite 
baie  globuleufej  pédonculée,  pubefcente,  à  une 
feule  loge  «  ne  renfeimanc  qu'une  feule  femeoce 

arrondie. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal.  J)  (y*f  in  herb. 
Lam.) 

Obfervations,  Ce  genre  a  été  dédié  ï  M.  Bofc , 
membre  ilèj'lnftitut  national ,  nacUralifte  très-dif- 
tingué  par  fes  longs  travaux,  fes  découvertes  & 
fes  voyages.  (  Voy.  Bosc»  à  l'article  Voyages.) 
Cette  plante,  obfervée.for  le  fec,  ne  m'a  point 
offert  de  corolle.  Ses  fruits  m'ont  paru  être  plutôt 
une  baie  qu'une  capfule.  L'on  conçoit  que  ce 
genre  exige  d'être  mieux  obfervé  fur  les  indi- 
vidus vivans,  furtout  à  caufe  de  la  petitefle  de  fes 
fleurs. 

,  Thunberg»  dans  fon  Prodrome  des  plantes  du  Cap 
de  Bonne-^Jpirance  ^  a  préfenté  un  autre  genre  fous 
le.  nom  de  hofcia ,  fur  lequel  il  ne  nous  dpnne  que 
très-peu  de  détails,. &  qit'îl  a  fupprimé  depuis. 
C'eil  un  arbriffeau  {bofiia  undulata  )  dont  les  fleurs 
rnt  un  calice  â  quatre  dents  s  quatre  pétales  i  quatre 
étamines;  trois  (lylesi  une  capfule  à  quatre  loges. 
Lei  feuilles  font  oppoiées  ,  lancéolées,  ondulées. 
Trois  flyles  &  quatre  loges  dans  le  fruit  eft  un  fait 
jufqu'alojs  inconnu  ^  &  Tona  foupçonné  une  erreur 
ilaas  la  dcfcription  de  Tbunber^., 
tiotahiquet  Supplimènt»  Tome  /. 
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BOSEA.  (  Voyci  BosÉ ,  &III. Gên.  tab.  182. )  . 
Loureiro,  dans,  la  Plor'e  de  la  Cockinchine^  ajoute  à 
ce  genre  une  nouvelle  efpèce  i  fous  le  nom  de 
bofea  cannahina»  C'eiî  un  atbrifleau  plus  élevé  >  à  • 
petites  feuilles  lancéolées,  à  fleurs  blanches,  dif-  : 
pofées  en  grappes  courtes  »  placées  deux  enfemble 
dans  TatiTeile  des  feuilies.  On  réduit  l'éçorce  de  cet 
arbriffeau  en  fils  ,  dont  la  ténacité  eft  très-coniî-  . 
dérable ,  8e  on  en  fait  des  nattes. 

BOSIA  :  nom  que  portoit  d'abord  le  hofia. 

BOSSAC  :  nom  que  les  habitans  de  Madaeafcar 
donnent  à  une  efpèce  de  lobélie  rampante  ,  au  rap- 
port de  M.  du  Petit-Thouars  i  el^  a  des  tige  s  trian- 
gulaires, &  croît  communément  fur  1  s  pel  ufes. 
Les  oies  domeffiques  ,  qu'on  nomme  guiches  dans 
la  langue  du  pays,  la  recherchent  avec  avidité. 

BOSSIE  hétérophylle.  Bojpda  heterophylla. 
Vent. 

BojfiAa  foliis  inferiorihus  ellipticis ,  fuperiorihus 
lanceolatis  ;  fioribus  axUlaribus  ^  Jolituriis,  (  N.  ) 
Vent.  Hort.  Cclf.  pag.  bc  tab;  7. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  à  fleurs  com- 
plètes ,  polypétalées  >  irrégulières  ,  de  la  famille 
des  légumineufes ,  établi  par  Ventenat  fur  un  ar- 
brifleau  originaire  de  la  Nouvelle-Hollande ,  qui  a 
des  rapports  avec  les  crotalaria  &r  les  platylobium; 
il  diffère  des  premiers  par  fes  goufles  comprimées  $ 
des  féconds,  par  fon  calice,  par  les  deux  callofités 
de  l'étendard  ,  par  fes  gouffes  point  ailées  fur  le 
dos,  par  les  feuilles  alternes. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tuhuleux ,  a  deux  lèvres  y  la  fupérieure  en 
cœur^  tronquée  à  fes  côtés  ;  l'inférieure  h  trois  dents  ; 
deux  glandes  a  la  bafe  de  l'éiendar^d;  les  ailes  compo* 
fées  de  deux  pétales  aurictilés  ;  une  goujfe  pédiceliée  ^ 
oblongue  j  comprimée  ;  plufieurs  femences, 

Sù$  tiges,  font  droites ,  cylindriaues ,  hautes 
d'environ  deux  pieds  ;  les  rameaux  alternes-,  rap- 
prochés, anguleux  fur  leurs  bords ,  glabres,  ftriés^ 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  glabres»  les 
inférieures  elliptiques,  obtufes  à  leurs  deux  ex- 
trémités ,  parfemécs  de  quelques  taches  blanchâ- 
tres j  les  fupéri^ures  oblongues  >  plus  étroites  ,  ai- 
guës, plus  Ioniques,  d'un  vert-foncé  j  les  pétioles 
courts  ,  munis  ,  à  leur  bafe  ,  de  fiipulcs  courtes  , 
ovales  ,  aiguës.  Les  fleurs  font  folitaircs  >  axillai* 
res ,  pédonculées ,  un  peu  penchées  après  leur 
développement ,  accompagnées  de  braâees  d'un 
jaune-doré  &  d*un  pourpre  foncé.  Leur  calice  eft 
glabre  en  dehors ,  pubefcent  intérieurement  ;  U 
corolle  papillonacée;  les  pétales  onguiculés  ;  l'é- 
tendard arrondi  ,  réfléchi ,  échancré  au  fommet  i 
deux  glandes  à  fa  bafe  j  les  ailes  oblongues,  obtu- 
fe$^  beaucoup  plus  courtes  que  l'étendard  j  mu- 
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nies-»  i  uù  det  cot<s  de  leur  &are ,  d'an  appendice  | 
obcos  j  la  caiène  obtofe  ^  d'un  poutpre-foncë ,  â»  j 
deui  ptiales  plus  ionn  que  les  ailfes  ,,  gibbenx  ai»  1 
dcflus  de  leur  appendice  i  les  ëumines  monadel-  1 
phes  s  le»  antfaires  linéaires ,  ▼actllames'^rovaire  ' 
glabre  ,  auquel  fuccède  une  goufle  à  une  loge  »  à 
deux  ^vesik  coDieoant  plubenrs  flMneiices.réni^ 
formes^ 

Cette  plante  cro^  i  Botany-Bay  i^ell»  porte  le 
nom  Vie  B^iJgeM.'  Lamartinièn  ^  Tnn  des  favans  qui 
accompagnèrent  Lapeyxoufe  dans  fon  voyage  au- 
tour du  Monde.  1>, 

BOSSli£A.  (  fToyei  Boss».) 

BOTOR.  Adaaf.  (Toyet  DoLic,  h^  ii^tc 
SùppL) 

BOTRIA.  (  f^o2[jti  BoTR».>) 

BOTRIE  d'Afrique.  Bctria  africâma.  Cour» 

Botria  foliis  lohatis  ^raetmi*  lattraUhus.  Lour* 
Flor.  cochiiu  K  pag.  190. 

Genre  établi  par  Loureiro^^à  ffeurs  complètes  j 
pôlypétalées^  régulières^  qui  fe  rapproche  beau- 
coup du  cfJSunpeka,  dont  le  caïaâère  eflentiel  efl. 
d'avoir  : 

Va  €ûti€€  eampamM ,  k  cittq  demis  coMrUt  ^  «ee 
êonMe  à-  dftq^piûits  rmurhéê  /  wu  hùc  mm  adkè' 

Ce  genre  no  renferme  jiifqu'alors  qu'une  feule 
efpèce.  C'eftun  arbrifTeau  de  médiocre  grandeur  » 
>Bimeu«,  grimpanr^pourvu  d'une  racine  longue  j 
.  cylindrique^  jaunâtre». Les  feuilles  Cbnt  éparfes» 
longuement  pétiolées^  en  coeur  ^  i  trois  ou  cinq, 
lobes  obtuSj  crénelés  »,tom<nteus.  Les  fleurs  font 
pentes ^rougf  acres»  diA>oréesen  grappes  latérales* 
courtes ,  prefque  fimpies  ^  foutenuts  par  un  long, 
pédoncule  y  terminé  par  une  vrille  bifide.  Le  ftuît 
oft  une  baie  noire  >,  aqucure  j,  douce  ^  bonne  i 
manger^  , 

•  Cette  plante  crok  (àr  la  côte  de  Z2mguebar  en 
Afrique.. D  {Ihfcript. ex Lour.) 

Ohfervûtions,  Les  Portugais  donnent  à-  cette 
plante  le  nonvde  partira  branM  ^  nom  que  Linné  a 
employi  pour  une  autre  plante  du  Bréfti ,  le  df- 
fiptpe/os  partira ,  mais  dont  celle^i  diffère  par  le 
caraûère  de  Tes  fleurs  «  d  après  Loureiro.  Il  lui  a 
donné  le  nom  de  hotria  «  qui  en  grec  fignifie  grappt, 
i  caufe  de  ia,dirpofition  de  fes  fleurs. 

BOTRYCHIUM.  Genre  de  plantes  cryptoga- 
mes ,  de  la  famille  des  fuugeres ,  éubii  par  Sv^rtz , 
te;  même  que  le  hvtrypus  de  Rit  ha' J  ,  qui  n*eft 

Cère  qu'un  démen^biement  des  ifmunda  1  inn.  j 
quiea  difière  par  dca  capfiUuft^lts^  Inyaivtâ^ 


difp^csfur  JtÊxraMgs ,  /t  lùng  dis  r^ampaù 

ipi  ramtux  ^  rwdi  tn  croj^  ifa  tuùfamcê.  Ce  doioiec 

caraâère  le  diftingiie  des  ophioglotfes. 

n  Auit  rapporter  i  ce  genve  les  erpk«t  d'oC- 
monde  fuivantes }  Avoir  r  ofikaMds  Immim.  Lion. 

—  virgimanûm  LInn».— -  ticittoriam  Lam.  —  àiuraois* 
taouy  la  même  que  le  botrypm^  iuMorwidts.  Mich« 

—  umata.  Thttot>.  —  ityloMca.  Lim.  Sec  (Key<| 
GisiiiOMDi.  X 

BOTRYPUS.  Mldu  (F^yq  BoTRVCHmif , 
SuppL  } 

BOTRTS.  Deux  plantes  tfès  -  diSéremes  ont 
porté  ce  nom»  qui  leur  a  été  confervé  poar  leur 
déiignation  fpécifique.  L'une  appartient  aux  anlë* 
rines  :  c'eft  le  chtnopodium  h^try^  Linn.  $  l'astre  cft 
une  germandrée  {teucrtÊMLtûiryâ  Linn.). 

BOTRYTIS.  Genre  de  plantes  cryptogames,  do^ 
h  famille  des  champignons»  établi  par  Perfooo  fur 
plufieurs  e%èces  de  moiffifltires  de  BulUard  (««-> 
corJJûù.  )  »  &  qui  font  canâérîfées  par 

Dts  çapfuiu  Muéi,  r  Aoûts  tn  titts  ou  tn  §rappu^ 
iten  agglutiniis  Us  unts  aufommtt  dts  auuts ,  Jimits 
à  ttxsrimiti  dt  pédoMcaits  fiîformts^  rtdr^iisf  /»• 
[  meux  j  Jiuvênt  dîchùtûmts* 

Ces  plantes  ont  une  exiftence  très-coorte  t 
elles  fe  trouvent  »  fous  forme  de  moiffiflure  »  fur 
toutes  les  fobfiances  en  putréfaâion ,  principale» 
ment  for  les  bois  i  demi  pourris ,  fus  les  frotts  gl-^ 
tés^.&c.^eltafontétédéctitesil'artieto  Moisis* 
sims.  Ceux*  qur«  Itviés  phs  parttcvUéremem  à 
Ifétudè  des  plantes  cryptogames ,  croiront  devoir 
admettre  conoie  générioues  fes  caraâères  ci-def* 
fus  expofés  »  réuniront  oans  ce  genre  les  OMufif* 
fures  mentionnées  aux  n*'.  ),4i6»7»8«9. 

BOU  :  nom  Tangoedoden  d'uo  figuier  ()kx# 
cQmmunis.,  caprificms  )» 

BOUCAGE.P»ei^fiic/At. 

On  regrette  la  favanse  érudition  employée  pre& 
qu'en  pure  perte  par  les  vieux  botaniites  pour  dé* 
termtner'qufclles  efpèces  de  boucage  ont  été  men-- 
tionnées  par  les  Anciens ,  fous  les  noms  de  tragûs- 
&  de  pimpintlla  ^  £  toutefois  elles  appaniennenc 
i  ce  genre.  Je  crois  ioutilo  de  la^  chercher  dao^ 
Théophrafie.  Diofcoride  donne  le  nom  de  ir^gm 
a  deux  plantes  différentes  :  i  la  première  (  indi* 
gène  dans  l'ile  de  Crète),  parce  qtie  fon  fuc  lai-- 
teux  efl  employé  pour  guérir  les  cnèvres  bleffée» 
par  de%  fl^ech^'s  i  a  la  féconde ,  parce  que  de  fe» 
feuilles  émane ,  en  automne,  une  odeur  fétide» 
approchant  de  celle  du  bouc.  Celle-ci  feule  fé 
rapproche  un  peu  de  notre  boucage  «  &  paroîr 
avoir  Quelques  rapports  avec  le  pimpintlia  tr^giam- 
\  de  Villara  ou  avec  le  pimpiaelia  faxifraga  Linn» 
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.t)'lUtres  r^nt  appelé  pimpînella  iipinèlta.  (  \  deux 
ailes)  j  parce  que  Tes  folioles  font  difpoCées  fur' 
deux  rangs  ,  caraâère  qui  convient  â  quelqoes 
cennincs  H  autres  Dlances.  On  l'a  encore  nomtné; 
tragofeUnum  (perfil  de  bouc}«  nom  cotifervé  par. 
Toumeforr,  Enfin,  elle  a  été  appelée/tf«//rtf^tf ,  (oit, 
parce  Qu'elle  croît  dans  les  lîeux  pierreux  ou  parce 
qu'on  ta  croyoit  propre  i  di^oudre  h  pierre  dans, 
la  veflîe  :  peut -être  même  cette  dernière  iJëe  a- 
t-eUe  été  produite  p^c  la  première  ,  tant  on  a  ex- 
travagué  fur  Ses  propriétés  des  plantes.  Une  dé- 
couverte qui  auroit  plus  d'intérêt,  eft  celle  de' 
Texiflence  d'une  forte  de  kermès  fur  Tes  racines , 
qui  fournit  une  belle  liqueur  rouge.  On  a  prétendu 
qu'il  fe  trouvoit  fur  le  pimpineUa  magna  LinUt  »  je 
le  Vy  ai  jamais  rencontré.  Enfin»  le  nom  de  plm", 
pinelia.  (potcrium  Linn.)  efi  encore  celui  de  notre 
pimprenelle  commune  »  employée  comme  aflai-' 
lonnement  dans  les  faU.ies.  On  fait  qu'elle  appar- 
tient i  un  genre  très-différent. 

Quant  i  Tanis  (pimpinella  anifum  Linn. },  Pline 
Se  Diofcoride  en  ont  parlé  d'une  manière  i  ne 
biffer  aucun  doute  fur  l'identité  de  leur  plante 
avec  la  notre,  quoiqu'ils  ne  Taienc  mentionnée; 
que  d'après  Tes  ^propriétés  &  fon  lieu  natal  >  l'ib) 
âe  Crète  &  l'Egypte.  D  ailleurs,  fon  nom  s'eftj 
confervé  »  &  nous  eft  parvenu  intaâ  »  avantage» 
précieux,  &  qui  nous  prouve  combien  le  change-^ 
iTtent  de  noms  a  jeté  de  confiifion  dans  la  fcience.! 

Les  efpèces  renfemiées  dans  ce  genre  font  la; 
plupart  difficiles  à  bien  déterminer,  d'autant  plusl 
t]ue  les  feuilles  font  très- variables,  &  ne  peuvent,* 
ci  ans  les  efpèces  rapprochées  »  fervir  de  caraâère 
fpecifique.  Il  fuit  de  li  que  plufieurs  auteurs  onr! 
réuni ,  comme  variétés ,  àe%  plantes  que  d'autres^ 
ont  diftinguées  un  peu  trop  légèrement  comme! 
efpèces.  On  s'en  convaincra  par  les  obfcrvacioDS; 
fuivanies. 

I 

i 

I.  BoxjcAGE  à  feuilles  de  pimprenelle^  n*.  i. 
Fimpinillafaxifraga.  Linn.  —  Lam«  lUuftr.  Gêner, 
tab.  103.  ng.  1.  —  EngL  Bot.  tab*  ^fi7*  -^  Flor, 
dan.  tab.  669. 

fi.  Pimpîrulla  (  nigra  ),  cauieftriato  ,  paiefcenu  y 

foliis  pinnatis  ,  pukefcentihus  /  radicaliias  foliolis 
fuhcordatis  ,  incifis  ,  ohtufis ,  dentatU  ;  cauiinis  ^i- 
pinnatisj  lintaribus.  Willden.  Spec.  Plant.  I.  pag. 

1471.  —  Rotb,  Germ.  i.  pag.  lap,  &  vol.  2. 

SaxkfraM.  hircuuL^  mUtor,  frUis  fanguifirbé.Z. 
Bauh.  Hitt.  3.  pag.  m.  Icon.  i. 

La  variété  A  diffère  de  la  première  par  fes  feiitl* 
•  les  d'un  vert  plus  foncé,  un  peu  pubefcentes,  I 
ainfi  que  les  tiges.  Quant  i  la  forme  des  folioles-,  ' 
elle  n'offre  qu'un  irès-foible  caraâère.  Cette  lé- 
gère variété  fe  retrouve  dans  quelques  individus 
c^  la  première  ,  dont  lei4g^s:8c  le«  feoiUes  ïooc  . 
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glabres.  On  ajoute  que  fes  racines  répandent, 
lorfqu'on  les  coupe  ^  un  fuc  laiteux  bleuâtre.  Je 
n'ai  point  vérifié  cette  obfervation. 

2.  BoucAGE  â  fruits  velus ^  n^  2.  Pimpinei/d 
tragium,  VilJ. 

«.  Pimpinella  (hifplda)^  eauU /hiiifque  pinna* 
lis,  fuypuhefcentihusj  foliolis  inferioribus  fubrotundisg 
inctjis  ^  dentatis  ;  juperiorihus  lintarihut  i  un^htllâ 
l^-iofidâ;  fm&ibus  hifpidis,  Loifei.  Journ.  bot.  2* 

pag.  171.  —  Vill.  Dauph.  2.  pag.  6c6.  —  Coiumn, 
Phyt.  tab.  17. 

/J.  Pimpinella  (c:Ln^CcMS^)^canle  foiiifque  pinna* 
ds  ^  pubefcentibtis  i  foliolis  cunelfonnibus  ^  lobatis  ^ 
apicc  dentatis  y  umbellâ  4-7  fidâ  ,*  fru&ibus  hirftiUS  , 
caaefcemibus,  Loifei.  Journ.  bot.  2.  pag.  271*  tib% 
1 0.  (  Exclufis  /y no ay mis . } 

Pimpinella  pefréta.  ?  MarsK  Flor.  taur» 

Cette  efpèce  eA  remarquable  &  facile  i  dlllin* 
guer  par  fcs  femences,  petite»,  blanchâtres  &: 
velues ,  ovales ,  un  peu  comprimées,  â  trois  Mries 
peu  faillantes.  Les  tiges  fontftriées,  grêles, ha u^ 
tes  de  hu^  à  neuf  pouces ,  légèrement  pubef- 
centes j. un  peu  glauques,  ainfi  que  les  feuilles  ^ 
plus  ou  moins  rameufes  ;  les  feuilles  fimplemenc 
ailées  ;  les  folioles  irrégulières ,  cunéiformes  â  leur 
bafe  j  arrondies ,  dentées  ou  incifées  i  leur  fom» 
mer .  quelquefois  ï  un  ou  deux  lobes  $  les  folioles 
des  feuilles  fupécîeures  étroites,  linéaires ,  aiguès  1 
les  terminales  trifides  ileur  fommet.  La4>afedes 
rameaux  fupérieurs  eft  accompagnée  d'une  gaine 
étroite  «  lancéolée ,  à  bordure  blanchâtre  1  quel- 
qiies-uns  trifides  à  leur  fommet.  Les  fleurs  fonc 
blanches* 

Cette  plante  croit  dans  les  d^ar^enens  méri* 
dionaux  ae  la  France.  (  ^.  /  ) 

La  plante  fi  offre  les  mêmes  carsâères  dans  fes 
femences,  mais  elle  dttfere  par  fon  ports  elle  eft 
plus  petite  dans  toutes  fes  parties  ;  les  rayons  des 
ombelles  bien  m^ins  nombreux.  Ses  folioles  font 
plus  étroites ,  cunéiformes ,  ordinairement  i  trois 
lobes  profonds,  incifcs  â  Uur  fommet.  «  Elle  eft  ^ 
dit  M.  Deflonchamp,  chargée  de  poils  courts^ 
plus  on  TOoins  ferres  ,  qui ,  lorfqu'ils  font  abon* 
dans ,  lui  donnent  le  même  afpeâ  que  fi  elle  éroit 
couverte  d'une  poufiière  glauque  &  mène  b!an* 
châtre.  *»  J'ai  obferve  des  padges  entre  ces  deux 
yariétés ,  qui  ne  pern^uent  pas  de  les  féparer 
comme  efpèces. 

Cette  plante  1  été  recueillie  à  Saiot-Renïy  tc 
4U  pied  du  mont  Veotottx  par  M.  deSuficeo. 

La  plante  que.Marshal  a  nommée  pzmplnèfla 
petraa  me  parcjt  être  la  même  A)ue  la  variété  ^ 
Ses  feuilles  radicales  fe  rappeûchent  davantage  de 
celles  de  la  première  efpèce.  Malgré  la  ditf  ^rence 
,^ne  ces..piaate9pfii;efiC:4aos  leur  port  lorS(|a'oi| 
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les  examine  arec  attention ,  il  eft  difficile  ac  ne 

Eas  y  reconnoïtre  un  enfemble  de  caraûères  aiii 
î$  réunit  5  dits  font  maigres  ,  petites ,  moins  dé- 
veloppées dans  les  terrains  arides  &  calcaires  j 
plus  vigoureufes  dans  les  terres  fortes.  Celle  de 
iCljrshal  croit  fur  le  Caucafe ,  dans  les  terres  cal* 
.  caites»  (  K,/.  in  hcrb,  Dêsfont.} 

ip.  BoucAGE  ï  fruits  tomenteux.  Pimpîmlla 

-  ^illofa,  Schousb. 

Pimpinclla  folîis  radicalîbus  blpînnatis  ;  foHolis 
trcnatis  ,  bi/i  cuneatis  ;  petalis  feminibufqui  villofis, 

Schousb.  Maroc,  pag.  125. 

Ses  racines  font  blanchâtres  &  tubéreufes  ;  Tes 
tiges  droites  ,  fortes  »  dures  j  hiutes  d'environ 
deux  pieds  ^  glauques  ^  fttiées>  fourvent  noueufe5> 
un  peu  pubefcentes^  anguleufes  j  très-rameufes  j 
Tes  rameaux  roides,  diffasî  les  feuilles  radicales 
amples,  â  peine  pubefcentes,  deux  fois  ailées  s 
les  fblioUs  irrégulières. «  ovales >  cunéiformes^ 
quelquefois  iobëes ,  arrondies  &  crénelées  i  leur 
fomraet  j  i  nervures  fines  »  réticulées  ;  les  pétioles 
.  un  peu  puhefcens  ^  ftriés  j  la  bafe  des  rameaux 
accompagnée  d'une  gaine  courte^  un  peu  char- 
nue >  ovale,  obiongue  j  obtufe,  quelquefois  tri- 
ade à  fon  fommec.  à  bordure  blanche;. les  ombel- 
lules  nombreufes  »  les  fleurs  blanches  \  les  pétales 
un  peu  épais  »  cotoimeux  ;  les  fruits  ovales  »  aflez 
gros  »  tomenteux  »  furmontés  de  deux  ftyles  per- 
Jjftans  &  prolongés. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  de  Maroc. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  if- 

I  r.  Bouc  AGE  i  feuilles  de  bubon.  Pimpinclla- 
hubonoidis,  Brot. 

Pifkpinella  foliis  radicalîbus  bi-tripinnatis  ;.  eau- 
Unis  mediis  altcrnis ,  compofitis  y  petiolo  iatijjimo  y 
duplà  brevioribus  ;  umbcllis  numtrofijfimis  ^fiminibus 
villofis,  Boter.  Phytogr.  Fafc.  i.. 

Cette  efpèce  ,  qui  ne  m'eff  connue  que  d'après^ 
'  fa  defcription  qu'en  donne  Bioter,  me  paroic  avoir 
de  très  grands  rapports  avec  la  précédente.  Se% 
.  tig^s  font  droites  9  cannelées ,.  (triées  ^  très-ra- 
nieufts;  les  feuilles  radicales  fort  amples ^  deux  & 
trois  fois  ailées»  les  folioles  aflex  grandes  «  cunéi- 
formes. Les  feuilles  caulinaires  mitoyennes  font 
1>ourvues  d'un  pétiole  en  forme  de  gaine  très- 
arge  »  terminée  par  une  feuille  compofée  »  deux 
fois  plus*  courte  \  tes  ombelles  très- nombreufes  « 
dépourvues  de  collerette  $  les  fleurs  blanches  \  les 
fruits  velu». 

Cette  plante  croit  dan»  lo  Portugal  3  fur  les  mon- 
tagnes calcaires.  ^? 

\i.  BovcAGE  anis^  vP.i.  Pimpinclla  Mfum. 
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Llnnl  ^  Anifum  vulgarc.  G«rtn.  de  Froâ.  &  Sen. 
I.  pag.  101»  tab.  15.  iig.  u 

Ses  fruits  font  pubefcens  j  principalement  daos 
leur  jeuneffe» 

13.  Bouc  AGE  de  Crète.  Pimpinclla  crctica, 

Pimpinclla  pumila  y  fidiis  fadicalibus  rotundans^ 
fubtrilobis  ,  dcntatis  ;  fuptriorihus  mini  mis  ,  rri* 
muttijidisj  laciniis  fubfilifirmibtu  j  fraSibus  gLhrii, 

Apium  creticiun  j  minimum  «  anifi  facic.  Toum. 
Coroll.  zi> 

Cette  plante  paroît  être,  en  nrinîature  Jamérce 
que  la  précédente  5  elle  en  difftre  par  fes  femences 
glabres.  Ses  racines  font  fimpleSj  très-gréie$;  fes 
tiges  menues 3  filiformes» hautes  de  quatre  àcnq 
pouces 9  fimples ,  â  peine  rameufes  â  leur  fommet» 
les  feuilles  radicales  glabres  ^  fort  petites  j  lon- 
guement péciolées,  arrondies^  fimples>  entières 
ou  a  trois  lobes  ^.dentées  à  leur  contour  $  les  cauli- 
naires ficuées  à  la  bafe  des  ramifications^  â  longues 
gaines  étroites  »  terminées  par  une  petite  feui.le 
à.  plufieurs  découpures  courtes ,  filiformes  i  les 
ramifications  prefque  capillaires ,  étalées, nues, 
terminées  par  une  ombelle  univerfelle  j  étalée ,  i 
rayons  capillaires  «  dépourvue  d'involucre  ;  les 
pmbellules  ion  petites  s  les  fleurs  blanches;  les 
fruits  glabres  /  ovales ,  plus  courts  que  Us  deus 
fiyles  qui  les'  couronnent. 

Cette  plante  croit  dans  l'ile  de  Crète,  (y.f  à 

hcrb.  Des/ont,  ) 

14.  BoucAGE  â  liges  nombreufes.  PimpimUs 
muUicaulis,. 

Pimpinclla  caulc  ramofijfmo  ,  foliis  Jhprà  dtcent' 
pofitis  ,  folioUs  filiformibus;  umbcllis  numcrofifmii  ^ 
paniculatis.  (N.) 

Ses  tiges  font  glabres  ;  anguleufi»  ;  elles  fe  di- 
vifcn&«  prefque  dès  leur  bafe ,  en  rameaux  courte , 
nombreux,  diffus.  Les  feuilles  font  plufieurs  fots 
compoCées,  glabres,  affez  fembLbIes  i  celles  du 
fenouil;  les  folioles  filiformes  ^/étalées;  les  rami- 
fications étalées  ;  les  deux  inférieures  fortanc  «Je 
deux  gaines  de  feuilles  prefqu'oppofécs;  les  autres 
alternes  &  infbnfiblement  plus  courtes.  Toutes 
ces  ramifications  font  munies,  unt  â  leur  fomnftet 
que  dans  leur  longueur,  d'ombelles  nombreufes , 
très-rapprochées «  formant,  par  leur  enfemble, 
une  panicule  touffue.  Les  fleura  font  blanches, 
fort  petites»  les  fruits  glabres. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  (^./  in  ktri. 
Desfont,  ) 

1  J.  Bouc  AGE  laciniée.  Pimpinclla  diffcBa.  Reii* 
Pimpioêlla  foliis  omnibus  pinnatis  ^  pinnis  mJâ^ 
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panttis j  figmentis  fubfalcatis y  acutis,  Rew.  Obf.  J. 
pag.  30.  tab.  2.  —  Roth,  Germ.  i.  pag.  130,  & 
2.  pag.  344.  —  Lam.  lil.  Gen.  tab.  203.  fig.  2. 

PimpiatlU  pratenfis.  Thuîll.Flor.  parif.  ëdic.  2. 
pag.  154. 

Pimpinel/a  gtnevenfis,?  Vill.  Dauph.  2,  pag.  604. 

Pimpincl/a  hircina,?  Roth^  Germ.  I.  pag.  ijo," 
&  2.  pag.  344. 

Pimpinella  faxîfraga ,  major  ,  degener.  Morif. 
Umbell.  tab.  5. 

Trûgofeiinum  fpliis  duplicato^pînnatis  ,  pinnuUs 
profundijftme  lobatis.  Halier^  Htlv.  n®.  787. 

g,,  Pimpinella  laciniata,  Thor.  Chlor.  Land.  108. 
—  Decand.  Flor.  franc.  4.  pag.  282. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  pimpinella 
magna,  n*.  3.  Ses  tiges  font  rameufes^  ftriées, 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds  \  toutes  les  feuilles 
ailées;  les  inférieures  compofees  de  folioles  dé- 
coupées en  lobes  profonds  j  aigus  j  divergens, 
prefqu'ailés^  un  peu  courbés  en  faucilles  les  lobes 
des  feuilles  fupérieures  linéaires-lancéolés  «  très- 
aigus.  Leur  variété  paroit  avoir  donné  lieu  à  l'éta- 
bli iTement  de  quelques  antres  efpèces»  telles  que 
le  pimpinelia  hircina  de  Roth ,  le  pimpinella  genu* 
venfis  de  Villars^  &c.  Les  fleurs  font  bhnches , 
pentes  $  les  (emences  glabres  ^  ovales.  On  remar- 
que Quelquefois  une  petite  foliole  fétacée  à  U 
baftr  de  Tombe]  le  uni  ver  relie» 

Cette  planté  croît  dans  les  lieux  arides  &  fa- 
blonneux.  Ou  1»  trouve  aux  environs  de  Paris,  'if. 

j6.  Bouc  AGE  à.ffeurs  jaunes.  Pimpinella  lutea. 
Desfonc. 

Pimpinella  foliis  pinnatis  ,  puhcfcentibus  ;  foliolis 
cordatiSy  dentutis  ,  aacùè  exafis  ;  pedunculis  fiUjQr- 
mibus y  pan'.%ulaûs,  Dcsf.  Fior.  aUant.  i.  pag.  26j. 
tab.  76. 

Tragofelinum  africanum ,  altijpmum,  Toumef. 
Ir.ft.  R.  Herb.  309.    - 

Pimpinella  faxifraga  ,  maxinia  ,  af ricana,  Magn. 
Bor.  Append. 

Elle  a  le  port-fc  prefque  les  feuilles  du  pimpi- 
nella magna  ;  mais  elle  répand  une  odeur  aromati- 
que très*igréable.  Ses  feuilles  radicales  font  ailées^ 
pubefcemes,  p^tioiées  ;  les  folioles  en  cûeor,  fou- 
vent  inégales  à  un  des  côtés  de  leur  bafe^  prefque 
incifées  ,  à  dentelures  irrégulières ,  obtufes  i  la 
foliole  terminale  fouvent  à  trois  lobes.  Ses  tiges 
font  liOes^  glabres  3  hautes  de  trois  àquatre  pieds^ 
rameulîs  .  feuillées  feulement  vers  leur  bafe  \  les 
rameaux  dichotomes,  fous-dîvîfés  en  ramifications 
filiformes  ^  panicUlées  'y  la  bafe  des  rameaux  mufiie 
dt  gaines  entières^  tnëmbraneufes ,.  caduques  3  les 
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f)édoncuIes  inclinés;  les  ombelles  petites ^  à  troi» 
du  cinq  rayons  capillaires  j  point  ainvolucrej  la. 
corolle  petite  de  jaune  \  les  femences  très  glabresv 
à  peine  (triées. 

J'ai  trouvé  cette  plante  au  mont  Atlas  >  où  elle 
a  été  également  obfervée  par  M.  Desfoutaines.  Of 

*  Pimpinella  (leptophylla ) ,  foliis  muhipdo-Je^ 
taceis;  caute  elongato ,  jubdidiotomoy  umoellâ  crifidd^ 
Perf.  SynopL  Plant,  i.  pag.  524. 

Cette  olante  croît  à  Saint-Domingue.  Ses  tiges 
font  grêles  ,  aïongées,  prefque  dichotomes  i  fes 
feuilles  très-menues,  à  plufieurs  découpures  l'éta* 
cées>  les  ombelles  tciâdeSi. 

*  Pimpinelta  (  cape  n  fi  s  ) ,  folih  fupra  decompofi^ 
ils ,  laciniis  trcutis ,  caale  firiato^Tb\U\b.  Prodrome* 
pag.  fi,E  Cap.  B\,  Sp, 

Ohftrvations,  Les  pimpinella  ne  font  que  médfo^ 
crement  diilingués  des  ftfeli  «  en  ne  confidéranc 
que  les  parties  de  \z  fruâification.  La  différence 
la  plus  eilentielle  confiiie  en  ce  que  les  ombelles 
&  les  ombelluks  des  pimpinella  n'ont  point  d'in*- 
volucre ,  tandis  que  les  fefeli  en  ont  ua  à  une  otf 
plufieurs  petites  foliolts  à  leurs  ombellales.  Le 
port  des  efpèces  de  ces  deux  genres  offre  des  dif« 
férences  plus  tranchées.  Dans  le  premier»  les  fo* 
lioles  font  plus  ou  moins  grandes  >  ovales  ou  eh 
coeur;  les  fleurs  des  ombelluks  planei^  étalées j 
tandis  que  ^  dans  le  fécond^  tes  feuilles  font  â  dé^ 
coupures  très-érroices ,  filiformes,  approchant  de 
celles  du  fenouil  j  les  ouibelfules  globuleufes.  Ce- 
pendant comme  il  e(l  convenu ,  d'une  manière 
trop  générale  pe»)t-étre ,  qae  la  confiùération  des 
parties  de  la  truâllicacion  doit  avoir  la  préféi- 
rence ,  on  trouve  parmi  les  pimpinella  des  efpèces 
à  feuilles  menues,  &  auxquelles  il  ne  manque 
qu'un  involucre  pour  être  placées  parmi  les  fefeli'^ 
elles  deviennent  alors  des  efpèces  intermédiaire^ 
entre  ces  deux  genres  pour  ceux  qui  ne  veulent 
point  iranfgrcffer  des  principes  de  conveociorù 
D'autres  fai liront  cette  obfervatiot)  pour  en  faire 
des  genres  nouveaux. 

Le  pimpinella  glauca  Lam.  laîffe  encore  bien  des* 
doutes.  Thui!ler  ie  rapporte  à  une  variété  à  tige 
plus  éUvée  da  pimpinella  dioica  ,  qui  croie  à  Fon^ 
tuinebleau.  M.  de  Lamarrk  foupçoime  que  le  pin^ 
pinella  orientalij  CousLii  eA  la  même  plante  que  le 
pimpinella  glauca  L'inn.  HofFmann  a  nommé  la  pve^ 
miète  pimpinella  medi^  Quant  2\x pimpinella glauctt^ 
les  auteurs  des  Plantes  rares  de  la  Hongrie  difent 
qu'elle  relfemble  au  pimpinella  faxifraga  ,  mais 
Que  fes  tiges  font  deux  &  trois  fois  plus  hautes  ^ 
fes  feuilles  trois  &  quatre  fois  ailées  \  les  rameaux, 
plus  nombreux,  oppofés,.  tk  que  les  fleurs  fe  moa^ 
trent  plus  tard. 

BOVISTA.  (P'oy/î"  Vesse-loup.) 
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BOUILLON.  Ce  nom ,  joirrt  à  un  adjeâif /eft 
^onné  à  plufieurs  plantes.  On  nomme  bouillon 
Uanc  la  molène  (  verSafcMm  Linn.  )  ;  bouîHon  mi» 
.lier  ou  furie  aux  miles  \e%  efpèces  de  molène ,  au- 
paravant fi^parées  dans  un  genre  diflit>ét  ^  fous  te 
nonrde  hlattaire  {ùlauaria  Toorn.  )  (  bouillon  fau» 
^rage ,  une  cfpèce  de  phlomtde  {pklomis  fruticvfu 
Linn.  )j  qui  a  le  feuillage  de  la  molène.  ' 

BOUIS  :  Airnom  que  portent  dans  les  Antilles , 
fuivanc  Jacquin  ^  deux  efpèces  de  ccïmicier  {chry^ 

Jbphyllum).  On  SippoWe  gros-bouis  le  ckryfophyiluni 
cAruleum  ^  tcbouis  le  ckryfopky llum  argetueum  j  r\ae 

*)'on  furnomme  auffi  quelquefois  caïmite-maronne, 

60UKA-KELY  :  nom  malabare  fous  lequel 
Hheed  a  décrit  &  figuré  {Hon.  malab,  vol.  ii« 
pag.45>  tab.  35)  une  plante  qui  doit  fe  rapporter 
a  la  fanulle  des  orchidées  j  &  y  former  on  genre 
nouveau,  fiiivant  M.  du  Petit-Thouars^  dont  plu- 
sieurs efpèces  ont  été  confondues  par  M.  de  La- 
marck ,  (bus  le  nom  d'angrté  'fii*ile  y  elles  font  re« 
snaïquables  par  leurs  feuilles  lolitaires  ou  binées  « 
•Teimées  en  bulbe  à  la  bafe.  Quand  elles  fe  trou- 
«vtnc  duisdespoiif  ions  qui  leur  conviennent,  elles 
Acariffenc  tous  les  ans  ^  Se  à  des  époques  i  peu 
firès'très-ptécifes. 

BOULATABOI  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce 
id'eupatoire  (  eupatorium  punâatum  ). 

•  BOULE  DE  NEiœ  :  nom  vulgaire  de  la  va- 
riété de  la  vîorne-obier  (^viburnum  opulus),  dont 
les  fleurs  bUnches  &  toutes  ftériles  font  raflfem- 
l>!ées  en  boule,  (yoyei  Viorn£.) 

BOULEAU.  Betuta.  Les  bouleaux  8f  les  aunes 
formulent  d'abord  deux  genres  diftinâs  dans  Tour- 
veforr,  &  même  dans  les  premiers  ouvrages  de 
Linné  i  mais  depuis ^  ce  dernier  &  queloues  autres 
svec  lui  les  ont  réunis.  M.  de  Lamarck  a  été  de 
'cette  opinion,  ainfî  ^ue  M.  de  JufTieu.  Ceux  oui 
Yont  d'un  avis  contraire  fe  fondent  fur  ce  que  les 
-aunes  croiffent  dans  les  fols  humides  &  maréca- 
^ux  /tandis  oue  les  bouleaux  fe  plaifent  de  pré- 
férence dans  les  terrains  fecs  &  arides.  Dans  ces 
idêrniers  «  les  chatons  femelles  font  cylindriques  ^ 
.Solitaires  fur  des  pédoncules  Amples  i  les  femences 
munies  de  chaque  côté  d'une  membrane  en  forme 
il'aile.  Dans  les  aunes  ^  les  durons  femelles  font 
4:ourcs ,  ovales  j  portés  fur  un  pédoncule  rameuxj 
Jeui  s  femences  dépourvues  de  membranes.  Ces 
^deux  genres  ,  féparés  ici  par  une  fimple  divifion  > 
ont  été  enrichis  de  plufieurs  belles  efpèces  que 
tfoius  allons  faire  connoitre« 

Ohfervations,  On  trouve  dans  les  lilufir.  G^ner^ 
tarb.'^éo^  trois  efpèces  figurées  avecles  caraâères 
de  leur  fruâîfication  j  favoir  :  fig.  i  ^  baula  alba , 
il*.  1 9  iig-  2«  betuia  nigra  ^  n\  1^  fig.  j^  betula 
glufinofa  ^  n*.  6. 
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I      Aii^  milieu  des  atbres  de  nos  forêts  j  dont  Pé* 
corce  rembrunie  offre  à  nos  regards  les  rides  Je 
la  vieilleiTe^  le  bouleau  s'annonce  au  loin  paré 
d'un  épiderme  lifle^  fariné ,  d'une  blancheur  écla- 
tante. Son  tronc,  bien  nourri,  ne  le  cède  prefqoe 
point  en  élévation  à  celui  de  nos  grands  arbres  : 
il  eft  droit ,  cylindrique^  fans  difformités  &  bns 
nœuds  \  il  ne  pouffe  de  branches  que  vers  foa 
fommeti  elles  fe  divifent  en  rameaux  fouplt^s, 
pendans,  effilést  tel  eft  i'afpeâ  agréable  foos  le- 
quel fe  préfente  notre  bouleau  commun  i  matsi 
né  parmi  nous ,  fans  ceffe  fous  nos  yeux ,  il  ne  Us 
frappe  que  médiocrement.  Outre  ces  agiémens 
extérieurs ,  il  a  des  attributs  qui  lui  font  parrictt- 
liers.  Peu  délicat  fur  le  fol ,  le  bouleau  véaète 
paffablement  dans  les  craies  &  dans  les  n:n4ins 
arides  8c  pieneux  »  il  porte  la  fertilité  &  la  vie 
dans  ces  contrées  oui  ^  par  la  nature  de  leur  teni- 
toîre,  fembloient  devoir  être  frappées  d'une  éter* 
nelte  fiérilité.  U  efi  peu  de  végétaux  moins  fufcep* 
tibles  des  impreffioos  de  l'air  &  de  la  rigueur  du 
froid.  On  le  retrouve  dans  les  Alpes,  au  deffus 
de  ces  régions  où  aucun  autre  arbre  ne  peut  plm 
exifter.  Il  s'avance  jufque  vers  les  gbces  du  pôle 
arâique  j  il  eft  le  feul ,  le  dernier  que  produife  Is 
Groenland  )  mais  fur  les  monragnes  glacées ,  (on 
élévation  eft  bien  inférieure  à  celle  à  laquelle  il 
parvient  dans  les  climats  plus  tempérées  :.ce  n'eti 
plus  qu'un  arbriffeau  bas»  tortueux ^  rabougri» 
de  quelques  pieds  de  haut.  A  la  vérité  «  il  acquint 
en  dureté  ce  qu'il  perd  en  hauteur  j  &  fon  bois 
n'en  eft  que  plus  propre  à  être  employé  i  divers 
ufleniiles  de  ménage  :  il  s'y  forme  des  noeuds  d'ui» 
fubflance  rougeâtré^  marbrée  >  tcès*  recherchée 
des  tourneurs  »  qui  en  fabriquent  plufîeuxi  petits 
meubles  agréables.  Son  écprce  prefqu'incorrup- 
tible  préfente  des  £ûts  bien  étonnans.  Souvent 
elle  fttbfifie  feule  &  cooferve  encore  à  l'arbre  la 
figure,  tandis  que^  depuis  long-tesis»  le  bois  cà 
mort  &  détruit  de  vétufté.  Il  ell  forti  des  mi*)e$ 
deDworetxkoi  en  Sibérie ,  un  morceau  ex:ré.ne- 
ment  curieux  de  bois  de  bouleau  ferrogioeuii 

Îue  j'ai  vu  dans  le  cabinet  de  M.  Faujas  de  Saint- 
ond.  Toute  la  fubihnce  ligneufeeft  eotiéremeot 
convertie  en  un  fer  limoneux  »  jaunâtre  «  tandis 
que  l'épiderme^d'un  blanc-latiné&  luifant^  exiAe 
encore  par  plaques  en  plufieurs  endroits ,  paifii- 
tement  bien  confervé^  &  fans  être  coloré  par  le 
fer.  Il  feroit  difficile  de  trouver  une  preuve  p!uS 
évidente  de  la  longue  &  furpretunte  confervaiioa 
de  cette  peliivule  fi  légère  j  fi  délicate  eo  app«* 
rence  ,  U  que  les  Anciens  ont  employée  fi  avan- 
tageufement  pour  l'écriture  avant  l'invention  da 
papier.  Il  elt  â  préfumer  qu'elle  doit  fon  incorrup- 
tibilité ila  fubfiaoce  réfineufe  &  aromatique  donc 
elle  eft  pénétrée. 

D'après  ce  court  expofé  des  principaux  phéno- 
mènes que  préfente  le  bouleau ,  d'après  l'emploi 
ioiéieiuac  que  Ton  peut  faire  dés  dimreoces  par- 
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9.  Rouleau  de  Sibérie.  BuuU  Japurica^ 
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-  Betula  folits  ovatis  ,  hafi  an^vfiatis ,  inugerrlmlf 
iH^quûliter  denttitrj  ,'giahns  ;  jirobUorum  f^uamts 
margine  ciliaiis  ;  lohis  iateralii>us  rvtuadatis,  WiHd. 
Arb«  39.  ub.  1.  fig.  3  &  4. 

-  Betula  {isLOvnitz)  ,  foliis  ovatis  ^  acumînatis ^ 
firratis ,  nervo  pilvfis,  Pallàs ,  Flor.  roff,  vol.  1 . 
pag.  6o.  tab.  39. 

Betula  (excelfa  canadenfis)  ,  folîis  fubcuneifn^ 
mi  bus ,  glah/:is  ^  tenuijfimt  &  argute^  ftrratis  i  amentis  ; 
^  cylindricis,  \Yatygenh.  Amer.  86. 

f  j&.  Betula  foltis  duplà  minorihus  ^  fuhtîts  glaberri- 
mis.  Willd*  1.  c. 
* 
f  Ce  bouleau  »  obfervé  par  Paltas  »  a  beaucoup  de 

rapport  avec  le  bouleau  blanc  \  il  s'en  diftingiie 
par  Tes  feuilles  ovales ,  récrécies.&  entières  à  leur 
Dafey  pUis  petites^  médiocrement  pétiolées,  fer- 
mes, glabres,  pileufes  fur  leurs  nervures,  acumi- 
néeSj  inégalemenc  dentées  ^  .accompaguée^  de  (li- 
ptiles  laricéol-es ,  légèrement  puhelcenres,  cadu- 
a'ues.  Le  tronc  varie  dans  fa  hauteur.  Son  écorce  eft 
a  un  blanc- gri (acre.  Les  chatons  mâles  Çonc  réunis 
deux  ou  trois  à  Tcxtrémiié  des  rameaux. de  l'an- 
nëe  précédente,  gtéiesj  pendans^.pl^^s  longs  que 
dans  le  bouleau  blanc  ;  les  chatons  femelles  plus 
courts  ,  plus  épais ,  fitués  latéralement  rt:r  Its 
snéines  rameaux.,  Les  écailles  calicinales  font  gran- 
des,  ciliées  à  leurs  bords ,  arrondies  ;  les  femences 
})etitts,  entourées  d'une  mcmbrine  courte,  à  trois 
obes;  les  deux  latéraux  arrondis. 

Cet  arbre  croit  su  milieu  des  forêts ,  dans  quel- 
ques contrées  de  la  Sibérie,  b 

10.  Bout  EAU  papyràcé.  Betula  papyracea.  Ait. 

Betula  fvliis  ovûtis ,  acuminatis  ^  duplicato-ferra" 
tis  i  venis  fuù:îts  fu:fjtis.  Ait.  Hort.  KtV.  vol.  3. 
P-^o-  537-  —  Willd.  Atb.  40.  tab.  2.  fig.  l. 

Betula  (papyrifera)  ,  follis  ovalibus  ,  acumina- 
fis  ,  fubéaualiter  ferratis  ;  petiolo  glabro  ,  amento 
femineo  cyltndrico ,  fquamis  intus  minutijfîm)t  pube- 
rid'.s;  lohïs  laitralibas ^  mitlto  brevioribus^fuborhicu- 
latis  y  non  aivergentibus.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  1. 
pjg.  i8j. 

On  a  long-tems  confondu  cet  arbre ,  dans  plu- 
(îeurs  jardins ,  avec  le  bouleau  noir  $  il  en  dinère 
évidemment  par  Tes  feuilles  en  coeur  &  velues, 
bien  pkis  ëpailfes  bc  plus  fombres.  C'ert  un  granil 
arbre ,  dont  les  branches  fe  divifent  en  rameaux 
roides,  cylind'iques,  revêtus  d'un  duvet  grifàtre, 
cenilré,  garni  de  feuilles  alternes ,  péiiolées,  ova- 
les, acuminées,  échancréc^s  en  cœur  à  leur  bafe, 
dun  vert-foncé,  trèv-inégalemcnc  dentées  en  fcie 
à  leurs  bords ,  velues  i  leurs  deux  faces  dans  leur 
j'iintffe,  nues  â  Icuc  face  fupéiieure  da^^^kur 
entier  développement,  couvertes  en  deffous  û'un 
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duTCt  grldtfe  j  ptriicutiérement  fur'teort  n«f¥i- 
tes ,  quelquefois  entiéremeoc  glabres  1  les  peuolci 
courts,  recourbés  &  velus  \  les  bourgeons  courts, 
ovales  I  â  peiu^  aigus.  Les  chatons  femelles  font 
courts  j  cylindriques  ,  chargés  d'écaillés  légère* 
ment  pubefcentes  en  dedAUS ,  divîfés  en  trojs  lo- 
bes }  l^s  deux  latéraux  beaucoup  plus  courts,  ptcf- 
qu'oibiculaires ,  potot  divergens»  Michaux  dit  que 
les  pétioles  fon(  glabres.  Je  les  ai  toujours  vus 
pubefcens  ou  velus.  Il  efl  pofiible  que  le  duvet 
difparoifle  avec  J'âge ,  comme  cela  arrive  dam  la 
plupart  des  bouleaux*- 

Cet  arbre  croît  dans  l*Amériaue  feptentrionaîe; 
•ileft  cultivé  en  France,  dans  ptufieurs  grands  jar- 
dins. Tr  (  '^.  ^.  )    ' 
I  ' 

Obfervationsn  M.  'Bofc  m'a  coilinraniqué  ui 

exemplaire  d'un  bouleau  qu'il  a  recueilli  dins  U 
Caroline,  qu'ihnon^me^^rtf/tf/tf/cii;  il  a  beaucoup 
de  rapport  avec  l'ieJfpèce  que  je  viens  de  décrire. 
S^  feuilles  (ont  plus  petites ',  moihs. velues;  fes 
rameaux  chargés  d'un  duvet  court  &  brun:  Il  fe 
rapproche  un  peu  du  betuU  /i^a  d'Alton, 


â. 


11;  Bouts  AT;  lapugineux.   Bttnld  lanulcfi 
'Mich.^ 

.  Betula  faliis  ovatis  «  obtufis  ,  gUMs  ,  indqujliur 
ferrai fs  j  amento  femineo  Jubovali  ,*  lohis  f^tumar^M 
pubtfcefuibuf  ^  lineariiiis,  obtufis.  (  N«) 

Betula  (hnu\ofsL),foliis  deltoideo  ovalibus  ^  lox 
acuminatis ,  dupUcatcferraiis  ;  petioh  brivi ,  amer.:^ 
femineo  fubovotdeo  ,  fquamis  ertks  densh  /anuloj*  ; 
/obis  fu/féqualibus  ,  ohiongis  y  divergendèus,  M\ch, 
Flor.  boréal.  Amer..i.  pag.  18 1. 

n  parcit  que  ce  bouleau  doit  former  une  efpè^e 
particulière,  &  qu*ît  n'eft  point ,  comme  le  foii> 
çonnoit  Michaux ,  le  betula  nigra  de  Linné.  >r$ 
rameaux  font  glabres ,  plians  ,  cylindriques ,  to:i 
grêles  'y  fes  feuilles  alternes,  pétiojées,  ovales,  un 
peu  deltoïdes  à  leur  bafe ,  obtufes  à  leur  fommer, 
glabres  à  leurs  deux  faces,  excepté  dans  leur  ku- 
nelle;  d'un  vert-foncé  en  deffus,  pâles  en  dedous, 
inégalement  dentées  en  fcie  $  les  dents  courtes, 
fines ,  aiguës  s  les  pétioles  glabres ,  filiformes ,  lie 
deux  tiers  plus  courts  que  les  feuilles.  Je  ne  con- 
nois  pas  les  fit  urs  maies.  Les  chatons  femelles  ù'm 
axilhires  ,  folitairts  ;  pédoncules  ,  ovalcis  »  cr- 
lotngs  i  les  écailles  oblongues ,  laintufes  en  dt  ht'ti , 
divifées  à  leur  fommet  en  trois  lobes  un  peu  ^i- 
vergens,  prefque droits ,  égaux,  linéaires,  obtu^ » 
les  femences  compritiées ,  lenticulaires,  atron- 
dif's  ,  accompagnées  de  chaoue  rôré  d'une  pcire 
aile  arrondie,  entière,  membraneufes  deux  ft)*cs 
courts ,  p&rfiflans  ^  divergens. 

Cet  arbre  croît  dans  l'Ainérique  feptentriona'f. 
M.  Bofc  m'en  a  communiqué  un  ^emplaire,  qu'il 
a  recueilli  dans  h  Caroline,  f)  (  ^•/) 

ii.BouLtAU 
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Ti,  Bouts  AU  i  feuilles  ovaleSi  Betula  ùvatu. 

WilJ  I. 

Betula  fbiih' ovatls ,  duplUato-ferratis  ,  glahrîs  ; 
piuuncuiis  fimineis  ramofis^ ftrobi forum  fquamis lobis 
â^ju^ù'ôus^  truncatis  f  nervojlj,  Willd.  Spec.  Phnt. 

Bctula  (  ovata  )  ,  foiih  ovatis ,  biferratis  ;  dtnd^ 
bus  acufis  ^  ramis  angutofis  ,  amentorum  peaunculis 
ramcfts.  Schnok^  Salisb.  n*,  159.  — Ejufd.  Bavar. 

I.  pag.  419. 

Bauta  ainobetula,  Ehrh.  Beytr.  vol.  i.  pag.  7a. 

Cet  arbufte  tient  le  milieu  entre  les  bouleaux  & 
l:s  aunes  :  il  a,  comme  dans  ces  derniers»  les  pé- 
doncules de  Tes  chatons  femelles  rameux  j  il  offirc 
rréîDe  le  port  de  Valnns  incana  jeune  »  mais  il  appar* 
ticnc  aux  bouleaux  par  les  parties  de  fa  fruôifica- 
tion ,  par  le  nombre  de  fes  étamines.  Ses  tiges  ne 
selèvent  guère  qu'à  la  hauteur  de  cinq  à  fix  pieds; 
elles  fe  divifent  en  rameaux  glabres^  anguleux, 
garnis  de  feuilles  alternes^  pétiolées,  ovales,  gla- 
bits  à  leurs  deux  faces ,  munies  à  leur  contour 
d'une  double  dentelure  ;  les  dents  étant  aiguës, 
prefqu'altemativement  plus  longues  &  plus  cour- 
tes. Les  fleurs  fontaxillaires ,  difpoféesen  chatons } 
ceux  des  fleurs  femelles  rameux  >  les  écailles  calici- 
naîes  divifées  en  lobes  égaux,  nerveux  j  tronqués 
à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Hongrie,  de  la  Stirie  ,  de  la  Carinthie,  &  en 
Allemagne,  dans  les  environs  de  Salsbourg.  |> 

15.  Bouleau  glanduleux.  Betula  giandu/ofa. 

Mich. 

Betula  foliis  fabrotundo'obavatts  ,  amenti  Jquamis 
femiirifidis  f  ftmineis  eylindricis ^  ramh  glandtdofo^ 
funciatiSn  (N.) 

Bttula  (glandulofa),  pumlia^  ramh  glandulofo^ 
punâaciSf  glabnt;fiÊlusfubrotundoH>bovalibus^  amenti 
fiuamis  femitrifidis i  capfulis  orbîculatis^  angufie  mar- 
ginacij.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  180. 

Ce  bouleau  fe  rapproche  beaucoup  du  betula 
fruticofa  par  fon  port  &  par  les  points  glanduleux, 
épars  fur  les  rameaux;  il  en  diffère  par  fes  feuilles, 
entières  6l  cunéiformes  à  leur  bafe;  par  fes  chatons 
femelles  ,  une  fois  plus  longs  &  beaucoup  plus 
grêles.  Ses  tiges  s'élèvent  peu.  Ses  rameaux  font 
glabres  ,  garnis  de  feuilles  un  peu  arrondies ,  en 
ovale  renverfé,  obtufes  à  leur  fommet,  dentées  en 
fcie  à  leur  contour,  glabres  à  leurs  deux  faces.  Les 
écailles  du  calice  font  divifées  ,  jufque  vers  leur 
muitié  9  en  trois  découpures  prefqu'égales  \  les 
cjpfules  orbiculaires ,  munies  d'un  rebord  très- 
étroit. 

Cette  efpèce  a  été  découverte  par  Michaux  à 
la  baie  d'Hudfon ,  fur  le  bord  des  lacs.  5 
Botanique*  Supplément,  Tome  L 


B  o  u 


689 


14.  Bouleau  arbufte.  Betula /mticofa. 

Betula  foliis  fubrotundo -ovatis  ,  fubequallter  fer- 
ratis ,  giabris  ,*  amentis  femincis  oblongis.  Willden; 
Spec.  Plant.  4.  pag.  466.  n^.  if  • 

Betula  (  fruticofa  )  ,  fo/iis  rkomboideo-ovatis  , 
âqualiter  ferraeis  ,  glabris,  Pallas ,  Flor.  roff.  vol.  I  • 
pag.  âi.  tab.  40.  —  Willd.  Arb.  42. 

Betula  (  humilis  ) ,  foliis  utrinqui  glabris  ,  Jimpli^ 
citer  ferratis  :  ferraturis  grojjiufculis ,  pedunculis  fim-^ 
plicibus  ^  fquamis  calicinis  levibus,  Schrank,  Bavar. 
Kn®.  50J. 

Cet  arbufte ,  rapproché  des  deux  précédens,  en 
diffère  par  fes  feuilles  glabres  ,  par  fcs  rameaux  non 
glanduleux,  par  fes  chatons  femelles  p^usalongés. 
Ses  tiges  font  peu  élevées  ;  fes  rameaux  glabres  , 
cyliniiriques  ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pécio- 
le^s  ,  ovales ,  un  peu  arrondies  ,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  un  peu  rhomboïdales  i  leur  bafe  « 
dentées  en  fcie  a  leur  contour  j  les  dentelures  égi^ 
les,  larges,  prefqu'obtufes.  Les  fleurs  font  difpo- 
fées  en  chatons monoïcjues,  axillaires  ;  les  chatons 
femelles  oblongs ,  cyhndriques,  pédoncules  i  les 
pédoncules  Amples  î  les  écailles  calicinales  liifes^ 

Cet  aibufte  croit  dans  la  Sibérie  Se  dans  la  Ruf* 
fie.  b 

If.  Bouleau  des  monts  Carpates.  Betula  car- 
patica,  Willd. 

Betula  foliis  rhombeîs^  duplîcato^ferratis  ^  glabris  ^ 
bafi  integerrimls  ;  firobilorum  fquamis  ciliatis  ,-  lobis 
oblongis  ,  obliqui  truncatis  ;  petiolis  glabris ,  peétai" 
culo  longioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  464,  ' 
n^.  o. 

Betula  carpatica.  Waldft.  &  Kiuib.  Plant,  rar. 
Hungar. 

Ce  bouleau  eft  peu  connu.  Ses  feuilles  font  pé- 
tiolées,  rhomboïdales,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
dentées  en  fcie  à  leur  contour,  entières  à  leur 
bafe}  les  dentelures  alternativement  plus  longues 
&  plus  courtes  \  les  pédoncules  plus  courts  que  les 
pétioles;  les  chatons  oblongs,  garnis  d'écailies 
ciliées  à  leurs  bords,  &  divifés  en  lobes  alongés, 
tronqués  obliquement.  11  croit  dans  la  Hongtie.  ^ 

Obfervations.  Forfter  a  recueilli- à  la  terre  de  Feu 
une  autre  efpèce  de  bouleau,  qu'il  a  nommée  be* 
tala  antartica ,  aflez  femblable  au  bouleau  nain ,  de 
la  même  grandeur,  mais  dont  les  feuilles  font  plucôc 
elliptiques  qu'arrondies,  roides,  épaifles  »  très- 
tuifantes  en  deflfus ,  un  peu  en  deflous ,  i  peina 
veinées  ;  la  nervure  du  milieu  très-faillante^  les  ra- 
meaux divifés  en  d'autres  plus  petits ,  nombreux  j' 
fafciculés ,  de  couleur  brune. 

Thunberg  cite  un  bouleau  du  Japon  (  betula 
ja^f  '*Ha  ) ,  voifin  des  deux  précédens ,  dont  les 
feuilles  font  ovales ,  un  peu  rétrécies  i  leurs  deux 
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•xcrémîcés»  dentées  en  fcte  i  lear  contour ^pub^f- 
centes  à  leur  face  inférieure  î  mats  comme  il  nous 
inanque  des  détails  fur  tes  parties  de  la  fruâ'fica- 
tfon  ^  il  eft  difficile  de  décider  fi  cette  plante  ap- 
partient aux  bouleaux  ou  aux  aunes.  - 

♦♦  Les  AUNES. 

«  Les  Anciens  ont  parlé  de  l'aune  commun  »  dit 
M.  Desfontaines ,  &  plufieursdes  ufages  auxquels 
il'  fert  de  nos  j^urs  ne  leur  étaient  pas  inconnus. 
Du  tems  de  Théophrafte  ^  Técorce  étoit  employée 
à  teindre  l<rs  cuirs.  Pline  dit  que  Us  pilotis  d'aune 
font  d'une  éternelle  durée  $  qu'ils  peuvent  fuppor- 
ter  des  poids  énormes.  Vitruve  en  parle  Jk  peu  près 
dans  les  mêmes  termes.  On  Temployoît  auffi  , 
comme  aujourd'hui ,  pour  faire  des  conduits  d'eau 
ibuterraine  :  on  le  plantoit  le  long  des  rivières 
pour  les  contenir  daos  leur  lit.  »  (  Fltnt,  liv.  16  ^ 
chap.  37*40,4^') 

La  divifion  qui  comprend  les  aunes  a  été  bien 
moins  enrichie  que  celle  des  bouleaux.  Valnus 
oblongata'  d'Aiton  »  connu  vulgairement  fous  le 
nom  de  houUau  de  Conftantînop/e  ^  qui  croit  dans  le 
midi  de  l'Europe  ,  ne  diffère  de  l'aune  commun 
(  a/nus  gLtinofa  >  que  par  la  forme  un  peu  variée  de 
fes  feuilles^,  plus  aIongées>  oblongues  ou  ellipti- 
ques 9  privées  d'aiJteurs  de  duvet  cotonneux  aux 
angles  de  leurs  nervures.  Les  deux  efpèces  ^ui* 
vantes  ont  des  caraûères  plus  tranchés. 

16.  Bouleau  crépu.  B<tula  cHJpa,  Ait.  v 

BettUa  (al nus  crifpa ) , /v/i7j  ovalihus ^.fuhacu" 
ds  ,  duvlicato*fcrratis^fubunduIatisi  ntrvorum  axit- 
Us  fa!>nudis  ;  fiipuUs  iath  ovalihus ,  obtufis»  Mich. 
Flor.  bor.  Amer,  u  pag.  i8i.  •—  Xit.  Hort»  Kev. 

AUus  undtdata»  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag*  35 6. 

Ses  feuilles  font  ovales*oblongues ,  médiocre- 
ment aiguës  «  arrondies  &  quelquefois  légèrement 
échancrées  en  cœur  â  leur  bafe,  crépues  &  pref^ 
qu'ondulées  i  leurs  bords  »  à  double  dentelure  à 
leur  contour»  pileufes  fur  les  pétioles  &  en  def- 
fous  fur  leurs  ve  nés  >  prefque  nues  ou  fans  duvet 
aux  aiffelles  des  nervures  ;  les  ftipules  larges^  ova* 
les»  un  peu  alongées,  obtufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  au  Canada  &  i  la  baie  d'Hud* 
fon.  '[) 

17.  Bouleau  denticulé.  Bttula  ftrmlata.  Ait. 

Bifuia  (  ainus  ferrulata)  ^  ftipulis  ovalîbus  »  oh^ 
tufis  ;  foLits  iato-ovaliàus  »  acutis  ;  amtntis  ft mincis, 
ohionglufutii,  Mich  Flor.  bor.  Amer.  I.  pag.  18 1. 
—  Ait.  Hort.  Kcv.  j.  pag.  558.  —  Abbot.Infcft. 
2.  pag.  iSj.  tab.  92. 

Bada  ri/f  o/if .  Ehrb.  Beytr.  y  pag.  xu  —  Duroi> 
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Harbk.  i.  pag.  176.— '  Wangb.  Amer.  8<.  db«  29^ 

fig.  60. 

Ainus  firruidtd.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  )]^ 

Arbriffeau  peu  élevé  ^  dont  les  tiges  fe  dkrifent 
en  rameaux.  Toupies ,  d'un  brun-foncé  »  garnis  de 
feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  ovales  »  finenaent  den* 
tées  en  fcie  à  leur  contour  •  glabres  en  deflus ,  lé« 
gérement  pubefcences  en  deuous  ^  principalement 
fur  leurs  nervures ,  récrécies  en  p^>inte  i  leur 
bafe  ,  élargies  &  un  peu  acuminées  à  leur  fommet  i 
les  ilipules  ovales»  obtufes.  Les  chatons  femelles 
font  coutts  »  mats  plus  cylindriques  qu'ovales  j  i 
pédoncules  r^meux. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  te  la  Pen£l« 
vanie.  T)  (^-Z) 


BOULEOLA  :  nom  caraïbe  d'un 
des  Antilles  (  ariftoiockU  trilobata  Linn.  )• 

BOULÉSIE.  BowJfp.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones^ i  fleurs  complètes»  polypétaléesj  té^ 
gulières  »  de  la  famille  des  ombellitères»  qui  com* 
prend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe»  â  feuîl  es 
I  palmées  ou  lobées  i  les  fleurs  dtfpofées  qp  ombelles 
fimples. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d*aToir  : 

Des  ombelUsfans  involucre  ,  i  trois  fiâtes  ptffet  ; 
Us  pétales  éeaux  ;  un  fruit  titragone  »  prefque  pynt» 
midali  Us  Jemencts  crcuftes  d'un  fiUon  fur  U  dos* 

CaRACTÀRB    GÉNERIQUI. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  fort  petit  >  ï  cinq  dents  courtes  ^ 
adhérent  â  l'ovaire  i  l'involucre  nul  ou  composé 
de  petites  folioles  prefv^u^  féucées. 

1®.  Une  corotU  régulière  >  compofée  de  cioq 
pétales  égaux. 

5^.  Cinq  itamines^èom  les  filamens  font  courts» 
terminés  par  des  anthères  ovales-trrondies. 

4^.  Un  ovaire  adhérent  avec  le  calice  »  furmonté 
de  deux  flyles  f&tacés  bc  de  di-ux  ftigmates  aigus. 

he  fruit  eft  un  peu  pyramid^âl ,  hériff:  de  poils 
rudes»  très-courts  »  divifé  en  deux  femences  cretH 
fées  d'un  fidon  fur  le  dos. 

Ohffrvations.  Ce  genre  a  été  établi  par  MM.  Roiz 
&  PjLvon  pour  quelques  plantes  du  Pérou  %  ils  Tonc 
dédié  à  G.  Bov'Ies  »  favant  efpagnol,  auteur  d'une 
introduâion  â  l'hittoire  natureUe  de  l'Efpagne  âc 
i  U  géographie  phyfique. 

Espèces. 

I.  BouLEsic  paUnée..JB«fv/tj^  patmëu.  Rutz  ic 
Pavoo. 
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BowteJUJhiih  paimatis  ^  muhipanhh  ;  MU  U" 
(iniûtis^  iatfraUhtu  bîpartitis,  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  ).  pag.  28.  cab.  2jk  fig.  A, 

Plante  herbacée  ^  hifpkle  j  haute  de  deux  pieds  j 
dont  les  racines  font  grêles  &  fibreufes  ;  les  tiges 
couchées,  filiformes ^  fii^uleufes^  (triées ^  angu- 
leufes,  dichotomes  i  leur  fommecs  les  feuilles 
aiternes  s  les  fupérieurcs  oppofées  ,  longuement 
përiolées ,  palmées»  parfemees  de  petits  poils  en 
étoile  »  les  lobes  très«profonds,  lacrniés  ;  les  fleurs 
diipofétrs  en  une  ombelle  fimple^  à  l'extrémité 
d'un  pédoncule  axillaire,  terminé  par  deux  ou 
trois  fleurs  pédicellées,  fans  involucre.  La  corolle 
e(l  blanche ,  petite  )  les  pétales  égaux  ;  le  fruit 
petit,  pyramidal,  hérifle  de  poils  en  étoile j  fe 
partageant  en  deux  femences  pâles. 

Cette  plante  crcit  fur  les  collines  j  au  Pérou. 
(  Ruii  &  Pavon.  )    . 

2.  BoutESiE  lobée.  Bowlefia  lobata.  Ruiz  & 
Pavon. 

Bowlipa  filiis  hiatij,  longe  petîoUtîs,  Ruiz  & 
Pavon  ^  Flot,  peiuv.  3.  pag.  28.  tab.  251.  fig.  B. 

Ses  tiges  font  grêles >  couchées,  nombreufes^ 
rameufes  ,  légèrement  (Iriées ,  hëri(Tées ,  aînfi  que 
route  la  plante  ^  de  poils  courts  s  fes  feuilles  op^ 
pofées  J  larges  y  en  cœur^  à  cinq  ou  fept  lobes 
ovales  y  traverfés  de  cinq  à iept  nervures;  les  pé- 
tioles très-longs  »  adhérens  par  leur  bafe«  munis 
de  petites  iiipules  Iméaires^fubulées,  blanchâtres, 
fcarieufls.  Les  pédoncules  font  axillaires,  filifor- 
mes» beaucoup  plus  courts  que  les  pétioles»  fou- 
tenant  une  petite  ombelle  fimple  j  à  trois  ou  cinq 
fleurs  prefque  feflîles,  d*un  blanc- jaunâtre,  entou- 
rées d'un  involucre  aifêz  femblable  aux  ftipules; 
les  femences  ovales. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  du 

^.  BouLÉsiE  blanchâtre.  Bowlefia  incana.  Ruiz 
&  Pavon. 

Bowlefiafoliis  renlformîbus ,  crenato-Maùs.  Ruiz 
&  Pav.  Flor.  peruv.  3.  pag.  28.  tab.  268.  fig.  A. 

Plufieurs  tiges  couchées ,  étalées,  divergentes, 
chargées  de  poils  blanchâtres ,  fe  divifcnt  en  quel- 
ques rameaux  très-courts  j  elles  fupportent  de  pe- 
nres  feuilles  oppofées,  réniformes,  à  cinq  ou  (ept 
lobes  épais  ,  crénelés  }  les  pétioles  un  peu  plus 
longs  que  les  feuilles;  les  ftipules  fcarieufes ,  pe- 
tites ,  fubuléesî  les  pédoncules  axillaires,  folitai- 
res  ,  très-courts;  les'ombelles  fimples  «  à  trois 
fleurs  i  leur  involucre  femblable  aux  ftipules  ries 
pétales  petits,  blanchâtres;  les  femences  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  >  fur  les  collines. 
(  Ruf'i  &  Pav.) 
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BOULET  DE  CANON.  On  nomme  ainfi ,  à 
Cayenne ,  le  couroupite ,  parce  que  fon  fruit  a  U 
forme  &  le  volume  d'un  poulet.  (  ^oyei  Cou- 
roupite.) 

BOULETS  :  noms  dérivés  du  latin  boUctts ,  fous 
lequel  les  Provençaux  &  Ls  L«*aguedociens  défi- 
gnent  le  champignon  ordinaire  ou  champignon 
des  couches. 

BOULETTE  :  nom  donné  par  quelques  auteurs 
à  Vechinops,  parce  que  fes  fleurs  font  difpoféesen 
tète.  On  Ta  donné  aulFi ,  pour  la  môme  raifou  ,  i 
la  globulaire  &c  ^\xJphAranthus. 

BOULIGOULOU.  Les  payfans  de  la  Provence 
donnent  ce  nom  à  la  chanterelle  (  cuntanUtu  )  , 
efpèce  de  champignon  bon  à  manger. 

BOULOU,  BULU.  «  Ce  mot,  chez  les  habi* 
tans  des  îles  malaifes ,  dit  le  favant  M.  du  Petit» 
Thouars  ,  (ignifie  poils,  cheveux ,  plumes  ;  il  fe  re*- 
trouve  auffi  dans  la  langue  de  Madagafcar ,  mais 
plus  ordinairement  changé  en  vouiou.  Chez  ce^ 
deux  peuples  il  (ignifie  de  plus  les  bambous ,  qui 
font  (emblables  à  des  panaches.  A  Madagafcar  « 
CCS  finguliers  végétaux  couvrent  prefqu*exclufive- 
ment  une  furface  confidérable  de  terrain  >  occupé 
par  les  montagnes  fecondaires  qui  fe  trouvent 
entre  les  bords  de  la  mer  &  les  grandes  élévations 
du  centre.  Cette  bande  de  pays  eft  la  plus  propre 
À  la  culture. 

M  Les  Madécafles,  comme  les  peuples  de  l'Inde  » 
tirent  grand  parti  des  bambous,  dont  ils  ont  plu- 
fieurs efpèccs  diftinâes.  La  plus  utile  eft  auflt  la 
plus  communes  elle  acquiert  un  diamètre  confidé- 
rable ,  de  U  grofiâur  de  la  cuifle ,  à  peu  près.  Ses 
.parois  font  très-minces;  en  forte  qu'en  faifant 
fauter  les  cloifons,  on  a  à  peu  de  frais  des  vafes 
très-légers.  Il  paroît  que  c*eft  l'efpèce  décrite  par 
Rumphe  fous  le  nom  à'arundo  vajfaria.  Les  habî* 
tans  en  forment  un  inftiument  de  hiufique  des  ^>lus 
fimples.  A  cet  eflFet  ils  prennent  un  de  fes  encre* 
noeuds  J  longs  d'un  pied  à  peu  près;  ils  détachent 
dans  toute  la  longueur  quatre  lanières  minces  » 
qui  reftent  attachées  à  chaque  bout  :  ce  font  des 
efpèces  de  cordes  qu'ils  accordent,  en  plaçant 
fous  chacune  un  peut  morceau  de  bois  en  forme 
de  chevalet  :  c'eft  une  efpèce  de  guitare.  Si  une 
corde  caffe,  on  découpe  a  côté  une  autre  lanière, 
&  ainfi  de  fuite ^  jafqu'à  ce  que  toute  la  furface 
Toit  employée.  » 

BOUQUETINE.  (  V^oyei  BoucACE.  Pimpi^ 
nella,  ) 

BOURASAHA.  Barafaia  (Pet.-Th.  Gen.  nor. 
Madag.  n^.  61)  :  nom  que  les  hab'tins  de  MaJa« 
gilcar  donnent  â  un  arbufte  grimpant  de  leur  pays. 

Ssss  X. 
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«  Il  doit  j  dit  M.  du  Petit-Tbouars ,  formef  on 
genre  .nouveau  4  donc  voici  les  caraâères  : 

»  Les  fleurs  font  dieïques^  compofées^  dans 
les  deux  fexeSj  d'un  calice  à  fix  folioles  «  d'une 
corolle  â  fix  pétales  »  fix  étamines  dans  les  fleurs 
maies,  réunies  â  leur  bafe^  les  anthères  adnées 
aux  filatnensi  les  étamines  ftéfiles  dans  les  fleurs 
femelles  i  trois  ovaires ,  auxquels  fuccëdenc  au- 
tant de  baies  ovales  >  monofpermes^  contenant 
chacune  une  femence  hétiflee  de  papilles  fingu- 
Kèresj  entre  lef^uelles  réfide  une  humeur  vif- 
queufe  trèsabondintei  ce  qui  la  rend  très-dffi< 
cile  à  manier;  elle  eft  marquée  ^  fur  le  côté  inté- 
rieur ^  d'un  fiUon  profond,  remplie  par  un  péri- 
fperme  charnu»  à  la  bafe  duquel  fe  trouve  un 
embtyon  y  dont  les  cotylédons  font  larges  ,  écar- 
tés 1  un  de  l'autre  j  &  fepatés  par  une  membrane 
très -mince.  » 

Jufqu'à  préfent  on  ne  connoit  qu'une  efpèce 
qui  appartienne  à  ce  genre  :  c'eft  un  arbufte  foi- 
biej  s'appuyant  fur  les  végétaux  voilins.  Ses  feuil- 
les font  alternes  &  un  peu  écartées  |  elles  font 
(^étiolées  &  compofées  de  trois  folioles  ovales  « 
ongues  de  trois  pouces j  larges  de  deux»  d'un 
vert-fombre  &  lifTe.  Les  fleurs  font  petites ,  ver- 
dâtres»  &  naiflenc  aux  aiflelles  des  feuilles  fupé- 
rieures^  en  grappe  compofée. 

Cet  arbufte  *  d'après  ces  caraâëres  ,  vient  fe 
ranger,  dans  l'ordre  naturel ,  près  des  anones.  On 
pourroit  ptéfumer  qu'il  doit  faire  partie  de  Tordre 
des  ménirpermes  i  mais  la  forme  de  fon  embryon 
&  de  fon  périfpeime  le  diftinguent  fortement  du 
^enre  caapeùa  ou  cijfampe'os  &  du  nunifpermum  » 
dans  léfq[uels  ces  parties  font  différemment  con- 
formées. Comme  ^f .  du  Petit-Thouars  fe  propo(e 
de  publier  ce  genre  &  d'éclaircir  ces  difficultés 
d'après  iés  propres  obfervations ,  il  faut  lui  en 
abandonner  le  foin  >  &  attendre  la  fuite  qu'il  doir 
donner  â  l'ouvrage  commencé  fur  les  plantes  de 
Madagafcar. 

BOURDAINE  ou  BOURGÈNE  :  nom  vulgaire 
iufranguia ,  dont  les  anciens  botaniftes  formoient 
un  genre  difiinâ  du  nerprun  (  rhamnus  Linn.  )• 
Tournefort^  n'appercevant  pas  dans  celui-ci  les 
pétales,  qui  font  très-petits ^  prenoit  fon  calice 
pour  une  corolle  ^  &  la  difoit  monopétale  ,  en 
'  ajoutant  que  la  baie  coiKenoit  quatre  graines. 
Dans  \e  frangula»  au  contraire»  il  admettoic  une 
fleur  rofjcéej  compofée  de  plufieurs  pétales , 
parce  qu'ils  étoient  pbs  apparens  s  &  ce  qu'il  pre- 
noit ailleurs  pour  corolle  »  redevenoit  ici  calice  : 
de  plus ,  il  ne  voyoit  <^ue  deux  femences  dans  le 
'fruit  du  frangula,  Linné ,  trouvant  une  organifa- 
tion  à  peu  près  conforme  daiia  les  deux  genres  « 
ainfi  que  dans  l'alaterne  ^  le  jujubier  &  le  paliure^ 
les.  avoir  tous  rapportés  au  nerprun  ,  en  indiquant 
les  pétales  fous  le  nom  d'écaîiits,  &  le  calice  ioos 
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celui  de  corolii.  Depuis  on  a  détaché  les  dent  der- 
niers genres^  fuffifamment  diftinâs  î  mab  la boitf* 
daine  efl  reftée  confondue  avec  le  nerprun  ,  dons 
elle  diffère  feulement  par  le  nombre  des  pétales 
&  des  étamines  ,  porté  à  cinq  au  lieu  de  quaue. 
(f^oyei  NERPRUN.) 

BOURDON  DE  SAINT-JACQUES  mi  ROSE 
TRÉMIÈRE.   Ceft  Vaicta  de  Unné.   (  K<^r{ 

Alceb.) 

BOURGONI  :  nom  galîbi  d'une  efpèce  d'acacia 
de  laGuiane  {mimofa  hourgoni ) ,déciite  &  figurée 
par  Aubletj  pag.  941  j  tab.  558»  donc  les  fleors 
font  en  épis  &  les  feuilles  Amplement  ailées  » 
comme  celles  du  mimofa  fugifoiia  g  avec  lequel 
cette  plante  a  beaucoup  de  rapport* 

BOURGUÉPINE  :  nom  donné  par  le  traduc- 
teur de  Dalechamp  à  deux  plantes  d'un  genre  fle 
d'une  famille  différens.  L'une  ett  le  nerprun  {rhxim- 
nus  )  y  l'autre  eft  le  pkyllirta  ^  que  Dalechamp 
nomme  apkarca  ou  ^urguépine  du  Montpellier  ,  ott 
épine  de  Bourgogne.  Dalechamp  lui-même  eft  en 
doute  de  favoir  fi' la  plante  qu'il  défigne  foos  le 
nom  de  bourguépine  de  Montpellier  eft  Vapharca  ou 
lophyllirea  deThéophrafte.'U  paroît  pencher  pour 
cette  dernière  opinion ,  avec  d'autant  plus  de  rai« 
fon ,  que  la  figure  qu'il  en*  donne  ,  m  celle  du 
pkyllirea  latifoUa  Linn» 

BOURRACHE.  Boragc  (  rojfq;  les  lllt^lra- 
lions  des  Genre*  ^  tab.  94  «  fig.  I  »  lorago  officinalis 
Linn.  ^  &  fig.  1»  horago  indien  Linn.  Il  exifte  cane 
de  rapports  entre  plufieurs  borragtnéeSjteresqoe 
la  bourrache  ^  la  buglofle ,  &c.  «  qu'il  eft  difficile 
de  décider  fi  la  plante  oue  les  Anciens^  c mms 
Pline ^  Diofcoride»  appeloient  hugloffe  ^  ett  réelle* 
ment  notre  bourrache  ;  ce  qui  eii  atfex  probable. 
Au  refte  «  l'erreur  fur  ces  deux  plantes  n'a  pas  grand 
inconvénient  dans  les  ufages  économiques ,  ayam 
toutes  deux  les  mêmes  propriétés  »  &  pouvant  é:re 
tubiUtuées  l'une  à  l'autre.  Le  nom  de  bourrache 
n'étoit  point  connu  au  tems  des  Anciens.  On  pré- 
tend qu'on  le  doit  aux  habitans  de  la  Lucanîe  dans 
le  royaiune  de  NapUs ,  qui  appelèrent  cette  plante 
conago  g  &«  par  changement  du  c  en  b^borrago  ^ 
parce  que  fun  infufion  dans  du  vin  réjouit  &  tor* 
tifie  le  cœur  j  propriétés  que  Diofcoride  attribue 
î  fa  buglofTe.  La  bourrache  s'eft  acclimatée  en  Eu* 
rope  depuis  quelques  fiècies  \  elle  eft  originaire 
du  Levant.  Je  l'ai  trouvée  en  Barbarie^  aiim  que 
l'efpèce  fui  vante  J  qui  n'avoit  pas  encore  été  dé- 
couverte* 

6.  Bourrache  à  longues  feuilles.  Bomgo  /ira- 

gifblia.  Poir. 

Borago  foliii  lineari-tanuoUtis  ^fifilibës  4 
nlsi  cnlkiius  bafi  hir/ktiffimis.  Poixet  ^  Voflfe 
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Earb.  vol.  i.  pag.  1x9  j  &  Edit.  gertn.  iroh  1.  pag.  | 
157.  iig.  2.  —  Lam.  liluftr.  Genen  1.  pag.4iO. 

n^  1S47. 

Boragê  (  longifolia  )^  caule  ereâo  ,  pîiofo  ;  folîis 
/parfis  ,  ft^Uibus  ,  ianceolatis  ;  calicibus  kifpidis  , 
fiorihus  paniculatis»  Desf.  Flor.  atlanc.  i.  pag.  x6z* 
cab.  ^. 

Semblable»  par  (âcoroHe»  à  la  bourrache  offi- 
cinale^ cette  efpèce  en  diffère  furtouc  par  fes 
feuilles  feflîles ,  linéaires-lancéolées  «  aiguës ,  très* 
entières ,  longues  de  fix  à  neuf  pouces^  larges 
d'environ  un  pouce j  parfemées  en  delTus  dépolis 
courts^  hériflées  en  detfous  fur  les  nervures  lon- 
gitudrnales.  Les  racines  font  dures  ^  tortueufes^ 
prefque  llgneufes^  ramifiées  |  les  fleurs  dirpofées 
en  une  panicule  terminale  ;  les  pédicelles  inclinés  \ 
les  calices  très-pileux  i  leur  bafe,  à  cinq  décou- 
pures étroites»  lancéolées ,  de  la  longueur  de  la 
corolle  i  cinq  écailles  obtufes  «  échincrées  a  l'ori* 
fice  du  tube  \  les  filamens  très  courts  j  point  ar- 
(]ués;  quatre  femences  liiTeSj  oblongucs»  ob- 
tufes. 

J'ai  trouvé  cette  plante  en  Barbarie ,  aux  envi- 
rons de  Lacalle  y  fur  le  bord  des  ruifleaux  {  elle  a 
été  également  obfervée  aux  environs  d'Alger  par 
M.  Dcsfontaines.  Elle  fleurit  au  commencement 
du  print-ems.  ^  (  K",  v.) 

7.  Bourrache  de  Crète.  Borago  crctica. 

Willd. 

Borago  hifpida ,  foins  ovatis  ;  coroUaram  laci" 
niis  nfUxis',  iinearîbus.  Des  font.  CorolL  pag.  16. 
tab.  17,  —  WiUd,  Spec.  Plant,  i.  pag.  778. 

Borago  eretica  ,  flore  reflexo  ,  elegantijpmo  ,  fuave 
rubcnte.  Toum.  Coroll.  6 ,  &  Vélins  du  Muf. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  par  fes  feuilles  ovales  j 
à  peine  aiguës ^  entières^  légèrement  ondulées* 
d  un  vert-pâle  J  pileufes  î  les  inférieures  pétio- 
le es,  les  fupérieure  s  prefque  feililes  ;  les  flieurs 
difpoiees  en  une  grappe  lâche  «  à  rextrémicé  de 
chaque  rameau  $  les  calices  très-courts  ^  les  divi- 
fion^  droites^  ovales  ,  aiguës  ;  la  corolle  d'un  rofe- 
pak  y  ï  cinq  divifions  profonaes,  étroites^  linéai- 
res ,  creufées  en  gouttiète  &  réfléchies  s  le  tube 
court  J  cylindrique  }  les  anthères  petites  &  bleuâ- 
tres ;  un  flyle  grêle  ^  deux  iiigmates  fort  petits. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Tournefort 
fur  le  mont  Ida. 

8.  Bourrache  â  fleurs  tâches.  Borago  laxi- 

fora. 

Borago  folits  ovatis ,  obtufis  ;  fioribus  fubfoUu^ 
rtis  ^  longi  peduncuJatis.  (N.) 

Ses  tiges  font  grêles ,  rameufes  ,  herbacées  $  les 
f(^uiUc»  rudes ^  ovales j  entières^  ks  inférieures 
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pétiolées,  les  fupérreures  prefque  feffiless  le» 
fleurs  axillaires  vers  l'extréinité  des  rameaux^ 
prefque  folitairesj  lâches  i  les  pédoncules  uniflo^ 
resj  (impies  »  filiformes  1  plus  longs  que  les  feuil* 
les ,  rudes ,  ainfi  que  tes  autres  parties  de  la  plarxe  f 
le  calice  à  cinq  découpures  prefque  fubulées  s  h 
corolle  petite^  d'unèleu-vif  j  un  peu  plus  longue 
que  le  calice^  i  cinq  divifions  méoiocrement  éta- 
lées,  ovales  >  aiguës  I  les  anthères  preique  feffileSj 
longues^  fagittées  »  le  (ligmate  obtus. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  lieu  natal  ne  m'eft  point  conmu 

9.  Bourrache  i  feuilles  épaifles.  Borago  craf 
Jifolia,  Vent. 

Borago  glauca  ,  cauk  levi  j  foliîs  decurrentibus , 
fuprà  Jcaberrimis  /  coroiU  laciniis  lincari-lanceolar' 
lis  i  paient ^ffimis  ,  inàqualibas.  Vent.  Hort.  Celf. 
pag.  de  tab.  ICO. 

Cette  plante  fe  diflingue  facilement  de  toutes 
les  autres  efpècesde  ce  genre  par  fes  tiges  glau- 
ques &  liffes  J  par  fes  feuilles  charnues  ^  fefliles  , 
lancéolées  J  aiguës  ^  glabres  â  leur  furface  infé- 
rieure, excepté  fur  leur  principale  nervure  ^  par- 
femées*  en  deffus  &  â  leurs  bords  j  de  tubercules  . 
avec  un  aiguillon  crochu  s  les  pédoncules  folitai- 
res ,  axillaires^  plus  courts  oue  les  feuilles j  â  une 
feule  J  rarement  à  plufieurs  fleurs  $  le  calice  ven^ 
tru  9  pentagone  y  à  cinq  découpures  lancéolées  » 
aiguës  y  hériflées  fur  leurs  angles  ;  la  corolle  cou- 
leur de  chair  y  i  cinq  divilions  linéaires^  obtufes» 
inégales  >  les  étumines  inégales  s  les  anthères  jau- 
nes^ fagittées 9  inégales»  creufées  de  quatre  iil- 
Icns  ;  le  fruit  pendant  y  orbiculaire^  quatre  femeib* 
ces  noirâtres  >  ovales  ,  aiguës ,  comprimées.  Le 
nombre  d^s  parties  »  dans  la  ftu Aification  »  varie 
quelquefois  de  quatre  â  cinq.  Plufîeurs  des  ovaires 
avortent  fouvent*  &  ne  produifent  q|ue  deux  ou 
trois  femences. 

Cette  plante  a  été  trouvée  en  Perfe  par  MM. 

Bruguière  6c  Olivier. 

BOURRA-COURRA.  Dans  la  Guiane  hollan** 
dajfe  on  nomme  ainfi  j  au  rapport  de  Stedman, 
l'arbre  appelé  bois  de  lettres  dans  la  Guiane  fran^ 
çaife  y  décrit  par  Aublet  fous  le  nom  de  piraiincra^ 

{y^oyei  PlRATINIER.) 

BOURREAU  DES  ARBRES  r  nom  donné  au 
celaftrus  fiandens y  dont  la  tige  grimpante  enibrafle 
le  tronc  des  arbres ,  &  les  ferre  teUement  qu'elfe 
les  étouffe  &  les  fait  périr.  (  yoyei  Célastrb.) 

BOURSE  A  BERGER >  BOURSETTE, TA- 
BOURET :  noms  vulgaires  du  thlafpi  burfa  pafio- 
ris  y  dont  la  petite  fitique,  de  forme  triangulaire 
&  feiQblable  â  une  bourfe^  la  diftiogue  de  toutes 
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^s  con^nères*  Cëfalpin  la  nommoie  c^^tà  ^  8r 
Ton  pourroic  rigoureulement  en  faire  un  Fluoré* 
i}éparé«  Cette  plance  varie  beaucoup  dans  la  forme 
&  la  grandeur  de  fés  feuilles.    (  Vùyt\    Ta« 

SOURET.) 

BOURTOULAIGA  :  nom  languedocien  du 
pourpier.  On  te  donne  audi  à  refpèce  d'arroche 
qui  lui  reflemble  (  turipUx  ponulacoides  Linn.  )• 

^  BOUTEILLAOU  :  nom  languedocien  de  To- 
fivier. 

BOUTON  D'OR  :  efpèce  de  renoncule  (rd- 
nuncuUs  acris  Linn.  )  j  donc  la  fleur  jaune  fe  dou- 
ble aifémenc  par  la  culture  ^  &  qui  devient  alors 
lin  de^  ornemens  de  nos  parterres.  Une  autre  ef- 
pèce (  ranuncuius  plataaifolius  Linn.  )  j  â  fleurs 
planches  doubles  ^  également  cultivée  «  porte  le 
nom  de  bouton  d*ar^ent» 

BOUTON  ROUGE.  On  nomme  ainfi ,  dans  le 
Canada ,  refpèce  de  gainier  qui  y  eft  indigène 
farcis  canadenjis  Linn.). 

BOWLESIA.  (Koyq  BouLtsiE,  SuppL) 

BOYAU  DE  CHAT.  On  donne  ce  nom  à  une 
efpèce  d'ulve  {ulva  inteftiauiu) ,  (^ui  tR.  tubulôe 
en  forme  d'inteflins. 

BOYAUX  DU  DIABLE  :  nom  donné,  dans 
les  Antilles ,  à  quelques  efpècts  de  faiftfpareille 
^fmilax  Linn.  ). 

BR ABEJUM.  (  Koyei  Brabbi  ^  &  IlluOr.  Gen. 
tab.  847.  ) 

BRACELETS.  On  donne  ce  nom  dans  les  An- 
tilles^ fuivant  Plumier,  aux  gouffcs  d'une  efpèce 
d'acacie  {mimofa  ungtàs  cati  Linn*)^  qui  font  con- 
tournées en  forme  de  bracelets.  Dans  les  mêmes 
2le$  00  nomme  le  jacquioier  boU  bracelet. 

BRACHIOBOLE.  Brachiobolus.  Allioni  nomme 
.ainfi  les  efpèces  de  fifymbre  de  Linné,  à  filiques 
courtes  •  qui  conflitueot  le  radUuLi  deHaller,  le 
roripa  de  bcopoli. 

BRACHIOGLOTTIS.  (  Fo^e^;  Brachiogle, 
&  m.  Gen.  tab.  677.) 

BRACHYSTEMUM  :  genre  établi  par  Mi- 
chaux ,  qui  1  de  grands  rapports  avec  fon  genre 
pycnanthemum  ^  &  dans  lequel  il  a  fait  entrer  quel- 

J|ues  efpèces  de  thym  |  if  a  été  mentionné  a  la* 
utte  des  thyms.  (  ^<^<{  ce  mot.  ) 
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■  ^hiSùh  par  Forftrr ,  &  dont  le  caraâëft  ftAi^ 
rique a e^.préfenté  par  M. de  Lamarck à  iarûck 
GlÔchidion  ;  mais  comme  depuis  ce  même  fi* 
vant  a  adopté^  dans  fes  llLfiraiions  des  Genres  ,  le 
nom  de  Gxrtner,  je  menrionnerai  ici  les  efpèces* 
renvoyant  j  pour  lexpofé  du  caractère  générique  « 
au  mot  Glochidion. 

Espèces. 


1.  Bradlée  de  Chine.  Bradieia  pnica.  Gaerou 

Bradhid  peduncults  foluarus  >  axiUaribtu  ;  foLls 
lanceolatis.  Willden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  591.  — 
Gzrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  2.  pag.  117.  ub«  to^. 
fig.  I.  — '  Lam.  llluftr.  Gen.  tab.  77a.  fig.  i. 

Arhufcuh  finica ,  anoné  dulcîs  foUo  nom  fpUn» 
dente  ;  fruâu  ex  foiiorum  alis  compreffo ,  parvo  ,  cr^ 
bkulari  ,  ftnaeo ,  dura.  Pluk.  Amaltb.  35.  tab.  j68. 

fis- 1* 

Arbrifleau  dont  les  rameaux  font  glibres,  aU 
ternes ,  élancés ,  prefque  cylindriques  «  garnis  de 
feuilles  feifiles,  alternes^  lancéolées  «  glabres,  co- 
tières^  un  peu  finué^s  à  leurs  bords,  aiguës,  i  ner- 
vures fines  ,  ramifiées.  Les  fleurs  font  axtUaires  » 
folitaires  ,  foutenues  par  des  pédoncules  fimples , 
uniflores,  beaucoup  plus  courts  que  \»  feuilles  ; 
elles  prqduifent  pour  firuit  une  capfule  dure  ,  pe« 
ttte  I  glObuleufe  ,  comprimée  j  ombiliquée  à  fes 
•  deux  laces  »  i  fix  ou  huit  cotes ,  compofée  d*aucar.  c 
de  coques  s  chaque  coque  à  deux  valves,  coote- 
nant  deux  femences  placées  l'une  fur  l'autre»  d'un 
rouge-écarlate,  anguleufes,  arrondies. 

Cette  plance  croit  en  Chine.  1> 

2.  Bradlée  glochidion.  Bradieia  glockîdoi. 
Gacrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  2.  pag.  128.  tab.  109. — 
Lam.  llluftr.  tab.  772.  fig.  ^.  —  Forft.  Nov.  Ger. 
{Voy.  Glochidion  ramiflore,  vol.  2.  pag.  755  ) 

3.  BraDLÉB  de  Ceihn.   Bradieia  ^eylatùcoL 

Gxrto.  1.  c.  —  Lam.  111.  t;d>.  772.  fig«  2. 

Cette  efpèce  n'eft  encore  connue  q^c  par  ft% 
fruits.  Son  calice  eft  ,  non  â  cinq  folioles  ,  91:% 
d'une  feule  pièce,  à  cinq  découpures  perfifta-  res^ 
les  capfules  légèrement  pédicellées  fur  un  pédon- 
cule commun,  globuleufes ,  un  peu  comprimées, 
ftriées  &  non  rorulcufes,  glabres,  à  fix  coques ^ 
chaque  coque  bivalve,  contenant  deux  femer.c:s 
arrondies ,  convexes  d'un  côté ,  planes  de  Tautre. 

Cette  plante  croît  a  l'ile  de  Ceitan.  "b 


BRADLÉE.  Bradieia  :  nom  fous  lequel  Gaertoer 
M  défigné  un  genre  de  plantes  oonuné  auparavant  • 


4«  Bradlée  des  Philippines.  Bradieia  ph^^p* 
pica,  Cavan. 

Bradieia  caule  arborée  ;  fblih  lanceolatis,  gUb*^  s; 
fioribus  axîllarthus ,  numerofis.  Gavan.  Icon.  R^. 
.4.  pag.  48.  tab.  }7». 


B  R  A' 

* 

Brudleià  {  phiUppenits  )  ,  piduneuRs  astîUanhus . 
^^g^^g'^tî^ i  foliis  lance'olutism  Willd.  Spec.  Plant. 
4.  pjg.  591. 

Ses  tîffes  s'élèvent  à  la  hauteur  de  douze  pieds, 
divifées  en  rameaux  nombreux»  tomenteux  dans 
leur  jeunefle ,  garnis  de  feuilles  alternes,  médio- 
crement péciolées,  lancéolées,  très-entières  \  les 
fi  urs  fort  petites ,  nombreufes ,  axillaîres ,  pédt- 
ceilées;  le  calice  divifë  en  fix  folioles  ovales  , 
blanchâtres,  perfiftantes.  Les  étamines  n'ont  point 
été  obfervées.  Les  fleurs  femelles  ont  un  ovaire 
globuleux  »^  plus  grand  que  le  calice  ;  un  flyle 
court ,  un  nigmate  à  fix  rayons  :  il  leur  fuccède  une 
capCule  orbîculaire,  très^comprimée  à  Tes  deux 
faces^  à  £x  cotes ,  divifée  en  nx  loges,  contenant 
des  femence^  lenticulaires  j  rougeâtres  &  luifaotes, 
deux  dans  chaque  log«. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Philippines,  T)  {J^ff 
cri  pu  ex  Cavan^  ) 

6RAGANTIE  i  grappes.  Bragantia  racemofa. 
Leur* 

Bragantia  folus  lanceoiatis,  integerrimts ;  racemis 
ûxilUribiis.  Lour.  Flor.  cochin.  x.  pag.  64^. 

Genre  de  plantes  ï  fleurs  incomplètes  ,  de  la  fa*- 
mille  des  ariftotoches ,  établi  par  Loureîro  pour 
un  arbrifleau  de  la  Cochinchine ,  qui  offre  pour 
car^^tère  efièntiel  : 

Un  calice  nul  ;  une  corolle  monopitale  ;  le  tube  glo' 
hiLlcuXy  fillonné  i  le  limoe  à  trois  découpures  égales  ; 
u-ze  cdffule  oMongae ^  tétragone m  à  quatre  loges,  à 
fudire  valves  j  dcsfemences  nomàreu/es. 

Cet  arbrifleatt  s'élève  â  la  hauteur  d'environ 
cinq  pieds  i  i!  porte»  dans  le  ptys,  le  nom  de  hoa- 
aeirnouc.  Ses  rameaux  font  garnis  de  feuiJes  aflez 
pra^^des ,  alternes,  hrcéolées,  très-entières.  Les 
fl.  uis  font  rouges  ,  difpofées  en  petites  grappes  \ 
e Iles  n'ont  point  de  calice  (ou  plut&t  de  corolle , 
félon  Jullîeu).  Cette  corol!e ,  adhérente  à  l'ovaire 
par  fon  tube>  eft  monopétale  $  fon  tube  glandu- 
leux >  fillonné;  terminé  par  un  limbe  partagé  en 
trois  découpures  égaies.  L'ovaire  eft  oblong  ^  fur- 
monté  d'un  (lyie  épais  ,  terminé  par  un  ftigmate 
concave,  portant  à  fes  bords  fix  anthères  feilîies  : 
il  lui  (uccède  une  capfule  alongée ,  adhérente  avec 
la  corolle  ^  à  quatre  angles  ,  i  quatre  valves  ,  à 
quitre  loges,  remplies  defemenccs  triangulaires, 
ôiipofées  fur  un  feul  rang. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes^  à  la  Co- 
chmchioe.  1> 

ERAGANTLV.  {Voyei BragAMTIE.) 

ERAGANTJE.  Vandelli ,  dans  un  fafdcule  de 
pi  jiiies  publié  en  1771  »  a  décrit  une  plante  du 
liiefii  j  donc  le  fruit  eft  eocoie  inconnu,  ainfi  que 
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fa  place,  dans  la  diftribution  naturelle  des  végé*^ 
•  taux.  C'eft,  d*après  cet  auteur,  une  plante  â  tige 
ligneufe,  i  feuilles  oppofées  &  velues.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  tête  a  l'extrémité  des  tiges  j  en- 
vironnées de  huit  feuilles  en  verticilles  ,  velues  » 
très-aigue'Sj  en  forme  d'involucre»  On  diftinguo* 
en  deffous ,  un  peu  plus  bas ,  cinq  autres  feuilles» 
&  puis  quatre  extérieures  de  même  forme,  &  dif- 
pofées de  la  même  manière.  Chaque  fleur  eft  com« 
pofée  d'un  calice  propre,  profondément  divifé 
en  fept  parties,  deux  plus  extérieures.  La  corolle 
eft  d'une  feule  pièce  ,  cylindrique  ,  entière  à  fon 
limbe  ;  elle  renferme  quatre  ou  cinq  étamines  fait», 
lantcs ;  un  ovaire  libre,  furmoncé  d'un  fiyle  courte 
terminé  par  deux  fligmates. 

BRAIETAS  :  nom  fanguedocteil  de  roreille 
d'ours.  En  Picardie  on  nomme  auffi  braiette  û 
primevère.- 

BR AIN VILL1ÈRE.  Ce  nom ,  qui  rappelle  celui 
de  la  Brainvilliers  t  condamnée  ,  dans  le  dix^fep- 
tième  fiècle ,  pour  caufe  d'empoifrnnement  »  a  été- 
donné  pour  cette  raifon ,  dans  les  Antilles  ,  au 
fpigelia ,  plante  regardée  comme  mal(aifante«  Oa 
lui  attribue  cependant  la  propriété  de  toer  les 
vers  i  ce  qui  l'a  fait  nommer  fpigelia  etntkelmia^ 
C't'ft  encore  tarapabaca  du  Bréfll ,  nom  qui  avoic 
été  adopté  par  Plumier.  (  Voyei  SpiciLiB* 
no.  I.) 

BRAMIA.  {^oyei BRAMrF.)  M.  de  Lamarcfc^. 
ayant  d'abord  formé  un  genre  particulier  de  cette 
plante  ^  ne  l'a  confidéré  enfuite  que  comme  une 
variété  du  gratioU  monrJera.  (  Voyei  GRATiOtt 
portulacée ,  n^.  é.  )  Celle-ci  a  voit  été  nom* 
niée  monn'ura  par  Bernard  de  JuGiru^  nom  em*' 
ployé  par  Aubier  pour  une  autre  plante ,  &  qui 
a  été  confervé.  M.  de  Lamarck  penche  d'ailleur» 
pour  l'opinion  de  Brovn  &  de  Julfteu»  qui  penfenc 
que  \tgratioIa  monniera  Linn.doit  former  un  genre 
particulier ,  en  y  réuniiTant  les  autres  efpèces  de 
gratiole  qui  ont  quatre  étamines ,  parmi  lefquelle» 
[e  trouveroit  Vambuli,  Loureiro ,  du  mén\e  avis  » 
a  établi  ce  genre  fous  le  nom  de  fsptasi  mab  it  » 
déjà  été  adopté  pour  un  autre  genie^ 

BRANC-UBSINE  ou  BRANCflE-URSlNE  i 
n.'>ms  donnés  par  les  Anciens  à  plufieurs  plantes 
t.ès-différentes  entr'elles  :  i*.  â  l'acanthe  vulgaire-^ 
(^acanihus  mollis  Linn.  )  ,  qui  eft,  la  branc-urfine 
ordinaire  de  Matthiole  \  1°.  au  cnicus  oleraceut' 
Linn.  ou  chardon  des  prés  de  Tragus ,  qui  eft  la 
branc-urfine  fauvage  \  5*.  au  carduas  tuberofus 
Linn.,  autre  branc-uifine  fauvage  de  D.Iechampi 
4^.  â  Vaca/iihus  fpinofus  Linn.,  qui  eft  la  branc-ur*- 
fine  piquante  de  Lot>el.  Enfin,  la  berce  {^keracUum 
Linn.)  porte  le  nom  àtfaujfe  bratic-urfinu 

BRANCHIELLE  :  nom  que  Bridel  a  donné  h 
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vn  genre  de  moufle  j  dont  les  efpèces  foftt  des  hyp* 
9um  de  Linné. 

BRASENIA.  Nous  ne  connoiflbns  ce  çenre 
de  plantes  que  par  la  defcrîption  qu'en  donne 
Schceber  dans  Ton  édition  du  Centra  Plantarum;  il 
te  rapporte  à  la  polyandrie  décagynie  de  Linné  «  & 
lui  afijgne  pour  caraûères  : 

*  Un  calice  tT une  feule  pièce ,  coloré  &  perjiftant ,  a 
fix  divifions  profondes  ^  dont  les  trois  alternes  inti- 
/ieures  font  pins  longues  &  plus  étroites  ;  dix-huit  a 
fingtKÎnq  itamines  attachées  au  réceptacle  ,  &  plus 
gouttes  que  le  calice  ;  cinq  à  dix  ovaires  comprimés  ^ 
furmontés  chacun  d*un  flyle  &  d'un  ftignuue  ^  qui  fe 
convertijfint  en  autant  de  capfules  un  peu  charnues  , 
oblongues^  aiguës^  comprimées  ^  qui  ne  s*ouvrent  pas  » 
&  contiennent  dans  une  feule  loge  deux  0)1  trois  fe- 
mences, 

Schreber  ajoute  que  cette  plante  a  de  l'affinité 
avec  fon  neSris,  qui  efl  le  cabomba  d' Aublet.  Cette 
indication  &  renlemble  des  caraâères  font  préfu- 
mer  que  le  hrufinia  eft  une  plante  aquatique  •  & 

Ïtt'elle  doit ,  dans  l'ordre  naturel  ^  fe  rapprocher 
e  Yalifma  &  du  hutomus*  (  Juff.  ) 

BRASILIUM.  Gniel.  Sy&.  Nat.  417.  Ce»  le 
ibéme  genre  que  celui  qui  a  été  nommé  par  M.  de 
Lamarck  brajuiafirum.  (f^oyei  BréSILLOT  &  Ta* 
RI  RI.) 

BRASSICA.  (f^cyei  Chou.) 

BRATHYS.  (f^oy.  Bratis  &  Millepertuis, 
it*.  II.) 

BRAUNEA  :  genre  établi  par  WîUdenotr  pour 
une  efpèce  de  menifpermum ,  qui  a  été  décrite  fous 
le  nom  de  menifpermum  radiatum  Lam.  i  elle  di£Fère 
des  autres  efpèces  par  fon  calice  à  trois  folioles  , 
par  fa  corolle  â  trois  pétales ,  tant  dans  les  fleurs 
mâles  que  dans  les  femelles.  Les  premières  font  de 
plus  munies  d'un  appendice  compofé  de  fix  écail- 
les i  fix  étamines.  Dans  les  femelles ,  point  d'ap- 
I^endice  ;  trois  (lyles  s  une  baie  à  trois  coques.  Ceft 
e  meni  "pirmum glabrum  Kœnig  ^  le  braunia  menifper- 
moides  Willd.  SJpec.  Plant.  4 ,  pag.  7$^.  <  Voyci 
MenispermEj  n^.  18.) 

BREDEMEYERA  à  fleurs  nombreufes.  Brede- 
mtyera  Jloribunda,  WilId. 

Bredemeyera  foUis  oblongO'lanceolatis  ,  integris  ; 
Jloribus  dense  paniculaùs.  (N.)  Willd»  Spec.  Plant. 
3*  pag.  898 ,  &  Nov.  Aâ.  Soc.  Nat.  BeroL  5.  pag. 
41  z.  tab.  é. 

Genre  de  plantes  établi  par  Wiltdenov  »  de  la 
famille  des  légumineufes  >  donc  le  caraâère  eflen- 
tiel  confide  dans  : 

Vn  calice  k  trois  folioUs  y  unt  corolU  papillonacée  ; 
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téteâJafd  de  Jékn  piices  ;  une  noix  k  dtÊSf  hgfs  «  'v* 

cpuvtrte  iun  brou* 

Arbriflieau  de  cinq  i  huit  pieds  de  haut  • 
dont  les  rameaux  font  garnis  de  reuille^  prelqtt'al« 
ternes  j  médiocrement  pétiolées»  liffcs  «  obloo* 
gués- lancéolées ,  très-entières ,  veinées  «  longues 
de  deux  â  trois  pouces.  Les  fleurs  font  jattoe%,  pe- 
tites» nombreufcs ,  dirpofées  en  une  panicule  ter* 
minale  très-rameufe  ,  munies  chacune  d'une  petite 
bradée  linéaire  à  la  bafe  de  chaque  pédicoîe.  Le 
calice  eft  glabre»  à  trois  divifions  très- profondes; 
la  corolle  petite,  papillonacée  1  fon  étendard  cooi* 
pofé  de  deux  pétales  ;  dix  étaniines  diadelphes  } 
un  ovaire  qui  fe  convertit  en  un  drupe»  conceoaDC 
une  noix  â  deux  loges. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Caracas  » 
dans  l'Amérique  méridionale,  f} 

BREDES  ou  BRETTE.  Ce  mot  eft  le  portugais 
bredosj  qui  lui-même  eft  une  altération  du  grec 
bliton  &  du  latin  blittun.  Ce  nom  fervoit  j  dm  les 
Anciens  «  i  défigner  une  plante  fade  j  en  uCage 
dans  leur  cuifine  :  auffi  les  botanifles  moderoes 
l'ont-tls  appliqué  fuccefTivement  i  un  grand  nom- 
bre de  plantes  oui-toutes  ^i  raifon  de  leur  faveur 
fade  ^  peuvent  être  mangées ,  moyennant  un  mflai* 
fonnement,  telles  que  plufiéurs  arrocbes  (iun- 
plex),àt%  anférines  (chenopodium),  des  amaran» 
thés  (amaranihus)  ^  &c.  Linné  a  enfin  borne  le 
blitum  aux  plantes  connues  fous  le  nom  vulgaire 
d'épinard-fraife.  M.  du  Peti^Thouars  a  fait  à  l'Ile- 
de-France,  fur  l'emploi  du  nom  breue  ou  brides , 
des  recherches  fort  curieufes  &  iocéreflaotes  » 
dont  nous  allons  préfenter  rextrait. 

ce  Le  plus  grand  nombre  des  Européens,  dit-*!, 
qui  arrivent  pour  la  première  fois  i  l'iU-de^France 
ou  dans  Tlnde  j  regardent  comme  une  chofe  ex- 
traordinaire l'habitude  où  l'on  eft  d'v  manger 
beaucoup  de  plantes  herbacées ,  cuites  uns  beau- 
coup d'apprêt ,  comprifes  fous  le  nom  colleâîf  de 
brèdes.  Cet  ufagd  eft  pourtant  de  tous  les  pays  & 
de  tous  les  temss  mais  il  paroit  encore  plus  ré* 

t>andu  dans  les  Indes^^  principalement  disz  toutes 
es  nations  dont  le  riz  fait  la  bafe  de  la  nourriture* 
Tous  ces  peuples  tirent  des  végéuux  la  plus  grande 
partie  de  leurs  alimens.  Pour  en  corriger  la  bdeur 
naturelle  &  donner  du  ton  a  l'eftomac,  ils  y  mè- 
lent  plufiéurs  épiceries  qui  croiflent  pour  ainh 
dire  fous  leurs  mains  «  &  prefque  fans  culture  : 
telles  font  les  diffiérentes  efpèces  de  capficmssi^Vs 
curcuma  j  le  gingembre  ^  le  poivre  ^  &c.  » 

Ces  mets  fimples  étoient  pareillement  très* 
communs  chez  les  Grecs  &  chez  les  Romjins  : 
c'eft  ce  que  ces  derniers  nomnEK>ient  olus ,  mot 
que  nous  traduifons  par  légume  ^  en  lui  donnant 
beaucouo  plus  d'extenfion.  On  pourroit  donner 
une  très4ongue  lifte  de  plantes  qui  portent  le  non 
de  brides  à  l'Ile-de-France  1  parce  que  les  Noirs 

mangent 
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irîngene  fotfVentj  prefque  fans  cTioJx ,  m  grande 
nombre  d'herbes,  pourvu  qu'elles  foient  tendres. 
Voici  les  plus  efTentieUes  : 

Bùdes^  du  Bengale.  Ç'eft  une  efpèce  de  ckenopo- 
dîum  qui  a  été  apporté  depuis  peu  ^  &  qu'on  ap- 
pt '!e  aufli  êpinoids  de  Chine. 

BrèJes'chevrette,  On  donne  ce  nom  i  Villecebrum 
fejfiU  Linn. ,  V a/eérnantkera  de  Forskhall.  Les  Ma- 
lais le  nomment  fajor'oran ^  que  Rumphe  a  traduit 
par  olus  fquiilarum. 

Bredes' chou  caraïbe.  Ce  font  les  jeunes  feuilles 
de  Varum  colocapa  Linn.  {caladium  Vent.  ).  Quand 
elles  font  très-|eunes^  elles  n'ont  pas'encôre  Tâ- 
creié  des  aroides  ,  &  font  très-bonnes.  On  les 
accommode  quelquefois  en  friture  5  mais  il  faut 
les  ravoir  choifîr  ^  autrement  elles  occafionne- 
roient  dts  inflammations  à  la  gorge. 

Br}deS'chou  de  Chine.  Ceft  effeaivement  une 
er^)èce  de  chou  que  Ton  cultive»  &  dont  on 
mange  les  feuilles  tendres  :  c'eft  un  des  meilleurs 
légumes  de  ce  genre  ;  maïs  il  réuffit  difficilement 
dans  certains  cantons,  parce  qu'il  efi  rongé  par 
la  larve  d'une  petite  phalène  qui  fe  multiplie  ex- 
traordinairement. 

Bredês'crejfon.  C'eft  le  creflbn  commun  {fifym* 
hrium  nafturùum  Linn.).  Tranfporté  depuis  long- 
lems  dans,  nos  îles  d'Afrique ,  il  s*jr  eft  très-bien 
naturaltfé ,  &  ,  dans  quelques  recoins  des  riviè- 
\es ,  il  acquiert  une  taille  prodigieufe.  On  donne 
auifi  quelquefois  le  même  nom  au  fpiUnthus  ac- 
mdia  Linn.  j  qu'on  connoit  plus  ordinairement 
fous  le  nom  dehrèdes  malgache  ou  hrhdes  piquante, 

Bredes  de  France.  Les  Noirs  défignent  fous  ce 
nom  l'épinard  vulgaire. 

BrèdeS'gandoie.  C'eft  le  iafella  mira  Linn.» donc 
le  nom  malais»  confervé  par  Rumphe»  ett  gan- 
dole.  Beaucoup  de  perfonnes  le  nomment  bredes 
a'Ango^e  »  fe  perfuadanc  qu'il  a  été  apporté  de  la 
cote  d'Afrique,  d'Angola. 

Bredes'glraumon.  Ce  font  les  jeunes  poufles  des 
citrouilles»  qui  forment  un  mets  très-agréable. 
Quelquefois  cependant  elles  ont  une  odeur  de 
mufc  qui  répugne  à  certains  eftomacs. 

Bredes  glaciale.  On  cultive  depuis  long-rems  la 
iîcoide  glaciale  (  mefembryanthemum  erifiallinum 
Linn.  )  à  Ille  Bourbon  pour  l'ufage  de  fes  feuilles. 
C'eft  un  des  meilleurs  légumes  de  ce  genre. 

Bredes  malahare.  On  confond  fous  ce  nom  plu- 
lie  urs  v.fpèces  de  plantes  :  d'abord  les  amaranthes 
(  iimaranthusfpinofus),  qui  croiflent  fans  culture» 
bc  quelques  autres  »  comme  Yamaranthus  cruentus^ 
que  l'on  cultive  dans  quelques  jardins  :  de  plus»  le 
corchorus  olitorius,  la  corette.  Il  paroît  qu'on  ne 
fait  pas  grand  cas  de  ce  dernier»  car  on  n'en  trouve 
p'.us  que  quelques  pieds  épars. 

Botaniqut,  Supplimetu»  Tome  /» 
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Bredes  malgache.  C'efl  \tfpiianthus  aemella  Linn. 
ou  plutôt  une  efpèce  voîfîne.  Quand  on  eft  accou- 
tumé à  fa  faveur  acre  6f  piquante»  on  le  mange 
avec  plaifir.  On  le  nomme  auffi  brèdes-crefon, 

Bredes-^manin  »  ainfi  nommée  parce  qu'elle  eft 
femée  par  les  exe  ré  mens  de  l'oifeaû  appelé  mar^ 
tin ,  qui  en  fait  fa  nouiciture.  C'eft  la  même  que 
la  fui  vante» 

BredfS'morelle,  C*eft  la  brèJes  par  excellence  ,• 
qui  fait  la  bafe  de  la  nourriture  du  plus  grand  ' 
nombre  des  Créoles ,  depuis  le  der.  ier  Noir  juf- 
qu'au  plus  fomptueux  habitant.  Les  Européens 
nouvellement  débarqués  voient  cet  aliment  aved 
répugnance»  furcout  ceux  qui  ont  quelques  con- 
noiftances  de  botanique»  en  apprenant  que  c'eft > 
une  efpèce  Ae  folanum  y  au  moins  très-voifine  du 
folanum  nigrum  Linn.  »  qui  pafla  en  France  pour 
un  poifon  s  mais  on  s'y  fait  très-promptement* 
Alors  on  partage  le  godt  général  »  &  ce  mets  de- 
vient un  de  ceux  dont  on  fe  lafte  le  moins.  Son 
apprêt  eft  très-fimple  »  ainfi  que  celui  de  toutes 
les  efpèces  de  bredes.  Pour  les  Noirs  il  fufnt  de 
les  faire  bouillir  »  d'y  mettre  un  peu  de  Tel  »  ^lus 
ou  moins  de  baies  de  piment.  Les  habitans  y  ajou- 
tent un  peu  de  fain-doux  »  qui  tient  lieu  de  beurre, 
dans  la  cuifine  du  pays.  Quelques-uns  y  mettent 
du  gingembre.  Dans  cet  état  la  brèdes-morelle 
paroit  au  déjeuner  «  dont  elle  fait  la  bafe»  avec 
un  morceau  de  viande  falée  ou  du  poiftbn  ;  elle 
reparoit  au  diner  »  où  elle  fe  mêle  au  carris  ;  en- 
fin »  avec  un  poiftbn  frit»  elle  forme  le  fouper  du 
plus  grand  nombre  des  habitans.  Dans  tous  ces 
repas  on  la  mange  avec  le  riz  cuit  à  l'eau.  On 
peut  juger»  d'après  cela»  de  la  confonunatioa 
journalière  de  ce  légume  :  au(fi  eft- il  la  denrée  U 
plus  commune  du  ba^a^  ou  marché.  A  l'Ile-de- 
France  cependant  on  ne  fait  ufage  <^ue  de  celle 
qui  croit  naturellement  fur  les  habitations;  mais  i 
rile  Bourbon  l'on  eft  plus  inJuftrieux.  On  la  (ème 
dans  les  jardins  »  on  la  repique  en  planches  ^  &  oti 
la  foîgne  comme  tous  les  autres  légumes  :  elle  jr 
prend  un  accroiffement  qui  la  rend  méconnoii- 
fable.  Sa  (âveur  eft  beaucoup  plus  douce  s  ce 

Jui  n'eft  pas  regardé  comme  une  qualité  par  plu*" 
eurs  Créoles  »  qui  aiment  mieux  faire  ramaftec 
celle  qui  croit  fur  les  habitations  »  quoique  beau- 
coup plus  amère  :  celle-ci  porte  plus  ordinai- 
rement le  nom  de  br^dcs-martin.  Il  eft  a  remar- 
quer que  plus  les  lieux  où  elle  croit  font  élevés  « 
plus  elle  a  d'amertume.  On  peut  expliquer  par- là 
comment  la  même  plante  Ceroit  dangereule  fout 
la  zone  tempérée»  &  ne  le  feroit  pas  fous  les  tro- 
piques «  où  la  chaleur  feroit  évaporer  le  principe 
vireux.  Il  paroit  que  la  morelle  noire  n'eft  pas 
auffi  dangereufe  en  France»  qu'on  le  penfe  com- 
munément s  car  beaucoup  de  Créoles  venus  ici  j 
l'appercevant  dans  leurs  promenades ,  en  ont  voulu 
manger  ^  malgré  les  re pré  Tentations  qu'on  leur  a 
faites  j  ic  n'en  ont  éprouvé  aucun  accident.  Mal- 
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gré  cela ,  elle  a  une  odeur  vîreufe  que  n'a  poînt 
celle  des  iles^  &  il  eft  prudent  de  jeter  la  première 
i^u  dans  laquelle  elle  a  bouilli.  Ce  mecs  n'eft  point 
particulier  à  TIIe-de-France  iil  eft  ufité  dans  l'Inde, 
où  il  a  filreTient  un  nom  patticulier.  Dans  les  iles 
maK^ifes  il  porte  celui  âa  fujor ;  à  Madjgafcar, 
celui  à*a"ghi\'e  ^  &  dans  nos  colonies  américaines 
il  fe  nomme  laman, 

BrfdeS'TKorongues.  Ce  font  les  jeunes  poufles  du 
bçn  (^moringa  ^  guilandîna  moringa  Linn»)  }  elles 
font  crès-eOimées.  La  racine  râpée  a  le  goût  du 
xran  {cochUirîa  armoraciay^  elle  eft  employée 
dans  toute  Tlndc. 

Bredesmoutardt.  Ce  font  tes  poufles  d'un  finapi  > 
^i  paroit  être  \q  finapis  indica, 

Brèdes  piment.  Ce  font  les  poufles  d'un  piment 
ÇcapJ!cum)i  elles  n^'ont  rien  de  lacreté  du  fruit 
de  cet  arbuile. 

•  Brides  puante*  C'eft  le  cUomê  pentapkylla  Ltnn. 
Son  odenr,  des  plus  agréables,  qui  lui  a  fait  don- 
ner  aufli  le  nom  de  bredes  pijfat  dt  chat ,  femble- 
roit  l'eidure  du  nombre  des  alimens  ^  mais  elle  la 
perd  par  rébulHtk)n«  &  devient  alors  très-bonne. 
{Pet.'Tk.y 

BRÉSILLET.  Càfa/pinia,  Ce  genre  a  été  réuni 
par  Willdenov  aux  poincinia.  Nous  avons  déjà 
fait  remarquer  lafEnité  de  ces  deux  genres.  (J^oyc^ 
les  llluft rations  des  Genres ,  tab.  555,  fig.  l^câfai» 
piniù  Jappan  j  &  fîg.  2,  lAfalpinia  mimojcides,) 

Brésillet  db  Saint-Domingue.  On  donne 
le  nom  de  bréfilUt ,  dans  cette  colonie  ,  à  des  vé- 
gétaux d'un  genre  différent.  On  appelle  hréfUUt , 
fans  autre  épiihète,  les  deux  efjpèces  de  comocla- 
dia  ;  mais  ce  nom  eft  plus  généralement  attribué 
ail  comocliidia  épineux,  qui  eft  plus  commun^ dont 
le  bois  eft  plus  rouge  &  plus  dur.  Ce  bois  eft  pe- 
fant ,  &  pourroit  fervir  à  bâtir  ;  mais  il  ne  $'élève 
pas  ordinairement  à  une  grande  hauteur. 

•  Un  autre  arbufte ,  connu  fous  le  nom  vulgaire  de 
hréplUt  bâtiird  y  eft  le  trickilia  fpondioides  ^  connu 
auifi ,  dans  certains  quartiers  ^ fous  le  nom  de  raifin 
dis  perroquets,  foît  parce  que  ces  oifeaux  font 
friands  des  graines  de  cet  arbufte^  foit  parce  que 
ces  graines»  d'un  beau  rouge-vermillon,  tranchant 
fortement  avec  la  couleur  verte  des  valves  qui 
les  enveloppent ,  imitent  Its  deux  couleurs ,  dont 
eft  chargé  le  plumare  de  quelques  efpèces  de  per- 
roque  tst  Nicholfon  dit  qu  on  retire  du  bois  de  cet 
arbufte  une  couleur  plus  brune  que  rouge ,  & 
attribue  a  fon  écorce  une  vertu  aftringente.  U  eft 
à  remarquer  que  les  auteurs  ne  font  pas  d'accord 
fur  la  plante  que  l'on  nomme  bréfillet  bâtard.  Celle 
i  laquelle  Nicholfon  rapporte  ce  nom ,  &  qu'il 
nomme  fpondias  ^  paroit  être  inconteftablement  le 
uichiiia  fpondioides  ;  mais  d'après  la  defcription 

de  Defportes  (vol.  3  ^  pag.  46  )^  nous  ne  pouvons 
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douter  qu*il  n'ait  eu  en  vue  une  efpèce  de  eome^ 
cladia  j  ayant  trois  étamines  &  un  fruit  mou,  de  la 
figure  d'une  olive,  aigrelet,  contenant  un  nov^u 
oblong  qui  renferme  une  amnnde.  Ces  car.  ûèits 
ne  peuvent  pas  convenir  au  trickilia  ,  &  font  r'us 
conformes  à  l'organifatîon  du  comoc/adia»  (Piii.* 
Beauv.  )  ^.  * 

BRÉSILLOT.  M.  de  Lamarck  défigne  fous  ce 
nom  deux  arbtifleaux  d'Amérique,  donc  le  pre* 
mier  doit  fe  rapporter  au  genre  comocladia  (v<?y<ç 
CoMOCLADE,  SuppL  ),  &  le  fécond  eft  éviien^- 
ment  le  même  que  le  picramnia  antidefma  c'c 
Swartz,  d'après  dtes  échantilloi^  de  celui-ci  ,  en- 
voyés par  Vahl  &  obfervés  par  M.  de  JuCOea. 

(y'vyei  PlCKAMm^i  SuppL) 

BREXIA.  (Pet.-Th.  Gen.  Madagaf.  n*.  69.  ) 
C'eft  le  même  genre  que  le  venana.  Lam.  Uluftr. 
vol.  2  •  pag.  59 ,  tab.  i }  i ,  &  Diâ.  vol.  8.  M.  do 
Petit-Thouars  nous  a  fourni  quelques  détails  par- 
ticuliers fur  cette  plante.  Les  filamens  font  réunis 
par  leur  bafe  en  un  anneau  frangé  dans  les  snccr* 
valles.  Les  anthères  s'ouvrent  en  dedans.  L'ovaire 
eft  conique.  Le  fruit  confifte  en  une  baie  obloo» 
gue ,  revêtue  d'une  écorce  ferme ,  ligneufe  ,  â  cinq 
angles ,  divifée  en  cinq  loges  5  les  femencts  nom- 
breufes  j  attachées  fur  un  réceptacle  central  >  dif« 
pofées  fur  trois  rangs.  L'embryon  eft  droit  ;  les 
cotylédons  hémifphériques  j  renfermés  dans  ua 
périfperme  charnu. 

Il  paroit  oue  l'efpèce  a  laquelle  M.  du  Petit- 
Thouais  applique  cette  defcription ,  eft  uo  peu 
différente  de  celle  citée  dans  les  lUufir^tions.  C'elt 
un  arbufte  à  feuilles  alternes,  les  plus  jeunes  alon- 
gées^  dentées,  ëpineufes ^ les  anciennes  fermes^ 
ovales-oblongues,  légèrement  dentées  %  les  fleurs, 
au  nombre  die  fept  à  huit ,  difpofées  en  ombeUes 
axillaires}  le  pédoncule  commun  comptitné. 

BP.EYNIA.  Forflcr,  CaraÔ.  Gêner,  pag.  145. 
tab.  73.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  %Go. 

Breynia  difiicha.  GmeL  Syft.  Nat.  t.  pag.  4p. 

Cette  plante  n'eft  encore  connue  que  d'après  ?a 
defcription  que  Forfler  a  donnée  de  fon  caraâère 
générique.  D'après  Linné,  les  fleurs  font  poly- 

5 âmes.  Dans  les /«i^rf  hermaphrodites,  le  calice  e!l 
'une  feule  pièce ,  turbiné^  lacinié»  irrégulier  «  i 
fîx  découpures  obrufes,. ferrées,  conniventes  « 
s'agrandiflant  confidérablenient  avec  le  fruit ,  fes 
découpures  devenant  prefqu'orbicuiaires ,  pref- 
qu'égales.  Il  n'y  a  point  de  corolle  \  les  antnères 
au  nombre  de  cinq ,  feffiles  ,  linéaires ,  rappro» 
chées,  adnées  longitudtnalement  avec  le  flyle. 
L'ovaire  eft  fort  petit  5  le  ftyle  cylindrique,  de  la 
longueur  du  calice  \  le  fliginate  obtus  ;  une  cap- 
fule  globuleufe.,  à  trois  loges  j  deux  femenccs. 
dans  chaque  loge* 
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Les  fleurs  nUdis  olFrent  : 

i*.  Un  calîct  â  cimi  folioles  concaves,  atron- 

dit:s,  prefqu 'égales. 

z^  Point  de  corotU  ;  cinq  glandes  pédicelléeSj 
altwrnes  avec  les  écamines. 

?*".  Cinq  écamines;  les  fiîâmens  très-courts;  les 
anthères  arrondies,  de  la  longueur  du  calice. 

Les  fleurs  femelles  ofiFrent: 

1°.  Un  calice  comme  dans  les  mâles  î  point  de 

corolle, 

2°.  Un  ovaire  globuleux  (  point  de  ftyle  5  cinq 
ftigrijatesen  cœur,  en  forme  de  pétale. 

y.  Une  cap/ule  i  cinq  loges  î  des  femences  foli* 
tuiies,  trigones. 

BRIEPELIA.  Willdenow  a  donné  ce  nom  à  uo 
genre  que  Roxburg  avoit  auparavant  déligné  fous 
la  dénomination  de  ciaytia^  (^^y^l  Cluytie, 

Suppl,  ) 

BRIGNOLE  :  efpèce  de  prunes  deflechées,  qui 
ont  pris  le  nom  de  la  villa  de  Brignoles  en  Pro- 
vence»  où  on  les  prépare. 

BRIGNOLIER.  Defportes  &  Nicholfan  parlent 
de  deux  efpèces  de  brignolier^  le  jaune  &  le  vio- 
let^ noms  qui  leur  ont  été  donnés  d'après  la  cou- 
leur de  leurs  fruits.  «  Ce  font,  di(ent-ils,  des 
arbres  qui  ont  des  Feuilles  (emblables  a  celles  des 
poiricrs^mais  plus  aigLës&pIuslongues.  Les  fleurs 
font  blanches  ,  &  le  fruit  en  forme  de  corne,  » 
D  après  une  telle  defcription,  il  ett  impoffible  de 
rapponer  le  brignolier  i  aucun  genre  connu. 

6RIGOULA  :  nom  languedocien  de  Tartichaot. 

BRIN  D'AMOUR.  C'eft  un  des  noms  vulgaires 
donnes  au  malpigkia  urens  Linn. ,  dooc  les  (hiits, 
fuivant  Nicholfon,  excitent  à  Tamour.  Ce  nom 
pourroit  aufli  lui  avoir  été  donné ,  parce  que  fes 
feuilles  font  couvertes  en  deflbus  d'aiguillons  donc 
la  piqûre  efi  douloureufe ,  &  excite  une  déman- 
geai  Ton  qui  dure  plufieurs  heures. 

BRINDONIA.  (f^oyei  Brindonier.) 

BRTNDONIER.  Brindonia.  (Brindera.)  M- du 
Pecit-Thouats  a  établi  fous  ce  nom  un  genre  dont 
les  caractères  avoient  été  déjà  defîgriés  par  Loo- 
reiro ,  dans  tx  Flore  de  la  Cockinchitu ,  pour  une 
fcale  efpèce.  M.  du  Petit-Thooars  y  rapporte  deux 
autres  efpèces  :  l*.  le  brindonia  indica  ,  bnndones 
dr  J.  Bauh.  Hift.  I  ,  pag.  89  j  a*,  le  ganinia  celé* 

écj  Linn. ,  qui  eft  le  Mangoustan,  n**.  1. 11  en 
fera  fait  mection  dans  le  Supplément ,  lu  genre 
OXYCAJIPUS.  (  ^«7^1  OXYCARPE  ,  Suppl.) 
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•  BRINGAPiASI  :  nom  brame  d'une  plante  i 
fleurs  radiées^  décrite  5c  fi.^urée  par  Rhced,  Hort. 
malah,  10,  pag.  8? ,  tab.  4!  ,  foi  s  le  nom  d^  pci* 
cjjoni.  On  Ta  rapportée  au  vtrbefina  calcndulacsa. 

BRISE-PIERRE  des  Anglais.  Sax'ifniga  Art^fo^ 
ru/Ti.  Dalech.  Nom  que  L  traludeur  J-  Diltrcha.'' p 
donne  zti peucedunum  fi/ans  Ùnn.  Les  Ançilais  ont 
nommé  cette  plant;3  brife-pUrrCy  parce  qu'elle  a  ur^ 
efficacité  finguliète,  dit  le  même  tia:lucleur,  po*  r 
brîfer  la  pierre  de  la  veffie.  Au  rf  ft  .♦,  il  ne  faut  p.s 
la  confondre  avec  la  perce-pierre  du  xxèmt  autnr 
{aphanes  arvenJislJtïti.  )j  autre  plante  l'une  fami  le 
différente,  à  laquelle  Dalechamp  attribue  une  vertu 
diurétique ,  &  dont  les  femmes ,  dit-il,  font  com- 
munément ulâge  en  Angleterre. 

BRIZA.  (yoyei  Brize.) Ce  genre, réduit  aux 
efpèces  décrites  par  Linné,  n'en  contient  qu'un 
petit  nombre,  qu'on  trouve  prefque  toutes  en  Eu* 
rope  Srméme  en  France»  il  devient  alors  un  génie 
aflez  naturel ,  en  renvoyant  zuxpoa  le  bri^a  erj^of- 
tris ,  &  n'y  réunifiant  point  les  uniola.  Ce  font  ces 
considérations  qui  nous  ont  déterminés  i  Ten  répa- 
rer ,  quoique  M.  de  Lamarck  ait  cru  devoir  n  eri 
faire  qu*un  feul  genre,  n'étant  en  effet  que  peu  dii^ 
tintes  des  briia  par  leurs  caraâèr^s  génériques, 
mais  bien  différeospar  leur  port.  {^yoy.  Uniole.) 

On  trouve  dans  les  Ultfftr.  Gen.  tab.  4f ,  fig.  i  • 
le  hri^a  média  Linn.  $  fig.  i,  le  bri^a  maxima  Limu 

Il  faut  ajouter  à  ces  efpèces  : 

6.*  Beuze  rouge.  Briia  rubens,  Lam* 

Bri^a  panicuU  fubpmplici  ;  fpi<utis  cordato~cva» 
libus  ,  ereâis  ,  novemfloris  ;  glumis  margiae  rubris^ 
Lam.  ilL  Gen.  i.  pag.  187.  o^.  1014. 

Bri^a  maxima  ^  var.  y.  Lam.  Diâ.  n*.  J* 

Cette  efpèce  a  de  fi  grands  rappons  avec  le 
bri^a  maxima,  que  M.  de  Lamarck  l'avoit  d'abord 
prife  pour  une  umple  variété  de  cette  plante  $  eila 
a  aum  quelques  rapports  avec  les  uniola.  Son  iieti 
natal  &  quelques  autre»  caraâères  particuliers  onc 
déterminé  M.  de  Lamarck,  dans  fes  lUuflrations ^ 
à  la  regarder  comme  une  efpèce.  Elle  diffère  du 
bri^^a  maxima  par  it%  panicules  moins  (impies^ 
quoique  peu  ramifiées;  par  (es  épillcts  plus  nom- 
Dreux,  prefque  droits»  fie  non  penchés,  compofés 
d'environ  neuf  fleurs.  Les  balles  font  d'une  cou'.iur 
ferrugf'neufe,  rougeaires  fur  leurs  botds;  celles  de 
la  corolle  un  peu  velues  à  leur  pjrtie  fupérieure. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  SonAtrat 
dans  îes  liides,  (  K./  /a  herb.  Lam,) 

7.*  Brize  droite.  Briia  ereâa.  Làm, 

Bri^a  paniculâfu^fpicatâ  ;  fpi^dù  ova:is  ,  trtâig^ 
fuhnovc'rfloris  ;  coroliis  acutiufiUts ,  le\ibiu»  I  ^tTb 

lîi.  Gto.  I.  pag.  187.  fl*.  loif. 
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Ses  tiges  font  droites,  glabres ,  qrlindnqiiesj 
garnies  de  feuilles  canaliculées.  Ses  fieurs  fontdif- 
pofées  en  une  panicule  terminale ,  droite  ,  point 
étalée  ,  prefque  refferrée  eh  épi ,  compofées  d'é- 
piilets  pedîcellés  ,  ovales ,  point  penchés ,  conte- 
nant environ  neuf  fleurs.  Les  balles  font  blanchâ- 
Cres  î  celles  de  la  corolle  un  peu  aiguës ,  très- 
Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
Monte- Video.  (  F.  /.  in  hcrh.  Lam,  ) 

8.*  Brizb  prefqu'ariftée.  Bnja  fiil^anflata. 
Lam. 

Bri^panicutâ  comrBatâ  i  fplculis  ovatU  ,  ereBis , 
fiptemfloris;  coroliU  mucronatis  ,  fubariftatis.  Lam. 

111.  Geo.  I.  pag.  187.  n*.  101 6. 

Cette  efpèce  a  àe%  tîges  droites  ^  feuillées^tei- 
minées  par  une  panicule  refferrée  ^  peu  rameufe  , 
compofée  d'épillets  pedîcellés,  ovales,  redreffés, 
de  couleur  verte  ,  contenant  environ  fept  fleurs  j 
les  valves  de  la  coroUe  mucronées  ou  furmonrées 
par  une  pointe  roide^  très- aiguë,  prefqu'^n  forme 
d  arête. 

Cette  plante  croît  â  Monte-Video ,  où  elle  z 
été  découverte  par  Commerfon.  (  V.  /.  in  h€r6. 

J.*  Brize  du  Canada.  Briia  canadcnjis.  Mîch. 

Briia  ereBa ,  long^olia  ,  paniculâ  laxâ  ;  fpiculis 
iniiis ,  4- 10  fioris  ;  glumâ  communi  parvulâ  ;  fiorum 
valvâ  cxteriore  ovaii ,  acutd.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  i.  pag.  71. 

• 

Ses  tiges  font  droites,  garnies  de  longues  feuil- 
tes  s  fes  panicules  lâches ,  terminales ,  médiocre- 
ment ramçufes,  compofées  d'épillets  redreffés, 
contenant  de  quatre  à  dix  fleurs  j  les  valves  calici- 
oalcs  petites ,  ventrues  ^  la  valve  extérieure  de  la 
corolle  ovale,  aiguë. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  au 
Canada. 

*  Bri^a  (  geniculata  ) ,  fpicuiis  ovatis ,  calice  flo'- 
Kihus  breviore  y  culmo  genicuUto,   Thunb.    Prodr. 

Fiant.  Cap.  B.  Sp.  pag.  xi. 

BROCOLI  :  une  des  variétés  du  chou  cultivé. 
BRODI^A.  (  Voyei  Brodie  ,  Suppl.  ) 

BRODIE.  Bfodiâa,  Genre  de  plantes  monoco- 
tylédbnes,  â  fleurs  incomplètes,  de  la  famille  des 
•arciffes,  voifin  du  genre  de  ce  nom,  renfermant 
des  hecbes  exotiques  à  l'Europe ,  ayant  pour  ca- 
saâère  effentiel  : 

Une  corolle  tuhuUe  ;  le  limbe  àfix  découpures  régu- 
Ifiref  jmuni ,  kfon  orijUt^  et  une  couronne  Ltroisfo^ 
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lïoUs  ;  trois  étamines  ;  une  capfule  litre  j  à  trois  iâges 
polyfpermes. 

Espaces. 

I.  Brodie  ï  grandes  fleurs.  Brodtâa  gnmdifora. 
Smith. 

BrodiAa  coronà  folioiis  indivifis.  Snruth,  ASL  Soc. 
Linn.  Lond.  vol.  10.  pag.  1. 

Hookera  coronaria.  Salisb.  Par.  tab.  98. 

D'une  bulbe  globuleufe  &  pleine  fortent  deux 
feuilles  radicales,  linéaires  -  lancéolées ,  aiguës, 
glabres,  prefque  longues  d'un  pied;  elles  embriA 
fept,  par  leur  partie  inférieure,  une  hampe  foli- 
taire,  cylindrique,  un  peu  tortueufe,  munie  d'en- 
viron fix  fleurs  pédicellées^  difpofées  en  ombelle, 
accompagnées  a  leur  bafe  de  bradées  fcarieufes , 
lancéolées.  La  corolle  efl  d'un  beau  bleu  ,  affex 
grande  $  le  tube  pâle ,  partagé  ,  jufque  vers  fou 
milieu,  en  fix  découpures  élargies,  lancéolées, 
recourbées  $  l'orifice  muni  d'une  couronne  à  trois 
folioles  oblongues ,  droites ,  très-entières ,  d'uo 
jaune^rlair ,  alternes  avec  les  trois  étamines  i  les 
filamens  très-courts  )  les  anthères  oblongues ,  i 
deux  loges}  l'ovaire  pédicellé» elliptique ,  trigone, 
i  trois  loges  ;  le  ftyle  cylindrique ,  prefque  de  la 
longueur  des  étamines  $  te  ftigmate  â  trois  lobes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepcentrio- 
nale^  i  la  Nouvelle-Géorgie.  {Smith.  ) 

2.  Brodie  agglomérée.  Brodiéa  congejh.  Smith. 

Brodiâa  corons  foliolis  bifidis,  Smith,  Au.  Soc. 
Linn.  Lond.  vol.  10.  pag.  j.  tab.  i. 

Elle  reffemble  i  la  précédente  par  fes  racines , 
par  fes  feuilles  &  fes  hampes;  mats  fes  fleurs  font 
moins  étalées ,  réunies  en  une  petite  ombelle  ter- 
minale ,  munie  de  grandes  braâées  élargies  ,  plus 
longues  que  les  pédicelles.  La  corolle  eft  d'un 
bleu-vif,  plus  clair  fur  la  couronne,  qui  n'eft  ja- 
mais jaune  ,  &  dont  les  folioles  font  i  deux  lobes 
aigus  „  beaucoup  plus  longs  <)ue  les  anthères  ;  les 
filamens  inférés  entre  les  folioles  de  la  couronne. 

Cette  plante  a  été  recueillie,  ainfi  que  la  précé* 
dente,  â  la  Nouvelle- Géorgie  par  M.  Meniie,  eu 
1791.  (5/ni/A.) 

Ohfervations.  Ce  genre  avbit  été  déjà  établi^ 
avant  M.  Smith ,  par  Salisbury ,  qui  l'avoit  nom- 
mé hookera.  Nous  ignorons  pour  quelle  raifon 
M.  Smith  lui  a  donné  un  autre  nom. 

BROME.  Bromus.  Ce  genre  ,  intermédiaire 
entre  les  avoines  &  les  fétuques  ,  contient  plu- 
fieurs  efpèces,  qui  pourroient  être  prcfau'indiffé- 
remmeiit  placées  parmi  ks  fiftuca.  Ladiflinâioa 
des  efpèces  entr'elles  offre  d'autres  difficultés , 
tellement  embarraffantes  à  caufe  des  variétés,  que 
l'on  voit  fouvent  les  mêmes  auteurs  varier  dans 
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leur  opinion^  reconnoitre  comme  efpèces  ce  qn^Is 
avoient  d'abord  regardé  comme  variétés.  D'au- 
tres formant  de  queiquesunes  de  ces  variétés  des 
efpèces  nouvelles  j  il  en  eft  réfulcé  un  grand  em- 
barras dans  raccord  de  la  fynonymie^  ainfi  qu'on 
peut  le  voir  dans  les  obfervarions  fuîvanres ,  que 
nous  bornerons  à  ce  qui  nous  paroitra  le  moins 
embrouillé.  Le  hromus  de  Théophrafte  &  de  Piine 
appartient  à  l'avoine  j  &  non  à  ce  genre. 

M.  de  Lamarck  a  rétabli  «  dans  Tes  liiuftrations, 
le  bromus  mollis  comme  efpèce ,  qu'il  a  figuré , 
tab.  46,  fig.  I.  —  Leers,  Herb.  pag.  }6.  tab.  1 1, 
fig.  I.  —  Weig.  Obf.  7.  tab.  1.  ng.  4.  —  Curtis  ^ 
Lond.  Icon.  —  Haller^  Helv.  n**.  1 J04. 

jT.  Bromus  (nanus  ) ,  fpkulis  paucis  j  fubpeduncu^ 
latis ,  ereBis  ,  comprtjjts  ,  deltoideO'Ovatis  y  glumis 
fubimbricatis  ^  fubpuhtfcentibus  ,  apice  acutls  i  ariftis 
capîUaribus ^bnvioribus  ^  reHis.  Weîg.  Obf.  pag.  8. 
tab.  1.  fig.  9.  Variété  du  bromus  mollis. 

Quoiqu'il  air  l'apparence  du  bromus  fecalinus , 
le  Promus  mollis  s'en  diftingue  par  Tes  tiges  moins 
hautes ,  par  un  duvet  mou  &  un  peu  blanchâtre  ^ 
répandu  fur  Tes  feuilles ,  fur  leur  gaine  »  fur  les 
épillets  &  les  nœuds  de  la  tige.  Ses  feulHes  font 
molles  i  fa  panicule  droite  dans  fa  jeuneflè  j  moins 
étalée}  les  pédicelles  plus  courts  ;  les  fleurs  plus 
rapprochées  dans  les  épillets.  J'ai  rencontré  des 
individus  à  peine  hauts  de  (ix  pouces»  très-grêles ,, 
n'ayant  qu'un  ou  deux  ^  an  plus  trois  épillets  plus 
étroits  «  prefque  feflîles.  Il  y  a  quelques  autres  va- 
riétés ,  qui  feront  mentionnées  parmi  les  efpèces 
douteufes. 

Il  faut  retrancher  du  bromus  fecalînus  ^  n**.  i  j 
la  fynonymie  de  la  variété  «  (  qui  eft  le  bromus 
grojfus  Desf.  &  Suppl.  n**.  2),  y  rapporter  celle 
de  la  variété  % ,  &  liluftr.  tab.  46.  Hg.  2.  —  Kœl. 
Gram.  22 j.  (  Exclu f,  fynon.  /,  Bauh.  )  —  Bromus 
viiiofus,  Weig.  Obf.  pag.  4.  tab.  i.  fig.  2. 

Les  tices  font  glabres  à  leurs  articulations , 
ainfi  que  Tes  feuilles  &  leurs  gaines^  excepté  quel- 
ques poils  rares  )  la  panicule  étalée,  un  peu  pen- 
chée ,  peu  garnie  ;  les  pédoncules  réunis  trois  ou 
quatre  en  verticilles  incomplets  j  foutenant  des 
épillets  glabres ,  ovales-obi ongs ,  compofés  de  fix 
à  huit  flturs  prefque  cylindriques.  L  aiêwe  manque 
quelquefois. 

Au  bromus  fquarrofus  ,  n".  2  ,  ajoutez  gramen 
hvenaceum  ^  locufiis  ampUorihus  ^  ^andicantibus  ^ 
ghbris  fi  arijiads,  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  J2 j  ,  & 
Herbar. 

Bromus purgans ,  n°.  }•  (  Excluf,  fynon,  Ftwill.) 
(V^id.  bromus  catharticus ^  Suppl.) 

Le  bromus  dumetorum  Lam.  j  n^.  5  »  a  reçu  plu- 
fieurs  noms  différens^  qui  fe  rapportent  tous  à  la 
même  efpèce  5  quoique  la  plupart  de  leurs  auteurs 
aient  cru  défigner  prefqu'autant  d'efpèces  parti- 
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f  culières.  C'efi  bien  certainement  le  bromus  afptr 
Linn.  «  &  non  fon  bromus  arvenfis  :  c'efi  ie  bromus 
ramofus  Murr.  Sy^,  veg.  pag.  ico.  —  Bromus  ne* 
moralis.  Hudf.  Angl.  pag.  Jl .  — Bromus  nemorofus» 
Villars ,  Dauph.  2.  pag.  117.-^  Bromus  montanus. 
Pollich ,  Palat.  n**.  116.  —  Roth ,  Germ.  i .  p.  49  , 
^  *  *  paÇ-  '41  •  —  Bromus  hirfutus,  Curtis  ,  Lond. 
Icon. 

Le  bromus  giganteus  Weîg.  Obf.  pag.  1 1,  tab.  i, 
fig.  y,  —  Linn.  &  Lam.  n**.  9,  eft  le  bromus firigc* 
fus  Lam.  III.  n®.  1063.  —  Fefiuca  giganua.  Villars, 
Daupb.  2.  pag.  110. 

Le  bromus  pratenfis  Lam.  Diû.  li*.  10  (  nofi 
Linn.  )  ^  eft  le  bromus  ercéîus  Smith ,  Flor.  brit.  r. 
P^-  131  >  &  TranfaA.  Linn.  4.  pag.  281.  —  KoeL 
Gram.  pag.  240.  —  Bromus  anguftifolius.  Schianck, 
Bavar.  I,  pag.  ^66.  —  Bromus  agrefiis,  AlL  Peden\, 
n®.  2224.  —  Bromus  perennis,  Villars,  Dauph.  2. 
pag.  122.  —  Brom«J<irv^/f/ÎJ.  Pollich,  Pal.  n*.  Il8» 

M.  de  Lamarck  foupçonne  que  le  bromus  race» 
mofus  Linn.  appartient  à  cette  efpèce*  Comme 
Linné  ne  cite  aucune  figure  de  cette  efpèce,  il  eft 
difficile  de  prononcer  fur  TiJeRtité  de  cette  efpèce 
avec  celle  dont  il  eft  ici  queflion ,  qui  paroit  ce- 
pendant s'y  rapporter  aflez  bi^n.  Comme  il  y  a  un 
bromus pratenfis  de  plufieurs  autres  auteurs,  &  que 
M.  de  Lamarck  le  nomme  bromus  pratenfis  daus  UQ 
ouvrage  ,  &  bromus  arvenfis  dans  un  autre ,  pour 
éviter  toute  confufion ,  celui<i  doit  conferver  eçt 
latin  le  nom  que  M.  de  Lamarck  lui  a  donqé  eiv 
français,,  bromus  ertéius  Smith  (brome  à  épilletft 
droits,  n*.  10). 

22.  Br OMIS  dés  champs.  Bromus  arvenfis.  Linn» 

Bromus  paniculâ  patente  ^  peduncuUs  ramofis;  Cpt* 
culis  lanceolatis  ^  glabriufcuUs  }  arifiis  reBis ,  fiopiulot 
brevioribus  ;  foliis  fubpilofis.  Decand.  Synopf.  Plant* 
pag.  13;.  —Linn.  Spec.  113.  Non  LarTi,  — KœL. 
Gram.  220.  —  Flor.  dan*  tab.  293.  —  Scheuch- 
Gram.  262.  tab.  y.  fig.  i  y.  —  Leers,  Herb.  n**.  84.. 
tab.  n.  fig.  }.  —  "Weig.  Obferv.  pag.  6.  tab.  u 
fig- J- 

Bromus  (verficolor),  paniculâ  patente  ^  fpi culis 
anguftis y  Unearibus ^  arifiâ  longioribus ,  î  Pollich» 
Palat.  n*.  109. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  à  trois  pied^^ 
glabres,  à  cinîq  ou  i\x  articulations  purpurines |, 
les  feuilles  rudes ,  parfemées  de  quelques  poils  i 
leur  face  fupérieure  ;  les  gaines  ftriées ,  munies  à 
leur  orifice  d'une  membrane  déchiquetée  s  la  pani- 
cule droite, un  peu  unilatérale,  étalée  ^  lëspédon- 
cules  hérifies.,  iimples  ou  rameux»  à  demi  verti- 
cilles, foutenant  des  épillets  ovales- lancéolés  j, 
étroits ,  aigus  j  un  peu  comprimés,  rudes^,  verdir 
très,  compofés  de  cinq  à  fept  fleurs»  les  valves  dut 
calice  inégales,  un  peu  obtufes  j  la  valve  extérieure^ 
,  de  la  corolle  un  peu  échancrée  à  ion  Commet , 
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munie  d'une  aréte  droite ,  de  deux  tiers  plus 
courte  que  ia  coroll?. 

Cette  plante  croi:  dans  les  prés  &  les  champs. 

2j.  Brome  des  prés.  Bromus  pratenfis.  Ehrh. 

Bromiis  paniculâ  ere£l<h-patente  ^  ptduncuUs  fito-' 
fimpiiciifus  ;  fpicuUs  ovato^lanctolatis  ,  comprejjtt  ; 
anfiii  fiofculi  longitudine  ;  vaginis  inferioribus  mol-' 
Hier  tomentofis.  Decand.  Synopf.  Plant,  pag.  i^). 
—  Ehrh.Gram.  ii6. — Kœl.  Ctam.  Z39.  —  HoSn. 
<jerm.  3.  pag.  ^3. 

Bromus  (arvenfis)  ,  paniculâ  ramofâ  ,  fabcorym* 
hofâ  y  giumis  Uvibus  «  ftxfloris  ,  longilis  arifiatis  ; 
folio  viUofo,  Lam.  III.  Gen.  j.  n^.  1064. 

.  Bromus  giganteus.  Leers,  Herb.  n*.  8(5.  tab.  10. 
£g.  I.  • 

Ce  brome  fe  rapproche  des  deux  efpèces  prë- 
cëdentes  ^  il  diffère  de  la  première  par  fa  paricuh 
étalée^  par  Tes  épillets  plus  élargis  «  par  fes  feuil- 
les j  de  la  féconde  j  par  fes  arêtes  beaucoup  plus 
longues  >  par  les  feuilles  pileufes  »  par  leurs  gaines 
pubefcentes^  furtout  les  inférieures.  Les  pani- 
cules  font  droites»  étalées  s  les  pédoncules  un  peu 
mdes»  alongcs^  capillaires^  (impies  ou  un  peu 
fameux  ;  les  épillets  glabres ,  ovales-lancéolés  ^ 
comprimés ,  contenant  cinq  à  huit  fleurs  aiguéfs  ; 
les  arêtes  de  la  longueur  des  valves  y  celles-ci  d'un 
«rert  cirant  quelquefois  fur  le  violet  ^  un  peu  fca- 
rieufesà  leurs  bords  î  la  valve  excéiieure  de  la 
«corolle  encière  à  fon  fommec. 

Cette  plante  croie  dans  les  champs  &  dans  les 
prés.  :f  (  A^.  V.  ) 

Le  bromus  ficrilis  Lîniu  b  Lam.  ^  n^.  7 ,  eft  le 
iromus  difiickus.  Mœnch.  Method.  1 91.  —  Bromus 
jgrandifiorus^  Weig.Obf.  pag.  9.  La  variété  ^  Lam. , 
bromus  tcQorum  Linn.  j  eA  une  efpèce  diitinâe. 

Le  bromus incrajfatus  Lam. ^  n^.  16 ,  eft  bien  cer- 
tainement la  même  phnte  que  le  bromus  ftipoidis 
Linn.  M.  Desfontaines  ,  dans  fa  Flore  du  mont 
Atlas ,  a  rangé  cette  plante  parmi  les  ffiuca.  Je 
l'ai  recueillie  en  Barbarie,  fur  les  bords  de  la mer^ 
ilinfî  que  le  bromus  rubtus  Linn. 

'  Le  bromus  dilatatus  Lam.»  n^-  ^3>  cA  1^  bromus 
Mkiidritcnfis  Linn.  —  Vahl,  Symb.  2.  pag.  13.  — 
Bromus  viliofus.  Forskh.  Flor.  aegypc.-arab.  pag. 
19.  —  Bromus  muralis,  Hudf.  .\ngl.  pag.  fO.  — 
'  tcfiuca  madriunfis.  Desf.  Flor.  atlant.  x.pag.  91. 
^—  On  peut  regarder  comme  une  £mple  variété  la 
plante  fuivanee  : 

Bromus  (  rigidus  ) ,  fpicls  mulafioris  ,  latO'lan- 
xtolaùs  ,  rigidis  ;  fioribus  diandris  ^  paniculâ  con- 

^raââ.  Rothj  Cataleâ.  bot.  i.  pag.  17.  —  Willd. 
i^c.  Plant.  I.  pag.  437. 
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Bromus  (  diandrus  ) ,  fLofMs  ianceolmh ,  »#f« 
vofis^  diandris,  ?  Smith  ,  Flor.  brit.  i.  pag.  15J. 

Cette  plante  diffère  du  bromus  madritenjis  ,V2r. 
«  y  pàv  Tes  cig  s  plus  balles ,  par  fes  feuilles  plus 
étroites,  filiformes;  par  Tes  panicules  rcflrrrecs 
en  epi^  bien  plu^  étioites  &  un  peu  unilatérales. 
Je  Tai  trouvée  fur  les  cotes  de  Barbarie.  On  n'y  a 
obfervé  <fue  deux  étamines  i  ce  que  je  n'ai  point 
vérifie. 

Le  bromus  gynandrus  Roth«  Catal.  x,  pa^.  ij. 
Ce  rapproche  beaucoup  du  bromus  dionarus  da 
même  -y  il  eli  plus  p^tii  dans  toutes  fes  parties.  Sa 
panicule  elt  plus  touffue  ,  étalée  i  les  pédoncules 
roides  J  plus  courts^  ainfi  que  les  épillets.  Quant 
I  à  Tinfertion  des  deux  étamines  fur  Tovaire  j  6c 
non  fur  le  réceptacle  >  cette  poficion  eft  trop  Cn- 
gulière  J  trop  éloignée  des  caraûères  d'une  familie 
aulfi  naturelle  que  celle  des  graminées  ,  pour 
qu'elle  puifle  être  admife  fans  un  examen  irès- 
fcrupuleux.  Cette  plante  croit  en  Efpagne^  &  n'eft 
probablement  qu'une  variété  du  bromus  diandrus. 

Brome  rougeâtre«  n°.  1 1.  Bromus rubtns^ Linn. 
Cavan.  Icon.  Kar.  i.  pag.  34.  tab.  45.  fig.  1.  — 
Desfont.  Flor.  atlant.  i.  pag.  94. 

Gramen  àvenaceum  ,  fpicâ  fimplici ,  brevio^i  (i 
crajjiori^  locuftis  dtnfiffimis ,  longilis  arifiatis.  Touro. 

Init  R.  Herb.  514  >  &  Herbar.     * 

Brome  rameux,  n^.  17.  Bromus  ramo/us.linn» 
—  Vahl  J  Symb.  1.  pag.  12.  C'eft  la  même  plante 
que  \tfeftuca  pkéinicoidcs  Linn.^  &  lll.  n*.  1042. 
•^Bromus  Plukenetii,  AU.  Pedem.  n^.  2133.— 
Trtticum  pJunicoides.  Decand.  Flor.  franc.  3.  pag. 
8;.  Çy^oyei  Fbtuque,  n®.  16.) 

Les  bromes^  plutôt  en  épis  que  panicules  «i 
épillets  feffiles  ^  &  dont  les  arêtes  font  termina- 
les^ tels  que  le  bromus  pinnatus  — filvaticus,  &c. , 
ont  été  regardés  par  les  uns  comme  desfefiëca^ic 
par  d'autres  comme  appartenant  au  triticwn. 

Le  bromus  ovatus  Cavan.  le.  Rar.  6»  pag.  (oi , 
fig.  1 ,  eft  le  trifetum  ovaium  Perf.  (  roy^i  Trî- 
SETAIREjD/â.,  &  AVOIUE,  SuppL) 

24.  Bro  MB  multiflore.  Bromus  multiflonts.  Wetg. 

Bromus  paniculâ  patente  ;  fpiculis  pubefientibus , 
lanceolatïs  j  comprejps  ;  giumis  nudis  j  marginal: f  § 
imbricatis  ;  arifiis  capillaribus  ^  dqualibus  ^  reîi.f» 
Weig.  Obferv.  bot.  pag.  1.  tab.  i .  fig.  i .  —  Roth , 
Germ.  i.  pag.  47,  &  1.  pag.  134.  —  KœL  Grana. 
pag.  a;i. 

Bromus  (  hordeace us  )»  ^imicit^  ertàà^  coak* 
tata.?  Linn.  Spec.  Plant.  1 .  pag.  77.  •*  Flor.  fuec. 
n^  87. 

1  Bromus  ftcalinus.  LeerSj  Herb.  n^.  81.  ob.  lu 
fig.  1. 
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F<(iucj  gramlned  ^  glumis  htrfutis,  C- Bauh.  Pin. 
9  ,  &:  Theatr.  14}. — Scheuch.  Gram.  150.  tab.  5. 
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Cette  plante^  que  plufieurs  botanifles  ont  dif- 
tînguée  comme  efpèce  ^  a  de  il  grands  rapports 
avec  les  hromus  mollis  &:  fccalinus  ,  que  je  n.»  la 
crois  qu'une  vaiîëré  de  ces  deux  plantts,  qu'on 
a  peine  à  r^connoître  elles-mêmes  comme  efi  è- 
ces ,  tant  elles  fe  confondent  quand  on  les  fuit 
dans  leurt  dîfférens  états.  Quoi  qu'il  en  foit,  celle 
dont  il  s'agit  ici  en  diffère  par  fes  tiges  glabres  « 
munies  de  deux  ou  trois  nœuds  pubefcens ,  de 
couleur  purpurine;  par  fes  feuilles  glabres  a  leurs 
bords.  Leurs  gaines  font  garnies  d'un  duvet  court  ^ 
ferré,  blanchâtre  ;  la  panicule  médiocrement  éta- 
lée ,  compofée  d'épîllets  lancéolés  ^  plus  alon^és , 
plus  étroits,  plus  ferrés,  contenant  de  huit  à 
douze  fleurs)  les  balles  pubefcentes,  blanches  Sf 
fcarieufes  à  leurs  bords }  les  arêtes  droites,  éga- 
les ,  capillaires. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  &  dans  les 
champs,  O  (  ^.  v.  ) 

1^.  Brome  épais.  Bromus  grojfus.  Desfont. 

Bromus  paniculâ  laxâ ,  niuante  ;  fpiculis  compref- 
fis ,  oblongis  ,  glahris  ;  catUt  foliijque  fubgtabtis  s 
variais  kirfutis,  (  N.  )  Desfont,  inédit. 

Bromus  fecalinus  j  var.  «1.  Lam.  Diâ» 

Gramen  gros  montheîgardenfium.  J.  Bauh.  Hift.  2. 
pag.  4^2.  Icon. —  Magn.Boc.  m.  —  Vaiîl.  Farif. 
94.  n^.  84,  &  Herb.  —  Barrel.  tab.  14.  fig.  i. 

Quelques  auteurs  ont  confondu  ce  brome  avec 
le  bromus  fecalinus.  D'autres  ,  qui  ont  écrit  fur  les 
plantes  des  environs  de  Paris ,  ont  pris  cette  plante 
pour  \e  hromus  fquarrofus  Linn.,  qui  ne  fe  trouve 
que  dans  nos  départemens  nnéridionaux ,  bien  dif- 
tc-rent  d'ailleurs  de  ce;ta  efpèce.  Celle  ci  a  des 
ti^es  glabres  ,  fim,  les,  hautes  d*un  à  deux  pieds, 
munis  de  quelques  nœuis  glabres  &"  renflés.  Les 
feuilles  font  courtes ,  un  peu  roides,  d'une  mé- 
diocnï  largeur  ,  rudes  au  loucher,  droites,  pref- 
que  (;labres  ;  les  gaines  revêtues  d'un  duvet  mou 
b:  blanchâtre 5  la  panicule* lâche, inclinée;  les  pe- 
d<  nculés  létacés  ,  réfléchis ,  foutenant  un  épillet 
glabre ,  oblong ,  comprimé ,  d'un  pouce  8c  plus 
oe  long,  fur  quatre  i  fix  lignes  de  large;  les  valves 
du  calice  inégales,  obtulés ,  ilriées,  contenant 
de  fix  à  quinze  fleuis  ;  celles  de  la  corolle  un  peu 
renflées,  puis  roulées  autour  de  la  femence  ;  la 
fup-iieure  terminée  par  une  arête  droite,  longue/ 
uii  peu  contournée  ;  les  femences  longues  «  étroi- 
tes ,  adhérentes  à  la  corolle» 

Cette  plante  croît  dans  les  moiflbns,.  aux  en- 
viions de  Paris,  &c.  O  ^ 

26.  BaoAtfi  â  gros  épis.  Bromus  macrofiachys. 
D<^slîonL. 


B  R  o  ja^ 

Bromus  culmo  bafi  gtniculato  ;  fpiculis  maximis  ^ 
terctlbus;  arifiis  rîgidis  ^  pauniihus.  Desfont.  Flor«> 
atlant.  j.  pag.  96.  tab.  19.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  grêles,  droites,  très-glabres ^ 
cylindriques,  hautes  d'un  ou  deux  pieds»  géni- 
culées  à  leur  partie  inférieure  ;  les  feuilles  étroi- 
tes, rudes,  pileufes,  particulièrement  fur  leur 
gaine  J  la  panicule  prc fqu'uni latérale ,  compofée 
de  gros  épiilets  prefque  cylindriques,  glabres, 
aigus  4  longs  d'un  pouce  tk.  plus ,  fou  tenus  par 
des  pédicelles  courts,  folitaires  ou  réunis  deux  ou 
trois;  les  valves  calicinales  inégales ,  aiguës,  con- 
tenant quinze  ou  feize  fleurs  ;  la  valve  extérieure 
de  la  corolle  plus  grande  que  l'intérieure  ,  con- 
vexe, fcarieufe  à  fes  bords,  biflle  à  fon  fommet, 
pourvue  d'une  arête  roide ,  horizontalement  di- 
vergente ;  la  valve  intérieure  obtufe,  linéaire, 
ciliée ,  membraneufe  ;  les  femences  liflTes,  oblon- 
gués,  obtu fes. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Des- 
fonuines  dans  le  mont  Atlas,  aux  environs  de 
TIemfen.  O 

27.  Brome  queue  de  renard.  Bromus  alopecu^ 
roides,  Poir. 

Bromus  paniculâ  confertâ  ,  ereBa;  fpiculis  ohlon* 
gis  ,  pubcfcentious  ,  quindecimfiorif  ,  fuhfcffilibus  ; 
ariftis  injern}  fpiraliur  coniortis.  Poir.  Voyag.  en 
Barb.  2.  pag.  loo. 

Bromus  (  contorrus  )  ,  foliis  villojls  ;  paniculâ 
coar£iatâ  ,  ereâlâ  y  fpiculis  quindecimftoris ,  fuéfâjp^' 
liifUf  ,  puhefctntitus  ;  arifiis  bafi^ontortis.  Desfont» 
Flor.  allant,  i.  pag.  95.  tab.  2|. 

Ses  tiges  font  droites,  prefque  glabres,  velues^ 
à  leurs  articulations, hautes  d'environ  deux  pi^ds 
&  demi  ;  les  feuilles  un  peu  molles,  ciliées ,  ve- 
lues «.particulièrement  fur  leur  gaine;  la  panicule 
droite  ,  roide  ,  alongée  ,  touffue  ,  ferrée  ;  les-, 
épiilets  fertiles  ou  médiocrement  pédicelles,  com- 
primés ou  légèrement  cylindriques,  longs  d'un 
pouce  &pluSj  lancéolés,  im  peu  pileux,  corn-* 
pofés  de  douze  â  quinze  fleurs;  les  \'alves  calici- 
nales aiguës ,  inégiles  ;  celles  de  la  corolle  ciliées  j; 
l'extérieure  furmontée  de  deux  pointes ,  munie 
d'une  arête  contournée,  roide,  arquée  à  fa  bafe». 
puis  droite. 

J'ai  découvert  cette  efpèce  en  Barbarie,  dans- 
les  prés,  aux  environs  de  Lacaile.  O  (  ^.  v.) 

28.  Brome  lanugineux.  Bromus  Lnuginofus. 

Bromus  paniculâ  fubcoarcîatâ ,  ereBâ  ;  fpiculis  lan» 
ceolatis  ,  fubcomi  rcjfis  ^  lanuginops ,  fubquindecimfla^^ 
ris  ;  ariftâ  vix  co.uortâ  ,  divaricacâ.  (  N.  ) 

Bromus  divaricatus  ,  var.  fi,  LoifeL  Journ.  bot. 
2.  pag.  214. 

/}.  Bromus  (  divaricatus  )j  paniculâ  tnSâyfui^^ 
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contradâ  ;fpuuUs  liniAri'UnuolatU  ^  XO*lf  jloWij 
fjttêfcentiùus  i  glumâ  coroUinâ  exunori  blfidât  ûcutà; 
arîfiis  haji  contorùs  ^  iitmàm  divaricatism  Var«  «• 
Loi  tél.  1.  c. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  hromus 
macrofiachys,  dont  elle  diffère  par  Tes  épiliets  la- 
nugineux ^  moins  refferrés  entr'eux.  Ses  tiges  font 
droites  >  feuillées  ,  cylindriques  i  Tes  panicules 
droites^  compofées  d'épillets  pédoncules»  lan- 
céolés «  un  peu  comprmës,  longs  d'environ  un 
ponce  &  plus  y  aiez  larges  j  contenant  douze  à 
quinze  fleurs  ;  les  valves  calicinales  concaves,  ob- 
longues  y  ftriées ,  velues  y  à  peine  aiguës  s  la  valve 
extérieure  de  la  corolle  blanchâtre  y  lancéolée , 
très-velue  y  bifide,  aiguë  à  Ton  fommet  i  les  arêtes 
brunes,  roides«  recourbées,  très  -  ouvertes ,  à 
peine  contournées  à  leur  bafe  ;  les  Temences  bru- 
nes •  oblpngues,  obtufes,  enveloppées  par  ia  balle 
de  la  corolle.  Dans  la  variété  ^,  les  épiliets  ne  font 
point  lanugineux,  mais  feulement  pubefcens. 

Cette  plante  croit  en  Provence,  aux  environs 
de  Toulon  &  aux  îles  d'Hières.  (  ^.  /  in  htrh. , 

29.  Brome  du  Japon.  Bromus  jafonicu$.^\iw\>. 

Bromus  paniculâ  patente  ,  ramofâ ;  fpicuiis  oblori' 
ps  y  glabris;  ariflis  divaricatis.  fbunb.  Flor.  jap. 
pag.  fi.  tab.  II. 

Ce  brome  diffère  du  bromus  arvenfis  par  Tes  épil- 
iets oblongs  &  par  fes  arêtes  étalées  \  du  bromus 
ficaiinus  par  les  valves  imbriquées,  non  diftantes  ( 
da  bromus  fquarrofus  par  fes  épiliets  glabres  ,  une 
fois  plus  étroits,  &  par  les  panicules  rameufes.  Les 
tiges  font  hautes  de  huit  i  dix  pouces,  géniculées 
8t  un  peu  couchées  â  leur  bafe  \  les  feuilles  velues , 
principalement  fur  leur  gaine,  plus  courtes  que  les 
crgess  les  panicules  étalées,  un  peu  inclinées  s  les 
pédoncules  &  les  pédicelles  glabres ,  flexueux , 
capillaires}  les  épiliets  glabres,  compofés  de  cinq 
â'fept  fleurs;  les  valves  imbriquées,  un  peu  mem- 
braneufes  à  leurs  bords  \  l'arête  un  peu  plus  lon- 
gue que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Tkunb.) 

jo.  Brome  brizoïJe.  Bromus  bri\oides.  Lam. 

Bromus  paniculâ  êreBâ  ;  fpicuiis  ovatis  ,  glabris , 
mrifidtis  ;  coroUis  fuperne  dilatato^auriculaiis  y  mtm^ 
hranaçeis.  Lam«  111.  I.  pag.  193.  n^.  1060. 

Cette  plante  pourroitÀre  confidérée  comnne  le 
type  d'un  genre  nouveau,  n'ayant  ni  le  port  ni 
les  caraâères  complets  des  bromus.  Sts  tiges  font 
droites  ,  un  peu  grêles  ,  cylindriouts)  fes  fruilles 
glabres,  fétacées;  (es  panicules  droites,  étalées , 
compofées  d'épillets  pédoncules,  glabres,  ovales, 
petitSj  aflez  femblables  à  ceux  àt%bn\a;  foutenus, 
comme  eux  ,  par  des  pédicelles  preique  capillai- 
rçi  ^  alongés  i  les  valves  du  calice  camprîmees  en 
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tarant,  lancéoléei ,  égales ,  très<ti^u(|« ,  Fcarl'^ofti 
à  leurs  bords ,  contenant  fix  à  huit  fleurs  imbri* 
quées,  très*ferrées  |  la  valve  extérieure  de  la  co« 
rolle  un  peu  épaifle ,  flriée  ,  prc:fque  lancéolée  , 
aiguë ,  bordée  a  fon  contour  par  une  petite  men« 
brane  dtaphsne,  élargie  vers  le  fommet  en  deux 
lobes  obtus  i  l'arête  droite,  terminale ,  point  con* 
tournée. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
Mynte- Video.  (  V.f.  in  herb.  Lam.) 

5 1 .  Brome  des  fables.  Bromus  annarius.  LabilL 

Bromus  villofus ,  paniculâ  fecundâ ,  patuli  ;  fpi^ 
culis  oblongis  y  quinquefloris,  Labill.  Nov«  Holl.  l. 
pag.  2J.  tab.  28. 

Ses  tiges  font  values ,  cylindriques ,  garnies  , 
dans  toute  leur  longueur,  ae  feuilles  nerveufes, 
également  velues;  les  gaines  munies  i  leur  orilice 
d'une  membrane  dentée.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  panicule  étalée,  unilatérale;  les  valves  du 
calice  aiguës  »  un  peu  pileufes  j  à  trois  ou  cinq  ner* 
vures }  la  valve  extérieure  plus  courte  ;  la  v^ve 
extérieure  de  la  corolle  un  peu  pileufe ,  bifide  à 
fon  fommet,  munie  en  deflbus  d'une  arête  droite, 
rude;  la  valve  intérieure  plus  courte,  ovale-ob- 
longue,  ciliée;  les  anthères  prefque  globuleufes, 
à  deux  loges;  les  femences  grêles,  oblengues. 

Cette  plante  croit  à  la  terre  de  Van-Leowîn» 

(Labili.) 

31.  Brome  lancéolé.  Bromus  lanccolaius.  Roth. 

Bromus  paniculâ  ere&â ,  patente  ;  fpicuiis  lamceo^ 

latiSy  glabris  ,  fubcomprejps  ,-  arifiis  fioralibus  reâis  . 

feminalibus  refra&is.  Roth,  Catal.  bot.  I.  pag.  i8. 

Gramen  hordeaceum,  ereSum  y  minimum.  Buxb. 
Centur.  f .  Append.  42.  tab.  19. 

* 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  le  bromus 
pratenfis.  Ses  tiges  font  droits,  roides,  feoîllées; 
les  feuilles  (triées,  un  peu  pileufes;  les  gaines  ve- 
lues; la  panicule  droite,  médiocrement  étalée; 
les  pédoncules  inégaux,  verticillés,routenanc  des 
épiliets  elabres,  étroits»  lancéolés,  aigus  «  ver- 
dacres  ,  longs  de  fix  à  huit  lignes,  compofés  de 
huit  â  dix  fleurs  im  peu  comprimées  ;  les  valves 
calicinales  inégales  ,  un  peu  obtufes  ;  l'extérieure 
beaucoup  plus  grande  &  plus  large ,  ainfi  que  celle 
de  la  corolle ,  qui  eft  obtufe  &  bifide  i  Ion  fom- 
met, munie  d'une  arête  fiue,  droite ,  divergente 
après  la  fécondation. 

Cette  plante  croit  aux  iles  Canaries  &  for  les 
bords  de  la  mer  Cafpiennei  aux  lieux  fecs  &  fie* 
riles.  On  la  cifuive  au  Jardin  des  Plantes  de  Parts. 
0(^.v.) 

)}.  BftOME  bifide.  Bromus  bifidus.  Thunb. 

Bromus  paniculâ  tn&â  ,  ramofâ  /  fpicuiis  0f9ûûs  , 

fubtr^ris  i 


7o6 


B  R  O 


ment  velues  i  lenrs  articulations^  garnies  de  feuil- 
les parfemées  de  poils  rares  ;  la  panicule  lâche  « 
terminale 9  pendantCi  capillaire;  les  valves  du  ca- 
lice inégales  3  contenant  environ  fiz  fleurs  compri- 
mées ;  la  valve  extérieure  de  la  corolle  velue  vers 
fes  bords  j  pourvue  d'une  arête  courte. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  au 
Canada. 

38.  Brome  des  toits.  Bramas  te^onim, 

Bromus  hirfutut  »  panteuiâ  nutante  j  pauctfiorâ  ; 
locufiis  quinquefioris ,  hirfutis;  giumis  acutt  /anceo- 
latis.  Haller^  Helv.  n®.  ifo8. 

Bromus  paniculânutantt  y  fpicuRs  lîntarihus.  Lion. 
—  Leers  j  Herborn.  n^.  85.  tab.  10.  fig.  2. 

Gramen  murorum,  fpicis  pendidis  ,  angufiionius, 
Tournef.  Pat  if.  91. 

Fefiuca  avenacea  ,  fieritis  ^  pcdtctllîs  hreviorihus  & 
fùcis  enclis.  Rai,  A».g!.  J.  pag.  41).  —  Pluker. 
Alinag.  174.  tab.  199.  fi^.  1. 

F'ftaca  avinacea ,  fieniis,  ptdictUis  brevtoribus  & 
fpicts  tuâis^  Morif.  Hift.  3.  pag.  211.  $•  8.  tab.  7. 
fig.  13. 

Cette  efp^ce  a  un  port  qui  la  diftingue  au  pre- 
mier coup-d'oeil  du  brome  ftërile  «  quoique  plu- 
fieurs  auteurs  ne  l'aient  regardée  que  comme  une 
variété.  Ses  rg^s  font  plus  courtes  &  plus  grêles» 
fes  feuilles  couvertes  de  poils  mous ,  quelquefois 
gLibres  ;  fa  panicule  très-velue  ^  iriclinée  d'un 
mène  côié  bien  moins  garnie  1  fes  épillets  plus 
courts ,  linéaires  y  ne  contenant  au  plus  que  cinq 
fleurs }  les  arêtes  moins  longues. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  ftériles  «  fur  la 
terre,  fur  les  vieux  murs.  O  (  ^*  v.) 

39.  Brome  rofeau.  Bromus  anmdinaceus.  Roth. 

t  Bromus  panteuiâ  enàâ  »  contraHâ  ;  fpicuiîs  oi- 
iongis ,  fcdbrisy  fubariftatis ,  pauctfiorîs.  Ro th ,  Ge rm. 
l.pag.  141.-— Wtig.Obr  bot. pag.  12.  Anîmadv. 
•—  Schrtb.  Sptcil.  Flor.  lipf.  pag.  57.  —  Kœler  « 
Gram.  217.  Éubfiftucd, 

Bromus  (îittoreu^),  panteuiâ  sreQîufculâ  ^  fca- 
brâ  ;  fpicuiis  obiongts ,  fuhquadrîftoris ,  gîal>ris ,  mu- 
iicis.  Retz.  Scand.  edft.  2.  n*.  140.  —  Willden. 
Spec.  Plint.  i.pig-  433* 

Gramtn  aruidina:€um  ^  toeuûît  viridi^Jpadteeîs , 
Miaceîs  ,  breviks  arftatis,  Scheuch.  Gram.  166, 
tab.  5*  fig.  i8. 

Bromus  paniculâ  laxâ  ;  ioeufiis  quadrijhris  «  bre^ 
viffine  arifiatis.  Haller^  Helv.  n^.  1511. 

Poa  p.tnleuiâ  nutanu  ,  iaxâ  ;  fpieulis  obiongts  , 
muitifions  ^fàfi  ariftatis,  Gmel.  Sibir.  1.  pag.  1 10. 
ub.  21.  i 
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Ce  brome,  un  des  plus  grands  de  re  geore.  pa- 

rolt  fe  rapprocher  des  bromus  dumttorum  Sf  gig-^"'* 
ttus.  Peut-être  n'eft-il  qu'une  variété  intermédiaire 
entre  ces  deux  efpèces  j  ce  que  je  n'ofe  affirmer , 
ne  le  cornioiflfaot  que  d'après  les  defcdpctons  $  il 
fe  rapproche  auffi  des  fétuques.  Ses  racines  fo't 
rampantes  ;  fes  tiges  droites  »  hautes  de  quatre  a 
fix  pieds  s  fes  feuilles  planes,  glabres,  rudes, 
ftriées  ,  fe  roulant  i  mefure  qu'elles  fe  defiè- 
chent ,  longu.  s  d'un  ou  de  deux  pieds  )  la  pani- 
cule droite ,  reflerrée,  longue  d*nn  pied  fie  plus, 
lâche,  étalée  en  vieillitrant,  un  peu  inclinée^  uni- 
latérale; les  pédoncules  rudes,  géminés,  compri- 
més, flexueux ,  ainfi  que  les  pédicelles  «  les  ép*.i- 
lets droits,  cylindriques,  oblongs,  un  peu  obtus» 
puis  légèrement  comprimés  i  les  valves  calicinaies 
un  peu  rudes,  très  aiguës,  inégales,  contenam  de 
quatre  à  fix  fleurs  i  la  valve  extérieure  de  U  co* 
rolle  rude ,  glabre ,  bifide,  très-aiguë  ,  formomée 
d'une  arête  droite,  roide,  courte,  longue  d'envn 
ron  une  ligne  ;  la  valve  intérieure  au  moins  aufi 
lorg.ie  que  l'extérieure ,  bifide  ,  obiufe  ^  bncéo- 
iée,  rude  &  verte  à  les  bords. 

Cène  plante  croit  en  Suiffe  j  en  Allemagne  & 
dans  la  Suède,  y 

40.  Brome  verticillé.  Bromus  vtniciiiatMs* 
Cavan. 

Bromus  panteuiâ  aptrtâ;  pÉdamcuHs  hori^^mtah^ 
biu,  vertieiUatis  ,  tiongjtis ,  fimpiieibas  rasnojif^^ê^ 
Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  66.  tab.  590. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  pieds  ic  plus,  gla- 
bres, articulées,  d'un  rouge- pâle  aux  nœuds  i  iti 
feuilles  linéaires  ,  plus  courtes  que  les  gai  les  ;  la 
panicule  étalée  i  les  pédoncules  vertici.lés  i  cha- 
cun d'eux  divifé  en  cinq  ou  huit  pédicelles  iné- 
gaux, capillaires,  terminés  par  un  epillet  glabre, 
long  d'un  pouce,  compofé  d'environ  douze  flcur^i 
les  valves  du  calice  concaves,  aiguës,  celle  de  la 
corolle  terminée  par  une  arête  courte  &  droite. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne,  an  rojaume 
d'Arragon.  {Defcript.  ex  Cuvûil) 

41.  Brome  pâle.  Bromus  paiteiu.  Cavan. 

Bromus  panteuiâ  treSâ,  fubconiraBâ  /  peduncuât    J 
indquaiifus  yfpieuiis  quinquêforis  i  arijtis  eapi*U' 
ribusy  iongifimiâ,  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  C6. 
uh.  591.  fig.  I. 

Ses  tiges ,  hautes  de  deux  ou  treb  pieds ,  font 
glat  res  ,  d'un  brun-violet  à  leurs  nœuds  ;  1rs 
feuilles  glabres  ,  It  léaires  ,  longues  de  trois  00 
quatre  pouces  ;  les  panicules  droites  «  un  peu  ref- 
ferrées^  alongées,  d'un  vert -pâle;  les  pédoncules 
verticillei  ,  terminés  la  plupart  par 'deux  épiUea 
pédicelléi ,  comprimés,  compofes  d'environ  i:\) 
fleurs  )  la  valve  extérieure  du  ca!ice  fubuice ,  i  *s 
courte  i  ^intérieure  concave }  les  valves  de  U  co> 
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un  peu  ariftëe  i  t*incérieure  tronquée  j  ciliée  i  Tes 
bords* 

Cette  plante  crou  dans  les  plaines  nuricimes  de 
Tanger.  (Sckoush.) 

*  Efpects  douttufts  ou  moins  connues^ 

^  Bromus  (avenaceus}^  panUulâ  coarBatâ  ^fub- 
fmplicii  fpiculis  treQis ,  glabris ,  tri  feu  quadrifio- 
ris^  ariftaiis.  Lam.  111.  i.  pag.  194.  n^.  J071. 

Cette  plante  a  le  port  de  Yavena  praunfis  ;  mais 
les  arêtes  font  prefque  terminales  »  droites  ^  non 
dorfales^  comme  dans  les  avoines.  Sa  panicule  eft 
refferrée,  prefque  fimpte  \  Tes  épillets  droits  j  gla- 
bres 9  contenant  trois  ou  quatre  fleurs.  Son  lieu 
natal  n'efi  pas  connu. 

*  Bromus  (  leptoflachys  )  ,  càfpitofus ,  panicutâ 
friBây  psduncults  fubpmplicibus  ;  fpiculis  ovatoii^ 
nearibus  «  glaberrimis ,  fubquinquefioris  ;  flumis  ner^ 
vofis  ,  ariftijqut  purpura fceittibus  y  vaginis  foiiijque 
piiofis.  Perl.  Synupf.  Plant,  i .  pag.  9J. 

.  An  bromus  pratenps  ?  Ehrh. 

Cette  efpèce ,  qui  fe  trouve  dans  les  forêts  & 
les  prairies,  n'eft  peut-être  qu'une  variété  du  bro* 
mus  mollis.  Ses  tiges  croiflent  en  toufTes  gazonneu- 
fes.  Ses  feuilles  font  pileufcs ,  ainfi  que  les  gaines  \ 
fes  panicules  roides  \  les  pédoncules  prefque  (im- 
pies; les  épillets  très-glabres ^  ovales-linéaires» 
contenant  environ  cinq  fleurs  $  les  viives  calicîna- 
les  t  nerveufes,  purpurines  ^  ainli  que  les  arêcés. 

^Bromus  ( conglomeratus ) ^  eéfpitofus ^ fpiculis 
cvatis  4  o&ojioris  ,  in  capiiulàm  conglomeratis ,  vûgi-^ 
Ml/que  tomeniofis.  Perf.  Synopf.  Plant,  i.  pag.  95. 

Cette  plante,  quotoue  différente  par  Ton  port, 
dcHt  peut-être  rentrer  également  parmi  les  variétés 
'  du  bromus  moUis,  Ses  tiges  »  hautes  d'un  pied  , 
Miflent  en  touffes  gazonnéufes.  Les  feuilles  ont 
leur  gaine  tomenteufe.  Les  épillets  font  agglomé- 
rés en  téie  ^  velus ,  compofés  de  huit  fleurs  \  les 
valves  calicinales  moins  larges  que  dans  la  précé- 
dente. Elle  a  été  recueillie  aux  environs  de  Mont- 
pellier par  M.  Thibaud. 

*  Bromus  (  peâinatu^  ) «  panicuU  patente /  fpicu-' 
iis  ovtitis ,  glabris  j  corolU  valvulâ  interiort  ciliatâ  j 
muùcâ.  Ttuinb.  Prodr.  Plant.  Cap.  E.  Sp. 

*  Bromus  (  fimplex  ),  pantculâ  pmplici  ;  fpiculis 
feJplihtLS  y  fi'iofloris ,  glabris  ;  anftis  fubdorjdibus , 
divaricatis;  vaginis  villops.  Peif.  Synopf.  Plant.  I. 
pag.  96.  Habitat 

La  crainte  de  mentionner  plufieurs  autres  efpè- 
ces  peut-être  déjà  décrites  fous  d'autres  noms ,  & 
qui  me  font  inconnues^  m'ont  déterminé  â  ne  point 
CD  parler  :  tels  font  le  bromus  lanaolatus,  Roth^ 
Caul.  1»  pag.  iSl  le  bromus  ligufiricus  ,  Jacq. 
Ftag.ii.  &€• 
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BROMELIA.  (y^oyti  ANANAS.) 

BROMÉLIACÉES  (Les)  m  les  ANANAS, 
famille  de  plantes  monocotyfédones,  dépourvues 
de  corolle  ,  ayant  les  étamines  attachées  au  ca- 
lice. Celui-ci  (la  corolle,  félon  Linné)  eft  tanrôt 
adhérent  à  Tovatre  ^  tantôt  libre;  il  eft  partagé  tn 


lorfqi 

Tôvaire,  placées  plus  bas  lorfqu'il  eft  libre  i  un 
ovaire  fimple,  furmonté  d'un  feul  ftyle,  divile  à 
fon  fommet  en  trois  ftigmates.  Le  fruit  eft  libre 
ou  adhérent,  toujours  à  trois  loges,  i  une  ou  i 
plufieurs  femences.  C'eft ,  ou  une  baie  qui  ne  s'oa* 
vre  pas ,  ou  une  capfule  divifée  en  trois  ralves , 
munies  d'une  cloifon  dans  leur  milieu. 

Les  feuilles  font  fimples,  alternes^  ordinaire* 
ment  prefque  toutes  radicales^  engainées  i  leur 
bafe.  Les  fleurs  font  toujours  accompagnées  de 
braâëes  ;  elles  font  difpofées  en  épi ,  en  panicule , 
quelquefois  en  corymoe.  Cette  famille  (e  divife 
en  deux  Teâions,  d'après  la  difpofition  refpeâive 
de  l'ovaire  &  du  calice. 

f .  I*^  Ovaire  libre  oufupiriemr» 

Les  burmanes Burman^m. 

Les  tillandes. TiUandpa. 

S.  1 1.  Ovaire  adhérent  ou  injtriemn 

Les  xérophytes Xeroph^t^ 

Les  ananas Bromeua. 

Les  agaves Agave. 

BROMUS.  (K^yet  Brome.) 

BROOM.  Ce  nom  ^  qui  fignifie  halai  en  anglais , 
eft  donné  «  dans  quel({ue€  colonies  de  T  Amérique  ^ 
au  dodonea  vifcofa  Linn.  j  félon  Plukenet,  qui  Ta 
figuré  j  tab.  141^  fig.  i. 

BROQUIN  :  nom  péruvien  >  fuivant  Rutx  Se 
Pavon^  de  Yacéna  argentea,  qui  fe  retrouve  dans 
le  voyage  de  Feuillee  au  Chili  »  fous  le  nom  de 
proquin* 

I .  BROSIME  comeftible.  Brofimum  aûcafimm. 
Tuflic. 

Brofimum  foliis  altemis,  ovato-tanceoijtie ,  /j?£#» 
grisf  amentis  breviter  pedunculatis  ,  axillaribms ,  J^^ 
litariis,  rariùs  geminis.  Tuff.  Flor.  d^s  AfHÎll.»  6c 
Journ.  botan.  i.  pag.  aoa.  tab.  8.  fig.  i  &  1.  — 
Svartz»  Flor.  Indf.  occîd»  pag.  17.  ab.  i.  fig  i. 

Brofimum.  Brovn  ,  Jam. 

Genre  de  plantes  a  fleurs  inconiplites  ^  dîoî- 
ques»  de  la  famille  des  orties*  qui  a  des  rapports 
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avec  les  arStocar^tu  &  les  tropkis  y  établi  jpout  un 
arbre  de  l'Amérique  j  qui  a  pour  caraoère  ef- 
fentiel  : 

jyts  fUurs  dioïquis  ;  Us  mât  es  rtunUs  en  un  chaton 
globuleux  ,  compofi  d'icailUs  peltêes  ;  une  étanàne  ;  | 
point  de  coroiU  ;  Us  ûeurs  femelles  formant  un  chaton 
ovale  ;  Us  écailles  oùUtiries;  unftyU  bifide  j  une  cap^ 
fuU  crufidcécy  unUoculairCy  monojperme»  unefemenet 
à  deux  lobes. 

Cet  arbre ,  aflez  élevé  &  laâefcent ,  eft  chargé 
de  rameaux  nombreux ,  revêtus  d'une  écorce  gri- 
sâtre. Son  feuillage  eft  très-touffu }  fes  feuilles  pé- 
tfolées,  alternes,  ovales-lancéolées  >  très-entières, 
glabres,  acuminéesi  des  ftîpules  imbriquées  en 
forme  de  cône  à  rextrémtté  des  rameaux ,  renfer- 
mant les  jeunes  feuilles ,  puis  caduques  ou  perfiifaint 
f)eu  à  la  bàfe  des  pétioles.  Les  fleurs  font  dioïques  \ 
es  fleurs  maies  difpofées  en  un  chaton  globuleux, 
foli taire,  axiliaîre,  pédoncule ,  rarement  géminé, 
compofé  d'écailles  peltées,  de  raiffclle  defquelles 
fort  une  étamine,  dont  l'anthère  s'ouvre  horizon- 
talement.  La  partie  fupérieure  s'élève ,  portée  fur 
un  pivot,  au  milieu  duquel  on  remarque  un  petit 
bourrelet  qui  eft  le  réceptacle  du  pollen.  Quel- 
quefois ces  chatons  mâles  font  furmontés ,  comme 
dans  tes  chatons  femelles,  d'un  ftyle  bifide  qui 
s'oblitère,  tes  fl-urs  femelles  conûftent  en  un 
chaton  plus  alongé,  moins  gros  que  celui  des  mâ- 
les ,  couvert  d'écaillés  plus  petites ,  furmonté  d'un 
feuî  ftyle ,  dont  le  fommet  fe  divife  en  deux  ftig- 
mates  recourbés.  11  en  provient  un  firuit  fpheri- 

3ue  »  une  forte  de  capfule  cruftacée,  de  la  groifeur 
'une  petite  châtaigne  ,  a  une  feule  loge,  conte- 
nant pour  femence  une  amande  â  deux  lobes.  La 
ta  iicule  ,  très -prolongée  en  dehors,  fe  recourbe 
fur  ces  mêmes  lobes  «  &  en  cache  la  féparationj 
point  de  périfperme  autour  de  l'embryon. 

Cette  plante  croit  dans  le  nord  de  la  Jamaï- 
que, l^ 

c%  Cet  arbre,  dit  M.  de  Tuffac  ,  avoir  (été  connu 
dz  Brovni  mais  il  n'en  avoit  pas  aflfez  fentî  ni  fait 
connoîcre  la  grande  importance.  Il  le  défigne  fous 
le  nom  générique  de  bropmum  ,  mot  dérivé  du 
grec  ,  qui  fignifie  bon  k  manger.  Les  Anglais  de  la 
J  tmaîque  le  nomment  bread-nuts ,  t\m  fignifie  noix' 
pain  3  parce  que  ce  fruit  fert  de  nourriture  aux 
pauvres  Blancs  lorfque  le  pain  eft  cher;  il  fert  aufli 
de  nourriture  aux  Nègres  quand  les  vivres  font 
rares.  Ils  font  très-bons ,  foit  grillés ,  foit  bouillis. 
On  ne  peut  mieux  les  comparer  qu'aux  châtaignes 
d' Europe.  Leur  fubftance  eft  farineufe  &  d'un 
goût  très-favoureux  ;  elle  n'a  pas  l'inconvénient 
de  furcharger  l'eflomac  Bc  d'occafionner  des  fla- 
tuofiiés.  Ce  qu*il  y  a  de  bien  important  dans  cet 
arbre  ,  c'eft  qu'après  que  la  récolte  des  fruits  eft 
fiite  ,  on  coupe  les  fommités  des  branches  ,  qui 
fo?)t  très-garnies  de  feuilles,  pour  fervir  de  nour- 
riture aux  boeu£i ,  aux  chevaux,  aux  mulets  j  aux 
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moutons ,  8r  même  aux  cochoM ,  fans  que  cela 
nuife  à  la  récolte  des  fruits  pour  Tannée  uiivarite. 
Ce  fourrage  eft  d'autant  plus  précieux  «  que  cet 
arbre  croit  dans  des  cantons  arides ,  où  les  féche- 
tefles,  qui  durent  plufieurs  mois,  font  périr  toute 
autre  efpèce  de  fourrage.  Ce  précieux  végétal»  dont 
Técorce  eft  pleine  d*un  fuc  laiteux ,  femble  poufler 
avec  d'aurant  plus  de  vigueur ,  qu'il  fait  plus  fec 
&  plus  chaud.  Cet  arbre  peut  fe  multiplier  ou  par 
boutures  ,  qu'il  faudra  taire  au  commencement 
du  printems,  ou  par  marcottes,  que  l'on  fera  fur 
l'arbre  même.  On  peut  former  des  plantations  de 
brofime,  foit  en  bouquets,  foit  en  avenues,  qui 
réuniroient  l'utile  à  Tagréable,  cet  arbre  ayant  un 
feuillage  très-touffu ,  qui  ne  peut  être  pénétré  par 
les  rayons  du  foleil.  »  (De  Tujfac) 

2.  Brosime  bâtard.  Brofimum  fpurium,  Sv2LTtz, 

Brofimum  foins  lanceolato-ovatis  ^  acuminatis  ; 
amentis  fubftftlibus  ,  ovaiis  ,  geminis  ;  fru&u  molli. 
Swartx,  Flor.  Ind.  occid.  i.  pag.  19. 

Cet  arbre  s'élève  i  la  hauteur  de  cinquante 
pieds  ,  revécu  d'une  écorce  liffe,  d'un  blanc  cen- 
dré. Les  rameaux  font  garnis  de  feuilles  pétiolées^ 
alternes,  lancéolées,  ovales,  acuminées,  glabres, 
très-entières  '%  les  pétioles  très-courts  $  les  fleurs 
mâles  inconnues  i  les  fleurs  femelles  axillaires  ^ 
prefque  feffiles ,  séminées  &  non  oppofées,  for- 
mant un  chaton  oolong,  imbriqué,  de  la  grofteur 
d'un  grain  de  poivre;  l'ovaire  ovale,  renfermé 
dans  les  écailles}  te  ftyle  bifide;  les  ftigmates  fîm- 
pies  J  redreffés.  Le  fruit  eft  une  baie  molle,  glar 
bre,  oblongue ,  monofperme^  fon  noyau  partagé 
en  deux  lobes. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio* 
nales  de  la  Jamaïque.  1>  (  Defiript.  ex  Swart^.  ) 

BROSSE  A.  (  Kby^f  Brossé  ,  &  Illuflr.  Gêner, 
tab.  1 1 1.  )  Ce  genre  eft  borné  â  une  feule  efpèce, 

3ui  n'efl  connue  que  par  la  defcription  8f  la  ngure 
e  Plumier.  Elle  n'a  pas  été ,  depuis  lui ,  exami- 
née ,  ni  fur  le  vivant  ni  fur  des  individus  fers$  ce 
qui  a  fait  naître  des  doutes  fur  fonexiftence.  Quel* 
ques  botaniftes  la  regardent  comme  la  même  que 
Yepigéui  cordifolia  de  Svartz  ou  le  gaultheria  fphag^ 
nicola  de  Richard. 

BROTERE.  Brotera.  Cavanitles  avoir  établi  ce 
genre  particulier  de  malvacées,  qu'il  diftinguoit 
par  le  fruit  unicapfulaire ,  à  plulieurs  loges,  au- 
quel il  réunîflbit  le  dombeya phenicea.  {Voye^  notre 
article  Pentatète.)  Il  ne  reftoit  alors  que  le  bro* 
tera  ovata  Cavan.  tab.  455  ,  plante  à  tiges  her-, 
bacëes ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  « 
ovales ,  dentées  en  fcie  ,  couvertes  d'un  duver 
blanchâtre.  Les  fleurs  font  petites,  pidonculées, 
au  nombre  de  deux  ou  trois ,  iituëes  dans  Taiffelle 
d^%  feuilles  ;  elles  n'ont  que  cinq  étamines  fertiles. 
Elle  croit  àlaNottvelle-Efpagne.  Nous  penfoosqina 
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cette   plante  doit  être  rapproch<^e  du  domhcya 
Cayan. ,  du  pentapttts  phénicea ,  n^.  Il^  &  SuppL 

Willdeno^  a  rétabli  d'après  Gxrtner  j  comme 
genre  particulier  »  le  pentapeus  phi,nicta  Linn.  \  il 
applique  ailleurs  le  nom  de  broura  pour  un  nou- 
veau genre  de  plantes  composées^  de  la  famille 
des  cinarocéphaUs  ^  formé  d'après  le  canhamus 
^orymbofus  Lmn.^  connu  par  les  anciens  botanifies 
fous  le  nom  de  ckam^Uon  ,  qu'on  auroit  pu  lui 
feftituer.  Il  a,  comme  i'tchinops ^  des  calices  par* 
ciculicrs  4  uniflores  &  écailleux,  mais  feulement 
au  nombre  de  fix  ou  huit  fur  la  même  tête  ou  dans 
le  même  calice  comnmn.  (^oy^i  Carthame, 
n^.  9.)  M.  de  luffieu  en  a  fait  le  genre  cardopa- 
tL/n.  Anna).  Muf.  Nat.  Parif.  6.  pag.  }Z).  (f^oyei 
ce  motj  SuppL  ) 

Sprengcl ,  dans  le  J0urnal  botanique  de  Schruder^ 
iSoOj  vol.  2  ,  pag.  186 ,  tab.  5  ^  a>  de  fon  coté . 
employé  le  nom  de  brotera  pour  un  autre  genre  a 
fleurs  compoféeSj  adopté  par  Perfoon  (Syncpf, 
Piant,  1,  pag.  498)3  que  WiUdenovr  a  mentionné 
fous  le  nom  de  nave/ihurgia.  Nous  en  parlerons 
fous  ce  nom.  Le  même  botanifte  Sprengel  s'étoit 
fenri  ailleurs  du  nom  de  broura  pour  défi^ner 
une  plante  labiée  ^  brotera  perfica^  Aâ.  Soc.  Linn. 
Lond.  vol.  6,  pag.  iji  «  tab.  12  i  elle  doit  être 
placée  parmi  les  hyptu  ^  SuppL 

BROU.  Ce  nom,  donné  primitivement  à  l'en- 
vcloppe  de  mi -charnue  qui  recouvre  le  fruit  du 
nover  ,  a  été  depuis  employé  par  quelques  bota- 
nlitcs  p'jur  exprimer  les  enveloppes  charnues  ou 
pulpe ufes  qui  entourent  un  noyau  fuli taire  ^  of- 
fcfux  j  comme  dans  l'amandier^  le  pêcher  »  Tabri- 
cotietf  le  prunier ,  le  cerifier  j  &c.  Cette  enve- 
loppe porte  en  latin  le  nom  de  drupa ,  qu'on  tra- 
duit fouvent  en  f  ançats  par  celui  de  drupe ^  &  qv.i 
efi  plus  géneraiement  adopté  que  celui  de  brou  , 
dont  il  eit  fynonyme. 

BROWALLIA.  (  Koyei  Broualle  ,  &  les  W-  | 
iu/i rations  des  Genres ,  tab.  f  )  ^ ,  browaiàa  demrjfa , 
n®.  ï.  —  Garrtn.  tab.  53.  )  Le  browaUia  alienata  , 
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BroWTtea  flamimbuâ  longitudine  corolfé  ;  foriàus 
eapitatO'fpicatis ,  remis  puhtfceTitihus,  Willd-  Sp^c. 
Plant.  5.  pag.  716.  —  Jacq.  Coll-Û.  |.  pag  187. 
tab.  21.  fig.  A.  I.  —  Lam.  III.  cab.  575.  fig.  i* 

Plufieurs  caraâères  difiingoent  ctte  efpèce  éa 
hrownea  coccinea.  Ses  rameaux  (ont  pubefceos}  les 
feulles  veinées,  réticulées,  pubefceutts  fur  leur 
côte  &  fur  leur  principale  nervure.  Les  fleurs  ,  de 
coultur  écarlate  ,  font  réunies  en  une  tête  un  pc^u 

Erolongée  en  épi.  Les  étamines  «  fouvent  au  oooi- 
re  d'onze ,  font,  compte  dans  la  précédente  ,  de 
la  longueur  de  la  corolle;  mais  le  Ityle  eft  fubuié, 
&  le  ili^mate  aigu  i  les  divtfions  du  ciUce  ttné- 
rieur  prefque  fpatulét* s ,  ovales-oblongues  «  très- 
obtufes  &  non  lancéolées  «  aiguës. 

Cette  plante  croit  fur  les  hauteurs  «  dans  les 
focêts ,  aux  environs  de  Caracas,  f) 

).  BaouNE  rofe.  Brownea  rofa  de  morue.  Berg« 

Brownea  Jiaminibus  corotlâ  duplè  iongioribug  »/#• 
ribus  capitatis.  Willd.  Spec.  PJaiU.  ).  pag.  7^6.  ^ 
Lam.  m.  Gen.  tab.  57J.  fig.  3. 

Brownea  (rofa  de  monte),  jloribus  aggregmtO" 
capitatis  ,  feffiiibus  ;  ftaminibiu  long-ffimis.  Berg.  io 
Afi.  Ang.  1773.  pag.  171.  tab.  8  &  9. 

Hermefias ,  vu/gè  rofa  de  monte.  Lœfl.  Itio« 
178. 

Cette  efpèce  eft  facile  i  diftinguer  par  la  lon- 
gueur de  fes  étamines ,  au  moins  une  f  îs  plus 
longues  que  la  corolle.  S?s  feuilles  font  oppi^fees. 
pétiolées ,  ovales -lancéolées,  acuminées,  un  ptu 
obcufes ,  finement  veinées  \  les*fleurs  réunie*  en 
une  tête  rouffiie  ,  de  la  groffeur  du  poing  ^  d'un 
rofe-écarlate ,  fefiiles,  accompagnées  à  leur  bafe 
de  braâées  nombreufes  ,  de  la  même  forme,  mais 
beaucoup  plus  petites  que  les  feuilles)  les  pétales 
courts  «  étroits,  linéaire  s-lancéolés^  aigus  i  ooie 
étamines  ;  les  Ititbères  vacillantes. 

Cette  plante  croit  fur  les  nx>ntagoes^  â  Porto- 
Bello.  T> 


n^.  )  •  eft  la  même  plante  que  U-  rLellia  paniculata  '< 

Linn 

nera 


Obfcrvations.  Le  brownea  pauefjtora  Willd.  efi  le 
.  n^.  Zi ,  &  le  hrowuliia  kumifufa  eft  un  buck-  ,  palovea guianenfu  Aubl-  &  Diâ.  4,  pag.  716 «  &  le 
frion  Vahl^  Symb.  3 ,  pag.  81.  ginannia  Schrtb.  G  n.  Plant,  n^.  691.  —  Le  hrow 

rua  coccinea  ,  n**.  I ,  eft  ainfi  caraâérifé  : 


BROUSSONETI A.  Lhéritîer  a  ainfi  nommé  le 
marier  de  la  Chine  {mcrus papyrifera  Linn.),  dé- 
crit dans  cet  ouvrage  fous   celui  de  pupyrius. 

{Voyei  PaPYRIèR.) 

BROWNE.A.  (  Voyei  Brounb  ,  &  les  VUfira- 
ùons  dts  Genres  ,  tab.  575  ,  fig.  l ,  brownea  coccinea 
Linn.  )  il  faut  ajouter  i  ce  genre  les  deux  efpèces 
fuivantes  : 

2.  BROUN&  pubefcente.  Browma  graudictps^ 
Jacq. 


Brownea  fiaminihus  longitudine  corolU , 
cuUs  JuBaggregatis  ^  ramis  gUbris^  Wiildeo.  Spec* 
Plant.  }.  page  71  J. 

BRUC  :  nom  languedocien  d'une  bruyère  ( 
fcoparia  Linn.). 

BRUCE  A.  (  Voye^  Bruce  ,  «r  Illuftr.  Geoer. 
tab.  iio») '-' Brucea  ferruginea,  Lhérit.  Stirp.  Nov. 
Fafc.  I.  pag.  19.  tab.  10.  M.  de  JuiTiru  foupçotme 
que  les  genres  tetraiium  &  gonus ,  établis  par  Lou* 
reiro  dans  fa  Fhre  de  U  Cockinchine^  foot  irès- 
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lées^  ov«\Ies-1àncéoIées ,  i  perne  dentées^  ghbrès 
â  leuts  deux  taces  j  longues  d'environ  crois  pouces  j 
fur  i 
chis 

eft ^ 

deux' longues  feuilles  felTiles,  lancéolées  s  les  brac- 
tées colorées  ^  élargies  j  ciller,  s  ^  mucronéess  les 
calices  pileux  ;  h  lèvre  fupérieure  à  trois  lobes 
courts  j  i  trois  petites  pointes.  La  corolle  eU  pe- 
tite j  purpurine  ^  â  peine  plus  longue  que  les 
braâées. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie} elle  a  été  trouvée^  fuivant  M.  Decandolle  ^ 
i  Montmorency  par  M.  Lhéritier.  'if-  (  K*  v.) 

6.  Brumelle  ovale.  Brumlla  ovata.  Hort.  Par. 

Brunella  cauie  ramofijfimo  ;  foliis  ovato  ianceo^ 
laits  ^  dtntatis  ^  obtuJUi  fpicis  ovato-oblongis.  (N.) 

Cette  efpèce  eft  fort  grande  \  Tes  tiges  prefque 
glabres^  profondément  cannelées j  les  rameaux 
nombreux  ^  étalés  \  les  feuilles  pétiolées  j  larges  j 
ovales-lancéolées  «  un  peu  obtufes^  lâchement 
dentées  j  glabres  ,  vertes ,  plus  pâles  en  deflbus  ; 
les  épis  courts 9  ovales-oblongs«  obtus,  plus  élar- 
'gis  a  leur  partie  inférieure  s  les  fleurs  ^  ainfi  que 
les  braâées  &  les  calices  ^  d'un  pourpre-foncé  î 
h  lèvre  fupérieure  à  trois  lobes  courts ,  mucro- 
tiés  s  la  corolle  à  peine  une  fois  plus  longue  que 
le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amériaue  feptentrio- 
nale.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

^  E^ïcês  doiaeufes  ou  variétés, 

*  PruneUa  (  penfilvanica  )  •  foliis  petiolatis  , 

pvato-ianceoiatis  ,  6afi  dentatis  ;  calicis  lahiis  âqua* 
libus  y  fuperiore  truncato  ^  triarifiato  y  cauU  adfcen  - 
'  dente.  ViiMd.  Hort.  Berol.  n*'.  9. 

'     ♦  FruneUa  (  haftsfolia  ),  foiiis  fuihaftato  oblon- 
gis ,  ferraeis  ,  oUafis  ,  pubefcentibus  ;  caule  adfcen 
'dente y  beffi  r^tnte s  calicis  iabio  inferiore  profonde 
.trilo^a.  Brot.  Lufit.  pag.  181  • 

*  Prunella  (bidentata  )^  parvula ,  foliis  fefflli- 
bus  ji  linearibus  j  medio  utrinauè  untdcniatis»  Perf. 

'Synopf.  Plant.  1.  pag.  157.  (ieman.  in  uliginojis.) 

*  Pntneila  (  pinnatifida  )  «  caule  ramofo  ^  divari- 
eato ,  glabroj  foliis  pinnatijidis  ,  glabris  ^  infimis  brtvi 
ùvatis.  Perf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  157. 

An  prunilla  (média  ) ,  foliis  inferioribus  finuato- 
dentatis  ^  fuperioribus  dentatis  y  caiicibus  fummJs  co- 
loratis.  ?  Link.  Annal,  i .  —  Roth ,  Germ.  1.  pag. 
^.--^An  prunella  vulgaris  ,  var.  ? 

*  Prunella  (  iutermeàh) ,  foéiis  integris fyuatif 
fiu  »  dentatis  ^  rugofis  »  hirtis  ;  calicis  Iabio  fuperiore 
irtêncato,  Uviur  mdcntato*  Brot.  Luiîc»  l*  pa^.  iSi. 
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I  BRUNIA.  (  Voye^  Brunie  y  flr  inoflr.  Gêner, 
tab.  1 16  i  brunia  nodifiora  Linn.  )  Tbunber?  »  c'ans 
fon  Prodrome  des  plantes  du  Cap  de  Bonne- i.fpé' 
rance y  a.  mentionné  plufieuis  e'pèc  s  nouvelles 
qui  manquent  de  defcripti9n  fuffifante  ,  &  que 
nous  ne  ferons  qu'indiquer. 

♦  Brunia  (  deufta  ) ,  foliis  trigoais^  glairis  ,  ap-ce 
nigris  ;  capitulis  terminalibus,  Tîiunb.  Prodr.  App. 
pag.  187. 

*  Brunia  (  microphylla  )  ,  foiiis  ovatQ'trîgonis , 
camofis^  glabris  i  capitulis  terminalibus  ^  ramis  di- 
varicatis.  1  hunb.  Prodr.  187- 

*  Brunia  (  laxa  )  ,  fofiis  trigonis ,  fioribufque  fpi^ 
catis,  glabris,  Thunb.  Prodr.  pag  107. 

*  Brunia  {alopQcuroidts) ,  foliis  trigonis  ^  aet^ 

lis,  glabris  y  capitulis  lateralibus  ^  ^obofis  ,  glabris, 
Thunb.  Prodr.  pag.  187. 

♦  Brunia  (  le  vis  )  ,  foliis  linearibus ,  convaxis  , 
încurvisi  capitulis  terminalibus,  Thunb.  Prodrom. 
pag.  187. 

♦  Brunia  (fuperba),  foliis  triquetris  »  fiUformi» 
bus,  callofo ' mucronatis y  patulis ,  ciliato " vî/lofis. 
Wiild.  Spec.  Plant,  i.  pag.  114}.  — Donn.  lnd« 
Hort.  Cantab.  pag.  a j. 

*■  Brunia  (  fragarioides  )  ^  foliis  triquetris  ,  ad* 
prejps,  margine  dûatis.  Willden.  Spec.  Plane.  1. 
pag.  1145. 

Obfervations.  Quelques  auteurs  ont  admis  te 
genre  ftaavia  pour  deux  efpèces  de  bnaûa,  (  yoy. 
Staavia,  vol.  VU.  ) 


BRUNELLIE.  Brunellia.GttïTt  de  plantes  dîci> 
tylédones»  à  fleurs  incomplètes  ^  dont  la  famille 
naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée  >  mais  qni 
paroit  devoir  être  placée  entre  les  térébinthacees 
&  les  nerpruns,  &  avoir  des^ rapports  avec  les 
cnefiis  ;  il  comprend  des  arbres  on  arbrifleanx 
exotiques  à  l'Europe,  dont  les  rameaux  8c  ks 
feuilles  font  oppofés  ou  tèrnés  1  les  dernières  ficn- 
ples  ou  ailées  »  les  fleurs  axillaires  j  paniculées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  gei^e  eft  d'ivoir  : 


'  Vn  calice  de  quatre  à  fept  divijlons  /  aataru 
vaires  ,  encoures  £un  difque  épais  y  point  de  corolle  / 
huit  a  quatorze  étamines  i  des  capfules  divergestsas  ^ 
à  uni  loge  ,  à  une  ou  deux  femeuces* 

Caractère  gémbriqoi. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  divîfé  en  quatre  ,  cinq  ou  ùpt 
découpures  ovales  ^  aiguës  ^  redteffées^  prtia* 
tantes. 

i?.  Vue  cfirçil*  nulle. 

]M>es 
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^^.  Pes  itàmtnes  en  nombre  double  des  divi- 
sions du  calice»  inférées  fur  le  difque  épais  qui 
encoure  les  ovaires;  Us  filamens  velus  à  leur  baie 5 
les  anthères  redrelTees  ,  à  deux  loges. 

4°.  Quatre ,  cinq  ou  fept  ovaires  libres ,  furmon» 
tés  d'autant  de  ftyles  fubulés  i  les  ftigmates  aigus. 

Le^ttir  confifte  en  autant  de  capfules  que  d'o- 
vaires ,  divergentes ,  placées  fur  un  réceptacle 
commun ,  à  une  feule  loge ,  s'ouvrant  en  dedans 
par  une  future  longitudinale ,  contenant  une  ou 
deux  femences  ovales  ou  oblongues  i  l'embryon 
enveloppé  d'un  périfperme  épais  &  charnu. 

Ohftrvaùons.  Ce  genre  a  d'abord  été  établi  par 
les  auteurs  de  la  Flore  du  Pérou  ;  il  a  été  préfenté 
avec  quelques  modifications  par  MM.  Humboldt 
&  Bonpiand ,  avec  rexpofition  de  plufieurs  efpè- 
ces  nouvelles.  Ils  placent  ce  genre  près  des  cnefiis, 
avec  lefquels  il  a  de  grands  rapports.  Ces  deux 
genres  indiquent  l'exiftence  d'une  nouvelle  fa- 
mille ^  qui  fait  le  paflage  des  térébinthacées  aux 
nerpruns.  Cette  famille  diffère  effentiellement  de 
la  première  par  la  préf^nce  du  périfperme  ^  qui 
manque  dans  toutes  les  térébinthacées  ^  &  de  la 
féconde  par  le  nombre  des  étamines ,  qui  eft  tou- 
jours double  de  celui  des  divifions  du  calice.  Dans 
les  nerpruns  elles  font  en  nombre  égal  avec  les 
divifions  du  calice. 

E  s  p  è  c  I  S. 

X.  Brunellie  i  feuilles  de  comoclade.  Bru^ 
nellia  comoçladifolia.  Humb.  &  BonpL 

■    Brunellîa  foins  impari-'pinnatis  ;  foHoUs  mutti' 
jugis  ,  oblongis ,  fpinofo-ferratis  ,  fubtus  tomentofis, 
Humb.  &  Bonpl.  Plant,  aequin.  vol.  i.  pag.  21  x. 
tab.  49. 

Arbre  très -ramenx,  haut  d'environ  dix -huit 
pieds;  les  rameaux  cylindriques^  oppofës»  com* 
primés  vers  les  nœuds ,  chargés  d  un  duvet  to* 
menteux  &  roufleâtre ,  girnis  de  feuilles  oppo- 
fées^  pétiolées  «  ailées  avec  impaire  »  compoleci 
d'environ  fept  i  onze  paires  de  folioles  oblon- 
gues, feffiles,  légèrement  échancrées  à  leur  bafe , 
aiguës ,  tomenteufes  ISt  roufTeârres  en  defTous  » 
munies  à  leurs  bords  de  dents  dictantes  »  prefque 
épineufes.  Les  fleurs  font  petites ,  difpofées  en 
panicules  axillairesy  plufieurs  fois  ramifiées  pref- 

Que  pardîchotomies)  le  calicepubefcentfi  quatre 
découpures  ovales 5  quatre  capfules  en  étoile, 

ovales 9  élailiques»  couvertes  de  poils  rouficâtrei  » 
a  une  feule  femedce  noire  ^  luifante,  ovale ,  com- 
primée. 

Cette  plante  croit  dans  les  Andes,  au  Pérou»  b 

(  Uumh.  &  Bonpl.  ) 

*  2.  Brunellie  comeoteufe.  Bruntlila  tomgntoftt, 
Humb*  &  Bonpl. 
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^  BràntlRa  /hlih  ternh  ,  ovali  oUon^is  ,  ftrrotis  « 
Ktrinqui  acutis  ,  fuhths   rtticutaîo-vtnofis  ,   tomtn* 

tofis.  Humb.  ic  Bonpl.  Plant,  arquin.  i.  pag.  114. 
1  tab.  60. 

I  Grand  arbre  ^  haut  de  foixante  pieds ,  dont  lo 
bois  eft  blanc  «  peu  compaââ  \  les  rameaux  gla- 
bres j  les  fupérieurs  anguleux  ,  tubercules  *  cou- 
verts, ainfi  que  U  face  fupérieure  des  feuillrs, 
d'un  duvet  tomenteux  fcrouffcâtrei  les  feuilles 
verticillées  trois  par  trois ^  ovales ,  oblongues, 
dentées  j  médiocrement  pétiolées.  Les  fleurs  , 
prefque  feflîles ,  font  difpofées  en  grappes  axil-* 
laires  i  le  calice  tomenteux ,  i  quatre  ou  fept  dé^ 
coupures  ovales,  aiguës iperfiflantes.  De  quatre 
à  fejpt  ovaires  «  il  n'en  réiulte  fouvent  que  deux 
capfules  ovales,  aiguës ,  tomenteufes,  contenant 
deux  graines  oblongues,  un  peu  ridées. 

Cette  plante  croit  près  la  ville  d'Almaguer^ 
dans  les  lieux  froids.  T> 

}.  Brunellie  i  feuilles  ovales.  Brunellia  ovali* 
folia»  Humb.  tt:  Bonpl. 

Brunellia  foliis  ternis  ,  fubrotundo'ovalibus  ,  fer* 
ratis^fubths  minutifpm^  pubefcentlbut  ;  capitulis  uxil'* 
laribus,pedunculaiis.  Humb,  &  Bonpl.  Plant,  acquin* 
l.pag.  216.  ub.éi. 

Arbre  de  vingt-quatre  i  trente  pieds ,  peu  ra- 
meux ,  d'un  af)>eâ  peu  agréable  )  let  rameaux  gla- 
bres, cylindriques  (  les  feuilles  coriaces,  verticiU 
lées  trois  par  trois,  ovales-arrondies^pubefcentei 
en  deflbus,  dentées  i  leurs  bords,  médiocrement 
pétiolées  s  les  fleurs  ramaflfées  en  téee,  i  Tcxcré- 
mité  des  rameaux  d'une  panicule  courte.  Le  calice 
efl  partagé  en  cinq  découpures  lancéc»lées ,  gla» 
bres ,  aiguës  (  dix  étamines  fituées  autour  d'un 
difque  charnu,  légèrement  pubefcenti  cinq  ovai- 
res; quatre  i  cinq  capfules  pubefcentes,  ovales  | 
acuminécs,  divergentes  i  leur  partie  fupérieurOj 
renfermant  chacune  deux. femences  oblongues. 

Cette  plante  croit  près  la  ville  de  Lnota ,  lU' 
Pérou.  1^  XHumb.  U  Bonpl,  ) 

4.  BituNCLLie  tnguleufe.  Brunellia  acutangula, 
Humb»  6c  Bonpl. 

Brunellia  foliis  ternis  ,  ovali'  lanceolatis  ,  itviter 
ferraiis  ^  fubtus  pulveruUnio^puhtfctntibui  i  ramis  açutï 
triquetris.  Humb.  fie  Bonpl.  Plant,  arquin.  1.  p.  2&8, 
lab.  ùu 

Ctt  arbre  s'élève  fort  haut  j  il  eft  muni  de  ri- 
meadX  cylindriques  à  Iftur  partie  inférieure,  nutm 
quel ,  dam  leur  partie  fuper icure ,  de  crois  angles 
três*pronoficés» pubefcers  ,  pulvérulers,  de  cou- 
leur lauve.  Les  feuilles  font  verticillées  crois  par 
trois ,  mé'iiocremeiit  pétiole',  s ,  coriices ,  oblon- 
gues, iiguét  à  leurs  drux  excréfnirés  .  gM>res, 

àitntiu  mùM^  çouytwt  on  dcdous  d'uo  duvcc 
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pulvéralent  $  la  nervure  du  milieu  fasHante  ea  aiy 
gle$  les  fleurs  pëdicellées,  dtrpofëef  en  panicules 
axîllaireSy  oppofëes  j  chaque  pédice lie  accompagné 
d'une  petite  braâée  s  le  calice  à  quatre  ou  cinq 
découpures  profondes  >  pulvérulentes  i  huit  ou 
dix  étamires  |  quatre  ou  cinq  ovaires  pileut  $ 
autant  de  capfules  ovales  j  aiguës  ^  pubeurentes , 
à  une  feule  loge^  contenant  deux  femences 
ovales. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Saou-Fé 
de  Bogota.  J)  {Humh.  &  BoapL  ) 

*  Bruruliia  (înermis  )  ,  foiiis  imparî-ptnnatis  , 
ternis  fitnpUcibulque  ;  foUolis  ftrratis,  Ruiz  &  Pav. 
Sy^.  vegec.  Flor.  peruv.  pag.  117. 

Ceft  un  très-  grand  arbre  »  dont  l^s  rameaux  font 
garnis  de  feuilles  ailées  avec  une  impaire ^  quel- 
ouefois  fimples  ou  ternées  j  les  folioles  dentées  en 
Kie.  Les  capfules  font  glabres  &  obtufes.  Il  croit 
.au  Pérou  «  dans  les  grandes  forées  j  il  efl  en  fleurs 
aux  mois  d'aoât  &  de  feptembre.  |} 

*  Brumliia  (aculeata  )  ^  Jbliis  ahrupù  pinnatis; 
folioiis  integtrrimis.  Ruir  &  Pav.  SyQ.  veg.  Flor. 
peruv.  pag.  117. 

Bien  moins  élevé  que  le  précédent^  fes  tiges  ne 
parviennent  qu*i  la  hauteur  de  feize  à  dix-huit 
pieds.  Ses  feuilles  font  ailées  fans  impaire}  les  fo- 
lioles entières  \  les  iruits  hérifliés  de  poils  rudes. 
I!  croit  dans  les  forêts  du  Pérou»  &  fleurit  dans 
les  mois  de  juin  &  de  juillet.  1> 

BRUNGA.  Ceft  ainfi  que  Ton  nomme  ^  l  Cei- 
kn  j  le  ii$dwigM  oppofitifoUa  Linn. 

-  BRUNNICHIA  grimpant.  Bmnnickia  drrhofiu 
Gatrtn. 

Brunnichia  glabra,  fiandens ,  foliîs  oilongQ'COf" 
datls  »  acuminatîs  ;  racemis  multifioris  ,  fioribus  fe* 
iundis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  171.  — 
Gatrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  i.  tab.  4J.  —  Desfont. 
Arbr.  I.  pag.  77. 

Fallopia.  Adanf.  Fam.  Nat.  2.  pag.  277. 

.  Genre  de  plantes  de  la  famille  des  pdygonées  ^ 
établi  par  Gxrtner  pour  un  arbrifleau  de  l'Anért* 
que ,  dont  le  caraoère  eflentiel  eft  d'avoir  : 

Un  cûûce  à  €tnf  divifionsi  point  ai  eorpiie  ;  am 
tapJUlt  monafptrme  ^  renfermât  dans  U  calict  ptrûf 
tant  ^  tLsrandi  j  fnpporttt  par  un  pidoncuU  mmStm* 
mtux  j  iiargi. 

Ceft  un  arbrifleau  farmenteux  3c  grimpant, 
dont  les  tiges^  grêles  ,  flriées  .s'élèvent  julqu'aii  «  oixwi^,?  ▼  ivjtA»  Yw^^kMt^uws^n  g* 
fommet  des  aibres  d'une  médiocre  grandeur  ,  à  (  ime  efpèce  d^nmariilis.  Di£t.  o*.  il* 
l'aide  des  vrilles  qui  terminent  les  rameaux.  Les 
/euilles  font  glabres»  alterpes*  pétiolées^  ovales- 
oblongues .  en  cœur  j  très-entières  ,  auiminées  9 
jniAces^  pet£ftantes«  d'un  veri^agréablep  lesfloui» 
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verdflrre^  ^  petites ,  dtfpofées  en  grappe ,  fr  toa* 
tes  tournées  du  même  locé.  Le  calice  ell  vertro, 
â  jcinq  découpures.  Les  étamines  varient  de  hoir  î 
dix.  L'ovaire  eft  furmonté  de  trois  ftyles  :  il  lui 
fuccède  une  capfule  un  peu  triangulaire  »  fins 
valve  »  i  une  feule  femence ,  foutenue  par  un  pé- 
doncule muni  latéralement  d'une  membrane  enfi- 
forme. 

Cette  plante  eft  originaire  de  i* Amérique  fep* 
tentrionaie }  elle  nous  eft  venue  d'abori  de  ITe 
de  Bahama.  M.  Bofc  Ta  recueillie  dans  la  Csro- 
Kne.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes.  ^  (K.  /*. 
Comnt.  Bofc.  ) 

Cet  arbrifTeau  ^  cultivé  en  pleine  terre  j  &  qo*oa 
multiplie  fiicilement  de  drageons  j  de  marcottes  8c 
de  boutures ,  peut  fe  naturalifer  dans  le  midi  de  la 
France ,  &  fervir  à  couvrir  »  comme  les  autres 
plantes  grimpantes  «  les  tonnelles  &  les  berceaux  « 
i  mafquer  les  murs  «  &  â  procurer ,  par  fes  feuilles 
nombreufes  &  touflFues  ^  une  agréable  verdure. 

BRUNSFELSIA.  (f^oyei  Brunsfel^  &  Dluflr. 
Gen.  tab.  H^-) 

1.  Bruns fiifia  (  americana  ) , /ô/m  obovntis  ^  éto» 
minatis  y  petioio  lonmoribus  ;  corolU  tuko  nSo  •  limbt 

iniegro»  Swartx  j  Obferv*  botan.  pag.  90.  tab.  4* 
fig.  2. 

11  faut  ajouter  â  cette  première  efpèce  : 

2.  BrvvsFEL  ondulé.  Brunsftlfia  andulota.  $v. 


Brunsfeifia  frliis  ovûto4oniCtolotit  ^  utrsnquk  attf 
nuatis  y  coroiU  tubo  curvo^  limbo  UMduUito,S^iitit 
Flor.  Ind.occid.  2.  pag.  1)5. — Andr.  RepoCboc 
tab.  167. 

Arbufte  d'environ  vingt  pieds  de  haut.  Le  tronc 
eft  foible  i  les  rameaux  rabattus  s  les  feuilles  épar* 
(es ,  pétiolées  «  lancéolées  «  ovales  ou  oblongues  1 
rétrécies  à  leurs  deux  extrémités ,  très-entières , 
UQ  peu  ondulées,  glabres  >  longues  de  fix  pouces } 
les  fleurs  blanchâtres,  médiocrement  pédoncu* 
lées  y  terminales ,  au  nombre  de  deux  ou  trois  »  le 
calice  à  cinq  petites  dents  obtufes  ;  le  tube  de  la 
corolle  long  de  quatre  pouces  »  cyliodriaue,  un 
peu  recouibé,  légèrement  pubetcent  {  le  limbe  i 
cinq  lobes  arrondis  »  ondulés  >  inégakmem  &  pro- 
fundément  crénelés*  Le  fruit  eft  une  baie  globu* 
ley fe  ,  de  la  grofteur  d'une  petite  poauBe  j  à  une 
loge,  revêtu  d'une  écorce  ceodrée» 

Cette  plante  croit  i  la  Jamaïque.  1>  (  5w«rr^. } 
BRUNSVIGIA,  vulgairement  girondoh.  Cet 


BRUSC.  Ceft  le  nom  que  portotc  autrefois  le 
fragoo  (ru feus  Linn.},  qui  eft  le  r^io  des  Ita* 
liens.  On  le  doooe  encore  en  Pioyeiicej  fuivn 
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|>ii]véralent  i  U  nervure  du  milieu  (ailUnte  eo  a{\; 
gle}  les  fleurs  pédicellées,  dirpofées  eo  panîcules 
axiUaires»  oppofées  i  chaque  pédicelte  accompagné 
d'une  petite  bradée  ;  le  calite  ï  quatre  ou  cinq 
découpures  profondes ,  pulvérulentes  s  huit  ou 
dix  étamires  |  quatre  ou  cinq  ovaires  pilent  ; 
autant  de  capfules  ovales  ^  aiguës  ^  pubeicentes , 
à  une  feule  loge  ^  contenant  dieux  femences 
ovales. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Saou-Fé 
de  Bogota.  J}  {H^mb.  &  BonpL  ) 

*  BruneUta  (înermis  )  ,  fol  Ut  imparî-plnnatis  , 
éemis  fimplicibafque  ;  foUolii  ferratis.  Ruîi  &  Pav. 
Sjrft.  veget.  flor.  peruv.  pag.  117. 

Ceft  un  très- grand  arbre ,  dont  l^s  rameaux  font 
garnis  de  feuilles  ailées  avec  une  impaire,  quel- 
quefois  (impies  ou  ternées;  les  folioles  dentées  en 
Kîe.  Les  capfules  font  glabres  &  obtufes.  11  croit 
.au  Pérou  j  dans  les  granies  forées }  il  eft  en  fleurs 
aux  mois  d'août  &  de  feptembre.  D 

*  BrunelUa  (aculeata  ) ,  foliis  ahrupù  pinnatU; 
Jûliolis  inugerrimis.  Ruir  &  Pav.  SyÔ.  veg.  Flor. 
peruv.  pag.  1 17. 

.  Bien  moins  élevé  que  le  précédent ,  Tes  tiges  ne 
parviennent  qu'à  la  hauteur  de  feize  ï  dix-huit 

Îieds.  Ses  feuilles  font  ailées  fans  impaire  $  les  fo- 
oles  entières  \  les  fruits  hérifles  de  poils  rudes. 
I!  croit  dans  les  forêts  du  Pérou,  &  fleurit  dans 
les  mois  de  juin  &  de  juillet.  |> 

BRUNGA.  Ceft  ainfi  que' l'on  nomme  ^  ï  Cei- 
kn  j  le  iudwigia  oppofitifolia  Linn. 

-  BRUNNICHIA  grimpant.  Brunnlehia  drrkofa. 
Gatrtn. 

Brunnickla  giahra  ,  fianditis ,  foliis  ohlongO'COf' 
Satis  ,  acuminaiis  ;  racemis  muhifioris  ,  floribus  /e- 
iundis,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  271. — 
Gaertn.  de  Fruâ.  &  Sem.  i.  tab.  4j.  —  Oesfont. 
Arbr.  i.pag.  77« 

Fallopia.  Adanf.  Fam.  Nat.  1.  pag.  277. 

.  Genre  de  plantes  de  la  famille  des  pdygonées , 
établi  par  Gxrcner  pour  un  arbriffeau  de  TAiDéri* 
que ,  dont  le  caraoère  eflentiel  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  k  ciaf  divifioms  ;  point  de  coroUt  i  une 
eûpfulâ  monafperme  ,  renfermée  dans  le  calice  perfif 
tant ,  agrandi  ,  fupportie  par  un  pidoncuie  rmmbtA* 
ueux  ,  élargi. 

Ceft  un  arbrilfeau  Tarmenteux  Se  grimpant, 
dont  les  tiges,  grêles  «  ftriées ,  s'élèvent  juiqu'au 
fommei  des  aibres  d'une  médiocre  grandeur  ,  à 
l'aide  des  vrilles  qui  terminent  les  rameaux.  Les 
/euilles  font  glabres,  alterpes,  pétiolées,  ovales^» 
oblongues ,  en  cœur ,  très-entières  ,  acuminéei  ^ 
mactSj  pcififtanKs,  d'uo  verc-agréaUc;  les  fleura 
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verdlrre^ ,  petites ,  difpofées  en  grappe ,  8t  toa* 
tes  tournées  du  même  lôté.  Le  calice  eft  vertru , 
â  ^inq  découpures.  Les  étamines  varient  de  huit  î 
dix.  L'ovaire  eft  furmonté  de  trois  ftyles  :  il  lui 
fuccède  une  capfule  un  peu  triangulaire  ,  fans 
valve ,  i  une  feule  femence ,  foutenue  par  un  pé- 
doncule muni  latéralement  d'une  membraDe  enfi* 
forme. 

Cette  plante  eft  originaire  de  l'Amérique  iep- 
tentrionaie  j  elle  nous  eft  venue  d'abor<i  de  ITe 
de  Bahama.  M.  Bofc  Ta  recueillie  dans  la  Caro- 
line. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes*  ^  (  K**  /• 
Comm.  Bofi.  ) 

Cet  arbriflèau ,  cultivé  en  pleine  terre,  &  qu'on 
multiplie  facilement  de  drageons,  de  marcottes  fie 
de  boutures ,  peut  fe  naturalifer  dans  le  midi  de  U 
France ,  &  fervir  à  couvrir  »  comme  les  autres 
plantes  grimpantes ,  les  tonnelles  &  les  berceaux  « 
â  mafquer  les  murs ,  &  â  procurer ,  par  fes  feuilles 
nombreufes  &  touffues  ,  une  agréable  verdure. 

BRUNSFELSIA.  (Kpyq  Brunsfel,  &  lUuftr. 
Gen.  tab.  f 48.  ) 

I .  Brunsfelfia  (  americana  )  «  foliit  obavaeii ,  #rs- 
minatis  ,  petiolo  longioribuâ;  coralU  tuko  reBo  ,  limÊibo 

iniegro^  Svartz ,  Obfèrv*  botan.  pag.  90.  cab.  4* 
fig.  1. 

11  faut  ajouter  i  cette  première  efpèce  : 

X.  Brwsfel  ondulé.  Brun^lfia  undulata.  S^. 

Brunsfelfia  foliis  ovato4an£eoiatis  ^  mtrin^  atte» 
nuatis  ;  corolU  tubo  curvo^limbo  undulato.S^zrtz  , 
Flor.  Ind.occid.  1.  pag.  13J.— Aodr.  Repof.boc« 
tab.  167. 

Arbufte  d'environ  vingt  pieds  de  haut.  Le  tronc 
eft  foible  1  les  rameaux  rabattus  t  les  feuilles  épar- 
fes  »  pétiolées ,  lancéolées ,  ovales  ou  oblongues  j 
rétrécies  à  leurs  deux  extrémités ,  très-entières , 
un  peu  ondulées ,  glabres  ,  longues  de  fix  pouces  1 
les  fleurs  blanchâtres,  médiocrement  pedoncu* 
lées,  terminales,  au  nombre  de  deux  ou  trois  $  le 
calice  à  cinq  petites  dents  obtufes  >  le  tube  de  la 
CoroUe  long  de  quatre  pouces  ,  cyliodriaue  «  un 
peu  recoutbé,  légèrement  pubeCpent  ;  le  limbe  i 
cinq  lobes  arrondis  »  ondulés  ^  inégalement  Bc  pro* 
fondement  crénelés*  Le  fruit  eft  une  baie  globo* 
leufe  ,  de  la  grofteur  d'une  petite. poauBe  j  i  une 
loge,  revêtu  d'une  écorce  cendrée. 

Cette  plante  croît  l  la  Jamaïque,  f^  (Sir^rr^.  ) 

BRUNS VIGIA,  vulgairement  girandoh.  Cefl 
une  e(pèce  d'amarillîs.  Ditjt.  u**  il* 

BRUSC.  Ceft  le  nom  que  portoit  autrefois  le 
fragoo  {rukus  Linn.)j  qui  eft  le  rufio  des  Ita* 
liens.  On  le  donne  encoire  en  ProfeocÇj  foiv 
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Garidel  4 1  ime  efpèce  de  bnij^ère  (brafc  des  Lan- 
gueiioci^,  erica  fcoparia  Lino.)  ,  dont  on  faic 
des  balais  appelés  fcouiou  4e  hrufc ,  &  »  fiiivant 
Bomare,  à  l'ajonc  ou  genêt  épineux  {^tdcx  Linn.}. 
Le  traduâeor  de  Dalechamp  donne  ce  nom  au 
rufcus  aculeatus  Lîno. ,  que  de  fon  tenis  on  ap- 
peloft  auffi  èrufcuj ,  d'oîî  fans  douce  eft  venu  auffi 
le  nom  de  èrufe.  Les  Arabes  nomment  cette  plante 
cuhthtM^  &  les  Italiens  pougiiopi  ou  piqiU'fouris^ 

Î>arce  que ,  dit  Dalechamp ,  ce  peuple  en  enve- 
oppe  la  chair  falée ,  de  peur  que  les  rats  n*en  ap- 
prochent. Pline  &  les  auteurs  anciens  attribuoieat 
a  cette  plante  beaucoup  de  vertus ,  celle  entr*au- 
tres  d'être  très-diilrétique»  &  bonne  pour  la  ma* 
ladie  de  la  pierre.  Suivant  le  même  traduâeur^ 
les  Anciens  fe  fervoieot  des  branches  Toupies  du 
brufc  pour  lier  les  vignes.  Il  tire  fon  autorité  d'un 
paflfage  de  Virgile  ,  qu*il  traduit  ainfi  en  un  vers 
français  : 

Du  bnifc  l'oficr  piquant  £iuc  cueillir  cLuis  les  bois. 

Virgile  avoir  dit  : 

Nec  non.  etUan  afitra  rmfii 
yiminaptrfilvtuH,  &  ripis  fiuvialU  anatdo 
Cétditur. 

BRUXANELLI  :  nom  Tons  lequel  Rheed  a  dé- 
crit &  figuré  j  dans  fon  Hon.  malah.  f  ,  pag.  85, 
tab.  4a ^  une  plante  qui  »  félon  lui,  forme  un  arbre 
de  la  taille  d  un  pommier.  Son  écorce  eft  afirin- 
gente  &  a  une  odeur  forte  ^  ainfi  que  les  feuilles  « 

Î|ui  font  ovales^  acuminées  flr  oppofées.  Les  fleurs 
ont  petites ,  purpurines ,  odorantes ,  drfpofées  en 
épis  grêles  $c  terminaux  ^  compofées  d'un  calice 
adhérent  j  de  quatre  pétales  ?  &  de  quatre  étami- 
nes.  Le  fruit  eft  une  Vatie  à  deux  qu  trois  coques 
monofpermes^  couropiiées  par  les  divifîons  d«4 
calice.  Une  partie  de  cette  defcription  indique- 
roit  aflez  bien  Que  cet  arbre  appartient  â  la  fa- 
mille des  rubiacees»  &  qu'il  fe  rapprocheroit  des 
caféiers }  mais  on  ne  peut  l'y  rapponer  s'il  a  réel* 
lement  ouatre  pétales  ^  ce  dont  on  peut  douter  j 
parce  qu  à  l'^oque  où  Rhéed  écri voit ,  les  f)pta- 
hiftes  confondoient  fouvesi  les  divifioos  de  la  co- 
rolle avec  les  péules. 

Cet  arbve  croît  fur  les  montaenes  &  dans  les 
endroits  Sauvages  dç  lac6te  de  Malabar.  On  re- 
commande fon  fuc«  mêlé  avec  du  beurre  ^  comme 
un  liniment  contre  les  furoncles.  Son  écorce  pafle 
pour  diiKétioue^  Se  fes  racines  font  en4>loyées 
avec  fttccès  <£us  les  douleurs  de  la  gouue. 

BRinÉRE.  EH€é.  Le  nom  latin  de  la  bruyère 
•ft  con0tt  depuis  loag-tems.  C'eft  Vtreika  de  Théo- 
phrafte^  que  Pline  a  rendu  par  erica,  ainfi  que 
Diolcoride.  Dotc-on  Je  regarder  cojnme  devant 
être  appliqué  à  d^  plantes  congénères  de  ootre 
bruyère  ?C'eft  fur  ^uoi  l'on  n'eft  point  parfaite- 
meat  d'accord*  £0  adaiettaoc  l'affionative  j  que 
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je  crois  être  l'opinion  la  plus  probable  4  je  dois 
auffi  ajouter  que  Virica  des  Anciens  appartient  i 
Verica  arèorea  ou  bien  i  Verîca  muhifiora  ou  vagans 
de  Linné  «  plufiôt  qu'à  notre  erica  vulgaris ,  celle- 
ci  étant  bien  plus  commune  dans  les  contrées  fep- 
tentrionales  que  dans  les  pays  chauds ,  tandis  que 
les  autres  y  font  très-abondantes.  J'ai  trouvé  par- 
tout  en  Barbarie  Verica  arborea  ^  &  je  n'v  ai  jamais 
rencontré  Verica  vtdgaris,  Pline  &  DioUroride  aC- 
furent  que  le  miel  recueilli  par  les  abeilles  fur  les 
fleurs  de  la  bruyère  eft  d'une  qualité  très-médio* 
cre  4  tandis  que ,  chez  nous ,  ces  fleurs  lui  don- 
nent beaucoup  de  délicate  Ife  &  de  parfum ,  pro* 
priétés  que  peut-être  n'offre  point  Verica  arborea, 

A  force  d'ob(èrvations  &  de  recherches  ^  on  eft 
parvenu  i  diflinguer  au  plus  une  douzaine  d'efnè* 
ces  de  bruyères  indigènes  de  l'Europe  »  arbufies 
éléeans^  la  plupart  habitant  les  lieux  incultes  fc 
arides  des  rorêcs ,  defiinées  i  couvrir ,  par  leur 
verdure  perfiflante  ^  la  nudité  des  collines  j  &  â 
ferttlifer  j  par  leurs  débris ,  un  fol  ingrat ,  peu 
favorable  pour  la  végétation  des  autres  plantes. 
Les  unes  (c'eft  le  plus  grand  nombre)  fe  plaifent 
de  préférence  dans  les  terrains  fecs  &  pierreux. 
C'eft  fur  les  collines  créucées  des  environs  de 
Marfeille  que  j'ai  trouvé  en  plus  grande  abon- 
dance Verica  midtifiora s  mais  d'autres,  telle  que 
Verica  tetraiix,  ne  fe  rencontrenc  quedans  les  lieux 
marécageux  ;  elles  couvrent  de  valies  plaines  dans 
les  contrées  incultes  de  la  Bretagne  ^  ainfi  que 
Verica  ciiiaris ,  qui  préfère  les  lieux  des  landes 
moins  humides. 

Qui  auroit  pu  croire^  lorfque  l'admiration  étoit 
bornée  à  ces  jolies  efpèces  européepnes ,  qu'un 
feul  coin  du  Globe  en  nourriffoit  â  lui  feul  plus 
de  deux  cent  foixante  3  dont  on  n'avoit  encore 
aucune  connoiffance  i)  n'y  a  pas  un  demi*fiècle. 
Herman^  Bergius^  &plus  récemment  Thunberg  » 
Wendlandj  Andrew  «  Salisbury>  &c.  nous  onc 
tranfportés  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  ^  dans  ce 
riche  jjirdin  de  la  nature  ^  q^ui  paroit  être  en  par- 
ticulier la  patrie  des  bruyères.  Si  ces  nouvelles 
efpèces,  par  leur  variété»  par  la  grandeur  6c  les 
lîches  couleurs  de  leur  corolle  %  font  perdre  aux 
nôtres  une  partie  de  leur  éclat  »  l'expérience  nous 
en  conlple  en  nous  donnant  l'efpoir  de  les  accli- 
nviter  en  pleine  terre  :  déji  les  Anglais  en  élèvent 
un  grand  nombre  daos  leurs  ja^ios»  où  elles  oa- 
roiuent  mieux  réuffir  ou'en  France  ,  quoique  déjà 
le  jardin  des  Plantes  de  Paris  en  renferme  hçp^' 
CQup  daus  Tes  ferres. 

H  eft  bon  de  prévenir  que  les  Anciens  fe  font 
fervis  du  nom  oe  huylre  (  rnVa  )  pour  plufieurf 
plantes  qui  /l'appartiennent  point  à  ce  ^enre. 
Ainfi  Verica  prima  de  Clnfius  en  Vempetrum  nigrum 
de  Linf^éi  Verica  ^accifira  ie  M^tthiole^  Vempeirum 
album  Linn.  Û'autres  ont  donné  le  nom  fV erica  à 
quelques  efpèces  de  va^^iniitm ,  au  cifiascoridifaUtu 
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Linn.»  &c.  On  foupçonne  (|ue  le  mot  trica  vient 
d'une  expreffion  grecque  qui  fignifie  ^rifer,  parce 
que  les  Anciens  attribuoienc  aux  bruyères  la  pro- 
priété de  brifer  ou  de  diflbudre  les  calculs  de  la 
Veffie. 

Depuis  que  ce  genre  eft  devenu  fi  nombreux  en 
efpèces^  on  a  jufqu  alors  cherché  aflez  inutile- 
ment à  le  divifer  eh  plufieurs  autres  genres  afTcz 
naturels ,  alTez  étenaus  pour  éviter  la  confufion 
des  efpècfs.  Il  faut  en  excepter  deux  ou  crois  ef- 
pèces  j  qui  font  devenues  la  bafe  du  genre  men- 
zUfia ,  dans  lequel  fe  trouve  compris  Verica  Da- 
ioecii  Linn,  (  Koye^  ce  genre ,  SuppL )  Sali^buryr  a 
confidéré  Yenca  vutguris  comme  pouvant  devenir 
le  type  d'un  get^re  particulier ,  ayant  Tes  fleurs 
munies  d'un  double  calice  «  &  Us  cloifons  de  la  cap^ 
fuie  adhérentes  au  rheptacie  &  oppojees  ,  non  au  mi- 
lieu des  valves  ,  mais  à  l'intervalle  des  deux  valves  ; 
il  l'a  nommé  calluna.  Lui-même  a  fenti  j  comme 
il  l'avoue ,  combien  il  étoit  inconvenaDle  d'en- 
lever Ton  nom  à  une  efpèce  qui  l'avoit  donné  à 
toutes  les  autres ,  &  que  plufieurs  fiècles  avoient 
en  <|uelque  forte  confacré.  L'inconvénient  eût  été 
moindre»  en  fuppofant  toutefois  la  validité  de 
ce  nouveau  genre ,  de  fupprimer  la  dénomination 
iîtrica  aux  nouvelles  efpèces  qui  étoient  venues 
l'ufurper.  Sans  prononcer  fur  la  validité  de  ce 
genre  «  nous  ne  faifons  ici  que  l'indiquer ,  pour  ne 
point  déranger  Tordre  des  efpèces  établi  dans  cet 
ouvrage ,  qu'autrement  il  faudroit  reprendre  en 
entier.  Nous  nous  bornerons  même  »  pour  les 
additions  ^  à  mentionner  les  efpèces  les  plus  fail- 
lantes  &  les  mieux  connues  y  renvoyant ,  pour  les 
autres,  aux  auteurs  qui  en  ont  traité ,  &  dont  nous 
ne  citerons  que  la  phrafe  fpécifique. 

Avant  de  préfenter  les  efpèces  ajoutées  i  ce 
genre  ,  nous  ferons  quelques  obfervatioos  fur 
celles  qui  ont  été  décrites.  Les  fuivantes  font  figu- 
rées dans  les  llluftrations  ,  tab.  2873  fig.  1 ,  erica 
vulgaris,  n®.  I  s  —  fig.  2  •  erica  ramentacea  ^  n^.  193 

—  ng.  )  ,  erica  lutea,  n°.  2  i  — fig.  4,  erica  fyeopo- 
diaftrum ,  n^.  1 25;  —  fig.  5,  erica galioides ,  n^.  iX^i 

—  Tab.  288,  fig.  I  j  erica  retorta^ïi^,  }9} — fig.  2, 
erica  kalicacaba  f  n^.  3} — fig.  3j  erica  Petiveri  ^ 

Il  fiiut  ajouter  pour  fynonymie  à  Verica  lutea , 
Il^  2,  Wendl.  Eric.  pag.  13  ^  tab.  4}  —  Andr. 
Eric.  Icon. }  à  Verica  kalicacaba^  Icon.  Hort.  Kev. 
tab.  2;  à  Verica  mucofa,  n**.  6,  Andr.  Eric.  le.  &  le. 
Hort.  Kl  w.  tab.  i  y  5  —  Thunb.  Diifert.  n^.  76  ;  à 
Verica  pentapkylla,  n^.  Il,  erica  urceolaris ,  Icon. 
Hort.  Ke  V.  tab.  16  :  on  foupçonne  que  Verica  caffra 
Linn.  eft  la  même  efpèce  ;  à  Verica  planifoUa  , 
n**.  1 3 ,  erica  thymifolia,  Wendl.  Obf  pag.  48  i  i 
Verica  monloniana  ,  n®.  17  j  le.  Hort.  Kev.  tab.  2  j 
«—  Thunb.  Diir.  n*.  f  2.  tab.  i  ,  fig.  2;  à  Verica 
ietragona,  n®.  18,  Thunb.  Diflert.  n*.  y,  tab.  4, 
fig.  2  3  à  Verica  ramentacea  j  U^.  19  «  Wendl,  Eric. 
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pag.  17  y  tab.  6i  i  Verica  perfoluta,  n*.  10,  an  eme 
ftfigofa  ?,  Willd.  pag.  365 ,  &  Wendl.  Cric.  Fi(c. 
2  4  pag.  2f ,  Icon.  non  Aiton}  à  Yerlcutetralix, 
n®.  21,  Flor.  dan.  tab,  81,  erica  hotulifo'm:s  ^ 
Salisb.  Aâ  Soc.  Linn.  Lond  6»pag.  369iirr^«« 
pubefcens ,  n**.  22 ,  Salisb.  1.  c.  —  Andr.  Fric, 
n^.  60  ,  Icon.  i  erica  hinifora  ,  Curtis  ,  Maeaz. 
n*^.  481 ,  le.  i  erica  pubefcens ^  var.  hifpida  ,  Thui  b. 
DifT.  n^.  61  ;  à  Verica  abietina ,  n^.  23  »  erica  cvc 
cinea ,  Wendl.  Eric.  j.  pag.  9  j  Icon.  j  —  Sa  i$b. 
I.  c.  vol.  6»  pa^.  364  i  à  Verica  feffiliflora  s  n^.  26, 
erica  fpica(a  ,  Willd.  n®.  39  i  —  Thunb.  Diflert. 
n®.  71 ,  tab.  4^  fig.  3  I  —  Andr.  Eric.  Icon.i  — 
Wendl.  Eric.  2,  pag.  17 ,  Icofi.>  i  Verica  bjuaii^ 
n^  28, Thunb.  Diff.  n**.  885  — Andr.  Eric.  Icon.i 
i  Verica  gnaphalodes,  n^.  29,  Thunb.  Oifl*.  n^.  **( , 
erica  puichtlla,  Houttuyn  ,  3  ,  pag.  417,  lab.  1? , 
fig.  I  ;  â  Verica  articularis  ,  v?.  31  ,  Thunb.  D:li. 
n^.  y8  ,  erica  pulchella  ,  Andr.  Eric.  Icon.  n^.  n  • 
à  Verica  braâeolaris  »  n*'.  3  2  ,  «ta  erica  braâtolat,:  f 
Thunb.  Diflert.  n^.  3  s  à  Verica  calicina ,  n^.  3; , 
Andr.  Eric.  Icon.  5  —  Thunb.  Diflert.  n*.  7^  »  i 
Verica  cinerea ,' n^ ,  34,  Bull.  Herb.  n®.  257 i  — 
Flor.  dan.  tab.  389  —  Curtis ,  Lond.  Fafc.  1  «  t^b. 
If  J  ericà  kumilis  ,  Neck.  Gallob.  182  $  erica  mui^ 
bilisy  Silisb.  Aâ,  Soc.  Linn.  Lond.  6,  pjg.  {69  ; 
i  Verica  auftralis,  n*.  36 ,  Thunb.  Difl*.  n®.  86  j  — 
Wendl.  Eric.  Fafc.  9 ,  pag.  1 3 ,  Icon  j  a  Viriu 
phyfodes,  n^.  37,  Thunb.  Diflert.  894  —  Andr. 
Eric.  44,  Icon.  i  i  Verica  retorta  ^  n^.  39 ,  Andr. 
Eric.  n*.  15  j  —  Thunb.  Diflert.  n*.  91  5  à  IV'*** 
albens  ,  n®.  42 ,  Curtis ,  Magax.  n*.  440  ,  Icon.  5 
i  Verica  capitata  ^  n^.  44^  Wendl.  Eric.  Icon  ; 
—  Andr.  Eric.  3^^ ,  Icon.  ;  â  Verica  melantherj  , 
n^.  4f  4  erica  lyftmachidflora ,  Salisb.  Aâ.  Soc. 
Linn.  Lond.  6^  pa^.  3321  i  Verica  ciliaris  ,  n^.  4*, 
Curtis  ,  Magax.  n^.  484}  —  Thunb.  Diff.  oT.  k  i 
â  Verica  curvifiora,  n^.  49^  erica  fimplicifora  ,  Donn. 
Catal.  Hort.  Cantab.  4;  {non  erica  curvifiora g 
Wendl.  I ,  Eric.  3,  pag.  7.  Icon.  &  Andr.  Eric, 
n®.  40,  Icon.;  —  Seoaf.  Muf.  2 ,  tab.  19,  fig.  j )» 
à  Verica  cerinthoides ,  ïfi.  51 ,  Aiidr.  Eric.  n^.  lî , 
Icon.  $  à  Verica  vifcaria ,  n*.  f  5 ,  Icon.  Hort.  Kc  v. 
tab.  I  ;  —  Thunb.  Difl".  n^.  40;  à  Ve/ica  comofa^ 
n*.  57,  Icon.  Hort.  Kev.  tab.  18}  —  Thunb.  Ditf. 
n®.  385  à  Verica  Aîdjfoni^  n*.  J9,  Icon.  Hort.  Ktv. 
tab.  18s — Curtis^Magaz.  306,  Icon. 5^ Thunb. 
Diff.  n^.  35 ,  tab.  3  «  fig.  2  $  —  Andr.  Eric.  n^.  9, 
Icon.  J  à  Verica  Plukenetii,  n**.  60,  Icon.  Hort. 
Kev.  tab.  9  5  —  Thunb.  Diff.  n*".  22  :  Wcndlani 
cite  plufieurs  variétés  remarquables  de  cette  ef- 
pèce (  Oèferv.  botan,  pag.  4f ,  46  )  j  à  Verica  nuai- 
fiora ,  n^  61 ,  Smith ,  le.  ined.  i ,  pag.  &  tab.  j^; 
â  Verica  bruniades ,  n®.  63  ,  Andr.  Eric.  le. ,  enc^ 
capieata,  Thunb.  Diff.  A^.  15  s  i  Verica  purpurdf- 
cens ,  n^.  69  :  Salisbury  réunit  cette  plante  y  ccmfr.e 
variété ,  avec  Verica  vagans ,  fous  le  nom  d'encj, 
faxatilis;  à  Verica  mediterranea ,  n^.  72,  Curtis  « 
Bot.  Magax.  n^.  471 ,  Icon.  s  à  Verica  drofer^ides^ 
n*.  74»  erica  glmnofa^  Icoo.  Hort.  Kcv,  ab.  17. 
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L'erUa  eriocephala^  n?.  7},  eft  le  bUrîa  antcu- 
iata  ,  figuré  dans  les  lllaflrations ,  lab.  78.  (  i^oy^t 
Blairie^  SuppL)  Verica  Daboecii  appartient  au 
genre  meniiefia,  établi  par  Smith.  (  f^t^ei  U  Sup- 
pléments ) 

$•  I*^  Anthkres  à  iUux  arêtes. 

♦  Feuilles  ternies» 

77.  Bruyâre  pourpre  -  verte.  ErUa  dîfcolor, 
Andr. 

Erica  antkeris  anfiatis,  inclufis  ;  flylo  exferto  ;co<» 
rollis  tuhulofo^iavatis ,  calice  dupllci  ;  fioribus  ter^ 
minalibus  y  ternis  i  foliis  ternis  ^  glahris,  Willden. 

Spec.  Plant.  2.  pag.  339.  —  Andr.  Eric.  n®.  3.  le. 
Mald. 

Les  fleurs  font  d'un  pourpre-pâle  ^  verdâtres 
à  leur  fommet  y  pédonculées  ^  ordinairement  au 
nombre  de  trois  à  l'extrémité  des  rameaux  ;  la 
corolle  longuement  tubulée ,  en  maflue  j  le  ftyle 
faiilant  \  les  étamines  plus  courtes  que  la  corolles 
les  anthères  ariftées  \  le  calice  double ,  à  décou- 
pures lancéolées  >  les  feuilles  ternées  ^  courtes  ^ 
glabres  y  étalées.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance.  1^ 

• 

78.  Bruyère  à  feuilles  denfes.  Erica  denfifoUa, 
Willd. 

Erica  antkeris  ariftatis  ,  inclues  ;  fiylo  exfcrto  ; 
coroliis  tubulofo  -  clavatis  j  pubefccntibus  y  floribus 
axillaribus  y  foUis  ternis  ^  oblongis  ,  imùricatis, 
Willd»  Spec.  Plant.  2.  pag.  359. 

Les  fleurs  font  grandes ^  axillaires^  purpurines; 
]a  corolle  pubefcentes  les  feuilles  pétiolées ,  cour- 
tes ,  ternées,  linéaires-oblongues  ^  rudes  à  leurs 
bords,  nombreufes ,  prefqu' imbriquées,  marquées 
d'un  fillon  longitudinal.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  J) 

79.  Bruyère  enfanglantée.  Erica  cruenta.  Ait. 

Erica  antkeris  ariflatis  ,  inclufis  ;  fiylo  exferto  ; 
coroliis  tubulofis  ,  incurvis  ;  calice  fimplici  j  glandw 
lofo'dentato  y  fioribus  axillaribus  ,  verticillatis  ;  fo- 
Uis ternis  y  mar^ine  fcabris.  Willd.  Spec.  Plant.  2. 
Î^g«  3^9-  —  Alton,  Hort.  Kew.  a.  pag.  i6,  & 
con.  tab»  13.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

Les  rameaux  font  pubefcens;  les  feuilles  pétio- 
lées ,  ternées,  glabres,  linéaires,  fubulées  {  les 
fleurs  axillaires}  la  corolle  glabre,  un  peu  recour- 
bée, d'un  rouge*vif;  le  limbe  à  quatre  découpures 
larges  ,  un  peu  aiguës  j  le^  pédoncules  accompa- 
gnés de  trois  braâées  $  les  teuilles  pétiolées,  li- 
néaires-fubulées,  glabres,  étalées.  Elle  croit  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  1^ 

80.  Bruyère  i  feuilles  de  phylica.  Erica  phyli- 

coidet. 


BRU 


7»'' 


ErUa  antheris  ariffaiis  ^  inclufis  ;  fiylo  inchfj  ; 
coroliis  campanulutis  ,  calice  parhm  longii  ribus  ;  fio^ 
ribus  axillaribus  y  nutantibus  i  foliis  ternis  ^  fi'fi' 
riam  imbricatis,  Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  361* 

Voîfine  de  V erica  fexf aria  Willd.  0®.  78,  elle  eo 
diffère  par  les  anthères  ariftées ,  non  faillanres.  St^ 
feuilles  font  glabres,  linéaires ,  trigones,  ternées, 
imbriquées  fur  fix  rangs  \  les  fleurs  pendantes  , 
axilliires  vers  le  Commet  des  rameaux  \  les  pédon- 
cules folîtaires  ou  géminés»  lé  calice  coloré ,  pref- 
que  de  la  longueur  de  la  corolle }  trois  braâées 
vers  le  milieu  du  pédoncule.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  \) 

81.  Bruyèrs  à  feuilles  de  marum.  £nVâ  mari- 
fblia.  Ait. 

Erica  antheris  arifiatis ,  coroliis  ovato-conicis  , 
ftyio  mediocri  ,*  foliis  ternis  ovatis  ,  pubefccntibus  , 

fubtits  albidis.  Ait.  Hort.  Kew.  2.  pag.  15  »  &  Icon. 
tab.  14.  —  Thunb.  Prod.  73. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelle  à  l'extré- 
mité des  rameaux;  les  corolles  ovales,  coniques  1 
les  anthères  ariftées  \  les  feuilles  ovales  ,  un  peu 
arrondies ,  ternées,  pubefcentes  >  blanchâtres. en 
deffous  i  les  rameaux  pileux.  Elle  croît  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  J} 

82.  Bruyère  hériffée.  Erica  kina.  Thunb.      . 

Erica  arifiata  y  foliis  ternis  ,  linearibus  ,  kifpidis^ 
fioribus  umbellatis;  calice  fcabtv  ,  rudi,  Thunb.  Difl. 
n^.  56.  tab.  2.  fig.  3. 

Ses  feuilles  font  ternées,  linéaires,  hîfpîdesi 
fes  fleurs  réunies  en  ombelles,  longuement  pédon- 
culées s  le  calice  rude  ;  la  corolle  globuleufe  >  lé- 
gèrement velue«  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. 1> 

83.  Bruyère  deux  couleurs.  Erica  bicolor. 
Thunb. 

Erica  ariftata  ,  fbliis  ternis  ,  ovatis ,  fcabris  ;  fio" 
ribus  ternis  ,  cernais  ,  fcabris  ;  calice  villofo  ,  colo* 
rato,  Thur.b.  Diff.  n**.  J7. 

S::s  feuilles  font  rudes,  ovales,  obtufes,  un  peu 
velues ,  trois  à  trois  j  les  fleurs  glabres ,  inclinées , 
fouvent  réunies  trois  à  trois  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux $  le  calice  velu  &  coloré  ;  la  corolle  cam- 
panulée  \  les  anthères  un  peu  faillantes.  Elle  croit 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T> 

*  ♦  Feuilles  quaternées, 

84.  Bruyère  grêle.  Erica graciUs,  Wendl. 

Erica  antkeris  arifiatis ,  fiylo  exferto ,  coroliis 
campanulatis ,  calice  colorato  ;  laciniis  linearibus  ^ 
gUbris  ;  floribus  terminalibus ,  umbellatis  ;  foliis 
quaternis',  linearibus  ,  glabris  ^  adprejftsj  "caule  gla» 
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'irrimo^  WHld.  Spec.  Plant,  i.  pag.  }6y.  —  Wendl. 
Obferv.  67.  Non  SalUh. 

Ses  tiges  font  glabres  s  Tes  feuilles  glabres  3  li- 
néaires «  conrtes»  luifantes,  appliauées  contre  les 
tiges  i  les  fleurs  dirpofées  en  ombelles  terminales  ; 
la  corolle  blanche  «  campanulées  le  calice  coloré  1 
Tes  découpures  glabf  es  «  linéaires.  Elle  croit  au 
Cap  de  Boone-Efpérance.  ^ 

85.  BruyÂRE  rude.  ErUm  fingofa.  Ait. 

Erica  anthefis  arîfiatis  ;  coroUis  campanulatîs , 
-glahrh  }  flylo  txferto  ;  foiiis  quaternis  ,  puiefcenti" 
6usy  ciitatls.  Ait.  Hort.  Kev.  2.  pag.  17.  —  An 
WiUd.  n*'.  13  ? 

Ses  rameaux  Tont  légèrement  velus  s  les  feuilles 
pétioléts  ,  quaternées ,  un  peu  velues ,  linéaires , 
aiguës ,  un  peu  étalées ,  munies  à  leurs  bords  de 
Jongs  poils  rares ,  glanduleux  i  leur  fommet.  Les 
«leurs  font  di^ofées  en  ombelles  terminales  «  in- 
clinées; les  folioles  du  calice  linéaires  >  ciliées } 
trots  braâées  fort  petites ,  caduaues  ;  la  corolle 
campanulée  «  d'un  rouge- pâle  s  le  tube  un  peu 
ventru.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-ECpérance.  f^ 

8é.  Bru  Y  ARE  verticillée.  Erica  venidliatû. 
Andr. 

Erica  antheris  arîfiatis  ^  fiyh  inclufo;  coroUis 
cylindricis  ,  f4ipra  hafia  confiriitisi  p>nbus  ptndulis  ^ 
ytrùcUlatis  ;  foiiis  quaurnis^  patemièms,  Willden. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  370.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  pK  fes  corolles 
cylindriques ,  4' un  beau  rouge-écarlate  i  le  xube 
Tcflerré  un  peu  au  deius  de  fa  bafe }  les  fleurs 
]>endantes  ^  verticillées  s  les  feuilles  étalées.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpéraoce.  T) 

87.  BRUviRE  de  Patterfon.  Erica  Patterfomi. 
Wendl. 

Erica  aathtris  arifiatis ,  fiyio  txferto  ^  corolid  ta- 
tulofo^lavatd  i  fiorihas  hori^ontalihus ,  ttrminaliius; 
foiiis  quaternis  quinifve^  limarihus ,  glabris  i  junio^ 
rtbus  confcrtijpmis»  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  {70. 
— -  Andr.  Eric,  le— Wendl.  Eric.  Faîc.  i.pag.  15. 
tab.  f. 

Ses  rameaux  font  glabres  i  fes  feuilles  très-nom- 
breufes ,  entafCées  «  glabres  »  linéaires ,  mucronées , 
réunies  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  i  les  fleurs 
Iblitaires  6u  géminées  au  fommet  des  rameaux  ( 
quatre  braâees  linéaires  «  fnbulées }  le  calice  di- 
vifé  en  quatre  folioles  glibreSj  lancéolées,  fubu- 
léeS)  la  corolle  jaune  »  tubutée ,  prefqu'en  maflue  i 
les  découpures  du  limbe  ovales ,  obtufes ,  étalées. 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpérance.  1> 

88.  BRVYi&fi  vencrue.  Erica  iafiata.  Thnob. 
ica  arifiata  ^  fkUis  quaternis^  lÙMoribas^  gla!* 
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Ms  ;  fiorUtu  umhellatis  ,  venirieofs  /  cdScf  fm^m^ 
iato ,  glahro.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  $69.  — 
Tbunb.  Diflf.  n^.  67.  ub«  1.  fig.  1. 

Cette  plante  fe  diftingue  par  fes  corolles  d'un 
rouge-pâle  «  dont  le  tuM  ventru  fe  rétrécit  infei.- 
fiblement  en  une  pointe  obtufe.  Le  calice  efl  gla- 
bre &  fubuléj  les  fleurs  inclinées,  difpofees  en 
ombelle  s  les  pédoncules  ^elus }  les  feuilles  gla- 
bres ,  linéaires.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonie-Eipé- 
rance.  J)  (  ^.  /.  in  kerb.  Desfont.  ) 

89.  Bruyâre  jauoe-fale.  Erica  gilva.  WeodL 

Erica  antheris  arifiatis ,  fiylo  inchijô  ,  coroHIs 
cyiindraceis  ,  caUcims  foiioiis  membrunaceis  i  florin 
bas  axiilaribus  ,  verticiliatis  /  foiiis  quaternis  ^  U- 
nearibus  ,  glabris  ^  cartilagineo-mucronatis*  WiUd. 

Spec.  Plant.  1.  pag.  )69.'— Wendl.  Obf.  48. 

Ses  feuilles  font  glabres  «  linéaires  ^  quaternées  > 
très -ferrées  3  cartilagineufes ,  mucronées  >  les  fo- 
lioles du  calice  membraneufes  s  les  fleurs  axillaires, 
verticillées  ;  les  corolles  cylindriques  j  renflet:  s , 
grandes  ,  d'un  jaune-fale ,  verdâtres  &  retrécies 
vers  leur  fommet  1  les  découpures  du  limbe  tiès- 
courtes ,  arrondies  »  obtuies.  Ellle  croit  aa  Cap  de 
Boone-Efpérance.  j) 


90.  Bruyère  de  Corfe.  Erica  corfica.  Decaod* 

Erica  antheris  arifiatis  /  coroUis  cvoîdeis  «  fiyla 
équalibus;  foiiis  quaternis  quinifve;  foribus  capitat^^ 
congé fiis  ;  ramuùs  coarBatis  ,  fubglabris.  Decaod. 
Flor.  franc.  }.  pag.  677  ^  &  Synopr.  pag.  249. 

Cette  efpèce  ne  peut  être  confondue  avec  la 
bruyère  en  arbre ,  dont  elle  fe  rapproche.  S.'S  ra* 
meaux  font  bhnchâtres ,  alternes  ou  oppofés  , 
point  hériflfés,  mais  un  peu  pubefcensi  les  feuilles 
glabres ,  linéaires  j  quatre  ou  cinq  enfembk  ;  les 
fleurs  réunies  en  une  tête  ferrée  «  arrondie»  les  pé- 
dicelles  pubefcens ,  accompagnés  de  deux  petites 
braâées  i  la  corolle  d'un  pourpre-vif  »  an  peu 
ovale ,  à  quatre  dents  roulées  en  dehors  s  rovaire 
velu. 

Cette  plante  a  été  découverte  en  Corfe  par 
M.  de  Labillardière.  1>  (  T.  /  ) 

♦  ♦  ♦  feuilles  aa  nombre  de  huit  ou  de  quatre, 

91.  Bruyârb  en  coarooae.  Erica  cœmutuu 

Andr. 

Erica  (  fafcicularis  )j  anthtris  arifiatis  ^  fiylo  ex* 
ferto  i  coroUis  cylindricis  ,  clavatis  ;  fioribus  nume^ 
rofis  3  verticiliatis  ,  kori^ontalibus  ;  foiiis  o&onis  , 
lintaribus ,  glandulofo'denticulatis,  Willdtn.  Sptc. 
Plant..!,  pag.  yjy  —  Andr.  Eric.  Icon.  &  Icon. 
Hort.  Kev.  tab.  6. 

Ceue  efpèce  fe  difiinciie  de  V erica  fafcicuUris 
Lino.  par  les  corolles  d'un  rouge  de  laog  ^  vetda* 
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très  à  leur  fommet  ;  elles  font  aa  nombre  At  quinie 
à  vingc-auacre  ,  difpofées  en  vertkilles  vers  le 
fommet  des  rameaux.  Les  folioles  du  calice  font 
glabres j  vertes,  lancéolées^  les  feuilles  linéaires» 
très-rapprocbées ,  glabres,  longuement  pétiolées, 
denticulées ,  glaniuleufes  à  leurs  bords.  Elle  croie 
au  Cap  de.Bonne-Efpérance.  f) 

92.  BruyÂre  fleurie.  Erica fonda.  Thunb. 

Erîca  antherîs  arifiath ,  fiylo  inciufo ,  coroUis 
globofis  j  calice  villofo  ^  refiexo  y  fioriàus  termina' 
llhus  j  umhellatis  ;  foliis  quaitmis  «  Unearihus ,  pi" 
lofts.  Willd.  Spec,  Plant,  z.  pag.  367.  —  Thunb. 
Diff.  n**.  64.  tab,  6.  fig.  i. 

Ses  feuilles  font  linéaires-lancéolées ,  quatre  à 
quatre  3  pileufesj  les  fleurs  diTpAfées  en  ombelles 
terminales.  Leur  calice  efi  velu  &  réfléchi  en  de? 
hors  ;  la  corolle  globuleufe  $  le  ftyle  non  faitlant. 
Elle  croit  au  Cap  de  Boone-Efpérance.  I> 

S.  II.  Étamines  i  crêtes  » 
*  Feuillti  iparfksn 

9J.  BavTiRE  à  feuilles  obliques.  Erica  obtiqua. 

Erîca  antheris  crtfiatis ^  fiylo  inciufo;  corollis 
ovatis  j  vifcofis  ;  fioribus  termmalibus  ,  umbellatis  ; 
foliis  fuboppofitis  f  fparfis  ^  linearibus  ,  arcuatis  , 
truncatis.  Willden.  Spec.  Plant.  2.  pag.  37^. — 
Thunb.  Diff.  n**.  73.  tab.  i.  fig.  3,  &  Icon.  Hort. 
Kev.  tab.  3, 

Les  tiges  font  glabres,  rudes  vers  leur  fommet  ; 
les  rameaux  prefque  faftigiés  \  les  feuilles  éparfes 
ou  oppofées ,  on  auaternéesj  glabres,  linéaires, 
rétrécies  en  pétiole ,  courbées ,  tronauées  ;  les 
fleurs  en  ombelles  terminales  »  les  corolles  purpu- 
rines ,  ovales  3  vifqueufes  s  les  pédoncules  trois 
fois  plus  longs  que  les  fleurs.  EUe  croie  au  Cap  de 
Bonne- Efpérance.  1> 

*♦  Feuilles  ternies. 

94.  Bruyère  élégante.  Ericaformofa. 

Erica  crifiata  ,  foliis  ternis  ^  ovatis  ,  integris  , 
gl abris  f  fioribus  umbellatis  ,  fuUatis}  calice  patenti  ^ 
integ-o.  Villd.  Spec.  Plant,  a.  pag.  377.  —  Thunb. 
DilL  n^.  81.  tab.  3.  fig.  3. 

Ses  rameaux  font  filiformes^  cendrés  &  velus ) 
les  feuilles  ptcites»  glabres  ,  o/ales-oblongues^ 
entières  ^  ootufes  y  étalées  $  les  fleurs  inclinées  j 
deux  ou  trois  à  l'extrémité  des  petits  rameaux  j  la 
corolle  blanchâtre  ^  itriée ,  globuleufe  $  le  calice 
ouvert  &  entier.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Ef* 
pérance.  5 

9f.  BauràfiE  ronge  de  fang.  Erica  mhens. 

Thunb. 

Erica  erifiata  ^foliis  ternis  j^  liae^ib^s,  inscris  ^ 
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l^ahris  i  fiaritu*^  nmietiati^  j  gio^fis  i  ^^^  ùmet^ 
lato  ,  hrevi  ;  ramis  flabris.  ThttiU>.  Diff.  n^  8)« 

Ses  rameaux  font  glabres ,  garnis  de  feuilles  1i« 
néaires-iancéoléts,  glabres,  entières, très-courtes^ 
marquées  d'un  fillon  d'un  ven-pourpre  \  la  corolle 
d'un  rouge  de  fang ,  dobuleufe ,  de  la  grofleur 
d  un  grain  de  poivre  \  le  calice  court  &  Uncéolé. 
Elle  croit  au  Cap  de  Boone-Efpéraoce.  ^ 

96.  BRUvias  incarnate.  £nrV«  iuMmaut* 
Thunb. 

Erica  crifiata  ,  foliis  ternis  ,  ovatis  ,  int^ris  ^ 
glabris ;  fioribus  umbellatis  ,  ovatis;  calice  intégra ^ 
ramis  villofis.  Thunb.  Diff.  n°.  84. 

Ses  rameaux  font  velus  $  fes  feuilles  glabres  • 
ovales-lancéolées,  entières.  La  corolle  eA  obUrn* 

Sue,  campanulée,  d'un  blanc  de  chair,  longue 
'environ  trois  lignes  ;  les  folioles  du  calice  entiè- 
res, glabres,  lancéolées,  purpurines,  beaucoup 
plus  courtes  que  la  coroUe.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance. 

« 

^*^  Feuilles  quatemies^ 

97.  BrutÉRE  perlée.  Erica  margaritacea.  Att. 

Eriea  crifiata  ,  foliis  qtiatenisy  trigonis^  integris  g 
fioribus  umbellatis,  canpanulatrs ;  calice  irig^nog 
'fubêqtkante»  Thunb.  Prodr.  74.  —  Aie.  Hort.  Kev. 
1.  pag.  ao. 

Les  feuilles  font  redreffées ,  entières ,  glabres  » 
trigones  j  les  fleurs,  au  nombre  de  quatre  â  huit^ 
terminales  &  axillairess  les  pédoncules  plus  courts 
que  les  feuilles  ^  accompaçiés  de  trojs  -braéi^s 
linéaires;  les  folioles  du  calice  fubulées,  éîargies 
à  leur  bafe,  en  carène;  la  corolle  blanche,  gl(^- 
leufe  ,  campanulée  ;  les  filameiis  pbs  courts  qno 
le  tube.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérancç.  T> 

98.  Bruyère  pendante,  Erica  penduia.  Wendl. 

Erica  antheris  crifiatis ,  fiylo  inciufo  j  corollis 
ovatis;  umhellis  muitifioris ,  terminalihus ; foRis  qua^ 
umis  quinifvcj  glabris  ^  oklongis  ,  margine  revoUtisg 
ramis  pendulis.  Willden.  Spec.  Plant,  a.  pag.  381. 
—  Wendl.  Obferv.  48. 

Ses  rameaux  font  glabres  8r  pendans;  fes  feuil- 
les linéaires-oblongues,  pétiblées,  glabres,  obtu- 
fes  ,  roulées  i  leurs  bords  ;  les  fleurs  inclinées  p 
difpofées  en  ombelle  au  fommet  des  rameaux  i  I^^ 
pédoncules  colorés  ,  légèrement  pubefcens  ,  ac- 
compagnés de  deux  braaées  ;  les  folioles  du  calice 
obtufes,  verdâtres  ;  la  corolle  ovale.  EUe  croit  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  J} 

$.  III.  Anthires  mutiquts» 
*  Feuilles  tentées, 

99.  ^UYiA^  i  Sx  pans.  Erisafexfarm*  Aie 
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•  Erîea  anthtris  muticis  ,  exfertis  /  fiyio  txftrio  ; 
corolirs  campanulatis  ,  calice  cçlorato  ^  imhricato  , 
b/tvioribus  ,•  fiorrèus  ternis  ,  terrmnalibus  ;  foliis  ter- 
nis ,  liaeari'trigonis^  glabris ,  fexfariàm  imbricatis, 

WilUen.  Spec.  Plant,  i.  pag.  380.  —  Icon.  Hort. 
Ktv.  tab.  !  I. 

Toute  la  plante  eft  glabre  ;  les  feuilles  cernées  > 
dîrpoféesfur  fix  rangs,  un  peu  épaiiTes»  linéaires ^ 
trif^ones  ;  les  fleurs  blanches  ^  réunies  trois  par 
trois  à  Textrémité  des  rameaux  ;  les  Folioles  du 
calice  concaves^  arrondies >  un  peu  aiguës,  plus 
grandes  que  la  corolle  canipanulée  \  quatre  brac- 
tées fur  les  pidoncules.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance. 

.  too/BRUviaE  à  fdullles  d'if.  Erica  taxIfoUa» 
Wendl.  ' 

Erica  anthtris  muticis ,  inclufis  ;  corolîâ  ovatâ , 

calice  coiorato  teclà  ;  floribus  umbclUto-corymbofis ; 

foliis  lineari-trigonis  ,  margine  cauilagineis.  ^illd. 

5pec.  Plant.  2.  pag.  389.  —  Ic.Hort.iCew.  tab.  19. 

—  Wendl.  Obi.  tab.  44. 

Ses  feuilles  font  trigones ,  linéaires  ^  alongées, 
mucronées ,  cartilagineur4;S  à  leurs  bordis  »  les  fleurs 
nombreufes  à  l'extrémité  des  rameaux ,  en  corym- 
bes  ombelles;  les  pédoncules  colorés,  légèrement 
ciliés  «  munis  de  deux  braâées  $  les  folioles  du  ca* 
lice  purpurines ,  ciliées  »  ovales  ^  arrondies  9  la  co- 
rolle ovale ,  de  la  longueur  du  calice  ;  le  tube  cou- 
leur de  chair  i  les  découpures  du  limbe  purpu- 
rines «  ovales ,  aiguës.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérafice.  1> 

^  loi.  BRuViaE  de  Banks.  Erica  BanhJH.  Andr. 

• 

Eriea  antheris  ntiaieis g  exfertis;  coroHâ  cytin* 
dricÂ  f  iimbo  revoliuo  /  calicinis  foliolis  coloratis  ^ 
abiongis  »  obtufis  ,  braÛeatis  ;  floribus  fejjtiibus ,  ge^ 
minatis  ,  terminalibus  ;  foliis  ternis  ^  linearibus  ^ 
glabris,  ertâis.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  39f  •  — 
Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  tiges  font  rameufes  &  tombantes  $  fes  feuil- 
les entaffées,  droites ,  redreflfées ,  linéaires ,  trigo- 
nes, aiguës  9  les  fleurs  fefltles ,  folitaires  ou  gémi- 
nées à  l'extrémité  des  rameaux  ;  les  folioles  du 
calice  d'un  vert-jaunâtre  «  oblongues  ^  obtufes , 
accompagnées  de  braâécs  de  même  couleur  i  la 
corolle  cylindrique  y  d'un  vert  jaunâtre ,  une  fois 

Elus  longue  que  le  calice,  un  peu  ventrue  i  fa 
afe  \  fes  découpures  réfléchies  en  dehors.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T^ 

lOl.  BruYÎRE  de  Séba.  Erica  febana.  Ait. 

Erica  antheris  muticis  ,  exfenis  ;  corollâ  clavatâ  , 
incurvatâ;  calicinis  foliolis  fcariofis^  oblongis  ,  ob- 
tufis •  bracieatis  i  fioribus  ternis  ^  terminalibus  ;  foliis 
ternis  ,  linearibus  «  fquarrofo^pâtefuibus.  Willden. 

Spec  Fbat.  i.  pag.  59;.  «-^Dona.  ind»  Hort.  Gant. 
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4S'  ~  Icon.  Hort.  Kew.  tab.  10.  —  Seba ,  Wuf. 
I.  pag.  51.  tab.  21.  fig.  4. 

La  defcriptîon  oi^  Bergius  a  donnée  de  cette 
plante  convient  très-bien ,  d'après  WtU  ienov ,  à 
cette  efpèce ,  mais  non  la  fynonymie  &  le  nom 
d'erica  Plukenetii  Linn.  «  à  laquelle  il  la  rapporte  : 
ce  n'eft  pas  non  plus  Y  erica  Petiverii,  Elle  fe  diiiio» 
gue  par  fes  corolles  purpurines^  courbées  en  forme 
de  maflfue  ;  les  découpures  du  limbe  droites ,  ob- 
tufes ;  les  découpures  du  calice  fcarieufes ,  oblon- 
gues ,  obtufes  «  en  carène  ,  accompagnées  de 
braâées  ;  les  feuilles  linéaires ,  éalées.  Elle  aoit 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  (> 

lo}.  BRUvâaE  monadelphe.  Erica  monadclpka. 

Erica  antheris  muticis  ,  exfertis  ;  corollâ  cylin* 
drico^ovatâ  ;  calicinis  foliolis  coloratis  ,  oblongis , 
obtufis  ,  braSeatis  y  floribus  ternis  ,  terminalibus  ; 
foliolis  ternis  y  obtufis  ^  adpnjfo^reBis.  Wîllden. 
Spec.  Plant.  2.  pag.  396.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

On  la  diftingue  i  la  forme  de  fa  corolle  ovale- 
cylindrique  ^  à  fes  calices  d'un  rouge  de  fang, 
leurs  folioles  oblongues j  obtufes^  accompagnées 
de  braâées.  Les  filamens  font  élargb ,  médiocre- 
ment adhérens  par  leurs  bords  ;  les  fleurs  termina- 
les 3  au  nombre  de  trois  ;  les  feuilles  redreifées» 
linéaires  <  obtufes  ^  trois  à  trois.  Elle  croit  au  Cap 
de  Bonne-Efpérance.  |> 

104.  Bruyère  panachée.  Erica  verficdor,  Andr. 

Erica  antheris  miaicis  ,  fubexfirtis  /  corolUs  dé'- 
vato-tubulofis ,  glabris  ;  floribus  pedunculatis ,  termi-' 
nalibus  ;  foliis  ternis  ^  linearibus  ^  ciliatis.  WiUd. 
Spec.  Plant.  2.  pag.  397.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  feuilles  font  ternëes  ^  linéaires ,  ciliées  i 
leurs  bords  j  les  fleurs  terminales»  pédonculées;  la 
corolle  prefque  cylindrique,  panachée  ;  le  tube  en 
ma  (Tue  $  les  étamines  médiocrement  faillantes.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne*£fpérance.  |> 

lOf.  Bruyàre  tranfparente.  EricM  perfpicuê. 
Wendl. 

■ 

Erica  antheris  muticis  ,  inclufis  ;  corollis  tubulû^ 
fis ,  villops  ;  floribus  fejjilibus  ,  terminalibus  ,  folita^ 
riisf  foliis  ternis  y  linearibus  ^  ciiiatis.  Willd.  Spec. 

Plant.  2.  pag.  397.  —  Wendl.  Eric.  pag.  7.  tab.  i. 

Les  rameaux  font  très-courts  8r  nombreux;  les 
feuilles  trois  â  trois ,  linéaires  Se  ciliées  ^  les  fleurs 
ff^fliles»  folitaires  à  IVxtrémité  de  chaque  rameau; 
le  calice  très-court  ;  la  corolle  velue,  blanchâtre, 
tnbuleufe  &  tranfparente.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  1> 

io6.  Bruyère  d'Aiton.  Erica  aitonia.  Andr. 

Erica  antheris  muticis,  inclufis  ;  corollâ  kypocratt' 
riforwù^florXus  timbêllatis  ifoUiê^umis^  linearibus  ^ 

Péieuti' 
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pa:€nt'^tnëh.  Willd*  Spec.  Plant.  2.  pag.  393.  — 

An.ir.  Eric.  Icon. 

Cette  efpèce  efi  remarqoable  par  Tes  flears  pref- 
que  fembiables  à  cclks  du  j^fiivii.  Le  tube  eft  vif- 
qiciix»  ftrié  X  d'un  rouge  de  ûng  ;  !e  lir^be  blanc  j 
à  quatre  découpures  planes  ,  grandes^  ovales ,  de 
c«  uleur  blanche  »  aiguës  &  un  peu  recourbées  à 
L^ur  fomcnec;  L-s  feuilles  courtes^  linéaires,  me- 
d  !  ocrement  redceffées.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  'b 

xcT.  BpuviRE  i  fleuxs  aiiJaires.  Erîca  éxUla- 
ris,  Thunb. 

Erica  muvca  ^f,:Hîs  ternis  ^  tngonls  ^  glabris  ;  fio» 
rihus  racemofis ^  kiojofis  ^  ramis  tomentOjtSm  Thunb. 
DifT.  n«.  ic. 

Sù^  tiges  font  garnies  de  rameaux  tomenteux  & 
de  feuilles  glabres  >  trigonesi  les  fleurs  pëdonca- 
lees ,  dirpofées  en  grappes  ou  pluiôc  folitaires  dans 
1  aitl'elle  des  feuilles;  la  coroile  petite  &  globu- 
ieufe }  les  anthères  &  le  fi^le  noo  (aillans.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpéraoce.  1^ 

^  ^  Feuilles  quatre  par  quatre  &  plus. 

loS.  BRuriRB  élégante.  £ac«  pu/ckella.Thtiiïh. 

Erica  antherîs  muticis  ^  încltifs;  fiylo  exfeno  ^ 
eoroilis  tuhulofO'Campanulai 'S ,  ca/icious glabris^  flo • 
ril>us  axillariùus  g  venicilldtis  }  foliis  fenis  ^  Hoeari- 
hus,  Willden.  Spec.  Plant,  u  pag.  ;;^8.  •»  Thunb. 
Difl*.  n*.  24.  tab.  4.  iig.  i. 

Ses  feuilles  font  linéaires,  lancéolées ,  dtfpo- 
fées  fîx  par  fix^  les  fleurs  axillaireSj  verttcilléets 
les  calices  glabres;  la  corolle  purpurine  j  légère- 
ment  pubefcente,  tubulée  i  le  limbe  campanule. 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  b 

109.  BauYéRB  i  longues  feuilles.  Erica  lonp- 

folia.  Willd. 

Erica  antkeris  maticis ,  inclufis  i  jtylo  inclufo  / 
eoroilis  pubef:€iuil>us  ^  tut*ulofo  -  clavatis  ;  foriôus 
cxilîarihus  ^  verticillatis;  foliis  fubdeais^  linearibus^ 
margine  cartilagincis ^  fcahris,  Wi.ld.  Spec.  Plant. 
2.  pag.  J99.  —  Donn.  Ind.  Hort.  Cantab.  pag.  42. 
—  Icoo.  Hort.  Kew.  tab.  4. 

Erica  pinea,  Wendl.  Eric.  pag.  n.  tab.  ). 

^.  Erka  (  veftita  alba)  ,  foUis  finis  tremulami- 
tuf^  linearibus  ,  confenis  ,  attenuutis  in  petiolos  ca- 
pUlares ;  foribus  clavutis^albidis.  Andr.  Eric.  le. 

y.  Erica  (veftita  purpurea)^  floribus  axillaribus^ 
cLvatis  i  purpureis,  Anjr.  Eric.  icon. 

Ces  deux  plantes  ont  été  réunies  »  comme  va- 
riétés ^  par  Salisbury.  Les  fl^furs  l'ont  axiliaîres, 
verticillées;  la  corolle  droite,  pubefcente^  tubu* 
lée  j  en  maifue^  blanche  qu  purpurine  |.les  Éieuilks 
Boioiùqui.  Suppléffunt.  Tome  /• 


ERU 


linéaires*  rb<î*s,  cartîbgineiîiVs  i  leurs  bords  , 
reufties  huit  à  dix  dins  la  variété  «;  liné^irt:s»  ré^ 
trécies  à  leur  bife  en  un  pëtiol?  capilljire  ,  au 
nombre  de  ûx  dans  l'S  v::r'é:=$  A  ^  v«  Elles  croif- 
fcn:  au  C-p  de  Benne- ETpénnce.  f^ 

xio.  BRUvânE  i  feuilles  de  pin.  Erica  pir.ea. 
Thunb. 

Erica  anihcris  tnuticis ,  inclufs  ;  jiy'o  jV/ù/Ô  ; 
eoroilis  gljjris^  cLivdto^urxatis  ;  jior.^'Ut  jxi.'uri- 
bus ,  vtnlciliatis  ;  fo*:is  Jais  ,  li..€a'i  -  ijncc^  Ijius. 

Wij!d.  Spec.  Plant.  2.  pag.  399.  —  Thuiib.  Diff. 
n*.  26. 

Les  feuilles ^  d'environ  fiz  lignes  de  long,  font 
li  réaire  s  ^lancéolées  ,  fix  i  fix  i  les  fleurs  verticil- 
lées» axiJlaires;  les  folioles  du  calice  élargies  i 
leur  baie,  puis  linéaîres-fubulées,  glabres,  trois 
fois  plus  courtes  que  la  corolle.  Celle-ci  eft  g1a« 
bre,  blanche  «  en  rnaflue,  obtufe  ,  courbée ,  lon- 
gue d'un  pouce.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance.  i$ 

111.  BruTÂRB  purpurine.  Erica  purpureai 
Andr. 

Erica  antherîs  muticls  ,  exfenis  ;  fiylo  exferto  /. 
corollâ  tubulofd ,  glabrâ  ;  fioriùus  axiiluribus  ^  verti^ 
cillatis  ;  foliis  fenis  y  linearibus»  Willd.  Spec.  Plant. 

2.  pag.  4CX}.  •—  Andr.  Eric.  Icon. 

On  la  difiingue  à  Tes  corolles  ghbres  ,  courbées» 

Imrpprines,  tubulées,  médiocrement  élargies  vers 
eur  fomroet  •  ayant  leur  limbe  plane.  Le  calice 
eft  glabre  ,  accompagné  i  fa  bafe  de  deux  bra«.* 
tées;  les  fleurs  verticillées;  les  feuilles  réunies fix 
par  £x.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  ^ 

112.  Bruyère  mignone.  Erica  concînna.  Aît. 

Erica  antkeris  mut  ici  s  ,  inclufis  ;  eoroilis  eylindri^» 
cLs,  bafi  atténuât is  f  foribus  terminalipus  ^  umbeiia* 
tis  i  foliisfubfenisj  giabris.  Aiian^HotU  Kew.  2, 
pag.  23. 

Les  ramesux  font  glabres  s  les  feuilles  glabres  j 
en  épinglrs  Jongues  de  quarre  Ugnes,  médiocre- 
ment pétiolees  j  fix  à  fix  fur  les  branches,  quatro 
i  quatre  fur  les  petits  rameaux { les  fleurs  au  nom- 
bre de  trois  i  fix,  dtfpofées  en  ombelles  termina^ 
les)  les  folioles  du  calice  ciliées ,  fubulées^  élar- 
gies à  leur  baie  &  accomprgnées  de  trois  bradtée5  ; 
la  corolle  couleur  de  chjir,  velue  en  dehors  , 
grêle  ,  cy^inilriqie,  rctrécie  i  û  baie.  Elle  croit  au* 
Cap  de  Bonne-Efperaoce.  T^ 

113.  BauràRE  cylindrique,  Erica  cylindrica. 
Thuub. 

Erica  muticaf  foins  quattmit  ^  trigonu  ,  glahrîf  • 
•  toriius  ttrminàltbu,  tj/tinàricis ,  gUirù,  Thunb. 

IM.  n«.  Z9. 

Yyyj 
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Erlca  ffiaUflora.  Salisb.  Aâ.  Soc.  Linii.  ImoA. 
Vol.  6.  pag.  385. 

Ses  Feuilles  font  imbriquées»  rapprochées  qua- 
tre par  quatre  5  Tes  fleurs  terminales  ^  prefque  fo- 
litaires  fur  les  derniers  rameaux  \  les  folioles  du 
calice  glabres  ^  fubulées  >  trots  fois  plus  courtes 
que  la  corolle.  Celle-ci  eft  blanche ^  glabre^  cyllo* 
drique,  longue  d'un  demi-pouce. 

114.  BRt^YèRE  élevée.  Erica  procera.  Wendl. 

Enca  anthens  muticîs ,  înclufis  ;  ftylo  exfeno  / 
coroUis  tuhulops  ,  hap  vcntricofis  ;  fiori^us  fuhfiuta^ 
riis  ^  terminalibus;  foiiis  quaternts^  lineari'trigonîs  ^ 
puhefctntihas  ^  ereàis.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag. 
40 j.  —  Wendl.  Obf.  45. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Verîca  tubifiora  ^ 
dont  elle  ditfère  par  fes  feuilles  redreifees  ,  non 
étalées^  bien  moins  pileufes»  triiçones,  linéairesi 
parles  calices  «  accompagnés  de  folioles  bien  moms 
nombreufes}  par  les  découpures  de  la  corolle, 
très-obtufes}  par  fes  tiges  plus  élevées.  Elle  croit 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  1> 

II f.  Bruyère  â  longue  corolle.  Ericacon/pi* 
éua.  Ah. 

Erîea  anthtris  muvcîs  ^fubînclufis;  eoroiiis  cylin^ 
dricîs ,  curvis ,  longîjpmîs  ,  piiofis  j  Umbo  revoluto  ^ 
Jlyio  exfeno;  folîis  quatemis  ,  glabris^  Aiton  ,  Hort. 

4eir.  1.  pag.  ai ,  &  kon.  tab.  ii. 

Ses  tiges  font  rameufes  &  pubefcentes  $  les 
feuilles  quatre  i  quatre  j  glabres  ^  triangulaires  j 
linéaires ,  un  peu  aiguës}  les  fleurs  à  peine  pédon- 
culées ,  folitaires  ou  temées  à  reztremité  des  ra- 
irteauxs  les  folioles  du  calice  ovales  j  obtufes  i  la 
corolle  jaune  ,  pubefcente ,  longuement  tubulée  j 
courbée  $  les  découpures  réfléchies ,  très-obtufts. 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-£(pérance.  J} 

1 16.  BruvIre  glanduleufe.  Erica  giandulofa. 
Thunb. 

Erica  mutila  ,  folîis  quattrnis  j  Cmaribus  «  glan* 
dulofo'piloRs  i  ioribus  clavaùs  j  giabris  i  calicibus 
kifpidis,  Thunb.  Dilf.  n*.  31. 

Efpèce  remarquable  par  les  poils  glanduleux 
tt  vifqueux  dont  font  couverts  fes  calices  &  fes 
feuilles.  La  corolle  elt  glabre ,  cylindrique ,  en  maf- 
fiie,  d'un  rouge  de  (àng,  longue  d'no  pouce  $  les 
folioles  do  calice  ovales,  très-courtes^  les  feuilles 

Juatre  à  quatre ,  linéaires  ^  obtufes ,  planes  en 
effuSj  marquées  endeflbusd'un  fillon  proftxuL 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  ï) 

117.  Bruyère  diaphane.  Erica  tranfpanns. 
Thunb. 

Erica  mutica  ^  foliis  quatemis  ,  trigùoii,  citlatiêj 
forièus  urminali'fubfoiitariii.  Tbonb.  Prodr.  71* 
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Erica  cerintkoides,  var.  y«  Thunb.  DtCn*.  })• 

On  la  diftingne  de  Yerica  cerinikoides  ï  fes  fleuri 
terminales  ,  prefque  folitaires  \  ï  fes  corolles  gb* 
bres^  blanches  «  diaphanes.  Ses  feuilles  font  trigo- 
Qes  9  quatre  ï  quatre  >  ciliées  i  leurs  bords.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  J} 

1 1  S.  Bru  Yè  RB  ventrue.  Erica  vemricofa.  Thunb. 

Enca  artikeris  muticis ,  inclufis  ;  tylo  iaclufo . 
eoroiiis  oblongo-ovatis  ;  fioribus  Urminaûbus  ,  um- 
bellatis  ;foiiis  quatemis  ,  linearibus  ^  ciliaùs*  Willd. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  406.  —  Thunb.  Dîfll  n***  {6* 
tab.  I.  fig.  I.  —  CurtiSj  Magax.  jjo.  Icoo.  -* 
Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  feuilles  font  téunies  quatre  i  quatre  •  li- 
néaires 9  ciliées  à  leurs  bords  \  les  fleurs  terminar 
les  J  difpofées  en  ombelles;  les  corolles  glabres  « 
purpurines^  ovales-oblongues  j  ventruesi  les  eu* 
mines  ,  ainfi  oue  le  fiyle ,  renfermées  dans  la  co* 
roUe,  Elle  croit  au  Cap  de  Bonoe-Efpérance.  fr 

II  <^.  Bru  Y  ARE  ampoule.  Erica  ampmtlaua. 
Curtis. 

Erica  amheris  muticis  j  inclufis  ;  flylo  axfeno  ; 
eoroiiis  ftriatis  ,  bafi  giobofo^ovatis  m  fuptrnk  cyiin'^ 
draceis  ;  fioribus  terminaiibus  ,  umbeÛaiis  $  fa^H^ 
quaternis»  iiaearibus,  ciHatis^  r^txis»  WillJ.  opec. 
Plant.  1.  pag.  406.  —  Curtis  4  Magaz.  ;o}.  icon. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes  faillies  » 
une  fois  plus  courtes  &  réflédiies  s  par  les  calket 
colorés  «  ainfi  que  les  braâées  très-courtes ,  fituéts 
â  la  bafe  des  pédoncules  $  par  les  corolles  d'uo 
pourpre-clair  J  traverfées  par  des  lignes  plus  fon* 
cées}  le  tube  ovale  8r  globuleux  i  fa  bafe»  pois 
rétréci  »  cvlindriqoe ,  très-alongé  i  fa  partie  fupê* 
rieure.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonoe-Efpéraoce.  ^ 

I  la  BRVYàRB  à  feuilles  recourbées.  Eri^a  £«• 
curva.  Wendl. 

Erica  antkeris  muticis  ^  txfertis  ;  fiyio  etfkrf  , 
eoroiiis  campanuiatis  y  fioribus  terminaUhu  «  capi^ 
tatis  y  foUis  quatemis  »  incurvis  «  ciliaiis,  WilUeo. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  407.  —  Wendl.  Obf.  47. 

Cette  efpèce  »  d'après  Willdenov  «  quoioue 
très-rajpprochée  par  fon  port  de  V erica  empetrifoùa, 
en  diffère  par  (es  feuilles  Knéaîres ,  recourbée  , 
difpofées  quatre  â  quatre  j  garnies  de  longs  cii<$ 
par  fes  fleurs  ramaflées  en  têtes  épaifl*es^  par  fts 
anthères  mutiques*  Elle  croit  au  Cap  de  Boooe-Er* 
pérance.  J) 

I 

lai.  Bruyérb  nrafcari.  Erica  mafian.  Audr. 

Erica  amhêris  muticis  ,  iitciafs  ;  Jfyh  meiafc  ; 
comiUs  ovatis ,  fubteeragonis  ;  caiicims  fbiioiis  /«ur» 
ceoiatês  ^  inugerrimis  ;  fioriiuê  ttrmbudîbms  ^  fifi' 
iihus  i  faint  qaaiemi»  ^  Htteari  ^  erigomia  ,  giabris. 
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X^ilMen.  Spec.  Plant,  t.  pag.  409. -«^Andr.' Eric. 

Icon, 

Ses  feuilles  font  glabres»  linéaires ^  trigones }  les 
fleurs  feAîieSj  terminales  j  les  folioles  du  calice 
ti es- entières,  lancéolées;  la  corolle  ovale -oblon- 
gue,  pre fc[ue  tétrâgone  ^  d'un  jaune-pâte  ^  le  limbe 
réfléchi.  Ëile  croie  au  Cap  de  Bonne«£Tpérance.l> 

121.  BRuvâRB  pyramidale.  Erlca  pyrumidaiîs, 
Alton. 

Ertea  antkerii  mutîcis  ,  incLfis  ;  ftyfo  txferto; 
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folftairesj prefque  Teffiless  le  calice  glabre^  petite 
Tes  dents  avales  ^  un  peu  obtufes  {  la  corolle  blan- 
châtre ou  légèrement  purpurine  ^  à  peine  une  fois 
aufli  longue  que  le  calice^  ovale  ^  un  peu  campa- 
nulée;  leftyle  faillant. 

Cette  plante  a  été  découverte  ï  Tlle-de- France 
par  Conunerfon.  "b  (  ^./  in  àtrh.  Desfont,  ) 

12;.  Bruyâiie  à  feuilles  du  lycopode.  Erîea 

lycopoiùafirumm 

Erica  genhalîbus  inclufis  ;  folîis  brevtbus^  imbri^ 


coroliis  kifpidisy  campanulato-infundibuliformibus  i     catis  ,  gUhrîs  ;  ramij  fa/cicuiato-ereâls  i  floribia 
fonbus  umheiiaiis;  foii:s  quatemU  ylineari'trique*     fub/effiUbus  ,  urminalibus  ,  foliiariis.  (N.  )   Lam. 
tris ,  pube/centibus,  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  410.  l  W-  tab.  287.  fig.  4. 


—-Alt. Hort. Kev.  j. pag.  491.  — CurCJS j  Magaz 
366.  Icon. 

Ses  rameaux  font  pubefcens;  Tes  feuilles  minces , 
linéaires  ^  triangulaires  ,  pubefcentes  «  quatre  à 
quatre  j  les  feuilles  droites  »  pédonculées ,  roageâ* 
fes ,  la  plupart  trois  à  trois  i  l'extrémité  des  ra- 
mt  aux  i  les  folioles  du  calice  courtes  ^  lancéolées  , 
colorées  j  verdâtres  à  leur  fommet  $  la  corolle  cam« 
pmulée  J  infundibuliforme  j  munie  de  poils  très- 
courts  i  les  découpures  du  limbe  droites .  ovales , 
alongées ,  aiguës.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance.  1^ 

12}.  BruyÊRB  i  grappes.  ErUa  racemofa. 

Erica  nuuica  ,  foliis  quattrnit ,  lancêolaiis  «  v/V/o- 
fs  ;fioribus  racemofis ,  gtobofis  ;  calUihus  iomentofism 
Thunb.  Diff.  n^.  47.  ub.  5.  6g.  i. 

Ses  tiges  font  garnies  de  rameaux  verticillës  j 
velus,  &  d-i  feuilles  lancéolées  ,  obtufes ^  quatre 
à  quatre ,  étalées ,  longues  d'une  ligne  »  hifpides  en 
deflbus}  les  fleurs  incarnates^  Hirpofées  fur  les  ra* 
meaux  en  grappes  un  peu  pendantes ,  alongées  ) 
les  pédoncules  capillaires  &  velus  i  les  folioles  du 
calice  blanchâtres ,  tomenteules,  ovales,  obtufes , 
très  courtes }  la  corolle  prefque  globuleiife  i  l'ori- 
fice éulé ,  obtus.  Elle  croie  au  Cap  de  BoDne-£(- 
pérance.  J} 

'  *  Je  place  ici  les  deux  efpèces  fuivantes  »  figu- 
rées dans  les  Ulufirations^  n'ayant  pu  m'affurer  du 
caraéière  de  leuis  etamints. 

124.  Brutbre  à  feuilles  de  gaillet.  Erica  ga- 
lioidcs» 

Erica  antheris  indujts  ^  fiylo  txferto  ;  foliis  brevi- 
bus  ,  quatimis»  g* abris  ;  fioribus  fejjilibus ,  Joiitarils  , 
fubtermitiûlibas  ;  coroliis  ovato^campaaulatis,  (  N .  ) 
Lam.  111.  Gen.  tab.  287.  fig.  f . 

Ses  tiges  font  glabres}  fes  rameaux  grêles»  al- 
ternes $  \^s  plus  jeunes  courts^  filiformes,  garnis 
de  feuilles  un  peu.difiantes ,  courtes ,  glabres ,  ob- 
tufes ,  linéaires,  quatre  i  quatre;  les  fleurs  fituées 
vers  rexttémitédi^  tameauxi  un  peu  inclinées  s 


Arbufte  fort  élégant,  remarquable  par  Tes  feuîl* 
les ,  qui  prennent  très  fouvent  une  couleur  bleue 
très-prono  icée  )  elles  font  petites ,  linéaires ,  gla« 
bres,  concaves,  obtufes ,  fortement  imbriquées | 
les  tiges  noirâtres;  les  rameaux  droits,  alternes, 
prefque  fafciculés>  les  fleurs  prefque  terminales, 
folitaires,  i  peine  pédonculées^  glabres,  petites} 
la  corolle  courte  ,  ovale ,  méviiocrement  campa* 
nulée;  le  calice  fcarieux  ;  fes  découpures  ovales  , 
un  peu  aiguës}  les  étamines  &  le  piftil  non  fail- 
lans. 

Cette  plante  croit  dans  l'Afrique.  f>  C^*/*  <• 
herbn,De$f6nt.'^ 

*  Les  efpèces  fuivantes  ne  me  font  point  con^ 
nues. 

*  Erica  (  cratervsrfolia  ) ,  caule  angulato ,  pahef* 
otnte  ;  tubù  angufi^  obovato  ,  antheris  foraminofis* 
Saltsb.  Aâ.  Soc.  Linn.  Londi  vol.  6.  pag.  )72.  — ^ 
Erica pubefctMj ,  var.  il.  Thunb.  DiflT.  n**.  6i. 

I  *  Erica  (  tardiflora  ) ,  caiice  adpreffo  ,  ovato ,  cir- 
neato  ;  coroliâ  Uneari^pubefcente  /  limbo  breviffimo  , 
rtcurvo  ;  capfulâ  hirtâ.  Saltsb.  l.  c.  pag.  J7}«  — 
Erica  pubefcens,  Curtis^  Magaz.  n*.  480. 

*  Erica  J  ftriâa  )  ,  antheris  arifiati^  ,  fiylo  /«• 
clufo  ,  cor^is  ovatis  ;  fioribus  terminalibus  ,  umbel^ 
iatis  ;  foliis  quatemis  ,  linearibus^  glahris  ,  kori\on* 

taiibus.  Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  }66«  —  Dotau 
Caral.  Hort.  Cant.  pag.  4J. 

Les  rameaux  &  les  feuilles  font  glabres }  cet 
dernières  planes,  obtufes,  horizontales;  quure 
ou  cinq  fleurs  pédonculées,  fituées  au  fommet  des 
rameaux;  les  pc-doncules  glabres,  colorés,  accom- 

f magnés  de  deux  ou  trois  braâies  lliéaires.  Le  ca- 
ice  eft  glabre,  vert»  à  découpures  ovales-obloo* 
gutrs,  obtufes;  la  corolle  rouge,  ovale;  les  lobes 
ovales  te  réfléchis;  les  étamines  une  fois  plut 
courtes  que  la  corolle  ;  le  flyle  non  faillant.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  Jony  prétend 
l'avoir  trouvée  également  dans  Tile  de  Corfe.  ^ 

*  Erica  f  exigua),  caiice  adpreffo^  eviKo,  cuneaio; 
C4mdtâ  luUari-puiefcetue  ^  tubo  ovali  «  limoQ  brevif' 
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fmoy  caltéLrlhiiS  iheari'atttnuatis ,  pericarpto  gta* 
bro,  Salisb.  Aft.  Soc.  Lînn.  Lond.  1.  c.  —  Erica 
fubcfctns  t  S2JC.  péirvifiora.  Xbunb.  Diff.  n*.  6l. 

*  Enca  (amœna),  anthcns  arîftatîs ,  ftylo  în- 

<lufo  f  coroliis  campanulaùsj  calice  colorato  ^  vîllofo; 

foribus  axilUribas  ^  venicillatis  /  foliis  quaternis  , 

iinearibusy  villofis ,  imbr'uatis.  Willd,  Spec»  Phnc* 

2.  pag.  568.  —  Wendl.  Obf.  48- 

*  Ertea  (  mollearîs  )  ^  calice  quadrîfido  ;  corollâ 
iinearif  levi ;  tubo  urceo/arî  ;  limio  recurvo ^  païen- 
tiffimo;  capfulâ  hirfutâ.  Salisb.  Aâ.  Soc.  Lfnn.  Lond. 
^*  pag-  570.  —  Erica  cmpetrifoUa.  Scbneeirogc  , 

B*".  17.  Icon. 

*  Erica  (pyrolarflora)9yô//0rtfm  laminis  cvnea^ 
tfs  y  calice  ovato^cuneato ,  corolld  bilineari  ;  tuho  tC" 
trangulo^fphâ,rii.oi  calcaribus  late  auriculdiis,  Salisb. 
Aâ.  Soc.  Lînn.  Lond.  6.  pag.  ^p.  —  Erica  tri- 
fiora.  Willd.  n®.  47.  (ExcLjls  fynonymis.) 

'^  Erica  (  quadriflora  )  ,  antheris  criflatis ,  fiylo 
inclufo ,  coroliis  globopSy  calice  rcfiexo  _,  ciliato;  um-- 
héllis  terminalibus ,  fubquadrifioris  ;  foliis  quaternis  , 
lineafibus ,  ciliatiSj-  caule  pilofo,  Willd.  Spec.  Plant. 
2.  pag.  379- 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vcrica  bergiana , 
n**.  7-  —  Thunb.  d*.  8|.  —  Wendl.  Eric.  Fafc.  2. 
pag.  29.  Icon. 

*  Erica  (  latéral is)^  antheris  crifiatis^  coroliis 
gfobûfo-campanulatis:  calicibus  adprejps  ,  ciliaiis  ,' 
foribus  terminalibus  çf  axlllaribus  ^fecundis  ^  foliis 
quaternis  ,  glabris  ,  hori[ontalioits.  Willden.  Spec. 
Plant.  2.  pag.  }8o.  —  Erica  rubens  ,  y^c.  kumilisé 
Wendl.  Eric.  Fafc.  5.  pag.  13.  Icon.. 

*  Erica  (laxa),  crifiata ,  foliis  quaternis»  Rnea- 
ribus  ;  flori^us  umbellatis  ,  g/abris  y  calice  ovûto  j  ci- 
lia;o.  1  hunb.  Prodr.  Suppi.  pag.  i89. 

* -Erica  (  lanceolata  )  j  cr/}?<f  rtf  ,  foliis  capitatîs^ 
eernuts  ;  foliis  quaternis^  lanccolatis ,  ereciis^  glabris, 
Perfoon,  Synopf.  —  Erica  cernua,  yzr.  lanceolata. 
WendL  de  Eric.  Fafc.  8.  pag.  13.  Icon. 

♦  ♦  Erica  (  caliculata  ),  antheris  muticis ,  exjènis  ; 
eorollâ  fuburceolatâ  ^  brevi  »  glabre  ;  fioribus  ramu^ 
lo'um  terminalibus  ^  umbellatis  ;  foliis  ternis  ^  acw 
jninatis  ,  ciliatis,  fubulatis  ^  imbricûiis»  WendU  de 
Eric.  Fv^fc.  4.  pag.  j.  Icon. 

*  Erica  (tenuiffima),  antheris  ariftatis  »  inclu^ 
fis  ;  corollâ  minuta  ,  obovatd  j  obtufà ,  glabrd  ;  fiylo 
inclufo;  fioribus  ramulorum  terminalibus^  umbella- 
tis ,  ernÙis  fr  cemuis  /  foliis  tri^quaurnis ,  lincari- 
filiformibus  ,  glabris  g  fubimbricatis,  Wendl.  de  Eric. 
Fafc.  6.  pag.  9.  Icon. 

*  Erica  (  tôt  ta  ) ,  mutica^  foliis  ternis^  oblongis  , 
h'fpidis  ;  fioribus  ternis  ^  caltcibus  ciliatis.  Tbunb. 

Diir.  n*.  17. 

"^  Erica  (pilifera)^  antheris  muticis  s  foliis  ter- 
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nis ,  glabris ,  mucronato-filiftris  ;  fùrUms 

bus  »  aggregaeis,  Thunb.  Prodr.  Suppl.  {^g.  i88. 

♦  Erica  (Icartofa)  ,  antheris  muticis  ;  fouis  ter^ 
nis  ^  linearibus ,  glabris  ;  fioribus  racemofis  ,  campa^ 
nulatis  /  bruBeis  rémois,  Thunb.  Prodr.  l88. 

♦  Erica,  (cephalotes)^  antheris  muticis^  indufis; 
fiylo  exferto,  coroliis  tubulofo-clavatis  ,  calicibus  pt^ 
befcentibus  «  fioribus  capitato  verticillatis  ;  foliis  ft^ 
nis ,  linearibus,  Willd.  Spec*  Plant.  2.  pag.  39&.  — 
Thunb.  Diff.  n^  23. 

♦  Erica  (leea),  antheris  muticis,  inclufis;  fiylm 
exfertos  coroliis  glabris,  tubulofo-dayatis  ,  fubtetra- 
gonis  ;  fioribus  axillaribus ,  verticillatis  ;  foliis  fe^ 

nis,  rigidis,  Willden.  S^tc.  Plaoc.  2.  pag.  400.  "* 
Andr.  Eric.  Icon. 

♦  Erica  (lanata),  antheris  muticis,  inclufis  ;  fiy!o 
exferto;  coroliis  tubulofo-clavatis  ^  pu^efcenttbus  ;  f.o- 
ribus  terminalibus  ^  fubfolitariis  ;  foliis  euattf  is  , 
linearibus^  vi'lojis,  imbric^tis^  erellis.  WlIld.  Sp^c. 

Plant.  2.  pag.  403.  —  WendL  Obf.  4J.  —  K-*ii 
afi.iis  erica  tubifiordm 

♦  Erica  (  fpuria  )  ,  calice  ovato  »  cwuato  ;  corolle 
7*  8  lineari ,  pubefcente  y  tubo  cylindrico  ,  urceolari  y 
limbo  revoluto,  pericarpto  vbpyramidali.  Aodr.  Eric* 
n^.  46.  Icon.  —  Erica  culcitsfiora.  Salisb.  Aft.Soc. 
Linn.  Lond.  pag.  $fy.  Afiais-pracedintis. 

^  Erica  (  îgnefcens  )  ,  antheris  muticis  ,  fuhex-^ 
fenis  ;  corjoUé  cyiindricd  »  glabrd ,  apice  hind  ;  fiy!0 
exferto  ,  fioribus  racemofo-pyramidalibus  ;  foliis  qtàtS' 
terni^y  linearibus,  villofis ,  patentibus.  WendL  Eric. 
Fafc.  8.  pag.  3.  Icon* 

♦  Erica  (fplendens),  antheris  muticis  ,  exfenis  ; 
corollâ  tubulofà  ,  clavatâ  »  pubefcente  ;  fiyla  exferto  i 
fioribus  terminalibus  ,  racemofis  ;  foliis  qui  nis  ftwi^ 
mifve,  linearibus  y  glabris,  obtufis.  Wendl.de  E:îc. 

Fafc.  8.  pag.  5.  Icon. 

^  Erica  (pcûinîfolîa),  yô/ûj  laminis  angfio^ 
ovatO'Cuneacis  ^  peÛinatis  ;  calice  rhombeo  ^fpath^^ 
lato  ;  cùrollâ  y-y  lineari  «  intùs  lanatâ,  Saltsb.  Aâ. 
Snc.  Linn.  Lond.  pag.  367.  — -  Erica  cêrinthoidcu 
Thunb.  Diff.  n*.  33. 

♦  Erica  (  indexa  )  ,  antheris  muticis,  foliis  qui^ 

nis  ,  tri  gonis  ,  incurvis  >  glabris;  fioribus  racemojls  , 
ovatis  ;  calice  viridi,  Perf.  Synopf.  I.  pag.  428.  — 
Erica  incurva.  Thunb.  Prodr.  iS8. 

"^  Erica  (globofa)j  antheris  muticis,  htclujis i 
fiylo  exferto  «  coroliis  campanulatis  ,  calicibus  imôn^ 
catis  ;  fioribus  terminalibus  ,  globofo-capitaris ^foli.s 
quaternis p  linearibus^  cartilagineo-dentatis ,  apict 
callofis.  Willd.  Spec.  Piaoc.  2.  pag.  408. 

^  Erica  (  fucata  ),  mutica  ,  foliis  ternis  ,  iancao- 
lads  «  glabris  ;  fioribus  racemofis ,  fecmndis  ,  gi^baifis  / 
ramis  glabris.  Tbunb.  Diff.  b^.  9. 
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Elle  té  rapproche  beaucoup  de  Verica  fioparia 
Linii.  &  Rudolp.  Bot.  Journ.  pag.  i3i. 

*  Erîca  (criftxflora)  »  antheris  mutkis  i  foliis 
ternis  ^  trîgonis  ,  giahrii  ^  foribus  umèeiiutis  ^  cali^ 
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Les  efpèces  cî- jointes,  prefque  toutes  du  Cap 
de  Bonne-Efpérance ,  font  mentionnées  par  Salif- 
huvy ,  mais  faos  defcripcion.  Quelques-unes  font 
cultivées  en  Angleterre.  Comme  elles  ne  nous 
font  encore  que  très-imparfaitement  connues  j  je 
me  bornerai  à  les  préfenier  ici  par  une  fimple 
parafe  fpécifique. 

^  Erica  (fpiculifolîa)^  pedunculîs  eiraSeatîs , 

ealjce  brev'îur  quadrifido i  coroliâ  unilineari ^  levi i 
ta'-jo  cyathifprmi ^  quadrangu'o  ;  jUamentis  mut'icis. 
Salisb.  Aa.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  6.  pag.  ^id, 

*  Erica  (afperîfolia)  ^fo/iorum  laminis  li mari- 
if  us  ,  corollâ  lineari'vijçidâ  ,  tubo  fphârico  ,  fiUmen- 
lis  Jépius  caUaratis  ,  pericarpio  lanatç,  Salisb.  1«  C. 
—  Erica  fetacM»  Andr. 

*  Erica  (oxyccifo)ia)^  caule  decumhtnte y  fill^ 
formi  ;  foliorum  laminis  ovatis  ^  corollâ  /ineari»cam' 
pa.'iulatâ  y  hirfutâ  ;  filameruis  muticis,  Salisb.  1.  C. 

^  Erica  (  fîcaefolia  ) ,  foliorum  laminis  mucroiiét^ 
lis  ;  corollâ  lineari  ^  extàs  hirfutâ;  tubo  cyathijormiy 
ealcarihâs  lincarfatunuatis^ptricarpio  pAi^ro  .Salisb. 
i.  C. 

*  Erica  ^huR^^ t  foliorum  laminis  fetops ;  corollâ 
1-5  linearij  exths  pubtfctntt  i  tubo  urctolari^  calca^ 
ribus  aurito-attenuatis ,  valdk  fcrratis*  Salisb.  1«  C 
pag.  326. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Ytrica  hirta 
Thunb.,  dont  elle  diffère  par  fes  feuilles  plus  élar- 
gies à  leur  bafe,  par  fes  anthères  linéaires  j  &  non 
inlenfiblement  rétrécies  vers  leur  fommet* 

*  Erica  (  tomentora),^//<?r«m  laminis  angufio- 
llnearibus^  calice  planiufculo  î  corollâ  lineari  ,  utrin- 
que  tomentofâ  $  caUaribus  longis  ,  recurvis^  Salisb. 
1.  c.  pag.  J27. 

*  Erica  (  aurîcuhris)^ /o//orum  laminis  lineari* 
lanceolatis  }  corollâ  bilineari^  extiis  puhefcente;  tubo 
ovato  i  calcaribus  minutis  ,  auricularibus»  Salisb, 
1.  C. 

*  Erica  (helianthemifolia),  foliis  binis;  lami^ 
nls  obovatis  j  planïufculis  ;  corollâ  lineari  ^  utrinque 
pubefcerite;  calcaribus  longis.  Salisb.  1.  c.  pag.  328. 

*  Erica  (polytrichifolia),  caule  tomcntofo,  èrac- 
teis  remotis ,  calice  bafi  fcns\m  anguftuto  /  corollâ 
lineari^  calcaribus  cuneatis,  Salisb.  pag.  329. 


On  la  diftingue  de  Verica  tcop&ria  par  fes  fleurs 
inodores,  par  fa  corolle  obloinguei  le  tube  en 
forme  de  pot }  le  fiigmate  point  pelté }  la  capfule 
pyriforme. 

*  Erica  (tenuis)j  cauU  Jivaricato  ,  foliorum  la^ 
minis  linearibus;  corollâ  lineari ^  campanulatâ ,  levii 
filamentis  brevijpmis  ^  calcaribus  lineari^attenuatis. 
Salisb.  l.c.  pag.  329. 

*  Erica  (glomiflora),  foliorum  laminis  angufii 
cuneatîs  y  calice  braBeis  imbricato  ;  corollâ  bilineari^ 
vifcidâ;  tubo  fpkàrico  ^  calcaribus  villoJiJ/tmistSdlïsh» 
I.  c.pag.  330. 

♦  Erica  (cardnifolia),  foliorum  laminis  fetops  , 
pedunculîs  longis  ;  corollâ  bilineari  ,  levi  ;  tubo  glo" 
bofo ,  filamentis  muticis  ^  pericarpio  longe  Jlipitato, 
Salisb.  1.  c. 

^  Erica  (tubercularis),  f0'v//<^  lineari ,  tuherea^ 
lis  afperâ  ;  tubo  globofo ,  filamentis  muticis  j  ptri^ 
carpio  longe  ftipitato,  Salisb.  1.  C. 

*  Erica  (  campanularis),  caule  glahro  ,  foliorum 
laminis  angufiis ;  corollâ  bilineari^  campanulatâ^ 
levi  ;  filamentis  breviffimis  ^  muticis,  Salisb.  L  €• 

Sa  corolle  eft  jaune  ;  elle  reffemble  i  celle  du 
convallaria  maialis,  C'eft  Verica  tenuifoUa  des  iar« 
dmiers. 

''T'  Erica  (blanda)j  fioribus  glomeratîs  ^  corMi 
lineari^  limbo  tubo  dimidîo  longiore ^  laciniis  femi^ 
orbicularibus  jftigmate  lato.  Salisb.  1.  c.  pag.  33t. 

*  Erica  (  feriphiifolia),  /b/zW/i  mînuti  ciliatis^ 
corollâ  lineari  ;  limbe  bafi  intégra^  obtujo  ifilamentif 
muticis.  Salisb.  L  ^-^  Erica  cuhica.  Thunb.  Difll 
n*.  46.  - 

* 

*  Erica  (  lavandularfolia  ),  cauU  incattê  «  ircffeit 

juxta  calicem,  corollâ  bilineari  ^  tubo  tetrangulo  ^ 
limbo  incurvQ  ^  filamentis  inferiù  latijpmis.  Salisb.- 
1.  C. 

^  Erica  (hnmifura),  filiis  binis^  laminis  ovali* 
bus  ^  corollâ  lineari^  lirnbo  am^ç ^  fiylo  longh  <#• 
fer:o,  Salisb.  1.  c.  pag.  33a» 

♦  Erica  (  corydalis  ),  foliorum  laminis  lanceolato^ 
cuneatis ,  corollâ  bilineari.  limbo  bafi  intégra ^  an^ 
theris  dorfo  alatis.  Salisb.  I.  c.  pag.  }34« 

♦  Erica  {2Z2\çx?oYiaL)  i  foliorum  laminis  lanceo'* 
latîs  ;  corollâ  Uneari-hinâ  ;  antheris  exfertis  ^  penk 
totiâ  foraminofis.  Salisb.  1.  C* 

♦  Erica  (veficularis),/©////  veficalis  nigris  ^  ad* 
fptrfis ;  corollâ  lineari^  viicido-pubefcente  ;  calcaribuê 
parallelis  y  cuneatis  ;  pericarpio  fcriceo.  Salisb.  1.  C.  ' 
pag.  3}.  —  Erica  conacea.  Hortul. 

♦  Erica  (vemiciflua), /b//7i  vifcidis  ,  corolli 
bilineari  y  limbo  recurvo  ;  cauaribus  aurito-cuneatis  ,  ' 
kirtis  ;  pericarpio  Uvi*  Salisb.  1.  C. 
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*  Eriea  (  lachnecfolii)j  foUomm  Umnîs  ^vaK" 

lus,  pubtfcetuibus i  corçllâ  Ulimart,  limho  rccurvo; 
calcarihus  iongis  ^  *angufti  cuncatis,    Salisb.  1.  ç 

pag.  5Î5- 

*  Erica  (tyrigera),/b///j  lucîdis^  corallà  iiaeari, 
lîmho  recurvo  ,  caUarihus  ferratis  ,  aniheris  /yrâfor- 
miius  »  pericarpio  tomcntofo,  Salisb.  I.  c.  pag.  )36. 

*  Erîca  (  falax)  ,  foltîs  lividts  «  calice  adpreffo  ^ 
coroilà  iineari^  jUamentis  hrevijpmis^  pcricarpio  Uvi» 
fiignidtt  Uto.  Salisb.  1.  c. 

*  Erîca  (cumuliflora)  »  fafcîcuUs  7-11  fions  , 
aalice  incano ,  coroUâ  ^Uincari^  limbo  inftrnè  cl" 
iiatOy  pcricarpio  hino^fiîgmau  angufio.  Salisb«  K  C. 
pag.  3  }6. 

^  Erica  ( %9xA^xïoY\z')^fafcicidis  trifiarls^  calice 
vîfcido,  coroiid  Ulitteari  ,  limifo  infcriù  ciliato^  péri* 
carpio  levi  ,fiigmaulato,  Salisb.  1.  c.  pag.  })7. 

*  Erica  (peripIo€«folia),/0/iVifiii  lamiais  Ion* 
ceolato-cuneatis  ,  pedunculis  longis  f  calice  brevi  ^  or* 
Uculari^  corailà  i-l  lineari  ^fiigmate  angufio,  Salisb. 

Le. 
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qui  pan  !c  (devoir  faire  ranger  cette  efpèce  8r  les 
cinq  luivantes  parmi  le^  biaria^  pour  ceux  qui  ad* 
mettent  ce  dernier  genre  ^  fi  peu  diflingué  des 
êrica, 

*  Erica  ( xeranthemtfolia ),foliis  ternU ,  UminU 
viiaè  incufvis  }  caûce  hnato  ,  imkricato  i  cotoUà 
iincari  ,  laaaiâ  »  Utroadrâ*  Salisb.  1.  C. 

*  Erica  (  nodiflora)  ,  foliis  ternis  ;  calice  iaf^a* 
dibuliformi  ^  viliofijftmo  ;  coroiid  iineari ,  kirtâ ,  <r- 
trandfdj  antkens  ùrevlter  foraminafis.  Salisb*  Le. 
pag.  540. 

*  Erica  (  flofculofa  )  ,  calice  fimbriato  ,  c^rollà 
llnearii  tubo  anguftijlmo^  fupcme  repente^  ailatato  ^ 
tetrandro  ;  filamentis  anguftifimism  Salisb.  1.  c. 

*  Erica  ( exîlis  ), /à/i7i  quatemis y  calice  infundi^ 
httii/ormi ,  glahro  ;  coroiid  iineari  «  glabrâ  ,  tetrua" 
drd  ;  filamentis  muticis.  Salisb.  1*  €•  —  Erica  fcoBra. 
Thunb*  Prodr.  pag.  71. 

*  Erica  (  labialis  ),  foliis  umîs  «  iamitds  glahns§ 
calice  bUaBiato,  fimhriatos  coroiid  lintari^  biiabiatà^ 


4*j  andra.  Salisb.  L  c 
^  Erica  (lucida)i  ealict  minial  ciCato,  tucido;  \      *  Erica  (barbigera)  »  calice  BraSeis  imhricaso. 


toroUâ  iineari  $  calcaribus  auricularibus  ^  incifo^fer'- 
nttis  i  fiigmau  angufio  ^  iiuijo,  Salisb.  I.  c. 

^  Erica  (munda)»  braâeis  caUcibufque  integerri'* 
mis  j  coroiid  Iineari  ;  calcaribus  auricuiâribus  ^  cilia» 
êisi  pericarpio  kirfuso.  Salisb.  1.  <• 

'  *  Erica  {(dhn\h^ ,  foliis  densi  imhricatts ;  co^ 
foUà  iineari ,  calice  vin  hngiore  ;  calcaribus  integer' 
rimis;  antiuris  minutis  «  peni  didymiu  Salisb.  L  c. 
pag.  }j8- 

*  Erica  (diantllifoIia),,^'firf  iinist  longisf  calice 
avato-cuneato  ,  coroiid  trilineari  ,  calcaribus  ferratis^ 
pericarpio  glabro,  Salisb*  L  c* 

*  Erica  {hft\ifMM)^  foliofum  laminis  ovatis , 
caroliâ  linaari»  calice  longiorti  calcaribus  iineari^ 
^Ueauatis  ^feminibus  firiatis.  Salisb.  1.  c* 

^  Erica  (chlanifdiflora)» /ô/Zonim  laminrs  lineu" 
ribus  ,  hirfutis  ;  coroiid  bibneari  ,  calice  vix  iongiore^ 
salcaribus  auricularibus ^  fimimtbtts  ovatis.  Salisb* 

Le. 

*  Erica  (felaginifolia^»  eauie  tomentofo  s  coiffa 
iineari^  levi^  tubo  giobo/o;  calcaribus  latifimis ,  or» 
bicalaribus.  Salisb.  1.  €• 

^Erhca  (  paimofa  )  j  foliorum  laminis  parïun  re* 
iaplicatis;  coroiid  Iineari  ^  lanatd  ;  filamentis  breviter 
MéUcaraiis  ,fiylo  exferto.  Salisb.  1.  c*  pag.  jj^. 

*  Erirtf  ( cîIîcîBora )  ,  foliis  ternis^  miuMiis ; 
oaiite pilepfino ^  broMeis  difiinBos  coroiid  Iineari^ 
àirtd  B  tetrandrd^  filamentis  muticis,  Salisb.  I.  c* 

Les  anthères  font  très-velues  «  prefque  didvna* 
I  cttes  Covii  au  oumbte  de  ^uatie^  caraâèro 


profitndk  quadrifido ,  harhato  ;  coroiid  bilineari  ^  gl 
hrd^  A^f  andrdi  filamentis 
fimo.  Salisb.  1.  c.  pag.  {41 . 

*  Erica  (  bniniaefolia  )  ,  Jbliis  longis  /  braBeis 


hrd^  A^f  andrdi  filamentis  muticis  ^  fiylo  angufiif" 
.Sai" 


juxta  calicem  ^  exteriore  longiffimd  ;  coroiid 
kexandrdi  filamentis  calcaratis.  Salisb.  I.  c. 

*  Erica  (  turmalis  )j  pedunculis  hreviffimis;  caOcê 
minuta  ,  adprejfo  ;  coroiid  Bi Iineari  p  4-5  anérdi  filor^ 
mentis  muticis^  antheris  latis.  Salisb.  I.  c.  pag.  ^42* 

^  Erica  (equir<^tirolia)9/b//a  ternis  ^  fafâcmlis 
y  S  fioris }  pedunculis  longis,  gluBris;  coroiid  linoari^ 
4-5  andrd  f  filamentis  muùcis*  Salisb*  L  €•  — £rrcA 
articularis*  Hortul. 

^  Erîca  (  diotsflora),  calice  laù  cuneato^  coroiid 
Iineari  «  uio  amphoràformi^  antheris  parîim  txfertis^ 
pericarpio  puhefcenu.  Salisb.  1.  c*  pag.  15  X. 

^  Erica  (  manipuliflora  )  9  catde  incano  ,  fioriboM 
in  axillis  interruptis  ^  coroiid  Iineari ,  tubo  cyatàî'^ 
formij  antheris  in  fertum  ere3:s,  Salisb.  I.  c.  pag. 
344.— £nV4f  verticilLua.  Forit.  Prodr.  pag.  aïo. 

*  Erica  (  padibunda  \  foliis  tri-^uatemis;  eorollâ 
Biliaeari,  vifcidd;  tubo  ovatos  antheris  latis  ^  esifer^ 
tis  ^  hinis  ;  pericarpio  turhinato  ,  hino^  Salisb.  L  C« 
—  Erica  autans.  WendL  Eric.  Fafc.  )•  pag.  f .  le* 

*  Erica  (  filiformis  ) ,  BraSeis  juxta  calicem  ;  co» 
rolld  Itneari  ^  glabrd;  limbo  rtcurvo^  antheris  lomgk 
foraminofis  ^  fiigmate  angufio  ,  foliis  tenus.  Sali^h» 
1.  C.  pag.  34Î. 

*  Erica  (  t  urgîda  )  j  pedunculis  hrooiffimio  /  corolii 
Iineari  ^  hirtd  f  tubo  modiali^  calcaribus  f  atifi'i  , 

I  auskirid  Arcv^^ù»  SaÙA*.  L  €•  pag*  Hf* 
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*  Erica  (Vwftîflua)  j  fitiorum  lûmtnis  inenrvo* 
pauntthus  ,  junioriBus  ptiofis  ;  fiorïbus  folharîis  , 
coroUâ  7*9  tineari  j  tiAo  cylindraceo*  Salisb.  !•  C* 
pag.  )4<. 

^  Erîca  (focciflora),  foliomm  iaminh  neurvo^ 
patentihus^  coroilâ  4-6  lineari  i  tiAo  ovato^  pyrami^ 
dali;  pericarpio  ovato^  Salisb.  î.  c.  --^  Erica  JeBana  , 
▼ar.  ^,  viridis,  Aodr.  Eric.  n®.  59.  Icon.  •^ Erica 
Peûverii.  HortuL 

*  Errca  (  follica1aris),/!i//oniiii  lamînis  pattntî" 
las ,  fiorihas  folitariis  ;  coroilâ  f -7  lineari  ^  Bafi  in» 
fiât  à  ;  neâario  plinthiformi,  Salîsb.  1.  C.  *— *  irica 
petivtrîaïa.  Andr.  Eric.  n®.  2C.  Icon.  var.  ^  — 
Erica  mtlafioma,  Aodr.  Eric,  n  •  45. 

^  £r/V^  (penicilliflora)^  coroilâ  hiUneari»  calice 
ohduSà  ;  uio  fpfurico  j  atukeris  in  ptnicillum  coa" 
vergenûBus,  Salisb.  1.  C.  •— »  Erica  Petivtrii  vera. 
Hortul. . 

*  Erica  {phcemxHorz)  t  foli/s  ohtufiffimh,  co^ 
roi  là  calice  oBduMâ,  tjBo  rapâformi  ^  filanuntis  fin* 
iim  dilatatis  j  fiignuue  angufto*  Salisb.  !•  C« 

^  Erica  (  fauamaeflora  )  y  BraBeis  fupra  médium 
pedunculi  fpar/ulisj  coroilâ  lineari  «  calice  hreviore  $ 
aatheris  acuminulatis^  pericarpio  latk  ovaio»  Salisb* 
1.  c.  pag.  ^49. 

*  Erica  (  cxiîa  )  »  calice  BraBeis  imBricatps  coroilâ 
lineari ,  calice  Breviore  ;  antheris  oBuifis,  fepto  lato^ 
pericarpio  ovato.  Salisb.  1.  C. 

*  Erica  (flexuora)y  BraBeis  fupra  médium  pedunr 
culz  fparfulis;  coroilâ  lineari  ^  calice  longiore;  an» 
theris  obiufis,  fepto  angufto  «  neBario  grandi»  Saltsb. 
1,  C.  pag.  349.  —  Andr.  Eric.  n®.  33.  Icon. 

•  *  Erica  (  lafciva)j  calice  BraBeis  imBricato  :  co» 
rollâ  lineari^  calice  pariim  Breviore^  antheris  a  Bafi 
foraminofis  ^  fiigmate  peltato^  Salisb*  1.  C.  — -  Erica 
imbricata.  Thunb.  OiiT.  n®«  1 1. 

*  Erica  (  ftylofa  )  ,  pe^dunculis  hngis  ,  BraBeis 
jtixta  caltcem  fparfulis  ;  coroilâ  lineari  ^  caliie  paràm 
lonçiore  i  antheris  acuminulatis  ^  pericarpio  ovali, 

Sahsb.  I.  c. 

*  Erica  (  diofir.xfolia  X, /»// /j  lividis,  coroilâ 
B'dineari  ,  lacinirs  imBricatis ^  filamends  angufii^^ 
mis  i  calcariBus  exquifich  auenuatis^ferruUuism  Salisb. 
1.  c. 

^  Erica  (  pallîflora  )  ,  caule  angulato  «  foliorum 
lamînis  lanceoUuo-cuneatis ;  coroilâ  lineari,  calice 
parum  longion  ;  calcariBus  auriculariBus  «  glaBris, 
Salisb.  1.  c.  pag.  351. 

*  Erica  (  tegulzfolia  )  ^  foliorum  laminîs  ova» 

libus ,  puBefcentiBus  ;  coroilâ  lineari^  tubo  paràm 
quadrangulo  ^  turhinato  ;  calcariBus  grandibus  ,  orBi» 

culariBus,  Salisb.  1.  C.  pag.  351. 
^  Erica  (  modefb  )i  foUis  parvis  j  densi  imBrica^ 
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tis  ;  eofollâ  trilinean  ^  tomentofi  ;  tuBo  laik  ovato  j 
limBo  recuTVo ,  calcariBus  lineari'-atienuutis,  Salisb. 
1.  c.  pag.  3/1. 

^  Erica  (^hoïotericet) t  foliorum  laminîs  argut\ 
redupUcatis  ;  coroilâ  trilineari ,  holofericâ  j  tuBo 
ovato ^  antheris  Urùs.  Salisb.  I.  c. 

^  Erica  (  glanca  )  ^  foliis  ternis  ,  glaucis  »  fuccu^ 
lentts  i  coroilâ  trilineari  ,  extîts  roridâ  ;  calcariBus 
fuhorBicularibus,  Salisb.  1.  c.  pag.  353.  -^  Andr*. 
Eric.  n^.  47.  Icon. 

^  Erica  (decN:a)j  calieeylano,  marginihus  craf' 
fis;  eoroUâ  ^10  lineari ,  vifcido^pubefcente  j  tulo 
clavato  f  calcariBus  longis  «  pubefcentibus,  Salisb* 
1,  c.  —  Erica  EwerL  Horcttl. 

*  Erica  (  nana  ) ,  cauh  humifufo ,  foliis  obtufis  / 
eorollâ<)'li  lineari  ,  extus  taraient  a;  tubo  clavato  , 
compreffo  ;  calcaribus  longis,  Salisb.  1.  C.-^  Erica 
depreffa.  HortuL 

*  Erica  (  facciflora  )  «  catice  laù  ovato  ^  aeumina» 
tulo;  coroilâ  6-8  lineari ^  glabra;  tubo  cylindraceo ^^ 
calcaribus  longis  ;  antheris  linearibus  ,  valdk  paputa^ 
fis.  Salisb*.  1.  c. 

*  Erica  (c7lîndriflora),/o/i7i  ciliatis ,  fetis  de^ 
eompofitis,  calice  recurvulo  ;  corol/â  9  lineari ,  gla» 
brâ;  tubo  cyliadraceo ,  calcaribus  brevibus,  Salisb* 
Le  —  Erica  ferratifolia.  Andr.  Eric.  n*«  )6.  le* 

^  Erîca  {.CJTÎWtAoxz) ,  cauU  tenui;  coroilâ  1} 
lineari  y  pubefcente;  tubo  angufiè  campanula^o,  limbo 
brevi  y  filameatis  muticis.  Salisb.  1.  c.  pag.  357* 

*£nctf  (velitaris)»  coroilâ  1*3  lineari  ^  pubef- 
cerne;  tubo  obovato;  limbo  recurvo ,  patente  ;  calca» 
ribus  longis  j  arguti  cuneatis,  paràm  ferratis.  Salisb** 
1.  C. 

'  *  Erîca  (cufpidigera  )  ,  pedunculis  glabris;  calice 
ovato  j  Cttfpidfto  ;  coroilâ  l  l-i  2  lineari  ,  pubefcente  ; 
limbi  interflitiis  bafi  ÙMceolatis ,  antheris  hirtis. 
Salisb.  1.  C.  pag.  358. 

*  Erica  (  bibax»  flimmea  )«  calicis  foliolis  imbri^ 
catiSf  inêqualibus;  coroilâ  8  lineari  ,  pubefcente;  tubo 
valdè  clavato  ^  laciniis  bafi  imbricatis,  Salisb.  1.  C. 

—  Erica  curvifiora»  Thunb.  Diff.  n*.  50.  —  Erica 
fiammea.  Horcul* 

^  Erica  (  baccinxforixûs  )«  pedunculis  pubefcenii» 
bus;  coroilâ  9- 10  lineari  ,  pubefcente  ;  limbo  recurvog 
patente  ;  filamentis  pubefcentibus  Salisb.  I.  C  p.  3J9. 

—  Erîca  tubifiora.  Thunb.  Diff.  n*.  31. 

*  Erica  (  fiagnalis  )  t  foliorum  lamînis  hirfutis  , 
pedunculis  glabris;  coroilâ  10- il  lineari ^  hirfutâ ; 
antheris  rcBis  ,  papulofis,  Salisb.  1.  c. 

*  Erîca  (  longiflora  )  »  pedunculis  glabris  ;  ealice 
recurvo  «  patente  ,  bafi  exiàs  convexo  ;  coroilâ  l8-ia 
lineari,  pubefcente;  limbo  obtufo.  Salîsb*  1.  C*  p.  JjJ. 
-*  Erica  elata.  Hortul% 
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*  Erica  (  fordi  Ja  )  ,  ramh  ffarjis  ,  Unaîis  ;  fpn* 
bus  fdpiùs  jolitartis  y  caiic€  adprcffo ,  hafi  extut  con* 
vcMo ;  corollâ  il  lineari ,  rare  laaatà,  Andr.  Eric. 
n*«  î<î.  Icon.  —  Erica  laniftora.  Wend.  Eric.  z. 
pag.  1}.  Icon.  —  Saibb.  1.  c.  pag.  }6o. 

*  Erica  (txCmgen^),  foiiorum  laminls  recurvis, 
acutis  ;  corollâ  15-15  lineari^  vifcidâ  y  tuba  infundi* 
kUiJbrmi ,  laciniis  ovato-cuntatis.  Andr.  Etic.  n°. 
15.  Icon.  —  Erica  jpharctrâformis.  Salisb.  I.  c. 
pag.  )âi. 

^  Erica  (terviciflora)«  corollâ  y6  Uneari ^  puhef 
Ctntulâ;  tulo  angufio  ^  urccolari;  limbo patente  ,  fila* 
mentis  minute  calcaraciSm  Salisb*  1.  C.  pag.  361.— 
Erica  inaperta.  HortuL 

♦  Erica  (  calamiformis  ),  calice  adprejfo  ;  corollâ 
^10  lineari  f  glabrâi  tubo  cylindraceo  ^  urceolari  ; 
linibo  recurvo  ,  pericarpio  levt.  Salisb*  1.  c.  -—  Erica 
radiata.  Andr.  Eric.  n^.  j}.  Icon. 

♦  Erica  (pulvînîformî$),/o//ani«  lamînis  atte^ 
^uatis  y  ferriilato-ciliatis  ;  fioribus  in  rudimentis  ra^ 
wulorum  longiufculis  /  corollâ  7-9  lineari  ^  vifiidâ  y 
Subo  cylindraceo  ^  urccolari.  Salisb.  I.  c.  pag.  364. 

♦  Erica  ((cepUifoïmh)^  caule ftri^o , pedunculis 
breviffimis  y  calice  callofo  ;  foliis  latk  Jpathulatis  ^ 
inçifo'ferratis  ;  corollâ  7-10  lineari^  torulcntâ.  Salisb. 
1.  C.  pag.  i6s. 

^  Erica  (  elavzflora  )  »  pedunculis  brevijpmis  y 
ealicis  foliolis  orbiculatO'fpathalatis  ^  integerrimis  ; 
€Orollâ  10-11  lineari  s  torulentâ.  Salisb.  L  C. 

^  Erica  (  alveîflora  )^  pedunculis  glabris  ;  corollâ 
7^*9  lineari  ^  torulentâ  ;  tubo  cylindraceo  «  urceolari  , 
inferne  quinquangulo.  Salisb,  L  c.  pag.  366.  —  Erica 
gelida.  Horcul. 

^  Erica  (  brachialis)^  corollâ  6-8  lineari^  utrinque 
hirfutâ  ;  tubo  curvo  j  pyramidali  ;  antheris  inclufis^ 
tongijpmis»  Salisb.  i.  c.  pag.  367 

*  Erica  (doHïformîs), /»///j  hirfitis,  braBeis 
juxta  calicem  ;  corollâ  4-f  lineari^  vifiidâ  ;  tubo  ur* 

êeolarii  calcaribus  brevibus,  cuneatis,  Salisb.  1.  C. 

Ïag.  368.  **  Erica  mammofa.  Thunb.  Diff.  n*.  éo. 
con. 

*  Erica  (pyiiJiflora),  calice  quadrifido  ;  corollâ 
bilineari ,  levi  ;  tubo  obovato  ^  Umbo  incurvo-parente j 
pericarpio  kemifphérico  ^  glabro.  Salisb.  L  C  p.  371» 
•—  Erica  empetroides.  Hortul. 

•  ♦  Erica  (noiarflora)»  calice  tetfapkyllo;  corollâ 
bilineari  ,  Itvi  ;  tubo  calathiformi  ;  Umbo  recurvo  ^ 
fotinteifi'gmate  inclufo,  Salisb.  1.  c.  pag.  371. 

^  Erica  (  fefta),  caule  valdi  angulato  ,filiis  qua^ 
tornls  ;  wrollâ  bilineari ,  vifiidâ  i'tuho  ungufio  «  ur- 
aeolari  i  filamentii  muticis  Salisb.  I.  C. 

♦  Erica  (  Tallax),  corollâ  bilineari  ^  vifiidâ  i  tuBo 
urceolari  y  paritm  ccfiato;  filament  is  longicudiat  fubi^ 
utUaratis i  fêriearpi^  vifiido,  Saiisb^  L  €• 
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^  Erka  (parilis),  corollâ  triSneari ,  vîfcMi 

tubo  urceolari  ,  paritm  cofiato  ;  filamentis  vix  longi^ 
tudine  tubi^  minute  calcaratis.  Salisb.  1.  €• 

♦  Erica  (pubîgera),  calice  patente  y  ovato,  aea^ 
minato  i  corollâ  lineari^  pubifierue^  Umbo  Ion'» 
giufiulo  ^  recurvo  y  pericarpio  hirto.  Salisb.  1.  C« 

P*g-  J74- 

^  Erica  (pufilla),  caiice  adprejfo  ^  lati  oivaf^ 
cuneato;  corollâ  lineari- pubefiente  y  tubo  calathlfor^ 
mi  y  Umbo  longitudiiu  tubi  ^pgricarpioglabro»  SaUsb* 

1.  C. 

^  Eriea  (tragulifera),  calice  imbricato,  corollâ 
bilineari  j  tubo  urceolari,  Umbo  recurvo ^  calcaribus 
kirfutis  ^  antkcris  latiffimis  ^  foraminofis ,  hirfuils» 
Salisb.  1.  c. 

^  Erica  (curviro({ris),/ô//0r«iii  lamiuis  linem* 
bus  y  calice  adprejfo  »  corollâ  lineari  ,  tubo  fpkarico  ^ 
calcaribus  pubefientibus ,  fiylo  fiirsiÈm  curvOm  S^lisb» 
h  c.  pag.  375.  —  Erica  declinata,  Hortul. 

Les  Aears  répandent  une  odeur  trè^fi>rte  »  ce« 

butante. 

^  Erica  (  imbecilla  )  ^  calice  nunuto  ^  coroUi  li^ 
neari,  tubo  ovali  ^  Umbo  recurvo  i  calcaribus  lineari^ 
attenuatis  y  hirtis.  HortuL  ^-^  Erica  pacilis*  Salùb. 
1.  c.  Non  IVendl. 

*  Erica  (  întervallarts  )  9  caule  tenui  ^  folroruim 
verticillis  remotis y  corollâ  l-Z  lineari^  tubo  ovat»  ^ 
cylindraceo  y  pericarpio  kirto,  Salisb.  L  C*  ' 

^  Erica  (quadriflora  },  caule  glabm,  coroUâ  /T- 
neari  ,  tubo  poculiformi  j  Umbo  ereSo  y  calcaribus 
laaceolaio^uneatis  «  iruegerrimis,  SaLsb.  L  c* 

♦  Erica  (turTlgera)j  foliis  angujlis;  calice  ir- 
curvoy  horitontall}  corollâ  bilineari  y  tubo  kemijika^ 
rico  y  lacintis  bafi  imàricatis^  Salisb.  L  €•  pag.  577. 
—  Erica  cupnjfitia»  HortuL 

*  Erica  (  turbiniflora),  caule  glabro;  corollâ  /r- 
neari  y  levi}  tubo  turbinato  y  oâangulo  £  Umbo  in^ 
curvo  }  calcaribus  auricularibus  y  glabris*  Salisb*  L  C* 

^  Eriea  (  blenna  ),  foliorum  laminis  ovato^unem^ 
tis  ;  corollâ  y  K  lineari  ,  vifiidâ  ;  tubo  urceolari  ,  £•- 
ciniis  bafi  imbricatis  y  JUamêutis  latîjfmis.  Saijsb. 

l-  C-  pag-  Î79- 

♦  Erica  (  Terecunda  )  ,  foliis  quatemis  ,  fpicis 
coarâatisi  corollâ  bilineari  ^  levi  ;  tubo  amphora-- 
formi  j  Umbo  crenulato,  Salisb.  L  t.  ^-^  Erica  ce:* 
nua>  Andr.  Eric.  n^.  48.  Icon. 

*  Erica  (  pulchelh  ),  corollâ  bilineari,  glabrâ  / 
tubo  urceolari  «  paritm  tetragorto  ;  calcariJbms  cuaea^ 
tis  y  kirfutis}  aatkaris  kirfatis,  Salisb.  L  C. 

^  Erica  Cembothriîfolîa),  foliorum  laminis  //- 
neari'Unceolatis ,  fpi^ls  coarSdlis  ,  coroUâ  qu^dri^ 
lineari  ,  tubo  fuperme  admodùm  veuuictjfo,  mm.luris 

exfirtis.  Salisb.  L  c  pag*  {79. 
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*  Erica  {€UViifoliz) ^ /bUis  tenus ,iwnis  ff 

Ciirvis  j  fpicû  €0^rStatis  ;  coroUâ  quadriltiuan  ^  vif" 
cidd;  tuho  ovato^  pyramidûU  ;  calcanbits  iineari* 
4Uteniuuîs.  Salisb.  L  c.  pag%  }  w. 

^  *  Erica  (rquarrofa),  corcUâ  y-fi  iineari^  vtf- 
tidâ  ;  tuho  &vauf'pyréimiddiii  ,  limho  obtufo  ,  caUari- 
ius  marginalihus  ^  antiuris  ItvibiiS.  Salisb.  1.  C. 

^  Erica  (capax)  j  fotiontm  laminis  ovato^auua» 
4is  ;  corollâ  9-1 1  iineari^  vifcidâ  y  tubo  iati  émpui^ 
Uformi^  Umbo  retufo.  Salisb.  h  c»  pag.  381. 

*  Erica  (  lagenxformis  )  >  fbliis  ternis  j  coroUi 
12-14  ^teariy  vifcidâ;  tuho  avato,  c^iu  venvricofo; 
iimho  tubo  quàdrupiè  brevîort ,  ovata^  Saltsb.  1.  c. 
pag.  jSi-  —  Vent.  Malm.  tab.  JJ.  —  Erica  jafmi'^ 
nifiora.  Andr.  Eric.  tf*.  49.  le. 

*  Erica  (paTectarflora)j  pedunciUîs  brtvifimis^ 
corollâ  9-10  linsariy  limbo  inàts  farinofi  ^flamentis 

juxta  apicem  anthtrA  cakaratis*  Salisb.  I.  c. 

•  *  £r#Vtf  (nidiflora),  cauU  pubefcentc  ;  calice  ob^ 
cuneato ,  ferrato  ;  corollâ  trilitieari,  limbo  tubo  di- 
midio  breviore;  caUaribus  minuiiffimis  ^  auriculari^ 
bus.  Salisb.  1.  c. 

^  Erica  (iralkeria),  eaule  glabro;  calice  anguflh 
lanceolato^ferrato;  corollâ  4*f  lineari^  Umbo  duplb 
breviorei  antkeris  breviter  foraminofis»  Andr.  Eric. 
n^.  ij.  le.  —  Erica  pulchra.  Salisb.  L  c.  p.  384. 

*  Erisa  {daphnadlora)>  caule  ovato,  cufpidato^ 
vix  ferrato;  corollâ  trilineari;  limbo  tubo  daplà  bre- 
viore,  recurvo,  ditflexo  s  filamentis  muticis,  Salisb. 
L  c.  pag.  384* 

*  Erica  (pellueîda),  caule  gracili;  calice  fpathu' 
lato  »  ferrato  ;  corollâ  5-6  lineari^  limbo  tubo  triplé 
brcviore^fUmcntis  muticis»  Salisb.  I.  e. 

*  Erica  (borboniarflora)^/^///^  binis;  calice  tri- 
lineari ^  Iati  ovali ,  acuminulato  ;  corollâ  trilineari  ^ 
tubo  ovato ,pericarpio  obovatOn  Salisb.  1.  e.  pag.  386. 

*  Erica  (hyflbpffolia)  j  foliontm  laminis  pube 
denfâ  ciliatis  ;  corollâ  bilineari ,  versus  afJcem  kirtâ; 
laciniis  crifpis  ^  retufis.  Salisb.  1.  c.  pa^.  387. 

• 

BRY'  Bryum.  Ce  genre  a  été  établi  par  Linné 
autant  &  peut-être  plus  fur  le  port  des  efpèces  , 
que  d'après  leur  fruâification  :  il  en  faut  dire  au* 
tant  des  mnium  &  des  kypnum.  Les  obfervations 
d'Hedvig, de  Sfrartz,  de  Bridel^  de  Dickfon ,  de 
Palifor-Beauvois  &  de  plufieurs  autres  favans  j  fur 
la  fruûification  des  moufles  j  ont  néeefftirement 
^mené  de  grandes  réformes  dans  ees  trois  genres^ 
ainfi  que  l'établiflement  de  plufieurs  autres  ,  fon- 
dés fur  des  caraâères  moins  généraux  i  mais  ces 
iâvans  j  peu  d'aceord  entr'eux  fuf  les  parties  conf- 
tituantes  de  la  fruâtfication  >  ne  le  font  pas  davan- 
uge  fur  les  limites  &  la  dénomination  de  leurs 
genres.  Ainfi  Hedwig  ,  en  confervani  le  nom  de 
iiyum  s  auquel  il  réunit  un  très-grand  nombre  de 

*  Botanique»  SuppUment»  Timm  /• 
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mnhtm  j  la!  donne  mut  caraâère  un  pirifome  doa* 
ble.  Ce  genre  eft  puis  circonfcrit  dans  M.  Palifot* 
Beauvois,  qui  n*y  admet  que  les  efpèees  à  pirif 
tomefimpU.  Comme  les  trois  genres  de  Linné  ont 
été  expofés  très  au  long  dans  eet  ouvrage  ^  ic 
qtt%  nous  paroiflênt  fuffifans  pour  faire  connoitre 
la  Emilie  des  moufles  i  eeux  qui  ne  fe  propofenr 
pas  d'en  Elire  une  étude  particulière  j  nous  n'en- 
treprendrons pas  de  les  refondre  pour  y  fubftituer 
les  genres  établis  depuis^  &  qui  peuvent  être  étu- 
diés avec  plus  d'avantages  dans  les  auteurs  cités 
plus  haut  :  cependant  on  trouvera  chacun  de  ees 
genres  mentionnés  dans  cet  ouvrage  avec  Texpo- 
ttdon  de  leurs  caraâères  &  les  principales  efpèces 
qu'il  faut  y  rapporter. -(Ftiy^jAMBLYOOE  4  Bar- 

BULE^  MÉBSIl^  ORïUOTfUC  j  TORDULE^  WE- 
BÉRE  y  &C.  ) 

Les  efpèces  de  ce  genre  »  figurées  dans  les  Illuf 

trations  dits  Genres ^  tab.  873  i  font  :  fig.  I  y  bryum 
extinilorium ;  fig.  l^  êryum  murale;  fig.  3,  biyum 
fubulaeam  i  fig.  4^  b/yum  viridulum» 

BRTONE  ou  BRYOINE.  Bryonia.  B  eft  pre(^ 
que  hors  de  doute  que  Yampeloleuce  de  Diofeoride 
(  vitis  alka  )  eft  notre  bry oine  ^  quoique  eet  au- 
teur y  dai»  la  notice  qu'ail  en  donne  «  ne  parle  point 
de  fes  racines  ,  fi  remarquables  par  leur  grofleuc 
On  reconnoit  y  dans  le  nom  qu'il  lui  donne  de 
vigne  blanche  y  la  méthode  des  Anciens ,  qui  y  fans 
idées  fur  les  principes  de  la  fcience  y  ne  confidé- 
roient  y  pour  le  nom  des  plantes ,  tjue  les  rap- 
ports qu'elles  offroient  à  la  première  vue  avec 
d'autres  plantes  plus  connues  i  ils  appeloient  vigne 
Uanche  la  bryoine^  a  caufe  de  fes  vrilles  j  de  Tes 
tiges  grimpantes ,  de  la  reflemblance  de  fes  feuilles 
avec  celles  de  la  vigne ,  fir  de  fes  baies  difpofées  en 
grappes.  D'autres  auteurs ,  même  du  tems  de  Diof- 
coride  j  Tout  nommée  bry  oine,  à*\m  mot  grec  qui 
fignifie  pouffer  abondamment  y  parce  que  fes  racines 
foumiflent  des  tiges  qui  fe  répandent  au  loin  fur 
les  arbriflieaux  &  les  buiflbns  y  qui  deviennent  leur 
appui.  Il  en  eft  qui  foupçonnent  que  la  bryoine  pÔi 
le  melotkron  de  Théopnraftrs  mais  comme  cet  au- 
teur n'en  donne  d'autre  notion  que  celle  d'avoir 
les  fruits  du  fmîlax  y  qu'il  range  d'ailleurs  parmi 
les  arbuftes,  cette  opinion  eft  pour  le  moins  très- 
hafardée^  quoique  Pline  j  en  citant  les  noms  don- 
nés par  les  urecs  au  viUs  alba  y  qui  eft  certainement 
notre  bryoinej  y  réunifie  celui  de  melotkron. 

Ce  genre  a  été  prefque  doublé  par  les  décou- 
vertes des  voyageurs  y  principalement  par  les  ef- 
pècesque  Thunberg  a  recueillies  au  Cap  dt-  Bonne- 
Efpéraoces  mais  qu'il  n'a  encore  mentionnées  que 
par  une  feule  phrale  fpécifique  j  que  )e  citerai  a  U 
(îiite  de  quelques  autres  efpèces  mieux  connues. 

1.^  Bryone  dioïque.  Bryonia  dioica.  Jacq. 
Bryonia  foliis  cordatis^  palmatisy  quinqudobis  ^ 
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dsntatiSt  callofopunElatîs  ;  forîbus  raccmops^  dioi» 
€'is  (haccis  rubris),  Willdtn.  Spec.  Plam.  4.  pag, 
éii.  —  Jacq.  Auflr.  tab.  199.  —  Latn.  111.  Gêner, 
tab.  796.  fig.  I.  —  Blackw.  cab.  37. 

Bryonia  aiha,v^r.  «•  Lam,  Didl.  I.  pag.  496. 
—  Biill.  Herb.  tab.  çj.  —  Desfont»  Flor.  aciant. 
l«  pag.  360.  —  Pâulij  Dan.  tab.  18. 

Bryonia  ruderalis.  Salisb.  Prodr.  158.  — Miller, 
tcon.  tab.  71. 

Long*tems  cette  pbnte  a  été  confondue  en 
France  avec  le  bryonia  alba,  où  elle  ne  croit  pas , 
8c  c]ui  d'ailleurs  a  testeurs  monoïques  &  les  fruits 
noirs  >  tandis  que  la  notre  eft  conttamment  dioii- 

Îue ,  a  fruits  rouges  ;  elle  doit  être  j  fans  aucun 
oute  3  ce  nfidérée  comme  une  efpèce  diilinâe  ,  & 
non  comme  une  (impie  variété. 

Ohfervations.   Le  bryonia  tacinîofa  eft  figuré  , 

2uant  à  fes  fruits^  dans  les  liiufiraiions,  tab.  796 , 
g.  1  «  ainfi  que  le  bryonia  af ricana,  fig.  }  ,  d'après 
Garriner ,  tao.  88. 

If.  Bryonb  acuminée*  Bryonia  rofi'ata»  WiWi, 

Bryon'a  foliis  cordutis  ^  obtufisy  dent i cul atis ;  pe- 
dunciii'S  axillaribus  y  folitariis  i  baccis  angulatis, 
itcuminatis.  Rottlerj  Nov.  Aft.  Soc.  Nat.  Scrut. 
terol.  4.  pag.  211.  —  Willden.  Spcc.  Plant.  4. 
p<ig.  616. 

Cette  phnte^  d'après  Willdenov»  a  des  tiges 
filiformes  Ik  cannelées  ,  garnies  de  Veuilles  alter- 
nes,  en  cœur«  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 
&dcmi^  obtufeSy  lâchement  denticulées,  glabres 
i  leurs  deux  faces»  quelquefois  rndes  ou  pubef- 
centes  en  deflbus  fur  les  nervures.  Les  pédoncules 
font  folitaires^  axillaires^  à  une  feule  (leur ,  à  la- 
quelle fuccède  une  baie  ovale  ^  anguleufe^  de  la 
groffisur  d'un  pois^  (urmontée  d'une  pointe  cour- 
bée en  crochet.  Les  individus  cultivés  font  par- 
f iitennent  glabres. 

Cette  plante  croit  dans  les  Iodes  orienules»  Q 

1 6.  Bryome  de  la  Cochinchîne.  Bryonia  coctin- 
ckinenfis^  Lour. 

Bryonia  foliis  qiûnquanguiatis  ^  afptris  j  baccis 
trilocularibus  y  dtcagonis.  Leur.  Flor.  cochin»  2. 

Cette  efpèce  n'appartient  qu'imparfaitement  â 
ce  genre.  St%  tiges  font  grimpantes  ^  herbacées  ^  ra- 
meufes  ^  â  quatre  cannelures  ^  fes  feuilles  pétioiées» 
alternes,  en  cœur»  i  cinq  angles^  rudes,  denticutéesi 
les  fleurs  blanches ,  monoïques ,  folitaires  j  gran- 
de^, axillaires»  portées  fur  de  longs  pédoncules.  Le 
calice  ,  cylindrique  i  fa  bafe  4  fe  dilate  en  un  limbe 
i  cinq  dacoupures  linéaires  i  la  corolle  en  n>ue , 
à  cinq  découpures  ovales  »  oblongues.  Les  trois 
Alamens  fe  réunillem  àkut  Ibmnet  j fie  ne  ponenc 
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qu'une  frule  anthère.  L'ovaire,  dans  les  -BeufS 
femelles,  eft  ovale,  oblone;  le  ftyle  filitorme, 
plus  court  que  le  tube;  le  ftigmate  triangulaire  « 
trifide  à  fon  fommet.  Le  fruit  eft  une  baie  rouge , 
ovale,  un  peu  aiguë  à  fes  deux  extrémités,  à  d  x 
angles,  à  trois  loges,  contenant  plufieuis  femen- 
ces  liftes,  ovales-oblcngueSj  comprimées. 

Cette  plante  croit  a  la  Cochiuchine  j  le  long  des 
baies.  (  Defiript^  ex  Lour,) 

17.  Bryome  à  ombelles.  Bryonia  umhcUau. 
Willd. 

Bryonia  foliis  oblongO'Cordatis  ,  bafi  fubangulc 
fis  y  utrinque  giabris  ,  fuprà  punâatis  ^  remoù  arnti» 
culatis  y  bafi  fubangulatis  ^  fummis  kaftato-triio^ts  ; 
ptdunculis  axiliaribus ,  umbilljtis.  Willden.  Spec* 

Plant.  4.  pag.  6i9.  —  Klein,  in  Litt. 

Bryonia  ucdonda.  Roxb. 

Bryonia  (haftata),  fi>liis  Ajftaiis^  denticularis  , 
glabris  i  pedunculis  polyfioris»  Lour.  Flor.  CO^bin» 
X.  pag. 73 1.? 

Karivi'valli,  Rheed ,  Hort.  malab.  8.  pag.  51. 
tab.  zG.} 

Ses  tiges  font  glabres,  angu^eu fes ,  grimpantes^ 
munies  de  vrilles  fimpLs  &:  de  feuilles  aUenits» 
glabres  à  leurs  dtux  face<,  ponâuées  en  d  (Tous) 
les  inférieures  longues  de  trois  pouces  de  pi  as, 
oblongues  »  en  cœur  &  anguleufes  â  leur  oafe , 
acuminées  à  leur  fommet,  à  dentelures  lâches  ;  Us 
fùpérieures  longues  d'un  pouce  &  demi  à  deux 
pouces,  haftées,  à  trois  lobes  à  leur  bafe ,  acumi- 
nées,  mucronées  à  leur  fommet»  les  pédoncules 
axillaires,  plus  courts  oue  les  pétioles»  difpofes 
en  ombelle»  à  {)lufieurs  neurs.  La  figure  de  Hheed 
repréfcnte  parfaitement  les  feuilles  inférieures  | 
mais  les  pédoncules  ne  font  point  en  ombelle. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  :( 
{Difcripi.  €x  Willd.) 

18.  BryoNI   du  Japon»  Bryonia  japomicsu 

Thunb.        • 

Bryonia  foliis  corda tis  ^  indivifis  angulatifqui  ^ 
dentatis  ^  incrmi  -  hifpidis.  Thunb.  Flor.  japon, 
pag.  32J. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  en  coeur  »  en* 
tières  ou  anguleufes  ,  à  trois  lobes  ,  aiguës ,  den* 
tées  y  vertes  en  deflus  ,  hériflées  en  deffous  de 
poils  très-courts;  ponûuées,  écaiUeufes,  longuet 
d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Tksmb.) 

19.  Bryohi  épigée.  Bryonia  tpigâa*  Rotd« 

Bryonia  foliis  trilobis  ,  af péris  ^  dintatis  ;  ioSis 
Itttcralibui  angulato  fubbiloUs  $  foiihus 
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fuhumitUatis,  WilU.  Spec.  Plant.  4.  pag.  619.  — 
Rottler ,  io  Nov.-  Aâ.  Soc.  Nau  Scrui.  Berol.  4. 
pag.  ZI5. 

Cette  eipèce  a  des  tîges  glabres  8e  cannelles , 
des  vrilles  nmples,  des  feuilles  longues  d'un  demî- 

Î>ouce,  un  peu  charnues ,  en  cœur  ^  à  trois  lobes 5 
es  deux  latéraux  dilatés»  prefqu'à  deux  lobes j 
dentés,  anguleux»  rodes ^  couverts  de  très-petits 

Coils  blancs  &  couchés.  Les  fleurs  mâles»  au  non> 
re  de  cinq,  font  petites^  réunies  prefqu'en  om- 
belle i  Textrémité  d'un  pédoncule  commun»  long 
d'environ  un  pouce  &  demi  j  les  fleurs  femelles  fo- 
litaires  »  pédonculées  ^  ficuées  dans  les  marnes  aif- 
felles  avec  les  mâles.  Le  fruit  eft  une  baie  ovale  ^ 
acuminée. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  % 

{Dcfcrîpt.ex  Willd.) 

20.  Bryoks  flipolacée.  Bryoniafiîpuîacea.  Lour* 

Bryoniûfoius  cordàtls ,  trîlohîs ,  dentatis  ,  gU^ 
hris;  fiipuUs  fubrouaidis^  pedunculis  unifions.  Willd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  610. — Lour.  Flor.  cochin.  1. 
pag.  751. 

Plante  à  tige  grimpante^  ligneufe,  cannelée, 
munie  de  vrilles  trifides  &  de  feuilles  en  cœur,  à 
trois  lobes,  â  cinq  nervures  ,  lifles  à  leurs  deux 
faces»  dentées ,  finuées  â  leurs  bords ^  accompa- 
gnées de  ftipules arrondies,  concaves»  dentées  en 
fcie.  Les  fleurs  font  blanches,  monoïques  ^  axil- 
laires  ;  les  pédoncules  folitaires ,  uniflores.  Le  fruit 
confifte  en  une  baie  glabre ,  ovale ,  jaunâtre  j  un 
peu  aiguë,  longue  d'un  pouce  &  demi»  à  cinq 
loges  $  plufieurs  fcmences. 

Cette  plante  croit  à  laCochinchine.  Jf  (Defcript. 

€X  Lotir,) 

21.  Bryone  à  feuilles  aiguës.  Bryonîa  actaa. 

De  s  font. 

Bryonia  frlUs  fubfeptemiohîs  ;  lohis  lanceolaùs  , 
âCM/i^^mii*  Desfont.  Flor.  atlant.  1.  pag.  ^Co. 

Ses  tiges  font  grêles  &  grimpantes;  Tes  feuilles 
pétiolées ,  i  cincj  ou  neuf  lobes  s  \ts  lobes  lancéolés  , 
très-aigus ,  entiers  ou  dentés  ,  parfemés  de  poils 
très-courts  5  les  dentelures  rares ,  inégales  ;  les 
vrilles  fimple$  &  latérales.  Les  pédoncules  font 
axillaires ,  &  fupportent  plufieurs  fleurs  pédicel- 
lées.  Dans  les  fleurs  mâles  le  calice  eft  à  cinq  dé- 
coupures étroites ,  aiguës  $  la  corolle  jaune  ^  une 
fois  plus  grande  que  dans  le  bryonia  aJba  ^  étalée , 
campanulée,  veinée,  réticulée,  divifée,  jufqu'à 
fa  moitié,  en  cinq  découpures  ovales.  Les  fleurs 
femelles  n'ont  point  été  obfervées. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  les  environs  de  Tunis ,  parmi  les  butf- 
fons.  if  (  Difcript,  ex  Desfont.  )  Cette  plante  ne 
feroic-eUc  pas  le  bryonia  Mfricaaa^  gUira^Jçliis 


B  R  Y 


761 


în  profundas  laeiniéts  divîfis}  ion  lutte  ,  Tournef* 
InR,  101  j  qui  eft  le  bryonia  ajricana^  var.  ^  x  ^^S^ 
n^5.î 

2Z.  BryomB  â  grappes.  Bryonia  racemofa. 
Sn^artz. 

Bryonia  foliis  znferioribus  fubpalmatis  ^  faperîo' 
ribus  trilobis  indivlfifque  ;  iaciniis  ovatis ,  fiorihus  ' 
racemofis  ^  baccls  ovaiibtis.  Svartz,  Prodr.  1 16  »  8c 
Flor.  In<L  ocçid.  2.  pag.  1 148.  —  Mill.  Diâ. 

Bryonia  rat^mofa  y  fbiiis  ficulncis.  Plum.  Amer. 
8}  ,  &  Icon.  ub.  97. 

Ses  racines  font  longues  &  charnues  ;  fes  tiges 
grimpantes^  glabres»  diviféesnar  dichotomies;  les 
feuilles  alternes,  pétiolées  »  a  crois  nervures  s  les 
inférieures  palmées  \  le  lobe  du  milieu  beaucoup 
plus  grand  $  les  fupérieurs  à  trois  lobes ,  oblongs 
ou  ovales  >  i  pointe  très-courte  s  les  angles  obtus» 
à  peine  denticulési  calleux»  ponâuésj  un  peu 
hilpides  en  defliis,  veinés»  pubefcens  en  cieiTous; 
les  vrilles  prefqu'axillaires ,  roides»  bifides,  très- 
longues  \  les  fleurs  monoïv-^ues  ,  pédicellées  »  en 
grappes  terminales  &  alternes  s  celles  des  fleurs 
mâles  Inférieures  &  plus  courtes  ;  les  femelles 
ordinairement  terminales ,  quelquefois  mélangées 
avec  les  mâles  ^  d'un  jaune-verdâtre.  Les  baie^ 
font  oblongues  j  pendantes ^  très-glabres»  molles 
&  rougeâcres  >  contenant  quelques  femences  ob- 
longues, comprimées» 

Cette  plante  croit  dans  les  haies  >  à  la  Jamaïqua» 
Tf.  {Swan[.) 

ij.  Bryoke  i  feuilles  d'alcée.  Bryonia  alccA'* 
folia.  Willd. 

Bryonia  foliis  quinquepartito^palmatis  ;  lobis  li» 
neari-lanceolatis ,  tripartie is  ;  pedunculis  axillaribus^ 
unifioris.  Willd.  Spec.  Plani.  4.  pag.  61^. 

Ses  feuilles  font  alternes,  prefque  palmées,  df- 
vifées^  jufqu'à  leur  bafe»  en  cinq  découpures  ou 
lobes  »  glabres  i  leurs  deux  faces  »  rudes  à  leurs 
bords  i  les  lobes  linéaires-lancéolés  ,  mucronés  » 
â  trois  divifions  ;  le^  vrilles  Amples  i  les  pédon- 
cules axillaires  J  à  une  feule  fleur. 

Cette  plante  croit  dans  les  Iodes  orientales.  :f 
(Willd,) 

24.  BrYONB  pubefcente.  Bryonia  pubefcens^ 
Horc.  Parîf. 

Bryonia  foliis  cordatis  ^  fubqulnquclobis  ,  acutis  « 
dentato^fpinojis  £  fioribus  umbellatis  j  çauU  hirto» 
(N.) 

Ses  tiges  font  grimpantes .  pileufes»  herbacées  \ 
fesfieiiiUes  alternes,  pétiolées,  prefque  glabres, 
échaocrées  en  cœur  â  leur  bafe  \  la  plupart  divi- 
fées  en  cinq  lobes  principaux»  aigus  à  leur  fom- 
met  J  dentés  8e  on  peu  épineux  à  leurs  bords  %  les 
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pétioles  vêtus  ^  ainfi  que  les  principales  nemires  f 
lès  vrilles  tongues  j  très-rameuTes  s  les  ratnifica- 
dons  très-fines. 'Lés  fleurs  font  petites  j  blanchâ- 
tres «  pubefoenteSi  réunies  en  une  petite  ombelle 
i  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun»  azillairOj 
▼elu  j  plus  court  que  les  pétioles. 

Cette  plante  eft  originaire  du  Levant.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Parb.  :)F  (^*  ^O 

^  Efpices  moins  connues^, 

*  Bryonia  (  fcabra  }  ,  foliii  eordatîs,  angtiiatis  » 
dtJitaus,fitprà  callosi  punBatis  ^  infrk  pllops  «  lurin" 
^h  fcabris  i  fiorihtts  umbtUaùs.  Lmn.  Suppl.  4aj« 

-^  Thunb.  Prodr.  15.  -*-  Aîton,  Hort.  Kcir.  5. 
pag.  38;.  £  Cap.  B.  Sp.  ^ 

^Bryonta  (verrucora)j  foliU  cordatis,  angula" 
tiâ^fuprà  venifque  fubtis  callofo'fiabris  ;  caUis  rt'- 
motis,  cirrhis  fimpiicibus  ,  hacois  gMofis,  Ait.  Hort. 
Keir.  J.  pag.  38f.£  Canariis.  y 

^ BryonU  (panait^),  filîis  cordûtts,  angtdatîs^ 
fuprà  callofis  3  fàhiks^  pilofis  ;  ptduncidis  unîfiorù, 
Thunb.  Prodr.  13.  £  Cap.  B.  Sp,  y 

*  Bryonia  (  cordata  )  ,  foiiis  cordatis,  fcairis  , 
denticulatis  ;  floribus  axîllaribus  >  geminis.  Tbunb. 
in  Hoffm.  Phytogr.  Blatt.  pag.  5. 

^  Bryonia  (  angulata  )  »  foHii  quinquanguiatls  , 
Mtrinque  fcabris  ;  ftoribus  fubumbcUatis.  Thunberg  >. 
Prodr.  1 3 .  £  Cap,  B.  Sp.  7f 

*  Bryonia  (  acutangula  ),fôliis  angulatis»  inte- 

5nst  Uvibus ^  glabris.  ThuOD^  Prodr*  13.  £  Cap. 
h  Sp.  if 

^Bryonia  (  latebrofa  )  %  foiiis  fubtriiobis  »  piiofi^ 
taj^  atunuads.  Ait.  Hort.  Kev.  3.  pag.  384. 

Elle  eft  remarquable  par  fes  feuilles  j  point  en 
cœur  à  leur  bafe ,  mais  Pt^fqj^  décurrenies  fur  le 
pétiole  i  elle  croit  aux  îles  Canaries.  :)p 

^Bryonia  ( triloba ),  /b/iVi  trilobis^  fip^^  l^i' 
bus  ^  Jubûu  fiétbris^  Thuob.  Prodr*  13.  iS  Cap. 
B.  Sp. 

^  Brywtia  (qoinqueloba)^  fiiiis  ^nqutlobîs^ 
^dtutkuiatis  ^  fitprkjtabris  £■  peduncuUs   unificrîj.. 

Thunb.  Prodr.  x  3..  ECap.  B.  Sp.  if, 

*  Bryonia.  (levis).»  fblUs.  cordaiir,  palmatîs^, 
firratist  Uvibus;  fionbus  axiUéribits^fitbttmbgiiatii, 
Thunb.  Prodr.  13.  £  Cap.  B.  Sp.  if 

^  Bryonia  (  digicata  )« /ô/i7/  Hgitaiiii  Uciniis 
tintaribtts  ^  biiobis  ^  fcabris  ;  êonbus  umbeHaiis. 
Thunb.  Prodr.  if.  JE  Cap.  B.Sp.7^ 

Obfervatiansi.  Le  bryoméi  difftBa  Thttnb.  eft  la 
même  plante  que  le  bryonia  africana  Lirai.  &  Dîâ. 
A*»  9.  Thunberg  a  donné  le  nom  de  bryonia  afii- 
€tfji4  à  une  efpèce  qti'il  mffxàm  conuno  différente 
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dé  oeDe  dé  Unné,  &  à  laquelle  it  rapporte  It 
figure  d*Herman  ^  Varadxf.  pag.  IC7.  tao.  io8* 
Willdenov  penfe  que  le  ^os  Gartini,  Lim.  te 
Diâ.  n^.  4,  eft  une  bryone  «  ayant  obfervé  qne 
Burman  avoit  pris  pour  le  fruit  une  ftipule  rént* 
forme  >  i  longs  cils. 

BRYONIA.  iFoyii  Bryonb*) 

BRYOPSIS.  Genre  de  la  famille  des  aknes  » 
établi  par  M.  Lamouroux ,  qui  fe  rapproche  beau- 
coup des  ficus  &  des  tUva  ,  &  dont  le  caraâère 
effeociel  eft  d'avoir  i 

Un  feiiittafi  fifuUux^  <tuni  fibfimnce  diapkane  f 
la  fruâification  confiituie  par  dis  eapfides  gbob^^ 
Uujis  ^  d'une  couleur  verte  »  remplijfani  fir  coiorau 
les  feuilles. 

«  Les  plantes  de  ce  genre  «  dit  M.  LanMKiroinr^ 
font  peu  connues,  une  feule  efpèce  exceptée  : 
elles  diffèrent  des  autres  algues  par  leur  feuillage 
fiftuleux^  (ans  articulations  ni  cloifons  ^  &  par  U 
fruâification  s  elles  ont  prefque  Tapparf nce  de 
petites  moufTes,  &  le  nom  du  genre  eft  compefé 
du  mot  grec  bryon,  moufle  >  &  ypps%  apparence.  » 
Les  efpèÎBes  qu'indique  M.  Lamouroux  •  éc  qu'il  fe 
propofe  de  taire  connoitre  plus  amplement  dans 
un  ouvrage  fur  les  algues ,  font  r 

1.  Bryopsis  ailée.  Bryopjlspennata.  Lamonr. 

Bryof fis  fronde  comprejfâ  ^pennata^  pinnis  incur^ 
vis  «  oppofiiis  alternifque.  Lamour.  Joutn.  botan.  X* 
pag.  134.  tab.  3.  fig.  I.  A«  B. 

Cette  efpèce  eft  fort  petite  ;  il  s'élève  de  Tes 
racines,  des  pétioles  fimples,  capillaires^  nus  î 
leur  partie  inférieure  ,  divifés ,  à  leur  partie  fa* 
périeure ,  en  pinnules  ou  folioles  entières  «  fort 
petùes ,  oppofées  ou  alternes ,  glabres  j  un  pea 
courbées,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités.  ÈUe 
croit  aux  Antilles.  {Defcript défigura  ) 

2.  j^RYOPSIS  ac bufle.  Bryopfis  arbufcaU.  Lam. 

Bryopfis  fronde  comprtffa  ,  ramofà  ;  rmrùs  pemnét^ 
lis  i  pinnulis  longiufculis  ^  Iaxis,  fparfk.  LamoUf. 

Journ.  bot.  2.  pag.  134.  tab.  i.  fig.  i. 

Cette  plante  a  été  décrite  parmi  les  varecs  fous 
le  nom  He/îcaii  arbufula^  n*.  103.  «  Elit  paroit  » 
dit  M.  Lamouroux  ^  avoir  été  confondue  avec  les 
trois  fuivantes,  quoiqu'elle  en  difire  pox  la  fonne^ 
le  port  &  rhabiution.  » 

3.  Bryopsis  hypnoïde.  Bryopfis  kypmojdes. 
Lamour. 

Bryopfis  fronde  urui  ,  raweùfà;  rmmis  fmwmUfip^ 
elongatis ,  Jparfis.  Lamour.  Jottro*  boc.  i*  pag.  1 3  f« 
tab.  X.  fig.  a.  A.  B. 

Ses  pédiceMes  on  péiiolofbiKtiaBifiéSjCyiie» 
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itrîqBOy  BifefmeSyiOTicw  I  te  nwiMWahcHigs  t 
chargée  de  feuilles  piefiiae  (itacées^  épotfes, 
aloo^es^  b  pinpaxt  nn  peu  réciédes  i  leur  pettie 
infénenre.  £Be  croit  daos  la  Mé<ittetraiiée^  au 
eDTÎroDS  de  Cette.  {Defirift.  ifgsird  ) 

4.  Brtopsis  petit  cypfës.  Bryoffi  caprefin^. 
Lansoor. 

Bryûpps  ffomit  untt  ^  ramofâi  ramîs  ramuHfque 
cap'uatis ^  hrtviims ^hkimhricads.  Lamoui.  Joam. 
bot.  2.  pag.  13J.  taS.  1.  fig.  }•  A.  B. 

Cette  eipèce^  eitiémemeot  petite»  pooffe  des 
mêmes  racmes  plnfienrs  pédicelles  coorts^  capil- 
laires^ cylindriques^  iimples  i  leur  bafe»  fe  ter- 
minant pr  une  touflè  de  petites  feuilles  très- 
courtes  «  prefqu* imbriquées j  â  pinfieors  divifions. 
Elle  croit  dans  la  Méditerranée  j  fur  les  côtes  de 
Barbarie.  {^Defcript.  i  fgu/â.) 

j.  Bryopsis  mouffeofe.  Bryopjh  mufcofim  Lam. 

BryopJtJ  frpnit  itretl^  ramofâ;  ramuGs  fctûctîs  ^ 
hrtvÛfus  ^fupernè  numtrofijpmis ^  înfeme  rarîs^  Lam. 
Joum.  bot.  2.  pag.  135.  tab.  i.  fig.  4.  A.  B. 

Ses  pédicelles  font  courts  »  cylindriques»  nus  i 
leur  partie  inférieure  00  munis  feulement  de  quel- 
ques petites  feuilles  rares  ;  changés  ,  i  leur  partie 
lupérieure,  de  feuilles  très^nombrenfes»  fort 
courtes  »  toufties  »  fétacées  >  obtufes  ,  cylindri- 
ques »  moins  épaiffes  i  leur  partie  inférieure.  Elle 
croit  dans  la  Méditerranée  ,  aux  eut iroos  de  Mar- 
fcUle.  (Defcript.  è figura.} 

BRYUM.  (rayei  Bry.) 

BUBON.  M.  de  Lamarck  a  figuré  dans  les  /A 

luft rations  dts  Genres,  tab.  I5^«  le  ^nhon  macedo' 
aicum.  Plufieurs  probabilités  fe  rénniflènt  pour 
nous  porter  â  croire  que  cette  plante  eft  la  même 
que  le  petrofelianm  mentionné  oans  Pliue  &  Dtof- 
coride ,  que  fes  propriétés  avoient  mis  en  grande 
répuution  daos  les  îles  de  la  Grèce  &  dans  l'O- 
rient, où  il  étoit  devenu  un  objet  de  commerce 
alTez  important  »  mais  fouvent  faUHié  j  yu  le  grand 
débit  c[u'on  en  faifoit  ^  &  la  préférence  que  l'on 
donnoit  à  celui  de  Macédoine  :  d^oâ  il  réfultoit 
qu'on  tendoit  fous  ce  nom  plufieurs  autres  plan- 
tes qui  avoient  avec  ceUe<i  quel<jue  reffemblance» 
M.  Desfontaines  &  Aiton  ont  ajouté  i  ce  genre 
ks  deuxe^èces  fuivaotes. 

;.  Bubon  tortueux.  Bubon  tonuofim.  Desfont. 

Buhon  caule  frutîcofo  ,  nodofo  ;  ramîs  tortuojis  » 
dîvaricatîs  ;  involucro  minimo  y  ftminikus  ghbops  , 

flnatis ,ki^utis.De^{onu  Flor.  atlant.  i.  pag.  ^57. 
ub.  7j. 

Cette  plante  exhale  une  odeur  aromatiques 
elle  crok  en  gazon  touf&i.  St$  tiges  font  gbu- 
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qpKSj  Ml  fea  lignarfeSj  glabies,  légétcmeoc 
niées  ,  aoiiesfeSy  dépourvues  de  feuî'les^  divf* 
âEes  en  lameaiu  difus,  roides  j  tortneax^  muni» 
à  lev  bafe  d*niie  petite  membrane  fcarienfe.  Le» 
flems  fiant  dtfpolecs  en  petites  ombelles  planes  , 
compolees  de  <|uatre  i  buit  rayons  tiitortres. 
inégasa  «  termines  par  des  ombel  Iules  très-rappro^ 
di^  i  les  in volncies  9  tant  univerfeb que  partiels  j 
caducs,  fort  petttSt  i  plufieurs  folioles.  La  corale 
eftbiaoclie;  Us  anthères  preique  rondes»  â  deux. 
logesi  les  ftyles  perfidans, ouverts»  réfléchis i  les 
femences  courtes ,  petites»  ovales^  ftriées^  bé« 
riflees  de  quelc^ues  potis  courts* 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  le  royaume 
de  Tunis,  aux  environs  de  Kerouan»  par  M.  Dca* 
fontaines.  J}  {V.f.  in  he'^.  Desf^m,) 

6n  Bubon  i  fruits  USes.  Buèon  levigatnm.  Ai^ 

Buhon  fôlioiis  i^'iceotatîs ^  o^ufijj^mè  ohfoUùqut 
cnnatis  ;  femîm^ui  glaoris  ^  coule  fruitfccntt^  Ait. 
Hort.  Kcv.  1.  pag.  J5X« 

Ses  tiges  font  dures  ,  prefque  ligneufes ,  ra« 
meu&s, cylindriques»  trè^lifles,  ihiées;  les  feuil- 
les pétiolées,  ailées }  celles  des  rameaux  feffites 
ou  ayant  les  pétioles  munis  d'ure  membrane  fo- 
liacée 9  anoplexicanle  ;  les  folioles  oppofees  »  lao-^ 
cf  o'ées  »  à  peine  obtufes  i  les  fupéi  ieures  con* 
fluentes»  dentéts  ,  incifées  a  leiK  contour  1  g)a* 
bres  i  leurs  deux  faces;  la  coiletette  univerfelle» 
à  plufieurs  folioles  quelquefois  un  peu  incifées  ou 
dentées  vers  leur  fommtt^  laiicéofees»  aigueb  \  les 
femences  glabres. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-£fpétaiice« 

BUBON- UP  AS  j  par  corruption  ^ponr  bohmn 
tças,  (  yoye\  UpAS  ,  Suppl.  ) 

BUBBOMA  r  nom  oue  Willdenoir  a  fubAitué 
i  celui  de  guajuma.  (  Voye[  ce  moi.  ) 

BUCANOPHORON  :  nom  grec  qui  fignifie 
porte-trompette ,  donné  par  Plukenet  àufirrécenia^ 

dont  les  feuilles  uibulettres  ont  la  forme  d'une 
trompette. 

BUCEPHALON.  (  FVyq  Trophis.  } 

BUCERAS.  Brovn  avoit  donné  le  premier  ce 
nom  i  un  arbre  de  la  Janu'tque ,  que  Linné  a  en- 
fuite  nommé  h4dc:da  ^  c'eft  te  grignorv  des  Antilles 
frarçaifes.  Haller»  dans  fcs  plantes  de  la  SuifTe  , 
a  donné  auffi  le  nom  de  èucerus  au  féiiu-«rec  (âri- 
gonellà  Linn.  )  j  en  quoi  il  a  été  fuivi  leulemeni 
par  AUioni. 


BUCHALE  7  nom  arabe  de  la  fève  des 
(^a)^  fttivaftt  DalechuBj^ 
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BUCHNERA,  (  Voye^  BucHNànB.)  Ce  genrt 
eft  fi  peu  diftingué  des  inmts  te  des  manuUa  ,  m% 
eft  difficile  d'y  rapporter  des  erpèces  c|ui  n  ont 
^itit  été  obfervees  fur  le  vivant.  Quoique  î'aie 
tru  &  que  îe  poflède  eo  herbier  pluueurs  plintes 
qui  m'oot  été  communiquées  fous  le  nom  die  Ai«A- 
nera^  &  dont  elles  ont  eu  effet  l'apparence  ^  je  me 
])ornerai  i  faire  connoitre  celles  qui  ont  été  ob- 
fiervées  vivantes  dans  leur  lieu  natal  ou  dans  les 
jardins.  Ce  font  les  fuivantes  : 

7.  BucHKÈRE  i  feuilles  d'euphraife.  Budtnera 
4upkrafioid€s.  Vahl. 

Buchrura  foitis  lîneanhus  ^  integtrrîmts  ^  pHofo' 
fiabris  ;  iaciniis  corolU  lînearibus  ^  obtujis*  V«inlj 
£ymb.  3.  pag.  81  • 

Cette  plante ,  au  premier  alpeâ  j  a  le  port  de 
Yeuphrafia  longifiora.  Ses  tiges  font  tétragones ,  à 
angles  tranchans;  les  rameaux  oppofés  j  plus  longs 
^ue  lés  tiges,  garnis  de  feuilles  courtes  j  linéaires ^ 
très-entières ,  rudes  &  pileufes  ;  les  inférieures 
oppofées  &  difiantes  ;  les  fupérieures  alternes , 
ienées  ^  prefqu'imbriquées  fur  la  tige.  Les  fleurs 
font  feffiies  ,  axillaires  \  le  calice  prefque  de  la 
longueur  des  feuilles  ;  le  tube  de  la  corolle  velu  ) 
les  découpures  du  limbe  linéaires r  obtufes* 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales* 
(Defcript.ix  VakL) 

8.  BuCHNàRB  gefnértde.  Buchrura  gefnerioîdcs, 
Willd. 

Buchnera  folîis  ùiiongis,  eiiiathj  adprejps  ^f^ua^ 
miformihus  ;  coroiU  tubo  incurvo.  Willden.  Spec. 
Plan:.  3.  pag.  338. 

Latbrsa  gefnerioides.  Koeoig. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  demi-pied  j  rameufes 
i  leur  bafe  >  les  rameaux  fimples ,  tétragones , 
plus  longs  que  les  tiges ,  munis  de  très-petites 
feuilles  fort  diftantes«  en  forme  d'écailles  oblon* 
gaes ,  applicuées  cootre  les  tiges  ^  ciliées  i  leurs 
bords  ;  les  neurs  feAîles  -,  les  inférieures  alternes 
&  disantes  j  les  fupérieures  oppo(é«s  ^  très-fer- 
rées ;  tro's  petites  folioles  fous  le  calice  j  dont 
une  plus  courte  i  les  cinq  divifioos  du  calice  lan- 
céolées y  ciliées  f  le  tube  de  h  corolle  glabre , 
recourbé  i  les  découpures  du  limbe  oblonguess 
les  capfules  oblongues»  obtufcs^  a  deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  if 
(Dtfcnpt.  tx  Willd.) 

9«  BucHxàRE  des  rochers.  Buchnera  rupefirîs. 

Buchntra  folus  quadrifarîh  »  fithidaùs  »  canaUcur 
lacis  i  fiori6iU  axillaribus  j  ftffilibus^  Swartx  ^  Fior. 
Ind.  occid.  1.  pag.  iciô}» 
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Htéyotis  (  americana  )  ^frûis  UmâHiÊUS  fi^riUM 
axHUrikus  f  folitariis.  Jacq«  Amer.  pag.  10« 

ThymtÎM  maritima ,  crîcàfolto  »  fur  cuits  tumi£s 
&  tomemojis.  Sloan.  Jam.  163.  Hift.  x.  pag.  94. 
tab.  202.  fig.  I. 

Elle  diffère  des  buchnera  par  fa  corolle  à  quatre 
lobesj  par  le  ftyle  bifide.  Ses  tiges  font  ligoeafes, 
hautes  d'un  ï  deux  pieds  ;  les  rameaux  nombreux } 
les  terminaux  renfles  »  chargés  de  gaines  membra- 
neufes  «velues  à  leurs  bords  j  les  feuilles  difpofées 
fur  quatre  rangs  ^  fubulées»  canaliculées^  glabres  j 
luifantes  »  â  pNeine  pétiolées  %  les  fleurs  folicaîres , 
feiiileSf  axillaires;  te  calice  petit,  rouge,  à  quatre 
découpures  velues  j  perfiftaotes  »  lancéolées ,  ai- 
guës 5  deux  folioles  linéaires  à  la  bafe  du  caltces 
la  corolle  tubulée ,  de  la  longueur  des  feuîU^  i 
le  liir.be  à  quarr^  lobes  inégaux  ,  on  peo  épais  , 
velus,  foyeux  &  blanchâtres  en  dehors»  iioe  cap- 
fule  petite  ,  ovale  ,  comprimée ,  acuminée  ,  bi- 
valve ,  â  deux  loges }  les  valves  i  deux  divifions  i 
les  femeoces  brunes  ^  petites ,  arrondies. 

Cette  plante  croît  i  l'ile  de  Cuba ,  fur  les  ro- 
chers calcaires  des  bords  de  la  mer.  X>  (^wo/rj.) 

Obfervations,  Ce  genre  n'a  point  été  figuré  dans 
les  Il/uftrations  s  il  a  de  tels  rapports  avec  les  «14- 
nulia ,  que  l'hunberg  a  fait  pafler  dans  ce  dernier 
genre  les  buchntra  athiopica  —  capenfis.  Svarti  re- 
garde comme  une  efpèce  de  buchnera  (  buchmcra 
elongata  )  le  piripea  palufiris  d'Aubier.  (  Voyti 
PiRiPE.  )  Le  buchnera  canadenfis  a  été  men- 
tionné parmi  les  verveines,  n^.  7.  Le  brùw^l- 

lia  humifufd  de  Forskhal  eS  un  buchnera  ,  l'cluo 

M.  Vahl. 


Efpeces 


moins  connues. 


*  Buchnera  (  bilabiata ),/ô/i£i  lineanbus,  calici^ 
bufque  pilafo^fcabris  ;  caulefimplici.  Thunb.  Prodr. 
pag.  iOO.  È  Cap.  B.  Sp. 

^  Buchnera  (  vifcofa  ) , /Ô//1V  Uneari^lanceoiaiis  ^ 
laxe  dentatîs  ,  fubglutinojis  ;  fioribus  peduaculstii  ^ 
caule  fruticofo.  Ait.  Hort.  Kev.  1.  pag.  357.  £  Cap* 
B.  Sp.  ^ 

BUCHORMARIEN  :  nom  arabe  oue  Ton 
trouve  dans  Oalecbamp,  rapporté  au  cidaman  ou 
pain  de  pourceau.  Cette  plante,  fuivant  le  naéoie 
auteur»  fe  nomme  auflî  buthermarien  on  butkor^ 
marie. 

BUCHOZIA.  Lhéritier  a  donné  ce  nom  i  ua 
genre  de  plantes  que  M.  de  JuflîeUj  avant  lui, 
avoit  nommé  ferljfa  ^  d'après  Conunerfon.  Il  va* 
loit  bien  mieux  lui  conierver  ce  dernier  nom , 

3ui  reftera  fans  doute  ^  oue  d'avoir  cherché  à 
ifimner  un  favant  eftimabie»  doat*les  nombreux 
écrits  n'ont  pas  été  fans  utilité  pour  b  fdepce. 
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BUCIDA.  (  Vçyei  Grignok.) 

BUDAMANI.  Linné,  dans  fa  Flore  de  Cetlan, 
rapporte  ce  nom  de  pays  à  une  variété  du  dolUkos 

cd'aBdUfides, 

BU  DLEIA-  (  rayei  ButilE.) 

BUDUGH  AS,  BOGH  AS  :  arbre  de  Ceilan ,  réf. 
pëdté  par  tes  infulaires^  parce  que  leur  prophète 
Budu  les  raflembloit  fous  Ton  ombre  pour  les  ins- 
truire. Depuis  ce  tems  ils  en  plantent  toujours  au- 
tour de  leurs  autels,  &  le  nom  qu'ils  lui  donnent , 
rappelle  l'homme  dont  ils  révèrent  la  mémoire. 
Il  paroit  que  cet  arbre  eft  une  efpèce  de  figuier 
{jicus  rcligiofa  Linn.  ). 

BUEN A«  Cavaniiles  ,  dans  les  leo/u  Sar,  vol.  j , 
pag.  50.  tab.  571  >  a  formé  ce  genre  de  plantes  fur 
un  arbrifleau  d'Amérique ,  dont  tous  les  caraâères 
font  les  mêmes  que  ceux  du  goniulagunia  de  ta 
Flore  du  Pérou ^  &  dont  il  fera  ioit  mencion  à  l'ar- 
ticle GONZALE,  SuppL 

BUFONIA.  (  Voyei  Bufone.)  M.  de  Lamarclc 
a  fait  dans  fes  lUufirations  deux  efpèces  des  varié- 
tés «  &  ^  du  bufottia  tenuifclia  :  la  première  fous 
Je  nom  de  Bafoaia  annua ,  llL  tab.  87 ,  fig.  i  s  la 
(c conie  ,  bufonùi  perennis  ,  fig.  1,  pag.  }49. 

BUGINVILL-^A.  111.  Gen.  tab.  X94.  (  Foyei 
Tricycla.  ) 

BUGLE.  J^jvga.  On  peut  app  tiquer  à  ce  genre  la 
plupart  drs  obfervations  que  nous  avons  préfen- 
tées  en  traitant  de  la  bruneile ,  SuppL  Quelques 
anci  ns  botanifies  Tont  également  nommée  con- 
foudt.  On  peut  juger  de  l'efficacité  que  l'on  fup* 
poioir  autrefois  à  cette  plante ,  ainli  qu'à  la  fanide, 
pour  la  guérifon  des  plaies,  par  ces  deux  vers 
français  : 

Atcc  la  bugle  &  la  fanique 
On  faic  au  chirurgiea  ta  nique. 

S.hreber  »  dans  fes  UnHaBiaté,  a  réuni  â  ce  genre 
q  uelques  efpèces  de  teucrium ,  les  ckaas^pitys  de 
Tournefortt  telles  que  le  uucnum  ckantApitys  ^-^ 
ivd — falicifolium,  Ttiunberg  a  fait  connoïtre  une 
nouvelle  efpèce  à*ajuga  du  Japon  ^  qui  eft  fa 

5.  BuoLE  couchée,  Jjugû  deeumbens.  Thunb. 

J^'juga  deeumbens^  vîllofa ,  foliû  çvatis^  deatatîs. 
Thonb,  Flor*  jap.  pag.  143  • 

Ses  tiges  font  nombreufes ,  herbacées ,  fimples 
ou  un  peu  rameufes,  couchées,  relevées  i  leur 
partie  (upérieiire3  longues  d'environ  trois  pouces, 
velues,  ainfi  que  toute  la  plante,  garnies  de  feuil- 
les pétiolées,  ovales  j  dentées,  longues  de  fix  H- 
gnes>  les  radicales  notbbreufes  &  {doi^grandes; 
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les  (leurs  petites,  vertîcîlléesj  lacoroUe  bleue, 
relevée. 

Cette  plante  croît  au  Japon  ,  le  long  des  murs  8r 
fur  le  bori  des  chemins.  2f  (Defcripi»  €x  Tàunb,) 

L'ûjuga  nprans ,  n*.  r ,  eft  gravée  dans  les  /AV/^ 
iration s ^tah.  yoi,  fig.  2.  La  Heure  £  offre  ksdérai'i 
de  la  fruâification  du  genre ,  d'après  Toucncfoi  t» 

BUGLOSSE.  Anchufa.  Ce  genre  a  épreuve 
quelques  réformes  &  augmentations.  Le  nom  de 
buglajfe  (buglojfum)  y  corfervé  par  Tourne  fort  > 
auquel  Linr.é  a  fubditué  celui  d'anchufu,  eft  Hil  à 
la  forme  des  feuilles  de  la  principale  efpèce,  i 
laquelle  les  Anciens  trouvoient  la  figure  d'una 
langue  de  bœuf  j  il  a  été  fouvent  indiiiiuâemcnt 
appliqué ,  par  les  anciens  botaniftes  ,  a  la  bu- 
giofiej  à  la  bourrache  &  au  iycopfis.  Celui  d'<z;i- 
ckufa  n'efi  pas  moins  ancien  :  il  paroit  devoir  fd 
rapporter  davantage  à  Vanchufa  tirMoria*  Son  éty^ 
mologiô  indique ,  dit-on ,  une  plante  propre  i 
fuffoquer  par  la  décoâion  de  fa  racine. 

I.  BùGLOSSE  d'Italie.  Anchufi  Ualicû^  Retz. 

Anch-ufa  foltis  lucidis  ,  firigofis  ;  racemh  blpar^^ 
titisj  diphyllxsf  fioribus  fubéquahèus^fauct  barùuis^ 
Retz.  Obferv.  bor.  i.  pag.  iz,  —  Trew.  Dec,  i; 
pag.  14.  ub.  i{.  —  VogeL  tab.  iS. 

Anckufa  cfficinaiis.  Lam.  n*i  l.  If  on  Linu»  — 
m.  Gen.  tab.  92.  —  Gouan,  Hort.  monfp.  81.  — 
Oalib.  Parif.  59. 

Buglojfum  fcHis  lingu'formîbas  t  a  fier  h  ;  fpicis 
fupremU  ^gemeilis.  Hall.  Htlv.  n*.  599.  {Excùifs 
Jynonymis.  ) 

On  a  long-tems  confondu  cette  efpèce ,  très« 
commune  par  toute  la  France ,  avec  Vanchufa  0ff^ 
cinaiù  de  Linné  ,  qui  ne  fe  trouve  guère  que  dans 
le  nord  de  l'Europe.  Elle  s'en  diftingue  par  fet 
calices  i  cinq  divifions  profondes,  étroites ,  linéai* 
res  i  par  fes  corolles  un  peu  irrégulières ,  par  le 
limbe  à  cinq  lobes  arrondis^  par  l'orifice  do  tube> 
garni  de  cinq  écailles  très-barbues ,  femblables  à 
de  petits  pinceaux.  La  bugloffe  officinale  dtS^ 
par  les  caraâères  fuivans  : 

I.*  BuCLOSSE  officinale.  Anckufa  offclnaSs^ 
Linn. 

Anchufa  foliis  lanceolatit ,  firigofis  ffioribus  «f»^ 
libus^fcuce  tomentofis;  calicibus  quinqueiobatis*  C^-) 
Linn.  Non  Lam,  —  Ait.  Hoa.  Kt^,  I*  P^*  178*  * 

Buglojfum  germanicum.  Fufch.  1 19.  Icop» 

Bugloffum  flvffire  majus  ,  nigrum.  C.  Ba'uh.  Pin^ 
ifé.  —  Segu ,  VeroD.  1.  pag.  214.— -Tourn^Infl» 
R.  Herb.  1 54* 

Cette  efpèce  a  fes  fleurs  betocoup  plus  réguliè* 
i  iC$iplusiAibri^ées}hcon)Ue'infut)dibulifofme^ 
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&y\têe  i  fen  linibe  en  cinq  lobei  OTtiM ,  égkm  i 
forifice  garni  d'écaillés  un  peu  courbées  ^n  capu* 
dion  ^  &  fimplement  cqtonneufes }  les  divsfions 
du  calice  plus  larges  &  plus  courtes. 

II.  BuGLOSSB  à  grandes  feuilles.  Aœkufa  ma- 
sropkyUa.  LanL 

Anchufa  foliis  radical  Ans  maxîmis  ^  cault  deiiii  , 
€aiici  fkbptntapkyllo  ;  hraBtis  linean^us  ^  miniuù* 

Lam.  IlL  Gen.  i.  pag.  402.  n*.  i8i6. 

lycopfis  macrophyiia.  Laoï.  Diâ.  3.  n*.  7. 

Anchufa  (pztïicnhtz) ^  fiiiis  lanceolatis ^  firigo^ 
JU  ^  integemmis  $  paniculd  dichotomâ  ^  divaricaid  s 
Jlonbas  ptduHculatis  «  caUcibus  quinquepanith  ^  laci" 
mis  fuhutatis.  ?  Aie.  Horc.  Kev.  i.  pag.  177. 

Cette  plante  y  décrite  d'abord  parmi  les  tycopfis 
par  M.  de  Lamarck»  lui  a  paru  enruite  appartenir 
davaiuge  aux  anchufa.  Le  même  auteur  foup- 
{onne  qu'elle  pourroit  bien  être  la  même  plante 
que  Y  anchufa  paniculata  d'Aicon. 

14.  Bl^GLOSSB  i  Beurs  lâches.  Anchufa  laxifiora. 
Pecand. 

Aaehufa  nacemo  iaxo ^  ptdiciiiis  nudis  ^  divaricu' 
$u  i  fotiis  ohiongis  ^  acutis  ,  fuhfinuatis  «  hifpidis  « 
uti/iatis,  Decand.  Synopf.  pag.  140  j  &  Flor.  franc. 
}.  pag.é5i. 

Cette  efpèce  fe  difiingue  à  Ton  port  ^  Srêle  & 
alongé)  aux  poils  roides  oui  hériflent  Tes  Kuilles« 
le  haut  de  la  tige ,  les  péoicelles  &  les  calices.  Ses 
jEeuilles  font  oblongues^  à  demi  amplexicaules  ^ 
aigués  y  un  peu  finuées  j  ondulées^  ciliées  i  leurs 
bor<b.  Les  fleurs  font  rougeâtres^  écartées  les 
iines  des  autres .  prefque  toutes  déjetées  du  même 
c6téj  portées  fur  des  pédicelles  grêles»  nus^  lâ- 
ches» éulés  j  accompagnés  i  leur  bafe  de  feuilles 
extrêmement  petites  s  les  cinq  découpures  du  ca- 
lice profondes»  longues»  prefoue  hnéaires»  ai- 
J;uës  j  de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle  $  les 
obes  de  la  corolle  alongés  te  pointus  j  les  femen- 
ces  ovales»  ridées»  tronquées  à  la  bafe^  par  la* 
quelle  elles  adhèrent  au  tond  du  calice. 

Cette  plante  a  été  découverte  i  l'île  de  Corfe 
par  M*  de  Labillardière.  (  Decand.  ex  hcrh.  Dtsf  ) 

ij.  BuGLOSSE  de  Barrelier.  Anchufa  Bumiieri. 
AlUoni* 

^  Anchuft foliis  oUorgis  »  fubinugris  »  utrinqut  attf 
muaÙM^  cautcque  fimplici  fdCpidis  i  ptdunculis  trifidis^ 
taiicHus  quinqu/^unitis.  l5ecand.  Synopf.  pag.  240» 
&Flor.  franc.  3.  pag.  6)3.  —  Allioni»  Pedem. 
si*.  1^4.  —  Barrel.  Icoo.  Rar.  333. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  à  fes  fleurs  aflèx  pe- 
tites» d'un  bleu  d'azur  »  difipofées  en  panicule  plu* 
ciSc  qu*en  épi.  Ses  tiges  iooc  dioites ,  fimples  » 
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lonpUés  d'environ  un  pied  &  demi  »  garnlet  de 
feuilles  oblongues»  rétréctes  à  leurs  deux  extré» 
mités  ^  entières  ou  légèrement  iinuées»  hérifl'éef 
de  poils  roides»  ainfi  que  les  tiges.  Les  fleurs  font 
axiflairesi  les  pédoncules  iricbotomes)  le  calice 
â  cinq  découpures  profondes)  le  tube  de  la  co- 
rolle très-court  »  évafé  i  fon  fommet  )  rortiice 
garni  de  cinq  écailles  ovales  »  médiocrement  be* 
riffées  »  un  peu  crochues  i  leur  Commet. 

Cette  plante  croit  en  Italie»  dans  le  Piémont* 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  f 

16.  BuGLOSSB  rude.  Anchufa  firigofa.  LabiD. 

Anchufa  foliis  ovatO'  lanceolatis  ^  dcnticulans^ 
ûculeati^  ;  fiminibus  calicis  longitudint  »  racems 
fuifecundis.  Labill.  Syr.  Fafc.  3.  pag.  7.  tab.  8. 

Buglojfum  fynacum  »  bullads foliis  ^forihiu  aibi» 
caniibus.  ?  Moiif.  Hift.  3.  $.  1 1.  tab.  i8.  fig.  i« 

Ses  tiges  font  droites  »  herbacées  »  hautes  d'an 
pied  &  demi  Se  plus»  couvertes  «  ainfi  que  toute  la 

fiante»  de  petits  aiguillons  8c  de  tubercules  très- 
I jncs  i  garnies  de  feuilles  entières  1  les  inférieures 
pétiolées,  ovales-lancéolées»  aiguës  $  les  fupé- 
rieures  feffiles  «  lancéolées  »  plus  étroites  »  aiguës» 
ciliées  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  bleuâtres , 
dtfpofées  en  grappes  alongées  »  prefque  fimples 
ou  dichotomes,  un  peu  latérales  $  les  pédicelles 
courts  {  les  découpures  du  calice  profondes  »  li- 
néaires» obtufesi  le  tube  de  la  corolle  de  la  locw 
gueur  du  calice»  fermé  â  fon  orîfice  par  cinq 
écailles  prefqu'orbiculaires»  pubefcemesi  les  lot>cs 
du  limbe  ovales  »  arrondis  i  les  femences  pref* 
qu'aufli  longues  que  le  calice»  ovales-oblongoes, 
réticulées»  aiguës»  ftriées»  un  peu  dilatées  &  per- 
forées à  leur  bafe. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  de  Labil- 
lardière aux  environs  de  Tripoli  de  Syrie,  if 

17.  BuGLOSSE  bifpide.  Anchufa  kijpida*  Forsk. 

Anchufa  pedunculis  axillaribus ,  dipkyliîs  ^  foùii 
ianceolatis  »  repando^Uniatis  »  hifpidis.  V  aU  »  Symb» 
a.  pag.  33.  —  Forskh.  iE^ypt.  pag.  40. 

Ses  tiges  font  rameufes»  diCFufes  »  hifptdes  »  a*nfi 
que  toute  la  plante }  les  feuilles  lantéolées  \  les  in- 
térieures pétiolées  ;  les  fupérieures  feflUes  »  rap- 
prochées j  lancéolées»  un  peu  épaifles»  longuts 
d'un  pouce»  obtufes  i  leur  fommet»  finuées»  den- 
tées a  leur  contour  %  les  dentelures  obtufes  ;  (es 
fleurs  axillaires;  les  pédoncules  courts»  géminés  ; 
les  caUces  très-hifoiaes  »  accompagnés  â  leur  bafe 
de  deux  bradées  lancéolées  ;  la  corolle  violette  » 
en  entonnoir  »  â  peine  plus  longue  que  k  calice  \ 
les  lobes  du  limbe  ovales  »  obtus  s  cinq  écailles  i 
Torifice  du  tubes  les  femencçs  glabres j  obloo- 
guesj  un  peu  ridées. 
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.  Cette  plante  croie  dans  les  plaines  défertes  de 

i8.  BuGLOSSB  à  petites  fleurs.  Anchufa  parvi- 

fora.  Willd. 

Anchufa  folils  linearibus  ,  catdeque  ramofiJlîmo  hîf" 
pidis  ;  racemis  paucîfioris ,  confdrtis,  Wiild-  Spec 
Plant.  I.  pag.  7^9. 

Bughjfum  orientale  ,  angufiifoUum  ,  flore  parvo, 
câruieo.  Tourne f.  Coroll.  6. 

Ses  liges  font  très-rame ufes ,  hériffe'es ,  atnfi  que 
les  feuilles»  de  longs  poils  toides;  tes  feuilles  pe- 
tites ^  linéaires  ,  un  peu  obtufes,  ciliées  &  entières 
a  Itur  contour;  les  fleurs  petites ,  peu  nombreu- 
fts ,  difpofées  en  grappes  agrégées  j  les  calices 
profondément  divifés  en  cinq  découpures  linéai- 
res j  prefque  fétacées  ;  hérifl'és  de  poils  blancs  » 
roi'jes ,  très  -  nombreux  i  la  corolle  d'ua  bleu- 
violet. 

Cette  plante  croît  dans  TOtient  j  où  elle  a  été 
découverte  par  Tournefort. 

19.  BuGLOSSE  des  rochers.  Anchufa  faxatzlîs, 

Palias. 

Anchufa  pilofijpma  ,  folîis  lineari^lanceolatis  ;  flo^ 
r'îhus  fparfis  ,  axUlaribus ,  fubfeffllibus  ,  longe  tubu» 

iofis.  Palias^  Itin.  3.  tab.  F.  flg.  i.  —  Lam.  111.  Gen. 

Cette  plante  eft  extrêmement  pileufe»  tant  fur 
fes  feuilles  que  fur  fes  tiges  &  fes  calices;  elle  fe 
diftinpue  parfaitement  par  fes  fleurs  éparfes^  pref- 
que feffiles^  axillaires.  La  corolle  eft  d'un  pour- 
pre-bleuâtre, munie  d'un  tube  très -long.  Les 
feuilles  font  étroites ,  linéaires  -  lancéolées  j  en- 
tières. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  {Palias. ) 

*  Anchufa  (capenfis),/j//7^  lanceolatis,  callofis» 
vUlofis;  racemis  irichoiomis.  Thunb.  Prodr.  34*  JC 
Cap,  B.  Sp, 

♦  Anchufa  (amoena)j  ftminibus  ovatC'oblongis  , 
triquetris^  ragcfo-rcticulaùs,  Gacrtn.  de  Fruâ.  &  Sem. 
tab.  61. 

Obfervations.  M.  de  Lamarck  cite,  fous  le  nom 
à* anchufd  fpicata ,  une  buglofle  â  feuilles  entières, 
à  épis  géminés,  prefque  mis ,  figurée  dans  Zanoni  j 
H':ft.  pag.  f7  ,  tab.  59,  qu'il  Soupçonne  être  Yan* 
chufa  anguftifolia  Linn.  \  il  fait ,  de  celle  qu'il  a  dé- 
crite fousce  nom  dans  le  Diâionnaire>  une  variété 
de  foD  anchufa  officinalis,  Plufieurs  efpèces  d'an- 
chufa  de  différtns  auteurs  ont  été  placées  dans 
d  autres  genres.  V anchufa  orientalis  de  Linné  & 
Miller  eft  le  lithofpermum orientale  f\z  même  plante 
qje  V anchufa  tuhercuLua  de  Forskhal ,  félon  Vahl  ; 
tic  »  d'après  le  même  auteur,  V anchufa Jpinocarpos 
BQionique,  SuppUmtnu  Tomt  L 
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Forskh.  eft  un  myofotis.  Uanchufa  lutea  Cavan.  le. 
I  ,  tab.  69,  fig.  I ,  eft  préfenté  dans  WiUdenov 
comme  une  variété  du  myofotis  arvenfls, 

BUGRANE.  Ononis.  On  a  confervé  i  ce  genre 
le  nom  que  les  Anciens  avoieiit  donné  à  Tune  des 
efpèces  qui  le  compofent.  Théophrafte  l'appelle 
ononis  ,  &  Diofcoride  anonis,  La  defcription  qu'ilè 
en  ont  donnée  ne  laiffe  aucun  doute  qu'elle  n'ap- 
partienne â  une  des  efpèces  les  plus  communes  de 
ce  genre.  Il  n'eft  pas  aufti  facile  de  déterminer  à 
laquelle  de  ces  efpèces.  Au  refte,  le  doute  ne  pei:c 
guère  fe  porter  que  fur  deux,  V ononis  Antiquorum, 
&  Vononis  arvenfis  «  qui  d'ailleurs  diffèrent  peu 
l'une  de  l'autre ,  &  qui  peuvent  avoir  été  facile- 
ment confondues  par  les  Anciens;  ils  la  confidé* 
roieiit  comme  une  plante  nuifible  aux  travaux  de 
l'agriculture  par  fa  multiplication  dans  les  terres 
labourables,  par  hs  fjtigues  que  fes  tiges  dures  8c 
fes  racines  tenaces  donnoient  aux  bœufs,  qui  pou- 
voient  auflî  éire  offenfés  par  fes  longues  épmes  , 
d'où  lui  eft  venu  fon  nom  vulgiire  à' arrite-hœuf 
Les  obfervations  &  les  voyages  ont  donné  lieu  à 
la  découverte  de  beaucoup  d'efpèces  de  bugrane, 
dont  plufieurs  néanmoins  ne  font  encore  qu'impar- 
faitement connues,  faute  de  defcriptions-fuifilan** 
tes.  M.  de  Lamarck  avoir  renvoyé  aux  genres  cytife 
&  lotier  les  efpèces  du  Cap  de  Bonn>F.fpérance. 
Comme  elles  n'y  ont  point  été  mentionnées ,  & 
que  d'ailleurs  la  plupart  font  peu  connues  ,  je  me 
bornerai  à  les  citer  a  la  fin  de  ce  genre. 

Zf .  BuGRANE  hifpide.  Ononis  hifpîda*  Desfont. 

Ononis  foliis  ^ternis  ,  obovatis  ^  fer  rat  is  ;  fioribus 
folitariis  ,  fubfejplibus  ,  racemofii  ,*  calicibus  pilofis  y 
laciniis  calicinis  lanceolatis ,  coroliam  étquantibus. 

Desfont.  Flor.  atlant.  a.  pag.  146.  tab.  189. 

Ses  tiges  font  droites,  rameiifes,  herbacées, 
pilôufes;  les  feui'Ies  pétiolees,  ternées;  les  folio-' 
les  ovales  ou  elliptîaues ,  arrondie  s  à  leur  fommet, 
dentées  en  fcie ,  légèrement  velues  5  les  ftipuies 
petites 3  ovales,  denticulées,  bifides,  aiguës i  les 
fleurs  prefc|U'î  fefliles ,  difpofées  en  une  grnppe 
(impie,  folitaire;  le  calice  couvert  de  lonys  poils 
étalés  $  fes  découpures  étroites,  lancéolées  «  ai- 
guës, ftriées;  la  corolle  d'un  rouge  de  rofe  ,  de  U 
longueur  du  calices  les  gouiïes  comprimées,  liftes , 
ovales,  une  fois  plus  courtes  que  le  calice. 

Cette  plante  a  été  découverte  dan5  les  caT»pa- 
gnes  de  la  Barbarie  par  M.  Desfontaines.  (^./.  ) 

16.  BucaAME  à  feuilles  molles.  Ononis  mollis. 
Savi. 

Ononis  pubefcens ,  caule  herhaceo ,  foliis  fuperio* 
fibus  pmplicibus  ;  folioUs  cuneiformibus ,  apice  den* 
iatis  ;  pedunculis  toUtariis  ,  muticis  ,  unifloris  y  legu^ 
minibus  cemuis.  Savi,  Mem.  Soc.  irai.  vol.  9.  pag. 
3Ji«  ub.  &  —  Lpyfel  j  Journ.  bot.  i.  pag.  361. 
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Ononîs  tnfoUa  ,  pallidis  nutantthufque  fiofculis , 
mûriti/rui.  Banel ,  Jcon.  Rar.  761.  ? 

Ses  tiges  font  droites ,  herbncées,  pubefcentcs, 
ai  .fi  que  toutes  Ks  autres  parues  de  cette  pbntej 
gan  ie  de  PjuilLs  altemts ^  pétioléesjsternéos  j  les 
icuilies  fupériôures  fimpLs}  les  folioles  cunéitor- 
mes  ^dentées  veis  leur  fommet.  Les  fleurs  font 
foiiraîres ,  axiilaircs ,  pédonculées  î  les  pédoncules 
nyiriques ,  uni  flores  j  la  corolle  jaune  ^  un  peu 
pâle  i  les  gouITes  réfléchies. 

Cette  plante  croît  en  Tofcane ,  fur  les  collines , 
aux  bords  de  la  mer,  où  elle  a  été  obfervée  par 
M.  Savî$  elle  fleurit  en  juin* 

17.  BuGRANE  dentée.  Ononis f errata.  Vahl. 

Ononis  fiorihus  fuhffJpUùus ^  fo^itariîs i  folUs  in- 
ftrioribus  JtrrtJtO''aentatis f  cunt'furmihus ^  apicefuo' 
iridentatîs,  Vahl,  Symbol.  1.  pag.  51,  —  Foiskh. 
Flor.  atgypc.-arab.  pag.  130. 

Toute  cette  plante  eft  vi^qaoufe  &  pub^^fcente  \ 
fes  tigcs  herbacées,  coucher  s,  prefque  dichoto- 
mes^  fes  rameaux  gféits,  prefquenus  à  leur  partie 
fupérieure  ;  les  feuilles  pétiolées  ;  les  inférieures 
ternées  s  les  fupérieures  fimples  ;  les  folioles  cu- 
néiformes, linéaires,  longues  de  trois  lignes (  les 
latérales  plus  petites ,  dentées  en  fcie  ,  environ 


liraires,  axillaires,  prefque  felfiles;  les  inférieures 
plus  disantes  \  les  fupérieures  munies  d'une  brac* 
tée  à  leur  bafe;  le  calice  flrié,  à  cinq  découpures 
I  .ncéolées,  linéaires,  de  la  longueur  de  la  corolle i 
les  gouiïes  velues,  oblongues^  de  la  longueur  du 
calice ,  â  quatre  femences. 

Cette  plante  croit  en  Egypte.  (  K  /  in  htri. 

Des/ont.  ) 

28.  BuGRAKE  à  fleurs  en  téte>  Ononîs  capitata, 
Cavan.    • 

Ononîs  caulîbus  proftratîs  ,  ramofis  ,  fiUformihus  y 
foliis  ttrnatU  y  fioribus  capïtath^  Cavan.  Icon.  Rar. 
1.  pag.  4f .  tab.  159.  fig.  x. 

Ononîs  fiorikus  fuhfcjfilihus  ,  lateralihus ,  fiticapi» 
tatis  ,*  foliis  tematis  ,  obiongts  ;  fiipttiis  lanceolatO' 
fubuiatis^  calicibus  coroUâ  brrviorihus*  WiUd.  SptC. 

Plant.  3.  pag.  993. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Vononis 
minutijftma  Linn.  ;  elle  en  diffère  par  fes  folioles 
plus  alongéeSy  par  fes  fleurs  terminales,  ramaflees 
en  tête,  prefque  feifiless  par  la  corolle,  une  fois 
plus  grande  que  le  calice.  Les  tiges  font  couchées, 
rameufes ,  filiformes  \  les  ftipules  lancéolées  ^  fu-" 
bulées  s  les  fleurs  jaunes  ,  axillaires. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne  ,  fur  les  monta- 
gnei>  aux  environs  de  Valence.  :f 
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19.  BacRAKE  très -vêla.  Ononi$  viUoffma. 
Desfont. 

Oiionts  vîltofilfima  ,  vtfcofa ,  foins  tentât  h  ;  fo» 
rîbus  racemofii  ,  conftrvs  ,  jcJpUbns  ;  co'olùs  hgm^ 
minîùufque  calice  breviorihus,  Desfontt  Flor.  atlant. 
2.  pag.  147.  tab.  192.- 

Cette  plante  eft  vifqueufe ,  très*ve1ue  3  Ces  t'ges 
difruftSy  rameufes,  herbace^es,  longues  d'cn%i!<  n 
un  pied;  les  feuilles  pétioiées,  teinées;  les  fo*!o« 
les  ovales,  un  peu  arrondies,  denticu*ées  \  \ts  fti- 
pules petites,  dentées,  arrondies;  les  fleurs  ax^'- 
larres,  prefque  ftufiles ,  folitaires ,  rapprochées  en 
grappes  $  le  calice  à  cinq  divifions  lancéolées  \  !a 
corolle  rofe ,  petite  ^  p\\%  courte  que  le  calic  e  ^  les 
gouflfes  ovales ,  obtuftrs  ,  comprimées  ,  ve'.ues  , 
couvertes  par  le  calice  ,  renieimant  deux  fe« 
menées. 

Cette  plante  croît  dans  les  campfigneSf  aux  en- 
virons d'Alf*er  ^  elle  a  été  découverte  par  M.  Des* 
fontaines.  (  K./I  in  herb.  Dcsfoiu.  ) 

30.  BuGRAHE  à  feuilles  fimples.  Ononîs  mono* 
phylla.  Desfont. 

Ononîs  folîis  Jlmpiîcibus  ,  tlUptîcîs  ;  fiipullt  fcf* 
ratis ,  maximîs  y  fiorîbsu  ftjpltbus  ,  racemojis  ;  corol- 
Us  cdîïcem  Aquantibus.  Desfont.  Flor.  atlanc.  U 
pag.  145.  tab.  188. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vononis  aloprca- 
roides;  elle  en  diffère  par  fon  port.  Ses  tigts  fort 
droites  ,  rameufes  ,  velues ,  (Iriées  ;  les  rameaux 
paniculés)  les  feuilles  fimpks ,  elliptiques,  glabr.  s 
ou  â  peine  velues,  finement  dentéts  en  fcie  ;  les 
flipules  grandes  ,  dentées ,  obtufes  &  prefque 
tronquées}  les  fleurs  prefque  feffiles,  rapprochc^s 
en  grappes  courtes,  touffues  j  terminales;  le  cali.e 
grand ,  velu  ,  jaunâtre  t  plus  long  que  le^  bra&-cs  i 
Ls  découpures  lancéolérs  ;  la  corolle  pubc  fcentr , 
de  la  longueur  du  calice.  Le  fruit  n'a  pas  été  ob* 
fervé. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon* 
taînes  dans  les  champs  j  fur  les  côtes  de  Batbarie. 

31.  BuGRANE  ï  Feuilles  d'euphraife.  OnonU 
tuphrapâfoiîa.  Desfont. 

Ononîs  caule  ere3o  ,  villofo ;  foliîs  fimp/îtîbus  ^ 
tincari'lanceolatis  ;  fiipulis  acuminaiis  ;  bra^tls  o\u* 
tîs  ^  acutis  i  fioribus  raccmofis  ^  fuhfiffiiXbas.  Dcsf. 
Flor.  atlant.  i.  pag.  141.  tab.  1K4. 

Ses  racines  font  grêles,  annuelles ,  produifant 
deux  i  quatre  tiges  prefque  filiformes  ,  droitts , 
fimples  ou  i  peine  rameufes,  velues ,  hautes  de  fix 
\  huit  pouces  $  les  feuilles  fimples,  lineaires-Ias>« 
céolées ,  glabres  ,  dentées  en  fcie  ,  nerveufes  \  les 
inférieures  obtufes;  les  fupérieures  aiffuës,  lon- 
gues d'environ  un  demi-pouce  \  les  pétioks  courts; 
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1^5  nîpu^es  ovafes-obloBgurs ,  bifides',  denrëes, 
acuminëcs,  pius  longues  que  les  pétioles;  les  fleurs 
p.Tfque  ftfriles,  axillaires,  en  grappe  lâche;  les 
br.Ctees  ovales,  concaves,  aiguës,  fttiées,  demi- 
cuîées.  Le  calice  eft  campanule,  i  cinq  décou- 
pures lubuées,  ciliées ,  prefqu'éga'es }  la  corolle 
jiure  ,  une  fois  plus  longue  qtie  le  calice  î  les 
gnufîes  hffes,  oblongues ,  renflées ,  un  peu  plus 
longues  que  le  calice,  conteuaat  plufieuts  fe- 
mcnces. 

Cette  plante  croît  dans  le  Cble,  aux  environs 
de  Mafcar  en  Barbarie  ,  où  M.  DesfontaiDes  l'a 
découverte.  O  (^-/) 

^1.  BuGRANE  à  fleurs  blanches.  Oaonis  alha. 
Voit. 

4 

OzoM  caulc  trcOo  ,  fuWUÎofo;  foViis  ftmpluihiu , 
Qylon^is^fcrfidazis^  gtabris  ;  fiorihus  r^mofis  ,/c^ 
L:snis  ;  caiiciBus  pu^^efceaûiyus  ,  corotlam  fuhéauun- 
ii:^uj,  EKfsfont.  Flor.  allant,  z.  pag.  14;. 

Ononîsfionj:,sf,jfi:ihus  ,  ractmofis i  foUis  fimpli- 
€ibus.  Poir.  Itin.  2.  pag.  2:0. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  Yononîs 
TTonophylla  &  y^opizuroidis.  Scs  liges  font  herba- 
cées ,  Sftu'eufes,  cylindriques^  prefcue  glabres, 
heures  d'un  pied  &:  plus  ;  les  ran^eaux  aitemes  ; 
Ls  fçuîiltrs  ghbres  ou  à  peine  pubcfcente^  i  les 
i.  ferieures  oviîrs-elîiptrqiies ,  cbtufes  ;  1rs  (x:.^^ 
rieures  ovales- lancéolées,  un  peu  aiguës  «  £-•€• 
ment  dentées  en  fcie  ;  les  ftipuies  grandes,  tron- 
quées ,  dert;cu»ées,  decurrentf^s  ^ur  les  pétto'es 
&•  de  la  ménie  longueur  ;  les  fl-u-s  prefqiic  (cffi 
ieç,  fo'itîres,  ttrroirales,  rapprochées  en  une 
grar^pe  coure  j  îe  calice  centré,  pube^cent ,  a 
cinq  découpures  étroites,  linéaires,  a'^LCs;  la 
co'olîe  blache,  cac!q-.eîo's  d  un  rofe-pa.e  à 
peine  plus  io-gue  eue  le  caî  cej  les  bractcts  op- 
po fées,  petites,  pabefcentes,  LncécNctrs. 

J'ai  rroavé  cetr*  t>'înte  fur  I*s  côscs  de  B^a- 
rie  ^  aux  environs  de  Bonne.  Çf^.v,) 

5  ^  BuGRANE  a  fienn  lâches.  O.oiîj  laxIJ^^r^ 
Desfcnr. 

Oruynis  fiUlU  Unurs^  ptSuUliforo  Icfip^r^c:^; 
taLcihiLS  co'oili'n  êqMSMr^,is;  ii^u^rur^h^  eJi'^m::», 

exferzls ^ruLi^ûh^s.  Desf.  F jor.  atlict.  u  pag.  i^fi. 
Cib.  190. 
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Ses  tfges  fontv'îoes,  droîtifs,  rar^-eti'îs  j  %s 

f e  u .  t  î  t: 5  pé:  î oiees  ,  te r-^e«, ,  a  tK jre  p  t- h^.cj. -jsis  ; 
Jes  folioles  o«.aJe5,  c*=r:T  cu^e' ,  «i^.es  a  e-^r 
bifc  i  ks  C:,«îcs  p-e^::a'ofo*C'jl*"tS ,  p<:t?-t, 
de'  :ee$,  p  us  cojr:*»  'tîî  ie  p  tiolr  }  ûis  î^vs 
r*'::-:res,  J:r*'r.r«»s  ,ai  i  k:—^^  .\q-*'w-ts  p^ar  les 
d^.rcî/^-s  fi'if'rTr-*^,  rF-tyrf^r-s,  p-'*i  Ittîs  '-^^e 
?s  teuîîîrs;  îc  ci-re  a  cV/j  -^>  o-p-i^^s  p?'/- 


I  bleuâtre  ,  de  la  longuetir  du  Cîlice  \  le<  g^.iifl' î 
pendantes,  alongées,. velu  s  9  etificei,  lnit«iirtfcj 
renteimanc  plufieurs  ftro^^nces. 

Cette  plante  a  éti  reci'cjrie  par  M.  D/*^ fon- 
taines fur  les  collines  incultesd' A'ger.  O  (D.Jlnpt. 
ex  Desfont,  ) 

34.  B;grâne  i  gouff^s  pendantes.  Ononh  pei' 
dula,  Desl'onr. 

Ononts  foliolis  ternis ,  olavatlt ,  aptce  rotundatlt; 
fonbus  racemojis  g  cernais  f  ped'ufllii  ftrilii  ^  ^tf.^" 
m'rmbus  villofts  ,  calice  lonf^  ionbus .  Les  fo  n  !  «  F 1  or . 
atlant.  2.  pag.  147.  tab.  191. 

Les  tîges  font  velues;  les  folioles  g'abres  ,  en 
ovale  renverfé,  a^ondres  &  d-nticulé^s  à  leur 
fomn^er  ;  Ie<  Pipu'es  petites,  ovaics  ,  obMi'"S  , 
c:ert'ru!tes;  les  pédoncules  roi.f*s,  n-.ur^o/.es , 
réfléchis  a  I  ur  fon.met,  ai*!  aires  ,  1 1»  fî<'* 'S  , 
rapp'cchrfS  er  U"e  grappe  tern-.îf'^îe  \  î*  s  b'M':t% 
(ÎTipIes,  oblorg'j*s,  fo  i:c4e«  ,  dn'éti  a  l'fif 
fommet }  lis  <:iv.fio'.s  du  ca'ice  velu'S,  hr^to- 
lees,  fubjiées;  la  €c:fA\c  d  un  b  eu-pâ.e,  un  peu 
p  tts  longue  G'ic  ie  c^icti  les  gobfîts  p^nU4't'e«, 
ob!ongues,  lirie^ires,  velues,  ft,&'^i,ir.^:i/i^ 
nées,  un  peu  pius  lorgues  que  le  ca.:ce,  conte* 
nant  pijâtun  fetnences. 

Cette  p'mre  croi:  en  Ba-bi-ie,  air  env*^/^.".^  <ie 
Mafcar,  où  e!ie  a  ete  J-couvtrte  par  M.  DiSlo;*- 
taires.  G  l  ^-/  ^«  ^^''^-  Dttfo^,  ) 
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Oncnhfolns  ternath  ffol'oirs  Mongis ,  ferrath  , 
puhtfctntihus  ;  pedumidis  hifloris,  nutamièus,  arif^ 
tdiis  ,  peiioio  longiorihus,  Desfont.  Flor.  allant,  i. 
pag.  143. 

Ses  lîg's  font  rameufes,  pubcfcentcs,  aînfi  que 
toute  Sa  plante;  les  folioles  ovales-oblongues ^ 
tronquées  i  les  ftipules  grandes ,  aiguës ,  décur- 
rentes  fur  le  pétiole }  les  fleurs  aiillatres;  les  pé- 
doncules plus  longs  que  les  pétioles^  terminés  par 
deui  fleurs  «  munis  d'une  arête;  la  corolle  jaune» 
rayée  ;  les  calices  â  cinq  découpures  prefque  féu- 
céeSj.  velues  \  les  gouues inclinées»  pubefcenies, 
renflées.  Elle  paroïc  fe  rapprocher  beaucoup  de 
Vononis  gémi na ta  d'Alton  »  mais  fes  pédoncules 
font  pourvus  d'une  arête. 

Cette  pUnte  a  été  découverte  en  Barbarie  par 
M.  Desfoncaines.  (  K./  in  hecb.  De- font,) 

57.  BuGRANE  â  rameaux  nombreux*  Ononis 
ramofiffima.  Desfonr. 

Ononis  puhefcens ,  folioiîi  ternis  ,  tineari-ohava" 
fis  ;  pediceUis  artflatis ,  folio  longioribus  ^  ptrf^en" 
tibus  ;  ftoribus  cernuis.  Dtsfont.  Flor.  atlant.  2.  pag, 
141.  tab.  186. 

Ononis  non  fpinofa ,  fiore  luteo ,  vanegato,  an- 
guftijblia,  maritima,  Tourn&f.  Inft.  R.  Herb.  409^ 
6c  Herb. 

Toute  la  plante  eft  vif^ueufe  &  pubefcente  ;  les 
tiges  droites  ,  prefque  ligneufes^  très-rameufes  ^ 
hautes  d'un  pied  ;  les  feuilles  pétiolées  »  à  trois 
folioles  un  peu  roides,  linéaires  «  en  ovale  ren- 
verfé,  éentees  en  fcies  les  (tipules  ovales  j»  pe- 
tites,  aiguës  i  les  pédoncules  filiformes  «  axillai- 
res,  peififbns  3  deux  &  trois  fois  plus  longs  que 
les  feuilles  3  munis  d'une  arête  s  les  fleurs  incli- 
nées )  les  découpures  du  calice  fubulées  ;  la  co- 
rolle jaune  ,  une  fois  plus  petite  que  celle  de  l'o- 
nonis natrix j  plus  longue  que  le  calice;  l'étendard 
traverfè  par  des  veines  purpurines;  les  gonfles 
grêles,  renflées  «  linéaires  ^  pendantes  «  pubefcen- 
tes ,  acuminées  »  trois  fois  plus  longues  que  le 
calice  3  â  plufîeurs  femences. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfontaines 
en  Barbarie  j  dans  les  fables ,  fur  le  bord  de  la  mer. 
O^iV.f  in  ktrb.  Dtsfont.  ) 

)8.  BuGRAHB  panachée.  Ononis  piBa.  Desfont. 

Ononis  viUofo-vifcofa ,  foliis  ternis  ^  oblongis  ; 
pedicellis  arifiatis  ^  folio  longioribus  ;  leguminiùus 
villofis  ^  exfenis  i  calicibus  corollam  fubàquantibus, 
Destont.  Flor.  atlant.  1.  pag.  144.  tab.  187. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vononis  natrix , 
dont  elle  diffère  par  fa  corolle  une  fois  plus  petite  , 
&  à  peine  plus  longue  que  le  calice.  Toute  la 
plante  eft  yelue  ^  gluûneufe  s  les  tiges  rameufes  i 
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les  folioles  oblongneSj  elliptioues,  dentktt^ ées  1 
les  ftipule»  lancéolées  «  aiguës  ^  les  fleurs  diflantes» 
axillaires  s  les  pédoncules  pourvus  d'une  arête  | 
les  divifions  du  calice  fubulées  i  h  corolle  jaune  $ 
l'étendard  panaché  de  veines  purpurines  i  les  pouP 
fes  inclinées,  linéaire*. ,  vdues  «  plus  longues  que 
le  calice. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Mafcar  en 
Barbarie,  oil  elle  a  été  découverte  par  M,  D&s- 
fontaines.  (  ^.  /  in  herb.  Desfont,  ) 

39.BUGRANE  aiguë.  Ononis  eufpidata.  Desfonr. 

Ononis  viliofa  ^  foliis  inferioribus  ternis,  fum-r's 
fimplicibus  ;  frliolis  oblongis  ,  ferratis  ;  peatc^Lis 
unifions  ,  arifiis  fuperni  Utioribus,  De^font.  Flor. 
atlant.  2.  pag.  144. 

Elle  fediflingue  de  V ononis natrix^2x  (es  feuHIes 
non  vifqueufes  ;  par  fes  arêtes^  élargies  à  leur  par- 
tie fupérieure  >  par  la  corolle ,  au  moins  une  lois 
plus  petite  ;  par  les  poils ,  beaucoup  plus  lor  :^. 
Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  étalés ,  panicol.s. 
Les  feuilles  font  légèrement  velues)  les  infér^tru* 
res  ternées;  les  fupérieures  fimpicsi  Its  t'oIioUs 
ovales-elliptiques ,  nerveufes  }  les  ftipules  gran- 
des j  â  deux  lobes  ovales-lancéolés»  ai gi. s,  entiers 
ou  â  peine  dentés  \  les  pédoncules  filiformes ,  vc* 
lus 4  à  une  ou  deux  fleurs  ;  le  calice  pileux  »  a  cirq 
découpures  linéaires-lancéolées,  aiguës }  la  corolle 
jaune,  plus  longue  que  le  calice»  les  goulfes  :e- 
fléchies. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfcn* 
raines  dans  les  campagnes  ^  aux  environs  d'Alger. 
(  y.f  in  herb.  Desfont,  ) 

40.  BuGRANE  arborefcente.  Ononis  arboref^ens. 
Desfont. 

Ononis  ramis  tuherculofs;  foliis  ternis ^  ohovist's^ 
villofis  ;  florihus  racem^s  ,  fcffiiibus  ;  Itguminb^s 
calicem  équantibus.  Desfont.  Flor.  atlant.  X.  p.  14^. 
tab.  193. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  deux  à  trois 
pieds  ,  rameufes  j  chargées  de  tubercules  ;  les 
jeunes  rameaux  pubefcens}  les  feuilles  pétiolées, 
à  trois  folioles  glabres  ^  en  ovale  renverfé»  den« 
tées^  plus  longues  que  les  pétioles  s  les  flipules 
ovales  ,  bifides,  denticuléesj  les  fleurs  folitaîres, 
alternes,  en  grappe^  munies  de  braûées  petites^ 
ovales,  â  peine  denticulées  j  de  la  longueur  des 

!  Pédoncules;  le  calice  velu,  à  cinq  découpares 
ancéolées,  aiguës  s  la  corolle  rofe,  de  la  grao* 
deur  de  celle  de  Vononis  arvenfis;  les  gonfles  cour* 
tes ,  ovales ,  renflées ,  velues ,  un  peu  compri- 
mées ,  de  la  longueur  du  calice. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfoo* 
taines  dans  les  moiuagnes  incultes  de  l'Atlas,  aux 
environs  d'Arzeau.  D  (  K^  /•  in  herb,  Dtsfom.  ) 
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0 :onis  Jtor'hus  tenus,  rcci-roJÈs  ;  /b^':s  h^ero- 
TiL'xs  terruuis  ,  otlongis  ^  fer-atls  ^  ramlfj^c  ii'f'jfs , 

fpnofiî,  villcfis.  WiUd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  99  »• 

Oiontj  (cadoca).  ffi^^fa  ^  fcUIs  fuh'^o:u-:d':s  , 
cdduàs  ;  fioribsis  umatis.  Vil].  Dauph.  J*  p^S*  4^8- 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  Ycnonts 
f;'!nofd ;  elle  en  diflfère  par  Ces  fleurs  en  gr-ppes 5 
par  les  pédoncules^  munis  de  trois  flturs  beau- 
coup plus  petites;  par  les  feuilles  d  orales,  fimples» 
ianceolées  ,  â  peine  dentées  ,  inférées  fur  1  s  dt  ux 
ftif^uîes  adhérentes  j  mais  fans  eue  traverfêei  par 
un  pétiole.  Les  tîiçes  fe  divîfent  en  rameaux  dif- 
fus, velus^  glurîneoZ)  les  feuilles  îr.fêi!eu:e$  rcr- 
nées  «  â  trois  folioles  oblongues  ,  quelquelob  ar- 
rondies «  pubefceotesj  dentées  en  Icie. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  du  Dau- 
phine.  i{.{Wiltd,) 

41.  BuGRANE  hériflee.  Ononîs  hina,  Hort. 

Parif. 

Ononts  tottts  hîrtus ,  jlorihas  fpicûto-  ractmofls  , 

terminaiibus  ffo/ui  teraaùs  ,  ohovaiis  ^  argutt  dend" 
culaiis  i  corollâ  parvâ  j  cérulcà  ;  cauU  hcrùaceo  ,  rw 
mofijjtmo,  (N.) 

Cette  plante  efl  hérîflee  de  poils  fins  &  blan- 
châtres. Ses  tiges  font  herbacées,  très-rame ufes  $ 
les  feuilles  pétiolées  ;  les  inférieures  fimples  % 
celles  des  rameaux  i  trois  folioles  inégales,  pe- 
tites, en  ovale  renverfé^  finement  denticuléesi 
le  s  nipules  courtes  j  un  peu  élargies,  crénelées  i 
les  fleurs  pédicellées^  axillaires ,  difpofées  en  une 
grappe  droite,  terminale.  Les  feuilles  florales 
prennent  aux  fleurs  fupérieures  la  forme  d*une 
petite  braâée  pédicellée,  crénelée  i  fon  fommet} 
le  calice  divifé  en  cinq  dents  fubulées  \  la  corolle 
bleue ,  i  peine  plus  longue  que  le  calice  \  les  gouf- 
fes  un  peu  velues  «  plus  courtes  que  le  calice , 
renflées,  ovales ,  obtufes  à  leurs  deux  extrémités, 
ne  contenant  que  deux  ou  uois  femences  brunes  j 
prefque  giobuleufes. 

Cf  tte  plante  croît  dans  l'Orient.  On  la  cultive 
au  Jacdin  des  Plantes  de  Paris.  ¥  (^*  "^0 

^  Efphis,  la  plupart  du  Cap  de  Bonne' Efperance  , 
moins  connues  ou  fe  rapprochant  des  lotUS  ùu  des 
cytifus. 

♦  Ononîs  (fpîcata)  ,  foliîs  fmplkîhus ^ftipulatïs ^ 
efvaiis  ,  fcriccts  ;  caule  ereào  ,  floribus  fpicatis. 
Thunb.  Prodr.  pag.  119. 

♦  Ononîs  (fafciculata),  follîsfafiîculatîs,  lan^ 
ceolatis  ,  creaatîs  ;  fîorîbut  fpicatis  ,  caule  ercHo. 
Thunb.  Prodr.  pag.  x  }o. 

♦  Ononis  (ftxÇicz)  t  ptdunculis  muticis  ,  bifioris  ^ 
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rJcemoJls  ;fi>!îis  tfaatrsy  litetntLS  ,  trMftatû  *  !e^ 
mtis  i  pi,.ul.s  inu^t'^rimis^  Wjlioen  S.'^c»  P.^ni. 
i'  pig.  ^y7»  — *  burm.  Ind.  pa^,  157.  tab.  49* 
hg.  I. 

♦  Ononis  (  micranthi  )  ,  /!?/;:  j  terfa::i  ;  /t'î.^.'iS 
oh/on ^:s  ,  oâi:itïs  j  f. 01  hm  uirbxL'iâ  tt'mi^tti.u^s  , 
cuitle  dtcumèerue,  Tt^M^^b.  Prodr.  I>0. 

♦  Onoiîs  (parv:flora),/oZiÏJ  tenutsts ,  vîVA^yÎJ  ,• 
um^eiils  later*ilihus  ;  c»imU  àer:^jceo  »  vtù'oj'0.  Tnai  b» 
Prcdr.  119.  Non  Lam.  {An  »in:hyuts  ^k;j«juvj?4Wj? 
Viild.) 

♦  Ononis  (umbeî'ara)  ,  fo'îîs  tentât :s,  vîlicjîs  ; 
folîoiis  o^lon^îst  o'^t^Jis;  jîur;3«j  unbeJads  ,  ca:ie 
dicumbentt.  Thunb.  Piodr.  1  jo.  ^  MantitT.  ac>6. 

♦  Ononîs  (  fecunda  )  ,  folî-s  ternatîs  ,  glac*rîs  ; 
folîolis  obi'ong:s  ^  a:utis  ;  umbiiiis  t^r-nin^llb^s  ^ 
caule  decumbtnte ^  h^r^aceo,  Thunb.  Prodr.  1  JO* 

♦  Ononîs  (  gîabra),yô/;/j  ttrnatis  ,  gUbrîs  ;  fo*^ 
liolîs  ovdTÎs  g  ohiuys  ;  fiori-'us  WTttelUiis  ,  canle  tf>* 
cumbente,  Thuiih*  Piodr.  130. 

♦  Ononîs  (  filiformîs),  peduncmlîs  mutîcîs  ^  fuh^ 
trîjîoris  ;  Joiîîs  tentât  i  s  ^futfjejjiltbms  ;  fultoîis  Qvatis  ^ 
mucrot^tis,  Linn.  Mant.  266.  —  Lotus  exftipuUtus^ 
Berg.  Plant.  Cap.  pag.  117. 

♦  Or.onîs  (capenfis),  racemîs  pedunculatîs  ^  ton» 
gîs  f  foUîs  ternatis  ,  fuborbîculûtis.  Linn.  AmotQ* 
Acad.  6.  Afr.  41. 

♦  Ononîs  (  excifa  )  ,  foîîîs  ternavs ,  fubtiis  pu* 
hefcentîbus  ;  poribiîs  binis  ^  ttrmuiulibus  i  cuule  d^ 
cttm^^A/c.  Thunb.  Prodr.  119. 

♦  Ononîs  (  geminata)  ,  foliîs  ttmatîs  »  obovatîs  g 
pedunculîs  iateralicuf  ^  bifiorîs*  Ait.  Hott.  kcW.  }, 
pag.  ij.  Affnîs pracedenti. 

♦  Ononîs  (proftrata),  pedunculîs  mutîcîs  ^  uni» 
fiorîs  ,  longijfimîs  ;  foliîs  temaiîs  ,  acutis  ;  ft  puii$ 
fubulatîs,  caulibus  profiratis*  Linn.  Mant.  266. 

Lotus  proftratus.  Linn.  Spec.  Phnt.  2.  pag.  icoo. 

Ses  tiges  font  nombreufes ,  grêles ,  hautes  éà 
fix  â  fept  pouces,  ccjchées,  herbacées  1  fes  feuil- 
les pétiolées,  à  trois  folioles  glabres,  lancéolées,, 
pubefcentes  en  deflbus ,  algues  i  leurs  deux  ex* 
tremitési  les  fiipules  très-petites  »  acuininéesi  les 
pédoncules  trèc*Iong$ ,  filiformes ,  i  une  feule 
fleur,  géniculés  vers  leur  fomnoeti  le  calice  auOi 
grand  que  les  feuilles  ;  les  gouflcs  légèrement  to- 
menteufes^  horizontales,  une  fois  plus  longuet 
que  le  calice.  (  Linn,  ) 

♦  Ononîs  (  elongata  )  ,  folîîs  ttrnatîs  ,  hîrfutis  ; 
fol  olis  ovatis  ,  acutis  ;  pedunculîs  lateralîbus  «  unim 
fiorîs  i  caule  decumbente  Thunb.  Prodr*  129. 

♦  Ononîs  (capillarîs),/o/i7i  tematîs ,  iînearîbus^ 
glabrîs  y  pedunculîs  axillaribus  ^  unifioris  /  cauii  grec^ 

tîufculo.  Thunb,  Prodr.  Ii9« 
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*  Oncnis  (  vîHofa  )  ,  fotns  umatts  ,  UnccoUtis  ; 
pedunculis  lateralihus  ,  uniforis  /  caiJc  dccumbtnu» 
1  hunb.  Prodr.  1 19. 

*  Ononis  (heterophylla  ),/ô///j  urnatis  j  folîo" 
Us  inferioriàus  cvatis ^  J'uperiorihus  lanceolat's ;  fio^ 
ri&us  folitariis ,  ptdunculaiis.  Thunb.  Prodr.  1 19. 

*  Ononis  (  flrigofa  )  ,  foUis  ternatls  ,  fubtùs  vil' 
hfis  ;  fùUolis  ovatis  ^  obtufis\  umbellis  ttrminalihus ; 
cault  decumbtme  ^  fruufccnte,  Thunb.  Prodr.  ijo. 

*  Ononis  (  ftipul'^ta  )  ,  foliîs  urnatis ,  villofis  y 
fo'^ibus  fpicatis ,  cauU  fruicfccnu^  Thunb,  Prodr. 

129. 

*  Ononis  (mîcrophylla)  ,  foliis  ttrnaùs  ,  fca- 
bris  ;  fioribus  axillaribus  ,  ram/s  ramuliffue  /pinofis, 

Thunb.  Prodr.  rzj.  •—  Lfnn.  Suppl.  )i4. 

ArbrifTpau  tiès-rameux ,  éta^é,  muni  Je  fortes 
épines.  Les  Veuilles  font  pétiolëes»  à  crois  folioles 
oblon;;ties  ,  fort  petites,  liffes,  très*entière$ ,  un 
peu  obtufes}  les  goufTes  pédicellées,  liffes,  h'- 
néaires ,  aiguës»  noueufes»  recourbées»  conte* 
naiit  cinq  à  lix  femences.  (Lintu) 

'    *  Ononis  (  hî rfu ta  ) ,  foliis  Jlmpliciius ,  lanceola- 
tis  ,  hirfutis  ;  caùU  dccumbente.  Thuob.  Prodr.  11^* 

*  Ononis  (decumbens)«/b//ij  urmuis ,  puhrf- 
Xtntibus  ;  folioUs  acutis  ;Horibus  folilariis  ^  îaura* 
Mas;  cauU  decumbcntc.  Thunb.  Prodr.  129. 

*  Ononis  (  ferîcea  ) ,  foliis  ternatîs  y  folioiis  ob- 

iongis ,  fulttùs  villvps  ijlorum  fpicâfecundâ  ,  irifiorX 
Thunb.  Prodr.  129. 

*  Ononis  (  racemofi  )t  foliis  umatis  ,  fuitiks  pu- 
lefctndbus  ;  foUoUs  ohlongis  ,  forihus  ractmofis  , 
t\aiili  decumbenu.  Thunb.  Prodr.  1  icf, 

*  Ononis  (lagopus),  Joliis  ternatis  ^  lanceolatis  ^ 
\illofis  ;  fpicâ  foliofâ,  cauU  enâo,  Thunb.  Prodr. 
129. 

*  Ononis  (quinata),yb//;j  quinatis ; foUollt  lan- 
Kcolatis ^  ccnvolutis i  f.oribus  Luralibus ^  cault  dt*' 
cumUntc,  1  kuBb.  Prodr.  i  }0. 

Uononis  aniua  Lîiin.  a  érï  mentionné  parmi  k$ 

i'jtus.  {f^oyt^  LoTlHa,r.**.   244  &:  pour  V ononis 

involucrûià  Lmn.  &  Berg. ,  voyti  LoiiER,  a*",  16 

«C22.) 

Obftrvotiots.  V oncnis  altijjima  Lam.  ft*.  4 ,  eft 
Vononis  kircina  JK'q.  Hott.  t  ,  pifç.  40,  nb.  93  ; 
\' ononis  fotUHS  AUton.  P<e(k?m.  tt*.  1164  ,  tab.  41 , 
fig.  I  \  i'o.ionis  fpinofa  ,  var.  0  ,  Linn.  ;  l ononis 
arvenps  Rex.  Obf.  1.  pag.  2i. 

.    Vortois  ftxiuilis  I^m.»  n®.  i<)^  fft  la  même 

phntc  qu(^  Vonvnis  minut!jJtfMiLixH\,i^  ononis  bar- 
i>itu  Ca^aii.  Icon.  Rar.  a.,  pag.  41.  tab.  i45« 

Uonoais  variegau  Linn«  eft  bic«  cenainemcrt 
la  iDéme  efpèce  que  i'oA#a^  aphylU  Lam.  a^.  i8. 


B  U  I 

M.  de  Lamatck  n'aroît  ohferré  cette  planre  q-  e 
fur  des  individus  fecs  qui  avoienc  perdu  leu'S 
feuilles  y  &  qui  n'avoîenc  confervé  que  leu^  *  >• 
pules.  J'ai  rapporté  cette  plime  des  cotes  de  B.^- 
barie;  elle  croit  au(&  en  France  j  en  Provence  5c 
aux  îles  d'Hyères. 

Vo.ionis  calîcina  Lam.,  D^.  7»  eft  fans  aucu* 
doute  [* ononis  pubefcens  Lînn.  M.  Desfontiirtc* , 
dans  fa  Flou  du  mon:  Atlas  ,  y  rapporte  comT^ 
fynonymes  Vononis  vlfcofa  ,  fpinis  carvts ,  Imcj  , 
latifolia  ,  annua  ,  Tournef.  Inft.  409  ,  qu'il  taut 
retrancher  de  V ononis  \ifofa ,  n*.  16. 

Uononis parvifiora  Lam. ,  n**.  il,  eft  Vomonis  co-^ 
lumni,  Atiion.  Pedem.  i.  o^«  1166.  uib.  zo.  fie.  {. 
—  Ononis  fubocculta  VilL  Dauph.  5.  pag.  4X9.  — 
Ononis  minutijpma  Jacq.  Auftr.  tib.  140. 

Uononis  rotundifoUa  Lion,  eft  gravé  dans  les 
lUufirations ,  tab.  6i6,  fig.  !.. 


BUIS.  Buxus.  {Voyti  Illuftr.  tab.  7^  i ,  fie.  i  Se 

X  ,  buxus  femptrvirins  Lmn.,  qui  eft  le  iujcu^jifm' 
ticofa  Lam.  u^,  J. 

Les  Anciens  connoiflbient  le  buts,  &  Tont  oh  ra- 
tionné dans  leurs  ouvrages  comme  un  arbrilWaa 
intéreffant  par  la  dureté  de  fon  bois,  par  U  longue 
durée  &  par  fes  ufages  :  ils  en  faifoient^  confine 
nous,  des  ouvrages  de  tour  \  ils  Je  pLintoienc  darj 
les  jardins^  &  lui>donnoiem  différentes  formes. 
Le  buis  ne  s'élève  jamais  beaucoup  ;  mais  fon  t  orc 
parvient  ouelquefois  â  une  grofleur  aftèz  con*îd.»- 
rabie.  Halicr  dit  qu'il  exiftoit  auprès  de  Gei^ve 
un  buis  dont  V  tronc  avoir  environ  fix  pird^  de 
circonférence  :  il  croit  avec  lenteur  &  dure  ut 
très-grand  nombre  d'années;  il  fe  confervé  pc:.- 
dant  des  fiècles  fans  s*altérer.  (  Ko^fj  Desi'ont. 
Arb.  &  Arbr.  vol.  2.  pag.  )99.) 

On  donne  le  nom  vulgaire  de  buis»  dans  divers 
pays,  a  des  végétaux  qui  ont  quelques  raf>prrt$ 
extérieurs  avec  le  buis  ordinaire.  Amli  le  tragon 
(rufcus  Ltnn.  )  eH  nonnmé  buis  piq*^ant ,  parce  que 
ies  fett'Ilcs,  qui  ont  la  forme  ik  la  dur.e  de  ceKrs 
du  buis  y  font  de  plus  terminées  par  une  peinte 
acérée  &  piquante.  Le  bi  is  de  1)  Chine  eit  le 
murraya  ^  genre  de  plante  de  la  famille  des  ot^-:- 
gers.  On  donne,  à  Tlle-de-France,  !e  nom  «ie 
faux  buis  ^w  fcrn^ùa  de  Ccmmenbn,  qui  tft  l' e 
rubiacec.  Le  buis  de  Saint- Dommgue  eu  !e/-c.'»- 
gala  per,£a»  Dans  les  Antilles^  au  rapport  de  J-c- 
quin ,  on  nomme  buis  ou  bouis  un  caimitier  ( .-  r-v  • 
JofihyÙun  caruUum)  ^  ^  g'os  imis  le  ckryfo}.hy!.^.i 
argtnteum.  Le  buis  oâtaui  de  la  Martimque  ,  t  lo.i 
Chanvalicni  elt  une  efpèce  de  rtmaia.  {j^jf.  ) 


BUISSON  ARGENT.  On  donne»  en  Furoo^ . 
ce  nom  à  un  néflier  (  mtfpilus  pyraca,uha  î  :iî  .  ) , 
dont  les  fruirs^'i  un  roU'>e'-vif  écirlare,  raffenb  -s 
en  gros  bouquets  an  milieu  d'un  feuillage  d  lui 
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le  nomme  auflfi^  dans  VArzb'ie ,  fafsaf  ou  ckalîf.  |     Cette  plante  a  ^té  recueillie  dart  TlJide  p:r 

Ce  dernier  nom  reflemble  beaucoup  à  celui  de  ^  M.  Poivre.  1)  (^'f*  '^  ^^''^*  ^^Jf*) 

chalcf^  qu'on  donne  à  \tUagnus  ou  olivier  de  i 

Bohême^  qui  a  les  feuilles  &  un  peu  le  port  du  /     9.  Buleje  à  feuilles  de  bétoioe.  Bjdieia ^ttoù-^ 

f^ule.  '  câfolia.  Lam. 

BULÈJE.  BudUla.  M.  de  Lamarck  a  figuré  dans  '  ^  BudUiafollfs  ovatoobiongzs ,  crenulatU,  ru^  j' 
Its  Iliuftrations ,  uh.  69 ,  les  trois  cfpèces  fuîvan-  /'«'^'  >'^'J  interrupns,  panicuLitis.  Lam.  ill.  i. 
tes  :  fig.  1 ,  budleid  occîdtntalis  (  &  Flor.  peruv.  I  ,  *  P^S-  ^9i-  n  .  1488- 
tab.  82  )^  quant  à  la  fleur  ^  au  calice  j  à  la  corolle  : 
les  autres  parties  de  la  fruâification  appartiennent 
au  budUia  americana  (  Flor.  peruv.  i  ^  tab.  81)  ; 
fig.  z,  budlcia  globofa  (  Flor.  peruv.  I,  lab.  8  j  5  — 


Ses  tiges ,  héritées  de  tubercules ,  font  obfcu- 
rément  tétragones,  garnies  de  feutlles  pétiolees, 
très-ridées,  épaifles,  ovales- oblongues,  obrui'rs, 
,        .        „-  i-         ^    c  L    /'  I  rudes  &  chagrinées  en  deffuSjtomenteufes  en  dct- 

Jacq  Icon  Rar  2  ,  tab.  5C7)  î  fig-  5  >  ^''tTZ  '  ^us.  finement  crénelées.  Les  fleurs  font  difpol^ts 
dagafcar:e:ifa.  Il  faut  ajouter  a  ce  genre  les  efpèces  ^„  ^^  ^^^j^^,^  terminale ,  dont  les  ramific!ationi 
luivantes  .  oppofées  font  chargées  de  paquets  verticilles , 

feflîies  ,  agglomérés  «  pubefcens ,  formant ,  par 
leur  enfemblej  des  épis  droits  ^  interrompus. 

Cette  plante  a  été  découverte  au  Pérou  (ar 
M.  Jof.  de  Juffieu.  b  (^./.  '«  ^'^-  •'•/•  ) 


7.  BuièjE  à  Feuilles  de  faule.  Budlda  falicifoUa, 
Vahl. 

Budleîa  foliis  ijnceoiarh  ,  txtrorsum  ferratis  ,fub^ 
tus  tominiofis  ;  racemîi  tcrminalibus ,  pedlcellis  mut" 
tifioris  ,  foribas  nuianûbus,  Vahl  «  Symbol.  3. 
pag.  14. 

Ses  rameaux  font  articulés,  à  peine  tétragones» 
blanchâtres  &  légèrement  tomenteux  â  leur  par- 
tie fupérieures  les  feuilles  feflîles,  oppofées»  lan* 
céolées ,  rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  •  en- 
tières ,  un  peu  dentées  vers  leur  fommet  »  glabres 
en  deâus  ^  tomenteufes  en  deflbus  $  les  feuilles 
florales  très-entières^  beaucoup  plus  petites.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales,  lon- 
gues de  fix  à  fept  pouces»  tcuillées  à  leur  partie 
inférieure  i  Us  pédoncules  oppofés ,  à  plufieurs 
fleurs  pédicelléesj  prefqu*eR  ombelles  i  les  brac- 
tées  linéaires j  tomenteufes,  ainfi  que  les  pédon- 
cules &  les  calices  i  ceux-ci  à  quatre  découpures 
lancéolées,  un  peu  obtufesi  la  corolle  une  fois 
plus  longue  que  le  calice ,  i  quatre  lobes  arron- 
dis \  le  ftyle  de  la  longueur  de  la  corolle  $  le  flig- 
mate  tronqué  «  en  forme  de  cœur. 

Cette  plante  croît  2  Buenos- Ayres.  }1)  (  Kahl.  ) 

S.BuLâjE  i  feuilles  oblongues.  BudleiafalUîna. 
Lam. 

BudUiû  foins  oblongo^Iunceolatis ,  fubdentatis  , 
pttioldtis ,  jubtus  albo'tomtntops  y  fpicU  gracUibus  ^ 
urminalibus,  Lam.  111.  i.  pag.  191.  n^.  1491. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  fe  divifenc  en  rameaux 
élancés  ,  revêtus  d'un  duvet  blanchâtre  &  tomen 


10.  BuLÎJE  en  thyrfe.  BudieU  tkyrfoides.  Lara. 

BudUia  foliis  tanceolato-Unearibus ,  ftrratis ,  //- 
plibu$i  ractmo  fpicdto-icrmiaali.  Lam.  lU.  1.  pig* 

291.  n*.  1489. 

Efpèce  très-élégante ,  dont  les  tiges  font  divi- 
fées  en  rameaux  glabres ,  prefque  cylindriques, 
jaunâtres ,  pubefcentes  &  cendrées  vers  leur  fu.n- 
met,  garnis  de  feuilles  longues,  étroites,  lineji- 
res -lancéolées,  feflUes  &  rétrécies  à  leur  bifr« 
cotonneufes  en  deflbus ,  glabres, prefque  luifiot-s 
en  deflfus,  dentées  en  fcie  à  leur  contour  «  acumi- 
nées ,  longues  au  moins  de  quatre  à  cinq  ponces. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  touffue  , 
très-droite,  tomenteufe  &  blanchâtre.  Le  cilce 
eft  court,  urcéolé  ,  â  quatre  divifionsj  la  coro  le 
â  quatre  lobes  égaux  ;  le  tube  court  \  quatre  an- 
thères fefliles  %  le  lligmate  bifide  \  les  capfuîes 
ovales  I  tomenteufes,  péJice liées. 

■ 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Commerfjo 
à  Monte- Video.  I)  C  ^-Z  '"  ^«''^-  ■^"^) 

11.  Buleje  effilée.  Budlcia  vif  gâta,  Lam. 

BudUià  foliis  Itnearibus  «  obiujis ,  obfcur^  de^ta^ 
tis  i  remis  vi^gatis ,  ereSiis  ;  racemis  urminMi^^s, 
Lam.  lil.  1.  pag.  291.  n^.  145^0. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  font  glabrfs,cylinti:i- 


teux ,  garnis  de  feuilles  médiocrement  pétiolees,  î  ^'"^V  ^^^  rameaux  effilés,  droits,  pub.fcens  . 


"sr- 


oblongues^  lancéolées»  â  peine  denticulées,  ner- 
veufes ,  blanches  &  tomenteufes  en  deflbus  ;  les 
Détioles  réunis  par  leur  bafe ,  &  cmbraflai.t  la  tige. 
Les  pai.icules  (ont  terminales ,  compofees  d'epis 
grêles,  oppofes,  pubefcens  s  les  fleurs  prefque 
feiîilts.  pendantes.  Les  fruits  confident  ea  petites 
capfules  glabres,  un  peu  globuleufws. 


.  nis  de  feuilles  petites,  fefliles,  elliptiques,  a;l.£ 
'  femblables  à  celles  de  la  lavande ,  obtufes  â  le  :s 
j  deux  extrémités,  infenfiblement  plus  percer» 
I  prefoue  glabres ,  entières  ou  à  peine  denticii'.ets^ 
f^s  Itcurs  font  difpofées  en  grappes  terminales. 

Cette  plante  croit  an  Cap  de  Bonoe-Efpérance. 
T}  iy.finhtrb.JuJf.y 

ll.BuL:2i 
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Tî.  BuLijc  à  t!ge  pimpante.  BuiMi?  vohhîâs, 

Lam. 

Buditta  folîis  limaribus  ^  acutis  ^  intfgerrîmîs  ; 
caiiU  voiubiti  ;  cymis  axillaribus ,  eomentafo-ferrugi- 
neis.  Lam.  Jll.  i.  pag.  api,  n°.  1491. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  tiges  grim- 
pantes ,  rameufes ,  garni*^s  de  feuilles  linéaires  j 
t:?s-entières  à  leurs  bords ,  aiguës  ;  les  fleurs  dif- 
pnfées  en  cimes  axillaires ,  tomenteufes  >  de  cou- 
leur ferrugineufe.  La  corolle  ell  courte  «  à  quatre 
divifiuns  profondes  i  le  tube  très-court. 

Cette  plante  croit  à  Tile  Bourbon.  T> 

13.  BuièJE  blanchâtre.  BudUia  incana.  Ruiz  & 

Pavon. 

BiidUia  foins  oBiongis  Unceolatifque  3  crenulath  ; 
ftiptiis  marginalibus ,  pedunculis  ternaàm  divijis , 

jionhus  caphaùs,  Ruiz  &  Pav.  Flor.  per.  i.  pag.  ya. 
ub.  80.  fig.  B, 

Arbre  de  trente  fix  â  quarante  pieds.  Ses  ra- 
meaux font  étalés  j  tomenteux  dans  leur  jeunefles 
les  feuilles  lancéolées^  oblongues  ,  pétiolées^  un' 
peu  crénelées ,  tomenteufes  en  deflous ,  blanchâ- 
tres ^  glabres,  ridées  en  delfus;  les  fiipules  à  demi 
circulaires;  les  grappes  terminales,  prefque  pani- 
culées,  tomenteufes i  les  pédoncules  trichotomes; 
les  braâées  linéaires  «  aiguës  \  les  fleurs  ramaiTées 
en  tête  i  la  corolle  jaunâtre. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  1> 

14.  BuLÈJE  à  feuilles  adhérentes.  Budleîa  con- 
nata.  Rttiz  &  Pavon. 

Budleia  foliis  lanceolatis ,  eonnatîs  ,  crenatis  ; 
fl'^ palis  rcntformihus  ;  pedunculis  folharîis  ^capitatis. 

Ruiz  &  Pav.  Flor.  per.  i.  pag.  ji.  tab.  81.  fig.  B. 

Ses  tiges  fontJigneufes,  droites»  nombreufes  « 
médiocrement  rameufes  f  les  rameaux  anguleux  ^ 
flriés»  cotonneux}  les  feuilles  oppofées «  réunies 
par  leur  bafe,  lancëolées j  aiguës ,  crénelées,  ru- 
des en  deflus ,  blanchâtres  &  tomenteufes  en  def- 
fous  ;  les  ftipules  réniformes  \  les  fleurs  feiiiles  j 
réunies  en  tête  â  rextrémité  d'un  pédoncule  com- 
mun ,  fimple  ou  bifide  ;  les  bradées  linéaires  »  fu- 
bulées  ;  la  corolle  d'un  jaune  de  fafran  ,  velue  i 
Ton  orifice  ;  les  calices  &  les  capfules  tomenteux^ 
le  liyle  plus  court  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  T> 

I  J.  BuLÈJB  diifufc.  Budltîa  diffufa.  Ruiz  &Pav. 

Budleia  fubfcandens ,  fliis  ovatis  fubcordatifque  ^ 
acutis  ;  fiipidis  remformihui  ,  refiixis  ;  pedunculis 
fixiliaribus  ^fioribus^  capitatis.  Ruiz  &  Pav.  Fior. 

peruY.  I.  pag.  55.  tab.  80.  fig.  A. 

Ses  tiges  font  prefque  grimpantes  ,  diffufes . 
très-rameufesj  jaunâtres,  lanugineufes^cylindri- 
Bêtaniqiu.  SuppUmetu,  Tome  /• 
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quesj  les  Feuilles  médiocrement  pëiîolées,  rabat- 
tues, ovales  ,  prefqu'en  cœur  ou  ovales-lancéo- 
lées, aiguës  J  ttës-entièies^  quelquefois  munies 
d'une  ou  de  deux  dei»ts ,  pubefcenies  en  deflus  , . 
décurrentes  fur  le  pétiole;  les  ftipules  réniformes j 
réfléchies  â  leurs  bords  5  les  fleurs  réunies  en  tète, 
feflfiles;  les  pédoncules  communs  ^  folitaires  ,  gé- 
minés ou  ternes;  la  »:orolle  jaune,  velue  à  foii. 
orifice  ;  fon  limbe  réfléchi. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  champs.fj 

16.  ButijE  â  épis.  Budleia  fpicata.  Ruiz  &  Pav. 

Budleia  foliis  ovatis  ,  utrinquï  acutis  ,  ferratis  ; 
fpicis  longijjimis  ^  fimplicibus,  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  I.  pag.  ^3.  tab.  81.  fig.  A. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  tomenteufes, 
blanchâtres,  longues  de  dix  à  douze  pieds,  i  ra- 
meaux étalés^  garnis  de  feuilles  pétioiées  ,  ova- 
les ,  aiguës  a  leurs  deux  extrémités ,  dentées  ;  des 
fiipules  à  peine  fenfibles;  les  fleurs  veriicillées, 
en  épis  firoples ,  très-longs  \  les  braâées  fubuléesj 
la  corolle  jaune ,  tomenteufe  en  dehors,  héiiflée 
i  fon  orifice. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  ^ 

17.  BuLâj£  à  feuilles  acuminëes.  Budleia  aeu' 
miaata» 

Budleia  foliis  ovato-acuminatis ,  laxi  dentatis  ^ 
fubtks  pubejcentibus  ;  racemis  terminalibus  j  brevijji" 
mis  ,  tomentojls,  (N.)  ' 

Ses  rameaux  font  obfcurémenc  tétragones  y  pu- 
befcens;  les  feuilles  méiiiocrement  pétioiées  ». 
ovales ,  acuminées  ;  les  inférieures  élargies  a  leur 
.bafe^  glabres  en  deflfus,  pubefcentés  en  deflous  ^ 
quelquefois  entières,  plus  fouvent  i  dentelures 
courtes,  diftantes.  Les  fleurs  font  réunies  en  une 
grappe  paniculée ,  courte  ,  terminale ,  chargée 
d'un  duvet  cotonneux,  un  peu  roufleâtre;  la  co- 
rolle piibefcente ,  infundsbuliforme  ;  le  tube  alon- 
f;é ,  cylindrique  i  le  limbe  à  quatre  lobes  couits  )» 
es  capfules  petites ,  ovales ,  tomenteufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde.  I>  (Kf.  in  herh. 
hjf.)  •  ' 

18.  BULÈJE  d'Afie.  Budleia  afiatica.  Lour. 

Budleia  foliis  laneeolato^lituaribus  ,  fugofit  ^  glof 
bris  ;  Jpicis/plenis^  LiOttr.  Flor.  coch.  1.  pag.  5K>* 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes,  hautes  de  trois 
pieds  ;  les  rameaux  alcendans  >  les  feuilles  glabres» 
oppofécs ,  lancéolées  1  linéaires ,  ridées ,  légère- 
ment dentées  en  fcie;  les  fleurs  blanches,  difpo- 
fées  en  épis  teripinaux,  alongés,  point  inter- 
rompus j  le  calice  perfiftanr ,  à  quatre  découpures 
droites,  fubulées  ;  la  corolle  tampanulée,  à  qua- 
tre lobes  arrondis  ;  quatre  filamens  très  courts, 
inférés  à  l'orifice  du  tube  5  les  anthères  oblonguesi 
^  Bbbbb 
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le  (Wle  Je  la  longueur  des  étamines  ;  le  ftigmate 
bifioe ,  oblong  \  les  capfules  alongées ,  à  deux  lo- 
ges j  à  deux  valves  ^  renfermant  plufieuis  femen* 
ces  oblongues, 

'  Cène  plante  croit  ï  la  Cochinchine.  (  tour.  ) 

19.  BuiâjE  à  feuilles  ternëes.  Badlcia  nrnaïa. 
Lour. 

BudUîa  folUs  timatts  «  acuminatis  ;  peduncuUs 
unifions.  Leur.  Flor.  cochin.  1.  pag.  91. 

Ses  tiges  font  droites  >  rameufe  s ,  hautes  de  deux 
pieds,  un  peu  ligneufes,  garnies  de  feuilles  ter- 
nées^  lancéolées,  acunninées ,  dentées  en  fcie.  Les 
fleurs  font  blanches,  folitaîres,  axillaires,  pédon* 
culées  ;  le  ca'ice  à  quatre  découpures  conniventes  ; 
ks  lobes  du  limbe  ue  la  corolle  ovales;  les  (ligma- 
tes  obtus  j  bi1ides3  la  capfule  ovale  j  à  deux  loges 
polyfpermes. 

Cette  plante  croit  â  la  Cochinchine.  (  Lour,) 

*  *  Budteia  (diverfifolîa  ^^foliis  oxalibus ,  ela^ris^ 
integerrimis  fui>repandifqi:€  ;  coryméis  axillaribus  , 
fuhquinquefiuris,  Vahl^  Symbol.  3..  pag.  ly. 

ButiUiû  indica^  ?  Lam.  ^ 

'  Cette  efpèce  varie  dans  fes  feuilles  ;  elles  font 
quelquefois  munies»  vers  leur  fommet ,  d'une  ou 
de  deux  dents  obtufes,  diftames  ou  finuées  i  leurs 
bords  y  velues  dans  leur  jeuneflTe ,  glabres  â  la  par- 
tie inférifure  des  rameaux  ).  les  unes  arrondies, 
un  peu  obtufes  \  d'autres  plus  ou  moins  aiguës. 
C^rte  plante ,  félon  M.  Vahl  »  efi  la  même  que  le 
iitdleia  indica  Lam. 

.  BULLARIA.  (Kcytf  VMvo,  p.iji*  n*.  140.) 
.  BULUARDA.  (  f^oyci  Tillée,  n^  1.  ) 
;  BUMALDA,  {f^oyti  Bumaide.) 

*  BUMELIA.  (  yoy^i  Saîotillier  ,  n*.  j  & 
ftiivans.  ) 

'  BUMUM  Buncd.  Efpèce  de  haricot  de  Ccilan 
(phafeolus  max  ),  qui  elî  le  mùngo  dts  Perfes  y  le 
mûfc  des  Turcs  ,  &:  le  max  des  Efpagnols. 

BUNA.  Clufius  (£x^r.  pag.  256)  décrit  fous  ce 
nom  le  ftuit  du  caféier  «  <fit  étbir  peu  conmi  de 
fon  tems  (  en  1605  ) ,  81  donc  il  iie  favoit  Tafage 

Îue  d'après  des  rapports  vagues  ;  il  ajoute  <^ue 
Lauvoli  le  nommoit  hunuli,  &]e  reg^doit  comme . 
fe  même  que  le  èuncho  cité  par  Avicenne«  &  le 
iunca  dont  parle  Bhalès.  {Ii*M*  ) 

BUNA-PALLA  :  nom  donné,  ian^  Tes  Molu- 
^ues»  au  macis  de  la  mufcade.  L'arbre  y  efl  appelé 
faia  ou  paJia,  (  f^oyei  MUSCADIER. } 

BUNCi€.  (  roy^t  BuMUM.). 
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BUNDURH  ou  AGILEUZ  :  nonw  arabes ,  at- 
tribués par  Dalechamp  au  noifetier  oa  coudrier. 

BUNGALONdes  Philippines.  Selon  Cameni, 
c'eft  une  efpèce  de  manglier  remplie  d'un  ûic  lai- 
teux »  dont  le  tronc  eft  formé  d'un  bois  folide. 
Les  feuilles  fonr  d'un  vert-foncé  en  deflus,&:  blan- 
châtres en  deiTous.  Les  fleurs,  coimues  fous  !e 
nom  de  piapi y  apiupi ^  font  vertes,  charrues  ,  en 
forme  de  coeur  &  bonnes  à  manger.  ••  Les  f  uirs 
font  longs ,  dît  l'auteur,  comme  de  petites  chm- 
delles ,  &  reflemblent  en  ce  point  i  ceux  du  Qun- 
glier  ou  du  palétuvier.  »  (  JuJT  ) 

^  BUNGO  :  nom  malais  d'une  efpèce  de  c-»rman- 
tine  (iufiicia)  mentionnée  dans  Rumphe  (Hrr^. 
Amb,  6  y  pag.  J2,  tab.  12,  fig.  1). 

BUNIAS.  Linn.  M«  de  Lamarck  a  réuni  ce 
genre  aux  camélines  {^oy^i  et  mot)  (mytgrarn 
Linn.};  msis  Gartner,  oui  Taconlervé,  l'a  ré- 
duit à  un  plus  petit  nombre  d'efpèces  ,  en  réunif- 
fant ,  fous  te  nom  de  caklU ,  celles  dont  les  filiquet 
font  articulées ,  &  fous  le  genre  pugionium  celles 
,  dont  les  filiques  font  tian^verfalement  oviles,  pir 
conféquent  plu«  larges  que  longues ,  teririinées  par 
une  forte  de  corne  aiguë  à  leurs  deux  eatrc' mirés. 

En  confervant  le  genre  bunias  d'après  ces  ré- 
formes, il  aura  pour  caraAère  : 

Une  (iliquc  courte  ,  non  articulée  ,  un  peu  fpkériqae 
'  ou  à  quatre  faces ,  à  deux  ou  à  quatre  loges  ,  rugueufe^ 
tubercuUe  ou  armée  d'environ  quatre  pointes  fir  fis 
angles^  à  unefiule  vatve,  {Voye^  CaM£L1NE.) 

BUNIUM,  BUNION.  {^oye^  Terre*noix.^ 
Le  nom  de  hunioa  a  été  donné  anciennem^rt  a 
différentes  plantes,  par  Dalechamp  à  une  efpèce 
d'éthufe  (àthufa  bunias  Linn.)  i  par  C^merarius  i 
Verypmum  baiiarea  Liun. ,  &  par  Dodonée  au  bu^ 
nium  buihocafianum.  Linné  l'a  confervé  pour  nom 
générique  à  cette  dernière  plaiwe.  Diofcoride  & 
Lobel  nommoient  hunium  &  huuius  le  navet  com- 
mun ^  qui  eft  le  bruj/tca  napus  Linn. 

BUNIUS.  Rumphe  »  dans  ÏMerh.  AmB.  z  ,  pag. 
104,  tab.  i}i ,  déiiRne  fous  ce  nom  un  arbre  d;s 
Moluques,  qui  efl  le  hunerea  des  Macaifars  ,  &  le 
buni  ou  wunt  de  Java ,  Yaywne  de  quelques  can- 
tons d'Anhotoe,  Linné  eu  avoir  fait  un  genre  fou9 
le  nom  dtfiilagobunius  ;  mais  Smith  afliire  que  cet 
arbre  eft  une  fimp^e  efpèce  du  genre  antidtfma. 

BU-PARITL  Rheed.  Ceft  \hihlfius  populneus 
Linn.  (  Voyei  Ketmie  ,  n*;  lé.  )  Le  nom  de  patUi 
fert,  au  Malabar  >  idéfi^oer  plufieurs  malvacées 
remarquables  par  leu/s  grandes  fleurs. 

BUPHTHALME^  Bupkhalmum.  Toumefort  a 
divifé  les  efpèces  qui  compofent  ce  genre  eo  deux 
autres  genres,  réuniflanc  <)an$  te  premier  »  fous  le 
nom  i'afitroides  ^  celles  dont  les  folioles  estéii 
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TC5  da  caîîce  ne  dépaflent  pas  les  întërîcureé ,  & 
fous  celui  à'ûfitnfcus  celles  dont  les  Folioles  exté- 
rieures du  calice  «  beaucoup  plus  longues  qiie  les 
aurrr-s  ,  forment  une  forte  d'involucre  foliacé. 
Quelques  autres  efpèces  exotiques  fe  trouvent  des 
coronafolis  dans  Tournefort.  Il  eft  à  remarquer  que 
le  buohthalmum  de  Diofcoride  &  de  plufieurs  bo- 
t.iniftes  plus  modernes  paroît  appartenir  au  chryfari' 
themum ,  &  non  a  ce  genre  >  qui  fournit  à  nos 
pirterres  plufieurs  belles  plantes  d'ornement.  Les 
faivantes  ont  été  découvenes  récemmeni* 

14.  BuPHTHALME  tioÇcM\vxx.Buphthalmumfiof 

culojum.  Vent. 

Buphthalmum  calicihus  oBtusi  foltofis  ,  peduncula- 
tis  ,'  folîis  altcmis ,  fpatkuldtis  ,  lomcntofis  ;  fiorîBus 
f.ofculofis.  Vent.  Hort.  Celf.  pag.  &  ub.  ij. 

Cette  plante  a  beaucoup  d'affinité  avec  les  atha- 
nûfia  &  les  anthémis;  mais  elle  diffère  des  premiers 
par  Ces  femences  non  aigretiées,  &  des  féconds 
par  les  écailles  du  calice^  qui  ne  font  ni  linéaires  ni 
égaies  i  elle  fe  di (lingue  des  autres  efpèces  de  ce 
genre  par  toutes  fes  fleurs  flofculeufes.  Ses  tiges 
font  droites ,  ligneufes  ;  fes  rameaux  velus  ^  fes 
feuilles  alternes  j  feffiles^  fpatulées  ^  dentées  à  leur 
fommet^  tomenteufes  ,  un  peu  concaves ,  i  demi 
anfiplexicaules;  les  fleurs  péJonculées^  folitaires^ 
terminales  &  latérales  ^  d'un  jaune-doré  i  les  folio- 
1 -s  extérieures  do  calice  femblables  aux  feuilles; 
les  intérieures  oblongues  ^  aiguës ,  membraneufes 
&  recourbées  à  leur  fommet  i  les  femences  tétra- 
gones ,  un  peu  pileufes ,  furmontées  d'un  rebord 
t  ès'court,  prelqu'entier;  le  réceptacle  garni  de 
paillettes  i  celles  de  la  circonférence  tronquées  > 
les  intérieures  aiguës. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  MM.  Olivier 
&  Bruguière  dans  la  Méfopotamie  »  elle  eft  cul- 
ti  vée  chei  M.  Cels.  J)  {V»  f) 

If.  BrPHTHALME  odoraut.  Buphthaimum  odo- 
mm,  Schousb. 

Buphthalmum  foliis  altemis  ^  l'ineari'lanceolath  ^ 
2nt€g€rrzmis  y  pfjîlibus  ;  jloribus  alarihus  ,  fubfcjftli- 
b  J  ;  cduU  Jujfruticofo ,  tnckotomo.  Wil'den.  Spec. 
Plint.  J.  p.  215.  —  Schousb.  Maroc.  199.  tab.  7. 

Ses  liges  font  ligneufes,  prefque  tri' hotonr.e^  , 
di  viVéesen  rameaux  diffus  »  garnis  de  feuille<  aiter- 
n.$,  feffiles,  linéaires- lancéolées^  très-entières,  a 
p-,m^  aignës^  glabres  à  leurs  deux  faces.  Les  fleurs 
f  *nr  prefque  fffliles ,  folitaîres  ,  les  unes  termina- 
is, 'es  autres  dans  la  bifurcation  des  rameaux  ;  1-  s 
foiiclrs  extérieures  du  calice  un  peu  pliis  longues 
c  ie  les  fleurs  ,  aiguës  ,  lancéolées  5  les  fefnenccs 
fur  montées  d'une  petite  couronne  à  dents  aiguë»  ; 
les  paillettes  concaves  &  tronquées. 

Cette  plante  croir  aux  environs  de  Mogador  ^ 
dans  k  foyaume  de  Maroc.  ^ 
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lé.  B'ui^HTif  AI.ME  ï  feni'Ies  ^  chtyranthème. 

Buphthalmum  chryfjnihtmoides, 

Bttphtkalmufft  fôliis  fparfi^  $  peiîolatig  ^  ovato^ 
fpathulatis  ,  fpinofo'dtntatis  ;  floribus  foliiariit ,  ter* 
minaiibus  ;  caule  fruticofo,  (  N .  ) 

Bel  arbrifleau  i  tige  dure ,  ftriée  ,  rameufe  5  \e% 
rameaux  alternes  ;  les  feuilles  éparlcs,  pétiol'^es, 
ovales ,  fpatulées ,  longues  l'environ  deux  pouces , 
décurrentes  fur  le  pétiole ,  glabres,  un  peu  rudes, 
armées  à  leur  contour  de  petites  dents  épînru^es. 
Les  fleurs  font  greffes,  d  un  beau  jaune,  folitaî- 
res, terminales,  prefque  feffil  ç;  les  folir»les  caK- 
cinales  plus  courtes  que  les  fl.urs ,  linéaires ,  ob- 
longucs  ,  ohtufes  ,  quelquefois  é^  ineufes  ï  leurs 
bords  ;  les  demi  fleurons  obtus ,  à  trois  petites 
derts}  les  paillettes  tronquées  i  leur  fommet  5  lç$ 
femences  furmontées  d'une  petite  membrane  à 
plufieurs  lobes  tcè&'Courts«  arrondis. 

Cette  plante  croît  aux  Canaries ,  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Brouffonnet.  "Jj  (  f^./  in  herb. 
Desfont,  ) 

17.  BuPHTHALME  ï  feuilles  de  mélifle.  Buph^ 

thalmum  meliJJoideSm 

Buphthalmum  cauU  herhaceo  foUifque  afperis , 
oppofiiis,  petiolatis^  cordiito-ovaiis ^  obtuse  çrcnat''S$ 
pedunculo  longijjimo ,  unifiera .  (  N.) 

Ses  tipes  font  grêles ,  rudes ,  herbacées ,  canne* 
fées  9  les  feuill<*s  oppofées ,  longuement  pétiolées , 
ovales ,  en  coeur ,  obrufes ,  acuminées ,  rudes  Se 
nerveufes  i  leurs  deux  faces,  î  crénelures  courte^^ 
obtufes  ;  les  péîioles  filiformes,  prefque  de  la  lon- 
gueur des  feuilles.  Les  fleurs  font  jaunes,  folitaires, 
portées  fur  un  long  pédoncule  terminal  \  les  folioles 
calicinales  courtes ,  élargies,  ovales |  hifpides. 

J''gnore  le  lieu  natal  de  cette  plante.  (  i^.  /  i« 
herb.  Desfont.  ) 

18.  BuPHTHALME  fétide.  Buphthalmum  graveO" 
Uns,  Vahl. 

Bvphthalmum  caitcibus  acuth  folio/is  ;  foliis  aiter» 
nis,  pinnatifiais.  Vahl ,  Symb.  i.  pag.  74.  rab«  if» 
-^  Forskb.  Flor.  atg/pt.-arab.  pag.  iji* 

Ses  tiges  font  droites,  épaîflTcj ,  blanchâtres^ 
herbîcr'es  ,  prolifères  |  fe5  feuilles'alrerpes,  am- 
p*ex!caules ,  pinnatihdes ,  linréolées ,  ai;;tiC$  »  lon- 
gues de  dt'ox  pouces,  velues,  dentéos,  finuéei 
ou  lobées;  les  lobes  oblongs,  très-entieri,  obtus  s 
les  fleurs  folitaires  ,  pédoncuiées  ;  les  folioles  ex- 
térirures  du  calice  lancéolées ,  aic^ues  ,  une  fois 
t>'us  longues  que  Us  fl  Mirs  ;  les  inicrieurcs  linéai- 
res-lancéolées, égales,  velues  à  leur  fommet  (  les 
f  m-nces  couronnées  par  une  membrane  à  huit 
découpures  linéaires  ,  ég  ilcS. 

Cette  plante  croît  en  Écypte.  3f  (  y,  fin  herb. 
Desfont,) 

Bbbbb  X 
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lo.  BuPHTHALME  des  piés.  BuphthaJtmum  pra* 
unjt,  Vahl. 

Buphtkaimum  ealicibus  acuti  foliofis  ;  foUis  alttr- 
nïs  y  cuntiformihus  ^  hinis.  Vahl  >  Synib.  i.  pag.  7f  • 

Cervana.  Forskh.  Flor.  acgypt.-arab.  pag.  153. 

Cette  plante  a  des  tiges  lîgneufes  >  difFufes  i  les 
rameaux  prolifères  j  pileux  ^  ainfi  que  les  tiges  & 
les  feuilles.  Celles-ci  font  alternes,  cunéiformes, 
lobées  feulement  à  leur  fomirtet  ou  quelquefois  à 
.  Jeux  découpures  lancéolées ,  obtufes ,  très-entiè- 
res4  les  fleurs  prefque  fefliles ,  folîtaîres  à  l'exiré- 
inité  des  rameaux,  de  la  groffeur  d'un  poisj  envi- 
ron cinq  folioles  fous  la  (leur,  linéaires  ,  obtufes  y 
entières  •  plus  longues  que  le  calice  ;  les  folioles 
inférieures  du  calice  oblongues,  obtufes ,  placées 
fur  un  feul  rang. 

Cette  plante  croît  en  Egypte.  O 

10.  BuPHTHALME  uniflorc.  Bupkthalmum  uni* 
fiorum.  Forft. 

Bupkthalmum  foliis  oppofitis,  cvato-ianceolatis , 
ferrait  s  y  tripUmrvns  ^  firigofis  ^  fubtlis  eano-hirtis  s 
pedunculo  terminait  y  unifloro,  elongato.  WiWé.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  1136.  —  FoHl.  Prodr.  n*.  541. 

Cette  efpèce,  d'après  Willdenov,  a  une  tige 
fimple ,  haute  de  fix  a  fept  pouces ,  roide ,  tétra- 

.  gone  s  les  feuilles  péciolées  ,  oppofées  ,  ovales , 
longues  d*un  pouce  &  demi  »  rétréciesà  leurs  deux 
extrémités,  lâchement  dentées  en  fcie,  â  trois 
nervures ,  rudes ,  pileufes  en  deffus  ,  blanches  & 

'.  très-pileufes  en  deObus.  La  fleur  eft  petite,  fou- 
tenue  par  un  pédoncule  terminal ,  long  de  deux 
pouces. 

Cette  plante  croît  dafis  Tîle  de  Norfolqu^. 

21.  BuPHTHALME  rameux.  Bupkthalmum  ramo» 
fitm,  Vahl. 

Bupkthalmum  folîis  oppofitts  ,  lanceolath  ,  fcahris , 
-  entrviis ,  denticulatis  ,  fubciliatis  ;  calicihus  folio  fis  , 
.<auU  hlfpido.  Vahl,  Symb.  1.  pag.  91.  —  Forskh. 
Flor.  acgypt.-arab.  pag.  x  j  1. 

Ses  tiges  font  herbacées,  hifpides ,  rameufes, 
garnies  cte  feuilles  feffiles,  oppofées,  lancéolées, 
{ans  nervures  fenfibles ,  hériflees  de  points  très- 
petits,  lâchenoent  deniiculécs,  un  peu  ciliées.  Les 
.fleurs  font  folitaires,  terminales ,  pédonculées  j  les 
pédoncules  hifpides,  longs  d'un  pouce  ;  le  calice 
accompagné  de  folioles  extérieures  alongées,  ob- 
tufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Asabie  heureufe. 
(  VohL) 

.    22.  BUPHTHALME  â  feuitles  eo  cœur.  Btq>lir 
ihaimum  cordifolium*  Waldfi» 
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Bupktkûlmum  foiiis  Altérais  ,  infiriorihus  pet»* 
latis ,  cordatis ,  duplicato^ferratis  ;  jkperiorihus  ftp^ 
li&us  ,  ovatis  ,  ferratis  ;  caulihus  htrbaceis,  Waldft. 
&  Kiuib.  Plant,  rar.  Hung.  2.  pag.  117.  ob.  ii). 

Buphtkaimum  (fpeciofum)  ,  calicihus  foiiofs; 
foliis  aàernis  ,  ovatis  ,  duplicato^ferratis  ,  fcakrit  ; 
caule  kerhaceo.  Screb.  Dec  pag.  11.  tab.  6. 

Les  auteurs  des  Plantes  rares  de  Hongrie  con£- 
dèrent  cette  plante  comme  très-différente  du  buph- 
tkaimum fpeciofiffimum  ;  ils  y  rapportent  le  fyno- 
nyme  de  Tournefort ,  ajleroides  oriemalis  ,  8rc. 
Cor.  51 ,  tab.  487.  Les  feuilles  font  de  deux  for- 
tes :  les  inférieures»  pétiolées,  en  coeur  ,  i  don- 
blés  dentelures!  les  lupérieures  »  feifiles,  ovsWs, 
dentées  en  foie ,  rudes  au  toucher  >  les  fleurs  graih 
des  &  folitaires. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  la  Croatie^ 
dans  la  Cappadoce ,  &c.  ^ 

23.  BuPHTHALMl  potagère.  Bupkthalmum  oU» 
raceum.  Lour. 

Bupkthalmum  foliis  oppofitis  ,  lineari-hnceolatis , 
inâqualiter  dentatls,  rtcurvîs  ^  calicinis  fquamis  actr 
tisy  membranulâ  laterali  connexis,  Lour.  flor.  coch. 
2.  pag.  618. 

Cette  efpèce  paroît  avoir  des  rapports  avec  le 
buhpktalmum  graveolens ,  dont  elle  n*eft  peut-être 
qu'une  variété.  Ses  tiges  font  droites  ,  blanchâ- 
tres, lifles,  hautes  de  deux  pieds  s  les  feuilles  op- 
pofées, linéaires-lancéolées  «  un  peu  charnues, 
glabres,  cendrées,  recourbées,  inégalement  den- 
tées. Les  fleurs  font  grandies  &  folitaires;  le  calice 
hémifphérique}  fes  folioles  aiguës,  adhérentes  b- 
téralement  par  une  petite  membrane»  les  fleurons 
jaunes  ,  tubuleux  i  les  demi-fleurons  blancs  ;  les 
paillettes  fort  petites  j  les  femences  couronnées 
par  une  bordure. 

Cette  plante  eft  cultivée  dans  les  jardina  à  la 
Chine  &  â  la  Cochinchine»  elle  efl  odorante.  Les 
naturels  emploient  fes  feuilles  comme  herbe  po- 
tagère. (  Lour.  ) 

24.  BuPHTHALME  de  Buenos-Ayres.  Bupktdl- 
mum  bonarieafe, 

Bupkthalmum  folîis  fpathulatis  ,  dentatis  ,  perio-' 
latis;  caule  ramofij/imo»  Perf.  Synopf.  Plant*  a- 
pag-  474- 

Ses  tiges  font  très -rameufes  ;  fes  feuilles  pétio- 
lées  »  fpatulées ,  en  ovale  renverfé ,  dentées  â  leur 
contour  i  les  fleurs  grandes  &  folitaires.  Elle  aou 
à  Buenos-Ayres. 

Ohfervations,  Dans  les  lllufirattons  des  Genres  00 
trouve,  tab.  682  ,  fig.  f ,  buphtkaimum  maritimum  ; 
flg.  3  ,  bupkthalmum  falicifoltum  ;  fig.  4  >  huphtkJ- 

mum  aquaticum  :  ces  deux  dernières  efpèces  d'apia 
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Gxrtner-  La  fig.  i  eft  ïafitroides  orUntalis,  &c-  de 
1  ournefort  j  la  fig.  2 ,  le  genre  afierifcas  du  même 

auteur. 

Willdenov  a  donné  le  nom  de  hupkthalmum 
Uneare  au  huphtkalmum  peruvianum  Lam. ,  n  .  2. 
Michaux  foupçonneaue  \t  huphtkalmum  helianthoi- 
dcs ,  n®.  8 ,  pourroit  bien  être  la  même  plante  que 
le  rudbeckîa  oppofiùfolia  Linn. ,  &  Willdenov  croit 
que  le  huphtkalmum  fcahrum  Cavan.  ne  diffère 
point  de  V anthémis  hupktkalmoides  Lînn.  (  V^oy^\ 
AcMELLE,  n^.  4,  SuppL)  Quelques  auteurs,  en 
particulier  M,  Gouan  ^  regardent  le  hupkthalmum 
falicfoliitm  ^grandiftorum  comme  dcux  variétés  : 
Ja  première  à  Uuilles  &  â  tiges  velues  5  la  féconde 
prefque  glabre  :  ils  le  deviennent  rout-à-fait  dans 
les  jardins.  On  y  diftingue  cependant  quelques 
autres  caraâères,  qui  ne  permettent  guère  de  les 
confondre.  (  Kove^  les  efpeces  n**.  9  &  10.  )  La 
planre  qui,  dans  le  catalogue  du  Jarcun  des  Plantes 
de  Paris,  porte  le  nom  de  huphtkalmtim  procum- 
hens ,  eft  bien  certainement  celle  décrite,  n*.  8 , 
fous  le  nom  de  huphihalmum  helianthoides i  mais 
cette  même  plante,  comme  le  foupçonne  M.  de 
Lamarck ,  ne  peut  pas  être  la  plante  de  Linné , 
d'après  les  fynonymcs  que  ce  dernier  auteur  y  rap- 
porte, &  fa  phrafe  defcripiîve. 

BUPHTHALMUM.  (  Foyei  Buphthalmb.  ) 

BUPLÈVRE.  Buplevnm.  Le  ftom  de  ce  genre 
eft  ancien  i  il  eft  compofé  de  deux  mots  grecs  qui 
fignifient  côtes  de  hteuf^  probablement  à  caufe  de  la 
roideur  des  feuilles  de  la  plupart  des  e(pèces  :  ce- 
pendant il  eft  fort  douteux  que  cette  dénomination 
des  Anciens  puiffe  s'appliquer  aujourd'hui  à  au- 
cune des  efpèces  renfermées  dans  ce  genre.  Le  bw 
pU\ron  de  1  héophrafte ,  de  Pline ,  &c.  ne  nom  efl 
pas  connu.  Aux  efpèces  déjà  décrites,  ajoutez  : 

18.  BuPLÈVRE  à  feuilles  de  gramen,  Biplevrum 

gréimintfoUum,  Vahl. 

Buplevrum  involucelits  heptapkyllîs  /  unherfali 
fuàtriphyllo  j  foUis  radicalious  linearibus  ,  fcapis 
monophyllis.  Vahl,  Symb.  3.  pag.  48. 

Buplevrum  petréLum,  Lam.  n*.  J,  &  III.  tab.  189. 
fîj.  2.  Na/i  Lînn. 

Buf'evrum  petrâum.  Jacq.  Coreâ.  I.  pag.  209, 
&  Icon.  Rar.  i.  tab.  56.  —  Villars,  Dauph.  2. 
pa^.  J76.  lab.  14.  —  AUioni,  Au£L  pag»  24. — 
Ibller,  Helv.  n*.  773. 

Buplevrum  alpJnum  ,  folils  angvftîs  ,  gramlneis , 
f/jll:hus}  CQuU  fere  nudo.  S;rgti,  VeiO».  Yol.  2, 
p-g.  IJ,  &  vol.  3,  pag.  211. 

Cette  plante  a  été  confondue  avec  le  buplevrum 
pctrAum  de  Linné  5  elle  en  diffère  effentiellem*nt 
|;ar  lc;s  folioles  de  la  collerette  partielle ,  diltindt-s 
<>:  non  foudées  enfemble.  Aioû  la  delcripùou 
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de  M,  de  Lamarck  doit  être  rapportée  à  cettft 
plante,  &  non  à  l'efpèce  de  Linné. 

Le  hupleverumpitrium  T.  tnn.  a  des  feuilles  linéai* 
res  &  feflîlts  \  les  fupérieures  en  cœur ,  lancéo- 
lées »  amplexicaules.  La  collerette  univerfelle  eft 
compofée  de  cinq  folioles  affez  larges ,  toutes 
égales.  Les  collerettes  partielles  ont  leurs  cinq  fo- 
lioles adhérentes  entr'elles  jufque  vers  le  milieu  de- 
leur  longueur. 

19.  BuFLâvRE  à  feuilles  de  carec.  Buplevrtm 
caricifoUum,  Willd. 

Buplevrum  involucelits  pentaphyllis ,  cufpidatis  g 
univerfali  monophyllo^  lanceolato }  foliis  linearibus  , 
haj!  attenuatis.  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  I373« 

Buplevrum  (  gramineum  ) ,  foliis  gramineis  ,  fU" 
premis  lanceolatis ;  caule  fummoj^  rumofo ^  pauc':fior&* 
Vill.  Daupb.  2.  pag.  575. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
buplevrum  ranunculoides.  On  l'en  diuingue  par  fes 
feuilles  radicales  , .  linéaires  ,  rétrécies  à  leurs 
deux  extrémités  s  par  la  collerette  univerfelle  ,  i 
une  feule  ,  très-rarement  à  deux  folioles.  Les  ra- 
cines font  prefque  fimples,  tortueufes,  divifées  i 
leur  fommet  en  trois  ou  quatre  petites  fouches  s 
les  tiges  courtes ,  prefque  nmples,  garnies  de  quel- 
ques fenilles  feffiles ,  linéaires  ,  amplexicaules  s 
l'ombelle  générale  divifée  en  trois  ou  cinq  raTonss 
les  ombelles  partielles  accompagnées  d'une  colle- 
rette ik  cinq  toiioles  ovales ,  lancéolées ,  mucro* 
nées. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  &  fur  les  mot^ 
tagnes  du  Dauphiné.  ^  (  K*  /) 

20.  BuPLiVRE  couché.  Buplevrum  procumbenf* 

Desfont. 

Buplevrum  caule  procttmbente ,  fù/iis  lineari'fubw 
latis ,  rafnulis  panieulatis  ;  iavolucellis  fubovatis  , 
aciuis  ,  brevijimis  ;  femine  rugofo,  Desront.  Flor* 
atlant*  i.  pag.  2^0.  tab.  56. 

Il  fe  rapproche  beaucoup  du  buplevrum  tenuljp* 
mum,  dont  il  dffère  par  fes  tiges  couchées  s  par 
les  involucres  beaucoup  plus  petits,  ovales,  point 
fubulés,  plus  courts  que  les  ombelles.  Les  rameaux 
font  nombreux  >  filiformes,  paniculés  5  les  feuilles 
roides  ^  les  inférieures  étroites ,  lancéolées  i  les 
fupérieures  fubulées  ,  très -courtes  ,  à  demi  am- 
plexicaules. L'ombelle  univerfelle  ell  petite ,  de 
deux  à  cina  rayons  prefque  capillaires  «  inégaux  , 
anguleux  ;  i' involucre  ou  collerette  univerfelle  i 
trois  ou  cinq  folioles  aiguës  i  cinq  aux  ombelles 
partielles  ;  la  corolle  blanche,  petite  i  les  femen- 
ces  courtes,  ovoïdes, brunes,  ridées. 

Cette  plante  a  été  découverte  aux  environs  de 
Tunis  par  M.  Desfootaines.  ^jF  (  ^-/O 
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XI.  BunàVRE  élevé.  Buplevnm  txakatum. 
Marfch. 

Bupievrum  in^lucroutroque ptntaphslloy  min'rmo; 
foUis  omnihus  iinearihus,  infenorièus  ilongatis;  cauU 
€feâo,  paniculato.  Maifch.  Tabl.  de  la  mer  Cafp. 

j).  Bupievrum  divarlcatum,  ramis  divarieatis,  ré- 
élis paucioribus,  (  N.  ) 

Ses  racines,  dures,  prefque  Hgneufès,  produi- 
fencplufieurs  tigvs  droites  j  élevées  ^  glabres ^  ra- 
meutes ;  les  rameaux  paniculés»  roides,  redrelTés. 
Les  f  uilles  font  étroites,  feflîles,  glabres ,  linéai- 
tes,  itrîées,  aiguës,  très-entières;  les  inférieures 
beaucoup  plus  longues;  les  fupérieures  fubuléesi 
ies  fleurs  petites  ,  blanchâtres  >  les  ombelles  uni- 
verfelles  de  cinq  à  huit  nyons  filiformes  \  toutes 
les  collerettes  compofées  de  cinq  petites  folioles 
aiguës,  caduques;  les  fruits  oblongs,  obtus,  gla- 
bres ,  légèrement  anguleux. 

Cette  plinte  croit  fur  les  collines  ari  Jes  du 
mont  TautUS.  ^  {V.f.  in  htrh.  Desfont.  ) 

Dan»  la  plante  j^ ,  les  ramifications  font  beau- 
coup plus  étalées  ,  plus  ouvertes  ;  les  ombelles  & 
les  ombellules  moins  garnies.  D'ailleurs,  je  n'y  ai 
point  trouvé  d'autres  différences  avec  la  précé- 
dente ;  ce  qui  me  fait  foupiçonner  que  ce  n'eft 
qu'une  variété.  Elle  a  été  recueillie  par  M.  Brouf- 
fonnet  dans  le  royaume  de  Maroc.  (  .^.  /  ) 

21.  BuPlivRE  du  mont  Baldo.  Bupievrum  baU 
deife.  Willd. 

Bupievrum  caule  ereSo^  ramofo;  foliis  linearibus; 
involucris  fubtetrapkyUis ,  inAqualibus  ,  umbeliâ  bre- 
^ioribus  ;  involucellis  pentapkyllis,  WilKien.  Tutr. 
Ciorn.  pag.  47.  tab.  i ,  &  Spec.  Plant,  i.  p.  1 575. 

Ses  tiges  font  droites  ,  glabres ,  rameufes,  cy- 
lindriques ,  garnies  de  feuilles  feffiks  ,  linéaires  ; 
les  radicules  plus  larges  a  leur  bafe.  L'ombelle  eft 
accompagnée  d'une  collerette  compofée  d'environ 
trois  ou  quatre  folioles  inégales,  plus  courtes  que 
les  rayons  :  celles  des  ombeilules  font  au  nombre 
do  cinq ,  dont  deux  plus  grandes. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Baldo  fe  fur  les 
montagnes  fous-alpines  de  la  Croatie  &  de  la  Car- 
Hiole.  '^ 

1} .  BuplIvre  à  feuilles  de  plantain.  Bupievrum 
plantagineum.  Des  font. 

Bupievrum  frutlcofum  ,  foliis  pereunantibus ^  lan- 
xcolacis  ,  nervofis ,  mucronatis  /  ramis  floriferis  ra^ 
mofis  ,  ftriatis  ;  involucris  fubulatis  ,  adprt^ts,  Desf. 
Flor.  atlant.  1.  pag.  253.  tab.  57. 

Aibrifleau  de  cina  pieds  fir  plus ,  dont  les  tiges 
font  garnies  de  feuilles  coriaces,  lancéolées,  per- 
iilaotesj  nerveufes^  tcès-eotières  «  mucrooéetj 
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féerécîes  \  letirt  deux  extrémités  /élargies  i  letr 
bafe  en  un  pétiole  court ,  amplexicaulei  les  ra- 
meaux fleuris  alongés  ,  glauques ,  ftriés ,  roides , 
ramifiés;  les  ombelles  a  quatre  ou  dix  ray<'*ns 
grêles,  anguleux,  inégaux  ;  Hnvolucre  univerfcl 
compofé  de  cinq  ou  fept  folioles  ferrées  ,  fubu* 
lées  ;  celles  des  involucres  partiels  femblab^s  • 
mais  plus  petites,  plus  courtes  que  les  ombellules; 
la  corolle  petite,  d'un  jaune- pale  ;  les  (emeoces 
glabres  «  firiées,  à  demi  cylindriques. 

Cette  plante*  a  été  recueillie  par  M.  Desfen» 
taine^  dans  le  mont  Atlas,  aux  environs  de  Boogie. 

24.  BuPLÂVRE  blanchâtre.  BupUvmm  cûnifctns, 

Schousb. 

Bupievrum frutefcens  ^foliis  ovali-lanceoiatis ,  oh- 
tufis,  nervofis  s  fuhfcjplibus,  Schousb.  Maroc,  pag* 
127. 

/}.  Bupievrum  ramofifimum  ,  ramis  divaricaùs , 
ft riais i  radiis  numerofioribus.  (N.) 

S^s  tiges  font  droites,  ligneufes ,  divifées ,  ven 
leur  extrémité  ,  en  quelques  rameaux  grifitre^, 
ftriés.  Les  feuilles  font  ovales-lancéolées  ou  ellip- 
tiques, très-obtufes,  entières,  longues  d'un  pouce 
&  plus,  larges  de  quatre  lignes,  coriaces ,  nervcb- 
(qSj  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe,  puis  élarpjes  en 
un  pétiole  amplexicaule;  les  fupérieures  plus  étroi- 
tes >  quelquefois  lui  peu  mucronées;  la  collerette 
univerftlle  compofée  de  cinq  folioles  lancéolées . 
aiguës,  nerveules ,  perfiftantes ;  celles  des  col ..- 
rettes  partielles  ,  quelquefois  au  nombre  de  (ix  , 
de  la  longueur  des  pédoncules  ;  les  femences  o^  - 
longues  «ftriées. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Nfarrsc, 
aux  environs  de  Mogador.  T>  (  ^.  /T  in  ker^. 
Desfont,  ) 

^  La  plante  /&  offre,  dans  toutes  fes  parties  eflen- 
ti.lles  ,  les  mêmes  caraûères  que  ta  précédente  ; 
mais  fes  tiges  ,  beaucoup  plus  élevées  ,  font  pi  s 
ramifiées.  Les  rameaux  font  roides ,  étalés  ;  Ics 
rayons  de  l'ombelle  univerfelle  beaucoup  plus 
nombreux.  Je  n'ai  point  vu  les  feuilles  des  tige^  ; 
mais  celles  des  rameaux  foit  les  mêmes  que  du  s 
la  précédente.  Elle  a  été  recueillie  aux  environs  de 
Maroc  par  M.  Brouflbnnet.  (F./) 

2j.  BuPiivRE  nain.  Bupievrum  nanum. 

Bupievrum  fubacaule  ,  ramis  brevifpmis  ,  foliis 
lineari'fubulatis ;  umhellis  fejfiiibus ,  capitalisa  invo- 
lucris trinerviis ,  ovatis ,  mucronatis,  (N.) 

Bupievrum  mareoticum»  Delille  ,  CataL 

Cette  petite  efpèce  a  une  racine  iimple ,  grêle  » 
filiforme.  Sa  tige  eft  longue  à  peine  oe  deux  ou 
croîs  lignes  j  divifée  en  plufic^rs  petits  rameaux 
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fi  nplî  S ,  filiformes ,  glabres ,  longs  d'environ  un 
pouce.  Les  feuilles  font  roides,  fil  foimes,  fubu- 
lees,  terminées  par  une  petite  pointe  éoineufeî 
les  fleurs  feifiles ,  rama  fiées  en  une  tête  globuleufe , 
fiiiées  dans  raiflelle  d'une  feuille  flarale.  Les 
collerettes,  tant  unîverfelles  que  partielles ,  font 
conipofées  de  plufieurs  petites  folioles  dures  , 
ovales  j  i  trois  nervures  mucronées,  plus  longues 
que  les  rayons  peu  nombreux  de  Tombelle  univer- 
felle.  Les  ombelluleSj  extrêmement  petites,  aiufi 
que  les  fleurs  ,  font  renfermées  dans  1.  s  folio'es  de 
leur  collerette.  La  corolle  eft  un  peu  herbacée.  Je 
n'ai  point  vu  les  femerices. 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Du- 
puis  5  il  l'avoir  reçue  de  l'Egypte.  Je  l'ai  retrouvée 
dans  les  plantes  d'Egypte  de  M.  Delille  i  oui  l'a 
recueillie  aux  environs^du  lac  Maréoûs.  (  r .  /) 

*  Efpicts  moins  connues, 

*  Bùpievrum  (nudum),  caule  ramofo^  aphyllo  i 
foliis  radizalibus  decompofitis  ,  planis  ,  incijls  ,  invO" 
iucris  involucelUfqueUnceolato-oblongis,  Ait.  Hort. 
Kev.  I.  pag.  35 1.  £  Cap,  B.  Sp.  Tf. 

*  BupUvrum  (  arbore  fcens  )  ,  frutefcens  ^  f?His 
ohlongîsy  integemm'is  y  peiivians.  Willden.  Spec. 
Plant.  I.  pag.  1376.  —  Thunb.  Prodr.  jo. 

Cette  cfpèce  diffère  du  buplcvrumfrutkofum  par 
fes  feuilles  pétiolées ,  un  peu  aiguës  âc  mucronées 
à  Itrur  fommet,  6l  non  pas  obtu fes ,  mucronées. 
Les  ombelles  font  une  fois  plus  petites ,  médio* 
crement  pédonculéts,  fituées  à  rextrémité  des 
ti.;es  &  de  s  rameaux.  Elle  croi:  au  Cap  de  Bonne- 
Llpâance.  ^  (U'i/Id.) 

Ohfervûtions*  Le  buplcvnim  rotundifolium  efl 
figuré  li/ufir.  tab.  189.  fig.  i. 

Le  bupUvrum  Gerardi ,  Murr.  Syft.  pag.  I74»  & 
Jjcq.  Audr.  3  ,  tab.  if6  »  eft  la  même  plante  que 
le  ^uflcvrum  junceum ,  n*.  la,  var.  «,  efpèjce  en 
elTct  bien  diîtirûe  de  la  variété  ^,  comme  M*  de 
Lamarck  i'avoit  déjà  fait  obCerver. 

Il  faut  ajouter  pour  fynonymes  ^u  buplcvrum 
fihraliaricum  ,  n®.  16  ,  le  bupUvrum  coriace um  Lher. 
:3tirp.  Nov.  I ,  pag.  139,  tab.  67$  —  Ait.  Hort. 
Kcw.  pag.  331  s  bupUvrum  arbore/cens  Jacq.  Icon. 
Rar.  2,  tab.  351,  &  Colleû.  2,  pag.  ^43  $  bupU- 
\rim  oùliquum  Vahl,  Symb.  I ,  pag,  14. 

•  Le  bjpUvrum  fruriccfcens  Lînn.  eft  figuré  dans 
Cavantlles,  Icoiî.  Rar.  2,  pag.  3,  tab.  ic6. — 
Pluftcurs  autres  efpèces  de  buplèvre  ont  été  pla- 
cées parmi  les  ktrmas,  (f^Ojc^  ce  mot,) 

BUPLEVRUM.  (Koyei  SupièyRE.) 

BURAK  :  nom  égyptien  de  V afphodeUs  ffiulofus 
Lînn.,  au  rapport  de  tarskbal.  Dalecbamp  dit  que 
l^s  Aiab;;s  le  nomment  birvach  Se  inruà^s^ 
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BURAM-CHADALL  C'eft  aîofi,  félon  Unné 
fils,  que  Ton  nomme  au  Bengale  le  fainfoin  oicil* 
iànc  (  hedyfdruni  fyrans),  dont  les  feuilles  temeet 
ont  les  deux  folioles  latérales  »  qui ,  pendant  tout 
le  jour>  s'abaiffent  8c  fe  relèvent  alternitive- 
ment  par  un  mouvement  ofcillatoire  infenâble  , 
(ans  y  être  déterminé  par  le  conuû  d'aucun  corps 
étranger. 

BURANG.  Dans  Tile  de  Bandi,  une  des  JVÎolu- 
ques,  on  nomme  ainfi  un  figuier  que  Rumpae 
décrit  &  figuie  dans  foo  Hcrujr.  amhoin,  vol.  3  , 
pag,  Ji;,  tab.  93,  qui  eft  le  goudal  des  Malai» 
&  le  birani  des  MacaUaves.  Cette  efpèce  n'eil  pas 
déterminée. 

BURASAIA.  (  y^oyei  BOURASAHA.) 

BURCARDIA.  Scopoli  &  Schreber  ont  fubAî- 
tué  ce  nom  à  celui  depinqueta ,  fous  lequel  AuMet 
défigne  un  genre  de  plantes  de  Cayenne,  qui  1 
beaucoup  d'affinité  avec  la  violette.  Quelques  au- 
teurs plus  modernes  l'ont  depuis  réunraux  utmera^ 
Duhamel  Ta  employé  pour  le  calli.arpa  americana. 
Nous  penfors  que  le  genre  d' Aiiblet  doit  être  con- 
fcrvé.  (  Voy^l  TURNÈRE  &  Us  obfervations,) 

BURGSDORFIA.  C'eft  un  genre  établi  par 
Mœnch  ,  adopté  dans  la  Flore  de  Portugal  de 
MM.  Hcffmanfcgg  &  Linkj  qui  a  pour  type  la 
fideritis  romana  Lino.  (crapauUine),  &  auquel  on 
donne  pour  caractère  eflentiel  : 

Un  calice  fermé  par  des  poUs  après  lafioraifot  ;  U 
tcvre  fjpérieure  entière  ,  l^fgc  f  ovaU  ;  l'mferie  re  k 
quatre  dents  ;  point  de  braâcesi  Us  fleurs  axillaires. 

Ce  genre  difFere  par  fon  càiice  &  le  manque  de 
braâées des /i^m/'j, ceux-ci  ayant  lesdivifions  du 
calice  toutes  égales  «  Ton  orifice  nu  penchant  la 
maturation  %  les  verticilles  entourées  de  btLiltétS. 
{Voye^  Crapaudine,  SuvpL  ) 

BURMANNIA.  {Voye^  Burmane  ,  8r  îlluftr. 

Qen.  tab.  22 J  ,  burmannia  dijUcha^  n**.  i.) 
BURSAiRE  épineufe.  Burfaria  fpinofa,  Ovaflu 

Bur farta  cauU  fruiicofo  ,  Jp^'^faj  frUis  emargi" 
natis ,  floribus  racemofis.  Cavan.  le.  Rar.  4.  pag.  5a» 
tab.  350. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  t  fleurs  com- 
plètes, polypétalées  y  régulières,  étabb  par  Civa«- 
nilles  ,  &  dont  la  famille  nacurelie  n  eft  pas  encore 
déterminée.  Il  offre  pour  caraâère  eflentiel  : 

Vn  calice  a  cinq  découpures  ;  cinq  pétales  inférés 
fur  un  réceptac-e  conique  ;  cjpfuU  comprimée ,  aivifée 
en  deux  coques;  chaque  coque  à  deux  ou  trois  vi^\es^ 
plufieurs  fcmences  réjineufcs. 

Petit  arbrifleas  arméd'é{Mnes,  farni  de  petites 
feuilles  alternes^  rétiécies  en  fbtme  de  coia4 
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kar  bife^  entières^  échancrées  a  leur  fommct}  lei 
épines  féuillées  j  folitaires  ,  ficuées  dans  les  aiffeU 
les  des  feuilles.  Les  fleurs  font  difpolees  en  grap- 
pes au  fommec  des  rameaux.  Leur  calice  eft  fort 
petic^  inférieur  >  à  cinq  découpures  aiguës  s  la  co- 
rolle compofée  de  cinq  pétales  linéaires  ^  inférés 
fur  an  réceptacle  conioue  qui  s'élève  du  fond  du 
calice  i  cinq  filamr.ns  fubulés  ,  de  la  longueur  des 
pétales^  alternes  avec  eux  ,  inférés  fur  le  même 
réceptacle i  les  anthères  pendantes^  ovales  »  en 
cœur  )  un  ovaire  libre ,  ovale ,  placé  fur  le  récep- 
tacle ;  un  ftyle  court  «  fubulé  «  terminé  par  un  ftig- 
maté  fimple.  Le  fruit  confifte  en  une  capfule  fort 
petite  »  comprimée ,  ovale  ,  en  cœur  i  aflfez  fem- 
olabie»  pour  la  forme  U  la  grandeur  j  i  celle  du 
thUfpi  burfa  pafioris  9  fe  divifanc  ^  dans  fon  milieu  » 
en  deux  lobes  ou  deux  coques  diftinâes  î  chaque 
coque  partagée  en  deux  ou  trois  valves ,  renfer- 
mant chacune  trois  ou  quatre  femences  compri- 
mées ^  réniformeSj  réfineufes. 

Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle-Hollande ,  au- 
près du  port  Jackfon.  f)  (  Cavan,  ) 

fiURSARIA.  (  rayei  BuRS AIRE  ,  Suppi.  ) 

BURSERA.  (  Foyei  GoMART.) 

BUSSEROLE  ou  BOUSSEROLE.  On  donne  ce 
nom  9  dans  les  Alpes,  à  une  efpèce  d  arboufier  à 
tige  rampante  &  traçante  :  c'ell  Varbutus  uva  urfi 
Linn. 

BUTEA.  Roxb.  Corom.  (  Voy.  Rudolphe.) 


BUTOMUS.  {Voyei  Butome,  &  Illuttr.  Gen. 
tab.  590.  *-  Flor.  dan.  tab.  604.  —  Curtis,  Lond. 
le.  —  English.  Bot.  tab.  6p.)  En  donnant  à  cette 

(Jante «  Tune  des  plus  belles  de  celles  qui  etnbel- 
iflenc  le  bord  de  nos  rivières^  le  nom  de  hutomus, 
on  a  employé  une  expteffion  dont  Théophrafte 
s*étoit  fervi  le  premier .  mais  qui  très-probable- 
jnent  n*efi  pas  appliquée  â  la  même  plante.  Le 
hutomon  de  Diofcoride  &  de  plufieurs  autres  qui 
ont  écrit  après  lui^  paroic  appartenir  plutôt  à 
notre  Jparganium. 

BUTONICA.  (  Vêyef  Butonic,  vulgairement 
bonnet  carré,  Lam.  UL  Gen.  tab.  590. } 

BUTTON-TREE  :  nom  anglais ,  fignifiant  or- 
irt  hotaon  ^  donné  par  les  colons  de  la  Jamaïque 
au  conocarpui  ereâa  Lioo» 

BUTTNERIA.  r^i  BuTTNiRE,  &  les  II- 

luftrations,  tab.  140^  ng.  1^  buttneria  ovata,  n^.  ij 
fig.  a  ,  buttmrsa  tereticaulis  «  n*.  4^  auxquels  il  faut 
ajouter  lès  efpèces  fui  vantes  : 

6.  BuTMia£  cannelée.  Buwuria  fulcata.  Flor. 
j>erav. 


BUT 

Buttnt^h  /otih  corjjto'ovaiist  fifnaih  i  tpfli 
pttiolifqut  açuttJtis i ptdiA'tQutis  ge-mnis,  \'^fi9'*ê* 
RuiiSc  Pav.  Flor.  peruv.  ).  pag.  10. 

Arbriffeau  à  tige  ang\»leufe ,  à  cinq  cannclurM , 
mun'e  d'aiguillons  recourbés  «  de  feuilles  ép.irifs, 
pétiolées,  ovales ,  en  cœur ,  pubefcciUîS  ,  Iv^n- 
f ées  en  fcîe ,  terminées  par  une  pointe  oblique  \ 
des  ftipules  oppofées,  caduques ,  fubulées  i  les 
pédoncules  latéraux ,  à  trois  ou  cinq  fleurs ,  pour- 
vus de  braftées  \  le  calice  pourpre  en  dedans , 
pentagone  avant  la  floraifon ,  à  cinq  découpures 
ovales  ^  a'guës ,  réfléchies  5  les  pétales  Iméaires, 
verts  à  leur  bafe»  d'un  pourpre-foncé  au  fomtnet; 
les  anthères  prefque  (effiles  s  les  femences  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  &  fleurit  en  nui 
&  en  juin.  1> 

7.  BUTTNÉRE  hérliTée.  Butmcria  kirfuta.  Flor. 
peruv. 

BunnerU  foiiis  cord^tis ,  acutis  ,  cnAatis  ;  ccfii 
pcuolifque  acuUatis  ;  ptdunculis  congtftis  ,  compvj» 
tis.  Rutz  8c  Pav.  Flor.  peruv.  3.  pag.  10. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  ttès-rameufes  •  garnies 
d'aiguillpns  fur  leurs  angles ,  de  feuilles  aUeriies» 
péiiolée's ,  en  forme  de  cœur ,  crénelées ,  molles , 
velues  en  deflbus  >  les  pédoncules  latéraux  ,  chai- 
gés  de  plufieurs  fleurs  prefqu'en  ombelles  «  enve- 
loppées de  petites  folioles  caduques  »  en  forme 
de  collerette  ;  les  pétales  jaunâtres  i  leur  bâte , 
pourpres  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  «  fur  les  montagnes 
des  Andes.  ^ 

8.  BuTTNÀRE  herbacée.  Bunnerla  kerbaccA. 
Roxb. 

Biutntria  foiiis  cordât  is  ,  acuminatis  ,  dent  an  s  ^ 
tglandulops }  cauie  inermi  ,  herbûceo,  Willd.  SpcC. 

Plant.  1.  pag.  119.  —  Roxb.  CoronL  i.  pag.  1%. 
tab.  19. 

Ses  tiges  font  droites  »  herbacées  ^  tétragones , 
fans  épines^  garnies  de  feuilles  alternes  ^  péri  ca- 
lées ,  ovales ,  en  cœur .  acuminées .  dentées ,  dé- 
pourvues de  glandes  «  longues  de  trois  i  quatre 
pouces ,  fur  deux  ou  trois  de  large  \  munies  Je 
petites  ftipules  réfléchies  \  des  pédoncules  en  for- 
me de  petits  rameaux  axillaires ,  plus  courts  que 
les  feuilles ,  terminés  par  trois  fleurs  en  ombelics  ; 
d'autres  plus  petites  «  axillaires  ^  le  calice  réâe- 
chi  i  la  corolle  petites  le  fruit  un  peu  hifpiJe  , 
prefque  globuleux ,  à  cinq  c&tes  \  autant  àt  loges 
monofpermes. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  j  au  Co* 

romandel. 


19.  BuTTNiRB  i  feuQlet  de  catalpa.  Bmttn^ri^ 
caialpéfoluu  Jacq« 

BwXÛUrÏA 
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Buttrterîa  JUiis  corda f h»  întegtrrlmîs}  tâuUfian* 
dente,  inermi.  Jacq.  Schoenbr.  I.  pag.  II.  tab.  4e. 

-Arbrifleau  grimpant  j  fans  épines  «  pourvu  de 
feuilles  grandes ,  en  cœur»  entières,  acuminéess 
les  pédoncules  rameux,  axillaîres>  prefque  pani- 
culés,  un  peu  plus  longs  que  les  pétieles}  le  calice 
â  cinq  découpures  lancéolées  3  colorées  i  les  pé- 
tales un  peu  plus  longs  que  le  calice;  l'ovaire  ar- 
rondi ,  hérifTé  s  le  (ligmate  en  tête  »  à  cinq  lobes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Cara- 
cas. 1) 


BUTUA.  Ce  nom  eft  donné  aux  mêmes  plantes 

qui  portent  celui  de  partira  brava.  Suivant  Au- 
bier, \&  partira  de  Cayenne  eft  (on  ahuta  rufefcens» 
tab.  lyo.  (  V^oyti  MàNisPERMB,  n®,  19.)  Le  pa- 
rc'ira ,  plus  généralement  connu  dans  l'ufage  mé- 
dical ,  eft  le  cijfampelos partira.  (  Voy.  PareiRA,) 
Ces  deux  plantes  appartiennent  â  la  famille  des 
ménifpermes.  Il  ne  faut  pas  les  confondre  avec 
Vabutua  que  décrit  Loureiro  dans  fa  Flort  de  ia 
Cochinckint  ^  eenre  voifin  des  orties.  (J^oyei  Abu- 

TUA,  SuppL) 

BUTUMBO  :  nom  brame  du  ptt-tumba  des  Ma- 
labares  (  Rheed ,  Hort,  maUh.  9  j  p.  87  »  tab.  46  )  : 
c'ed  une  efpèce  de  carmantine  {jufiicia  tckioidts 
Linn.  ). 

BUXBAUMI A.  (  roy.  BuxBAUMB,  Srllluftr. 
Gen.  tab.  871  j  fiç.  r>  huxbaumia  aphy/ia,'^tïtdw. 
Fund.  tab.  9^  fig.  ji^  tab.  5^  fig.  io«  auquel  il 
fuut  ajouter  :  ) 

2.  BuxBAVME  feuillée.  Baxbaumia  fotiofa. 
Linn. 

Buxhatimia  acaulis^  capfuiafui/iJUi,/biiis  cin^. 
Linn.  jun.  Diflfert.  Mufc.  pag.  )}.ub.'i.  fig.  4.  — 
yïtàny.  Fund.  tab.  9.  fig.  51.  —  Mtch.  Flor.  bor. 
Amer.  a.  pag.  )oi.  —  Lam.  111.  ub.^  871.  fig.  a. 
-^  Dillen.  tab.  }i.  fig.  i). 

Buxbauma  ftffilis.  Smied*  Diff.  pag.  16.  fig.  x. 

Bryum  halltrianum.  Neck.  Meth.  233.  — £/y«jn 
pkûfcoides.  Jacq.  CoHeû.  2.  pag.  120. 

P/iafcum  halltrianum.  PoUich.  Pal.  n*.  974.— 
Thafcum  maximum.  Lighf.  Scot.  2.  pag.  693.  — - 
Phafcum  montanum*  Hudf.  AngL  2.  pag.  460..-— 

Hall.  Helv.  n".  1725.  tab. 46.  fig,  3. 

Ses  racines  produifent  une  petite  touffe  de 
feuilles  «  dont  les  inférieures  font  linéaires^  ob- 
tu  Ces  s  les  fupérieures  lancéolées  «  diaphanes  à 
lears  bords»  ttaver fées  par  une  nervure  prolongée 
en  une  pointe  aiguë.  Ces  feuilles  forment  le  péri- 
chec.  La  capfule  eft  feflîle^ ovale,  un  peu  ventrue» 
prefque  droite ,  légèrement  oblique  à  fon  fommeti 
lc%  dents  du  périftome  très-caduques. 
~         iiif .  SuppiémUttm  Twtu  L 
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Cette  plante  croit  le  long  des  chemins  ombra- 
gés,  dans  les  bois.  {K.  v.) 

M.  Pallfot  de  Beauvois  propofe  de  fubflituer  le 
nom  defaccophort  i  celui  de  buxbmime;  mais  il  n'en 
a  pas  encore  donné  la  raifon. 

BUZ  :  nom  égyptien  du  rofeau.  La  grande  ef- 
pèce ordinaire  {arundo  donax  Linn.)  efl  nommée 
èiii-haggni,  fui  vaut  Forskhal. 

BUZA  :  boKfon  faite  dans  l'Arabie  avec  Torge, 
au  rapport  de  ForskhaL 

BUZEIDEN ,  BUZIDAN,  BUZEIS  ou  BVZIS. 
Dalechamp  attribue  ce  mot  arabe  iVorchis  pal'^ 
maùt  Linn. ,  auHS  nommé  palma  Chrifii  par  Mat- 
thiole  j  icfatyrium  bafiiicum  par  Dodonée. 

BYBO  :  nom  donné  aux  Indes,  fuivant  Cîufius, 
i  l'acajou  des  colonies  (  cajfuvium  Linn»  ),  qui  ett 
Tacajou  du  Bréiil. 

BYSSE^  BYSSUS.  Les  Anciens  ont  donné  le 
nom  de  lyjfus  à  différentes  fubftances  du  rëgno 
végétal  j  qui  fer  voient  à  fabriquer  des  étoffes  re- 
cherchées par  leur  fineffe  ,  par  leur  couleur  «  8c 
par  la  rareté  de  la  matière  dont  elles  étoient  tif- 
fées.  II  feroit  très-difficile  aujourd'hui  de  défigner 
les  végétaux  qu 'ils  employoient  pour  cet  objet  j  ne 
nous  en  ayant  donné  aucune  description.  Le  byffus 
de  l'Élide  &  celui  de  Judée  étoient  particulière* 
ment  en  réputation.  Ce  dernier  avoit ,  félon  les 
hifioriens  qui  en  parlent ,  la  couleur  Se  l'éclat  de 
l'or.  Les  Modernes  ont  appliqué  le  nom  de  byjfus 
â  des  filamens  dont  fe  fervent  les  animaux  dé  plu- 
fieurs  coquilles  bivalves  pour  fe  fixer  aux  rivages. 

BYSSUS.  Les  caraâères  de  ce  genre  ne  font  en« 
core  qu'imparfaitement  déterminés^  &  les  efpèces 
qui  doivent  rigoureufement  le  compofer»  font  la 
plupart  incertaines.  Les  unes  font  pulvérulentes. 
les  autres  filamenteufes  ^  ce^^ui  peut  faire  déji 
foupçonner  qu'elles  devroieot  être  féparées  »  Se 
placées  dans  des  genres  différens  :  auffi  M.  Perfoon 
a  déjà  effayé  d'eubltr  3  pour  les  byfus  connus  & 
pluueurs  autres  ^  les  genres  demattum,  racodium, 
himantia^  mtftnurica ,  &C.  (  Voyti  ces  mots^ SuppLf 
Jufqu'alors  il  n'a  pas  encore  étt  pnffibJé  d'y  diftio- 
guer  aucun  organe  analogue  â  ceux  de  la  repro- 
duâion  des  autres  plantes.  Il  eft  très-probaple^ 
Telon  moi ,  qu'il  n'en  exifte  pas  ^  &  que  ces  plantes 
ont  un  mode  particulier  pour  fe  reproduire ,  une 
forte  de  prolification ,  comine  on  le  remarque 
même  dans  les  plantes  plus  par£iites  j  &  qui  pro* 
duifent  des  femencesj  elles  ne  fe  montrent  que 
par  l'humidité  9  durent  plus  ou  moins  long-rems  «  fe 
deflèchent  dès  qu'elles  font  frappées  par  le  foleil^ 
&  ne  laiflent  après  elles  que  des  taches  noirâtres  ^ 
furtout  celles  qui  croiffent  fur  les  pierres.  U  eft 
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beaucoup  de  champignons  qui  ont  à  leur  naîj 
l'afpeâ  d'un  byflfus»  &  qu'il  eft  facile  de  coi 


iffance 
-  ^  - , ,  _  qu'il  en  raciie  ae  confon- 
dre lorfqu'on  n'en  fuit  pas  le  développement. 

M.  de  Lamarck  a  fait  graver  dans  \e%lUuftratîons 
des  Genres  ,  tab.  88l  »  fig.  I  >  le  ^fus  velut'tna , 
n®.  j.  On  en  a  fuit  depuis  le  vaucheria  terreftrîs, 
(y^oye^  VaucheRIE.)  Fig.  1 ,  kyffus  phofpkorea  ^ 
n*.  4  j  fiï».  5  ,  b)J[us  jcptica  ,  n^.  i  î  fig.  4  ,  hff*^* 
murea ,  ii^.  6.  On  peut  ajouter  au  byihis  filamen- 
teux les  efpèces  fuivantes  : 

x8.  Byssus  des  murailles.  Byjfus  paneùna. 

Byjfjs  fldxtfcens  aut  alha^  tenera,  parietUus  Md* 
frejfa  ;  filameniis  è  antro  radiantihus  ^  in  ramos  te^ 
nuijpmos  ,  innumcros  divlfis,  Decand*  S]mopf.  I J  > 

&  Flor.  franc,  a.  pag.  66. 

fi,  Byjfus  parietîna  ,  var.  argenua,  Decand.  1.  c. 

Mtfenterua  argenua.  Perf.  Synopf.  Fung.  606. 

Corallofungus  argenuus  >  omtntifirmis.  Vaillant  > 
Bot.  Parif.  pag.  41.  tab.  8.  fig.  i. 

Ce  byflTus  fe  prëfeme  Tous  forme  de  plaques 
arrondies  ^  d'un  ou  de  deux  pieds  &  pus  oe  dia- 
nèf  re  «  appliquées  fur  les  murailles  &  les  plafonds 
des  maifons  humides.  Leur  couleur  eft  d'un  jaune- 
pâle.  Les  filamens  partent  fouvent  d'un  centre 
commun  »  &  s'étendent  en  rayons  divergens  i  ils 
font  très-ramtfiés ,  très-ferrés ,  &  forment  une 
membrane  papyracée.  La  variété  fi  eft  d'un  blanc- 
argenté. 

19.  Btssus  blanc.  Byjfus  candîda.  Hudf.  . 

Byffus  candida  ,  temra  ,  apice  fuhplumofo,  dilu" 
tûto.  Hudf.  Angl.  pag.  601.  —  Dill.  Mufc.  tab.  i. 
ig.  15.  A. 

Himantia  candîda.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.^704. 

Il  fe  trouve  fur  les  feuilles  mortes  ou  fur  les 
bois  tombés  à  terre  ',  il  eft  d'un  beau  bUnc  &  d'un 
afpeâ  fopux.  Ses  filamens  font  branchus ,  très- 
famifies  a  leur  fommet ,  quelquefois  formant  une 
membrane  très-mince ,  papyracée»  ou  bien  réunis 
on  faifceaox  fembiables  i  des  nervures» 

20.  Byssus  jaunâtre.  Byjfus  fiavefcens*  Decand. 

•  Byjfus  fiavtfcens ,  unera  ,  adprejfa  ,  ramis  pelii- 
éuiam  tenuem  fere  confiitucntibus.  Decand.  Synopf. 
1}  ,  &  Flot,  tranç.  1.  pag.  67» 

'  Cette  expanfion  croit  fur  les  vieux  troncs  humi- 
des &  fur  les  feuilles  tombées  â  terre  dans  les  fo- 
rées i  elle  eft  d'un  jaune-pâ^e.  Ses  filament  »  qu'on 
n!apperçott  bien  que  fur  les  bords  de  la  croûte  ». 
font  cylindriques,  très-menus»  appliqués  fur  le 
tronc  •  foudés  les  uns  avec  les  autres  »  tantôt  fous 
forme  de  nervures  raneufes  ou  proéminentes , 
tantôt  (bus  la, forme  d^une  membrane  mince  tc 
diveiftmeBt  lobée  oa  déchiréci  ÇDccand.} 
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II.  Byssus  alongé.  Byffus  tl^ngau.  Decand. 

Byjfus  alla  ,  filamtntis  tenuîjfmis  »  in  fafcicmlcê 
fukcylindricos  »  ramofos  contcxtis.  Decaod.  Synopf. 
I } ,  &  Flor.  franc,  a.  pag.  67. 

c.  Cette  plante ,  dit  M.  Decandolle ,  eft  Je  cou- 
leur blanche  ;  elle  offre  des  filamens  trèstnenos  » 
ertre-croifés  &  réunis  en  faifccaux  alongés  »  ar- 
rondis ,  rameut ,  longs  de  deux  ou  trois  pieds  Se 
plus.  Ces  faifceaux  de  filamens  ont,  pendant  la 
vie  de  la  plante ,  l'apparence  de  la  créiie  fouettée. 
Après  leur  defficcation  ils  prennent  un  afpeû  co* 
tonneux.  Elle  a  été  découverte  par  M-  Lheritier 
dans  les  caves  de  robfervatoire.  » 

la.  Byssus  géant.  Byffus  giganua.  TodJ. 

Byjfus  alhida  ,  fifamentis  unuîJ/Smis,  in  immenfum 
pannum  fomitis  amulum  conuxtis.  Decand.  Synopf. 
)  j.  —  Xytofiroma  giganttum.  Todd.  MecU.  I .  pag. 

}6.  tab.  6.  fig.  51. 
Racodium  xyiofiroma.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  701. 

Ce  byffus  eft  blanchâtre.  Ses  filamens  entre- 
croifés  torm^nt  une  efpèce  de  feutre  ou  d'ama- 
dou ferré  &  coriace ,  qui  croît  dans  l'intérieur  des 
arbres»  s'infinue  entre  leurs  fentes»  &  y  occupe 
un  efpace  uès-étendu.  S'il  eft  vrai  qu'on  y  ait  dé- 
couvert des  femences  fous  la  forme  de  globules 
épars ,  cette  plante  doit  être  placée  dans  un  autre 
genre.  Je  ne  les  y  ai  jamaûs  vus.  (^.  v.  ) 

2j.  Byssus  des  pins.  Byffus plnaftri.  Schleich. 

Syfus  nigrefccnsy  JUamcniis  interttxtis  ^  laném 
fioccojam  referentikus.  Decand.  Synopf.  i). 

On  le  trouve  fur  les  branches  de  fapins»  qui  font 
reftées  long  tems  couvertes  par  la  neiae  ;  il  prend 
une  couleur  noirâtre.  Sa  fuoftance  eft  compofee 
de- filamens  rameux»  entre-croifés»  reprcfeniant 
un  flocon  de  laine. 


14.  Byssus  des  rochers.  Byffus  mptfris.  Dec. 

Byjfus  ntgnfcens ,  JUamentis  fuigetatinofis  »  ister- 
textis , pannum  nferentikus.  Dâcand.  Synopf.  13. 

Sa  couleur  eft  noirâtre  ;  il  reffemble  à  un  mor- 
ceau d'étoffe  compofé  de  filamens  ferrés  ,  entre- 
croifés  >  gélatineux.  11  croit  à  l'ombre  ,  fur  Us 
rochers  humides. 

ij.  Byssus  cptre-mélé.  Byjus  interuxta.  Dec. 

Byjfus  rubigînofd  »  Jiianuntis  intricatis  ,  lànc  in^ 
tuhercuUs  rotundatis  infptrps.  Decand.  Synopf.  1 5 . 

Dtmatium  fiupojiim.  f  Perfoon  »  Synopf.  Fung. 
pag.  69e. 

n  eft  d'un  fauve-jaunâtre»  couleur  de  roui'le  j  ît 
croît  dans  les  fou  terrains  de  lObfervatoire  de 
Paris»  en  touffes  de  diverfes  formes.  Snfilamcci 
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font  menus  »  cvlimlrîqtiei  j  cntre-mêtés  :  Tas  tu 
microfcope^  ilk  offreoc  des  tubercules  arrondis. 

{D€cand.y 

16.  Byssus  rouge.  Byfus  mira.  Decand. 

Byjfus  cinnaharîn^  ,  fi/amentis  Iaxis.  Decand. 
Synopf.  1} ,  &  Flot,  franc,  a.  pag,  68. 

Dematium  cinnaharinutn.  ?  Perf.  Syoopf,  FuDg. 

pag.  697. 

Cette  efpèce  croit  fur  les  bois  à  demi  pourris  ; 
elle  eft  d'un  rouge  de  laque.  Ses  ^lamens  font 
longs  X  déliés  »  très-diftînâs  «  même  à  la  fimple 
yue,  &paroiffent  un  peu  entre-croifés.  E!le  diffère 
du  iyjfus  purpurta  &  phofphorea  en  ce  qu'elle  ne 
forme  pas  uoe  croûte  poudreufe.  On  la  trouve  fur 
ks  bois  à  demi  pourris.  (  Decand.  ) 

BYSTROPOGON.  Genre  de  plantes  de  la  fa- 
mille des  labiées ,  établi  par  Lhéritier  >  6c  adopté 
par  la  plupart  des  botaniltes  qui  ont  écrit  après 
loi,  il  eft  compofé  en  partie  d'efpèces  enlevées  i 
quelques  autres  genres  ^  aux  nepeta ,  aux  mentha^ 
aux  meiiJTa^Scc.  Le  caraâère  eàemiel  de  ce  g^nre 
conflfte  dans  : 

Un  calice  harhu  h  fon  orifice  »  terminé  par  cinq 
dents  fuhulèes  /  la  tevre  inférieure  de  la  corolle  à  deux 
loîes  g  la  fupérieurc  à  trois  /  les  étamines  écartées 
entr*elles. 

Les  principales  efpèces  à  rapporter  à  ce  genre 

font  : 

i**.  Byftropogon  plumofum.  Lhérit.  (mentkaplu* 
moja,  n"*.  10.)   Le  iyfiropogon  origan ifoiium  de 

Lhericier  ne  diffère  de  cette  efpèce  que  par  fes 
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feuilles  très-entières,  d'un  blanc  de  nesge  en 
deffous. 

!•.  Byfiropogon  canarier.fe  Lhétit.j  qui  eft  le 
mentha  canarienfis ^  n^.  ï^^ 

5*.  Byftropogon  (pun^arum)  ^  peduncuUs  dicho-^ 
tomis  ,  fiorihus  capltatis  ifoliis  ovatis^  dentatis^  gla* 
hris^punâulatis.  î.h'zrit  Sert.  Angl.  pag.  20.  n**-  7. 
Ses  feuilles  font  légèrement  ponâuées,  ovales, 
dentées  s  les  pédoncules  fourchus  i  les  fleurs  en 
tête }  les  découpures  du  calice  point  fubulées. 
Elle  croit-à  Iile  de  Madère. 

4*.  Byfiropogon  (fidxfoIium)«  panîculis  laxif» 
fimîs  ;  peduncuUs  xerticillads  ,  filijbrmibus  ;  foliis 
cordatis.  Lhérit.  Sert.  AngU  pag.  19.  n^.  1.  Elle 
croît  au  Pérou.  Ses  feuil'es  font  en  coeurs  les  pa* 
nicules  très-lâches  i  les  pédoncules  verticiilés  » 
filiformes. 

y?.  Byftropogon  (  dentarum  ) ,  foliis  ovatis ,  A/r- 
futis^  ferra tis;  verticiilis  ficrum  nifpidis,  (N.  )  Et* 

f^èce  nouvelle  du  Pérou  »  que  j'ai  obf^rvee  dans 
'herbier  de  M,  de  JuCTieu.  Ses  feuilles  font  ovales, 
vehies,  dentées  en  fciej  les  dentelures  courtes, 
très-aiguès  ;  les  fleurs  réunies  en  verticilles  velus» 
très-ferrés« 

Cavanilles  (ait  du  melijfa  cretica  Linn.  ^  &  Dift 
n^.  y  >  le  nepeta  marifolta.  Cette  efpèce  paroit 
devoir  être  placée  parmi  les  byftropogon^  ayant  fes 
calices  pileux  à  leur  orifice. 

Plufieurs  autres  efpèces,  rapportées  d'abord 
aux  byftropogon  ^  en  ont  été  exclues  pour  être  pla- 
cées parmi  les  kyptis.  (  Voye^  ce  genre  ,  SuppL  ) 

BYTTNERIA.  (  Foyet  ButtnIre.) 
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ADDITIONS. 


JVbftf.  L'impression  de  ce  volume  se  terminoit  lorsque  nous  avons  reçu  un  nouvel  ouvrage 
de  Robert  Brown  ^  imprimé  à  Londres,  sous  le  ticre  de  Proiromus  Flou  Nova  Hollandidj  eic, 
vol.  L  Nous  avons  cru  devoir  mentionner  ici  les  nouveaux  genres  qui  s'y  trouvent  sous  les 
lettres  A  et  B,  et  rappeler  en  même  tems  quelques  articles  qui  nous  étoient  échappés. 

A 


BELICEA.  Cluf.  Hîft.  2.  pag.  ?02.  —  Pfiudo- 
fantalum  creticum,  C  Bauh.  Pirr.  J^J.  —  J.  Bauh. 
Hift.  I-  pag.  45^.  —  Smith  ,  Tranf.  Linn.  Lcmd. 
vol.  9. 

Cet  arbre  /mentionné  par  Léclufe,  &  qui  croît 
natutellement  fjir  les  hautes  montagnes  de  l'île  de 
Crète ,  ne  nous  eft  encore  coonu  que  par  la  def- 
cription  que  Bellus  en  a  donnée  dans  une  lettre 
adrcflee  à  Léclufe.  «  C'cft ,  dit-il >  un  grand  arbre, 
d'un  très-bel  afpea,  à  tige  droite^  chargée  d'un 
grand  nombre  de  rameaux,  dont  les  feuilles  ref- 
femblent  a  celles  de  Talaterne,  mais  plus  arron- 
dies, plus  profondément  dentées  en  fcie.  Son  fruit 
cft  de  la  groffeur  d'un  grain  de  poivre ,  d'une  forme 
prefque  ronde  ,  d'un  vert-noirâtre.  Son  bois  eft 
dur ,  un  peu  odorant  :  on  en  fait  des  folives  &  des 

Î outres.  Il  paroît  avoir  été  inconnu  aux  Anciens, 
moins  que  ce  ne  foit  Vuimus  montana  deThéo- 
phrafte  j  mais  celui-ci  a  les  feuilles  beaucoup  plus 
grandes  &  bien  moins  profondément  dentées.  »  Il 

f)aroît  que  M.  Smith  eft  porté  à  foupconner  que 
'abclicea  a  de  grands  rapports  avec  l  ulmus  poly- 
gama  {planera  Mich.).  Tournefort  a  donné  la  def- 
cription  d  un  micocoulier  (^cdtis),  qui  me  paroit 
convenir  davantage  i  Vabdicca.  Tournefort  l'a 
obfervé  fur  les  hautes  monugnes  crétacées,  dans 
le  Levant.  Cet  arbre  a  été  mentionné  dans  ce  Dic- 
tionnaire parmi  les  ctltis.  (  Voyei  Micocoulier 
de  Tournefort ,  n*.  4.  )  La  forme  des  feuilles  pa- 
loît  bien  être  la  même  que  celle  indiquée  par 
Bellus  5  les  fruits  également  arrondis,  &  à  peu  près 
de  la  même  groffeur.  A  U  vérité,  ils  font  jaunes, 
&  bruniffent  en  mûriffant  dans  le  ccltis  de  Tour- 
nefort î  mais  il  ajoute  que  le  noyau  eft  vsri.  Bellus 
dit  que  les  fruits  de  (on  abtlUca  font  d*uD  vert- 
aoiratre  î  d*un  autre  côté  »  Tarbrc  de  Tournefort 
ne  s'élève  pas  plus  haut  qu'un  prunier ,  mais  plus 
touffu.  Ces  légères  différences  n'affoibliflent  que 
médiocrement  mes  conjeÔures.. 

ABILDGAARDIA.  Vahl ,  Enum.  &  Brown  , 
Nov.  Holl.  (Koyer  SoucHET,  SuppL)  Ce  genre  a 
été  établi  par  M.  Vahl  pour  quelques  efpèces  de 
cypcrus  Linn* 

ABRUS  pRECATORXus.IUuftr.  nh.60%.  fig.  i. 
La  figure  1  eft  une  efpèce  de  Cayenne ,  commu- 
niquée par  M.  Richard  à  M.  de  Lamarck.  Elle  me 
paroit  être  le  glycine  phafeoloides  de  Svarti. ,  le 


doHckos  pyramîdàlii  de  ce  Diûionnaire,  n*".  14. 
Ses  femences,  femblables  à  celles  de  Yahmgy  font 
plus  ovales ,  un  peu  comprimées }  la  tache  noire 
plus  grande,  ainii  que  la  cicatrice  »  qui  de  plus 
eft  munie  d'une  petite  boffe  en  faillie  à  fon  lom- 
met.  (  yoye\  DoLic  pyramidal.  ) 

ACIANTHE.  Actantkus.  Genre  de  plantes  mo- 
Hocotylédones^  de  la  famille  des  orchidées,  établi 
par  Brovn  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  epipaBU 
de  Svp'arrz  ,  qui  comprend  des  herbes  de  la  Nou- 
velle-Hollande ,  dont  les  racines  font  garnies  de 
bulbes  j  les  tiges  fîmples ,  à  une  feuille  en  cœur» 
les  fleurs  difpofées  en  grappes  ou  quelquefois  fo« 
litaires. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce^genre  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  itfix pétales;  les  trois  extériturs  arif* 
tes  ;  les  deux  intérieurs  plus  petits  y  t inférieur  en 
lèvre  ,  plus  court  que  les  autres ,  tres^entier,  fans  ap^ 
pendices  à  fon  difque  ;  deux  callojités  à  fa  hafe;  lau 
colonne  demi- cylindrique  à  fa  partie  inférieure  ,  fojis 
oreillette  au  fomm<t  j  une  anthïre  à  deux  loges  ,*  Zc 
pollen  divifé  en  quatre  paquets  dans  chaque  loge. 

1.  Acianthus  (  fornicatus  ),  Jloriius  racemops  , 
arifiis  periantkio  quadniplo  hrevtoribus  ^  folioUs  in^ 
terioribus  ereHiufculis ,  labello  longitudinaliter  papu^ 
lofo,  columnà  inclufâ.  Brovn,  Nov.  Holl.  p.  Jii. 

2.  Acianthus  (exCertU^)  ,fioribus  racemofis  ^  arif- 
tis  perianthio  quadruplo  brevioribus ,  foliolis  inzerio^ 
ribus'  hori\ontainer  reflexis ,  labtUo  apice  papuiofo  ^ 
columnâ  exfcnâ.  Brown ,  I.  c. 

3.  Acianthus  (  caudatus  )  ,  fcapo  uni  feu  bifo^o  ^ 
arifiis  long'ijpmis ^  folii  margini bus  undu/ads, BïOWBp, 
1.  c. 

Selon  Brown ,  Vepipaâis  refiexa  de  Labillardîère  > 
Nov.  Holl.  1^  pag.  60,  tab.  ai  1 ,  fig.  i,  a  de  grands 
rapports  avec  ce  genre» 

ACIANTHUS.  {Foyei  AciANTHE.) 

ACROTICHE.  Brown ,  Nov.  Ho»,  pag.  ^47. 
Ce  genre  fe  rapproche  tellement  desfiyphelia ,  oiie 
j'ai  cru  devoir  l'y  renvoyer  pour  former  une  des 


divifîons  de  ce  genre  avec  quelques  autres  genrts 
nouveaux,  établis  par  Browa.  (f^oy.  Siypiulie^ 
vol.\li,6cSuppL), 


ALL 

ACTLNOCARPUS.Brow,Nov.Hon.  p.  ;4i. 
Ce  genre  eft  le  Bénie  <(iK  k  i£K«yac»«  de  Joflàeti^ 
qm  eft  one  dmikon  du  genre  ûLîma  de  Liime. 

(  ^^q  FluTEAU  ,  Sm^L  ) 

ADENOSMA  â  Be«s  bleues.  JUenofwui  atrule^. 
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AiUnofma  p^fiau^  glsndtdvf,  ^  fpUnfolimds. 
(N.)  BrovD^  Nov.  HoU.  pag.  441. 

Genre  de  plantes  dicocflédones^  a  fleurs  mo- 
nopétalées,  irrégnUères^  de  la  famiUe  des  acan- 
thes, qui  a  des  rapports  avec  les  acanthes ^  établi 
par  BrovQ  poor  une  plante  de  la  NouYelle  Hol- 
lande, qui  a  pour  caraâère  effenuel  : 


Un  calice  à  cinq  dtcoupurtsi  une  corolie  i  deux 
ifvresi  iafupéniure  entière;  t inférieure  k  trois  lohes 
égaux  ;  quatre  étamincs  ditfynames  ;  Us  anthères  con- 
nivemes;  un  fi-gmau  élargi;  une  capfule  ovale ^  pro^ 
longée  en  hec,  s  ouvrant  en  deux  parties, 

C'eft  une  niante  herbacée ,  pubefcente ,  cou- 
verte de  glandes^  &  répandant  une  odeur  de  men- 
the. Ses  fleurs  font,  ou  axillaires,  ou  difpofées  en 
un  épi  feuille.  Le  calice  eft  hériflé  de  poils  articu- 
les» a  cinq  découpures;  la  fupérieure  plus  grande, 
accompagnée  de  deux  bradées  ;  la  corolle  bleue, 
a  deux  lèvres  j  la  fupérieure  entière  j  Tinférieure 
a  trois  lobes  égaux.  La  capfule  s'ouvre  en  deux 
parties ,  &  porte  les  femences  à  fes  futures  in- 
ternes. 

.    Cette  plante  croît  dans  la  Nouvellc-Hollande. 

V  orown.  ) 

^GIALITIS.  Brown,  Nov.  HoU,  pag,  416. 
iCGOPOGON.  Willd.  (royez  Égopogon, 

Suppl.  ) 

AGASTACHYS.  Tranf.  Lînn.  Lond.  vol.  10. 
pag^i  j8,  &  Brovn ,  Nov.  HoU.  pag.  371.  (Voy. 
les  Protees,5«p!p/.>  r  o  7/      \     j 

AGATHIS  LORANTHiFOLtA.  Tranfaft.  Lînn. 
Lond.  vol.  8.  —  Pinus  dammara.  Lamb.  (  Voyez 
Pin  ,  SuppL  )  v      J^  t 

AGROSTIS  LAxiFLORA,  pag.  2 jj.  Suppl. 
n  .  61.  D  après  l'inCpeÛion  de  t'herbier  de  Mi- 
chaux, j'ai  acquis  la  certitude  que  cette  plante 
etoit  la  même  que  fon  trickodium  laxifiorum.  (Vos. 
Trichod£.)  ^     -^ 

ALEPYRUM.  Brovn,  Nov.  HoH.  pag.  ici- 
(  Voyei  Varoquier  ,  Suppl.  Centrolepis  Labill.  ) 

ALLANTODIA.  Brovn,  Nov.  HoU.  CFayez 


ALSOPHILA.  Brcvfl  ,  Nov.  HolK  (  K#i ,  Po- 
AL^^IA.  Brovn,  Nov.  Holl  pag.  4^9.  C^*:}** 

GyNOPOCON,  SnrpL) 

AMPHIPOGON.  Brc^n.  Nov.  HoU.  (  Vosti 
Amphipogoni.  ) 

AMPHIPOGONE-  Am^h^r^^ton.  Genre  de  r!an* 
tes  monocoiyledones  »  à  fleuri  g!uinacccs«  de  U 
famille  des  graminées ,  qui  a  des  rappor(<(  avec 
les  fiipa  ^  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
l'Europe  •  difpofées  en  gazon  ^  à  tiges  fi^viculc^es^ 
les  feuilles  fetacees  s  les  fleurs  en  ept  alonge  oa 
entête. 

Le  caraâèie  eflentiel  de  ce  genre  eft  d*avoit  : 

Un  calice  unifiore,  it  deux  valves;  rtxtérU^n  rrr» 
fide  ;  t  intérieure  hîfise  ;  les  divi fions  terminées  par 
une  aréîe  fttacée  ;  la  corolle  à  deux  vttlves  preji^ut 
égales;  trois  étamines ;  deux  fty les. 

E  S  p  i  c  fi  S. 

*  Épis  en  tête  ;  les  ficurs  extérieures  fiériles  »  vrr//- 
ciilées  y  en  forme  d*involucre  ;  les  valves  du  calia 

hérijfées, 

I.  Amphipogon  (  laguroides),  eapitulo  glohfo  « 
glumis  hifpidis^piliS  hafi  dilatatiSy  valvulâ  exterion 
acumine  fuo  duplà  longiort.  Brovn  ^  NoV*  HoIU 
pag.  17  j. 

1.  Amphipogon  (  turbtnatus  ) ,  capitula  oioyato, 
glumis  villofisy  villis  bafi  fimpUcii>us  j  yahulà  iXt$* 
riore^acumine  fuo  vix  longiore,  Biown^  I.  C» 

♦  ^  £pis  ohlongs;  valves  du  calice  glaires, 

;.  Amphipogon  (Qtiiïus),  glumis  ciliatis ,  inte» 
gris ,  perianthio  glabro  irevioribus  $  arifiis  foliifque 
firiàis.  BrovKOj  l.  c. 

4.  Amphipogon  (  debiKs)»  glumis  trifidis ,  perian* 
thio  glabro  brevioribus  ;  arifiis  firidis  »  foliii  laxiuf» 
culis,  Brovn  j  I.  c. 

5.  Amphifipgon  (  avenaceus  )j  glumis  acuminatis, 
integris  j  perianthio  fericeo  longioriius  ;  arifiis  paten* 
tibus,  Brovn  9 1.  c. 

Toutes  ces  plantes  font  originaires  des  cÂcei 
méridionales  de  li  Nouvelle*Hollande.  Celle  n^  \ 
croit  au  port  Jackfon. 

ANADENIA.  Tranf.  Lûm.  Lond.  vol,  lo.  pag. 
tG6,  &  Brown ,  Nov.  Holl.  pag.  374,  (  Voyei  le» 
Vkotïïl^  t  SuppL) 

ANARTVIA.  Broro*  Nov-  Holl.  (  Foyei  Vi- 

RACINE  «  SuppL). 
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ANDERSONIA.  (f^oy^i  Akdeusoki.) 

ANDERSONE.  AruUrfonia.  Genre  de  plantes 
dicotylédones  «  a  fleurs  complètes,  monopétalées^ 
de  la  famille  des  bruyères  (  JuiT.  )j  des  épacrides 
i  Brov^n  )  «  qui  a  des  rapports  avec  les  poiretU 
C^vzn.  ^  fprengeûa  Smith  i  il  comprend  des  atbrif- 
féaux  de  laNouvelle-HoUande^  a  feuilles  à  demi 
vagmales^  en  capuchon  à  leur  bafes  les  fleurs  ter- 
minales >  en  épi  ou  folitaires. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  calice  coloré^  à  cinq  divifions,  accompagné  k 
fa  haft  de  deux  ou  de  plufieurs  bradées  imbriquées  ; 
une  corolU  monopétale  ^  de  la  longueur  du  calice  ^  à 
€inq  aivifions  barbues  a  leur  bafe;  cinq  étamines  atta- 
chées au  réceptacle  ^  ainfi  que  cinq  écailles  quelquefois 
€onnivtntes;  unfiyle  ;  une  cap  fuie  contenant  plupeurs 
femences  adhérentes  à  des  placentas  courts  &  çen^ 
traies. 

Obfervations.  Ce  genre  difl%re  des  poiretîa  ou 
fprengelia  en  ce  que,  dans  ce  dernier,  la  corolle 
eft  en  roue  4  très-glabre,  divifée  «  prefaue  jufqu'à 
fa  bafe ,  en  cinq^ pétales  s  que  le  réceptacle  n'a  point 
d'écaillés  intérieures. 

E  s  p  i  CE  s* 

*  fleurs  en  épi  ;  calices  accompagnes  de  deux  braâées. 

1,  Anderfonia  (  fprengelioides  )  ,  foUis  patulis, 
acumine  piano*  Brovn^  Nov.  HoU.  pag.  ^54. 

2.  Anderfonia  (parvifolia  )  yfoliis  adpreffis^  acu- 
mine trique tro.  Brown,  I.  C. 

♦♦  Calices  accompagnés  de  plupeurs  braHées  ;  les 
feurs  fituées  à  l'extrémité  de  rameaux  courts. 

j.  Anderfonia  (  coerulea  )  , /o/i/ j  modice  patenti- 
hus\  novellis  calicibufquc  extiis pubefcentibus»  Brovn  , 
1.  c. 

4.  Anderfonia  (  fquarrofa  ),  foliis  fquarrofis  ,  di- 
varicatis  recurvi/que,  giabris,  margine  nudis  ;  cali' 
tibus  ftylifqae  glabris  ,  cjule  ereâo,  Brovo,  1.  c. 

y.  Anderfonia  {àepïcffx) ,foliis  fquarrofis ^  diva- 
ricatis  recurvi/que,  pubtfcentibus ^  marine  ciliatis  ; 
calicibus  glabris  ^fiy lis  medio  pilofis  ,  caule  deprtjfo. 
Brown  ^  I.  c. 

6.  Anderfonia  (  micrantha  ) .  foUis  adprefts  ,  fiylis 
infra  médium  pubefcentibus.  Brovn.  1.  c. 

ANEILEMA.  Brown,  Nov.  Holl.  pag.  270. 
(f^oyei  CoMU^Liut,  Suppl.) 

ANGUILLARIA.  Brovn,  Nov.  HoU.  pag.  27}. 

(  ^^'î   MEL ANTHIUM  ,  Suppl.  ) 

ANISACANTHA.  Browa,  Nov.  Holl.  p.  410. 
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Ce  genre  eft  fi  rapproché  de  celai  des  fcUrolénd 
du  même  auteur,  que  je  ne  crois  pas  qu'on  paifle 
l'en  réparer  •  quoique  Ton  calice  n'ait  que  quatre 
divifions  au  lieu  de  cinq  j  &  que  les  étamines  va* 
rient  de  trois  â  quatre.  Les  épines  dorfales  du  ca* 
lice  peuvent-elles  être  admiies  comme  caraâère 
générique?  iVoye\  Sclekoljbha ,  SuppL) 

ANISOMELE.  Anifomeles.  Genre  de  plantes 
dicotylédones  j  i  fleurs  complètes ^monopetaiées^ 
irrégulières  ^  de  la  famille  des  labiées  ^  qui  a  de 
grands  rapports  ^vec  les  ajuga  &  les  teucrium^ 
dont  elles  diflèrent  principalement  par  la  lèvjre 
fupérieure  de  la  corolle  j  fort  petite  j  très*entière* 
Ce  genre  comprend  des  herbes  pubeicentes  de  la 
Nouvelle- Hollande  «  dont  les  feuilles  font  créne- 
lées J  les  fleurs  verticiilées  «  accômpagnéts  de  pe* 
tites  braâées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tuhulé  ,  glanduleux  ^  à  fix  ftrles  ,  h  cinq 
dents  ;  une  corolle  a  deux  lèvres  ;  la  fupérieure  petrte  , 
treuentiere  ;  l'inférieure  à  trois  lobes,  celui  du  milieu 
éckancré  ;  quatre  étamines  aidynames  ^  faillantts  ^ 
afcendantes  ;  les  anthères  dts  deux  plus  courus  à  deux 
loges  ;  celles  des  plus  longues  moitié  plus  petius  ;  les 
femences  Uffcs, 

Espèces. 

I.  Anifomeles  (mofchata)  ,/b///V  ellifticif  caule* 
que  cinereo'puhefcentibus  ;  verticillis  pauciforis  ^  cali- 
cibus  cinereo'viridibus  ^  glandulis  manifefiis.  Brcvn^ 
Nov.  Holl.  pag.  505. 

1.  Anifomeles  (  inodora)  ^  folUs  elUpticls  ,  gla* 
briufculisy  fubtus  punBatis  ;  venicillis  remotis ,  ca.i" 
cibus  viriaibus  ^  glandulis  manifejns^  Br(«vii  ^  L  c. 

}.  Anifatneles  (falvifolia) ,  incano  tomentofi  , 
foliis  lanceolatis  yfupra  molli  bus ,  leiibus ,  fubtiu  r^- 
gofis;  verticillis  muàifioris,  calicis  glunauiis  tomcnto* 
fepultis.  Brovnj  1.  c. 

ANISOMELES.  {l^oyei  Anisoméle.) 

ANISOPOGON.  {Voyei  Anisopogoni.) 

ANISOPOGONE  avénacee.  Anifjpogon  avens^ 
ceus,  Broirn»  Nov.  Holl.  pag.  176. 

AnifopogonfoU's  involutis  j  panicula  efufâ^  cul-- 
mis  fimplicibus.  (  N.  ) 

Cette  plante  j  dont  Brovn  a  fait  un  genre  par- 
ticulier, a  le  port  d'une  avoine^  &  me  paroît  fe 
rapprocher  de  ces  efpèces  dont  Perfoon  a  formé 
le  genre  trifetum.  (  Voye^  ce  mot ,  &  AvoiNE  , 
Suppl,  ) 

Ses  tiges  font  très-fimples«  hautes  de  trois 
pieds  ^  garnies  de  feuilles  alternes  «  roulées  fur 
elles-mêmes  à  leurs  bords  >  Torifice  de  leur  gaine 


ART 

muni  d'une  membrane  ciliée.  Les  fleurs  (ont  dif* 
pofées  en  une  panicule  crès-étalée.  Chacune  d'elles 
offre: 

Un  calice  pidicelU  ^  unifiore  y  à  deux  valves  ;  la 
valve  extérieure  un  peu  foyeufe  ,  roulée  en  cylindre  , 
terminée  par  deux  pointes  latérales  ^fétacées }  une  arête 
torfe ^  dorfale  ^  légèrement  articulée;  la  valve  inté" 
rieureplus  longue,  mutique ;  la  corolle  memhraneufe, 
compofée  de  deux  valves  lâches ,  égales}  trois  étami'- 
des  i  deux  fiyles. 

Cette  plante  croît  au  port  Jackfon  «  dans  la 
Nouvelle-Hollande.  {Brown.) 

ANTHOBOLUS.  Brovn^  Nov.  Holl.  pag.  j  y 7. 
Ce  genre  ne  me  paroît  pas  deVoîr  être  fépare  de 
celui  des  ofyris,  (  Voyei  RouVET,  Suppl.) 

ANTHOTIE  naine.  Antkotium  glabrum.  Brovn. 

Antkotium  fubacaule  y  foliis  teretiufculis  ,  bafi  di* 
latatis  ;  fcapis  indivifis  ;  fioribus  fiijcicuUtis  y  brac^ 
teatis,  (N.)  Brow^Uj  Nov.  Holl.  pag.  582. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  a  fleurs  com- 
plètes,  monopétalées ,  de  la  famille  des  campa- 
nulacées  (  Jufl.  ),  des  goodénoviacées  (Brown) , 
qui  a  des  rapports  avec  les  velleia,  établi  par  Brown 
pour  une  herbe  de  la  Nouvelle-Hollande,  dont  le  1 
caradbère  effentiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  découpures  ;  une  corolle  irrégu^ 
liere;  le  tube  fendu  longltudinaUment  ;  la  lèvre  fupé' 
rieure  du  limbe  auriculée  h  fon  bord  intérieur  ;  cinq 
anthères  adhérentes;  un  ovaire  adhérent  avec  le  ca- 
lice y  à  deux  loges  polyfpermes ;  unfiigmate  en  godet} 
une  cap  fuie 

Plante  baffe,  très-glabre  >  pourvue  d'une  tige 
très-courte i  les  feuilles  toutes  radicales,  prefque 
cylindriques ,  un  peu  élargies  i  leur  bafe  :  il  s'é- 
lève plufieurs  hampes  ou  pédoncules  très-fimples, 
étalés ,  foutenant  des  fleurs  ramaffées  en  faifceau . 
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thericum ,  &  doit  y  être  réuni  ;  il  n'en  diffère  qti& 

Ear  les  anthères ,  inférées  fur  les  filamens  par  une 
afe  échancrée.  (  Voyei  PhalangârEj  Suppl.} 

ARTHROSTYLIS.  Brovn ,  Nov.  HolL  (Fby. 

SOUCHET,  SuppL) 


•w*  -  «wi.  «AiiiA,^  ,  jA  ft.utvii«ï  Mil  j/cu  viuicitc,  lire* 

gulière ,  à  cinq  découpures  inégales;  Tes  anthères 
fortement  adhérentes  i  le  fligmate  muni  d'un  go- 
det glabre,  en  forme  d'enveloppe.  Ondiflingtie 
une  variété  .de  cette  plante,  une  fois  plus  grande 
dans  toutes  fes  parties. 

Cette  plante  croit  fur  les  côtes  méridionales  de 
la  Nouvelle-Hollande.  (  Brown.  ) 

ANTHOTIUM.  (Foyci  Anthotie.) 

APHELIA.  Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  an.  (^oy. 
Varoquier,  Suppl.  Centrolepis  Labill.) 

ARTHROPODTUM.  Ce   genre,   établi   par 
Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  276,  appartient  aux  an- 


ASTELIA.  {Voyii  Astélie.) 

ASTÉLIE  des  hautes  montagnes.  Jficlia  alpina^ 
Brovn. 

Aftelia  foliis  ftriâfis ,  utrinque  fericeis  ;  racema 
infrà  divifo  ,  racemulis  paucifloris  ;  baccis  ovalihus  ^ 
unilocularibus  i  perianthiis  fexpartiiis.  Biovn,  Nov« 

Holl.  pag.  29  !• 

Genre  de  plantes  monocotylédones>  ï  fleurs 
incomplètes^  polygames,  dioïques ,  établi  par 
Brovn,  qui  fe  rapproche  de  la  famille  des  joncs» 
&  a  quelques  rapports  avec  les  tillandfia;  il  a  pour 
caraâère  effentiel  des  fleurs  hermaphrodites  ^  8c 
d'autres  mâles  ou  femelles. 

Une  corolle  perfiftantt ,  divifee  en  Jix  jufqua  fa 
moitié  ;  fix  étamines ,  fier  i  les  dans  les  fleurs  femelles; 
trois  fiigmates  ^  point  defiyle;  une  baie  à  une  ou  à 
trois  loges  polyjfpermes. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  tillandfia  ;  elle  eft 
parafite ,  &  croit  fur  le  tronc  des  arbres.  Ses  ra* 
cines  font  fibreufes  ;  fes  feuilles  radicales,  roides, 
imbriquées  fur  trois  rangs,  linéaires^lancéolées ou 
enfiformes  ,  faillantes  en  carène  fur  le  dos  »  parfe- 
mées  à  leurs  deux  faces  de  poils  couchés,  laineu* 
(es  &  foyeufes  à  leur  bafe  1  les  feuilles  caulinaires 
prefque  nulles  \  les  tiges  très-courtes  i  les  fleurs 
petites»  foyeufes  en  dehors ,  difpofées  en  grappes 
paniculées,  quelquefois  folitaires,  pédicellées, 
munies  d'une  braétée  à  leur  bafe.  Les  baies  font 
ovales  ,  1  une  feule  loge  »  contenant  plufieurs  fe- 
mences  difpofées  fur  trois  placentas,  le  long  des 
parois  internes  de  la  baie. 

Cette  plante  croît  dans  Tile  Van  -  Diémen» 
(  Brownr) 

Le  melanthium  pumïlum  de  Forfter,  Gœtt.  9  y 
pag.  50,  tab.  6,  paroit  devoir  être  rapporté  â  ce 

Î;enre»  d'après  les  obfervations  de  Brovn.  Ses  tiges 
ont  très-courtes  *  ramaffées  en  gazon  ;  fes  feuilles 
roides,  lancéolées,  barbues  i  leur  bafe^  d'une  î 
trois  ou  quatre  fleurs  blanches  >  leurs  découpures 
lancéolées ,  réfléchies  &  en  capuchon  i  leur  foni- 
met  ;  point  de  flyle ,  trois  ^  quelquefois  fix  fiigma* 
te^  Cette  plante  croit  à  la  terre  de  Feu.  1^ 

ASTROLOMA.  Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  jjSf, 
Ce  genre  doit  être  réuni  aux  flyphelia ,  ainfi  que 
les  ventenatia  de  Cavanilles.  (  royer  StypheliE, 
voUVIl,&5w/.) 

ATHEROSPERMA.  C'eft  par  erreur  que  ce 
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genre  a  été  ntaitnë  anthtrofperma  ï  l'article  Xr- 

PHALIER. 

B  ALFOUR  ï  feuilles  de  Taule.  Balfouria /aligna. 
Brown. 

Balfouria  foliis  lanceolatO'ltriearîbvs  ^  falcatis  ; 
cymis  trîfidii.  (N.)Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  467. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  à  fleurs  coni- 
plèces  »  monopetalëes  j  de  !a  famille  des  apoci- 
nées  «  qui  a  quelques  rapports  avec  les  ntrium  ^ 
établi  par  Brown  pour  un  arbre  de  la  Nouvelle- 
Holiande ,  dont  le  caraâère  eflfentiel  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  en  entonnoir  ;  fon  orifice  couronné  par 
un  tube  crénelé  j  les  découpures  du  limbe  droites  ^ 
iquilaîérales  ;  les  anthlres  fagittées  ,  mucronées,  rap* 
prochées  contre  leftigmaie  ;  un  fiyle  dilaté  afonfom^ 
met  ;  le  fifgmate  anguleux  ;  dix  petites  écailles  h  la 
bafe  interne  du  calice. 

C'eft  un  arbre  d'environ  quinze  ï  dix-huit  pieds 
de  haut,  glabre  fur  toutes  Tes  parties j  dont  les 
^  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofées  j  linéai- 
res-lancéolées ,  courbées  en  faucille  ;  de  petites 
glandes  en  forme  de  dents  à  la  bafe  interne  des 
pétioles.  Les  fleurs  font  difpofées  en  cimes  trifi- 
des  3  latérales  &  terminales.  Chacune  d'elles  offre 
un  calice  i  cinq  découpures  \  une  corolle  infun- 
dibuliforme  \  fon  orifice  couronné  par  un  petit 
tube  crénelé  >  les  découpures  du  limbe  droites, 
ayant  leurs  côtés  égaux  >  cinq  étamines  inférées  a 
l'oriflce  du  tube  \  les  anthères  fagittées  ^  mucro- 
nées,  réunies  autour  du  (ligmate  \  un  ovaire  libre , 
i  deux  loges,  furmonté  d'un  (lyle  filiforme^  élargi 
â  fon  fommet  ;  le  (tigmate  anguleux  ;  dix  petites 
écailles  à  la  bafe  interne  du  calice ,  au  dehors  de 
la  corolle.  Le  fruit  n'a  point  été  obfervé. 

Cette  plante  croie  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle- 
Hollande.  ^5  {Brown.) 

BALFOURIA.  (  Voyei  Balfour.  ) 

BELIS.  Tranf.  Lion.  Lond.  vol.  8.  (  Voye^  Ci- 

BELLENDENA.  Tranf.  Lînn.  Lond.  vol.  10. 

1>ag.  166 ,  &  Brovn ,  Nov.  Holl.  pag.  574.  {Voy^ 
es  Protées ,  SuppL  ) 

BŒOMYCES.  Ach.  &  Perf.  (  rpyf{  Lichen, 
SuppL  ) 

BOLDEA.  M.  de  Juflieu  {Annales  du  Mupe  de 
Paris,  voL  14)  propofe  de  fubfiituer  ce  nom  à 
celui  de  ruiya  pour  un  genre  du  Pérou  >  qui 
avoit  déjà  été  indiqué  par  Feuillée  fous  le  nom  de 
loldu. 

BREWERIA.  (y'oyei  Bréwérie.) 
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BRÉWÉRIC.  Srewina.  Genre  de  plantes  dico* 
tylédonts,  à  fl^^urs  complètes»  mnnopétalées  9  de 
la  famille  des  liferons,  qui  diflfère  DÎen  peu  du 
ba^mia  de  Peiit-Thouars ,  fi  ce  n'eft  par  le  port, 
par  les  femences  non  arillées  ;  il  a  également  des 
rapports  avec  le  porana.  Il  comprend  des  herbes 
de  la  Nouvelle-Hollande,  à  tige  diffîife,  i  feuilles 
entières;  les  fleurs  axillaires,  prefque  folitaires. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  découpures;  une  corolle  en  ent0n^ 
noir ,  piffée  ;  cinq  étamines  ;  un  fiyle  profondément 
bifide ^  foutenant  deux  fiigmates  en  tête}  une  cap/aie  a 
deux  loges ,  environnées  par  le  calice  non  agrandi  p 
deux  femences  dans  ckaqut  loge. 

Espèces. 

I  •  Breweria  (  linearis)  ,  viliofa ,  foliis  lanceoiato^ 

linearibus  ^  complicatis  ;  ftylis  équalibus ,  bafi  coha» 
rentibus.  Brovn ,  Nov.  Holl.  pag.  488. 

1.  Breweria  (  média  ) ,  villofiufcula  ,  foliis  lanceo* 
latis  y  bafi  obtufâ  y  fubcordatâ  ;  ftylis  inaqualibus  j  ad 
médium  connut is,  firovnj  1.  c. 

^.  Breweria  (pannofa),  tomentofa ,  foliis  ûvatis  , 
fubcordatis  y  pannofo'-tomenzofis  ;  calicihus  inâquali^ 
bus  i  foliolis  exterioribus  ovatis  yfubacuminatis;  ftyCs 
ina^ualibus ,  infrk  connu tis,  Brovn  ,  L  c« 

BRUNONIA.  (  Foyci  Brunonie.) 

BRUNONIE.  Brunonia,  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  monopétales,  infundibuli- 
fonnes  j  dont  la  famille  nV(t  pas  encore  bien  dé^ 
terminée  ,  qui  comprend  des  herbes  de  la  Nou- 
velle-Hollande y  ï  tige  très-courte  ;  les  feuilles 
entières ,  fpatulées  s  les  fleurs  réunies  en  one  tête 
hémifphérique. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  découpures ,  environné  it  quatre 
bradées  ;  une  corolle  infundibulifbrme  ,  à  cinq  décou^ 
pures  ;  les  deux  fupérieures  plus  profondes  ;  cinq  éta^ 
mines  y  placées  fur  le  réceptacle  ;  les  anthères  conni-- 
ventes  ;  un  ovaire  monofperme  ;  le  ftigmate  entouré 
ttune  membrane  bifide  ;  un  utricu/e  renfermé  dams  U 
tube  agrandi  &  durci  itun  calice  y  dont  U  limbe  tjt 
partagé  en  découpures  piumeufes  y  étalées. 

Obfervations.  Le  caraâère  fingulter  de  la  fruâî- 
fication  de  ce  genre  donne  beaucoup  d*incertirude 
fur  la  place  <]u'il  doit  occuper  dans  Tordre  natu- 
rel. Comme  il  ne  m'eft  point  connu,  je  vais  pré* 
fenter  les  obfervations  que  Brovn  a  développées 
dass  fon  intéreflant  ouvrage  des  plantes  de  U 
Nouvelle-Hollande. 

U  paroit  devoir  être  placé  entre  les  corymbî- 
fères •&  les  goodénovacées  ( Brown);  il  convient 
à  ces  dernières  par  Teaveloppe  particulière  de  foa 

fligoace^ 
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flîgmne ,  par  la  ftrûfture  des  ëtamines ,  par  leur 
infertion  fur  le  réceptacle,  par  Tovule  &  rem- 
bryon  redreffé  $  mais  il  en  diffère  par  fon  infloref- 
cence«  par  fon  péricarpe  utriculaire^  par  le  man- 
que de  périfperme,  par  la  radicule  de  l'embryon  j 
très-courte. 

Il  fe  rapproche  des  corymbiftres  par  fon  înflo- 
refcence,  par  les  dî vidons  de  fa  corolle  «  par  la 
connivence  &  l'infertion  des  anthères,  par  le 
manque  de  périfperme,  par  les  proportions  des 
parties  de  l'embryon  redreffé  j  îl  en  diffère  parle 
calice  non  adhérent,  par  les  filamens  non  infé- 
Tés  fur  la  corolle  >  par  renveloppe  du  fiigmate. 

Son  înfiorefcence ,  l'infertion,  la  (Iruâure  des 
étamines ,  l'adhérence  des  anthères  entr'elles ,  le 
rapprochent  de  quelques  campanulacées;  maïs  il 
s'en  éloigne  par  fon  ovaire  libre,  monofpermei 
par  l'enveloppe  du  fiigmate  ,  par  les  femences 
fans  périfperme.  v 

Il  a  des  rapports  avec  le;;  dipfacées  par  fon 
port ,  par  fon  inflorefcence ,  par  fes  quatre  brac- 
tées féparées  ^  qui  femblent  correfpondantes  au 
<alice  extérieur,  monophylle  &  toujours  inférieur 
des  dipfacées i  enfin,  par  un  feul  ovule;  il  en  dif- 
fère par  fon  calice  libre,  par  le  développement  de 
la  corolle,  par  l'infertion  des  étamines ,  par  l'adhé- 
rence des  anthères,  par  l'enveloppe  du  ftigmate, 
par  l'ovule  redreffé  &  le  manque  de  périfperme. 

Il  a  de  l'affinité  avec  les  globulaires  par  fon  in- 
florefcence &  par  fon  port ,  par  fon  calice  libre  & 
perfiftant ,  prefque  de  la  même  manière  ,  autour 
d'un  péricarpe  monofperme  ;  par  les  divifions  de 
la  corolle  :  il  en  diffère  par  les  bradées  verciciU 
14es  autour  du  calice,  par  la  ftruâure&  l'infertion 
des  étamines  ,  par  l'enveloppe  du  (Ugmate ,  par 
i*ovule  redreffé. 

Les  efpèces  qui  compofent  ce  genre  ont ,  en 
général ,  le  port  des  fcabieufes ,  des  jaiiones  ou 
des  globulaires  :  ce  font  des  herbes  prefque  fans 
tige ,  couvertes  de  poils  fimples,  non  glanduleux. 
Les  feuilles  font  toutes  radicales,  tris-entières, 
fpatulées  ;  les  pédoncules  fimples ,  foutenant  une 
tête  de  fleurs  divifée  en  lobes  s  chaque  lobe  fou- 
tenu  par  une  braâée  foliacée  >  quatre  bradtées 
membraneufes ,  verticillées  fous  chaque  fleur  , 
qui  de  plus  eft  féparée  par  une  foliole  femblable 
aux  braâees  ;  le  tube  du  calice  très-court  ;  la 
corolle  d'un  bleu  d'azur  î  le  tube  fendu  longi- 
tudinalement  après  la  floraifon  ;  les  filamens  des 
éiamines  perfifians,  hypogyiies,  inférés  fur  le  pé- 
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dicelle  très-court  de  l'ovaire,  &qui  ne  s'apper- 
çoit  qu'aptes  la  fécondation  ;  les  anthères  renfer- 
mées dans  le  tube  de  la  corolle  s  le  (li^mate  charnu  , 
obtus ,  entouré  d^une  membrane  bifide^  nue  à  fon 
orifice. 

Espèces. 

1 .  Brunonta  (  fericea  )  ,  foliis  undîqui  fcapifque 
longitudinaliter  ferictis  ;  villis  adprcffis;  caiicis  laci^ 
niis;  apUulo  incrajfaco,  colorato^nudo^  Biovn  j  Nov. 
Holl.  pag.  590.  —  Smith,  Tranfaâ.  Linn.  Lond. 
vol.  10.  Icon. 

2.  Brunonta  (  auilralis  )  ,  foins  undiqul  fcapifque 
infrk  vUlofis  ;  pilis  patulis  ,  caiicis  laciniis  longitu- 
dinaliter plumofisy  apice  acutiufculo.  Brovn,  1.  C.  -^ 
Smith,  Tranf.  Linn.  1.  c. 

BURCHARDIA.  (  Voyei  Burcharde.  ) 

BURCHARDE  ombellée.  Burchardia  umbcUata, 
Brovn. 

Burchardia  foliis  linearijus  ,  fforiùus  umiellatism 
(N.)  Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  172. 

Genre  de  plantes  monocotylédonôs ,  i  fleurs 
incomplètes  ^  de  la  famille  des  joncs  C  Juff.  )  ,  de 
celle  des  colchicacées  (Decand.),  établi  par  Brown 
pour  des  herbes  de  la  Nouvelle- Hollande ,  &  qui 
ne  comprend  jufqu'alors  qu'une  feule  efpèce,  dont 
le  caraaère  effentiel  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  caduque  ^  h  fix  pétales  ;  une  fojfette 
neSarifere  à  la  bafe  de  chaque  pétale  ;  fix  étamines^  nm 
ftyle  trifidt;  une  cap  file  a  trois  valves  polyfpermes. 

Cette  plante  eft  glabre  fur  toutes  fes  parties; 
fes  racines  compofées  de  fibres  épaiffes,  fafcicu- 
lées  ;  les  tiges  umples ,  garnies  de  feuilles  linéai- 
res, vaginales  i  leur  bafe  $  leur  gaine  entière.  Les 
fleurs Tont  difpofées,  à  l'extrémité  des  tiges,  en 
une  ombelle  iimple,  munie  à  fa  bafe  d'une  brac- 
tée i  la  corolle  blanche  »  divifée  en  fix  pérales 
égaux ,  ouverts  en  étoile,  caducs,  chacun  d'eux 
portant  fur  fon  onglet  une  foffette  remplie  d'une 
liqueur  mielleufe  s  fix  étamines  inférées  i  la  bafe 
des  pétales 5  les  anthères  peltées ,  de  couleur  pur- 
purine $  un  ovaire  libre,  trigone,  furmonté  d'un 
ftyle  à  trois  divifions  ^  les  ftigmites  aigus.  Le  fruit 
eft  une  capfule  qui  fe  divife  en  trbis  valves  na- 
viculaires ,  s'ouvrant  en  dedans  3  contenant  des 
femences  difpofées  fur  deux  rangs. 

Certe  plante  croit  au  port  Jackfon,  à  la  Nou- 
velle-Hollande. (Brown.) 


Fin  du  tome  premierm 
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